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T R O P H E ES  ; 

" tAkt  sacres  que  profanes 

DU  DUCHÉ 

BRABANT, 

CONTENANT 

L’Origine,  Succcffion  &•  Dcfcendencc  des  Ducs  & Princes 
de  cette  Maiiôn,  avec  leurs  adions  les  plus  fignalées. 

Eufemble  les  Généalogies  de  plnfieurs  Ducs , Princes,  Comtes,  Barons, 

' Seigneurs,  & Nobles  leurs  Vairaux&  Sujets. 

La  Delcription  des  Villes,  Franchilês  & Baronnies  de  Brabant,  avec  la  , 
Succeflion  Généalogique  des  Seigneurs  qui  les  ont  polTcdé. 

La  Suite  des  Ducs  de  Limbourg  & Luxembourg,  Comtes  de  Dalhem, 

8c  Sires  de  Fauquemont. 

jîvec  un  Recueil  de  plufieurs  terres  de  remarque,  Jîtuées  hors  la  ‘Duché 
de  Brabant,  toutefiis  mouvantes  d icelle. 

L’INSTITUTION  DU  CONSEIL  SOUVERAIN  DE  BRABANT,  •' 
ET  AUTRES  COURS  RESIDENTES  A BRUXELLES. 

Les  Magistrats  des  quatre  villes  C^itales  , n^voir  Louvain, 

Bruxelles,  Anvers  & Bois-lb-duc.  . 

Le  Catàkgiu  dts  frituifoles  Eglifis , jibhayes , Monafims  tf  autres  Fmiatknt  • 

religieufes  dans  le  Braiaut. 

Avec  les  prewes  Servant  i l’entiere  Vérification. 

PAR 

F.  CHRISTOPHRE  B ü T K E N S, 

Prieur  du  Monaftere  de  S.  Sauveur  Ordre  de  Cifteaux  en  Anvers. 


4 L A H A Y E, 

Chez  CHRÉTIEN  VAN  LOM. 
M D C C X X I F. 
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A SOlSf  EXCELLENCE 


MONSEIGNEUR 

FRANÇOIS-PHILIPPE, 
PRINCE  DE  RUBEMPRÉ 
ET  D’EVERBERGHE, 

CHEVALIER  DE  LA  TOISON  D’OR , GRAND  VENEUR  AU  DUCHE' 
DE  BRABANT,  DU  CONSEIL  D’ESTAT  DE  L’EMPEREUR 
POUR  LE  GOUVERNEMENT  DES  PAYS-BAS  Sic.  &c. 


Lo&sQÿE  je  formai  le  dejfein  défaire  parÿfre  dans  un 

nofh 


. ^ J 1 y Cîoo^le 


E P I T R E. 

nouveau  lujîre  les  Trophées  du  Duché  de  Brabant , je  crus  ne 
pouvoir  mieux  fexecuter  que  fous  les  aufpices  de  VOTRE 
EXCELLENCE.  Car  fi  cet  Ouvrage  n’a  été  fait  que 
pour  perpétuer  la  mémoire  des  aélions  glorieufes  des  Seigneur  s de 
cette  Province,  & pour  fervir  de  monument  a l'origine  &al'a- 
croifiement  des  principales  familles  qui  s’y  trouvent , rien  n'é- 
toit  plus  convenable  que  de  mettre  à la  tête  /?  PRINCE  DE 
R ü B E M P R E',  dont  le  Nom  feul  m'efi  garant  pour  n'être 
contredit  de  perfonne.  Sans  remonter  jufqu'à  ce  vaillant 
A L E X A N D R E-s  A N s-^T  E R R E , </(?  ^ vcnu  cc  Noiu  Hlufire, 

& fans  parler  de  Bêla  fon fils  Roi  de  Hongrie  , ni  de  tous 
ces  autres  Héros  qui  en  font  defeendus-,  il  Jafiit , MON- 
SEIGNEUR, de  fçavoir  que  vous  en  foutenez  & que  vous 
en  relevez  l'éclat  par  des  qualités  non  communes , qui  vous  ac- 
quiert-ent  à jufie  titre  l'efiim , l'amour  & la  vénération  de 
tout  lé  monde.  Uni  pieté  folide,  ai  fée  & fans  fa  fie;  une  droi- 
ture incorruptible-,  une  fermeté  à toute  épreuve;  un  zélé  égal 
à defendre  la  gloire  du  Souverain  & l'avantage  de  fes  fujets , 
malgré  les  contradiitions  & les  lâches  complaifances  des  flat- 
teurs ; une  douceur  &' une  ajfabilité  qui  iajfure  lesplus timides  : 
C'efi  là  y M O N S E I G N E U R , «w  legere  ébauche  dé  un 
portrait  que  je  laijfe  à finir  par  de  plus  habiles  peintres  que 
moi  -.mais  les  fimplcs  traits  que  j'en  viens  de  marquer , font  trop 
rejfemblans  pour  être  defavoüés  ; dr  l'on  s' apercevra  facilement 
' que  je  ne  fuis  en  cela  que  le  copifle  l'écho  de  tout  Bruxelles. 

Une  autre  raifon,  MONSEIGNEUR, 
préférer  V O T RE  E X C ELLENCE  à tout  autre , 
pour  lui  dedter  l'Oirvrage  de  Butkensj'rV/  cette  paffion  qu'on 
remarque  en  Hile  pour  les  fciéncei  eb"  les^  beaux  arts , ^ cet  ac- 
cueil 
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cueil  gracieux  pour  tous  ceux  qui  les  cultivent  : Paffion  louable  j 
qui  devroit  être  un  peu  plus  fécondée  par  l’émulation;  afin  que 
le  nombre  des  Mecenes  s'augmentant^  P ignorance  pûtfe  dijfiper 
peu 'a  peu  dans  un  Pays,  qui  a produit  autrefois  de  fi  grands 
hommes.  Je  fouhaiterois  ardemment  de  les  voir  renaitre[,  & de 
pouvoir  en  publiant  leurs  produdions,  réitérer  les  témoignages  fin- 
ceres  du  profond  rejpeâ  avec  lequel je  fuis, 

MONSEIGNEUR, 


DE  VOTRE  EXCELLENCE, 


Le  crès-hamble  & très-obéïflànt  Serviteur 

CHRETIEN  VAN  LOM 
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L’AVIS  AU  LECTEUR, 

fe  trouve  à la  tête  du  premier  Tome  de  la  première  Edition 
faite  à Anvers  en  l’an  1641. 


,OoT  ceft  œuvre  doit  être  divifé  en  deux  Tomes, defquels  ce(lui-ci 
ell  le  premier.  Après  les  Eloges  des  Ducs  l’on  trouvera  les  noms  de 
quantité  de  Nobleffedu  Brabant,  félon  que  l'Auteur  les  a feeu 
tirer  de  diverfes  Chartes  & Lettrages , n’ayant  été  pollible  d’y 
joindre  pluficurs  autres  perfonnes  dignes,  defquels  on  n’a  eu  co- 
gnoilTance,  faute  des  Documents  requis  ; car  pour  amalTcr  ce  pe. 
tit  nombre  il  a coûté  alTez  dé  peines;  U quant  à l’ordre  & difpolltion,  il  faut 
croire  qu’on  les  a rangés  prefque  en  même  forme  comme  le  plus  fouvent  on  les 
trouve  cités  & nommes  aux  Chartes. 

L’on  a joint  quelques  Confanguinitez  des  Princefles  alliées  aux  Ducs  & Prin- 
ces  de  Brabant,  afin  que  le  Curieux  aie  quelque  notice  de  leurs  extradions  & 
Excellente  Nobleffe,  laquelle  donne  un  grand  luftre  à ces  Trophées;  mais  quoi 
que  la  plus  grande  partie  ont  etc  drelTées  fur  des  Documents  & bonnes  preuves, 
cela  n’a  pas  peu  fe  faire  avec  égale  infallibilité  à l’égard  des  familles  étrangè- 
res, n’aiant  l’Auteur  feeu  avoir  Ta  cognoiflance  fi  parfaite  des  familles  étrangères, 
comme  de  ceux  des  Païs-Bas  & Provinces  voifines. 


Sur  la  fin  de  chaque  Livre  on  continué  avec  allez  de  probabilité  la  fucceflion 
des  Princefles  du  Sang  de  Brabant,  qui  font  alliées  aux  Princes  étrangers;  mais 
pour  la  pofterité  de  celles  qui  font  alliées  pardeça,  peut-être  ne  feront  elles  fi 
exaftes.  Et  l’Auteur  a eu  un  foin  tout  particulier  pour  redrefler  le»  fautes  qui 
jufqucs  û prefent  ont  été  commifes  aux  Cenealogies  de'  Comtes  & Ducs  dcGuel- 
dres,  Juliers,  Cleves  & Los,  comme  étant  voifines  du  Duché  de  Brabant;  & 
par  ainfi  l’Auteur  a peu  avoir  plus  d’eclairciflemenr  par  quantité  de  Lettrages  5c 
Documents  qu’il  a découverts  avec  un  grand  travail. 

Les  Branches  Collaterales  de  la  Maifon  de  Brabant  étoient  jufqucs  à prefent 
envelopécs  dans  l’obfcurité  6c  fans  ordre  de  Succeflion,  même  la  Généalogie  des 
Ducs  de  Brabant  ctoit  traitée aflez  confufement,avcc  obmiflion  de  plufieurs  Prin- 
ces 6c  Princefles  de  ce  très-haut  bang  , 8c  l’obli  de  leurs  Alliances  8c  autres  cho- 
fes  dignes  de  mémoire,  lefquelles  l’Auteur  a réduit  en  bon  ordre  fur  des  preuves 
authentiques  6c  irréfragables , lefquelles  fervent  beaucoup  pour  illuftrer  l’Hi- 
ftoire. 

Pour  les  Armoiries  des  Princes  tant  de  Brabant  qu’autres, comme  auflî  des  Ba- 
rons ou  Nobles  les  plus  relevées,  l’Auteur  a d’ordinaire  fuivi  le  Blafon  de  leurs 
Séels,  8c  où  ceux-là  manquent,  il  leur  a donné  le  Blafon  le  plus  apparent , félon 
les  anciens  Catalogues  des  Armories. 

Les  Bâtards  font  auflî  joints,  du  moins  ceux  qu’on  a feeu  tirer  des  tenebres  de 
l’obli , 8c  fur  la  fin  du  IX.  Livre  l’on  a encor  continue,  tant  qu’il  a été  poflible, 
la  pollcrité  de  quelques-uns  d’iceux. 
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La  defcription  des  \’illes  du  Brabant,  par  où  commence  le  l ivre  X.  (qui  fait 
le  Tome  fécond)  n’a  pas  été  faite  avec  toutes  les  particularittz  comme  on  le 
pouvoir  defirer,  d’autant  plus  que  plufieurs  Villes  font  illuftrees  par  des  Ecrits 
qui  ont  déjà  été  imprimez , Sc  que  l’on  fçait  que  plufieurs  plumes  fe  préparent 
pour  celebrer  les  thofes  remarquables  des  autres. 

Quant  aux  Généalogies  des  beigneurs  plus  relevées,  qu’on  nomme  Barons,  on 
les  a voulu  joindre  pour  le  plus  grand  lullre  de  la  Patrie  ; aiant  l’Auteur , par 
un  labeur  de  grande  fatigue,  drelfe  leur  defcendence  fur  bonnes  preuves,  fans 
avoir  voulu  s’élargir  ou  arrêter  à des  vaines  conjectures  ou  origines  fabuleux. 

J.a  Généalogie  des  Ducs  de  Liinbourg,  comme  Pais  joint  au  Brabant  , fem- 
bloit  ncceflaire  pour  éclaircir  l'Hilloire,  8e  quoi  que  quelques  Ecrivains  s’en 
font  mêlés  ci-devant , toutefois  l’Auteur  la  donne  avec  plus  de  certitude  S:  par- 
ticularitez  , aiant  encor  adjouté  plullcurs  branches  jufqucs  a prefent  incognuës, 
en  quoi  il  n’a  pas  épargné  le  travail. 

Les  Terres  mouvantes  du  Brabant,  firuées  hors  les  limites  de  ce  Pais,  fervent 
pour  demonftrer  la  puiflance  des  Ducs  de  Brabant , recognus  pour  leurs  Souve- 
rains par  la  pUispart  des  Princes  Sc  Seigneurs  Principaux  leurs  Voifins. 

Les  Chancelliers , Confeils  Souverains  de  Brabant , 8c  les  Magillrats  des  qua- 
tre Villes  Capitales  ont  été  recueillies  avec  alfez  de  difficulté  ; toutefois  avec  Id 
plus  grande  fincerité  qu’il  a été  poffible. 

Pour  la  Colleétion  des  Preuves  , fur  Icfquelles  tout  cet  Ouvrage  eft  bâti, 
l’Auteur  s’eft  fervi  de  plufieurs  Chartes  & Lettrages,  qu'il  a tiré  de  diverfes  Ar- 
chives, avec  une  peine  11  exceffivement  grande,  qu’elle  furpafle  de  beaucoup  Id 
peine  qu’il  a mis  à drelTer  toute  PHiftoire;  car  ceux  qui  ont  la  garde  deS-T refors 
des  Chartes,  font  fi  jaloux  8c  ombrageux,  qu’il  eft  prcfque  impoffible  d’en  pou- 
voir tirer  quelque  chofe,  en  quoi  principalement  il  a trouvé  difficiles  plufieurs 
Eccléfiaftiques  , lefquels  pour  cela  pardonneront  â l’Auteur  s’il  n’a  pas  parlé 
avec  plus  de  particularité  de  leurs  Maifons,  Abbayes  8c  Eglifes.  Sur  tout  doit 
l’Auteur  beaucoup  au  Sr.  Charles  de  Rietwyck  Efcuyer  Perfonnage  curieux,  qui 
libéralement  a contribué  plufieurs  belles  PieceS , avec  un  Recueil  des  Seaux  8c 
autres  curieufes  remarques  fur  les  Généalogies.  Le  Sr.  Gilles  Vocht,  Chanoine 
Régulier  à’Everbode,  a auffi  communiqué  quelques  bonnes  Chartes  8c  Extraits, 
comme  aulli  le  Sr.  Henry  Vander  Borch  Efcuyer  fils  au  Seigneur  de  Moerfecke, 
auxquels  on  ne  fçauroit  rendre  alfez  de  recognoilfance. 

Pour  tes  Hiftoriens , l’Auteur  a choift  ies  plus  alfurées  8r  claffiques  , félon 
qu’on  le  poura  voir  au  Catalogue  fur  la  fin  des  Tables  de  Matières  , n’aiant  fait 
aucun  cas  de  plufieurs  modernes,  8c  particulièrement  d’une  Piece  manuferite  de 
la  bataille  de  Grimbcrge,  qu’il  a rejetté  aux  fables,  comme  indubitablement  fe- 
ront tous  ceux  qui  ont  quelque  cognoilfance  de  l’Hilloire. 

L’Auteur  a trouvé  bon  d’ajoufter  les  Généalogies  de  plufieurs  Familles  Illu- 
ftres,  pour  fervir  d’éclaircilfement  à l'Hilloire  ; car  pour  entendre  parfaitement 
les  fuccés  raportés  par  les  Hiftoriens,  il  eft  très-necelfaire  d’avoir  cognoilfance 
des  perfonnes  8c  lieux  donc  ils  parlent,  ce  qui  ne  fe  peut  faire  fans  la  Gencalcgie 
& Géographie. 


AVIS 
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LECTEUR, 

Touchant  cette  nouvelle  Edition. 


^IlISTOl>HLEBuTKE^{S,  Gcntilhommeoriginairc  du  Fais  de 
Cueldres,  nous  a donnélaGénèalogie  dclaFamille  à lapagcj^i. 
iesyftmolts  dehMatfon  deLyuâen  in  folio,  imprimées  chez  Knob- 
baert  à Anversl’anibaô.lorlqu'ily  étoitSous-FrieurduMonaftèré 
de  St.  Sauveur.  Soti  mérite  l’eleva  depuis  à la  Prélature  du  même 
Monaftére,  qui  lui  fut  conférée  le  28.  Oftobre  j6ji.  Il  fit  im- 
primer à fes  dépens  en  16+1.  les  neuf  premiers  Livres  des  Trophées  de  Brabant , 
chez  jeger  i Anvers,  & il  mourut  l’an  1650.  avant  d’avoir  fait  imprimer  le  di- 
xième , qui  fait  le  fécond  Volume  , & dont  le  Manuferit  cil  relié  entre  les  mains 
des  Héritiers  de  fon  frere  jufqu’en  1698.  que  Mr.  de  Dieft  , Baron  de  Hamb, Sei- 
gneur de  Doorn,  Tieflingaj  &c.  Grand  Prévôt  fc  Archidiacre  de  l’Eglife  d’V- 
trecht  j alors  Confcillerd’b.tat  privé,  Vice-Chancelier  & Dircêleur  de  la  Régen- 
ce de  Clcvcs  &■  de  la  Mark , pour  Son  Alteflc  Eleêlnrala  de  Brandebourg , de- 
puis Roi  de  PrulTc,  & fon  Envoyé  Extraordinaire,  tantauprèsdes  Gouverneurs 
Généraux  ,dcs  Païs-Bas Catholiques,  qu’aupres  des  Etats  Généraux  des  Provin- 
ces Vnies,  fc  trouvant  alors  à Bruxelles,  l’acheta  defdits  Héritiers  avec  plu- 
lieurs  autres  Manuferits  de  la  main  de  B o t x e n s.  Ce  Seigneur  l’a  bien  voulu 
communiquer  pour  en  tirer  copie,  gardant  les  Originaux  & les  Preuves  autenti- 
ques  dans  fa  Bibliothèque.  Mr.  Pierre  de  Goos,  Chanoine  de  l’Eglife  de  No- 
tre Dame  d'Anvers, qui  avoir  le  premier  Volume  de  la  première  Edition,  corrige 
Sc  augmenté  en  plus  de  cent  endroits  de  la  main  de  B u T k E s s même,  a eu  la 
bonté  de  le  prêter  pour  cette  fécondé  Edition.  Ainlî  c’ell  une  vérité  qui  ne  peut 
être  contellce  que  tout  ell  de  la  propre  main  de  B u t x e ns,  fansqu’onait  même 
pris  la  liberté  d’y  rien  changer  ni  au  Hile  ni  al’ortographe. 

On  trouve  dans  la  huitième  Lettre  de  Pierre  Scriveriusi  écrite  d’Amllerdam  à 
Jean-IfaacPontamis\e  \ A’  Aoèiiib'^i  & imprimée  à la  page  558.  du  Recueil  d’yf»r«- 
ne  Mathieu , intitulé  AnaleBaveteris  avi,  in  oêl.  Lugd.  Barav.  1698.,  queccSa- 
vant  a voulu  décrier  Butksns,  &le  faire  palier  pour  un  impolleur,  qui  auroit 
forgé  de  faux  Aftes  pour  apu'ier  fes  menfonges.  C’ell  ici  qu’on  peut  dire  que 
l'Envie,  cette  fombre  rivale  du  Mérite,  ne  cherche  qu’à  lerabailTcrquandellene 
peut  pas  s’élever  jufqu’à  lui.  Scriverius  vouloit  tenir  la  Réputation  que  l’Ent- 
clition  de  Butk  ens  lui  avoit  aquife  dans  la  République  des  Lettres.  Il  faut- 
faire  voir  combien  cet  Envieux  avoit  tort.  S:  convaincre  le  Public  (qui,  parjc  ne 
fçai  quelle  inclination  vers  la  médifance,  ell  toujours  plus  porté  à croire  le  mal 
que  le  bien  ) que  la  fincérité  de  B u r X e N s étoit  au  delTus  de  toutes  ces  foibles 
araques  d’un  efprit  impétueux  emporté  fans  raifon. 

yac.ff'il.  Imhof  dans  \em  Notitia  S R.I  Procerum  ,tiporte  cette  faulTcaccufition 
dans  le  Chap.  8.  du  Livre9.  où  il  dit  que  l’on  a imputé  anotre  Auteur  d’avoir  re- 
cueilli plufieurs  faux  titres  pour  jullifier  que  la  Maifon  de  Lynde»  defeend  decel- 
le  éi’ Âfpremont.  Cependant  Butxens,  perfuadé  que  les  premier  Titres  de 

* î la 


Digitized  by  Google 


AVIS  AU  lecteur. 

la  plupart  des  Maifons  ne  font  pas  à couvert  du  foupçon  de  faudeté , ainfi  que 
le  foutienc  le  Pere  Germtn  dans  fa  fécondé  Diflertation  fur  les  anciennes  Char- 
tres , contre  le  Pere  Dom  MMlon  , avoir  pris , toutes  les  mefures  poflibles 
pour  fe  garantir. contre  toute  furprife.  J'ai  curunfmtnt  rechtrcht,  vipté,(}r  exa- 
miné, dit-il  i la  page  ;o.  de  fes  Annales,  hs  Titres  de  U Famille , dont  les  Origi- 
naux repofent  aux  Châteaux  de  Hemmen  ér  de  Rechem  : ® pour  rendre  la  chofe  plus 
folide  & plus  ajfurée,  & four  oter  toute  matùre  de  cavillatton  eir  foupçon  aux  Ran- 
gers, qui  condamnent,  legerement , &jugentapocriphe  ce  que  leur  ignorance  ne  trou- 
ve aux  cayers  de  leurs  Rêveries,  lefdits  litres  ont  été vidimez,  confrontez  & com- 
me ittgenuins  aprouvez  par  Faugujie  Sénat  de  la  FtUe  d'Anvers,  ér  par  dix-neuf  per- 
fornies  , Prélats  , Chevaliers,  Seigneurs  ér  Gentilhomme  connus  de  nom  ejr  d'hon- 
neur, enfemble  le  Roi  d' Armes  defa  Majejlé  en  ces  Pàis-Bas , comme  le  portent  leurs 
atteftauons  quej'aifait  inferer  à la  fin  de  cet  Oeuvre. 

Ceci  ne  prouve-t-il  pas  bien  clairement  que  ce  favantSt  prudent  Hillorien  étoit 
plutôt  d’humeur  à prendre  des  précautions  inutiles  qu’à  négliger  les  nccedaires  ; 
car,  après  tout,  puifque  ces  Titres  lui  avoient  été  fournis  par  le  Seigneur £r»^ 
Comte  de  Rechem  , Géntilhomme  de  la  Chambre  de  Sa  Majefté  Impériale  , à U 
réquifition  & aux  dépens  duquel  les  Annales  de  fa  Maifon  furent  compofées  & 
imprimées  , il  fe  trouvequece  Seigneur  ell  bien  plus  ataquéque  l’Annalifle  par  cette 
injulle  aceufation,  dont  la  calomnie  eft  d’autant  plus  vifible,  que  l’origine  de  la 
Famille  de  Lynden  a été  atribuée  à celle  d’Afpremont , avant  & apres  notre  Au- 
teur par  Imhof  plus  judicieux  que  Scrivertus , Sc  par  tous  ceux  qui  fe  piquent 
d’étre  connoifl'eurs  en  ces  fortes  de  matières. 

Pour  faire  connoitre  toute  la  pétulance  d’efprit  de  Scriverius ,i\  ne  faut  que  fai- 
re l’analyfe  de  fa  Lettre,  quife  réduit  à deux  chefs  ; par  le  premier  il  s’inferit  en 
faux  contre  deux  A£les,  l’un  donné  le  jour  des  Ames  de  l’an  & l’autre  le 

jour  de  l’Epiphanie  de  l’an  1377.  inférez  au  dernier  Livre  des  Annales,  qui  con- 
tient les  preuves  de  la  Généalogie  de  la  Maifon  de  Lynden  page  37.  Sc  38.  Il  éta- 
blit la  fauflété  de  ces  deux  A£les  fur  ce  qu’ils  ont  été  publiez  au  nom  de  Johan 
van  Cajithou  Hertoge  van  Gelre,  Greve  van  Blois  ende  van  Zutphen,  qui  vutgo  in 
ferie  Ducum  Celria  omttti  filet.  Si  cette  Logique  étoit  admife , tous  les  mande- 
mens  lettres  8c  decrets  donné  l’an  138a.  au  nom  8c  fous  le  Sçel  de  François  de 
France  Duc  de  Lothier,de  Brabant,  de  Limbourg,deGeIre, d’Anjou, d’Alençon, 
8cc.  pour  ne  pas  forcir  de  ce  Pa'is-ci ,)  8c  fur  lefquels  on  a toujours  fait  fonds , ne 
devroient  plus  être  régardées  à préfent  que  comme  des  fables  8c  des  vidons,  rirm  in 
Sérié  Ducum  Brabantue  eÿ-  Gelria  omitti  foleat.  Secondement  notre  billieux 
Critique  s’inferit  en  faux  contre  la  Concedlon  faite  par  Conrad  III.  du  nom.  Roi 
des  Romains,  en  faveur  de  l'Eglife  Cathédrale  d’ U trecht,  8c  condrmée  parle 
Pape  Eugène  III.  l’an  1 145.  inferée  dans  les  Oeuvres  Diplomatiques  de  Le  Mire 
page  Ç31.  8c  533.  de  la  nouvelle  Edition.  Il  eft  vrai  que  cette  Concedlon  ne  fe 
trouve  pas  dans  les  Annales  de  la  Maifon  de  Lynden , 8c  qu’elle  n’y  a aucun  raporti 
mais  il  n’importe,  ilfufit  à Scriverius  pour  la  rejeter,  qu’elle  pafTe  dans  fon  ima- 
gination pour  une  Pièce , cui  altquid  fubejl  ex  mangonio  Butkeniano;  c’ed  comme 
il  s’exprime. 

La  fauffeté  de  cette  Concedlon  Ro'lale  faute  aux  yeux  de  ce  judicieux  Critique, 
en  ce  qu’il  la  trouve  fouferite  par  deux  Henris.Van  Comte  de  Zutphen  ,8cl’autre 
Comte  de  Gueldres , contre  le  fentiment  commun  des  Ecrivains  Gueldrois,  dit-il, 
qui  adurent  queces  deux  Comtez  ont  été  unis  & pofTédez  par  un  feul  Prince  long- 
tems  avant  la  date  de  cette  Concedlon.  Tout  enflé  de  ces  deux  belles  découver- 
tes , il  s’adrede  à fon  ami  Pontanus , en  ces  termes  ; ^id  de  his  fentias  feire  in  primis 
aveo.  Refponde  fides , excufps  diligenter  Archivorum  pluteis.  Et  il  finit  cettejudicieufe 
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AVIS  AU  LECTEUR. 

Lettre  pir  de  pompeufes  inveftives  contre  fon  Adverfaire  qu’il  croitavoirterralTe': 
ftm  bipedum  nequissimum  •vivisfuis colmtusdepilium,Jiatui aUquandeinmedium 
frtductre,  ac  dnidendumommbut  propiture:  hmc  ■voUtamntfciusnetffis.  l'ait. 

Voilà  ccnes  un  nequiffimum  bipedum  bicnapliqué,  & qui  donne  une  haute  idée 
de  la  modération  & du  bon  fens  de  Scrtvtrius  aparemment  avoir  apris  a par- 
ler dans  fesdirputes  le  langage  des  halles:  mais  pour  ne  point  tomber  dans  fon  dé- 
faut, en  le  condamnant , contentons-nous  d’examiner  Tes  deux  che^d’accufatioo , 

Sc  de  faire  voir  combien  ils  font  mal  fondez. 

11  n'étoit  pas  néccflaire  qu'il  demandât,  à lean-Ifaac  Pontattut  des  éclaircilTe- 
mens  fur  le  premier  ; Ponfhus  Htuterus , Prévôt  d’Arnhem  en  Gueldres;  mort 
dès  l’an  i6oi.  s’étoit  explique  au  fixieme  livre  de  fon  hiltoire  de  Bourgogne  fur 
le  doute  propofé  par  Scrtvcrius,  S’il  s’étoit  donné  la  peine  de  le  lire,  il  y auroic 
trouvé  une  Généalogie  des  Comtes  & Ducs  de  Gueldres  & de  Zutphen , dans  la- 
quelle il  eft  fait  mention  de  Jean  Comte  de  Blois,  mari  de  la  foeur  ain^  de  Re- 
naud 8c  d’Edouard,  Ducs  de  Gueldres,  laquelle,  après  la  mort  de  fes  deux  frè- 
res, fiit  proclamée  DuchelTe,  6e  fon  mari  Duc  de  Gueldres , par  ceux  de  Hec- 
ker,  qui  prirent  les  armes  pour  foutenir  fes  Droits  contre  ceux  de-Bronchorft  s 
adhérans  de  Marie,  fa  foeur  cadette.  Ce  fait  hiltorique  elt  confirmé  par  le  favanc 
Doyen  de  la  Cathédrale  d’Anvers,  Aubert  le  Mire  Lié.  I.  Vonat.  Belg. 
taf.  iq.2. pag.  4Ç1.  de  la  nouvelle  Edition,  où  il  s’exprime  en  ces  termes;  Lt- 
quet  Joannem  CbaJliUiomum,Mechtildit  Gtlrim  tnartium,  inter  Duces  Gtlrim  pofi 
Ramaldum  ejufqut  fratrem,Eduardum  /inthberis  defunlfos,  collocandume§t:quita- 
mtn  inferit  diâorum  Ducem  vulgo  omttti  Jolet.  Ceci  feul  devroit  fufire  pour  foi- 
re connoitre  combien  le  Critique  Scriverius  eft  digne  de  mépris  ; car  dès  qu’on 
s’érige  en  Ccnfeur,  on  fe  met  dans  la  néceflité  d’avoir  évidemment  raifon  , au- 
trement il  n’eft  pas  permis  d’infulter  un  Homme  d’honneur,  non  pas  même  fut 
une  faute  tant  foit  peu  douteufe.  Mais  comme,  en  lifant  la  Lettre  de  Scriverius 
on  s’aperçoit  aifez , qu’il  n’auroit  par  voulu  s’en  tenir  à la  décifion  de  Le  Mire  , 
voyons  quel  eft  le  jugement  de  fon  ami  Pentanus^xx^xis  duquel  il  s’érige,  dans  cette 
Lettre,  en  accufateur  ou  délateur  de  B u tk  b ns.  Ce  Médecin  fît  imprimer  fon 
Hiftoire  de  Gueldre  en  1638.  6;  l’on  y trouve  à la  page  296.  une  déduéfion  de  la 
Maifon  de  Chafttllen  fous  ce  Titre,  Genealpgia  Prmcipum  Blo/îi,querum]o\KKts 
Blosii  CoMEsanno  lyji  ,dubH  MechtildlGeîrici ,DucemfeGelriiefcripfit.  Ce  qui 
fe  fie,  pourfuii-it  à la  page  199.  adnuentibus  etiam  Guiüelmo  Duce Montenjt, Ext- 
gelberto  Markenjî,  Adolpho  Cuvienji,  Comtibas;  Artuddo  Hornano  Trajeâenjmm 
Prttjule,  Retnero  ‘Domsno Bredenrodio  à-  Gennepenfi-,  itemque  yaltrto  Vtorflano,a~ 
Utfqiu  ex  Gelricà  Nobtlitate  perpluribus , quorum  inter  cceteros  memorantur  Arnhe- 
mii,  ér  aliidtTJoefenfwetrda,  unkeumoppido  ArenacenJIi  quiomnesxfadojacramen- 
to,  obfequium  et  ac  fidem  polliciti  funt.  Il  produit  à la  page  306.  l’Aéte  d’inaugu- 
ration de  MechtUde,  faite  à Zutphen  l’an  137Ç.  8t  à la  page  308.  le  Traité  de  Pa- 
cification conclu  le  jour  des  Ames  de  l’an  1376.  Enfin  pages  310.  31 1.  & 312.,  le 
Traité  entier  de  Confédération , figné  par  tous  les  Chevaliers  8c  la  plùpart  des 
Nobles  du  Duché  le  jour  de  l’Epiphanie  de  l’année  1377.  Butkens  n’avoit  don- 
né que  des  Extraits  de  ces  deux  Pièces,  reconnues  autentiques  par  celui  même  à 
qui  elles  ont  été  dénoncées,  8c  qui  condamne  ainfi  tacitement  fon  omi  Scriverius 
d’une  infâme  fupercherie. 

Quant  au  fécond  Article,  il  eft  évident  qu’O/ôa»,  nomme  Comte  de  Gueldres 
dans  deux’Chartres  de  l’an  1064.  8c  iioç.  raportées  par  Pontanus 91.  8c  96., 
eut  trois  61s  8c  une  611e,  fàvoir  i.  Gérard, à quila première  Chaitrc  donne  aufli  le 
Titre  de  Comte  de  Gueldres:  1.  Henri,  qui  6gna  avec  fon  frere  Gérard  Comte 
de  Gueldres, un  Afte  de  Donation  faite  à l’Abbaïed’Affligem,  l’an  1096.  inféré  dans 
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AVIS  AU  LECTEUR. 

Le  Mire  page  77.  j.  Thitry  Evêque,  & Ermergarde  qualifiée  Héritière  deZutpheii, 
& mentionnée  dans  un  Aile  de  Donation  faite  à l’t  glife  de  Zutphen  du  vivant 
à!  André  Evêque  d’Vtrechc,  vers  l’an  1150.  & nonicinent  dans  un  autre  Atfe  de 
l’an  113+  où  l’on  fait  auHi  mention  du  liildic  Hmri , & d’un  autre  Hemi,  petit- 
fils  à’Othon.  Pontanus  raporte  ces  deux  Ailes  page  loi.  & 104.  Et  voilà  les  deux 
//fBrij  qui  ont  broiiille  diriroJKî  avec  le  bon  (ensj  l’Oncle,  intitulé  Comte  de 
Zutphen  par  Lettres  de  l’Empereur  Henn  V.  de  l'an  1108.,  dont  Pontanus  fait 
mention  page  97.  & par  Chartre  de  1158.  inferée  dans  Le  Mire  pag.  526.,  & le 
Neveu,  intitule  Comte  de  Cueidres  ,por  AAe  de  l’an  1145.  aufli  inféré  dans  Le  Mire 
pag.  531.;  & encore  par  d’autres  de  l’an  1 146.  & 1 157.  inférez  dans  le  même, 
pag.  1S2.&  183.  Ceci  n'intercfl’e  B u i K £ ns  que  fort  indiretlcmcnt,  & fert  à 
déveloperl’embaras  où  étoit  JlMUriiBS  par  raport  à la  Cuncefllon  faite  Conrad 
Roi  des  Romains  à la  Cathédrale  d'Vtrecht,  & lignée  en  1143.  pint deux henris, 
inconnus  aparemment  à ce  prétendu  Antiquaircj  mais  très  connus  de  fon  ami  Tan- 
tanus,  qui  a reconnu  l’autenticité  de  ces  bignatures  page  ic6.  d’autant  que  l’Aile 
en  quefiion  fc  trouve  dans  une  exellente  Chronique  de  Hollande,  corapofée  par 
Guillaume  Htda  Vtevôt  à.' Arnhcm , mort  l’an  iSiit,.^iiiresEpifcoporuinTraJecten- 
fiumfiimmi  ciiri  collegit,  comme  le  remarque  Pontanus  page  95.  Ainli  l’on  cil  en 
droit  de  conclure  avec  Le  Mire  dans  fa  N otc  fur  cette  Conceflion  'Duos  ijlos  Comi- 
taliis  Ziitphamenfem  ù-Gelitnfem,anno  ii^^.nonfui£eunilos,  ut  reriimGelienfium 
Scriptores  volunt  ; Sr , par  une  autre  confequence , que  la  hûitiéme  Lettre  de  Sci'ive- 
rius  eft  un  vrai  Libelle  dilfamatoiie. 

On  ignore  ce  qui  a pu  porter  Striverius  à décrier  les  Ecrits  deBuTXENs,  à 
moins  que  ce  ne  fut  qu'il  lufifoit  d’être  Religieux  6c  ami  des  Jefuitcs,  pour  être 
en  but  a toute  l’animolîté  de  Scriverttis -,  ce  qui  fait  que  ceuxqui  jugent  fainement 
des  chofes  trouvent  que  le  Père  le  Long  , Prêtre  de  l’Oratoire  de  Paris  n’ell  pas 
éxcufable  des  s’être  livré  aveugelement  a un  aufli  mauvais  Guide,  dans  fa  Bibliothèque 
Hi/lorique  de  la  France,  furtout  puilqu’ilell  certainqueceuxqui  portoient  envie  i 
la  Littérature  de  Butkens,  ont  cefle  de  l'attaquer  après  que  les  Trophées  de 
Brabant  furent  mis  au  jour.  Ce  Livre,  qui  pafle  pour  un  chef  d’œuvre  dans  fon 
genre,  lui  attira  une  foule  dePanégiriftes,  entre  lefquels  fe  compte  Charles  de 
Èyih;  Biblioth. Ciflerc. , A’tflcre /ïndré,  Biblioth.Belg.,  Z.r  A/irr  de  Script.  Sæc. 
XVII  & Morert  dans  fon  Oiftionnaire  Hillorique,  Edition  de  Paris,  fous  Parti- 
de  de  Homes, où  on  qualifie  notre  Auteur  à'Hijlorien  fur  ir  renommé.  On  trou- 
ve encore  fon  Eloge  dans  la  Table  Alphabétique  des  Livres  accompagnée  de  quel- 
ques Remarques,  mife  au  commencement  du  premier  Tome  du  GrandReceuil 
des  Traitez,  de  Paix  , 4.  vol.  in  folio , dans  la  collection  des  Actes  de  St.  Rombaut 
parle  Péte  Sollerius  , fur-tout  a la  page  106.  enfin  dans  le  Chorégraphia  Saira 
Brabantia  àeSiaàetas,  in  Cœnobiographia  Abbatue  Sti.  Salvatoris,  pag.  42.  6c 
43.  où  il  raporte  fon  Epitaphe  compofée  par  fon  frère  le  Capitaine  Alexandre 
Butkens  , Chevalier  Seigneur  d’Aooy,  &c.  dans  les  termis  qui  fuivent. 
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SiSTE  VlATOR, 

LeGE,  LAUDA,  et  LUGE} 

Jacet  in  tenebrofo  hoc  Sarcophago  morUms, 
E NobtUJpmi  FamUi  Butkeks 


CHRISTOPHORUS, 

§iui  millirus , à"  mille  millenas  familias  de  Republie*  beti'e  méritas , 
aec  non  Sanflitate  infignes  , 

E MORTIS  TENEBRIS  TULIT  AD  LUCEMi 


PRÆLATUS  S.  SALVATORIS, 

Non  habens  per  Europam  in  Scienti*  NobiUlatis  facile  Jtbi  parem , . 
IN  BELGIO  PRIMUS, 

Eheul  Carne  exut  us:  fed  jinim*  falvus; 

, Sed  jeriptis  immort alis-. 

In  eeternum  cum  S.  Salvatore  regnet  in  Calisi 
ÿui  in  terris  per  annos  viginti  prafuit  laudabiliter 
Monafterio 

SANCTI  SALVATORIS. 

Obiit  trigefimi  Septembris , Ætatis  fuie  anno  fexagefmo. 

Jubilai  faculo  i6<o.  ad  fupremum  Jubilum  migrons. 

Pus  Fratris  manihus 

!■  Lulens,  ér  lugens  Frater  pofuit. 
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TROPHEES 

TANT  SACRES  Q.UE  PROPHANES 

DU  DUCHÉ 

BRABANT. 

LIVRE  PREMIER 

CONTENANT 

La  Defcripdcn  du  Duché  de  Lothier,  & du  Brabant 
ancien  & moderne. 

Avec  la  liiccelSon  des  Ducs  de  Lothier  on  Lorraine 
inferieure  & fupciieare. 
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La  Duché’  de  Lothier  ou  Lorraine. 


Cbtf  itrt  I. 

A Monarchie  Romaine  fouç  la  conduite  de  ce  brave  & Valeu- 
reux Ceiàr,  ayant  fait  palier  fon  Empire  par  deçà  les  Alpes, 
fubiugua  par  la  profperitc  de  fes  armes  toutes  les  Gaules&Bel- 
ges,  depuis  lespais  des  Suides  ouïe  Rhin  prendlànaidànce.juA 
ques  à la  Batavie  ou  ladite  Rivicre  fè  degoige  dans  lamer  occi- 
dentale, plantant  le  Iccptre  de  fa  domination  dans  ce  grand  étendu  de  pais, 
& failànt  plier  (bus  Ton  bras  viâorieux  tant  de  nations  bclliqucufes  : mais 
comme  les  fucces  de  ce  monde  fon  fujets  au  changement , & qu’il  ni  a cho- 
fe  ici  basauquellcs  les  révolutions  n’ojxrrentdcsVarictcs  adminûrles,  auflipar 
fuccelConde  temps  les  Romains  vindrent  peuàjreuàperdre,  cequ’  avecplu- 
fîcurs  travaux  & (reines  ils  avoient  conquis&maintenu  longues  années,  de- 
quoy  la  caulc  le  peut  référer  à la  cruauté  barbare  Sc  petfecutioas  inhumaines 
qu’ils  firent  à l’Egliic  de  Dieu , fouillants  leurs  mains  facriléges  du  làng  de 
tant  de  faints  [xrrlônnages  auquets  par  un  rigoureux  fupplice  ils  donnè- 
rent le  [ralme  de  martire,  à quoy  j’aoioulle  les  didentions,  méfiances,  di- 
feords , ambitions  & jaloufies  fources  des  guerres  & commotions  inteftines , 
qu’à  la  fin  reiwerfercnt  celle  flcurilànte  monarchie,  de  laquelle  les  de(X)Uil- 
les  furent  comme  diflribuécs  à diverlcs  nations.  Dieu  leur  ayant  fiifcite  des 
adverfaires  forts  [X)ur  executer  les  punitions  condignesà  leur  tirrannie.  Ceux 

âui  en  nos  quartiers  premièrement  arrellcrent  le  cours  des  armes  Romaines 
: firent  paroidre  la  valeur  de  leurs  courages  furent  les  Germains  qui  de- 
meuroient  par  de  la  le  Rhin  depuis  la  ville  de  Cologne  enbas,  car  ceux  ci 
quoi  qu’ils  fudent  fouvente-fois  vaincus  ne  forent  toutesfois  jamais 
lubjugées,  d’autant  que  celte  nation  robulleeflimoit  plus  la  liberté  que  les  déli- 
ces & trelbrs  qu’on  leur  eût  feeu  promettre , & croioient  l’avoir  à bon  mar- 
ché quand  bien  ils  l’achetoient  au  pris  de  leur  làng  & vie  ; ils  le  nommoient 
à celte  caulc  francs  8c  libres  conunc  ceux  qui  rctraiétoient  de  le  foumettre 
à la  domination  des  Romains  & de  contribuer  aux  im|sofitions  & daces  donc 
ils  Ci.argeoient  leurs  fujets  : & quoy  qu’ils  veneroient  la  franebife  & li- 
berté comme  choie  divine,  ils  n’ellimoient  pas  toutesfois  qu’elle  fotinterredec 
pat  la  lubicétion  qu’ils  dévoient  à leurs  propres  Princes  & Rois  Icgitimesju- 
geants  prudemment  qu’un  corps  fans  chef  ellunmonllre  plain  de  confùfion, 
&jpar  ainfi  ce  peuple  guerrier  (sar  la  prudence  de  ceux  qui  les  conduilbicntBc 
la  bonne  corrc^ndcnce,  unanimité &concordequ’il y avoit  entr’eux , vin- 
drent à la  fin  point  feulement  à le  défaire  du  joug  des  Romains  dans  leurs  pais , 
mais  aulfi  firent  des  avantogeiuc  (vogrcs  fur  eux  avançant  leurs  armes  bien 
avant  dans  la  Gaule  Belgique,  & les  levant  le  pied  en  divers  endroits  re- 
tranchèrent (>ctit  à petit  celte  (HiiHâote  Monarchie  & la  rcchalTerentdans  les 
bornes  de  l’Italie,  fc  rendants  par  plufieurs  vidoircs  le  Mailtrc  de  toute  la 
Gaule;  auquel  pais  ils  donnèrent  le  nom  de  France  ouFranchife , & le  divilè- 
rent  cnAusTRASiE  & Wellrafic  ou  en  France  Orientale  & Occidenta- 
le , & conltituerent  en  chaque  Province  des  Roy  s particuliers , & encor  apres 
firent  des  autres  fubdivifions  & fcparations  de  Royaumes  qui  peu  ou  rien 
peuvent  foire  à noftrc  intention  laquelle  n’eft  (X)ur  le  prefent  autrequededi- 
re  quelque  ()cu  de  l’Aullrafic  : celle  Province  ou  Royaume  avoit  un  étendu 
bien  ample,  comprennant  tout  ce  qu’elt  entre  le  Rhin , la  Mofelle , laMeulê 
To  M.  I.  A ^ 8c 
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4 TROPHEES  DE  BRABANT 

& l’Efcaut,  & par  ainfi  toute  la  Gaule  Belgique  & ce  qu’aujourdhuy  eft  de 
l’Elface,  Treves,  Mets,  Straesbourg,  Lorraine,  Lutlènbourg,Bar,Toul,  Ver- 
dun, Reims,  Champagne,  Tirafche,  Cambray,  Licge,  Haynaut,  Limbonrg, 
les  Ardennes,  Namur,  Brabant,  Anvers,  Los,  Hasbaing,  Condrois,  Gucldres , 
Cleves,  Juliers,  l’Eyfle,  Cologne,  Hollande,  Utrecht,  Frilè,  &c.-Le  Premier 
Roy  qui  pofleda  particulièrement  celle  Province  & en  porta  le  titre  fut 
Theodoric  fils  aîné  de  Clovis  le  grandpremierRoy  Chrétien  de  toute  la  Mo- 
narchie Françoilë,  Theodebert  Ibn  fils  luy  lucceda  envers  l’an  D.  XXXV. 
quilaifiâledit  Royaume  à Ion  fils  unique  Theobaud,  mais  ccluy  la  étant  tré- 
pafTé  (ans  hoirs,  l’Aufirafie  retourna  à fi>n  grand  oncle  Clotaire,  quilêm- 
blablcment  droit  fils  du  grand  Roy  Clovis,  de  qui  les  fils  divifcrent  derechef 
les  Royaumes  que  leur  pere  avoir  poflëdc,  & tomba  l’Auftrafie  à Sigisbert , 
apres  lequel  divers  Roys  du  même  lignage  en  eurent  la  Principauté , julques 
à ce  que  pépin  fils  de  ce  grand  foudre  de  guerre  Charles  dit  Martel,  fiit  pour 
lès  raresoccminentes  vertus  élevé  au  trône  Royal  & domination  de  toute  U 
Monarchie  dés  Francs;  ce  que  lèlon  les  bons  auteurs  le  fît  en  l’an  DCC.  LL 
à Pépin  fiicceda  Charles  dit  le  grand  Ibn  fils  vulgairement  nommé  Char- 
lemagne, qui  comme  fbn  pere  tient  le  feeptre  tant  de  l’Audrafie  que 
de  Weftrafie,  & par  là  prudence  & valeureux  courage  fût  digne  déporter 
la  couronne  Impériale  en  occident,  ayant  étendu  fa  miminarion  par  l’Italie 
& l’Allemagne  ; fon  fils  l’Encreur  Louis  dit  le  débonnaire  fiit  heritier  de  touts 
lès  grands  états  qui  trépafla  en  l’an  DCCC.XL.  laifTànt  apres  là  mort 
trois  fils  qui  divifèrentjentr’eux  celle  grande  Monarchie  ; l’Aullrafie  demeura 
à Lothaire  fils  ainé  qui  avec  le  titre  Impérial  eût  aufli  l’Italië  & la  Provence, 
celui-ci  laifla  trois  fils  qui  partagèrent  fes  états  apres  fon  trépas  advenu  en 
l’an  DCCC.  LV.  le  premier 'Louis  retient  l’Empire  avec  l’Italie,  letroi- 
fiéme  Charles  eût  les  Royaumes  de  Provence  & Bourgogne,  & le  lecond 
Lothaire  eûtle  Royaume  d’Audrafie  que  l’oncommençaànommerleRoyau- 
me  de  Lothaire,  Lothier,  Lothieraine  et  Lorraine  en 
Thiois  L O T H A R I s-R  1 1 c x & par  abréviation  L o'  t h R ii  c k,  de 
forte  que  de  la  en  avantlenomd’Audrafiefutcommefiipprimé&changé,  non- 
obdant  que  ce  fût  prelque  la  même  Province , compris  dans  les  mêmes  Bor- 
nes & limites:  le  Roy  Lothaire  trépafla  en  l’an  DCCC.  L XX.  fans  laif- 
fer  en&nts  légitimés,  &quoy  que  lelonl’ct^uité  Adroit  delà  nature  l’Em- 
pereur Louis  fon  frere  luy  devoit  avoir  fiiccede,  toutesfois  les  oncles  paternels 
Louis  Roy  de  la  Germainie  ouAUemagne&Charlesdîtle  Chauve  Roy  de  la 
France  Occidentale  partagèrent  ledit  Royaume  de  Lothier  entr’eux,  étants 
à ced  effet  alTembles  encor  en  la  même-année  DCCC.  LXX.  en  certain 
lieu  fur  la  Meule  encre  Herdal&Maerfen,&  par  ainfi  demeuraleRoyauraede 
Lothier  comme  divifé  en  deux  Provinces,  mais  le  Roy  Louis  lùr-nommc  le 
beggue  fils  & heriter  du  Roy  Charles  le  Chauve  étant  trépafle  en  l’an 
DCCC.  LXXIX.  Louis  Roy  d’Allemagne  fils  du  Roy  Louis  oe  la  Germa- 
nie mentionné  ci-dcdùs  aveugle  d’un  ambition  infaciable , entreprit  la  con- 
quede  des  Royaumes  de  les  neveux,  qui  étoient  demeurés  en  bas  âge,  &pour 
les  depodeder  tant  de  la  France  Occidentale  que  de  la  partiede  la  Lothieraine 
que  leur  pere  avoir  tenu  il  drelîà  une  forte  armée,  mais  ayant  edé  par  bonnes  re- 
moudranccs  détourné  d’un  dedèinfi  inique  & Icandaleux  il  ni  eût  toutesfois 
moien  de  l’appailèr  fans  qu’on  luy  cédât  le  Royaume  de  Lothieraine  entière- 
ment, qu’en  fuite  de  cela  il  podeda  toute  fa  vie,  & apres  lui  fon  fi-ere  Charles  dît 
legroslefuivit,  qui  en  outre  r^a  en  ItalieA  Allemagne  avec  titre  d’Empe- 
reur  des  Francs,  mais  il  trépalTa  fans  laidèr  enfans  en  l’an  DCCC.  AC. 

par 


layeftde 

ouL  Ver- 
inibooig, 
^ucldres, 
î Premier 
ritrelBE 

ceia  Mo- 
XXXV. 

’tat-f  tre- 
9m /cm- 
Icrechcf 
ÿsbcTt, 
juTi/iics 
üirpoor 
route  la 
XU 

' H A R- 
î/îeqoc 
/'Ofter 

r/rafie 

eroiiEs 

mort 

rïoura 

cncCf 

lu  en 

rroi- 

cood 

j'aa- 

s en 

, de 

lon- 

îor- 

ad- 

‘m- 

cis 

r/a 

1rs 

ia 

le 

le 

n 


L I V R E I.  J 

par  ou  les  Lorrains  Sc  Allcimns  fc  trouvents  dcllicués  de  chef,  de  commune 
main  déclarèrent  Roy  Arnou  Comte  de  Carinthe  fils  illigitime  de  Carloman 
Roy  d’Italie  & de  Bavière  fircre  aine  de  l’Empereur  Charles  le  gros;  Arnou 
porta  auBi  qualité  d’Empereur,  & pour  aficâion  particulière  qu'il  avoir  i un  lien 
fils  Bafiard  nommé  Swendcpold . il  follidta  tant  les  Princes  & Seigneurs  du 
RoyaumedeLothieraine  qu’àlafin  ils  le  rcceurent  pour  leur  Roy  envers  l’an 
DCCC.  XCVI.  mais  le  nouveau  Roy  étoit  d’un  naturel  fi  brulquc  & 
infupportable,  quelcsLoirainsnepouvantsultericurement  dillimulcrlcmau- 
vais  traitement  qu’il  continuoit  de  leur  faire  iè  rangèrent  fous  l’obeillànce  de 
l’Empereur Louisfonh-erefilslcgitimc&fuccelTèurderEmpcrcur  Arnou;  Ibn 
régné  toutesfois  ne  fut  de  loi^e  durée,  car  il  trépalTa  au  fldirde  fon  cage  en 

l’an  DCCCC.  XII.  fans  lairfer  aucune  pofterite,  par  ou  les  Princes  d’Alle- 
magne volants  la  race  de  l’Empereur  Charlemagne  finie  en  leur  pais,  éleurenr 
unanimement  Conrard  Duc  de  Franconiepour  Roy  &fiicceHcur dudit  Louis, 

& encor  apres  la  mort  dudit  Conrard  arrivé  en  l’an  DCCCC.  XIX.  ils 
tranfporterent  le  feeptre  Roialà  Henry  Duc  deSaxe,  quircgnarcfpacededix 
& fept  ans.  Cependant  tant  de  changements  & fucceflions  fi  divcrlcs  caufe- 
lentdansle  Royaume  de  Lothieraine  plufieursdivifioiis&partialités , car  com- 
me ce  pais  efl:  fitué  entre  les  Royaumes  dcFrance& Allemagne  les  Princes  d’i- 
celuy  Êicilemcnt  s’atachoient  tantoll  i l’une  ou  l’autre  partie , par  ou  tout  reftat 
fc  mertoit  en  branlle&confufion,  ce  qu’étant  meurcment  confidcréparl’Em- 
percur  Henry , il  deliberà  fixement  de  gagner  & attirer  à là  dévotion  ceux  'qu’il 
cognoilibit  les  plus  puifiants  entr’eux , & particulièrement  le  Prince.  G i s- 
I.EBERT  filsdeRACiNiER  Duc  & Comte  de  Brabant , de  Hasbaing 
& de  H aynaut , à qui  pour  rendre  fon  amitié  plus  afiêurée  lui  donna  là  fille  Ger- 
bergue  en  mariage , & le  conllitua  Duc , Gouverneur  & Capitaine  General  de 
tout  le  Royaume  de  Lothieraine,  pour  en  fon  nomadmiuillrer  lalùpreme  lufti- 
ce&  confcrvcr&deffcndre  celle  Province  contre  toute  invafion  hollile.  Ce 
fût  dont  le  Prince  Gifiebertqui  premièrement  fut  inftitué  Duc  au  Royaume 
de  Lothier  ou  Lorraine,&parainfi  commença  ce  pais  àfcfoumettre  à l’auto- 
rité des  Ducs  qu’auparavant  avoir  efté  régi  par  des  grands  & puifiants  Rois. 

Ducs  DE  Lothier  ou  Lorraine.  ' 

Chapitre  IL 

aOmme  les  moit\dres  Rivières  viennent  â perdre  leur  nom  dans  les 
grandes, tout  .'ünfileRoyaumcdeLothicrouLorraineétantconJoint 
oC  in  corporé  à l’Empire  vint  à perdre  beaucoup  de  Ibn  Iplendcur. 
avec  le  fceptrc&tftre  Ro^al,  toutesfois  la  memoired’une  Province 
fl  célébré , & ample  ne  laifia  pas  d’etre  confervée  fous  titre  Ducal , lequel  état 
combien  que  du  commencement  iln’étoithereditaire.maisplutôtunomce  que 
l’Empereur  confcroit  lelon  ibn  bonpiaifir,  toutesfois  ne  fut  il  jamais  pourveu 
qu’en  des  perlbnnes  qui  en  lullre  de  naifiânee  alloient  .à  l’égal  avec  les  mêmes 
Empereurs,  comme  ctants  d’ordinaire  de  leur  lang,  famille&maifon,  comme 
nous  ferons  lufitlTament  paroltre  par  la  fuccefiion  d’iceux  Ducs. 

CiJUitri  Gislebert  doncques  fils  de  R a g 1 n i e R Duc  & Comte  de  Bra-  P"»»' 
bant,  de  Hasbaing&dc  Haynautfutle  premier  qui  comme  diteftibusl’Em- 
pereur  Henry  le  premier  obtint  le  titre  Ducal  par  tout  le  Royaume  de  L o-  chiitil. 
THiER  ou  Lorraine  envers  l’an  DCCCC.  XXVII.  & avec  ce 
Tom.  I.  B lui 
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6 TROPHEES  DE  BRABANT 

lui  donna  ledit  Empereur  ià  fille  Gcrberguc  en  mariage  comme  plus  ample- 
ment lcra  traité  en  Ibn  lieu. 

Etant  ledit  Giflcbert,  trépalTé  en  l’an  DCCCC.  XXXIX.  la  Duché 
de  Lothier  fut  donnée  en  bénéfice  par  l’Empereur  Otton  lepremier  à fonfrere  iTcw;- 
Henry,  mais  il  fut  regardé  des  Lothierains  comme  étranger,  par  ou  ledit  dt 
Empereur  pour  éviter  nouvelles  commotions , conftitua  en  Ion  lieu  le  fils  du  *'*'*“'• 
Duc  Giflebert  nomme  aulïï  Henry , qui  d’ailleurs  étoit  fon  neveu  comme  né 
de  là  propre  lœur. 

H ENRY  fut  par  ainfi  le  III.  Duc  de  Lothier,  mais  comme  il  étoit  encor  en 
bas  eage  & incapable  à l’adminiflration  de  ceft  état , l'Empereur  luy  donna  pour 
curateur  le  Comte  Otton  fils  de  Ricuin , mais  le  jeune  Duc  trépailà  peu  apres. 

Otton  ful’dk  ayant  gouverné  la  Lorraine  quelque  temps  en  qualité  de  prmei 
curateur,  fut  encor  par  le  meme  Empereur  defigné  Duc  en  chef,  & pofledà  cet 
état  julquesàfbn  trep.is  advenu  envers  l’an  DCCCC.  XLIV. 

CoNRARD  fils  du  Comte  Wernicr  & neveu  de  l’Empereur  Conrard  I. 
fût  en  la  meme  année  conflitué  Duc  de  Lothier  encor  parle  même  Empereur 
Otton  1.  de  qui  il  avoité|X)ulc  la  fille  nommée  Lutgarde&par  autres  lutte;  “ 
mais  ni  celle  affinité,ni  un  oenefïce  fi  confiderable  ne  le  fccurent  détourner  qu’il 
ne  prit  les  armes  contre  fbn  beau-pere,  qui  pour  fa  rébellion  le  déclara  defeheu  de 
fon  état  vers  l’an  DCCCC.  LUI.  toutesfbis  ledit  Duc  Conrard  s’accommoda 
depuis  avec  le  dit  Empereur  & mourut  combatant  pour  luy  contre  les  Hongrois 
deux  ans  apres. 

Apresque  l’Empereur  Otton  I.  euft  chafTéleDuc  Conrard  lôn  genre,  il  in-  Prt„.„ 
llitua  Duc  de  Lothier  ou  Lorraine  B r u N o N Archevefque  de  Cologne  fon  f-tî-*. 
frere  Germain, mais  fbit  que  les  Lorrainsreftimoient  étranger  ou  bien  qu’illes 
traitât  trop  rudement,  l’on  vit  aufli  tort  tout  le  pais  agité  de  troubles  & com- 
motions ; Brunon  imputant  la  caufè  du  defbrdre  àRACiNiER  ComYe 
DE  Braba  NT  neveu  du  feu  Duc  Giflebert,  s’attacqua  à luy  & l’ayant 
rendu  fbn  prifonnierl’envoya  exiler  hors  du  pais,  mais  pour  tout  cela  neceflc- 
rent  les  mccontentements&divifions,  car  quelque  peu  apresles  Lorrains  fous  la 
conduite  du  Comte  Emôn  prindrent  les  armes  contre  leur  Duc,  qui  comme 
Prince  prevoiant  & fàge  s’accommoda  avec  eux  & leur  donna  quelque  forte 
d’appaifement , & afin  d’ôter  toute  matière  de  diflêntion  & divifèr  les  forces 
d'un  fi  puiflànt  corps  il  paîtra  la  Lorraine  en  deux  Provinces,  & conftitua  en 
chalcune  d’icellesen  l’an  DCCCC.  LIX.  des  Ducs  ou  Gouverneurs  particu- 
liers, reforvant  à foy  la  lùrintendence  ou  dignité  Archi-ducale,  d’ou  cft  procédé 
que  de  la  en  avant  il  y eût  deux  Ducs  de  Lothier  ou  Lorraine,  l’un  vers  les 
Rivages  de  laMeufe,  Ç.hin&Elcaut  qu’on  nomme  la  Lorraine  inferieure , & 
l’autre  vers  la  Mofolle  qu’on  appelle  la  Lorraine  fiipericure,  &parainfiilfcra 
ncccflàirepour  diftinguer  l’une  fucceffion  de  l'autre  & éviter  confûfion  de  parler 
diftinélcmcnt  des  Ducs  de  l’une  & l’autre  Province. 


Ducs 
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Ducs  DE  Lothier  ou  Lorraine 
SUPERIEURE  ou  M OS  E L L AN  I QJJ  E. 

Chapitre  III. 

EPSEfte  Province  comprcnnoic  tout  ce  qu’eft  en  le  Rhin  & la  MoUclle 
M & bonne  partie  de  ce  qu’eft  entre  ladite  Molêlle&  la  Meule,  à Ica- 
gg  voirrEllâcc,  Balle,  Mets,  Straesborg,  Bel’ancon,  Trêves,  Toid, 
Verdun,  Bar,  Luxembourg, Ponta-Moufon, avec partiederArden- 
ne , de  laquelle  le  fiege  Impérial  ou  la  cour  de  la  Ibuveraiue  Jufticc  l'cmblc  avoir 
été  la  Ville  de  Mets. 

Le  Premier  Duc  de  ce  pais fiitFREDRic  Comte  de  Bar  frere  d’Al- 
beron  Evelquc  de  Mets  lesquels  par  plufieurs  font  nommes  enfants  du  Duc  Ot-  ^ 
ton  fils  de  Ricuin  mentionné  cy  dclliis , quoy  qu’il  en  Ibit  Gcrbcrt  qui  depuis  fut 
Pape  nommé  Silveftre  II.  en  l’Epitaphe  de  ce  Duc  Frcdric  dit  qu’il  étoit 
procrée  des  Ducsiftiis  de  fang  Roial,  il  avoir  ;\  femme  Béatrice  fille  de  Hugue 
le  grand  Comte  de  Paris&fœur  de  HugucCapet  Roy  de  France,  laquelledepar 
la  mere  étoit  niece  de  l’Empereur  Otton&dcl’ Archiduc  Bnmon,  &de  celle 
Princellê  procréa  le  Duc  Frcdric  trois  fils  &quelques  filles  à IcavoirThcodc- 
tic  Duc,  Fredric  Comte  & un  autre  Adelberon  Evelque  de  Mets. 

Theoderic  fucceda  à fon  pere  tant  en  la  Duché  de  Lorraine  fiipe-  . 
rieurc  qu’en  la  Comte  de  Bar,  qu’il  pollêda  julques  en  l’an  M.  XXIV.  fur  la  I 
fin  duquel  il  trépallâ,  laillantFrcdricquifutDucaprcsluy , Adelberondefigné 
Evefque  de  Mets , & Adele  femme  de  Walleran  Comte  d’Arlon. 

Fredric  Duc  de  la  haute  Lorraine  apres  lôn  pere  le  maria  à Mathilde  . 
Ibeur  de  Gifle  femme  de  l’Empereur  Conrard  II.  toutesdeux  filles  de  Herman  i 
DuedeSneve,  delaqnelleil'nelaiflâaucunenfantmaflémaisdaixfillesBeatri-  [ 
ce  & Sophie.  i 

Etant  le  Duc  Fredric  IL  trépalTé  en  l'an  M.  XXVII.  l’Empereur  Con-  ' 
tard  II.  donna  la  Lorraine  Supérieure  i Gothelon  qui  déjà  aupara-  j 
vant  tenoit  auflî  la  Lorraine  Inferieure. 

Godefroy  fils  ailhé  du  Duc  Gothelon  lût  encor  du  vivant  de  fon  dit 
pere  aflbciéau  gouvernement  de  la  haute  Lorraine,  mais  voient quel’Empe-  i 
rcur  Henry  III.  avoir  donné  la  balle  Lorraine  à Ibn  ftere  mafné  Gothelon , 
ilenroceut  un  mécontcntementfifenfiblequ’il  Icvàles  armes pardiverlcs fois 
contre  ledit  Empereur. 

l’Empereur  Henry  par  la  rébellion  du  Duc  Godefroy  inftitua  en  l’an  . 
M.  XLVII.  Duc  de  la  haute  Lorraine  Albert  Comte  en  Elface  fon  i 
coulin  germain  fils  du  ComteGcrard&d’ Adèle  lœurdcGiflcmereduditEm- 
pereur,  mais  Godefroy  ayant  eu  advcrtence  quclenouveauDucpreparoitdcs 
armes  pour  luy  lever  le  pied,  Iclùrpfit  &defit  en  bataillecnl’anM.XLVlII. 

Gérard  frere  vrailemblabicment  du  Duc  Albert  ftit  encor  par  l’Empc-  . 
rcur  Henry  invefti  de  la  haute  Lorraine  , &rcfiftavalciireufementauxcflbrts  I 
tlu  Duc  Godefroy  Ion  adverfaire.  Son  mariage  fut  traité  avec  Hadwige  fille 
d’Albert  Comte  de  Namur&d’Ermengardc  dcFrancc  fille  de  Charles  Duede 
la  balle  Lorraine  fils  frere  & onclede  Roysde  France,’ delaquelle  le  Duc  Gé- 
rard procréa  Theoderic  aulTi  Duc , Gérard  Comtede  Vaudemont&quclques 
filles , & trepafla  le  Duc  Gérard  en  l’an  M.  LXX. 
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Son  fils  T H E O D E R I c luifiicccda,  il  prit  à femme  Gcrtnide  fille 
de  Robert  dit  le  Frifon  Comte  de  Flandres  veufve  de  Henry  Comte  de  Lo- 
vain,  laquelIcluydonnaSimonDucdcLorraine  , Thicry  dit d’EKàce Comte 
de  Flandre  deparfamere,  GerardComtc,  Henry  Evêque  de  Toul,  &autrcs 
enfants.  Le  Duc  Simon  aine  des  fils  époufa  Adeley  de  foeur  de  l’Empereur 
Lothaire , & procréa  entr’autres  enAnts  Mathieu  Duc  de  Lorraine  Su- 
périeure, de  qui  les  Ducs  fubfcquents  font  decendusen  droite  lignemafculine, 
laquelle  il  ne  fera  bclbin  de  pourluivre  icy,  veu  que  la  généalogie  de  celte 
tres-haute&tres-illultrc  maifon  a été  décripte , & mis  au  jour  par  divers  au- 
teurs, defquelstoutesfois  plufieurs  fe  font  mépris  en  ce  qu’ilsladeduifentdes 
Comtes  de  Boulogne  ou  d’allieurs  fans  prendre  égard  que  par  cemoyen  ilsont 
à tort  obfcurciunefourcefinotable&relevée  dont  leldiéts  Ducs  prennent  leur 
extradtion. 

Ducs  DE  Lothier  ou  Lorraine 
Inferieure. 

Chapitre  IV. 

IKSffî^Efle  Duché  comprennoit  dans  fes  limites  partie  des  Ardennes  ou  elle 
M fedivilbitdelaLorraineSupcrieure.Limbourg, Juliers,^Eyfle,Lic- 
^^!^^^  gc,  Namur,  Los,  Hasbaing,  Gueldrcs,  Cologne, Cleves, Brabant. 

Anvers,  Hollande,  Utrecht,Frife,Haynaut,Valencienes,Cambray. 
T oumay , &c.  avec  tout  ce  qu’étoit  entre  la  Meule  & l’Elcaut  & entre  la  Meule 
& le  Rhin  tirant  vers  la  mer , de  quelle  Province  le  Sii^e  Impérial  étoit  en  la 
ville  d’Aix. 

Godefroy  Prince  valeureux  fut  le  premier  Duc  decepais  inftituéen- 
viront  l’an  DCCCC.  LIX.  mais  il  ne  joUift  pas  long  tems  de  cet  état  car 
étant  en  l’an  DCCCC.  LXIV.  à la  fuite  de  l’Empereur  Otton  paffé  en  Ita- 
lie, il'y  mourut  au  retour  avec  plufieurs  autres  de  peftilencc , lailTànt  quatre  fils 
& une  fille:  Godefroy  l’aine  des  fils  luyfucceda  en  la  Duchélefecondfut  pro- 
ave de  l’Empereur  Henry  III.  le  troifiéme  & quatrième  fils  furent  pro^cni- 
teurs  de  la  principale  noblelTe  de  Franconie,  &la  fille  Gerberge  ftitdonneecn 
mari:^e  à Megengor  Comte  vers  le  Rhin,  qui  d’elle  procréa  le  Comte  Go.< 
defroy  tué  en  guerres  contre  les  Saxons  combatantpourl’Empereur  OttonlII. 
& quatre  filles  lafnée  Ermentrudefût  ave  maternelle  de  Henry  Duc  de  Bavière, 
de  FredricDucde  la  baffe  Lorraine  ,d’AdelberonEvelquedéMets,  deGiflebert 
Comte  de  Luxembourg,  deThicry  Comte,  d’OtgiveComtelfedeFlandres& 
dejutte  Comtelfe  d’Altorf  freres&lôcurs;  la  feconde  Alberade  laillâfembla- 
blement  trcs-bclle  pofterité , quoy  qu’elle  n’eft  autrement  cognue , la  troi- 
fiéme Bertrade  fut  AbbeffeauMonafteredenoftreDamcàCologne,  & laqua- 
triéme  Adelefut  Abbclfeà  Villicken  fur  le  Rhin  presla  Ville  deBonnc,de  la- 
quelle la  fainte  vie  été  écripte  peu  apres  l’an  M.  LVI.  par  Bertrade  foeur 
de  S.  Wolphelme  Abbé  de  Bruwiller. 

Godefroy  IL  tint  la  Duché  de  la  baffe  Lorraine  apres  le  deces  de 
fon  pere  & làns  avoir  prins  alliance  de  mariage  trépaffa  vers  l’an 
DCCCC.  LXXVI. 

Peu  apres  la  mort  du  Duc  Godefroy  1 1.  l’Empereur  Otton  1 1.  donna  la 
Lorraine  Inferieure  àCHARLES  frere  de  Lothaire  Roy  de  France , qui  de 
pat  là  mere  étoit  coufin  germain  audit  Empereur  : le  Duc  Charles  pouvoir  alors 
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L I V R E I.  9 

avoir  l'cagede  ttcnte&  trois  ans  ou  environ,  Prince  de  qiifla  grandeur  ennaif- 
lanceavoitdeftincaucrofneRoial,  mais  la  Fortune  laquellemondre  audibicn 
le  dos  aux  grands  qu’aux  petits  en  lieu  de  l’edeveràla  Couronne  de  Franccque 
par  loy  de  nature  & vraye  fuccdlion  luyeftoitdelle,  elle  Icdt  périr  miferablc- 
ment  dans  lesprifonsdeceluyqu’avoit  ufurpefur  luy  le  Royaume,  laiflântun 
exemple  memorabledc  la  providence  Divine.laqucllediljxjie  des  feeptres  lèlon 
fon  bonplaiflr  : il  avoir  procrée  de  là  femme  uniils  Otton  & deux  filles  Ger- 
betgcraariceàLambert  II.  Comte, de  Lovain  & de  Brabant,  &Ermcngarde 
femme  d'Albert  Comte  de  Namur. 

Otton  fils  de  Charles  fuldiô  lucceda  en  la  Duché  de  Lothier  ou  Lor- 
raine Inferieure,  mais  il  trcipallà  en  l'an  M.  V.  fans  lailîcr  aucune  pofterité, 
& eommeil  eftoitlc  dernier  noir  malle  de  celle  Sainéle  & Impériale  lignée 
deCharlemagne,  toutledroidb,  fuccelîîon,  héritage  &prc-cminence  decefte 
tre%randc famille  palTcrentauxComtclIës de  Lovain &de Namur  fes  fonirs. 
Ellant  le  Duc  Otton  trdpalTé  l'Empereur  Henry  II.  infiitua  Duc  en 
CtJkfrtyi  1“  ballë  Lorraine  Godefroy  fils  de  Godefroy  Comte  en  Arden- 
ne  & de  Verdun , mais  il  trelpafià  fcmblablement  lâns  lailPcr  enfant  en  l'an 
M. XXIII.  • 

Gothelon  frere  du  Duc  Godefroy  lufdiél  fut  encor  par  lediâ  Empe- 
reur Henry  IL  invelli  de  la  Lorraine, ayant  aufii  peu  devant  rcccucn  bénéfi- 
ce le  Marquilàt  d'Anvers:  il  clloit  Prince  fage  & degrandccondui(frc&  fort 
relevé  en  authorite  à la  cour  de  l'EmpercurConrard  IL  qui  parainfi  apres  la 
mort  du  Duc  Fredric  luy  donna  aulfi  la  Duché  de  la  haute  Lorraine,  à railbn 
dequoy  il  cil  communément  appelle  le  grand,  comme pollëdant  la  Lorraine 
entièrement  : il  laüFa  belle  pollcrité  & entr'autres  Crois  fils  & deux  filles , à fea- 
voir  Godefroy  Duc  de  Lorraine  Supérieure,  Gothclon  Duc  de  Lorraine  Infe- 
rieure, Fredric  qui  fut  Pape  nommé  Ellienoe  IX.  Ode  femme  de  Lam- 
bert 1 1 1.  Comte  de  Lovain  & de  Brabant , & Regelinde  mariée  à Albert  I L 
Comte  de  Namur  ; le  Duc  Gochelon  pere  de  ces  enfants  mourut  depuis  en  l’an 
M.  X L I V.  & rcceut  fepulture  en  l’Eglilc  de  noftre  Dame  à Verdun. 

GoTHF.LONfils  fécond  au  Duc  fuldiét  fucccd.\  en  la  balle  Lorraine  & 
au  Aîarqiiilàt  d’Anvers  par  bénéfice  de  l’Empereur  Henry  III.  ceque  toutes- 
fois  oficnea  tellement  Ibn  frere  aifné  Godefroy  Duc  de  Lorraine  Molellani- 
que  qu’il  révolta  contre  lediâ  Empereur,  & s’ellanf  confédéré  avec  autres 
Princes  de  là  ligue  print  les  armes  & filt  pluficurs  outrages  dans  l’Empire . 
comme  nous  dirons  plus  particuliercmcnc  en  Ibn  lieu,  mais  tout  cela  ne  loy 
profita  guerres,  car  combien  que  Gochelon  fût  de  petite  capacité,  toutesfois 
fut  il  maintenu  par  l’Empereur  en  fon  ellat  julqucs  à là  mort  advenue  en  l’an 
M.XLVI. 

Ellant  Gothclon  di(S  l’ignave  ou  faid-neant  trefijalfé,  l’Empereur  Hen- 
ry III.  donnalaLorrainelnferieurcavecIcMarquilacd’Anvcrs  a Fredric 
ms  de  Fredric  Comte  de  Luxembourg , duquel  défia  at  cllé  fàid  mention , il 
avoit  à femme  Gcrberge  fille  d'Eullache  Comte  de  Boulogne& de  Mathilde 
fille  de  Lambert  II.  Comte  de  Lovain  & de  Brabant,  de  laquelle  il  laillà  une 
fculefille  nommée  lutte  mariée  à Henry  Comte  de  Limbourg:  le  trelpas 
du  Duc  F rcdric  ell  marque  fur  l’an  M.  L X V.  & fut  fon  corps  inhume  en 
J’Abbayede  Stavelo.  Alberic  nomme  là  vefve  Raclinde  & diél  qu’elle  frit  de- 
puis mariée  à Albert  Comte  de  Namur  qui  d’elle  auroit  procrée  le  Comte  Go- 
defroy en  quoy  il  lemble  avoir  de  l’abus,  car  il  y at  apparence  queccllcRae- 
linde  ou  Ragcfindeelloic  la  fille  de  Gochelon  did  le  grand  Duc  des  deux  Lor- 
raines, laquelle  comme  avons  did  aiant  cllé  premièrement  alliée  à Albert  II. 
Tom.  1.  C Comte 
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lo  TROPHEES  DE  BRABANT 

Comte  de  NamurÆmeredu  Comte  Albert  III.  pouroit  bien  avoir  eftclccon- 
de  femme  de  noftre  Duc  Frcdric. 

l’Empereur  Henry  IV.  edant  nouvellement  fuccedé  àl’Empirc.print  en 
grâce  Godefroy  fils  aifnc  du  Duc  Gothelon  le  grand , qui  avoir  par 
diverfes  fois  révolté  contre  l’Empereur  fon  pere,  & comme  la  Duché  de  la 
bafife  Lorraine  tomba  vacante  parla  mort  du  Duc  Fredric  fufdiét,  le  jeune 
Empereur  la  conféra  andiél  Godefroy  avec  leMarquii'at  d’Anvers  en  lieu  de 
la  haute  Lorraine  dont  il  avoir  efté  depollèdé  pour  fes  rebellions  ; il  avoir  efpou- 
fc  pour  première  femmeune  Noble  Daracde  laquelle  il  procréa  Gothelon  qui 
mourut  jeune  en  oftage  de  l’Empereur  l’an  M.  X L V.  Godefroy  di<3  le  bollit 
qui  luy  fucceda , Ide  mariée  à Euftacell.  ComtedeBoulogne,&Adclefem- 
mc  de  certain  Comte  en  Allem:^ne:  apres  le  ttesfpasdcfapremiercfémme  le 
DucGodefroy  s’allia  à Béatrice  fille  de  Fredric  11.  Duc  de  la  haute  Lorraine 
lors  vcfve  de  Boniface Marquis  en  Lombardie,  mais  il  n'euft  d'elle  aucun  en- 
fant & trefpafTa  en  l’an  M.  L X X.  & fut  enterré  lez  le  Duc  Ibn  pere. 

Godefroy  did  leboflufut  apres  fon  pere  inverti  Duc  de  l’Infcricure 
Lorrainc&Marquis  d’Anvers  par  l’Empereur  Henry  IV.  il  s’allia  par  maria- 
geàMathilde  ComtelTè  dcBrie&Marquife  en  Italie,  filledûMarquis  Boni- 
face&  de  la  Princeflc Beatrix  (à  marartre,  & combien  tju’il  fût  quelque  peu 
difîôrmede  corps,  il  fit  toutes  fois  bien  paroirtrecndivcrlesoccafions  la  valeur 
de  fon  courage  & particulièrement  à ladeféneede  l’Eglilè  d’Utrecht , laquelle 
avoit  erté  oppreffceplufieurs  annéespar  FlorentComtedeFrifc  & Hollande, 
qui  à celle  caufe  euft  grande  guerre  avec  nortre  Duc  mais  ertant  le  Comte 
trefpaffé  Robcrtdiél  IcFrifon  Comte  de  Flandretutcur&bcauperedeThiery 
jeune  Comte  d’Hollande  pour  fe  de  foircd’unadverfàire  fipuilfant  trouva.àla 
fin  moyen  de  le  faire  tuer  à l’impourveueen  la  ville  d’Anvers  l’an  M.  L X X V I. 
ce  que  luy  avoit  erté  pronortique  par  S.  Annon  Archcvefque  de  Cologne,  il 
ne  laiffa  aucun  enfant,  & la  vcfV’e  la  Princcflê  Mathilde  s’allia  en  fé- 
condes nopces  à Welf  Duc  de  Bavière,  mais  elle  ne  luy  donna  aufli  aucune 
porterité. 

• Apres  la  mort  du  Duc  Godefroy  le  bortii,  l’Empereur  Henry  IV.  conféra 
CjurnÀ.  ladide  Duché  à Ibn  fils  aifné  Conrard,  & pour  le  Marquifat  d’Anvers 
ille  donna  à Godefroy  Comte  de  Bouillon  filsd'EuHache  Comte  de  Boulogne 
& nepveu  du  lûfdid  Duc  Godefroy  le  bolfii. 

Ertant  depuis  le  Duc  Conrard  inrtitué  par  l’Empereur  fon  pere  Roy  cnlta- 
Ctdtfr  6 Godefroy  Marquis  d’Anvers  fiicceda  encor  en  la  Duché  de 

’ Lorraine  Inferieure , & pour  la  valeur , prudence  & vertuculè  vie  fiat  à la  fi  ta 
par  les  Princes  Créftiens  efleu  & conrtitué  Roy  de  lerulàlem , ou  il  trelpalTa 
en  l’an  MC.  Plufieurs  eforivains  ont  lourdement  failly  ence  qu’ils  ont  fiiid 
le  Roy  Godefroy  Duc  de  la  Lorrainé  MofTèllanique , car  les  bons  autheurs  nous 
enlcignent  ouvertement  qu’il  futDucdcla  Lorraine  Inferieure,  à quoy  la  fon- 
dation de  l’Eglilc  Collegiale  en  Anvers  qu’il  dota  avant  fon  partement  vcrsla 
terre  faindc  fort  de  confirmation. 

//mij.  nouvelles  venues  du  trefpas  du  Roy  & Duc  Godefroy  did  de  Bouillon . 

l’Empcraar  Henry  IV.  donna  en  l’an  MC.  I.  ladidc  Duché  avec  le  Marqui- 
fat  à Henry  Comte  de  Limbourg  fils  de  lutte  fille  de  Fredric  de  Luxembourg 
anfïï  Duc  de  Lorraine  Inférieure  mentionné  cy  delfiis. 

Ctdrfrty-]  Cependant  entre  l’Empcrcur  Henry  IV.  & fon  fils  nommé  aufli  Henry 
s’efmcurentgrandcs&deplorablesdiflcntions,  car  le  fils  oubliant  lesloix  de  na- 
ture ofa  bien  pourliiivrcfonpere&  Seigneurpar  lesarmes.Henry  Duc  dcLorrai- 
nc  en  ces  troubles  tint  fermementpour  l’Empereur  & l’afirta  de  fon  pouvoir , ce 
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L I V R E L II 

qQciùtciurc  i^u’cflant  l’Empereur trefpafle en  l’an  MC.  VI.  & leditleunc  Hen- 
ry V.  fuccede  à l’Empire,  il  pourlùiviftrigoureulèmencle  Duc  Henry  & don- 
na la  Duché  de  Lorraine  avec  le  Marquilât  d’Anvers  àCooEFRov  Com- 
te de  Lovain  & de  Brabant , qui  audi  pollcda  ceft  état  tout  le  temps  du  rcs»ne 
de  l’Empereur  Henry  V.  fuldit,  mais  comme  à l'on  trclpas  advenu  en  l’an 
MC.  XX  V.  il  ne  lailTa  aucun  bis,  ily  euftgrandesdivifions&partialitéscn- 
tre  les  Princes  fur  l’eledion  que  l’on  devoir  faire  d’un  nouveau  Empereur , les 
principaux  de  ceux  que  l’on  propolbit  à celle  dignité  clloicnt  LothaircDuc  de 
Saxe  & Conrard  Duc  de  Sueve  de  qui  noftrc  Duc  Godefroy  tcnditopiniallre- 
mentleparty  .paroueftantLothairevenuaudeflusdelcsaflàires,  il  olla  la  Du- 
ché de  Lorraine  à nobre  Comte  de  Lovain , & la  donnaàWalleranComtcde 
LimbourgbIsduDuc  Henry  mentionné  cydevant,  mais  eflantaprcs  ledit  Em- 
pereur Lothaire  aufli  trefpafTé  & Conrard  Ion  compétiteur  ellabli  en  l’Empire , il 
rebitua  là  Lorraine  au  DucGodefroy:  Walleran  toutcsfbis  ne  quitta  le 
titre  Ducal,  maislènommà  d’ordinaire  Duc  de  Limbourg.ee  qu’aulb  fapoberité 
à continué  de  faire  ; & puis  que  les  fucccbcurs  de  nobre  Duc  Godefroy  pobede- 
rent  depuis  ladite  Duché  de  l’inferieure  Lorraine  avecleMarquifat  d’Anvers 
heritablemcnt  fans  interruption,&  que  nobre  principal  debein  cb  de  parler  con- 
fecutivement  des  Princes  ifliis  dudit  DucGodcfroi  Comte  de  Lovain  ilnclc- 
ra  befoin  de  repeter  icy  les  Ducs  fubfcquents  : j’adiouberay  feulement  icy  qu’.'i 
bonne  railôn  les  Ducs  de  Brabant  ont  toufiours  préféré  en  leurs  titre  jufqucs 
à prefent  la  qualitedeDucdeLothier  ouLorrainc  puisque  par  le  difeours  qu’en 
avons  Élit  il  appert  abcs  combien  cebe  dignité  cb  eminente  & confidcrablc. 

Le  Brabant  Ancien. 

Chapitre  V, 
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BE  Pais  de  Brabant,  Brachbant  ou  Bràtusbant  eb  partie  de  l’ancien 
Royaume  d’Aubrafic  & Lorraine,  il  avoir  cidevant  une  cxbciifion 
abes  ample  comprennant  tout  ce  qu’eb  entre  les  Rivières  l’Efeaut  & la 
Thile  vers  leponent& orient,  &les  Rivières laRupcllc& le Hailhe 
vers  le  Icptentrion  & midi,  de  forte  que  dans  les  bornes  eboient  compris  Lovain, 
Braxelles,  Nivelle,  tout  le  pais  dAlob,  julqucsmcracsdanslcsvillesdcGand, 
Audenaerde&Toumay,  partiedu  pais  de  Tenremonde,  &toutccquc main- 
tenant eb  du  pais  de  Haynaut  pardeca  le  Haifne,  laquellcpartieebencorap- 
pcllce  la  Comté  deBrabant  par  corruption  Burbant  : l’Elcautlelèparoit  dcLi 
Flandre,  la  Thile  de  l’Hasbaing,  laRupçlleduMarquifatd’Auvcrs&paisdc 
Rycn , & IcHaifne  le  divilbit  de  l’Haynaut.  Il  y avoir  en  ce  pays  ci-devant 
quatre  Comtés  comme  l’on  remarque  en  la  répartition  faite  du  Royaume  de 
Lothier  on  Lorraine  en  l’anDCCC.  LXX.  eutrq  Charles  diib  le  Chauve 
Roy  deFrauce&LouisRoy  d’Allemagne fon  frerc,parlaquellcdivifionlepais 
de  Brabant  & lès  quatre  Comtés  demeurèrent  au  Roy  Charles , qui  le  pobeda  en 
fouverain  ; car  il  eb  certain  que  nos  Princes  de  Brabant  doit  lors  & encor  au- 
paravant le  tenoient  en  bénéfice  & eu  avoient  la  JoUibance,  comme  nous  fe- 
rons paroibre  plus  .1  plaint  la  pourfuite  de  nobre  matière,  ou  nous  dironsaubl 
comme  ledit  pais  a ebé  depuis  partagé  & réduit  en  l’ebrc  comme  nous  le  vo- 
Pmi  j’/f-  yons  à prclcnt  ; rebe  feulement  de  dire  icy  quelque  peu  du  pais  d’ Alob  qui  a 
cbecommc  defraembrédu  Brabant  car  l’Empereur  Otton  I.  ayant  faitbabir 
une  fortrcITc  près  la  ville  de  Garni  fur  les  dernières  limites  de  l’Empire  ily  con- 
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Il  TROPHEES  DE  BRABANT 

ftitua  comme  Gaidien  le  Comte  Wichnun  & luy  donna  tout  Icpaisd'Alofl:, 
la  terre  deWaesifclesquatre  melhers,  à lavoir  Hulll,  Axele,  Bouchout& 
Aflenede,  &afindcdiltinguer  mieux  leslimices  de  l’Empire  vers  cequartier  il 
lit  ouvrirun  folle  large  de^islaportedeS.lacquesàUandjulquesdans  le  bras 

Î;auchede  l’Elcaut  vulgairement  appelle  la  Honte , OCI2  htnommerde  Ion  nom 
a folle  Ottoniene;  mais  il  elt  tort  vrayfemblable  que  celte leparation  àC  donna- 
tion faite  au  Comte  Wichman  le  htde  l’adveu&  conlentementdenosl’rin- 
cesdeBrabantquiinfalliblementy retenoient  la louverainite&rhomm^ecar 
les  Comtes  de  Vlandres  qui  depuis  luccederent  a laxbte  terre  d’Alolt  par  don 
des  Empereurs  en  ont  tàit  le  relict  à nos  frmces  comme  nous  ferons  voir  en 
Ion  lieu.  ^ 


Le  Brabant  Moderne. 

Chaf  itre  VI. 

gS^i^A  Duché  de  Brabant  comme  on  la  prend  maintenant  cil  compolc 
H L ^ de  diverlèspieces  car  ellccomprentparticderancienBrabantcnm- 
KSîsS  me  il  cil  expliqué  cy  deflits , partie  de  l’Hasbaing,  prdque  toute  la 
Taxandric.oulbnt  comprinlcs  les  anciennes  Comtés  de  Brugeron, 
Darnau , & Manlùaric , avec  bonne  partie  de  celle  de  Strycn  voir  même  le  Mar- 
quifat  d’Anvers  ou  du  S.  Empire  elt  réputé  pour  Brabant;  dCparainlipourpar~ 
1er  diltinClement  du  Brabant  moderne  11  lera  convenable  de  dilcourir  de  cha- 
que membre  en  particulier. 

Comté  de  Lovam  Bruxeltts. 

Lntit.  T Ovain  & BruxcllcsfontpieccsderancicnBrabant&chef-villesdece  pais; 

Btïuïiti,  parainfi  nos  Princes  lequalifioient d’ordinaire ComtesdeLovain&ait- 
cuncfois  de  Bruxelles  comme  places principales& lieux  de  leur  demeurede  relî- 
deiiLc  ordinaire , celle  Comte  comprennolt  tout  tequ’efl.  dclaMay  crie  de  Lo- 
vam  outre  la  l'hile  vers  Cortembeige , l' Ammannie  OC  diftnCt  de  Bruxelles , les 
Maycries,  de  Vilvorden,Merchténe,Campenhout  &Cappelle,  Icspais  de 
, O ri  mberge , Ciaesbeck , le  Romain  Brabant  & autres  terres  de  moindre  conlide- 
ration,lepaiseltboii&fértil&conlécutivcmcntfortpeuplca:  abondant  en 
toutes  lortês  de  biens  Bc  richeflês. 

La  TaxauJrie. 

EU  Un  terroir  bien  ample  ayant  pour  limites  la  Meule  vefs  l’orient , verS 
V>le  midy , l’Elcaut , l’ancieneRiviere  Striene  versleponcnt,&leMarqui- 
lat  d'Anvers  avec  le  Uemere  vers  le  léptentrion,  Comprennant  bonnepartie  de 
la  ComtédeLos,  les  pais  de  Homes,  Cuyek,  Keirclc  dcRaveltcynla  Comté 
d'Urten  avec  les  mayeries  de  Kcmpenlant,Feelant,Mael1aot&UollerwiJcK, 
ic  autrestcrresdeconllderation;  & combien  que  quelques  de  cespieccslont 
retranchés  du  domaine  de  nos  FrinCes  de  Brabant  comme  partie  de  la  Comté 
de  Losdont  laterrede  Horne$eltmoUvante,la Comté  de  Kcllcle , lepais  de  Ra- 
vcnllcyn  & autres, toutesfois  nos  Princes  y ont  toufiours  eu  le  domaine  diredt, 
abfolu &louverain  comme  ilapparoiltrata  laluitedenoflre  Hilloire.  Celloic 
cy-devant  un  pais  alprerude&peu  cultive  principalement  vers  lemillicn  ou  il' 
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cft  plus  cfloigtié  dcsRivicrcs,mais  h prcfcnt  par  rinduftric&  continuel  travail 
des  habitans , l’on  voie  dans  une  terre  de  Ibn  naturel  fteril  toutes  lottes  de 
grains,  fruiiâs  & chofes  necelTàires  pour  l’entretien  de  la  vie  humaine  en  fi 
grande  abondance  qu’ils  en  fourniflent  planrureufement  à leurs  voiflns.  La 
Taxandrieavec  le  Brabant  tomba  aulîi  en  partage  au  Roy  Charles  le  Chauve 
par  larepartition  qu’il  fit  du  Roiaumede  Lothier  avec  l'on  frere  lcRoys  Louis 
d’Allemagne  en  l'an  DCCC.  LXX.  donc  avons  parle  cy  deflus,  mais  il  P"»'" 
eftàcroircquc  ce  n’cftoitque  la  Ibuvcrainiré  car  il  y at  grande  apparence  que 
nos  Princes  polTedcrcntdoift  lors  une  grande  partie  de  ce  pais,  auquel  aufii  les 
Evdqucsd'Utrecht&dcLiegeavoicncgrand  Domaine,  lequel  parluccelfion  de 
temps  nos  Princes  ont  acquis  en  bcnchce,  achapt,  ou  eichange.  La  Comte 

CmtJ  d’Orcen  comprennant  les  quatre  May  cries  de  Bois-lcduc  at  eu  doibs  long  temps 

jesScigncursparriculicrs,  car  l’on  voie  qu’envers  l'an  M.  LX  XX.  la  Com- C«.ir»« 
telTc  Adelhcyd  filledu  Comte  Everard  refigna  en  mains  de  Conrard  F.vcrqnc 
d’UtrechtI'aterrcd’Ortcn  de  la  reccut  de  luy  en  fief  mais  celle  Comté  parvint  * '' 

aulTi  depuis  ;\  nos  Princes  de  Brabant  paralliancc  de  mariage  ou  autrement.  l’On 
ne  renaarque  point  qu’ancicnement  en  toute  la  Taxandric  il  y eull  quelque  ville 
deconfideration,  julques  à ce  que  Godefroy  III.  Duc  de  Brabant  y fitcon- 
ftruirc&ballir  Celle  de  Bois-lcduc,  laquelle  depuis  aefbcuncdcscapitalcs  villes 
du  Duché  de  Brabant  ; toutesfois  à prcfcnt  il  y a en  ce  dillriél  quantité  de 
bonnesvillcs,  &des  Bourgagesfi  amples  opulents  & pcuplcsqu’ils  Icpcuvcnt 
cigafler  avec  des  bonnes  villes. 

Comté  de  Erngeron. 

‘Brugiriim.  EftcComtcclloit  fituéc  dans  l’Hasbaing  entre  les  Rivières  Thilc&Gcc- 
V^tc,  Icslimitcs  font  deferiptes  par  certain  autheur  ancien  qui  diél  qu’elle 
commencoit  à Poillemortpalfant  entre  lesdctix  Hcrcines,Iaulànc,Sccrud  ou  Sit- 
tcrt,Mallei  n.Brugcrou  & la  roche  qu’on  nomme  Stalfbilaigc  de  la  vac  au  puy  sdc  /•»<«  Ot- 
Longue- Ville,  comprennant  toute  la  vallée  de  Hachewade  julques  au  Chefne 
dcS.BavonprcsChamont.&dcChamontfuivantlccoursdclaRivicrcJulqucs  ’ 

à S.  Quintin  tout  ainfi  que  laThile court , &dc  la  au  gué-Robert  tout  en  coltoi- 
antladiâcRivierejnlijucsàCorbeck,  &delaà  Louvcicl  ouLovenioul,aKi- 
fcchim  Bctcchim , à Glabbcchc  & an  gué-Pepin  julqucsau  pallâgcdc  Grime- 
ne , & de  la  au  pont  d’ Aldcvoirt , d’ou  derechef  l’on  rencontre  le  premier  terme 
dePoillcmortfufdia.  Il  femble  que  la  Chef-Ville  decellcComtéellIavillcde 
Thillcmontcarlcsborncsfufmcntionnésvonttoutau  tour  de  ladiéle  ville , & - 

combienquerEglilèdcLicgclcmbleavoireuancicnncmentquclqucdroiéllbu- 
verain  Cl  icelle  Comté , toutesfois  depuisnos  Princes  en  ayant  acquis  la  polTcl- 
lionpar  achapt,  l’Ont  rcjoinél  au  Brabant  moderne  duquel  .'1  prcfcntcllc  fait 
Une  bonne  partie. 

Comté  de  Darnau. 


Dsnu».  /^Edillriélcllaulli  comprins  dans  l’ancien  Hasbaing,  &atlàfituationcn- 
\^trc  le  Brabant,  lcNamurois&  laSambre,  aux  environs  de  Gcmblours, 
Walhain,  Conroy , Courtil,  Villers , Sombreffe,  Tilly , &c.  l’Abbayedc  Gem- 
blours  fut  fondée  en  ce  dillriâ  par  S.  W ibert  envers  l’an  DCCCC.  XXII. 
&cnccmcfmepaisfutcncordq>uis  fondée  la  célébré  Abbaye  de  nollrc  Dame  EtcMut- 
àVillcr.  Cclldcrancicnpatrimoincdcs Princes  dcBrabant,  &maintcnant  ell 
rcjoinél  au  Brabant  Moderne.  ,af  6y 
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Comté  de  Manfuane. 

CE  pais  eftcogBuaflës  avant  dans  l’antiquité,  car doibs l’an DCC.XLVI.  Num, 
Un  Comte  Robert  fils  de  Lambert  donna  à l’Abbaye  de  S.Tron&àfon 
Abbé  Grimon  certain  lieu  nommé  Donge  ficué  en  l’Hasbaing  avec  l’Eglife  il- 
lec , conftruiûe  en  l’honneur  de  noftre  Dame,  S.  Pierre,  S.  Iean,S.Servais& 

S.  Lambert , avec  les  V filages  de  Haelen , Scafiên , Felepe , & Meerholt  giflants 
partieen  l’Hasbaing  partie  au  diftiiâ  de  Manluarie;  defortequ’illcmbleque 
celte  Comté  failbit  partie  de  la  Taxandrie,  & eftoit  fituée  entre  laComtede 
Los&le  paisdeRyen  envers  leDcmmere,  ou  les  villages  de  Scaflen  &Meer- 
hout  le  trouvent.  l’Abbaye  d’Everbode  femble  cllre  fondée  en  ce  dillriâ , qui 
femblablement  ell  dcrancienpatrimoinedcnosPrinccs&maintenantellaufll 
incorporé  au  Brabant.  , 

Comté  de  Stryen. 

OTryeu  eftoit  cy-devant  place  de  confideration  & chef-lieu  de  toute  celte 
O Comté , elle  eftoit  fituée  lur  une  Ri  viere  du  mefmc  nom  de  S try  en , laquelle 
alloit meflerlcseauxdel’ElcautaveccellesdclaMeulcàStryne-mondc;  ledi- 
Itrid  de  ce  pais  eftoit  alTés  ample , comprennant  tout  ce  q u’auiourdhuy  eft  de  la 
terre  de  Stry  en,  la  Baronnie  de  Breda,  le  Marquilàt  de  Berges  fur  Soom,Ger- 
trudenberge,  Sevenberge&toutccqu’eftoitentrelc Marquilatd’Anvers&le 
cours  delà  vieille  Meule.  U appartenoit  jadis  avec  bonne  partie  du  Comté  de  Prma 
TeyfterbantàHilfonde  fcmmed’Ansfride  Comte  de  Lovain,lôitdelbnpropre 
herit^eoubienpardoüaire  luy  afligné  par  fondid mary  ; quoy  qu’il  enlbitil 
eft  afleuré  quelcsComtesde  Lovain  & Princesde  Brabant  en  ont  fuccelfive- 
ment  eu  le  fouverain  Domaine,  comme  aufli  de  tout  ce  qu’eftoitpardeca  ladiétc 
Meule,  car  combien  qu’il  Ibitainfique  les  Seigneurs  de  Stryen,  Scvenbergc& 
quelques  autres  relevoient  leurs  terres  immediatemcntdcsComtes  d’Hollande 
toutesfois  Icfdiéis  Comtes  tenojent  ultérieurement  lelHitcs  terres  & toutes  au- 
tres qu’ils  pofledoient  de-cala  Meule  en  fief  & à hommage  de  nos  Princes  de 
Brabant,  comme  i la  fuite  de  noftre  Hiltoire  fera  monftré  plus  à plain.  Les 
inondatioivs  & particulièrement  celle  de  l’an  MCCCC.  XXI.  ont  telle- 
ment  dél^ilê  & changé  l’cftat  de  grande  partie  de  ce  pais,qu’aprefentilni  ai 
prcfque  marque  ou  veftigedelaRiviereStryene  ni  deplufienrs  autres  places  de 
celle  Comté , car  entre  les  villesdeDordrecht&Gertrudcnbeige  il  ni  avoitque 
bellcscampagnes, parmi  lelquclles paflbitlaMeufe  contcnuecnlèsdigues,ou 
àprefent  nous  voyons  floter  la  mer  &les  ondes. 

OutrelesPais&Comtésmentionnées  cy  deflus,  le  Brabant  moderne  com- 
prent  encordivers  autres  diftriâs  de  moindre  forte , comme  la  Comté  de  Naftc- 
nac  ou  Naflbgne,  en  laquelle  le  trouvent  les  vill^esde  Wavere,  Corbai.s, 
Ayencourt  &autres,  les  Comtés  de  Dongleberge,  de  Gres&d’Aerfchot , les 
terres  de  Dicft,Sichene&plufieurs  autres  fituées  en  l’Hasbaing  & Manfuaric. 
tefquels  font  toutes  reioinâes  au  Brabant  & maintenant  par  eofemble  font  un 
eftat  & Province. 
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Le  Marqjjisat  du  S.  Empire. 

Oiafitre  VII. 

inat.  pus  fqjarc  de  l’ancicti  Brabant  par  les  Rivières  la  Rupellc&  la 

î uK^[è  Thilc , de  la  F landrepar  l’Elcauc  ; ayant  vers  le  Septentrion  la  Comté 
deStrycn,  & vers  l’orient  la  ComtcdcManfuâric,  ilcomprcntun 
tresbon  terroir  avec  les  villesdcLiere.Hcrcntals&Anvcrsquicftla 
capitale  du  Marquifat,  à railbn  dequoy  ce  didriâ  eft  en  di vertes  Chartes  nommé 
la  Comte  d'Anvers.  loinélàccfte  ville  fur  le  rivcdel’Elcautily  avoitparcide- 
vant  un  Bourg  ou  Chafteau  bien  célébré  (duquel  encor  à prefent  l’on  voit  les 
principales  ruines)  que  l’opinion  vulgaire  tient  avoir  clic  en  réputation  doibs  le 
temps  de  Iule  Cefar  & plus  avant  à quoy  autli  les  vertiges  de  l’Idole  Priapc&  au- 
tres marques  du  paganilmc  donnent  quelque  crédit  ; tanty  aqueccrtcplaccert 
cognuc  bien  avant  dans  l’antiquité  car  l’on  trouve  que  fous  le  règne  du  Roy 
Clotaire  II.  & de  Ion  bis  le  Roy  Dagobert  quelque  peu  apres  l’an  (ixcciit 
de  nortre  làlut  S.  Eloy  Evcltjuc  par  l'es  prcdicationsâc  vertuenfe  vie  advancÂ 
grandement  le  progrès  de  la  foyCreftienne  en  la  villed’Anvcrs&aux  environs 
comme  femblablemcnt  fift  S.  Amand  EvcfquedeTongrcsqui  prelqucalt  meme 
temps  fift  bartir  dans  lediâ  Bourg  d’Anvers  une  Eglilê  qu’il  confacradc dédia 
aux  ApoftresS.  Pierrc&S.  Paul  & la  donna  .1  l’Abbaye  de  Quorcoldorc;  mais 
depuis  Rohinge  Princcou  Chaftclain  d’Anvers  ayant  acquis  ladiâc  Egllfcde 
l’Abbé  Firtnin , & hry  donné  en  efehange  la  terre  de  Turne  rjuDuerne  il  la 
tranfportadcl’adveudcfafcmme  BebclineaS.  Willebrord  Evcfque  (fUtrccht 
avec  le  tiers  do  droirrt  du  tollicuaudidlBourgouChafteau,  comme  l'on  aprend 
par  les  lettresquefur  ce  furent  donnéscnvcrsl’anfqitccntsvingt&fix  lelixics-  ’“f- 

me  durcgnedeTheodricRovdcFrancé&d’Auftrafie  ; maiscefte  libcralitédc  *'■ 
Rohinge  fut  bienrccompenléc  par  le  Sainél  Evclqnc , car  il  extripa  de  cclicu& 
autres  à l’cntourpluficurs  erreursque  le  paganifmcy  avoit  lailTé,  de  forte  qu’avec 
S.  Materne,  S.  Rcmy,S.Eloy  & S.  Amand  il  mérite  avoir  rang  entre  les  Apoft  rcs 
de  nortre  Belge.  Quels  furent  les  Princes,  Comtes,  ouChaftelains  d’Anvers 
fucccffivemcnt  apres  lcdiél  Rohinge  n’cft  remarqué  par  les  bons  autheurs , mais 
bien  qu’en  l’an  huit  cents  trente  & cincq  la  Ville  d’Anvers  fût  fàccagce  & bruficc  Anndct  <U 
par  les  Nortmans,  durentle  regne  de  l’Empereur  Louis  ledebonnaire,  comme 
fcmblablementaumcme  temps  furent  par  lefdiéls  Nortmans  ravagés  les  villes 
de  Dorftade  &Wiltham  : il  y a toutesfois  grandeapparcnccqucccftcfortrcne 
ou  Bourg  d’Anvers  a efte  comis  d’ordinaire  à la  gardcdcsDucsdeLothicr  ou 
LorraÛK  comme  place  frontière,  &aprcsquclcdicRoyaumcftitdivilcendcux 
Provinces,  il  eftvray  femblable  que  les  Ducs  de  la  Lorraine  Inferieure  l’ont 
poflcdé,  point toutesfbisconjointcment&commeunemcmcpicceni  à meme 
titre,  mais  en  qualire  de  Marquis  duS.  Empiicqu’cftoitlors&cncoràprcfciit 
eft  dignité  diftinéle  de  celle  de  Duc  de  I.othier  ou  Lorraine,  ce  que  nous  re- 
marquons d’autant  qu’en  l’an  M.  VIII.  Gothclon  frerede  GodefroyDuede 
la  bafle  Lorraine  pofTcda  ledieft  Marquifat  ou  Comté  d’Anvers  particulière- 
ment,  jufqucs  en  Van  M.  XXIII.  auquel  il  fucccdaaufi]  à fbndid:  frère  en  la 
Duché  de  la  bafle  Lorraine,  iclon  ce  que  cy-devant  en  at  efté  diél  ; à Gothelon 
fucccdà  au  Marquilit  ion  fécond  fils  aufli  nommé  Gothelon  qui  aufli  euft  la 
Lorraine  Inferieure  & aufli  fucccflîvemcnt  les  Ducs  Frcdric,  Godefroy  IV. 
&Godefroy  V.  didle  bolTu  tiudrent  lediélMarquifat  en  bénéfice  de  l’Empire, 
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mais  cftant  ledia  Godefroy  V.  trcfpaflc  en  l’an  M.  LXXVI.  l'Empereur 
Henry  IV.  donna  la  Lorraineàfon  fils  Conrard,  & noftre  Marquilàtd'An- 
vcrsàGodefroy  fur  nomme  de  Bouillon,  qui  encor  apres  obtint  la  Duché  de 
Lorraine  Inferieure,*  & le  Royaume  de  lerufalem,  & apres  luy  derechef  les 
Ducs  de  la  baffe  Lorraine  fublequents  poffederent  ledit  Marquifat  julques 
à prefent.  Le  Bourg  ou  Chafteau  d’Anvers eftoit  le  licuderefidcncc  ordinaire 
des  Marquis,  comme  l’on  remarque  par  ce  que  Fredric  Duc  de  la  baffe  Lorrai- 
ne & Marquis  du  S.  Empire  y fut  pr  deux  diverfês  fois  afliegé  aux  années 
XLVII.  & M.  LIV.  & Godefroy  dit  le  Bolfu  y fut  tué  par  affaflinat 
félonies  meilleurs  auteurs:  &combien  que  pareequ’avons  rapporté  il  cil  affés 
notoirequeleMarquifatd’ Anvers  ou  du  S.  Empire  eft  une  dignité  diflinac  de 
celledcDucdcLothier  & de  Brabant,  toutesfois  d’autant  que  nos  Princes  l’ont 
poffedé  longues  années  conjointement  avec  les  autres  partiesduBrabant  ran- 
derne  mentionnées  cy  dcifus,  le  tout  parenfcmbic  eft  réputé  isourun  pais,  & 
principalement  en  ce  que  concerne  le  gouvernement  poIiticq,carentrelesqua- 
treVillescapitalesduBrabane  celle  d’Anvers  eft  comptée  une,  & à l’affemblée 
des  Eftatsde  Brabant , les  député  de  la  ville  d’Anvers  avec  ceux  de  Lovain  .Bru- 
xelles &c.  aififtent  avec  les  Eeelefiaftique  & Nobles  dudiapais,  aulli  le  Mar- 
quifat a fon  dernier  refort  en  laChancclerie  ou  confeil  de  Brabant,  combien 
que  les  loix&couftumesdedroiaqui  s’obfervent  en  la  Villesd’ Anvers  foient 
bien  diverfes  à celles  des  autres  quartiers  du  Brabant , mais  tout  ce  nonobftant 
entre  les  dix&feptProvincesquel’on  nomme  le  pais  bas.leMarquifat  d’Anvers 
eft  à bon  droia  réputé  & compté  pour  une  Province  particulière.  Et  afin  que  le 
curieux  aye  plus  particulière  cognoilfance  de  ce  qu’a  cfté  dia  cy-devant  du 
Brabant  ancien  & moderne  ,j’ay  bien  voulu  joindre  icy  une  carte  Géographi- 
que par  laquelle , & les  annoutions  y joinaes,  l’on  pouraà  veüe  d’œilcom- 
prendre  plus  diftinaement  les  limitcs&  bornes  de  ce  pais.  Et  pource  qu’eftde 
la  deferipion  plus  particulière  du  Duché  de  Brabant,  à feavoir  des  villes  & 
autres  places  de  confideration  y comprinfes,  nous  le  refervons  pour  le  livre 
dixiéme  de  ceft  œuvre,  ou  fùccintement  nous  en  dirons  quelque  chofe. 
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Annotations  fur  la  Table  Géographique. 

O U R N A Y in  pago  Bracbatcnfi  juxu  Tomacura,  multitudincs  colu- 
brorum  altrinfecus  congrcgatæ  prodigiofo  prælio  inter  Te  concurmnt, 
tac.  Sigebert  fur  Psn  lOfp. 

In  pago  Bracbatenfi  IX.  fcil.  May  circa  Tomacum  nix  tanta  cccidtCy 
ut  & filvas  frcgcrit  Anftlme  Abbé  ds  Gembhurs fur  Pan  1 1 1 j. 

2.  C O N D E e»  certaine  lettre  de  ff'autbierd'Avefues  6f  Regier  Sires  de  Condé.  Donnée  envers 
Pan  I aoo.  eH  diSl  tota  pafcua  infra  Allodium  Condati  territorio  Brabantiz  contcrmi- 
na,  concorditer&C bénigne aflenfunoilro  in  perpetuumcontulimus,  Sec.  aux  Notices 
d'Astbert  le  Mire  cbap.  i8a.  • 

Au  tefiament  de  Jean  de  CbaJUllon  Comte  de  Blois  Sire  d*  AvefneSy  Landreebies , Condé ^ Leufè^ 
éâc.fain  en  Pan  i atfS . eS  rapporté  ce  que  s'enfuit.  Apres  à la  inaladcric  de  Condc  en  Bra- 
bant vint  fouz  de  rente^  prendre  en  mes  Bourgeoüies  de  celui  Tou , en  la  maniéré  de- 
vant dite,  &c.  Apres  je  les  Ôcdoing  au  Chanoines  de  Condc  en  Brcbant  vint  fous  de 
rente , i prendre  en  ma  taille  ou  en  mes  Bourgcoifics  de  icelle  ville , &c . ledia  tejiament 
eft  inferré  aux  long  aux  Preuves  de  PlUJioiredt  la  matfon  de  Cbajlillon  publié  : par  André 
du  Cbefne  pag.  yo. 

3.  Le  VS  B ep  avec  autres  terres  nommée  en  Brebant  au  tcjlamentfufdia  y comme  auffî  aux 
eferipts  de  Jaques  de  Guife  en  divers  endroiüs. 

Item  lettres  de  JeandeCbajliUonComte  de  BloislA  Seigneur  éPAvefnes  d'Alix  fa  femme 

par  kfquelles  il  donne  à Gui  de  Chafillon  fon  frere , les  terres  de  Burbant  qu'il  tient  du  Comte 
deHaynauty  à feavoir  Leufgy  Condé  y Efcbanaffe  yéAcfaia  Pan  1276. 

4.  Perweys  près  Condé  eftaufi  diBenBrabanSàdillinaiondePerweysfitué  enllasbaing 
éA  autre  Perwsfitué  en  Condrois. 

f.  Ville  encertaine  tettredePan%p^.parlaquellekRoyCbarUsleCbauvecenfinnelespof 
fous  dePEgliJe  de  Toumay  ejl  rap^té.  Item  in  pago  Bragbatcnü  in  loco  qui  ^citur  v ilia 
mjiquid  Hroefîndis,  &c.  Notitîa  D.  Mirei  Chap. 

6.  L E N s PEglife  de  P Abbaye  de  Cambron  Ordre  de  Cifeaux  P on  voit  une  fepulture  relevée 
de  terre , contenant  ce  fi  Epttapbe.  Chi  Gi  11  lean  Sire  de  Lens  en  Breybant  qui  trcfpanâ  en 
l’an  MCCC.  X.  le  jour  de  S.  Gregorie,  &c. 

7.  £ B N H A M er  lettres  données  par  Lietbert  Evefque  de  Cambray  fur  P immunité  de  PEgîifa 
d'Eenbam  en  Pan  i oôj^xfi  contenu  cefle  claufule.E^  in  territorio  Bracbatend  locus  quem 
dicunt  Ëiham  qui  Jam  pridem  fatis  florucrat  NotitiaD.  Mirei  cbap.  çx.Etaux  Croniques 
deSigebertfurPan  loof.  Eratautem  Eiham  Oppidum  & Callrum  munitiHImum  6c 
fedes principalis Regni  Lotharici,  &c.  Hezeelo Cornes  poftmortemDucisCaltrum 
Ëiham  cum  Provincia  BracbaccnUruTccpit  £cdiu  tenuit  &c. 

8.  Fblsbka  exilathiclèpulcura  HermauniSc  Berthildis  HezcelonisComitisfupra- 
nominati  filii  Si^. 

P.  BaDBGEM,  MbRB,  MoRTSELB)  MaSMINES,  GRAINHEMyo/tfHtmr- 
més  en  Brabant  en  certaine  lettre  d*Otbelbold  Abbé  de  S.  Bavon  eferipte  envers  Pan  1 0 Jo.  i 
Ottgme  Comteffe  de  Flandre,  aux  Donations  Beîgiques  D.  Mirei  cbap.  i p. 

10.  Gand  tout  ce  qu'enicelleviüeefiducoJlédroihdePEfcautefloitjadisdu  Brabant.  En 

certain  diplôme  de  Louis  le  débonnaire.  Kmpneur  8ip.  Vir  venerabilis  Einhar- 

dus  Abbuex  Monafterio  quod  dicitur  Gandaquôd  Htum  eft  in  pt^o  Brachbatcnll,con- 
ftruâum  in  honore  S.Petri  Principis  Apoftolorum  y ubi  ctiam  S.  mvo  ConiêHor  ChriT- 
ti  corporc  requicTcit,  écc.  au  Code  des  Donnations  de  Monfieur  le  Mire  cbap.  1 a.  Et  en  nos 
Preuves  pag.  6i.efi  rapporté.  Ce  que  s'enfuit.  Ipfc  vero  Dux  de  tota  terra  Aloli  & de  cjus 
tppenditijs  omnibus  Sc  juftitijs  qui  protendunt  àponteGaiKiaviqui  dicitur  ponsBra- 
bantinus  u(<me  ad  pontêm  de  Alocnardc  me  légitimé  feudavit  y ficc.  voiés  aujfis  nos  Pten^ 
vespag.  1 \ . Et  aux  Donnations  D.  Mirei  cbap.  u^,ily  a une  lettre  donnée  Pans  tt^.onPon 
voté  cefle  claufule  Animalibus  deuniverfis  rebus  Poncem  apudGandavum  qui  Brabant- 
bruggedicicurtranfcuntibus&reüeuntibusomncjusôcexaâionem  remili^  &c. 

11.  Houtem,  Bavinoem,  Plitbrsele,  ôCc.  Diplôme  d'Otton  IL  Em^ 
perenr  donné  Pan  SfyS.pour  PEglife  de  S.  Bavon  à Gand efi  diÜ.  In  pago  BrabatcnH  villam 
Warminiam  cum  Eeelefijs  duabus  & omnibus  adjacentijs,  & villam  Flithcrfclc  cum 
Eccleftaôc  omnibusappendentijs,&  [.apingehem,  &C  Bavingehem cum  Ecdcfta,  6c 
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Gifîn^lêle  cum  Ecdefîa,  &c.  Dantibus  da  pro  hoc  mutuâ  vicUntudioe  fiii  juris  5c  hæ- 
rediutisvillamiaHoltcm  in  pagoBragbaten(ifîcam,5cc.i>MM//w^ÿ/j;f«ÿ; D.  Mi- 
rn,  cbap.  14. 

12.  Liesstnes,  Oudbgbm  Gérard  ILEvifquideCamhray  dcnneàfwEelifiAX^ 
Jodium  de  Lietfeims  5c  de  W ilrehem,  cum  moneta  9 tclooeo , maceria  5c  diilriâo , cum 
molcndino, terris cultis 5c incultis,{Üvis,pratis cum fervisetiam 5c ancillis,  allodiun» 
quogueapuidOudengem  quodibihabco^  libéra  d>onmi  Advocacione  5c  exteraqus 
mihiin  Bracbant  bærcditario  )ure  fucc^unt.  ce  font  Us  mots  de  la  lettre  Donàeeem 
Van  io8p.  aux  Notices  D.  Mirei  chap.  1 1 1. 

IJ.  ArFLBGEM  Hcnricusdivinâ  propitiante  clementià Bracbateniis Patriæ  Cornes 
5c  Advocatus,5cc.  5cinComicatu  mcoloco  abantiquis  Hafflingetn  vocato,5cc.  net 
Preuves  pag.  18.  ap. 

14.  Herines(^  dis  en  Brabant  en  la  vie  de  S.  Waudrud. 
if.  Goycke,  Linnick,  VVambbck,  Tobbck,  Ittre,  Ros* 
BBCKy  Hanvieres,  VîLlam Gaugiaco in  Comitatu  Brachbantinenfi,  Linia- 
cum  in  eodem  Comitacu  6c  W ambaeem , T obaeem , Itturnam , Rosbaeem , Hannua* 
riam , 6cc.  Extrais  de  certain  Diplôme  de  CbarUs  le  Chauve  Empereur  donné  peur  /*£- 
gltfede  Nivelle  en  Van  877.  aux  Notices  D.  Mirei  cbap.  41. 

16.  Halle  ou  Hau^  BRAittE*CHASTE.AV  nommés  enBrabant  en  lavie  de 
S.  fVaudrud, 

17.  Saintes  eftnemmé enBrabantenlaviedeS.Reynilde, 

18.  Do  R PE  egoinDeinotnineFulquinus^  5cc.  quodd;un  juris  mei  praediuminp;^- 
Braivibantin  uxro  qui  dicitur  Dorp  cum  dimidia  £cclclia,5cc.  Extrais  de  certaine  cEar^ 
Sedonnéepour V Eglife  deGembloursen  Van^eo.aux  DipUmesd^AubertleMirecbap.  18. 

ip.  Nivelle  HenricusDivinâravcnceciementiâRex,eftELcclefîaquxdaminpago 
Bracbantenü  (îta  vulgo  Nivclladiâa,  in  bâc , requicTcit  virgo  Gcrthdes , 5cc.  ms  Preu^ 
ves  pag.  3^. 

10.  H AM  in  BrabantoapudHamquodS.  Maria  ibi  prius  habebat^  tcc.  Extrais  d*une 
Uttre  de  V Empereur  Conrarddormée  pour  V Abbaye  de  S.  André  en  Cambrées  enVan  1035. 
Codex  Donationum  cbap. 

XI.  Filfordb  nomméinpa^  Bragbando  5c  ünch^ntenCcesUttresdes En^ereurs 

Charlemagne  enV an  ÏA ùitbaireenVan%%\.auxNoticescbM.%\.  ^ J3. 

12.  M E L 1 N in  Comitatu  fcilicet  Breibant  in  loco  Melin  Ecclcuam , manfum  indomi- 
nicatum  5cc.  Extrais  de  certaine  charte  de  V Abbaye  de  Gemblours  domtée  par  V Empereur 
Otton  /.  en  Van  P48.  Diplômes  Be^iyues  tV Aubert  le  Mirecbap.  17. 

23.  N B RisscH  A in  Bracbanto  villa  Nerifca  alia  mulicr  enixa  e(l quatuor maTculos 
uno  paiTu.  Anfelme  Abbé  de  Gemblours  fur  Van  1 1 ty, 

24.  Lova  IN  HcnricusImperatorGodcfridum  Duccmcumcxcrcitu  in  fines  Bratuf- 
pantiummittitad  obfidenaum Caftrum Lovanium , ^c.SigebertfurVan  1012. 

ly.  Doncr^  Haelen,  Velepe,  tradidi  creo  in  pago  Hasbacenfi  locum 
quendam  qui  dicitur  Dungo,  5cc.  Haclcn,  Scafhis,  h>lcpa5cMarholt,  ifialoca  (u* 
pradiAaCuntinpagoHasbanienfidc  Manfuaricnn,  5cc.  Extrais  de  certaine  Uttre  pour 
VEglife  de  S.  îron  donnée  envers  Van  746.  aux  Notices  eV  Aubert  le  Mire  cbap,  6. 
i6.  Waesmont  Mcdictatemquc  Waefemont  in  pago  Hasbain. 

V Empereur  Otton  l.  pour  VEglife  dcGemblours  donné  en  Van  aux  DiplomesD.  Aîiret 

cbap.  17. 

27.  Cor  bais  » Aincourt  in  Comitatu  Naftcnaço  Villas  fcilicet  Naflai  5c 
CorbeisÔc  Auncourt5cCourceUcs,  icc.auxmefmes  Diplômes  cbap.  17. 

28.  Gemblours,  Walhain,  Curtils,  Viller.  In Comitatu Loma* 
ccnnaïquæDamucnfivillam  fcilicet  Gcmelaus,6cc.  In  Comitatu  Darnuenfi  mcdic- 
tatemvillxCurtilijdiâsemcdictatcmqucvillæ  Wallchain  diâæ,  Uc.du  mefme  Di^ 
plome  cbap.  1 7. 

2p.  Frixhe.  \np2goL.vamexiÇ\Tna\no.TtrédesUttresdeVEmpereurLothairedonnées 
enVan  844.  pour  VEglife  de  nojlre  Dame  à Aix.  aux  Donations  D.  Mirei  cbap.  6. 

JO.  H B R M A L E inpagoHaà>anix  Harimalla,  5cc.  Tiré  des  lettres  de  V Empereur  Lo^ 
tbaire fufmentiorméescbap.  6. 

ji.  Dt  EST  Hoc  cil  quod  dono  rem  proprietatis  mex.  in  loco  nuncupato  H^ifiioch 
fupcrfluvioMerbace.  inpagoHasbamcnufivcDicilenli,  5cc.  Extrais  de  certaine  Ut^ 
tre  de  Van  8 j Z.  pour  VEglife  de  S.  Tron  aux  Donations  de  Monfieur  U Mire  cbap.  i o.  livre  2. 
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51,  Anvers  EcclelUm  qux  conftniâa  eft  infr»  Caftrum  Anmeipis  fupcr  fluvium 
Scaidc,  &c.  des  lettres  de  Rabinge  données  envers  l’an  Ji6.  aux  Notices  ehap.  ij-, 

Nortmanni  Antwerpiam  civitatcmincendunt,  inc. aux  Annales  de  Fulden  (ter  l'anSff. 

JJ,  Bouchout,  W I ERIC  k e & in  Rien  Bocholc,  &c.&inRienrrunethccuin 
Ecclefia  & appenditijs  & nemus  SommiKrotha , & in  W ilrika  Ecclcflam  cum  appen- 
ditijs.  Extraicl  des  lettres  de  l' Empereur  Ncnry  II.  pour  l’Abbaye  deS.  Bavon  données  en 
Pan  lOOJ.  aux  donations!). Mireiebap.  17. 

InpagoquoqucRicn Bouchout,  Sic.adCodedumefmeenVansry^.cbap.  Jp. 

Et  in  Comitaiu  Antvei  pienfi  villam  Boucholt , &c.  aux  Donations  fufdiëls  ehap.  tp. 

J4-  Maeines  con^eeatio  Malifncnfis  Ecclefia:  qux  cil  in  Bracbanto , Scc.  Anfel- 
me  Abbé  deGemblours  fier  Pan  1 1 J4. 

jp.  Waverwalt,  Heyste,  Maclines  fupcr  corum  proprias  fi  Ivas  qux 
funt  inter  ilia  duo  fluminaquicambo  Nithe  vocantur,  8c  tertiumquod  Thila  nomi- 
natur  fita,  qux  jicrtincnt  ad  illas  villas  Hcyfte  8cHcyftenac  Badfriacnec  non  Macli- 
Dcsnominatas,  quodtamentotum  WaverwaldappellaturinComitatuvcro  Gozilo- 
nisComitisqui  Antwerfdiciturfitum.  nos  Preuves  pag.  ai. 

j6.  Keerbergen  8c  Chierberge  cum  integra  Ecclefia  in  Comitatu  Anven. 
Charte  de  Pan  10  jfi.  aux  Notices  ebap.  8p. 

J7-  Westerlo,  Olve,  Mierbeke,  8cc.  infia  Comitatura Rien nuncupa- 
tum , quorum  hxc  funt  nomina  W cllcrlo , Odiobolo , Mierbeke , Hoybcke , Buren- 
tc,  écc.nos  Preuves  pag.  18. 

j8.  Norderwyck  In  pago  Taflàndrix  Nodrewyck  cum  Ecclefia  8c  omnibus 
appenditijs.  Charte  de  Pan  ^4.  aux  Notices  ehap.  66. 

Jp.  VoRST  \i\\xi\amFotdIiaTaxmàso,Si.c.ChartedePan%yy.auxNoticeschap.^i. 

40.  ScAFFEN,  Merholt,  Halcn, Scaftiis, Fclcpa 8c Mcrholt.  Iftalocalupra- 
diâafuntinpagoHasbanienfi  8cManfuarienfi.C/>«rrei/e/’<u)  741S.  ou  environau Noti- 
ces ehap.  16. 

41 . A L F H E N.  Engelbertus  mihi  condonabat  vel  tradebat  villam  qux  vocatur  Alpheim 
inmgoTaxandrio.fx  tefiansento S.  fFillebrordi  exCodiceDonattonum  A MhreichapB. 

41.  Diesen.  Villam  qux  vocatur  Diefiia  in  pago  Taxandrio  fupcr  fluvio  Digcna. 
Ex  eodem  tefta/nento. 

4J.  Berges,  Stryen,  Gertrudenberge.  Ha.-reditasSan£Iæ Gertrudis 
Cta  in  pago  Taflandria  fuper  fluvio  Striena  in  villa  qux  dicitur  Bergom.  cum  inte- 
gritateilUcafpiciente./tftrfde/’a»  966.  pour  PEglife  de  Nivelle,  aux  Notices  ehap.  6t. 
nos  Preuves  pag.  17. 

44.  Bommel  Omne  diftentum  fuper  villam  Bomele  8cfuper  cunâaquxadeandem 
villam  pertinent , 8cc.  in  Comitatu  Ùnirongi  Comitis  in  pago  Tcftetbantia  fitam , Scc, 
lettres  de  Panssp.aux  Notices  ehap.  jy. 

4p.  Loverva,  Waüedret  in  prxdiâo  pago  Haynionenfc  Lovervua,  Wal- 
driaco , 8cc.  Tiré  d’une  lettre  de  P Empereur  Lothtdre  * Pan  P44.  aux  Notices  ehap.  j j. 


E > 


Digitized  by  Google 


Digitized  by  Google 


J 


TROPHEES 

TANT  SACRES  Q.UE  PROPHANES 

DU  DUCHÉ 

D E 


BRABANT. 

LIVRE  DEUXIÈME 


CONTENANT 


L’Origine  &Extra£Uon  des  Comtes  &Ducs  de  Bra- 
bant avec  la  fuite  des  Comtes  de  Haynaut 
Ifliis  du  même  tige. 
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ORIGINE  ET  EXTRACTION 


DES  COMTES  ET  DUCS 

DE  BRABANT. 

Chapitre  I. 

jr^RtNcre  les  prérogatives  & excellences  dont  le  peuple  de  quelque  Pro- 
Ë1  vince  le  peut  glorifier , ce  n’eft  pas  la  moinve  que  d'avoir  efté  re- 

O gi  & gouverné  par  des  Princes  defquels  l’extraélion,  uoblefie,  lu- 

Itre  & fuccellion  point  interrompue,  furpallë  toutte  mémoire  & tout 
ce  qu’on  peut  trouver  dans  l’antiquité  ; c’eft  d’ici  que  les  paiens  donnoient 
à leurs  Rois  part  en  la  Deitc,  produifants  leur  origine  du  Ciel,  afin  d’am- 

filificr  pat  ce  moien  leur  gloire,  rendre  leur  authoritc  plus  venerable,  & 
eutpouvoirplus  redouté,  comme  mellé&participantdeceftecelelle&fouve- 
raine  pnillânce.  Certes  fi  nous  voulons  confidercr  de  près  & prendre  en  bon 
fois  celle  Philolbphie  paienne.nous  la  trouverons  bien  plus  commode  à la  rai- 
fon  que  lesfongesdcquelquesauthcurs  Chrétiens,  qui  ont vouludeduire leurs 
Princes  de  quelque  monllre,  fée,  ou  animal  incognn.pour  rendre  leur  extraâion 
admirable  aux  rudes, carqui  cfl  celui  qui  ne  voit  pas  que  toutes  les  créatures  fi 
on  les  veut  confidereren  leur  cotnmenccmcnt, doivent  eflrerapportcesà  quel- 
que première  caulc  ou  créateur  de  qui  elles  dépendent,  & particulièrement 
l’homme  qui  auneprééminencc  par  defliis  toutes  les  autres  créatures  corporelles, 
pour  avoir  efté  créé  félon  l’imtçe  dé  la  Deite,  comme  les  Sacres  lettres  nous  en- 
leignenten  divers  endroits  ; voir  mcimes  lesPhilolbphes  par  la  feule  lumière 
delà  nature  ont  en  ct^noiflàncede  celle  infallibilité,  car  "Tremigille  appelle 
l’homme  un  image  divin  ,îk  Empirique  diél  que  l’homme  ell  un  pourtrait  de 
Dieu  en  un  petit  image,  delbrte  qu’en  philofophant  de  celle  fiicon,  nous  trou- 
veron^qu’en  la  nature  Humaine,il  y a aficurement  quelque  cftincelle  de  la  di- 
vine ellênce  ; d’autant  que  l’image  en  qualité  d’imagedoit  avoir  quelque  refem- 
blanceou  rapport  à Ibn  prototype , & l’effêél  immortel  fcmble  de  voir  participer 
enquelqued^rélesqnalitcsdelacaulê immortelle  :c’ell d’ici  que  legrandRoy 
Alexandre  eflant  par  certain  adulateur  qualifié  fils  de  Jiqiin , répliqua , Jupiter 
eftoit  le  commun  perc  de  nous  touts , voulant  par  celle  di^e  fentencc  déclarer, 
la  dcpendence  ellêncielle  que  l’homme  at  de  Dieu,  tant  en  ion  ellre  que  confova- 
tion , mais  combien  que  celle  convenance  (bit  commune , & quenous  la  partici- 
pons fi  elgallement  que  le  plus  relevé  nediffëreence  rang  au  plus  abJcâ,tou- 
tesfois  ell  il  tres-evident , que  plus  particulièrement  nous  voions  reluire  celle 
relèmblancc  en  lamaiellé  des  Roy  s & Princes  fouverains,  car  comme  Dieu  par  là 
providence  gouverne  eelle  machine  tant  celefteque  terreftre,  avec  une  depen- 
dencecontinuelledelcsdivines  influences,  ainfiproportionnellcmentun Roy- 
aume fe  gouverne  félon  la  difimfition  duPrince,  avec  une  dependcnce conti- 
nuelle de  lôn  authorité  ;cellde  ce  chef  que  les  Roy  s & Princesfont  très- véné- 
rables, portants  l’image  de  Dieu  eferipte  fut  foirsfronts.  comme  fesVicaires 
pour  l’adminillration  de  lajullice  tant  commutative  quedillributive,par  laquel- 
le comme  fouverains  Juges , ils  attribuent  félon  l’équité  à un  chalcun  le 
fien,  protègent  les  bons  & innocents,  chaftient  les  mauvais,  & tiennent 
par  leur  authorité  chafeun  en  fon  devoir.  Cell  en  ce  fens  que  le  Roial 

F X Pro- 
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14  TROPHEES  DE  BRABANT 

Prophète  parlant  des  Princes  chante  ainfi,  j’ai  diâ  que  vous  cftes  des  Dieux  & 
enfants  du  très-haut, &l’Apoftre  les  appelle  miniflresdeDieu.  Mais  combien 
que  celle  majelle  Roiale  & pouvoir  ablolut  defeend  de  Dieu  de  qui  procédé  toute 
puiflànce  en  ciel  & en  terre , toutesfois  n’efcoule  t’il  fi  immédiatement  de  la  haut 
qu’il  n’aie  quelque  fubordination  aux  loix  de  la  nature , lefquelles  làns  entre- 
deux procèdent  de  l’authcur  d’icelle  ; de  forte  qu’un  Roy  ou  Prince  pour  ellablir 
ion  authorité  hors  des  limites  d’uihipation  & tiratuiie,Iedoit  réduire  i une  des 
vrayesfourcesdefquelles  félon  les  loix  delà  nature  toute  puiflànce  légitimé  doit 
provenir,  afleavoir  à l’cleâionjulleiàiâeparlepeuple  defapcrfonne,àlacon- 
quclle  de  icsjufles  armes  à l’acquclle  faiae  par  légitimé  achapt  ou  acquili- 
tion  ,ou  àlafuccelTionligitimc  lelon  les  loix  OCul^ede  la  patrie, laquelleder- 
niere  iemblcedrelapluslolide  & ferme  pour  eftablir  la  monarchie,  & la  plus 
commode  pour  le  bienpublicq  ;c’eft  celle  ciqu’à  eftcpradliquéecn  nollre  Du- 
ché de  Brabant  ouïes  Comtesà  Ducs  ont  fuccemvement  tenu  leur  eftat 
de  pere  en  fils  jufques  à prelênt  comme  nous  ferons  paroillreàlapourfuitede 
ceft  oeuvre.  Or  comme  entre  les  grandes  Rivières  celles  la  font  plus  célébrés , 
qui  arroulànt  plus  de  régions,  vieiment  en  leur  delgorgement  avoir  plusgran- 
de  dillance  de  leur  fource,  tout  ainfl  la  focceflion  point  interrompue  elt  plus 
eftimée,  (i  elle  par  plus  de  degrés  vat  montant  dans  l’antiquité,  de  forte  que 
cefte  focceflion  cft  jugée  la  plus  illuftre  & Noble,  celle Nobleflè  la  plus  écla- 
tante , laquelle  plus  avant  vat  prendre  fon  commencement  de  quelque  perfon- 
nage  digne  degloire.  Certes  entre  tant  de  grandes  maifons  celle  de  nos  Ducs 
de  Brabant  a celle  excellence,  & leurs  valTals  celle  gloire,  que  par  bonnes 
Preuves  on  peut  judifier  leur  origine  & extraélion  des  plus  grands  Princes  de 
la  Cbrellienté  voir  de  l’univers,  «continuer  leur  focceflion  en  plus  haut  degré 
que  nulle  autrefiunille  tant  foit  elle  grande.  Je  ne  me  vous  ici  arrellcr  aux 
opinions  vulgaires  qui  font  delcendre  les  Ducs  dcBrabantdes  anciens  Roys  de 
Troyes , ni  à celle  d’Alberic,  Huguede  Toul,  Jacques  de  Guife,  NicolasGil- 
Ics,  Jacques  le  Maire  & autres , rapportées  & fuivies  par  Richard  de  WalTe- 
bouig  en  fon  Hilloire  de  la  GauleBelgique,  qui  par  une  longue  foite  dedui- 
fent  U race  de  nos  Ducs  de  Sal  vie  Brabon  Romain,  & Charles  Inach,doibs  le 
temps  de  JulcsCcûr;  carilme  femble  que  je  ne  le  feaurois  autrement  vérifier 
que  par  l'authoritéde  leur  dire,  de  laquelle  chafeun  peutjugerfelonles  raifons 
qu’il  aurade  les  croire  ou  rejetter;  mais  mon  intention  ell  de  fuivre&me  con- 
former aux  anciens&bons  autheurs,qui  deduifont  les  Ducs  de  Brabant  deCe- 
fte  tres-Augullc&trcs-faindle  famille  de  l’Empereur  Charlemagne, par  lema- 
riage  contraâé  entre  Lambert  Comte  de  Brabant  & de  Lovain  & Gerbergue 
fille  aifhée  de  Charles  Duc  de  Lorraine  fils , feere  & oncle  des  derniers  Roys  de 
France  de  celle  lignée,  defquels  dire&ement  & par  droite  lucceflion  nos  Ducs 
de  Brahant  font  defeendus , comme  plus  particulicremcntnousdirons  ci  apres, 
& félon  que  le  tout  fe  peut  voir  par  les  tables  généalogiques  qui  foi  vent , & d’ici 
il  ell  évident  que  touts  les  droits , prééminences,  Nobleflè, Iplcndeur&gloire 
de  celle  tres-puiflànte , tres-Ai^llc  & tres-làintc  maifon  des  Pépins  & Char- 
lemagne, font  fondues  & dévolues  par  vraye  focceflion  à nos  Ducs  de  Bra- 
bant,qui  en  font  les  vrais  heritiers  & foccefleurs jufques  auRoy  Philippe  1 V. 
nollre  Sire  & Duc  à prefent  régnant , & aux  autres  Princes  de  celle  très- Augullc 
maifon  d’Aullrice , qui  fingulicrement  & à vray  titre  ont  celle  gloire, d’ellre 
procrées  de  tant  delaints  & glorieux  perfonnages , defquels  les  faits  heroiques 
font  célébrés  en  ciel  & en  terre.  Mais  combien  que  félon  celle  maxime&foi- 
vant  le  cours  ordinaire  de  nos  Hilloricns , il  feudroit  commencer  cet  oeuvre 
par  IcspredecelIèursdeladiélcPrinceflcGcrbergCjtoutesfoisn’ai  jejugé  àpro- 

pos 
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pos  de  répéter  ici  ce  qu’affes  heureuicment  a efte  efeript  par  pluficurs  autres, 
aiiis  pluilot  dounerons  commencement  àccftcHiftoireparlcspredeceireursdu  Amtin  u 
Comte  Lambert  mary  deladittcPrinccflcGcrbergùe,  àquoydetantplusjeme  „ 
luis  porto , parce  qu’il  fcmble  choie  necelîâire  pour  drener  parfaitement  une  iT/»/  aT 
gcnealogie, de  commencer  par  quelque  Prince  de  qui  l’on  peut  continuer  la  fuc-  S.MtriU. 
ceUion  mafculinc,car  comme  celui  comraettroit  une  faute  notable,  qui  vou- 
lant décrire  la  genealogie  de  la  maiIbnd’Auftriche  moderne,  la  voudroitcora- 
mencer  par  les  Princes  & anciens  Ducs  d’Au(lrichc,(ânsfiiremcntiondesIllu- 
ftres  Coratesde  Habsbourg , & comme  celui  qui  voudroit  texcr  la  fuite &liicce(^  — 

lion  desmodernes  Roisde  France, obmettantlesanccllresduRoy  HugueCapet, 
coramettroit  une  négligence  ouverte,  tout  ainfl  il  me  Icmbicquejemerendrois 
coupable,  fi  je  nctiroisdestcnebrcsdel’oubli.lesfaitsmemorablesdcplulîeurs 
Princes  gcnereux,dcfquels  nos  DucsdeBrabantfontdefcenduscnlignemafcu- 
linc,  puis  qu’en  ce  qu’efl  d’antiquité, Noblcllc  & pouvoir,ilsnes’el^cnttanc 
lèulement , mais  aulfi  liirpaflênt,  touts  ceux  delquels  les  plus  grands  Rois  & 

Princes  peuvent  tirer  leur  origine,  comme  l’on  poura  facilement  jugerparce 
que  nous  dirons  à la  fuite  de  noftre  matière. 


Tom.  I. 
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TABLES  GENEALOGIQUES 

DES  COMTES  ET  DUCS 

DE  BRABANT. 
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Ans- 
bert 
diâ  le 
Séna- 
teur 
efp. 
Bli- 
Chil* 
de 
fille 
de 
Clo- 
taire 
1.  Roy 
de 

Fran- 

ce. 


^S.  Fe- 
rcolc. 


S.Mo- 
' dcric. 

Tar- 

tine 

Vicr- 

g»-‘- 


fFillc  maride  au  fS.  Gode  fonda- 
’CôicdcVerdunKtcurde  l’Abbo- 
I ye  de  C^e  au 

I CloduI{^e  Evef-  ! dioccle  de 
que  de  Mets  &l.Troies. 
Àrchevcfque  de 
Tr««. 


'S.  Ar- 
oou 
Maire 
du  Pa- 
lais 

|d’Au- 

llra- 

fie, 

Ipuis 

Eves* 


f r- 

Ariio  jquede 
I d Mets 
I Com- 1 avoit 
te  du  efp. 
Palais  vDode 
Royal 

Tepin 


Anchtfe  Duc  & 
Comte  Pal.itin 
.tue  cn  l’an 679. 
par  Godcwingili 
a Andenne  fur 
J Meufe  il  efp. 
\Bc^uc.  < 


Char- 
les le  . 
Has-  i 
baf- 
nois. 


diâdc 
, Lan- 
|den 
mari 


'Beggue  femme 
d’Aachife 
furdid  & J 

apres  Reilgieufel  7*4-  t6.  De 
à Andenne.  ^ccoibre. 


rPepin  diâ  de 
ÎHcflIal  ou  le 
gros  Maire  des 
Palais  de  Fran- 
ce & Aurtrafie 
Prince  des  F râ- 
çois  efp.  Pie- 
cirude  dllc  de 
Grimoald  Duc 
I de  Bavière  & * 
elle  vivante  il 
efp.  Alpaidc  il 
I mourut  a Lit^c 


'Car- 
lomî  , 
Com-J 
te  e ^ 
I Hes- 
[baiu. 


S.  Gertrude 
, prcmicrc  Abbef^ 

Ce  & fondatrice 
, .dcrEglIfedcNi. 
de  ô.  ^vdlc  mourut 
^S9  17.  de  Mars. 

rChildebert 

Grimoald  Mai-  dopté  au  Ro- 
,rc  du  Palais  ^y»utne  d’Au- 
U’Auftrafie.  \.ftrafic* 


Irtc  il 
I mou- 
rut 21 
Fevr. 
I646. 


fS.  Wautrud 
J fondatrice  de 
fWalbert  Com-JrEglife  de 
I te  efp.  Bertille.  ^Mnn« 


Amel 
I berge 

Wal 

[bcrl 


I De  PleârmJe. 

,DrogonC(5tc& 

I Duc  efp  Auflru- , 
idcfillcdeWara-J 
'ton  Maire  du^ 
Palais  d*AuÜra- 
I lie  mort  708. 

Grimoald  Mai- 
re du  Palais  de 
Wcllralic  efp. 
rheodefinde 
. fille  dcRadcbut 
iPuceuFrüê.  Il 
tut  tué  dans  P£ 
glilcdeS.Lam 
tXTl  714.  parles 
[menées  de  Ra- 
deboi  fon  bcau- 
perc. 

.Charles  Martel 
[ Prince  desFrao 
çois  & autant 
que  Roy  cjp. 

I.  Gelirude  1. 
elp.Suanildelil- 
le  d’OdilIou 
Duc  en  Baviete 
mourut  le  21. 
d’Oclobrc  74 


^ArnouDueen 

Bourgogne. 

Huguc  premi- 
cierderEglife 
de  Mets. 


Luitfrid  Duc 
cn  Saxe. 

[.Pepin  Duc 

Caroloman 
Duc  & Prince 
des  François 
puis  moine 
mourut  7f4. 

I Pépin  dic^  Je 
brief  Roy  de 
France , Au- 
llrafic,  Neu- 
ftric,  <5ic.  efp. 


fCuARLES  le 
1 grand  Roy  de 
I France  fit  Èm 
percur  efp. 
Hermciigarde  I 
de  Lombardie 
I radiée  2. 
jefp.  Hildegar- 
de  fijle  de  Hil-, 
Idebrâd.  Duc  3 s 


r Du  t.  //V7. 

T 

Charles  Roy 
d’Allema- 
gne mort 


efp.  Falhade 
fille  de  Raoul 
ik)mtC4.  Lut- 
îgvde  fille  de 
Frcdricil  mou- 
rut 814.  le  2S. 
Janvier  j 
Carolomâ  Roy 
en  Allemagne 
elp.  Beithe  de 
I Lombardie.  Il 
motirur  771.4. 


n ’ V.  771.4. 

I 14.  de  ant  deux  fils. 

Septebre.  Flici  D • 

783.enJum«.P'PJ.-7rS. 

Loire.  I R^thaidc. 
Rcmy 

qaedeRoücn.lG>lïe  AbbdTè. 


r‘\dclarri  Abhc 
Bernard  Cotbîc. 

’ Walac  Comte 


I cfpoufa. 
Hilirude  fem- 
me d’Odillon 
DucdcBavicrc 


Landrade  fe 
me  de  Sigram 
le  Hasbanois 


Hierofmc 
iComtc  efp. 


Clüldebrand 

Comte. 


fit  puis  Abbé 
de  Corbie. 

[ Bcrnier. 
GondradeRclî- 
giculcàS.Croii 
de  Potiers. 
TheodmdcAb- 
beffe  à nofire 
Dame  de  Soü- 
(,fbns. 

/Fulrtrd  Abbé 
> fit  fondateur 


Mons  femme 
de  §.  Vincent  rS.Landric 
Comte  de  So-  Evcfque. 
Plies.  l 

iLæiis- 

l’Eglife  dcMa- 
beuge  morte 
en  l'an  664. 

■30.de  lanvier. 


/Nebdunc  qui I " V . 

cllript  unel'*' 

I Cronique  de 
^fon  temps. 


. Amelbcrge 
[elp.  Wiiger 
CJomtc. 


fs.  Emebert 
J Evcfque  de 
^ Cam^ay. 
jS.Rayntldc. 
IS.  Parahilde. 
IS.Gudelc. 
v.S.ErmHndc. 


S.  Adeirrude 
AbbeOc. 

S.  Midelbcnc 
Abbeflc. 


Pcf^n  Roy 
d’italie 
n’eufl  en- 
fants Icgitî- 
tnes  fit  mou- 
;rut  8.  de 
JuillctSto. 

Louis  le  de- 
bonaircivm- 
pereur  & 

Roy  de  ^■ri- 
cccfp.  i.Êr- 

megardc  fil-  A 
le  d’Engue- 
ran  Comte 
2.elp.  Iiidith 
fille  de  Welf 
Côte  d’Al- 
torf  il  mou- 
rut 840.  le 
20.  dejuing. 

I Lothairc  frè- 
re gémeau 
I avec  Louis 
né  778. 

Rotrude. 

Gifle. 

' Hildcgarde. 

Adclaidc. 

Gertrude. 

I Bcrthc  femc 
au  Comte 
Aiugilbcrt. 

Dml.ua. 

! Thedrade 
I Abbcflè 
d’Argcü- 
cucij. 

Hiltrude 

appciléc 

Roync. 

Outre  ce 
euÜ  l'Em- 
pereur 
Charles  plu- 
fieurs  en- 
fants ba- 
llards  de  di- 
verfes  fem- 
,met. 
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_ _ fLoQis.  fHenry  Dacde 

rLouis  1.  Empereur  Roy  d’Ita-  Lorraine  mort 

lie  & Provence  efp.  ingelbcr-J  Charles.  jeune, 

ge.  Il  mourut  au  mois)  . _ Gerbergue cfp. 

d’AouftSyy.  Enncngarde  Bcrthold  Duc 

Lothaire  Roy  d’Auftrane  ou  cfp.  BofonCô-  Bavière. 

’puu  hâ.  de  Lothicrainc  cfp.  Thici-  te  en  Ardcnne  «JP 

Lothairc  Em*  berge  fille  de  Bofon  Comte  tjui  mourut  , tgucûl-^^j,5P^ç  Rell- 

percur  & Roy  lœurdcHuibcrtDuc.  Ilmou-V^S?*  ® | de  Lovuin , de I gicule  & Ab- 

d Icalw  & .^rut  8;o.  lans  eiilàms  Icgtii-  reur  Henry  tJHrabant  & dcjBcirc  au  Cloi- 

d’Auftralte  mes.  * 939"^  Hasbaing  cfp.<llrc  de  Thore 

elp.  trmengar-  Lanibcrt  C(3-  Hil  fonde  Cô-  tbndé  par  fon 

de  fille  du  Charles  Roy  de  Provence  de  te  de  Brabam  \_tcifc de Stryai.  kPere  & Mcrc. 

Comte  Hueuc.  Bourgogne,  mort 861.  n»r  « 

Ern, et, garde  ravie  & I>«î‘f&Tôm.e  de  fR’Biniers  Cô-fRapnier  g. 

le  19.  de  Sep*  cfpoulec  en  Tan  846.paruîf-  Rrih3r  »•«  de  (te  de  Mons  &JCotc  de  Mons, 

kSrt  Comte  drerS'Æf  rfe^  '5>-  Haynau,  eTp-ide  Ilaynan,  i 


Ulanlbarie  & de  Dantau.  efp.  AI-  Raoi“Royde 

^ [Pépin  a.  Roy  d’Aquitaine^  BaîSe 

lp„;-D„_j.a  mort  au  Cloillre  de  S.  Mc-  pni„  .. 

Fepiii  Roy  d j j Soilfons. 

qunaine  efp,  , , . , . , regaire  Com- 

Ëngeltrudc  fiij  Charles  Archcvclqucdc  May-  , u-n.  a rc  de  Namur. 
le  de  ThinberO  P“”  ^ Corbie.  ^ Arnon  taltard 

Comte  à Mets.  Mehaud  femme  de  Gérard  fOi  i.  lia. 

U mourut  S38.  Comte.  fû' Em- 

Bcrthc  femme  de  Rathier  feu^^fp.^.L  K"-  ««y 
IGomte.  1.  Aencs  Allemagne 


Brabant  cfp. 

I Hadwige  fille 
I de  Hugue.  Ca- 
I p«  Roy  de 
1 France. 

' Lambert  Com- 
te de  Lovain , 
de  Brabant  de 
en  Husbafng 
elp.  Gerbergue 
de  France,  fille 
de  Charles  Duc 
.de  Lorraine. 


Louis  Roy 
d’Allemagne, 
Bavière,  Hon- 
grie <Stc.  efp. 
Émme  Elpag- 
nolle.  il  mou- 
rut le  2$, 
d’Aoull  876.  I 

Gifle  femme 


3.  Lurgardc.  Il  | * R Idc  Lorraine. 

aTdrKTvdL'  pŒ- 

Lutgaidc.  oao  efu  Fn, 

Gide  baftarde  Suendcbold  ^mourut  en 

femme  de  Suc-  ^iard  Roy  Ro>^  ”2. 

dipold  Duc  en  [de  Lorraine.  y/  Unfànts. 

mourut  9S6.tfl.,.  ' 

le  a.  de  Mars,  onon  Duc  de 
I la  balle  Lorrai- 


Oroloman  Roy  d’Jralic&del  Lmgarde. 

Bavière  Empereur  efp.  HildeJ  Gifle  baflarde  Suendcbold 
gonde.  Il  mourut  le  20.  dei  femme  de  Suc-  Roy 

Mars  8S0.  dipold  Duc  en  Lorraine. 

iMûravie. 


vsuie  icnunc  1 ivt  l 
de  S.  Evetard 


Ixmis  Royd’Allemagnc  & de  [^'"7"’?^'  ™ 

Lorraine  en  partie  eV  Lnt-J)““"“^  «So. 

garde  lœur  d’Ütton  Duc  de  f „•!  j o ff>*i  t /.v? 

W.  1,  moutu,88a.le.9.de 


Hildcgarde. 

Alpaide. 


Charles  d»  le  G^  Royyo, 
d Allemagne,  Italie  & Fran- 
ce , Empereur  cfp.  Richarde.  Louis  Roy  de 
Il  mourut  890.  Françc  mure  I 

en  Aoull  SSi. 


de  Roi  Ion  j 
Duc  de  Nor- 
mandie. I 


V^iliicgardc  AkielTc.  rv-.j 

Dm  na.  rS;  . 

Charles  difl  le  mort 

CahauvcRoydeip*  * 

France,  itaIicJDoun<llâIcBegguc3.Empc- 
Bourgogne,  A Roy  de  France  & en  par-  * 


Charleman  ( Autres 
Roy  de  France  | lants. 
mort  en  De- 1 
cembre  $84.  I 

ÜH  I.  lia.  I n.  , 


1 ne.  mort  loof. 

c7.  Carlcman.  (-^^5  entans. 

mime 

flon  Loi»;.  Gerbergue  fem- 

Nor-  ce  Lambert 

. Comte  de  Bra- 

nu  t r\  * Lovain. 

de  Lorrainelu-  ,q,- 

P tèricurc  efp. 

■ /ArJE^mengarde 

deiK  a.  Agnes 

de  Vermado,s.  comte  de  Na- 
II  mourut9ji. 


jdcProvence.il  J^omte  de  Flandres.  rut  919.  le  7.  1 vcùfve  ni  r 

[mourut  877.  R«;;;;IJ«  f=mn,e  de  cettain  [d’Otiobre.  (jinebert  ot  me^RcySTd' 

/)„  , /.v»  dcLorraine.il  Comte  de 

L;;„is.  mourut  le  ty.  Rtims. 

iChatles.  t 

Tom.  I. 


en  partie  de  |t'<î  de  Lorraine  cfp.  i.  Àns-J  Charles  di£l  Ici  Loej,  |D»a. /,V3. 

Lorraine,  Em-  Rardc  i.cfp.  Aleydc.ll  mou-lSimple  Roy  dela'Oiiirrmera  MJ,..,,  r _ I '-''‘‘rl”  mort 

pereur  efp.  Er-<^  ro,  S79.  , / , d’ A'vril.  France  efpoufa  I du  niSTRot  mil  Cou^";  f»”* 

mentrude  fille  Lothairc  Abbd.  I.  Frederune  JdeFyTeeefu  ^ 

de  Vodon  Charles.  i-  ofp-  Otgive1„„TÆ  mort 

Comte  1.  efp.  Catlcman  avcugld.  locur  d’Eduard  de  sàse  l>°8“‘^'  Uans  enfants. 

Richilde  fœur  lodith  cfp.  Erclulphc  Roy  Roy  d’Angle- 1 rtii.  d.  rFm'^  F,«,  . a 

de  Bofon  Roy  d’Angleterre  a.  Baudesvin  terre.  Il  moul  « ' 
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• Chapitre  IL 

Ichard  authcur  contemporain  délcrivant  les  troubles  & guerres  fur- 
venues  entre  les  fils  de  l’Empereur  Louis  leDebonnaire.faiâcn  divers 
endroiâs  afles  loUablc  mention  de  noftre  Prince  Gislebert 
& l’appelle  expreflement  Comte  de  Manfuarie.  11  fcmble  que  du 
commencement  il  fuivit  le  parti  de  l’Empereur  Lothairecontrefes  frères  Louis 
Roy  d’Allemagne  &Charles  Roy  de  France  did  le  Chauve , mais  depuis  il  fe 
rangea  du  code  dudiÆ  Roy  Charles , & fût  un  des  Princesqui  en  crédit  & au- 
thorités’cgaloit  aux  plus  grands  de  fa  court.  11  avoit  cependant  traiâc  grande 
amitié &amoureufe  cognoiflàncc  avec  Erm  en  garde  fille  de  l’Empe- 
reur Lothaire,  car  un  bon  authcur  rapporte  qu’en  l’anDCCC.  XL  VL  il 
emmena  ladiâe  Princeflê , & s’eflants  parcnfemble  retirés  en  Aquitaine , il 
l’efpoufà  illec  folenncllement,  ce  quicaufa  afics  du  mefeontentement  depuis, 
car  l’Empereur  quiprennoit  ce  faid  pour  rapt,  imputoit  la  caufe  du  defor- 
dre  au  Roy  Charles  Ibn  frere , & difpofa  de  lui  faire  la  guerre  à celle  occafion , 
&combienqucle  Roy  Charles  comme  auffileRoy  Louis  d’Allemagne,  pour 
l’appaifer  aucunement,  firent  une  déclaration  publique , que  tout  ceft  affaire  s’ef 
toit  mené  fans  leur  feeu  ou  adveu , toutes  fois  comme  il  rcmarquoit  que  le  Prince 
Gislebert  cftoit  fouftenu  & favorife  dudiél  Roy  Charles  , il  demeura 
afics  long  temps  en  querelle  & mauvaife  intclligaicc  avec  lui , mais  finalement 
parrentremifeduRoy  Louisil  s’accordèrent, ayant  lediâ  Roy  Louisenvoyé 
dcversl’Empereur  unefblennclle  ambaffade.lThionville,  en  fàveurdu  Prince 
Gislebert,  qui  par  ce  moyen  fut  réconcilié  avec  fon  beaupere,  & refti- 
tué  aux  honneurs  biens  & dignités  defquels  il  avoit  efté  rejeâe,  ce  quefefift 
envers  l’an  DCCC.  XLVlll. 

Il  pofleda  aufli  entr’autres  terres  la  Comté  de  Darnau , car  l’on  voit  qu’en 
l’an  DCCC.  LX II.  certain  Ansfridc  Comte  Palatin  dudiél Roy  Louis,  don- 
na au  Monallcre  de  S.  Nafàre  à Lauresheim , tout  ce  qu’il  avoit  à Sodoy  e fur  la 
RivicreGcldoin,  audillrid  & en  laComtéde  Darnau , ou  cftoit  Comte  G is- 
lebert,  à feavoir  une  cenfe  & autres  biens  fpeciliés  en  la  lettre  fur  ce 
donnée , ayants  lefdiéls  biens  pour  Limites  vers  l’orient  & fèptentrion,  les  terres 
de  certain  Seigneur  nommeLuitbert,  vers  Icmidy  laRiviereSambre,  &ver$ 
l’occident,  les  terres  de  l’Eglife  de  S.  Lambert  à Liege. 

L’on  ne  trouve  autre  choiedu  Prince  Gislebert  dans  les  bons  autheurs, 
n’eftant  mr  ceux  remarqué  le  temps  de  fon  trcfpas,  n’y  aufli  quels  enfants  il 
laiffâ  de  ta  Princeffe  Ermengardc  ; il  y a toutes  fois  grande  appareneeque  le  Duc 
Raginier  de  qui'nous  parlerons  tout  à l’heure,auroit  efté  procrée  de  leur  maria- 
ge, carlesComtésdeManfuarie&deDarnauquclc  Prince  Giflebercjxjffcdoit, 
font  demeuré  tonsjoursen  lapofterité  dudiâDucRaginer;  & lenoradcGifle- 
bert  impofé  au  fils  aifné  du  Duc  Raginier, en  fembitf  aufli  donner  quelque  preuve. 
Richard  de  Waftebourgdidque  la  Princeflê  Ermengardc,  fiilcdc  l'Empereur 
Lothaire,  auroiteftéfèmmcduDucRaginier,  &lafai<ftmereduDucGif]ebcrC 
Ibn  filsailhé,mais,  ileftàcroireques’aurat  pluftot  efté  fa  meregrande. pour  les 
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raifons  ja  all(^uces  & à alléguer  ci-apres,  eftant  d'ailleurs  certain,  que  laraere 
duDucGükbert,femmedu  DucRa^nier,  eûoir nommée  Albcradc,  laquelle 
aucuns  font  fille  de  nollre  Prince  Gislebert;  mais  nous  lainerons 
CCS  conicélurcs  aujugement  du  curieux,  julquesàccquc  le  temps  nous  en  def' 
couvre  une  vérité  plus  infallible  & allèurée. 

Nous  avons  donné  à nollre  Prince  G islebert  la  qualité  de  Comte 
de  Brabant , d’autant  que  l’on  remarque  que  ce  pais  à efté  pollèdé  par  les  Prin- 
ces de  fa  pollerité , avec  les  pais  de  Manfuarie  & Darnau , dclquels  il  eft  expref 
fement  qualifie  Comte  & Seigneur. 


RAGINIER  DUC  ET  COMTE  DE  BRA- 
BANT, DE  HASBAIN  ET  D’HAY- 
NAUT,  DICT  AU  LONG-COL. 


Chapitre  III. 


i"iUdon  Doyen  dd’Eglife  de  S.Quintin& WillaumedeGemieges,  en  Pmvti 
Stel  leurs  Hilloires  des  Nortmans,  donnent  à nollre  Prince  Raginier  la  ' *• 
qualité  de  Duc  de  Hasbain  & d’Haynaut  Sc  le  furnom  de  Long-  ]}i^, 
col,  & rapportent,  qu’ellants  en  l’an  DCCC.  L XXXVI.  les 
Nortmans  Ibubs  la  conduiéle  de  leur  Capitaine  Rollo,  defembarquésen  l’ille 
de  Walchre,  les  habitants  du  lieu  appellerentàlcur  lécours  nollre  PrinceRa- 
■ CINER  & Radebot  Prince  de  Frile  , comme  ceux  qui  plus  eftoient  à la 
main,  pour  s’oppofer  aux  invafions  de  celle  nation  Barbare,  mais  ellants 
venuau  combat , le  Nortman  les  deffit  entièrement,  & ravagea  touteladiâc  I lie, 

& dccepoint  content, le jcéla fur  les  Frifons,  lelquelsaprcsdiverfcsviéloires 
par  lui  obtenues,  il  le  reduifit  i telle  extrémité , qu’ils  furent  courrainâsen  ligne 
derecognoilTancedefon pouvoir,  lui payerquclquc tribut;  &de lafe vouhnt 
venger  de  nollre  Prince  Raginier  qui  s’elloit  auffi  oppolc  à les  dclTcius , 
il  monta  aveefes  navieresla  Rivière  de  l’Efeaut,  ruinant  toutlbn  pais  Julques 
à Condé  lors  place  forte,  à laquelle  Rollo  mit  le  fiegc,!e  PrinceRAGiNiEn 
s’elloit  mis  en  campagne  avec  les  forcesqu’il  avoit  feeu  joindre,  pour  reliller 
à uneinvafion  fiinopinée,  mais  en  certain  rencontreilic  trouva  allâiily  d’une 
multitude  fl  excelfive,  qu’il  demeura  prifonnier  entre  les  mains  de  fes  enne- 
mis, le  mefme  jour  les  nollres  d’un  autre  collé,  eurent  meilleur  fucces , car 
aiant  eu  le  delfus  en  un  afpre  combat,  ils  firent  prilbnniers,doulcdesCapitai- 
ncs  plus  rclevésdc  l’armée  Normande;  mais  Rollo  quiavoiten  lès  mainsno- 
llrc  Prince,  pouvoir  à fon  plaifir  donner  laloy  à fes  ennemis,  & parainfi  il  fill 
avec  alTés  d’arrogance  dénoncer  à la  Priucellc  Albrada  femme  de  Ra- 
CINIER,  que  fl  elle  ne  lui  envoiat  promptement  les  Capiuines  qu’elle  te- 
noit,  &aveccetout  l’or,  aigcnt,  joyaux&richellêsqu’ellepouvoitramalîcr, 
que  fansdilay  il  feroitcouper  latelle.\lbn  mary , tant  dloitdefreglée l’avarice 
infatiablc'dc  celle  nation  payenne:  la  bonne  Princelfc  cllimant  plus  la  viede 
Ibn  cher  cfiToux  quetoutslestrelbrsdu  monde , mill  aulli  toll  parenlèmbletout 
ce  qu’cllcavoit  de  richellès,  & lesenvoya  à Rollo,  quideccpointcontcntla 
fit  encor  déclarer  par  ferment,  qu’elle  n’avoit  retenu  choie  qui  fut  de  valeur 
ou  coufidetation.  Ce  qu’ellant  ainfi  accompli,  il  fit  mener  le  Prince  R a ci- 
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NiERenfaprefencc,  & lui  tint  cc difcours, ou  fcmblableenfubllance:  ©/-  Raoi- 
wwy  Raginier  ‘Prince^  tresbrave  Captaine,  iffu  du  fang  généreux  *• 

U.  R(^s,  *Ducs^Comtes,  qu'eft  ce  quejevout  avais  ci-devant  mesfatH',qttand 
vous  eftes  venu  combatre  contre  moy  avec  les  fValgriens^  Fri fins,  regardés, 
vous  eftes  maintenant  en  mon pouvoir , ® je  vous  ay  rendu  la  peine  condigne 
à voftre  témérité , voftre  femme  ÿ les  ‘Princes  SI  Seigneurs  vos  vajfals  m’ont  en- 
voyé toutes  leurs  richeftes , or  ^ argent  pour  voftre  délivrance , lêjevousrends 
la  moiliie  de  tout  ce  qu  'ils  m'ont pre/enté,ftyes  d' ores  en-avan  t plus prevoiantjS 
que  nul  dtftord  ou  dijfention  fiit  entre  vous  SI  mqy , mais  une  vraye paix  © ami- 
tié perdurable:  apres  Rollo  lui  fit  pluficurs dons&prelènts, eftimantgrande- 
ment  d'avoir  acquis  l’amitic  d'un  Prince  dont  il  avoit  redoubte  la  valeur  & , 
courage.  Alberic  rapporte  ce  fucccs  fur  l’an  DCCC.  XCVI.  mais  il  y at  ap- 
pareneeque  Pautheur  Guido,qu’ilà  fuivi,s'eft  mefeompté  dedix  ans  ou  environ, 
comme  le  curieux  pourat  facilement  remarquer  par  I«s  eicripts  deDudon  fufdid. 

l’Erapereur  Amou  qui  avoit  grandement  a cœur  la  promotion  de  fon  fils 
baftard  Sucndebold,  traiôa  en  une  dicte  tenuë  à Worms,  de  le  conflitucr  Rrxmiui. 
Roy  de  Lothier  ou  Lorraine,  mais  cela  ne  lui  fuccedapourceftc-fois,  l’Em- 
pereur  neantmoins  trouva  moien  depuis,  de  conduire  cefl  affaire  en  forte  qu’en  ' 

SttmU-  l’an  DCCC.  XCVI.  il  fut  rcccu  & admis  pour  Roy:  entre  ceux  qui  ad- 
vancerent  lespretenfions  de  Suepdebold , fût  un  des  premiers . le  Prince  R a g i- 
NIER,  à qui  le  nouveau  Roy  donna  pour  le  gratifier  l’Eglife  ou  Abbaye  de 
s.  Servais  a Maftricht,  laquelle  toutesfbispcudevant,avoiteflédonnceàRat-  Nm.tHjf. 
ftricîi.  Archevcfque  de  Treves  & à fon  Eglilè,  ce  que  par  apres  fut  le  fe-  ‘H- 

minairc  de  grands  débats,  car  ayant  le  Roy  Sueudebold,  convoque  en  l’an 
8j)8.  DCCC.  XCVIII.  Une  Dicte  & affcmblée  generale  en  la  Ville  d’Aix, 
rArchevefque  Ratbode  y propofa  des  doléances,  furccquecontretouteraifon 
& droid,on  lui  avoit  defpouillé  de  ladiâe  Eglife  de  S. Servais,  fbubs  pretext 
faulêment  inventé,qu’à  ce  il  auroitportëfbnadveu&  confenteraent  ; enfuite  de 
quoy  leRoySuendcbold(foit  pourctaintequ’il  euft, de delbbliger l’Empereur 
fon  pcrc,  on  que  l’eflime  qu’il  avoit  faiâ  du  Prince  R agin  ier  fut  dimi-  P"»r« 
nuée)  ordonna  parfcslettresqucladiéleEglifefcroitreflituécàrArclievefque, 
ce  que  toutes  fois  noftre  Prince  rcfiila  de  faire,  maintenant  par  les  armes  le  droidl 
qu’il  s’imaginoit  y avoir,  de  quoy  Sucndebold  rcceut  un  mefeontentement  fi  Pmvtt 
lenfible,  qu'encor  en  lamefmcannéeilreicdfaouvcrtementdefonamitie  R a- 
GiNiER,  qui  peu  devant  avoit  Cftc  fon  fidel  & unique confciller,  &quc 
" ‘''fi’*-  piseft,  lui  priva  de  tout  biens  & bénéfices  qu’il  pofiedoit  en  Ibn  Royaume, 
lui  commandant  expreffement  de  fc  retirer  hors  d’icelui  dans  l’elpace  de  qua- 
torlè  jours;  le  Prince  Ragiuierfevoyant  traiâcfioutrageufement,  arrefiaunc 
confédération  ferme  avec  le  Comte  Odacrc&autresdc  la  Lorraine,  qu’ilfca- 
voit  eftre  en  mauvais  mefnage  avec  le  Roy  Sucndebold,  & parenfcmblcavec 
leurs  femmes,  enfants  & richefTesferctiterenten  un  lieu  fort,  finie  envers  le 
Durfis,  defgotgcmcnt  de  la  Meufe,  nommé Durfos,duqueirafIîcttefembloitinaccefIi- 
ble,,^  caufe  des  inondations  que  la  marée  failbit  en  cefiendroiâ;  Sucndebold  en 
euft  auffi  tofl  l’advcrtence  & parainfi  il  affembla  en  diligence  fes  gens  d’ar- 
mes,& marcha  celle  part  cuidant  bien  les  furprendre,  mais  il  trouva  la  place  fi 
forte,  &defenduë  avec  tant  dcvalcur,qu’apresquelqucscfcarmouchesopinia- 
ftreraent  demeflées,  il  fût  contrainét  de  le  retirer  avec  perte  notable  des  fiens;  ce- 
pendantCharlcsdiéHcSimpleRoy  deFrancefolicitcparnoftrePrinceRACiMER 
6c  antres  fes  confédérés , jugea  le  temps  propre  pour  pefeher  en  eau  trouble , 
i quel  cfFcA  ,il  conduifit  lui  melme  imearméc  fur  Zuendipold  & penetrajulqucs 
à Aix  & Nimmege,  mais  le  François  ne  fccut  mefnager  fa  fortune,  ainsfc 
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retira  fans  faire  autre  chofe,  toutesfbis  les  Lorrainsnepouvants plus diiTima- 
1er  le  mauvais  traitement  & oppreffions  que  Zucndipold  coniinuoit  de  leur 
faire , à la  fin  fe  rangèrent foubsl’Empereur  Louis  IV.  loub-  prctext qu’il  eftoit 
vray  heritier  & l^itime  liiccelTcur  de  i’Empcrcur  Arnou  fonpcre , Sc  que  Zuçn- 
dipold  avoir  efté  introduit  au  régné  contre  droit  &raifon , & en  préjudice 
dudit  Empereur  Louis,  qui  ne  manqua  de  Icsenvoyer  une  bonne  armée, foubs  la 
conduite  du  Comte  Gérard  le  Lorrain,  accompagné  des  Comtes  Eftienne& 
Matfride , aufquels  s’eftant  joint  les  forces  du  Prince  Raginier,  Zucn- 
dipold fe  trouva  alfailly  detoutscoftés,  &àlafin  fut  contraint  de  lêrelbudre 
àbattaillc,  laquelle  fe  donna  le  X III.  jour  d’Aouft  de  l’an  DCCCC.  près 
la  Meule,  ou  Zucndipold  perdit  le  Royaume  avec  la  vie,'&  fut  fon  corps  en- 
terré  au  Monaftere  de  Sulteren.  Il  eftoit  Prince  ailes  addonné  à la  pieté  & lu-  Ihu,  ‘aI 
ftice , mais  peu  prevoiant , fe  laiftànt  facilement  tranlportcr  par  lès  paftîons  & 
mauvais  confcil,  par  ou  B tratoit  mal  ceux  aulquellcs  il  fe  trouvoit  obligé, 
ce  qu'efloigna  de  lui  l’afîètiondcfcsprincipaux  valfals,  car  il  ni  atd’ordinaire 
choie  plus  Icnflblc,  que  de  fcvoirpourruividccclui.àquionatmislcsarmcscn 
la  main.  . 

l’Empereur  Louis  IV.  fe  trouvant  par  cefte  vitoire  pacifique  polTclîcur  du 
Royaume  de  Lorraine,  confirma  en  l’an  DCCCC.  VIII.  àEfticnneEvcf 
que  de  Liege  l’Abbaye  de  Lobbes,  fituéc  en  la  Comté  de  Hay  naut,  Ibubs  le  Com- 
teSigehard,  lefifqucnomméTctis&autrcsdivcrlèsdonations,  faitesàlbn 
Eglilè par  l’Empereur  Arnou  Ibn  pere,  par  le  Roy  Zucndipold  fon  frcrc&au- 
tres,  « ce  à l’intercellion  de  noftre  Prince  Raginier,  de  Herman 
Archevefque  de  Cologne  & du  Comte  Repehard,  tellement  qu’il  femblequc 
Raginier  n’cuft  moindre  crédit  &authorité  envers  l’Empereur  Louis,  qu’il 
n’avoit  eu  au  commencement  du  régné  de  Zucndipold  fon  predccellèur. 

Mais  Louis  nejoUiftpaslongtempsdcceftcconqucfte,  car  la  mort  lui  coupa  Siftitrt. 
le  fil  de  là  vie  au  fleur  de  fon  eage  en  l’an  DCCCC.  XII.  il  fat  le  dernier 
qui  polTeda  l’Empire  de  la  lignée  de  Charlemagne,  & bien  que  ce 
lignage  fleuriUbit  encor,  tenant  le  feeptre  de  la  monarchie  Francoife,toutes- 
fois  à caufe  que  défia  quelque  temps  auparavant  entre  les  Allemans  & Fran- 
çois plufieurs  émulations,  haines,  & mesfiances  s’eftoient  glicés,  l’on  négli- 
gea les  vrais  heritiers,  & fut  Conrard  Duc  de  Franconic  pour  fes  rares  vertus 
& dignes  qualités,eflcvé  à l’Empire  par  les  Allemans , mais  les  Lorrains  n’eurent 
aggreablc  cefte  cleâioa , & ne  voulurent  recognoiftre  le  Roy  Conrard , ains 
s’attachèrent  aux  Princes  de  la  race  de  leurs  premiers  Roys , & donnèrent 
l’obeiflànce  à Charles  Roy  de  F rance , comme  au  plus  proche  & capable  à la  fuc- 
celllon.enquoynoftreDucR  AGiNiERCommcPrincedu  (àng  Royal  travail- 
la grandement,  attirant  par  ce  moien  fur  fes  éfpaules  une  furiculè  guerre  ; car 
Conrard  s’efforça  autant  qu’ilfccutpourretenirfiiubsfon  Empire unRoj'aume 
fi  confiderable,  & tafehade  fe  maintenir  par  les  armes,  mais  Charicsqui  avoir  la 
volonté  des  Princes  Lorrains,  obtint  facilement  la  pacifiquepofleffion,  laquelle 
toutesfois depuis  il  confervafortmal. 

Pendant  le  regneduRoyCharlcscnLorraine,  ilconfirmaaufliàl’Eglifede 
S.  Lambert  à Li^e  ,lavilleTe(âis,  avec  la  foreft  y joinôe,  fituéeen  la  Comté  du  4?- 
Comte  Sichard,  fur  la  RiviereVefà, quelque  peu  plus  bas  que  lelieu  ou  main- 
tenant eft  le  ChafteaudeLimborch  (laquelle  lcRoyZuondif>oldavoit  appliqué 
au  filque  Royal)  & ce  àl’inftanccd’Eftienne  EvefijuedeTongrcsfbn  coufin, 
de  Dudon  Evefque  de  Verdun , de  noftre  Prince  Raginier  qu’il  nomme 
Marq_uisValeureux  &de  Robert  fon  fingulicr  confeiller,  les  let- 
tres en  furent  données  au  Monaftere  de  S.  Arnou  à Mets  les  huiéliclmcs  Ka- 
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lendcs  de  Septembre,  indiâion  III.  l’an  XXIII.  du  règne  de  Charles  en  R.ioi-' 
France  qu’eftoit  l’an  de  noftre  rédemption  DCCCC.  XV.  •• 

Qiielque  peu  de  temps  apres  mourut  noftre  Prince  Raginier  à Ica-  Prttm, 
envers  l’an  DCCCC.  XVI.  comme  rapporte  certain  ancien  autheur 
Primet"  tire  des  eicrips  de  Conrard  Abbé,  qui  lui  donne  la  qualité  de  ‘Prince  Noble  (S 
Usinier.  tresfdeldeféufeurdelafartieduRoyCharles,  &adjouftequc  ledit  Roy  afiifta 
pcrionellcment  aux  pompes  & folemnités  laites  à fes  funérailles, &qu’en  pre- 
i'ence  des  Princes  qui  à cefte  occafion y eftoient  aflcmblés,  il  donna  à G is- 
L E B E R T ion  fils  lors  en  cage  touts  les  honneurs  dignités  & bénéfices  que 
Raginier  avoittenu,  voulant  par  la  monftrer  l’eftime  & eftat qu’il  avoit 
fait  de  la  perfonne,  mais  le  lieu  ou  ces  obleques  furent  celebréesn’cft  autre- 
ment exprimé  par  l’autheur. 

Son  ma-  La  femme  de  noftre  Prince  eft  nommée  Alberade,  (de  laquelle  la  Pttwcti 
r'-'i'f.  naiftânee  ou  qualité  n’eft  autrement  cognuc)  pourl’amede  laquelIe&deR  a- 
c 1 N 1 E a Ibn  mari  la  Princefle  Gerberge  veufve  deGiflebert  Duc  de  Lor- 
raine leur  fils  donnaàl’Eglilè  de  S.  Remià  Reims  par  la  main  du  Comte  Ar- 
nou  certain  fien  Alleu  conlacré  en  l’honneur deS.  Pierre  nommé  Macrfen,  fi- 
tuélezFauqueraont,  avec  les  depcndences  Clume,  Littoy,  Hcrtram& Angle- 
dure;  le  tout  de  l’adveu&conlcntement  de  l’EmpercurOttonl.freredeGer-  ’ 
berge,  en  prefcnce de  Gérard  Evelquc de  Toul,&des  Comtes  Emmon,  Ans- 
fride  de  Lovain  8c  autres.  Les  lettres  font  datées  de  l’an  DCCCC.  LXVIII. 
le  X.  du  mois  de  Février. 

Il  eft  fort  apparent  que  noftre  Prince  Raginier  pofteda  le  pais  de 
Brabant,  comme  aulli  partie  de  l’Hasbaing&  Haynautavcc  laTaxan  Jrie,  tou- 
tesfois  Sichard  Comte  gouvernoitaulfi  cnlaComtédcHaynaut  envers  la  Sam- 
bre,  comme  aufti  en  la  Comté  de  Liwes,  dont  une  bonne  partie  eft  prelcnt 
comprinlb  dans  le  pais  de  Liege, comme  l’on  voit  par  la  lettre  de  l’Empereur 
Louis  IV.  mentionnée  ci-deflus. 


ENFANTS  DU  PRINCE  RAGINIER  ET 
DE  LA  PRINCESSE  ALBERADE 
SA  FEMME. 

J ^^ISLEBERT  Duc  de  Lorraine  aurat  fon  clogc  tout  fuivant. 

J RaginaireII.  du  nom  Comte  de  Mons,  Flaynaut  & en  Bra- 

bant duquel  ferat  parlé  apres  fes  frères  Giflebert  & Lambert. 

, Lambert  Comte  de  Lovain  & Brabant,  Taxandric  & Hasbaing ferat 
mentionne  particulièrement  au  Chapitre  cincquicmc. 

B ALDER I c fcmble  avoir  efté  fils  du  Prince  Raginier  I.  d'autant  que  Sie- 
gebert  fur  l’an  DCCCC.  LVI.  rapporte  qu’eftant  Rathicr  Evelquc  de 
Liege  déporté  de  fon  eftat,  Balderic  lui  fut  donné  pour fucccficur, 
P ayant  efte  promeu  à celle  dignité  par  la  faveur  de  fon  oncle  Raginier  Comte 

de  Mons.  Lcmefmc  nous  dit  Gilles  moine  d’Orval,  mais  il  y a ici  necelTai- 
rement  de  l’abus,  car  il  eft  plus  apparent  que  l’Evclquc  Balderic  aura 
efté  oncle  du  Comte  Raginier  III.  qui  procura  là  promotion , que  bien  fon 
nepveu,d’autantque  Rothgcr  contemporain  qui  at  d’efeript  la  vie  de  S.Bru- 
non  Archcvefque  de  Cologne,  diél  que  IcdiélBrunon  àl’eagcde  quatr’ansfut 
donné  au  mefmc  Balderic  pour  cftrc  inftruit  en  pieté  & bonne  Icnrcs  : & puis 
Tom.  I.  K 
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que  nous  trouvons  quel’ ArchcvcfqucBninon  trefpanàenl'anDCCCC.  LXV. 
l’onficfme  d’Oiâobre  cagé  de  quarante  ans , il  s’enfuit  que  environ  l’an 
DCCCC.  XXXIII.  noftre  Prince  Balderic  auroit  elle  en  cage  competent 
pour  cftre  Curateur  & inftruâeur  à l’ufagc  d’alors  d’un  fils  d’ Empereur,  ce  que 
ne  peut  félon  la  vraye  fupputation  du  temps  aucunement  convenir  au  nepveu 
de  Raginier  III.  Comte  de  Mons,  n’y  mefme  au  nepveu  du  Comte  Ragi nier 
deuxiefmc.  C’eft  pourquoi  nousavonsjugc  plus  à propos  de  le  colloquer  ici. 
Le  mefme  Rothgercn  la  viedudiûSaintparlant  de  la  promotion  denoftre  Prin- 
ce Balderic  did,  qu’il  elloitné  du  lignage  des  plus  grands  Princes  du  Pais. 
Mais  il  ne  joUill  que  trois  ansdu  fiege  Epifcopal&ttefpalTa  félon  GilIesd’Or- 
val  fnfdid  deux  ans  apres  fa  confecration. 

Fille  mariée  à Bcrcngairc  Comte  de  Lomme  ouNamur,  qui  en  l’an 
DCCCC.  XXIV.  fill  prilbnnier  le  Duc  Gillcbcrt  fon  beau  frété  comme 
nous  rapporterons  ci-après.  Il  cftoit  parent  &fort  familier  à S. Gérard  Abbé 
& fondateur  du  Monallere  de  Brogue  comme  on  liélen  la  vie  dudiâSaiuifl,& 
aux  lettres  confirmatoires  que  donna  en  l’an  DCCCC.  XXXIII.  l’Empe- 
reur Henry  fur  ladide fondation,  eft nommé entr’autres  noftreComte  Bercn- 
gairc;  qui  eftencormentionné  auparavant  es  lettres  de  l’Empereur  Louis  IV. 
données  ü Aix  les  V.  Kalendcs  de  Février  de  l’an  DCCCC.  VIII.  par  lef- 
quelles  il  confirme  à Ellienne  Evelque  de  Liège  l'Abbaye  de  Lobbe.Teélis, 
& l’Abbaye  de  Folle  fituée  en  la  Comté  de  nollre  Berengaire. 
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GISLEBERT  DUC  DE  LOTHIER  OU  g.sle- 

LORRAINE,  COMTE  EN  BRA-  Du" 

BANT,  HASBAING,  &c. 

Chapitre  1 1~. 

Prince  Raginier  fbn  pcrc  edanc  trelpaïïc,  il  lui  fucccda  en  la  plus-  p 
P Lffi  des  bénéfices  & honneurs  qu’il  avoir  tenu,  & eutr’autres  en 
rAbbayeouEglilcdcS.  Servais  à Maftricht;  ce  que  caulà  peuapres 
des  querelles  entre  lui  &Rutger  Archevclquedc  Treves,  quireda- 
maladiâeEglife  incontinent  apres  la  mort  de  Raginier,  de  qui  lui  & Raebode 
IbnpredecelRur  avoient  aucunnement  redoubtclapuillânee,  les  plaindes fu- 
rent données  à Charles  Roy  de  France  diâ  le  Simple  qui  pour  lorstcnoitaulfilc 
Royaume  de  Lorraine , & fut  l'afiàire  remis  aux  Comtes  îfc  Elchcvins  du  Pa- 
lais Royal  & autres  du  conl'eil,  qui  en  l’an  DCCCC.  XIX.  jugèrent  que 
ladiéte  Eglilè  competoit  dedtoid  à l’E  velquc  de  T reves , ce  que  le  Roy  Charles 
confirma  par  lès  lettres  données  en  l'on  Palais  à Hcrllal  le  fixicfme  Jour  de 
luingenl’anfudid,  foubslafignaturedcsEvcfquesWitfrid,  Dudo,  Raimbert, 
Abbo&Eftienne,  des  Comtes  Matftide,  Sigehard,  Otto,  Fulbert,  Chrillien, 

Erkenger,  Ifcmbard,  Hunger,  Ermenfride,  Wauchicr,  & pluficurs  au- 
tres Elchevins  8c  Confeilliers  ; & pour  plus  grande  force  & allcurancc  decell 
arreft  lediâ  Roy  Charles  le  ratifia  encor  par  autres  ficnnes  lettres  données 
à Thionville  le  IX.  de  luillet  en  la  mcfme  année.  Ceci  toutesfois  deplcut 
merveilleulèment  au  Prince  Gisledert  , qui  jugeoit  que  fon  pere  avoir  ^”7.' 
unt  mérité  au  fervicc  du  Roy  Charles  qu’il  ne  devoir  dire  traiûé  de  la  façon , 

&parainfi  il  fcmble  que  depuis  cetempsla  il  commença  à machiner  choies  nou- 
velles, fur  le  changement  de  l'Eftat,  & comme  il  cftoit Prince puilfant& va- 
leureux le  Comte  Ricuin  8c  autres  des  premiers  de  la  Lorraine  s’attacheront 
à fon  parti , & abandonnants  celui  du  Roy  Charles  l’eflévercnt  pour  leur 
Prince  comme  rapporte  certain  autheur  fur  l’an  DCCCC.  XX.  Ftalum-J. 

, En  ce  mcfme  année  mourut  Efticnne  Evefque  de  Liège  au  mois  de  May , 
par  ou  le  Roy  Charles  donna  l’Evcfché  à Flilduin  , lequel  ellant  acculé  de  Sigehn. 
ce  qu’il  cftoit  de  la  conipiration  du  Prince  Gislebert;  fût  aulîi  toft 
rcjeàé  par  lediâ  Roy , qui  derechef  contera  l’Evefchéà  Richairc  Abbé  de  Pru- 
me&  deStavelo,  dont  grandes  dificntionss’efmeurcnt,  car  Flilduinlupporté 
par  le  Prince  Gislebert  qui  avoir  la  plufpart  des  Lorrains  ,\là  dévotion 
fut  conlâcré  Evelqucpar  Ffermau  ArchevclqucdcColognc;  d’autre  part  Richai- 
teaeufant  Ion  compétiteur  de  Simonie, &quc  fonclcâion  parainli  n’eftoit  lé- 
gitimé, obtint  l’Evefché  du  Pape  Ican  X.  qui  le  conlècraà  Romeen l’année 
en  fui  vante , ce  que  fut  caufe  que  Ff  ilduin  le  retira  femblablemcnt  devers  le  Pape 
pour  lé  purger  du  crime  qu’on  lui  avoir  impolé  & défendre  là  caufe,  ce  qu’il 
fit  en  forte  que  depuis  il  mérita  d’eftre  advancé  à l’EvcIché  de  Milan. 

L’Empereur  Conrard  eftant  trcfpalTé  làns  lailîèr  enfant  le  XXIII.  de  De-  ^ 
cembre  en  l’an  DCCCC.  XIX.  les  Alleraans  decoiumun  accord  traniporté-  tnt’Z.i- 
rcntlcIccptrclmpcrialàHcnry  DuedeSaxe,  celui-ci  comme  perfbnnedehaut  um,  ,<t 
coutî^e  jetta  auffi  toft  l’oeil  fur  le  Royaume  de  Lorraiae  qu’il  voioit  retranché  ' 
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G I s L E-  de  l'Empire , & s’advifaà  des  moicnspour  réduire  à fon  obciflànce  un  fi  ample 
BK  K I pais,  duquel  d'ailleurs  il  le  promettoit  plus  facilement  la  conqucfleparlesdif- 
lèntionsqu’il  y avoir  entre  le  Roy  Charles  & le  Prince  Gislebert.  Il 
amafiadoneques  en  diligence  une  bonne  armée  pour  exécuter  Ibn  delTein , mais 
le  Roy  Charles  ne  le  trouvant  avec  elgalcs  forces,  & redoutant  que  Gis  ee- 
BERT  avec  fes  adhérents  s’eufiènt  joiniâ  au  Saxon,  fit  fi  bien  traifter  avec 
l'Empereur,  que  l’affaire  fut  remis  à uncentreveue  des  deux  Roys,  laquellel'c 
çii.  fit  en  l’an  D CCCC.  X X I.  le  V II.  de  Novembre  près  la  ville  de  Bonne 

CitrJti  en  un  barreau  qu'a  ceft  effcételloit  ancre  au  milieu  du  Rhin,  ou  y euft  diver- 

propofitions  faiéfcs  par  les  Roy  s & ceux  de  leur  conicil , mais  l’Empereur 
tIt'Lorrdi-  Henry  ne  voulut  onquesdefifter  de  Ibn  entreprinlb,ne  fut  que  le  Roy  Charles 
jurât  que  de  la  en  avant  il  ne  s’entremeficroit  du  Royaume  de  Lorraine,  ainfi 
qu’iceluidemeureroit  conjoinéf  à fon  Empire,  ceque  le  Roy  Charles  accorda 
point  pour  volonté  qu’il  euft  de  tenir  fa  promeffe,  maispourg.'^ncr  temps,  com- 
■jji.  nicbientoftil  fitparoiftre,  car  en  l’année  enfuivante  DCCCC.  XXII.  il  mena 
dans  la  Lorraine  une  forte  armée  & fitdureguerreau  Prince  Gislebert,  & 
au  Comte  Otton  fils  de  Ricuin , qu'il  feavoit  eilreles  principales  C;vdés  de  ce  que 
l’Empereur  Heury  avoit  entreprins  fur  lediâ  pais,  & ne  pouvant  forcer  les 
places  d’importance  il  ravagea  & brufla  tout  les  paisdu  Prince  Giseebert 
durant  tout  i’hi  ver  & quarefme.croiant  par  celle  rigeur  les  réduire  à Ibn  obéi  fian- 
ce, mais  ce  fut  en  vain , car  fon  gouvernement  elloit  odieux  point  feulement 
CéujtJm  auxLorrains,  mais  cncoraux  Francoisà  caufedefon  favoritle  ComreHaga- 
d’eftat  médiocre  il  avoit  cflevé  par  deffustoutsies  Princes  de  fon 
Ici.  conicil,  qui  de  celaeftoientaflesmalfatisfaias,  &enavoientconceuuneaigreur 
bien  poignante,  laquelle  ayant  elle  couvée  bonne  cfpace, à la  fin  comme  un  feu 
caché  Commença  à s’allumer  &jetterpar  tout  des  flammcsd’impaticnce,  l’oc- 
cafion  toutesfois  fût  allés  maigre  combien  que  Icnfible,  c’eftoit  que  le  Roy 
Charles  avoit  ollécnvcrsce  tempsl’ Abbaye  de  Celles  aune  ficnncproprctautc 
Rothilde  quilatenoit  en  commande,  pour  la  donner  au  Comte  Haganonfuf- 
diél;  HugueComtc  deParisquiavoitefpoufélafille  de  la  Princeffe  Rothilde 
ne  pouvant  avaller  l’outrage  faiél  à làbcllcmere , commcncaàdécouvriricracf 
contcntementqu’d  avoit  du  mauvais  gouverncmcntdu  Roy . &commc  il  elloit 
Prince  de  grand  crédit  & authorité  en  France,  il  le  vit  aulli  tollfuividcsplus 
grands  du  Royaume,  de  forteque  le  Roy  Charles  le  voiant  abandonné  de  la 
principale  NoblclTe,fut  contrainClde  le  retirer  avec  fon  favorità  petitccompa- 
gnic,&paffêr  la  Meule,  Hugue  IcpourfuivitjulqucsauborddcladiÆcRivicre 
ou  le  Prince  Giseebert  qui  icavoit  toutes  ces  menées  fe  vint  joindre 
à lui, & de  la  parenlèmble  ellants  retournés  vers  le  Duc  Robert  perede  Hugue 
qui  le  tenoit  fur  la  Rivière  Aifue  avec  quelques  troupes,  l’on  y commença 
à traiélerde  conllituerRoy  lcdiél  Robert,  mais  cependant  le  Roy  Charles  re- 
palTa  la  Meufe,  & avec  quelques  Lorrains  de  parti  & autres  qui  de  France 
elloient  venus  .à  Ibn  fcrvicc,ilcommcncaà  ravager  les  terres  de  ceux  qu’il  fea- 
voit fesadverlàires,  le  Duc  Robert  d’autre  colle  approcha  l’armée  du  Roy  en- 
vers la  Marne,  & de  là  les  deux  armées  quelque  temps  le  monllrerent  la  telle 
l’une  à l’autre,  mais  à la  fin  les  troupes  duDuc  Robert  croillânts  journellement 
& cellcsdu  Roy  Charles  diminuants  peuàpeu,  Robert  s’advanca  en  intention 
d’attaquer  le  Roy , qui  enayant  euadvertence  le  retira  Iccrctement&relpaffa 
Riiiri  derechef  la  Meule,  donnant  temps  & occafion  à Robert  de  lèfiiireraettrela 
couronne  fur  telle,  ccquclefiten  la  villcde  Rheims  au  mois  de  luillet  cncoc 
Frime.  l^diélc  année  DCCCC.  XXII.  du  confcntcmcnt  & adveu  de  la  plus 
part  des  Prélats  &PrincesduRoyaumedeFrancc,  tant  elloit  grande  la  haine 
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L I V R E IL  il 

&maltalcntqu'acau(ëdcHaganon  ilsporroicm  auRoyCharIcs,  quicombien  Giste- 
quc  d’ailleurs  fut  Prince  doUc  de  bonnes  qualités , n’avoir  pas  bien  remarqué  Jj'  * 
qu'un  Roy  ne  doibepartageriès  faveurs  fl  inégalement;  aulquelles  tours  bons 
vaflals  prétendent  avoir  part  félon  leurs  mérités. 

Le  Roy  Charles  pendant  que  le  Prince  Gislebert  eftoit  empefehe  en  FloJotrJ, 

■ France  pour  braffer  ces  nouvautcs,allaavec  les  forces  qu’il  Iceut  joindre  allieger 
le  Chafteau  de  Chevremont  près  Liege,  une  des  plus  fortes  placesque  Gisce- 
BERT  tenoit,  mais  il  accourut  au  Iccours  avec  telle  diligence  8c  forces  que  le 
Roy  futcontrainéf  de  lever  le  fii^e  fans  attendre  la  venue  de  fon  adverlàire  qui 
menoit  en  là  compagnie  le  Comte  Htigue. 

En  l’annec  en  luivante  DCCCC.  XXIII.  le  Roy  Charles  ayant  tiré 
quelque  Iccours  des  Lorrains  & autres , prelqtic  fans  eftrc  apperccu  entra  en  la  ' 
France,  & ayant  fccuque  Robert  Ion  adverlàire  le  tenoit  à petite  compagnie 
près  la  ville  de  SoilTbns  il  palfa  fecretement  laRiviere  Aifnc,  &liir  l’heure  du 
difncr  le  vint  ruer  fur  les  François  avec  telle  impetuofité  qu’il  en  tua  unegran-  ^ 
départie, &entr’autrcsIcRoyRobcrtylaiiralavie,  ayant  cllé  tue  par  la  main  ' 

mefmc  du  Roy  Charles  ; par  ou  nousapprcnnonsqu’injuUcsarmcs  n’ont  jamais 
bonne  fi  n , car  combien  que  le  Roy  Charles  faifoit  peu  làgcment  d’i  nquieter  fon 
régné  Icnourillànt  de  partialités  & troubles  pour  l’amour  d’un  favorir.lacaufc 
toutes  fois  n'clloit  aucunement  fuffilànte  pour  le  dcpolTcdcr  d’un  Royaume  qui 
lui  clloit  légitimement  deu  par  droiél  de  fùccelfion  & héritage. 

EtbicnquclcRoy  Charicscncerencontrccuft  ducommcnccmcntlcdefrus, 
toutes  fois  Hugue  Comte  de  Paris&  Herbert  Comtede  Vermandoiss’eftantmis  Odvam. 
en  armes,  l’aliaillircnt  fivivcmcncqu’ilfutcontraintdelc  làuveràla  fuite,  & 
fans  Icstroubics  caulcs  parlamortdu  Roy  Robert,  vraifemblablemcntilcuft 
tombé  en  mains  delès  adverfaires.  Ce  nonobllant  il  fcmbloit  à Charles  que  la 
mort  de  Robert  loi  donnoitpius  de  lauriers  que  la  viâoirede  labataillenepor- 
toit  de  gloire  à Hugue , jugeant  que  parla  mortdelbn  ennemy  le  Royaume  lui 
ftroit  comme  reconquis,  «parainfi  il  envoya  en  diligence  fes  légats  devers  les 
principaux  du  Royaume,  les  requerrantdofe  rejoindre  à lui,  mais  les  adverlàircs 
eftanrs  afiêmblés  à Soillbns,  violants  lesloix  fondamentales  de  l’cflat,  conlli- 
tuerent  Roy  le  Duc  Raoul  de  Bourgogne  gendre  du  Roy  Robert  defunél:  celle 
eleâion  toutes  fois  dcpleut  au  Prince  Giseebert,  comme  aufii  à Rorger 
Evefque  de  Trêves  & autres  Lorrains  peu  aflcclionncs  au  Bourguinon. 

La  caufedu  mcfcontcntemcnt  fcmblc  avoir  procédé  de  ce  que  peu  devant  FroJoarj. 
Bofon  frere  du  Roy  Raoul  avoir  lûrprins  en  fon  li<5&  tué  le  Comte  Ricuin , que 
plufieurs  avec  bonne  apparence  ticnent  avoir  cfté  oncle  denoftre  PrinceGis- 
lebert;  quoy  qu’il  en  foit  Gislebert  embraflà  le  parti  d’Otton  fils 
dudiâ:RicuincontreBofon,quid’antrecoftés’efloitgrandcmentfortifiéd’amis, 
mais  le  Roy  Raoul  feeut  fi  bien  conduire  fes  afiairesqnc  la  plufpart  desLor-  FrUnjrJ. 
rains  le  vindrent  ranger  Ibubs  fon  obeilTance,  ce  que  de  nouveau  donna  occa- 
fion  .à  l’Empereur  Henry  dcdreflcr  un’armée,avec  laquelle(par  le  lupportdu 
Prince  Gislebert)  ellant  pfle  le  Rhin  en  l’an  DCCCC.  XXIV. 
il  ravagea  tout  ce  qu’ell  entre  la  Mofelle&le  Rhin , bnllant  les  terres  de  ceux 
qu’il  cognoiflbit  s’eftre  attachés  au  parti  du  Roy  Raoul  Ibn  adverfaire , ce- 
pendant les  partialités  entre  Bofon  frere  du  Roy  Raoul  d’une  part , & FnJatrd. 
Otton  fils  de  Ricuin  d’autre  augmentoient  de  jour  en  jour , dont  aulli  vint  Frtmm 
à naiflre  dilTention  entre  le  Prince  Gislebert  & fon  frere  le  Comte  f‘*  ‘**' 
Racinier  lequel  avec  Bcrengaire  Comte  de  Lomme  ou  Namur  fon  be- 
anfrere  avoient  embraffé  le  parti  deBofon,  & palfa  l’allàirc  fi  avant,  que  lediCl 
Comte  Bcrengaire  encor  en  la  meltne  année  fit  prifonnier  au  Prince  G i s l e- 
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DER.Tqai  pour  rachapccr  la  liberté  fut  contrainâ  de  lui  douner  en  oll^e 
fcs  nepvcux  enfants  du  Comte  Raginier  qu’il  avoit  détenu  quelque  temps  en 
feurc  garde:  mais  Giflcbert  offencede  ceftoutrage,  fe  jettadanslesterresde 
fon  frere&  celles  du  Comte  Bcrcngaire  & d’ifaac  Comte  de  Cambray , & rui- 
na touteequ’il  reneontroit,  &pouravoir  plusd’appui  (voiant  que  l’Empereur 
Henry  eftoit  empetcheen  Allemagne,  & le  Roy  Charlesdetenu en prilon de- 
puis l’année  precedente  par  Herbert  Comte  de  Vermandois)  il  envoya  fes  lé- 
gats devers  le  Roy  Rodolphe  lui  prcicntant  Ibnamitie,  mais  leRoy refufade 
fadmettre,  foub^nnant  qu’il  n’avoit  le  coeur  ni  volonté  pour  lui , maisils’en 
repentit  bien  tort , confidcrant  que  fi  les  Lorrains  lors  divifés  en  tâéfions  fe 
vinllcnt  à rejoindre,  qu’ils  pouroient  par  les  menées  de  Gislebert  faci- 
lement embrafTer  le  parti  du  Roy  Charles,  & parainfi  ayant  prins  meilleur"^ 
confeil  il  fit  traiéier  pat  le  Comte  Herbert  de  Vermandois  avec  le  Prince 
Gislebert  à fin  de  le  mener  à Ion  parti , ce  que  le  Comte  exécuta  avec 
telle  dextérité,  que  Gislebert  & Otton  fils  de  Ricuin  fe  rangèrent 
avec  autres  de  leur  confédération  du  collé  dudiâ  Roy  Rudolphe  en  l’an 
DCCCC.  XXV. 

l’Empereur  Henry  voyant  que  le  PriiKe  Gislebert  s’elloit  rendu  du  parti  FnJs^j. 
des  François  , &foiperfuadant  d’eflrépar  la  fruflrc  de  rel[X)ir  qu’il  avoit  de 
réduire  le  Royaume  de  Lonainequelque  Jour  à Ibn  entière  obcilTance,il  en  fut 
grandement  ofiêncé  & pafia  lui  mefme  enla  mefme  année  le  Rhin,  alllegea 
& print  la  ville  de  Tulpi  appertenantc  à Gislebert  & ravagea  grande 
partiedefes  terres , tellement  qu’il  fallut  lui  donner  quelques  efperances , & 
pour  a(reuranced’icellesdesoftagiers,parmiquoy  ilfè  retira  en  l’Empire,  point 
fans  avoir  attiré  à fon  amitié  plnfieurs  des  Princes  Lorrains:  de  ibrtequ’encor 
en  la  mefme  année  la  meilleure  partie  d’iceux  ie  déclarèrent  ouvertement 
pour  l’Empereur,  qui  en  l’année  enlbivanteenvoyaen  Lorraine  certain  Comte 
Everard  pour  accommoderquelques  dificntionsqu’ily  avoit  entr’eux.cequ’auf 
fi  il  exécuta  heureufement  ; mais  lesquerellesquicouroientdefiapalTe  quelques 
années  entre  les  Comtes  Bolbn  & Racinier  d’une  part,  & le  Prince 
Gislebert  & le  Comte  Otto  d’autre,  ne  Iceurent  ertre  terminées  que 
furl’an  DCCCC.  XXVIII.  auquel  l’Empereur  en  perfonne  vint  derechef 
à cell  effeâ:  eu  la  Lorraine. 

Tandis  que  lediâ  Royaume  eftoit  (comme  eft  diél)  convoiélé  par  trois 
grands  Princesdontchafeunavoit  fespartifans,  Dieuappelladecemondel’un 
d’iceux,  àfeavoir  le  RoyCharles,  qui  trefpaflà en  l’an  DCCCC.  X X I X. /«>•  r*. 
le  VII.  Jour  d’Oiftobre  apres  avoir  fervi  deJoUet  à la  fortune,  &lbuffcrt  de  fes 
propres  vaftâls  prifon  & autres  outrages  indignes  à un  Prince  de  fi  haute  naif- 
lance,  làmortaugmentaà  l’Empereur  Henry  l’efpoirqui  IcnourifToitde  réduire 
toute laLorraine foubsfon Empire, eftimant que pourparvenir à cedefleinrien 
ne  lui  manquoit  que  de  voir  entre  fcs  mains  noftre  Gislebert,  qui  comme 
Prince  remuant&d’un  humeur  belliqueux  mettoit  à chafque  moment  le  tout 
cnbranfle,  &parainfi  l’Empereur  traiâa  fecretement  avec  certain  Comte 
nommé  Chreftien  de  qui  Gislebert  n’avoit  aucune  doute;  ceftui-ci  fe 
fiignant  malade  le  pria  de  ie  venir  voiren  fon  Chafteau  ; ou  aufiitoft  il  fetrou- 
va  liifi  8c  fut  envoyé  avec  bonnes  gardes  audiâ  Empereur,  lequel  cognoif 
fânt  fa  dextérité , puifTance&  valeur,  au  lieu  de  le  mal  traiâsr  lui  donna  en 
mari:^c  fa  fille  Gerberge&derechcr  le  reftablift  en  fon  nom  Duc  & Gouver- 
neur de  tout  le  Royaume  de  Lorraine. 

Si  la  mort  duRoyCharlescaulàdcsnouveautésen  la  Lorraine,  ellenecaufà  FrtJurÂ. 
de  moindre  changement  en  la  France,  car  Hiigue  Comte  de  Paris&Hcrbcrt 
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Comte  de  Vermondois  fon  bcaufrcrc  qui  avoient  le  plus  d’autorité  en  ce  Roy-  Gma- 
aume  uc  pouvants  s’accorder  au  partage  de  la  proie  commencèrent  entr’eux 
à nourir  des  diflentions  & meslianccs.chalcun  voulant  avoir  le  plus  haut  degré  ''' 
au  gouvernement  de  l’eftat,  &à  ceft  effet  chalcun  attiroitàlbn  partilesPrin- 
ces& Seigneurs  dont  ils  penfoientlè  pouvoir  lèrvir:  LeComte  Héribert  s’allia 
à Amou  Comte  de  Flandre  & au  Comte  Bofon , ce  que  fût  caufe  que  le  Prince 
G isLEBERT  partilàn  de  Hugues  entra  dans  la  Flandre  avec  une  armée  de 
Lorrainsâc  prit  la  ville  de  Douay  en  l’an  DCCCC.  XXX.  & en  l’année 
enfuivante  prit  encor  fur  le  Comte  Bofon  le  Chafteau  de  JJurfoffè  : cepen- 
dant Heribert  Prince  aftut  fous  quelques  promefles  fit  ceffer  le  progrès  de  les 
armes,  mais  Gislebert  ayant  apperceu  que  Heribert  ne  failbit  compte 
de  tenir  promcffTc  quand  le  danger  eftoit  palfé  , s’arma  derechef  en  l’an 
DCCCC.XXXII.  & vint  allîeger  la  ville  de  Péroné;  ce  ne  fiit  toutesfois 
avec  le  fucces  qu’il  s’eftoit  promis,  car  il  fut  contraint  apres  un  long  fiege  le 
retirer  avec  nouble  perte  des  fiens. 

En  l’an  DCCCC.  XXXIV.  l’Empereur  Henry  envoya  Ibn  beau  fils  fiai»»-/ 
le  Duc  Gislebert  accompagné  ou  Comte  Everard  pour  traiter  avec  le 
Roy  Rodolphe  & Hugue  Comte  de  Paris  quelques  conditions  en  feveur  du 
Comte  Heribert,  ce  qu’il  feeu  fi  bien  conduire,  que  parmi  la  reftitutionque 
Fleribert  fit  de  Thiery-ChalVeau  fur  Marne  on  lui  rendit  Hamme  & Perone 
pour  les  tenir  tout  le  tems  que  les  Treves  entre  eux  traités  dévoient  durer 
Icfqucllcs  elbnts  finies  au  mois  d’Oéfobre  de  la  mefme  année  G is  lebert 
fe  vint  prefenter  au  fecours  de  Heribert  pour  complaire  l’Empereur  fon  be- 
anperc  , mais  l’on  prolonga  les  trêves  jufques  au  mois  de  May  de  l’an 
DCCCC.  XXXV.  auquel  terme  derechef  le  Prince  Gislebert 
avec  une  armée  de  Lorrains  & Saxons  entra  en  France  prit  à force  la  ville 
de  S.Quintin,  que  Hugue  avoir  occupé  quelque  peu  devant,  enladeféncedc 
laquelle  fut  tué  le  Comte  Bofon  ftere  du  Roy  Rudolphe , mais  quelque  tems 
apres  l’on  trouva  moien  d’accommoder  parmi  certain  traité  les  diflentions  qu’il 
y avoir  entre  les  Comtes  Hugues  & Heribert , qui  combien  qu’ils  fiiflcnt  beaux- 
fferés  ne  laiflerent  de  faire  la  guerre  l’un  à l’autre  bonne  elpace  de  tems. 

La  mort  de  Rudolphe  Roy  de  France  advenue  en  l’an  DCCCC.  XXXVI. 
difiwfaderecheflc  Roy  aume  de  France  à des  nouvelles  commotions,  ncfiitque 
lesComtes  Hugue  & Heribert  s’eftants  accordésy  euflènt  porté  promptement 
remede,  ayants  convoqué  pour  le  bien  de  l’eftatune  aflèmblecdes  Princes&  Pre- 
latsduRoyaumeenlaquellefuttrouvébonderappellerLouisfilsdu  Roy  Char- 
les le  fimpie,  qui  durant  touts  ces  troubles  s’eftoit  avec  fa  mereOtgivereftigé 
outre-mer  chez  Adeiftan  Roy  d’ Angletterre  Ion  oncle  maternel  .lequel  auflî  tort 
envoyafon  nepveu  en  bon  équipage  dans  la  France,  ou  il  fiit  receu  aveegran- 
dejoic&  rcccut  la  couronne  le  XX. jour  de  luin  andiâ  an  dans  la  ville  de 
Laon;  du  commencement  de  fon  régné  il  ne  laiflâ  pas  de  témoigner  le  relènti- 
ment  qu’il  avoir  du  fbing  que  les  Princes  Hugue  & Heribert  avoient  eu  à le 
faire  rappeller,  mais  cefte  bonne  intelligence  ne  fût  entretenue  avec  la  con- 
fiance neceflâire  au  jeune  Roy , car  aiant  concen  quelques  ombragesdeeeque 
cesdeux  Princes  s’eftoient  de  nouveaux  liés  paruneeftroite  confédération,  ou 
peut  eftre  par  ce  qne  Hugues  s’eftoit  allié  par  mariage  à Hadwige  fbeur  de 
l’Empereur  Otton  I.  (qui  en  cefte  mefme  année  eftoit  fuccedé  à l’Empereur 
Henry  fon  pere)  il  aliéna  entièrement  de  fon  amitié  lefdits  Comtes  Hugue 
& Heribert,  & de  ftit  par  mauvais  confeil  il  commença  ouvertement  à les  Fltd^r^, 
poufuivre  & entreprendre  fur  leurs  terres&fortreflès,  ce  quedcrcchefdoniia 
occafion  au  Prince  Gislebert  de  mener  en  l’an  DCCCC.  XXXVII. 
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une  bonne  armée  enFranec  en  faveur  du  Comté  Huguesfon  beaufrere  & tout 
à l'abbord  il  prit  à force!  le  Chafteau  de  PierrCjKmt&ijuelquesautrcs places, 
d;  fortcqueleRoy  Louis  pour  cmpel'chcrleprogresdcicsarmcsparl’entrcmilè 
de  quelques  Prélats  demanda  une  trcfve  laquelle  toutesfois  ne  fut  tenue. 

Vers  le  mefme  tems  l’Empereur  Octon  entra  en  durèrent  avec  le  Comte  Slxrk-t. 
Everard  frère  de  l’Empereur  Conrard  premier  luruu  fubjeèt  de  petite confide- 
ration , duquel  toutesfois  depuis  fuivirent  pluficurs  malheurs,  car  ledit  Comte 
embroUilla  cnticrrcmcnt  les  affaires  d’Allemagne,  &|>erruada  à Henry  propre  rir. 
frété  de  l’Empereur  que  l’Empire  lui  competoit,parcequ’Oiton,avoit  efte  ne 
avant  que  leur  pere  avoir  elle  efleve  à l’Empire  dé  que  Henry  elloit  vrai  fils& 
fucccffcur  de  l’Empereur  comme  ayant  eftené  du  temsqu’iltenoit  le  fceptrc;  ces 
foibles  raiibns  fccurent  faire  telle  operation  en  un’ame  ambitieulè,  que  Henry 
le  banda  eu  l’an  DCCCC.  XXXIX.  contre  Ibn  frere  & s’allia  avçc  le 
Duc  Gislebert  avec  les  Comtes  Otton,  Thiery  &lfaac  & avec  autres 
Seigneurs  de  Lorraine,  qui  défia  en  l’année  precedente  avoient  quitté  l’Empe- 
reur, fans  qu’autrement  l’on  en  fâche  l’occafion  , & s’eftoient  rangés  fous  le 
RoyLouisdcFrance&lui  avoient  fei(fthommagc&fermentdefidelité;l’Em-  FrtJçarJ 
pereur  Otton  voyant  tout  fon  eftat  en  trouble  le  mit  en  armes  en  toute  halle, 
«ajantpaffcleRhin  entra  en  la  Lorraine,  mit  lefiegeau  Challeau  deChevre- 
mont  près  Liege,  & ravagea  les  terres  des  contederés,  mais  ajant  eu  nouvelles 
que  le  Roy  Louis  de  F rance  elloit  entré  dansl’Elface  ; il  lai  fia  le  fiege  (xjnr  aller 
trouver  fon  adverfairc  , d’autre  collé  le  Prince  Gislebert  fifl  fembla- 
blement  forte  guerres  aux  environs  du  Rhin,  mais  le  Comte  Udo  ajant  avec 
Conrard  frere  de  Herman  DucdcSucvejointnncbonne  armée,  ils  rencontrè- 
rent les  Lorrains  près  Andernach  &les  défirent  en  bataille  ou  le  Comte  Eve- 
tard  fut  tué , & le_  Prince  Gislebert  y laifla  aufli  la  vie  accablé  dans, 
les  ondes  du  Rhin  ; fon  corps  ne  fut  onques  retrouvé , combien  qu’il  foit  vrai- 
femblablc  que  quelques  pefeneurs  l’aiant  trouvé  & fpolié  de  fes  richeffês  l’auront 
mis  Iccretement  en  terre.  Frodoard  rapporte  ce  pitoiable  accident  lut  l’an 
DCCCC.  XXXIX.  comme  aulfi  le  continuateur  de  Reginon,  Sigebert 
toutesfois  & Alberic  le  mettent  fur  l’an  DCCCC.  XL III.  Voila  là  fin  fi.*»-/, 
pitoyable  d’un  Prince  fi  remuant  & d’un  efprit  fi  guerrière,  queprefquetout 
lejoursdefa  vie  il  fe  trouva  en  armes,  mais  celle  gloire  cil  aucunement  cMcr' 
ofiifquéc  par  fon  inconllancc,  combien  que  peut  dire  il  lui  fut  necefiairede 
s’accommoder  aux  occurences  du  tems.  La  Princeffe  Gerbergue  veufve  du 
Prince  Gislebert  fut  aulfi  toll  remariée  à Louis  Roy  de  France  de  qui 
elle  lailTà  aulfi  plufieurs  enfants. 

En  la  vie  deS.  GcrardAbbédcBrogneau  Namnrois  ell  diélquc;  S.Gifiain 
apparut  à nollre  Prince  Gislebert  & lui  commanda  qu’il  eullà  refor- 
mer l’Abbaye  de  Celles  confacré  en  fon  nom,  & que  Gislebert  manda 
à ccll  effèâ  lediâAbbé  deBrcgne,  qui  par  rentremife  & autorité  de  l’Eves- 
quedeCambray  colloqua  en  ladite  AbbayedeS.  Giflaindefes  Religieux  avec 
une  façon  de  vivre  fort  rcligiculè. 
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ENFANTS  DE  GISLEBERT  DUC  DE 
LORRAINE  ET  DE  GERBERGUE, 
DE  SAXE  SA  FEMME. 


HEnry  (ils  unique  receut  ce  nom  en  mémoire  de  (bn  grand-pere  l'Empereur  NamcUr. 

Henry  le  premier, il  demeura  en  la  tutele  dcGerbcrgue  fa  mere&  d’Oc- 
ton  Comte (ilsdeRicuin,&quclquepeu apres  lamort  de fonpere, l’Empereur 
Otton  I.lbn  oncle  lui  donna  la  Duché  ou  gouvernement  de  Lorraine , laiïlânt 
l’adminillration  de  ceft  eftat  à fondiâ,  tuteur , mais  le  jeune  Henry  trelpaflà 
bien  peu  apres. 

Gcrbcrge  fut  mariée  à Berthulphe  Duc  de  Bavière  frere  du  Duc  Arnou  di<î  Sixtim. 
le  mauvais , mais  il  femble  que  oe  celle  couple  ne  demeura  aucune  lùcceflion 
voir  merme  l’on  peut  à bonne  raifon  douter  fi  leur  mariage  auroit  elle  con-  Cenirt/l. 
Ibmmé  pourle  jeune  cage  delaPrincelIc&  lamort  duDucBertulpheadvcnué 
en  l’an  DCCCC.  XLVII. 
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lam-^  LAMBERT  COMTE  DE  BRABANT,  DE 

’ LOVAIN,  MANSUARIE,  ET  DARNA;ü 

ADVOUE’  DES  EGLISES  DE 
NIVELLE  ET  DE  GEM- 
BLOURS,  &C. 

Chapitre  V. 

KS3Ü3L  eftoit  fils  de  R A G I N 1 ER  le  premier,  Duc  & Comte  de  Bra- 
K ^ bant&frerede  Gislebert  Duc  de  Loiraioedequi  nous  avons 
parlé  maintenant , & combien  qu’il  ne  foit  recogncu  exprelTcmcnt 
> pour  tel  par  quelqu’authcur  ancien,  tputesfois  la  Comte  de  Lovain 

Îiu’il  pofTeda  avec  grandes  terres  en  l'Hasbaia  & Brabant,  tenomde  Lambert 
1 commun  entre  les  Princes  de  celle  lignée , avec  k convenance  du  temps  le 
perluadent  entièrement,  ce  que  d’ailleurs  eft  aulîi  confirmé  par  ccque  Gis- 
LEB  Ei^T  fon  -grand  pere  poHèda  la  Comté  de  Damau  en  laquelle  fut  infti- 
948.  tuée  l’Abbaye  dg  Gemblours  qu’en  l’an  DCCCC.  XLVUl.  l’Empereur 
commit  à l’Advoucrie  & proteâion  de  noftre  Comte  Lambert  de 
deCtm-  Lovain,  & aux  lettres  fur  ce  depelchées  il  lui  donne  la  qualité  de  fort&  bel-  fg.  t6. 
.Uêtri.  liqueux , d’ou  je  viens  à croire  que  le  Comte  Lambert  pofledoit  aulTi  en  chef 
ladiâe  Comté  de  Damau  qui  déjà  doibs  allors  elle  elloit  incorporée  en  celle 
de  Lovain.  Ileftauflîfortvrailcmblableque  lui  &fonfiereRaginierdivilèrcnt 
les  terres  que  leur  pere  & Acre  avoient  tenu,  & qu’a  nollre  Prince  Lambert 
efeheut  pour  fa  part  ur»e  ibonnc  partie  de  l’apcicn  Brabant,  & de  l’Hasbaing 
avec  la  TaxandrieS^u'ilfut  nommé  Comte  de  Lovain  à caule  que  celle  ville 
elloit  la  capitale  ^e  ce',pais.&  le  lieu  oïdinaite  de  là  {cfidcnce. 

Aulfi  nedoitontroâvcr  ellrange  que  nollre  Prince  cil  intitulé  Comte  d’une 
ville,  car  le  meHne  le  remarque  en  la  plufpait  des  Comtes  du  temps  d’allors 
comme  ceux  de  Ljptborg,  Luxembourg,  Clcvcs,  Gueldres , Iulicrs , Zurphen, 

Mons  en  Haynaut , Troy.es,  Boulogne,  Chalon,  Los  ,B(uras , S.  Pol  & plufieurs 
autres,  la  caule  de  feci  femble  avoir  ellé  que  comme  les  Comtes  commen- 
, cerentenversce  temps  fe  faire  poUclîcurs  Héréditaires  de  leurs  ellatsquinc 
comprennoient  pas  precilèment  une  Province  entière  ainli  partie  d’icelle  tout 
du  mefmc  nollre  Comte  qui  ne  pollêdoit  tout  le  Brabant  ni  tout  l’Hasbaing 
porta  titre  de  Comte  de  Lovain  foubs  laquelle  elloit  compris  partie  de  l’une 
& l’autre  Province. 

Quand  au  temps  du  trefpas , alliance,  ou  autres  aélions  du  Prince  Lam- 
bert elles  font  entièrement  cnlevelies  dans  les  tenebres  de  l’oubli,  parlàutcde 
bons  Hilloriens  de  ce  temps,  & pour  cela  n’en  dirons  autre  chofc.  Il  y at 
toutesfbis  quelque  apparence  que  là  femme  lui  apporta  la  Comté  de  Huy. 


4 FILS  DE  LAMBERT  COMTE  DE 

BRABANT  ET  LOVAIN.  , 

.^^Nsfridc  Comte  duquel  ferat  parlé  en  l’eloge  fubfcquent. 
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ANSFRIDE  COMTE  DE  BRABANT,  DE 
LOVAIN,  DE  HUY,  DE  MANSUARIE 
ET  DE  D’ARNAU,  ADVOUE*  DES 
EGLISES  DE  NIVELLE  ET 
DE  GEMBLOURS,  ôcc. 

Chapitre  VI. 

E Prince  cft  indubicablcmcot  (tlsdcLAMBERT  Comte  de  Lo- 
vain.  Car  il  lui  fucceda  en  toutes  (es  terres  & dignités , & que  plus 
cft  au  Catalogue  des  Abbés  du  Monaftere  de  Gemblours  eftexpref- 
fement  dift,  que  certain  Seigneur  nommé  Lambert  donnaàErlvin 
premier  Abbé  de  ce  lieu  en  prefcncc  de  l’AdvcUe  Ansfride  fils  de 
Lambert  l'Eglife  de.  Wietticnne  au  pais  de  Mofau,  ce  que  d’ailleurs 
fe  monftre  avec  plus  d’evidencc  par  la  charte  fur  ce  donnée  en  l’an 
y, PCCCC.  LVI.  confervee  entre  les  Archives  deladiâe  Eglife  de  Gcra- 
ThfUpi  blours,  auflî  Witichind  nomme  exprelTcment  noftrc  Ansfride  nepvcu 
dcGisLEBERT  Duc  de  Lorraine.  Sigebert  lui  donne  le  titre  de  Corn- 
’■  tp  de  Brabant  & Gilles  moine  d’Orvalle  nomme  expreftement Comte  de  Lo- 
^<8.  vain.  Ilfignacnl’an  DCCCP.  LXVIII.  les  lettres  par  lefquclles  G e R- 
BERGE  veufye  de  Louis,  diél  d’outremerRoydcFrancedonneàl’Abbayede 
rErlift  Je  s.  Remi  à Reims  l’alleu  de  Macrfen  & fes  appendences  pmur  le  lâluc  de  l’ame 
du  Duc  Gislebert  fon  premier  mari  oncle  de  ce  Prince  & pour  lefàlut 
de  Raginier  & Alberade  pere & mere dudiâ Gillcbert. 

Lediâ  Comte  voulant  faire  parade  de  fa  pieufe  libéralité  donna  à Notger 
Evefque  de  Liege  tout  ce  que  lui  aj^ertenoit  en  la  Comté  de  Huy , ce  que 
depuis  l’Empereur  Octon  UI-  confirma  par  lès  lettres  données  en  l’an 
DCCCC.  LXXXV.parlefquellesencorlcdift  Empereur  transfportaàl’EveP 
Àmifrije  que  Notgçt  & ^ fon  Égbf®  toute  )a  fopverajr)ité  que  lui  competoit  en  celle 
Comté  permettant  audiél  Evelque&à  lès  fuccclTcurs  de  la  pouvoir  ulterieure- 
a ' donner  en  bcnclice  ou  en  fiefà  tel  Prince  ou  Seigneur  que  bon  leur  fem- 

r£^/i/e  Je  bleroit  fans  autre  depeadcnce  de  l’Empirp  que  la  reverence  que  généralement 
ondoitàfadignité.oC  avec  ce  confirma  encor  audiél  Notger  le  droiéldcMon- 
noie,  tollicux& autres droiéls, que  desja  çi-devant  fes  predccelTeurs  avoienc 
conféré  à Ibn  Eglilè.  • ■ 

Le  femme  Sa  fcmmc  fiit  Une  Noble  & làinéle  Priocelle  Hilsonde  ComtclTc  de 
j jesfri-  Stryen,  avec  laqucllcayantveculongueefpace,  ilsdelibererentunanimement 
de  lailTèr  le  monde  & s’addonner  entièrement  au  lèrvice  de  Dieu  & de  ibn  Egli- 
fe,  àquellelin  Hillondc  du  conlcil  de  fon  mari,  fonda  le  Monaftere  de  noftre 
* Dame  en  Ibn  alleu  de  Thore  près  Maefcyck,  & le  dotta  de  plulieurs  biens 
à fçavoir  de  l’Eglife  Stricnc  les  terres  de  Gertrudenbei^e,  Gilfelo,  Baerle 
avec  l’aurelqu’cllcyavoitlondé  eu  l’honneur  de  S.Remi,  le  ChafteaudeSprun- 
dclhcym  commeileftoit  fitué  fur  le  Moenvaeter,  fon  bois  aHis  entre  Icsdeux 
Rivières  nommées  Marché  pour  la  nourirurc  des  porcs,  & tout  cclaavec  les 
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Assfiu-  warantfchappcsjtollieux, moulins,  ccnfcs  & revenues,  en  prêts,  en  bois,  en 
terres , waftines , moeres , &c.  8t  en  la  rnelme  forme  comme  elle&  fes  predecef- 
lèurs  avoientpoffèdé,  lefdiâes terres,  d’oul’onjicutprefumerquelaComtédc 
Stryen  competoit  à laComtefle  Hillonde  de  fou  propre  chef,  les  lettres, 
for  cela  furent  données  audiâ  Thore  le  dernier  jour  du  mois  de  May  de  Fan 
9Si.  DCCCC.  XCII.  par  Id'quelles  elle  di(S  cxprelTemcnt  que  perfonne  ne  fo- 
ra AdvoUe  de  ladiéle  Eglilc  que  l’Empereur,  & conjure  à les  heritiers  Seig- 
neurs de  Striene  qu’ilsne  s'oppofenten  temps  advsnità  celte  Tienne  donation. 
Cela  fai<a  HiLsoNDE&fa  fille  Benoîte  ft  rendirent  Religieufts 
illecq , & le  Prince  Ansfride  auiïï  fi  retira  entre  les  ficres  ou  moines  de 
ce  lieu, mais  il  fut  prcfque  au  mefme  temps  efleu  & confacré  Evelque  d’Utrecht, 
EtH'ime  celte  qualité  il  donnaàl’Eglifo  de  noltrcDamc&dc  S.  Martin  illecq  les 
Ulrich,  villages  de  Welterloo,  Oelve,Bole,Mctbcke,Honbekc&Durcntc,  ficucesen 
la  Comte  de  Rienqu’auparavaut  il  avoir  pofiede en  propriété,  il  fonda aulli  un 
Monaltcre  pour  des  Religieux  de  l’Ordre  de  S.  Benoilt  au  mont-fainâ  près 
Amersfort  envers  l’an  M.  VI.  ou  il  fe  retira  en  fes  derniers  jours,  & y mourut 
»,/î.  Jt  S.  & receut  fepulture  envers  l’an  M.  IX.  routesfois  depuis  lediél  Monalterefüt 
i'«/.  tranlporté  en  la  ville  d’Utrecht  & nommé  l’Abbaye  de  S.  Paul. 

Les  Croniques  d’Hollande  rapportent,  que  l’occafion  de  celte  converfion 
d'Ancjri-  fut,  que  la  Comtellê  Hilsonbe  avoir  coltume  de  Ibnir  les  nuiétsde  Ibn 
'*'■  Chalteau  fitué  envers  la  Meufc,&  en  folirade  prier  Dieu  en  la  baficcourt  ou  il  y 
avoir  quelque  autel  &chappclle,  ce  qu’ayant  cité  rémarqué  par  quelqu’un  des 
domelliques,  il  en  conceut  mauvailc  opinion  & en  fit  icncltre  rapport  i Ibn 
PM  di  U ruailtre  le  Comte  Ansfride,  qui  une  nuiét  qu’elle  fortoit  à l’ordinaire 
Cimiij/t  la  fuivit  focrcteraent,  & vit  que  pendant  qu’elle  eltoit  en  fos  prières  certaine 
Imnicrcccleltcrenvironnoit  de  fes  raions,cequ’elmcut  tellement  le  Comte  qu’il 
■ s’addonna  entièrement  à la  pieté  & à toute  vertu , & de  la  en  avant  plus  queja- 
maiseullen  eltimelaS.  Femme,  & comme  il  voulut  chaltier  leforviteur  qui  lui 
avoir  fiiiét  le  faux  rapport;  elle  lui  remonltraquclevallet  avoir pluftot mérite 
quelque  rccompcnfo,  pour  je  foin  qu’il  avoir  porté  pour  l’honneutde  Ibn 
maillrc. 


FILLE  D’ANSFRIDE  COMTE  DE  BRA- 
BANT ET  LOVAIN,  ET  DE  HIL- 
SONDE  COMTESSE  DE 
STRYEN  SA  FEMME. 

BEnoiste  fut  première  AbbelTe  à Thore,  ou  elle  vclqult  fainétement 
avec  fa  mcrc , & toutes  deux  y ont  leceu  fepulture. 
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RAGINIER  II.  DU  NOM  COMTE  DE 
MON5,  HAYNAUT,  &c. 

Chapitre  1^1 1. 
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cftoit  un  des  fils  de  Raginicr  premier  du  nom  Duc  & Comte  de 
» 1 t'\  Brabant,  & euft  pour  panage  la  Comte  d’Haynaut;  &parcequcla 
Ville  & Chafteau  de  Mons  cftoit  la  court  & rcfidcncc  ordinaire  de 
noftre  Prince  il  fût  communément  qualifié  Comte  de  Mons,  tout 
ainfi  comme  fon  frere  Lambert  fut  appelle  Comte  de  Lovaiu  à mefmc  raifon. 

Sa  pieufe  libéralité  reluit  en  cequ’il  donna  à l’Eglifc  deS.Gcrtrudc  à Nivelle  JV»/.  liaf. 
doufe  manfes  oueenfès  avec  une  Eglifc  fituées  au  pais  d'Ardenne  & Comté  de 
Waudret  fur  la  Rivicre  Haifne  au  village  de  Villcr,  laquelle  donnation  ftitde- 

fuisratifiéepar  l’Empereur  Otton  premier  du  nom,  par  les  lettres  données  en 
an  DCCCC.  LXVI. 

Frodoard  fur  l’an  DCCCC.  XXIII.  rapporte  que  le  Comte  Bofon 
fils  de  Richard  Duc  de  Bourgogne  furprint  & maflâcra  cruellement  le  Comte 
Ricuindans  le  lidl, qu'il  tenoit  à caufede  maladie,  ce  quedepnis  fût  le  feminai- 
re  de  grandes  divifions&  partialités,  car  le  Comte  Otton  fils  de  Ricuin  félon 
l’opinion  de  pluficurs  cftoit  coufingernuin  de  Giflcbert  Duc  de  Lorraine  & de 
fes  ftercs  les  Princes  Lambert  & Raginicr , & d’ailleurs  avoit  grand  fupport  en 
la  Lorraine,  d’autre  part  le  Comte  Bofon  avoit  pour  frères  Raoul  quicnvcrsce 
temps  fut  cfleu  Roy  de  France , & Hugue  le  noir  Duc  de  la  haute  Bourgogne, 

& avec  cela  cftoit  apuié  de  pluficurs  Princes  & entr’autres  de  noftre  Comte 
R A G I N I E B.,que  non-obftant  qu’il  fut  ncpvcu  du  Comte  Ricuin,  ne  laiflâ 
toutcsfbis  s’attacher  opiniaftremeut  au  parti  de  Bofon , voir  contre  fon  propre 
frere  le  Duc  Giflcbert,  & tira  encor  à fa  corde  fonbcaufrcrc  Bcrengaire  Com- 
te de  Lomme  & Namur  ; & comme  les  hoftilités  s’exccutoicnt  ouvertement,  le 
Duc  Giflcbert  trouva  moien  de  fc  laifir  de  fesnepvcux  enfants  de  noftre  Prin- 
ce Raginier,  %ais  quelque  temps  apres  le  Comte  de  Namur  ayant  efté  Prima 
adverti  que  Gifle^rt  à petite  compagnie  s’eftoitmis  en  camp^nc  il  le  vint  tH- 
rencontrer  à l’impouiVeu  avec  quelques  gens  d’armes  & le  fift  ionpriibnnier 
en  l’an  DCCCC.  X X f V.  de  forte  que  Giflcbert  pour  rachapter  la  liberté 
fût  contraincl  de  rendre  les  enfants  de  fon  frere  & pafler  pr  telles  conditions 
que  lui  fûrent  propofées,  & combien  qu’on  traiéla  lors  quelque  forme  d’accord 
entr’eux,  ce  ne  fût  qu’en  apparence;  car  auflîtoftqueGiflebcrt  le  vit  libre  il  ne 
longea  à autre  choie  qu’à  la  revenge  qu’il  difpofa  d’en  prendre,  à quel  effeift 
aiant  joinél  bonne  armée  il  ravagea  les  terres  de  Ion  frere  le  Comte  Ragi- 
N 1 E R , du  Comte  de  Namur  fon  beaufrere  & du  Comte  Ilàac  de  Cambray , qui 
femblablement  cftoit  de  ce  prti  ; enfin  celle  guerre  dura  jufqucs  en  l’an 
DCCCC.  XXV  II  I.  auquel  par  l’entremife  de  l’Empereur  on  trouva  p„tTn 
moien  de  réconcilier  l’amitie  des  deux  freres,  la  paix  toutcsfbis  ne  feeut  eftre  16. 
arreftée  entr’eux  fans  que  le  Comte  Bofon  y fiit  comprins  ; d’ou  il  fcmblc  fort 
apparent  que  noftre  Prince  auroit  eu  à femme  la  focur  dudiél  Bofbn,  ce  que 
d’ailleurs  eft  aucunement  confirmé  par  le  nom  de  Rodolphe  ou  Raoul  impofé 
à un  de  leurs  fils  en  mémoire  de  Rudolphe  Roy  de  France  & Duc  de  Bourgogne 
frere  de  Bofon.  ' 
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Rac  I-  En  l’Eglilc  de  S.  Giflain  y avoit  pour  lorsdes  Chanoines  ou  clercs  decom- 
MiiR  1.  munevie,  mais  leur  converfation  point  accompagné  de  la  pieté  & religion  S 
à leur  cftat,  donna  occafion  à nollre  Prince  dciCUIcbert  Ibnfrerede 
traiter  avec  S.  Gérard  Abbé  de  Broigneperlbnnage  de  tres-fainétc  vie,  fur  la 
reformation  deladiâcEglilè, en  liiicede  quoi  lesmoinesdcl’ordredeS.Benoift 
930.  y forent  introduits  envers  l’an  DCCCC.  XXX'. 


enfants  de  RAGINIER  II.  COMTE 
DE  MONS,  &c. 

. 13  ActNiER  III.  Comte  de  Mons  qui  fuccedaà  fon  pctc,  & aura  fon 

Jtv  Eloge  tout  en  fuivant. 

Liechard  ellcxpreiîcmcnt  nommé  fils  du  Comte  R a gin  1ER  en  lettres 
de  l’Empereur  Otton  le  premier,  par  Icfquelles  en  l’an  DCCCC.  LXVI.  il  „ , 

confirme  certaines  donnations  faites  à l’Eglile  de  Nivelle,  entre  Icfquelles 
eft  mentionnée  celle  que  ce  Prince  y avoit  fiit , à Icavoir  de  neuf  manfes  ou 
cenfès,  un  moulin  & une  braficrie , le  tout  fitué  en  la  Comté  de  Hasbain  au 
village  de  Guingclcnhaim  avec  trente  & cinq  perfonnes  de  condition  lèrvile. 

. Rodolphe  qualifié  ftere  du  Comte  Raginier  III.  par  Frodoard  lur 

l’an  DCCCC.  XLIV.  qui  rapporte  que  Herman  Duc  de  Sueve  eftant  cn-^.^.i8.* 
voyé  avec  bonne  armée  par  l’Empereur  Otton  I.  pour  s’emparer  des  fortreflès 
des  Comtes  Raginier  & Rodulphe  freres  fidcls  & partifans  de  Louis  Roy  de 
France , & ne  fe  trouvants  lefditsfrorcs  en  équipage  pourrefifterà  l’Armée  Im- 
périale, qulls  fe  rangèrent  du  collé  de  l’Empereur,  qui  les  récent  en  grâce. 

Il  femblc  avoir  eu  en  partage  quelque  partie  de  la’Taxandrie&de  l’Hasbain, 
car  en  lettres  de  l’Empereur  Otton  I.  datées  de  l’an  DCCCC.  XLIX. 
rE  nrt  donne  à Farabert  Evefque  de  Liege  l’Eglilè  d’Eycke  prochede  fl" 

d'éyili.  Maes-Eyck  fur  la  Meule  fituée  en  laComté  du  Comte  Rc^lphc,  par  qui  vrai- 
fcmblablcment  il  defigne  nollre  Prince:  l’on  pcutaulTi  plumer  que  le  nom  de 
Rodulphe  lui  fût  impofépr  fon  oncle  maternel  Rodulphe  Roy  de  France,  &li 
on  donne  crédit  aux  eferipts  d’unperibnnage  curieux,  les  Comtes  de  Hasbain 
& de  Los  font  delcendus  de  ce  Prince , car  il  lui  donne  pour  enfants  Arnou 
Comte  de  Hasbain,  BaldericEvcIque  de  Liege  II.  dunom,  Giflebert  Comte 
Cmusdt  de  Los&Harman  Archidiacre  de  Liege,  &combienque  cecinelcpreuveau- 
trement  par  quelque  Charte  ou  cicript  d’autheur  ancien , toutes-fois  ell  il  alTés 
vraifemblable , pat  cequel’Hasbain&laTaxandrieoalcsComtesdeLosont 
eu  leurs  principales  terres  clloient  de  la  pollêflion  du  Prince  Raginier  I.  &de 
fes  enfants. 
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RAGINIER  III.  COMTE  DE  MON  S 
HAYNAUT,  &c. 

• Chapitre  y III. 

. eft  du  tout  Tiaifemblable  que  ce  Prince  fût  un  des  enAncs  du  FrUttri. 
Comte  Ri^iaier  II.  que  le  Duc  Gidebert  leur  oncle  en  l'an  Fmrtt 
DCCCC.  XXIV.  donna  en  oftage  à Berengairc  Comte  de^*'' 
Namur  pour  rachapter  A liberté &fe  défaire  des  priibnsouilfc  trou- 
voie,  comme  d-aelTus  à elle  diâ. 

Le  Royaume  de  Lorraine  finie  fur  les  limites  de  l’Empire  & de  la  France 
lërvoit  de  flambeau  pour  allumer  la  guerre  entre  les  Allemans  & François,  car 
il  eflois  convoité  de  l’une  & l’autre  nation,  comme  l’on  a peu  voir  prccque 
des-jacn  avons  diâfoubs  le  régné  de  l’Empereur  Hcnry&desRoysde  France 
Charles  & Rudolphe:  en  forte  que  les  fucceflèurs  de  l’un  & l’autre  furent  aulTi 
bien  heritiers  des  diffentions  & querelles  que  des  ellats.  Il  efl  bien  vrai  que 
l’Empereur  Otton  I.  apres  fon  pere  l’Empereur  Henry  fe  trouvoit  en  pofTelfion 
de  la  Lorraine  avoir  fon  Gouverneur  ou  Duc , mais  Louis  d’outremer  Roy 
de  France  ne  laida  pas  d'y  avoir  des  partifans  qui  le  Avorilbient  à toute  occa- 
TnmUti  lion,  entre  iceux  cftoient  des  premiers  noftre  Prince  RACiNiEn  8c  fon 
tmLtntr-  RuDotPHE,  Iclquels  cflants  devenus  plus  animés  par  le  trefpas  du 
Duc  Otton  commencèrent  à le  déclarer  ouvertement  pour  le  François,  8c 
ayants  quité  entièrement  lemalquc  prindrent  lesarmes  contre  ceux  qu’ils co- 
gnoiUbienteflre  du  parti  contraire;  l’Empereur  voulant  obvier  à un  inconve- 
944.  nient  de  fl  grande  confequence,  envoia en  diligence  enl’an  DCCCC.  XLIV. 
Herman  EKic  de  Sueve  accompagné  de  grande  armée  pour  reprimer  les.defor- 
dres  & réduire  à leur  devoir  les  Princes  Raginier  & Rudol  phb,  ' 
Iclquels  ne  fè  trouvants  lors  avec  forces  fuffi  Antes  pour  Aife  telle  à une  puif-  ' 

Auce  fl  grande,  abbaiferent  les  voiles  de  leur  animoftté,  & par  dons &amis 
traiélerenrfl  bien  que  l’Empereur  diilimuA  tout  le  pallè:  mais  les  amitiés  ac- 
quifespas  force  fbntfragiles  comme  leverre,  &parainfinos  Princes  pour  tout 
ceU  ne  AilToicntdeportetfoubsmaiu  le  parti  du  Roy  Louis,  d’oui  la  fin  vint 
ComrÆri  à naillre  do  mauvais  entendu  entre  Conrard  Dnç  àe  Lorraine  & le  Comte 
R'**»****®’'- • ^ comme  ik  elloicnt  touts  deux  ailes  remuants,  ils  prin- 
drent  facilement  les  armes,  car  l’on  remarqué  que  le  Duc  Conrard  en  l’an 
9}i.  DCCCC.  LI.  entra  dans  les  pais  de  noflre  Comte,  & emporta  par  ûege  & 
autrement  quelques  places  fortes  & le  contraignit  jacceptet  des  conditions 
peu  favorables  & de  choifir  de  deux  maux  le  moindre. 

Mais  quelque  temps  apres  noflre  Prince  cufl  occafion  de  fe  vei^crduDuc 
Conrard,  car  icelui  s’eflant  allié  à Ludolphe  fikaifhé  de  l’Empereur  Otton  I. 

& autres  de  celle  coofpiration  ofa  bien  ouvertement  s’armer  contre  ledtâ  Em- 
pereur : A caufe  en  Amble  avoir  ellé  que  Ludolphe  eftoit  jaloux  8c  craiiuif de 
ce  que  An  pere  pouroit  préférer  à l’Empire  Otton  An  Acond  fils,  qu’il  avoir 
procrée  d’une  fécondé  féname , & par  ainfi  pretendoit  q ue  An  pere  l’eufl  i décla- 
rer Roy  & fon  Accefleur , comme  il  avoit  des-ja  propofe  anparavant,  mais  l’Em- 
pereur preAoit  l’oreille  à l’Imperatrice  Aquellemouvoic  le  verd  & le  Ac  pour 
9f3f  promouvoir  An  fik  Otton.  ce  qu’à  la  fin  en  l’an  DCCCC.  LUI. 
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fit  refoudre  Ludolphe  & fes  allies  à une  rébellion  manifèfte.  Cependant  le  Pr»n/ 
Prince  R.\cisiLa  qui  vcilloit  pour  attraper  le  Duc  Conrard  Ion  ennemi 
alla  mettre  le  ficgc  à certaine  Tienne  fbntcllè  fitucc  envers  la  Meufe, Conrard 
en  fut  aufli-toft  adverti  & marcha  en  hafte  pour  iccourir  la  place,  mais  Ra- 
cisiER  lui  alla  rencontrer  & lui  prei'cnta  la  Bataille,  laquelle  donna  la  vi- 
âoire  à Raginier,  & Conrardié  trouva  fi  rudement  chaîne,  que  force 
lui  fut  de  prendre  la  fuite.  & fefauver  en  la  ville  de  Mayence,  attendant  le  Ic- 
cours  de  les  confédérés;  mais  l’Empereur  Otton  Jiant  eu  lesnouvelles  de  fa 
defroute,  le  vint  alfn^er  en  ladiéle  ville,  & apres  y avoir  arrelfé  l’efpacc  de 
deux  mois,  Conrard  le  voyant  réduit  à l’extremitc  fc  vint  rendre  en  mains  de 
l’Empereur  fon  bcau-perc,  qui  parmi  quelques  oftages  qu’il  donna  le  receut 
à merci , mais  Conrard  s’oublia  bien  -toll  de  fon  devoir , car  il  fit  (àccager  les 
villes  de  Mcts&M^'cnce  pour  fatisfaire  au  paiement  de  les  Ibldats  ,dc  quoi 
l’Empereur  fot  fi  olîcncc  qu’illui priva  de  touts  les  eftats  & dignités,  & parti- 
culièrement de  la  Duché  de  Lorraine  qu’il  donna  à ion  frere  Brunon  Archevef- 
que  de  Cologne, cuidant  bien  que  par  Ion  authorité  les  émulations  & partia- 
lités qu’il  y avoir  en  cefte  province feroient  aucunement  modérées.  Conrard 
irrité  de  fe  voir  jette  hors  de  lès  eftats  &pays,  &fe  voulant  venger  de  Ragi- 
nier, à qui  il  attribuoit  la  caufe  de  fou  delaftre,entracntraidléaveclesHon- 
grois  & conduifit  grandes  troupes  en  la  Lorraine  envers  l’an  DCCCC.  LIV.  tiliij’i. 
ravagea  les  terres  du  Comte  Raginier  & de  fes  alliés,  brada  l’Abbaye  «/>.  7^. 
de  Lobbe  & l’Eglilë  de  S.  Gerry  aux  Faubourgs  de  Cambr.ay , & apres  avoir 
faiél  un  grand  degaft  il[>adà  par  le  Vermandois,  Laon,  Rheims,  otChalon 
julîiues  en  Bourgogne,  laifiânt  par  tout  des  marques  de  là  cruauté  ; mais  les  ma- 
ladies, famine  & autres  incommodités  accablèrent  celle  troupe  de  mauvais 
garnement.  Dieu  leur  rendant  le  falaire  condigne  à leur  melchanceté.  Louis  ■Siffir'r, 
did  d’outremer  Roy  de  France  alla  de  vie  à trefpas  en  la  fuldidé  année 
DCCCC.  LIV.  le  XV.  d’Odobre,  lailTant  de  fa  femme Gerbergue foeut 
de  l’Empereur  Otton  I.&vcufvc  de  Gillcbcrt  Duc  de  Lorraine  belle  compa- 
gnied’enftnts,  dclquels  l’aifiic  Lothairc  lors cagé d’environ treilc  ans lucceda 
au  Royaume  & rcceut  la  couronne  à Rheims. 

Cependant  les  affaires  du  Prince  Raginier  fe  portants  au  mieux  fo- 
rent mis  en  troublepar  un  fucces  déplorable.  l’On  did  communément  que  ce- 
lui qui  veut  tout  avoir  perd  bien  louvent  le  tout,  or  cefte  vérité  n’eftantpas 
bien  confiderée  par  le  Comté  Raginier  lui  fit  tomber  en  grande  ruine 
& delblation.  Le  Duc  Gillebert  avoir  lailTé  à fa  vcufvc  la  Royne  Gerbergue  la 
Comté  de  Valencienes  & autres  terres  pour  doüairc,  fur  Iclquellcs  Ragi- 
nier Commença  à empiéter,  s’eftant  rendu  plus  audacieux  parla  mort  du 
Roy  Louis,  maisGcrbcrguccnformafcsplaindcstantà  fon  frere  l’Archevcf- 
que  Brunon,  qu’à  fon  filsle Roy  Lothairc,  lequel  ayant  fceuqne les filsdeRa-  Prtmvri 
GiNiER  eftoienten  certain  Chafteau  fituéiurla  Rivière  Chier  (qu’il  avoit 
prms  fur  certain  Seigneur  nommé  Vrfion)  il  vint  en  perfonne  affieger  la  place 
en  l’an  DCCCC.  LVI.  &s’cn  cftant  rendu  le  maiftre  il  retint  lefdids  fils  en 
fa  garde,  jufques  à ce  que  R a gin  ier  lui  eut  promis  de  rendre  & reftituer 
tout  ce  qu’il  pouvoir  avoir  ulurpé  fur  la  Royne  Gerbergue;  mais  comme  les 
Princes  quittent  difficilement  ce  que  leur  Icmble  pouvoir  dire  défendu  par  leurs 
armes,  aulfi  Raginier  en  lieu  de  fatisfaire  à fa  promeffe  pretexa  des  rai- 
fonspour  s’enexculcr,  & commeilfcavoitqucfapartiecftoit  forte,  iltiraàfà/»'' 
corde  quelques  Princes  & Seigneurs  les  voifins , mais  l’Archevelquc  Brunon 
voiant  par  ce  moicn  refufeités  les  anciennes  divifions  en  laLorraine,à  fin  de  fj  /’«, 
fuflôquer  le  defordre  en  fa  naiffàncc , fit  affemblcr  en  halle  tout  ce  qu’il  feeut 
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de  forces, & paflintlcCambrefisvintjufquesàValencicnes,  oulaRoyneGer-  Raci- 
bergue  fa  fœur  & leRoy  Lothairc  lui  vindrent  trouver;  R aginier  n’aiant  •"'»  3. 
à la  main  des  troupes  pour  monftrer  telle  à des  ennemis  fi  puiflânts,  trouva 
bon  de  fc  prefenter  fous  quelque  (aufcoaduiilb  à Valencienes,  mais  comme  il 
refufoit  de  pafferpar  les  conditions  qu’on  lui  propofoit,  & ne  vouloir  donner 
les  oftages  qu’on  !uidemandoit,il  fe  trouva  aurti  toftarrefté  & toutes  (es  terres 
appliquées aufifque Impérial;  & par  ce  que  les  armes  eftoientà  la  mainfâcile- 
fiij—Mitr.  fortreflesfurentfaifies  Sc  occupées;  en  forte  quepour  s’eftre  trop  fie 

& opiniaftré  ilfetrouva  fans  terres,  fans  amis  & fans  liberté.  Ceci  toutesfois 
neplailbit  au  Roy  Lothairc  ni  àfon  confcil,  qui  par  voyes  fecretes  afpiroient 
au  Royaumedel.orraine,  à quoi  ils  fe  prometcoientunjourquelqueouvertu- 
re  par  le  moicn  du  Prince  Raginier,  comme  celui  qui  avoit  les  pais  &terrcs 
yoifines  à la  France, d’ailleurs  avoit  puillànce  & courage  pour  leur  faire  bon 
fcrvice,  & parainfi  Lothaireprocura  que  Brunon  l’envoya  en  exil  pardelà  le 
Rhin,  d’ou  il  elperoit  qu’il  pouroit  de  nouveau  remuer  quelque  choie  le  voyant 
traiôé  avec  tant  de  rigeur,  mais  il  femblequenoRre  Prince  ne  furvelcull  long* 
tems  apres  ce  malheureux  fucces  , lequel  eft  rapporte  par  Frodoard  for  l’an 
DCCCC.  LVII.  le  Continuateur  de  Reginon  le  met  fur  l’an  DCCCC.  LVIII. 
&SigebertforranDCCCC.LIX.  _ 

En  la  Vie  de  S.  Hubert  eft  rapporté  qu’en  l’an  DCCCC.  L VI.  le  Prince  y;,  j, 
Raginier  fe  trouva  prelènt  avec  l’Archevefquc  Brunon,  Balderic  Evet  SMatun. 
que  de  Licge  & Gidebert  Comte  de  Los  quand  le  Comte  Eftiennelït  donna- 
tionà  l’Eglifede  S.  Hubert  en  Ardenne,  & à Albert  Abbé  d’icellede  toutfon 
alleu  de  Calvency. 

Quelle  fut  la  femme  du  Comte  Raginier  ne  fe  trouve  dans  les  an- 
- dens  autheurs  : F.  lacques  de  Guife  toutesfois  la  nomme  Adele  fans  autrement 
exprimer  là  qualité  ou  oaillànce. 


ENFANTS  DE  RAGINIER  III.  COMTE  * 
DE  MONS,  HAYNAUT,  &c. 

y 13  AginierIV.  du  nom  focceda  à fon  pere  & continua  les  Comtes  de 
IV  Mons. 

- Lamuert  Comte  de  Lovain  & de  Brabant  de  qui  & de  fa  pofterité  fera 
traiâé  au  Livre  troifiême  de  celle  Hiftoire. 
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JE  Prince  avec  le  Comte  Lambert  lôn  frere  ft  trouvants  depofledée 
de  toutes  leurs  terres  & biens  patrimonicis,  pafTereut  fans  doute  les 
calamités  & mifercs  aufqueilcs  font  lubjeâs  ceux  qui  n’ont  dequoi 
tiret  quelque  appui  ou  foulas,  car  l’Empereur  Otton  leur  voulant 
ofter  tout  efpoir  d’eftre  quelque  jour  reftablis  en  leurscllat,  donnâtes paisde 
leur  pere  au  Comte  Richicr&  encor  apres  la  mort  de  celui-la  il  les  tepartift 
à Wamier  qu’on  diél  Comté  de  Valencicncs  8c  à RcynaudComtedeRheims.  ^ 
Cependant  l’Archevefquc  Brunon  trelpaflTa  en  l’an  DCCCC.  LXV.  & 
encor  apres  en  l’an  DCCCC.  LXXIII.  l’Enmereur  Otton  I.  Ibirlrere, 
ccquerehanfagrandementlccœurà  nosPrinceslclquels  voianr  l’occafion  bel- 
le, s’addrcllcrcnt  à Lothaire  Roy  de  France  & lui  demandèrent  fecours  pour 
pouvoir  retirer  leurpatrimoincoccupé  par  des  eftrangers,  le  Roy  ftitailcmcnt 
porté  à cela,  car  il  regrettoit  alTés  de  voir  la  Lorraineentre  les  mains  desAIlc- 
mans  & efperoit  que  [rar  l’adrcs  de  nos  Princes  il  prouroit  retirer  celle  Province 
foubs  Ton  Domaine,  mais  parce  qu’ilne  vouloitixrmpreroutàcoupavec  le  jeu- 
ne Empereur  Otton  II.  fon  coufin  germain,  il  jugea  à propos  de  les  fàvoriler 
defoubs  main , il  contribua  donques  fecretement  à nos  Princes  des  moiens 
pour  faire  levéedequclquestroupesavec  Icfquelles  en  l’an  DCCCC.LXXIII. 
ilspallcrent  bien  avant  dansl’Haynaut,&  vindrentforla  Riviere  Haifnepour 
rejoindre  au  fecours  qu’AnsfrideComte  de  Brabant,  Rarbode  Comte  de  Na- 
mur  8c  autres  Princes  de  la  Lorraine  leur  avoient  envoyé , mais  les  Comtes 
Wamier  &Reynaud  avec  leurs  forces  Icmiretitauffi-toft  en  campagne,  &rcn- 
contrerent  nos  Princes  en  un  village  nommé  Péroné  près  de  Binch  ou  la  ba-  Prm< 
taille  fut  aulfi-toll  commencée  6f  dura  bonneefpacc , mais  finalement  les  jeunes  W 
Princes  obtindrent  la  Vidoirc,  laquelle  fût  bien  plus  fignalée  par  la  mort  des 
Comtes  Wamier  & Raynaud:  toures-fois  clic  ne  lailîa  de  leur  confier  cher, 
car  l’armée  de  nos  Princes  fut  tellement  affbulée,  qu’ils  ne  focurent  cueillir  le 
frui(S  de  leurs  lauriers,  ni  le  forvir  de  l’advantage  à la  prilê  de  quelque  place 
forte,&parainfi  ils  delibcrcrentdcfo  fortifier  àBoufToit  for  ladiâe  Rivière  Hai- 
fne,  attendant  nouveau  fecours;  mais  l’Empereur  leur  envoya  for  les  bras  une 
puiffantc  armée  foubs  la  conduite  de  Godefroy  Comte  en  Ardenne&  de  Ver- 
dun,  à qui  il  avoir  donné  le  Challeau  de  Mons  avec  l’Haynaut;  ccilui  dr.nqucs 
vint  en  diligence  mettre  le  fiege  à Bouflôit  en  l’an  DCCCC.  LXXIV. 

8c  avant  qu’on  y fceut  porter  remede  il  l’emporta  par  force  & le  ruina  defond 
en  comble. 

Nos  Princes  cependant  firent  grands  devoirs,  àpratiquerentfi  bien  qu’en 
l’an  DCCCC.  LXXVI.  ils  ammenerent  pour  la  fécondé  fois  une  trcsbcllc 
armée  dans  l’Haynaut,  accompagnés  de  Charles  frere  au  Roy  Lothaire , de 
Hugue  Capet  Duc  dcFrance,  d’Ottonfils  du  Comte  de  Vermandois  & autres 
Princes  du  Royaume  de  F rance , entre  lefquels  fut  arrcflé  d’attaquer  par  fiege  le 
Challeau  & ville  de  Mons  première  fortreffe  du  pais.  Cependant  le  Comte 
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Godefroy  d’Ardenne afllftc  d’Aràou Comte  de  Valcndenes  n’aTOient  efte  en-  Ragi- 
dormis,  ainfi  comme  Princes  bien  advifés  avoient  faiâ  toutes  préparations  >*>t» 
poiTiblcsjKmr  la  dcfence  du  pais,  & avoient  eu  particulier  foingà  bien prou- 
veoir  le  Chalteaude  Mons,  mais  ce  nonoblbint animés  de  leur  courage &for- 
tifiespar  un notablelecoursquerEmpereurleuravoit envoyé;  ilsrelbi^entde 
fe  mettre  en  campagne  &atteodre  l’heureufe  ilTuë  que  leur  prometoit  une  fi 
fleurifiante  armée,  les  avant  gardes  s’efiants  donques  approchées  l'on  com-  Prmtt 
menca  les  cicarmouches  qui  lurent  luiviës  d’une  bataille  fi  fiirieulc  8c  opinia-  W “■ 
llremcnt  defmeflée  qu'elle  dura  depuis  le  midi  XIX.  du  mois  d’ Avril  mcrcrc-  üâumt 
dy  enlaSemaineSainâejulqucsenverslelbir;  ft  Comte  Godefroy  y fut  fi  mal 
blcfic  d’un  coup  de  laiKe  qu’onques apres  il  n’en  fut  regueri , & leComte  Ar- 
nou  fclauva  àlafùite  felouque  rapporte  le  continuateur  dcFrodoard  à quoi  lé 
conforme  W.de  Nangis.-  Sigebert  toutesfois&  Balderic  attribuent  laviâoire 
combien  que  douteule  aux  Comtes  Godefroy  & Arnou,  quoi  qu'il  en  iôit  il 
fcmblc  que  l’armée  denos  Princes  demeura  tellement  afibibliequ’on  ne  trouva 
à propos  d’afiâillir  leChalleaudcMouslequelparainfidcmeuraencorau  Com- 
te Godefroy. 

l’Empereur  Otton  confidcrantquelaprincipalecaufe  deccflegucrre  elioit  la 
Lorraine  convoitée  incefiàmment  par  les  François  , s’adviiâ  d'un  expédient 
pour  s’eximer  de  celle  incommodité.  La  baffe  Lorraine  clloit  lors  lins  Duc& 
comme  vaquante  par  le  trcfpas  du  Duc  Godefroy  l I.  & parainfi  l’Empe- 
reur y cllablill  en  l’an  DCCCC.  LXXVII.  Charles  ftere  de  Lothaire  Roy  Prana 
de  France  & reccut  de  luil’hommage  accouflumé,  &;  comme  il  feavoit  qu’en- 
tre  lediâ  Charles  & le  Roy  Ibn  frere  il  y avoit  du  melcontentemcnt  caché , il 
Imftrtn-  s’attendoit  que  Charles  aiant  pais  & forces  ilpouroit  facilement  fulciter  quel- 
que  guerre  civile  en  la  France,  laquelle  detourneroit  le  Francoisde  les  entre- 
prifes  fur  la  Lorraine  ; mais  Lothaire  qui  voioit  bien  que  c’elloit  un  coup  d’cflat  OJtricl 
invente  pour  caufer  des  divifions enlbnRoyaumes’ofièncadecequelon frere 
s’elloit  rangé  de  ce  parti , & refolut  de  s’en  refentir  ; & comme  il  elioit  adverti 
que  l’Empereur  clloic  en  la  ville  d’Aix  à petite  compagnie  il  alTembla  quelques 
t7?.  troupes  à la  legere , & en  l’an  DCCCC.  L X X V 1 1 L tira  droiâ  vers  Aix 
TEmf4-  Icplusfecretcmentqucpoflible  luifut;  l’Empereur  n’en  avoit  ellé  adverti  que 
" le  jour  dedevant,  tellement  qu’avec  rimpcratrice&  toute  la  court  ilcullaflés 
tVtmit  n du  mal  pour  fe  fauver  vers  Cologne  : celle  bravade  dcpleut  afiésà  l'Empereur 
imtrrc.  qyj  <Jifpolà  d’en  prendre  la  revenge,  à quelefiëâ  aiant  drelfé  une  forte  armée 
lui  mefnie  la  conduifitdansla  France  fur  iecommencement  du  mois  d’Oétobre 
encor  en  la  mcfme  année,  d’abord  il  ravagea  tout  le  pais  d’autour  de  Rheims, 

Laon,  Soifibns,  &c.  & mcfme  paflaà  la  vcuëde  Paris  n’efpargnant  en  rien  le 
plat  pais  qui  elioit  comme  abbandonne  de  toute  défonce  ; mais  au  retour  le  Roy 
Lothaire  lui  fuivitavcc  fes troupes auxtallons  pour clpier quelque occafionad- 
vantageufe,  laquelle  s’offrill  près  de  Soifibns  ou  l’Empereur  aiant  pafic  la  Ri- 
vicr  Ailne  avec  le  gros  de  Ibn  armée,  les  François  chargèrent  furiculêment 
en  la  queue,  & de/Érent  prelquctoutc  l’arrieregardeparfautede  bon  ordre;  & 
parainfi  apprint  l’Empereur  qu’il  faut  bien plusde  conduite  à retirer  onearméc. 
qu’a  l'entrée  d’un  pais  ouvert. 

Le  Roy  Lothaireavoitàfomme  une  bien  vertueufe  Princellê  Emme  fillede 
Lothaire  Roy  d’Italie,  celle-ci  traiâa  fi  bien  par  lettres  & Ambalfades  avec 
Alcyde  là  merc  laquelle  elloic  aulfi  mere  de  l’Empereur  Otton  1 1.  qu’à  la  fin 
l’on  trouva  moien  d’accorder  ces  deuxgrands  Princes,  Icfquels  d’ailleurs  elloi-  Sixtirn. 
980.  ent  confins  germains:  la  paix  donques  foc  arrcllce  l’an  DCCCC.  LXXX. 

P "jf  ""  en  certain  lieu  fur  la  Riviere  Chier,  par  laquelle  Lothaire  renonça  par  fer- 
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menti  tout  droia&pretcnfiondcfouverainiccqu'ilavoit  réclamé  au  Royaume 
de  Lothier  ou  Lorraine. 

Mais  Otton  1 1.  eftant  trefpaflc  au  mois  de  Dcccb.  de  l’an  DCCCC.  LX  XXIII. 
Lothairc  jugea  l’occafion belle  pour  redrclfcr  lafâutequ’ilavoitcommilè.qui- 
tant  le  droiâ  qu’il  s’imagtnoit  avoiràun  Royaume  de  tant  de  confidcration, S: 
paraiuriildrcHa  proratement  unebouncarniceiltcnran  DCCCC.  LXXXIV. 
artiega  & prit  la  ville  de  Verdun,  failant  prilbnuierle  Comte  Godefroy  d’Ar- 
dennë;  détail  parta  la  Meule,  emporta  le  Chafteau  de  Luxembourg, &:  captiva 
SigefroyCointe  de  cefte  place  oncle  parterncl  du  Comte  Godefroy  lufdià  , & 
alla  mettre  le  (l^cauChafteàude  Chevremout  près  Licge;  mais  ces  advanta- 
geux  lucccs  n’eurent  l’irtlic  fi  favorable  comme Lothaire  s’eftoit  promis, car 
rimpcratricc  Theophaine  aiaut  par  là  prudence  modéré  les  dirtentions  & de- 
bars  en  l'on  Eftac , fitaircmblcr  de  toutscortés  les  forces  de  l’Empire , & en  l’an 
DCCCC.  LXXXV.  marcha  droiâ  contre  fon  adverfaire,  qui  en  aiam 
eu  nouvelles  foit  qu’il  ne  fe  fiaft  en  fes  armes , ouqu’il  eufl; crainte  dequelque 
embufehe,  envoia  par  lès  Ambairadeurs  offrir  à l’Imperatrice  la  paix,  aux 
meline  conditions  qu’elle  avoit  elle  conclue  avec  le  teu  Empereur  Otton  cinc 
ans  auparavant,  & enfuite  d’icelle  rellituala  villedcVctdimavecleChafteau 
de  Luxembourg,  donuanc  liberté  au  Comte  Sigefroy  ; le  Comte  Godefroy  tou- 
tesfois  ne  peut  cftre  relaxé  que  parmi  la  reliitution  du  Challcau  de  Mons  & 
l’Haynaut  qu'il  fit  eu  faveur  de  noftre  Prince  Raginicr&  de  fon  frère  Lambert, 
qui  par  ce  moien  i la  fin  obtindrenc  apres  pluneurs  travaux  & peines  l’an- 
cien patrimoine  de  leurs  anceftres  dont  ils  avoient  cfté  prolcripts. 

Le  Roy  Lothaire  vefquift  pas  long-temps  apres  ce  traiélé  de  paix,  carlbn 
trelpas  cil  marque  fur  l’an  DCCCC.  LXXXVI.au  mois  de  luing  , & lui 
fucceda  en  la  couronne  de  France  Ibn  fils  unique  Louis,  quinerr^naqu’unan. 

La  femme  de  noftre  Prince  RAOiNiERfut  Hadwige  fille  de  Hugue 
Duc  lur  nommé  Capec,  qui  envers  l’an  DCCCC.  LXXXV III.  fc  fit 
couronner  Roy  de  France,  & fœur  du  Roy  Robert  premier  de  ce  nom. 

Quelques  Autheurs  modernes  rapportent  le  trelpas  du  Prince  R a c 1- 
N I E R lur  l’au  M.  IL  Alberic  toutesfois  diffère  fa  mort  Jufques  environ  l’an 
M.  XIII.  car  il  diél  qu’en  cefte  année  le  jeune  Comte  Raginier  lui  fucceda, 
mais  les  autres  aélionsde  noftre  Prince  ne  font  autrement  remarquées  par  les 
anciens  Ecrivains. 


ENFANTS  DE  RAGINIER  IV.  COM- 
TE DE  MONS  ET  DE  HADWI- 
GE DE  FRANCE  SA  FEMME. 

^^^Aginier  V.  du  nom  Comte  de  Haynaut  qui  continua  cefte  Bran- 

Beatrice  de  Haynaut  fût  donnée  en  mariage  à Ebles  Comte  de  Rou- 
cy,  quid’elieprocrcadeux  filles,  l’ailhée  nommée  Alideeuft  la  Comté  de  Roucy 
& fût  mariée  à Hilduin  Sire  de  Rameru  & d’Ardes  delquels  procéda  belle 
quantité  d’enfants  à feavoit  deux  fils  & fept  filles,  Ebles  l’aifné  fucceda  en  la 
Comté  de  Roucy  & fût  propagateur  des  Comte  decemcfme  lieu,  André  l’au- 
tre filsfutSiredcRameru&peredeHugueSirede  Rameru,  d’Olivier,  d’Ebles 
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EvcIquedcChalon&de  deux  filles  rainéedciqucllesfutconjoinftecn  mariage  Kaci- 
àErard  Comte  deBricnnedont  les  Comtes  de  Bricnne,  les  Sires  de  Rameru, 
de  Broyés,  loinville  & autregrandeNoblclTc  fontdefcendus,  lam’aifhée  fiit 
commune meredesSiresde  Plaieres,  Montmirail,  MontroialàtrArchiesria 
première  fille  d’AlideComtcflc  de  Roucy  fut  Fclice  femme  de  Sanche  Ramire 
Roy  d’Arragon& Empereur d’Eipa^ne  dequi  lesRoysd’Arragonfontdelcen- 
dus,  lalecondefilleBeatrixfutraarieeàRotrouComtede Perche,  la  troifiefine 
fille Margarete  efpoula  Hugue  Comte  de  Clermont  en  Beauvoifis,  laqua- 
triefine  Ermentrude  femme  de  Thibaut  Comté  deRifncl,  la  cincquicfme  Ali- 
lèfemmede  Fulcon  de  Vir  & de  Ferrate  en  Bouigognc  , la  fixiclme  Ade  fut 
marié  premièrement  à Godefroy  Sire  de  Gnilè,  de  qui  elle  eufl  Gui  Sire  de 
Guifè  mari  d’Adcl  vie  de  Montmorency , apres  cllccrpoufa  en  fécond  lift  Wau- 
thier  Chaflelain  d' Ath , de  qui  clic  procréa  deux  filles , à Icavoir  Beatrix  femme 
d’Amou  Sire  du  Reux  frère  germain  de  Baudewin  troificfrac  Comte  d’Hay- 
naut,  & Idemariéeà  Gui  Sire  de  Chievres,&en  troifiefine  lift  Ade  fut  alliée 
à Thiery  Sircd’A  vcfnes  rellauratcur  de  l’Abbaye  de  Licffics  ; Alberic  adjoufic 
qucdecefieAde  font  auffi  defeendus  ceux  d’Audenaerdc,  la  fèptiefme  & der- 
nière fille  Adèle  fut  femme  d’Arnou  Comte  de  Chifhy  & Warrem  premier 
fondateur  de  l’Mife  d’Orval,  Sc  perc  d’Otton  Comte  de  Chifhy  qui  efpoufa 
Alcyde  fille  an  Comtede  Namur:  l’autrefille  de  la  Princcflc  Beatrix  de  Hay- 
naut  ne  fut  moins  féconde  & heureufê  en  génération  de  grande  Noblcflc,  car 
cllcdonnaà  fon  mari  Godefroy  Sire  de  Rumignics  & de  Florines  trois  fils  & 
troisfilles,  àfeavoir  Godefroy  qui  fuccedaà  Ion  perc,  Arnou  & Eubics,  Ade 
ftmmede  Hugue  Chaflelain  de  Cambray  Sire  d’Oify , dont  furent  procrées  Hn- 
mefucccflcur  à fon  perc  qui  avec  là  femme  Hildiarde  fbeur  d’ilàae  Chaflelain 
dcMonsfondal’AbbayedeVaocelles,&laDamedeMarchion,  lafccondcfil-  ' 

leHelwidcfutmariéeàHefcclin  Comtede  Grandpré,  & la  troifiefine  Pétro- 
nille futconjoinfte  à Raoul  Sire  de  Sart  & Gofclies  fondateur  de  l’Eglifè  de 
S.  Michicl  en  Sart  de  qui  les  Seigneurs  de  Marbais,  Fontaines,  Challcllin  ,Bier- 
bais.Hautcrie,  Leefdaele  & autres  en  grand  nombrefbnt  defeendus;  & com- 
bien qucj’cunc  bien  feeu  faire  une  plus  ample  fpecification  de  ladcfcendence 
de  noflre  Princcflc  Beatrix , je  n’ai  toutesfois  trouvé  à propos  de  le  faire  ici . 
refervantcettecuriofitéàautrc  occafion.  La  difte  Beatrix  de  Haynaut  eufl 
pour  fécond  mari  félon  le  raport  d’Albcricfur  l’an  103 1.  & 1070.  un  ManaP 
lés  de  Calva  Afina  ou  chauve  Ancflc  frère  de  W illaumc  Comte  de  Soiflons  & 
de  Hilduin  Sire  de  Rameru  & d’Arcics  mentionné  ci-devant. 


Tom.  I. 
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RAGINIER  V.  COMTE  DE  HAY- 
NAUT,  MONS,  BRABANT  ET 
VALENCIENES. 

Chapitre  X, 

tiS^Lfucccda  à fon  pcre  en  k Comté  de  Haynaut,  de  laquelle  la  ville 
I ^ Capitale &chef-lieueft  la  ville& Chafteau  de  Mons,  & aveccccufl: 
une  bonne  partie  du  Brabant  envers  les  villes  de  Condc,  Ath , Leu- 
fe,  Chievre,  Ligne,  Soignies,Brainc,  Engien,  Hal,  &c. 

Lambert  Comte  de  Lovain  eftant  en  dilcord  avccGodefiroy  Duede  Lorrai-  BMeric 
ne,  comme ciapresfera  largement  deduiâ,  auxgucrrcsqu’cntrceuxs’elmeu-  cbaf.y.U 
rent  noftre  Prince  fiiivit  le  parti  ds  fon  oncle,  ce  que  fut  caufe  que  le  Duc  en 
xÀrimrr  bonue  armcc  entra  dans  fon  pais,  gaftant  tout  ce  qu’il 

trouvoit  aux  champs:  mais  noftre  Prince  avec  le  Comte  de  Lovain  aiants 
mciGf  join<ft  leurs  forces,  lepourfuivircntjufqucsàFlorcnnes;  ou  une  bataille  fiic 
donnéeentrelcspartiesdclaquellelcDucGodeftoy  emportala  viâoirc,  com-  ' 

Lwrùtu.  me  ci-apes  lcra  rapporte  plus  à plain. 

„ . ' Quelque  temps  apres  le  Prince  Racinier.  s’allia  pr  mariage  à Mehaut 

niepceduDucGodefroy  luCliâ:,  filledcfon ftereHermanComtedeEenham,  /ré.3. 
nier.  & combien  qu’entre  lespartics  fc  trouvoit  conlànguinité  en  proche  degré,  tou- 

tesfois  Gérard  EvefqucdcCambray  aiant  lur  ceeul’advisd’autresEvelques, 
conlcntift  à leur  mariage,  de  tant  plus  que  par  cefte  alliance  fut  reconfilice 
l’amitie  entre  deux  grandes  mailbns,  aufti  donna  ce  mariage  occafion  à noftre 
Prince  de  ferendre  plus  affèétionné  au  parti  del’Empereur  Henry  qui  favori-, 
foit  grandement  le  Duc  Godefroy  & fes  frcrcs. 
rÈrl'^Jt  de  quoi  nous  voyons  qu’en  l’an  M.  X V 1 1 1.  lediâ  Empereurà  la  N«t.  ch^. 

requefte  dcnoftrcPrinceprint  en  la  protedion  l’EglifedeS.  Gi(lain&  confir- 
ma  de  fon  authorité  Impériale  les  biens  qu’icelle  poftedoit;  toutesfbis  point 
long  temps  apres  à caufe  de  ladidc  Eglifc  grande  diftention  s’cfmcut  enrre  BiUeric 
R AGiNiER  « Gérard  Evelque  de  Cambray  fufmentionnc.  Le  cas  fût  que 
rEvelqucavoitpromcuàl’eftat  Abbatial illec certain Wenric:  cequ’aurtil’Em-  ‘ 
pereur  avoit  ratifié, fans  toutesfois aucune  intervention  denoftre Prince  qui  de 
cela  nelè  tenoit  fatisfaid , & comme  d’ordinaire  les  delids  fc  commettent  licen- 
ticulêment , ou  l’on  eft  afteuré  de  l’impunité , il  advint  aufti  que  certain  Seigneur 
Aide  voifin  à ladide  Abbaye  lâchant  le  mefeontement  qu’il  y avoit  entre  le 
Comte  Raginier  & l’Abbé  Winric , ufiirpa  lùr  cefte  confiance  tout  ceque bon 
luilèmbloit;  l’Evefque  & l’Abbé  en  firent  leurs  plaintes  par  diverlês  fois  au 
ComteRAGiNiER,  lui  demandant  raifon&jnftice;  mais  c’eftoit  chanter  la  fa- 
bleau  fourd  : quelque  peu  apres, l’Abbé  Winric  eftant  trefpafle  noftre  Prince  de 
fon  authorité jufques  adeux  fois  de  fuite  conftitua  en  ladide  Eglifc  des  nou- 
veaux AbbeSjauquelstoutesfbisl’EvclqucGcrard  ne  voulut  admettre,  ni  don- 
ner la  confirmation,  ce  qu’augmenta  grandement  le  rancune  au  Comte  Ra- 
ginier, & parainfi  fâchant  que  l’Evefquc  & Ion  Chaftelain  eftoient  en 
diftcrcucc,  ilnelaiflà  point  de  fujiporter  ledid  Chaftelain , qui  fur  ceft  appui 
s’advancade  pourfuivre  l’EvelquC  rigoureufement , de  forte  que  noftre  Prince 
* eft  par 
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e(V  par  rHiftorien  de  Cambray  taxé  comme  caufe  des  oiaux  & injures  que  1 
l’Evefque  foufîrit  depuis.  ' 

io»4.  l’Empereur  Henry  II.  trefpaflàle  XIII.  de  luillccdc  l’an  M.  XXIV.  ; 
fl-”*  par  ou  les  Allcmanscllaatsaflcmblcscn  la  ville  de  Mayence  cooftimercut  pour  • 
lucceflcur  en  l’Empire  Conrard  fils  de  Henry  Duc  de  Fianconie  & d’Aleydc  J 
ry  Z.  Ibeut  de  Gerard& Albert  Comtesen  Elface,  mais  les  Lorrains  du  commence- i 
mentnefe  conformèrent  àcefte  elcûion,  &conjuretcntparcnlèmblcdcn’ad- 
jt,  mettre  ni  rccepvoir  le  nouveau  Empereur  à quoi  Robert  Roy  de  France  fils  du 
Roy  Hugue  Capet  leur  alFcura  tout  fupport , cuidant  pat  ce  moien  retirer  la  Lor- 
raine ou  partie  d’icelle  foubs  fa  courone,  les  chefs  principaux  de  celle  ligue  font 
nommcspatrHilloricndc  Cambray  rArchevcfquc  de  Cologne,  les  Evcfques 
de  Verdun,  d’Utrechték  Liège,  Gothclon  Duc  de  la  baHè  Lorraine,  Thicry 
Duc  delà  Supérieure  Lorraine  & noftre  Prince  Raginier  Comte  d’Hay- 
uaut  ; toutesfois  Conrard  par  fa  bonne  conduire  rompit  toutes  ces  machina- 
tions ,&attiraàfadevotionprcmicremcnt  IcsEvclqucs  qui  pour  ce  fout  coul- 
depuis  eftant  en  l’an  M.  XXVI.  venua  Aix  il  trouva  ant 
fi  moien  pourlcreconcilicraveclcs  Princesfcculicrs  de  la  Lorraine , en  quoi 
n Ltrrai-  l’on  rcmarqucalTcsfaprudence,  car  il  eftàprelùmer  que  s’il  euft  allé  deforcc 
"•  & par  armes  que  le  Roy  Robert  euft  bien  Iccu  faire  Ion  profit. 

Aucuns  rapportent  que  l’Empereur  Conrard  donna  à noftre  Prince  R a-  ' 
ciNiER  la  Comté  de  Valenciencs,  laquelle  il  avoit  ofté  au  Comte  Baude-  ' 
Win  de  Flandre  qui  de  ce  eftant  feché  au  poflîblédeftruitcnranM.  XXXIII.  ^ 
le  Cadeau  d’Eenham  qu’appartenoit  à Raginier  du  chef  de  là  femme. 
Pirt/*  Il  fift  aulfi  tranfporter  les  Reliques  de  S.  Vérone  deLembeckà  Mons  pour  ' 
K«gmur.  les  rciulre  plus  allêurces des invafions  & hoftilites  de  guerre,  & fit  eicrirc  les  ‘ 
miracles  advenus  en  ladiéle  tranflation  par  Olbert  Abbé  de  Gemblours.  ] 
Difaars  La  femme  de  noftre  Prince  comme  diâeft  fut  Mchautfille  du  Comte  Her-  ! 

man  laquelle  il  femble  avoir  cfpoulc  peu  apres  l’an  M.  XV.  toutesfois  l’Hi-  * 
ftoricn  de  Toul.  Donne  pour  femmé  à noftre  Prince  la  fille  de  Hugue  Comte  , 
dcEgueshciriienElface,foeurdcBrunonEvclqucdcToul,dcpuisPapclbubslc  ^ 
nom  de  Leon  IX.  lequel  il  diâ  avoir  efte  oncle  dclaPrincellêRichilde.  Mais  ’ 
ce  nom  d’oncle  cftoit  au  temps  d’alors  fort  frequent  &prins  avec  plus  d’eften- 
duc,  car  ainfi  cftoientappcllcs  tout  ceux  qui  en  degré  de  conlan^inité  eftoi- 
ent  plusanciens  ; & partant  autres  fonrd’advis  que  noftre  Prince  n’cuftqu’une 
femme  feavoir  la  Princcfîc  Mehaut  fufmcntionncc,  laquelle  ils  difent  avoit 
efté  fille  de  la  tante  du  Pape  Leon  I X.  qui  parainfi  cftoit  ;\  l’ulàgc  d’allors 
oncle  de  la  Princefte  Richilde:  mais  nous  laiflcronsccci  à l’examination  ulté- 
rieure du  curieux. 


Letrefpasdu  Comte  Raginier  n’eft  aulli  precifement  remarqué  par 
les  anciens  autheurs,  Waircbouigrcmcél  fa  mort  fur  l’an  M.  XXIX.  ccque 
toutes  fois  n’eft  admis  par  d’autres , qui  le  difent  avoir  encor  velcu  en  l’an 
M.  XXXIII.  & apres,  ce  qu’eft  bien  plus  vraifcmblable. 

Alberic  eft  d’advis  que  la  mere  de  noftre  Raginier  n’auroit  point  ylJWiV 
efté  la  PrincclîcHadwide  fille  du  Roy  Hugue  C^t,  comme  at  eftédi<ftci-de-  f" 
vant,  & que  noftre  Comte  Raginier  & la  foeur Béatrice  Comtellë  de 
Roucy  auroient  efté  procrées  de  divcrlcs  mères,  à Icavoir  la  Comtefte  de 
Roucyde  laPrincclIc  Hadwidcliifdiifte,  &noftre  Prince  d’une  autre  femme, 
laquelle  toutesfois  il  ncfpccifieautrement.  La  railbn  qui  l’atefmcu à faire  celte 
diftiuiftion-cft,  (commeil  diétjqu’auttcmentlaPrinccftêRichildclîlIedeno- 
ftre  Comte,  n’auroit  efté  conjoinéle  en  marine  à Baudewin  Comte  de  Flan- 
dre, qui  à ce  compte  auioit  elle  fon  coulin  en  troilicime  degte , mais  c’eft  d’ici 
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mefine  qae  l’on  peut  prouver  que  la  mere  de  noftre  Prince  à ellé  la  Princellè 
Hadwidc,  veu  qu'à  caulè  de  la  conlànguinité  qu'il  y avoit  entre  le  Comte  de 
Flandre &RichiIde  fufdiâs,  LictbertEvefqnedeCambrays’oppofaàlcur ma- 
riage, commenousdironsplusparticulierementenlbnlieu:  audi  tours  les au- 
theurs  qui  traitent  celle  matière  unanimement  font  la  PrincelTe  Hadwide  de 
France  mere  de  noftrcComtc_Raginicr,  de  forte  qu’Albcricateltéfeduiâ  par 
une  confideration  mal  pefce. 


FILLE  DE  RAGINIER  V.  COMTE 
DE  HAYNAUT,  &c. 


RIchilde  ComtelTc  de  Haynaut,  Mons,  &c.  de  laquelle  ferat  foift 
plus  ample  mention  d-apres. 


RICHIL. 


^Je  Mtrt. 
S.Martit. 

A.  du 
Chefme, 
Gfiitti.  de 
S.  Armem» 

B. d'A^ 
vetntt. 


Digitized  by  Google 


/ 


L I V R E IL  di 


RICHILDE  COMTESSE  DE  HAY- 
NAUT,  BRABANT,  MONS  ET 
VALENCIENES. 


Ricril* 

D£. 


Chapitre  XI. 


^rtmirr 

dt  Rtthtl' 

de. 


104^^. 
Oivi/it» 
entre iK/- 
ebitde  ^ 
Janmari. 


1049. 


JiTorf  dn 

Comie 

HerméM. 


lOfl. 


Second 

merise 

de  Rttbih 


S^Llc  comme  fille  Vnique  luccedaen  touts  les  eftats  que  fon  pcrc  avoir 
]i  tenu , fut  premièrement  donnée  en  mariage  à certain  Comte  Her- 

man qui  àcaulè  de  cefte  alliance  ièqualifia  Comte  deHaynaut,  mais 
la  corre^ndence  & aficéfion  conjugale,  que  ce  lien  devoir  avoir 
caulë,  fût  bientolt  troublée  parla  pcudeconduiéfcque  le  Comteulbitaugou- 
vernement  de  les  eftats,  aulfi  la  Comtefte  Richilde  pretendoit  avoir  le 
plushant  bord  au  maniement  desaftâires,  commel’on  voitadvenir  d’ordinaire 
ou  quelqu’un  eft  Monfieur  par  Madame.  l’On  rapporte  la  première  caulë  du 
melcontentcmcntàce  que  leComte  Herman  làns  confiderer  les  maux  quelui 
en  pouvoient  furvenir,  s’eftoit  advancé  de  traiéier  avec  Baudewin  Comte  de 
Flandre  une  eftroifte  alliance  ou  conipiration  contre  l’Empereur  Henry , qui 
cftoit  aflfés  proche  parent  à Richilde,  laquelle  comme  femme  hautaine& 
courageurclë  fcniit  de  ce  tellement  offëncée , qu’oubliant  tout  refpeâ  & devoir  cWi«. 
elle  délibéra  de  Iciàifir  de  la  perfonne  de  fon  mari,  pour  le  livrer  en  mains  de 
l’Enmcreur,  & de  faiéf  elle  en  traiâa  envers  l’an  M.  XL  VI.  avec  Wafbn 
EvelquedeLiege,  quieftoitgrandami&fauteurdudiâEmpcrcur,  &propolâ 
le  moicn  pour  la  faire,  qui  fut  qu’il envoycroitlccretcmentquclquetroupe de 
genfdarmes  envers  Mons  pour  furprendre  IcComte  Herman  qu’elle  mcncroit 
au  champs;  maisWafon  fut  fi  bien  confcillé  qu’il  ne  voulut  mettre  la  main  en- 
tre Icbois&refcorce,  Jugeant  que  la  coleredes  femmeseft  un  feu  dcpaillc,qut 
s’efteint  au  moindre  appailëmcnt  qu’on  leur  donne. 

Quelque  temps  apresle  Pape  Leon  IX.  qui  eftoit  oncle  ou  du  moins  pro- 
chepareut  de  Richilde  eftant  venu  pardeça  les  Alpes  en  l’an  M.XLIX.  Lamimt 
accommodalcs  différences  qu’il  y avoir  entre  leCoratede  Flandres  & Icsalliés  * 
d’une  part , & l’Empereur  ‘d’autre , & apres  vint  auffl  voir  noftre  Princeffë  en  la  ^ 
ville  de  Mons  pour  mettre  la  paix  entre  elle  & fon  mari,  ce  qu’il  cffëéhia  de 
fi  bonne  façon , que  de  la  en  avant  ils  demucrcrent  en  bon  accord , mais  le 
Comte  Herman  mourat  environ  deux  ans  apres. 

Le  Comte  de  Flandres  Jetta  auffi-toft  l’œil  fur  noftre  Princeffë  vcufve , & 
propofà  un  mariage  entre  elle  & fon  fils  aifné  Baudewin,  mais  Richilde 
jenefeaià  quelle  caufë  refiifa  celle  alliance,  d’ou  le  Comte  print  occafion  “ 
de  lui  annoncer  la  guerre,  & de  faiél  en  l’an  M.  LI.  il  vint  à main  armée 
dans  l’Hay  naut  & y fit  des  grands  ravages , voir  mefmc  fift  marcher  fon  armée 
Jufques  devant  la  ville  de  Mons  :RiCHlLOEfë  trouvant  deftituée  d’affi-  sigthm. 
fteiice,  &fachant  que  l’Empereur  clloit  empefehé  ailleurs  à des  grands  af- 
ftires, changea d’advis&  confentiftau  mariagepropofépar  le  confëil  de  fës Ba- 
rons, qui  eftoient  allés  affedionnés  au  Comte  Baudcwin,mais  Lietbert  Evef- 
que  de  Cambray  s’oppofa  à celle  alliance  pour  la  confànguinité  qu’il  y avoir  cmifi  Om- 
entrelescontraàants;  carHugueCapctRoydeFrancelaiffaleRoy Robert&  iag^rfi. 
Hadewide,lediâRoy  RobcrtproCreaAlixmereduPrinceBaudcwin,  &Had- 

Tom.  I.  Q.  wide 


Digitized  by  Google 


(Si  TROPHE'ES  DE  BRABANT 

Kiciiil-  wide  fût  merc  du  Comte  Ra^nierdcHaynautpere  de  la  Princefle  Rie  hil- 
ot.  de:  de  Ibite  qu’üsfc  touchoient  au  troifiefine  degré  de  confanguinitc,  mais 
nonobftantlesdefèacesdel’Evefque.Ies  nouveaux  maries  fetindrenr parentem- 
ble  & ne  voulurent  admettre  quelque  divorce  ou  feparation,  ce  que  fut  caule 
quel’Evcfque  les  excommunia,  toutesfoispeu  apres  le  Pape  Leon  dilpenfa  fur 
ceft  empelchement  comme  les  bons  autheurs  rapportent. 
rEmpr-  ccfle  alliance  defpleut  allés  à l’Empereur,  car  il  redoubtoit  le  Comte 

rf«r  //,»-  Flamen , de  qui  les  forces  eftoieot  redoublées  par  ce  moien , les  guerres  dont 
’y  f'V"'  ques  fè  renouvelleront  aufli-tofl  entre  l’Empereur  & le  Comte  Baudewin,  qui 
' cuidant  dellourner  les  fbreesde  fon  ennemi , avoit  mené  Ton  armée  fur  le  pais 
de  Liège  ou  il  furprint  la  ville  de  Huy  & fit  grands  degalls  aux  environs,  mais 
il  paia  chèrement  ces  exploits,  car  pendant  qui  s’amufbit  à nuire  Tes  voifins 
l’Empereur  avec  fon  armée  ravagea  tout  l’HaynautjufquesàToutnay  laquelle 
ville,  il  furprint  aufTi  comme  plus  à plain  fera  rapporté  ci -apres. 

Tr,/pai  Je  Peu  apres  cefte  entreprinfe  trelpaflâ  l’Empereur  Henry  le  V.  jour  du  mois 
d’Oéfobrc  de  l’an  M.  LVI.  & lui  lücceda  fon  fils  Henry  IV.  du  nom  qui 
lôfS.  pour  lorspouvoitavoirreagedefèptans,  defbrtcque  Icsprincipaux  de  l’Empi- 
re jugeants  que  les  troubles  ne  pouvoient  apporter  que  confufion , & qu’à  nou- 
veau Prince  paix  convient;  traidferent  de  forte  entr’euxque  toutes  les  diflen- 
tions  & noifts  dont  l’Empire  efloit:^téferoient  remisa  imediette  generale, 
laquelle  fut  proclamée&  tenue  à Cologne  ou  aufTi  allîfia  enperfbnne  le  Pape 
Viéfor  If.  qui  par  fon  authorité  & prudence  accomoda  plufieurs  débats,  & 
Ànerj  en  particulièrement  cclui  du  Comte  Baudewin  à des  conditions  fort  favorables, 
f Empire,  car  l’Empereur  lui  donna  & confirmala  Comtéde  Valencienes,  leChafleau 
dcGand,  avec  toutela  terre  gilànte entre  la  Honte dicTEfcaot,  depuislafoflè 
Ottonicnnejufques  à Anvers,  la  Comté  d’Alofl,  & les  terresyapertenantes 
, limées  en  l’ancien  Brabant  entre  l’Efcaut  & le  Dendere  : & tout  ce  print  le- 

diéf  Comte  en  fief  de  l’Empereur  lemeline  jour  de  fbn  couronnement  en  l’an 
icf;.  M.  LVII. 

Le  Pape  Viéfor  aiant  procuré  la  paix  & tranquilité  à l’Empire  retourna 
à Rome  ou  peu  apres  il  mourut  encor  en  la  mefme  année  au  mois  de  Iuillet& 
cufl  pour  fucceffeur  Frédéric  frere  de  Godefroy  Duc  de  Lorraine  qui  lût  nom- 
mé Eflienne  IX.  cefini-ci  donna  tout  le  droiâ  que  l’Eglifeavoit  en  la  Comté 
Tenrnap  OU jutifdiélion  temporelle  de  Toumay,avec  toutee  qu’en  dépend  au  Prince Bau- 
jomû  Un  dewin  de  Flandre  furnommé  deMons,  àquoiauflil’Empereurportafoncon- 
Elnndre.  fentement  fui  cédantfemblablementtoutle  droiéfcjilcrEmpirey  fbuloitavoir; 
lojp.  enfnite  de  quoi  en  l’an  M.  LIX.  il  fit  fon  entree  en  ladidtc  ville  à grande 
magnificence  & compagnie,  & de  la  tira  avec  fon  pere  le  Comte  de  Flandre 
vers  Cambraypour  fc  trouver  auxnopces  illec  célébrées  entre  Euflace  Comte 
de  Boulogne  & Ide  fille  de  Godefroy  Duc  de  Lorraine,  laquelle  feflefut  célé- 
brée en  grande  folennité&pompe,  avec  l’alTiftencede  plufieurs  Princes,  Seig- 
neurs, éc  NoblefTc. 

1067.  Le  Comte  Baudewin  de  Flandre  trefpafFa depuis  en  l’an  M.  L X V 1 1.  laif- 
Benj^ruin  ^ Baudewin  la  principale  partie  de  fescftats,&  à Robertfon 

ctme'^'iÊ  fécond  filslaComtéd’Aloft,  lesquatrempllicrs,  le  paisdeWaes  & lesiflesde 
EunJrei.  Zelandc,  félon  la  répartition  qu’il  en  avoit  fàiâ  durant  là  vie;  en  forte  que  les 
Comtés  de  Flandres  & Haynaut  furent  conjoinôcs  fbubs  le  domaine  d’un 
Comte , qui  auffi  les  gouverna  avec  grande  Prudence , luflice  & douceur 
tout  le  temps  qu’il  les  tint,  par  ou  il  acquifllerenomd’eflreundesmieux&là- 
ges  Princes  de  fon  fieclefic  pour  l’eftime&  réputation  qu’il  avoir  en  tours  pais 
il  fur  autant  redoubté  des  Princes  fes  voifins',  que  chéri  & aimé  de  fesfubjeâs 
&vairals.  Mais 
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Mais  le  Comte  Baudewin  ne  joUift  pas  long-temps  de  les  terres,  ni  lès  val^ 
fais  dugouvernement  d'un  fi  bon  Prince , car  la  mort  le  ravit  environ  trois  ans 
apres,  a fcavoirle  XXI.  dumoisde  luilktde  l’an  M.  LXX.  & fut  fon 
corps  enterré  en  l’Abbayqde  Hafnon , de  laquelle  il  avoir  efté  avec  la  Princclle 
Kichtlde  là  femme  vrai  reftaurateur. 

Aufli-toft  que  le  Comte  Baudewin  fut  trefpalTélbn  fterc  Robert  (qu’on 
nommoit  le  Frilbn  à caufe  qu’il  avoir  efpoufé  Gertrude  de  Saxe  vcufve  du  Comte 
d’HoJlande}  pretendoit  legouvetnement  de  la  Flandre  durant  la  minorité  de 
fes  nepvcux,  mais  la  Cotntefle  Richilde  fùtfi  bien  adviféc  qu’elle  lui 
coupa  le  fil  de  ce  delTein,  & fc  maintint  comme  fouveraine  tutrice  du  pais. 

En  l’an  M.  LXXI.  Albert  Comtede  Namur  eflant  en  difcordavecGo- 
defroy  Duc  de  Lorraine , délibéra  de  fortifier  le  Chafteau  de  Mirewaert,  mais 
Henri  Evcfque  de  Licge  allié  du  Duc  aiant  eu  les  nouvelles  traiiâa  deflbubs 
main  & acquit  lcdiél  Chafteau  & terre  de  Mirewaert  pat  achapt  delà  Princefle 

KicHILDE. 

Huguc  Chaftclain  de  Cambray  & Sired’Oy  fi  s’oubliant  du  refpc(ft&  obeif- 
fance  qu’il  devoir  iLietbert  Evcfque  de  Carabray  fon  Seigneur,  fut  fi  outré  cui- 
dant  de  mettre  la  main  à fa  perfonne,  le  conftituant  prifonnier  en  fon  Cha- 
llcau  d’Oyfi  , ce  qu’aiant  efté  entendu  pat  la  Princefle  Richilde,  elle 
jugeaeftre  de fbnfaiâ déporter remedcàuncaâionli vilaine,  &.à  uncviolen- 
cc  fi  dcfreglcc  ; elle  fc  transfporta  dont  en  toute  diligence  vers  ce  quartier 
accompagnée  dclbn  filsaifnélcComteArnou,  & par  admonitions  & menaces 
reftitua  l’Evcfque  en  pleine  liberté. 

La  Princefle  Richilde  avoit  bonne  efpacc  gouverné  la  Flandre  avec 
affés  de  difcrction  &prudencc , mais  quelques  confèillicrs  eftrangers  ( entre  les- 
quels font  taxés  les  Seigneurs  de  Coucy&Mailly)plus  aflcctionnésàlcurpro- 

{>re  bicuqu’au  publicq , commcncerentàchargcrlepcupled’exaélions  nouvel* 
es,  par  ou  ils  rendirent  la  Comtefle  fi  odieufeaux  Flamcns,  qu’elle  perdit  en- 
tièrement la  réputation  de  bonne  & vertueufe  Princefle,& comme  lesconfèils 
violents  produilent  des  cffèifts  admirables  & dangereux , le  mal  paflà  fi  avant 
qu’elle  acquift  le  titre  de  cruclle&trop  rigoureufe  Dame, car  comme  quelques 
députés  des  bonnes  villes  fuflent  venu  lui  rcmonftrer  Icsinfupportablesextor- 
fionsdont  ikfè  trouvoieutchargés,  en  lieu  de  les  donner  quelque  cfpcced’ap- 
paifement , cl  le  les  fi  t dcfpefcher  par  l’clpée , ce  q ue  depuis  caufa  des  grandes  al- 
terations par  toute  laFlandre  ; mais  les  confèillicrs  eftrangers firentpeudccas 
de  tout  cela,  dont  depuis  mal  en  printà  Richilde  & à fes  fils,  car  les 
Flamens  envoicrentfecrctcment  vers  le  Comte  Robert  le  Frifon,  quis’eftoit 
retiré  chez  fon  beaupere  le  pue  de  Saxe,  & lui  prefenterent  tout  iupport  8c 
afiiftence  s’il  voulut  entreprendre  le  gouvernement  de  la  Flandre  lui  remon- 
ftrant  le  trop  rude  & infu[^ttable  traiûcment  qu’ils  fouffroient  de  la  Com- 
tefle Richilde,  de  qui  les  confèillicrs  ne frapfioicnt  à autre  but  qu’à 
s’enrichir  de  dcfpoUiUes  des  pauvres  Flamens  aufli  ils  la  chaigcoicnt  de  ce 
qu’elle  fans  confeil  de  les  bons  fubjc(fts  s’eftoit  nouvellement  alhée  à certain 
gentil  homme  Nortman  Guillaume  Comte  de  Herfort  & Seigneur  de  Breteuil 
a qui  elle  fâilbit  auflî  porter  titre  de  Comte  de  Flandre.  Il  faut  croire  que  le 
Comte  Robert  receut  cette  Ambaflade  avec  plein  contentement , voiant  le  che- 
min ouvert  pour  incorporer  bonne  partiede  la  Flandre, &parainfi  il  donna  gran- 
des elj3crances&  conmlations  aux  Flamcns,  promettant  que  danspeuil  vien- 
droit  pour  les  tirer  le  latirannie  des  eftrangers  ; enfuite  dequoi  peu  apres  il  entra 
en  la  F landre , fans  qu’on  s’en  eftoit  apperccu , & aufli-toft  fût  reccu  en  la  vi  Ile  de 
Gand  d’ou  il  commencaà  traiéter  avec  lesautres  villes,  bref  il  futadmis&re- 
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Richil'  cogncuàlpre,  Bruges,  Lifle,  Caflel,  &prefquepartoutla FlandrcFlamen- 
“•  de.  Ccfte  tant  fubite  efmotion  donna  telle  frayeur  à la  Comtellè  Ri  c hil- 
DE,  qu’elle  felàuva  avec  lès  dcuif  fils  à Amiens,  d’ou  elle  traida  avec  le  Roy 
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Bataille 
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F^duct  M deFrance  fibienifon  advantage,  que  leRoy  en  pcrfonne  mcnaàron  fecours 
ftov’ilt  une  belle  armée , à laquelle  le  joignerent  les  troupes  que  Richilde  avoir 
des-ja  tircesdclaComtéd’Haynaut  & des  villes  d’Arras,  Tournay,  Douay, 

S . Orner , Boulogne , Bethune , Ardres , S.  Pol  & autres , qui  tenoient  encor  pour 
elle;  le  Roy  en  compagnie  de  la  PrincelTe&defesdeuxfilSjduComtedeHer- 
Ibrt,  (qui  aulTl  avoir  tiré  quelque  fecours  d’Angleterre)  & de  plufieurs  autres 
Princes&  Seigneurs,  marchaavec  celle puilTancedroiél vers  Calïèl,  eninten- 
tion  de  rendre  au  Comte  Robert  leloycrdefatcmcrite  déplus  ilss’allcuroient  la 
vidoireparcequeRobertn’avoitlaquatriefme  partie  deforces,  &entreiceux 
beaucoup  du  menu  peuple&  gensfansexperiencede  combatte,  ce  nonobllant 
le  Frifon  comme  Prince  magnanime  printrefolution  d’ellayer  la  fortune  de  lès 
armes,  s’imaginantquefacaufeelloit  bonne,  comme  ellant  requis&ap|>cllé 
pour  la  defence&protediond’un  peuple  afflige,  ce  qu’avec  affcsd’eleganceil 
rcmonftra  aux  fiens  par  une  harangue  qu’il  leur  fit,  par  laquelle  tours  animés 
delibererent  de  mourir  avec  leurCapitaine,  effimanrs  d’avoir  la  liberté  à bon 
marché  à quel  prix  que  ce  fiit.  Les  efcarmouchés  donques  donnèrent  entrée 
à la  bataille,  le  XIX.  jour  du  mois  de  Février  de  l’an  M.  LXXI.  laquelle 
flic  des  plus  fiirieufement  combacuës  de  quoi  l’on  fachcàparlcr,  de  forte  que 
l’une  partie  fe  foura  fi  avant  dans  l’autre,  que  le  Comté  Robert  s’effant  trop 
avancé  tombaprifonnicr  en  mains  d’Euftacc Comte  de  Boulogne,  maisàlafiu 
les  Flamens  par  un  long  combat  mirent  en  defroute  celle  grande  puiffâncc,& 
pourfuivirent  leurs  ennemis  avec  tel  courage , qu’ils  recouvrèrent  leur  Comte 
Robert  & fi  rentprifonnierlediél  Comte  de  Boulogne:  en  celte  fameufe  bataille 
perdirent  la  vie  le  Comte  de  Herfort  mari  de  Richilde,  avec  le  Com- 
te Arnou  fbn  fils , & grand  nombre  de  perlbnm^es  de  confiderition , & de- 
meura la  vidoire  au  Comte  Robert,  qui  avec  petite  troupe  défit  une  belle  ar- 
mée , ce  que  donna  tel  bruid  à là  rcnommcequ’auffl-toll  il  fut  làns  concradidion 
admis&  recogneu  pour  Comte  de  Flaudresaulfi  des  villesqu’auparavantavoi- 
enc  tenu  bon  pour  Richilde.  La  bataille  citant  finie  il  fit  enterrer  an 
Monallcre  de  S.  Bertin  le  Comte  Arnou  Ibn  nepueu , & le  Comtede  Herfort 
avec  affes  de  magnificence,  & donna  liberté  à la  Comteffè  Richilde, 
laquelle  clloit  tombée  en  lès  mains , & la  traida  fort  courtoifement,  monftrant 
qu’il  elloit  Prince  généreux , à qui  cedoibt  eftre  choie  indigne  de  voir  les  femmes 
en  lès  priions;  ilrclaxa  auffï  làns  aucune  rançon  le  Comte  de  Boulogne  aiant 
elgardàceque  Godefroy  Evelquede  Paris  Ibnfrej^e  elloit  le  premier  conleiller 
du  Roy  deFrance,  &quigouvernoittoutslesaffàiresde  ce  Royaume,  dequoi 
depuis  bien  lui  en  priut,  & outre  ce  il  pardonna  à coûts  ceux  qui  àlalùite  de 
Richilde  avoient  porté  les  armes  contre  lui,  làiis  aucunement  les  taxer, 

& que  plus  cil  donna  liberté  à touts  les  prifonniers  Flamens  acquiranc  par  ce 
procédé  tant  magnanime  la  bicn-vcuilance  de  ceux  mefmcs  qu’auparavancl'a- 
voient  voulu  du  mal,  & parainfi  ellablill  fes  nouvelles  conqudlcs,  car  la 
douceur  & affabilité  d’un  Prince  rend  les  vaffàls  affedionnés  à Ibn  fervice. 

La  Princeffè  Richilde  impatiente  de  fe  voir  depolfcdce  de  l’héritage  Cnm.de 
de  fes  enfants,  alla  trouver  auffi-coll  le  Roy  de  France  accompagnéedclbn  fils  g 
Baudewin,  & fill  grandes  inllanccs  pour  avoirdc  nouveau  fecours,  cequele  Mejir/  ’ 
Roy  accorda  de  tantplus  facilement , parce  qu’ilcllimoicquc  l’ufurpation  de  la 
Flandre  faideparle  Comte  Robert,  tendoit  diredemenr  contre  ibn  authorité 
& relped,  & comme  il  elloit  Prince  hautain , jeune  d’eage  & bouil  lant  il  refblut 
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Ncmvtiu  entièrement  de  prendre  vengeance  des  Flamans  &de  leur  nouveau  Comte,  & R'cun.- 
par  ainJi  avec  toute  diligence  podible  il  fit  drefler  une  armée  en  laquelle  la  **' 
•»«/!  ""  plus-pirt  des  forcesde  Ion  Royaume  fe  mirent  enicmble , commeaufiidupais 
d’Haynaut  & autres  afieâionnésà  Richilde;  & marcha  le  Roy  en  perfonne 
fur  la  ville  de  S.  Orner,  laquelle  aulli  il  print&  y exécuta  toute  fortede  rigeur 
& cruauté  fur  les  Flamans,  menaçant  de  faire  le  lèmblableaux  autres  ville  qui 
s’oppoferoientàfa  puilTànce,  mais  Godefroy  Evelquede  Paris  aiantlbuvcnan- 
ce  du  bon  & courtois  traiéiementquelcComtc  Robertavoitfaiftàfonfrcrele 
Comte  de  Boulogne,  mena  lesafTairesparautrc  chemin,  &traidla  en  forte  avec 
le  Roy  que  le  mariage  entre  lui  & Berthe  d’Hollande  fillede  la  femmedu Com- 
te Robert  fut  arrefte,  duquel  des-ja  auparavant  l’on  avoit  faift  quelque  ouver- 
ture, aulTî  avoit  le  Comte  Robert  envoie  devers  le  Roy  luiprclcntanttoute 
forte  de  foubmiffion  & recognoilTance  , de  forte  que  les  affaires  du  Flaman 
changerentfubitement,  carie Royavecaffesd’inconftance laiffant celle entre- 

prinle,  retournafans  effèiSuerautre  chofe,  & que  plus  eft  recent  leComteRo- 

rtccKiUJ  bert  à hommage  Le  Comte  Baudewin  fils  de  noltre  Princeffê  demeura  avec 
quelques  troupes  près  Sainél  Orner,  efperant  qu’il  lèroit  requis  ou  favorifé  de 
quelques  villes,  mais  fon  oncle  fe  forvant  de  l’occafion  le  vint  trouver  avec  fon 
armée  & le  força  a donner  bataille,  laquelle  fht  alpre  & bien  combatuc,  & 
combien  que  Baudewin  eftoir  inferieur  en  puiflance,  toutesfois  il  monflra 
BattUU  affes  la  valeur  de  fon  courage , mais  à la  fin  il  fut  mis  en  deiroute  ,&  leComte 
Robert  pour-fuivant  là  viéloite  entra  dans  le  Pays  d’Haynaut  & y fit  des 
grands  degafl  & dommMes. 

Pour  tout  cela  ne  laifia  la  Comteffe  Richilde  de  mouvoir  le  verd  & ^ 
le  foc  pour  rellablir  Ibn  fils,  eftant  ja  defelpcrce  de  tirer  ultérieur  fecoursde 
France,  s’addreffa  à Theodouin  Evefque  de  Liœe  & traiâa  en  forte  avec  lui 
qu'elle  receut  de  fon  Eglil'e  une  groffe  fomme  d’or  & d’argent  pour  laquelle 
elle  & fon  fils  le  Comte  Baudewin  obligèrent  les  principales  terres  du  Com- 

” ' ''  francalleu,  & les  tranfixirtercnt  B.J'A- 
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ilsles reccurentenfief, «fombla- 
gh  i Fs-  blement  receurent  à hommage  les  parties  de  leur  Comté  mouvants  de  l’Em- 

f ire.  comme  rAdvoUerie  de  l’Eglile  deS.WaudrudàMons&laPrevoIlcillcc,  Meytr. 

Eglifedc  S.  Aldegondc  à Mabeuge , avec  la  Prevollc , les  Abbayes  de  S.  Giffain 
&de  Haumont,  lesPrevoftés  dcS.  Vincentà  Sognies,  deS.  bauve,  denoftre 
DamcàCondé,  &S.  PierreàLeufc,  deS.  Landelin&dcS.  Ican,  leMarquilàc 
ou  Comté  de  V alencienes , les  hommages  dcsChaftelains  de  Mons , V alenciencs 
& Beaumont,  avec  toute  la  hauteur  & fouverain  droiél  en  tollieux.  mon- 
noie  & Advoüerie&tout  cequ’elle&  fon  fils  tenoieiit  de  l’Empereur  Henry, 
qui  fe  trouva  prefontàtout  ce  que  deffusen  la  ville  deLiege,  Sc  parlcslettres 
1071.  données  l’onfiefme  de  May  de  l’an  fufdiél  M.LXXI.  il  ratifia  & confirmalc- 
didtraidé.foubsletcfraoignaged’Annon  Archevelquede Cologne, des Eves- 
ques  Willaumed’Vtrccht,  Thicry  deVerdun,  Herman  de  Babenberge,  Liet- 
bert  de  Cambray,  Grégoire  de  Vcrcellcs,Erenfride  de  Sedun,&  desPrinces  Go- 
defroy Duc  de  Lorraine,  Raoul  Duc  d’Allemagne  ouSueve,  Welf  Duede  Ba- 
viere&autrcs,  & outre  ce  promirent  la  Comteffe  avec  fon  filsdefervirl’Evcs- 
qne&l’Eglifo  de  Liège  contre  touts  excepté  l’Empire,  aux  dcfpens  toutes  fois  de 
l’Evefque;  d’autre  cofte  l’E  vefque  s’obligea  avec  fon  Eglife  de  patrociner  & def- 
fendre  leComte  de  Haynaut  comme  un  Seigneur  cil  tenu  de  faire  à fon  feudatai- 
re,&  ceauffi  à fos  propres  dcfpens  avec  cincq  cents  chevaux  troisfoisen  l’année 
quand  leComte  en  auroitbefoing,  Baudewin  d’Avemics  adjoullc,  que  l’Eves- 
que  elloittenu  de  prefentet  au  Comte  de  Haynaut  toutslcsansauNocItrois 
Tom.  I.  R paires 


Digitized  by  Guujjlc 


? ?”t> 


RichjLo 


TfemvtlUs 
fpreet  p«Mr 
Lt  eouqiu’ 

drtt. 


Trtifiefpu 
tUf^âe 
det  forets 
de  Kitbil~ 
de. 


loSi. 
FAbbise 
de  S.  Denis 
à Broqtse- 
T9ie. 

rÈglife  de 
mflre  0a~ 
meif^e- 
lemeteuei, 
10S6 
Mort  de  U 
Cemteffe 
Riçfulde. 
Son  trot- 
fiefme 
riége. 


66  TROPHEES  DE  BRABANT 

paircsderobes.chalcunede  la  valeur  de  fixmarcs,  dcachalcuodesChailelaios 
deMoos,  ValencicDes& Beaumont  une  paire  de  robes  de  femblabie  valeur;  & 
tout  ce  devoir  ellre  maintenu  par  les  parties  Julques  à ce  qne  l’Eglife  de  Liege 
feroit  rembourrée  des  Ibmmes  que  la  Princede  Richii.de  & Ton  fils  rc> 
ceurent  del’Evelque;  elle  retintaufiîlibreslesalleuxdeS.  WaodnidpresMons, 
avecQaarignon,Gamapes,Frameries,  Kievi,  Braine,Hal,Caftres,  Herines, 
Cuemes,  bfimi.  Ville  fur  Hailne  & autres  terres:  ceci  ellant  ainfi  arrefié,  la 
ComtclTc  Richilde  mit  fur  pied  une  bonne  armée,  en  laquelle  le  trou- 
vèrent toutes  les  forces  de  l’Eglife  de  Lii^e  arec  Godefroy  Duc  de  Lorraine, 
Albert  Comte  de  Namur,  Henry  Comte  de  Lovain,  Louis  Comte  de  Chiny 
Conon  Comte  de  Montagu  & plufieurs  autres  Princes  & Seigneurs  les  amis 
& allies,  qui  tours  foubs  la  conduiâc  du  jeune  Comte  Baudcwia  marchèrent 
vers  la  Flandre,  mais  le  Comte  Robert  aiantfccu  leur  dellèin,  avec  quelque 
adillence  qu’il  aroit  tiré  de  France,  les  vint  recontrer  à Broqueroye  une 
bonne  lieue  près  de  Mons,  ou  pour  b troifielme  fois  le  Comte  Baudewiufiit 
dcfàiâen  bataille. 

Apres  tant  de  devoirs  fitiâs  en  vain,  noftre  Princefie  voiant  qu’il  ni  avoir 
ni  aucun  eljxrir  de  pouvoir  rétablir  Ton  fils  eu  la  Comté  de  FUndre,commcnca 
i prefier  l’oreille  aux  amisqui  lui  parloicnt  d’accord  & paix , laquelle  finalement 
fut  arrellée  aux  conditions  enfui  vantes,  fea  voir  efi  queleCorote  Robert  retien- 
droit  pour  lui  & lès  luccefTeurs  la  Comté  de  Flandres  prmi  certaine  Ibmme 
qu’il  devoit  payer  à ion  nepveu  le  Comte  de  Haynaut , que  les  Comtes  d’Oftre- 
vant  & Valencienes  avec  ce  qu’en  dépend  demeureroient  au  Comte  de  Hay- 
naut  &àfcs  fiiccelTcurs,  qu’ils  alIUlcroient  l’un  à l’autre  contreuncbaicun,  6c 
tiendroient  bonne  paix  & amour  entr’eux.  Voila  comment  la  Princefiê  R i- 
c H I L o E pour  s’etlre  trop  opiniâtrée  au  conleil  d’efirangersle  trouva  avec 
Ibn  filsdepolTedée  d’un  pays  fi  important,  quiluiclloitdcude  droiâ&natures 
fe  trouvant  avec  ce  chargée  de  debtes  & engagée  à l’extremité. 

De  la  Richilde  iè  conveitant  i la  pieté  fonda  avec  ibn  fils  le  Com- 
te Baudewin  en  l’an  M.  LXXXI.  l’Abbaye  de  S.  Denis  audiâ  lieu  de  Bro- 
queroye; en  mémoire  delabatailleydonnée,  & pour  le  falut  des  âmes  de  ceux 
qui  y avoient  laide  la  vie,  & encor  peu  apres  ils  fondèrent  l’Eglife  de  noftre 
Dame  à Valencienes,  laquelle  apres  en  l’an  M.  LXXXVl.  le  Comte  Bau- 
dewin donna  à l’Abbaye  de  Hafnon,  ellefitaudî  clore  de  murailles  & tours  b 
ville  de  Beaumont  ,&y  fonda  une  Eglife  en  l’honneurde  S.  Venant;  dtapres 
avoir  gouvernée  longue  eipace  Tes  pais,  elle  trefpailajacnbon  eagele  XV.de 
MarsocFan  M.  LXXXVl.  & récent  Icpulturcenladiâc  Abbaye  de  Hafnon, 
près  le  Comte  Baudewin  ibn  iccond  mari.  Son  troifiefme  mari  comme  diâeil 
futGuilbumeComte  de  Herfort&Sire  de  Bretcilil,  qui  eftoit  fils  d'Osberne 
le  Crelpu  Senefchal  de  Normandie  St  d’Albrade  fille  de  Raoul  Comte  d'Iury , 
ibn  grand  pere  fut  Herfefte  le  Danois  frere  de  Gonore  femme  de  Richard 
Duede  Normandie  , &eiloit  lediâ  Comte  de  Herfort  veuf  d’Adelice  fille  de 
Rogicr  Sire  de  Toeny  en  Normandie,  de  laquelle  il  avoir  auparavantprocrée 
Guillaume  Comte  de  BreteUil,  Richard  Comte  de  Herford,  Raoul  moiue,  Em- 
me  fomme  de  Raoul  Sire  de  Guader,  & une  autre  fille  mere  de  Rayoald  de 
Crecy;  cequej’ai  bieb  voulu  annoter  ici  afin  qucbqualitédudiâ  Comte  foie 
plus  cognué.  ' 
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ENFANTS  DE  RICHILDE  COMTESSE  DE 
HAYNAUT  ET  DU  COMTE  HER- 
MAN SON  PREMIER  MARI. 

8.  13  Or.iER  eftoicboiceax,  & diâ  on  que  (à  mcrc  le  fie  rcnoacerandroiâ 

dcfuccellion  qn'd  avoit  à la  Comté  de  Haynaut  en  faveur  des  Enânts 
de  Ton  fécond  mariage , il  fiit  d’Eglilè  & devint  E vefquc  de  Cbalon , en  la- 
quelle ville  il  fonda  PEglife  Collegiale  de  S.  Nicolas. 

8.  . Gertrude  fiat  Religieufe. 


ENFANTS  DE  RICHILDE  ET  DE  BAU- 
DEWIN  COMTE  DE  FLANDRE 
SON  SECOND  MARI. 


8. 


Rnou  Comte  de  Flandres  & Haynaut  tue  à la  bataille  deCaflël  enl’an 
M.  LXXI. 


8.  B AUD  EW  IN  Comte  de  Haynaut . Valencienes  & Ofirevant  euft  à fem- 

me Idc  fille  de  Henry  Comte  de  Lovain  de  laquelle  forât  encor.parlcci-apres,  il 
lailTa  cincq  fils  & trois  filles . foavoir  cil  Baudewin  qui  lui  fucceda  en  la  Comté 
de  Haynaut,  & elpoulâ  lolenté  fille  de  Gérard  Sire  de  WalTembeige&  d’Ir- 
mengardeComtcficdcGucldres,  ArnouquifiatSire  duReux,  &cultàfemme 
BcatricefilledeWauthier  Chaftelaind’Atb,  Louis,  Simon  ChanoineàLiege& 
Henry,  raifnéedes  fillesIdefiatdonnéeenmariageàThomasSiredeMarle& 
deCoucy,  qui d’elleprocreaune fille  auili  nommée  Ide,  laquellefiitpremiere- 
mentmariceà  AlardSire  deChimay,  & apres  à Bernard  Sire  d’Orbais,  la  fo- 
coude  fille  Richildefot  femme  d’Armaury  Comte  de  Monifort,  & depuisde- 
vintRcligieufe  àMabeuge,  & la  rroificime  fille  Alix  print  alliance  avec  Hu- 
guc  Sire  de  Rumignies  «deFlorines,  & d’eux  fortit  grande  Nobleflc  car  ils 
lainerent  un  fils&  fix filles  hautement  mariées;  quandà nofireComteBaude- 
win  il  fut  malheurefoment  tué  par  les  infidels  en  la  terre  Sainâe  en  l’an 
M.  XCVI II.  l’onremaquc  qu’en  diverfes  lettres  il  prend  diverfts  qualités, 
carcnuncdcranM.  LXXXVI.  il  fodid  fimplementComtedeMons,en 
autre  de  l’an  M.  LXXXVII.  il  s’intitule  Comte  de  Valencienes,  &cn 
Charte  de  l’an  M.  LXXX IX.  il  fo  did  Comte  de  Haynaut,  de  vjencie- 
nes , de  Douay  & Oflrevant. 


Fin  du  deuxiefme  livre. 
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y.  LAMBERT  DICT  BALDERIC  II.  DU  NOM 
• COMTE  DE  BRABANT,  DE.LOVAINi 
EN  TAXANDRIE  ET  EN  HAS- 
BAING,  ADVOUE’  DES  EGLI- 
SES DE  NIVELLE  ET 
GEMBLOURS. 
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Chapitre  J. 

I-devanc  parlant  du  Comte  Raginier  IV.  frere  de  ce  Prince  nous 
avons  rapporté  les  inconvénients  que  parenfcmble  ils  palTe- 
reut , & les  travaux  que  d'une  commune  main  ils  Ibubftindrent 
pour  le  recouvrement  de  la  Comté  de  Mons  & autres  terres  de  leur 
ancien  patrimoine,  & comme  à la  fin  on  l’an  DCCCC.  LXXXV.  ils  furent 
derechef  rcditucsen  leurs  terres,  lajuftice  & bon  droiâ  de  leurs  armes  leur 
donnant  ouverture  àune  conquefte  ft  difficile  & defendué  par  de  fi  puilTants 
advcrlaircs. 

Aufli  avons  difl  ci-dcfliis  qu’envers  l’an  DCCCC.  XC.  Ansfridc  Corn-  Prtmm 
te  do  Lovainefineudel’efpritdivin,  quita  toute  pompe  mondaine,  & encom-  u- 

pagniede  rafèmmeHilt'onde&de  la  fille  unique  Benifie  lé  dédia  entièrement 
au  lérvice  de  Dieu , laifiant  fes  cllats  à noflre  Prince  Lambert  fon  coufin  Sc 
heritier , qui  par  ce  moien  remit  en  mainsde  fônfi^rc  Raginier  tout  ce  que  lui 
cftoit  elcheu  en  partage  en  la  Comté  de  Haynautà  en  Brabant,  fe  contentant 
de  la  fucceiîlon  que  lui  elloit  tombée  de  fondiéf  oncle  le  Comte  Ansfridc , lé 
qualifiant  de  la  en  avant  Comte  de  Lovain  ville  capitale  dos  pays  qu’il  pofic- 
doit,  &ordinaircdemcure&rcfidcncedc  la  court,  de  Ibrte  que  des-ja  en  l’an 
M.  III.  certaine  Gifle  native  de  la  ville  de  Gand  s’eftant  avec  lés  enfants  & 
pofterité  confacréeau  lérvice  de  S.  Gertrude  à Nivelle  à certaines  conditions 
&ccns , elle  conftirua  ladiâe  donnation  (bubs  la  proteâion  du  Comte  L a m- 
B ER.T  de  Lovain  comme  AdvoUé  l'uperieur  de  ladiéleEglilé  de  Nivelle. 

En  l’an  M.  VI  U.  le  XI II.  de  Septembre  l’Empereur  Henry  I L citant  Pmvtt 
en  la  ville  de  Trcues  par  fes  lettres  oéloya  à noflre  Prince  Balderic,  & ft-n- 
à Balderic  Evefquc  de  Licge  le  ban  ou  droiâ  fuperkur  de  la  chaflé  en  leurs 
propresbois,  giflants  entre  les  deux  Rivières  Ncthc,  & entre  cellenommée 
Thile,  appartenants  aux  villes  de  Hcyfle,  B3dfride&  Malines  qu'on  appelle 
vulgairement  forefl  de  Wavre , firuce  en  la  Comté  du  Comte  Gothclon 
nommée  Anvers.  ' 

Toutesfois  peu  apres  noflre  Prince  tomba  en  dilgrace  dudiâ  Empereur  p„imi 
dont  la  caulc  n’efl  prccifement  cognuë,  màisilefl  fort  vrailémblable,  que  la  ft-  >3- 
promotion  de  Godefroy  Comte  d’Ardennc  au  gouvernement  ou  Duché  de  la 
baflé  Lorraine  aurat  Icrvi  d’occafion,  & donné  du  melcontentement  point 
feulement  au  Prince  Lambert,  ains  aulfi  à Gérard  Comte  en  EMace, 

Thicry  Comte  de  Hollande  ficautres  qu’au  mclme  temps  nous  trouvons  eu 
armes  contre  l’Empereur;  tant  y at  qu’en  l’an  M.  XII.  l’Empereur  envoya  sigthtrt. 
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Lam*  ' une  bonne  armée  foubs  la  conduire  du  Duc  Godefroy  dansleBrabanrponrra- 
.»£,K.T».  vager  lediâpais,  Lambert  qui  n'avoità  lamaindeéfbrcespour  rencontrer 
Lntùm  Ion  adverfaire , fe  retira  dans  Ibn  Chafreau  de  Lovain , ou  le  Duc  vint  mettre  le 

iiege,’peofaorbien  ravoirattnppé  dons  les  filex,  mais  nollre  Princeavec  les 
liens  fc-dcfendirest  fi  valcureulement,  que  le  Duc  Godefroy  fc  trouvant  fru- 
ftré  du  fucces  qu’il  s’eftoitproinis,  retournafans  rien  avoir  efTcetue,  aiantap- 
prins  que  celui  qui  trop  s'advancc  recule  avec  confrilion. 

lotv  En  l’année enl'ui vante M.  XIII.  de nouveaus’eflevaqueftion  & debaten- 

Pifemihm  ti-g  jg  Prjngg  L AMBERt  & Baldcric  Evdque  de  Licge  fon  conlin,  la  cauié  sildirû. 
iWov  P^rcc  que  l’Evefque  faifoit  baftir  uoe  fbrtreflc  à Hugardepres  Tillcmont 
y pour  la  derlencc  comme  il  dilbit  des  terres  que  l'on  Eglile  p>o(Icdoit  aux  envi-  Jonj. 
i/mtdcLif  rons,  Lambert  jugeant  qtie  cela' pouvoit  lcrvir  de  bride  à l'es  delTeins,  Eémiirt 
envoyafcsdcputésdevers  l’Evefque  pour  lui  remonftrcr  cnbon  terme  que  ce- 
lie fortreflceftoit trop  voifine  aies  terres,  requérant  parainfiqucl’onlaiflàtlc 
tout  en  eftat  comme  il  avoit  efté  julqucs  lors.mais  l’EvcIque  fit  peu  de  cas  dtf  tout 
cela,  & fit  pourfuivre  avec  toute  diligence  l’ouvrage  commence  ; pourquoi 
Lambert  délibéra  d’empefeher  par  force  ce  que  par  courtoific  & amour  il 
n’avoit  feeu  obtenir , & àccft  cfîctfr  fit  quelques  apprellst  l’Evclque  d’autre 
cofréconvoquaresalliés& valTals  pour  fc  défendre,  & entretant  déclara  noftre 
Prince  excommunié,  eftimantqueparccfte  voyeplufieurslaifièroicnt  defuivre 
Ibn  parti , routesfois  Lambert  ne  s’eftonna  de  ce  foudre,  ains  aiant  joinéf  à lés 
armes  celles  de  fon  nraveu  Rotbode  Comte  de  Namur  il  vintattaquer  l’Eves- 
Ctmitt  h que  audiâ  Hugaerdc  le  X.jour  du  mois  d’OdobrC  de  l’an  liildiâ:  le  combat 
2’Afan--  alpre,  & du  commencement  les  Liégeois  donnèrent  fi  vivement  fur  les 
troupes  du  Comte  Lambert,  qu’ils  les  firent  reculer  bien  avant , mais 
d’autre  coIléleComte  de  Namur  IcsalTaillill  fi  rudement,  qu’ildonnaoccafion 
au  Comte  deLovaindeftirearreftcrlcs  liens,  qui  reprennants courage  enfon- 
cèrent avec  telle  impetnofité  for  leurs  ennemis,  qu’ils  les  contrainirent  de  le 
mettreendefordre&choifir  la  fuite,  lailTâiitsdes  leurs  plusde  troiscemstuës 
ht  Ctmu  avec  wandnombrede  prilonniers  entre  lefquels  efloit  Herman  Comte  de  Ver- 
tTEtm-  duu&Eenhamfrere  de  Godefroy  Duc  de  Lorraine  formentionné,  lequel  apres 

ètmfniu.  honorablement  comporté  en  la  bataille  s’eftoit  làuvé  en  l’Eglile  de 

S. Gorgone audiftHugaerde,  ou  leComtede  iNamur  le  fill  fon  prilbiinicr  de 
• guerre,  mais  la  meredu  jeune  Comte  ufànt  de  bon  confeil  donna  liberté  au 
Comte  Herman  accommodant  par  ce  moien  les  diffcrcncesquelbn  fils  avoit 
avec  l’Empereur,  qui  cftant  à Confiance  à la  rcquifition  de  Gérard  Eveique 
deCambray  & meltne  de  l’Evcfque  Balderic  fitgrandes  faveurs  & carelTes  au 
Comte  Radbode  le  retirant  par  celle  voie  arriéré  du  pai’ti  du  Prince  L a m- 
BERT  fon  oncle.  , 

Cependant  l’Evelqne  de  Liege  fentoit  grandement  la  perte  qu’il  avoit  fouf-  cii  fOr. 
fért  à Hugarde  & comme  Prélat  qui  aimoit  la  pieté,  fe  contrilloit  de  ce  qu’il  W 
avoitdonné  occafion  à la  perte  de  tant  de  gens  de  bien , aufii  certain  fienfami- 
liervertoeuxperfonnagenommél’Evefquelcanlercprennoitdecequ’il  s’eftoit 
trouvé  chef  d’une  armée,  lui  remonftrant  combien  il  eftoit  mal-feant  à un 
* Eveique  déporter  lesarmes,  & fe  trouver  es  aâionsmilitaires,  d la  façon  des 
Princes fccuiiers,  de  forte  que  l’ÉvelqucBalderictouché  d’un  remor.sdecon- 
* fcience.pour  expiation  du  crime  qu’en  ce  il  pouvoitavoircommis  délibéra  de 
fonder&doterdansla  villede  Liege  unMonaftere  en  l’honneur  deS.  Jacques 
1014.  leMineur  ce  qu’aufiîil  exécuta  en  l’an  M.X  I V.  le  donnant  i des  Moinesde 
l’Ordre  de  S.Bcnoift,  qu’il  fit  venir  de  l’Abbaye  de  Gemblours. 

En  l’an  fiifdiâ  M.  XIV.  trei^ilâ  de  ce  monde  Arnou  Comte  en  Has-  cm,, 
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baiog,  £rere  de  i’Evdqae  Balderic  & comme  le  Comte  n’iToic  aucun  enfant  L Au- 
de fa  femme  Lutgarde  il  inftitua  lediâ  Evefque  Ibn  principal  heritier  lui  laif-  saa  t 1. 
tant  & à Ton  Eglilêtoot  ce  que  lui  competoit  en  la  Comté  deHasbaing»  enla- 
qucllcIoComtedcFlandrcs  pretendoient  quelque droiâ.  NollrePtinceL  am> 

BU  RT.  Toit  qu’il  pretendoit  quelque  part  en  ladidlcluccelTion,  ou  qu’il  vou- 
lut trouver  moien  de  s’accommoder  avec  l’Evclque  Balderic , aiant  élis 
adverti  que  la  ComtclTe  Lutgarde  veufve  dudiâ  Comte  Arnou  s’acheminoit 
vers  la  ville  deLiege,  illafit(aifirfurlechemin&  mener  en  fon  Chadeau  àLo- 
vain,  ou  lui  mefiivc  la  recueillit  avec  toute  affabilité  &courtoinc,&  latraicda 
en  forte,  qu’elle  entreprint  de  mojenner  la  paix  entre  l'Evclquc  (bu  beaufrere 
& le  Comte  Lambert , à qui  en  outre  elledonnalbnalleu  de  Harent  que  depuis 
nodrcComteccda  audiâ  £velquc«u  augmentation  de, la  fondation  de  l'Ab- 
bayede  S.  lacques,  voulantparccmoienedreparticipantà  un  œuvre  11  pieux. 

La  ComtclTc  Luraarde  donna  aulC  à l’EvcIque  Balderic  Ion  alleu  de  Fleru  & 
fl  bien  mena  les  afmires  que  l’on  arrella  entre  des  parens  fi  proches  une  ferme  * 
paix,  frarmi  laquelle  l’Evefquc  concéda  en  fief  au  Prince  Lambert  la  p„. 
Comté  de  Bn^eron,  laquelle  avoir  efté  de  l’heritage  du  Comte  Arnou  de  Has-  <<«* 

baing  ludiâ  & ce  moiennant  la  Ibmme  de  mil  & deux  cents  maresque  L am- 
B E R T paya  promptement  à l’Evclquc. 

l’Un  mal  n’elloit  pas  fi-to(l  accommodé  ou  unnouvcauvinttroublér  le  repos  Slfrltrt. 
denollrcPrincc,carGodefroyDuc  deriniêrieurc  Lorraine  heritier  des  inimi- 
tics  que  le  Comte  Godefroy  d’Ardcnne  Ibn  pere  avoir  eu  avec  nos  Princes  Pr,!^t 
Ragiiiicr  & L A MBERT,  cfpioit  l’occafion  pour  lé  venger  d’eux  ,& parain- 
fi  aiant  feeu  le  dilcord  qu’il  y avoir  entre  le  Prince  Lambert  & l’Evefquc 
Balderic , jugea  le  temps  prcmre  pour  lui  faire  la  guerre  & l’allâillir  par  les  ar- 
mes, à quel cffcdl aiant joinâ les  forçcsqu'il  fcctff  de  fesfreresdc  alliesil  entra 
da&sl'Haynaut  ruinant  les  terres  du  jeune  Comte  Ra^inicrquiaulli  ne  fut  ne- 

eent,  ains  aiant  amaffé  belles  troupes  alla  rencontrer  le  Duc  vers  la  Sam- 
, ou  Lambert  fon  oncle  le  vint  trouver  avec  tresbclle  compagnie,  de 
forte  que  Godefroy  ne  fe  confiant  en  lès  forçes  trouva  bon  de  repalTcr  ladidc 
Rivicre  Sambre,  nos  Princesplcin  de  courage  le  pourfuivirent  vivement  jufques 
près  deFlorincs,  ou  le  Duc  fe  voyant  des-ja  attaqué  au  dos,  délibéra  de  tour- 
ner telle  &dc  perdre  plullot  la  vie  en  corabatant,que  de  recevoir  l’ignominie 
d’élire  defàiâ  en  fuiant  ; l’on  commença  doneques  venir  aux  mains  le  X 1 1. 
jour  du  mois  de  Septembre  de  l’an  M.  X V.  8c  comme  le  danger  encourage 
aulli  les  timides,  ceux  du  parti  du  Duc  Godefroy  s’cllant  ranges  en  bon  ordre 
fouflindrent  leeboedes  nollrc$.à  pied  ferme,  monflranrsafTcs  qu’ils  ne  s’elloi- 
ent  arrellés  pour  derechef  tourner jes  efpaulcs,  les  nollres  approchoient  avec 
pctitcordonnance&pcnfoient  des-ja  avoir  la  vidtoire  qu’ils  s'clloienc  ferme- 
mentpromis;  maisantrementadvint,  car  le  Duc  Godefroy  le  fcrvantdudelnr- 
drequ’elloiteotrcfesadvcrfaires,  obtint IcdclTus,  point toutesfois  lànsnotable 
perte  des  fiens  ; entre  les  morts  fut  trouve  nollrc  Prince  Lambert  qui  s’elloit  mal 
Ibuvcnu  qu’à  l’ennemi  fuiant  fans  defriâe,  il  convient  frire  pont  d’or  & que 
les  dclèfperés  ne  donnentains  vendent  leurs  peaux  aircschcr;maisil  apprint  ces 
leçons  à les  dcfpens.  Balderic  en  fa  Croniqnc  des  Evelqncs  de  Cambray  rap- 
porte du  Prince  Lambert  que  paffànt  à Nivelle  au  lecours  dé  fon  nepvcu  BtUmt, 
commediâ  ell  certaine  Religicufc  avec  laquelle  il  lui  didl  avoir  eu  familiarité 
alTcs  fufpeâé , luiauroitcoulu  en  fa  chemifeou  habicsquclqnes SainélcsRcli- 
ques,  afin d’ellre par iceux  prelcrvcdc  mort&blelTùre,  &qu’cllantvcna  à la 
bataille,  il  combatit  longtemps  làns  qu’on  le  Icent  navrer,  mais  qu’à  la  fin 
par  la  volonté  divine  leldiéles  Reliques  s'clconlercnt  de  lui  miraculeufo- 
Tom.  L T ment. 
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L A M-  »»ent,  laiffants  leComte  deftitnédetoute  force , qui  parainiî  fut  vaincu  & tué  ; 

»txT  1.  &adjoufte  qu’eftant  depuis  Icfdiâcs  Reliques  trouvées  par  certain  foldat  & 
cachées  dans  les  bottes  il  trouva  aulli-toft  la  Jambe  fi  fort  alToléç  qu’il  fut 
contraintde  découvrir  ce  qu’advenu  lui  eftoit,  en  fuite  de  quoi  Icfdiâes  Reli- 
ques forent  prefentées  au  Comte  Herman  d’Eenham  freredu  Duc  Godefroy 
qui  depuis  lesprefenta  à l’Empereur  Henry.  Mais  l’on  voitpat  les  eferipts  de  ceft 
autheur  qu’il  parle  par  tout  fi  fort  audclàvantage  du  Prince  LaMoert& 
des  fiens,  qu’à  bonne  railbn  l’on  peut  Juger  qu’il  n’at  pas  cfté  trop  neutre  & 

(ans  paillon , &quand  bien  quelque  choie  en  auroit  elle , Je  ne  feaurois  toi»- 
tesfois  croire  tout  ce  qu’il  endiél,  & particulièrement  l’incelVe  ou  plullot  fa- 
crilcge  dont  il  aceufe  lediâ  Lambert , n’ellant  aucunement  vrailcmblable 
qu’un  Prince  Chreftien  s’acheminaut  ver^ne  occallonou  il  luialloit  eviden- 
tement  de  la  vie  s’oublieroit  fi  avant , ellant  d’ailleurs  d’un  tel  eage  qu’on  le 
. peut  bonnement  foubçonner  avoir  efté  libre  de  la  vchemcnce  de  tcllepadïon. 

AulIiSigebertantheurbien  proche  du  temps  ne  lâidt  aucune  mention  du  lacri-  SigtUrt. 
lege,  combien  qu’il  rapporte  tout  le  refidu  de  ccll  accident. 
it  Combien  que  noftre  Prince  eftoit  d’un  humeur  guerrier  & entièrement  ad- 
S Pimei  donnéàrinquicrude,  ilnelailTàpourceladedonncrdesmarquasdclàpieté,  cat 
EfHc’jt  l’Egl'Iè  UC  S.  Pierre  à Lovain  & y fonda  fept  prebendes , il  lift  aulTi 

Grry  à rebaftir  d’elle  de  S.  Gery  à Bruxelles  en  laquelle  fon  oeaupcrc  le  Duc  Charles  Ni.thtp. 
BrMxMi.  avoir  collcqné  les  Reliques  de  la  S.  Vierge  Gudule  les  aiant  à ceft  cffeéi  fairft  ^ 
S.G*  ir.  tranlporterduvillagcde  Mortfeleprcs  la  ville  d’Aloftouladide  Saindleavoit  S.GmJmU. 
en  là  demeure  Sc  fepulture. 

La  femme  du  Comte  Lambert  foc  Gerbergue  fille  de  Charles  Duc  de  Premi 
Ltftmmt  la  balTê  Lorraine,  IreredeLothaireRoy  de  France,  touts  deux  enfititsduRoy  fu-s-r-d- 
lJ^!‘  ^°“'sdi(ftd’Outremer  & de  Gerbergue  lôeur  deTEmpereurOtton  le  premier, 

plufieurs  autheurs  difcnt  qu’elle  porta  à fon  mari  la  Comté  de  Lovain  avec  le  •*.  Mmiit 
droiâà  la  Duché  de  Lorraine,  mais  la  contraire  appert  ailes  par  eequ’enavons  ^ 

I diâ  ci-devant,  toutesfbis  eft  il  très  certain  qu’elle  avec  là urur  Ermengarde 
ComtclTe  de  Namur  ont  eftéles  vrayes  heritieres  félon  droirft  & nature  de  la 
couronne  de  France, &de  tout  ce  qu’eftoit  deu  par  vraye& légitime  fiiccelfi on 
au  Duc  Charles  leur  pere  heritier  nnicqdeLonisRoydeFrancelbnnepveu,  fur 
qui  Hugue  Capet  ulurpaJa  couroime,  & parainfi  noitre  Princellê  porta  à Ibn  ma- 
rilcComte  LAMrsERT  toutes  les  prccraitiences,  dignités,  luftre  &hauteur  de 
celle  tresfàindle&  tresaugufte  mailbn  des  Pépins  & de  l’Empereur  Charlema- 
gne , & certes  il  eft  très  alleuré  que  le  Comte  Lambert  avoit  ailes  de  valeur 
& courage  pour  pourfoivre  le  droid  delà  fcmme&  enfants,  filafbrtunc  l’cull 
elle  plus  favorable , mai  s comme  nous  avons  veu  i 1 fe  trouva  toutletempsdelbn 
régné  en  continuelle  guerre  & dilTcncion  avec  l’Empereur  Henry,  & ancres 
Princes  les  voifins;  tant  yacquelaPrincefféGcrberguefembleavoir  furvelcud 
(bn  mari  le  Comte  Lambert  avec  qui  elle  receut  lepulmre  en  Eglilc  de 
S.  Gertrude  à Nivelle,  fi  l’on  donne  crédit  à nos  Hilloriens.  Laconfanguinité 
paternelle  de  la  Princellc  Gerbergue  atefté  deferipte  en  latableGenealogique 
fur  le  commencement  do  livre  deuxiefme  &pour  fon  extraâion  maternelle 
fervira  la  lablc  ci-fuivante. 
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ENFANTS  DE  LAMBERT  COMTE  DE  BRABANT 
ET  LOVAIN,  ET  DE  GERBERGUE  DE 
FRANCE  SA  FEMME. 


(.  r Tenry  I.  Comte  de  Brabant  & de  Lovain , de  qui  nous  donnerons 
l’éloge  maintenant. 

(.  Lambert  III.  du  nom  fucceda  en  la  Comté  de  Brabant  & Lorain>  & de 
“ lai  ferat  parlé  apres  à la  pourfuitte  de  cefte  Hiftoirc. 

^ Racinier  Comte  mentionné  par  divers  autheurs  de  qui  toutesfois  on 
ne  trouve  aucune  mémoire  dans  les  Chartes  du  temps. 

* i.  Mehaut  fut  donnée  en  mariage  à Euflace  Comte  de  BouIogne>  des- 
. quels  la  pofterité  ferat  rapportée  fur  la  fin  de  ce  troificfme  livre. 
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fOtton  Duc  de  Sueve  & de  B»vîercJHcn«yDucdcFr3n- 
cfp.  lutte.  Il  trcrpalTa  9S1.  ^ coiiie  efpou.  Aleyde 

forur  d’Albert  dcGc> 
rardComtes.cn  Ella- 
ce  & dlci  eft  pro* 
crée  Coutard  a.  Em- 
pereur. 


Henry 
Duc 
de  Sa- 
xe £m« 
pereiir 

îî- 

thilde 

fille 

tu 

Comte 

Théo- 

doric. 

li 

mou- 
rut lea. 
de luü- 
la  936, 
Bit  i 
Quod- 
lîn- 
burg. 


Octon  I.  du 
nom  EnrocreCr 
efp.  I . rigide 
fille  d’Emond 
Roy  d'Angle- 
terre X.  efpou. 
Aleyde  fille  de 
Raoul  Roy  de^ 
Bourgogne  & ‘ 
vculVc  de  Lo- 
thaire  Roy 
d'Italie.  Il  trc$- 
palla  973. 


‘tTEtjitJf. 

Ludolf  Duc  de  Sueve  efp.  Itte  i 

fille  de  Herman  DucdeSuerc.  |S.  Gereon  Archcvcfque  de  Colo- 
II  mourut  avant  fon  pere  9n*  !gnc, 

^Mdiaut  nce  949. 

Willaume  Archevcfquc  de 
Mayence.  Tréfpaflâ  968. 

Lutgardc  ou  lutte  femme  de 
Conrard  Duc  de  Lorraine. 


(C  Aleyde. 


Otion  a.  Emperenr  efp.  Theo- 
phaine  fille  de  l’Empereur  de 
Conlhntinople.  Il  mourut 
Rome  l'an  9S3.  11.  Dcccmb. 


[Otton  3.  Empereur  efp.  Marie.  Il 
mourut  a3.  lanvier  looa-  fims  en- 
fants- 


Mehaut 

burg. 


AbbcfTc  4 Qucdlin- 


Aleydc  Abbeilè  i Quedlinbourg. 
^Sophie  Abbcfic  à Gandersheym. 


Brunon  nom' 
mde  Grégoire  f. 

Conrard  Duc  de  Ca- 
rinthe  efp.  Mehaut 
fille  de  Herman  Duc 
de  Sueve. 

Willaume  Evefque 
de  Strasbourg. 

Ebard  mort  1004. 


Gerbergue  efp. 
t.  Gillebert 
Comte  de  Bra 
bani  Duc  de 
Lorraine, 
mort  939  a efp.  1 
Louis  d’Outre-^ 
mer  Roy  de 
France.  Qui 
mourut  9yj. 


'Du  t.  Mtry. 

Henry  Duc  ds  Lorraine. 

Gerbergue  eip.  Bcrthold  Duc 
de  Bavicre. 

Du  Y.  Mur 


Uu  7.  Mufy.  TLouIs  Roy  de  France  mourut  9S7. 

Lothaire  Roy  de  France  cfp.Jdt  Hugue  Capet  ufurpa  la  couron- 


Emmc  fille  de  Lothaire  Roy  \nc. 
d’Italie.  Il  mourut  986. 


S.  Brunon  Ar- 
chcvefque  de 
Cologne  âc  Ar- 
chi  Duc  de 
Lorraine. 
Mourut  II. 
d’üilob.  <^y. 


Bivlctccrp'lut-  B»'’'®*:  dp 

tt  fillcd’Amou  de  Conrard  Ro»  dc< 

lemauv»  Duc  f-  d’O- 


Charles. 

Louis. 

Charles  Doc  de  Lorraine  In- 
Icricure  efp.  i.  bonne  a.Agnes< 
de  V'crmmndotf.  Mort  en  pri-  ' 
(bn  991. 

Henry. 

Mehaut  femme  de  Conrard  Roy 
de  Bourgogne.  Qui  mourut  934. 

.Alberade  efp.  Renaud  Comte  de 
Rheims  de  de  Roucy. 


fOttOD  Duc  de  Lorraine  dernier 
ho|r  nulle  de  la  race  de  Charlcma- 
grfe. 

Gerbercue  femme  de 
L4ombert  Comte  de  Brabant 
Lovainy  (ÿf. 

Ermcngarde  mari  Je  à Albert  Com- 
pte de  Namur. 

’S.  Hcn^  i.  Empereur  apres  Otton 
3.  efp.  Cunigondc  fille  dcSîgisfridc 
Comte  de  Lut?.cnbourg  Comte 
Palatin.  Il  mourut  13.  luillet  1014. 


f Henry  Comte  '4e 
Brabant  tué  1038. 


de 


Mourut  9fy.  L 


Lambert  Cmnte  de 
Brabant . Lovain  , 
dcc.  efp.Odc  de  Lor- 
raine. 

Raginier. 

Mehaut  fimune 
d’Kufiace  Comte  de 
^Boulogne. 


Bavière. 

[Brun  Comte  Palatin  en  Saxe. 

Hugue  Comic  '^'>1' de  tranee 

de  Puris  qui  I 

n.ouru.,9,^  eTR^hueî’DTO 

Normandie. 


Odon  Duc» 

Beatrix  cl^u.  Frcdric  Duc  de 
Lotratne. 


Brun  Evefque  d’Augsbourg. 

Amou  Evefque  de  Ravenne. 

Gifle  efp.  i.  EftienncRoyd’HongC' 
rie  Bernard  Duc  de  Saxe. 

Gerbergue  nommée  Brigide. 

fS.  Robert  Roy  dcFranceclp.  Con- 
flancede  Provence.  II  mourut  1030. 
Hadwide  efp.  Raginier  4.  Comte  de 
Haynaut. 

Alix  ef>.  Renaud  Comte  de  Nevert. 
Gifle  dp.  Hugue  Comte. 


HEN- 
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HENRY  COMTE  DE  BRABANT  , DE 
LOVAIN,  DE  TAXANDRIE  ET  EN 
HASBAING,  ADVOUE’  DES  EGLI- 
SES DE  NIVELLE  ET 
GEMBLOURS. 


Chapitre  IL 

^^^Pres  que  le  Comte  Lambert  avoit  efte  tlcfaiâ:  & tue  en  la  bataille  de 
P A ^ Florines  en  l’an  M.  XV.  noftre  Prince  Henry  fbn  fils  (qui  ap- 
parement  s’elloit trouvé  en  icelle) continua  avec  foncoufinRaginier 
Comte  de  Mons  de  faire  la  guerre  au  Duc  Godefroy  & à les  frères 
& alliés , delbrte  qu’il  tomba  comme  ion  perc  en  l’indignation  de  l’Empereur 
Henry  II.  mais  Gérard  Evcfquc  de  Cambray , Adelbold  Evefqued’Vtrechc 
&HaymonEvclquc  de  Verdun,  confiderants  les  inconvcnientsquecesdefiên- 
tions  caufoient  à la  patrie,  travaillèrent  en  forte  qu’une  paix  fut  arrellée  cn- 
tr’eux , laquelle  de  tant  plus  fut  afformic  par  l’alliance  que  le  Comte  de  Mons 
contraéla  avec  Mehaut  fille  de  Herman  Comte  de  Verdun  & d’Ecnham  frere 
au  Duc  Godefroy  fordidt. 

Raoul  Sire  d’Aincourt  n’aiant aucun  enfant  delà  femme  Gifle,  fill  cnl’an 
M.  XXXVI.  édifier  audiét,  Aincourt  une  Eglife  & y fonda  doulè  prében- 
des, à l’exhortation  deReynardlorsEvcIquedeLiegeconftituantladiélcEgli- 
fè  & fondation  foubs  rAdvoUeric  de  nollre  Comte  Henry.  Ce  College  frit 
depuis  envers  l’an  MCC  CC.  LVI.  tranlporté  en  la  ville  de  Lovain  en  la 
Cappelle  de  S.  lacques  que  l’on  nomme  opde  Bicft  ou  il  refidc  jufques 
à prclcnt. 

Rodolphe  Roy  de  Bourgogne  fe  trouvant  aulfi  dellituc  d’enfânts  & char- 
ge d’un  grand  cage,  délibéra  de  transférer  fon  Royaume  à l’Empereur  Con- 
rard  II.  mari  de  Gifle  là  nicpcc,  ce  que  toutesfois  contenta  afles  mal  à Eudes 
Comte  de  Champagne  nepveududiél  Roy,  jugeant  qu’ileftoitpluscapableà  la 
fuccefliondefon  oncle  que  l’Empereur,  qui  ne  lui  appartenoitquepr affinité 
d’alliance,  dcparainfi  voiant que l’Empercurs’alloit mettre  enpolTeffion  il  lui 
fit  remonftrer  tout  au  large  le  tort  qu’on  lui  faifoit  & prclènta  de  prendre  de 
lui  enfieflediâ  Royaume  en  cas  que  l’Empereur  lui  en  voulut  laifler  lapoflcs- 
fion , mais  c’elloit  chanter  la  fable  au  fourd  par  ou  Eudes  déjà  dcfefpcré  de  fes 
pretenfions,  print  relblution  d’cl]rrouver  la  fortune  de  les  armes  Tachant  bien 
qu’elles  lcroient  fàvorifées  parla  RoyneConllance,  de  fon  fils  Henry  Roy  de 
France,  & de  la  plufpart  des  Princes  de  ce  Royaume  : 11  dreflà  donquesiine 
belle  armée  deFrancois,  Bouiguinons  &Champinois,  avcclaquelle  encoren 
l’an  M.  XXXVI.  il  entra  dans  les  limites  de  l’Empire  & d’abbord  brufla  le 
Challeau  &l’Eglile  de  Commercy , & paflànt  la  Meule  mit  le  fiege  à ville  de 
ut  njfte-  l’ouï,  ra' ageant  tout  les  pais  d’alentour,  & en  l’année  enfuivantede  nouveau 
paflàdans  l’Empire , & printle  Chafteaude  Bar  -le  Duc , cependant  l’Empereur 
avoitamafle  toutes  les  forces  du  Royaume  de  Lorraine,  & foubs  la  conduire 
du  Duc  Gothdon  envoia  une  puiflantc armée  pour  reprimer  les  inlblenccs  du 
Tom.  I.  • V Comte 
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HtNRT  I.  Comte  Kudes , qui  le  Duc  rencontra  près  le  Chadcau  de  Bar  lurdi A , & 
s’eftantsifs  armées  approchées  l’on  vint  à une  bataille  très- furieufe,  en  laquelle 
Eudes  perdit  la  vie,  laiBàut  pour  exemple  qu’à  la  chalTe  le  chafleur  eft  bien 
fouventprins:  laviAoiretoutcsfois  coufta  bien  chere  aux  Lorrains,  carilsper- 
dirent  grand  nombre  de  perfonages  fignalés,  entre  Idqucls  fut  Albert  Comte 
de  Namur  coufin  germain  de  noflrc  Comte  Henry , qui  le  trouva  audî  en  ce 
rencontre  & y fit  prilbiinier  de  guerre  certain  Seigneur  nommé  Herman  qu’il 
détint  long  temps  en  la  ville  de  Lovain  faiis  pouvoir  convenir  fur  la  rançon  Prmvri 
& délivrance , ce  qu’à  la  finfit  relbudre  à Herman  d’attenter  (ur  la  vie  de  no- 
lire  Prince  & aiant  prins  quelque  couleur  de  quercllcil  cxcuta  ce  malheureux 
dcllcin  làns  que  les  autheurs  nous  en  donnent  plus  d’elcIairfilTement:  celle 
mort  li  inopinée  caufa  à touts  fes  bons  valTals  un  regret  fort  fenfible.  Certes  il 
lui  eulV  cllé  mieux  de  relaxer  Ion  prilbnnier  làns  aucune  rançon  que  de  la 
paier  lui  mefme  fi  chere,  mais  les  arrclls  des  Princes  fout  fouvent  trop  arre- 
llés.  Ce  pitoyable  accident  arriva  en  l’an  M.  XXXVIII.  Iclon  Sigebert  & 

Àhri^jM  uiaislcjour  ou  Moisne  font  remarqués  precifement,  il  clltoutesfois 

Cornu  certain  que  ce  fut  apres  le  V.d’AoulV  car  en  certaine  Charte  de  laraclinedatc 
Hrmry.  par  laquelle  Baudewin  Marquis  & Comte  de  Flandres  faiA  donnation  à l’Ab- 
baye de  S.  Pierre  à Gand  de  la  difmc  de  toutes  fortes  de  poilTonscnla  ville  de  Prc»wr 
Bourbourg;  ell  nommé  tefmoing  Henry  Comte  de  Lovain,  Lambert  fon 
ftere  &pîufieurs  autres. 

Combien  qu’il  ne  foitallcurc  ou  le  Comte  Henry  aieprins  alliancedc  maria- 
ge, fi  ell  il  qu’il  lailTâ  quelques  enfimts.  Son  corps  fut  enterré  en  l’Eglife  de 
Nivelle  près  fes  ancellrcs  félon  que  les  Croniques  le  rapportent. 


ENFANTS  DE  HENRY  COMTE  DE 
BRABANT  ET  LOVAIN  ET  DE 
SA  FEMME. 

7.  /'^Tton  quifuccedaà  fon  pere  es  Comtésde  Brabant&Lovain,  maisil  PmTu 
mourut  encor  en  la  mefme  année  M.  XXXVIII.  Sigebert,  Alberic  f'tf- *• 
& Gilles  Abbé  de  S.Tron  en  les  vers  font  mention  de  lui. 

r.  A Delaide. 

7-  C/Uniconde. 

7,  A Dele  ces  trois  filles  font  expreflement  nommées  enfants  du  Comte  Preuve) 
Henry  de  Lovain  en  la  généalogie  de  S.  Arnou  Evcfque  deMctsla- 
quelle  at  eflé  eferipte  envers  l’an  MCC.  LXI.  mais  l’on  ne  trouve  autre 
choie  d’elles,  par  ou  il  ell  fort  apparent  qu’ils trelpalTcrent  fans  avoirprins  al- 
liance de  marine. 
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6.  LAMBERT  DICT  BALDERIC  III.  DU  NOM^a^»- 
COMTE  DE  BRABANT,  DE  LOVAINi  ’ 

DE  BRUXELLES,  EN  HASBAING, 
TAXANDRIE,  &c.  ADVOUE’  DES 
EGLISES  DE  NIVELLE  ET 
GEMBLOURS. 
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5.  ïS^^SSStant  Otton  fon  nepveu  trefpafTé  il  fucceda  en  touts  les  cftats  &tcr- 
^ fc- ^ rcs  que  IcComteLambertlI.l’onpercavoitpoiredé&au/n-toftcom- 
^^^^yj  mença  fes  adlions par  la  pieté,  caril  rcftitua  à rEglilêdcNivcIlcfi- 

Nivelle.  ’ tuée  en  Brabant  tout  ce  que  ces  antecedeurs  pouvoient  avoir  uliirpé  * 
fur  les  biens  d’icelle, ce  que  s’apprend  par  certaine  Charte  donnée  àAix  le  111. 
de  luing  de  l’an  M.  XLI.  par  laquelle  l’Empereur  Henry  III.  confirma 
à ladiâe  Eglilè  le  bourg&villedcNivelle&  autres  polIêlIîons& juridiélions 
y appertenantes , àlarcquifition  de  Ghothclon  Ouedesdeux  Lorraines  & du 
Duc  Godefroy  Ibn  fils,  le  tout  de  l’aveu  & confentement  de  noftre  Prince 
Lambert  AdvoUé,  Ibubs  Ictcfmoignagede  Herman  Archevelque  de  Co- 
logne, Nithard  Evcfque  de  Liege,  Poppon  Archevefquc  de  Trêves,  & autres 
dix  & huiû  Evelques. 

Il  fit  depuis  en  l’an  M.  XL  VIL  le  XVI.  jour  de  Novembre  avec  gran- 
Treefte-  de  folennité  rranlportcr  par  Gérard  Evcfque  de  Cambray  les  Rcliquesde  la  14. 
s'‘ctùle  S.  Vierge  Gudulcde  l’Eglife  dcS.Gcry  en  la  villede Bruxelles,  &colloquercn 
* ' lanouvelfeEçIilc  qu’il avoitfaiéi  batlircnladiélc  Villelurlemont.laqucllefut 
aufiî  confacree  le  melmc  jour  par  lediél  Evelque , en  l’honneur  de  l’Archange 
S.Michiel,  tenant  le  S.Siege  lcP.ipe  Damalc  II.  & l’Empire  Henry  III. 

/ A * Encor  eu  la  mcfmc  année  le  Prince  Lambert  avec  fa  femme  Ode  Prenei 
Briiiél-  pir  l’exhortation  de  Gérard  Evelque  de  Cambrai  fufilift  fonda  en  la  nouvelle  pes-  14. 
tel.  "Eglifede  S.  Michiel  &S.  Gudule  doufe  prebendes,  tenant  le  S.  Siège  le  Pajx: 

J048 /IiV  Eeon  IX.  & l’Empire  Henry  III.  Ce  qu’eft  digne  d’eftre  remarqué  contre 
/i*in.  ceux  qui  commencent  le  Pontificat  de  Leon  fur  l’an  M.  XL  IX.  car  l’on 
voit  par  ici  qu’en  l’an  M.  XLVII.  ou  Iclon  le  ftil  Romain  fur  le  commen- 
cement de  l’an  M.  XLVIll.  Leon  avoit  des-japrins  polfelfionduS.Sicgc. 

Comme-  Entretant  s’cfmcurcnt  grandes  dilfentions  en  l’Empire . car  eftant  Gothclon  si/;ehri. 
liée,  » Duc  des  deux  Lorraines  trefpalfé  en  l’an  M.  XLIV.  fon  fils  aifné  Godefroy  ellteric. 
l'Empire,  Pnncc  ambiticux  iic  Ic  contentantde  la  haute  Lorraine  que  ja  du  vivantdclbn 

perc  il  avoit  obtenu,  print  les  armes  contre  fon  frère  Gothelon  auquel l’Em-  Seef. 
pcrcur  avoit  invefti  de  la  Lorraine  Inferieure  cuidant  bien  lui  lever  le  pied , '">’■ 
mais  l’Empereur  aiant  en  l’an  M.XLV.  mené  Ibn  armée  fur  Godefroy,  il  le 
contraignit  de  le  rendre  à merci  en  fes  mains,  en  fuite  de  quoi  l’Em]Kreurlc  Atcyer. 
fit  conuimer  prilbnnier  à Gibeficnftcyn.maisGodcfroy feentfibien  n^oticr, 
quepeuapres,  l’Empereur  célébrant  la  Pentecofte  ü Aix  lui  donna  liberté , aiant 
prinspour  affeurance  en  oftage  Ibn  fils  quimoutut  bien  tort  apres.  Cependant 
Gothclon  qui  tenoit  la  baffe  Lorraine  vint  auflî  à trcIpalTcren  l’an  M.  XLVI. 

V 1 &lui 
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& lui  fucceda  par  Don  de  l’Emperear,  Frcdric  Comte  de  Luxembourg,  ce 
que  derechef  donna  occafion  au  Duc  Godefroy  des’elinouvoir,  ilcraiâadon- 
ques  contederarion  avec  Baudewin  Comte  de  Flandre  & Herman  Comte  de 
Mons  marijdc  la  Comtede  Richiidc,  aulqucis  aulîl  fejoignift  Thiery  Marquis 
de  Vladcrtingen  & Comte  de  Hollande  qui  des-ja  clloicen  mauvais  mel'nagc 
avec  rEmjrcrcur  à caulc  des  opprclTions & outrages  que  liiivant  les  tracesdu 
Comte  Thiery  fon  pcrc  il  continuoit  de  faireàl’F.glilc  d’Vtrecht,  ulurpantdc 
retenant  par  force  pluficurs  biens &jurirdi(Sions  d’icellcj  de  Ibrtc  que  ces  qua- 
tre Princes  de  commune  main  delibererent  de  faire  la  guerre  à l’Empereur& 
à fes  fubjeûs , & lui  tailler  de  la  belègne  de  touts  coués;  &de  faidt  en  l’an 
M.  XLVII.  les  Comtes  de  Flandres  & Hollande  prindtent  la  ville  de  Nim- 
megen , bruderent  le  Palais  Impérial  illec,  & firent  tout  ce  qu’ils  fccurentde 
malenvers ces  quartiers.  Le  Duc  Godefroy  d’autre  codé  furprint  la  ville  de 
Verdun  de  laquelle  il  fe  reclamoit  Comte,  & y mit  le  feu  qui  conlbmma  audi 
l’Eglile  Cathédrale,  & avec  ce  exécuta  toute  forte  de  rigeur  & cruauté  fur 
ceux  qu’il  feavoit  dire  fidelsde  l’Empereur  lequel  voiant  la  téméraire  audace 
du  Duc  Godefroy  lcdeportadelbn  eftat  & encor  en  la  mefme  année  M.  XLVII. 
conftitua  en  là  place  Duc  de  la  haute  Lorraine  Albert  Comte  en  Ellàce,  ce- 
ftui-ci  dreda  une  bonne  armée  pour  lemaintien&dcfencedefa  nouvelle  char* 
ge , mais  le  Duc  Godefroy  qui  des-ja  eftoit  en  armes , le  vint  lurprendre  ades 
a l’impourveuc  en  l’an  M.  XLVIII.  & lui  donna  bataille,  en  laquelle  Al- 
bert laidà  la  vie  avec  fa  nouvelle  dignité,  laquelle  audl-toft  l’Empereur  donna 
à Gérard  frere  dudiâ  Duc  Albert  qui  ne  iàillitde Joindre  des  forcespourrefi- 
fter  aux  infolences  de  Godefroy  : mais  le  Pape  Leon  IX.  edant  venu  en  Alle- 
magne en  l’an  M.  X L I X.  trairda  un  paix  entre  l’Empereur  & le  Duc  Go- 
defroy &leComtc  de  Monsqui  furent  rcceus  en  grâce  en  la  ville  d’Aix  ; ton- 
tesfois  Baudewin  Comte  de  Flandres  ne  voulant  accepter  les  conditions  trai- 
âces,  refufa  d’abbord  de  redituer  la  Ville  de  Cambray  qu’il  avoir  prins  fur 
l’Empire  durant  ces  troubles,  maisaiantlccuquel’Empereur  faifoiedesgran- 
des  préparations  de  guerre  & des-ja  avoir  faiéf  marcher  quelques  trouppes  lut 
fes  pais,  il  ftitconlèillé  de  s’accommoder  aux  occurences.  Il  ne  redoit  donques 
que  le  Comte  d’Hollande  qui  continuoit  la  guerre,  & pour  la  confianeequ’il 
avoir  en  la  fituation  inaccelfible  de  fon  pais,  ne  voulut  le  foubmettre  à aucune 
raifon , ni  entendre  à la  reditution  des  biens  que  lui  & fon  perc  retenoientdc 
l’Eglilè  d’Vtrecht,  pourquoi  rEvefqucBernulphcaiantappcIléàfon  Iccours 
le  Prince  Lambert  & autres  hommes  de  ladiéfc  Eglilé,  aufquels  audilc. 
joignerent  Theodouin  EvelquedeLitge&AdcIbcronEvcIquedeMets,  forma 
une  belle  armée  avec  laquelle  fur  le  commencent  de  l’an  M.  L.  il  padà  par 
deffus  les  glaces  & entra  dans  la  Hollande  le  Comte  Thiery  les  vint  rencontrer, 
mais  n’aiant  les  forces  cigales  il  fut  defaitd  & demeura  entre  les  morts. 

11  fcmble  que  nodre  Prince  Lambert  machina  envers  ce  temps  quelque 
choie  au  desadvantage  de  l’Empereur,  car  Herman  Contraef  rapporte  fur  l’an 
M.  LI.  que  l’Empereur  le  prefla  fifort  parlcsarmcs,  qu’ilfutcoutrainéfdcfe 
remettre  à fon  parti. 

Cependant  la  réconciliation  du  Duc  Godefroy  & du  Comte  Baudewin  ne 
fut  de  longue  durée,  car  aiant  le  Comte  Flamcn  en  l’an  Ibldiéf  M.  LL  prins 
les  armes,  il  ficrcfoudrclaPrincelîê  Richiidc  Comtede dcHaynautau maria- 
ge qu’elle  conrraéfa  avec  Baudewin  fon  fils  aifiié , comme  ci-devant  at  edé 
didl;  d’ailleurs  le  Duc  Godefroy  s’edant  auffi  en  l’an  M.  LU.  allié  par 
mariage  à la  PrincclTc  Béatrice  filledeFredric  jadis  Duc  de  la  haute  Lorraine, 
& veufvc  de  Boniface  Marquis  de  Lombardie  & Tofeane  pretendoit  comme 
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mambour  des  en&nts  de  fadiâe  femme  aroir  l’admin idration  de  leurs  terres  & L a «- 
biens,  mais  l’Empereur  le  cognoiflant  propre  pour  lui  moUvoir  nouvelles  f>-  5- 

cheries  & troubles  en  Italie  empelchalès  defleins,  & donna  le  gouvernement 
dcfdiâs  enfants  & leurs  Ellats  à d’autres  Princes  de  leur  parentage , ce  qu’offen- 
ça  grandement  le  Duc  Godefroy , tellement  que  de  nouveau  il  s’allia  en  elltoi- 
iüe  confédération  avec  le  Comte  de  Flandres,  qui  ouvrit  derechef  le  chemin 
à la  OTerre,  car  en  l’an  M.  LUI.  il  mena  belle  armée  contre  Thedouin 
Evelque  de  Liège partifan  de  l’Empereur,  & d’abbord  print  la villedcHuy& 
la  fit  conibmmer  par  les  fiâmes,  Sc  detrouflà  & pilla  tout  le  pays  aux  en-  /«- 
virons.  '°t^- 

l’Empereur  ofTcnçé  par  les  inlblences  du  Comte  Baudewiu  drelîà  une  puif-  Pr,„„ 
lante  armée , & en  l’au  M.  L I V.  entra  en  la  Comté  de  Haynaut  & paflâ  /'«x-  ifi- 
l’Efeautau  village  deMaynfitué  près  de  Valenciencs,  &par  le  conicil&con- 
duiéfe  de  Ican  de  Bethune  AdvoUé  d’Arras  (mari  d’Ermentrude  vcufve  de 
Wauthier  Chaflelainde  Cambray  ) ennemi  jure  du  Comte  de  Flandres  il  pafla 
l’Efclufe  lors  place  forte  près  de  Douay  avec  toute  l’armée,  laquelle  de  lamar-  • 
cha  droiâ:  vers  la  ville  de  Lifle:  le  Comte  de  Flandres  avoit  commis  pour  la 
garde  de  ce  quartier  Lambert  Comte  de  Lens  frere  d’Euftace  Comte  de  Boulo- 
gne; ccftui-ci  vint  rencontrer  l’Empereur  avec  fês  troupes,mais  n’aiant  les  for- 
çes  pour  refifler  àune  puiflànçe  fi  grande,  il  fc  trouva  afTailli  avec  tant  de  cha- 
leur que  le  defordre  lui  caufa  une  entière  dcfaiâe  en  laquelle  lui  mefine  perdit 
lavie.  rEmpcreurpaflâdclaàTournayouilpIantaleficge,  &cnpeudetemps 
l’emporta  à petites  conditions , & parainfi  retourna  viéiorieux  & charge  de  bu- 
tin, grandes  richeflês,  & prifonniers.  La  plulpart  de  nos  Hiftoriens  rappor- 
tent Sc  font  d’accord  qu’en  cette  guerre  noftre  Prince  Lambert  auroit  sigiitn. 
eftétué,  en  quoi  toutesfois  ils  fe  mefprenuent  lourdement , car  combien  que  /litmc. 
Si^ebert&Albcricparlant  de  cette  dclaiâe  difent  que  le  Comte  Lambert  y fut 
tue,  ilsnedcfignentpastoutesfoispar  là  nottre  Prince,  ainslc  Comte  Lambert 
de  Lens,  car  ils  le  nomment  expreflement  vaflâl  du  Comte  de  Flandre,  ce 
que  ne  peut  cttre  entendu  du  Comte  de  Lovain , ains  bien  du  Comte  de  Lens 
qui  ettoit  homme  lige  au  Comte  de  Flandre , puis  que  tout  ce  qu’ett  aujour- 
d’hui de  la  Comte  d’Arthois  ettoit  pour  lors  comprins  en  la  Flandre.  Balderic 
autheur  contemporain  en  faCronique  de  Camhray  nous  rend  de  tout  ceinfal- 
lible  tefmoignage,  dilânt  expreflement  que  Lambert  Comte  de  Lensfuttuéen 
cefteguerre,  fans  fairementiond’aucunautre:  auflipeuton  remarquer  parfai- 
tement par  ce  que  nous  dirons  tout  en  fiiivant  l’evidençe  de  cette  vérité. 

Le  Comte  de  Flandres  avoit  la  volonté  prompte  pour  pouvoir  bailler  lare-  s:grhrt. 
venge  à fbn  adverfairc , & parainfl  en  l’année  enluivante  M.  LV.  s’ettant  /i4ieric. 
joint  au  Duc  Godefroy,  ils  vindrent  par  cnièmble  mettre  le  fiege  au  Bourg 
d’Anvers,  mais  FrcdricDucde  la  Lorraine  Inferieure  (qui  mcfme  ettoit  oncle 
maternel  du  Comte  Flanien)  le  défendit  avec  tant  de  valeur,  que  les  Princes 
Lorrains  voifins  eurent  loifir  afles  pour  mener  lefecours,  lequel  cftant  apparceu, 
le  fiege  fut  bien  bien  tort  levé. 

En  l’an  M.  L V I.  le  V.  jour  d’Otobre  tréfpafla  de  ce  ficelé  l’E^ereur 
Henry  III.  aiant  durant  fon  règne  defîneflé  grandes  affaires,  il  laifla  de  là  Atbtric. 
femme  Agnes  fille  au  Comte  de  Poitou  plufieurs  filles  & un  fils  Henry  fon 
fucceflêur,  qui  n’avoit  pour  lors  l’eagcqucd’cnvironfept  ans,  ce  que  donna  oc- 
cafion  à l’Imperatricc  fa  mere  & aux  Princes  de  l’Empire  de  fc  refoudre  à la 
paix,  à quoy  IcPape  Vitor  II.  qui  fetrouvoit  pardeça  travailla  grandement, 
tixit-  & à la  fin  toutes  les  diffêntions  furent  appaifées,  félon  qu’at  cttcrap[X)rtéci- 
devant  en  l’Eloge  de  Richilde  Comteffed’Haynaut. 
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Lam-  Il  ni  iToit  que  Florent  Comte  d’Hollande  qui  refufoit  de  s’accommoder  hi.Bika. 
iiE»T  2.  avec  Willaume  Evelqued'Vtrecht,  ufurpant  ce  que  bon  lui  l'cmbloit  l'ur  Ion 
& laifant  le  lourd  à tout  cequ’onluifceut  remonftrer  pourle  détour- 
uffrtffit.  ncr  de  ce  mauvais  delTein , ce  qu’efmeut  l’Evelque  de  requérir  l’alüftcnce  des 
Princes  lès  voi  fins&  lîdels  de  Ibn  Eglilc , entre  Iclqucls  font  nommes  les  princi- 
paux nollre  Comte  Lambert,  les  Comtes  de  Zutphen , de  Clevcs , de 
Gueldres  &deCuyck,  avec  l’Archevelquc  deCologneStl’EvefquedeLiege, 
ceux  ci,  aiant  joind  leurs  forçes  entrèrent  dans  l’Hollande  vers  Dordrecht 
icrS.  en  l’an  M.  L VI II.  mais  le  Comte  Florent  aiant  faiâ  fouir  des  Puis  légère- 
ment couverts  de  verdure  par  toute  la  campagne  ou  il  attendoit  les  cnnenris, 

Lt  Ctmu  obtint  parceftrataacme  une  infigne  viôoirelur  iceux, entre  les  prifonniersfut 
de  Ltvd:m  noftre  Comte  Lambert,  quinclceut  eftrerelaxcfanspaicrgranderançon.  Cc- 
frifinxitr.  viftoire  eft  rapportée  en  la  vieille  Cronique  d’Hollande,  & par  autres  avec 
grandes  particularités,  mais  legrand  nombre  des  tués  & autres  circonftances  y 
mentionnées  font  bien  fubjeéls  à caution,  voirlamort  del’EvefquedeLiegc& 
du  Comte  de  Haynaut  font  ouvertement  fabuleux , car  Theodouin  qui  pour 
lorstenoitlcfiegeEpilcopalàLicgc  trelpalTa  tant  feulement  en  l’an  M.LXXV, 

& Baudew'in  Comte  de  Flandre  qui  eftoit  par  fa  femme  Richilde  Comte  de 
Haynaut  vivoit  julques  en  l’an  M.  LXX.  comme  l’on  peut  alfeurement  col- 
liger des  bons  Autheurs  & par  les  Chartes  du  temps. 

1061.  l’On  rcnouvclla  la  guerre  en  l’an  M.  LX 1.  auquel  noftre  Comte  Lam-  £„ 

B E R T délibéra  en  compagnie  de  Herman  Comte  de  Cuyek  d’attaquer  de  met  dm- 
vive  forçc  le  Comte  d’Hollande,  qui  n’avoit  elle  endormi,  ains  aiant  en  deli- 
gence  joinél  les  forces , lè  vint  ruer  lùr  le  Comte  de  Cuyek  à l’impourveu  & mic 
eu  defroutefes troupes,  cependant  l’arméedenoHre  Comte  Lambert  arriva 
prefque  au  mefmetemps,  ccqu’animalcComtedcCuyckàrejoindrelcsIiens 
&pourfuivre  Ibn  ennemi,  qui  lansairierepenlce  s’eftoitarrefté  cnvcrslaMcu- 
fepout  rafrcichir  les  gens,  lelquclsàcaulcdela  grande  chaleur  s'eftoientpour 
la  plufpart  defarmés,  mais  fc  trouvants  aftaillisàl’inopinéeilslè  mirent  en  dé- 
fonce avec  alTés  de  valeur,  toutesfois  comme  l’armée  du  Comte  de  Cuyek  s’au- 
gmentoit  tousjours  par  des  troupes  nouvellesqui  des  noftres  furvenoient,  ils 
lurent  contraints  à la  fin  de  le  recognoiftre  vaincus.  Celle  vidoirc  obtint  le 
Le  Cemie  Comte  dcCuyck  le  jour  de  S.  Martin  en  Eté  en  la  fuldiéle  année,  laquelle  fut  Prener 
de  tant  plus  célébré  qu’cnicelleleComte  FlorentlailTalavic,  faifantunefin  fi  flf- 
malheureufe  commele  Comte  Thiery  fon  ftere  avoit  faiû  environ  onfc  ans 
auparavant. 

Nollre  Prince  Lambert  qualifie  Comte  de  Bruxelles  avec  lès  fils  ( des-  Prenet 
quels  les  noms  ne  font  exprimés!  lè  trouva  prelènt  au  bois  de  Ketele  & ligna 
PEflife  de  certaine  Charte  de  l’Empereur  Henry  , par  laquelle  il  confirme  la  donnation 
foirfteà  l’Eglilè  de  S.ServaisàMaftrichtpar  Otton  MarquisdeThuringe&là 
Mejiritii.  femme  Adcle,  detoutcequeleur  appertenoit  es  villesde  Werte&Thile&lès 
appcndenccs,  en  prefenced’Annon  Archevefque de  Cologne , deFredricDuc 
de  la  bafle  Lorraine,  de  Godefroy  d’ArdenneparfafommcMarquisenltalie, 
de  Lambert  Comte  de  Bruxelles  & les  fils,  de  Winric  de  Welèhel  & 
autres,  comme  récitent  les  lettres  dounéesauboisde  Ketele  en  l’an  M.  LXII. 
les  XI.  Kal.  d’Oélobrc  Indiélion  XV.  la  huiélielrne  année  de  l’ordination 
de  l’Empereur  Henry  IV.  & la  cinquiefmc  de  fon  Régné. 

Femme  du  femme  du  Prince  Lambert  eftoit  Ode  fille  de  Gothelon  le  grand  Preuvet 
P.  Lam-  Duc  des  deux  Lorraines  & Marqnisd’Anvcrs,  St  Ibeur  des  Ducs  Godefroy  & fSf-f  M- 
Gothelon , & de  Fredric  qui  fut  Pape  nommé  Eftienne  IX.  Ibn  Extradlionlè 
peut  voir  plus  particulièrement  en  la  table  luivante. 

Le 
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Le  temps  defontréfpasn’eftprecifcmcnt  remarquépar  lesbonsantheurs,  il  Heurt i. 
eft  vrai  que  nos  Croniqueurs  modernes  refereut  fa  mort  fiir  l’an  M.  LI V.  di- 
fantsqu’ilauroitellétocprcsTournay,  maisnousavons  ciKkrvantrcjeâcceft 
erreur  luffilàment.  Il  y at  apparence  que  Ibn  corps  aurat  «ftc  inhumcavec  les 
anceftres  en  l’Eglife  de  Nivelle  félon  le  rapport  de  nos  Hiftoriens. 

_____  _ .j 

ENFANTS  DE  LAMBERT  COMTE  DE  BRABANT  i 

ET  LOVAIN,  ET  D’ODE  DE  LORRAINE  I 

SA  FEMME. 

7.  T TEnry  il  du  nom  Comte  de  Brabant,  continua  la  pofteritc  & de  lui 
ferat  parle  plus  avant. 

Raginier  Comte  figna  en  l’an  M.  LXXIIL  la  Charte  de  Lietbert 
' ' Evelque  de  Cambray  par  laquelle  à la  rcquifition  de  Henry  Comte  de  Brabant 

Ibn  frere  il  donna  liberté  à l’Eglife  de  Bruxelles,  en  laquelle  le  Comte  Lambert 
leur  pere  avoit  inftitué  des Chanoinescomme diâ  at  efte  ci-devant;  maisen 
l’an  M.  LXXVII.  il  fut  tué  en  certain  rencontre  au  pais  de  Hasbaiog,  & B.J'/t- 
félon  le  rapport  de  Baudewin  d’Avennes  il  ne  lâillà  aucune  poflctité.  Tcmci. 
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HENRY  !I.  DU  NOM  COMTE  DE  BRAB  A NT,  Henrt». 
LOVAIN,  &c.  ADVOÜP  DES  EGLI- 
SES DE  NIVELLE  ET 
GEMBLOURS. 


10^1. 
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NiveUe» 


tEgl  Je 
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Mert  Jm 
Cemte 
ileary  2. 

Sa  femme. 


'■  Ciapifre  If^. 

Prince  vraifèmblablcmcnc  & fon  frere  Raginier  {ont  ceux  qni  fê 
^ trouvèrent  avec  leur  pere  le  Comte  Lambert  au  bois  de  Ketcîe  en 
l’an  M.  LXII.  lots  qu'Otton  Marquis  de  Thuringe  & fa  femme 
Adele  firent  donnation  de  certaines  terres  à l’Eglilc  de  S.  Servais 
à Maftricht,  comme  ci-devant  at  elle  remarque. 

En  l’an  M.  L X X 1 1.  nollre  Comte  Henry  afiRa  avec  lès  forces  à fa 
confine  RichildeComtelîcdcHaynaur,  contre  RobertComtedeFlandresdid 
leFrilbn,  mais  ce  ne  lut  avec  le  liicces  que  Richilde  s’elloit  imaginée. 

Godfalc  Prcvoll  de  l’Eglilede  S.  Gertrude  à Nivelle  donna  eu  l’année  en 
fuivante  ou  environ  àladiéfe  Eglifecercainsbiens&poficlfions,  parles  lettres 
données  durant  lettre  de  l’Em^reut  Henry,  eftant  Godefroy  le  Bollu  Duc 
de  Lorraine,  Henry  Comte  de  Lovain  fils  du  Comte  Lambert,  Rikele 
AbbelTe  de  Nivelle , Mehaut  Prevolle,  & Rulclc  Doyenne , ce  font  les  termes 
propres  de  la  Charte. 

Nous  avons  didquc  le  Comte  Lambert  ocre  de  nollre  Prince  Henry 
avoir  fiiiâballirrEglilcdeS.  Michiel  à Bruxellcs,&colloqaé  en  icelle  lesRcli- 
qncsdelaS.  Vierge  Gudule  ; & inftituc  doulc  prebendespour  accomplir  ledi- 
vin  fervice,maiscommc  ladiâe  Eglife  efioit  encor  fubjcâe  à la  Cathedralede 
Cambray,  nollre  Comte  fit  tant  envers  Liebert  Evefque  dudlél  lieu,  qu’en 
l’an  M.  L XX III.  Indiétion  XL  il  donna  pleine  liberté  à ladiâe  Eglife  de 
Bruxelles,  rclèrvanttanclculemcnt  une  rccognoillàncc de  deux  Ibis  monuoyc 
de  BrnxeÜesà  payer  annuellement  à lafclle  deS.  Lucqu’elllc  jourdeladedi- 
cation  de  ladiâe  Eglife  de  Cambray , & aux  lettres  que  leiiiâ  Evciquefurce 
donna  c£l  diâ  cxprcficmcnt , que  cela  le  fit  à la  rcquifition  du  Comte  H e N- 
R Y fils  du  Comte  I.ambcrt  qui  avoir  inllitué  les  Chanoiniesen  ladiâe  Eglilè 
de  Bruxelles,  par  bu  l’on  peut  colliger  Icurement  quele  perede  nollre  Prince 
avoitdeux  noms  &cantoll  elloit  nommé  Lambert  dCtantollBalderic  ce  qu’on 
remarqué  tant  par  celle  Charte  ou  il  ell  appellé  Lambert  que  par  les  lettres  de 
la  fondation  des  prébendes  fufdiâcs  ouilfcnommeBalderic,  &lemefmcs’ob- 
ftrvc  du  Comte  Lambert  1 1.  pere  grand  de  nollre  Prince.  Le  trefpas  do  Com- 
te Henry  ell  par  nos  Croniqueurs  remis  fur  l’an  M.  L X V 1 1 1.  mais  par  ce 
que  ci-deflus  cil  dùâ  il  appert  alTcs  qu’ils  n'ont  pas  bien  examiné  l’aUâirc,  & 
à leur  ordinaire  frappent  un  coim  d’aveugle. 

Sa  femme  elloit  Adele  ainu  nommée  expreHèment  en  Charte,  par  la- 
quelle Godefroy  II.  Duc  de  Lotbicr  fon  petit  fils,  confirme  les  donnations 
faiâes  à l’Eglife  de  S.  Pierreà  Lovain  oumefmeranivcrlâiredeccllePtinceflc 
ell  fondé  par  le  Duc  Godefroy  fon  fils;  Aux  Croitiquqs  d’.^fflegera  elle  cil 
aufii  nommée  A uel  e,  comme  encor  eiv  celles  de  Sigebert  & Alberic; 
mais  là  qualité  n’cll  autrement  exprimée:  les  Croniques  de  Brabant  la  font 

Tom  I.  V-  ■ fille 
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TROPHEES  DE  BRABANT 


Hzmrt  i.  fille  du  Laatgravede  Tbaringc,  cequ’eftant  il  y at  apparence  qu’elle  aura:  eûc 

fille  d’Octon  Lanigrave  de  Thuringe  qui  en  l’an  M.  LXII.  avec  fa  femme  p„ntt 
Adele  fit  donnation  à l’Eglife  de  S.  Servais  à Maftricht  Ibubs  le  tefmoùnagc  ftg.  ly. 
de  Lambert  Comte  de  BmiceUcs  & de  fesfils  lèlon  que  ci-devant  at  eue  ap- 
pointe. . 


ENFANTS  DE  HENRY  IL  COMTE  DE 
BRABANT  ET  D’ADELE  SA 
FEMME. 


H 


8. 


8. 
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iiaH. 

Kom- 

bfart  iTA- 
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Enry  IIL  du  nom  Comte  de  Brabant  & Lo vain , avec  l’Eloge 
de  qui  nous  donnerons  fin  à ce  troifiefme  livre.' 

Godefroy  qui  fucceda  à (bn  frere  en  la  Comté  de  Brabant , & apres 
obtint  la  DuchcdelabalTe  Lorraine  ,&  par  cefiui-ci  nous  donnerons  commen- 
cement au  livre  quatriefme  de  ceft  œuvre. 

Adelberon  fut  premièrement  Primicier  de  l’Eglilê  de  S.  Efticnne 
à Mets,  & apres  eftant  trefpafTé  S.  Frédéric  de  Namur  Everquede  Liège  le  Prmn  . 
XXX.  jour  de  luing  de  l’an  MC.  XXL  il  fut  cllcvé  i celle  dignité  en  l’an  fv- 
MC.  XXIII.  & ne  fut  point  feulement  fuccelTeur  audit  Saint  en  fbn  eftat  g'"' 
maisaulli  l'imita  en  toutes  forces  de  vertus  & pieté.  l’Eglilède  S.  Gilles  à Lie-'/»axi>rM. 
gc  fut  par  lui  libéralement  dotée,  ou  il  colloqua  des  Chanoines  Réguliers. 

Dans  le  Challcau  de  Cornille-mont  il  fonda  un  Monaftere  de  l’Ordre  de  Pre-  „î2**** 
monllré,  & fill  baflir  dans  le  cimiciere  de  S.  Dionis  l’Eglife  de  S.  Aldegonde  üikrt 
Vierge,  & dans  lecloiftreouambitillec,  il  erigea  encor  l'EglifêdcS. Clément 
& de  S.  Trudon,  & outre  ce  fit  grands  biens  aux  Monafteres  & lienxpieuxj 
fàilànt  reluire  non  moins  fi  libéralité,  que  l’amour  qu’il  avoir  à l’augmenta- 
tion  du  fervice  divin.  Il  avoir  pour  Coultume  de  vinter  de  nuit  les  Egliles,  < ■ 

& faire  lès  pricresdevant  icelles  au  temps  que  tonteftoic  en  filence.îlSjvint 
une  nuit  eftant  occupé  en  ce  vertueux  exercice,  quepaflant  devant  lamailbn 
d’une  pauvre  vcnfve  il  entendit  les  plaintes  qu’elle  fimbit  fur  la  perte  de  fon  , . 
mari , & fur  tout  s’eferioit  raifcrablemcnt  de  ce  qu’on  lui  avoir  ofté  Ibn  lit  au 
profit  del’Evclquc,  lèlon  le  droit  de  main  morte,  par  lequel  en  recognoiftân- 
ce  de  lcrvitude,  leSeigneurprcndlemeilleurcateloupiccemeuble  quand  un 
perc  de  famille  vient  à mourir  ; l’Evefque  efmeu  à pitié,  ufa  de  là  clemencc 
point  feulement  envers  celle  veufve,  maisgeneralement  remit , annulla&re- 
nonça  à tel  droit  au  regard  defes  vaffals,  par  ouilacquit  grande  réputation 
envers  un  chafenn.  Il  trcfpafl^  lejourde  laCirconcifion  de  l*an  MC.  XXVIIL* 

&fiic  enterré  en  l’Eglife  de  S.Gilles  qu’il  avoir  fondé.latflântapresfbiunefra- 
grance  de  vertueufe  vie  & opinion  de  (àinteté,  & à fes  fnbjets  ,'parents&  ‘ 
amis  on  regret  indicible.  Il  etift  pour  fuccelfèur  Alexandre  Archidiacre  de 
S.  Lambert.  * - ~ 


Ide  de  Lovain  foc  donnée  en  mariage  àBaudewin  Comte  de  Haynauti  Prumt 
fils  de  Baudewin  Comte  deFlandre  & de  Richilde  ComtefTè  de  Haynant  j les 
nopces  forent  célébrées  en  l’an  M.  LXXXIV.  comme  remarquent  Sige- 
bert  Sc  Alberic  quiladit  exprelTement  fille  de  Henry  Comte  de  Lovain , ce 

qu’encor 
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• qu’cncor  at  eftc  remarque  d-devamt  ou  j’ai  auffi  iàiâ  mention  de  leurs  en- 
fants qui  encor  feront  rapportés  fur  la  fin  de  ce  1 1 1.  livre. 

La  Comte  de  Flandres  lui  appartenoit  de  droiâ  & vraie  fuccelTioni  mais 
fon  oncle  Robert  le  Frifon  lui  en  priva  par  ufurparion,  comme  auffi  avonsdidt: 
au  large  ai  l’Eloge  de  la  Comteire  Richilde  fa  mere. 

Le  Comte  Baudewin  aiant  volonté  de  faire  ce  cclebre  voyage  vers  la  terre 
S.  de  Tau  M.  XC  VI.  avec  phifieurs  autres  Rrinces  Chreftiens,  pour  fournir 
aux  fiaix  & defpens  qu’il  lui  convintdefaire,  vendit &tranfporta  encor  en  la- 
diéle  année  à Otbert  Evelquc  de  Licge  fon  Chafteau  de  Couin  aveefesappar- 
tenances  ; parmi  la  fomme  de  cinquante  marcs  de  fin  or , qu'il  reçut  dudiâ 
Evelquc , le  tout  de  l’advcu  de  noftrc  Princeffie  1 d e fa  femme,  & de  les  fils 
Baudeivin,  ArnouLouis&  Henry;  cela  làiéf  Icdiét  Comte  Baudewin  s’équipa 
forntuculcmcnt  ôc  fit  lediâ  voyage  accompagné  de  grand  nombre  de  Cheva- 
' liers  & Nobles  defes  pais , & fc  comporta  valcurculcmcnt  aux  conqucllcs  que 
les  noftres  firent  en  ces  quartiers. 

Il  fut  depuis  envers  l’an  M.  X C V £1 1.  defigué  avec  Huguc  Comte  de  Ver- 
mandois  ficredu  Roy  Philijipc  de  France  pour  AmbalTadeur  vers  l’Empereur 
de  Conflantinoplc  aftio  de  tirer  de  lui  le  lecours  qu'il  avoir  promis  & ces  deux 
Princes  prindrent  chemins  divers,  à fin  que  plus  lèurcmcnt  l’un  ou  l’autre 
pouroitpalTeren  la  Grèce, pour  làtisfàire  i leur  legation;maislemalheurvou- 
lut  qu’cllant  le  Comte  Baudewin  en  ce  voyage  rencontré  d’une  grande  troupe 
de  Sarafins,  il  fut  contrainâ  leur  donner  bataille , en  laquelle  l’on  ne  Icait  s’il 
* lailTa  la  vie , ou  s’il  fut  faiâ  prilbnnier  & tranlporté  bien  loing , tant  y arque 
jamais  depuis  il  n’eft  comparu.  Baudewin  d’Avennes  diâ  qu’auffi-toft  que 
Dollre  PrincefTe  Idc  euR  lesnouvellcs  dudefadre  lürvenn  àlbnmari,  qu’elle  le 
tranljx>rta  à Rome  pour  s’cuquelter  de  l’ellat  du  Comte  Baudewin , ôc  en  avoir 
' quelque  nouvelle allèuré , maisn’aiantfceaappreodreautrechofequeladc&i- 

âe,  qu’elle  retourna  toutedefolée,&  que  palTant  par  les  Ardennes  Arnou  Comte 
de  Chiny  fur  quelque  pretenfion  eult  dencfo  de  l’arTeRé,  mais  que  laComtellè 
en  aiant  ellé  advcrcic,  fcretira&fc  lauvaen  l’Abbaye  de  S.  Hubert,  on  elle  fût 
bien  reçue , en  rccompenfe  de  quoi  elle  donna  a ladiéfc  Abbaye  bonnes 
terres  allodiales,  qu'cIlepolTcdoit  aux  environs,  par  telle  condition  quel’ Abbé 
cRChappelain  du  Comte  de  Haynaut  doit  venir  chanter  troisfois  en  l’an  la 
Melle , à la  rcquifition  du  Comte. 

En  certaine  Charte  de  l’an  MC.  VII.  par  laquelle  Emilie  nommée  Com- 
telTè,(filled’Ilàac&dcMchaat,  ) veufvedeRogierSircdeWavrin,  &fcmme 
î'linfit'  àValcnciencs,ellcx- 

mt*.'""'  prcircmcntdiéf,  que  ladiâc  donnation  fe  fie  de  l’adveude  Baudewin  Comtede 
Mons&de  la  Comtellë  lolente  fa  femme,  de  qui  les  biens  donnés  cRoient 
mouvants , à quoi  auffi  portèrent  conlcntement  tout  lesfrercs  ÔC  loeursdudiâ 
Comte  ôc  leur  roerc  la  ComtelTe  Ide.  Cefle  EmilTe  appellée  Comtefle  fe 
tEfl  maria  encorpour  latroifiefme  fois  à Godefroy  d’Arelcot,  avecqui  elle  dotta 
Ltt§4i.  l’Abbaye  de  Lieffies  en  l’an  MC.  XXXIX.  comme  l’on  apprend  par  antre 
Charte,  ce  que  j’ai  voulu  annoter  pour  le  curieux. 
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8.  HENRY  III.  DU  NOM  COMTE  DE  BRA- 
BANT ET  DE  LOVAINi  ADVOUE’ 

DES  EGLISES  DE  NIVELLE  ET 
GEMBLOURS. 

Chapitre  V. 

temps  auquel  il  commença  à rcgner  efl  auflî  incertain  que  celui  du 
«o8j.  ^ L ^ trefpasdefonpere.ilefttoutesfoisafleuréqu’enversranM.LXXXIlI. 

par  la  prédication  de  Wederic  perfonnage  fort  illudre  en  pieté,  fix 
Chevaliers  nommes  Gérard, Geldulphe, Thibaut,  Emelin,  Hargicr 
& VIbode,  aiants  quitté  la  milice  l'eculicre,  embrailërent  celle  de  Issus 
LiMtut.  Christ,  & choi firent  pour  rctrai<5e certain  lieu  defert  nommé Halïlegem, 
fimt'Af-  ou  ils  efleverent  quelques  cabanes  ou  petit  édifice,  qui  fiitappelléle nouveau 
1056.  Monafterc;  Gérard  II.  Evefquc  de  Cambray  en  l’an  M.  LXXXVI.  les 
venantvefiter  confacra  l’Eglifc , qu’ils  ayoient  balli  en  l’honneur  des  Apoftres 
S.  Pierre  & S.  Paul,  à quelle  folennité  le  voulurent  trouver  prefents  noftre  Com- 
te, Godefroy  Ibn  frere , & la  ComtelTe  Adèle  leur  mere  ; & pour  d’avantage  pro- 
mouvoir la  pieté  defdiâs  Chevaliers  le  Prince  Henry  Ibubs  le  titre  de 
Comte  et  Advoue  duT>ays  de  Brabant,  donna au- 
diâ  nouveau  Monallere , de  fes  Alleus  fitués  en  la  ville  d’Alche  vingt  cen- 
l'es,  & avec  ce  pour  l’honneur  de  Dieu,  l’amour  defdids  Chevaliers , & les 
bons  fervices  qu’il  avoit  receu  d’eux  en  diverfes  occurences,  il  adjoulla encor 
une  fieime  Chappelle  fituée  au  bas  Wavre,avec  les  tollicux, vignobles, mou- 
lins , & cenfes  qu’à  lui  appertenoient  audift  lieu,  avec  encor  ladirmedelalii- 
perieurc  Eglifc  illec,  à quoi  auffi  le  Comte  Godefroy  fonfrereportalbncon- 
l'cnrement , comme  participant  à celle  libéralité , le  tout  Ibubs  le  tcfmoignagc 
de  Steppon  de  Bruxelles  & Wauthier  Ion  frète,  Baudewin  d’Aloll,  Gérard  de 
Cumberfake,  Adelbert  Siiiikacrt.Thiery  de  Budengehem,  AnIcImed’Erpe, 
Sigier  fon  frere,  Heribrand  de  Hordingofchcn.Folcard&GodIchaIckfesfils, 
Ingelbcrt  Kalverftcrt,  Siger  d’Andcrlecht,Onulfc  de  Milverichem,  Giflcbert 
de  Cake,  Arnulf  & Otbert  de  Ordengehem,  Henry  Chanoine  à Cambray, 
Alard  Chanoine,  8t  Godcibn  & Mciner  Clercs  de  Lovain,  lean  Chanoine 
à Petingehem , Gérard  de  Leneke,  Godefroy  de  Lathem,  Franco  Amand,  Hn- 
gucdeBrulTelc,  AmaurydeBckenIclc,  Sigierd’Aloll,  Wauthicrd’AITche& 
Wauthier  de  Hamme.  Enfuite  de  quoi  Fulgence  (que  l’on  prelbme moine 
1087.  de  l’Abbaye  de  S.  Pierre  au  Mont  Blandin  lez  Gand)  frit  en  l’année  enfuivante 
inftitué  premier  Abbé  dudiâ  Monaftere  d’Afflegem. 

Ceft  le  premier  de  nos  PrincesquejctronveparCharteavoirptinsla qualité 
de  Brabant,  combien  que  fans  làutefespredeceircursavoientpof- 
BrâHLit!  meilleure  partie  de  ce  pays,  comme  ci-devant  at  cfté  remarqué  en  di- 

vers endroits,  mais  il  eft  à croire  qu’ils  lailîcrent  de  portercetitre,  àcaulè 
qu’ils  ne  polTedoient  tout  ce  qu’ancienement  l’on  dilbit  leBrabanr,  comme  il 
at  ellé  par  nous  defeript , car  les  Comtesde  HaynautenpolTedoientuncbon- 
ne  partie , comme  aulfi  les  Comtes  de  Flandres , & parainfi  s’elloient  d’ordinai- 
re intitulés  Comtes  de  Lovain,  & aucuncfois  de  Bruxelles  chef-villes  de  la 
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partie  du  Brabant  qu’eftoit  foubs  leur  domaine,  mefme  au  fe'cl  oppofe  à la  HaHarj. 
Chartedefondatiou  duMonallered'AffligcmfuS-mcntionnée.noftre  Prince  ne 
pi  cnc  autre  qualité  que  de  Henry  Comte  de  Lovain,  combien 
• qu’en  la  Charte  ils  le  dit  Comte  et  Advoue  du  pays  de 
Brabant. 

Le  Comte  Henry  continuant  à fâvorilcr  & bien  faire  à la  nouvelle  '*"/’• 
pl^iitîition  d’Affligem, donna  encor  en  l'an  M.  XCIV.  audiélMonaftere,  tout  *'*" 
ce  que  lui  competoit  en  la  terre  de  Genappe  & aux  environs , qu’il  tenoit  en 
benehee  d'Ide  de  Lorraine  ComtelTe  de  Bologne,  laquelle  comme  Damelou- 
verainc  &direâc  de  ce  lieu,  confirma  ladiéte  donnation  par  les  lettres  don- 
nées en  l’an  M.’XCVI,  foubs  fon  lëel  & celui  de  l'on  fils  Godefroy  Duc  de 
Lorraine  Intérieure,  &le  tefmoignagedc  l'es  Chappelains  Lambertà  Robert, 
de  Gérard  Comte  de  Gcldre&  de  Ibn  frere  Henry , de  Godfcalc  de  lauche , de 
Henry  deCuye,  d’Arnoude  Rode  S.  Ode,  deConon  de  Montegu,  deThiery 
deBemel,  de  Henry  de  Bicrbais,  de  Baudewin  d’Ofterwic,  de  XV'authierde 
Grimberge&de  Renier  AdvoUede  Liège.  Etparladiâe  Charte  ladiéle  Prin- 
celTc  Idc  en  figne  d’amour  qu’elle  portoit  aux  Rcligiciifcs  perfonnes  du  mefme 
Cloiftrc,  & pour  avoir  part  en  leurs  prières , leur  donna  pour  les  âmes  de  fon 
pere  Godefroy  jadis  Duc  de  Lorraine,  & de  fon  mari  le  Comte  Eullache 
de  Boulogne , l’Eglüe  & toutes  les  difmcs  de  Ion  Alleu  de  Genappe  fufdiéf , 
à quoy  confentirent  les  fils  Godefroy  ,Eullace&Baude\vin.  En  outre  fon  diét 
filslc  Duc  Godefroy  adjoufladnc  maulcsde.tcrrcfituésaudi<3  Genappe,  libres 
de  toute  charge,  cens  & tribut  : & tout  ceci  fe  fit  à Maflricht  en  l’Egliie  de 

5 Servais, en  prcfcnce  des  Reliques  dudiâ:  Sainâ  & de  la  S.  Vierge  Gertrude,  les- 
quelles avoient  elté  ajrportces  deNivelleàccft  effèâ;  en  quoy  l’on  peut  con- 
templer la  vénération  & cftime  que  nos  anceltres  failbient  des  Reliques  des 
Saillit  perfonnages,  à la  confufion  de  ceux,  qui  maintenaut fi  impudement 
les  mal-traiéicnt  & condamnent. 

Puis  que  l’occafion  c’eftoffêrte  de  parler  de  la  ville  de  Genappe,  il  ne  ferat 
propxjsde  dire  ici  quelque  cholède laCourt  feodaledcLothier  qu’illcc 
iCimapfr.  fc tient,  carplufieurs le mcfprennentsgrandcment, feibnt imagines , quec’elloit 
la  louvcraine  Cqurt  du  Duché  de  Lothier , eftimants  qu’icelle  Duché  auroiteu 
la  fituation  aux  environs  de  ce  qu’on  ap|rcllc  maintenant  le  pays  de  Lothier,  mais 
nousavons  fuffiflamment  déclaré  cequ’cll  de  celle  Duché,  &difcouruau lar- 
ge de  la  dignité ffc prééminence  d’icelle,  par  oul’onpouratlàcilemcntconfiiter 
ceft  erreur  populaire.  Pour  donques  entendre  prccilcmcnt  d’ou celle  Court  at 
prins  le  nom  de  Lothier , il  convient  fçavoir , que  la  ville  de  Genappe&  ce  qu’en 
dépend,  elloit  ci-devant  vrai  Alleu  appartenant  & pollêdé  par  les  Comtes 
d’Ardenne,  qui  en  mefme  façon  tenoient  l’alleu  d’Eenham,  &autres  dans  le 
Brabant,  &comme  depuis  IcfdiûsComtcsprvindrentàlaDuchédeLothicr, 
l’on  commença  a nommer  lediél  Alleu  de  Genappe , la  terre  de  Lothier , comme 
appartenante  aux  Ducs  de  Lothier;  & comme  dudiâ  Alleu  elloicnt  mouvants 
divers  fieft,  la  Court  ou  ces  reliefs  le  faifoient,  fut  femblablement  nommée  la 
Court  de  Lothier,routainfi  que  nous  voyons  la  Court  de  lulierscnlaterred’Ar- 
fehot,  laquelle  e(l  ainfinommée  pour  avoir  ci-devant apparrenucauxComtes 

6 Ducs  de  Iulicrs , & à mefme  railbn  le  nomme  la  Court  de  Walcourt  en  la 
terre  de  Gaesbcck,  &plufieurs  autres, que  j’obmeâs  pour  n’ellre  trop  prolixe 
en  ceci.  Cefl  Alleu  de  Genappe  elloit  du  Patrimoine  de  la  ComtelTe  Idede 
Boulogne  mentionnée  ci  dclTus,& lui  clloitruccedéavcclcsalleusdc  Bouillon 
& autres  de  par  fes  ancellres  Ducs  de  Lothier  ; & il  y at  grande  apparence  que 
celle  PrincelTe  feplaifoit  fort  en  ce  lieu,  & que  bien  fouvent  elle  y tenoit  fa  re- 
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Himry  3.  fidencci&fi  l’on  donne  crédit  aux  efcriMdequelquesautheurs, Godefroy  Duc 
de  Lorraine  Inferieure  & Roy  de  lerufalem  didl  deBoUillon  &lds  â'eres,  en- 
fantsdcladiâeComtcflclde,  Ibntnés&nouris  audiâ  Alleu  de  Genappe  au  vil- 
lage de  Bafy. 

En  l’an  M.  XCV.  Everard  Chaftclain  de  Tournay , convoqua  en  ladite 
ville  de  Tournay  un  fort  célébré  tournoy  à l’ufagc  d’alors  , noftre  Comte 
Henry  fut  un  des  principaux  Princes  & Seigneurs  qui  s’y  trouvèrent,  & AUtric. 
commcil  eftoit  fort  magnanime  & de  courte  invinciÙc,  ilprovoquaàparti- 
culiercjoufte  certain  Chevalier  nommé  Goluin,  qui  pour  fi  dextérité  & forces, 
edoit  réputé  le  plus  roidc  delacompagnic,maisle  malheur  voulut  encourant 
l’un  fur  l’autre,  que  noftre  Comte  fïit  attainéffinidement,qifcdclablc(lüreil 
M>rt  mourut  peu  apres  Son  corpsfuttranfportéparlesfiensaveclarmes&lànglots 

Ci.mt!  àNivelle, ouenl’EglifedeS.Gertrudeilreceutfépultureaveclesanceftres.  Ily 

llfry.  at  grande  apparence  que  le  Chevalier  qui  counit  en  joufte  contre  noftre  Duc, 
aurat  cfté  Golùin Chaftelain  de Mons, mentionné  parBaudewin  d’Avcnnes& 
en  diverfes  Chartes  de  ce  temps. 

Il  s’eftoit  allié  par  mariage  à Gertrude  fille  de  Robert  diéf  le  Fri  Ion,  Comte  Alhric. 

J tmmt.  Flandres  & de  Gertrude  fille  de  Bernard  Duc  de  Saxe,  elle  avoir  pour  frere 
Robert  le  jeune  Comte  de  Flandres , Sc  pour  focur  -Adele  Roynede  Danemarc 
& pnis  Ducheftê  de  Calabre&  de  PoUille , mais  noftre  Prince  n’cuft  d’elle  aucun 
Entant,  & elle  le  remaria  apres  fa  mortàThiery  Duc  de  Lorraine  Supérieure, 
fils  de  Gérard  d’Elface  auftî  Duc  & de  Hadwide  fille  d’Albert  Comtede  Na- 
mur, &d’cllcprocrca  le  DucThiery,Simon, qui  apres  lui  fut  Duc  deLorraine, 

Thicry  diétd’Elfice  qui  déparia  mere  luccedaenlaComtéde  Flandres,  Gé- 
rard Comte,  & Henry  Evelque  de  Toul. 
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, Godefroy  Clerc  gifi  avec 
;fon  frcrc  Baudewin. 
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FRAGMENT  DE  LA  POSTERITE*  D*IDE  DE  LOVAIN  COM- 
TESSE  DE  HAYNAUT. 
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-Baudewin 
Comte  de 
Haynaut  efp. 
loIctcdcWaf-  ^ 
leinbergc  âlle^ 
au  Comte  de 
Gueldres.  Il 
mourût  itzo. 


Baudewin  4- 
Comte  deHay- 
naui  efp.  £r* 
meogarde  de 
Namur.  11  , 
mourut  xiyit 


Gérard  Sire  de 
Dorenweert 
& Dale  en 
Gucldrcs- 


Arnou  Sire  du 
Reux  efp.  Bea- 
trix fille  de 
Wauthier , 
d’Ath. 


£x>uis. 


Henry. 

\ 

Simon  Cha- 
noine i Licge. 

Ide  dp.  Tho- 
mas Sire  de 
Marie  deCou- 

cy- 


Richtide  efp. 
Amaury  Com- 
te deMonubrt. 


Alix  efp.  Hu- 
gucSircdcRu- 
mignks  & de 
Florines. 


RtcMlde  efp. 
Thiery  d’A- 
vefncs  Chafte- 
lain  dcTour- 
nay  Sire  de 
Mortagiie. 


lolente  ePpou. 
Rogier  Sire  de 
Toctiy  en 
Normandie. 


fBaudcwin. 

Godefroy 
Comte  d’Of- 
trevam  efp. 
Lconore  de 
Vermandois. 

II  mourut 
avant  Ton  pere. 

Baudewin  y. 
Comte  dcHay- 
naut  Marquia 
de  Namur  elp 
Margarete 
Comtcflè  de 
Flandres.  Il 
mourut  iiçs> 


lolente  dp  i 
IvonComtede 
SoiÛbus  a.dp. 
Huguc  Comte 
ne  S.  Pol. 


Lorrete  dp.  t . 
Thicry  Comte 
d’Alofi  a.  efp. 
Buchard  Sire 
de  Montmo- 
rency. 


Baodewiii  Comte  de 
Flandres  de  Haynaui 
Empereur  de  Conllan- J 
tinople  efpou.  M^ric  de  y 
Champagne.  11. mourut 
1204. 


Plenne  Comtcflè  de  Flandre  de 
Haynaut  efpon.  1.  Ferdinand 
Prince  de  Portugal  2.  cfpuufa 
Thomas  Comte  de  Savoyc. 
Elle  mourut  ir4.f. 


Philippe  Comte  de  Na- 
mur efp  Marie  de  Fran- 
ce. Il  mourut  12;  2. 

Héry  Empereur  de  Con- 
flantinople  efp.  Aotcs 
fille  de  Boniiàce  Roy 
de  Thdlâlie.  Il  mourut 
1216. 

Euftace  dp.  la  fille  de 
Michie!  PAnge  Prince 
d’Aiolie. 

Ifabeau  efpou.  Philippe 
Roy  de  Frmce. 

lolente  ComtdTcdc  Na 
mur  efp.  Pierre  deCour-^ 
tenay  Comte  d’Auxere.^ 
Stbilleefp.  GutchardSi- 
^re  de  Bcauicu. 


Margarctc  Comtefle  de  Flan- 
dres de  Haynaut  elp.  1.  Bou- 
chard dWvefues  1.  Wlllaume 
de  Bourbon  Sire  de  Danipicr- 
Irc.  Elle  mourut  1279. 


Agnes  erpoufa 
Raoul  Sire  de 
Coucy.  fCaudcwin. 


Henry  Sire  de 
Sebourg  & 
Angre  efp.  la 
feeur  de  leat 
SiredeCyfoin. 


Philippe  Sire  de  Se- 
& Angrc  ctp.  la 
'Alard  Sire  d’E-J 

Ulrcpy. 


Euflace. 


VVillaumeSirc 
de  Cbaflcau- 
Thlery  clpou.' 
Hadwide. 


Philippe  Comte  de  Namur. 

Robert  Empereur  de  Con- 
flantinople. 

Baudewin  Emp.  deConflanti- 
nople  efp.  Martha  de  Briemie 
fille  au  Roy  de  leiufalwm. 

Pierre,  fut  d’Egtife. 

Jolente'  efpou , André  ^oy  de 
Hongrie. 

Margarctc  elp.  i.  Raoul  Sire 
dMfodun  2.  dp.  Henry  Comte 
de  Vianden. 

[fabcau  efp.  f.Gaudiier  Comte 
de  Bar  fur  Seine  2.  efp.  Odon 
de  Bourgogne  Sire  de  Montagu. 
Agnes  efp.  Godetrov  de  Vîl- 
Ichardoüln  Prince  d'Achaye. 
Marie  elp.  Theodorlc  Lalcare 
Emp.  de  Coartai». 

fBaudeayin. 

Philippe. 

Ifabeau  herîtiere  efp  i.  Baude- 
win de  Hcnin  Sire  de  Foiuai- 
taines  2.  efpoulà  Arnou  Sire 
d’.Audenardc. 

jenne  Religicule  au  Quefnoy. 
Alix  cfpoula  Wautier  Sire  de 
Boufles.  * 

^Quatriclmc  fille. 


fGolIIaumc  Sire  de  Cha- 
llcau-Thicry  clb.  Elki- 
ne  Dame  de  Longue-^ 
ville.  ’ 

Gérard. 

Alleman  Chanoine  il 
S.  Aubin  à Namur. 
Hadwide  efp.  i.  Gilles 
Sire  de  Barlamonr  2. 
Baudewin  d*A veines 
Sire  de  la  Flamengcrîe. 
Marie  elp.  Philippe  Sire 
de  Maldcgcm. 


lacqucs  Sire  de  Longueville 
& Wcrchin  layi. 


Gérard  Chanoine 
.Mott  1274. 


Mous. 
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GODEFROY  DICT  A LA  BARBE  ET  LE 
GRAND  DUC  DE  LOTHIER  OU  LOR- 
RAINE INFERIEURE  , MARQ.UIS 
DU  S.  EMPIRE  , COMTE  DE 
BRABANT,  LOVAIN,  &c. 


Cbaf  itre  J. 


la  mort  du  Comte  Henry  Ibn  frere  advenue  en  l’an  M.  XCV. 

II  fucceda  en  tours  fes  pays  & terres  tant  en  Brabant,  Taxandrie 
& Hasbaing,  qu’autres  dcfqucls  le  Brabant  Moderne  eft  compo-  chtrtnit 
JJ  ^ comme  il  eft  cy-devant  defeript  ; & encor  en  ladiâe  année  tKgl dt 
à & requifition  Wauthier  Evefque  de  Cambray  donna  pleine  liberté  & exi-  ■S-r*î"'- 
ma  de  toute  jurildiâion  ordinaire  & Epilcopale  l’Eglife  de  S.  lacqucs  fur  le 
Coudenbergà  Bruxelles,  par  fes  lettres  données  foubs  le  tefmoignage  d’Ar- 
nou&  Wauthier  Advoüés  de  ladiAcTEglife,  de  Waqthier  leur  nepveu,  de 
Lambert  de  Crainhem , & de  Franco  Cnaftelain  de  Bruxelles. 

Cy-devant  lut  l’an  M.  XIV.  at  cfté  remarqué,  que  Balderic  lors  Evefque 
de  Liege  donna  à Lambert  II.  Comte  de  Brabant  la  Comté  de  Brugeron , par  c.j'OrvJ 
forme  d’engagement  pour  la  Ibmme  de  mil  & deux  cents  marcs  ; fur  quoy  en  Cr«». 
l’an  M.  XCVI.  queftion  s’efmeut  entre  noftre  Prince  Godefroy  & 

Otbert  Evefque  de  Liege , qui  prefentoit  le  rembourfement  deladicftefbmme,  i” 

délirant  de  retirer  ladide  Comté,  cequetoutesfijisne  plaifoitau  Prince  Go- 
defroy, qui  euft  bien  voulu  la  retenir  comme  joinâe  à fà  Comté  de  Lo- 
vain;  ne  voulant  toutesfois  commencer  fbnrcgnepatlesarmes,  ilcondcfcen- 
dift  à ce  que  le  diflerent  feroit  remis  à l’arbitrage  de  fix  perfonnes  de  chafque 
cofte,  Iclqucls  prononcèrent  lafcntcnce  en  faveur  de  l’Evcfque:  enfuite  de 
quoy  noftre  Prince  renonça  en  prefêncc  mcfmc  dcl’Empereur,à  tout  ce  qu’il 
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avoit  prctcniJucnladidcComtcdcBriigcron,  au  profidl  dcl’EvelqacOtbert, 

Cjui  apres  en  l'an  M.  X C I X.  la  donna  en  fief  à Albert  Comte  de  Namur 
louCoufin,  mais  eflant  le  Comte  Albert  trclpalTc,  ladicle  Comté  retourna 
à notre  Prince  qui  la  pofleda  avec  là  pqfterité  conjointement  avec  le  Bra- 
bant. 

Entre  l’Empereur  Henry &fon  fils  aifnc  Conrard  Roi  d’Italie  yavoitgran-  /Hhrit 
desdiflcrences,lcfils  s’advancant  à prendre  lesarmcscontrelbn  pere.enquoy 
il  eftoit  lupportc  particulièrement  par  Henry  Comte  de  Limbourg , mais  citant 
Conrard  trcfpallc  en  l'an  MC.  I.  auflî-tofl:  l’Empereur  vint  avec  grande 
puillànce  fur  lcdiél  Comte,  & mift  le  ficgeàlbn  Chafteau  deLimbourg,  qu’.î 
la  fin  il  emporta  & printavcc  autres  places  dudiét  Comte,  qui  toutcsfoisfccut 
mencrtcllemcntl'cs  affaires,  & entra  fi  avant  en  la  grâce  & bien  vcillancc  de 
l’Empereur,  foit  par  dons  ou  autrement,  qu’cncor  en  celle  mcfmc  année  il  luy 
conféra  la  Duclié  de  Lorraine  inferieure  lors  vacante  parla  mort  de  Godefroy 
diél  de  Bouillon  Roy  de  Jcrulàlcm. 

Pendant  que  l’Empereur  tenoit  encor  le  fiege  au  Challcaude  Limbourg,  il  K^tUr 
confirma  à l’Abbaye  de  Lobbe  tours  droiéts,  privilèges  &poireflions  apparte-  ***• 

nantes  à ladiéte  Eglilc , & ce  à la  requifition  d’Otbert  Evclquc  de  Liège  & 
a l’intervention  de  Fredric  ArchevcfquedeCoIogne,desEvclquesBuchardde 
Munller,  Conondc  Worms,  AdclbcrondcMets,  & Wauthietde  Cambray, 
de  Fredric  Duc  de  Sueve,  des  Marquis  Buchard  & Herman,  de  Sigefride 
Comte  Palatin,  d’Albert  Comte  de  Namur  & de  Ion  fils  Godefroy,  de  nollre 
Prince  Godefroy  Comte  de  Lovain,  d’Arnou  Comte  de 
Los,  & de  Gérard  Comte  de  Walfembcrgc,  qui  tours  avec  autres  Princes  & 
Seigneurs  le  trouvèrent  audiét  fiege  de  Limbourg  à la  fuite  de  l’Em|iereur , 
comme  l’on  voit  parla  Charte  donnée  le  XVI.  de  May  audiét  an  M C.  I. 

En  l’an  MC.  III.  nollre  Prince  fe  trouva  prefent,  quand  Otbert  Evefque  f'î»  Je 
de  Liège  elleva  de  terre  le  corps  de  S.  Odé,  & l’cxpofa  à la  vénération  des  fi- 
dcicscn  l’Eglilc  de  RodeenlaCampine,quedc  ion  nom  l’on  apjsellcS.  Oden- 
Rodc,&ceà!arequifition  d’Arnou  Sire  dudiâ  lieu  un  fort  notabieChevalier. 

& quelque  tcmpsapresHilduwaireDame  de  Rode  & de  Bekc  fonda  & dotta 
ladiéte  Églifc,  6c  encor  celle  de  Beke,  qu’en  famemoireon  appelle  Hildua- 
ren-Bcke. 

l’Empereur  Henry  IV.  mourut  le  VIII.  jour  d’Aoull  de  l’an  MC.  VI. 
enla  ville  de  Licge,  &Iuy  fucceda  lôn  fils  Henry,  qui  avoit  dejadepoffedé  Ibn  pog.  30. 
pere,  &privé  detoute  autorité , Sccontre  les  plus  Sainélesloixdenamre  l’a- 
voit  pourluivi  inhumainement  par  les  armes;  Henry  Comte  de  Limbourg&  M„ie. 
Duc  deLothierqui  avoit  opiniallremcnt  défendu  le  pere  contre  le  fils,  re- 
doubtant  la  fiireur  du  nouveau  Empereur,  trouva  bon  de  fc  prefenter  en  fes 
mains,  eljxîrant  qu’il  ferait  receu  en  grâce , mais  autrement  luy  advint,  car 
l’Empereur  luy  conllituaprilbnnier,&  IcfaifiltdefonChalleaudcLimbouig;, 

& auffi  luy  oita  la  Duché  de  I.othicr  qu’il  donna  au  mefme  temps  à nollre 
Prince  Godefroy,  avec  le  Marquilàt  d’Anvers. 

Le  Comte  de  Limbouig  touteslbis  ayant  trouvé  moyen  pour  fe  fiuiver  du  si^rbtrt. 
prilbn  de  l’Einpereur,  occupa  en  l’on  MC.  VII.  à main  armée  la  ville  d’Aix  üeieibt^. 
fiege  I mpcrial  de  ladiâe  Duché  de  Lothicr,  voulant  empefeher  au  nous'cau  Duc 
l’entrée  de  ladite  ville,  mais  Godefroy  alfembla  promptement  les  for- 
ces &accompagnéde  Gillebert  Comte  de  Duras,  marcha  droiélfurlavülcde 
S.  Tron,  &laprintparforcc,lafailïàntlpolicr,par  ce  qu’elle tenoitpoir  le 
Comte  de  Limbourg  qui  d’ailleurs  elloit  Supérieur  AdvoUé  d’Icelle  : de  la  il 
paffa  laMeufc  & tiradroiél  vers  Aix  ou  il  mit  le  fiege  & força  la  place  a'  ec 
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telle  valeur  & célérité,  que  le  Comte  de  Lifflbourgc  cuit  damai  alTésis’elchap*  Goot- 
peravec  (es  fils,  laiflânt  fafèmme&’autresComtes&SeigneHrsàrabbaadon:  *' 

mais  oofire  _Dac  comme  Prince  genereux  renvoia  la  Coracenë  chance  de 
plufieurs  beoefices&dons&traiâaficourtoilcment  les  autres  Seigneurs,  que 
la  plufpart  d’icenx  fe  rangèrent  à fon  obeiflânce.  f 

En  l’an melïne  MC.  VII.  Indiébion X V.  Rudolf  de  Dongciberge  fe  Pr,mt 
voulant  rai^erentreles  Religieux,  refigna  en  mains  de  nollre  Duc  Bout  ce  qu’il 
poflcdoit  à Selleke , en  terres,  eaux,  préts,bois,  &c.  au  profiâduMonaflerc  ■' 
d’Affligem,  &cedel’adveude  Henry&Willaumelcsfils,ÿfonbslctefmoi-  • 
magne  d’AmonComtedcLos,  de/f^aarArer  J/rf^fCriw^erge,  deWauthier 
Rodcttoc,  deHenrydeBierbais,d’AnthoinefilsdeSteppoodeBruxclIes,dc 
Ricaldde  Wankets,  de  Gérard  de  Landin,  deFranco  CballcUin  de  Bruxelles,  ' ■ 
d’Amou  Senelchal  ,’de  Reinrede  T ildunch , de  Franco  de  l’E(thilè , deWillau- 
mc  & Franco  de  Grimme,  deWauthier  de  Geilb,  & de  Franco  & Renier  de 
Lair  freres.  ’ ■ • . 

Gillebert  fils  de  Baudewin  Sire  d’Alolb  avoir  doibs  l’an  M.  XCVI.  faiâ: 
bafbr  un  Cloilhe  en  certain  Alleu  à Rallègem,  qu’à  celle  fin  ikavoit  acquis 
. en  l’an  M.  LXXXVIII.  deLocbert  Abbé  de  Halhon,  & cepour  la  tctrai- 
dedcfamere  Ode,  &deûfoeur  Lutgarde , maiscomme  depuis  FulgcnccAb- 
bé  d’Afiligem  pere  fpiriiuel|du  nouveau  Cloiftic  ne  trouva  ladiâe  ^ace  pro- 
pre pour  la  demeure  des  Rcligieufes,  illes  tranfixirta  encor  ch  la  dielmc  année 
MC.  VII.  en  certain  lieu  appelle  Vorll  près  la  ville  deBruxcIles,  del’adreu 
de  noftre  Duc  Godefroy,  qui  voulant  pàrticipcrà  un  oeuvre  fi  fainâ;  * 

I iio,  donna  audid  Cloiftrc  en  l’an  MC.  X.  du  conlcntement  de  fcsflls  Godefroy  & 

Henry  une  partie  de  fes  bois,  aveclcsdifmcsdepuisrEglifcduinoincHèrman, 
jufquesautnifleaunommcGIatbeke,  adjoullantiès  Allcasdc  Millebeke& 

Beige,  & ce  pour  le  falnt  de  fon  ame,& de  celle, de  fa  fille.  & celles  de  fes  pa-  ***' 

' rents& enfants,  cclont  les  motsde  laCharte,  letontlbubsletcfinoignimcde 
Lambert  de  Crainhem,  Wauthicr  dcRedelchot , Franco  Chaftclain  de  Brux- 
elles, Amaury  de  Bygaerdcn,  Traacode  Loco , Waucier  Vlenbruc',  Wauticr 
d’Anlclier,  & autres. 

Encor  en  la  mefme  année  MC.  X.  noftre  Duc  le  trouva  prefent  au  Mo-  Satkn. 

S.U'Utrt.  nafterc  de  Gemblours  ou  Otbert  eftcvalc  corps  de  S.  Wibert  fondateurdcce 
lieu,  ce  que  le  fit  avec  grande  Iblcnnité  le  XXIII.  jour  du  mois  de  Sep- 
tembre. ” . i 

Quelque  temps  apres  grand  debat  s’efmcnt  en  Flandre , car  cftaac  IcCoro- 
tcBaudcwhi  fur-nommé  Hapkin  trerpalle  fans  hoirs eagé  tant  (culcmcnt  de 
X XVI.  ans  le  XVIII.  jour  de  May  en  l’an  MC.  XVII.  d’uné  petite 
blelTure  au  front  qu’il  s’eftoit  âiâ  lui  mefine  avecllbn  elcu,  rondHputalâfiic- 
ccllion  : Le  Comte  avoit  inftiraé  & déclaré  fbn  heritier  Charles  fils  de  Kanu't . 

Roy  de  Danemarqné  & d’une  ficnne  tante  Adèle , à qui  il  ponmit  particulière 
affedion , & lui  avoit  donné  la  Comté  d’Amiens  avec  le  Cnaftcau  de  Ipme  en 
adyancement  du  mariagequ’il  alroit  contraélé avec  Margaretefillede Renaud 
Comte  de  Clermont,  uns  prendre  cfgard  au  tort  qu’en  ce  faifoitàlbnpropre  . 
lignage-  d’ailleurs laComtefte  Clémence  mcreduComtcBaudewin,avcc Ion 
fécond  mari  noftre  Duc  Godeero  y le  portoient  entièrement  pour  ' . 
Willaume  diA  d’Ipte , qui  avoit  à femme  une  niepee  de  ladiéle  ConuelTe  & . 
eftoit  fils  de  Philippe  de  Flandre  oncle dudiâComteBaudewin,  àquilcinbla- 
blcment  fàvorifoient  Baudewin  Comte  de  Haynaut,  HugucComte  de  S.  Pol, 
Gaucher  Comte  de  Hefdin , Thomas  SiredcCoucy,  &Maoconp  d’autres  par 
ce  qu’il  eftoit  du  fâng des Comtesde  Flandres  du  coftédel’efpée:  Mais  Charles 
Tom.  1.  B b par 
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par  l’affiftence  de»  Principales  villes,  &lc  fapport  delà  plus-part  des  nobles  •’ 
dupais,  defitprcmierementenbatailleleComtedeS.  Pol,  &dechaflraleCom- 
te  Hefdin;  de  la  il  fit  auflü  retirer  les  troupes  que  le  Comte  de.Haynaut  & 
le  Sire  de  Coucy  menoient  contre  lui  : en  îbrte  qu’en  peu  de  temps  Charles 
fc  trouva  en  paifible  pofTeilion  delaFlandre , &futnoftrc  DuchefTeClemence 
contraindre  pour  obtenir  la  paix,  de  donic  villes  qu’elle  poilcdoitcn  doUaire 
lui  refigner  les  quatre  . Icavoir  eft  Dixmude,  Braguc  ou  Bargue , Air  & 

S.  Venant.  • *' 

Le  Duc  Godefroy  continuant  es  œuvres  de  pieté,  donna  il’Eglilê  Ki.cbtf. 
. Coll<^aIc  de  S . Michiel  en  Anvers,toutes  les  difmes  depuis  Santfiiet  j ufqucs  Ol-  * i°- 
metemuthen,  dont  il  alligna  la  quatricimepartieàHilduwin  Prévoftdeladi- 
dle  Eglife  & à fes  lùcceflcurs',  ce  que  l’Empereur  Henry  V.  confirma  par  les 
lettres  données  a Trecht  le  XXL  de  Novembre  en  l’an  MC.  XIX.  en  pré- 
lènce  de  l’Impcratrice  Mathilde,  & foubs  le  tcfmoignagc  des  Evcfques  Con- 
rardd’Ofnabrugge,  Bouchard  de  Cainbray  & Gérard  de  Mersburg,  d’Arnou 
CoratedeLos,  desComtesThiery , fcîerard,  Payen,  &Guillaume,d’Ottonde  ’ 
Marres,  d’Herman  de  Pille  & d’autres. 

Otbert  Evefquc  de  Liege  rrelpafla  en  l’an  MC.  XX.  le  dernier  jour  de 
lanvier,  & donna  l’Empereur  Henry  l’Evclchéà  Alexandre  Chanoine  &Tré-  Gemt. 
forier  de  l’Eglife  de  S.Lambert&  Prcvoll  de  deux  autres  Eglilcs  fecondaires  G.  tOr- 
àLiege,  petfonnage  tresdigne  & paraucuns  qualifié  fils  au  Comte  de  Julicrs, 
maiscomme  l’Empereur  elloit  excommunié, FredricArchevefquedeCologne  S.Ln- 
’rcfufa fa confecration , &ne  le  voulutadmettre,fâilantdefenceiceuxdeLie-  "**• 
ge  de  le  recevoir,  mais  ce  nonobllant  grande  partie  des  Liégeois  aflêdionnés 
à l’Empereur  le  recogneurent,&pamculierementlcsdeuxEglifesdont  il  eftolt 
Prevoft,  l’Archevelqne  afind’oftcrlefcandale,  &porterrcmedeàunmalde 
confequcnce,  fit  citer  Alexandre  Sc  lesChapitres  deLiegeàcertain  Jour  pour 
prendre  quelque  bon  pied  en  cell  affaire,  mais  Alexandre  ni  voulut  compa- 
roiftre,  par  ou  l’Archejvefque  procéda  à nouvelle  eleélion , laquelle  elchcut  fur 
FredriefreredeGodefroy  Comte  de  Namur,  àqui  le  P^c  Calixte  IL  donna 
aufll-toft  fa  confirmation,  & le  confecra  defapropre  main  en  la  ville  deReims: 
l’Empereur  ce  nonobllant  maintenoit  Alexandre , ce  que  caufa  grandes  dilTen- 
tions  entreles  amis  de  l’une  & l’autre  partie  : pour  Alexandre  tenoient  nollre 
Dud  Godefroy  (nonobllant  qu’il  avoit  eu  à femme  la  fœur  de  Fredric) 

Giflebert  Comte  de  Duras,  Lambert  Comte  de  Montagu,  Renier  Guidon  de 
la  milice  de  Liege,  &prefque  toute  la  NoblelTe  du  pays;  pour  Fredric  le  dé- 
clarèrent Godefroy  Comte  de  Namur  Ion  frere,  W alfcran  Comte  de  Limbourg, 
GoluinSiredeFauquemont &Heinsberge,  touts  les  Abbés,  &laplulpartdu 
commun  peuple  de  Liege  ; tellement  qu’Alexandre  ne  fe  trouvant  alTeurc 
à Liege  le  retira  auChalleau  de  Huy , ou  le  Comte  de  Namur  vint  mettre  le 
fiege,cependantnollre  Duc  approcha  avec  bonne  armée  aulccours  d’Alexan- 
dre , mais  le  Comte  de  Namur  en  aiant  eu  advjertencc  fit  abbat'rc  le  pont  fur  la 
Meufe,  cmpelchant  par  ce  moien  le  palTage  de  ladiâe  Riviere,  d’autrepart 
Lambert  Comte  de  Montaen  vonlantmenerquelquefecourspar  les  pied-fentes 
de  la  roche,,  fût  lurprinsœ  faiélpriibnnier  par  lesgensdu  Comte  de  Namur, 
de  forte  qu’Alexandre  fe  trouvant  âuxextremités&horsd’dpoird’ellrelècou- 
re , rendit  le  Calleau  de  Huy,  & refigna  en  mains  de  l’Evcfque  Frcdrictout 
ledroi<â&pretenfionqu’ancunementilpouvoitavoireu  audiâ  Evelché":  mais 
nollre  Duc  ne  fe  contenta  de  cela,  ains  lêtrouvantfruflrédelbndclTêin, rava- 
gea & Brufla  plufieurs  terres  dans  la|Comté  de  Namur  & au  pais  de  Li^e , ce 
1 que 
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qne  fut  caufe  qne  le  Pape  l’excommunia  l’accafant  d’avoir  empefché  direûc-  Gode- 
ment  la  liberté  Ecclefiaftiqne.  ''  raor  i. 

Mais  i’Evelque  Fredricne  tint  long-tcfhps  l’cftat  qu’il  s’eftoit  acquis  avec  g “Por- 
tant de  travail,  ains  palTâ  à la  vie  immortelle  le  XXVII.  jour  du  mois  dè  «j. 

Miy  de  l’année  luivante  MC.  XXI.  ce'que  renouvella  les  troubles  palTcs,  Br-ph.- 
car  uoftre  Duc  qni  portoit  extrêmement  le  parti  d’Alexandre  eftant  venu  en  ' 
diligence  à Liège,  oifjmfà  l’affaire  enforte,  qu’cflantle  Chappitre  aflemblé, 
Alexandre  fat  derechef  efleu  à l’cftat  Epifcopal  ; mais  André  de  Cuyek  lofs 
Prévoit deS.Lambert,  depuis  Evefqued’Vtrecht,  avecquelquesaurres princi- 
paux officiers,  ne  le  voulurent  trouver  à celle  convocation , ce  qucderechcfcau- 
fagraud&ifme  & difcocd;  l’Archcvefquc  de  Cologne  voulant  comme  métro- 
politain pourvoiras  dcft)rdre,lètranfportaàLicgc,  &aiant  particulièrement 
examiné  toutee  qu’eftoit  parte,  déclara  ladiéle  cTeélion nulle,  &avecceex- 
oommunia  tout  ceux  qui  s’eftoiententremis  à icelle,  & ce  à caulc  qu’ils  avoi-  ' 
ent  adnus  en  leur  Chapitre  noftre  Duc,  qui  n’avoit  encor  cllé  ablbus  de  l’ex- 
communicment  prononcé  contrelni;'delottcqu’cncbrpour  cefte-foisAlexan- 
dre  ne  fccut  parvenir  àTEvelché,  ains  demeura  l’Eglilc  de  Liege  en  trouble  & 
ians  Palleur  j niques  en  l’an  MC.  XXIII.  auquel  de  commun  accord  fat 
eflen  Adelbeton  frété  de  nollre  Duc,  comme  particulièrement  at  cllé  rapporte 
ci-devant.  ‘ 

Eftant  l’Emperenr  venu  à Liège  en  l’an  MC.'XklI.  il  y convoqua  la 
plus-part  des  Princes  de  Lothier  oa^orraiae,  en  préfcnce  d^uels  ceux  du  yth-Gtmi; 
, Chapitre  deS . Servabà  Maftricht  fbrtiicrcnt  grandes  plaintesà  la  charge  de  Go- 
filin  Sire  de  fauqnemont  & HeinAcrgc,  lür  diverfes  oppreffions  & outrages 
qu’il  continuoitdoiâjreàleurEglilè,  lur^uoi l’Empereur  m citcriediâ  Sirede 
Fauqnemont,  ponr  eftre  oQi  en  la  defcnce,  mais  ne  le  liant affes  es  juftifica- 
tions  qu’il  euft  Iceu  produire , il  refalà  de  comparoitre , par  ourEmpereut  donna 
charge  i noftre  Duc  comme  à Ibn  Vicaire  en  celle  Province , decontraindrele- 
diô  Seigneur  à Ibn  devoir  par  les  armés,  & à larcftaurationdesgrieE  parlai  « 
.fàiifts  àïadiéle  Eglilc;  enluité  dequoi  le  Duc  alla  mettre  le  liege  au  Chafteau 
dcFauquemont, &combicn  quece  fatplacefortc&bienponrvcuë,  ilylitdes 
fl  furieux  alTâurs , qu’apres  rtx  fèpmaines  il  l’emporta  à vive  force , & le  nft  con- 
Ibmmer  par  les  liâmes  & deftruire  de  fond  en  comble. 

Anfélme  Abbé  de  Gemblours  avoir  de  nouveau  reédifié  l’^life  du  Mont-  Aii». 
S.Wibert,  & y mis  quelques  Religieux , à l’occalion  deqooi  laplacefecom- 
mença  fort  à peupler,  noftre  Duc  voulant  lèconder  un  11  bon  commencement , 
enfàvcnrdcladiûe  Abbayeordonna,  que  les  habitants  dudiâMont -S.Wibert  , 

joUiroient  des  mclhicsdroids&  privilèges  que  la  ville  de  Gemblours,  Seaux'  • 
lettres  que  fur  ce  il  pélroya  en  l’an  MC.  XXIII.  Indiâion  I.  il  diâ,  que 
nonobftant  qu’il  Ibit  inltitué  comme  fes  antecefleurs  Advoué  del’Eglilè  de-  -• 
Gemblours  par  la  main  de  l’Empereur,  qu’il  atneantmoins  voulu  a<$oufter 
à celle  ficnne  ofdonaançc  la  confirmation  de  l’Eveique  de  Liège,  àfinqu’elic  s 
fut  plus  fenne  & llable. 

Godefroy 'di(ft  de  Bouillon  Duc  de  Lorraine  Inferieure  avant  Ibn  partement 
vers^Ia  terre  S.  avoitlbpdé  cnl’Eglifc  de  S.  Michiel  en  Anvers  doulë  preben- 
desavecunePrevofte,  lesdotantdeccrtainsbicns&difmes aux  environs,  & 
donnant  aux  Chanoines  ladiéle  Eglilè  lors  feulement  Paroirtialc,  avec  lesap- . 
pcüdenccs.'fcavoii'efl  la  Chappcile  de  S.  Walbonrg  au  mefine  Bourg,  les  • 
ChappelcsdcLillo,  Bcrendrecht&Ortheren,  dfc toute ccqn’cftoit dépendant 
deladiélc  Paroiçc.iqais eftant  IcdiiïDuc&Royde  lerufalem  trepafle, Hen- 
ry Comte  dé  Limbourg  fon  fuccefleur  en  la  Duché  de  Lothier  & Marquifat 
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d’Anrers,  fans  avoir  efgardàlapieté  de  fon  predecelTeiH , appliqoaJes difmes 
de  ladiâe  Eglife  à fon  domaine , & les  retint  to\it  le  temps  de  fon  gouverne- 
ment ; eftantdepuiscncorlucccdé  noltre  Duc  Go  pbfro  v âclestrouvantaiii; 
^appliquées,  fansautreinformatiqnil  les  donna  en  bénéfice  i quelque  vaflkls, 
pour  les  tenir  de  lui,  mais  aiant  après  entendu  les  julles.complainâes  dû  Pre- 
voft  & Chanoines  de  ladite  Eglile,  comme  Prince  amateur  de  l’équité,  if  re- 
ftitua  anlfi-toft  ce  que  par  fonpredeceflcuravoitcftcuforpé,  donnant  autres 
Tccompcnfes  à ceux  qui  en  avoient  en  la  pofièfilon  ; comme  l'on  voit  par  fiés 
lettres  fur  ceeferiptes  à B.  Efeouteae  & autres  de  ladidle  ville  d’Anvers  fads 
date , mais  l’on  peut  prefumer  qu’elles  furent  données  envers  ce  temps  bu-peu 
devant. 

Tanchelin  homme  pervers  & populaire , avoir  péu  à peu  par  fes  fccléRes 
perfuafions  & propofitions  heretiques  tellement  inféâé  la  ville  d’Anvers  & 
quartiers  voifins,  qu’à  borme  raifon  l’on  pouvoir  craindre  l’evcrfion  de  plij- 
fieurs  articles  do  la  fby  orthodoxe  pat  tout  ce  diftriét,  ce  qu’eftant  meuré- 
ment  pondéré  par  HildulphePrevoft&  ceux  du  Chapitre  de  l’Eglife  d’Anvers, 
ils  firent  tant  envers  S.Notbcft  petfonn^e  Uluflrecn  pieté &doârine,  qu’ij 
les  vintfecouriren  cefte  afflidion,  & pat Tefprit  divinqu’il  portoit  en  l'amé, 
il  coofonda  en  peu  de  temps  toutes  les  herefies  de  (Tanchelin,  5c  reduid  au 
droid  chemin  ceux  qui  avoient  eftés  feduids  pat  fes  detéllables  dodnnés  ;Cf 
que  futcaufequeledidPrevoft&Chapitre,  voulans  evitct  le  blafme  d'ingra- 
titude, fiirenttellementconlcillés,  qu’ils  cederentaudid  Saind&à  fes  con- 
frères en  l’an  MC.  XXIV.  leurdideBglifc  de  S.  Michiel,  les  Chappelles 
fondées  au  cimitiere , les  Courts  y joindes,  avec  quatre  de  leurs  prebendes, 
pour  la  fondation  d’un  Cloiftre  felon  l’inflitutiondeceluide  PremonllrcJ  que 
fedidSaindavoit  quelques  années  auparavant  érigé  au  Royaume  de  Françe, 

. & reduirentlefdids  Chanoines  leurnombre  de  dôme  enhuid,  &fe retirèrent 
en  la  Chappelle  de  noftre  Dame , laquelle  par  ce  moien  devint  Eglife  Parpif’ 
fiale&CoIlegiale;commélctoutfe  voitparles  lettres  dudid  Prevoft  Hilduin, 
& la  confi  rmition  fur  ce  donnée  par  Buchard  Evefque  de  Cambray , qui  auffi' 
doniu pleine  & entière  liberté  tant  à l’une  qu’à  l’autre  Eglife,  parmi  la  reco-' 
gnoiffance  annuelle  d’une  piece  d’or  monnoie  à paicr  audid  Evefque 
oC  à fes  fuccelTeurs.  ' ' . . 

l’Empereur  Henry  V.  trefpalTa  en  la  ville  d’Vtrecht  en  l’an  MC.  XXV.. 
jeudy  apres  la  Pentccofte  fans  laiflTef  enfimt,  par  ou  les  Prinçes  de  l’Empire 
avec  Evcrard&Romain  legatsdu  S.  Siégé  convindrent  à M:wençe,  ou  furent 
propofés  cincPrinçespour  la  fuccelïïon  à l’Empire,fcav6ireftLothaireDucde 
Saxe,  Fredric  Duc  de  Suevc&fon  frere  Confardfils  d’AgnesfocurderEmpe- 
,ieur  defond , Léopold  Marquis  d’Auftrice  mari  de  ladide  Agnès,  Sc  Charles 
Comte  de  Flandres,  maisLothaire  obtintfur  les  autresj  .&fut  confacré&beni 
en  la  ville  d’Aix  par  Fredric  Archcvelque  de  Cologne  le  XIIÏ.  de  Septembre 
par  un  Dimanche  audidan , avec  applaudilTement  des  Prinçes  tant  Ecclefiaftir 
ques  que  fcculiers:  mais  celte  bonne  coriicff)onde''cefotbicntbflaltcrée,  car 
Lothairc  dolbs  qu’il  fat  patvenuà  l’Empire  ne  ceflbit  de  pourfiiivre  ceux  qui 
clloicut  du  lignage  & fang  de  fon  preaecelTenr , entre  Iclquels  «ftoient  des 
premier  FrcdricDucdeSueveSc Conrardfon  frère,  qui  S’opoferent à Lothai- 
re  & tirèrent  à leur  corde  noflre  Duc  Godefroy,  5cla  plus-part  dés 
Prinçes  de  Lotbier  ou  Lorraine,  ce  que  caufa  grandes  divifionsen  l’Empivc; 
Wallcran  ComtedeLimbourg durant  ces  troubles  ft  rangea  du  collé  de  l’Em- 
pereur Lothairc,  & reccutdc  lui  l’inveftiture  de  la  Lorraine&  duMarquilât 
duS.  Empire  en  préjudice  de  noflre  Duc,  quife  foucia  bien  pende  cela,  alant 
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des  forces  pour  fc  maintenir  en  la  poflcffion  defon  cftac,  Walleran  Contcsfois  Gode- 
print  le  titre  Ducal,  ce  qu’aulTi  continuèrent  de  faire  les  fuccefleursfc quali- 
fiamsDucsdcLimbourg. 

£;^/,y,  Aruou  Comte  d’Adericot  aiant  conflitué  fon  fils  lean  moineauMonallere  f. 

d’Affligem,  donna  à icelle  Egliié  tout  ce  qu’il  iwflcdoit  à Buggenhout  en  ter- 
gtm.  eaux,  prêts,  dilmcs  Üc  autres  revenus , de  l’advcude  fes  hls  Godefroy  & 

Arnou,  traniportaut  le  tout  à cell  effed  es  mains  de  noftre  Duc,  qui  lur  ce 
Acrfihtt.  donna  l'es  lettres  en  l’an  fuldi<î  .MC.  XXV.  Indidtion  III.  Epaéfe  XIV. 
du  regoe  de  l’Empereur  Lothaire,tcrmoins  Arnou  Sire  de  Grimberges^  Gérard 
fin  frere,  Godefroy  & Aruou  fils  d’Arnou  Comte  d’Aderfeoe,  Gofwin  de 
Heverlc  Sc  Renier  ion  fils , Siger  de  Wavere , Henry  de  Bierbais , Henry  dé 
Loppotlin , Henry  d’AlTche,  EullacedeTiefch , Arnou  Scnelchal,  Arnou  de  Fi-  Auftlm. 
torch.  Franco  Chaftclain  de  Bruxelles,  Franco  de  l’Elclulè,  & AlarddeBalter-  AUtric.' 
PnJi^e.  zem  ; & puis  que  l’oceafion  le  prefente  de  parler  d’Arnou  d’Aerfeot,  je  diray 
ici  qu’cllant  icelui  à Aix  avec  Otbert  Evcfquc  de  Liege  en  l’an  M C.  X V. 
attendant  l’Empereur  Henry  V.  qui  devoir  illec  celebrer  la  feftede  Pal'qucs , il 
arriva  q u’en  frottant  fes  mains  le  làng  s’efcoula  des  bouts  de  les  doigts  en  abon- 
dance , lins  aucune  blcffure , ce  qu’eft  rapporte  par  Anlclme  Abbé  de  Gemblours 
pour  un  prélige  du  làng  humain  qui  par  les  dilfcntions  qu’il  y avoit  entre  les 
Priiiçes  le  devoit  el[iandrc. 

rm.Jt  En;la  mclme  année  MC.  X X V.  noftre  Duc  donna  à ladiéle  Eglifc  d’Af-  ,hap 
flirted.  fligem,  certain  lieu  fitué  près  Lovainnommé  Fliderbec,  pouryconllruircuae  ijô! 
Cnappcllc& demeure  pourquelques  Religieux,  qui  nuiét  & jour  pricroient 
pour  fou  lilut,  & celui dcics  prcdcccncurs , refervant  l’Advoucric  dudidflicu 
pour  lui  & fes  lucccffeurs  Comtes  de  Lovain , & le  donnant  libre  de  tout  ' 
tollicu  & femblablccxadion  par  toutes  fes  terres;  les  lettres  Ibntdoimécs 
à Lovain  tefmoins  MenIbn  Doyen,  Richefon  Efcolaftre,&  Everard,Ican& 

Henry  de  Mierbckc,  Henry  de  Landen , Willaume  de  Bechevoort,  & Arnou 
d’Oppendorp.  Ce  Prieuré  fut  depuis  feparé  & ccliplè  de  ladiéfe  Eglifc  d’Af- 
fiigem,  & obtint  Abbc  particulier  independeut. 
iiis.  CliarlesComccdeFlandresfotmalheurculcment  mcurdri,failint  lès  prières  j 
iinjlil  en  l’EglilèdcS.Donas  à Brugesle  premier  jour  de  Mars  de  l’an  MC.  XXVI.  clw* 
cîZki  P^''  l’iniqucconlpirationdcBcrtulphedc  Strate Prevollde  ladiétc  Eglife  &lcs  Ch„rits. 
Com.dt  complices, dcfqucisicsprincipauxchcfiifontnotésicdici Prévoit,  Guciriclèn 
Mwi-;  ft"<=»15o“‘^hardlcurncpvcu,  filsdcLambertauflileurfrcrc, Robert aufiileur  GcmbUun 
’■  ncpveu,  & fils  de  Robert  aulfi  leur  frere,  Engueran  d’Ey ne,  (îuillaumc  de 

W erui  & Ifaac  deFormifelle , qui  touts  moururent  par  luppliceoude  mort  mal-  a,'"' 
heurculc,  & comme  lcdi<â  Comte  ne  laifli  aucun  enfitnt,  grand  deb.it  Aiicric. 
s’cfmcut  pour  lafuccclTion  , Guillaumcd’Iprcfilsdc  PhilippedcFlandrCfrere 
Dritn  de  Robert  diél  de  Icrulilem  Comte  de  Flandre  Icmbloit  le  plus  proche  & 
f?" ^ capable,  pour  ellre  de  l’elloc  & lignage  malculin  des  Comtes  de  Flandres, 

jMcctjjm.  I.ouis  Roy  de  Françc  favorifoit  Willaume  Duc  de  Normandie,  qui  avoit 
elpoufé  la  lieur  de  la  Roy  ne , nonobllant  qu’il  fut  un  degré  plus  efloigne , car 
là  mère  grande  Mehaut  de  Flandre  avoit  cité  fille  de  Baudewin  de  Lille  Com- 
te de  Flandre,  & tante  de  Philippe  de  Flandre  pcrc  de  Guillaume  ftfdidl; 
mais  laRoyne  mena  cell  afiiire  en  forte,  quelcRoyLonisvintluimcfmcavec 
le  Duc  de  Normandie  en  Flandres,  & fit  tant  qu’il  fut  reçeudans  les  meil- 
leurs villes,  & avecceprint  la  ville  d’Ipre  & Guillaume  Ibn  compétiteur  & 
plulieurs  de  lès  adhérents;  tout  celancplaifoità  Henry  Roy  d’Angfettcrrebc- 
aufils  de  nollre  Duc , & oncle  paternel  du  Duc  Norman , redoutant  l’augmen- 
tation du  pouvoir  de  fon  nepveu  pour  les  pretcnfionsqu’il  avoit  fur  l’Anglcttcrc 
Tom.  I.  Ce  car 
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Gode-  car  le  Duc  Robert  pere  de  Wiliaume  avoit  elle  fils  ailhé  du  Roy  Guillaume  ■ 

FROï  I.  le  conqucrantî&parainfileRoyHenry  pourempelcherleprogresdesaffaires 
de  fon  dit!  nepveu,  envola  devers  nollrc  Duc,  & devers  Eftienne  Comtede 
Mortaing  & de  Boulogne,  pour  par  leur  ftveur  attirer  quelque  partie  de  la 
Flaudreàlà  dévotion,  maiss'eûant  apperceuqueles  Flamens  reeufoient  la  do- 
mination d’un  Roy,&que  ja  les  affaires  de  Guillaume  d’ipre  eftoient  au  des- 
eljx>ir,  il  trouva  à propos  d’oppolcr  au  Norman  le  Comte  Arnou  nepveu  du 
Comte  Charles  defuniS,  àqui  nollreDucavoitpeuauparavant  fiance  une  fien- 
clüûtué  ne  fille:  mais  le  Duc  Wiliaume  favorilë  par  le  Roy  de  France  & receu  &ad- 
FlnÀrt,.  /nispar  toute  la  Flandre,  vint  avec  peu  de  difficulté  deflus  de  touts  fes  com- 
pétiteurs,ce  fut  neantmoinspour  peu  de  temps,  car  l’honneur  lui  aianr  chan- 
gé l’humeur,  enlicudecarefier  ceux  de  fa  nouvelle  acquefte,  illescoramença 
' à charger  de  tailles&  impofitions,  & les  traiéla  afics  rudement,  n’aiant  efgard 
que  fadomination  elloit  peucflablie,  & que  le  principal  fbndament  d’icelle 
confifloit  en  lavolontédu  peuple,  auquil  il  delobligoit  par  celle  façon  de  fai- 
re , en  forte  que  s’cflants  efmeus  plufieurs  troubles  par  tous  le  pays , l’affaire 
pafTa  fl  avant, que IcsFIamcnsdefavoUerent  leur  nouveau  Comte,  s’ellants 
ranges  fbubs  deux  chefs  ou  Capitaines  principaux,  fcavoir  efl  Iwain  Sire 
d’Alofl,  & Daniel  Sire  de  Tenremonde,  ils  appelIcrcntfccretcmentThiery 
diét  d’Elfacc  fils  fécond  deThieryDuc  de  Lorraine  Supérieure  & de  Gertrude 
fteur  de  Robert  de  lerufàlem  Comte  de  Flandre,  & tante  maternelle  au  Com- 
te Charles  defunél , qui  véritablement  avoit  plus  de  droiél  à la  Flandre  que 
point  le  Norman:  Thiery  fut  bien  accueilli  parles  Flamens&leurs  Capitai- 
nes ; toutesfois  le  Duc  Wiliaume  ne  plia  fi-tofllcgantelct,  mais  aiant  amaf- 
Ic  grandes  forces  tant  en  Normandie  qu’en  Françe,  & encor  fuivi  du  Chaflc- 
lain  dcBourbourg  & d’antres  Flamens,  ildelibcra  de  maintenir  par  lesarmes 
ce  qu’il  jugeoit  lui  appartenir  de  droiél , & s’eflant  rencontré  avec  fon  adver- 
làires  Thiery  &lesFlamens,  il  les  attaqua  avec  tel  courage  & valeur,  qu’ilics 
rompit  & mit  entièrement  en  defroute;  de  forte  queThiery  fut  contrainâfe  fau- 
ver  dans  la  ville  d’Alofl,  ou  aullî  le  Norman  pourfuivant  fa  viâoirc  vintmet- 
tre  le  fiege  ; Noftre  Duc  fâché  de  ce  que  les  Sires  d’Aloll  & de  Tenremonde 
avoient  contre  foi  & ferment  abbandonnésle  parti  du  Comte  Arnou  Ibn  be- 
aufils,  à qui  le  Duc  Norman  avoit  promis  de  faire  bon  parti , feprefcntaàlbn 
lecours  &lcvint  trouver  avec  belle  compagnie  audiél  fiege,  maisunjourqiie 
le  Duc  Wiliaume  combatoit  à l’afTaut  à la  coflume , il  fiit  attainél  d’un  coup 
de  lance  au  bras,  de  laquelle  blcffure  combien  que  petite  il  mourut  quelques 
I iiS,  jburs  apres  en  l’an  M C.  X X V 1 1 1.  laifîânt  la  Comté  de  Flandre  à fon  com- 
Thitry  petiteur  Thiery  diél  d’Elfàce,  qui  trouva  moien  de  s’accommoder  avec  noflro 

Duc  à certaines  conditions,  fcavoir «ft  que  lediél  Comte  prendroit  en  fiefdu 
Duc  l’hommage  d’Alotl,  &quand  aux  autres  débats  qu’ilyavoit  entr’eux,  le 
Roy  d’Angleterre  en  feroit  Arbitre  & amiable  compofiteur,  auflî  s’accorda 
Thiery  avec  le  RoydcFrançe  qui  d’ailleurs  cfloitfoncoufin  germain  comme 
enfants  de  deux  foeurs  utérines.  C’ell  chofe  digne  d’cftre  ici  remarquéequele 
mefmc  jour  & au  que  le  Comte  Charles  & en  lieu  fcmblable  fcavoir  eft  en 
l’Eglifc  fut  iniquement  maflâcré  Wiliaume  Comte  de  Bourgogne  pat  la  con-  ,#»/,/.  Ai. 
Ipiration  de  quelques  uns  de  fes  fubjcéls.  Crmi. 

Alberon  Evelqne  de  Li^e  & frere  de  noftre  Duc  eftant  trelpafle  en  l’an 
mcfme  MC.  XXVIII.  euft  pour  fucceflcur  Alexandre,  qui  deux  fois  au- 
Lt  Cornu  paravant  avoit  cfté  eflcuaccftc  dignité,  ccftui-cientraauffi-toft  en  différence  Brujlio- 
At  Dwfj  avec  Giflcbert  ComtedeDuras:  la  contention  eftoit  principalement  fondée"'*'’ 
pourjum.  qujrcii;  qu’ij  y avoit  entre  les  maifons  de  Brabant  & de  Limbourg,  Miz- 
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car  le  Duc  dé  Limboiu^  par  ceque  le  Comte  de  Duras  eftoic  partilandenoftre  Gom- 
Duc,  conjura  enfemblc  avec  les  Evclques  de  Liège  & de  Mets  là  ruine,  le  ''"ot  i- 
pretext  fut  l’AdvoUerie  de  S.  Tron  : celle  villcappanenoitàl’EglilèdeMets  ° 

& avoir  l’Evefque  l'on  Advoüc  le  Duc  de  Limbourg  quiultericurcment  avoit 
pour  Ibubs-Advoüc  le  Comte  de  Duras  qui  avoir  quelques  droits  & cens  en 
ladi<a  ville  à caulê  de  làdide  Ibubs-AdvoUerie,  Iclquels  le  Duc  de  Limboun; 

luiolla.  avcctoucce  qucluicompctoitauxcnvironsdeS;Tron,&del’advea 

d’Eftienne  de  Bar  Evelqucdc  Mets,  lui  priva  aufli  deladiacIbubs-AdvoUerie, 
fur  ce  que  palTc  vingr&dcux  ansitavoïc  encompagniede  noftrcDucfpolié& 
bruflé  laditlevilledcS.Tron:  l’Evelqucde  Ci^e  d’ailleurs  querella  la  Comté 
de  Duras,  difant  que  c’elloit  un  lîef  mouvant  de  l'on  Eglife  qu’ilavoit  forfait 
par  l'es  rebellions , & euluitc  de  ce  mit  le  ficgc  au  Challaeu  de  Duras  aiant  en 
là  compagnie  Wallcran  Duc  de  Limbourg:  Nollre  Duc  voiant  l'on  allié  en 
danger,  nelaiirapasdelelccouriravcc  toutediligencc,  menant  eu  fa  compa- 
gnie Thicry  Comte  de  Flandre  & bonne  armée,  rEvefquc  aiant  eu  le  bruiél 
delavenuëduDuclèmitcncompaguie,  & alla  rencontrer  fon  ennemi,  les  ar- 
mées s’eftants  donques  approcliecs  le  combat  le  donna  le  XX.  jour  du  mois 
de  luillct  en  l’an  MC.  XXIX.  avec  perte  notable  d’un  colle  & d’autre,  & 
combien  qu’il  femble  que  les  nollres  eurent  le  pire,  toutes-foisles  forccs’dcs 
Liégeois  furent  tellement  rompues , qu’ilslailTcrent  le  fiege  & le  retirèrent , aulTi 
le  tempsdela  moilTon  elloit  àlamain  : nollre  Duc  prépara  nouvelle  arm'ée& 
le  mit  en  campagne  entoure  diligence,  cuidant  bien  avoirlàrcvengc,  il  mar- 
cha donques  devant  la  ville  de  Liege  & fit  par  un  héraut  prclèntcr  batail- 
le à l'es  ennemis,  laquelle  lut  acceptée  par  le  Duc  de  Limbourg  au  nom  de 
l’Evel'quc  comme  l’ondiél,  le  lieu  fut  alfigné  au  vill^e  de  Wilrc  apres  le 
Challeau  de  Duras  ou  à certain  jour  les  parties  comparurent  ; l’Evefque 
menoit  en  fa  compagnie  le  Duc  de  Limbourg , Arnou  Comte  de  Los  , 
avec  belles  troupes;  nollre  Duc  avoit  aufli  bonne  armée,  & par  un  mer- 
credi VII.  jour  du  mois  d’Aoull  de  l’an  fuldid  MC.  XXIX  la  bataille 
fe  donna;  au  commencement  les  nollres  chargèrent  fi  vivement  les  Liegois 
qu’ils lesfirentreculer  bien  loin , maisl’Efquadron  du  Comte deLosavecceux 
de  Huy  tindrent  bon,  & s’ellants  oppofes  à nos  troupes  , donnèrent  loilir 
à leurs  comp:^noas  dereprendre  courage,  la  viûoire  demeura  bonne  efpace 
ambiguë , mais  à la  fin  les  Liegois  l’obtindrcnt,  & furent  les  nollres  dcslaias 
avec  perte  notable:  Anfelme  rapporté  le  nombre  des  gens  de  pied  qui  y fu- 
rent més  des  deux  collés  jufques  à DCCC.  XXIV.  Gilles  d’OrvalditS 
DCCCC.XXIV.  & Brullhcmc  veut  qu’en  tout  il  y auroit  eu  des  morts 
julquesàDCCCC.  XLII.  l’Ellandart  de  nollre  Duc  y fut  aufli  prins , 
qui  elloit  tres-richement  bordé  d’or  & de  foye , & lui  avoit  ellé  prefenté  ' 
par  fa  fille  la  Roine  d’Englcterre  ; l’Evefque  le  fit  mettre enl’EglifedeS.  Lam- 
bert enfignedetriomphe,  &lefouloitonporterparlesrucsauxproccflionsqui 

fefont  aux  rogations,  voirBmllhcme  diél,  que  la  campagncoucellebataillc 
fe  donna  s’appelloit  encor  de  fon  temps  leStandar , tant  elloit  célébré  celle  vi- 
«aqite.  Noflj-e  Duc  confiderant  que  mal  fur  mal  at  befoin  double  cure,  comme 
Prince  bien  advilc  aflcmblaavec  extrême  diligence  nouvelles  forces,  & le  mit 
aux  champs  avec  plus  dcpuilTancc  qn’auparavant,  rompant  par  ce  moien  le 
defleindefesennemis,  qui  avoient  l’œil  à faire  quelque conquclle  enfespais, 
mais  fa  vigilance  le  rcnditfi  redoublé  que  mefmesilsluifircntrequcrir  la  paix) 
laquelle  finablemeat  fut  arrelléeà  quelques  conditions.  ’ 

En  l’an  MC.  XXX.  fut  par  malheur  brullée  l’EglifedeS.  PierreàLovain 
avec  toutcla  ville  mais  elle  fut  de  nouveau  mieux  ballie  qu’auparavant. 

Ce  1 Prelquc  . 
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Prciqucau  mîline  temps  noftre  Duc  changea  fon Parcq  près  Lovain  ou  l’on  Nu. ddf. 
iiourilToitpIuficursbeftcs  fauvages,  en  une  Abbaye  de  l’Ordre  de  Premonftrc  ‘J*- 
conlâcree  en  l’honneur  de  nollre  Dame  vulgairement  appellce  l’Abbaye  du 
Parcq,  laquelle  place  le  Duc  de  l’adveudc  fes  fils  Godefroy  & Henry  configna 
en  mainsdcGualbert  Abbé  de  S.  Martin  aux  faubourgs  de  Laon  du  mefme or- 
dre: aufii  l’Evefquede  Licge  donna  pleine  liberté  à ladidle  Eglilc  comme  l’on 
voit  par  les  lettres  données  en  l’an  MC.  XXXI  aulquelsil  diâ,  que  ceci 
le  fit  en  prclcncedeceux  qui  eftoient  convenus  pourlreformer  la  paix  entre  lui 
& noftre  Duc.  Outre  le  Parcq  lufiliâ  le  Duc  adjoùfta  encor  à ladiéfe  fonda- 
tion . les  habitants  à Vinckenbofeh  des  deux  coftes  du  rive  jufques  au  moulin 
diéïBruke,  avec  Langdale , ni  refcrvaot  rien  que  la  haute  lufticc,  il  donna 
au/îi  partie  <lc  Ion  bois  de  Soigné  fituée  entre  Voshem&Furcn,  & leur  concé- 
da dans  le  bois  de  Loo  près  Lovain , & aux  pafturages  ou  leurs  courts  font  fi- 
tuees  libre  pafiâge  avec  leurbeftiail , 8t  leurdeclaraïibrcs  & francsdetouttol- 
lieu  & Winage  par  toutes  fes  terres. 

Eftant  noftre  Duc  avec  fon  fils  le  leuneDuc  Godefroy  venu  vifiter  l’Ab-  PrtKTc 
baye  de  S.Pierre  à Gcmblours  en  l’an  mefraéM  C.  X X X 1.  ils  ne  voulurent  3 ' • 

partir  de  la  fans  lailfer  quelque  marque  de  leur  libéralité,  & par  ainfi  ils  don- 
nèrent à ladiéfeEglilè  certaine  court  nommée  Dudinfart,  fituécdanslaparoi- 
cede  Braine,  avecla  Seigneurie,  enprelcnce  de  plufieursde  ceux  qui  Ictrou- 
vereutàleurfiiite,  feavoir  eft,  Godefroy  Comte  de  Namur  & Henry  Ion  fils, 

Henry  fils  maifné  du  Duc,  Willaume  AdvoUéde  Namur  & fon  ffere  Anlcl- 
me,  Erfclon  de  Chaumont,  Gérard  de  Wange  & Henry  fon  fils,  Henry  de 
Bierbais,  SohicrdcWavere.GothuindeLovain,  FrancoChaftelaiudeBruxel- 


les  & autres. 

Wauthier  Berthout  Sire  de  Grimberges  & Advoüé  de  Malincs  avoir  palTé  Aiir.  dtf. 
plufieurs  années  fonde  en  l’Eglifedefon  alleu  audief  Grimbcrgc quelques pre- 
bendes,  & y avoir  colloqué  des  Chanoines  vivantsIelonlatcglcdeS.  Auguftin, 

& avoir  Odo  lors  Evcfque  de  Cambray  conlàcrée  ladiâc  Eglifc  en  l’honneur 
de  noftre  Dame  & de  l’Apoftrc  S.  Pierre,  8c  donné  liberté  à icelle,  mais 
comme  ces  Chanoines  fàiloient  peu  de  fhjid:  en  ce  qnartier , lediél  Sire  de  G rim- 
berges  de  l’adveu  dudiâ  Evefque  Odo,  donna  ladiéfc  Fglifcàdcs  moines  de 
l’Ordre  de  S.  Benoift,  lefquels  nepouvants  encorpalfcrlesdifficultcsqui  d’or- 
dinaire fe  rencontrent  aux  fondations  nouvelles , lailfcrcnt  ladiéle  Eglife&  le 
retirèrent  ailleurs; mais  Arsou  et  Gérard  fils  dudict  Wauthier 
aiants  elgard  à ce  qu’en  icelle  Eglilc  repolbient  les  corps  de  leur  pere  mere 
8c  anceftres,  ils  la  dorèrent  amplement,  & la  donnèrent  .î  S.  Norbert, 
qui  y mit  un  Abbé  & quelques  Religieux  de  Ion  Ordre  de  Prcmonftré  ; & 

Liethard  Evcfque  de  Cambray  donna  à ladiéle  Eglilc  pleine  exemption  de 
toute  authorité  & exaétion  Epilcopale  ou  autre,  par  les  lettres  données  à 
Cambray  en  l’an  MC.  XXXII.  Indidion  X.  ^ 

Lediél  Evcfque  Liethard  donna  encor  en  l’année  enfuivante  MC.  XXXIII. 
à la  rcquifition  de  Waltman  Abbé  do  S.  Michicl  en  Anvers  & de  S.  Bernard  ’’’*■ 
Abbé  de  Clcrvaux,  pleine  liberté  & exemption  à l’Abbaye  de  noftre  Dame 
à Tongerlo  dudiélOrdrede  Prcmonftré,  laquelle  quelques  années  auparavant 
avoit  cfté  fondée  par  certain  Chevalier  nommé  Giflcbcrt  de:  Tongerlo.  En- 
gclbcrt  de  Caftcrle  Ibn  heritier  & autres  augmentèrent  depuis  le  dot  de  ladiéle 
Abbaye. 

Le  Duc  Godefroy  continuant  es  aélions  vcrtueulès,  fonda  en  celle 
racfmc  année  MC.  XXXIII.  un  nouveau  Monaftere  en  lôn  alleu  de  By-  M4. 
gaerden  près  Bruxelles,  & le  donna  i deux  Sainéles  & dévotes  V ierges  Wivine 

& Ain- 
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& Ainwaire,  & commit  kdircdionfpiritucIlcàl’Abbéd’ Affligera,  rdervant  Godf,- 
àluy  rAdvoueriedulicu,  commekChartc  tcfmoigne, donnée  enprefcuce  de  1*“’ 
Sceppon  de  Bruxelles,  de  Wauthier  de  Rcdelchot  fon  frere , de  Lambert  de  ^ 
Craynhem,deSigerd’AndcrIecht,d’Arnoud’Aflchc,  deFrancoChallekinde 
Bruxelles,  d’Amau^deBygaerden,  de  Franco  d’Idche,  & de  les  frères  Gode- 
froy & Amaury , & de  Wautier  d’Anfclier  Amman  de  Bruxelles. 

Près  k ville  de  Thilemont  fût  encor  en  l’an  fufdiâ  MC.  XXXIII.  fbn- 
r /f*.  Jt  dee  l’Abbaye  de  Ffclclcm  de  l’Ordre  de  Premonllrc,  par  k pieufe  libéralité 
JJeUftm.  j.yjj  Chevalier  nommé  Raginier  de  Helelêm.  Le  dot  fût  depuis  amplifié  par 
les  bénéfices  de  nos  Ducs  & autres  Seigneurs  voifins. 

NollreDuc  avoit  fondépresk  villede  Bruxelles  une  EglifeouChappelleen 
l’honneur  du  S.Scpulchrc  de  noftre  Rédempteur , laquelle  il  donna  del’ad  veu  de  ' 4f  • 
fes  fils  Godefroy  & Henry  avec  toutes  les  dependences  à Parwin  Abbé  du 
S.  Sepulchre  à Cambray  & à fon  Eglife,  par  fes  lettres  donné  à Ifiche  en  l’an 
, 113^.  MC.  XXXIV.  Indiéiion  XII.  le  XX.  de  Décembre,  du  régné  dcFEm- 

, Pmefl/  percurLothaire  le  IX.  an,&leIV.  de  l’Evelquc  Liethard,foubs  le  tefinoi- 

gnage  de  Henry  de  Bierbais  & de  Wilkume  fon  frere,  de  Henry  de  Dongle- 
' ' berg, de  Siger  de  Wavre, de  Raoul  Chanoine  i Liege,  de  Franco  Chaflekin 
&Scnelchal  de  Bruxelles,  de  Franco  Senefchald’IfTche,  d’Arnou  Senelchaldc 
Lovain,  dcGofwin  Efehançon & d’Alard  fon  frere,  d’Amauyr  Chevalier, de 
Franco  Officier  de  Bruxelles,  &de  Raoul  fon  frere,  de  Gofwin  Officier,  de 
Henry  monnoyeur,  de  WauticrRodefloc&fcsfils, deWauthier  d’Angleter- 
re, d’EftiennedeDurc  ,&deHugueRampaert.  Ladiâe  Chappellecft  mainte- 
nant coinprinfe  dans  k ville  de  Bruxelles  &e(l  unePrevofré  dcpcndentcdc  la- 
i diâeAbbayeduS.Sepulchre,  &avccce  Eglife  Paroifflale. 

F.H.tTZ-  l’Abbaye  d’Everbode  de  l’Ordre  de  Premonftrc  fituée  lûrleslimitesduBra-  Ka.cbtf. 
bant&  de  k Comté  de  Los  eullaulfi  fon  commencement  en  l’an  MC.  XXXV. 
ark  libéralité  d’Arnou  Comte  dcLos&dcfon  fils  Louis, quik  fondèrent  en 
honneur denoftreDame&deS.IeanBaptille.  Arnou Comte  d’Aerfehot,  Ar- 
nou  SiredeDieft,  ConondeRepe& Raoul  Abbé  dcS.Tron,qui  avoient  part 
audid:  Alleu  d’Everbode  doiventà  bonne  raifbn  cflre  reputésentre  les  bien  fâi- 
âcursde  kdiélcEglilp,  commeauffinos  Princesde  Brabant  quik  dotèrent  do 
diverfes  bonnes  pièces. 

Cimhhm  Envers  ce  temps  guerre  s’emeuft  entre  noftre  Duc  & Godefroy  Comte  de  C(x»hnu- 
Inufti.  Namur  fon  beaufrcrc , dont  k caufe  femblc  avoir  efté  le  difeord  & diffention 

qu’il  y avoit  poiu-l’cledion  d’un  nouveau  Abbé  à Gcmblouns:  tant  y at,  qu’en  Mme.' 
ii;6.  Ikn  MC.  XXXVI.  le  Comte  de  Namur  fit  une  courfe  dansleBrabant&bru- 
fla  k ville  de  Gemblours  avec  l’Eglife  Paroilliale,  mais  l’Abbaye  fûtprefervée' 
merveilleufemcnt  au  milieu  des  fiâmes.  C’eft  tout  ce  que  je  trouve  de  cefte 
guerre  d’ou  il  eft  à prefumer  qu’elle  ne  fût  de  longue  durée. 

„ l’Empereur  Lothaire  au  retour  d’Italie  mourut  à Trente  le  III.  de  Decem-  Otto.  Efi- 

. 1137.  bre  de  l’an  MC.  XXXVll.  le  troifiefme  an  de  fon  règne , & en  fa  place  fût 

CenxrJi  defignéen  l’année eufuivantcMC.  XXXVIII.  Conrard Duc  de Sueve  Empe- 
1T38.  reur  III.  du  nom,  qui  eftoit  grandement  afTeûionné  aux  affaires  de  noftre  Geat. 
Duc,  & luy  confirma  k DuChcdeLothier&  Marquifat  d’Anvérspourluy  & 
fon  fils  le  leuneDucGodefroy&fcs  fuccefleurs;  auffi  noftre  Ducàfarcqui-  m«i. 
fition&enlàprcfence,  reftitua à l’Abbé  de  S.  Remy  à Reims,  certainalleu  Nd.thtf. 
PrmiU  nomme  Littoy  qu’eftoit  des  appertenances  de  k Prevofte  de  Macrf  en  près  Fau-  Jvjj,,,,, 

*>  de  Man.  quemont , dépendante  de  kdide  Abbaye,  & cy-devant  fondée  par  Gerberguc  14. 

‘ f"’’  femme  de  Louis  di<Sd’outremerRoydcFrançe,&veufvedeGiffebertDucde 

Lothier, comme  cy-devantat  efté  remarqué. 

Tom.  I.  D d II 
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G oDi-  IJ  ratifia  & confirma  aafiï  au  Monaftere  d’Afifligem  tours  les  biens,  terres  Civix- 
r Rov  l.  Sc  revenu,  que  luy  Ibnfrere  le  Comte  Henry  ou  autres  avoient  donne  à la- 
Eglilc.à  quoyaulBfcs  fils  Godefroy  & Henry  portèrent  leur  confente- 
fli/’toi.'  ment,  &decc  donna  les  lettres  en  l’an  MC.  XXXVIII.  foubs  le  telmoi- 
iij8.  gnage  de  Wauthier  deCraynhem, Henry d’AIIche,  HugueRampaert.Wau- 
thicrdcMeerbcke.Arnou  d'Oppentorp,  Gofwin  Swalm,  Wauthicr  de  Wem- 
blcnc,Nicolasd’Oskcrkc,  Arnoude  Bygaerde,  Amoude  Rode,  Lambert  de 
Saventhem,  GilleindeHunfcgem,  AnielmedcCappelle,  GoIwinDublinc, 

Renier  de  Havcrlc  & autres,  & diâ  le  Duc  exprefièment  qu’apres  luy  lè- 
rat  AduoUc  de  ladiâc  Eglilè  celuy  qui  tiendrat  la  Comté  & terre  de  Brai- 
bant. 

Mcn  im  Enfin  le'  Duc  Godefroy  citant  parvenu  à un  grand  cage , plein  de  gloire  & Prtuvet 

orne  de  pluficurs  rares  vertus,  palla  de  celle  vie  à unemalleurcle  XV.  dejan-  f'*" 
vicrjourdclaconvcrfion  de  S.  Paul  en  l’an  MC.  X X X I X.  au  grand  regret  • 
dcicsvallals,  car  il  eftoit  Prince  doux  & débonnaire  :&  fon  corps  receut  Sc- 
pulture  en  l’Eglilé  d’Aflligem  comme  il  avoit  ordonné  : Il  fut  le  premier  Duc 
ncreditairedcLothicrou  Lorraine  Inferieure,  par  ou  ilellà  bonne raifon  qua- 
bfiélegrand&  par  d’autres  à la  Barbe,  à caulè  de  la  longue  Barbe  qu’il  portoit, 
aiant  voUé  (comme  nos  Croniqueurs  veuillent)  de  ne  la  point  Aire  couper 
jufquesà  ce  qu’il  auroit  recouvert  le  Duché  de  Lotbier  qui  luy  competoit  du 
chef  de  Ibn  Ajeule  Gerbergue,  fille  de  Charles  Duede  Lotbier,  maisquicon- 
que  voudra  prendre  elgard  à ce  qu’avons  didiur  ce  particulier  au  premier  Livre 
de  ceft  oeuvre  Chapitres  IL  III.  IV.  & au  Livre  troifiefmc  Chapitre  I. 
pourat  facilement  juger  combienque  celle  railbn  ell  foibic  ; &parainfis’ily  at 
quelque  chofe  du  veu  ou  (êrment  que  nollre  Duc  auroit  faiél  de  ne  point  cou- 
per la  Barbe,  je  voudrois  plulloc  croire  qu’il  auroit  faiâ  ce  veu  au  relpeél  de 
ceux  de  Limbourg,  qui  dilputoient  ledià  Duché  félon  que  did  at  elle. 

Cndtm-  Oultre  les  lieux  pieux  par  nous  rapportés,  nollie  Duc  dota  & fit  du  bien 
à pluficursautresCloillres&placcsdevotes,  commeà  laPrevoItéde  S.  Jacques 
àBruxcUes,  l’Abbaye  de  Cortenbeige  de  Religieufes  de  l’Ordre  de  S.  Benoilt 
Hfpittl  à entre  Lovain  & Bruxelles,  aux  Hofpitaux  de  S.  Jean,  de  nollre  Dame  & des 
BrmxiL  doufe  ApoIlresàBruxelles,  & àbcaucoupd’autres,  quej’obmetsparfilute  de 
plus  particulière  information. 

Prtmitrt  LapremiercfemmcdcnoIlreDuc  félon  nos  Croniquesfot  Sophie  fille,  au-  Pmntt 
tresdilènt  focur  de  l’Empereur  Henry  V.  mais  il  l’ont  fongé  fans  fondement, 

••frt  UC.  Charte  de  l’an  MC.  XL.  donnée  pour  l’Eglilê  de  Lovain,  la  femme 
de  nollre  Duc  eftexpreflement  nommée  Ide,  delaqucUe  l’aniverfaire  devoit 
dire  célébré  en  laditïe  Eglife,  elle  elloit  fille  d’Albert  Comte  de  Namur  & 
d’ide  fille  de  Bernard  Duede  Saxe,  ce  que  l’on  peut  colliger  des  elcripts  du 
Chanoine  Nicolas  contemporain,  qui  at  elcript  le  Triomphe  de  S.  Lambert 
à Bouillon,  auquel  at  luivi  Gilles  d’Orval:  ceux  cy  parlant  d’Albcron  IL  du 
nomEvelqucde  Liegedifcnt,  qu’il  fut  dieu  àcdle  dignité  parce  qu’il  elloit  du 
lignagcdeNamur,&queGodefroy  1 1.  Duc  de  Lovain  elloit  fils  dcIàloeur&  ?«»»« 
du  Duc  Godefiroy  le  I.  Icfquels  deux  Princes,  feavoir  dl  pcrc  & fils,  en  ce  5*- 
qu’dldeNobldIê,poIlêfIions&puinânce,pa(lbiont  les  autres  Princes  voifins, 
cc.  gouvernoient  toute  la  région , & que  par  eux  les  guerres  pouvoient  dire 
mis  bas,  la  paix  ellablie,  les  larcins  rc(litués,&chafcunpouvoit  dire  par  eux 
conlcrvé  en  fon  droid.  Alberic  fur  l’an  M C.  L X V 1 1.  parlant  du  mefme 
Evdquc  Alberon  II.  diiS,  qu’on  trouve  qu’il  dloit  ffere  de  la  Comtdic  de 
Lovain mere de  Godefroy deuxicfmc  Comte  de  Lovain,  & qu’ils  elloicnt  du 
lignage  de  Namur,  ce  qu’dl  d’ailleurs  confirmé  par  certaine  note  marginale 

rapportée 
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rapportccpatl.deChappeauville,  laquellcdiftjqu’cnl’an  MC.  XLII.  gucr-  Gore- 
te  s’efmcut  entre  Albeion  Evefque  de  Liege  & Henry  Comte  de  N amur  (bn  *• 

nepveu , lequel  Henry  eftoit  fils  de  Godefroy  Comte  de  Namur  auflî  ffere  de  ^ *' 
nortreDuchelTeldc;  Auflini  at  il  aucun  bon  autheur  qui  entre  les  Enfants  ou 
Ibcurs  de  l’Empereur  Henry  V.  fece  mention  decefte  Sophie Duchcflè de Lo- 
thier,  que  ces  autheurs  ont  invente  avec  afics  peu  de  circonfpedion. 

Srende  La  fécondé  femme  du  Duc  Godefroy  fut  Clemence  fille  de  Willàume  fur-  Preuw 
“oro^Étefte- hardie  Comte  de  Bourgogne,  veufvede  Robert  didfdelerufàlem 
* Comte  de  Flandre,  laquelle  il  femble  avoir  efpoufé  avant  l’an  M C.  X V 1 1. 
elle  avoitpour  freresEuicnne  & Renaud  Comtes  en  Bourgogne,  Gui  qui  fût 
Pape  nomme  CaJixte  II.  Raymond  pere  d’Alfons  Roy  de  Caftille,  les  feenrs 
furent  Willemette  femme  au  Marquis  deMonferrat.&puisauComtedeMaur 
rienneouSavoye,  ErmentrudeComtelTc  deMonbeliard  & Bar,  & Mathilde 
ComtelTe Daufine  de  Viennois.  Maisde  ceftePrincefTencdonnaànoflreDuc 
aucun  enfant  qui  demeura  en  vie , & elle  trefpalîà  en  l’an  MC.  X X X I.  & 
receut  Sépulture  au  Monafterc  des  Religieufes  à Bourbouig  qu’elle  avoir  fonde 
en  fon  vivant. 

Nous  avons  au  chef  de  ccd  Eloge  donnéà  noftreDuc  les  armes  de  Lovain, 
combien  que  dans  fon  (ëel  l’on  ne  trouve  de  ce  aucune  marque,  mais  celac’cfl 
£>iâfelonq'ielque  raifbn apparente,  &pourluivrelecommunfentimeiu&lc 
mefmc  le  peut  dire  touchant  les  blafons  de  lès  femmes. 


. ENFANTS  DE  GODEFROY  DUC  DE 
LOTHIER  ET  COMTE  DE  BRA- 
BANT ET  D’IDE  DE  NAMUR 
SA  PREMIERE  FEMME. 

J.  Odefroy  II.  Duc  de  Lothicr  ou  Lorraine  conflinua  la  fucceflion 

y Tdc  nos  Ducs. 

9.  Henry  Comte  f^a  diverfes  Chartes  & lettrages  avec  fon  pere  & frere, 
mais  atteindd’uneinipirationdivine,  illaifla  lesvanitcsmondaines&  ferctira 
auMonadered’Aflligcm,  ouil  (è  rendit  moine  foubs  l’Abbé  Pierre,  donnant 
audiéf  Cloiftre  les  alleus  qu’il  polTedoit  à Sichene , Rode&  Werde , en  commun  j,. 

avec  Ibn  frere  le  Duc  Godefroy , & ce  pour  les  âmes  de  fon  pere  & mere , & là 
foeurClarice,&  pour  le  ûlut  de  foymefine,  du  Duc  fon  frere,  & pour  fesfoeurs 
A Icyde  Roy  ne  d’Angleterre,  &d’Ide  ComtelTe  ; mais  peu  apres  fa  converfion 
ilallarecevoirleguerdondefavertucufe  vie,  & fut  fon  corps  inhume  en  ladi- 
âe  Eglife , ou  fon  obit  elt  marqué  lut  les  cinquicfme  Kalendes  d’Oébobre. 

Clarice  nommée  cy-deflTus  par  fon  frere  Henry , peut  eftre  celle  pour 
qui  le  Duc  Godefroy  Ibn  pere  fit  donnation  au  Cloiftre  de  Vorft  en  Tan  fl-i'-iP 
MC.  X.  B. d’Avennesdiél  qu’elle  demeura  Vieige. 
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ÿ Aleyds  fut  envers  l’an  MC.  XVIII.  donnée  en  nuriage  à Heu-  Prtmr 
Gode  ry  I.  du  nom  Roy  d’Angletetie , filsde  Willaume  qui  conquiftlediélRoyau- f'if  ?*» 
F^Ejyr  I.  nie_  & de  Mathilde  filfc  de  BaudewinComtedeFlandreiiu-nomméderifle, 

& elloic  lediét  Roy  veuf  de  Mathilde  fille  de  Malcolme  Roy  d’ElcolTc  ; de  la- 
quelle il  avoir  procrée  un  fils  Willaume  qui  (ènoya  par  malheur,  &une fille 
Mathilde  laqucllefutpremieremenCalliée  àl’Empercur Henry  V.  fans  enfitos, 

& apres  en  lecondes  nopces  fut  conjoinâe  à Godcfi-oy  didl  Planti^enettc 
Comte  d’Anjou , dont  les  fubfequents  Roys  d’Ai^eterrc  font  iflus , mais  de 
noftre  Princeflc  n’euft  lcRoy  aucun  enfant , la  lailfont  veufveà  là  mort  adve- 
nue en  l’an  M C.  X X X V I.  elle  fut  dotée  du  Challeau  & Comté  d’Arundel 
• & fc  maria  en  fécond  liâ  à Willaume  d’Aubigni  Comte  de  SulTêx , avec  qui  Ex  ntxJi't 

elle  fonda  le  Prieuré  de  Bockenham,  mais  le  Comte  de  Suïïex  mourut  encor 
devant  elle  en  l’an  MC.  LVII.  & fut  enterré  près  fon  pere  au  Prieuré  de 
Wymondham,lailTant  denollre  Royne  deux  fils  & unefille,  fcavoir  ell  Wil-  EJxxrM  j 
laume  d’Aubigny  Comté  d’Arondel  & Suflex,  dequi  nouspourfoiverons  la 
fteritéfurla  fin  de  ce  quatriefme  Livre,  Godefroy  d’Aubisny,&  Alice  mariée  fri  Ricxr- 
à Jean  Comte  d’Augie.  La  Royne  Aleyde  donna  à l’Abbaye  d’Aflligem  des  ^ Ctmiu 
fortbellesterres  fituéesauRoyaumed’ Angleterre, commel’onremarquéparla 
bulleconfirmatoiredes  biens dudiâMonaftcre , donnée  par  le  Pape  Eugène  IIL  Ai»/,  tixp. 
enl’an  MC.  XLVIII.  & eftant  paflTée  pardeça  la  mer  elle  trefpallà  les  IX.  Ka- 
fondes  de  May,  & fut  inhumée  en  ladiâe  Eglifed’Affligeml’an  toutes-fois  de 
fon  trelpas  n’efl  remarqué  en  l’obituaire  ni  ailleurs  que  je  lâche.  //■ 


Joe 
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J.  I D E ComtefTe  cil  menrionnée  avec  fcs  frères  & fœurs  en  la  Charte  de  fon 

fi-crc  Henry,  & lêmblecftre  la  mcfme  que  le  Duc  Godefroy  fon  pere envers 
l’an  MC.  XXVIII.  donna  en  mariage  au  Comte  Amou,  nepveu  de  Char- 
Icsdc  DanemarqueComtede  Flandre,  de  qui  nous  avons  parle  ci-devant,  l’on 

Îicut  aveebonneraifonprefumer  que  cellArnou aie ellé Comte  de  Cleves,car 
csbonsaucheiu’sdilèntquenoftrePrinceflefut  mariée  à un  Comte  deCIeves, 
&pardiverfcsChartes&  lettrages  l’on  remarque , qu’esannéesM  C XXXIV. 
MC.  XXXVI.  MC.  XXXVIII.&MC.XLV.  yivoit  Amou  Com- 
te deCteves,  quiponroit  bien  avoit  elle  nepveu  depar  làmere  audiâ  Comte 
de  F landres  ; la  deiccndence  de  nollrc  PrincelTe  ferai  aullî  deduiâé  1ht  la  fin  de 
ce  IV.  Livre. 

„ JoscELiN  DiCT  DE  LovAiNf^  qualifié  foT  GutUoume  Corn- 
” ' dent  frere  iAleyie  Rt^ne  d Angletterrt,  avec  qui  il  ferait  faffé  audiCl  Royau- 

me,adjoufle  lediB  autheur,  qu'il^auroit  prias  allianec  de  mariage  avec 
Agnes  fiUe  heritieredeH'illaume  ‘Percymaisilyat  apparence  {fiCamdene  ne 
fe  mejpread)  que  lofcelia  aurai  efté  fils  Baftard  du  7)uc  Gode/rqy , puis  qu’il 
u'efi  recognu par  aucunes  lettrages  ou  Chartes  du  temps. 
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Ratbode 
Comte  de 
Namur. 


Albert 
Comte  de 
Namur 
fils  de 
Ratbode , 
polie  fils 
de  Beren- 
gatre  Cficc 
de  Lom* 


Albert  i. 
Comte  de 
Namur, 
cfp.  Rege- 
Hndc  l'œur 
de  Gode- 
froy  Duc 
de  Lorrai- 
nc,&  fsur 
d'üde  , 
ComtelTc  s 
de  Bra- 
bant, U fiit 
tud  1037. 
en  com- 
battaut  ar 
vecleDuc 
Godefroy 
contre  O* 
don  Corn- 


Albert  3.  Comte 
de  Namur  efp. 
Ide  fille  de  Ber- 
nard Duc  de  Sa- J 
IC , fœur  de  Ger- ' 
trtide  Comtolfe 
d’Hollande  & 
de  Flandres. 


Godefroy  Comte 
de  Namur  cfp.  i. 

1087.  Sibillc  fille 
de  Rogicr  Comte 
de  Porccan,  1.  efp.  Jd’Antoing. 
Ermenfinde  Com-^ 
tefle  de  Lutfem- 
bourg  vcofvc  d’Al- 
bert Comte  de  Mo- 
ha  il  mourut  113^. 


Dm 

f'Elifabet  cfp.  i.  Gervais  Com- 
te de  Rhctel,  i.  cfp.  Clcrcm- 
baui  Sire  de  Rofoy  en  Tirafehe. 


Flandnne  efpou.  Hugue  Sire 


S.  Fredric  Evcfque 
de  Liege  mort 
mi. 


me,  cfp.  r 

Ermcji-  vtedeCha- 


Henry  Comte 
de  Durbuy. 


re  fille 
Char- 
les de 
France 
Duc  de' 
iiomûne 
&fœux  de 
Gerber- 
r«e  Cora- 
’tedè  de 
Brabant. 


pagne. 

Emme  ou 
Umgarde 
femme  de 
Giflebert 
Comte  dc^ 
Los, 


Hadwige 
cip.  Gé- 
rard Duc 
de  Lorrai- 
ne Supé- 
rieure, 
Comte  en  A 
EUâure, 
qui  1res- 
paflâ  1070 


Emmon  Comte 
de  Los  nommé 
avec  fon  frere 
11^6. 

Otton  Comte 
de  Duras. 

’Thicr^  Duc  de 
Lorraine  Supé- 
rieure eli).  Ger- 
trude fille  au 
Comte  de  Flan- 
dre , U mourut 
xiiy. 


Ode  fut 
mariée 


Gérard  Comte 
de  Vaudemom 
efpoufà  Helnri- 
de  de  Dasbourg 
nicpcc  du  Pape 
•^Leon  9. 


Ide  espou.  Gode- 
froy Duc  DE  Lo- 
THiER  Comte  pe^ 
Braiamt. 


Du  a.  //<?. 

Albert. 

Henry  Comte  de  Namur,  de 
Lutfembourg  , Durbuy 
cfp.  I.  Lorette  fille  de  Thiery 
Comte  de  Flandres.  1.  efpou. 
Agnes  fille  au  Comte  de  Gucl- 
dres. 

Clémence  cfp.  Conrard  Duc 
de  Scriiigcn , elle  mourut  1 1 S9- 
Bcatrix  efp.  Guithicr  Comte 
de  Rhctel. 

Ermefîndc  & Alix  cfp.  Bau- 
^dewin  Comte  de  Haynaut. 

^odefroy  2.  Due  de  Lothiet 
Comte  de  Brabant , efp.  Lat- 
garde  ComtelTe  de  Moha. 

Henry  Moine. 


Ctarice. 

Aleyde  Royne  d’Angleterre 
de  Comteüe  d’Aroadef  de  de 
Sullex. 

Ude  Comrenb  de  Clevet.  • 


Henry  Comte  de  f Fredric  Archcrefqne  de  Tyr. 
la  Roche  efp.  \ 

Bartholomé. 


Albert  MamU- 
le  de  Roucy. 


Mehaut  efp.  i . Thiery  Sire  de 
Walcourt  2.  efp.  Nicolas  9ire 
d’Avefnes  , Leufe,  Coodé, 
VLandrechies. 

Alix  efpou.  Onon  rAibcrt  Comte  de  Chiny  dp. 
Comte  de  Lmny,  J ,q  okhitui  1163* 

mourut  iiaû.  ^ ® 


Alberon  1.  Evef- 
que  de  Liege,  très 
pallâ  iiyy. 


Ermen- 

garde. 


à fMcinfinde  efp.  fS.  Amou  Evefqne 
Fulbert  d’Au-  de  Solfions  de  fes 
denaerde  Sire  de<  frères  de  fonirs. 
Petegem  , Thi- 1 
degem , éce,  ^ 
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GODEFROY  II.  DICT  LE  lEUNE  DUC 
DE  LOTHIER,  COMTE  DE  BRABANT  . 
ET  DE  LOVAIN  MARaUIS 
DU  S.  EMPIRE. 


Cbafitre  II. 


chofe  a/Iclirce  que  noftrc  Duc  GodeFrot  tt.  àla  mort 
îuwHe  pere  edoitjacu  cage  viril, carnousavonsremarque  que  doibs 

J no.  l’an  M C.  X.  luy  &lbn  ferc  Henry  i»rterent  leur  confentement  à cer-  Prtavn 

caine  donnation , que  le  Duc  Godefroy  leur-pere  fit  à l’Abbaye  de 
Vorft,d’oul’on  peut  tirer  qu’ollorsil  devoir  pour  lemoins  avoir  l’cagede  dix 
oudoulêans,&  par  confequentquandiüüçcedaàfondiâpcrcildcvoitja  ellre 
d’environ  quarante  & deux  ans. 

Auffi-toft  que  noftre  Duc  avoir  prins  poficflion  de  fes  eftats,  Henry  Duc  CmImu- 
de  Liiubourg  monfira  le  regret  qu’il  avoit  de  voir  la  Duché  de  Lothier  que 
Walicran  fon  pere  8c  Henry  Ibn  Ave  avoient  prétendu  en  mains  des  Comtes 
ttDm  deBrabant.car  aiant  mis  desgcnsd’armescniaville de S.Tron,  delaquellcil 
frimt  eftoitSuperieur  Advoilc,  il  fitdiverfcs  courlès  fur  lesamis&valTâlsde  noftre 
s.  Trom.  Duc,  qui  n’eftoit  pas  endormi , ains  s’armoit  pour  reprimer  les  inlblcnces  de 
1140.  fou  adverlàire,  8c  fiir  le  commencement  de  l’efte  de  l’an  MC.  XL.  il  alla 
mettre  le  fiege  à la  ville  de  S.  T ron , laquelle  en  peu , de  temps  il  rcdiiid  à fa  vo- 
Ltfirrt  lonté, délai! pafîàlaMeufeavecgrandepuilfance,  8ctiradroiâ  à Aix  , ou  par 
deux  jours  il  adminiftra  la  fupteme  Juftice,  prennant  par  ceft  ade  poflemon 
du  Duché  de  Lothier  ou  Lorraine  Inferieure  , 8c  par  fon  authorité  8c  pru- 
dente conduiéfe  moienna  tout  ce  que  le  Duc  de  Limbourg  avoit  Iceu  mettre 
en  trouble  8cdelbrdre,  recepvant  des  bourgeois  de  la  cité  d’Aix  le  ferment  &• 
fidelité  accouftumée. 

Ee  X II 


Digitized  by  Google 


lit 


TROPHEES  DE  BRABANT 


Gooe- 
F ROY  1 
Duc. 
r£x^.  de 
Levdim 


Rent4tr' 
<jmt$  di' 
g.  es. 


i'Egl  Je 
Stu^elo. 


Le  Duc 
U 'urmt 
axtc 

l'Emf. 


Il  confirma  encor  en  la  mcfmc  année  MC.  XL.  la  fondation  & autres  Pmirei 
■ dons  taiéls  par  fes  prcdeccfleurs  à l’Eglilc  de  S.  Pierre  .à  Lovain,  comme  l’on  fV-  34- 
void  par  les  lettres  tirées  de  l’archive  de  ladiâe  Eglilë , données  foubs  le  tcfmoi-  ^ *' 
gnage  deshommes  & vallalsde  noftrc  Duc,l'cavoir  Wauthier  Berthoiit  AdvoUé 
dcMalines,WiIlaumcdcBierbcke,  Retfo  de  Tieldonck,  Renier  de  Heverle, 
ArnouSenelchal,  &c.parlelquelles  lettres  l’on  remarqué  encor  deux  choies, 
lapreniicreque  lamcredenollreDuc  ellnommée  lde,&  fa  meregrandcAley- 
de,  commeci-devant  j’ai  appointé,  & fecondement  void  on  que  Lovain  & 
fon diftriél ell  exprcllèment  nommé  Alleu,  qui  s’oppol'e  direélement  auhef, 
n’cllant  l’Alleu  lubjeei  à aulcun  relief  ou  lcrvice  comme  le  fief,  d’ordinaire 
dépend  d’autrui  & le  doit  prendre  à hommage. 

Encor  en  la  mcfmc  année  MC.  XL.  noftre  Duc  fc  trouva  à Worms  à la  Nu.chtf 
fuite  de  l’Empereur  Conrard  Ibn  bcaufrere , & eft  nommé  aux  lettres  par  les-  * t ‘ • 
quelles  lediâ  Emiiereur  en  ladiâc  ville  le  V.  de  Février  confirma  les  libertés 
à privilèges  de  l’Abbaye  de  Stavelo  cnArdcmie,  prcicnts  Albert  Archevef- 
que  de  Mayence,  AlbcronArchcvcfquedeTrcves légat duS.  Siège,  Alberon 
Êvcfque  de  Licge , Ellienne  Evelqucdc  Mets , Sigcfridc  Evelquc  de  Spier , Buc- 
co  Evelquc  de  W orms , Embriçon  Evelquc  de  W creebourg , Bernard  Evelque 
de  Padcrbornc,Udon  Evcfque  d’OfnabrugCjFredric  DucdcSuevc&d’Elface, 
à Adclbert  Duc  de  Saxe , Godefroy  Duc  ps  Lov.sin,  Willau- 
me  Comte  de  Palatin,  Herman  Marquis,  ThcobaldMarquisde  Norboig,Ge-  ‘ 

^ verard  Comte  de  SuUèbach , & Henry  Comte  de  Namur. 

Mais  la  mort  qui  ne  pardonne  à perfonne,  empefeha  que  nollrc  Duc  ne  CxainMs- 
."jircDuc.  P^tvintàla  gloire  deplufieurs  braves  aéfions,  que  lans  doute  il  eult  mis  en  exe-  »«<■  Cf*»*, 
cution , fl  la  vie  l’cnft  durée  d’avantage , car  il  elloit  doUé  de  grandes  qualités. 

Son  trdpas  advint  fur  la  fin  de  l’an  MC.  XLII.  d’un  mal  de  foie  qu’il 
mf.flij.  avoit  porté  quelque  temps  ;fon  corps  receut  Sépulture  en  l’Eglifc  de  S.  Pierre 
à Lovain  au  chœur  du  colle  méridional,  mais  à prefent  l’on  ni  voit  aucune 
marque  ou  mémoire. 

Safemmi.  Safemmefut  Lutgarde  Comtçlle  dcMouha  & dcDasbourgfille&  puis  he- 
retierc  du  Comte  Albert  & d’ErmcnfindcComteflcde  Lntlcmrouig , elle  avoit 
pour  frere  Hugue  Comte  de  Dasbourg , &pour  fœurs  Gertrude  femme  de  l’Em-  Prrmt 
, pcrcurConrard  III.  & Berthc  mariee  à Emanucl  Empereur  de Conllantino- if- 
pic  ; ce  que  l’on  apprend  de  certain  autheur  contemporain  qui  at  efeript  la  vie 
clcLouisVII.RoydeFrançe,misaujourparle  Doéle  Pierre Pithou, car  il  rap- 

rorté,querEmpereur  Conrard  s’acheminant  vers  la  terre  Sainélcpallâ  l’hiver 
ConllantinoplcavecrempercurEmanuel,&  que  lefiliiâs Empereurs  avoienc 
^ à fcmraesdcuxfoeurs,  fillcsde  la  vieille  Ermcfinde  ComtclTe  deLutfembourg; 

laquelle  par  abus  il  nomme  Bcrengaire.  Or  celle  ComtclTe  de  Lutfembom^ 
avoit  eu  pour  premier  mari  Albert  Comte  de  Mouba  & Dasbourg,  & apres 
s’allia  à Godefroy  Comte  de  Namur,  comme  at  fort  bien  remarqué  André  du  , 

ChcfncenlbnHilloiredcla  maifondc  Lutfembourg;& puis  que  le  Continua-  a.Jm 
tcur  delà  Cronique  de  Gemblours,  Alberic,  Baudewin  d’Avenncs,la  Rym- 
Cronique,  Edmond  de  Dintre&autrcs  bons  autheurs  Ibn  d’accord  que  nollre 
DucauroitcuàfcmmeLutgardcfoeur  delà  fcname  de  l’Empereur  Conrard  III. 
il  cil  du  tout  vraifemblable,  qu’elle  aurat  cllée  de  mefme  comme  rimjicratrice 
fille  de  h ComtclTe  deLutfembourg  & de  Ibn  premier  mari  Albert  Comte  de 
Moha  & Dasbourg;  & ce  que  rend  celle  opinion  plus  a(Tcuréc,ell,  que  nous 
voions  que  les  Comtes  dcMouha  & Dasbourg pallërcnt  àun  des  fils  de  nollre 
•Duc , à qui  le  nom  d’Albert  fat  aulli  impofé , car  les  Ibeurs  de  nollre  Princellè 
moururent  làns  pollerité.  Je  liai  que  pluficurs  modernes  difent  la  femme  de 

l’Em- 


LIVRE  IV.  iij 

l’Empereur  Conrard  fille  du  ComtcdcSalfcmbachouSulfcbacli,  mais  il  n’^ 
porteur  aucun  garand  de  leur  dire,  &parainfi  ne  les  doit  on  croire  qu’avec  ailes 
de circonlpeâion.  , 

Durant  le  régné  de  nollre  Duc  fût  fonde  en  l’an  MC.  XL.  le  Monaftere 
üiûgtm.  de  Jette  maintenant  nommé  Dilegem  près  Bruxellcs,par  la  libéralité  d’Onul- 
pheSire  de  Wolverthem,  qui  y colloqua  des  Çhanoioes Réguliers , mais  peu 
apres  en  l’an  MC.  XLVII.  Waltman  Prieur  dudiâi  Cloiftre  embraflà 
l’oblcrvance  de  l’Ordre  de  Premonftré.  Entre  iles  bien  fatââjrs  de  ce  lieu  font 
célébrés  Olivier  de  Sottengem,  Gofwin  de  Savpnthem, Guillaume  filsde  Nico- 
las de  Dilegem,  & autres  perfonnes  Nobles.  ■ < 

‘ Prlrwre  à Encor  en  l’an  MC.  X L 1 1 1.  ' Arnou  Clievalier  dcGeftdonna  tout  ce  qu’il 
Bitrittk.  poIlcdoitàBierbcck  pourlafondationd’un  Prieuré  illec,  ij|u’il  donnai  l’Abbé 
de  S.  Nicaifc  à Reims  de  l’Ordre  de  S.  Benoift.  l 


ENFANTS  DE  GODEFROY  II.  DUC 
DE  LOTHIER  COMTE  DE  BRA- 
BANT, &c.  ET  DE  LUTGAR- 
DE  COMTESSE  DE  MO- 
HA  SA  FEMME, 

Odefroy  III.  du  nom  Duc  de  Lothiir;  de  qui  à la  fuite  de  nollre 
V THiltoire  fera  parlé. 

10.  Albert  Comte  de  Moha,  de  Dasbourg  & de  Mets  de  qui  & de  les  en- 
fants lèrat  traiâé  au  Livre  I X.  de  cell  oeuvre. 

10.  Hugo  Eeft  par  Alberic  qualifié  frere  d’Albert  Comte  de  Dasbourg  mais 
il  fe  trompe  en  ce  qu’il  diâ  qu’ils  elloicnt  procrées  d’Ermengarde  féconde 
femme  du  Duc  Godefroy  car  il  eft  trcs-certain  que  la  vcufve  dudid  Duc  aie 
efté  Lutgarde  laquelle  eftoit  mere  de  Godefroy  III.  Duc  comme  nonsférons 
fuffifamment  paroiftre  & conléquemmcnt  aullî  d’Albert  & Hugue  lés  frétés 
maifnés,  Alberic  adjoufle  que  ce  Prince  eft  enterré  à Wanfé  '&que  lui  & Ibn 
frere  Albert  pour  leur  Noblelîc  furent  vulgairement  appelles  les  friucons  de 
Dasbouig.  Godefroy  de  S.  Pantaleon  diA  qu’en  l’an  M.  LXXII.  trelpafli 
Hugue  Comte  de  Dasbourg  & deMouhauquiimuroit  bien  avoir  efté  le  noftrc 
ou  bien  fbn  oncle  frere  de  fa  mere  la  Ducheffe  Lutgarde.  C’eft  tout  ce  quej’ay 
trouvé  de  nollre  Hugue  qui  vraiiémblablemenc  eft  trefpaflé  fans  laiflér  enfiint 
ou  pofterité. 


Tom.  I. 


Ff 


Lut- 


G ODE- 

9 ft  OT  Z. 

Duc. 


jltberU 
fur  Put! 
lAII. 
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Ll'tcarde  femme  de  Thiery  Comte  de  Hoftade  & de  Daclcm  félon 
les  eferipts  de  Jacques  de  Hemcricourt  qui  toutes-fois  ne  lui  donne  pas  de 
. nom  mais  la  diâ  ex[weflement  Iccüt  d’Albert  Comte  de  Mouhaa  & de  Das- 
bourg  qui  donna  fes  terres  à l’Egljfe  de  Liège  :&  (mis  qu’au  Livre  X.  il  nous 
faudrat  encor  parler  des  Comtes  de  Daclem  & de  Hoftade  nous  (uflêrons  ici 
lîmsen  dire  autre  chofe.  l’Onat  donne  ici  au  Comtede  Hoftade  les  armes  de 
Daelhcm  combien  que  je  ne  luis  aflëurc  quel  blafon  il  aie  (mrté, 

liy  at grande  apparence  qu'il  y at  eu  autres  filles  du  TJuc  Godefroy  II.  mais  le 
laps  du  temps  ££!  mmchalance  des  efer  svains  les  ont  enfevelis  dans  les  tenebres  de 
Foubli.  , 


CON- 
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CONSANGUINITE  DE  LUTGARDE  DUCHESSE  DE 
LOTHIER  COMTESSE  DE  BRABANT. 


AI- 
bert 
Com- 
te de 
Dos- 
bourg 
en  El- 
iàce 
&de 

oncle 

ma- 

CerncI 

de 

TEm- 
pe- 
reur 
Con- 
rard  i 


(GCTild 
(Jlomie  en 
Elfiiceerp. 
Adèle  dlle 
de  Her- 
man de 
Sueve  ^ 
lœur  de 
Gifle  fem- 
me de 
l’Empe- 
reur Con- 
rard  2. 


Albert  Comte 
& Duc  de  Lor- 
raine. Supé- 
rieure tu^  104S. 


Gérard  Comte 
en  Elfacc  Duc 
de  Lorraine 
Supérieure  efp. 
Hadwige  âllc^ 
d’Albert  Com- 
te de  Namur, 
il  mourut 
1070. 


'Simon  Duc  de  Lorrtme 
& ce  Nancy  efp.  Aicyde 
ibeur  de  l’Empereur  Lo- 
thaire,  U trcfpaha  1139. 

rThicry  Duc  de 
Lorraine  & du 
Nancy  clpou. 

Gertrude  fille^  T’Wery  diâ  d’ElûccO>m- 
du  Comte  de  te  de  Flandre  c(p.  r.  Sua- 
Flandrcs , îl  nildez.  efp.  Sibille  d’An- 
mourui  iiif.  jou  fille  au  Roy  de  Je- 
ruiàlcm. 


vUdalrtc- 


Fille  c(|). 

Herman 

Comte 

d’Ecn- 

ham. 


Gérard  Comte. 

Henry  Evcfquc  dcToul. 


Hague 
Comte  de 
Das  bourg 
& d’E- 
guesheym 
coufin  . 
germain 
de  l’Em- 
pereur 
Gérard  2. 
efp.  Heil- 
wildc. 


Qeoi^e  Archb 
diacre  ildegc. 

Herman. 

Mehaut  efp. 
Raginier  Com- 
te d«2  Haynauc 
& Mons. 

Bcrthilk. 

Brooon  Evef- 
que  de  Toul 
puis  Pape 
LEOMp.ifmou- 
ruc  t0f4. 


Hu^e  Comte 
deDasbnutg  en 
Elfiicc  dp. 


Gérard  Comte 
de  Vaudemont 
efp.  Heilwilde 
de  Dasbourg^ 
niepee  du  Pape  ' 
Leon  9.  il 
Vmourut  1120. 


Fille  femme  de  Bcrtran 
diâ  le  gros  Sire  de  Bran- 
cton. 

^Hugue  Comte  de  Vaude- 
inont  dp.  Angclinc  fillc^ 
au  Duc  de  Bourgogne. 


Gérard  Comte  de  Vaode* 
mont  e(p.  Gertrude. 

Udalric. 

Hugue  Chevalier  duTcm* 
pic. 

Eude  Evufquc  de  Verdun. 
VAutres  enfants. 


Gifle  efp.  Renaud  Comte  fHuguc. 
de  Bar-Mouïbn,  &c.  il^  Renaud  Comte  de  Bar. 
Vmourut  1149.  I 

Tlucry  Evefquc  de  Mets. 
Agnes  efp.  Albert  Comte 
de  Chiny. 

Clémence  eïp.- 1 . Renaud 
(’omte  de  Clermont  en 
BcauvoUîs  2.  efp.  Alberic 
Comte  de  Dommartin. 
Fille  efp.  le  Comte  Sau- 
vage du  Rhin. 


Gérard  Comte 
d’Egnesheym. 

Alberon  Evef- 
que  de  Mets. 


Albert  Comte 
de  Dasbouig 
A Mohau  VP- 
Ermcnflnde 
ComtdTc  de 
Lutfembourg. 


Hu'uc  Comte  de  Das- 
boarg  ét  Mouha. 


Heilwilde  efp. 
Gérard  Comte 
\^de  Vaudemont. 


Fflienem  eCp.  Hugue  Sire 
de  Broies  & de  ChaHeau- 
villain. 

_ , fHcnry  Roy  mort  fims  hoirs 

Gertrude  femme  de  Con- J 

md  Empereur , qui<^  Fredtic  iriort  de  pelle 


mourut  iiya. 


Vfans  enfants. 


Lut  G ARDE  Comtesse 
DE  Mouha  et  Das-  _ 
BOURG  ESE.GoDEFROV  2.<^ 
Duc  de  Lothier  Com- 
te DE  Bradant. 


Berthcfcinme  d’Emanoel 
Empereur  de  Coiiftai«i-<(âns  hoir*. 


Godefroy  3.  Duc  de  Lo- 
chier  Comte  de  Brabant. 
Albert  Comte  de  Mouha 
ADasbourg. 

Hugue  Comte. 

Lutgarde  ComrefTc  de 
Holhde  A de  Daelem. 

Alcxc  Empereur  de  Con- 
- Sa. 


iioplc. 


tMaric. 
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Princes,  Barons,  Seigneurs  & Nobles  que  l'on 
trouve  foubs  le  Régné  des  Ducs  Gode- 
froy I.  & Godefroy  IL  mention- 
nés aux  Chanes- 


Henry  ftere  du 
DucGodfroy  II. 


Amou  Comte 
d’Aerlcot,  Gode- 
froy , Amou  & 
Jean  lès  fils. 


ArnouSiredeBre- 

da&Engelbcrtde 

Scotcnlonfrere. 

Bernard  Sire  d’Or- 
bais. 


Arnou  Senefchal 
de  Lovaio. 


Alard  de  Balcre- 
fcm. 

Scep^  de  Bruxel- 
les oc  Anthoine 
fou  fils. 


Gérard  de  Hilde- 
berge. 


Rudolf  de  Don- 
gleberge  Henry 
& Willaume  fes 
fils. 

Onulphe  de  Wol- 
vertbem. 


AmOu  Comte  de 
Los. 


Henry  Sire  de 
Cuyek. 


Arnou  Sire  de 
Dieft. 


Herman  Sire  de 
Heufdene. 


Amou  Sire  de  Ro- 
de diâ:  S.  Oden- 
rode. 

Gérard  de  Wange 
& Henry  fonfils. 

Wauthier  de  Ro- 
deftoc  ou  Rede- 
fehot  fiere  deStep- 
pon  de  Bruxelles. 

Gisbert  de  Ton- 
gerlo. 


Siger  d’Ander- 
lecht. 


Arnou,  Wauthier 
&OlivierdeGeft. 


Godefroy  Comte 
de  Namur  & Hen- 
ry fon  fils. 

Wauthier  Ber- 
thoutSire  dcGrim- 
berge  & AdvoUc 
de  Matines  , Ar- 
nou,Gérard, & Al- 
beric  fès  fils. 

Godfcalc  & Hil- 
dewin  de  Jauche. 


FrâcolcVielCha- 
flelain  & Sene- 
fchal  de  Bruxelles. 

Henry  Amou  & 
Wauthier  d’Af- 
fehe. 

Lamben  de  Crain- 
hem. 

Conon  de  Repe. 


Siger  de  Wavete. 


Erlêlot  de  Chau- 
mont. 


Engelbert  de  Ca- 
fteHe. 


Gillebert  de  Los 
Comte  de  Duras. 


Baudewin  Sire 
d’Aloft  & Gifle- 
bert  fon  frere. 


Leon  Sire  d’Aa& 
de  Pollaer. 


Henry  Sire  de 
Bierbais  & WU- 
laume  fon  ftere. 

Gofwin  & Alard 
deHeverle  ftercs. 


Lambert  de  Sa- 
venthem. 

Amaury&  Arnou 
de  Bygaerden. 


Franco  Senefchal 
d’IflcheGodeftoy 
& Amaury  fes  fte- 
rcs. 

RaginieideHele- 

fèm. 


Franco  de  l’Efclu- 
fc. 

Arnou 
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Arnou  & Wau-  Rothard  de  We-  Mcynart  de  Bra-  lean  de  Laerbeke 
thier  Advoüés  de  feabeke.  xelles.  Gilèkia  fon  frere. 

S.  lacques  à Bru- 
xcllcs&Wauthier 
leur  acpvcu. 

Siger  de  Rofema-  Everwin  de  Sca-  Herard  de  Hiden-  Gérard  de  Landi* 
le.  renbeke.  gem.  ncs. 

ArnoudeFitorch.  Gérard  Willaume  Franco  deLair  & Henry  de  Loup- 
& Amou  fils  de  Renieribnfrere.  poUin. 

Berthe  d’Ander- 
• lecht. 

Gofwin  de  Lo-  Ingelbert  Hebe.  Herfo  Chambel-  Gofwin  Dubbinc. 
vain.  lain. 

Retfo  de  Tiel-  EuftacedeTiefeh.  Rincald  de  Wan-  Franco  le  Loup, 
donc.  ketz. 

Wauthicr  Anfe-  Gérard  de  Cum-  AdelbertSnakacrt  ThierydeBuden* 
lier.  berlake.  gebem. 

Anfelme  d’Erpe  Heriberc  de  Hor-  Ingelbert  Kalvcr-  GiflebertdcLake. 
& Siger  fon  ficre.  dingofehen.  Fol-  ftcit. 

card  & Godlcalc 
Tes  fils. 

OnulfedeMilver-  Amou  & Otbert  Gérard  de  Lcne-  Godefroy  de  La- 
fehem.  de  Ordengebem.  ke.  them. 

Hugue  de  Bruflc-  Amaury  de  Be-  Franco  Amand.  Wauthier  de 
le.  kenfcle.  . Hamme. 

Siger  d’Aloft.  Baudewin  d’O-  Wauthier  Vlcn-  Willanmc&Fran- 
ftcrwyck.  brac.  co  Grimme. 

Henry  & Wau-  Henry  de  Landcn.  Willaume  de  Bc-  Amou  d’Oppen- 
thierdeMierbcke.  ebevort.  torp. 

Hugue Rampart.  Eflienne  de  Dure.  Goliiin  Swalm.  WouthierdeWc- 

blene. 

Nicolas  d’Osker-  OlivierdeSotten-  Gofuin  Clutinc.  Anfelme  de  Cap- 
kc.  gem.  pelle. 

Giflainde  Hunfc-  Wouthier  d’An-  B.  Efeoutette  Henry  le  Mon- 
gem.  glecerre.  d’Anvers.  noycur. 
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GODEFROY  III.  DICT  LE  COURAGEUX 
DUC  DE  LOTHIER,  COMTE  DE 
BRABANT  MARQ_UIS  DU 
S.  EMPIRE. 


Chapitre  III. 


Imventiott 

jiibuUttfr, 


Es  Hifloricns  modernes  nous  vendent  pour  une  vérité  tres-adcnrcc, 
I que  nollre  Duc  à la  mort  de  fon  pcrc  n’auroitcul’eageque  d’un  an; 
I car  ilsdiiènt,  que  le  Seigneur  de  Grimberge  aiant  refiifc  de  rcco- 
gnoiftre  la  fouverainitc  au  Duc  Godefroy  I.  donna  entrée  à une 
guerre  bien  alpre  & fanglante , laquelle  aurait  duree  tout  le  temps  que  lediéb 
Duc  aurait  regaé,  & encor  apes  aurait  ellé  continuée  avec  le  Duc  Gode- 
froy  II.  julqubs  a fou  trefpas , advenuUit  le  commencement  de  l’an  MC.  XLIII. 
ftil  Rom. «que lors  ArnouSiredeGrimbeige  avec  Icsfils  Wauthier&  Gérard 
animés  de  leur  courage & voiants  le  Brabant  deftitué  de  chef  pour  le  jeune 
eage  de  noftre  Duc,  auroient  prins  les  armes  avec  plus  de  chaleur,  cltimancs 
qu’aiant  à foire  à un  enfant,  ils  pouroient  point  feulement  s’eximer  de  Ibn 
hommage&lbuverainité  pretenduë , maisaulTi  faire  des  notablesconqucftcs& 
progrès  furfes  terres&  pais,  à quelle  fin  ils  auroient  convoqué  &joinét  touts 
leurs  amis&  alliés  de  France,  Hay  naut.Gueldres,  Hollande  « autres  Contrées, 
&queparenlbmble  fe  lèroientmis  en  campagneavec  une  armée  très  puiflân- 
te, menaçant IcJeuneDuccTunetotale  ruine &defolation ; pouràquoyobvicr, 
& refifierauxdefiêinsdesennemis , lesBrabançons  Ibubs  la  conduire  des  tu- 
teurs du  Ducenfont,  auroient  ellé  contrainéfsde  requérir l’afiîftencc du  Com- 
tede Flandre,  avectellefoubmilfion,  quepour  l’obtenir  ils s’auroient  obligés 
•que  noftre  Duc , eftant  parvenu  à eage  comptent,  entreroit  en  l’hommage  du 
Comte  Flamen,&recevroir  de  lui  le  pais  de  Brabant,  foubs laquelle promeflë 
&condition  ils  auroient  mené  un  fccoursbienconfiderable,aveclequclils  Ic- 
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roient  venus  rencontrer  leurs  adverfaircs  près  Grimbergej  & pour  rendre  le  Gode- 
couragedes  Brabançons  plus  invincible,  qu’on  auroit  trouvé  bon,  de  faire  tirer  3’ 

le  jeune  Duedutetindefa  nouricc,  & le  mener  en  rannec , ou  cftant  pendu 
avecle  berceau  à un  arbre,  par  fes  pleurs  & larmes  il  auroit  animé  les  liens , 
tout  ainli  que  les  bons  C;mitaincs  iôuloicnt  encourager  leurs  Ibldats  par  une 
harangue  bicnMeaucce,  & que  finalement  l’on  feroit  venu  aux  mains  par  un 
combat  fi  fûriculcmcut  demeflé,  quclesGrimbergcois  ne  Iceurent  cflre  vain- 
cusqueparuuc  bataille  continuée  trois-jours  de  route,  avec  telle  opiniaftreté 
&furcur,  que  la  vidfoirc  couda  bien  cher  aux  Brabançons  vainqueurs,  qui 
auroient  perdu  en  ce  confliift  les  principaux  Barons  & Seigneurs  derarméc,  fea- 
voircdlcs  SircsdcDicd,  dcRotfclacr,  dcWelèmale,  JcBicrbcke,  dcMar- 
bais , de  Lcefdaele , de  Homes , de  Reves , de  Hculdcn , de  T rafignics , de  Don- 
glcbcrgc,dc\Vavcre,  de  Huldcbergc,dcBallacr,dc  Wclpelacre,  & autres  en 
grand  nombre  ; d’autre  codé  Arnou  Sire  de  Grimbeige  auroit  ede  tellement 
navré,  que  dans  peu  de  jours  il  en  feroit  mort , Wauthicr  Bcrthoutlbn  fils  aifiié 
feroit  demeuré  prilbnnicr,  & Gérard  Ibn  fécond  fils  mort,  avec  les  Sires  de 
Keppelc  ,d’Ifeldcy  ne , de  V ierfon , de  Bronchord , d’ Arcle,  de  Coucy , de  Cha- 
dillon,dcScoudenbroec,dc  Barbclgcm,d’Oycnbruagc&autrcs ; &pourcon- 
clufion,  que  la  paix  ne  peût  edre  arrcdéc,  que  par  l’cntremilc  de  l’Empereur 
F rcdric , à telle  condition , que  le  Chadeau  de  Grimbcrgc  feroit  démoli , & que 
les  Seigneurs  dcGrimberoc  entreroient  en  l’hommage  & fidelité  du  Duc;  & 
par  ce  que  Wauthicr  Bertnout  edoit  forti  des  prifons  aiant  laide  en  odage  un 
ficn  jeune  frère  qui  y edoit  mort, le  Duc  auroit  ordonné  entre  les  enfants  du- 
didb  Wauthicr  Berthout,  que  l’aifné  nommé  aulli  Wauthicr  prendroit  fes  ter- 
rcscnfiefdc Gérard foufrerc  maifné,  ce  qu’aulTi auroit  edé  obfcrvé  depuis  en 
leur  luccclîion  & poderité.  Qui  ed  celuy  qui  n’admire  point  un  prodige  fi  ra- 
re, que  de  voirunenfântauberceauaffider  au  combat,  & le  voir  couronnédes 
lauriers  d’une  viétoire  fi  fignalcc  edant  encor  au  tetin  : mais  Halte  je  vous 
pric,&  croiés  que  tout  cebeaudifcours  ed  forgé  du  cerveau  d’unautheur  Ro-  P’-rira 
man , qui  lins  fondament  ni  authorité  at  deferit  cede  guerre  en  plus  que  doulc 
mile  vers  en  languie  Thioife  avec  tant  de  circondanccs  & particularités,  que 
quandbicnil  auroitedé  tefmoing  oculaire  de  quelque  bataille,  il  n’en  auroit 
Iccu  rapporter  la  quatriefme  partie  de  ce  qu’il  en  di<d,  car  fon  intention  n’at 
pas  ede  de  frapper  au  but  de  la  vérité,  ains  d’odcnterfbn  cfprit  poétique  plus 
propre  à feindre  qu’à  vray  dire.  Toutesfois  ce  narré  ou  pludot  fablccdadmis 
par  nos  Hidoricus  avec  une  convenance  fi  univerfcllc,quel’unfuivantl’autre, 
toutslbnt  tombés  en  mcfinc  erreur , aiants  edé  fcduiôs  par  faute  d’avoir  exa- 
miné l’afTairc  de  près,  & de  n’avoir  prins  efgard  aux  Chartes  & lettrages  du 
temps,  qui  font  lesnerft  del’Hidoirc,  de  laquelle  la  vérité  doit  edre  l’ame:  de 
fbrrequepourredrelTcr  unerreurfî  commun  , il  icratncccfraircdc  refiiter par- 
ticulièrement ced  Autheur  pocte,  qui  at  faift  tresbuchcr  à tant  de  gens  de 
bien  mais  c’ed  l’ordinaire  du  peuple,  qu’edant  uncfois  attaché  à quelque  fa- 
ble , que  difficilement  on  le  peut  arracher  & l’cn  tirer  arriéré , & parainfi  je 
crains,  quelcsrailbnsqucjcdoibsallcgucrpour  renverfer  ce  vain  efeript,  ne 
feront  admis , que  par  ceux  qui  ont  du  nez  aficz  pour  dilccmcr  le  vray  du  fa- 
buleux. 

Premièrement  donequestout  ce  narré  n’cd  garanti  par  l’authorité  de  quel- 
que bon  autheur  du  temps,  carje  vous  prie , d’ou  cd-cc  qu’il  at  tiré  que  la  Du- 
ché de  Lothicr  auroit  edé  donnée  par  l’Empereur  Henry  au  Duc  Godefroy  Ici. 
eu  l’an  MC.  XXX.  puis  que  par  les  eferipts  des  meilleurs  Hidoriens  nous 
avons  mondré  qu’il  luy  fut  attribué  doibs  l’an  MC.  VI.  & véritablement 
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en  l’an  MC.  XXX.  l’Empire  n’clloit  pas  tenu  par  Henry,  mais  bien  par 
• Lothairc  comme  cy-devantat  efté  fiiffilTament  reporté.  11  appelle  la  femme 
dudiâ  Godefroy  I.  Lutgarde,  laquelle  ac  cllé  elpoulc  du  Duc  Godefroy  1 1. 
Ibn  fils.  Quieft-eequiluyaediâ,  qu’ArnouSire  deGrimbcrge  n’anroitvoulu 
recognoiflrelafouverainitcde  nosDucs  par  hommage,  ainsque  pour  mainte- 
nir là  liberté  & n’entrer  en  vallêllage,  il  auroitfbubftcnuune  guerre  de  fi  lon- 
guedurée;  car  SigcbcrtmoineàGemblours  autheur  contemporain &patriot, 
quiatproduiéifcsCroniqucsjulques  à fon  trclpas  advenu  le  V.d’Oûobre  de 
l’an  MC.  XII.  ni  l’Abbé  Anfelme  qui  at  continué  lès  eicripts  jufqucs  cnl’au 
MC.  XXX  VI.  auquel  aulli  il  mourut,  ne  parlent  un  icul  mot  de  guerre  ou 
difîcution  qu’il  y auroit  eu  entre  le  Duc  Godefroy  I.  & le  Seigneur  de  Grim- 
berge:  voir  par  bons  enlèignemens  & Chartes  alTcurées  nous  avons  monftré 
cy -devant  fur  l’an  MC.  VII.  (qu’eftoit  le  premier  apres  que  le  Duc  Gode- 
froy I.  fut  inverti  du  Duché  de  Lothier)  que  Wauthier  Sire  de  Grimbergc 
avecautrcsvartàlseft  citétefmoingen  certaines  lettres  dudiâDuc  delpefchecs 
pour  l’Abbaye  d’Affligcm,  & par  autres  lettres  du  Duc  fufdiâ;  données  pour 
lajiéle  Abbaye  en  l’an  MC.  X X V.  l’on  remarque  qu’Arnou  Sire  de  Grim- 
bergcs& Gérard fbn  frere  eufantsde  Wauther  fuldicrt,  font  nommés  tefmoins 
av  ec  autres  valIàlsdeBrabant,  le  mcfme  Arnou  & Gérard  de  Grimberge  pour 
honnorerla  Sepulturcdcleurpere  Wauthier& autres  leurs  anccrtres,augmen- 
tcrehtlcdot& revenu  de  l’Abbaye  de  Grimbeige,  laquelle  ils  tranlporterent 
aurtienmains  de  S.  Norbert  & obtindrent  pour  icelle  en  l’an  MC.  XXXII. 
plaine  liberte&  exemption dcLietbertEvclquedeCambray.commccy-deirus 
ilatertcdi(2:;mefme encor  apres  la  mort  dudiét  Duc  Godefroy  I.  fon  fils  Go- 
defroy II.  confirma  en  l’an  MC.  XL.  les  biens  que  lès  ancefties  avoient 
donnéàl’Eglife  de  S.Pierre  à Lovain,  &enIaChartc  fur  cedonnée  Wauthier 
Berthout  eu  mentionné  le  premier  entre  les  hommes  ou  vaflàls  dudiâ  Duc , 
comment  doneques  veut  on  fi  malàpropos  taxer  les  Sires  de  Grimberge, dece 
que  contre  leur  devoir  ils  auroient  refiifé  de  recognoirtre  nos  Ducs  leurs  fou- 
verains  Seigneurs , & d’avoir  erté  en  continuelle  guerre  avec  eux  fi  longue  efpa- 
ce , puisque  depere  en  fils  fucceflivementnous  les  volons  à la  fuite  denosDucs 
& avec  autres  leurs  vaflàls  prefents  comme  tefmoins  à divers  lettrages.  Il 
diâqueles  chefs  de  certebataillc  auroient  erté  Arnou  Sire  deGrimberge  avec 
fes  fils  Wauthier  & Gérard,  & qu’Arnou  & fon  fécond  fils  y auroient  erté 
tucs;quelleapparencc,  noustrouvons  pat  bonnepreuvequcGerardvivoit en- 
cor avec  Wauthier  Berthout  fbn  frere  en  l’an  MC.  XLIX.  comme  l’on 
voit  en  certaine  Charte  de  la  melme  année,  par  laquelle  Wauthier  de  Wel- 
denbroec  donne  à l’Eglifè  de  Grimbergeun  lien  Alleu  fitué  à Heimbeck,  ce 
qu’eft  confirmé  par  Wauthier  Berthout,  & fbn  frere  Gérard  Sire  de  Grimber- 
ge AdvoUé  de  ladiâe  Eglife;  voir  encor  bien  plus-tard  Icavoir  ert  en  l'an 
MC.  LXVII.  GerarüSire  de  Grimbetgeaveefà  femme  MathildeDamede 
Ninhove&leurs  fils  Gerard& Arnou,  confirment  àl’Eglifede  S.  Cornitle  au- 
di(rt  Ninbove,  les  Donnations  faiéles  par  Gérard  SiredeNinhoveperedeMa- 
thilde&  autres.  Ou  at  il  leu  que  Wauthier  Berthout  qu’il  diâ  avoir  efté  prins 
à ladiébebataille,  auroit  laifle  pour  fils  Wauthier  Berthout  & Gérard,  qui  au- 
roient partagé  lesgrands  biendeleur  pere,&queGerardIemaifnéauroiteula 
terre  de  Griinberge,  & Wauthier  laifnéauroit  efté  contrainéb  par  ordonnance 
duDuede  prendre  les  terres  en  fief  de  fon  frere  Cadet.  C’eft  confondre  tout 
l’ordredelucccffion,  & aller  ouvertement  contre  la  vérité  cc^nuë  partant  de 
bonnes  Chartes  & Preuves,  qui  nous  enfeignent  que  Wauthier  Berthout  & 
Gérard  fon  frété,  ne  furent  enfants  de  Wauthier  Berthout,  ains  bien  d’Arnou 
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Sire  de  Grimberges , de  qui  ils  partagèrent  lesbiens  félon  tonte  apparence  de-  Goor- 
vant  l’an  MC.  X L.  & par  lediâ  partage Wautbier  Berthout  le  nlsaillié  euft  3> 
l’AdvcUeric  de  la  ville  dcMalines&  fon  dillriâ  avec  la  Seigneurie,  & encor 
les  terres  fituées  de  ça  la  Rupellc  vers  le  Marquilàt  qu’on  nomme  le  pais  de 
Malines  ou  d’Arckcl,  avec  les  village  de Duflêle,  Waelbcm,Barlacr,  Gele& 
autres  devers  la  Campine  ; & Gérard  le  fécond  Bis  eud  la  terre  de  Grimbergé 
entièrement  & en  fut  Seigneurie  premier  du  nom;  à Wautbier  fuccedaenl’au 
MC.  LXXIX.  fon  fils  auffi  nommé  Wautbier  Berthout,  & Gefard  comme 
diâeftdc  Matbilde  Dame  de  Ninhove  lail^  Gérard  II.  & Arnouqui  lui 
fuccederent envers  l’an  MC.  LXXXVI.  dcdivilérent  la  terre  de  Grimber- 
ge,  retenants  cigale  jurifdiâion  en  la  ville  mefme  de  Grimberge,  de  forte 
qu’elle  fut  Icparéc  comme  en  deux  Seigneuries,  par  ou  ces  deux  frères  font 
qualifiés  tant  l’un  que  l’autre  Sires  & Princes  de  Grimberges  comme  l’on  peut 
voir  per  divcrlésChartcsconfervécsen  l’Abbaye  audiâGrimberge.  Gérard  II. 
du  nom  Sire  dcGrimbeigc  laiflà  deux  fils,  feavoireft  Wautbier  qui  depuis  fût 
appcllé  Gérard  III.  du  nom , & Willaume  de  Grimbergc  de  qui  les  Seigneurs 
d'ÂITchc  font  defeendus,  & de  Gérard  III.  Sire  de  Grimbergc  font  procrées 
par  une  longue fuccclTion  les  Comtes  de  Nafibu,  quiencormaintenantpoflé- 
dent  la  terre  & baronnie  de  Grimbergc  en  partie  ; Arnou  frère  maifoé  de  Gé- 
rard II.  laiflà  un  fils  & une  fille,  Icavoir  efl  Arnou  Sire  de  Grimbergc  qui 
mourut  fans  enfants , & la  fille  Ode  conjointe  en  mariage  avec  Wauthiet 
Sire  d’Aa  & de  Pollaer,  defqueis  en  droiéte  lignée  defeendent  les  Comtes  & 

Sires  de  Grimbergc  jufqucs  à prefent:  & tout  ceci  fe  peut  vérifier  par  bons 
lettrages,  & prelquc  entièrement  fc  prouve  par  certaine  lettre  decompromis 
mentionnée  ci-apres  fur  l’an  MC C.  XXIII.  & rapporté  en  nos  Preuves.  Pmm 
rOn  ne  trouverat  aufll  jamais  que  Wautbier  Berthout  AdvoUé  de  Malines 
auroit  oneques  relevé  fès  terres  de  fon  fi-ere  Gérard  I.  Sire  de  Grimberges, 
mais  l’un  &l’autre  font  efié  immédiats  vallàls  & hommes  des  Ducs,  comme 
auflî  leurs  fucceffeurs,  & tout  de  mefme  Gérard  II.  & Arnou  foii  frète  Sires 
& Princes  de  Grimbergc  furent  auffi  immcdiàtement  vallàls  du  Duc,  & re- 
ceurcntdelui  en  fief  ce  qu’ils  avoient  audiâ  Grimbergc , comme  firent  auffi 
leurs  fils  & pofrerité  làns  aucune  depcndence  l’un  de  l’autre.  Il  eft  toutesfois 
certain  qu’en  toute  la  fucceffion  dudiâ  Gérard  II.  Sire  de  Grimberge  les 
aifnés  font  cité  préférés  aux  fiefs,  ou  au  contraire  en  la  defoendcnce  d’ Arnou 
fonfrereauffi  Sire  de  Grimbergc  les  maifnés  ontfuccedé  aux  fiefs  àFcxclufion 
des  aifnés  contre  le  commun  ordre  & droiéé  féodal  de  Brabant,  cequ’auffi  c’efl: 
pratiquées  es  arrierefiefe  mouvants  de  leur  court  dequoitoutes-fois  la  caufeou 
Tmjufnu  raifonncm’cflapparucjufquesà  maintenant.  Mais  paffons Un  peuaux  autres 
rtifu.  perfonnes  que  cefl  autheur  produit  fur  le  theatre  de  fa  comédie , & nons 
verronsqu’ilnousvend  de  flûtes  auunt  qu’il  nonsdonnede  vers,  je  ne  les  tou-  . 
cherai  touts , car  ce  féroit  un  long  ouvrage , mais  j’en  rapporterai  une  bonné 
partie.  Il  dit  que  IcsBrabançons  envoierent  demander  lecours  à Baudewin 
Comte  de  Flandre,  & ilefttres-afléuré  que  la  Comté  de  Flandre  furpofledée 
doibsl’an  Mc.  XXVII.  jufques  l’an  MC.  LXVIII.  par  Thicry  dit  d’El- 
fàce. Godefroy  Sire  de  Gaesbeck  & Henry  fon  frere  comparent  avec  leur  bannie- 
rearmoyéede  fableauliond’argenccouronnc  d’or,  qui  atoneqncsoUf  parler  en 


Brabançons, &fàbanierc  efl  blafonnée  d’or  au  lion  de  fable  au  bafloniîc  guel- 
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cetcmpsiadela  Baronnie  de  Gaesbeck,  car  il  eft  afleure  quelesSeigneursou 
Barons  de  ce  lieu  ont  prins  commencement  de  Godeffoy  dcLovain  fils  de  Hen- 
ry I . Duc  de  Brabant.  Le  Comte  de  Namur  meine  le  fcptiefme  efo  uadron  pour  les 
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les  péri  en  bande, quelle  ablùrdité:car  les  Comtes  de  Namur  de  la  mailbn  de 
Flandres  ont  commence  à porter  telles  armoiries  bien  cent  & cinquante  ans 
apres.  lacques  de  Chaflillon  & Willaume  frere  au  Comte  de  S.  Pol  portent 
leurs  bannières  armoyces  de  Chaflillon  fur  Marne  de  guclles  à crois  pals  de 
vair  au  chef  d’or,  le  premier  portant  pourbrifure  nnemerlette  de  fable  au  chef, 
l’autre  aumcfme  chefun  fleur  de  lis  de  fable,  cequ’eflun  erreurouvert,  caria 
Comte  de  S.  Pol  tomba  en  la  maifon  de  Chaflillon  bien  cinquante  ans  apres 
celle  bataille  forgée.  Enfin  il  adjulle  fi  precifement  lesrencontresdesCheva- 
liers&  les  combats,  & defigne  fi  pnntnellement  les  blafons  des  elcus  8c  ban- 
nières, qui  quiconque  prendrat  la  peine  de  le  lire  rcmarquerat  affesqu’il  ni  at 
chofe  que  confille  avec  la  vérité  : certes  il  nous  fèroit  bien  difficilede  trouver 
quellesarmoiricsles  Princes  mcfmcs  portoient  en  ce  temps  la,  puis  que  dans 
leurs  féaux  l’on  ne  trouve  aucune  marqueoublafon& veritablemcntleportdes 
armes  n’cll  fi  ancien , ni  les  armoiries  fi  héréditaires  comme  on  les  imagine 
maintenant,  &à  ce  qu’on  peut  juger  des  féaux  le  blafon  en  nos  quartiers  n’at 
eflcenufàge  que  peu  devant  l’an  MC.  LX.  d’ou  l’on  peut  voir  combien 
de  crédit  mérite  ceflc  fable  ornée  avec  tant  de  bannières  «efeufons  armoyes 
’ de  blafons  fi  particuliers.  Venons  maintenant  aux  adions  melmes  de  noflre 
Duc  Godefroy,  par  lefquelles  on  defeouvrerat  afles  notoirement,  qn’à  la  mort 
de  fbn  perc  il  n’at  pas  eflé  fi  jeune  comme  on  nous  l’at  dépeint,  voir  ilappa- 
roiflrat  alTés  clairement  qu’au  temps  de  ceflc  bataille  il  efloit  ja  capable  à fai- 
re des  donnations,  porter  fenten  ces  & jugements,  &afliflcraux  courts&af- 
femblécs  des  Princes. 

Nous  voions  doneques  par  bonne  Charte,  que  peu  apreslamort  de  fon  pè- 
re, feavoit  efl  en  l’an  MC.  X L 1 1 1.  Indiâion  V I.  foubs  le  titre  de  Duc  8c 
Marquis  de  Lothier  & Comte  de  Lovain  il  tranlportc  avec  famcrc  Lutgarde  „ 
au  Monaflerc  de  noflre  Dame  à Bygaerdcn  XXXII.  bonnicres  d’alleu,  d-  fe^.’^! 
tuées  entre  Wolvcficm  & Bygaerdcn,  Icfqucls  Dame  Berthe  d’Andcrlecht 
avoir  à cefl  cfTcél  mis  en  fes  mains,  à quoi  portèrent  leur  confentement  Gé- 
rard, Guillaume  & Arnou  fils  de  ladiéle  Berthe,  Waurhier  de  Crainhem,  & 

Olivier  dcGcfl  marisde  deux  fiennes  filles,  Gérard  de  Hidingcm  mari  d’une 
fôcur  de  Berthe  ; & font  les  lettres  données  (bubs  le  tcfmoignagc  de  Baudewin 
Doicn  de  Bruxelles,  Henry  Chanoine  de  S.  Gudule,  Wauthier  Elcolaflre, 
Onulphe  prcflrcde  Caldenberg,  lesfils&beaux  fils  dcBerthcfufdiéls,  Hcrard 
de  Hidingem,  Rochard  de  W en  fcnbec , S iger  deRofmale,Francolc  Loup , Jean 
de  Lacrbeke  & Gifekin  fon  frere , Meinard  deBruxellcs,  Everwin  de  Scarembe- 
ke,  IngelbertHebe, Franco  Efchanfçon,  Gofuin  Dubbinc& Herfo Cambrier; 

& pour  ofler  toute  occafion  de  calomnie  & affermir  de  plus  celle  donnation, 

Léo  Sire  d’Aa &fésfils,  BernicrdeMorcelc&fés  fils,&.Gerard  deSottengem 
& fes  fils,  renoncèrent  en  mains  du  Duc  tout  le  droiét  C|u’ilspouvoientavoir 
ou  prétendre  audiâ  alleu,  &à  ladiéle  lettrel’on  voit  le  feel  de  noflre  Duc  afïcs 
endommagé,  mais  âcequ’y  reflc  entier  l’on  peut  tres-bicn  recognoiflrc  que 
cefl  le  meline  duquel  il  fc  fetvit  depuis  en  l’an  MC.  LI.  contenant  un  hom- 
me à Cheval  tenant  en  la  dextre  une  lance  & bannerolle  poinéhië , & en  la  fi- 
ncflre  un^fculTbn  vuide  & fans  armes  ou  marque , comme  on  le  peut  voir  en  nos  p remvet 
Preuves. 

Par  autres  lettres  données  en  l’ànMC.  XLV.  Indidion  VIII.  efl  rap- 
porté,  que  noflre  Duc  venant  avec  fà  raerc  Lutgarde,  accompagné  de  grand 
nombre  de  fés  hommes  devant  l’autel  de  noflre  Damecnl’Eglifcde  Vorft,  en 
prcfence  des  freres  & fœnrs  dudiél  Monaflerc , il  confirma  toutes  les  libertés, 
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immanites&fïanchilès,  que  feu  fonpere&  Aue  y avoient  oâroiés , & avec  Gode- 
cedonnaliberalcment  la  terredeNicolasde  Hotekerchefituépresla  court  de  3- 
Wacerlos,  acquilè  par  lediâ  Monaftere  partie  par  achapt , & partie  en  la  re-  “ 
ception  de  la  fille  dudiâ  Nicolas,  à quoi  furent  prelènt  Iwain  Sire  d’Aloft, 

Arnou  Sired’Audenaerdc,  Leon&fèsfilsAnthoine&Leon,  Arnoud’AUche, 
Wauthicr&  Rathodede  Crainhem,  Wauthier  de  Campenhalt  & fon  frère 
Giflebert  Splentre , Arnou  Senefchal  & Godefroy  Ibn  frere,  ReinfodeTil- 
donck,  Gerardde  Hildeberge,  Lambert  de  Saventhem, GofwindeHolthem, 

Gofuin  Clutinc,  Goluin  Clibinc,  & Henry  Pedagoge. 

S.  Bernard  Premier  Abbé  de  Clervaux  vrai  foleil  de  Ibn  ficcle  commen- 
ça ebvers  ce  temps  à fréquenter  plus  fouvent  les  Monaftere  de  Gemblouts, 
Afflt^em  & autres  en  nos  quartiers,faifant  auflî  paroiftre  l’efclat  delà  fainfte 
converlàtion  en  noftre  pais  de  Brabant  par  lès  divines  prédications  & miracles,  Cm.  Jt 
pat  lelquelles,  aiant  attiré  à là  dévotion  noftre  Duc&  plufieurs  de  fesvallàls,  ynim. 
il  fut  requis  de  vouloir  planter  Ibn  ordre  entre  les  limites  dudiâ  pais , ce  que 
le  Sainâ  ne  voulant  relùfer,  envois  Laurent  Abbé  avec  doufe  Religieux  8c 
cinq  Convers,  qui  comme  amateurs  de  la  folinide  & pauvreté,  cherchèrent 
leur  demeureaudelèrt  & vindrenta  s’arrefter  au  Wallon  Brabant  en  un  lieu 
nommé  Bovetie  près  d’une  fontaine,  ou  aiant  receu  en  don  quelques  terres 
il  y commencèrent  lut  la  fin  de  l’an  MC.  XL  VI.  à baftir  une  Eglilè  & 
quelques  Cabanes  pour  leur  demeure;  mais  quelquetemps  apreseftantS. Ber- 
nard vénn  vifiter  là  nouvelle  plantation,  il  jugea  ce  lieu  peu  propre  pour  leur 
demeure , & parainfi  fit  tranfportcr  lediâ  Cloiftre  au  Val  de  VillcrsfurlaRi- 
viere  Thile  (laquelle  quelque  peu  plus  haut  prent  là  Iburce)  ou  aiant  par  la 
libéralité  de  noftre  Duc  & autres  acquis  quelques  héritages  il  y fit  de  nouveau 
baftir Eglilcdt demeure ponrlcs Religieux,  qu’ilsdedierentàla  S.  Vierge me- 
re,  au  melmc  lieu  ou  l’Abbaye  de  Villers  le  voit  maintenant;  dclaquellede- 
puisparfuccelfionde  tempsfontfortistantde  perlbnnagcsllluftresenfainâe- 
té,  doârine  & toutes  fortes  de  vertu,  qnepour  en  dite  quelque  choie  il  fau- 
droiâ  un  volume  particulier. 

Ce  fut  encor  envers  ce  temps,  que  l’Empereur  Confard  parfcslettrcs  con- 
ftitua  noftre  Duc  GodefroySt  fes  fuccefleurs  AdvoUés  & defenfeurs  fag.  39. 
Superieursdetourcsies  Eglilès&perlbnnesEcclefiaftiques  ,de  leurs  biens,  ter- 
rcs&rcvcnus,  fituéesdanslediftriâ &Duché  de  Lorraine,  pour  en  Ibn  nom 
les  protéger dcfendrecontretouteinvafion,  hoftilité  &injure.  Etfpcciale- 
ment  par  autres  lediâ  Empereur  commift  à la  garde  & proteâion  de  no- 
ftre Duc  l’Abbaye  de  noftre  Dame  à Tongerlo,  & lediâ  Duc  déclara  qu’en 
conformité , de  cé,il  avoitprintà  là  chargel’AdvoUeriedudiâ  Cloiftre,  àlare- 
quifition  de  l’Abbé  Henry  & fes  Religieux  ; dequoi  il  leur  donna  fes  lettres  , 
prefents  Louis  Comte  de  Los,  Arnou  Comte  d’Aerlchot , Henry  Comte  de  Prnrw» 
Gueldres,  Otton  Comte  de  Duras,  Leon  de  Bruxelles,  Wiilaume  de  Bict-  39- 
bock.  Renier  de  Ticldonc,  Gérard  de  Hildeberge , Henry  Snepaerth, 
Rcnierde  Heverle,  Golcellndc  Holthem,  Arnou  Senefchal  & Godefroy  Ibn 
frète.  Auflî  lePape  Eugene  III.  commanda  audiâ  Abbé, de  ne  recognoiftre 
autre  AdvoUé  que  noftre  Duc  & fes  luccefleurs. 

Enluite  de  ce  lediâ  Duc  print  auflî  en  là  proteâion  l’Abbayede  Gemblours, 
comme AdvoUé d’icelle,  &àlarcquifitiondçl’Abbé  lean;  ilratifia&confir- 
male  foire  ou  marché  que  l’Abbé  Arnou  avoir  auparavant  obtenu  tant  du  Doc 
que  de  l’Empereur  Conrard  pour  le  Mont-S.  Wibert , & avec  ce  oâroya  le 
Ducaux  Bourgeois  dudiâ  lieu,franchilè&  liberté  du  droiâ  de  main-morte, 
de  quoi  il  dotma  fes  lettres,  foubs  le  telinoignagc  d’Engneran  d’Otbais,  de 
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Henry  deLane,  de  Gérard  dcTnrines,deRiczo  Clerc,  de  Henry  de  Havre!, 
deFranco  OfficieràGemblours,& Wouthierlbn  frère,  de  Guillaume  de  Bre- 
dini  & autres. 

11  a^rea  auflï  peu  apres  en  la  MC.  LI.  Indiâion  XIV.  certain  elchan-  Pmmt 
ge , de  là  vobntc  &pr  Ibn  jugement  entre  Godlcalc  Abbé  d’ Afïligem  & 53!» 

Onulphcpreftredel’Eglilede  S.Iacquefur  le  Coudenberg  à Bruxelles,  aunom  15g/ 
de  leurs  Eglilês,  de  certains  biens  quefès  predecelTeurs  avoient  donnéàl’one 
& l’autre  Églife,  prefentslaDuchcflê  Lutgardelàmere,  Hufebold  Cbappe- 
lain , GerarddeHildeberg,FrancderEfclulé,FrancdeAtrio, Albert Scoiaert, 

Hugue  Boller  & Henry  Pédagogue. 

Encor  envers  ce  mcline  temps  il  approuva  la  donnation  de  certain  allen  fi- 
tué  près  01dr(^em,  que  jadis  Franco  le  viel  ChaflclaindeBruxelles  avoitre- 
ceu  du  Duc  Godefroy  I.  ibn  ave,  &que  lediâ  Franco  avoir  polTèdé  plus  que 
trente  ans,&  l’avoit  laifleàlès  fils  Franco  le  jeune  Cha(lelain&  Henry,  les- 
quels aiants  partagé  parcnlèmble,  lediâ  alleu  eftoit  demeuré  audiâ  Henry 
& apres  lui  à là  fille  Ide,  laquelle  avec  fa  mere  Lutgarde  peu  devant  ce  temps 
l’avoient  configné  au  Monaftere  de  Vorft,  iêlonce  qu’avoit  efté  convenu  en- 
tre le  DucGo&âoy  II.  Ibn  pere,  &lediâ  Franco  le  jeune  Chaftelain,  le  tout 
foubs  le  tefmoignagc  d' Arnou  Oncle  maternel  de  ladiâe  Ide , d’ Arnou  Sene- 
fchal  d’Oppentorp,  de  Reinfon  Tieldunc,  de  Henry  Snepaert,  de  Gerarddc 
Hildebeige , de  Henry  Pedage^e  & de  Gofwin  d’Eversberge. 

l’Empereur  Conrard  III.  treipallà  de  ce  fiecle  en  l’an  MC.  LII.  le  XV. 
jour  du  mois  de  F evricr  vendredi  apres  le  jour  des  cendres , apres  avoir  régné 
quatorlê  ans  & en  là  place  fut  defigné  Ibn  nepveu  Fredric  filsde  FredricDue  ^ 
deSueve,  &deIudithraeurdeHenrydiâlcSuperbcDucdeSaxe&deBaviere, 
qui  receut  la  couronne  Impériale  en  la  ville  d’Aix,  le  IX.  jour  du  mois  de 
Mars  audiâ  an , le  Dimanche  Letare  en  mi-quarcfme , & deux  jours  apres  i la 
requifition  de  Hugde  Abbé  du  Monaftere  de  S.  RemidReims,  il  confirma& 
recent  enfa  particulière  proteâion  laPrevoftédeMaerfen  aveefesdependen- 
ces  Hcrck,  Clume,  Litre,  Angledure, Stine, Beke,  Aautresbiensqueladiâe 
Abbaye  pofledoitdansrEmpire,  &aux  lettresfurce données  eft  ûiâparticu- 
liere  mention  de  la  reftitution  qu’avoit  faiâ  ci-devant  d ladiâe  Eglife  le  Duc 
Godefroy  I.  & fes  fils,  del’Alleude  Litte,&furent  fignées par plufieurs Pré- 
lats & Princes  qui  fe  trouvèrent  audiâ  couronnement , feavoir  eft  Arnou  Ar- 
chevefque  de  Cologne,  Hellin  ArchevcfquedeTreves,  les  Evefques  Henry  de 
Li^e,  Fredric  dcMunfter,OttondcFriflingen,OrdIene  de  Balle,  &Henry 
de  Confiants,  Albert  Marquis  de  Brandenborg,  Henry  Duc  de  Saxe,  Ma- 
thieu Duc  de  Lorraine , Godefroy  Duc  de  Lovain,  Henry 
Comte  de  Namur,  Henry  Comte  de  Limbouig,  Gérard  Ibn  ffere,  Conrard 
de  Daelhcym. 

Noftre  Duc  le  trouva  encor  à la  fuite  dudiâ  Empereur  en  l'année  enfuivante 
MC.  LIII.  le  XXIX.  du  mois  de  Décembre  en  la  ville  de  Treves,  oud’au- 
thorité  Impériale  il  print  en  là  defence  rEglilè  de  noftre  Dame  à Cambray , & Uct.  tbtf. 
confirma  à Nicolas  Evefque  d’icelle  tous  les  biens,  privilèges  .A  immunités 
oâroyées  par  les  Empereurs  lès  predecelTeurs  à ladiâe  Eglife,  feavoir  eft  la 
Ville  de  Cambray  & Ibn  diftriâ,  avec  la  luftice,  lamonnoie , les  moulins , eaux, 

Eglilês,  VillagesA  autresappartenances,  TAbbaye  de  S.  Gcry  le  droiâ  comital 
par  toute  la  Comté  deCambray,  avec  la  Chaftelainie  Aies  hommages,  lenou- 
veau  Chaftcl  en  Cambrefis,  A toute  la  terre  y apperten.tnte,  à quoilètrou- 
verentprelènts  Arnou  Archevelque de  Cologne,  Hellin  ArchevefquedeTre- 
ves,  Eftienne  F.vefquede  Mets,  Conrard  EvelquedcWonns, Henry  Evelque 
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de  Liège,  Philippe  Evefquc  d’Oflënbru^e,  Wibold  AbbédeSuvelo,  Henry  Gonr- 
Duc  de  Saxe  , Mathieu  Duc  de  Lorraine,  Godefroy  Duc  deLo-  3- 
VAIN,  Welf  Duc  de  Spolete  Marquis  de  Tolcane  & Regent  de  Sardaigne, 

Orton  Palatin  de  Wictelipach,  Herman  Comte  Palatin  du  Rhin,  lePalatin 
Fredric  de  Sonnenborg,  Thicry  Comte  de  Flandre  & Henry  Comte  de  Na- 
mur. 

Les  inimitiés  & mal-vueillance  des  maifons  de  Brabant  &Limbourgelloi- 
ent  fi  fermement  enracines  aux  coeurs  des  Princes  de  l’une  & l’autre  famille,  qu’il 
fembloic  impolTîble  les  pouvour  réconcilier  parenicmble  ne  fut  par  quelque 
contraéf  de  mariage,  ce  qu’eftanc  meurement  pondéré  par  les  partiesdes  deux 
collés,  l’on  trouva  bon  de  traider  l’alliance  de  nollre  Duc  Godefroy 
avec  Margarcte  fille  de  Henry  Dnc  deLimbouig,  laquelle  à la  fin  futarrcllée 
en  l’an  MC,  L V.  & donna  lediâ  Duc  de  Limbourg  en  faveur  de  ce  traiélé  f""'' 
le  Challeau  & terre  de  Rode  vulgairement  appelléRodeleDuc,  l’AdvoUerie  tr». 
Supérieure  de  S.  Tron,  & ordonna  qu’apreslontrelpasnoftreDucluifuccede-  ‘fyijii- 
roit  en  la  moidie  de  toutsles  Alleux  qu’il  polTcdoit  entreleRhin,  laMo(clle& 
la  Meule,  & par  ce  moien  furent  afiopieslesdilTcntionsque  de  longtemps  ily 
avoit  entre  leidids  Princes,  lefquelles  toutes  fois  depuis  vindrent  encor  à re- 
naillrc  au  temps  du  Duc  lean  I.  à caule  de  la  Duché  de  Limbourg  comme  en 
fon  lieu  lèrat  largement  rapporté. 

En  l’an  MC.  LVIl.  nollre  Duc  par  les  lettres  patentes  confirma  à l’Ab-  Dimrrlit, 
bé  & Religieux  d’Everbode  plufieurs  immunités  & concelfionspareuxobte-  *• 
'■  nus,  avec  la  poflclfion  des  biens  qu’ils  tenoientenfespais:  &continuantà&- 
voriferlesEgliles,  il  ratifia  encor  en  l’année  enluivante  MC.  LVIII.  In- 
didion  VI.  au  Monallere  de  Vorll,  la  polTelfion  de  certain  Alleu  fitué  à An- 
derlecht,que  Golûin  d’Erpe  avoit  donné  audid  Monallere,  avec  encor  XXV. 
bonnieres  de  terre  qu’Arnou  d’Allche  avoit  tranlporté  audid  lien,  & cincq 
bounieres  que  Gofwin  d’ AlTche  y avoit  aulli  donne , & outre  ce  il  concéda  à la- 
didc  Eglilc  pleine  liberté&aux  hommesqui  en  dépendent,  les  déclarant  francs 
de  touts  toliieux  par  toutes  les  terres. 

Envers  ce  temps  quelque  diflerence  & débat  s’elmeut  entre  nollre  Duc  Cmn. 
Difftrem,  d’unc  part,  & Wauthicr  Berthout  AdvoUc  de  Malines  & Gérard  Sire  Grim- 

berges  freres  d’autre,  dont  la  caulè  ne  peut  precilcment  adjullcr,  tant  y at 

que  l’allâire  pafia  fi  avant  que  lefdids  SeigneursquieftoicntpuilTants,  riches 
& grandement  appuiés  d’amis  en  Flandre  & ailleurs,  renoncèrent  à l’homma- 
ge qu’ils  dévoient  au  Duc  & prindrent  les  armes  en  leur  defcnce  ; le  Duc  ju- 
geant que  c’elloit  un  point  de  roauvailc  confequence  de  voit  le  vallàl  armé 
contre  fon  fouverain , de  tant  plus  que  nonobitanc  la  renonciation  faidc  de 
l’hommage , contre  droid  & loyilsdemeuroient  en  lapollëlfiondcs  terres  féo- 
dales mouvantes  de  là  court,  relblut  de  les  reduireàlaraifonparlaforcedelcs 
armes,  àqucl effed ilallamettrelefiegeauChalleaudeGrimoei^eplacc forte 
& bien  munie,  fituee  à deux  lieues  deBruxelles,  &lefitbatre&afiâillirfivi- 
/;«.•^  dm  vement,  qu’il  en  devint  le  maillrecnpeudetemps,  &lefitrenverlcrentiere- 
^ conlommer  par  les  fiâmes.  Le  continuateur  de  Sigebert  au  Mona- 
llerc d’Affligem  rapporte  celle  defolation  lur  l’an  MC.  L I X.  mais  combien 
1 1 fç.  que  le  temps  foit  alTcs  conforme:! la  fupputation,  toutes-foisy  atil bonne rai- 
fon  deprelumer,  quelèselcriptslbnteltecorrompusencequ’ildid,quecclle 
merreauroir  ellé  continuée,  vingtans,  que  nollre  Duc  auroitellé  au  berceau, 

OC  autres  circonllances  y rapportées,  ce  que  le  curieux  pourat  alTés  remar- 
quer, s’il  prent  la  peine  d’xaminerde  près  & conferertoutceqn’illecellcon- 
fnfement  deduid  avec  ce  que  par  nous  at  ellé  julques  icidcriptdesadionsde 
Tom.  I.  I i nollre 
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noftrc  Duc  Godefroy.  Ec  à fin  que  la  fiâion  du  Duc  combarant  au 
berceau  puifIèeftrcdemonftrce,&  plusièurementreduiâeaurangdesftbles, 
jWljouflcray  ici  l’authorité  de  certaine  Charte  lans  date,  par  laquelle  noftre 
Ducaggrée  & confirme  l’acquefte  d’aucunes  terres,  iâiâeparleMonaficrede 
Vorft  de  Gedulphe  & Giflardfteres& de  leurs  tante  lotte;  fiirla  fiudelaqucl- 
le  Charte  le  Duc  di(â  exprcflement  quelle  fut  donnée  en  la  melineanncequ’il 
avoit  prins  & brullé  le  Challeau  de  Grimherge,  ce  que  je  tiens  fermement 
convenir  à ce  temps  ici:  &ileftfort  vraifemblable,  voir  mcrmcalTcuré,  que 
l’aucheur  delà  poefte  mentionné  & réfuté  ci-defTus,  auratprinsd’icioccafionde 
ferger  là  fabuleufe  bataille  de  Grimbetge,  aiant  à la  façon  des  Romans  d’une 
coline  fabriqué  une  montagne,  & d’une  mouche  eficvé  un  Eléphant,  car  c’ell 
choie  trcs-certaine  que  celle  dilTention  ou  mal  entendu  entre  noftre  Duc  & les 
Sires  de  Malines &deGrimberges,  n’atefté  de  longue  durée,  puisquedevant 
ni  apres  ce  temps  aucune  mention  en  eft  faiéle  par  les  bons  autheurs. 

Ci-devant  fiir  l’an  MC.  XXXVUl.  nous  avons  diél  que  Godefroy  I. 

Duc  deLothiar  rcftitua  à l’Abbaye  de  S.  Reray  certain  Alleu  nommé  Lirroy, 
appartenant  à la  Prevofté  de  Maerlen  dépendante  de  ladiéle  Abbaye , lequel 
alleu  par  mauvais  conlêtl  avoit  cfté  derechef  occupé  parlesOfficiers  de  noftre 
Duc,  de  quoi  ceux  de  ladiéle  Abbaye  formèrent  leurs  plaincftesà l’Empereur 
Fredric , qui  lut  ce  envoya  fes  lettres  à Reynaud  ArchevclquedeCologne& 

Henry  Evelque  de  Licge,  à fin  qu’ils  eulTent  i remonftrerauDucledroiélde 
ladiéle  Eglife  & l’induire  à la  reftitution  ; &mefmeslediélEmpereurencrcri- 
vitauDne,  qui  enfuite  de  ce  par  lès  lettres  données  en  l’an  MC.  LX.  Indi- Ar<i<.ri.cy. 
élion  V I II.  déclara  en  prefence  de  lès  Barons,  que fbn  intention  cftoit  que 
lediâ  Alleu  lèroit  reftitue  à ladiâe  Eglilè,  pour  en  jouir  fi  librement  comme 
ci-devant  il  leur  avoit  cfté  doimé  par  Gerberge  Royne  de  France, adjouftant 
pour  tefmoins  de  la  part  dcl’EglifePhilippe  Abbé  de  Parque, Simon  Prevoftde 
Lovain,  Riefo  Chanoine  illec,  LambcrtChanoineaS.PierreàLi^e,  Thiery 
Prevoft  de  Maerlèn , Willaume  Chanoine  à Bruxelles,  Leon  Prieur  de  l’Ab- 
baye de  S.  Remy , Willaume  Prevoft,  Willaume  Prieur  à S.  Thomas,  îc  War- 
nier  moine,  & de  la  part  duDuchorameslibresLeondePollaer,  RenierSire 
de  lauchc,  Anthoine&GauthierdeMesbruke,  Gillebertde  Welènbeke,  An- 
lèlme,  8fc.  & de  la  famille  Gérard  de  Huldebergc,  Henry  Magethoke,  Henry 
deStalle,  Arnou  de  Rode  & Arnou  ion  fils,  Engelbert  dcMenelèlve& Walle* 
ran  de  Leuvel. 

Sur  la  fin  de  l’an  MC.  L X.  lufdid,  Indi élion  IX.  noftre  Duc  confirma  la  don- 
nation  qu’Engclbert  de  Scoten  avoit  faiél  i l’Abbaye  denoftrcDameà  Villers 
de  tout  Ibn  Alleu  qu’il  pofiedoit  à Scoten,  eneaux,  terres,  bois,  prets&pa-  Premva 
fturages,  & tout  ce  qu’eftoit  de  fafimilleparmi  leLothier,  relèrve feulement  4'- 

trois  filles  qu’il  avoit  donné  à l’EglifedeScoten;  aianttoutccàl’effcÆfnfdiél 
tranfporté  en  mains  dudiélDuc,  quiprint  lediél  Alleu  en  fa  proredionéfc  gar- 
de, promettant  de  le  défendre  & garantir  contre  un  chacun  en  cas  de  belbing, 
de  quoi  il  donna  fes  lettres,  Ibubs  letefmoignagedeGodefroy  SiredeBreda& 

Henry  fon  frere  nepveux  dudiél  Engelbert,  de  Willaume  de  Donglebert  & 

Gérard  (bn  frere , de  Gérard  Sire  de  Marbais  & Baudewin  fon  frere , de  Payen 
de  Marbais . de  Gofuin  Sire  de  Havrcch,  de  Henry  Magthoc  & Gérard  T acon. 

En  l’an  MC.  LX  V,  guerre  s’efmeut  entre  Thiery  Comte  de  Flandre  & Mtyn-, 
Florent  Comte  deHollandcpourleslflesdeZclande,  fitnécsentreHcdinfe&  OMJtgrrfi. 
l’Elcaut,  Iclquelles  chacune  des  parties  pretendoiteftredefon  Domaine  : Phi- 
lippe Comte  de  Vermandois  & Mathieu  Comte  de  Boulognefilsdu Comte  de 
Flandre  entreprindrent  à demeflercefte querelle . &àcefteffeél  dreflerentune 
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belle  armée  navale,  à laquelle  nollre  Duc  joignill  aufli  lès  forces:  Le  Comte  Gode- 
d’Hollande  s’avoit  auffi  trcs-bicn  pourveu  de  ce  qu’eftoit  requis  pour  là  def-  3' 
feuce,&$’e(lancs  les  armées  a()prochées,  labacaillcfùtdonnée, de  laquelle  les 
Flamans  emportèrent  le  triomphe  ; qui  fut  de  tant  plus  figoalé,  par  ce  que  le 
Comte  d’Hollaude  lé  trouvant  environné  de  Coûts  collés  avoit  ellé  con- 
trainâ  de  lé  rendre  prilbnnier  en  mains  de  Ibn  adverlàire , qui  le  tint  alTés  long- 
temps en  la  ville  de  Uruges,  d'autant  qu’ils  nelceurentvuiderlesdebatsqu’iljy 
avoit  entr’eux  : mais  à labn  uoltrc  Duc  s’ellant  mis  entre  deux,  trouva  moien 
d'accommoder  le  diffèrent  aux  conditionsluivantes,  feavoir  clique lesOlta- 
giers  donnés  par  les  Hollandois  demeureroient  avec  ceux  de  Flandres  dans  la 
ville  de  Bruges  aulli  long- temps  qu'il  plairait  auComteFlamand,qu’entre  lefdiâs 
Ollagicrs  aucun  camp  ne  léfcroit  qucdansladiâe  ville  de  Bruges,  que  le  reve- 
nu dcproliâ  deldiéles  Iflcsde  Zelande  leroit  efgalcment  reparti  eutrcleldiâs 
Comtes,  & que  cependant  nul  d’eux  pouroit  faire  balliroudrcffèr  aucuncfbr- 
trelfe  dans  IclHiélcs  illes:  li  le  Comte  d’Hollande  contrevint  en  aucune  ma- 
niéré à ce  traidlé.  Il  forféroit  toute  la  terre  qu’il tenoit du ComtcdcFlandrcs 
à hommage,  & n’en  pouroit  jouir  Jutqucs  à ce  qu'il  auroir  latisfaiA  au  Fla- 
men . Et  de  tout  ce  furent  dcpclchées  lettres  en  la  Prcvollé  de  S.  Donas  à Bru- 
ges le  mardi  apres  Rcminifcerc  de  l’an  MC.  LXVII. 

Hugue  Sire  d’Engicnavcc  les  fils  Gofuin,Engclbcrt,Sigcr,Bonifacc  &Ot-  I.JtC*ife. 
ton, envers  l’an  MC.  LXVl.  entrèrent  en  débat  avec  Baudewin  Comte  de 
Haynaut,  qui  pretendoit  qu’ils  clloient  de  Ibn  hommage,  enfuitc  de  quoi  il 
requeroit  d’eux  fervice&  Vaffèllagc,  à quoi  leSired’Engicns’oppolà  ; mainte- 
nant qu’il  poffédoit  Ibn  Challel  librement  & en  Franc-Alleu , mais  redoutant 
la  force  du  Comte  Hannuicr  il  s’addreffa  à uollre  Duc,  & lui  fit  hommagede 
Ibndiâ  Challel  & de  tout  ce  qu’en  dependoit  ; ce  que  depuis  donna  occafion  de 
guerre,  comme  à lapourfuite  de  nollre  Hilloire  lcrat  rapporté. 

Peut  etlrc  à caulé  du  mefeontentement  que  nous  venons  dedire . ouà  autre  l.JeCtife. 
railon,  Henry  Comte  deNamur&  Luxembourg  (non  obllantqu’il  fut  oncle 
maternel  de  nollre  Duc)  print  les  armes  avec  Baudewin  Comte  de  Haynaut 
fon  beaufrerc  contre  nollre  Duc,  qui  vint  rencontrer  fes  ennemis.à  Carnieres 
près  T rafignies  ou  apres  un  alpre  ôc  furieux  combat  les  nollres  furent  defàiéls 
avec  perte  notable  envers  l’an  MC.  L X X. 

l’Empereur  Fredric  citant  venuàAix  y convoqua  la  plus-part  dcPrinccsde  Esi.chap. 
la  Lorraine,  & illec  en  Iblennelle  aflcmblée  nollre  Duc  donna  par  forme 
d’Engagement  à Rodulphe  de  Seringe  Evefque  de  Liège  tout  le  bénéfice  qu’à  . 
caufedcfonDuchéilpolfcdoità  Hcrllal,  pour  la  fomme  de  trois  cents  marcs  ; 

& ce  faiél  lediél  Evefque  refigna  lediâ  bien  en  mains  de  l’Empereur,  qui  le 
tranlîxirta  ultérieurement  à Henry  Prévoit  de  Liege,  OillcsComtede  Duras, 

Otton  dcMalbcrg&Alexandre de Numage,pour&au profits  del’Fglifede 
Liege,  & pour  augmenter  les  dillributions des  Chanoines  illec,  dequoilediiS 
Empereur  donna  les  lettres  à Liege  en  l’an  MC.  LXXI.  InditSions  IV.  les 
troiliefmesKalendes  d’OtSobre,  prelentsCrillien  Archevelquede  Mayence, 
ArnouArchevdquedeTreves, Godefroy Evefqued’Vtrecht,  Thiery Comte 
deCleves,  Albert  Comte  de  Moha,  Henry  de  Cuyek,  Conrard  de  Boches- 
berg,  Robert  de Durne,  WernierdcBoulant,  Henry  grand  PrcvolldeLiege, 

Simon  Doyen,  Amaury,  Baudewin  & Raoul  Archi-diacres,  Robert  Chantre, 

Gilles  Comte  de  Duras,  Otton  de  Malberg,  Alexandre  de  Numage,  Eu- 
llace  frété  de  l’AdvoUé  de  Hasbaing , Thiery  de  Prêts , Fallrc  de  Dom- 
martin,  TbomasdeHemericourt,  GodindcHolcmont&Bodonfonfrere,  8c 
autres. 

li  a 


Envers 


[z8 


TROPHEES  DE  BRABANT 


Gode- 
froy 3. 
Duc. 

1171. 
Hcmry 
ajjoct^  an 

menu 


117Î- 


Envers  ce  temps  noftre  Duc  a(Tbcia  au  gouvernement  de  Tes  F.ftats  ion  fils 
aifnc  Henry,  car  en  certaine  lettre  del’anMC.  LXXII.  (par  laquelle 
Lambert  Chanoine  donne  à l'Eglife  d’Anderlecht  certain  Alleu  pour  Ibn  Ant- 
verfaire)  cft  expreflement  di(S,  que  ladide  donnationfe  fie  duregnederEm- 

Î)creur  Fredric, citants  Ducs  Godefroy  & Ion  fils  rilluftrc  Henry,  Alard  tenant 
e Siège  Cathédral  à Cambray  : d’ou  l’on  peut  aufli  convaincre  l’abfiirditc  de 
ceux  qui  nous  ont  vendu  la  fable  du  Duc  Godefroy  au  Berceau,  comme  le 
curieux  pourat  allcs  facilement  remarquer. 

Noftre  Duc  aggrca  en  l’année  enfuivantc  MC.  LXXII I.  à l’Eglilè  de  Nm.tbaf. 
Vorfl  certain  Alleu  à Anderlecht  que  Laurette  fille  du  Comte  Thiery  avoit 
achapté  de  Gofuin  d’Erpe,  & l’avoit  donnéàladidte  Eglilè y prennant l’habit 
de  religion,  à quoi  lurent  prclènts  Leon  de  Bruxelles,  Wauthicr  & Gérard 
fils  dudiét  Gofuin  d’Erpe.  Et  par  autre  Charte dudiét  an,  il  ratifie  encor  l’ac- 
quellequcceux  dudiétCloiftre  avoientfaiâedc  lacenlede  Qucdincourt,  tout 
ainfi  qu’il  leur  avoit  efté  vendu  par  Rabode  de  Crainhem,  de  l’adveu  de  fes  ' • 
ncpveux  Daniel  Wauthier&  Willaumc  enfants  de  Ibn  frère  Wauthicr,  foubs 
le  tcfmoignagc  de  Wauthicr  Sire  d’Aa,  Arnou  Sire  de  Dicll , HenrydeBicr- 
beke,  Henry  d’AITchc  & Leon  Ibn  frere , Giflcbert  le  Grand  & l'on  frere  Lam- 
bert, Arnou  Sencfchal , Gofuin  de  Hcverlc,  ArnoudcBygacrdc,  Gofuindc 
Saventhem,  Henry  de  Stalle,  Henry  dcIenerbeke&Sigcr  de  Bornhem,  qucje 
tiens  avoir  elle  Challclain  de  Gand. 

Leiourdes  ccixlrcs  de  l’an  fufdiéi  M C.  LXXIII.  le  Duc  Godefroy  Nouclmf. 
eltantàLicge,  quitta  à l’Eglife  deS.Icanen  l’ifle  illecquarantcfoisqu’ilfouloit 
leveràNethcne , & déclara  qu’il  n’avoit  audiâvillage  autre  droiéfd’AdvoUc- 
ric,  que  ce  que  fes  hommes  tenoientdclui,  & ce  que  fes  veneurs  y fouloient 
prendre  Iclon  le  dire  des  Efehevins  du  lieu,  & ce  fit  il  en  faveur&àlarcqui- 
fition,  dcMaillrc  Benoift  Doyen  de  ladiéfc  Eglilè  6t  de  Rixondc  Tillemont: 
tcfmoins  Henry  de  lauchc  Prevoll  & Archidiacre  de  S.  Lambert,  Rixon  de 
Hulccin , des  hommes  libres  Henry  Vlieme&  Henry  de  Adorp,  des  Minifte- 
rielsWauthier  Rixon,  ArnoufilsduScncIchal,  Willaume  Verimes ; &furla 
fin  de  la  lettre  il  ditfr,  qu’elle  fut  dopnec  quand  l’Empereur  Frcdric  tenoitlc 
ficgcà  la  nouvelle  cité  d’Alexandrie  en  Italie  : pour  l’intclligcncedequoi  Al- 
bcric  rapporte  fur  l’an  mcfme  MC.  LXXIII.  que  l’Empereur  Fredric  fit  itHtric. 
Changer  la  ville  de  Landeen  Lombardiede  fit  de  nouveau  bafiir  une  nouvelle 
ville,  que  le  Pape  Alexandre  fit  nommer  Alcxandricdc  la  Paille,  àquoilcdiâ 
Empereur  s’oppofa  la  voulant  nommcrCelàrcc  ce  que  j’eftimeaurat  donne  oc- 
cafion  audiéf  ficgc. 

Entre  l’Eglilcdc  S.  Servais  àMaftricht  d’une,  & Gérard  Comte  de  Los  d’au-  Prrmi 
mT’"'  y ‘l’^Dtion  furquelqucsdroiâ'quclcdiâ  Comte  pretendoit  à charge  f«-43- 
deladiâcEglife,  pour  à quoi  mettre  ordre,  l’EmpcrcurcIlantaudicîMaftricht 
fitdcbatre  le  different  pardevant  pluficurs  Princes  de  l’Empire,  & en  confor- 
mité de  leur  Icntcnce,  ordonna  par  fes  lettres  donneesenl'an  MC.  LXXIV. 

Indiâion  VII.  les  troificfmcs  Ides  d’ Avril,  que  les  hommes  de  Roliner  ap- 
partenants à ladiâe  Eglilè  & leurs  biens  doivent  cftrc  libres  de  toutes  giftes , 
logements , demandes , cxaélions  & ferviccs,  que  ledi<3  Comte  deLos  y preten- 
doit, & qu’ils  doivent  demeurer  au  mcfme  droiéf  que  les  hommede  Slufen& 

Hclè;  tcfmoinsArnou  ArchcvcfquedcTrevcs,  RudolfEvcfquedcLicge,  Ru- 
dolf Archidiacre  de  Licge  , Godefroy  Duc  de  Lovain,  Hen- 
ryDuc  dcLimbourg,  GcrardComtedeLos&Hugucfon  frere,  Henry  Com- 
te dcDichlè,  WarnicrdcBoulant,  Wernier  deMcrodc,  Richolt  juge  à Aix, 

& autres. 
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rErl.  l’Eglifc  d’AfIligem  avoir  du  temps  du  Duc  Godefroy  le  I.  acquis  la  di(mc  Gont- 
aXffligtm  delcur  courtougrangedeCulreth,  & ravoicntpainblemencpoflèdc  plus  que  3' 

ciuquance  ans,  depuis  Henry  Sire  d’Aflchc  par  mauvailc  iiiggeftion  avoir  Pnmti 
ufiu-pc  ladidbedifme,  & l’avoir  retenu  quelque  temps,  maisaiant  eu  meilleure  F‘i- 
information , ilreftitua ladide  dilme,  la  traniportantà  cefteffcûenmainsde 
117J.  noftrcDuc,  qui  lur  ce  donna  fes  lettres  en  l’an  MC.  LXXV.  Indiâioa 
VIII.  prei'ents  Amaury,  Golùin& Raynier Preftres,  Wautbier Sired’Aa, 

Gérard  de Sottr^em,  Daniel  Sinnard,  Iwain  de  Morcelle,  Siger  Chaftelain 
d’Aloft.HanueldcLedcbergc,  FrancRatir,  SigerForeftierdeLombeke.Wcr* 
ry  deCothem,  Wauthierde  Lede,  WauthierRunge,  Thomas Barkcncre,  & 
autres  : & au  fécl  duDuc  appolc  à ladiéfc  lettre,  l’on  remarque  qu’il  ellautre 
& different  à celui  dont  il  s’eftoit  fervi  es  années  MC.  XLIII.  & 

MC.  LI. 

rEgl.  Jt  Envers  le  meCnes  temps  il  ratifia  aux  hommes  de  l’Eglifc  de  S.  Gommar 

àLiere,  toutes  les  franchilès&  libertés  queci-devant  il  avoient  obtenu  de  (es  lOf. 

' predecefleurs  cnpreicncede  Franc  Prévoit,  Lambert  Engucran,  Godefroy  & 
Rummold  Chanoines  de  ladiâe  Eglilc,  de  Lambert  Doyen , Riclb  de  Tillc- 
mont,Gillebert&Raynier  Chanoines  àLovaiu,  d’Arnou  leSenefchal  & Ion 
fils  Arnou,  deGofuindcHeverle,  de  Gauthier  de Holthem  & de  Willaume 
de  Berchem. 

TAt.  de  Arnou  de  Bygaerdenavoit  avant  fon  partement  vers  la  terre  Sainâe  donné  CUnn 

Bjgatrit.  & en  partie  vendu  au  Monaftere  de  Bygaerden  certaines  terres,  difmes&bois, 

J178.  cequenoIlreDuc  confirma  par  fes  lettres  données  en  l’an  MC.  LXXVIll. 
prcIcntsLcondcPollaer,  Reynier  de  Ruirchebus,GofuindcSaventhem,Wau. 
thier  de  Bavenchem  & Alard  Râpe. 

EftantGodefroy  deRhenenEvefque  d’Vtrecht  trefpaffe  enversl’an  fufdiét 
MC.  LXXVIII.  le fu»e Cathédral  fut  donné  à Baudewin frere  de  Florent  iTIIMm- 
Comte  d’Hollande:  celtui-ci  fit  anlfi-toft  demander  à Gérard  Comte  de 
Débat  Gueldresl’hommagequ’ildifoit  lui  cltre  deu  à caufe  delà  Comté  delà Veluwe  c’aeUrei 
Marlal't-  mouvantedefon  Eglilé  ; le  Comte  de  Gueldresau  contraire  dilbitn’eftretenu  ‘die- 
à autre  hommage  qu’à  celui  qu’ilavoit  faiél  à nollrc  Duc.  Enfin  des  dilpuces- 
l’on  vint  aux  mains,  & alla  l’Evefijue  accompagné  de  les  frères  les  Comtes 
d’Hollande &deBcnthetn,duComte  de  Cleves  & autres  fur  la  Vchnve  rava- 
geant tout  ce  qu’il  trouvoit  lui  effre  contraire,  d’autre  cofté  le  Comte  de 
Gueldres  ayant  tiré  quelque  fecours  de  noftre  Due  &dn Comte  des  Monts  & 
d’autres  fes  alliésmit  le  fiege  à la  ville.de  Deventer , & la  prelTa  d’.iffcs  près  : 
mais  l’Empereur  moicnna  quelques  treves  entre  les  parties , & promit , qu’à 
certain  terme  il  vuideroit  ladiffèrencc  qu’ily  avoitentr’eux,  ccque  toutes- fois 
il  ne  fit  fi-toft. 

Cependant  noftre  Ducdelibera  de  prendre  femme  pourlbn  fils  ailuéle  Prin-  ^ 
ce  Henry,  &jettal’a’il  fur  une  niepee  de  Philippe  Comte  de  Flandre,  Icavoir 
eftMathildefilte  maifnée  de  Mathieu  de  Flandre  Comte  de  Boulogne,  cotre 
lefquclsfinalemcnt  le  mariage  fut  arrefté  eu  la  ville  d’Anvers,  &encordcpuis 
,t79.  ratifié  en  la  ville  de  Bruxelles  en  l’an  MC.  LXXIX.  le  Duc  pour  doter 
Wari^e  l’cfpoulè donna  à fon  fils  Bruxelles  avcc  Ic  Chaftcl , hommagcs&appartcnan- 
jïemy'.'"  V^'lvordeavec leshommages&appartenanccs;Uccle&Rufchebroecavec 
les  hommages  & ce  qu’en  dépend;  & tout  ce  qu’il  poffedoit  cntrelaRiviere 
Senne  & la  F landre  : à telles  conditions  toutes-fois,  qucs’d  advint  que  le  Prince 
Henry  alla  de  vie  au  trcfpas  avant  Mathilde,  elle  en  retiendroit  l’nfufruitft  tou- 
te là  vie  durante,  Ibit  qu’il  y euft  enfant  ou  point:  de  fi  Mathilde  vint  à mou- 
rir avant  lediél  Henry  fans  laiflêr  enfant , le  Comte  de  Flandres  tiendroit 
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Bruxelles  jufques  à ce  qu’il  lcroic  rembourfc  de  mil  & cinq  cents  livres  de 
Flandres,  qu’il  avoit  donné  au  Duc:  fi  le  Prince  Henry  fiirvivoit  auDuc  fon 
pcre,  illui  devoir  fucceder  comme  (bn  heritier  eu  la  Duché  autres  les  terres 
àpolTelTlons.  horfmislcdiftriétd’Orten&laComtéd’Aerlchot;  &filePrin- 
ceHenry  vintàmouriravantleDucfon  perc,  l’heritierdudift  Henry  procrée 
dclaPrincelIè  Mathilde  l'uccedcroit  tout  de  melme  au  Duc  Ion  aue  en  la  Du- 
ché & autres  terres,  refervé  Orten  & Aerichot:  & les  lettres  Ihr  ce  données 
furent  féellées  par  le  Duc,  fouhs  le  tcfiuoignoge  de  les  hommes  en  has  nom- 
més, qui  à (on  commandement  donnèrent  leur  foy  & lèrment , que  toutes  ces 
convenanccslcroientinviolahlcmentohfervécs,  & en  casque  le  Duc  allat  en- 
contre, qu’ils  feroient  en  l’aidcduComtcde  Flandres,  les  principaux  des  hom- 
mesfurent  AraouSenerchalSirede  Rofclaer,  Arnou  Sirede  Vclepc,  Ingeran 
Sired’Orhais,  Renier  Sire  de  lauche,  WillaumeSircdeBicrhckc,leChaftellain 
de  Bruxelles,  Wautier  Sire  d’Aa,  Arnou  Sire  de  Bygaerde,  Gérard  Sirede 
Grimhergc,  WauthierBerthout  AdvoUédeMalines,  Daniel  Sirede  Crainhem 
& fes frères  Renier  Sire  de  Ruichchufch  & Willaume,  Henry  Sire  d’Afiche, 
GofwinSire  d’Engien  & Engelhert  Ibn  frere,  Ofte  Sire  df  Trafignies,  Wau- 
thier Sirede Holthem , Gofuinde Lceuwe Pollaert , Alard Râpe , Gofuin de Sa- 
venthem , Hawel  de  Hohufch , Henry  de  Scoten  & autres. 

Le  Duc  Godefroy  le  trouva  eu  l’année  enluivantc  MC.  L X X X. 
en  l’afTcmhlée  Impériale  tenue  à Gcylenhufcn , ou  par  léntcncc  des  Princes 
Henry  Duc  de  Saxe  & de  Bavière  fut  mis  au  han  de  l'Empire  & lès  Eftats  & 
terres  de  publiés  au  filquc,  pour  diverfesconlpirations&  rebellions  dont  il  fut 
aceufé , ou  comme  autres  vueillcnt , par  ce  que  l’Empereur  redoubtoit  l a puifiàn- 
ce,efiant  d'ailleurs  fi  entreprennant  qu'il  eufl;  bien  oie  donner  la  loy  à Ion  mai- 
ftre,  quoiqu’il  en  l'oit,  l’Elmpcreurdefài(â  donnalaBavierecn  partieàOtton 
Comte  Palatin  de  Scheyrn  & Wittcllpach , & en  partie  à Lupold  Duc  d’Au- 
llriche,  il  divifa  Icmblabicment  la  Saxe  en  deux  Provinces,  &donnala  Supé- 
rieure partie  versl’Elvc  à Bernard  fils  d’Albert  Marquis  deBrandenbourg,  ?C 
rinfcricure  partie  fçavoir  Angre  &Wctohalc  à Philippe  de  HeinsbergcAr- 
chevelque  de  Cologne  & à fon  Eglife;  delorteque  le  milerablc  Duc  Henry  le 
trouva  afiailli  de  tout  collés  à vives  forces , & combien  que  quelque  temps  il 
fc  défendit  allesbien,  &mefmcobtintquclques  viétoires  fur  les  ennemis,  tou- 
tes-fois  à la  fin  fe  trouvant  dcllitué  d’amis  & fupport , il  fut  contraindl  le  reti- 
rer chei  le  Roy  d’Angleterre  dequi  il  avoit  eljjoufé  la  fille,  laifiâutà  lapolle- 
rité  un  exemple  de  l’inconllance  do  la  fortune,  qui  tourne  ledosaulfi  bien  aux 
plus  grands  qu’au  moindres  des  petits. 

Philippe  Comte  de  Flandre  aiant  perdu  Ion  efpoulc  IfalKan  Comtcfic  de  <>.»,>»« 
'Vermandois&  Valois  envers  MC.  LXXXII.  pretondoit  tenir  en  les  mains 
lefdiéles  Comtés  combien  qu’il  n’eull  enfants  d’elle,  le  fondant  fur  certaine  Oudcgtrjl. 
donnation  à lui  foiâc  par  Louis  VII.  Roy  de  France;  Mais  le  Roy  Philippe 
voiant  par  ce  moien  accroillre  grandement  la  puilfancc  du  Flamen , s’oppofa 
à ce  dcITein  en  fiiveur  de  Lconore  lôcur  de  la  ComtelTe  defunélc , & mena  une 
bonne  armée julques  à Amiens;  d’ailIcursIcComtcdcFlandrcslèprelèntaavcc 
grande  puilTance  aiant  en  fa  compagnie  le  Prince  Henry  de  Brabant  Ion  nep- 
veu,  mais  nollre  Duc,  RobertComte  de  Dreux  oncle  du  Roy,  &Baudcwin 
Comte  de  Haynautfon  beaupere  trouveront  moien  de  faire  celfer  les  armes 
entre  des  Princes  fi  proches  de  fang , parmi  certain  accord  arrellé  à quelques 
conditions,  qui  toutes-fois  depuis  furent  m.il  entretenues. 

Entre  nollre  Duc  & Baudewin  Comte  d’Haynaut  c’elloit  nouri  depuis 
quelques  années  une  inimitié  fi  amcrc,  qu’elle  ne  fcentelle  diifimulcc  à la 
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moindre  occafion  : Or  avoir  ledid Comte  peu  devant  l’an  MC.  LXXXII- 
acquis  de  GoluinSire  d’Engien  quelque  droiâen  la  terre  de  Lembeck,  place 
fitué  fur  les  limites  des  terres  de  l’un  & de  l’autre  Prince,&  y fiilôit  IcComte 
de  Haynaut  baftirunefortrefle,  foubs  couleur qu’elledevoidcrvir  pour  lade- 
fencedelcs pais:  le  Ducnelè  contentoitde cela,  & inaintcnoirquelateiredc 
Lembcckeftoit de fon domaine,  &quc  l’Eglilcde  Nivelleyavoitgrandejuris- 
diâion,  laquelleeftoitenfordelbn  AdvoUerie;  &qucparainfiladiâeacque(le 
c’eftoit  faiàe  indeuement  lànsfonadvcu;  au  contraire  le  Comte  de  Haynaut 
allegoit  que  Gofuin  Sire  d’Engien  n’avoit  tenu  ce  qu’il  avoir  à Lembeck  du 
Duc  ni  de  l’Eglilc  de  Nivelle,  ains  de  Wauthier  Sire  de  Lens  qui  eftoit  fon 
Valfal:  enfin  il  falloir  peu  pour  remuer  mefnage  entre  ceux  qui  d’ailleurs  le 
vouloientpeudebicn,  d’oufaus  faute  ils  fuHcnt  venus  aux  armes,  fans  que  le 
Comtede  Flandre  s’euft  mis  entre  deux,  traidfant  fi  bien  d’uncoftc&  d’autre 
qu’unctrevefutaccordec,  laqnclle  devoir  durerjufques  au  retour  du  Duc,  qui 
s’elloitcroilë  pour  palier  la  mer  avec  autres  Princes,  pour  reftablir  lesconquc- 
ftesde  la  terre  lâindie:  mais  ce  vertueux  dellcin  fut  empefehepar  une  maladie 
tres-dangereufe  qui  lui  print  & reduidt  à telle  extrémité , qu’onques  depuis  il 
nelceut  recouvrer  entière  fanté,  ce  que  fut  caufe  qu’il  y envoiafonfilslc  Prin- 
ce Henry  en  accompliflcment  de  Ibn  veu,  commeeu  ion  lieu  lerat  diét. 

Pendant  la  maladie  & encor  auparavant  le  Duc  (b  plaifoit  grandement 
àOrten,  ouilavoitfaiftballir  trcs-bcllccommoditcpourlà  retraite  au  milieu 
desbois,  cet^efiitcaulèquepeuà  pcuplufieurs  pcrlônnesyprindrentrefiden- 
ce,  & s’augmenta  le  peuple  tellement,  que  le  Duc  trouvaà  propos  de  taire 
cloredemuraillesunegrande partie  de  cequ’elloit  peuple,  & nomma  la  ville 
Bois-le-Duc,  comme  enlcigne  ceft  ancien  Chrouographe  GodefrIdVs 
dVX  è sILVa  feCIt  oppIdVM,  rapportant  l’an  MC.  LXXXIV.  mais 
cellchofc  digncd’ellre  remarqué,  qu’en  celieu  ou  lors  il  ni  avoir  que  bois,  l’on 
ne  voit  maintenant  aucun  vertige  de  forert , ains  belles  prairies  & amples 
bniieres,  & le  mcfmc  peut  on  dire  des  terres  envers  Breda,  Gertrudenberge 
& Strycn , oulcmblablement  tourertoit  rempli  de  tbrerts,  & maintenant  l’on  ni 
voit  que  campagnes  libres,  prêts  & bruicrcs:  de  Ibrtequetoutcediftriâ:  atdu 
tout  prins  autre  vilàge. 

Le  Prince  Henry  eftant  de  retour  de  la  terreSainâe,  trouva  le  Duc  Ibn  pcrc 
fort  dibilité&  charge  de  maladies,  toHenient  qu’il  lui  ertoitfortpcnibledefa- 
tis-^re  aux  fondions  publiques,  par  ou  il  délibéra  des’addonner  entièrement 
au  repos,  remettantlegouverneracntprincipal  dclésertatsen  mainsdefondid 
fils  envers  l’an  MC.  LXXXV.  ce  qu’eft  caulê que  nos  Hirtoriens  remet- 
tent le  trefpas  de  nortre  Duc  Godefroy  fur  l’an  MC.  LXXXII  I.  & autres 
quelques  troisans  plus  tard,  parce  qu'ils  trouvent  le  Prince  Henry  doibslors 
qualifie  Duc  de  Lothicr. 

Gérard  Comte  de  Los  beaufrere  de  nortre  Duc  avoit  donné  à l’Abbaye 
d’Evcrbode,quefonaveavoit  fondé,quelques  biens  fitués  en  la  paroice  dcTef 
lenderlo,  laquelle  donnation  nortre  Duc  à larequifition  delaDuchcrtelmaine 
confirma&approuvapourlui&fesenfànts,  entaveurde  ladideEglilc,  par  fes 
lettres  données  en  l’an  MC.  LXXXVIII.  Indidion  VI.  Epade  XX. 

L’on  trouvcencor  que  le  Duc  Godefroy  avec  ladide  Duchcrtclmainedonna 
à l’Abbé,  du  S.Sepulchre  à Cambray  une  court  avec  certains  biens  firuéscnia 
terre  de  Bicrbeck,  pour  la  fondation  d'une  Prevorté , ( lins  que  precilèmcnt 
l’an foit  exprimée  ) mais  depuis  pour  diverfes  incommodités,  Conrard  Prevoft 
de  Tenkendorp  par  l’authorité  de  fes  Supérieurs  tranlporta  en  l’an  MCC.  IV. 
ladide  court&  biens  à l’Abbaye  de  Villcrs. 
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Enfin  le  Doc  Godefroy  accablé  d’une  longue  infirmité  alla  prendre  an  ciel  G.dtS. 
le  loier  de  fes  vertus  & patience  le  X.  d’Aouft  de  l’an  MC.  XC.  com- 
me  tres-bienat  remarqué  Godefroy  de  S.  Pantaleon  qui  vivoitallors,  & apres 
lui  Baudewin  d' Avenues,  qui  eft  mal  cité  par  A.  du  Chcfnces  Preuves  de 
l’Hiftoire  de  la  Maifon  de  Limboui^  page  LXI.  ou  il  remeti  la  mon  de  no- 
flreDucfurl’an  MC.  XCI.  car  l’original  diû  cxpreficment  M C.  XC.  Il 
avoit  gouverne  lès  pais  & vaflTals  avec  une  finguliere  prudence  l'cfpace  de  qua- 
rante & fept  ans  & quelques  mois,  aiantattainéfl’cage d’environ  foixantede 
quatreans,  & fut  folennellement  enterré  près  là  premierefcmme  danslechœur 
derEglifedeS.  Pierre  à Lovain  du Cofté Septentrional , mais  comme l’EglifeaC 
efté  rebaftie  l’on  ne  voit  à prefent  aucune  mémoire  de  fa  Sépulture. 

Son  premier  mariage  fut  doibs  l’an  MC.  LV.  arrefte  avec  Margarete  fille  Premet 
de  Henry  Duede  Limbourg  comme  ci-devant  at  efté  diél,  mais  elle  trefpaflà 
devant  fon  mari  fans  que  l’on  fâche  precilèment  le  temps,  & noftre  Ducs’allia 
pour  la  lèconde  fois  à Imaiue  fille  de  Louis  Comte  de  Los  & d’Ermcngarde 
Comtclfe  de  R.ynecke,  laquelle  eftant  demeurée  veufve  fe  rctiraau  Monaficrc 
de  Munfterbilfen,  ou  depuis  elle  devint  auffi  Abbclle,  & en  celle  qualité  elle 
donna  en  l’an  .MCC.  llI.àl’Abbayed’Everbodeleperlbnat  de  l’EgliledcNere, 
del’adveu  de  Louis  Comte  de  Los  fon  nepvcu  comme  AdvoUc  deldidcs  Ab-  "* 
bayes  de  Munfterbilfen  & Everbode:  ce  qu'aufti  fut  confirme  en  laracfme  an- 
née par  Hugue  Evelque  de  Liege  : L’on  remarque  fon  trefpas  en  l’obituaire  du- 
diélMonaftcre  d’Everbode  furie  lour devant  lesNonesdeluing-,  qu’cftlcqua- 
triefmejourdudidmois,  fans  que  l’an  y loit  exprimé,  mais  elle  y eftexpreffe- 
ment  qualifiée  Imainc  jadis  Duchclfe  de  Brabant&  Abbcftê  de  Bilfen.  l’Ex- 
traeftion  delà  première  femme  de  noftreDuc  fe  trouvera  dans  leTonie  fécond  P'fmrt, 
quieftleLivre  X.  deceft œuvre  ou  nous  traiderons  desDucsdeLimbourg,& 
celle  de  la  fécondé  femme  fe  peut  voir  par  les  tables  qui  fui  vent. 

Durant  le  reguede  noftre  Duc  l’Hofpital  de  Poftcle  maintenant  Abbaye  de 
rOrdrede  Premonftréprint Ibn  commencementenvers l’an  MC.  LXXIII.  165. 
par  la  libéralité  de  Faftré  d’Vtwijki  Arnou  did  Brabant  & fes  fils  Berniercdc 
Rysbergen,.Otton&  Arnou,  ?c  fa  fille  leutte  augmentèrent  le  dot,  comme 
aulfi  firent  Bcrthe  de  Blarthem  avec  fa  fille  Bille  & les  enfants  d’iccllc  Icavoir 
eft  Alard  ComtedeMegenc,Thiery  dcMcgene&RogierScadeqlullc;Dicdra• 
dis  de  Riexftcl  & les  fils  Henry  & Baudewin  & fa  fille  Sibille  furent  auffi  des 
premiers bien-faideurs.  DepuisHerman  Abbé  deFloreffê,  dequi  ledidHoljji- 
ftaleftoit dépendant,  acquift  deThiery  SiredcHerlaerrAlIcud’Elracth,prc- 
fentsWauthierBerthout,  Henry  AdvoUé  de  Molle,  Henry  dcBrcda,  Thiery 
d’Altena,  Gérard  de  Bucftel  & Willaumelbn  frere,  Arnoude  Heufden, Her- 
bert de  Ffclc  & autres  : eftant  Vdehild  mere  dudid  Thiery  de  Herlacr  tres- 
palTce  .afin  que  toute  matière  de  débat  que  touchant  ledid  A lieu  pouroi  t furve- 
niraudid  Almé&audidlieudcPoftcleferoitoftéc,  il  donna  à fa  fœur  femme 
de  Florent  SiredeVoerne  l’alleu  de  Gcrdingenfitué  au  village  de  Baftwilre,  en 
recompenfe  de  la  part  qu’elle  euft  Iceu  prétendre  audidbicnqu’ilavoit  vendu. 

l’AbbayeduVauS.  Lambert dcrOrdrcdcCifteaux  futaulfi  fondée  par  Gil- 
lesComtedeDuras&Clcrmont,  quiàccft  effèd  donna  à lean  AbbédeSigny 
dudid  ordre  l’Ifle  de  Rofiers,  le  Sart  d’Eftrival  & autres  terres  de  l’adveu  de 
Henry DucdcLimbourgdequi  lefdids  biens  eftoient  mouvants,  à quoi  por- 
tèrent aulfi  confentement  Wederic  Sire  de  Walcourt  fou  beaufrere  & Thiery 
de  Walcourt  fon  fils,  ce  que  fut  confirmé  par  Lothairc  de  Hoftede  loi  difant 
Evelque  de  Liege  par  lettres  de  .l’an  MC.  X Cil.  Et  fut  ladide  fond.irion 
depuis  amplifiée  par  Henry  Duc  de  Limbourg  fuldid , avecaggreationde  fes 
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lilsHenry,  Walleran.Fredric&Gerard,  comme ronvoitparfeslettresdon-  Godï- 

oécsàMourmîulenl’anMC.  XCVI.  î- 

/■/fj.  Ât  Encor  iiit  prelque  au  mefme  temps  fondée  l’Abbaye  de  S.  Remy  aufli  de 
S.  Rtmy.  l’Ordre  de  Ciftcaux  près  Rochefott , par  la  pieté  de  Gilles  Comte  deDuras& 

Sire  de  Rochefort  fuldiâ , ce  que  j’ai  bien  voulu  joindre  ici  (combien  que  ces 
deux  Abbayes  n’appartienent  au  Brabant  ) à fin  que  le  curieux  aie  cognoifiân- 
cc  de  l’origine  de  ces  deux  Eglifes. 


ENFANTS  DE  GODEFROY  III.  DUC  DE 
LOTHIER  ET  COMTE  DE  BRA- 
BANT ET  DE  MARGARETE 
DE  LIMBOURG  SA  PRE- 
MIERE FEMME. 

HEnr  V I.  du  nom  Duc  de  Lothier  & de  Brabant,  de  qui  nous  pourfui- 
vtons  là  fucccflion. 
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Albert  de  Lovain  receut  ce  nom  en  mémoire  d’Albert  Comte  de 
Mouha  & de  Dasbourg  fon  oncle  paternel.  Il  lut  premièrement  Archi^lia-  jllim. 
cre  & puis  Evelque  de  l’Eglilè  de  Liege  apres  la  mort  de  Rudolf  de  Seringen 
• ■ ■ advenuëenfan  MC.  XCI.  Ibn  eleâion  le  fit  audiâ  an  jour  de  la  Nativité 
de  noflreDame.àlaquclles’oppolâBaudewin  Comte  de  Haynaut  qui  defiroic 
l’advancementd’un  autre  Albert  aufiîArchi-diacre&PrevoudeladiâeEglifè, 
fils  de  Guithier  Comte  de  Rbetel  8c  de  Béatrice  de  Namur  : mais  apres  avoir  con- 
fideré l’uniformité  des  voix,  & que  touts de  commun  accord reclamoient  pour 
Evelque  noftre  Prince  Albert,  il  ne  trouva  à propos  de  pou/Iêr  l’anâire 
plus  avant,  mais  envoya  fon  coufin  Albert  de  Rbetel  devers  l’Empereur  Hen- 
ry VI.  qui efioit  nouvellement  fuccedé  à l’Empereur  Fredric  Ibn  pere,  & lui 
donna  bonne  compagnie  & richeflês  pour  gaigner  ceux  qu’il  jugeroit  lui  pou- 
voir lèrvir  en  là  pourlûite,  laquelle  il  tenoit  de  tant  plus  aflêurée  par  ce  que 
l’Imperatrice  eftoit  là  niepee,  fille  heritiere  de  Rogier  Roy  de  Sicile  & de 
Tom.  I.  L1  ’ Béatrice 
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(!  O n t-  Béatrice  de  Rhctcl  fa  foent  : noftre  Prince  envoia  femblablement  fes  députes 
mât  3.  devers  l’Empereur  qui  elloit  en  chemin  au  retour  d’Italie,  & parainfi  aianr 
foinmaircment  oui  runc& l’autre  partie,  il  différa  la  rcfolution,  leurdonnant 
jour  fur  le  commencement  du  mois  de  Février  prochain  pour  entendre  leurs 
rartbns  : cependant  Thiery  Comte  de  Hoftade  qui  fc  trouvoit  à la  lùite  de  l’Em- 
pereut&cftoit  un  de  fes  premiers  confeilliers , parla  pour  advancer  lôn  frere 
LttlMiri  Lothaire  de  Hoftade  Prevoft  de  Bonne , rcmonftrant  combien  le  pouvoir  dü 
JiILfladt.  Duc  de  Brabant  feroit  accru  fi  noftre  Prince  Albert  fe  voioit  en  ceft  cftat, 
âr  comme  il  cognoKfoit  l’humeur  hautain  de  l’Empereur,  il  lui  redtrid  à la 
mémoire  le  refus  que  lediû  Duc  Henry  avoit  faiâ  de  palfcr  en  Italie  àlbn  fer- 
viC(*,l  &àvccce  promit  igrolTelbmmc  d’argent  dont  Ion  frère  le  Prevoft  cftoit 
bien  pourveu.  Certes  il  falloir  peu  pour  rcçulciter  la  haine  que  l’Empereur 
avoitdoibslong  temps  au  Duc  & à fa  maifon,  dont  fa  caufcfe  rapporte,  qu’e- 
ftant  l’Empereur  ertcor  Roy  des  Romains  en  folcnnelle  alTcmblec  dansla  ville 
de  Liège,  le  Duc  Henry  y icroit  comparu  accompagné  de  trois  cents  Cheva- 
liers & Nobles , avec  grande  magnificence  & oftentation , & en  fa  prefence  du- 
didRoy  auroiteude  projros  au  Comte  d’Hayiiauc  fort  arrogants  tendants  au 
mefpris  mefme  dudid  Roy  : Enfin  leComte  de  Hoftade  mena  ceft  affaire  fi  bien 
que  parmi  la  Ibmmede  trois  mile  marcs  l’Empereur  iuftitua  le  Prevoft  de  Bon- 
ne fon  A rchi-Chancelierpardeça  les  Alpes  en  folennelle  alfembléc,  ou  l’on  de- 
batoit  l’eledion  de  noftre  Prince  & d’Albert  de  Rhctel  qui  voient  la  finiftre 
pradique  qu’on  ufoit  en  ceft  affaire,  quitta  toute  (à  pretcnfion,  requeranten 
perfonne  à l’Empereur  que  fon  plainr  fut  de  donner  l’inveftiture  à noftre 
Prince  Albert  quiavoitefte  eflcuparquarantc&cincq  Chanoines  &les princi- 
paux Officiers  de  l’Eglife;  mais  l’Empereur  refpondit  qu’il  avoit  apprins  de 
l’Emixireur  fon  pere  que  lors  qu’il  y avoit  dilfention  entre  les  parties  eleves 
àquclque  EvefcW,  que  c’eftoit  à lui  d’eflire  telle  perfonne  que  bon  lui  fem- 
blcroit,  &cn  conformité  de  ce  déclara  pour  EvelquederEglilèdeLi^c  Lo- 
thaire de  Hoftade  fon  Archi-Chancellier.lui  donnant  l’inveftiturt  & Royalité  ; 
noftre  Prineequi  fe  trouva  prelentprotcfta  du  tort  qu’on  failbit  à la  liberté  Ec- 
clefiaftique&  afondroid,  appcllant  au  S.Sicge  ou  ilpretendoit  depourfuivre 
Juftice,  mais  Lothaire  par  lefiipiwrtde  l’Empereur  s’empara  des  villcs&Cha- 
I ftcauxdu  pais,  &femiten  pofleffion;  ce  que  de  tant  plus  ficilcraent  il  Iceut 
faire , autant  que  le  Duc  Henry  frere  de  noftre  Prince  cftoit  occupé  aux  guer- 
res de  Flandre , comme  en  fon  lieu  (crat  did  ; de  Ibrteque  celle  violenteintru- 
fioneuft  lieu,  & fut  rendue  infrudueufe  la  légitimé  cledion  du  Prince  Albert, 

3ui  en  toute  diligence  print  Icchemin  de  Rome , ou  il  frit  honnorablement  receu 
uPapeCeleftin  III.  car  il  cftoit  des-ja  bien  informé  de  tout  ce  que  ç’eftoit 
paffé  ,&  parainfi  confirma  l’eledion  faide  de  là  perfonne  & l’afTocia  au  Colle- 
ge des  Cardinaux , lui  donnant  de  fa  propre  main  l’Ordre  de  Diacre , & à fon 
retour  l’accompagna  de  fes  lettres , parlelquellesil  ordonna  à Brunon  Archc- 
vclque  de  Cologne  & à WillaumeArchevcfque  de  Rheims,  que  l’un  ou  l’autre 
l’auroient  à confacrer  & inftaller  folenncllement,enfuitede  quoi  l’Archevcf- 
quedeRheims  ordonna  preftre  noftre  Prince  Albert  aux  quatre-temps  de 
Septembre  de  l’anMC.  XCIF.  & le  lendemain  Dimanche  le  conlccra  Evcfbue 
Nojfre  deLiege,  enprclèncedefonOncIc  Henry  Duc  de  Limbourg&  fes  fils,  deGe- 
Pri»«  fard  Chaftclain  deBoUillon  &phifieurs  autres  Noblcs&  Ecclcfiaftiquesdefoti 
dtLitgi.  Diocefc,  qui  touts  lui  fircntlcs  hommes , dues  & lui  jurèrent  fidelité  ; mais 
l’Empereur  & Lothaire  de  Hoftade  aiants  malhcnrcufcmcnt  confoirés  en  fa 
mort,  cnvoicrent  àRheimsqoclquesAllcmanslc^rsadhcrcnts,quifonbscou- 
lcurqu’^ls  çftoient  dilgracics de l’Empcreuràcaulcde certain  homicide , entrè- 
rent 
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rcnt  en  afles  familière  amitié  de  nollrc  Evelque,  & aiants  efpic  occafîon  Gode- 
pour  le  meurtrir,  dccermiüerent  d’executcrlcurdetcftable  dcflèin  le  jour  delà  3. 
S.  Viergc;Cecile,  eftant  l'Evdque  ce  jour  requis  pour  célébrer  lamcflc  au  Mo- 
naftercdcsRcligicufcsdc  S. Pierre  le^Rhcims;  mais  le  grand  concours  du  peu- 
blc  qui  par  dévotion  le  trouvèrent  à lalblennitc  cmpelcha  pour  code- fois  leur 
intention  fanguinairc;  ce  tilt  toutes-fbis  pour  peu  de  temps , car  deux  jours 
aiwcslc  XXIV.  du  mois  de Novcmbrel’air  eftant ferein,  noftrc  Evefquc  déli- 
béra d’aller  promener  hors  des  porte  deRheims,  accompagne  tant  feulement 
de  Sohier  Chanoine  à S.  Lambert , d’Olivier  Chevalier  «quelques  pages,  & 
eftant  ja  à cheval  lelditfs  Allcmans  fe  prefenterent  pour  lui  fervir  de  compa- 
gnie, ce  qu’il  leur  accorda  aufli-toft,  combienque  des-japluneurs  de  fesdo- 
meftiques  avoient  fort  fufpcCte  la  convcrlation  de  cesgalands,  mais  noftre 
Evelque  qui  avoit  l’aine  pure  ne  pouvoir  dire  induiift  de  foubçonner  mal  de 
ceux  qu’il  n’avoit  ddôbligc,  ainsau  contraire  lesavoit  chargé  de  biecfaiifts: 
Enftneftants  dloingnesdc  la  ville  environ  cincq  cents  pas,  ces  perfides  perpe-  « 
trerent  leur  fccleftc  aftàftinat,  laifTant  l’Evdque  roidepar  terre  avec  treift 
bldTurcs;  fon  corps  flit  avcclarmes&  lamentations  porte  en  terre  au  milieu  de 
l’Eglife Métropolitaine  deRheims,  devantl’autel  foubsle  Crucifix,  aiantfur 
fa  telle  La  pierre  lür  laquelle  le  S.  Martir  Nicail'e  avoit  elle  décapité,  & à fes 
pieds  la  Sépulture  d’un  Archeverque  de  ladiéle  Eglife  : Dieu  voulant  aufti  tel* 
moigner  combien  la  colorabinc  uncorité  & fainéle  vie  de  noftre  Evelque  lui 
cftoit  aggreablc,  honora  fon  Icpulchre  de  plufieurs  miracles  j comme  au  long 
on  les  trouve  en  la  Icgendede  là  bicfiheureuie  convcrlation , eferipte  par  un  fien 
domeftique  familier,  & inferréc  dans  les  Croniques  de  F.  Gilles  Religieux 
à Orval  de  l’Ordre  de  Chifteaux. 

Pendant  qu’on  guettoit  à la  mort  de  noftre  Evelque,  Thiery  Comte  de  Ho* 
ftadc(nonobftant  qu’il  euft  àfémmc  fa  tante  ) cftoit  auxefeoutes  en  la  villcde 
Mabeuge,  ou  il  receut  les  nouvelles  de  ce  qu’eftoit  pâlie,  & aulfi-toft  les  porta 
à fon  frere , qui  s’alfeuroit  par  celte  mort  dire  eftabli  en  paifibic  polTdlîon  de  la 
dignité,  maisbicn  le  contraire  advint,  car  au  mcfmc  inllant  que  le  bruiélvint 
à Llege,  tout  le  clergé  & peuple  le  mit  en  deuil,  & dctcftcrcnt  ouvertement 
une  adionfi  vilainement  cruelle,  dont  ils  maudircntlesauthcurs,  contreles- 
quelsils  murmuroient  avec  tant  de  licence,  que  Lothairc&  fon  frere  avec 
afles  de  perplexité  fc  retirèrent  au  Chafteau  de  Huy , ou  le  Comte  Gaudewin 
d’Haynaut  leur  fauteur  accourut  avec  quelque  fecours  pOur  les  pfoteger,raais 
voiant  tout  le  pais  en  trouble,  & confiderant  que  fans  préjudice  defon  hon- 
neur il  ne  pouvoir  entreprendre  la  dcfcnce  d’unccaufcfi  inique,  il  retourna  vi- 
ftement,  & conlèilla  à Lothaire  & aux  Tiens  de  le  retirer  devers  l’Empereur. 
Entre-tant  le  Duc  Henry  frere  de  noftre  Evelque,  fon  oncle  le  DucdcLim- 
boutg,  Brunon  Archevelquede  Cologne , les  Comtes  de  Juliers  & de  Gneldrcs 
avec  autrcsamis&parents,  eftants  aliembléspres  la  villcde  Cologne  conjurè- 
rent de  prendre  vengeance  des  autheursde  celte  innocente  &dcplorable  mort, 

& de  faiâ  ravagèrent  toute  la  Comté  de  Hoftade,  & prindrent  le  Chafteau 
litué entre Caftre&  Grcvcnbroeck,&  dclaponrfuivirent  vivement toutsceux 
qu’ils  cogpoilibicnt  coulpoblcs  d’une  aâion  ftexccrable,  laquelle  flit  aufti  dc- 
tcllée  de  tours  Princes  tant  en  l’Empire  qu’cftrangcrs  ; aufti  le  Pape  Celcftin  ex- 
communia tours  ceux  qui  avoient  part  au  crime,  delbrte  que  l’Empereur  voi- 
ant tant  de  troubles&malediélions  .s’ellever contre  lui,  &lè trouvant aveenn 
remors  de  conicience,  & chargé  d’une  infamie  irréparable,  commença  bien 
tardarccognoiftre  làfàutc,  & pour  aucunement  la  réparer  il  convoqua  en  l’an 
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cioDK-'  MC.XCni.  une  dicte  en  la  ville  de  Confiance,  ou  il  donna  grandes  fàtisfâ- 
r R O y 3.  dhons  & exculcs  au  Duc  Henry , au  Duc  de  Limbourg  & autres  Princes  pa- 
Si/ij/j-  tcnts&  alliés  de  noftre  Evcfque,  & leur  fit  des  dons  &prelèntsdeconftdera- 
ait».  tion,  &pouraucuneamcndcdudeli&,ilfonda&dotta  deuxautelscnl’Egli- 
fc  de  S.  Lambert  à Liege,  dcchafTadefa  court &prefcncetouts  ceux  qu’il  fca- 
voiteflrc  coulpablesde  la  mort  du  S.Evefque,  qui  toutsenpeudetempsfini- 
rcnt  leur  vie  par  mort  violente  ou  malheureufe:  LothaireaulTi  autheur  ne  tou- 
te cefte  Tragédie  n’entra  oncques  apres  enLiege,  &crefpaflâ  peu  apres  en  l’an 
MC.  XCIV.  avec  ailes  de  repentance,  d’avoir  pourfûivi  & metudri  fon 
Seigneur  & Evcfque. 

Sj  Trtn-  Les  Reliques  de  noftre  S.  E vefque  furent  de  noftre  temps  en  l’an  MDC.  XIL 

//«</«.  le  ILde  Novembre  cflcvécs  de  terre  par  le  commandement  de  Louis  de  Lor- 
raine Archcvefque  de  Rheims,  &apres  à la  rcquifition  & demande  du  Très- 
bon  Prince  l’Archiduc  Albert  & de  la  tres-vertueufe  Infante  Ifabelle  Prin- 
, CCS  desBelgcs  furent  tranfportcesronficfmc  de  Décembre  audi<ft  an  en  grande 

fblennite  & magnificence  en  la  ville  de  Bruxelles,  & colloquées  en  l’Eglifè 
desReligiculcsCarmelites  dechaufées,  que  lefdiâs  Prince  &Princeflèavoicnt 
fbndéequcique peu dcvant.LePimc Paul  V.oéfroia  depuis  en  l’anMDC.XIIL 
qucl’oncclcbrcroitlaféftedenoftrcfainélEvefqueannuellemcntlc  XXL  de 
Novembre  cnrEglircMctropolitainc  de  Rheims,  &en  Bruxellesentontcsles 
E^ifescollegiale,  paroiciales,  régulières  & autres,  & encor  lejour  de  la  tran- 
llation  dudia  Sainâ  en  l’Eglife  ou  fes  Reliques  fe  confervent. 

Ilejl  vrt^-fimblahle  que  le  Duc  Godefroy  III.  Uijfa  de  fa  première  femme 
encor  quelques  filles.,  mais  [antiquité  nous  en  atofté  la  cognoijfance. 


ENFANTS  DE  GODEFROY  III.  DOC  DE 
LOTHIER  ET  COMTE  DE  BRA- 
BANT ET  D’IMAINE  DE  LOS 
SA  SECONDE  FEMME. 

jt.  TTTIllaume  de  Lovain  Sire  de  Perweys  & Rufchebroüc,  de  qui 
yy  & de  là  pofterité  fèrat  parlé  plus  amplement  au  Livre  VIII.  de 
ceft  oeuvre. 

II.  G ODEFROY  de  Lovain  cft  exprellêment  qualifié  ftere  de  Heniy  1.  Duc 

de  Lothier  & de  Brabant  en  Charte  de  l’an  M C C.  XX.  par  laquelle  Icdiéb  Kh.  eief. 
Duc  avccfbn  filslc  Prince  Henry  ratifie  & confirma  la  donnation  de  quaran-  'IS- 
te&  deux  bonnieres  de  terre  qu’Olivier  de  Sottegem  avec  Petronelle  fille  au 
Chaftelainde  Bruxelles  avoitfhiâ;  à l’Abbaye  de  Vorft  ; fiir  la  fin  de  laquelle 
lettre  font  nommés  telmoins  Godefroy  frere  du  Duc  Henry , & fbn  fils  Gode- 
froy, Engneran  de  Perweys,  Henry  de  Sterrebcke&  Henry  fon  fils , Grégoire 
de  Vilvorde,  Arnou  deWalebein,  Wauthier  de  Huldebeige,  Willaumede 

Tubeke, 
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Tubekc,  Alarddeïïlche,  Ringotde  Bofïïit  & Wauthier  dcNiel,  ce  qued'ail- 
Icnts  eft  confirmé,  par  ce  que  le  Duc  Godefroy  III.  approuvant  en  l’an 
MC.  LXXXVIII.  certaine  donnation  faidc  par  Gérard  Comte  de  Los 
âl’Eglilcd’Everbode,  ildid  qu’il  fâiél  ladiâe  ratification  en  qualité  de  mari 
d’ImainedeLosfa  femme,  & comme  tnteur  deleursenfiints,  defignant  parle 
nombre  plural  qn’il  y avoit  pluficurs  enfimts , defqnels  ce  Godefroy  pouroit 
bien  avoir  efté  l’un , mais  il  ne  m’eft  apparu  fi  de  lui  ou  de  Ibn  fils  Godefroy 
eftdemeuréeancunepofterité,  ni  aufii  quelles  terres  ou  Seigneuries  ils  peuvent 
avoir  polTedé , eftant  choie  déplorable  que  la  petite  curiofité  de  nos  ancellres 
nous  at  laiflc  cnce  labirinthe. 
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CONSANGUINITE’  PATERNELLE  DTMAINE 
DUCHESSE  DE  BRABANT. 


ŒmmoD 
I Comte  de' 
ILos  1047. 


Loub  Comte  de  Los 
elfOQ.  Enaeinale 
£lle  de  GerarcL  de 
Reynecke  & deHcl*< 
. . de  Gifbe.  11 

AmoaComte 

dcLoslonda-  ' 

leur  de  TAb-^ 
baye  Ever- 

bode.  Mourut  Philippe  de  Los 
1139*  mort  envers  1164. 

voycs  Alberic  fur 
S Panii66.  efp. 


IThiery  1101. 


RcnBud  Chân.àLie- 
P Prcvoft  de  Fof- 


Gemrd  Comte  de  Lot  fond»* 
teur  de  PAbbaye  de  Herkenro* 
de  de  l’Ordre^  Cifleaux  mort 
CO  rcrrc$.  ii^c.efpoiL  Marie 
de  (iueldrcs. 


Hague  de  Los. 


Gertrade  clp.  Albert  de  Lo- 
vain  Comte  de  Daesbourg  & 
Mooha. 


Alix  efpoQ.  Gilles  Comte  de 
Duras. 


I Agnes  cfpou.  Otton  Comte  Pa- 
I lann , de  Scheyrn  &de  Wittel- 


Sophie  Du* 
cbellêeaHoa' 


Imaike  ESP.  Godefroy 
Duc  DE  Lotuier  Comte 
DE  Brabant. 

Lorette  elp.  Thibaut  Comte  de 
.Bar- 


Otton 

Comte  de 

Los  de  de 

Duras 

Soubs* 

Advoüd 

dcS.Tron 


[Gidebert 
Comte  de  Du- 
ras foobs-Ad* 
voué  dcS.Trd 
e(p.  la  fille  de' 
Conon  Com- 
te de  Monta- 
X«t. 


Otton  Comte  de 
Duras . Monca^ 
(bubs-Advoüé  de 
S.  Tron  elp.  Bcrthc 
fille  de  Godeliroy 
Sire  de  Bouchain 
Ollrevant , Ribe- 
mont,  dcc.  & delo- 
lente  de  Waflem- 
berge. 


'Gilles  Comte  de  Duras,  Mon- 
ta^ , Clermont,  dcc.  Ibabs- 
Advoüé  de  S.  Tron  fondateur 
des  Abbayes  du  Vau  S.  Lam- 
bert & de  S.  Rcmy  ores  Ro- 
chefort  Ordre  de  Cilleaui , 


efp.  Alix  de  Los. 
Pierre  de  Duras  1 1S4. 


Conon  Comte  de  Duras 


Berthe  Dame  de  Rochefort 
Comteflè  de  Clermont , &c. 
efpou.  Wcderic  Sire  de  Wal- 
court. 


Ifuliane  efp.  Baudewin  QuHe- 
lain  de  Bourbourg. 


CoDon  Sire  d'Otre- 
M , Dipenbeche , 
Scans,  &c. 
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CONSANGUINITE’  MATERNELLE  D’IMAINE 
DUCHESSE  DE  BRABANT. 

’GuilIcune  Comte  /Conraid  Comte  de  Laxem*  . . 

de  Loxeniboarg.  ^bourg , mort  tnBints. 
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Henry. 


EtmeafîDde  Comref- 
Te  de  Luxembourg 
cfp.  I.  Albert  Corn-  i 

te  de  Daesbourg  ,<  Brabant 

Mouha,&c.  x.efpoQ. 

, Godeftoy  Comte  de 
Namur. 


'Dm  X.  Mary. 

Ht^o  Comte  de  Dæsboorg 
de  Mouha. 

Gcrtrade  femme  de  PEmpe- 
reorConrard.  3. 


I Lutgarde  cfpou.  Godefroy  i. 

! Duc  de  Lothier  Comte  de 


Adelbcron  Premî- 
der  de  Archidiacre 
de  Mets , mort  au 
fiege  d*Amiochie 
1109. 


Rudolf  Adminiffra- 
teur  de  TAbbayc  de 
Monder. 


Beithe  cfp.  Emanucl  Empe- 
rcoi  de  Cooüaotinople. 


Dit  2.  AUry. 

Albert. 

Henry  Comte  de  Namur  dt 
Luxembourg. 

Clemence  Duchcflê  de 
ZertngcD. 

Ermcngarde  Comtellc  de 
Haynaut. 

Beatrik  Comtefle  de  Rhetel. 


Cou^. 


Mehaut  Comteflè  de 
Longuic,efpoafàGo-  J 
de^y  Comte  de  ' 
Oflel. 


'Folmar 
Comte  de 
jCafleU 
Homberg 
de  Lon- 
Iguic 


Henry 
Archidia- 
cre  de 
Mets  E- 
vcfquc  de 
Veraun.  . 


^Hcnry  Comte  de 
Caftei , Homberg 
de  Longuic  efpou. 
la  fœur  du  Comte 
^dc  Seyoe. 


fFoInur  Comte  de  Cafte!  & 1 
Longuic  cfp.  Clémence  j 

dcFolmarComtede  Mets  dt  ] 

Homberg.  Ligncvil- 


-Folmar  Comte  de 
ligneville. 

Conrard  Sire  de 
Rifte. 


Hugue. 


Grégoire  Abbé  dePnime. 


Hadwige  ef)>.  Gérard  Sire  de 
Ryueckc  près  Wirtsbourg, 


FîUe  efp.  en  Bmofwick. 
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HENRY  î.  DU  NOM  DUC  DE  LOTHIER 
ET  DE  BRABANT,  MARQ.UIS  DU 
S.  EMPIRE,  COMTE  DE 
LOV AIN,  &c. 

Ch*J>itre  IV. 

, 17».  là  Godefroy  fon  père  l’aflbeia  aü  gouvernemeut  de  fes  Èftafs 

Le  Pt.  D ijcS  environ  l’an  MC.  L X X 1 1.  & quelques  années  apres  il  traiâa 
fon  mariage  avec  Mathilde  fille  du  Comte  de  Boulc^ne , lequel  frit 
generHî-  ' filialement  arrefte  en  l’an  MCC.  L X X I X.  comme  le  tout  at  efté  Pr,mt 

TTuM.  deduiâ  au  large  ci-devant,  &aufii-tofr  il  commença  à prendre  le  filtre  de  Duc 

Prt'md  Lothierencordu  vivant  de  (bnpere,  comme  l’on  voit  pat  divers  lettrages, 

& particulièrement  en  une  Charte  de  l’an  MC.  LXXX.  par  laquelle,  ^an^.ciu^. 
One.  ceftequalitë,  ildeclarequ’AmouSenefchal&SiredeRodèlaerenmemoircde  '?»• 
feu  fon  fils  Arnou , avoir  donne  aux  Chanoines  de  l’Eglile  de  S.  Gommaer 
S.  Gom’  à Liere  vii^lbls  de  rente,  & encor  fix  fols  pourlalumicre  enlafefredctouts 

Sainâs,  lelquels  XXVI.  ibis  le  Duc  Godefroy  fon  pereavoitàlarequifition  ’ 
dudiâ  Seneichal  (qui  les  tenoit  de  lui  en  fief)  conféré  librement  de  la  propre 
main liir l’autel dudiffr S. Gommaer,  auprofiéi  deladiifreEglilè:  prelèntsFranv 
co  Prevoft , Lambert  Doien , Godefroy , Rommond  & Henry  Clercs , Benoift , 

Henry  d’IlTche,  Willaumc  de  Liere,  Baudewin  de  Maesfbrt,  & Gofeelin  de 
Dunck. 

IiVm'm  l'année  enfuivante  MC.  LXXX  L il  alla  accompagné  de  grande 

feeeurî'iie  Nobleflèaufecoursdefonbel-oncle  Philippe Comtc  deFlandre , contre  Phi- 
C.dt  Fldif  lippe  Roy  de  F rance , mais  celle  guerre  fut  pour  lors  terminée  par  certain  accord 
traiâé  entre  les  parties,  comme  il  at  efté  ^poinéle  ci-devant. 

//  f^e  d Peuapres  le  Duc  fon  pere  aiant  délibéré  depaflêrlameraulècoursdes  con* 

/<•  terre  S.  quelles  cn  U terre  làûvfte  ,il  fritattainâ  d’une  tres-griefve  maladie, qui  l’em- 
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lltxRïi.  pcfchacedcffcin,  par  ou  en  accompIifTcmcntdu  veuqu’il  enavoiefaid,  il  en- 
Uuc.  voia  noftre  Princc'Hcnry  en  tres-belle  compagnie,  qui  y arriva  en  l’an 

1183.  MC. LXXXIII.  mais  il  trouva , que  les  dilcords  nouris par  ambition , ja- 
loufie  & fimulation  entre  les  Princes  Chreftiens,  avoient  tellement  trouble 
les  affaires  de  ceteftat,quedcs-ja  le  Saladin  avoit  faidt  grand  progrès  fur  eux, 

& de  nouveau  s’eftoit  mis  en  campagne  avec  grofle  armée , en  elpoir  de  faire 
des  grandes  conqueftes  : la  venue  de  noftre  Prince  fut  juftement  en  cefte  oc- 
cafion,  & anima  grandement  le  courage  des  noftres  ,quipourrefifter  à un  en- 
nemyfipuiflânt,  arrefterent  de  l’aller  rencontrer  avec  le  plus  de  forces &deli- 
gencequ’ilferoit  poftible:  les  Principaux  de  l'armée  Chrcfticnne  furent  Gui  de  U'il.EvtF' 
Lufignan  Comte  de  Joppe  beaufrere  de  Baudewin  Roy  de  lerufalem,  Boe- 

mond  Princed’Antiochie,  Ramond  Comte  deTripoli,&  Renaud  de  Chaftil-  ‘ '**' 
Ion , qui  menèrent  belles  troupes , aulquelles  noftre  Prince  fe  joignift  ; & certes 
ne  fut  efté  les  Iccretes  divifions  & envies  qu’il  y avoit  entre  eux , ils  euffent  re- 
duieft  le  Saladin  aux  extrémités , & obtenu  une  viéloirc  de  grande  conlcquence  ; 
mais  ou  l’ambition  régné  il  né  peut  avoir  que  confùfion,  & tout  Royaume  di- 
vilc  en  partialitéseft  en  hafardd’eftre  toft  renverfé , comme  quelque  temps  apres 
il  arriva  à ceft  eftat  d’outremer. 

Rmitjt  Noftre  Prince  retourna  avec  un  regret  aftes  fcnfibic  de  voir  le  milcrable 
auquel  eftoient  les  conqueftes  de  la  terre  fainâe,  11  importantes  pour 
/Iti.  ‘ toute  la  Chreftienete  ; & à fon  arrivée  pardeçatrouvale  Duc  fbnperefortdi- 
minuë&grandementchaigéde  maladie,  Sc  combien  que  le  jugement  lui  de- 
meura tousjoursfort  entier,  toutes-fbis  ne  pouvoir  il  avec  le  foing  qu’il  eftoit 
accouftume  vaquer  aux  afiaires  publics  defon  pais;  & parainft  il  remittoutle 
gouvernement d’icelui  en  mains  de  fon  fils  noftre  Prince  Henry,  s’addo* 
nant  de  la  en  avant  entièrement  à lapietc,  &ccquepouvoitconcemcr  aulàlut 
de  fon  ame. 

1 184.  En  l’an  MC.  LXXXIV.  noftre  Prince  qualifié  Duc  de  Lotbier  print  en  là  Diplsmt- 
proteâionl’EglifedetioftreDameà  Villers  avec  toutes  lès  poflcffions,  feavoir  «* 

' ‘‘  eftleur  Alleu  de  Villers,  & leurs  granges  de  Gemiontrau,  Bemilàrt,Boverie,  **•*• '^‘ 

Stoyfi,Emelemont,Chefrart&Lompret,  & tout  ce  qu’ils  poffedoient  en  leur 
Alleu  de  Scoten,  commeauftileursAlleusdcThorembais,  Rehorfart,  Rame- 
lies  , Hardorp&Opperbais;  &tousceilafTranchift  de  touteexadtion&lcrvi- 
ce,avectoutcequ’iIspouroientencoracquerirenfespais;  de  quoi  il  donna  les 
lettres  à Judogne  le  X I V.  d’A  vril  audiâ  an , foubs  le  tefmoignage  de  plufieurs 
perfonnes  tant  Eclefiaftiques  que  Nobles,  à Icavoir  des  clercs  Albert  Ion  frere. 

Richon  de  Tillemont , Amou  Ibn  Notaire , Gérard  de  Nethcn  & maiftre  Da- 
niel; desNobles,  Gilles  Comte  de  Duras  & Pierre  fon  frere,  WillaumedeBier- 
bais& lès  freres  Godefroy  & Wauthier,& Renier  de  Ruflèbulch  ; delafamille 
du  Duc , Arnou  dcBygaerden , Arnou  de  Wallebain , Alard  Râpe  confeilliers 
du  Duc  & autres. 

Il  confirma  encor  en  l’an  fufdiél  MC.LXXXIV.  & donna  libres , à la  dm.  dm 
rdi.dt  requifition de  Richard  Abbé  deS.Michiel  en  Anvers  certainsbiens&paftura-  *“• 
i’.  Mithitl  ges  nommés  Hemethe  & Bcrenlchot  appartenants  à ladiâe  Abbaye , à quoi  lè 
tuAmven.  trouvèrent  prefents  Steppon  Abbé  d’Everbode,  Arnou  de  Ranft  & Arnou  Ibn 
fils , Gofèelin  de  Leuwe , Gofeelin  Clutinc , Alard  Râpe . Golcelin  Mayeur 
àLovain,  Wautbierde  Bulèt^em,  WautbierdeBerchem,  avec  les  Elebevins 
de  la  dide  Ville  d’Anvers. 

Cmm  Nous  avons  touché  ci-deflus  le  débat  qu’en  l’an  MC.  LXXXII.  c’eftoit 
^’%!'d  entre  le  Duc  Godefroy  III.  & Baudewin  Comte  de  Haynaut,  &com- 

meilavoit  efté  alToupi  partmetreve  traidée  par  leCorate  de  Flandte,  qui  fit 
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plufteurs  devoirs  pour  la  continaer,  délirant  bien  fe  fervir  des  force  de  I’un&  HesR»  t. 
l’autre  contre  le  Roy  de  France,  avec  qu’il  eftoit  derechef  tombe  en  guerre  ; 
mais  ce  fut  en  vain,  car  le  Comte  de  Ha^nautaiefe  voulant  remettreàlarai- 
fon,  entra  à main  armée  en  noftre  Duché  jufques  à Tubilc,  ou  de  la  part  du 
Comtc  de  Flandres  lui  vint  encor  trouver  lacqncs  Sire  d’Avefncs,  lui  faifant 
pluficurs  offres  advantageux  pour  le  détourner  de  Ibn  entreprinlè,  mais  il  ne  i.Tîcmft 
voulut  prcllcr  l’oreille  à tout  ce  qu’on  luifoeut  remonftrer.ce  quefutcaufeque  »««'«(* 
leComteFlaracn  envoia  HellinSire  deWavrinfon  Senclchal  avec  trois  cents 
chevauxaufccoursdenoftre Prince,  qui  n’avoitefté  endormi,  ainseffoitvenu 
rencontrer  l'on  advcriaire  avec  bonne  arméeàLembeck,  ou  une  bienalprcba- 
taille  fut  donne,  laquelle  des  deux  coftes  fot  lùrieulèmcnt  demeffee,  mais  le 
* Comte  de  Haynaut  le  trouvant  charge  vivement  des  nollres,  fut  contraindl 
fonnerlaretraiâe,&avecperte  notable  quitter  la  campt^ne,  laillântlavidoi- 
re  à noftre  Prince  Henry,  qui  fit  bruller&  mettre  bas  tout  cequel’Hannuyet 
avoit  bafti  & fortifié  audiâ  Lcmbeck.  Le  Comte  Baudewin  confiderant  que 
pour  s’eftre  trop  opiniaftrement  advancc  la  rctirade  lui  avoit  efté  peuglorieu- 
fè,  machina  des  nouvelles  embulches  pour  le  revci^cr  tant  de  noftre  Prince 
queduComtede  Flandre  fon  beau-ftere,  à quel  effêâ  il  entra  en  eftroiâe  con- 
fédération avec  le  Roy  deFrance  Ibn  beaufils  ennemi  du  Comte  Flamen,  qui 
de  ce  indigne  au  poflible,  traiâaavecleSired’Avefhes  enforte,  qu’illuidonna 
libre  entrée  & lortie  des  places  qu’il  tenoit  en  l’Haynaut  & ancien  Brabant, 
comme  Avcfhes,  Landrechies,  Coodé , Leufe&autres,  &parcemoien rava- 
gea la  plus  grande  partie  de  lès  pais, Encor  auMois  de  Novembre  dudiâ  an  : 

Philippe  de  Heinsberge  Archevefijuc  de  Cologne  entra  autli  en  l’Haynaut 
à grolTearmée.&noftte  Prince  Henry  courut  toutes  les  frontières  bru  liant  tout 
cequ’ilrencontroit;  de  forte  que  le  Comte  Baudewin  voiant  ibn  paisenmifè- 
rable  eftat  & fe  trouvant  affailli  de  touts  coftés,  fiit  mené  parforce  à ce  qu’il 
avoit  refufë  de  faire  par  raifon:  il  envoiadoneques  deversleComte  de  Flandre 
Trnei.  Euftacc  Sire  du  Reux  un  notable  Baron , dufang  mefmedeHaynaut&coufin 
ifTii-germain  du  Comte , qui  mena  les  affaires  par  fi  bon  chemin,  qu’une  trefve 
fut  moiennée  pour  quelques  mois,  auffi  eftoit  ce  au  milieu  de  l’hiver,  & n’eut 
on  Iceu  faire  grand  profiâ  ni  conqueftes. 

nSf.  Les  trefves  finies  envers  la  S.  lean  de  l’an  enfuivant  MC.  LXXXV.  le 
NoMvtlU  Comte  de  Haynaut  s’alla  joindre  au  Roy  de  France,  qui  mena  fonarméede- 
x»rrrf.  Amiens,  & le  Comte  de  Flandre  accompagné  de  noftre  Prince  marcha 

avec  grande  puiffânee  aux  environs  de  Bapaumes , & eftoientdesdeux  coftés 
bien  délibérés  pourfebattre,  mais  des  amis  s’eftants  mis  entredeux , trouvè- 
rent moiend’accorderIcComtede  Flandre  avec  le  Roy  Sc  le  Comte  de  Hay- 
naut,  auquel  traiâé  fut  auffi  comprins  noftre  Prince  H E N R.  y & les  Bra- 
bançons , mais  ce  nonobftant  le  Comte  de  Haynaut, pretexant  quelque  nouvelle 
,,g<.  caulè,  furie  commencement  de  l’année  enfuivante  MC.  LXXXVl.  en 
compagnie  de  Ibn  oncle  Henry  Comte  de  Namur  & de  Luxembonig  entra 
Gemblnrt  à l’impourveuc  dansie Walon  Brabant,  & brulla  la  ville  de  Gemblours^  le 
kmju.  Mont-S.  W ibert  avec  l’Eglife.  Mais  ces  deux  Princes  qui  eftoient  convenus 
pour  endommager  noftre  pais,  tombèrent  peu  apres  en  débats  de  longue  durée 
& grande  confèquence , dequoi  il  ne  lèrat  hors  de  propos  de  brièvement  réfé- 
rer la  caufe , à fin  que  le  curieux  en  aie  quelque  information. 

DipKtif  Le  Comte  Henry  de  Namur  & de  Luxembou^  n’aiant  eu  enfimt  de  là  jtiimit 
ffcmmeLaurencelbeurnongermainedePhilippe  Comte  de  Flandre,  &lctrou- 
’nÎÙkv.  chargé  d’eage  & aveugle , avoit  difpole  de  la  Comté  de  Namnr  en  faveur 
duComtedeHaynauifonnepveu,ccqu’auffi  l’Empereur  Fredricavoitconfir- 
Tom.  I.  Oo  mé: 
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me:  mais  depuis  lediâ  Comte  Henry  print  une  féconde  alliance  avec  Agner. 
filleau  Comte  dcGueldres,  laquelle  apreslongacs  années  de  fletilitéi  ouicloa. 
autres  apres  avoir  eflé  répudiée  quinlé  ans , nnalement  accoucha  celle  année. 
MC.LXXXVI.  d’une  fille,  que  le  Comte  Henry  en  mémoire  de  fa  mere  fit. 
nommer  Ermefon,'  &e(lant  encor  au  tetin  l’accorda  en  mariage  à Henry  II. 

Comte  de  Champagne  & de  Brie,  promettant  lui  bailler  en  dot  la  Comté  de 
Namur,  ce  que  falcha  grandement  leComte  de  Haynaut,  car  il  avoir  mis 
grandes  peines  pour  la  Comté  de  Namur,  & faiâ  grandes  dcfpences  aumefine 
cfTeéltantàla  court  de  l’Empereur  qu’ailleurs;  &parainr>  fâchant  que  le  Com- 
te de  Champagne  efloit  occupé  en  France , & que  le  Comte  de  Namur  efloit  ait 
liél  malade , il  afTembla  promptement  en  l’an  MC.  LXXXVIII.  quelques 
troupes  & aiant  corrompu  les  gardes  il  furprint  les  Chafleaux  de  Namur  &; 

Bovines , & en  peu  de  temps  occupa  les  terres  de  la  Comté  de  Namur , rete- 
nant le  Comte  Henry  en  fa  garde. 

Cependant  en  l’an  MC.  LXXXVII.  fe  renouvcllerent  les  guerres  pont  Ci»t.  de  S. 
la  Comté  de  la  Veluwe,  entre  Baudewin  d’Hollande  Evefque  d’Vtrecht,  & P—ia- 
Otton Comte  de Gueldres& leurs  alliées;  noflre  Prince  Henrv  allalecourir 
leComte  de  Gucidres  fon  vaflal  avec  belle  armée,  mais  l’Empereur  Fredric  d'HeUm- 
interpofàlbnauthorité,  & encor  pour  celle  fois  ordonnaquelqucs  trefves  entre 
les  parties , promettant  qu’il  prononceroit  fbn  arbitrage  touchant  leur  débat , ce 
qu’ilavoitdifTcrédefaireà  caufé  des  grandes  occupations  que  lui  efloientfur-' 
venus. 

Ce  fut  encor  en  celle  mefroe  année  MC.  LXXXVII.  queSaladin  Roy  Cremt. 
d’Egipte&’de  Babilone  obtint  celle  tres-fiinellc  viftoire  fur  Gui  de  Lufignan  ^ /♦»»'»• 
Roy  de  lerufalem  & autres  Princes  Chreltiens,  par  laquelle  les  principales 
conqueftes  d’Outremer  ,avec  la  ville  Capiule  lerufalem , le  lépulchre  denoflre 
rédempteur,  la  S.  Croix  en  laquelle  il  avoit  Ibullcrt  païïion&mortpournollre 
faluttomberentavec  le  Roy  Gui  le  Patriarche  & autres  Princes  en  mains  dos 
Inlidcis,  à la  tres-^ande  confufion  de  toute  la  Chrellicniicré,  laquelle  lût  11 
troublceparcestriuesnouvelles,  que  touts  lesRoys,  Princes& Seigneurs  déli- 
bérèrent unanimement  de  palier  la  mer , pour  remettre  les  affaires  de  par  de  la. 
en  meilleur  cBat , pendant  que  les  noflres  y avoient  encor  quelques  places , 
à quel  elléâ  plulicurs  fe  lignèrent  de  la  Croix,  encre  lefqucis  furent  des  pre- 
miers Philippe  Roy  de  France,  Henry  Roy  d’Angleterre,  Richard  Ducd’Aqui- 
tainefon  hls&plufieurs  Princes  de  l’un  & l’autre  Royaume,  & aumefmo 
temps  en  folennelle  alTcmblée  tenue  à Mayence  Dimanche  en  mi-quarefmc  de 
l’an  fufdiél,  l’Empereur  Fredric  lé  croila  avec  plus  de  foixante  & huiél  Prin- 
ces & Seigneurs  de  remarque,  cntrelelquelsfontrapportés  FredricDucdeSuc- 
ve,  ConrardDucdeFranconie,  Otton Comte  de  Bourgogne,  & Philippe  coûts 
quatre  fils  de  l’Empereur,  Philippede  Heinsberge  Archevefque  deCoIogne, 

Raoul  de  Seringen  Evefque  de  Liege,  Philippe  Comte  de  Flandre,  Walleran 
fils  au  Duc  de  Limbourg  & fes  frères,  Engelbert  Comte  des  Monts  & Erard 
Comte  d’Altena  fon  frété , OttonComceÆ  Gucidres,  ThieryComtedeCIc- 
ves,  Florent  Comte  de  Hollande,  Gérard  Comte  de  Los,  Thiery  Comte  de 
Hoftade,  Godefroy  SircdeHeynsbeige&quantite  d’autres,  qui  touts  pallé- 
rcncà  larcllaurationdclaterrclainélc;  comme auffifirencIacqucsSirc  d’Aves- 
nes,  HugucSircdcFlorincs,  Hcllin  S>re  de  Wavrin  & Ion  frereRogier  Eves- 
quedeCambray , Robert  Advoüé  d’Arras  Sire  de  Béthune,  Willaume  Challe- 
lainde  S.  Orner,  OllcSirc  de  Trafignies,  Wauthier  Sire  de  Warigny,  Baude- 
winle  Cornu,  MathieuSircdcVValincourt,  Wauthier,  Gui  &FulcodcFon- 
taines , avec  grande  NoblelTe  de  noflre  Belge  ; avec  ceux-ci  allèrent  à ce  voyage 
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ThierydcMontfâucondiâ:  deMonbeliard  Archevefqaedelkiàliÿoilit’hilip-  Henkii* 
pc  de  Dreux  Evelquc  de  Beauvais  & Robert  Comte  de  Dreux  Ibn  frère,  Hu- 
gue  Duc  de  Bourgogne,  Conrard  Marquis  de  Mootferat,  Henry  Comte  de 
Champagne  8c  Tes  oncles  Thibaut  Comte  de  Chartres  & Efrienne  Comtede 
Sancerre,  RudolfComtedeClermout,LouisComtedcChiny,  Conon  de  Duras, 

Gui  Comtede  Montfort,  Erard  Comte  de  Bricnne  & André  fonfrereSirede 
Rameru,  Henry  Comtede  Bar-Ie-Duc,  RotrouComte  dePerche,  Godefroy 
' Comte  d’Aumale,  Godefroy  d’Eu,  Raoul  Sirede  Marie  & deCoucy,  Dreux 
deMello,  Willaume  de  Barres , Erard  de  Chacenay , Willaume  Comte  de 
Chalon,  Godefroy  Sirede  loinvillediâ  Vallet,  Gui  Sire  de  Oampierre,Anfe- 
ric  de  Montreal,  ManalTcsdeGarlande,  GuideChaflillon&Gaucher  fon  fré- 
té,BartholomedeVignory&plufieurs  autres  tant  d’Italie,  Allemagne,  Danc- 
marque  3c  autres  quartiers , Idqucls  pour  la  plus-part  fc  joignerent  parenfem- 
ble  au  ficge  de  lafbrte  Ville  d’Acrc  autrement  nommée  Ftolomaide,  auquel  l’on 
diét  qu’ify  eufr  parenicmble  des  Chrefriens  plus  que  trois  cent  mil  hommes, 
entre  lelquelsy  avoir  onfe  Roys,  vingt  te  huiâ  Archevefque,  cinquante  Sc 
quatre  Comtes  &Evefques,  trente  Mil  Barons  & Chevaliers;  maistoutecefre 
belle &puilTante  arméefrjt  prelque  entièrement conlbmméc  par  difette,  cha- 
leurs, froidures  & autres  miferes  audiâ  lïcge,  qui  durajulquesau  XII.  du 
moisde  luillet  de  l’an  M C.  XCI.  auquel  les  nodres  rcceurent  ladiâe  Ville 
à certaines  conditions.  Quiconque  voudrat  eftre  plus  particulièrement  infor- 
mé dcsfucccs  des  armes  Chrefricnnesencesquartiers.pourat  avoir  recours  aux 
eferipts  de  lacques  de  Vitri,*d’Alberic,  du  Croniquau  d’Anchin  8c  d’autres 
jUMjt  dirai  feulement  ici,  que  l’Empereur  Fredric  devant  lediâ  fiege  s’eftant  allé 

fEmf.  baigner  en  laRiviercFarfârpres  Antiochie,  frit  emporté  par  lecours  de  l’eau 
*»*■«■.  prelque  noyé , en  forte  qu’il  en  monmt  le  troifiefmcjour  X.  dede  luingde  l’an 

iija  MC.  XC.  laiffant  l’Empire  à Henry  fon  fils  aifhé.  ^ 

Noftre  Prince  n’alfillapcrlbnnellementcn  ce  trcs-celebrc  Voyage  de  la  terre 
S.  car  il  cneftoit  retourné  peu  devant,  aiant  fort  bieii  preveu  te  defafrre qui 
depuis  furvintpar  la  difièntion,  ambition  & avarice  infatiable  des  Princes 
Chrefriens  en  ces  quartiers  ; aufrî  la  maladie  du  Duc  fon  pere  & fa  mort  luivie 
apresl’en détournèrent  entièrement:  line  laifrà  toutes-foisde  monfrrer  fa  pie. 
té  & bonne  volonté  qu’il  portoit  à un  oeuvre  fi  important , y envoiant  ton 
. nombre  de  Chevaliers  & Nobles  de  lès  pais. 

Peu  de  temps  devant  ce  voyage  nofrre  Prince  eftoit  entré  en  débat  avec  l.JeCiufi. 
PAiltitiu-  Gérard  Comtede  Los,  d caulcdel’AdvoüericdeS.  Tron,  que  Henry  Duc  de 
ritdt  S.  Limbouig  avoit  donnée  en  fiefaudirfr  Comte,  & à quoi  nofrre  Prince  s’efroit 
Tri».  oppofé,  réclamant  ladiâc  AdvoUeric  efrre  de  fon  héritage,  comme  aiant  efré 
donnée  en  mariageà  lâmereavecautresbiens;  & cfroit  l’affaire  pafle  fiavant, 

PMxme  les  armes  des  deux  collés:  mais  Philippe  de  HeynsbergeAr-  Pmvn 

irCuntt  chevelquedeColognequidefiroitmencraudiél  voyage  le  Comte  de  Los,  trai-  ?Sf-4S- 
JiLu.  âaavectelleprudcnce  entre  lespartics,  que  lapaix  frit arrefréeaax conditions 
fuivantes,  feavoir  clique  le  Comte  de  Losdonneroit  au  Prince  Henrylafom- 
mc de  huiâ  cents  marcs,  & parmi  ce  ne  pouroit  lediâ  Prince  mouvoir  guerre 
ni  quefrion  audiâ  Comte , la  femme  ni  heritiers  à caulè  de  ladiâé  AdvoUeric , 
jufqucsàccqu’ilauroit  refritué ladiâe fomme , ainsdcmeureroitlediifrComre, 
fa  femme  & heritiers  en  paifible  pollclliondc  iadiâe  AdvoUerie  &fesappen- 
denccs:  & quand  bien  le  Prince  reftituat  ladiâc  fomme,  il  nepouroit  encor 
mouvoir  guerre  ni  inquiéter  ladiâcpofrcllion,  qu’apres  le  terme  de  doulèlcp- 
maincs.  Et  s’il  advint  que  le  Comte  de  Los  â caufe  d’aucunequetelle,  oupotir 
affilier  à quclqueami  moUva  guerreà  nofrre  Pripcc,  ous’ilftillifraupicment 
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defdiûshuiél  cents  marcs,  le  Prince  en  tel  cas  feroit  librc&quitedetouteobli- 
gation  Sc  promcHê  envers  lediâ  Comte.  Et  â fin  que  le  traiâc  demeura  ferme 
&inviolable,ledi(î  Archevelque,  Philippe  Comredeflandre,  Godefroy  Duc 
dcLothierperedcnollrc  Prince,  & fes  valTals  foubs- nommés  furent  pleiges& 
rdpondantsenvcrs  le  Comte  de  Los  en  celle  maniéré;  l’Archevelque  promit 
que  fi  noftre  Prince  ne  tint  ceft  accord , qu’il  alTiltcroit  au  Comte  de  Los  & lui 
teftitueroitladiâelbmme  d’argent;  le  Comte  de  Flandres  promitqu’en  casque 
nollre  Prince  manquât  aux  conditions  luliliélcs,  que  lui  ni  les  Tiens  n’ainile- 
Toient  lediâ  Prince  contre  le  Comte  de  Los,  & au  fur  plus  Te  remettroiâ  au 
conicil  Sc  volonté  dudiâ  Archevelque  ; le  Duc  Godefroy  promit , que  fi  fon  fils 
nelèconformoitàcetraiâc,  qu’enperlbnne  ilentreroiten  la  villedeLos,& 
n’enfortiroitjufques  à la  pleine  làtisfaâion  du  Comte  de  Los;  les  ValTals  du 
Duc&duPrincefcavoir  ellGerard  SiredeGrimberge,  Amou  Sire  de  Dicll  & 

Arnou  fon  fils,  Wanthier  Sircd’Aa,  Richald  Sire  de  Reve , Godefroy  Sire  de 
CalmontjIcanSiredeWoluwe,  ArnouSire  deWelèmale,  Renier SiredeHc- 
verle,  Arnou  Sire  de  Walhain  & fon  frere  Willaume , Arnou  Sire  de  Bygaer- 
den&  Arnou  Ibn  fils,  Gérard  Sire  de  Hildebergc  & Arnou  fon  frere,  Alard 
Râpe,  Leon  deHuderechem&Amoufon frere,  RicfodeDiclt,  Willaumcdc 
Berges»  Robin  Renier  deLymalc&  Henry  de  Hugaerden,  promirentque  fi 
nolfre  Prince  demeorat  en  faute , qu’ils  entreroient  en  la  ville  de  Mallricht, 

&n’en  lortiroient  jufques  à ce  que  le  Comte  de  Los  auroit  appaifement  des 
points  ci-delTus  mentionnés  ; & de  tout  ce  donna  Icdiâ  Archevelque  feslettres 
données  en  l’an  Inldiâ  MC.  XC.  * 

Mais  celle  paix  ne  fut  bien  entretenue»  pat  des  nouveaux  accidens  qui  la  F.  lu^a 
troublerent.NollrcPrinceavoltacquisde  CononComtedcDurasrout  ledroiâ 
qu’il  a voit  en  ladiâe  Comté  de  Duras  pour  la  fomme  de  fepts  cents  marcs,  à 
quoi  s’oppofa  Hugue  frere  an  Comte  de  Los , qui  pretendoit  que  ladiâe  Com- 
té, commepartageecliplede  la  Comté  de  Los.  ne  pouvoit  ellre aliénée,  ains 
devoit  retourner  à ceux  de  la  Maifon  de  Los  ; & de  fiiâ  iloccupalcChalleau 
de  Duras,  ou  nollre  Prince  vint  aulli-toll  mettrele  fiege,  & apres  quelques 
alTauts  leprint  &fitconfommer  par  le  feu;  & comme  par  ici  on  avoir  donné 
entrée  à la  guerre,  il  pallâ  outre  & ravagea  toute  la  Comté  de  Los,  &allaalfic- 
gcrla  ville  de  S.Tron;  maisBaudewin  Comte  de  Haynaut  &les Liégeois 
ellants  venus  au  lècours  de  Hugue,  empdeherent  que  les  armes  du  Prince 
Henry  n’eurentleprogresqu’ils’elloitpromis:  cependantHenry  DuedeLim- 
bourgmoiennaquelquc  accord  entre  lespartics,  par  lequel  futdiâ,qucletrai- 
âé  ordonné  pari’ Archevelque  de  Cologne  entre  nollre  Prince  & le  Comte  de 
Los  demenreroit  enfon  entier  quant  à tours  fes  points,  que  le  Comte  de  Los 
prendroit  en  fief  de  nollre  Prince  la  Comté  de  Duras,  mais  le  Challeau  de 
nouveau  rebalh&fbrtifiépar  nollre  Prince,  demeureroit  en  fes  mains  jufques 
àeeque  ledillèrentlurrAdvottcriéd;  S.Tron  feroit  vuidé  entièrement. 

Conrard  Archevelque  de  Mayence  en  rccognoillànce  de  confédération,  Prmtt 
donnoit  annuellement  hu  Duc  Godefroy  cinquante  charettes  deVinduRhin,  flt'44- 
qu’on  tenoit  en  fiefdefon  Eglife,  & comme  ladiâe  rente  n’elloitallignée  en 
certainlieu,  Icdiâ  Archevelque  ordonna  à fes  Officiers,  qu’on  l’anroitafàtis- 
faircdelcsvinsà  HautA  ville,  & commanda  qu’on  auroit  à continuer  à nollre 
Prince  Henry  lediâ  paiement,  apres  la  mort  du  Duefon  pere. 

Letrcipas  dudiâ  Godefroy  arriva  peu  apres  en  l’an  mcfme  MC.  X C.  le  Cl-Jf 
X.  jour  d’Aoufl,  par  ou  nollre  Prince  lui  lucceda  en  toutes  les  ellats  & pais,  ®"‘’ 
combienquedes-jaquciques années  auparavant  il  lesavoit gouverné,  &com- 
mediâ  cllavoitporté  le  titre  de  Duc  & Marquis,  nonobllaut  que  nous  l’a- 
vons 
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VODS  jnfqucs  ici  qualifie  Priocc  pour  plus  precilèment  di{lùigDerletemp$,au-  HcNar  1. 
quel  il  parvint  à la  vraie  & entière  pofieflion. 

Enfuicc  de  l’accord  traiâé  par  noltre  DucHcnryavec  HuguefrereanCom-  Prmtt 
te  de  Los , il  arsefta  auiîi  une  ferme  paix  avec  Henry  Duc  de  Limbouig  Ibn  d’- 
oncle, qui  par  lettres  de  l’an  MC.  XCl.  refigna  en  fes  mains  tout  fon  Alleu  ^ 
d’Arlon  & Rode,  & tout  l’Alleuqu’ilpofredoitheritablement entre laMeulè, 

Rhin&  Mofelle:  & tout  ce  rendit  noftre  Duc  à fondiâ  oncle  pour  le  tenir  de' 
lui  en  fief  & à hommage,  adjouilant  encor  à cela  tout  ce  que  lui  touchoitde 
l’heritage|de  fa  mere  Margarcce  deLimbouig,  &parmi  celediâDucdeLim- 
bouig  concéda  à noftre  Duc,  qu’il  pouroitrecouvrer&rachaptertoutcequ’il 
avoir  vendu  ou  aliéné  des  Alleus  qu’ils  avoient  poflede  conjoinâement&par 
indivis,  lelqucls  Alleus  ainfi  rachaptes,  noitre  DucdevoitaulTi  donner  en  fief 
audiâ  Duc  de  Limbourg,  qui  rcct^nut  en  outre  d’avoir  receu  en  fief  de  noftre 
diét  Duc  toute  la  Comte  & terre  qu’il  avoir  obtenu  par  divifion  & compofi- 
tion  faidte  avec  Thiery  Comte  de  Hoftaden , & parmi  ce  promit  noftre  Duc  à 
Ibndiâoncle  le  Duc  deLimbourg,qu‘en  augmentation  de  fon  fief  il  lui  donnerait 
la  première  terre  que  lui  viendrait  à vaquer  & efehoir  en  ibn  Duché  de  Bra- 
bant, julquesàlavaleurdedeuxccntsmarcs,  éScfiladiifteterreexccdoitladiifte 
valeur,  il  feroit  libre  & en  la  volonté  du  Duc  de  Limbourg  delàtisfairclcfur- 
plus  du  pris,  &retenirladiâeterrecommediâeftàhomms^e,  oulalailTer;  8c 
pour  confervation  de  la  paix  fut  ordonné,  que  le  Duede  Limbourg  (croit  tenu 
de  faire  jurer  les  hommes  tant  minifteriels  que  bénéficiés  appartenants  aux 
fie&fnfdi(fts,  qu’ils  aflifteront  noftre  Duc  contre  lui,  encas  qu’il  contrevint 
à ce  traiélé  : outre  ce  recognut  le  Duc  de  Limbourg , que  l’ AdvoUerie  de  S . Tron , 
avoir  efté  donnée  en  marige  i Godefroy  Duc  de  Lothier  pere  de  noftre  Duc 
Henry  avec  fa  femme  Maigarete  de  Limbourg,  & qu’en  fuite  de  ce  par  fenten- 
ce  de  la  court  Epifcopalc  de  Mets  (d’ou  ladiâe  AdvoUerie  eftoit  mouvante) 
avoir  efté  jugé , qu’elle  ne  pouvoir  dire  aliénée  aucunement  làns  fpccial  con- 
(entement  du  Duc  de  Lothier  ; & qu’en  cefte  conformité  lediéf  Duc  de  Lim- 
bourg avoir  refigné  ladide  AdvoUerie  tout  ainfi  qu’il  la  tenoir  en  mains  de 
l’Evelque  de  Mets,  de  qui  noftre  Duc  l’avoit  receuë  en  fief,  & apres  l’avoit 
plus  avant  dotmée  en  arrierefief  à fondiâ  oncle  le  Duc  de  Limbourg,  à telle 
condition  toutes-fbis,  que  de  la  en  avant  il  ne  Is^uroit  ultérieurement  donner 
en  fiefi  quelque  autre,  (ans  l’adveu  exprès  de  noftre  Duc.  Et  de  tout  ce  fit  le  Duc 
de  Limbourg  Hommage  à noftre  Duc  Henry  (bn  nepveu , & lui  promit  (êrvice 
contre  on  chafeun,  faufve  la  fidelité  à l’Empereur  & rEmpirc,ce  qu’auffi  feroient 
tenu  defiiirefès  fucccnëurs;&  d’autre  codé  noftre  Duc  s’obligea  d’allifterdeu- 
ement  au  Duc  de  Limbourg  comme  à fon  fidcl  vaflàl  &onclc,&ifesfucce(^ 
leurs:  Et  furent  les  lettres  (ur  ce  données  (eellées  des  (eels  de  l’un  & l’autre 
Duc. 

Henry  Comte  & Sire  de  Cuyek  de  l’adveu  de  Sophie  (à  femme  & d’Albert  Omutit- 
leur  fils  refigna  encor  en  cefte  année  MC.  XCI.  en  mains  de  noftre  Duc 
tout  fon  Allen  de  Herpen,  &lcdi(âDuclerenditaudiift  SiredeCuyck&afon 
fils  pour  eftrc  tenu  de  lui  en  fief,  & en  recompenfe  de  ce  donna  le  Duc  au 
Sire  de  Cuyek  quarante  marcs  de  Cologne,  avec  la  difineà  Hcfèquefcmbla- 
blemcnt  ils  reccurent  à hommage,  à telle  condition,  quefilediâSiredeCnyck 
décodât  fans  laiffer  fils,  en  tel  cas  fâ  fille  fuccederoit  cntoutcequcdeflus,  &: 
s’il  ne  laifTat  aucun  enfant,  lefdiâs  biens  viendraient  à celui  a qui  avant  là 
mort  il  en  auroit  faiél  afllgnation  ou  légat , & s’iltrefpaftà  lanscnavoirdifpo- 
fé,  lors  fbnpius  prochain  heritier  lui  fuccederoit  cfdiâs  biens,  fàuf  en  tout  ce 
l’ufuffuiâ  à fàdiâe  femme  fa  vie  durante:  & à ce  furent  prefents  dclafamille 
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a lôn  parti  quelquelsviUcs&Seigneursavecpeud'c 
le  d’Aloft  & quelques  autres  places  de  moindre  coni 


Hniaïi.  du  Duc  Arnou  SiredeGrimbcige,  Renier  Sire  de  Heverle,  AmonSirede 
Due.  Wefemalc,  Willaumc duBus,  Gérard deHuldebergc,  WillaumedeWalhain, 
Wauthier  dcRemmenc  & le  Mayeur  de  Lovain;&  de  la  tâmiilcdu  SiredeCuyek 
fitroaverentThierydcBatenbourg,  Robert  de  Litre,  EugenedeHaeren,  Ho- 
bertdeBulèchem,  WernierdeTtevene,  Albert  de  Langclc,  Godefroy  de  Her- 
pen , Herman  de  Loen  & autres  des  deux  parties. 

Philippe  de  Heinsberge  Archevelque  de  Cologne  eflant  trefpalTc  en  l’atj 
mefme  MC.  X C I.  au  nege  de  Naples  ou  il  fe  trouvoit  à la  laite  de  l’Empe- 
reur Henry,  l’Evefché  fut  donne  à BtunonPrevoftdeladi<üeEgUre(filsd’A- 
dolf  Comte  des  Monts  & d’Altena  & de  la  fille  d’Ingelbert  Marquis  de  For- 
joul)proche  parent  ànoftreDuc,  qui parainfi  voulut airiftcràlàconfecration, 
à quel  eflc^f  s'eftant  tranlbortc  à Cologne  avec  Ibn  frere  Albert  efleu  de  Lie- 
iuc'^î/  8^  ’ donna  nouvelles  alTcurécs  que  Philippe  Comte  de  Flandre  cfioic  c.  jiQr- 

étFiJidre.  trefpafle  au  fiege  d’Acre.ce  que  fur  caufe  qu’en  toute  hafte  il  s’achemina  vers  '’‘>- 
la  Flandre  pour  en  prendre  la  polTeflion,  car  la  DuchelTe  Mehaut  fa  femme 
fembloit  la  plus  proche  & apparente  heritere , comme  reprelèntantc  Ibn  perc  »iy«. 
Mathieu  Comte  de  Boulogne  frere  Germain  dudiét  Comte  Philippe:  mais 
Baudewin  Comte  de  Haynaut  de  par  là  fcmmef<)eurdudi<ftComtePhilippe& 
tante  de  nollrcDucheflc,  avoir  ja  occupe lesmeilleures villes,  &e(loitadmis 
des  Flamens  par  les  menées  de  Thiery  Prévoit  de  S.  Donaes  à Bruges  frere 
Ballard  de  ladiâe  Comteffe  de  Haynaut,  qui  entre  le  peuple  avoit  crédit  & 
pouvoir  i noftre  Duc  d’autre  part  fit  plufieurs  devoirs  K inllauces  pour  attirer 

d’cffeét,  iloccupaaulli  lavil- 
ireconfideration:  maisleComte 
de  Haynaut  faifoit  peudecasdeeda,  & ne  Ibigna  qu’à  conferver  la  bien  vucil- 
lancc  des  Flamens,  en  quoi  coofiftoit  le  chefdc  ceft  affaire  ; &pours’aircurer 
entièrement  de  fon  nouvel  ellat,  il  traiâaen  forte  avec  Philippe  Roy  de  Fran- 
ce, qui  d’ailleurs  efloit  Ibnbcaufils,  queparmiundondecincqmilmarcsd’ar- 
gent,  & lui  cedant  outrccelesVillesd’ Arras,  S. Orner,  Air&Bapaumcs,  les 
Comrees  de  Lens  & Heldin,  avec  les  hommages  des  Comtes  de  Boulogne, 

S.  Pol  & Guines,  avec  celui  de  Bethune,  il.fut  reccn&admisàl'houimage, 
à l’cxclufionde  noftre  Duc,  qui  par  ce  moicnfûtfriftrcd’unefucccflion fi  no- 
table , de  laquelle  le  Roy  de  France , pour  avoir  favorifé  fon  beaiifils  le  Comte  de 
Haynaut  en  préjudice  de  noftre  Duc,  retint  toutccqu’anjourd’huinousdifons 
la  Corarcfd’ Arthois. 

En  l’an  MC.  XCII.  le  Duc  oétroia  à ceux  de  fon  Alleu  de  Vilvorde, 
que  touts  les  bourgeois  d'iceloi  ne  feront  traiâés  parlufticequ’enlcurvillc&  p^.^. 
pardevant  leurs  Efehevins,  ne  fut  que  le  cas  excédât  la  jurildiAion  du  Duc 
Aufii-toftque  les  bourgeois  auront  fâi<ft  le  ferment  defidclitc,  aix&  leurbiens 
feront  en  laprotcétionduDuc,  un  bourgeois  apres  avoir  demeure  an  &jonr  cn 
ladide  ville pourat  fanscontrcdidiontranslèrerfaperlbnne&bicns&lcsven- 
dre  comme  il  lui  plairat,  & ne  lêrat  tenu  d’en  avoir  aucune  licence.  Item  le 
Duc  remet  8c  quiteaufdiétsbouigeois,  toutes  expéditions  que  fbirelc  devront 
pardela laMeule,pardela le Denre,pardela  Anvers,  & pardeladc Nivelle.  Iterp 
il  leur  remet  & rend  libres  de  toute  exadion , ne  fbit  quand  Ibn  fils  lêrat  fâid 
Chevalier,  ouquandil  marierat  fils  on  fille , &qHindilfaudraallercnexpedi- 
tionenfàveurde  l’Empire  pardela  les  Alpes;  & encor  en  tels  cas,  ilsferonttrai- 
des  médiocrement  par  les  Efehevins  : s’il  advint  que  le  Duc  fût  faidpriibn- 
nier,  il  feront  en  tel  cas  aufti  tenus  de  lecourir  raifbnnablcment.  Avec  ce  il 
leur  remet  dcquite  touts  ouvrages  lcrvilsenfbnfcrvice,  fànflculement  le  col- 
Icdion  de  fon  foin.  Item  il  leur  quite  toute  dcbte,  excepte  l’ancienne debre  des 
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tccres,  qa’oapateàlaféfle  desRoys,  &fauflaoouveUc<l£btedclibeTtéqii’on 
paie  des  courts  & cenfes.  Item  nulle  inarchandife  combien  qu’elle  fut  calom- 
nieufencpouratedrerequeArcc,  ni  le  marchand  qui  l’auroit  apporté  ou  amme- 
oé  eftre  traMâë  que  par  les  Efebevins.  Un  debiteur  qui  s’aurat  retiré  dans  la 
tfranqhifedeladkàe  ville , ne  pourat  eftre  traidlé  que  pardevanc  lefdids  Elche- 
vins.  Itom  le  Duc  donne  aux  manansât  bourgeois  de  Ibndiâ  Alleude  Vilvor- 
dc , tout  les  marefc  aces  & près  qui  s’cnftcndca  t depuis  l’Alleu  de  Godefroy  Sire 
de  fireda  & Sooten  utaé  à Parke . julques  aux  terres  labourables  Ibit  en  Melt- 
fcroeck  ou  en  Machle , defquels  ilspouront  ^ircleur  meilleur  profiél  j & dedarc 
que  ceux  qui  demeurent  .hors  dudiél  Alleu  de  Vilvorde,  ne  doivent  avoir 
autre  droiâ  dans  leidiâs  marefeages  que  le  pafturage  de  leurs  beftes,  ce  qu’aui- 
fi  le  doit  £iirc  au  moindre  dommage  defdiâs  bourgeois:  & pour  les  tourbes 
l’Oâtcier  du  Duc  les  doit  donner  aulHiifts  bonrgeois  graticulcmeut  & lâns 
aucune  recompenlc.  Et  de  tout  ce  donna  le  Duc  les  I ettres  Ibubs  le  tcfmoigna- 
ge  d’Albert  Comte  de  Dagesberge  fon  oncle,  d’Arnou  Siie  de  Dicft,  de  Gé- 
rard & Arnou  Sires  de  Grimbergc  fieres,  de  Daniel  Sire  de  Crainhem  & les 
freres  Renier  de  Ruysbrocfa  &Willaume,  duChaftelaindcBruxeIles,d’Arnoa 
deWdemale,  d’AlardRape,  deGoüuiudeSaventbem  &dc  Henry  Officier  de 
Sterbeke.  l’aibicn  voulu  ici  inferer  au  long  ce  notable  privilège,  à fin  qu’on 
puillè  remarquer  le  foing  que  nos  Ducs  ont  tousjours  eu  de  favorilcr  leurs  val- 
i'als , Julques  aux  habitansdes  moindres  villes. 

Ls  Pair  La  terre  d’Aloft  avec  le  Pais  de  Waes , les  quatre  meftiers  ou  diftriâs  de 

^ Hulft , Axele , Bouchout  & Allêncde , avoient  efté  pollbdés  par  des  Seigneurs 
particuliers,  Iclqucls  prennoient  leursdiiftes  terres  iirunediarement  en  fief  des 
Comtes  de  Flandre,  X pour  ce  qui  eft  de  la  terre  d’Aloft  portion  de  l’ancien 
Brabant,  lediâ  Comte  de  Flandre  le  reievoit  ultérieurement  des  Comtes  & 
DuesdeBrabatu.  Orcnverscetempss’efineutquereUclûrladkfteterred'Aloft, 
pourl’intelligcncedclaquelle&lâtisfââiondncarienx.  Une  lerathorsdepro- 
pos  de  prendre  le  difeours  quelque  peu  plus  haut:  Il  £uit  demques  réduire  à la 
mémoire  te  qu’avons  di<ft  au  Livre  I.  Chap.  V 1 1.  de  ceft  oeuvre,  que  l'Em- 
pereur Otton  I.  donna  le  chaftei  qu’il  avoir  bafti  près  la  ville  de  Gaud  fur  les 
limites  de  l’Empire  à certain  Comte  nommé  Wichman,  adjouftant  à l'on  do- 
maine la  terre  d’Aloft,  le  Pais  de  Waes  & les  quatre  meftiers:  ce  Wichman 
lailTa  entre  autre  enfants  Ion  lils  ailne  Tfaicry  qui  lui  lucceda  en  toutes  lès 
terres;  ccftui-ci  procréa  Amou  Comte  du  Chaftean  de  Gand  & Thicry  Sire 
d’Aloft  : dclqucls  nous  dirons  conlècud  vement  qnclque  choie  : Arnou  donques 
l’aifné  furnommé  cxprclTcmcnt  de  Gand , par  lamerc,  femme  ou  autrement, 
icmbicavoireu  quelque  droiâ  cnFrife&Hollande, car  il  fut  occiscombaicant 
contre  les  Friions,  & il  eft  certain  que  Ion  fils  Tfaeodriefnt  Comte  en  Früb,  & 
de  ce  que  maintenant  on  diét  Hollande,  comme  fcurcmcntl’on  remarque  des 
eferipts  de  Sigebert  fur  l’an  M.X  V 1 1 1.  & ailleurs , Balderic  de  Cambray  Li- 
vre III.  ChapXIX.  Gilles  d’Orval  en  la  vie  de  WolbodonEvelque  de  Liè- 
ge, Herman  Contraâ  & autres  Auteurs  anciens;  Th’eodoric  lils  d’ Arnou  de 
GandlailTadcuxlilsThiery  nommé  parH.  Contrad  Marquis  de  Vladertingen, 
qui  Alt  occis  fur  le  commencement  de  l’an  M.  L.  ftil  Rom.  comme  nous 
avons  remarqué  ci-devant,  & Florent  de  qui  les  Comtes  d’Hollande  fublè- 
quentsfontdclccndus:  Et  quant  àTbicry  fécond  lilsdu  COmte  Wiclunan,  il 
lailTâRoulSircd’Aloft,  de  Waes  & des  qiutce  meftiers,  peredetroisliIsBau- 
dewin,  Giftcbert  i qui  Gililanme  le  conquérant  Roy  d’Angleterre  donna  la 
terre  de  Folkingam  dont  belle  pofterité  eft  iHüc  andid  Royaume,  & Robert 
qualifie  Cbambriei  de  Flandre.  Baudewin  l’aifnc  des  lils  futSire  d’Aloft,  &c. 
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Henkt  I.  & laidàdefà  femme  Ode  quatre  fils  & deux  filles,  fcavoirefl  Baudewiudid  le 
Duc.  Cras,  Giflebertfondateurdel’AbbayedeVorftjEngelbert  Sire  de  Pet^em  & 
deCilbing  apparemenc  par  fafèmme,  & Wauchier  de  Gand,  l’une  des  filles 
GercrudefutmariéeàArnouleViel Sired’Ardres,  & Lutgarde la lêconde fut 
Religieulêà  Vorft.  BaudewindiâleCras  Sire  d’Alofl,  de  Waes&des  quatre 
mefbersavoità  femme  Mehaut  autrement  nommée  Renewide,  de  laquelle  il 
laiflà  Baudewin  & Iwain , une  fille  Ade  mariée  à Thiery  Sire  de  Beveme  & 
Dixmude.  Baudewin  l’aifné  diâ  le  Louche  fiicceda  à fbn  pere  & de  là  femme 
Lutgarde  de  Grimberge  procréa  une  fille  Béatrice  mariée  à Henry  Chaflelain 
deBourbourg,  maiseftantBaudewinleLouchetrefpairéenranMC.XXVIII. 

Iwain  fonfrcre  occupa  l’hcritage  à l’exclufion  de  fàdiéàeniepce  efbintfâvorile 
de  Thiery  Comte  de  Flandre  de  qui  il  avoit  elpoufé  la  fille  Laurette.  Iwain 
fonda  l’Abbaye  de  Drongenc,  & de  fadiâé  femme  laiflà  un  feul  fils  nonamé 
Thiery  Sire d’Aloft,  duPaisdeWaes&quatre  mefticrs,  quidefafemmeaufn 
nommée  Laurette  ou  Laurence  fille  de  Baudewin  IV.  Comte  d’Haynant,  ne 
laifla  aucun  enfant  & à fà  mort  advenue  en  l’an  MC.  L X V. il  inflituaheri- 
tier  Philippe  Comte  de  Flandre  Ton  coufm  germain,  qui  enfuite  dece  occupa 
tout  l’heritage  fans  contrediéHon,  eflant  fbn  pouvoir  redouté  par  ceux  qui  y 
pretendoieot  droiâ  : mais  eftant  lediâ  Comte  de  Flandre  trefpaflï  en  l’an 
MC.  X C I.  Thiery  Sire  de  Beveme  fils  de  la  fuldiéle  Ade  d’Alofl , recla- 
ma  lediâ  héritage  comme  plus  proche  heritier  contre  Baudewin  Comte  de  ' 

Haynaut,  qui  nouvellement  efloit  fùccedéenlaComté  de  Flandre  & aux  au- 
tres terres  que  le  Comte  Philippe  avoit  tenu,  & commeleSirede  Beveme  n’cf- 
toitaflespuiflàntpour  debatrefon  droiâ  par  les  armes,  il  trouva  à propos  de 
Giurrt  s’addreflêr  à noflre  Duc  qui  efloit  ennemi  capital  dudiâ  Baudewin  Comte  de 
•noc  H<iy-  Haynaut,  & d’ailleurs  efloit  Seigneur  direâ  & fbuverain  de  la  terre  d’Alofl. 

Eflant  donques  appuie  d’un  fi  bon  patron,  il  commença  la  guerre,  printle 
Chaflcau  à Rupelmonde , & autres  places  en  ces  quartiers.  Noflre  Duc  aufli  en  là 
tàveur  entra  en  l’Haynaut,  ravageanttoutcequ’ilrencontroit;  maisleComte 
Baudewin  s’en  revenga  fort  bien,  car  peu  apres  aiant  amafle  les  forces  il  vint 
1193.  en  la  quarefme  de  l’an  MC.  XCIII.  & brufla  quelque  villages  près  Nivel-  Cr«,v^. 
1193, yl<7  & de  la  alla  mettre  le  fiege  au  Chafleand’Engien  qu’il  mituenticrement, 

d’autantqu’EngelbertSired’Engienavoit  aufli  endommagé  les  terres,  &com-  ' 
bien  que  l’Empereur  Henry  qui  lors  efloit  à Licge  fit  grand  devoir  pour  ac- 
corder les  dilTentions  entre  noflre  Duc  & le  Comte  Baudewin,  toutes-fois 
Trmi.  ^ grandcpcinefceutil  moienner  une  treve  laquelle  de  voit  durer  julques  au  mi- 
Aoufldel’an  MC.  XCIV. 

Co*fiJtT0-  Peu  devant,  noflre  Duc  voulant  afTermiç  fes  eflats  par  bonnes  alliances  ^ i 
titm  me  confédérations  avoit  traiâé  une  bien  eflroide  ligue  avec  Bmn  d’Altena  Arche-  , 

C^iu‘  ''’efqucdc  Cologne  fon  parent,  & Ton  Egbfc,  par  laquelle  réciproquement  ils 
s’obligèrent  d’aflifler  l’un  à l’autre  contre  un  chafeun  qui  leur  voudroit porter 
dommage,  de  quoi  furent  depelchées  deux  lettres  en  l’an  M C.  X C 1 1 1.  dont 
l’une  le  devoit  confervér  en  l’Eglilè  de  Cologne  & l’autre  en  celle  de  S.  Pierre 
à Lovain. 

NtmUt  Les  treves  finies  chafeun  le  preparoit  qui  mieux  pour  recommencer  laguer- 
imtrrr.'  re  : noflre  Duc  aiant  en  fà  compagnie  fon  oncle  maternel  le  Duc  de  Lim-  Mtytr. 
bourg  avec  fes  fils  Henry,  Walleran  & Gérard,  Thiery  Comte  d’Hollande, 

Gérard  Comte  de  luliers , Albert  Comte  de  Daefoourg  fon  oncle  paternel , Fre-  ujmr. 
dric  Comte  de  Vianden  & pluficurs  autres,  entra  avec  grand  appareil  en  la 
Comté  de  Namur,  en  intention  de  reflablir  le  Comte  Henry  queleComte de 
Haynaut  avoit  dechafle , mais  lediâ  Comte  de  Haynaut  informé  du  dcflêin  de 
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noftrc  Duc  lui  vint  recontrer  avec  tres-belle  armée,  aianttiré  grand  ftcours 
de  France , Bonrgognc  & autres  les  alliés , & avec  ce  Baudewin  Ion  fi  Is  Comte  de 
Flandre  avec  Robert  <^e  Wavrin  fonSeneFchalluiavoitmcnéungrandrenfort 
de  Flandre,  de  forte  qbc  des  deux  coftésilyavoitgrandepuiflânce:  quelques 
amis  travaillèrent  pour  moienner  le  débat  dceviterreffiifionappareotedetant 
defang,  mais  ce  lût  en  vain;  car  le  Comte  Baudewinfe  trouvant  le  plus  fortne 
voulut  cicouter  i tout  ce  qu’on  lui  fceut  alléguer , d'autre  coftc  nollre  Duc  fc 
"“utifToit  de  l’crpcrance  que  fon  courage  lui  promettoit.  Enfin  les  armées 
s’cllants  approchées  guere  loing  de  la  Rivière  Mehaingne,  la  bataille  fedon- 
H94-  na  fur  le  commencement  du  mois  de  Septembre  del’an  MC.XCIV.  laquelle 
lût  demeflée  avec  allés  de  valeur  d’un  coïté  & d’autre,  mais  la  viétoire  demeura 
au  Comte  de  Haynaut,  qui  fit  prilbnuier  le  Duc  de  Limbouig&  fesfils  Hen- 
ry & Walleran,  &:  autres  en  très-grand  nombre,  &pourfuivantlecoursdefes 
armes,  courut  toute  la  terre  de  Mouha,  &bruflaquelqucsvillagesenvcrsHan- 
nur,  Noftre  Duc  monftrant  au  danger  là  prudence,  drelfa  en  toute deligence 
nouvelles  forces  pour  la  defencc  defesfubjeéfsfitpais,  &marcha  versMouha 
pour  trouver  Ibncdnemi  ; maisfEmpercur  envoiafesdeputésà  l’une&  l’autre 
partie,  qui  firent  fi  bienque  l’on  accorda  unejournée  en  la  ville  de  Hau,  ou  à la 
Paix.  lin  encor  ou  mois  d’Oétobre  dudiél  an  fut  arrelléc  la  paix  à certaines  condi- 
tions. Icavoir  cil  que  Henry  ComtedcNamurlèroitreftablienfadiéleComté 
fa  vie  durante,  mais  que  le  Comte  de  Haynaut  tiendroit  le  ChaRcau  de  Namur 
en  fa  garde  jufques  à ce  que  l'Empereur  comme  arbitre  à ce  efleu  prononceroit 
fafentence  for  les  débats  qu’il  y avoir  entre  eux.  Le  Duc  de  Limbouig&fes 
fils  feroient  franchement  relaxés  de  la  prilbn.  Nollre  Duc  rccevroit  à hom- 
mage pour  la  terre  d’Aloll  le  Comte  de  Haynaut,  ou  tel  de  fes  fils  qu’à  ce  il 
prelcnteroit,  fauf  le  droiâ  d’un  chacun  : Le  Sire  de  Beveme  feroitcomprins 
en  cell  accord  pendant  qu’il  retiendroit  Rupelmonde  & demeurcroit  hors 
l’hommage  du  Comte  de  Haynaut  ou  du  Comte  de  Flandre  fon  fils.  Nollre 
Duc  & le  Comte  de  Haynaut  allilleroient  réciproquement  l’un  à l’autre  en 
tout  bcloing:  & parmi  ce  toutes  querelles  demeuroient  alTbpies. 

LtRM  Richard  Roy  d’Angleterre  fut  encor  en  ladiéle  année  MC.  XCIV.  rcceu 
honorablement  par  nollre  Duc,  qui  le  fit  en  bon  équipage  accompagner  de 
cmi  pxr  quelques  naviercs  doibs  le  havre  d’Anvers  julques  enfon  Royaume:  oravoit 
mjkcDxc.  lediéi  Roy  ellé  detenu  prifonniet  quelque  temps  par  Léopold  Ducd’Aullrice 
tout  ainli  comme  il  pafloit  au  retour  de  laterre  làinéle  par  les  pais,  fureeque 
lediéi  Roy  avoir  outragé  lediéi  Duc Lcopoldellantspatcnlcmbleoutremer. 
iiçf.  En  l’année  enluivante  M C.  X C V.  le  Duc  H e n R v accorda  que  tout 
*1'’*  rctircroicnt  en  l’Hofpital  du  S.  Elprit  à Bruxelles  fans  leurs  en- 
ÀBrmxtl-  fints , & ellants  d’un  tel  cage  ou  condition  qu’ils  fulicnt  pas  propres  pour  en 
Iti.  procréer,  lcroient  libres  déroute  exaâion& expédition  : foubs  le  temoigna- 
ged’Arnou,  Henry &maillre  Franc  Clercs,  d’ArnoudcBygaerden,  dcGo- 
fcelind’lllche  & Henry  fon  frère,  du  Chaflelain  de  Bruxelles  & autres;  à la 
Charte  for  ce  donnée  l'on  voit  le  fcel  du  Ducàchevalaiantenlbnelcula  mar- 
que d’un  Lion  rampant. 

CnxftJt-  Enfoite  de  la  paix  traiélee  à Hau  noRre  Dnc  entra  en  eRroiéle  confedera- 
Conite  de  Flandre  fils  du  Comte  de  Haynaut,  & prorai- 
rent  les  parties  d’alfiRcr  l’un  à l’autre  en  tout cas&contrcimchafcun excepte 
FUmirt.  de  la  part  du  Comte  Flamen  le  Roy  de  France  & leComtéd’Haynautfonpe- 
rc,  & de  la  part  du  Duc,  l’Empereur&lcdiâComtcdeHaynant  Leslertres 
furent  fur  ce  donnés  à Rupelmonde  en  l’an  fofdiâ  M C.  XCV.  tclmoinsqui 
jurèrent  pour  le  Comte  de  Flapdres  G.PrevoRdeBruges,  WillaumeAdvoUé 
Tom.  1.  Q.q  dcBe- 
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deBethune,  leaoSircdeCifoing,  IcanChaftelaindcBruges,  SigcrChaftclain 
deGand,  BandcwioCbambellaiQ,  AmoaSired’Audenacrde,  wauthierSirc 
de  Sottegem,  Rogier  ChaftclaindeComtray , Baudewin  Sire  de  Praec , Michid 
Coneftabiede  Flandres,  Gérard  Sire  d’Audenboaig,  WillaoincftercauComte 
deHaynaur,  HnguedeS.  Aubert,  &Gerard  de  Sottegem  SiredcRalTègcm. 

La  Comte  delà  Veluwe  avoit  des-ja  lêrvi  quelque  temps  de  matière  pont  Na.ib.f. 
nonrir  la  guerre  entre  les  Comtes  de  Gueldres  &Evefquesd’Vtrecht,  comme 
ci-derant  at  efté  touebé.  Enfin  l’Empereur  Henry  voulant  ofter  toute  occa- 
fion  de  débat  déclara  par  lès  lettres  données  à Gulenbulèn  le  VI.  de  Mars  de 
l’an  MC.  XCV.  Indiâion  XIV.  fur  le  dilTcrcnt  efmeu  encre  Baudewin 
Evelque d’Vtrecht  d’une,  & noftre Duc He nry d’antre,  touchant  ladiâe 
Comté  de  Veluwe  ( laquelle  ledi<ft  Evelque  pretendoit  eftre  motivante  de  fon 
E^lilè,  au  contraire lediâDucmaintenoicqu’illadevoitcenirimmediatemenC 
de  l’Empire)  qu’aiant  eudiverftsconfércnces,  noftreDucauroitrccognuqu’il 
avoir  efté  mai  informé  de  ion  droid,  & queparainfiilauroitrapportéladiiftc 
Comté  en  mains  dudiift  Empereur , qui  aprcsrauroicdonnée^rEvefqucBau- 
dewin  fon  parent,  & lediift  Evelque  l’aiant  ainfi  reeen  i’auroit  configné  ulté- 
rieurement à noftre  Duc  à telle  condition  qu’en  icelle  lui  devoit  fucccderfils 
ou  fille, &àcc furent prefcntsLudolfArcbeveiquedeMagdenborg,  Hardwyc 
Arcbevcfque  de  Bremen,  Herman  Lantgrave  de  Thuringe,  Otton  Comtede 
Benchem,  Lambert  Comte  d’Erford,  Wcmier  Borgrave  de  Magdenborg, 
AlbertComtedeWiningenrode,  RobertdeDume,  Anno  de  Mintlcnbergc, 
Macbard  Senefcbal,  Dechard  de  Diftemberge,  Henry  Chambrier  de  Goir, 

Henry  Efebançon  de  Lutte , Gérard  Sire  de  Grimbeige  & Amou  de  Wefe- 
male. 

Albert  de  Dintre  aiant  prins  l’babit  de  Religion  en  l’Abbaye  de  Berne  de  Kot.ittf. 
l’Ordre  de  Premonftré,  donna  à icelle  Eglilè  là  terre  de  Bernhclc  & autres  *79- 
biens  à Hecfwyck  qu’il  tenoic  en  fief  de  Henry  Sire  deCuyek  quiultcrieure- 
ment  les  relevoit  de  noftre  Duc , & parainfi  ledi(ft  Sire  deCuyek  aiantreccu 
lefdi(fts  terre  8c  biens  dudiâ:  Albert  de  Dintre,  les  rapporta  en  mains  de  noftre 
Duc,  qui  derecbefles  rendit  au  SitedeCuyekauprofidf  de  ladiifte  Eglifccftant 
à Oorfcbot  jour  de  S.  Servais  XIII.  de  May  de  l’anMC.  XCVI.  ou  fu- 
rent ptelènts  Albert  fils  du  Sire  de  Cuyek  ,Thiery  Sire  de  Hcriacr , HubertSire 
de  Hcefwyck,  Willaume  Comte  de  Megcne,  AnfelmedeWelde,  Wauthier 
Back  &Henry  EIcoutette.  Et  quelqucsjoursaprcsledi(ftSiredeCiiyck&fon 
fils  Albert  cftants  à Herpen  donnèrent  lefdiâs  biens  à Everard  Abbé  de  Ber- 
ne, en  preicnee  dcHenry  SircdcBatenborgcoufingermainduSiredcCuyck, 
Wauthier  Alf,  Marcille  de  Loen,  Willaume  Appelgrau,  EugenedeHaeren 
& Robertibnfils,  Henry  Spiegel&antres.  Et  combien  que  l’Abbaye  de  Berne 
foit  fituée  furies  limitesdenoftreDuché,  &desComtésd’Hollande&Tcfter-  48. 
bant,  toutes- fois  nos  Ducs  enont  efté  toasjourslesprincipanxAdvoUés,  com- 
me l’on  peut  remarquer  par  les  lettres  de  Gérard  Abbé  dudiâlieu  données  en 
l’an  M CCC,  V I.  Vendredi  apres  les  oftaves  des  Pafques. 

Le  Duc  délirant  favorifer  ceux  de  la  nouvelle  ville  de  Bois-le-Duc,  impetra  JW*  ebâf. 
dd’Empereur  Henry  fon  coufin  liberté  & franchifèdctoutstollieuxfituésfut  *7> 
le  Rhin  pour  les  habitants  de  ladidie  ville,  de  quoi  ledidi  Empereur  donna  les 
lettres  à Boparden  en  l’an  M C.  XCVI.  IndidhonlV.  le  premier  de  luing: 
tefmoins  Herman  Evelque  de Munfter,  ConrardDucdcSucvc.PhilippcDuc 
deTofcanc,  Poppon  Comtede Wertheim,  Robert  dcDurne,  AnnodcMint- 
fenberge  & autres:  cequedcpuisfutconfirméparl’EmpereurCharIcsIV.àla 
requifition  du  Duc  leanlII.parlcttrcsduXXV.dcIuilletMCCC.  XLIX. 
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LIVRE  IV.  in 

Envers  ce  temps  Godefroy  Sire  de  Scotcnrecognuttvoir  librement  refigné  Henrti. 
en  mains  de  noftrcDnc&dc  laDuchcfTc  Mathilde  pour  eux  & leurs  heritiers 
fon  Chafteau  de  Brcda , avec  tont  l’Alleu  qu’il  tient  à Hi^e , les  Venues  Jus- 
quesà  la  Strienc,  avec  le  tollieu  de  Breda;  & le  Duc  donna  tont  ce  enfiefdc 
à hommage  audiÂ  Sire  de  Scoten , tout  ainli  que  fes  predeccflêurs  l’avoiCnt  tenu 
desDucs  de  Lothicr,  & outre  ce  lui  donnafes  hommes  de  les  AdvoUeries  gis-  Mmt 
làntesaudiâlieu,  avectoutcc  qu’ilypolîcdoit,  hors-misieshommesminifte-  ^ ^ 
ricls&lcursfiefs;  &detoutcefitledi(âGodcfroyfidelit!s  auDuc,  quirecipro-  riemn^' 
quement  lui  promit  afiîftencc  contre  un  chaicnn , aufli  a^ant  qu’illc  Ibnbmet-  JtvÆM 
troitau jugement defespairs:  &s’il  advint  que  le  Sire  de  Scoten  decedatrans 
enfants,  lafe.iimeauratdcfdiftsbicnsl’ufufruiifr  là  vie  durante;  dequoi  lediifr 
Godefroy  donna  fes  lettrers,  Ibubs  letclmoignage  deWauthicrBerthout,de  'fl"’  ‘jÿ- 
HenrySirede Cuch.de  Gérard  Sire  de  Grtraberge  & Amou  Ibnfrere,  d’Ar- 
nouSirede  Dicft,  de  Willaumc  de  Bicrbais,  de  Henry  de  Helc,  d’Arnou  de  Bieri<üi 
Welcmalc,  d’Alard  Râpe , de  Golùin  d’IlTche,  & Gérard  & Renier  Notaires,  »»»•»><' 
dnDuc;  qui  fur  ce  aulTi  donna  les  lettres  tcfmoins  Henry  Sire  de  Cuch,  Ar- 
noudcWelcmale,  Wauthier  Alph,  Alard  Râpe,  Wauthicr  Bach  & Willaume  EiLittc- 
d’Eckerne.  ri»  Viiu- 

Le  Pape  Celeftin  volant  que  les  affaires  de  la  terre  Saindte  alloient  de  mal 
en  pire,  anima  l’Empereur,  Roys  & Princes  parles  prédications  de  plufieurs 
perfonnages  vertueux  .afin  qu’ils  euffent  â embralfer  la  reftauration  des  con- 
queftes  d’outremer,  cniuitede  quoi  plufieurs  prindrent  la  Sainiîe  Croix  pour 
marque  de  leur  veu  & entreprinlc,  les  principaux  en  PEmpire  fijrentl’Empe- 
rcur  Henry,  l’Archevefqueue  Mayence,  ConrardEvclqueœHildefem.noftte 
DucHenry,  Bernard  Duc  de  Saxe,  Henry  le  jeune  Duc  de  Saxe,  Walle- 
ran  fils  au  Duc  de  Limbourg,  Léopold  Duc  d’Auftrice,  Henry  Lantgrâve  de 
Thuringe  & plufieurs  autres  : & efrant  noftre  Duc  ja  lur  le  point  de  partir  U 
reftitua à l’Abbaye  des  Damesà  Vorftle  bois  de  Fronenrode,  à fin  qu’il  lcroit  Prtmvti 
participant  de  leurs  prières  en  fbn  voiage,  de  quoi  il  donna  lès  lettres  de  l’an  49- 
MC.  XCVII.  tefmoins  Godefroy  Chaftelain  de  Bruxelles,  Amou  Sire  de 
Wclcmale,  GolcIinMaieur  de  LoVain , Bodenoy  de  Sone,  Henry Maieurde 
Stcrtbeke,  Godefroy  de  Halle,  Alfcain  de  Oeroclft,  Renier  Siger  d’Ucc!c& 
antres. 

Encor  avant  Ibn  partement  noftreDuc  traiiSa  certain  accord  avec  LouisCom-  Prtmi 
tcdcLosfur  laterredeMouha&fes  appartenances,  fearoir  eft  que  s’il  advint  fSf-49- 
qu’ Albert  Comte  de  Daesbourg  & Monhadecedatfiinslaiffèr  enfrns,  ladiifrc 
terrefuccedcroirclgalemcntà  eux  deux,  & à leurs  heritiers,  en  tcllemanicre, 
quelcDuccommclcgitimc  heritier  auroit  l’une  moidhe,  & le  Comte  de  Los 
prendrait  l’autre  moi  Aie  en  fiefduDuc,  & fi  quelqu’un  d’eux  fitquelques  défi 
pences  pour  obtenir  ladiAc  terre , Iclon  le  commun  confeil  de  leurs  hommes 
le  Duc  portera  la  plus  grande  partie dctdiAsdcfpcns,&  le  Comte  la  moindre  : 

& fi  quelqu'un  leur  moilva  guerre  ou  querellât  ladiâc  terre , touts  deux  d’une 
commune  main  feront  leur  extrême  devoir  pour  maintenir  leur  droi  A.  Surquoi 
frirent  delpechées  lettres,  foubs  leurs  fccis  & le  tcfmoignage  de  la  Duchcllc 
Mehaut,  de  Godefroy  Chaftelain  de  Bruxelles , d’Arnon  Sire  de  Wefcmale , 
d’Alard  Râpe,  d’Oltonde  Borne, de  Raficde  Curen,  de  Thieryfrereait  Com- 
te de  Los  & Wauthier  de  Milnc:  &fur  la  fin  defdiAes  lettres  clt  diA  qu’elles 
frirent  donnéesen  l’an  MC.  XCVII.  citant  le  Duc  liir  le  point  pour  faire 
le  voiage  vers  Icrufalcm. 

Noftre  Duc  partit  doneques  avec  Henry  le  jeune  Duc  de  Saxccntres-bclle 
compagnie  encor  l’an  mcfme  MC.  XCVII. & monftra  fa  valeur  à laprinfc 
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des  villes  de  Barut,  loppen  & autres;  mais  l’Empereur  n’alla  en  perfonne  en 
ce  voiage , aiant  plus  a coeur  d’eftenie  les  limites  de  fon  Royaumeen  Italie . 
ou  il  avoir  propolëdc  feire  desnotablcs  conqueftes:  mais  l’homme propoie&  G. d'or- 
Dieudifpofe;  la  raortdonequeslui  coupale  filde  ccdclTcin,  l’arrachant  de  ce 
monde  le  X X V 11 1.  jour  du  mois  de  Septembre  eu  l’an  furdicî.  JZ'iiim. 

La  fubite  mort  de  l’Empereur  caulâ  bien  des  troubles  en  l’Empire,  car  fon 
fils  Frcdricn’eftoitcagcqu’environ  unan&derai,  par  ou  grande  partie  desPre-  >»«/<•- 
lats  & Princes  efleurent  à l’Empire  Berthold  Duede  Seringe,  autres  choifirent 
PhilippeDuede  Sueve  frère  dePEmpereur  dcfunia,  & encor  d’autres  l’advan-  di/„ixrg. 
cercntàOtton  Comtede  Bmnlvvick&Poiifrou,  fils  de  Henry  le  Lion  Duc  de  fmht. 
Saxe&de  Mehautd’Angletcrreli femme; de  forte  que  tout  l Empirecftoitcn 
difiention,  mais  Berthold  foit  qu’il  ne  lé  trouva  affes  appuyé,  ouqu’iln’cuft 
les  forces  pour  le  maintenir,  céda  fon  eledion  en  fiveur  du  Duc  de  Sueve, 
par  ou  fon  parti  fut  tellement  accru,  que  jugeant  fes  affaires  horsde  danger  il 
print  la  couronne  Impériale  à Mayence,  parla  maindel’ArchcvcIqucdcTarcn- 
taife  jour  de  Pafques  clofc  de  l’an  MC.  XCVIII.  Cependant  noftrc  Duc 
efrant  retourne  du  voiage d’Outremer , s’attachaau  parti  d’Otton  aveclaplus- 
part  des  Lorrains  & Saxons , qui  de  commune  main  envoierent  devers  lui  en 
Angleterre  Albert  Comte  de  Dacsbourg&  Mouha  & Emicon  Comtede Lcy- 
ningen . à fin  de  le  faire  pafler  pardeça  au  plus-toft.  Walleran  fils  au  Duc  de 

Limborgpartifan  de  Philippe  s’avoitentretant  rendu  maifrre  dclaVillcd’Aix, 

& refuloit  l’entrée  à ceux  du  parti  d’Otton,  par  ou  noftrc  Ducyalla  mettre  le 
ficge,&lecontinual’efpacedefixfcpmainesavecplufieursgcncrcuxcxploids, 
au  bout  defquelles  il  ouvrirent  les  portes  à Otton,quiy  fut  introduidaffés  ma- 
gnifiquement le  IV.  jour  du  mois  de  luillet  audid  an,  &y  récent  la  couronne 
au  fiegelmperial  par  lamain  d’Adolfd’Altcna  Archevcfque  de  Cologne,  pre- 
fents  Thicry  Evcfqued’Vtrecht,  Berard  Evelquc  de  Paderborne,  Dictmacr 
EvefquedcMinden,  WitkindAbbedeCorbié,  Gérard  Abbé dcThuits.  He- 
•ribert  AbbédeWerde,  noftre  Duc  Henry,  Henry  Duc  de  Limbourg  fon 
oncle,  Baudewin  Comte  de  Flandrc&Haynaut,  Otton  Comte  de Gucidres, 
ArnouComtcdcCleves,  Thicry  Ccmted’Hollandc,  Willanme  Comtedelu- 
liers,  Henry  Comtede  Cuyek,  Gérard  ComtedeAre,  HenryComtedeSey- 
ne,  SimonComtedeTcclenborg,  AdolfComtede Monts,  ArnouComtede 
Altena& FredricComtcdclaMarckfon  frère,  AlbcrtComtcd’Evcrftcin,  Hen- 
ry Comte  de  K cffele,  Henry  Comte  deHukcfwagen,  Gofuin  Sire  de  Fauque- 
mont,  GerardSircdeWafTcmberge  fils  au  DuedeLimboutg,  Thicry  Sire  de 
Heinsberge,  Herman  SircdeWaldcck,  Henry  de  Swalenberg,  Henry &Ge- 
rardfrcrcsdcWolmundftcynJHermanAdvoUcde  Cologne,  HermanEfeou- 
tcttcdeSoeft&Herman  fon  fib, Otton  Chambellan,  Henry  Scncfchal,  Henry 
Marefchal,  Adam  EfchanfondcCologne.&plnfieursautres  Prélats  Princes  de 
Seigneurs,  entre  lefqucls  fut  aufti  Walleran  fils  au  Duc  de  Limbourg,  qui  fc 
rangea  auffi  du  cofté  d’Otton , & en  figne  de  réconciliation  receut  de  lui 
à hommage  le  Chafteau de Bernfteyn,  que  peu  devant  Philippelui'avoit  don- 
ne. Noftrc  Duchetfe  Mehaut  ié  trouva  aufti  à cefte  Iblcnnité  avec  Marie  fa 
fille  aifnée,  laquelle  fut  fiancceà  Otton  le  mcfme  jour  de  fon  couronnement. 

Et  à fin  d’affermir  entièrement  le  parti  d’Otton  noftre  Duc  trouve  bon  de  re-  * ' 
querirendiligencefaconfirmation  du  Pape  Innocent,  qui  nouvellement  cftoit 
ftccedcàCelcftin,  &àccftcifeû  l’onyenvoia  de^tés&Iettres,  parlcfquel- 
Ics  on  lui  advifoit  tout  ce  qu’eftoit  paflé  en  l’eleûion  & couronnement  d’Ot- 
ton , aves  remonftrance  des  bons  fervices  faidf  s au  S.  Siège  par  les  Ducs  Henry 
Ibn  pere  & Ave , en  conformité  dequoi  le  Pape  conmma  l’cledion  faiéle 
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d’Otcon,&  fit  excommunier  par  le  Cardinal  GuidoPhilijm  Sc  touts  fês  adhe-  HEKxr  i. 
teacs&i'auccurs;  cequemervcilleulcmenc  affdiblit  fesanâires , car  pluficuis 
Princes  & Prélats  quicerenc  Ton  parti  à ceilc  caufc. 

Dtttt  Pendant  qne  noltre  Duc  eftoit  erapefchc  pour  ellablir  Otton  en  l’Empire  un 

mitE-  accident  de  petitpoix  troubla  le  repos  de  noftre  Duché,  la  DuchefleMehauc 
iLaît*  fitprendreun  Officier  d’Albert  de  Cuyek  Evefqucdc  Liege , pour  avoir  exe-  *<"r. 

cutc  quelque  a(3e  de  la  jurifdiâion  Epil'copale  en  Ibn  pais , & encor  fur  le  mel^  Brufttmt. 
me  fubjcilf  avoir  ou  mal  traiâcle  Curé  de  Bavenchem  & autres,  & comme  lîir 
ce  il  y eut  débat,  elle  voulant  maintenir  la  ftenne,  fitclorclesgrangcs&gre- 
niersdequelquesEccIcliaftiqucsquicontrcdilbientàibnlàiâ,  l’Evelquefurce 
mit  en  Intiediâtoutcc  que  de  noftre  Duché  eftoit  de  fonDiocefe,  & excom- 
munia touts  ceux  qui  contre-viendroient  à (bn  ordonnance.  Gillesd’Orval  & 
autres  Hiftoriens  Liegéois  parlent  alTés  indignement  de  noftre  Duchefle , la 
nommant  perverfelelabel,  &raccufantdc  cequ’ellevouloitmettreàneantla 
jurifdiiftion  de  la  court  Epilcopaleen  Tes  pais,  &deftèndreauxCurésladcnon- 
tiation  des  Icntences  & excommunications;  mais  certes  ces  autheurs  en  ceft 
endroiéf  & ailleurs  parlent  avec  plus  depaffion  quedcrd'peâ,  principalement 
au  regard  dçccftc  Dame.  Il  eft  vrai  que  bien  fouvent  les  Princes  lé  fervent  du 
nomdesfemmcsoudequelque  Vaflâiou  Officier,  quand  ils veullent introduire 
quelque  nouveauté,  pour  en  attendant  l’inuëconfcrverleurauthorité  entière, 

Sc  aptes  félon  Icfucces  l’advohcr  ou  deladvoUer  fans  intereft  de  leur  réputation  ; 
nuis  il  eft  à croirequclc  mal  ne  venoit  de  la,  ainspluftot  decequci’Evefque 
portoit  opiniaftrement  le  parti  de  Philippe  Duc  de  Suevecontre  Otton,  dequi 
noftre  Dnc&  Duchcirecftoientparticuliersftiuteurs,  de Ibrtequ’ilfàlloitpea 
pour  les  voir  brouillié.  Quoi  qu’il  en  foit  l’interdiét  ne  dura  trop  long  temps , 
car  Bcrtran  Evefquc  de  Mets  s’eftant  mis  entredeux  moienna  quelque  accord 
entre  les  parties. 

rEfl.Jt  Pcribuatdel’Eglilc  de  Liere  eftant  tombé  vacant,  noftre  Duc  en  donna  W*».  ittf. 

Litri,  lacollation,  qu’à  lui appartenoit,  auxChanoines  illecenpurcaumolheparlis '*'■ 
1199.  lettres  données  en  l’an  MC.  XCIX.  tefmoins  Henry  Prevoft  deLovain, 

Arnou,  Gérard,  Lambert  & Simon  Chanoines,  Gérard  Sire  deGrimbcrge. 

Arnou  Site  de  Wcfemale,  Arnou  Sire  Waelhein,  Willaumefi;  Baudewinde 
Liere  & autres. 


Eftant  Baudewin  Evelque  d’Vtrecht  trcfpafle,  l’elcâion  tomba  fur  Thic- 
four  fE-  ry  d'Hollande  fon  frere,  & lur  Arnou  d’ilenborg  avec  egalitédevoix,  ceque  ' 
<^ulè  qu’ils  allèrent , touts  deux  à Rome,  pour  devant  le  Pape  debatre  leur  CwUr.i. 
caufe;  mais  ils  moururent  l’uu  apres  l’autre  en  Italie,  aiant  Arnou  & apres 
Thiery  obtenu  la  confirmation  du  S.  Siégé.  Thiery  Comte  d’Holland,  Guil- 
laume  Comte  d’Oôft-Frilclbn  frere  & Otton  Comtede  Gucidres  firent  grands 
debvoirs  pour  promouvoir  aucun  de  leur  lignage,  mais  les  Eglifes  d’Vtrecht 
cflcurent  Thiery  frere  de  Gérard  Comte  tTAre,  perfonnage  digne  & qui  avoir 
du  courage  aftes  pour  reftablir  les  droiéf  s de  (bn  Eglifé , & s’oppolér  à ceux  qui 
les  vouloicnt  diminuer,  ceque  contenta  bien  mal  leComte  d’Hollande  & (on 
frere,  comme  auffi  le  Comtede  Gueldres& autres  fesvoifins,quiparenfemble 
firent  une  ligue  contre  ledid  Evefque,  pourtant  mieux  maintenir  les  ufurptions 
qu’ils  avoient  fiiiâ  fur  les  biens  de  Ibu  Eglilè.  Noftre  Duc  partilàn  de  l’Eves- 
que  fit  fçavoir  au  Comte  de  Gueldrcs  qu’il  euft  à defifter  de  fon  entreprtnlé, 
LtOtun  le  menaçant  en  cas  de  refus,  qu’il  alIifteroitl’Evcfquecontrelui  ; maisleGucb 
^ ffiucia  peu  de  paroles  aiant  les  armes  en  la  main , par  ou  noftre  Duc  le 
Ctmttii  fit  citer  i fin  qu’il  vint  lui  mefme  à fon  lérvice  pour  la  deftnee  de  l’Evefque, 

CarUrn.  comme  il  eftoit  oblige  à caulé  des  terres  qu’il  tenoit  de  lui,  & comme  le 
Tom.  I.  Rr  Comte 
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Hehrt  u Comte  demenroir  en  defeut , le  Duc  le  prépara  pour  lui  faire  la  guerre  i mais 

Due.  Louis  Comte  de  Los 3c  Wiliaume  Comte  de  luliers  moienaetent  le dilîèrent 
à certainescondirionsarreftéesà  Orten,  parlelquellesfutdiâ,  queleComcede 

7râi/U  Gueldres  à fin  que  le  Duc  eull  de  lui  pleine  conâaoce  allcureroitpar  ferment , 

^ MiirJ.  que  d’ofc  en-avant  de  feiâ  & de  conleil  il  aflifterac  le  Duc  en  tout  & contre 
touts  horfmis  l'Empire , de  quoi  furent  pleiges  lefdiâs  Comtes  de  Los  & de 
luliers,  & encor  de  lès  hommes  tant  libresque  minilferiels  leComtedeKelTè^ 
le,  le  Comte  de  Daelem,  LudolfSirede  Steinvorde,  Henry  Sire  de  Burkelo, 
WillauraeSire  de  Brunchorlt,  Engelbert  Sire  de  Home,  Lambert Sirede Ber j 
ges,  SwerSiredeWiflehe,  Gisbctt&Ru^er<feBrcmet,GerarddeLo,  Henry 
& Thiery  de  Batenburg , WauthierSpiriac,  IwaindeGokedfbrt,  Ricoidde 
Huch,  GerarddcLon,  Henry  de  Hertenvclde,GerarddeStrale,  Godefroidc 
Gunfbrt& Renier  Ion  frere,  SibcrtleSueve,  AlarddeDricle,  TidoVaftartj 
RenierChaRelaindcSulichem,  Crifliand'Arhem,  Gofuin de Berentmt,  Pel- 
grim  deZutvenc,  Helmewic  Sellcge , Renier  de  Tiegele,  ThicrydeWighéne,. 
Thicry  de  Milnc  &Bordin  d’Altena.  Qui  touts  jurèrent  qu'en  cas  que  le 
Comte  de  Gueldres  ne  vint  au  l'ecours  & lcrvice  du  Duc,  & allat  contre  Ion 
ferment,  qu'ils  lèrviront  au  Duc  des  terres  qu’ils  tiennent  du  Comte,  à qui 
ilsncfcroient aucun fervice,jurquesàcequ’ilauroit amende ledclàat.  Enoutre 
fiit  conditionné , que  touts  marchands  des  pais  du  Duc  feront  libres  de  tour 
tollieuà  Arnhem,  à condition  tontes-fbis,  qu’ilsnepourontmenerlnr  ce  pre-' 
text  les  biens  d’autres  marchands  eftranger$,&  fifur  ce  ils  fulTènt  acenfés,  ils 
feront  obligés  de  déclarer  par  ferment  que  les  biens  n’appertienent  à d’autres 
qu’àdcshommcsduDuc,  & parmi  ce  paflcront  librement;  routes-fois  ibubsce 
couleur  ne  pourat  le  Recepveur  dudiâ  tollien  quereller  leldiâs  marchands 
mal  à propos.  Les  bourgeois  de  la  nouvelle  Ville  au  Bois  près  Orten  feront 
francs  de  touts  tollieux  par  toute  la  terre  du  Comte  de  Gueldres.  Lcsbour-< 
geoisdcThiledemeureront  au  mefinedroidb  àSulichem  &Drielc,  comme  ils 
elloicntdu  temps  derEmpereur  Fredric  &dcHenry  Comte  de  Gueldres.  Le 
Comte  de  Gueldres tranfporterat  en  mains  du  Duc  tout  fon  alleu  i Oifterbeke 
avec  la  montagne,  & le  recevrat  de  lui  en  fief&à  hommage.  Aveccefbtaulfi 
conditionné,  que  s’il  advint  que  les  Officiers  du  Duceaflènt  dilTention  avec 
les  Officiers  du  Comte,  &ncfe  puifTcnt  accorder  entr’eux,  le  débat  demeure* 
rat  à leur  deciHon.  Le  Duc  pourat  prendre  le  droiâ;  de  demande  de  fes  hom- 
mesdemeurants  ou  venants  demeurer  à Bommel,  & aurat  illcc  trois  jours  de 
luftice  paranfelonledroiâd’AdvoUerie,  avec  Iclervicc  qu’on  lui  doit;  ne  fut 
que  le  Ducau  regard  dcsfcrvicesdu  Comte  lui  remit  cela.  Et  afin  que  le  Com- 
te euft  toute  larisfaéfion , le  Duejura  de  lurplus,  qu’il  lui  affifterat  fidcllcment 
en  toute  guerre  qu’il  entreprendat  contre  quelle  perlbnne  que  ce  fut  pour  fon 
refpeâ,  &qn’il  oc  traiélerat  compofition , paix  ou  accord  fans  fon  confeil  te 
adven;  & fi  le  ComtedcGueldresdefonpropremoUvcmententrcprintguerre 
contre  quelqu’un , ou  qucquelqu’nn  lui  fit  guerre  à quelque  occafion , auHÎ  long- 
temps que  le  Comte  fe  vondtat  foubmettre  an  confeil  8c  jugement  du  Duc , il 
lui  affifterat  de  toutes  fes  forces.  Les  hommes  du  Comte  à Golc  ferorit  libres 
detouttollieitàThicle;  & quand  bien  le  Duc  ou  le  Comte  feroient  abfentsSc 
hors  de  leurs  pais , neantmoins  enluite  de  ce  traiâé  leurs  hommes  alfifteronr 
runàl’autrccntouteoccurcnce.  Et  à fin  que  tout  ce  fotferme  & eftable,  les 
hommes  du  Duc  tant  libres  que  minifteriels  foubs  eferiprs  confirmèrent  pat 
IcurferraenttoutcequcdeffiiscftdiA,  foubslcsfcels  du Duc&du Comte,  IcaJ 
voireft  Wiliaume  Sire  de  Perwes  frere  au  Duc,  Henry  Sire  deCuyek,  Wau- 
thierSiredeGrimberge,  Godefroy  SiredeBreda&deScoten,  AmouSirede 
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Dieft.IacquesdeChaumont,  Giflebcrr  deXilborg,  Bordin  d’Altcna, Gérard  Haxart. 
Sire  de  lauche,  Henry  Sire  d’AITchc,  Leon  Sire  d’Aa , Daniel  Sc  Arnou  dé 
Crainhem.WauchierdcBierbiais,  lacqucfSircde  SumbreiTe,  leChaftelaiu  de 
Bruxelles.  Arnou  de  Walhain  & Wiîlaumc  l'on  frere,  Arnou  Sire  de  Weiè- 
male,  ArnouSiredeRotlêlaer,  Guillaume  de  Vos,  WauchierBac,  Wautbicr 
Alf,  Gerard&Henry  de  Huldenbergc,  & Henry  Sire  de  Baucersheim. 

Kornmm  II  fcmbloit  que  ce  traité  cuft  entièrement  reconcilé  le  Ducavec  le  Comte, 
maisl’interefteftantraeflc  àquelqueaÆiire  donne  tousjoursdcsnouvcllcsdif- 
drtit.  iîeulcés,&  parainfi  combien  q ue  le  Comte  de  Gucldresen  fapcrlbnne  dcfifloit  de 

s 6irelaguerreirEvelquc  d’Vttecbt  il  ne  laillbittoutcs-foisd’allîller  Ton  con- 
federéleComtcd’Ooft-Frife,  qui des-jaavoit  àcommun  gainoccupéplulicurs 
placesdanslepaisd’Vtrecht,  lurquoidcrechcfl’on  vit  bien-toit  reçui'cités  les 
débats  entre  nollre  Duc  & le  Comte  de  Gueldrcs;  & pour  renouvelJer  la  guer- 
re, les  gens  du  Comte  coururent  fus  aux  hommes  du  Duc  à Herwaerde,  & 
prindrent  d'eux  ceque  bon  leur  lèmbloit.^fpolicrcnt  les  marchands  palTagcrs, 
ce  que  donna  occafion  au  Duc  de  s’armer  de  belles  forces  ; mais  les  amis  du 
Comte  trouvèrent  moien  de  pretexer  quelques  exculès,  & menèrent  l’affaire 
Dmthif  par  telle  voye,  que  de  nouveau  l’on  vintà  un  accord  arrcllc  en  la  Ville  d’V- 
l'jÊicur-  jtrecht,  ou  forent  conditionnes  les  points  enluivans.  feavoir  elt  quelcs  vingp 
Sclept  marcs  que  les  hommes  du  Comte  de  Gueldres  avoient  prius  aux  horn.- 
mcsduDucàHcrwaerdc,  fcroicntrcllicués  le  premier  Dimanche  apres  Juvoi- 
cavit  qu’effoitlcIccondDimancheenqnarerme,  & ce  IcIonl’effimatioB  qu’en 
fbroit  Brultene  dcDriele,  Ricold  deOffe  &Iwaindc  Gokesforde.  LeComte 
promitaulli  de  rellituer  aux  marchands  vallâls  du  Duc  tout  ce  que  leur  avoit 
elléprins  à Amhem depuis  la  compolition  faiâe  à Ortcn,lurquoileDucde- 
voitenvoierdeshommesavec  leldiâs  marchands  à Arnhcm,  pour  le  Dimaor  ■ 
che  Letare  en  mi  quarefme,  ou  le  Comtcauffîfc  dévoie  trouver jx>ut  foire  la- 
diifle  reffitution,  félon  l’ellimatioo  qu’en  lèroit  foiâe  : & fi  le  Comte  trouva 
querdtimationexcedatla  valeur  desmarchandilès{Hetenducs,  leComtejure- 
rottdupris  & valeur  ,&  félon  ce  feroit  le  paiement  aux  marchands  incerrelTcs. 

Sur  le  different  qu’il  y avoir  entre  le  l)uc  & le  Comte  pour  les  hommes  de 
S.Michielfot  ordonne,  quel!  leComte  iesvcut  avoir,  il  jurerai  qu’ils  lui  ap- 
Grftil's.  partieneotfurlesS.Reliques,  &entelcas  les  hommesde  S. Lambert demeure- 
Lamint.  ront  au  Duc  entièrement,  & par  tout  OU  ils  lëront  trouvés,  & demeureront 
foubs  l’AdvoUerie  du  Duc , au  mcfme  droiâ  que  Godefroy  Sire  de  Heiraont  les 
fouloitavoir  en  fon  vivant.  LeComte  de  Gueldres  prendrat  tel  tollieu  à Dde-  > 

le  des  marchands  & leur  beffial,  comme  de  droiâ  paffe  quarante  ansl’on  y cft 
accoullnmc  de  recepvoir,  ôc  ce  lèlon  le  rapport  de  Bruitene  van  Driele  & de 
Wauthier  Bac  Le  Comte  paierai  au  Duc  cent  & trente  & huiâ  marcs  dans 
Icsoâavesde  Palqoes,  ou  à plus  long  terme  s’il  le  peut  obtenir  du  Doc;  Sc  de 
cedonnerat  bonne  afTcurance;  & fft  le  Comte  au  Duc  fidélité,  Sc  devint  fou 
homme  lige,  promettant  en  touchant  lesSainâes  Reliques  qu’il  loi  fervitoit 
contre  un  chafeun  , & les  hommes  du  Comte  Jurèrent,  qu’ils  oc  lui  lcrviront 
encasqu’ilmanquaàccfoirejufqucsà  la  pleine  fatisfoâon.du  Duc.  Le  Duc 
pourat  retenir  les  oftages  du  Comte  encor  deux  ans,  nefotqueleComteparfe 
fervicesotmrieresfceutrobceDirautremcnt.oaqiKpouraucuod’iceuxildon- 
nattelle  afleurance,  queleDucen  foc  content.  Eepour  la  compofftion  entre  > 
kdiâComtcde  Gueldres&ThieryEvelqucd'Vtrechtfotordpnné.&promit  ' 
le  Comte  en  bonne  foy , qu’il  induiroit  tant  qu'en  lui  ell  Wiîlaumc  Comte 
-d’Ooft-  Frtfe  fon  gendre , à ce  qu’il  ne  fift  ultérieure  guerre  Si  injure  à l’Evcs- 
queautDoncdc.Queme&esaocresbicosdc  fon  Eglile,  & s’ilaepouyoic  à ce 
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Hen»y  I.  refmoüvoir  doibs  le  premier  Dimanche  apres  la  fefte  de  S.  Agnes  en  troislêp- 
nuines,  rEvefquealîigncrat  tel  jour  qu’il  voudrat  au  Comte,  qui  fans  fraude 
& dilay  obfcrvcrat  ce  que  lui  icrac  ordonne  par  les  pairs  de  l’Evelque.  Le 
Comte  de  Gucldres  ne  ferat  forger  monnoie  à Sutphen  au  coing  & poix  de  la 
L’m  Mt  monnoie  de  Deventer  ou  V trecht.  Albert  denommerat  quatreperfonnes  hora- 
mes  du  Comte  de  Gucldres,  Iclquclsfur  la  fidelité  qu'ils  doivent  audiâComte 
prononceront  fi  lediâ  A Ibert  at  efté  juftement  prolcrit  de  fes  biens  par  lediA 
Comte  ou  point,  & s’il  fut  trouvé  que  les  biens  auroient  ellé  injuficment  con- 
filqués,  le  Comte  lui  ferat  lufiiee  contre  touts  ceux  qui  lui  voudront  calom- 
nier & nuire,  & quand  bien  il  fut  trouvé  prolcrit  Juftement, ce  nonobftant  le 
Comte  lui  lcrat  bon  juge  défavorable  en  fes  complaintes.  Audi  fut  il  ordon- 
né, quel’Evcfque&  le  Comte  viendroient  parenlcmble  le  Dimanche  apres  la 
fefte  denoftrcDame,&chafcun  d'eux  efliroithuiâ  perfonnes.lcrqucls  en  tou- 
chant les  S.  Evangiles  fèroient  arbitres  & prononccroicnt  de  la  monnoie, 
àrcavoirfileComtcla  doit  avoir,&  i quel  droiâ,&cn  quel  licu,&  vuideronc 
par  leur  dire  tours  autres  diffèrent  elmens  entr’eux.  Le  Comte  jura  aulïï, 
qu’il  afllftcroit  fidèlement  & de  toutlbn  pouvoir  à l’ArchevcIque  de  Cologne, 
à l’EvcIqne  d’Vtrecht  & à noftreDuc,  en  la  difiention  que  lors  couroit  en 
l’Empire,  &qu’il  fuivroitaveceux  le  parti  de  l’Empereur  Otton.  Et  combien 
que  les  lettresde  ce  traidé  font  iàns  aucune  date,  toutes  fois  peut  ou  raifonna- 
bicment  conjcrfturer  qu’elles  furent  données  envers  l’an  MC.  XCIX.  ou 
MCC. 

Albert  EvcIqucdc  Liège  frerede  Henry  Comte  & Sire  de  Cuyek  trcrpaflâ 
&°m.‘  fiecle  le  premier  jour  de  Février  de  l’an  MCC.  conibmmé  d’une  con- 

tinuelle & lente  maladie  : pour  la  fiicceffion  de  qui  plufieurs  pcrfbnnes  furent 
’ propolcs entre  lefquels  les  plus  apparents  furent  Conrard  Religicusde  Villers, 
qui  eftoit  fils  (fEginon  Comte  d’Vrach  & de  Seync  & d’Agnes  fille  au  Duc  de 
Scringen , Henry  Prevoft  & Archidiacre  de  S.  Lambert  fils  de  Renier  Sire  de 
* lauche&d’IdedeMonsDamedeBaudour,  &HuguedePierrcpontfilsdeHu- 
»•'«  EwA  8“'^  Wafnou  & de  Pierrepont,  & de  Clémence  de  Rhetcl,  lequel  par- 
deflîis  les  autres  obtint  la  pluralité  des  voix  & confirmation  de  l’Evefché  de 
Liege;  &quandà  Conrard  il  devint  fucceffivement  Abbéde  Villers, de Clcr- 
vaux&deCifteaux,  puis  Cardinal  & légat  do  S.  Siégé  & fut  un  des  plus  figna- 
lés  perfonnagesde  Ion  fiecle , fleurilîânt  en  Sainéfeté  & prudence, 
r At.  LeMonaftere  de  noftre  Dame  à ter  Cameren  près  Bruxelles,  Ordre  de  Ci- 

fteaux,  print  commencement  envers  l’an  MCC.  1.  par  certaine  devote  Re- 
ligieufenommée  Gil1e,à  laquelle  noftre  Duc  avec  la DuchcITe  Mathilde  don- 
nèrent à ceft  eflêa  le  lieu  nommé  Penncbroec  avec  autres  biens , ce  que  fut  con- 
fi  rmé  par  Ican  de  Bethune  Evelque  de  Cambray. 

Arvtri.  La  Ville  d’Anvers  fut  en  l’an  fufdiâ  MCC.  I.  aggrandic  depuis  le  folle 
qu’à  prelèntonnommélaSuykcr-Ruye,  julqucs  au  S.  lans-Vliet  vers  le  Midi, 
je  verslefcptcntriondepoislefoiré nomme  Harinc-Vliet, jufquesà  S.Peeters- 
Vlier , comprennant  tout  ce  qu’à  prefent  l’on  voit  enfermé  dans  la  M inre-broe- 
der-  Roye,Catte-Vefte,S.  Catharine-Vefte,  Lombarde- Vefte &Steenhouders- 
Vefte. 

rEtli/i  En  l’année  enfuivantc  MCC.  IL  noftre  Duc  confirma  à l’EBlilè  de  no- 
lire  Dame  en  Anvers  certaine  donnation  fàiâe  par  Anthoine,  Willaume  & 
Arnou  Chevaliers  de  Bnnsbeke  frétés,  de  trois  gerbes  de  ladifmedeMillegcm, 
avccquatorfcbonnieres  de  terre  limées  illec;  & aux  lettres  lut  ce  données  font 
nomméstclmoins Godefroy  Sire  de  Breda  & deScoten,  ArnouSiredeGrim- 
. berge,  & Wauther  Berthout  Site  de  Grimberge  fon  nepvcu,  Arnou  Sire  de 

Dieft 


G.ifOr- 

tW. 

R.4ÜS. 
laefaet, 
Cromiff, 
de  yilkrt. 


Not.  tbap. 


Not,  chief» 

i»4. 


Digitized  by  Googk 


LIVRE  IV.  t6t 

Dieft&Ocrardlbnfrere,LambcrtdeRumpfdorpc,  Henry  de  Rixftele,  Nico-  Hehrti. 
lasdeRanR,  WtlIaumedeCrainhem,  ArnouSiredeRodeiaer,  ArnouSirede 
Welèmale,  & Nicolas  Sant. 

Sttwnvtl-  La  paix  traiâée  entre  l’Evelqae  d'Vtrecht  & Otton  Comte  de  Gaeldresne 
iemtMtJe  fut  dc  Wguc  dutce , Car  lcdiiS  Comtc  cu  licu  d’cmpcfchet  Ics  injurcs&gtiefs 
que  Willaume  Comte  d’Ooft-Frilc  fiilbità  l’Eglifc  d’Vtrecht,  allilloit  ouver- 
*«.  cernent  fon  gendre  contre  lediâ  Evefque  ; & & mefme  refuToit  le  lêrvice  qu’il  ' ' 

devoir  à nolcre  Duc  comme  ion  vailàl,  ce  que  de  nouveau  donna  accaüon  de 
guerre  entre  les  parties  ; mais  le  Comte  de  Gueldres  tedçubtant  les  forces  de 
noftrcDuc,  fit  pardes  amis  rcquirir  la  paix,  laquelle  finalement  fut  arrcftce 
TrM/  en  l’an  fufdid  MCC.  II.  àMaftricht,  en  preiènee  de  l’Eiwereur  Otton,  de^''^'^*’ 

GuiLegat  duS.Siegedc  d’Adolfd’Altena  Archevelque  deCologne,  àcertai- 
^ ’ nés  conditions,  fcavoir  eft  que  fl  lediâComtede  Gueldresfotrequisdevenir 

au  fervice  do  Duc&qu’en  ce  il  manquât  ou  fiit  en  faute  de  fiiirecequ’eflcena 
un  homme  lige  k fon  Seigneur,  coûts  les  fiefs  que  ledid  Comte  tient  du  Duc 
feronemis  en  mains  du  Duc  pour  en  difpofcr  félon  Ion  vouloir,  &de  ce  furent 
def^fehees  lettres  fëellces  du  feel  du  Duc  & du  Comte , Ibubsle  cefmoignage 
de  Henry  Duc  de  Limboi^,  de  Gérard  Comte  d’Are,  d’Adolf  Comte  des 
Monts,  de  Henry  de  Waflanberg  fils  au  Duc  de  Limbourg,  deRaffeSirede 
Gavere , d’Arnou  Sire  de  Wcfcmale,  du  Chaflelain  de  Bruxelles,  deRu^erde 
Merehem,  de  Thiery  de  Milhem,  de  Renier  de  Tygele,  de  SibertleSueve, 
d' Arnou  Sencfchal  de  Rotfelaer , & de  Gofuin  de  Heverle.  Semblablement  fo- 
rent audiâ  lien  traiârés  certains  points  d’accord  encre  lediâ  Comte  de  Guel- 
dres  & l’Evefque  d’Vtrecht. 

Mais  tours  ces  appointements  ne  fervoient  que  pour  s’accommoder  au 
temps  & rompre  les  defleins  de  noftreDuc,  &parainfi  facilement  de  parche- 
min changèrent  en  fer , car  le  Comte  de  Gueldres  ne  laifTà  pour  tout  cela  de 
foire  laguerreàl’Evefque  d’Vtrecht:  Thiery  Comte  d’Hollande  avec  le  Com- 
te d’Ooft-Frife  fon  frere  d’ailleurs  occupèrent  tout  ce  qu’efl  deçà  l’ilcle,  & 
s’advancerentdemettrclefiegcàla  ville  d’Vtrechc;  noflre  Duevoiant  la  des-  > 

Fttfii*  loiauté&fclounie  du  Gueldrois  convoqua  les  Pairsde  là  court,  qui  par  fenten- 
“jugèrent  que  félon  ledroiift  féodal  &les  traiâéspaffés,  le  Comte  avoir  for- 
0^.  foidï&cfloitdefcheu  de  tours  les  fiels  qu’il  avoir  tenu  du  Duc,  i qui  ils  forent 
adiuges  pour  en  faire  fa  volonté , ce  qu’ils  firent  dénoncer  au  Comte  de  Guel- 
dres,  qui  pourtour  cela  ne  laiffade  retenir  lapoflcfTiondefdiâsfiefs;  ce  quefiit 
caulè  que  le  Duc  fè  mit  en  armes  pour  prendre  par  force , ce  que  la  raifba 
& luflice  lui  avoient  attribué;  mais  aiant  entendu  que  le  Comte  s’achemi-  i 

noit  devers  l’Empereur  à petite  compagnie  pour  faire  des  nouveaux  traiâés,& 
amufèr  le  progrès  de  fes  armes,  il  s’advifà  d’envoicr  quelques  troupes, qui  le  Cm'ui. 

Lt  Ctmu  furprindrent  « firent  prifbnnicr  : Le  Comte  d’Hollande  fon  partifan  en  fot 
auffi-tot  adverti,  & parainfi  il  quitta  fubitement  le Si^e d’Vtrecht  & fe  vint 
ftmmtr'  jeâcrfur  lavillcdeTnieltqu’il  print  &fit  confbmmer  par  le  feu , de  la  mit  le  Rym-Crv 
Btiilt-  fiegca  la  ville  de  Bois-le-Duc,  qu’il  preflà  avec  telle  force  & deligence  qu’en 
peu  de  tempselle  fut  rendue  à fà  volonté,  faifant  entr’autres  prifbnniers  Wil- 
**  ■ laume  Sire  de  Perweys  frere  du  Duc,  & Henry  Sire  de  Cuyek,  qui  y efloient 

entrés  pour  la  defendre , & comme  il  Icavoit  que  noflre  Duc  venoit  au  Iccours 
desfieus,  ilfitlegiercmentfpolicrladiâcville  & ymitlefeu,  fe  retirant  chargé 
de  butin  : Le  Ducs’advança  en  toute  halte,  & le  pourfuivitjolquesaupafragcde 
Lt  Ctrnu  laMeufc,  ou  le  combat  commança  avec  telle  chaleur,  que  d’une  & d’autre  part 
ilycuflbonnombrede  tués,  maisà  la  fin  la  viéloiredemeura  aux  noftres,  8c 
demeura  le  Comte  d’Hollande  prifonnier  avec  plufieursdes  liens,  &forentles 
Tom.  I.  Sf  Sires 
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SiDes  tk'  Perweys  & Cnyck  delÎTi^  & tout  le  butin  rccomrert,  & pararnfi 
déniât  le  Duc  au  doffiis  de  Tes  eoneaiis , voiasc  en  lès  prrfons  ks  Comtes  de 
Gueldrcs  & Hollande , aufquels toutes-fois  comme  Ptinoe  deboimaire  il  trafâ! 
fort  couitoifemcni. 

Cependant  Adelf  Comte  des  Monts  & Louis  Comte  de  Los  firent  ^ands 
devoirs  pour  U délivrance  du  Comte  de  Gueldrcs  leur  oncle , & à la  nnl’on 
proieâa  quelque  forme  d’accord,  par  laquelle  lut  didl,  que  laoompontion  fài- 
âe  ci-devant  à Vtrecht  entre  le  Comte  & l’Evelque  d’Vtrecht  lèroic  enrrete- 
BQC&  demcureroitcoriercen  tours  fes  points  j &qtBntàThieryjeuneComte 
de  Cleves , fur  qui  le  Guddrois  avoit  ulurpé  quelques  terres , fiit  ordonné  que 
le  jeune  Comte  deraeureroit  en  paifible  polTellion  de  tout  ce  qu’Arnou  Comte 
de  Cleves  ton  perc  avoit  tenu  i fa  mort,  & fi  lediâ  jeune  Comte  aroitnlte- 
rieurcmcnc  quelque  pretenfion  i là  charge , le  Comte  de  Gueldrcs  lèroit  tenu 
derefpondrcla&ouilappartiendroit.  Et  pour  les  exces&gricft  fâiâspar  le- 
diâComredcGueldrescontre  noftre  Duc,àrailôndelquels  les  terres avoient 
efté  adji^cs  au  Duc , l'on  neptint encor  quelque  ferme  relolution  ; maisilfot 
diâque  toutdemeureroit  fiifpens  & en  mefmc  efiat  comme  il  avoit  cllé  le  Di- 
manche apres  l’Exaltation  de  la  S.Croix , à celle  condition  toutes-fois , qu’à 
certain  jonrque le  Duc  declaterat,  le  Comte  donnerai  tellelàcisfedion  &ap- 
pailcmentcommeramour&  grâce  do  Duc  Inialfigneront:  & à fin  qne  le  Duc 
enildeceaucuneafifeurance,  leComtemit  en  mains  de  l’Empereur  comme  en 
ollagc  tours  lesfieft&  terres  qu’il  tenoit  tant  de  l’Empire  que  de  l’Eglife  de 
Cologne,  avec  telle  lubieâionques’il  manquatà  ce  qu’entre  eux  lèroit  ordon- 
ne, qu’il  lèroit  defeheu  defdiéles  terres&fiefi,  dcfqnels  le  Duc  en  tel  cas  ponroit 
prendre  la  vrai  & réele  pollèflîon , & recevoir  l’invelbture  dudiâ  Empe- 
reur &del’Archevefque  de  Cologne:  Et  pour  rendre  le  Duc  de  cepins  acertc- 
tené , le  Comte  mit  en  lès  mains  Ibn  filsâc  fille,  & les  Comtes  de  Los  Sc  des 
Monts  promirent  qu’ils  n’afillleroieot  jamais  an  Comte  de  Gueldres,  julques 
àce  qu’il  auroit  accompli  tout  ce  qne  dcllus  cil  diâ , & aulfi  les  autresparents 
amisdèvalIàlsduComtedemeureroat  obligés  au  ferment  que  ci-devant  ils  ont 
fiiiâ  en  faveur  de  nollre  Duc,  comme  l’ancienne  Charte  contient  dont  at  dlé 
feiâe  mention  ci-devant;  & fi  le  Duc  vint  à mourir,  tontquedelTusferatmain- 
tenuàla  DuchcITc&leursheritierspar  le  Comte  de  Gueldresoufes  heritiers. 
Enfuite  de  lès  convetunces  lut  arrcltéequelqiK  peu  apres  une  translation  plus 
prticuliercentreleDuc&le  Comte  de  Gueldres  par  laquelle  forent  accordés 
lesarticlcsruivants,  que  le  Comte  paieroit  au  Duc  en  la  ville  de  Lovain  deurl 
millc&  cinc  caits  marcs  à certain  terme,  feavoir  ell  lepremicr  Dimanche  en 
quarefme  lorsprochain,  mille,  ou  mille  & cinc  cents  marcs  félon  la  valeur  des 
marcs  de  Lovain,  &li  le  Comte  paie  audit  terme  les  mille  & cinc  cent  marcs 
il  paierai  à la  S.  Remi  prochainement  fuivant  les  mille  marcs  reliants,  félonie 
cours &c(limation  desmaresde  Cologne,  &s’il  advint  que  le  Comte  ne  paiat 
aupremierrermequemille  marcs,  en  tel  cas  il  paierat  àla  S.Remifiifclitmil- 
leKcinc'ccnts marcs  monnoie  de  Coltgnc;  8c  pour  aflèurance  de  ce  ttendrat 
leDuclesdeuxfilsdu  Comte  avec  vingt  A cinc  nlsdefes  honnne$,&  fi  ledit 
Comte  fit  faute  audit  paiement  toute  la  terre  dudit  Comte  giflante  entre 
Meulè  & Wacl  avec  Tilreweerde  ferat  obligée  au  Duc  par  forme  de  mge 
pour  mille  marcs,  & Bommclreweerde  pour  mille  & cinc  cents  marcs,  & fi  le- 
dit Comte  paiat  au  Duc  le  ptcmieie  Dimanche  en  quarefme  mille  Sc  cinc 
cents  marcs, Icsen&ntsdefeshommes  feront  libres,  mais  les  enfants  du  Comte 
demeureront  encor  en  ofe%c,  & les  terres  d’entre  Maesfe  Wael  avec  Tielre- 
weertengage  pour  les  lefunts  mille  marcs,  & fi  le  Comte  ne  paiat  le  pre- 
mier 
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nrier  DimiitcheM^aTefise  que  mille  marcs,  en  tel  casiescnflmtsdefeshom- 
mes  feront  auin  libres,  & lès  fils  demeureront  en  mamsduDuc,&Bomrnelre- 
weerdelèratobligéepoar  gardes  mille  iSc  cinc  centsmarcsquirelbetont;  Et 
fi  le  Comte  de  Guelores  paiat  au  premier  terme  à fcavoir  le  Dimanche  luve- 
cavit  toute  la  lommededeux  ibille&cinc  cents  marcs,  fesfils&lescnfàntsde 
lès  hommes  feront  libres,  comme  auffi  les  terres  fiiHideS , & s’il  arriva 
qu’aucun  des  enfants  oftagiers  vint  à mourir,  cftrc  malade  ou  à s’enfiiir,  le 
Comte  ferat  tenu  de  reftablirenfiplace  unamterfcl^lequalité  & condition. 
Et  fîir  la  fin  dndiâ  tratAc  efi  di<% , que  le  Comte  de  Gueldres  paie  cefle  fommé 
par  ce  qu’cflant  à Mallricht  en  pnelênce  de  l’Empereur , du  Cardinal  Légat , dé 
l’Archevefijuedc Cologne,  de  l’Evefquede  Liege,  du  DuedeLimboutg,  du 
Comte  de  Hoftaden  Sc  autres,  il  avoit  promis  de  lèrvir  au  Duc  fidcllcmcnt 
comme  Ion  homme  1^,  &quele  Comte  d'Hollande  ne  porteroit  aucun  dom- 
mage au  Duc,  ce  que  toutes-fbis  le  Comte  de  Gueldres  n’avoit  tenu , car  le 
Comte  de  Hollande  avec  les  gens  do  Comte  de  Gncldres  avoient  depuis  prins 
& btullé  les  villesdc  Thiele  Sc  Orten , & cllant  le  Duc  en  équipage  pour  re- 
VengerleldiâsoutragM,  & aiant  appelle  à Ibn  fervice  lediâ  Comte  de  Gocl- 
dres,  il  l’avoit  dclai^,  & que  pis  eft  envoie  fes  hommes  en  l’afnilence  du 
Comte  d’Hollande  contre  lui , pour  quels  exces  & defloiautés  le  Ducs’efloit 
fai  fi  des  fiefs  & terres  que  le  Comte  de  Gueldres  tenoit  de  lui,  en  conformité 
de  lafentence  jugée  par  les  Pairs  de  fa  court:  mais  parmi  ce  traitfté  & le  paie- 
ment de  ladiéte  lomme  le  Doc  déclaré  avoir  pardonné  & remis  au  Comte  leP 
dias  excès,  &luiat  rendu  & reftitué  toute  la  terre  que  lui  avoit  cfté  adiiçéc. 

3. 7r«iS/  Et  pour  vuider  quelques  autres  diffèrent  entre  le  EÎuc  & le  Comte  de  Gud- 
dresfutcncoTconclu&flipuléun  traiâé  particulier, contenant  les  points  en- 
emu  de  le  Comfe  renonceitout  droiâ  qu’il  avoit  prétendu  en  Mcgen, 

comme  auflianx  unions  de  la  Campine  qu’on  nomme  Eenin^e,  qu’efiuhdroia 
depouvoirjoindrc&  aflèmbler  gens  à Ibn  lèrvicc.  Les  marchands  vaffâls  du 
Duc  liront  libres&ffancsdcs  toots  Milieux  for  le  Rhin  par  tootesles  terres  du 
Comte,  tomes-fbislônbsce  pretextnc  ponrbntlefdiâs marchands  mener  au- 
cunes marchandifesd’cftrangers,  &fifurcc  ilsfhfTentaccufés,  ils  lcronttenui 
de  déclarer  par  ferment  que  telfes  marchandifes  appartienent  à eux  & point 
àd’autres,  aufli  ne  pourontics  receveurs  dcstoIlieuX  fbubs ce conleor prendre 
occafion  de  maligner  contre  lefdiâs  marchands.  Les  Bourgeois  de  Bois-le- 
Duc  près  Orten  feront  libres  de  tours  Milieux  ; par  toute  la  terre  du  Comte. 
LesBouigcois  de  Thile feront  au  melmedroia  à Snlichem&à  Driele,  com- 
me ilscftoicnt  ci-devant  du  temps  PEmpereur  Fredrîc  &dcHenry  Comte  de 
Gueldres.  Le  Comte  conféra  aufli  en  mains  du  Duc  tout  fon  Alleu  ü Oftcrbe- 
ke  avec  la  montagne,  Sc  le  récent  de  lui  en  fief.  Item  s’il  advint  quclcsOffi- 
CiersduDucéédu  Comfe  cafTcnf  different  fur  quelque  affaire,  la  dcdfion  fe 
ferat  par  le  Duc  & le  Comte.  Le  Duc  poura  prendre  de  fes  hommes,  qui  de- 
meurent ou  viendremt  demeurer  à Bommel,  les  pétitions,  & aurat  trois  fors 
par  an  fiege  & Indice  d’AdvoUeric  & tout  fervice , ne  fiit  que  le  Dnc  remit 
cela  au  Comte  pionr  Icsmirites.  Le  Dnc  promit  aufli  en  bonne  foi  qu’il  affi- 
lleroitle  Comte  en  tontes  les  guerres  qu’il  entreprendéoit  i fa  caulccontreqni 
cefiit,  qu’il  ne  trairderat  trêves,  comjiofition  ou  paixfans  le  confèil&  adveu 
du  Comte , & fi  le  Comte  entreprint  guerre  de  fon  propre  moQvement , on  fi 
ancnnhiffitgnerreàqnelqnc  occafion,  leDnc  lui  affiderat,  fiavant  qu’il  fe 
veuillcremettrcau  confeil  & jugement  du  Duc,  avec  ce  jura  ledûd  Comte  de 
Gueldres,  que  de  la  en  avant  il  lerviroit  fidellement  au  E)uc  & aies  heritiers, 
comme  fon  homme  lige,  & que  mm  ce  que  dcffns  il  tiendrai  en  bonne  foi  ; 
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& s’il  contrevint  à quelque  point,  ou  qu’ilnefitlelcrviceau  Duc  en  conformi- 
té de  ce  que  diâeft,  & cftaut  fur  ce  admonefté  par  le  Duc  oufon  héraut,  il  ne 
vintdansfix  fepmaincs  faire  fon  devoir,  touts  lesficft  quelcComtc  tient  du 
Ducferontforfai(2sauprofit  duDuc,  comme  aulTi  les fie&qu’il  tient  de  l’Em- 
pereur&Archevefquedc  Cologne,  Icfquels  le  Duc  en  tel  caspourat  recevoir 
de  leurs  mains.  Et  tout  ce  fut  ordonné  à la  requifîtion  & foubs  le  tcf  moignage 
de  toute  l’Eglilè  de  Cologne  & lès  hommes,  & avec  ccfùt  encor  conditionné, 
qu’en  cas  que  le  Comte  n’accomplift  le  contenu  de  ce  traiéié,  vingt&cinc  No- 
bles &vingt&  cinc  Minifteriels  de  fes  pais  ferviront  au  Ducdeleurscorps  & 
biens  à l’encontre  du  Comte , jufques  à ce  qu’ils  l’aient  induiél  à ce  qu’eft  de 
fon  devoir.  Les  hommesduComte  demeurants  àColc  feront  libres  dutollieu 
à Thiele.  Et  à fin  que  tout  ce  demeura  ferme  entre  le  Duc,  le  Comte  & leurs 
heritiers,  ils  mirent  leurs  féels  aux  lettres  fur  ce  depelchées,  ibubs  le  tefinoi* 
gnagcdepluficurspcrfonnes,  qui  jurèrent  auffi  de  tenir  tout  ce  que  deflus  eft 
efeript,  foubspeincdcstcrresqu’ils  tiennent  duComte,  feavoir  eft  des  Nobles 
Henry  Comte  deKefièle,RotgierSiredeMerehem,  EngelbertSire  deHorne, 

Thiery de  Home,  Thiery  AdvoUé  de  Hechte  & Thiery  Ibn&ere, Willaume 
deMollcn,  Thiery  Sire  d’Altena,  Alardde  Driele,  WauthierSpiring, Gérard 
de  W ilTche , Lambert  de  Berg , Henry  de  Brucle , Egbert  de  Malfen , A/nou 
d’Orthen  & Thiery  de  Alphen  ; des  Minifteriels  Engelbert  d’O,  Franc  de  Hou- 
them , Thiery  de Ruremonde,  Renier  de  Tegelc,  GerarddeStrale,  Godefroy 
de  Grontvort,  Thiery  Grnten,  Willaume  Robbe,  Eftiennede  Pliefe, Thiery 
Vaftaert , Renier Chaftelain de Sulekem,  Créftien&  Rudolf d’Arnhem, Thie- 
ry frere  du  Comte,  Amou  de  Arnhcm  & Hcimic  Seliex:  ceci  fut  ainfi  fàiâ 
à Lovain  en  l’an  M C C 1 1 1 . & parmi  ces  traiétés  fut  la  paix  arreftée  entre 
le  Duc  &lc  Comte  deGueldres  qui  fut  remis  en  pleine  liberté. 

Semblablement  fut  traiâé  fur  la  délivrance  de  Thiery  Comte  d’Hpllflmde,  Prem$ 
anmoisdeNovembre  dudi(ft  an  MCC.  III,  à certaines  conditions,  Icavoir 
eft  que  fur  le  different  qne  de  long  temp  il  y avoit  entre  le  Duc  Henry 
& le  Comte  de  Hollande  & leurs  predecellèurs,  touchant  la  terre  giffante  entre 
laMeufe  &l’Elcaut  versSelande,  fiit convenu  entre  les  parties,  que  le  Comte 
enrecompenfede  ladiâe  terre  rcfigna  en  mains  du  Duc  la  ville  de  Dordrecht 
des  deux  coftes  de  l’eau , avec  Dordrechs-weerde,  Heres- weerde , Duflên  & tou- 
telaterrecnttcStrycn&Waclwijck,jufquesàlaterre  duDuc;  &toutcedon- 
na  le  Duc  en  vrai  fief  au  Comte  qui  à raifon  de  ce  devint  fon  homme  lige,  & 
jura  que  de  ladiéfe  terre  il  fervirat  au  Duc  en  fa  propre  perfonne  comme  un 
homme  lige  eft  tenuàlbn  Seigneur,  contrequicefiithors-misrEmpire,  &ce 
au  droi(ft  féodal  de  Brabant,  à IcavoirquenulheriticrduComtelèratcxclusde 
la  fuccelTîon , (bit  malle  ou  femelle.  LeDucjuraauflîqu’ilaflîftcroitauComte 
comme  un  Seigneur  eft  tenu  de  faire  à fon  homme  lige,  feavoir  eft  fi  avant 
qu’il  fc  vueille  loubmettre  au  jugement  defacourt&à  lbnconlcil,&cecontre 
un  chafcnnlàuf  contre  l’Empire.  .LcDuc&leComtes’accordcrent  aufli  que  les 
marchands  de  l’un  & l’autre  réciproquement  au  ri^ard  des  toilieux  pat,  eau  & 
par  terre  qu’on  paie  en  leurs  pais,  demeureront  au  mefme  droiâ  auquel  ils 
ont  efté  du  temps  que  IcfiJidîs  toilieux  furent  inftitués.  Le  Comte  renonça 
aufii  à tout  droiéiqu’il  pouvoir  avoir  réclamé  enla  terredcBreda.  Ils  s’accorde-  I 

rent  aufli,  quelcDucnileComte ne tiendroient  en  leurs  terres  ou paisaucun  I 

qui  voudroit  porter  dommage  i l’un  ou  à l’autre  ou  à leurs  heritiers.  Les  hom- 
mes principaux  tantdu  Duc  que  du  Comte  jureront  aufli , quecetraiélé  feroit 
obfervé  inviolablcment:  & fi  le  Duc  vint  à mourir,  le  Comte  ou  les  heritiers 
alTifteront  Icshcritiersdu  Duc  à la  confervation  de  leurs  terres, & leur  feront 


I 
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hommage  lige  comme  d-deflus  efl:  contenu;  & fcmblablement  le  Duc  & fes  Hekkï  i. 
heritiers  aflifteront  les  heritiers  du  Comte  cncasqu’ilvint  àtrefpanèr:  dcfile 
Duc&  IcComtevindrentà  mourir  toutsdcux , leursveufves  &heritiers  feront 
le  mefmc  réciproquement.  Et  à fin  que  tout  ce  demeura  ferme,  le  Duc  & le 
Comte  féellerent  les  lettres  fur  ce  données;  tefmoins  Thiery  E vefque  d’ V trecht 
&noftreDucheHë Mathilde,  des  hommesdu  Duc  Henry  Duc  ae  Limbourg, 
AlbcrtComte  de  Daesbourg,  Philippe  Comte  de  Namur,  Willaume  frere  au 
Duc  Sire  de  Perweys , Henry  Sire  de  Cuyek  & fon  fils  Albert , Wauthier  Ber- 
rhout  AdvoUcdcMalines,  Godefroy  Sire  de  Breda  & Scoten,  Arnou  Sire  de 
Grimberge,  Arnou  Sire  de  Dieft , Leon  Sire  d’Aa, Godefroy  Challelain  de 
Bruxelles,  ArnouSiredeWefcmaele,  ArnouSiredeWalhein,  Willaume  Vos 
& Wautier  Bac:  &des  hommes  du  Comte  Ru^er  Sire  de  Meerhem,  Huguc 
Sire  de  Voerne,  Thiery  Sire  d’Altena , Gérard  Sire  de  Horft , W illanme  Sire  de 
Tcylingen,  Simon,  Ican  & Isbrant  de  Haerlem,  Albert  Bernard,  Wauthier 
AdvoOcd’Egmont,  Florent  de  Weidc,  Philippe  Sire  deWaflênaere,  Arnou, 

Henry  & Ican  de  Ryfwyck,  Thiery  de  Boeckel. 

1.  Trsia/  Au  meline  temps  fût  encor  ordonne  entre  noftrc  Doc  & Thiery  Comte  Pnmi 
d’Hollande,  que  lesmarchands  de  l’un  & l’autre , feront  au  mefme  droiâ  aux 
leihlUx-  tollieuxcommcilsont  efté  doibs  le  commencement  & inflitution  dcfdiâs  tol- 

lieux, àquccepointferatoblervécxaélcmcnt.  Si  quelque  vaffal  du  Comte  fût  . 
creditcurd’un  valTal  duDuc  il  ne  pourat  fur  ce  prendre  gage  par  forme  de  re- 
prclàillc,  ne  fût  qu’aupara  vant  il  aie  convaincu  en  Indice  fon  debiteur  en  la  ville 
ou  lieu  de  fa  demeure , & fi  illec  le  droiâ  lui  fut  dénié , lors  il  pourat  prendre 
g^edes  hommes  de  la  villc&place  ou  la  Indice  lui  aurat  edé  refuféc,  & non 
d’autres , & le  mefme  doit  edre  obfervé  au  regard  des  créditeurs  vaflâls  du 
Duc. 

Il  ed  vraifcmblable  qu’outre  ce  quelques  autres  traiélés  fe  firent  entre  lef- 
diâs  Duc  & Comte,  car  les  Croniques  d’Hollande  rapportent, que  leComtc 
paîa  pour  là  rançon  & dommages  fàiâs  au  Duc  la  fommede  deux  mille  marcs,  ° 
cequ’cdbien  apparent,  maisleslettr^esnefbUt  venus  àmesmains, tant  y at 
que  leComtèfut  parmi  ce  remisen  liberté;  mais  il  mourut  peu  apres  fur  la  fin 
Mtrt  d*  de  l’an  mefmc  MCC.  III.  laiflânt  de  là  femme  Adcleyde  de  Clevcs  une 
heriticre  Adc,  laquelle  avoit  edé  promife  du  vivant  de  Ion  pere 
à Henry  fils  aifhé  d’Otton  Comte  de  Gucidres  mais  edant  lediâ  Henry  peu 
apres  trélpadc , ladiâe  Adc  fût  donnée  en  mariage  par  là  merc  à Louis  Comte 
de  Los,  qui  à cede  caufe  pretendoit  la  lîicccflîon  de  la  Comté  d’Hollande, 
â quoi  toutes-fois  s’r^ola  Willaume  Comte  d’Ood-Frilc  frere  au  Comte 
dcITunâ,  & oncle  à la  ComtelTc  de  Los , d’ou  grande  guerre  s’cfmeut  entre  eux, 
commelesCroniqucsd’Hollandc  rapportent  affés  au  large;  l’iflûc  toutes.fois 
ne  lût  trop  fiivorableau  Comte  de  Los.  carleComted’Ood-Frifeedoitfuppor- 
té  par  ta  principale  NoblefTcdupais,  mais  la  mort  de  la  Comteflc  Ade  advenue 
quelque  peu  apres  mit  fin  à celte  guerre. 

Il  fcmblc  que  nodre  Duc  favorifoit  en  ce  débat  le  Comte  d’Ood-Frilc,  car 
Dijfntitm  il  cdoit  en  mauvais  mefnage  àvec  le  Comte  de  Los  i caufè  de  l’AdvcUcrie  de 
S.Tron,&  autres  quercllesqu’il.mouvoit  à ceuxdeMadricht;delbrteque  le 
' Duc  délibéra  de  lui  faire  la  guerre  : Le  Comte  redoubtant  le  pouvoir  du  Duc  G.  dOr- 
s’addrelTa  à Hugue  Evc&uc  de  Liege,  fc  encor  en  l’an  fuldiâ  MCC.  III. 
devint  fon  homme  & vallat,  recevant  de  lui  en  fief  fon  Chadeau  de  Mon- 
tigny  là  terre  &lbn  Chadeau  de  Hallud,  fbnAlleu  deTeirendcrlo,&  l’hom- 
mage du  Chadeau  de  Lumaing , que  Louis  AdvoUé  de  Hasbaiog  tenoit  de  lui 
en  fief;  en  recompcnic  de  quoi  l’Evelque  lui  promit  toute  affidcncc,  & lui 
Tom.  I.  Tt  céda 
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céda  tout  ce  qu'il  pretendoii  au  Challcau  de  Duras , que  («mblablemcoc  te 
Comte  priât  en  fief  de  l’Evefque  pour  lui  & les  fuccefléurs,  aonobllant  que 
pour  lors  lediâ  Challcau  de  Duras  fut  en  mains  de  nollie  Duc,  de  qui  lediâ 
Comte  l'avoit  aulG  relevé  peu  devant.  Enfin  routes  ces  menées  animèrent 
d’avantage  le  Duc,  qui  encor  en  la  mefme  année  envers  le  moisdeluillct  mo 
oalônarinée  jul'quesàLanden,  en  intention  d’alTicger  la  ville  de  S.  Trou,  d’au- 
tant quelle  favorilôit  le  ComtedeLos:  l’EvcIquedeLicgefcmit  aufli  en  cam- 
pée pour  défendre  Ibn  allié  & vallàl,  & vint  Julqucs  à Wareme  ; mais  Phi- 
lippe Comte  de  Namur  s’eftant  mis  entredeux  travailla  huid  jours  pour  em- 
pclchcr  le  combat,  & à la  fin  moicnna  une  trêve;  pendant  laquelle  le  Comte 
deLosAccanc  envers noftre Duc,  qu’iltraida  quelquescouvcnanccsentrehii 
& leComted’Ooll-Frife,  fur  les  querelles  & luccelBon  de  la  Coffltéd’Hollanr 
de:  aulD  le  Comte  de  Los  pour  avoir  le  Duc  favorable  & mettre  fin  à toutes 
' querelles,  s’accommoda  avec  lui  à certaincsconditions,  Icavoir  clique  ledid 
Comte  & la  Comteflê  Ade  fa  femme  refigneroient  en  mains  du  Doc  tout 
l’Alleu  que  par  droid  d’heritage  leur  competoit  en  Hollande , & le  recevroient 
de  lui  en  fief,  hors-mis  le  Bourg  de  Leyden  avec  la  Challelainie.  Si  le  Duc 
peut  recouvrer  ou  acquérir  les  hommages  & Ibuverainité  de  quelques  terres 
que  le  Comte  tient  d’autre  Seigneur,  le  Comte  les  prendra  du  Duc,  &travail- 
lerat  tant  qu’en  lui  e(l  à ce  que  tels  Seigneurs  cèdent  & tranfportent  au  Duc 
Icfdid  honamages.  Le  Comte  mettra  aufifi  en  mains  du  Duc  le  Chafleau  de 
Chaumont,  lirr  lequel  la  ComtefTê  Adeat  fondoUairc,  Atouts  deux  le  rece- 
vront de  lui  enficf,avec  une  rcnteannuelledecentmarcsqu’ilsluiafligneront,  , 
outre  autre  deux  cents  marcs  que  des-ja  le  Comte  lui  avoit  alTigné  en  Ton  Al- 
leu de  Herdcnc.  Tout  fief  motivant  de  l’empire  que  le  Comte  peut  avoit  al- 
licné,  prendra  le  Comte  du  Duc,&  le  Duc  de  l’Empire,  en  cas  que  l’Empe- 
reur le  peut  recouvrer.  Le  Comte  s’obligea  aufli  de  maintenir  l’accord  traidc 
entre  lui  & Willanme  Comte  d’Oofl-Frifè  félon  le  dire  Sc  conleil  du  Doc,  de 
Rotgicr  de  Merehem  & de  ceux  qu’ils  prendront  pour  leurs  adjoinds:  & filç 
Comte  d’Oofl-Frilê  ne  voulut  admettre  ledid  accord  & ne  fe  voulut  confort 
mer  aux  articles  par  eux  ordonnes , le  Duc  promit  d’afli  lier  le  Comte  de  Los , & 
tant  taire  que  l’accord  ferat  entre  eux  tenu  inviolablemcnt:.  aufli  affillerat  le 
Duc  au  Comte  de  Los,  en  tout  ce  ou  il  pourat  montlreravoirdroid.  Le  Duc 
& leComtedeLosprendrontchafcuntroisdeleoishommes,  Iclquels pronon- 
ceront fur  la  fomme  d’argent  i paicr,  & fiiccuxtrouventquclqueautrc  expé- 
dient pour  plusampleconfirmationdeleuramitié,  leDuc&IcComtefefbub- 
fflcttront  à ce  que  par  eux  ferat  fur  ce  ordonné.  Le  Comte  deviendrat  parmi 
ce  homme  lige  du  Duc  contre  un  chafeun,  fàuf  l’Empire  & l’Eglilè  de  Liège; 
fi  routes-fois  l’Evefque  ou  Ion  Egllfe  moUvoient  guerre  injufle  au  Duc,  le 
Comtciesdoicfurceadmoncfler,  &s’ilsperfevcrent  en  leur  mauvais  delfcin,  le 
Comte  doit  lèrvir  le  Duc  comme  à fon  Seigneur  & Pair.  Mais  ce  traidé  ne 
fut  bien  tenu  par  le  Comte  de  Los,  qui  eftoitfifermeroentattachéauparti  de 
l’Evcfque  deLiege,  que  s’oubliant  delôndevoirilnelaiflààlamoindre  occa- 
fion  de  prendre  les  armes  contre  le  Brabant,  comme  nous  verons  à fuite  de 
noflrc  dilcours. 

En  la  mefinc  année  M C C.  III.  noftre  Duc  & Adolf  d’Altena  Arche- 
vclquc  de  Cologne  rcnouvellerent  les  anciennes  alliances  & confederations- 
qu’il  y avoit  entre  eux  & leurs  pais,  foubs  le  telmoignagc  d’EngcIbert  des 
Monts  grand  Prevoft,  d’Vdbn  grandDoicn,  deGcrardPrcvoftde  Santcn,de  Nat.tbtf. 
Brunon  Prevoft  de  Bonne , de  Thiery  PrcvoftdcS.Cunibert,  deThfcry  Prevoft 
de  S.  André,  de  Thiery  Prevoft  dcS.Gercon,  de  Thiery  Prevoft  des  SS.  Apo- 
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(1res,  de  Moiilre  Olivier,  de  Braaon  de  Beolchem,  de  Godefroy  Notaire  , hexrt  i> 
d’OttonCointedeGueldrcs,  deThicrycnftncoujeune  Comte  de  Clcves,  de  Duc. 
Wiilaume  Comte  de  luliers»  de  Henry  Comte  deSeyne,  dcGcrard  Comte  de 
Arc,  deLothaireComtcdcHoftadc,  de  Henry  ComtedcKeflèle,  d’Adolf 
Comte  des  Monts,  d’Aruou  Comte d’Alteua,  d’ArnouComtedelaMarck,  de 
Godefroy  Comte  d’Arensberge,  de  Henry  Comte  de  Teclenbojg,  d'Otton 
Sirede  Wickerode,  d’EverardSired’Arberge,  dcRutgerSitedeMerehem,  de 
GisbertSiredeBremet,  de  Rutger  Stommel,  de  HcrmaaAdvotle  de  Cologne, 
deHcnrySirc  de  Volmcftcyn,dc  Henry  Sircd’Àlphen,  de  Herman  Sire  d’ AU 
fteren,  d’Otton  Chambellan,  de  Henry  Wichterieb,  & de  Thiery  d’Eren- 
poorte.  , 

AllifKe  L®  Comte  de  Gueldres  fe  trouvant  fort  chargé  par  les  convenances  traiéfés 

mecGiul-  avec  noltrcDuc,  s’advilàdc  frire  rechercher  une  de  lès  hiles  en  mari^  pour  ftg.  fj. 
Gérard  Ibn  fils  aifné,  afin  d’cxculcrpar  cemoien  le  paiement  des  grolms  i'om- 
mes  aufi]uelles  ilelloitccnu,  &àla  fin  fut  accorde  que  le  Duc  donncroitfa  fille 
Margaretc  au  fils  du  Comte,  8c  en  cas  quelle  vint  a mourir  il  aurai  la  fille 
luivante , & de  meiinc  fi  le  filsdu  Comte  vint  à treljxiiret , le  mariage  fc  feroit 
avec  Ion  fécond  fils  ; le  Duc  donnerat  avec  là  fille  en  dot  an  fils  dn  Comte  de 
Gueldres  ladebtede  mille  &cinc  cents  marcs  eu  laquelle  le  Comte  lui  efrpre- 
ftement  oblige,  avecle  gage  qu'il  tient  pourladidelbmmc;  & outre  ce  quand 
la  fille  du  Duc  ierat  parvenue  en  eage  perur  le  marier,  il  lui  donnerat  encor 
telle  fomme  que  fes  hommes  à les  hommes  du  Comte  lui  conlèillcront  félon 
Ibn  honneur.  Le  Duc  rendrai  aufllau  Comte  fes  fils  qu’il  at  enoltage,  à con- 
dition toutcs-lbis  que  le  Comte  lui  donnerat  pour  -rclpondants  & pleiges 
l’ArchcvclquedeCologne&fonEglife , rEvefqned’Vtrccht&fonEglilc,  les 
Comtes  de  Los  & des  rMonts,  & touts  fes  hommes  qu’il  pourat  donner,  & • 
que  le  Duc  demanderat,  avec  toute  autre  allèurance  pc^iblefiu  cequcleCom- 
te  fervirat  au  Duc  loyalement  comme  Ibn  homme  lige,  Icloh  le  contenu  des 
anciennes  Chartes,&  s’il  cil  befoing  nouvelles  lettres  lcraatfiir  ce  depdehées. 

Le  Duc  & le  Comte  quiteront  toute  union  en  laCampiue,  &chaicun d’eux 
aurai  ibn  droiâ  de  la  mailbn  de  Helc. 


Lt  Duc  Cependant  les  troubles  en  l’Empire  s’ollumoient  de  plus  en  pins  entre  Ot-  Pmim 
prrntU  ton,  & Philippe,  qui  contcudoient  du  régné,  mais  Philif>pc  par  là  prudence  flf-i*- 
4""  conduifit  tellement  les  aflàires,  que  à (leuil  attira  à Ibn  parti  pluficurs  Prin- 
rt^'pbi-  ces  & Prélats , delqucls  fut  un  Adolf  Archevclque  de  Cologne  par  le  moicn 
lipft.  de  qui  à la  fin  il  gaigna  aulTi  nollre  Duc  qui  n’clloit'trcp  bien  fatisfaiél  de  ce 
qu’OttondifferoittousJours  d’cfpoulcr  là  fille  Marie,  .laquelle  eftoitja  en  eage 
competent  Philippe  fut  tres-aife  dcce  changement,  frcjugeoitqu’aiantle  fnp- 
pott  d’un  Prince  fi  puillàut  les  prctcofious  ne  le  pouvoiedt  mal  porter , & pat  * 

' ainfi  il  declarapar  les  lettres  patentes,  quelcjournKfmequclapaix&recon-' 
ciliation  c’elloit  arrciléc  entre  eux , il  avoir  obligé  & donné  en  g^c  au  Duc 
Henry  fa  ville  de  Duysbourg  p>our  la  Ibmmc  demil& huiél  cents  marcs, 
à raifon  delqucls  le  Duc  dévoie  prendre  8c-  lever  touts  les  ans  deux  cents  cin- 
quante marcs  du  revenu  de  ladite  vi  I le , en  prclènce  de  celui  qui  i ce  lèrat  com- 
mis par  leChatlcIain  de  Weerde  quicoutes'-fois  n’aurat  autre  pouvoir  ou  jurif 
diâion  eu  ladiâeville  de  Duysbourg,  ains  le  Duc  la  tiendrai  & y mettrat  fes 
. gardes  avec  entière  8c  plcincadminiîtration.&filerevenudeladiftcVillevint 
afurcroillrclcsdcux  cents  cinquante  marcsfuldiâs,  le  fuiplusdcmeorerat  au 
profidl  de  i’Emperenr , & s’il  y eut  manquement  ou  courtrelle,  l’Adminillrateur 
ocrEmpcrcurà  Weerde fupplicrat&foumiratau  delàut:auin  ellconditionné 
qucquaiid  l’Empereur  qnitterat  au  Duc  la  troifieline , quatiiefme  onplosgrande 
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partie  de  (adiâefommeCapicaledemil  & huiâ  cents  marcs,  qu’àl’advenant  le 
revenuannuel  que  lcDucdoit recevoir  ferat  diminue,  l’Empereurpromit  aulfi 
au  Duc,  qu’en  bonne  foi&cant  qu’en  lui  eftil  travailleratà  ce  quel’Evelquc 
de  Mets  lui  tranfporterat  lesbiensqu’ilati  S.Tron  enelchange  d’autres  biens 
d'clgale qualités  revenu,  que  le  Duc  devratafligncraudiâ  Evelque.  Ilpro- 
mitaulTidcncreccvoirengraccrEvcIquede  Li^e,  le  Comte  de  Los  & autres 
fes  tuteurs  & adhérents , ne  lut  du  confeil  & adveu  du  Duc.  Encor  s’obligea 
il,  de  faire  en  forte  avec  le  Roy  de  France,  que  le  Duc  fcroitenlàgrace,  & 
qu’il  lui  aiTifteroit  & feroit  fevorablc  en  fes  prctcnfions  touchant  les  terres 
mouvantes  de  lui.  Il  promit  en  outre  de  donner  an  Duc  le  tollicu  & AdvoOerie 
deMaerfcn,  avec  eequ’endepend,  fi  avant  que  GofoinSire  dcFauquemont 
qui  letient  de  l’Empire  y portât  fon  confentement.  Encor  promit  il  de  donner 
librement  à Willanme  Comte  d’Hollande,  les  fieft  que  lonpere&frere  avoi- 
ent  tenu  de  l’Empire.  Si  les  Evelques  de  Straesbourg , Mets  & autres  refiifoi- 
ent dedonner  au  DucIcsfiefsqu’AlbertComtede  Daesbourgtientd’eux,  auf. 
quels  le  Duc  eftinftitué  heritier;  l’Empereur  promit,  qu’en  bonne  foi  & de 
tout  fon  pouvoir  il  lui  afolleratà  ce  qu’il  foit  receu  auldiâs  hommages.  Avec 
ce  promit  encor  l’Empereur  fur  là  foi , qu’il  afiillerat  le  Duc  contre  touts  lès 
advcrlàires  & ennemis,  & qu’en  tout  ce  que  concernerat  fon  droiâ  il  lui  fo- 
rât favorable  ; & réciproquement  le  Duc  commefidelPrincederEmpireferat 
oblige  à lui  forvir  en  tout.  Et  quant  au  débat  efmeu  entre  l’Empereur  & le 
Comte  de  Bar,  lediâ  Empereur  déclare  qu’il  le  remcèb  audiredel’Evelqucde 
Spier,  duComtedeDaesbouig&de  nollre  Duc.  Et  pour  la  ville  de  Nimmc- 
gequeleDucatenfapofTefTion,  l’Empereur  promit  de  lui  rccompenfor  d’au- 
tres biensfitués  en  lieu  competent,  lèlon  le  confoil  & advis  de  l’Archcvelque 
deCologne,  del’Evelquede  Spier,  desComtesdcDaesbourg&deluliers  ; & 
quand  le  Duc  aurai  receu  ladiâe  rccompenfo  il  reflgnerat  ladiâe  ville  de  Nim- 
mege  en  mains  dudiâ  Empereur.  ! 

Enfuite  decenoltrc  Duc  vint  trouver  l’F.mpcreurPhilippeà  Confluence,  ou 
il  fot  receu  en  grand  honneur&  amour,  & illec  le  douficimc  jour  du  mois  de 
Novembre  de  l’an  MCC.  IV.  il  fit  hommage  & receut  de  lui  en  fief  tout 
ce  qu’il  devoit  tenir  del’Empire , làns  autrement  l'exprimer , & Philippe  pour 
Ratifier  le  Duc  fon  nouveau  valTal , lui  donna  en  augmentation  de  ibndiâ  fief 
a ccnirperpetuellementparlui&fos  heritiers  légitimés,  l’Abbaye  & Eglifode 
N i velle , avec  tout  honneur,  prééminence  & droiâ  que  les  Empereurs  & Roy  s y 
avotent  eujufques  lors,  la  Ville  deMaftrichtavec  toute  luftice&appcndences 
dans&horsd’icellc  ville,  l’Eglife  de  S. Servais  illec  entièrement,  &aumdme 
droiâ  que  les  Empereurs  Fredric  fon  pere&  Henry  fon  frere  y avoient  eu  au- 
paravant : Et  pour  la  Ville  de  Nimmien  que  peu  devant  il  avoir  retiré  fonbs 
fon  domaine,  il  promit  de  recompenfor  le  Duc  d’autres  biens  équivalents.  11  . 
donna  encor  ou  Duc  touts  les  fiefs  & terres  qu’Albcrt  Comte  de  Daesboutg 
fon  oncle  teuoit  de  l’Empire,  en  forte  que  le  Duc  loi  devoitfiiccederlàns  au- 
cune contrediâion , en  cas  qu’il  vint  à deceder  fans  heritiers  de  foc  corps. 
Avec  ce  déclara  lediiâ  Philippe  que  les  hommes  du  Duc  de  la  ville  d’Orten 
que  l’on  nommé  Bois-le-Duc  8c  de  la  ville  de  Thiele  joüificront  du  mefme 
droid:  & franchife  es  tollieux  par  tout  l’Empire,  comme  ci-devantdu  temps 
defdidsEmpereurs  fon  pere&  frere;  8c  parmi  ce  fes  hommes  feront  auflï  li-  ■ 
bres  de  toute  exadion  les  terres  du  Duc.  Audi  ordonna  &odroia  ledid 
Phillipped’authorite Royale, que  les  fillesduDucparfauted’hoirmaflepouront 
liicceder  aux  fiefs  qu’il  tient  de  l’Empire.  En  outre  concéda  au  Duc  en  fief 
foixantc  Cbarettes  de  vin  annuellement,  à prendre  l’une  moidic  à Bopaer- 
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den,  &l’aa(reàBaldenberaenEliâce,  aotempsdela  vendeoge.  Eacorfiicen- Hiiaari; 
trccuxcraiâé,  qiicieOucleratamisdesamisderEmpCTeur  . & qu’il  poarliii- ^ 
vrac  eftroiâement  les  ennemis , & réciproquement  Philippe  alTifterat  le  Duc  en 
toutes  lès  belbins,  & le  maintiendrat  contre  no  chalcun,  dcnedonnerat  lè- 
cours  ni  conicil  à les  ennemis.  11  donna  auili  au  Duc  toutes  les  terres  deçà  h 
Meule  mouvantes  de  l’Empire,  que  le  ComtedeLosavoitpeudevantreceneo 
fief  du  Duc.  Et  à fin  qne  celle  compofition  & oâroi  fiit  ferme  & fiable, 

Philippe  en  donna  les  lettres  Ibubs  Ibn  fcel  en  ladiâe  Ville  deConflnence  les 
fécondés  Ides  de  Novembre  de  l’an  M C C.  IV.  Tefmoins  Adoif  d’AItena 
ArchevelqucdeCologne,DithalmcEvelqucdeConfiaocc,CoorardEvefqoed« 

Spiers,  W illaume  Comte  de  luliers,  Amou  Comte  d’AItena,  Otton  Comtede 
Gucidres,  SiveitComtedc  Weerde,  Henry  Comte  de  Z weybn^e,  Erncfi  ’ 

Comte  de  Veldctfc,  Otton deBueren,  Conon  de Mintlcnberge,  Henry  Sene- 
Ichal  de  Walpurch,  Henry  de  Smalmeki,  Wernicr&PhilippcdcBoulaodfre- 
res,  Conrard  entant  de  Bopaerden , Reinhard  de  Luttre  & autres. 

L’Empereur  Philippe  trouvant  fbn  parti  fort  accreu  parla  réconciliation  de  G.  Je  s. 
nofire  Duc,  s’advilà  de  prendre  la  Couronne  Impériale  à Aix , ce  que  fe  fit  Icjoux 
de  la  fcfte  de  l’Epiphanie  de  l’an  mcfme  MCC.  I V.  par  la  main  d’ Adoif  s’ilrm/if, 
ArchevelquedeColognecngrand appareii&  magnificence , efiants à cefief- 
fetfi  convenus  en  Iblennellc  atlembléela  plus-part  des  Princes  Prélats  & Barons 
defon  parti,  (cavoir  efiDithelme  Evefque  de  Confiance,  Conrard  Evei'que  de 
Spier,  Henry  Eûeude  Wirtsbourg,  Henry  EfleudeStraesbourg,  Gérard Pre- 
vofi  de  Santen , Thiery  Prevofide  S.Cunibert,  nofire  Duc  H en  rt,  Louis 
Duede  Bavière,  Henry  Comte  Palatindu  Rhin , Bernard  Duc  de  Saxe,  Simon 
Duc  de  Lorraine,  Otton  ComtedeGucIdres,  WillaumeComtedc  luliers,  Lo- 
thaireCoratedeHofiade,  Godefroy  Comte d’Arnsbeige , Gevehard  Burgr.ave 
de  Madidcnburg , Otton  Sire  de  W icrode , Herman  AdvoUé  de  Cologne , Hen- 
ry MarcfchaldcKalcntin,  CunondcMintfcnberge,  Henry  Sendchal  de  Wal- 
purg,  Henry  Chambellan  de  Ravensperg,  Wernier  & Philippe  de  Bouland 
freres, Conrard  Enfant  de  Bopaerden  & pluficurs  autres  ; comme  l’on  peut  col- 
liger de  divertes  Chartes  que  l’Empereur  donna  au  mefinc  temps  en  ladiifie 
Ville  d’Aix. 

Au  mois  de  Février  enfiiivant  nofire  Duc  fetranfporta  devers  Philippe  Roy  Prmri 
deFranccà  VerneUil.&illec  par  l’intervention  dudiâ  Roy  ils’accordaavecRe- 
naud Comte  de  Dammartin  mn  bcaufrere,  & lui  quita  la  Comte  de  Boulogne 
avec  tout  ce  qu’appartient  à icelle  & autres  terres  fituées  outre  la  mer  d’An- 
gleterre , à condition  que  le  Comte  de  Dammartin  afiîgnerat  au  Duc  & i lès 
heritiers  fix  cents  livres  ammcilement  monooie  de  Paris  en  la  Ville  de  Calais, 
dont  l’une  moiifiie  (è  paierSà  la  S.  lean  Baptifie,  l’antre  oaoiâic  à la  fefie  de 
Noël  par  les  mains  du  Roy  de  France  qui  icrat  pour  le  temps.  Et  quant  aux 
terres  qu'appartiennent  au  Duc  & au  Comte  de  Dammartin  à caulc  de  leurs 
femmesau  Royaume  d’Angleterre,  efi  convenu  que  fi  IcComtc  pafiât  en  An- 
gleterre , de  que  le  Duc  fàlTit  de  l’accompagner  ou  envoier  fes  gens  en  efiant 
adverti  dcuxmoisauparavant,  toutes  les  conquefies  que  le  Comte  ferat  par  lès 
armes,  demeureront  à lui  en  particulier  ; femblablement  fe  ferat  fi  le  Duc  pafiât 
fcul  en  Angleterre. touchant  lesconquefies  qu’il  y pourroit&ire;  mais  fileldi- 
âes conquefies lèfifiènt de  commune  main,  IcComtc  aurat  à caufede  là  femr 
roc  le  droicl  de  lôeur  aifnce,  & le  Duc  celui  de  la  mailncc,  Iclon  les  loix  & 
coufiumes  d’Angleterre.  Et  combienqu’en  ces  lettres  ne  Ibicnt  fpecificcs  les 
terres  qu’ils  pretendoient  au  Royaume  d’Angleterre,  il  Icmble  toutes-fois 
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HniKY  qu’cntne  icelles  di»it  eftrc  cnteiidu?  la  Comté  de  Mortaing  poiîêdéc  par  les 
Duc.  predecelTcurs  de  la  ComteflèdeDaramartin&dcnoftreDuchcflc  Mathilde. 

FM  Jt  ‘ Encor  que  noftre  Duc  fut  crtipelché  à dèsgrandes  affaires,  il  ne  lailTaponr 
l'iUtri.  celà  de  tclmoigiier  le  fbing&  foliclttide  qu’il  avoit  des  Religieux  de  l’Abbaye 
tfe  Villers,  àulqocis  il  donna  avec  la  Ducheftë  Mathilde  deux  lallrcs  de  Ha‘ 
reUcS,  i prendre  fur  IcsrcveèHsquinOuvdleihentilavoitacquisàCalais,  com- 
mendus  venonsdedire:  termoins  MaiftieRenierdc  Hoxcm&Maiflrc Renier 
de  Hugardc  les  Clercs,  de  Nobles  Arnou  Sire  de  Dieft  & lacques  Sire  d’Or- 
bais,  &de  la&mille  ArnouSircdeT\^alhain& ArnouSiredeWelemaele. 

Dtbu!  *■  Noftre  Duc  avoit  fâiét  fortifier  fa  Ville  de  Maftricht  d’un  bon  rampait  & 
mtcU  fofIe,ponrfervifdeFoftrcflèrurfesfronriers,  maisHugneEvcfquedc  L(<^e,& 
ILouisComte  de  Los  ne  furent  de  ce  contents,  & parainfi  aiants  joind  qucl- 
L/V^rw.  ques  forces,  ils  vindrent  fccrctemcnt&  fc  rendirent  maiftre  de  l’ouvrage, 
qn'ilsjettercntbasparterre&rompirent  lepontlürla  Meufe,  ce  quedclplcut 
afTcs  au  Duc , qui  drfpolà  d’en  prendre  là  revange , aiant  à celle  fin  faid  dénon- 
cer la  guerre  à l’un  & à l’autre.  Le  Comte  de  Los  craignant  que  tout  le  fraix  du 
dcbàrtoraberoitfnrlui,  talchaparfesamisdcs’cxcuicrcnvcrsle  Duc  le  mieux 
qu’il feeut,  luiftifantdesofTrcs  affes  advantageux , & comme  il  avoit  quelque 
temps  auparavant  perdu  (à  femme  Adc  ComtefTed’Hollande , il  fit  auffi  recher- 
cher au  Duc  le  mariage  de  fa  fille  Aleyde  laquelle  alliance  lût  finalement  arre- 
1.  Trtiai  liée , & donna  le  Duc  en  avancement  du  mariage  l’AdvoÜerie  de  S.  T ron  & 
quelques  autres  biens;  comme  l’onpcut  fuffifîâmmcntvoirparicsconvcnanccs 
’ ’ accOÀlces  entre  le  Duc&  le  Comte,  par  lelquelles  ell  expreffcmcntdid,  que 
le  Comte  renonce  i tonte  querelle  qu’il  avoit  eu  contre  ceux  de  Maftricht  & 
les  villages  qu’en  dépendent,  àfeavoir  Voelne,  Montenake,  Wilrc,  Lincnlne 
&autres;  aufli  renonça  le  Comte  à toàt  ce  qu’il  arpraenduaRntte,  làufl’Ad- 
voOerie;  IcDocreraettratenmainsdcl’EvclqucdcMcts  l’adminiftration  qu’d 
at  eu  de  les  biens,  & quand  le  Comte  aurat  parfaldcment  acquis  l’amitié  du 
Duc , il  aiderat  à eeque  l'Evelque  lui  donne  ladide  adminiftration  à ferme. 
Le  Comte  tiendrai  en  fief  du  Duc  l’AdvcUcricde  S.Tron,  &autrcs  biens  qu’il 
arreccu  avec  la  fille  du  Duc  en  mariage,  & ferat  homme  lige  au  Duccontre  un 
chafeun , hors-mis  l’Evelque  de  Liege,  Scencorcalfiftcrat  le  Comte  an  Duc  en 
Câsqueledid'Evclquedcfon  propre  mouvement, fit  guerre  injuftcauDuc.  Le 
Ducdonneratcertainjoür,  auquel  infailliblement  le  Comte  le  preicnterat,  & 
àulfi  le  Duc  de  Ltmbourg  s'il  lui  plaift,  mais  rien  ne  ferat  illec  ordonné  au 
delàvantage  du  Comte,  auregarddes  bien  qu’il  doit  tenirduDuc;  avec  ce  en- 
cor alfignerat  leCbmte  au  Düc  deux  cents  Livres  furies  allcus,  que  fcmblablc- 
ment  il  rccevrat  delui  en  fief  Le  Duc  affiflerat  ag§i  le  Comte , à ce  que  quel- 
que-bon accord Ibittraiéle  entre  lui  & Willaumc  Comte  d'Hollande,  à caufè 
du  doUairc  qu’il  prétend  de  par  la  Comtcllc  Ade  fa  première  femme , & fi  le 
Duc  ne  feeut  réduire  à bonne  fincellafîàire,  il  donnerai  jour  à l'un&àl’aurre, 
& leComtedeLos  fe  contenterai  de  eeque lêrat  jugé  par  les  hommes  du  Duc 
fur  fadiAe  pretenfion. 

i.  Trusai  Enluite  de  ce  traiélé  lediift  Comte  de  Losrefigna  en  mains  de  noftre  Duc 
j'tteirj  Ion  Challeau  de  Chaumont,  qu’eftoit  fon  Alleu,  & le  receut  de  lui  en  fief  & 
nuLu.  ^ hommage,  Scaveccealfigna  au  Duc  en  fon  Alleu  & Challeau  de  Herdenen 
trois  cens  marcs  rente  annuelle,  Idqnels  aulfi  le  Duc  lui  bailla  à hommage, 
à telle  condition  toutes-fbis  qu’en  cas  que  le  Comte  decedat  fans  lailTcr  enftnt 
la  fuccelfiondcsdidsliels  viendroit  à Ion  heritier  plus  prochain.  Etdcvintle- 
diét  Comte  moiennant  ce  homme  lige  du  Duc  pour  lui  Sc  fes  luccclTcurs 
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cOQtrc un chafcun , hors-miscontre  l’EglilèdeLiege,  àtcnelimicaciontoucej-  HtMiiri. 
fois , que  fi  ceux  de  ladidfo  Egide  fifiënc  injure  au  Duc , le  Comte  de  Los  de- 
vroit  interpoler  fon  pouvoir  pour  ladefcncedn  Duclbn  pere,  qui  Icmblable- 
ment  ferat  de  rnclme  au  regard  dn  Comte.  Et  à fin  qne  ces  convenances  ibient 
entretenues  fermement,  le  Comte  donna  en  Oftage  au  Duc  dix  de  fes  hommes 
Ibubnommcs,  avec  leurs  fiefs,  IclquelsencasquelcComteonlèsheritierscon-  i 
trevindrent  d ce  que  defihs,  Icrviront  au  Dnc  contre  le  Comte  jufques  à cc 
qu’il  aurat  l'atifàiâ  d tout  les  ^ints  fufmentionnés  ; & femblablcment  donna 
le  Duc  au  Comte  en  Oftiçe  dix  de  les  hommes.  Les  hommes  du  Comte  font 
Rutger  Sire  de  Mcrchem , Thicry  Sired’Altcna , Otto  Sirede  Bomen , Wi  llaiimc 
SiredePetershem,  Arnou&  Hermand’Elflofircrcs,  Robert  de  Berle,  Raflcde 
Curtheraco , W illaume  de  Gotthem , Thiery  Chaftelain  de  Los , & les  hommes 
du  Duc  IbntGodefroy  SircdeBreda& Scoten,  Arribu  Sirede  Dieft,  Gérard 
Sire  dcGrimberge.GcrardSirc  de  Iauche,<jodefroyChaftelain  de  Bruxelles,  Ar- 
nou  Sire  deWalhain.Arnou  Sirede  Wel'cmale,  ArnouSenefchalSiredeRotlc- 
laer,  GofuinSiredeHcvcrle,  Robert  de Thillcmont;  dcce furent  delpelchées 
lettresfoubs  le  tefinoignagedcsfuldidts  enl’an  MCC.  Vl.maistoutscestraiâcs 
ni  l’alliance  contradfé  avec  la  filledc  nollrc  Duc,  ne  feeurent  arrefter  une  fer- 
me paix,  car  s’eftant  la  guerre  allumée  entre  le  Duc  &l’Eglife  de  Liegele  Com- 
te ne  lailla  de  s’attacher  au  parti  des  Liégeois  comme  nous  verons  ci.apres. 

■ Le  mariage  devant  dift  entre  Gérard  fils  aHhéd'OttonComtedeGueldres,  Prtmrtt 
8c  Marçarcte  fille  de  noftre  Duc  fut  arrefte  en  cefte  md'mc  année  MCC.  VL 
en  la  Ville  de  Lovain,  aUxeonditionsftivantes,  quequaudladiôeMargarete 
Icratparvcnucencagc,  & que  le  mariage  avec  Gérard  leratconlbmmé,  lcDuc 
aifignerat  à la  fille  de  les  biens  comme  il  ^artientà  fon  honneur:  Et  le  Com- 
te donnerat  à Ibn  fils  toute  la  terre  au  delfns  deCaldekitchen , avec  Ion  Alleu 
deRothc;  & aux  lettres  font  nommés  tdmoins  le  Comte  de  Dalem , Albert 
Sire  de  Cuyek , Thiery  de  Milieu , Lndolf&  Gérard  de  Straelen , Godefroy  Se- 
nclchal,  Godefroy  de  Wachteudonc , Amoü  d’Arfihem,  Thiery  Bollhort, 
Helinwindc  Sutfene,  Gérard  de  Wipcle,  Godefroy  Kantart,  Thiryfrere  au 
Comte. 

Adolf  Archevelquc  deColognc  avoitcouronne  à Aix  l’Empereur  Philippe, 

& quelques  aimées  auparavant  avoir  au  mefmc  lieu  encor  donné  la  couronne 
à l’Empereur  Otton,  qui  tout  deux  fe  difoient  Roys  & difputoientponrrau- 
ihoriié  Impériale;  & comme  Philippe  avoitcllé  excommunié,  lePapeprintdc 
mauvaife  part  le  faiéf  de  l’Archevelque,  & envoia  les  lettres  à Sifrid  Arche- 
vclquc  de  Mayence,  àlean  de  BethuneEvclquesdeCambray  ,&àj’Elèolaftrc  Cilaimi. 
de  S. GcreonàCoIogneleur commandant 5k  authorilànti certaines rxmditions 
de  depofer  lediéf  Archcvcfquc  Adolf,  &procederà  nouvelle  eledion:  ceqn’auf- 
fi  ils  exécutèrent  au  mois  de  luing  de  l’an  MCC.  V.  & fut  efleuBrun  Prevoft  G.  Je  s. 
de  Bonne, quicnqualitéd’Archcvaquefutreceu&admis  en  la  Ville  de  Colo- 
gne , laquelle  tenoit  encorpouf  Otton , qui  mcfme  le  plus  fouvent  y tenoit  fa  Cm»«. 
court  5k rcfidcnce:’  mais  celle depofition  d’Adolfnelèrvitqued’el^illonponr  Trniemt. 
faire  recommencerplus  vivement  lesguerres , car  l’Empereur  Philippe  au  mois 
de  Septembre  enfoivant  palTa  la  Molelle,  & ravagea  tout  le  pais  deColognc, 
priiit  la  Ville  de  Nuys  & quelques  autres  places , 8c  en  ‘l’année  enfuivante 
MCC.  VI.  drefiâunc  belle  armée,  cnintention  d’afiieger  la  Ville  deColognc, 
faifant  à ccll  effeft  des  approches  de  ce  collé  du  Rhin;  de  l’autre  collé  aulfi 
AdolfComtc  desMonts  le  tenoit  comme  enfermés,  dcfoitcqu'Otton  avec  le 
nouveau Archcvcfque  Brunon  clloient  bienen peine,  fetrouvanrs  environnés 
de  toutes  parts;  & par  ainfi  pour  éviter  le  danger,  ils  refolurent  de  le  faif- 
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Hehryi.  ver  à quel'prisquecefiit,  àqueleflieâilspartirentbienfecretementdcIaVil- 
D U c*  le , avec  quelque  bonne  trouppe  de  Chevaliers , foubs  la  conduiâe  du  Duc  de 

Limbourg&de  Walleran  Ibnhls;  maislebruiâellantvenuenrarmcc  de  Phi- 
lippe, OD  les  pourfuivit  en  diligence,  tellement  qu’eftant  attrapés  près  Waf- 
IcuMrge,  il  leur  fidlut  tourner  telle  Sc  fc  mettre  en  defence  le  mieux  qu’il 
L'Emt  Iceurent,  donnant  loilir  àOtton  pour  fe  l'auver  dans  le  Challeau  de  Wanên- 
Ontwjt  berges  toutcs-lbis  aiant  entendu  que  l’armée  de  Philippe  n-archoit  pour  lui 
r«<rc  n trouver  il  ne  s’arrefta , ains  prennant  en  fa  compagnie  le  fils  du  Duc  de  Lira- 
^mgUur-  bourg  pafla  la  mer,  &lêretiradeversleRoyd’Angletcrrefononcle.  Cependant 

ceux  de  Cologne  voiant  la  pauvre  retraite  d’üttou , & lès  affaire  au  delès-  * 
poir,  envoierent  devers  nollre  Duc  à fin  qu’il  procurât  leur  réconciliation 
avecPhilippc,  qui  leur  promit  toute  forte  debontraiélement,  St  lesaiant  rcccu 
en  là  grâce  confirma  leurs  anciens  droiâs  & privil^cs  & fit  Ion  entrée  Iblen- 
ncllemcnt  en  laditie  Ville,  accomps^ne  de  nollre  Duc  & (fAdoIf  d’Altena, 
à qui  il  rellablill  derechef  en  Ibn  Evelché,  aiant  attrapé  en  les  priions  l’Archc- 
velque  Brunon  à la  defaiâe  près  WalTenberee. 
fEgl.JeS.  Ce  fut  encor  en  celle  melme  année  MCC.  VI.  que  nollre  Duc  méfiant  AV. 
Certrujt  la  picté  parmi  les atmcs, colloqua cu  l’Eglife de  S. Gcttrude  à Lovain,  des Cha-  '**• 
a noines  Réguliers  de  l’Ordre  de  S.  Augultin , de  l’adveu  duPrevoll  & Chappi- 
tredeS. Pierre audidlLovain,  delquels  dedroiâladiâe  Eglifc  elloitdependcn- 
te;  &pourleurentretienleDucairignalafixiermepartiedela  difme  de  Landea 
&Dormaele,  laquelle  avoir  ellé  tenues  en  gage  par  Daniel  de  Crainhem  & 

Gilles  Ibn  fils  & avec  ce  leur  donna  des  bois  pour  leur  neceflitc  dans  là  forell 
de  Merdael  & leur  fit  outre  cela  autres  donnations. 

Mtrim  L’Empereur  Philippepour  s’alTeurer  entièrement  de  l’amitie  de  nollreDuc,  Prttnn 
UeH  fih  fi  tpropofer  une  alliance  entre  leurs  enfants,  & ellants  parenfemble  à Geylen-  W *»■ 
a»  üm.  hufen  les  V.  Ides  de  Février  de  l’an  MCC.  VII.  Indiélion  X.  ils  accordc- 
îàoS  /?//  mariage  du  Prince  Henry  fils  aifné  de  nollre  Duc,  avec  Marie  fille  de 

Ktm.  l’Empereur  aux  conditions  fuivantes,  Icavoir  ell  que  ladiéle  fille  luccederat 
aveclesfceursauxherits^espaternels,  félon  ledroiél&coullumed’AIIcmagne. 
L’Empereur  confignerat  fadiéle  fille  en  mainsduDuc,  ou  defcscommisàlca- 
voitlesComtesdeGueldres,  Iuliers&  Holladen  en  la  VilledeSinfich,  pourlc 
quatorfiefmejour  apres  la  Pentecolle  lors  prochainement  à venir, ce  que  l’Em- 
pereur promit  de  tenir  fur  fa  fby , comme  auffi  fit  Conrard  Evefi|uede  Spier, 
aufli  juretentfur  l’amcdcl’EmpereurConondcMintfcnbcrhe,  & Henry  Ma- 
refchal  de  Kalentin  comme  auffi  jurèrent  les  autres  domefliques  & Minifle- 
‘ riels.  Le  Duc  affignerat  endoUaiteàladiélePrinceflèrentes&revenujulques 
à lalbnune  de  mille  marcs  annuellement,  & fi  ladiéle  PrincefTe  vint  à mourir 
avant  laconfommationdu  maris^c,  l’Empereurdonnerat  au  PrinceHenry en 
mariage  une  autre  de  lèsfilless’il  en  at  aucune  libre;  & s’il  advint  que  le  Prince 
Henry  decedat  avant  la  confbmmation , en  tel  cas  le  Duc  donnerat  un  autre 
fienfils(s’il  en  atjquiefpoulerat  ladiâe  fille  de  l’Empereur  ou  telle  autrequ’il 
aurat  libre:  Et  apres  que  lediélmariageferat  confbmmc  fi  le  Prince  vintàmo- 
vrirfans  enfants,  laPrincelTc  retiendratfa  vie  durante  le  revenu  delHiéls  mille 
marcs  par  an,  lefquels  aptes  là  mort  retourneront  au  Duc  ou  à lès  heritiers: 
file  Prince  Henry  trclpaflà  avant  ladiéle  confommation  & que  le  Duc  n’eufl 
autre  fils,  en  tel  cas  le  Duc  reftituerat  ladiéle  Princeflè  à l’Empereur  fou 

Fere , & retiendrat  à lui  les  biens  qu’il  aurat  afiigne  en  dot  ; mais  fi  pat 
aide  de  Dieu  ils  curent  parenfemble  enfant  , icclui  apres  le  dcccs  de 
lès  pere  & mere  fuccederat  en  leur  biens  & héritages  comme  de  droid. 

Et  que  tout  cedemeurerat  ferme  at  le  Duc  Juré  folenncllement,  &fembla- 

blement 
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blcmcntjuiAoDt  de  (bn  code  la  DuchelTe  fa  fcmine  & fes  Miüifiericls  & bon- 
ncs  villes. 

Uitnrt-  Apres  que  l’Empereur  Otton  avoir  tire  de  l'on  oncle  le  Roy  d’Anglctcrfe 
narntn  bonnc  provifion  d’argent  & autres  choies  neccITaires,  il  retourna  en  Allema- 
gne  encor  en  l’an  M C C.  Vil.  en  intention  de  rcdreller  entièrement  les  af- 
* ' taircs  mais  trouvant  le  rt^ne  de  Philippe  fermement  ellabli  par  alliances  & 

' confédérations,  il  jugeaplusàpropos  dctraiâer  avec  lui  quelque  accord  favo- 
rable, que  d’attendre  l’ilîiie  quelcsfoibles  armes  lui  pou  voient  promettre:  Le 
Pape  Innocent  avoit  sufli  à ceft  effeét  envoyé  Hugue  Cardinal  d’Hoftie  & 
Leon  Cardinal  de  S.  Croix,  qui  firent  fi  bien  qu’une  dicte  fut  convocquée 
à Quedlinbourg  ou  d’une  part  & d’autre  fiircnt  propofes  divers  moiens  d’ac- 
cord ; mais  commel’intention  principale  des  Cardinals  tendoit  pour  retenir  le 
feeptre  en  mains  d’Otton , rien  ne  fut  effeâuë  du  commencement , car  Philip, 
pequi  elloit  maifire  ne  vouloir  adiiictrre aucun  compagnon  : toutes- fois  fur  la 
fin  les  Cardinals  voiants  qu’il  ni  avoit  moien  d’accommoder  les  affaires  d’Ot- 
ton par  cefte  voie,  ils  dclibcrcrent  de  prendre  autre  chemin, c’eft  qu’ils  arre* 
StM  flerent  le  mariage  d’Otton  avec  Béatrice  fille  de  Philippe  à telle  condition , 
qu’Otton  lui  luccederoit  en  l’Empire , ce  que  fut  approuve  par  plufieurs  Princes 
oC  Prélats:  & parainfi  demeura  Philippe  léul  îc  pacifique  pofTefisur  de  l’Em- 
pire. Enfuite  dequoi  & à fin  de  rendre  Ion  authoritc  plus  efiimée,  il  offrit  au 
Tjcecrdt  Pape  tonte  Ibubmillion  , &prclcnta  la  plus  jeune  de  les  filles  en  mariagcàRi- 
l’Emile-  cbardDucde  Spoictte l'on nepveu , &aveccllcluiaffignalaraarchcd’Anconc, 
reur  EU-  à quoi  le  Papc  prella  l’oreille,  confirmant  tout  ce  qu’avoit  cité  traiâé  entre 
Philippe  & Otton.  Mais  les  choies  de  ce  monde  ont  fi  peu  d’arreft , & font 
fubieâes  à on  mouvement  fi  continuel, qu’il  ni  at  dignité  ou  degré  tant  foitil 
emioent,  qui  puiliceximerl’hommcde  ccllecommunemilère;  dequoil’Em- 
pereur  Philippe  nousat  lailTé  un  exemple  bien  évident  ; car  apres  tant  de  tra. 
vails  & peines  fe  trouvant  au  dclTus  de  tout  ce  qu’aucunement  pouvoit  em- 
Meri  il»  P^f'^ber  le  cours  de  l'a  félicité,  il  fe  vit  accablé  par  un  accident  pitoiable, 
Piilipfe  citant  en  la  Ville  de  Babcnbergc  & le  reJoUilfant  avec  les  amis  familiers,  un 
apres  midi  le  XXII.  jour  de  Ining  de  l’an  MCC.  VIII.  comme  il  s’eftoit 
’ addonné  à un  peu  de  repos,  Otton  Comte  Palatin  de  Wittclipach  faignant 
d’avoir  ebofe  d’importance  qu’il  lui  vouloit  communiquer , entra  dans  là  Cham- 
bre & luifilt  terminer  la  viepar  une  mort  violente , lui  aiant  donné  une  bief 
fore  mortelle  au  col. 

Cependant  Adolf  & Brunon  pat  devant  le  Pape  Innocent  contendoient 
‘ pour  l’Archevefché  de  Cologne  ; mais  Branon  fût  maintenu  par  le  Pape,  qui 
aveePE-  lui  donna  auffi  fa  confirmation,  de  forte  qu'encor  audiâ  an  MCC.  VIII. 
ftife  lie  il  fut  reccucnlaVillcdeCülogne,  mais ilelprouva  auffi  peu^resl’inconftan- 
" ce  de  la  fortune,  car  il  trcfp:inra  quelques  deux  mois  apres,  & en  là  place  fût 
eficu  Thicry  fils  aifné  du  Sire  de  Heinsbeq; , Doien  des  Apoltres , jeund 
d’eage  mais  doue  d’alfes  de  maturité,  qui  encor  en  ladiét  année  renouveila  la 
confédération  entre  fon  Eglife  & noftre  Duché  de  Brabant , par  lettres  defpe- 
fohées  foubs  le  tefmoignage  d’Engclbcrt  des  Monts  grand  Prévoit  de  ladiéte 
Eglife  de  Cologne,  qui  aulli  depuis  fût  Archevefque,  de  Thiery  Prévoit  de 
S.  Gercon,  d’Olivier  Elcolaflre,deGeratd  Comte  deGueldres.dcThiery  Com- 
te de  Cleves,  de  Willaume  Comte  de  luliers , de  Henry  Comte  de  Sey ne, 
d’Adolf  Comte  des  Monts,  George  Comte  de  Wiede,  de  Henry  Comte  de 
Kellêlc,  de  Rutger  de  Mcrehem,  d’Otton  deWickerode,  de’Walleran&  Hen- 
ry fteresjdcs  Minifteriels  Herman  AdvoUé, Godefroy  Chambrier,  Thiery  de 
Rotllaer,  Franco  Efehauçon,  Wilbume  Salline  & autres. 
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Hehxt  1.  Encor  en  la  mcfme  année  M C C.  V II  I.  noftre  Duc  citant  en  la  Ville  de 
}?  l'  Liere , accommoda  certain  different  entre  l’Abbé  & con vent  de  V illcrs  d’unç 
l'iuirî  P*tt>  ^ Godefroy  Sire  de  Breda  & de  Scoten  d’autre,  efmeu  fur  l’Alleu  de 
Scun.  Scoten , qu’EngcIljert  oncle  audiâ  Sire  de  Breda  avoit  ci-devant  donné  à ladi- 
te Eglilc  de  Villers;  & par  les  lettres  données  au  mois  de  Mars  il  déclara, 
qu’aiant  convoqué  les  hommes , & faiét  diligcntecnqueftc;  il  lui  eftoit  appa- 
ru . que  le  Sire  de  Breda  n’at  aucun  droiét  audiél  Alleu , ni  es  hommes  de 
l’Abbé  appartenant  à icelui , ni  aulh  aux  demeurants  illec  ne  fut  qu’ils  fuf- 
Icnt  fes  lerfs  ou  de  Ibn  AdvoUcric , dcrqucls  apres  avoit  monllré  qu’ils  font 
tels, ilpourardel’adveu  dcl’Abbé  demander  fervicc  compctcnt&railbnnable 
..  lelon  le  droiét  de  la  court  de  Brabant.  Pour  le  paflàgc  de  l’eau  à Merxem , le 
Sirede Breda  & l’Abbé  auront  une  barque  commune,  & lerevenududidtpaA 
lâgcferatcntreeux  reparti  efgalement.  Ettoutee  approuva  depuis  ledid  Sire 
deBreda  citant  avec  le  Duc  en  l’Abbaye  de  Villers,  &tint  pour  boules  divi- 
lioDS  & limites  ci-devant  conltitués  audiét  Scoten  entre  les  biens  de  ladite 
Abbaye,  & ceuxdefeulbn  pere,  àquoifurent  prclcnts  Henry  Prcvolldc Lo- 
vai n , Renier  de  Hugaerden  Notaire  du  Duc,  Renier  de  Lovain  Ibn  Chap- 
pclain,  des  Chevaliers , Aruou  Sire  de  Wcicmale,  Henry  de  Holdebierges, 
Nicolaes  de  Tomines  & plufieurs  autres. 

F/lb.Je  Envers  ce  temps  Adclicc  Dame  & AdvoUée  de  Grimberge  par  les  lettres 
Grimicr-  recognut,  qu’apres  la  mort  de  Gérard  Prince  de  Grimberges  Ion  mari,  elle 
î'’  avoit  donné  de  l’adveu  de  lès  fils  Wauthier  Berthout  depuis  nommé  Gérard 
& Willaume  à l’Abbaye  audid  Grimberge  certaines  terres,  tefmoins  fcfdiâs 
fils  Gérard  & Willaume  & Rogier  fon  frere. 

FEiLdt  Willaume  Pipenpoy  Chevalier  encor  en  l’an  MCC.  VII 1.  le  vendredi 
S.éiuUk.  apreslafeltedcfa  Trinité  donna  à l’Eglilc  de  S.Gudule  àBruxellcs,  de  l’adven 
de  noftre  Duc,  les  dûmes  qu’il  avoit  à Haeten  pour  l’aniverlàirc  d’Alcyde  Ci 
femme,  & quelques  diftributions  à faire  aux  pauvres. 

,,09.  Eul’anneeMCC.  IX.  noftre  Duc  confirma, la  renonciation  que  Willau- 
dt  me  de  Cràinhem  & Gilles  de  Crainhem  Ibn  nepveu  avoient  fâidt  au  profit  de 
Lttu.  l’Eglifc& Chapitre  de  S.Gommar  a Liere,  de  toutlc  droiét  qu’ils  avoient  re- 
clamécniadiguedumoulindc  Scinfbrt appartenant  audidt  Chapitre;  foubs  le 
* tcfmoignage  de  Wauthier  Berthout  AdvoUé  de  Malines,  d’Amou  Sire  de 
Dieft,  de  Wauthier  deCampcnholt,  de  Radulf  de  Lovain,  deWillaumedeLie- 
rc,  de  Baudewin  de  Macsfoett , de  Willaume  Dcdclair,  de  Nicolas  Sant  & de 
Renier  Notaire. 

RichildeDame  d’Audenaerdepar  fes  lettres  données  les  VI.  Ides  du  mois 
deMayaudiâan  MCC.  IX.  déclaré  qu’elle  at  refigne  en  mains  de  fon  fils 
Lt  Sm  Arnou  Sire  d’Audenaerde  les  fiefs  qu’elle  tenoit  de  noftre  Duc,  feavoir  eft 
Ronkieres,  lamoiéWedelatcrred’AlTche, l’hommage  deGilles  de  Crainhem, 
te  les  Advoüeries  de  Wigelines  & Gifcngem,  pour  eftrc  par  lui  tenus  dudiâ 
Duc  ; prefents  Rafle  Site  de  Gavere,  GerardSiredeNinhove&Grimbetge,  & 
WauthierSiredcBygaerden,  Celle  Richilde  eftoit  fillcId’Everard  RadouSire 
deMortagne  & Chaftclain  de  Tournay , 8c  de  Mathilde  de  Bethune  & avoit 
efte  mariée  premièrement  à Giflebcrt  Sire  d’Audenaerde  &aprcs  à Wauthier 
Sire  de  Sottegem. 

Oiitn  4.  Apres  la  déplorable  mort  de  l’Empereur  Philippe,  Otton  IV.  parvint  CmS 

Emp.  ««•  aucune  contrediâion  à l’Empire , & en  conformité  de  ce  qu’avoit  efté  accordé 
/îâml"  elpoufaBeatticefille  de  Ibn  predcceflcur,  &apress’enallaà  Rome  vifiterle 
Pape  I nnocent , qui  delà  propre  main  lui  donna  la  couronne  le  1 V.  jour  d’Oélo- 
brepar  un  Dimanche  encor  en  l’an  fufdiâ  M C C.  I X. 
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Lediâ  Empereur  Octon  comme  auHl  fou  prcdccenèur  l'Empereur  Philippe  Haiitr  l> 
avoieuc  iloiniéà  iiollre'Doc  l’EgUlè  de  Nivelle  avec  tout  le  droiâ  que  l’Em-  Duc. 
pire  y avoir;  mais  Bcrthe  AbbelEe  de  ladiâe  Eglil'e  lâchant  que  noitre  Duc 
eftoit  en  dilTerchce  avec  le  nouveau  Empereur  Octon,  s’addrelTaàluico  folen-  Nu.  liâf.  ' ' 
ncUe  aircmblcc  tenue  à Spicr , & fit  lés  doléances,  rcmonftranc  que  contre  droiâ 
&railbailavoicdu  temps  des  troubles  en  l’Empire  donné ladiâcEglilc  à no- 
ftrcDac,  enliiitcdc  quoi  lediâ  Empereur  par  les  lettres  données  les  iixielmes 
Kalendcs  dclnillet  de  l’an  inei'mc  MCC.  IX.  Indiélion  X 1 1.  déclara,  que 
par  fencence  des  Princes  avoir  clléjogc,  que  la  donnation  & réparation  de  ladi- 
éteEglifc avoir  cité  iâiâe  contre  droiâ,  8c  que  l’Empereur  eltoit  tenu  la  con< 
ferver  en  melhie  liberté  comme  elle  avoit  cfté  auparavant:  & paraiufi  lediâ 
Empereur calEa  &revoqiia  la  donnation  qu’avoit  clic  faiéle  à noflrc  Duc , Sc 
de  nouveau  conhrnit  âJadiâc  Abbefic  & à Ton  Egliic  le  Bourg  Sc  Villede  Ni- 
velle,avec  lemarchc,  rollicu,  monnoyc , Lombard, Gruttc,bralTcrics,modlins , 
terres,  &c.  Ibubs  leteimoign^c  d’Everard  ArchevclqucdeSalczbouig,Iean 
Evelque  de  Cambray,  Wulferan  Abbé  de  Wilembourg,  Gérard  Prevollde 
Carpeue,  Sibode  Prevollde  S.  Adcibert  à Aix,  Herman &FredricMarquisde 
Bacdcii,  BoppcComccdcLoulc,KaouldeKirclouvvc,  Henry  deScarfemberg, 

Conrard  de  Bopparden,  Henry  de  Riverc,  Rcynard  & Icau,  trcrcsdcLutrc. 

Mais  nonobllant  tout  cela  uollre  Duc  retint  la  ibuverainicé  de  ladiâc  Eglilê 
de  Nivelle,  quel’Empercur  Philippe  lui  avoit  donnée,  dlantlafcntcnce&de- 
daratton  luivie  de  petit  poix  , puis  que  nollre  Duc  n’avoit  elle  oui  en  Ta  de- 
fcnce. 

Prefquc  au  mefinc  temps  le  Duc  ht  eriger  la  ville  de  Hcrcntals,  lur  quoi  N.i-  tt*f. 
ceux  de  l’Eglilè& Chapitre  de  S.  Waudrua  en  la  Villede  Mons  en  Haynaut  '*>■ 
firent diverles  complaintes,  jugeantsque  pariciledroiâ  qu’ils  avoient  audiâ 
Alleu  de  Herentals  lèroit  aucunement  diminué  ; mais  au  mois  d’Oâobre  de 
l’an liifdiâ  MCC.  IX.  fut  faiâc  rcrtainc  compofition , par  laquele  fut  con- 
ditionné qu’audiâ  Chapitre  lcroient  entièrement  refervés  les  revenus,  difmes, 
avec  leur  lurifdiâion,  Èrcootette , Elchevins  & droiâ qu’iisavoientauxhabi- 
tans  dudiâ  Alleu,  comme  audi  aux  terres,  eaux,  moulins  & bois,  tout  ainli 
qu’ilsles  avoient  pofledés,  avant  qu'on  y avoit  érigée  nouvelle  bouigeoific, 
laquclleavec  les  Wallincs  & terres  point  cultivées  appartenants  audiâ  Alleu, 
feront  commune»  au  Duc  & auduâ  Chapitre.  Les  Elcoutettcs  tant  du  Duc 
que  dudiâ  Chapitre  & les  Elchevins  de  la  nouvelle  Ville  lèront  tenus  de  faire 
hdclité&  ferment  tant  au  Duc  qu’audiâ  Chapitre.  Le  Ducuc|x>uratdoaner,  ' 
vendre,  engager  concéder  en  fief,  bénéfice,  à cens  ou  en  auraofnc, -aucune  . 

chofcdeceqnil  (xrllcde  audiâ  Alleu;  mais  le  devrat  retenir pourlui , &pour 
celui  de  Tes  luccelTeurs  qui  tiendrat  la  Duché  de  Lothier,  Et  pour  la  haute  lu- 
flicepartout  lediâ  Alleu  elle  doit  appartenir  & appartient  au  Dnefims que  le- 
diâ Chapitre  en  aie  quelque  participation.  -, 

Encor  en  ceflt  mcimé  année  MCC.  IX,  le  mardi  avant  la  S.  Andrieu,  Premvts 
Philippe  Marquis  de  Namurpar  feslettres  données  àLo^vaindcclarequ’apres 
la  mort  de  Ibn  oncle  Philippe  Comte  de  Flandre,  Ion  pere  Baudewin  Comte  ■ ^ ' 

de  Haynaut&fâmcreMargarete  ellants  fuccedés  àladiâc  Comté  de  Flandre; 
nollreDuc(qu'ilqualifielllullrcPrioce)  auroit  feiâlèmondre,  lediâ  Comte 
de  Haynaut  & là  femme,  Sc  à fin  qu’ils  lui  auroient  à faire  homm^c  pour  la 
terred’AIofl,  lèlonquededroiâluicompetoit;  &que  ce  Clivant  lediâ  Com- 
te d’Haynaut  8c  la  ComtelTc  Margarete  de  Flandre  auroient  prefenté  pour 
faire  lediâ  hommage  lediâ  Marquis  de  Namur  leur  fécond  fils , de  l’adveu  de 
Baudewin  leur  fils  aifné,  & que  uollre  Duc  en  conformité  de  ce  lui  anroit 
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HEMKri.  donné  enfiefladide  terre  d'Aloft,  avec  toutes  fes  Indices  & appendences, 

15 UC.  comme  elles  sîedendent  depuis  le  pont  en  la  Ville  de  Gand  qu’on  nomme 
Barbants-bru^c,  Jufques  au  pont  d’Audenaerdc  ; de  quoi  aufÛ  il  lui  avoit 
faiâ  hommage  lige,  le  tout  lèlon  ce  qu'aroit  ede  ttaiâe  ci-devant  en  l’an 
MC.  XCIV. 

L’Empereur  Ottonedantcncor  en  Italie,  lans  avoir  elgard  aux  faveurs  te»  G.<US. 
Ceucs  du  Pape  Innocent,  ni  aux  lêrments  faitls  comme  defenlcurdcrEglife,  f""' 
occupa  à vive  force  la  Marche  d’Ancone  avec  la  PoOille  &Catabric:  fur  quoi 
lediâ  Pape  lui  dt  des  doléances  par  diveiiès  AmbalTades;  mais  à la  dn  voyant 
qu’il  ne  prodtoit,  & que  l’Empcreurperfevroiten  fes  ufurpaiions  & alloit  de 
mal  en  pire , il  prononça  contre  lui  fentencc  d’excommunication  en  l’an 
1110.  MC  C.  X.  luideclarant  defeheu  de  la  dignité  Impériale,  ce  qu’aulTi  il  dt  pu- 
Sifrid  Archevefqlie  de  Mayence  & autres  par  tout  l’Allemagne:  & 
muiV.  à dn  de  lui  oppoler  un  compétiteur  puidânt , il  procura  que  pludeurs  Princes 
&Preiats  efleurent  enfa  place  Fredric  Roy  de  Sicile  dlsde  l’Empereur  Hen- 
ry VI,  &nepvcuderEmpereur  Philippe;  8c  dt  tant  que  IcditdRoys’eqnippa 
pour  dclcendre  en  Allemagne,  onau(fi-tod  il  trouva  grand  appui,  car  plu- 
fieurs  Princes  quittèrent  le  parti  d’Otton , & entre  autres  le  Roy  de  Boheme, 
les  Ducs  de  Bavière,  Seringen  & Auftrice,  le  Lantgrave  de  Thuringe  & la 
plus-part  des  Evdques.  Otton  voiant  derechef  Ion  rogne  rempli  de  troubles  & 
didêntion  refolut  de  traidier  nouvelle  confédération  & amitié  avec  noftre 
DucHenry,  elperantqueparlbn  authoritc  & pouvoir  il  pouroit  làiic  telle 
àfesadverfaires,  & pour  mieux  foigner  aies  affaires  il  convoqua  pour  les  Paf-  G.J'Or- 
un.  ques  fleuries  de  l’an  MCC.  X I.  une  alfemblée  generale  en  la  Ville  de  Franc- 

fort,  on  noflrc  Duc  & quelques  autres  Princes  fesalliésfeprefenterent,&illec 
Otton  s’exeufa  le  mieux  qu’il  feeut  de  l’offcnce  qu'il  pouvoit  avoir  donné  au 
S.  Siégé,  & dirent  propolés  divers  moiens  pour  maintenir  l’Empire  en  paix, 
mais  ce  dit  avec  peu  d’cffcél  comme  l’on  pourat  voir  par  la  fuite  de  noflre 
matière. 

Noftre  Duedonnaen  l’an  mefme  MCC.  XI.  pleine  liberté  déroutes taii- 
les&  exadions  à la  court  d’AriIeh,  appartenante  aux  Chanoines  de  l’Ordre  mti  ctf, 

Premonftré  à Cornillemont,  8c  ce  pour  l’ame  de  la  Ducheffe  Mathilde  & 

' fcmme  trelpaflce  peu  devant.  Prclènrs  Godefroy  Abbé  d’Evcrbode,Everard 
Abbé  de  Helilêm , Engcibcrt  Doien  à Lovain , Maiftre  Baudewin  & Maiftre 
Renier  fes  Clercs. 

Jiîuri  dj  La  mort  d’AlbertComtedcDaesbonrg  & Mouha  advenue  en  la  mefme  an-  Athric. 
née  MCC,  XI.  donna  occafion  à des  nouvelles  querelles  entre  noftre  Duc 
**•  & Hiigue  Evefque  de  Liège  : le  Icminaire  d’icelles  dit,  que  lediâ  Comte  de  g.  ‘fêr'.' 

Dacsbouignonobftantlestraiélés  fiids  avec  noftre  Duefon  nepveu,avoft  en 
C«»/f  dti  l’an  MC  C.  I V.  traniporté  fes  alleux  de  Mouha  & Waleve  à l’Fglifc  de  Lie- 
rwr^Brj-  8®’  cu casqu’ü n’cuft  point  d’enfânt,  parmi  certaine  fomme  d’argent  & autres  r,  jt  S. 
ij«  y conditions  mentionnéesen  l’accord  lurce  fiiél,  Sccombien  que  depuis  ledid 
Lirit.  Comte  Albert  procréa  une  fille , l'Evefque  toutes-lbis  occupa  les  Chafteaux  de 
■ Mouha& Waleveloubsombrede  ladiiâedonnation,cequemervcilleufement  ^ 
dcpleut  à noftre  Duc , qui  comme  tuteur  de  la  fille  de  Ion  oncle  pretendoit 
avoir  l’adminiftration  de  fes  biens,  & particulièrement  des  Alleux  de  Mouha 
& Waleve,  qu’eftoient  de  fon  patrimoine,  defeendus  de  fa  mcrc  grande  la 
Duchellê  Lutgarde.  Aufli  cftoit  l’Evefque  redevable  aq  Comte  Albert  bon- 
nes femmes,  qu’en  mefme  qualité  le  Duc  demandoit,de  tant  plusquefendiét 
oncle  cftoit  demeuré  fon  debiteur  de  grand  argent , duquel  par  ce  moien  il 
cfpcroit  fe rendre lâtishùét.  Etparainfi  eftant  retourné  d’Allemagne  il  vint  à 
. Liege 
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Liege  & demanda  de  tout  ce  raifon  à rEvefqae,qai  loi  donna  bien  peu  d'ap-  Hcmrr. 
pailemeuc  ; defortequ’il  partiftdela  avecintention  dedcmanderà  mainforte 
ccqu’il  n'aroit  Iceu  obtenir  par  voie  de  raiiôn& amitié:  ilaflèmbladoncqnes 
bonnes  troupes  de  les  pais,  «accompagné  de  Willaume  Sire  de  Perweys  Ibn 
frere,  de  Walieran  bis  an  Dnc  de  Limbouig  fon  confm  & antre  grande  No- 
blelTe , il  marcha  droit  au  pats  de  Liege.  L’Evelque  avoit  tresbien  forcibc  Bc 
muni  le  Challcau  de  Mouha,  d’autant  qu'il  penibitque  le  Duc  y devoir  aller 
mettre  le  bege,  n'aiantiâiâ  autre  préparation  pour  la  defcncedelbnpais;  ce 
quefutcaufequele  Ducrefolutdc  palTcr  outre  julqucspresla  ville  de  Liège,  ou 
toute  la  bourgeoific  fut  en  telle  perplexité  & trouble . que  tont  yeftoitpïcinde 
conhifion  ; toutes-fois  à l’exhortation  de  quelques  principaux  Nobles  ils  prin- 
drent  quelque  peu  de  conrt^e , & le  mirentàlabn  en  armes  foubs  lî  conduire 
de  Rafle SiredcWarfule,  quiaiantprins  l’Eftandartde  l’autel  de  la  S. Trinité, 
fc  mit  en  campagne  le  premier  jour  de  May  Mardi  devant  l’Alcenlcion  de  l’an 
ma.  MCC.  XII.  & vint  jutques à Horion,  mais  aiant  appecceu  la  puiflànce du 
Duc,  il  retourna  plus  vill  que  le  pas.  Le  Duc  fuivant  le  bl  de  Ibn  deflein  vint 
fur  la  Ville  de  Liege,  & y entra  le  raefmc  jour  de  l'Alcenfcion  lins  rencontre 
conbderable  ; car  l’Evelque& grande  partie  de  labourgeoifle  s’elloient  enbiisde 
Llrge  la  la  Meule  chal'cun  qui  mieux , paroulesnollresnetrouvancsaucunereribence , 
priMjt  y le  mirent  i piller , fans  difeeruer  le  facré  du  prophane , niants  toute  Ibrtc  d’inlo- 
lence,  Lclendcmainentradans  la  Ville  Gérard  Comte  de Gucidres  gendre  de 
nollre  Duc,  qui  menoit  au  lècours  de  Ibn  beaupere, des  belles  troupes,  lelquellcs 
ravagèrent  ce  que  les  nollres  avoient  clpargné,  & certes  la  Ville  couroit  ha- 
fard  d’eftrcbmlléc,  lins  le  Sire  de  Perweys,  leChaftelaindcBruxelles,  Henry 
delaucbe  Prévoit,  Thomas  de  Hemericourt,  Godefroy  de  Chaomont&qucl- 

3 ues  autres.  En  bn  durant  ces  deux  jours  rien  n'efehappa  la  fureur  & cruauté 
’nne  armée  abandonnéeà  toute  licence;  maiscedejbrdredoitellrcprincipale- 
ment  imputé  à l’Evelque  Hnguc,  qui  combien  qu’il  fc  trouva  fansforces,  ne 
voulut  onequesprevenir  au  Duc  par  quelque  ÂmbalTade  &oflre  gratieux,  pour 
Icdetourncrdelouenereprinfe  ; monftrant  bien  par  cftêét,  que  le  prelbmptueux 
vent  plullot  rompre  que  plier,  aufll  cltoit  nollre  Duc  & les  fiens  ailes  animés' 
contre  l'EvcIque  & les  Liégeois,  qui  quelques  flx  aps  auparavant  avoient  ou* 
trageulcment  traiclé  les  hommes  du  Duc  à Mallricht.  Samedi  troifieline  jour 
citant  la  lureurquelqucpcu  attiédie,  le  Duc  bt  convoquer  au  Palais  le  Clergé 
& bourgeoific,  & demanda  qu’ils  blTcnt  ferment  & bdelitéi l’Empereur  Ot- 
ton,  ccqu’auparavantrEvefque&  ceux  de  ton  confeil  avoient  retùfé  de  faire; 
mais  fe  trouvants  rednidt  à l’cxtremité , il  n’y  eull  aucim , qui  oli  contredire 
à la  demande  du  Duc.  Lundy  Vil.  du  mois  de  May  le  Duc  avec  fon  armée 
tira  vetslc  Challcau  de  Mouha,  mais  trouvant  la  place  bien  muniéil  pafla  ou- 
trc&occupa  Waleve,  que  les  Liégeois  avoient  abbandonné. 

Lt  Dm€  Cependant  l’Evelquc  Huguc  aiant  entendu  les  pitoiables  nouvelles  de  ce  Lu  mef. 
«tMMw-  qu’elloit  pâlie  à Liege,  convoqua  les  Prélats  de  fon  Diocelè  en  la  Ville  de  T' 
Huy,  & excommunia  folenncllemcnt  le  Duc,  le  Comte  de  Gucidres  & leurs  ' 

' complices  & lâuteurs,  ce  que  le  Pape  Innocent  approUva,&  avec  cemit  en  Intre- 

diéltoutlepaisdeBrabant,  faibuitaulfiablbudreceux  de  Licgedulèrment&b- 
delitefaiiâe  pour  l’Empereur  Otton;l’Evcfquc  btaulTi  mettre  par  terre  le  Croix 
&ILeliquesauxEglilcs  de  Liege,  pour  ligne  de  ladelblation  palTée,  quiy  de- 
meurèrent rout  le  temps  de  celte  guerre,  feavoir  elt  un  an  & demi  moins  onfe  , 
jours  comme  remarque  G.  d’Orval. 

Quelques  amisdu  Duc  & de  l’Evelqne  eulTent  bien  voulu  trouver  moicu  de 
les  accorder  parenfemble,  pour  éviter  des  plus  grands  inconvénients  & à ce- o». 
Tom.  I.  Yy  llebn 
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fie  fin  tTaidercm  une  treve , laquelle  dévoie  durer  jufqucs  à la  S.  lean  Baptifie 
avec  elpoir  qu’entretant  l’on  pouroic  accommoder  les  principaux  points  du 
débat;  maiscefiit  en  vain.cat  l'Evelquc  Hugue  qui  eftoitd’un  humeur  faau.' 
tain,  ne  fongeoir  à autre  choie  qu’à  prendre  fa  revenge,  à quel  eficâ  ai  ant  tiré 
à là  corde  Ferdinand  Prince  de  Portugal  Comte  de  FlarKlre&  d'Haynaut  par 
là  femme,  Philippe  Marquis  dcNamur,  Louis  Comte  de  Los,Thibaut  jeune  Duo 
de  Lorraine,  Hugue  ComtedeRhetel&plufieurs  autres  de  Ibn  lignage,  il  mit 
aux  champs  une  trcTpuillànte  armée , en  laquellcl'on  diâ  qu'il  y avoi  t bien  deux 
mille  & dne  cents  Chevaliers,  avec  grande  NoblelTe,  & un  nombre  infini  de 
peuple,  avec  laquellcils’advançajufquesauxfi'ontictesduBrabanrdansroâa- 
ve  des  Apofires,  mais  l’ardeur  du  foleil,  & la  feicherefiecfioitfi  extrememeuv 
graude,  qU’àpeinetrouvoitondel’caupoureftaucbcr lalbif,  &cfioirIapouf- 
fierc  fi  abondante,  qu’il  eftoitpas  pofiible  de  chevaucher  & faire  marcher  l’ar^ 
mee;  delbrtequeparces incommodités,  les  ennemis  nefccurentattenter cho- 
ie de  confideration,  n’y  cxcuterlcmoindrelelemsdcircins;  parounofircDuc 
euft  facilement  accès  pour  traiâer  avec  le  Comte  de  Flandre  &lc  Marquis  do 
Namur,  Icfqudsmoieimerent  une  treve,  & cependant  uofirc  Duc  promit  do 
tedrclTer  le  mieux  qu’il  pouroit , les  dommages  que  fes  gens  avoient  porté 
à l’E^ilè  de  Li^e , de  quoi  le  Comte  de  Flandre  demeura  relpondant  envers 
l’EvcIque,  lui  amgnant  bonne  partie  de  la  Comté  de  Haynaut  pour  afieu- 
rancc. 

Comme  les  hommes  qui  tenoient  en  fief  de  nofirc  Duc  le  tollicu  fiir  les  Ri- 
vières la  Stricne  & l’Elcaut  chargoient  les  paffagiers  d’extorfions , & fiiilbient 
diverlès  inlblences  & violences , le  Duc  les  fit  lut  ce  convenir  en  jugement 
pardevant  lès  Pairs , qui  par  fentence  déclarèrent,  qu’à  celle  caulcilsefioieor 
decheus  & avoienlfarfitiâtout  le  droiâ^u’ilsavoicntaodidltollieuau  profiéh 
denoftre  Duc,  qui  par  Iqs  lettres  données  en  l’an  fufdiél  MCC.  XII.  les  p'n„„ 
V I.  Kalendes  de  Mars,  donna  la  moiélie  dudiél  tollicu  à Godefroy  Sire  de  6i. 
Breda&Scotcn  Ibhcoufin,  pour  le  tenir  en  fief delui,  à condition,  que làns 
lesdcIpensduDuc,  il  ËufcauxpafTagcrs  & leurs navicres,  avoirlibre&paifi- 
ble  pafiàgc-par  tont.  & fi  avant  que  la  conduire  du  Duc  s’eftend , ne  fût 
qu’al’encontrc.dc'lui  s’efieva  telle  puiffaucc,  -qu’ouvertement  fans  rainficnce 
du  Duc  ellcne  feent  eftre  réprimée;  en  quel  cas,  le  Duc  luidoitairifterde  Ibn 
propre  corps  fi  beibing  cil,  & de  toute  là  terre  & pais.  De  tours  barreaux  qui 
doiventpaier  lcdiâtollieu,  le  Duc  prendratrunc  moiélie,  & le  SiredeBreda  ' 
l’aurrc;  maisponr  le  vin  que  d-devant  fe[àeonoit  largement  des  navicres  qui 
Icmcnoient,  leDucordoima,  qu’on  ne  prendratd’orelènavant  que  crois  de- 
niersde  Cologne pourchafquepiece devin,  dclquelslcsdeuxdcniersferonrau 
profiél  du  Duc,  CC  l’autre  denier  tiendrat  le  Sire  de  Breda  de  lui  en  fief.  Le 
Duc  & le  Sire  de  Breda  auront  ebafeun  leur  propre  commis  & barque,  pour 
collcélerlediâtollieuenrel cndroicdcl’Elcaucquc bonleurfemblerar.  Etàfin 
que  route  mauvaife  coufiume  de  boire  & recevoir  du  vin  vienne  à celTer,  le 
Duc  ordonna,  quefile  commis  du  Duc  on  du  SiredeBreda  demanda  du  vin,  ou  * 

le  receuc  quand  bien  il  lui  feroic  prefenté  ; qu’en  tel  cas  le  corps  du  commis  le-' 
rat  en  mains  du  Duc,  & lans  aucun  efpoir  de  refiitutioalcrat  mis  hors  de  Ton 
héritage,  & le  marchand  qui  aurat  donné  ou  prefenté  le  vin,  perdra  la  meil- 
leure pièce  qu’il  ac  en  fou  baccean.  Et  comme  de  mefine  les  hommes  qui  ce- 
noienc  du  Duc  Scakerllo  & OlTendrcchc  avoient  forfâiél  leurs  fiefs,  pour  les 
outrages  & violences  perpétrées  parcau&par  terre,  le  Doc  donna  encor  lef- 
diélsfiefsauStredeBredacncicrcment,  pour  eftre  tenus  par  lui  enpcrlbnneou 
par  ledroiâhoirdeBrcdaoudcScoten,  làns  qu’il  les pourat  donner  ultérieure- 
ment 
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ment  à hommage.  Outre  c*  fut  entre  le  Doc  & le  Sire  de  Brcda  arrefté  par  Hemky 
forme  de  convenance  & concordat,  que  tout  homme  du  Duc  qui  pendrai  fa 
demeure  enlaterreduSiredeBieda,  luiappaniendratpaifiblcment,  hors-mis 
les  Chevaliers  ou  fils  desChevaliers,  ouceuxquilbncdclafiunilleduDuc;  & 
s’ils  veuillent  retourner  aux  terres  du  Duc,  ils  lui  appartiendront  comme  au- 
paravant: &ficcuxquiainfipalTèrontdeversleSircdeBreda,  ont  terres  Ibubs 
la  jorilHiâion  duDuc,  le  Duc  enpouraprendrerailbnnablcièTvicecommede 
fes  propres  hommes,  & le  mefmc  Icrat  tenu  de  faire  le  Sire  de  Brcda,  aure- 
gard  de  lès  hommes  qui  pafTeront  devers  le  Duc,  à finqnelcurshommesreci- 
proquement  ne  foientinterefiès  pilant  del’no  Seigttcurà  l’autre  : maisfi  quel- 
qu’un changeant  ainfi  de  demeure  cuil  aupravant  mesfàiâ,  ou  fi  on  lui  euft 
foiâcalcnge  il  en  devrai  taire  amende,  félon  lemeritcdel’exces,  &lcutencc 
des  juges  du  lieu  ou  il  aurat  mesfaid.  Les  hommes  do  Sire  de  Breda , qui  le 
jour  de  ces  convenances  demeurentdansles  Villes  nouvellement  érigées  prie 
Duc,  àicavoirOoftcrWijck j Arendonc, Hercntals,  Tumhout&Hoochilrae* 
cen,  y puront  demeurer  s’il  leurplaill,&  prendra  le  Sire  de  Breda  le  leurs  ter- 
res, fituées  eu  fa  Seigneurie  tel  fervice  comme  il  eftaccooftume  de  prendre  des 
terres  de  fes  hommes  d’ei^Ie  valeur;  iaos  qu’à  railbndc  ce  ils  aient  aucun  in- 
tercil ou  dommage,  dcs’ils  veuilcntrctoumcr,  lcDucnclèurdonncrataucun 
emplchement:  mais  fi  apes  ces  convenances  quelques  hommes  du  Sire  de 
Breda  pailàllënt  avecleur  demeure  aufiliéls  nouvelles  Villes,  ou  autresque  de 
nouvcaulcDucpourateriger,  fansibnadveu  ouconfentement,  leurs  biens  iè- 
ront  en  lès  mains , & il  en  purat  faire  8ç  dilpier  à iâ  volonté  fans  oilcnce  du  • 
Duc.  Et  lemeimefedoit  pratiquer  au  regard  des  homiires  du  Duc,  qui  pilc- 
rontiàns  Ibn  gré  aux  libres  ViliesduSire  de  Brcda;  toutes- fois  les  hommes  du 
Sire  de  Brcda  puronc  libremént  pailèr  avec  leur  demeure  aux  anciennes  Vil- 
les du  Duc,  comme  Bois-le-Duc,  Sichcnc.Lierc,  Acrichot,  Anvers , Lovain& 
autres,  au  mefme  droiâ  que  jolqucs  ores. 

Et  toutcc  quedelTus  donne  le  Duc  en  droiâ  fief  à fon  coufin,  & homme 
lige  le  SiredeBreda  & à les  heritiers , pur  le  tenir  dclui&dclèsiacceilèurs  ; 
&decelui  fit  leSiredeBrcda  hommage  lige  &ièrment  de  fidelité,  & promit, 
que  d’orefnavant  loi  & lès  heritiers  ie^rviront  fidellement  au  Duc  & à fes  fiic- 
cefiëurs  de  touts  leurs  Cfaailcaux,  de  toute  leur  terre,  de  leurs  hommes,  de 
leurs  Mioiflcrieis,  &deleurpropre  corps,  contre  tonthomme  qui  peut  mourir 
& vivre.  Etcnconfirmariondecc,  touts  les  Chevaliers,  fils  de  Chevaliers,  & 
des  hommes  des  doulè:  Villages  du  Sire  de  Breda  juiques  au  nombre  de  deux 
cents  & quarante  à ce  Ipccialcment  elleus,  par  le  commandement  dudiâ  Sire 
de  Breda  ont  juré,  que  s’il  advint  que  le  SiredeBreda  ou  les  heritiers  allalTènt 
contre  le  contenude  ces  convenances;  qu’ilsfcrvirontleDnc&  lès  fuccellèurs 
contre iediâ Sire  de  Breda&fcs  heritiers, jofqnes  à cequ’ilretoumcratau  fidel 
fervice  du  Duc;  & à ce  Uss’obligerent  pur  eux  & pur  leurs  heritiers.  Et  fi 
aucun  moUvat  guerre  au  Sire  de  Brcda  à caufe  du  Duc,  le  Duc  lui  alfillera- 
en  toutcmanicrc  ; & fi  quelqu’un  voidut  injuilcment  déshériter  le  Sire  de  Brcda, 
le  Duc  lui  afiîfierat  comme  à fon  homme  lige . fi  avant  qu’il  lè  veut  foubract- 
trc.àfonconfeil& ordonnance,  cequ’aulfi  [cDuccônfirmapaîfèrmcnt  ; &de 
tour  ce  donna  les  lettres  foubs  Ibn  féel,  & lè  tefinoighage  de  Wauthier  Ber- 
thout  Advoüé  de  Malines,  de  Gérard  Sire  de  Grimberges,  d’Arnou  Sire  de 
Ranfl,  de  Godefroy  Chaflelain  de  Bruxelles,  d’Arnou  Sire  de  Wclèmacle, 
d’Arnou  Senelchal  SircdeRotlèlaer,de  Rollin  de  Thillcmont,  de  Wilhrume 
«TEkerne , de  Willaume  de  Liere , de  Wauthier  Ruman , d’Arnou  Amman  d’An- 
vers, de  Willaume  de  Halle  & autres. 
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»8o  TROPHEES  DE  BRABANT 

En  l’an  mcfmc  M C C.  X 1 H.  le  Duc  donna  en  fief  à Arnou  Sire  de  Dieft 
&à  lès  fucccflêurs  la  moiétie de  l’AvoUcrie  de  Webbekem,  avcctouccequ’y 
appartient,  & la  moiiâc  des  aydes  & demandes  en  ladiâe  Advoücrie  & des 
Wtlangesouappendcnces:  & promit  le  Duc,  que  fans  Icconfeilouadvcudu- 1’”'*  **' 
dièt  Sire  de  Dieu , il  ne  ferat  aucune  chofe  en  ladiète  AdvoUerie , comme  aulli 
leSire  de  Dieft  ne  pouratdilpolèr  d’aucune  chofe  làns  le  confentementduDuc; 
mais  tout  le  ferat  illec  félon  le  confeil  & volonté  de  tout  deux.  L’efchange 
feid:  par  Arnou  peredu  Sire  de  Dieft  & là  mcrcClemence,  avec  Nicolas  Abbé 
de  S.  Trondecertaius  Alleus,  demeurerat  en  fon  entier,  fans  que  le  Duc  ou  fes 
fucccflêurs  y aient  quelque  droid.  Et  de  ce  donna  le  Duc  feslcttreslbubsfon 
fcel:  tefmoinsGodefroy  Sirede  Broda  & Scoten,  WauthicrBcrthout  AdvoUé 
deMalines,  WillaumeSirede  Perweys  frere  duDuc,  Willaumc  Sire  de  Don- 
gelberge,  Arnou  de  Crainhem , Arnou  Sire  de  Wefenialc  & Arnou  Scnefchal 
de  Rotlèlacr. 

Eftaut  la  Duchefle  Mehaut  trefpalice  envers  l’an  MCC.  XI.  noftrc  Duc  j/im'r. 
jeda  l’oeil  lürMariefilledc  Philippe  Roy  de  France,  veufvcdcPhilippeCom- 
te  de  Namur , laquelle  il  efpoulà  en  la  Ville  de  Soiflôns  en  l’an  fuldid  ^ > a- 
MCC.  XIII. 

Cefte  alliance  donna  occafion  au  Duc  d’embrafler  IcpartiduRoy  de  Fran- 
cefonbeaupere,  à quiilallafecouriravccbellctrbupedeChevallcrie,  auxgucr- 
rcs  qu’il  avoit  entreprins  for  la  Flandre , & lè  trouva  au  fiœe  que  ledid  Roy  /flttru. 
avoir  misfor  la  Ville  de  Gand,  tenant  Ibn  quartier  de  ce  cofte  de  l’Efcaut  vers 
le  Brabant , delà  il  accomp^^nalc  Roy  aulècoursduportdc  Dammc,  que  Fer-  R.'dfS. 
dinand  Comte  de  Flandreavec  les  Anglois  tenoient  eftroidement  fermé;  mais  /«?««• 
aiants  eu  nouvelle  delà  venue  dufecours,  ils  fe  retirèrent,  point  toutesfois 
fansavoirgrandementruiné  l’armée  navaleque  le  Roy  avoir  audiâ  port,  delà  Kdt  üim- 
leRoy  al  la  continuer  le  fi^e  de  Gand,  mais  ceux  de  cefte  Villedefcouragéspar 
le  bon  focces  de  Damme , & delefperés  du  fecours  qu’ils  avoient  attendu  de 
l’Anglois,  lè  rangeront  à l’obeiflance  du  Roy  Philippe  lut  la  fin  du  mois  de 
luing  encor  en  l’an  MCC.  XIII.  & confecutivement  le  rendit  ledid  Roy 
en  peu  de  temps  maiftre  de  toute  la  Flandre  ; mais  il  n’avoit  pas  tourné  le  dos, 
ou auflî-tofttoutsl’ abandonneront,  & cbaflantslesgarnilbnsfe  rcconçiliercnt 
avec  leur  Comte  Ferdinand , qui  voianr  les  affaires  reftablis  fe  mit  en  devoir 

four  prendrelarevenge  de  noftre  Duc,  & à cefte  fin  envoia  fes  deputésdevers 
EvcfquedeLiege&le  Comte  de  Los  fes  alliés,  leur  afl'curant,que  làns  faute 
pourledixiefmedumoisd’Odobre,  il  paflèroit  à main  armée  dansles  pais  de 
Brabant  du  cofté  de  Flandre  les  exhortant  de  prendre  auffi  les  armes  contre 
leur  commun  ennemi,  & l’attaquer  du  cofté  de  l’Hasbain  : mais  le  Roy  de 
France  tailla  fi  bien  de  l’ouvrage  au  Comte  Ferdinand  , qu’il  ne  Iceut  tenir 
promeffè , aiant  afles  à quoi  enrendre  : l’Evefque  toutes-fois  & le  Comte  de 
Los  foivant  les  convenances  fe  prclcnterent  for  nos  frontières  avec  leurs  ar- 
mées au  jour  prefix  par  un  jeudi;  mais  aiant  entendu  le  defaut  du  Comte  de 
Flandre,  ils  retourneront  viftement:  noftre  Duc  qui  s’ eftoitaufifi  mis  en  campa- 
gne pourfoivit  fes  cnncmisjulques  à Waleve,  & bmfla  plufieurs  Villages  dans 
icHasbain.  Lelendemain vendrediilprintlaVille deTongres,  qu’illroliaala 
legiere,  &paffàoutrejufqucs  à s’Kendermale,  ou  il  fit  halte  pour  délibérer  for 
ce  qu’on  devoir  faire:  les  uns  eftoient  d’advis  qu’il  falloir  artacquer  la  Ville 
de  Liege;  maisautres  rompirent  ce  deffèin.  Cependant  l’Evclque  craignant 
une  Iccondcdelblationdela  Villcde  Liège  ,failbit  en  toute  diligence  fortifier 
fon  armée  de  gens  d’armes,  defquels  avoient  la  conduire  Thiery  Sirede  Wal- 
court&deRochefort,  HugucdeRumigniesSiredcFloriocs,  & AriiouSirede 

Moriames 
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Moriamcs  trois  braves  Capitaines;  Henry  Duc  de  LimbourgmenaaufT!  quel- 
ques troupes  aufervicedcrEvefquc , mais  comme  ilelloir  oucleà  noftre  Duc 
il  euft  bien  voulu  perfuader  la  paix,  propolànt  à cell  eficâ  quelques  moiens 
railbnnables  ; Louis  Comte  deLosnonobllantqu’ilavoità  femme  la  fi  Ile  de  no- 
llreDuc,  ne  laiflâ  pas  de  fe  joindre  à l’F.vefque  avec  une  bellcarmce:  de  forte 
qu’cflant  les  forces  parcnfèmblc  il  yavoitledoubledegens  qu’en  noflrearmce. 
Le  Samedi  noftre  Duc  fe  retira  vers  Montenack,  pour  eftre  plus  à l’aifè  fervi 
de  vivres  & autres  befoings  de  lès  Villes  de  Landeu  & Hannut  ; & l’Evcfque 
avec  les  Tiens  vint  le  mefmefbir  prendre  gifle  au  Village  de  LensTur  le  Zecker, 
tellement  qu’entre  les  deux  armées  il  n’y  avoir  que  deux  bonnes  lieues  de  dif- 
tance;  toute  celle  nuiâ  l’on  fit  bonne  garde,  & fur  l’aube  du  jour  Dimanche 
BaitilU  tU  XI II.  d’OiSobre  chafeun  fe  preparoit  au  combat  ; le  Comte  de  Los  menoi  t l’aile 
*I*^^tre;  & leSirede Walcourt  la  feneflre,  & labataille  fyt  conduit  par  l’EvcT. 

‘ quecnpcrfônneaveclc  Duc  dcLimbourg.  Noflrc  Duc  d’autre  cofléfc rangea 
en  bon  ordre  fur  un  hauteur,  attendant  l’ennemi  à pied  ferme  : la  bataille  fût 
doneques  commencée  par  le  Comte  de  Los,  qui  s’advança  furies  noflres,  mais 
il  fut  fl  furieufement  reçus  , qu’aiant  perdu  fon  cheval  & fè  trouvant  par 
terre,  les  Tiens  curent  du  mal  affés  à le  fâuver;  & fins  le  fupport  de  Hcniy 
Prevoll  deMaflrichtfbnfrcre,  il  couroit danger  demort  oupriibn,  il  nelaifta 
pas  toutes-foisde  charger  de  nouveau , maisil  n’y  avoir  moien  d’empefeher  le 
defbrdrequ’cfloitcnfa  troupe,  &des-ja  tout  fe  mettoit  à la  fuite,  ne  fut  elle 
l’Evefqueavec  les  Liégeois,  qui  donnèrent  firudement  fur  les  noflres,  quele 
ComtedeLos  eufl  moien  de  relier  les  Tiens:  LeSire  de  Walcourt  avec  fà  trou- 
pe chargea  les  noflres  dans  leflanc  8c  rompitgrandement  les  forces  des  Braban* 
çons.  Noflre  Duc  combatoit  valeureufement , & donnant  courage  aux  Tiens , 
fecouroit  l’endroitou ils cfloient les  plus foibles;mais  àla  finleselquadrons  des 
noflres  cfbots  defrangés,  la  confufion  fc  mettant  parmi  eux , chafeun  regar- 
daàfc fâuver  : les  Liégeois  les  pourfuivoient  de  bien  près,  & n’efpargnoient 
rien  de  ce  qu'ils  feeurent  attrapper.  Certain  autheur  rapporte,  quenoftre  Duc 
s’auroit  defguifé  aiant  armé  de  fes  armes  Henry  de  Huldcbcrgc , qui  aufli  y 
auroit  cflé  tué;  mais  il  cfl  à croire  quecela  s’aurat  faiâfur  la  fin  de  la  bataille, 
&que  pour  fè  fâuver  i l’incognuc  il  aurat  donné  fon  furent  audiél  Chevalier. 
Quoi  qu’il  en  fbit,  les  noflres  perdirent  la  bataille,  laifTantsmorts&  parterre 
outrclesdcux  mille  des  leurs,  & entre  les  main;  de  leurs  ennemis  grand  nom- 
bre de  prilbnniers,  avec  tout  le  bagage.  L’Evclquelèfèrvantde  l’occalion  vint 
Hannu  encor  le  mefme  fbir  à Hannut , qu’il  fit  confommer  par  les  fiâmes,  il  receuc 
truJU.  toutes-fois  en  grâce  ceux  qui  efloient  au  Chafleau,  prennant  d’eux  ferment  de 
fidelité  ; le  lendemain  lundi  il  pafTâ  à la  requifition  du  Comte  de  Los  vers  la 
Z.rcMivt  Ville  de  Leeuwe , laquelle  ceux  de  S.  T ron  pour  particulière  haine  fpolierent , & 
trmJU'  tÿ  apresy  mirent  le  feu , comme  femblablemcnt  fut  faid  à plufienrs  V illages  de 
ce  quartier,  jufques  au  nombre  de  trente  & deux;  & par  l’clpace  de  dix  jours 
l’armé  Liegeoife  exécuta  toute  forte  de  cruauté  & rigeur  dans  le  pais  du  Duc. 
Celle  calamité  vraifemblablement  flirvint  à la  patrie  par  le  mauvais  confèil 
dont  le  Duc  s’efloit  fervi,  car  s’il  eufl  attacqué  la  Ville  de  Li^e  & l’arméede 
l’Evefque,  comme  fon  intention  efloitquandils’arreflaàs’Kendcrmaele,  fâiis 
doute  il  eufl  entièrement  defâid  les  forces  de  fès  ennemis,  qui  lors  efloient  bien 
petites;  maisil  femble  que  ce  dcfâflre  vint  de  la  main  de  Dieu,  en  vengeance 
des  violences  & fâcrilcges  perpétrés  par  les  noflres  l’année  precedente  en  la 
VilledeLiege.  Car  Dieu  punit  tofl  ou  tard  ce  fone  de  violences. 

LesLiegeois  n’avoient  prelquc  retiré  le  pied  du  Brabant,  ou  le  Comte  de 
Flandre  accompagné  de  Renaud  Comte  de  Boulogne  & de  Dammartin  & de 
Tom.  I.  7.7.  Guillau- 
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i8i  TROPHEES  DE  BRABANT 

Guillaume  diâLonguefpée  Comte  de  Salisburi  frère  bafrard  au  Roy  d’Angle- 
terre vint  courir  tout  le  Brabant  devers  le  pais  d’Aloll,  & mit  le  fiege  à la 
Ville  de  Bruxelles:  noftre  Duc  fc  trouvant  attaqué  de  nouveau,  & le  voianc 
dclailTé  du  Roy  de  France,  qui  lui  avoir  promis  monts  & merveilles;  s’advilà 
fagement,  que  le  mal  redoublé  lui  pouroit  apporter  grande  ruine,  & parainli 
il  fit  traiâcr  par  le  Comte  de  Boult^ne  fon  beaufrere,  quelque  compofition 
avec  le  Comte  de  Flandre,  qui  aufiî  procura  imetreve  entre  le  Duc  & l’Evcf- 
quede  Licge,  julqucs  à la  Purification  de  nofirc  Dame  dudiét  an  MCC.  Xllf. 
Cependant  les  Comtes  de  Flandre  Sc  de  Boulogne  qui  uniquement  defiroient 
retirer  le  Duc  de  l’amitie  du  François,  menèrent  ccll  affaire  avec  telle  dexté- 
rité, quelapaix  entre  le  Duc  &rEvcfque  futfinalemeut  arreftée,  en  laquelle 
futaufficomprinsleComte  de  Los  &fon  pais;  enfuite  dequoi,  le  Duc  vint  en 
perfonne  à Liege  fur  la  fin  du  mois  de  Février,  accompagné  du  Comte  de 
Flandre,  & apres  avoir  reccu  l’abfolution  de  l’excommuniment , il  entra  en 
l’Eglilc  de  S.  Lambert,  & de  Tes  mains  propres  releva  la  S.Croix  & Reliques 
qu’avoient  efté  par  terre  durant  celle  guerre,  8c  pour  réparation  des  domma- 
gesloufferts  par  les  Eglifcs  de  Liege , il  promit  à l’Evefque  quinfe  mille  Livres 
blanche  monnoyc,  & qu’outre  ce  il  affigneroit  encor  huiélccntsdcldiâcs  Li- 
vresdeterredans  lepais  de  Liege;  poiu  lelquclles  fommes  le  Comte  de  Flan- 
dres demeura  rclpondant,  recevant  pour  fon  allcurance  en  oflagc  les  deux  fils 
de  noftre  Duc,  Henry  & Godefroy. 

L’Empereur  Otton  aiant  efté  ja  quelques  fois  vaincu  par  Fredric  Roy  de 
Sicile  fon  compétiteur,  & le  trouvant  delailfédc  la  plus-part  deceuxquil’a- 
voientfâvorilc,  s’eftoit  retire  à Cologne,  & comme  la  femme  eftoittrcIpalTée 
peu  devant , il  fit  pat  fes  Ambaffàdeurs  requérir  le  mari;^e  de  Marié  aifnée 
fille  de  noftre  Duc,  laquelle  feife  ans  paffes  il  avoir  fiancée.  Ceci  eftoit  com- 
ploté par  le  Comte  de  Flandre  Sc  Ibn  confédéré  le  Roy  d’Angleterre  oncle 
d’Otton , qui  nouvellement  eftoit  defeendu  en  Normandie  pour  taire  la  guerre 
au  Roy  de  France,  8c  parainfi  defiroient  tirer  noftre  Ducàleur  corde,  & pour 
mieux  guider  leurs  affaires  ils  convoquèrent  une  affcmblée  à Cologne,  ou  le 
trouvèrent  de  noftre  Duc,  fon  oncle  le  Duc  de  Limbourg,  le  Comte  de  Flan- 
dres , Willaume  Comte  d’Hollande,  le  Comte  de  Boulogne  & le  Comte  de 
Salisbury  ,quidelapart  duRoy  d’Angleterre  portoitgroffeslbmmesd’Argent 
pourl’EmpcreurQtton  ; & apres  y avoir  traiûé  entre  eux  une  confédération 
bien  eftroiéle  , ils  delibererent  que  tours  d’une  commune  main  feroient  la 
guerre  au  Roy  de  France,  qui  eftoit  leprincipal  appui  du  Roy  de  Sicile.  A ce- 
lte fin  chalcun  fit  des  préparations  le  mieux  qu’il  peut  ; & fur  la  fin  du  mois 
d’Avril  de  l’an  mefme  MCC.  XIV.  tours  le  joignerent  près  la  Ville  de 
Maeftricht,  ou  peu  apres  furent  celebrées  fblcnnellement  les  nopces  encre  la 
Prioceffe  Marie  fille  aifnée'  de  noftre  Duc  & l’Empereur  Otton,  qui  fit  paflêr 
toute  l’armée  deçà  la  Meufe,  ou  encor  l’Evelque  de  Liege&  leComte  de  Los 
fc  vindrent  prelcnter  à fon  fervice,  (combien  qu’ils  n’en  avoient  la  volonté) 
& fur  le  commencement  du  mois  de  luilict,  celle  puiffantc  armée  pafia  droiift 
àVaIcncicncs , oulcComtcdcFlandreavoitjoinâ:  grandes  forces.  Cependant 
Philippe  Roy  de  France,  qui  eftoit  bien  informé  de  tout  eeque  fctraiÀoit  en- 
tre les  confédérés,  laiffafon  fils  Louis  pour  commander  l’armée  qu’il  avoir  en 
Poiétou  contre  l’Anglois,  & vint  avec  ce  qu’il.fccut  amaffer  de  forces  vers 
Tournay;  Otton  en  aiant  les  nouvelles  s’advança  avec  Ion  armée  julques 
à Morcaigne,  cnintention  d’aflieger  le  Roy  ou  le  combatre  ; mais  Philippe 
n’aiant  les  forces  cigales,  fc  voulant  obvier  à ceft  inconvénient,  fût  confeillé 
dcprendrclc  chemin  vers  Lille,  eipcrant  qu’en  traînant  fes  ennemis,  il  vicn- 
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droitpiuftoftàrompreune  fi  grandcpuiflince,  que  pir  la  force  de  fes  armes;  Hinrti. 
& comme  il  fiufoic  pafier  fon  armée  la  Rivtcre  Marque  au  pont  à Bovine  en-  Duc. 
trc  Cifoin  & Sauguien,  Otton  qui  ne  dcfiroic  que  de  combatrc,  s’advança 
avcccclle  diligencevcrslediâpont,  que  le  François  futcomrainâ  de  s’arrcf-  • 

ter  & rejoindre  fon  armée  pour  refifter  à (es  ennemis , qui  des-ja  le  commen- 
çoienc  à charger.  Le  Roy  tenoir  fon  armée  en  tresbon  ordre,  & avoir  avec 
lui  des  braves  Capitaines  comme  Eudes  Duc  de  Bourgogne,  Robert  Comte 
de  Dreux,  Gaucher  de  Chaflillon  Comte  de  S.  Pol  pat  fa  femme,  Henry 
Comte  de  Bar , leanComtedcBeaumont,  Eftiennc  ComtcdeSancertc , Wil- 
laumc  Comte  de  Ponthieu,  Bartholomé  de  Doye,  Willaume  de  Barres,  Pierre 
Mauvoifin,  Eftiennc  de  Longehamp,  Willaume  Mortemer,  Adam  Vicomtede 
Melun , Mathieu  de  Montmorency , Willaume  de  Garlande , Hiiguc  de  Maroeil 
& leanfon  frere,  Thomas  de  S.  Vallcry,  Ican  Sire  de  Ncftc,  Michiel  Sire  de 
Harnes,  Gui  de  la  Roche,  GalodeMontigny&pluficius  autres:  l’Empereur 
& Icsficnsn’cftoicnt  fi  bien  arrangés,  & venoient  aUcs  coniùfcmcnt  au  com- 
bat,& laiTésduchemin,  ccqucfiitcaulcqu'apres  un  très  afpre  combat , finale- 
ment les  François  obtindrent  une  des  plus  fignalées  viâoires  de  quoi  l’on 
fâche  à parler,  par  un  Dimanche  vingt  &|ièptiefmedu  mois  deluillet  de  l’an 
mcfme  MCC.  XIV.  Entre  les  prilonniers  furent  Ferdinand  Comte  de 
Flandre  & Haynaut,  Renaud  Comte  de  Dammartin  & de  Boulogne,  Wil- 
laumeComtedcSalisburi,  Otton  Comte  de  Teckelcnbourg,  Conrard  Comte 
dcTrimone,&  vingt  & cincq  Chevaliers  de  fi  haute  Noblcfle  qu’ils  portoient 
Bannière  comme  rapporte  Rigord,  qui  diâ  aufiî  que  les  Brabançons  tindrent 
bon  jnlquesau  dernier;  & Willaume  Brito  qui  at  aulTi  deforit  cefte  bataille, 
donné  la  qualité  aux  Brabançons  d’eftre  les  plus  roides  au  combat  & les  plus 
addonésauxarmés  de  toutes  les  nations.  L’Emperenr  Otton,  noftre  Duc  & 
le  Duc  de  Limbourg  monftrcrcnt  afles  leur  valeur,  mais  voiant  toute  l’armée 
en  defarroy , furent  contraints  fe  fiuver  à la  fuite. 

Pendant  qu’Otton  combatoit  les  François,  lcRoy  Fredrie  fon  compétiteur  Otirfrs^. 
euft  bon  loifir  d’advancer  fes  armes  dans  l’Empire,  car  d’ordinaire  l’ablcnce 
d’un  Prince  redouble  les  forces  de  fon  ennemi.  Il  pafià  donq  ucs  laMofelle,  & vâl. 
jour  de  S.  Bartholomé  XXI  V.d’Aouft  vint  julques  àMaftricht,  ou  il  pafià 
aufli  laMcufc,  en  intention  de  ravager  le  Brabant.  Le  Duc  qui  foavoit  bien 
quequand  l’on  cloche  d’un  pied  il  faut  bien  garder  l’autre,  voiant  d’ailleurs  les 
affaires  d’Otton  au  defefpoir,  & ne  fe  trouvant  en  équipage  jxrur  prompte- 
ment refifter  à un  ennemi  trcfpuiflànt  & qui  menoit  la  plus-part  des  forces 
d’Allemagne,  printconfeil  d’envoicr  les  légats  devers  Fredrie,  à fin  de  l’arre- 
fter  quelques  jours  & difpofer  à accord,  & peu  apres  lui  melmc  avec  le  Duc 
de  Limbourgfon oncle  fe  prefenterent  au  Roy , qui  les  receut  gratieufement,  bien 
content  devoir  rangés  dclbn  codé  deux  fi  grands  Princes,  delquels  il  receut  les 
hommages  & fidelité , & pour  aflèurance  noftre  Du  cdonna  en  Oftage  le  Prince 
Henry  Ion  fils  aifhé.  Cela  faiétle  Roy  Fredrie  retourna  à Maftricht , ôc  repafîànt 
laMeufelc  XXIX.  d’Aouft,alla  mettre  le  fiegeauChafteaudeFauquemont; 
mais  quelques  amis  traiéfcrent  en  forte  qu’ils  obtindrent  une  treve  pour  Go- 
fuinSiredudléHieujufqucsà  la  S.  Rcmy , delamarcha  le  Roy  fur  Iuliers,maisle 
Comte  s’accommoda  avec  lui,  & paraiufi  aiant  en  peu  de  temps  faidf  grandes 
befoignes  repafTaauffi  le  Rhin  en  compagnie  de  noftre  Duc,&  eftants  parenfem- 
bleàWorfele,  leRoy  Fredricreftituaà  noftre  Duc  & au  Prince  Henry  fon  fils 
Maftrichtavcctoutesfos  ajîpertcnanccs,  que  peudevant  il  avoit  donné  à Louis  Prtnrti 
CoratedeLos,  &promitque  dans  les  Pafqucs prochainement  fuivantes,  iira- 
chapteroit  ladiâe  Ville  &la  rctireroit  des  mains  dudiâ  Comte  de  Los,  de- 
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1S4  TROPHEES  DE  BRABANT 

quoi  il  donna  rcfpondams  Conrard  Evelque  de  Mets  & de  Spier  Ibn  Chance- 
lier, Léopold  Duc  d’Auftricc , Octon  DucdcMeranie,  Bernard  Duc  de  Ca- 
tinthe  & Albert  Conatc  d’Everftein  ; comme  le  tout  cft  déclare  par  deux  fien- 
nes  lettres  données  le  deuxiclmc  de  Septembre  dudiâ  an  MCC.  XIV.  In- 
diélion  11.  foubs  le  tefmoignage  des  Princes  Thiery  Archcvelquc  de  Trêves, 

Conrard  EvcIqucdcMets,  Léopold  Duc  d’Auftrice,  OttonDucdeMcranie, 

Bernard  Duc  de  Carinthe,  Albert  Comte  d’Everftein,  & de  lès  Miniftericls 
Wernicr  de  Boland  fon  Senefchal,  Wauthier  Ibn  Sommelier  & Henry  de 
Dum. 

Le  mariage  entre  Florent  fils  de  Willaume  Comte  de  Hollande&Mathilde  p„mt 
fille  de  noftrc  Duc  fut  encor  arrefte  en  la  mcfme  anne  MCC.  XIV.  le 
cincquicfmedeNovcmbrc,  eftantsicfdiéls Princes aftcmblcsàècft cficâ: enla  **• 
Ville  d’Anvers,  qui  promirent  réciproquement , qu’ils  alliftcront  l’un  à l’au- 
tre en  toute  occafion,  & contre  qui  ce  fut.  Les  conditions  feront  particularifcs 
ci-apres  en  l’elogc  de  ladiâe  Ptincclîê. 

Encor  que  noftre  Duc  fe  trouva  empefehé  à des  fi  grandes  afiâircs,  il  ne  N„.,haf 
laiflà  pour  cela  de  foigner  à la  promotion  de  l’cftat  Ecclefiaftiquc , careftant  ibS. 
à Oofterwick  le  XXXI.  de  Décembre  encor  audiâ  au  MCC.  XIV.  il 
donna  à la  Chappelle  de  noftre  Dame  & de  S.WillcbrordàBcrclc,  latroificl- 
mc  partie  de  la  difme  audiâ  Bcrclc,  de  laquelle  Gauthier  de  Tilborg  donna 
aufti  là  part,  prefcntsArnouScncfchal  SiredeRotfclaer,  Arnou  d’AcrIchot , 
Willaume  de  Geftcle,  Gérard  deGorle,  Maiftre  Renier  deHocfcm&  Maiftre 
Siger  les  Notaires. 

L’Empereur  Otton  apres  la  fûnefte  defàiiüe  à Bovines,  s’eftoit  retiré  avec  là  jtUrnc. 
fcmmcrimpcratriccMaricdcBrabantàColognc;  maiscciixdc  ladiélc  Ville  re-  CtJifiriy, 
doutant  les  forces  du  Roy  F redricqui  voltigeoit  aux  environs,  traitèrent  en  for- 
te avec  Otton  envers  lesPalques  de  l’an  MCC.  XV.  que  parmi  fix  cents  marcs 
qu’ils  luidonnerent,  8t  en  lui  quittanttoutcequ’illcureftoit  redevable,  illè  re- 
tiralecretementdeversBrunswick,  oul’Imperatricequelque  peu  apresle  fuivit 
deguilce  en  habit  d’homme;  Fredricen  aianteu  les  nouvelles  mit  le  fiege  à Key- 
lèrs-Weerde,  laquelle  place  Adolf  Comte  des  Monts  print  en  fon  nom  le 
XXII.  de  luillet  audit  anauboutde  fept  fcpmaines;  donnant  par  Ce  moicn 
liberté  aux  Oftages  de  la  Ville  d’Aix , l’Évefque  de  Munfter  deux  Comtes  & 
quelques  autres  qu’Otton  y avoir  tenu  prifonniers. 

Eftant  doneques  les  affaires  de  l’Empire  aucunement  en  repos,  le  Pape  In- 
nocent  jertal’oeilfur  l’eftat  des  conqueltes  d’outremer,  & envoiafcslettresau 
Roy  F rcdric  St  aux  autres  Roys  & Princes  Chreftiens , les  exhortant  d’embraf- 
fer  ferieufement  le  redres  d’une  conquefte  fi  importante.  Enfuite  de  quoi  Fre- 
dric  convoqua  une  affèmblée  nniverlclle  dans  la  Ville  d’Aix , ou  en  l’an  mel- 
me  MCC.  XV.  jour  de  S.  lacques  XXV.  deluilletil  receut  la  Couronne 
Impériale  par  la  main  de  Sifrid  Cardinal  Archevelquc  de  Mayence  & légat  du 
S. Siégé  , OCapresles  folennités  Ican  EIcolaftre  de  Santenfit  un  digne  fermon, 
parlequelilremonftral’importance&neceffité  des  affaires  de  la  terre  Sainte, 

& aulfi-toft  l’Empereur  print  la  Croix  , & apres  lui  ledit  Cardinal  Lé- 
gat, les  Evelque  de  Liege,  de  Mets,  de  Bamberge  & autres  Prélats,  comme 
auffi  firent  noftre  Duc  Henry,  Wallcran  Comte  de  luxemboug  fils  au 
Duc  de  Limbouig,  Gérard  Sire  de  Borne  fon  frere , Thibaut  Duc  de  Lorrai- 
ne, Otton  Duc  dcMeranie,  Louis  Comte  de  Los,  Gérard  Comte  de  Rynec- 
ke&Henry  Comte  de  Duras  les  frétés,  Adolf  Comte  des  Monts,  Willau- 
mc  Comte  de  Iuliers,WillaumeComted’Hollande,  Willaume  Sire  de  Perweys 
frere  i noftre  Duc,  Thiery  Comte  de  Clcves,  Gérard  Comte  de  Gucldres, 

Thiery 
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Thiery  Sire  de  Heynsberge , Henry  Comte  de  NaiTouw , Henry  Comte  de  He»Rr  i. 
Scyne,  leComtede  Spaenhem , le  Rougrave,  le  Ringrave,  le  Wildegrave  & Duc. 
grand  nombre  d’autres;  mais  tout  ceft  appareil  alla  en  fùmcc,  partie  par  les 
guerres  que  ceux  de  Gennes  ^ifoient  aux  PifanSi  partie  par  la  mort  du  Pape 
Innocent , qui  trelpaïïâ  le  X V M.  de  luillet  de  l’an  M CC.  X V I. 

Cth/’ti  L’Empereur  Frédéric  apres  avoir  reccu  la  couronne  alla  vers  Cologne,  ou  GtJrfrtf. 
Ttemuhi.  pjf  menées  de  noftrc  Duc  & de  l’Archcvelque  de  T reves  il  fut  admis  le 
quatricfme  d’Aouft , & fiitent  ceux  de  ladiâe  Ville  abibubs  par  lediét  Arche- 
velque  de  l’excommunimcnt  auquel  il  s’eftoient  trouvé  cnnoués  un  an  &cinc 
mois,  d’autant  qu’ils  avoient  opiniaftrement  porté  leparti  d’Otton. 

La  pietéeftoit  (i  propre  à noftre  Duc,  qu’il  la  méfia  en  tout  temps  entre  lès  /Inhhti 
tiifi.  affaires;  & ainfi  trouvons  nous,  qu’eu  l’an  MCC.XVl.  il  fonda  & dota  le  *"■ 
HoMiJ  i MonaflereouHorpitaldetcrBanc  près  Lovain;  pour  dcsiepreux;  conftituant 
ter  MC.  Je  VillerspcreSpiritueldes  Religicufès  qu’il  inftitua  pour  foignerauf* 

dids  malades. 

CAUefe  Ilconftrmaaufli  en  la  mefmc  année  la  fondation  du  Monaftete  du  Paredes  yireUtet 
Cifteaux  entre  Lovain  & Aerfebot,  lequel  avoir  eu  fbn  dm  hem. 

*'  commencement  du  petit  patrimoine  de  lean  Hugues  &:  de  Béatrice  fa  fem- 
me; ledottoutes-foisfot depuis  augmente,  par  la  libéralité  des  Siresde  Welè- 
maele,  Rotfèlaer& autres  Seigneurs  voifins;  aulTi  noftre  Duc  ne  laiffâ  de  con- 
tribuer à l’advancement  de  celle  place  Rcligieufe.  * 

Apresque  Thiery  de  HeynsbprgcArclievcfquc  de  Cologne  avoitefte  depo- 
fë  pour  avoir  fuivi  le  parti  de  l’Empereur  Otton,  ladiâe  Eglilc  demeurât  quel- 
que temps  vacante,  & à la  fin  fût  à cefte  dignité  efleu  le  lundi  apres  lepremicr 
Dimanche  en  quarefmc  de  l’an  MCC.  XVI.  ftil  Romain  Engelbcrt  frere 
d’AdolfComte  des  Monts  grand  Prevoft  de  ladiâe  Eglife  perfonnage  trefdi- 
gne,  tant  pour  la  NoblelTede  fanaifTance,  que  l’intégrité  de  fa  vertueufè  vie: 
avecceftui-cirenouvclla  noftre  Duc  les  confédérations  ancienement  traiâés 
entre  les  pais  de  Brabant  & Cologne,  & frirent  fur  ce  des  deux  coftés  dc- 
111 7-  pefehées  lettres  le  V.  de  luillet  de  l’an  MCC.  XVII.  celles  dudiâ  efleu 
£/[/.  ^ubs  le  tefmoignage  de  Thiery  grand  Prevoft , de  Conrard  grand  Doien , de  ' ^ ’ 
deCehgÊU.  Gérard  Prevoft  des  SS.  Apoftres,  de  Gérard  Prevoft  de  S.  Marie  aux  dictés, 
de  Gérard  Comte  de  Gucidres,  d’Adolf  Comte  d’Altena,  d’Otton  Sire  de 
Wickerode,  deGerardSiredeRandenrode,  de  Herman  Sire  d’AIfteranMarc- 
fchal,  de  Thiery  Sencfchal,  de  Brun  Sommellier&deFrancodeRorthem:  & • 

i celles  du  Duc  font  nommes  tcfmoins  Gérard  Comte  de  Gueldres , Wauthier  ” 
Berthout  AdvoUc  de  Ma'ines  & Gilles  fon  ftere , Arnou  Sire  de  Dieft,  Leon 
Chaftelain  de  Bruxelles,  Gofuin  de  Gofencourt,  Arnou  de  Walhain,  Rubin 
de  Tillemont  & autres. 

En  la  mefmc  année  M C C.  X V 1 1.  Olivier  de  Sottegem  de  l’adveu  de  Pe-  Net.  chep. 
tronille  fille  de  Godefroy  Chaftelain  de  Bruxelles  fa  femme  & de  leurs  fils&  i34- 
filles , tranfporta  en  mains  de  noftre  Duc  quarante  & deux  bonnieres  de  terre 
* gilântes  à Dielbeke , lefqucis  le  Duc  l la  rcquifition  dudiâ  Olivier  configna 
au  Monafterc  de  Vorft,  prefents  Wauthier  de  Bierbeke  & Henry  de  Ster- 
beke. 

iiig.  Au  mois  de  May  de  l’année  enfuivante  MCC.  XVIII.  trefpafïà  an  Cha-  G.iCOr- 
Kntie  fléau  de  Hartesbergen  Brunfwic  Otton  Empereur  IV.  du  nom,  apres  que  '^l^„lc 
oûlm.  lafortune  s’eftoit  mervcillcufcment  joUcede  fà  perfonne l’clpacc  devingrans,  CreMjin. 
l’eflevant  tantoft  jufqucs  aux  nués,  & l’abaifant  derechef  jufqucs  à hopte  & CMiprt- 
confufion.  Son  corps  receut  Sépulture  en  la  Ville  de  Brunfwic,  en  l’Eglifc  de 
S.  Blaifo;  mais  il  ne  laifla  aucun  enfant  de  l’Impératrice  Marie  fille  de  noftre 
Tom.  I.  Aaa  Duc 
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Duc , laquelle  retourna  en  Brabant  8c  furverquift  long-temps  apres,  comme 
■n  Ton  lieu fêrat  rapporte  plus  à plain:  là  fuccellion  fut  recueillie  par  W^illau* 
me  (bu  frère , qui  fut  Duc  de  Brunfwick , & de  lui  font  procréés  les  Ducs  de 
Brunfwick&Lunenbourgjufquesàprefentenligne  mafculine. 

L’Empereur  Frcdric  recoigiioiflànt  combien  l'amitié  de  noflre  Duc  lui  im- 
portoit,  eu  (blennelleairemblee  tenue  à Francfort  confirma  tout  ce  que  l’Em- 
percur  Philippefon  oncle  & predccelTeur  lui  avoir  coufignc  par  lettrer,  & lui 
afiigna  les  loixante  chariots  de  vin  qu’il  tenoit  de  l’Empire  la  moiébie  à Bo> 
paerden,  & l’autre  moiébie  en  Ellàce,  & decefit  defpelcher  nouvelles  lettres 
données  le  XIX.  d’ Avril  de  l’an  MCC.  XIX.  Et  par  autres  lettres  de 
mefmc  date,  il  déclara  que  la  terre  de  Voelne  avec  les  dependences  appartient 
à nodre  Duc  entièrement,  làus  qu’aucun  autre  y aie  quelque  droiât  com- 
mandant à un  chalcun  qu’on  lui  en  lailTat  la  paifible  & libre  joUilTance,  foubs 
peine  de  Ton  indignation. 

Lutgarde  veufvedeGode&oySirc de Breda&deScoeten donna culamefmc  /trtUvn 
année  MCC.  XIX.  encor  an  mois  d’Avril  à l’Eglifc  de  S.  MichicI  en  An-  >/»  *>»• 
vers  doule  Livres  monnoye  de  Flandres,  qu’elle  aflîgna  en  certains  biens  & 
difmcs  fitucs  à Percke  lez  Vilvorde,  pourles  âmes  de  feu  fondiâ  mari,  de  les 
pcrc&merc , de  Godefroy  diébdeRhcncn  jadis  Evefque  d’Vtrccht&deGer- 
laclbnfrere,  defquelsleldiébs  biens  luiclboicnt  fuccedes;  & ordonna  que  l’on 
diroitenla  cri^te  ou  grottede  ladiâe  Eglife  en  l’autel  de  la  S Vierge  journel- 
lement la  mellc,  Icavoir  cille  lundi,  mardi, ^mercredi,  jeudi  & vendredi, 
pour  les  trefpalTés,  le  famedi  à l’honneur  de  noflrc  Dame,  & le  Dimanche  au 
S.  Efprit  : &avecccelleutladiébc  Dame  là  Sépulture  devant  ledid  autel,  don- 
nantlurce  lès  letttcsfccllées  defonl'éau  &de  celui  de  Ibn  hls  aifhé  Godefroy . 
de  l’adveu  de  Tes  autres  enfants  Gilles,  Henry,  Sophie  & Béatrice;  prefents 
A.  Abbe,  L. Prieur,  E.  ci-devant  Abbé,  B.  foub-Prieur.  &toutle convencde 
ladiébe  Eglilè,  W.  perfonne  & Chappcllain  de  Scoten,  Thonus  Chevalier 
d’Eckerne,  Seballieo  Chevalier  dcGrebcndunck  & Ibn  fils  Nicolas  aulli  Che- 
valier. Et  tout  ce  confirma  nollre  Duc,  par  autres  lettres  données  en  la  mefi-  PrttrMt 
me  année,  par  lefquelles  il  qualifie  ladiébe  Lutgarde  là  coufmc  & noble 
Dame. 

Renier  de  Vdechen  Sc  là  femme  Laurette  en  l’an  furdiét  MCC.  XIX.  Mirems  :» 
fondèrent  un  Monallere  de  Vierges  de  l’Ordre  de  Premonllréau  Village  de  csr«». 
Pcilenbcrgc  près  Lovain,de  l’adveu  de  nollre  Duc.conllituaos  illcc  huidl  de  P'“"‘f- 
leurs  filles  Rcligieufcs  : lequel  Monallere  at  cllé  depuis  tranfjiorté  en  un  lieu 
nommé  l’Illedu  OucàGcmpe  entfc  les  Villes  de  Lovain  & Diell. 

Nollre  Duc  lè  trouva  encor  fur  la  fin  de  l’an  MCC.  XIX.  à la  journée 
Impcrialctenuëà  Francfort,  ou  l’Empereur  Fredric  par  lèslettrcs  du  XXVIL 
de  Décembre  déclara,  que  par  lèntcnce  des  Princes  aficmblésandiél  lieu  avoit 
elléjngé,  que  nollre  Duc  & fes  luccefleurs  doivent  dire  & Ibncdcdroiéb  Ibu- 
verains  tuteurs  & mambours,  detoucsics  mineurs  qui  doivent  tenir  quelques 
fiefs  de  fa  Court. 

Ilconfirma  àrEglilcd’EverbodeOrdre  de  Premonllré,  l’acqudlcfàiéle  de 
la  court  de  Stercfele  fituée'cn  la  Seigneuriede  Hclmont,qu’ilsavoient  achapté  * 

de  Herbert  Sire  de  Hcfe,  laquelle  court  il  printcnlàprotcébion&  AdvoUcrie, 
la  donnant  à ladiébe  Eglilè  en  vrai  Alleu;  par  fes  lettres  donnes  au  mois  de 
May  de  l’an  MCC.  X X.  par  lefquelles  il  diéb  que  n’aguerres  ladiébe  Scigneu- 
rie  de  Helmonr  elloit  venue  à Ibn  Domaine.  "• 

Entre  Engelbertdes  Monts  Archcvcique  de  Cologne  & Wallcran  de  Lim-  ”* 
bourg  Comte  de  Luxendrouig  & fes  fils  grandes  querelles  s'cftoienc  elmens . 
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jufkjacs  à prendre  les irmcs.  Lacaufeitic,  qu’eftanc  AdoIfComte  des  Monts  HENnn. 
trclpafle  au  mois  d’Aouft  de  l’an  MCC.  XV  III.  lediâ  Archevclque  pre- 
teiidoitla  (iicceflîon  comme  frère  & plus  prochain  hoir  mafle,  au  contraire 
Henry  fils  aifnc  du  Comte  de  Luxemborg  vouloit  eftrc  prcleré  à ladide  fuc- 
jeCêltgmt  cedîon  comme  Mari  de  Cunigarde  fille  unique  du  Comte  Adolf  fufdiâ:  no- 
ftre  Duc  qui  elloit  parent  & allie  des  deux  parties,  confiderant  les  inconve- 
' nients  qui  d’ordinaire  fuivent  aux  querelles  meUcs  entre  des  perlbnnes  qui  le 
touchent  de  fi  près,  fe  mitcntrcdcuxavecquelques  amis,  & moicnna  certain 
accord  entre  eux  au  mois  d’Aouft  del'an  mefme  MCC.  XX.  par  lequel  fut 
ordonné , que  le  Comte  de  Luxembourg donneroit  liberté  à Henry  Comte  de 
V ianden  & les  freres  qu’il  tenoit  en  prifon , fans  aucune  condition , & fi  d’orefé- 
avant  le  Comte  de  Luxembourg  euft  quelquedifpute  avec  eux  fur  l'hommage 
qu’ils  lui  doivent,  par  la  cefte  paix  no  ferot  violée.  Henry  fils  au  Comte  de 
Luxembourg  feioubmettrat entièrement  à la  volonté&grace de  l’Archevelque, 
touchant  la  pretenfion  de  la  Comte  des  Monts;  enfortcqu’il  ne  lademanderat 
jamais , ne  fut  qu’il  la  feeut  obtenir  du  bon  gré  & volonté  de  l’Archevefqiie. 
Surledebat  efincu entre lediift  Comtede  Luxembourg  déparia  femme  & Phi- 
lippcdcCourtenay &lès  freres  pour  la  Comté  de  Namur  ;rArchevefquefcrae 
fouverainarbitreavecceux  qu’il  voudra;  prendre  pour  fês  adjoinâs,  & ce  que 
* ferat  prononce  par  lui  fêtât  tenu  fermement  par  lemâ  Comte  de  Luxembourg  : 
&demefme  l’Archevelque compoferat  en  amiable oupar  luftice  les  queftions 
qu’il  y at  entre  lediéf  Comte  de  Luxembourg  & les  Comtes  de  Hoftade  Sc 
Vcldentfe.  Et  jura  ledift  Comte  de  Luxembourg  avec  fesfilsHenry  & WaU 
Icran,  qu'ils  tiendroit  inviolablemcnt  tout  ce  quedelTus,  en  outre  jurèrent 
aufli  Gérard  fou  frere  Sire  de  Borne,  Herman  Sired’Eylflo,  Alexandre  Sire  de 
Wilrc,  ThierySiredcHoufelilè,  Willanme  Mor&Vdon(bnfils,quefilcdiét 
Comte  Walleran  ou  lès  fils  contrevindrent  i ce  traiâé,  qu’ils  aflifteront  l’Ar- 
chevcfquc  contre  eux  jufques  dia  pleine  fatisfaéfion  dcl’ArCheVefque.  Ca- 
non de  Ruiautjura  auln , que  tant  qu'en  lui  eft  il  induirai  lediâ  Comte  & fes 
filsà  l’entretien  de  ces  articles.  Et  pour  plus  entière  alTcarancC  de  tout  ce  que 
diâeft,  noftrcDucHenry,  Henry  Comte  de  Scyne,  Arnon  Comte  de  Los , 
FrcdricComtc  d’ilènberge , & Thiery  Sire  de  Heinsberge  promirent  fur  leur  * 
foy , que  fi  le  Comte  de  Luxembourg  ou  fes  fils  alloient  contreces  couvAian- 
CC8,  qncfcmblablcracnt  ilsalfifteront  l’Archcvclque  julqucs  à ce  qu’il  enaie 
contentement. 

J'F.j^Kje  Encor  audiéf  an  MCC.  XX.noftreDnc  donna  à l’Eglife  de  noftre  Da-  /treUv» 
d Amvas.  çj,  Anvers  l’ancien  folTé  & rampart  de  ladiâe  Ville  Ctué  près  le  marché,  *“■ 
depuis  lamailbn  de  Hugue  Volard  jufques  au  pont-Raynoud,  tant  en  eau 
qu’en  terre,  pour  y baftir  un  Cloiftrc  pour  le  fervice  des  Chanoines  de  ladiâe 
Eglifc,  lànsqu’autreedifice  y pourat  cftredrelTé,  & avec  ce  il  renon^  à tout 
droiéf,  que  competer  lui  pouvoir  es  biens  de  Pridenbcfce  &Cruile  au  ptofiâ 
de  ladidte  Eglilè. 

tV.fl.it  Au  mois  d'Oéiobre  dudiâ  an  MCC.  XX.  il  ratifia  en  qualité  de  Patron  Prt,vn 
BrtuctUti.  jjç  Je  s.Gudule  à Bruxelles  certain  ftatut  Sc  ordonnance  publiée  par  f'S 

Willaume  Archevelquede  Reims  vifitant  ladiâe  Eglifc,  par  laquelle  fut  diâ, 
que  les  Chanoines  qui  de  nouveau  feront  inftitués  en  icelle  Eglilè,  s’ils  font 
abfcnts  & forains,  ne  joüillèront  quedelamoiâiedeleurprebciide.  Au  fécldu 
Dncap|x)fé  i lafufdiâe  Charte  l’on  remarque  qu’il  eft  autre  Acdiftèrent  à ce- 
lui dont  il  s’eftoitlèrvi  au  commencement  de  l'on  régné. 
tûclmt  II  donna  auftï  à Willaume  Comte  d’Hollande  & à la  CotntellèMariefafcm- 
üHtiidm-  mclamoiâie  de  Scakerllo,  pour  eftre  tenude  lui  en  fief,  ce  que  lediâComte 
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Hcsky  I.  & ComtetTc  recogneutent  par  leurs  lettres  données  au  mois  de  Février dudiél 
Duc.  auMCC.  XX. 

Voulant  encor  augmenter  le  divinfervice  en  l’Eglife  de  S.Germain  àThil-  Nm.thtf. 
Ram.  Icmont , il  y fondalcs  prébendes,  & pour  les  dotter  ilsdonnadouic  bonnieres  ***• 
de  marez  fitués  près  Walleberge,  & la  difme  de  huidlante  & trois  bonnieres 
' defdiâ  matez  qu’il  avoir  audiâ  lieu , & trois  bonnieres  à Bofli , avec  autres 
biens;  telinoins  Goliiin  de  Golencourt,  Wauthier  Doien  de  Thillemont, 

N.  Efcolallre,  R.,  de  Hoxem  Notaire  & autres:  de  quoyil  donna  lettresdepcl- 
•iii.  chees  en  l’an  MCC.  XXI. 

rAi.it  Etencorenladiéieannée  au  mois  de  luing,  il  alTigna  aux  frétés  &fœurs  du  Nat.  tbttf. 
Ctmtre.  Monaftere  de  Camere  Ordre  de  Cifteaux  le  refidude  trois  cenlès  de  terre  & *“3- 
bois  qu’il  avoir  promis  en  fondant  lediâ  Cloiftre , prelènts  Arnou  Sire  de 
Wallebain , Wauthier  Clutinc , Badin  de  Dicft , Henry  Prits,  Wauthier  Vle- 
minc,  & Lambcrtfon  hls:  & aux  lettres  fur  cedonnées  c(t  diéf,  que  le  Duc 
iVayagc  fit  cefte  aflignatioueflant  fur  le  point  de  &irc  le  voyage  vers  lerufalcm,  pour 
it  U lcr-  la  troifiefme  fois  ; mais  il  n’eft  du  tout  certain  fi  lediâ  voyage  euft  eflcÆ , puis 
'famîuiam  *1“®  ***  Hiftoiresnous  n’entrouvonsaucune  chofe. 

iCaiaimr.  Au  mois  d’Aouft  dudiâ  an  MCC.  XXI.  noftre  Duc  avec  la  Duchefiê  ^rcU-xt. 
Marie  fondèrent  en  l’Eglifede  S.  Pierre  à Cologneun  autel  en  l’honneur  de  la 
S.  Vierge &dcstroisRoys,  & le  dotèrent  de  doufe  marcs  monnoyedeColo-  • 
gne  annuellement , par  lettres  données  à ludogne. 

L’Empereur  Frcdriceftant  retourné  de  Rome  ou  il  avoir  rcceu  la  couronne 
Impériale,  procuraenverslesPrincesquefonfilsHenry  fiit  efleu  Roy,  &Iefit  Alitric. 
couronner  à Aix  le  V 1 1 1.  jour  du  mois  de  May  en  l’an  MCC.  XXII.  par 
,,,,  la  main  d’Engelbert  Archevelque  de  Cologne,  à quelle  folennite  noftre  Duc  P'ttmt 
Catffirmt-  fc  ttouva  âuihprcfcnt;  & illec  le  nouveauRoy  lui  concéda  tout  ce  que  ci-de- 
* vaut  l’Empereur  Philippe  lui  avoir  oâroié  à Confluence,  & que  Ibn  pere 
l’Empereur  Fredric  II.  lui  avoit  confirmé  par  fes  lettres  à Francfort;  de  quoi 
furent tefmoins  les  Archevelques  Sifrid  de  Mayence,  Engelbert  de  Cologne, 

& Thiery  de  Trêves,  Conrard  Evefque  de  Mets  & de  Spier  Chancellierde 
, l’Empire,  Hugue  Evefque  deLicge,  l’Abbé  de  S. Corneille  d’Inde,  le  Comte 
Palatin,  GerardComtede  Gucidres,  Thiery  ComtedeClcves,  Florent  Com- 
te d’^Iollande , Lutfêl  Comte  deHosftade,  Thiery  Sirede  Heinsberge,  l’Ad- 
voUé  de  Cologne,  Wemier  de  Bouland  Senefchal  & autres  tant  Nobles  que 
Laixlmf.  Minifteriels.  Etpar  autres  lettres  de  mefme  d.ite  lcdirft  Roy  Henry  ordonna  Prnvn 
uauittat  pourlaconicrvationdes  anciens  droiéfs  & couftumesufeesen  l’Empire,  & en 
“fi'l'.  conformité  delà  fcntence  des  Princes  aflemblés;  qu’en  la  court  feodale  tout  * 
Minifterielfeudatairepeutelgalement  Juger  tant  des  fiefs  des  Nobles  que  des 
Minifteriels,  hors- mis  toutes- foisles  fiefs  des  Princes.  Le  feudataire  foit  No- 
ble ou  Minifteriel  peut  eftre  cité  par  fbn  Seigneur  pour  la  premierefois  au 
quinficfme  jour.  Si  quelque.Noble  ou  Minifteriel  tient  en  fiefdu  Duc  quelque 
fien  Allen,  leDuclepeutfoireciteren  tout  autre  lieu  allodial  : mais  fi  c’eftfief 
que  le  Duc  tient  ultérieurement  de  quelque  autre  Prince,  en  tel  cas  le  Duc  le 
doitfaireciterenquelquelieuappartenantaudiélficf.  Et  fiquclqu’un  ainficité 
par  le  Duc  ne  comparut  à la  premierecitation,  le  Duc  en  poura  prendre  amen- 
de qu’on  nomme  Boete.  Si  le  Duc  demande  jugement  & lêntence  d’aucun  de 
fès  hommes,  ils  font  tenus  la  lui  dire  & prononcer  le  mefme  jour  pendant  qu’il 
tient  font  tribunal  &court  de  luftice,  ne  fiit  que  le  Duc  dcgrace  leur  odroia 
■*  ulterieurtcrme.  Perfonnenepeuteftre  Advocat  ou  patron  de caufe  en  la  court 
féodale , n’eft  qu’il loitfeudataire  duDuc.  Lesfcrfsdoivcnteftredifcernés  par 
laligne&parentagcprovcnantdu  collé  maternel.  Siquelqu’un  eft requis  par 
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un  autre  pour  élire  fbn  Ad  vocat  airdroid  féodal,  il  ne  le  pcucrcfafcr,  moien-  Henry  i. 
nant  qu’il  lâche  parler  félon  le  commun  ulàge.  Audi  fiit  illec  adjugée  auDuc 
la  cucele  des  mineurs  les  feudataires,  jufqucs  à la  douliclmcauncc  ; & à celle 
prouontiation  Rirent  prefents  Sifrid  d’Epflcyn  ArchcvclqucdcMaycncc,  En- 
gelbcrt  Archcvclquc  de  Cologne,  Thiery  Àrchcvcique  dc.Trcvcs,  Conrard 
Evcfqucde  Mets&dc  SpicrChanccllicr,  les  Evciqucs  deWirtsbourg&  Aus- 
bourg.lcComtcdc  Diets,  le  Comte  Palatin  du  Rhin,  Louis  Comtede  Wirtem- 
berge,  Adolf  Comte  de  la  Marche,  Fredric  Comte  d’Althcna,  Thiery  Sire  ' 
dcHeinsberg,  LutfclComtcdcHosllade,  IcComtedcCallcIc,  Henry  Sene- 
fchaldeWalpurg,  IcSoramellicrdcLip,  Wernier  deBouland,  GerarddeSen- 
fcckc,  &autres.  La  dillintion  qu’il  y at  entre  le  Noble,  le  libre  & le  Minille- 
ricl  ell  un  point  dont  la  decifion  touche  plus  au  lurifconfultcqu’à  l’Hilloricn , 

& parainlï  je  u’en  dirai  rien  ici. 

En  la  mefme  année  M C C.  XXII.  nollrc  Duc  [xnir  particulière  affeélion  Primti 
qu’il  portoit  à EngclbcrtArchevefquedcCologne&:  à (biiEglile donna  à icelle 
dcl’adven  de  les  heritiers  Ion  Alleu  de  Lumershem,  l'on  Alleu  de  Orten  avec 
Ont*.  le  bois &autres  appartenances, hors-mis là  court  & la  plaine  de  l’Eglilc,  & 
fl  le  Duc  vint  à ballir  audiél  Alleu  quelque  fortrclTc  elle  lcrat  audi  de  ladiétc 
71ltt*rf.  Eglilc;  outre  ce  donna  encor  fon  Alleu  de  Tilbourg  làns  le  Challeau  moUvant 
Humm  l’Evefquc  d’Vtrechr,  Item  fon  Alleu  de  Dormaclc  avec  le  Challeau  &ap- 
pcndenccs;  Hannut  avec  le  Challeau  & ce  qu’en  dépend;  & toutcereccutlc 
Duc  en  fief  avec  autresbiens  del’Archevefque  au  droidl  de  Brabant  ; & parmi 
FEgl.iu  ce,  lcdiélArchevelquefesfucccireurs&  ladiâe  Eglife  s’obligèrent d’adillcr le 
C»i^*i.  jjm-  J I J poarfuitc  Jg  fon  droiél  à leurs  propres  del^ns , contre  qui  ce  fur,  & 
réciproquement  promit  le  Duc  d’aûiftcr  l’Archevcfquc&  fon  elglife  à fesdef- 
pens  contre  toute  violence. 

Entre  nollre  Duc  & Godefroy  Sire  de  Brcda  & de  Scoeten  furent  arrcllcs 
certaines convenancesen la  Villcde LicreaumoisdeMay  dcl’an  MCC.XXIII. 

Brtd*.  par  lelqucllcscll déclaré,  que  le  Challeau  & Villedc  Bredalbnt  Alleiis  du  Duc 

(ccll  a dire  que  le  Duc  ne  les  tient  en  fief  d’autrui)  Sc  que  Godefroy  pcrc  du 
SircdcBredales  avoittenu  en  fief  du  Duc , tout  ainfi  coramclcSire  de  Brcda 
les  ticuràprcfent;  &avec  ce  encor  fes  Alleusà  ter  Hage  qucfemblablcment 
fonperc  avoir  tenu  commehomme  ligedu  Duc.  Tefmoins  lean  deCrainhem 
Prevolldcl’Eglifc  de  nollre  Dame  en  Anvers,  Gilles  Berthout,  Ralfe  Sire  de 
Gavere,  Galchcr  dcBicrbekc,  Galthcrdc  Campenhout  & Gillebcrt  fonfrcrc, 
WauthierdePullc,  Arnoude  VValhain , Baflin  de  Bcrlaer,  &c. 

FEtl.dt  Au  moisde  luillct  enfuivanc  audiâ:  an  MCC.  XXIII.  à la  requifition 
S.  û*vm  de  Henry  Abbé  de  S.Bavon  à Gand,  le  Duc  exima  & donna  libre  la  court  de 
^*cÙ*t  ^•®*^°*’<l><3<^Sombckc,  fituée  au  Village  de  Bouchout  près  Liere,  detoute 
“ ■ exaélion  & gillc  n’y  refervant  que  l’Advoüerie.  Il  déclara  aulli  le  droid  de 

rAdvoUédela  court  que  lcdiél  Abbé  at  près  laplace  dudiâ  Bouchour,  Icavoir 
clique  l’AdvoUé  à fix  chevaux  pourat  venir  trois  fois  par  an  au  jugement,  8c 
outre  le  logement  ne  doit  rien  demander,  & ce  droidl  tient  lediél  AdvoUc  en 
fiefduDuc , qui  parainfi  n’at  autre  droiél  en  ladiéle  court  que  l’hommage  du- 
did  A4voUé. 

lacqucsdc  Walcourt  did  de  Clermont  par  les  lettres  données  à ludognc  en  prrmit 
la  mefme  année  MCC.XXIII.  déclaré  avoir  refigné  en  mains  de  nollre /’'«• 
Ducl’AdvoUeriedeVivegnisaveclapelcheriedeHcrftal,  & promit  de  garan- 
tirleldidcspartiescontre  unchalcun.  Et  par  autres  lettres  de  mefinc  d.itc  Ic- 
did  lacqucs  rccognoit,  qu’il  cil  homme  lige  du  Duc  contre’  touts,  hors-mis 
Thiery  Sirede  Rochcfort(qucje  ticnsavoirellé  fon  ncpvcu  & fils  de  fon  frère): 
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Hemuy  I.  aux  dcmieres  lettres  font  cités  teCnoins  Godefroy  Sire  de  Broda  & Scocen , 

Duc.  WauchierdcBierbais,  WauthierdeCampenhout,  Gofuinde  Gofêncourt,  Ar- 
“outic  Walhain  & Baudewinfonfrere,  Arnoude  Limalc,  Bofm  d’Otteraes, 

Jacques  de  Walheim,  Henry  de  Bautershem , LibertduChaftcl.Grinandde 
judogne , Gérard  de  Hupain , & Henry  de  Hupatn. 
jtcrrrJ  dm  Couamc  entré  noftre  Duc  d’une  part  & Gérard  Sirede  Grimbcrge  d’autre  Premves 
Duc  me  s’eftoitelineuqucftion,  ils  remirent  de  commune  main  ladecifîon  àl’arbitrage 
ItShtdt  d’Arnou  Sire  d’ Audenaerde , de  Willaume  de  Grimbcrge  Sire  d’Aflche  frere 
audiâ  Gérard , d’Arnou  Sire  de  Welemalc  & de  Golùin  de  Goçcncourt  ; lef- 
quclsquacredcvoientjngcr  fur  toutee  queGerard  avedudidfSirede  Grimbcr- 
ge avoir  poffedé  & tenu  au  temps  qu’il  partagea  avec  Wauthier  Berthout  ion 
frere;  &s’il  fut  trouve  que  depuis  ce  temps  lediâ  SiredeGrimbergeauroit  oc- 
cupé quelques  terres  du  Duc,  il  en  ferat  amende  félon  ledire  & confeil  d’iceux 
quatre  ; & fi  le  Duc  euft  incorpore  quelques  terres  dudiét  Sire  de  Grimbeigcs , 
il  les  devrai  reftituer  félon  le  confeil  defdiâs  arbitres.  Et  avec  ce  fut  condi- 
tionné , que  le  Duc  laillèrat  à Aniou  Sire  de  Grimberge  en  partie,  l’entiere 
joUinâncedecertainaccord&  compofition  fàiâe  ci-devant  entre  Icdidl  Duc, 
&Arnouperedudi(î  Arnouqui  avoir  efté  oncle  dudiâ  Gérard  Sires  de  Grim- 
bciges,  qui  lîir  ce  donna  lès  lettres  de  compromisenl’anfufdiâ  MCC.  XXIII. 
le  Vendredi  devant  le  troifielme  Dimanche  en  quarefmc  quand  on  chante 
Oculi. 

'«4-  Franco  de  Boulé  en  l’année  enfuivante  MCC.  XXIV.  refigna  en  mains  Nu.tbmf. 
de  noftre  Duc  an  profid  d’ Abbaye  de  Vorft  quelques  terres  fituées  audiéf  r|4- 
lieu;  avec  la  moiâie  de  Ibn  Moulin  à Quakenbeke,  que  le  Duc  en  Ibn nom 
donnaàladidfe  Eglilc:  prefents  Leon  Chaftelain  de  Bruxelles,  Arnou  Sirede 
Wcfcmale  & lean  de  Crainhem  Prevoft  de  l’Eglifc  de  noftre  Dame  en  An- 
vers. 

fit  Sin  de  Noftre  Duc  deftreux  d’acquerir  aulTi  l’amitié  & fidelité  des  Seigneurs  plus  Premm , 
Lifme  relevéslcs  voifins  & parents,  donna  encor  en  la  mcfmc  année  MCC.  XXIV. 

ie  lendemain  apresla  S.Eftienne  à Wauthier  Sirede  Ligne&à  Faftre  de  Ligne 
SiredeMonftrcul  ionfrere,  une  rentede  vingt  marcs  deCologne  par  an , pour 
eftre  tenue  d’eux  en  fief,  dcfqucls  les  dix  marcs  fè  devoientpaicr  en  la  Maje- 
rie  de  Nivelle,  & les  dix  reftants  en  la  Majerie  de  ludognc,  fcavoireftàcha- 
feun  defdiâs  freres  dix  marcs , tousjours  a la  tout-Sainâs  : à telle  condition 
toutes- fois , que  le  Duc  pourat  rachapter  ladirftc  rente , en  paiant  à chafeun def- 
diâs Siegneurs  cents  maresune  fois  ; dequoi  les  lettres  furent  données  à Lovain. 

Leldiâs Seigneurs eftoient  fils  de  Wauthier  SiredeLigne,  &de  Mathilde  fille 
de  Golùin  Sire, de  Baudour  Pair  & Chaftelain  de  Mons,  & de  Béatrice  fille  de 
HugueSircdcRumignies  & Florincs,  & de  Alix  de  Haynaut  fille  de  Baude- 
winComtede  Haynaut&delaPrinceffe  Ide  de  Lovain,  Ibeurde  Godefroy  I. 
DucdcLothier  & Comte  de  Brabant;  parou  il  confie  que  Icfdiâs  Seigneurs 
attouchoientânoftreDucauquatriefmedegré  de  confanguinité. 

FAi.de  donna  encor  en  ladiâc  année  MCC.  XXIV.  avec  le  Prince  Henry  Archivée 
Cmneerem.  foii  filsaifnc  à l’Abbaye  de  Cameren  dix  Bonnieresde  bois  giffantes  devant  la 
court  de  Lants-rode,à  condition  que  lesReligieufès  ne  les  pouront  vqndreou 
aliéner.  Et  voulant  tcfmoigner  le  foing  particulier  qu’il  avoir  des  perfonnes  P'cmree 
dediées  au  divin  fervice,  ilaffigna  encor  en  l’an  fùfdiâ  au  Convent  de  ladiâc 
Abbaye,  unerentedetrois  Livres  de  Lovain  furies  revenus  en  la  Ville  d’An- 
vers, laquclleil  voulut  eftre  employée  à l’achapt  des  Harencs  cn4’Advent  & 
quarcfme:  dequoi  il  donna  fes  lettres  à ter  Vuerenaumoisde  Mars;  prefents 
Marie  Impératrice  fa  fille  &Godcfroy  deLo vain Ibn  fils. 
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LIVRE  IV. 

Willanme  Comte  d’ Auvergne  & fa  femme  Aleyde  jadis  ComtcfTc  de  Los  Hekmi. 
fille  denoftre  Duc,  par  leurs  lettres  donnés  le  lendemain  de  la  Purification 
de  noftre  Dame,  déclarent , que  le  Duc  leur  pere  pour  laportion  qu'aucune- 
ment  leur  pouvoir  competer  en  la  terre  de  Brabant,  leurat  promis  deux  mille  yu 
Livresde  Lovain,  ou  trois milicfifes hommes  lejugent  ainfi,  pourlelquelles  il 
leur  ailîgnerat  une  rente  de  deux  ou  trois  cents  Livres  à la  S.  Remy  en  biens 
autant  Vaillants,  qu’ils  tiendront  julques  àeeque  lefdids  deux  ou  trois  mille 
Livres  feront  paiées  ; & parmi  ce  Icdidl  Comte  d’Auvergne  & la  Comteflë 
Aleyde  renoncèrent  à tout  dioiâ  qu'ils  pouroient  prétendre  aux  Alleus  & 
autres  biens  du  Duc  leurpcrc:  tcfmoins  lean  deCrainhem  Prevoftde  l'Eglile 
d’Anvers,  WauthierSiredeBierbais,  Wauthier  Sira  deCampenhout,  Louis 
Sire  de  Levedaelc , Leon  Chaftclain  de  Bruxelles,  ArnouSirede  Wclèmaele, 

Goliiin  Sirede  Goçencourt,  ArnouSiredeWalhain,  Henry  Sire  de  Baucers- 
hem,  Wauthier Clutinck,  Deylb  & lean  de  Helrode,  Widon Prévoit frere au 
Comte  d’Auvergne,  Maiftre  Willanme,  Bcrtam,  Gouain  & autres. 

Gertrude  ComteflTe  de  Dacsbouig  &de  Mouha  fille  du  Comte  Albert  On- 
cle à noftre  Duc  citant  trelpaflee  envers  ce  temps.  Huguc  Evelquc  de  Lit^e 
fc  mit  cnpollëinon  des  terres  do  Mouha  & Waleve,  recevantlcs  fidélités  des 
Chaftelains&hommesyappertenants,  & peu  aptes  fit  enperfonnelôn  entrée 
illecle  XIX.  du  mois  de  Mars  encor  en  l’an  MCC.  XXIV.  noftre  Duc 
iquide  droiâ  ladiéte  fuccelfion  competoit  en  fut  alTés  formalilè,  &fit  citer 
l’Evefque  àlacourt  Impériale  àFrancfbrt, pour  avoir  railbndel’ufurpation  par 
lui  feiétc  dcfdiétes  terres  ; mais  l’Evclquc  le  Ibndant  fur  la  donnation  faicte 
à lôn  Eglilè  par  le  Comte  Albert,  retint  lapofTelIion  parles  armes.  D’ailleurs 
Thiery  fils  au  Comte  deLeynmgen  veuf  de  ladiétePrincelTe  Gertrude  retenoit 
la  Comté  de  Daesbourg  en  Ellace  & autres  terres  Allodiales  aux  environs, 
lelqnelles  noftre  Duc  & le  Prince  Henry  Ibn  fils  pretendoient,  comme  les 
plus  proches  à la  fuccelfion  de  ladiéte  Comtellc  Gertrude  ; par  ou  en  l’an 
MCC.  XXV.  au  mois  de  May  ils  firent  une  confédération  avec  lean  d’Af-  Prt*rt> 
premont  EvefquedeMets,  qui  s’obliga  d’alfifter  le  Duc  & Ibn  fils,  contre  le 
Comte  de  Leyningcn  & Ibn  fils  &r  contre  coûts  ceux  qui  avoient  ufurpé 
quelque  Alleu  de  la  Comtcllè  Gertrude  finie  entre  le  Rhin  & la  Moiclle  : Et 
réciproquement  le  Duc&  Ibn  fils  promirent,  qu’ils  alfiftcront  lediift  Evcfquc 
dcMets,  contre  ceux  qui  le  font  mis  en  polTclfiondes  fiefs  mouvants  de  ftm 
Eglilc  fitués  entre  le  Rhin  & la  Molcllc  ci-devant  tenus  par  ladiéte ComtelTe. 

Et  pour  les  debatsqu’il  y avoit  entre  lediét  Evefquc  & noftre  Duc,  ils  fc  rap- 
portèrent au  dire  &arbitrt^e  de  l’Archevefque  de  Treves,  de  Thiery  Sire  de 
Houfiilifc,  & encasque  ces  deux  ne  Iceurencà  ce  vaquer,  ilsdefigncront  de 
commune  mains  d’autres.  Mais  quelle  fiit  l’ilTué  de  celte  pretenlion  de  no- 
ftre Duc  n’eft  venu  à ma  coignoillance  il  femble  toutes-lbis  que  d’autres  trai- 
«ftés?{  tranlàâions  le  firent  depuis  entre  le  Due  & lediét  Evelque,  touchant 
les  biens  tant  fcodals  qu’Allodials  de  ladiâcComteiîê  Gertrude. 

Ce  fut  en  celle  melîne  année  MCC.  XXV.  le  VH.  jour  de  Novembre 
que  Frcdric  Comte  d’Altena  & d’Ifenbcrg  perpétra  ce  dcteftable  meurtre  en 
lapcrlbnncd’EngelbertdcsMonts  ArchevelquedcCologne  Ibnprochc parent,  teri,. 

La  caulc  de  celle  tragédie  fut  l’Abbaye  d’ElTcn , de  laquelle  lediâ  Comte  eftoit 
AdvoUé,  maisenlieudeprotegerladiéteEglifc,  illafpoliadeplufieursherita- 
ges,  & fit  diverfes  infolenccs  X outn^es  aux  hommes  appartenants  à icelle, 
lurquoirAbbclTè forma diverfcsfbislcs  complaintesaudiél  Archcvelquc,  qui  • 
en  amiable  admonefta  lediét  Comte  Ibn  parent  ; mais  aux  lien  d’amender  les 
fautes , il  print  une  haine  fi  ardante  contre  lediift  Archcvefquc,  qu’oubliant  tout 
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refpeâ  &tantdcbieofaiâs  rcceus,  ilcooipiraenlamorc;  laqnelieiût déplorée 
des  grands  & petits.  En  forte  que  nodre  Duc,  Gérard  Comte  de  Gueldrcs, 

Thiery  Comte  de  Cleves,  Gérard  Comte  de  Iulicrs,  AdolfComtedc  laMarck 
& autres  parents  de  l'Archevelque  s'allièrent  parenlèmble  pour  venger  ccd 
exécrable  adâlTinac,  &aiantà  ced  edèâjoinâ  leur  armesà  celles  de  Henry  de 
Molenarc&deThombergEflcuArchevefquc&  fuccefleurd’Engclbert,  ils  ra- 
vagèrent & dedruirent  les  Chadeaux  d’ifembcrg,  Nuïvcnberg  & autres  for- 
trefles  dudidl  Fredric , à qui  aullî  l’Empereur  Henry  VI.  en  Iblcnnelle  afl'em- 
blée  tenue üNorimberge  publia  au  bande  l’Empire,  & par fcotence  Impériale 
déclara , qu’il  avoir  fortaiâ  corps  & biens , ordonnant  que  les  defe  qu’il  avoir 
tenu,  tetourneroient  aux  Princes  & Seigneurs  d’ou  ils  edoienc  motivants,  8c 
les  Alleux  liicccdcroicnt  à les  plus  prochains  heritiers  qui  n’auroient  trempé 
en  cède  trahifon;  fa  femme  fut  audi  prononcée  vcufvéc,  & fes  enfants  orphelins , 

& furent  promis  grofles  Ibmmes  a ceux  qui  foit  vif  ou  mort  le  feauroient  at- 
trapper.  D’ailleurs  Conrard  de  Scy  ne  Cardinal  & Légat  du  S.  Siégé  en  plein 
Concile  qu’il  convoqua  à Mayence  le  fit  excommunier  avec  tours  les  compli- 
ces, tellement  que  le  mifcrable  Comte  d’Altena  ne  fachant  ou  fc  tourner,  & 
voiautfon  taiél  cnorme  detede  d’un  chafeun,  dchbcradcpafTcràRomc;  mais 
n’y  aiant  auffi  trouvé  la  conlblation  ni  ibulagemcnt  qu’il  s’edoit  promis,  fi- 
nalement il  refolut  de  felàuvet  chez  Henry  de  Limbourg  Comte  des  Monts  de 
qui  il  avoir  la  foeur  à femme;  mais  comme  il  padbit  à Liège  en  habit  dcfguiré 
il  fut  rccognn  par  certain  Chevalier  nommé  Baudewin  de  lenelFe,  qui  s’edant 
fairidcfa  perlbnnc,le  delivraau Comte  de  Gueldres,  & de  la  tomba  en  mains 
de  l’ Archevcfquc  de  Cologne,  & fut  à la  parfin  exécuté  fur  une  roue  près  la 
Ville  de  Cologne,  mondrant  toutes-fois  une  repentance  bien  fenfible  d’avoit 
commis  un  cas  fi  enorme.  Voila  comment  la  punition  pourfuit  tousjours  le  cri- 
me audi  entre  les  grands,  Iclquels  combien  que  fouvent  par  leur  pouvoir  & 
authorité  ils  foient  exempts  de  la  ludice  temporelle,  le  doivent  toutes-f’ois 
à fon  temps  pretnter  devant  ce  tribunal  & fiege  fouverain , ou  rien  n’cd  caché , 

& ou  tout  pouvoir  dedrit  tant  Ibit  il  grand. 

Sohicr  Sire  d’Arquenne  avec  lès  frères  Robert  Sc  Gérard  renoncèrent  en 
prefence  de  nodre  Duc  edants  en  la  Ville  de  Lovain  au  mois  de  lanvicr  de  Ktt.ikaf. 
l’an  MCC.  XXV.  à tout  droiift  qu’ils  avoient  prétendu  lur  l’Office  de 
Majeur  de  Nivelle  en  faveur  de  Hilwide  AbbefTc  & de  l’Eglife  dudiû  lieu. 

Aumois  de  Février  enfuivant  encor  de  l’an  MCC.  XXV.  Gérard  Clercq 
de  Fâcuwes  vint  à Madricht  devant  nodre  Duc,  & conféra  en  les  mains  au  >9!<- 
profiéfde  ladiéè  Eglilè  de  Nivelle,  la  fixiefme  partie  de  la  difme  à Ittre,  que 
lui  appartenoit  par  droiétd’heritage  ; & requit  au  Duc  comme  Ibuverain  Ad- 
VoUéd’iccIlc  Eglilcdc  vouloir  protéger  cedefienne  donnation. 

EniceluitempsnodreDuc  concédas  ceux  delà  Majerie  d’incourt  la  com-  Divtti. 
municationdeplufieurs  privilèges  & immunités,  jadis  oâroyées  à ceux  de  la 
Ville  de  Lovain. 

Louis  Sire  de  Diepenbeke  rapporta  en  l’an  MCC.  XXVI.  Ion  Alleu  de 
Diepeubcke  en  mains  de  nodre  Duc,  & le  print  de  lui  en  fief  8c  à hommage  (•g.  7t. 
pour  lui  & fes  fucceOcurS,  en  recompculc  de  quoi  le  Duc  lui  donna  la  ibmme 
de  cent  marcs  de  Cologne. 

Au  mois  d’Aoud  dudiü  an  MCC.  XXVI.  nodre  Duc  fonda  en  l’Eglife 
de  Bruxellespour  augmentation  du  divin  Icrvicedixprebendes,  lailfant  lapre-  Nu.dif. 
lentationauDoien&  Chappitre,  & relcrvant  la  collation  d’icelles  à lui  & à les 
fuccefleurs  ; à quel  efïcét  il  donna  fbn  Alleu  de  Didegem , qu’il  avoit  acquis 
de  Noble  homme  Gilles  Sire  de  Wange,  & deux  parts  de  toute  la  difme  de 
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Hulpea , avec  i’Egliic  iüec , & quatre  manfes  de  terre  au  raefmc  lieu.  Et  au  Hesrï  i. 
mcfnic  temps  il  fift  rebaftir  ladiâe  Eglilc  8c  conlicrer  eu  l’honneur  de  la  S.  Vier-  c. 

ge  Marie,  de  S.Michiel&  S.Gudulc. 

Il  donna  encor  en  icelle  année  parlés  lettres  donnéesàterVuercn  la  veille  ctarui 
DiÊfi-  deS.Dionis  VIII.  d’Oûobte  plufieurs  privilèges  à la  franchife  de  Duys- 
bourg , cnprefenccde  Robert  Abbé  d’Afflegem,  de  Guillaume  Cellerier,  de 
Henry  Prevoft de Lovain , de  Louis  AdvoUc  deLevedaele,  deVVatithicrClu- 
tinck  de  Bruxelles, deGregoircAmman  de  Bruxelles,  deHenrydeStertbeke, 
dcWauthierKarede  Heldeberge,  deDankin  Elcoutettede  ter  Vueren,d’Ar- 
nou  Preftre,  8cc. 

S.Trom  Hugue  Evelquede  Liege  aiant  feeu  que  noftrc  Duc  moUvoit  le  verd  & le  C 
acquérir  de  lean  d’AI'premont  Evelque  de  Mets  la  Ville  de  S.Tron, 

Lifft.  trouva  moicn  de  lui  couper  chemin,  & par  amis  mena  tellement  l’affaire  qu’à  K.^S. 
nij.  lalinles  deux  Evelques s’accordèrent  parenlemble,  & enl’an  MCC.  XX  VII. 
ffrent  certaine  permutation;  en  forte  que  l’Eglilcdc  Liege  retint  lamoiâiede 
toutejurildidion  temporelle  en  la  Ville  de  S.Tron,  8c  l’autre  moiâic  devoir 
l’Abbé  de  S,  Tron  prendre  à hommage,  & avec  ce  les  Abbayes  Walchieres  & 
Hallicrs,  comme  ci-devant  l’Eglifcde  Mets  les  avoir  tenu&poffedé;  étenre- 
compenfede  celediâ  Evefque  de  Liege  céda  en  efehange,  les  courts  & terres 
deMadierecfurMolélle  &deBertchem,  avec  encor  deux  mille  maresd’argent 
imefois  à l’Evefque  de  Mets,  & au  Chapitre  cinc  cents  marcs:  lequel  traiélé 
futdepuisconfirmcparl’Archevelquede Cologne,  parleS. Siège,  &par l’Em- 
pereur Henry.  Ccltepermutation  routes-fois  depleut  affes  à noftrc  Duc,  qui 
jugeoit  la  Ville  deS.  Tron  propre  pour  fervir  de  frontière  àfbnpais;  d’autre 
collé  fecontentoit  mal  Henry  Comté  de  Bar-le-Duc,  qui  comme  AdvoUé  de 
Madiercs  contredifoit  à ceft  efehange  occupa  tout  ce  que  l’Eglife  de  Mets  y 
avoit  acquis. 

Ci-devant  fur  l’an  MCC.  XIII.  nous  avons did,  que  Ferdinand  Comte 
deFlandres&d’Haynauteftoit  demeuré  relpondant  envers  l’Evefque  de  Liè- 
ge pour  lafommedequiufe  mille  Livres  unefois,  8c  huidlcents  Livresdeterre 
blanche  monnoye  par  an,  quenoftreDuc  avoir  promis  audiâ  Evelque  & à Ion 
Eglife  pour  réparation  de  certains  dommages  Sc  interefts  par  eux  foufférts. 

• Eftantdoncqueslediâ  Comte  de  Flandre  forti  des  prifons  du  Roy  de  France, 
ouilavoiteftédetenudoufe  ans&demi  ,il  vint  à Huy , ouparl’cntremifcdu- 
didl  Evelque  de  Liege,  de  Godefroy  de  Condé  F.velquc  de  Cambray  & de  Prtmxti 
Wauthicr  de  Chaftillon  Comte  de  Blois  & Sire  d’Avelnes  fut  arreftée  certai- 1‘1-  >'• 
Ctmftfi-  necompofitionentrenoftreDuc&Ibnlilsd’oncpart,  &lediél  Comte  de  Flan- 
d’autre  aux  conditions  liiivantcs,  que  le  Duc  payerat  les  lefdiâs  quinic 
grfJsm/rt.  mille  LivrcsqqeleComteavoitpayéà  l’Evelqueen  Ion  nom,  & encor  touts  les 
ans  huiél  cent  Livres  bl.inche  monnoye  pour  lclc|uels  lediél  Comte  avoit  don- 
négage  audiâ  Evelque:  & pour  affeuraneç  defdiâes  parties,  le  Duc  mettrat  - - 
enmainsduComtc  lonChafteau  de  Genajîpe  au  Wallon-Brabant , pour  le  te- 
nir jufqucs  à ce  que  leldiéles  fommes  leront  payées  & afflgnécs,  quoi  fàiét  le 
ComtereftitueratlediélChafteaudeGcnappeau  Duc,  coque  le  Comte  promit 
de  ftiire , &avec  lui  jureront  Arnou  Sire  d’ Audenaerde , Gilles  Sire  deBarban- 
Ibn , WauthierSirede  Formelélle,Michiel  Sire  de  Hames  Conneftablede  Flan- 
dres, EuftacheChamberier&RaffcSiredeGavre,  Icfquels  le  Comte  conftitua 
pleiges  au  Duc  lîir  ladiâc  reftitution  à faire , & en  cas  de  defaut  IdHiifts  Sei- 
gneurs s’obligèrent  d’entrer  en  Bruxelles,  & n’en  fortir  jufqnes  à ce  que  le 
Comte  auratentierementlàtisfaid,  & pour  faire  ladiifte  afftgnation  furent  de- 
figoés  Arnou  Sire  d’ Audenaerde  fuldiâ&  Leon  Chaftelain  de  Bruxelles,  & en 
Tom.  I.  Ccc  cas 
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cas  que  ceux-ci  ne iccurcut  convenir,  Gérard Siredelauche bu  OftonSirede 
Tranfignicslearlêroot  adjoinâ;  &de  toutce  furent  defpelchces  lettres  en  lav 
dide  Ville  de  Huy  le  Vendredi  devant  la  S.Michieldc  l’an  MCC;  XX  VIL 
Gilles  Berthout  fils  de  Gilles  Berthout  did  à . la  barbe  en  la  raeline  année 
MCC.  XXVII.  donna  au  Monaftere  de  Rolcndael  Ordre <le  Cifleaux 
les  dûmes  de  Bcriacr  & celles  de  Gele  en  partie  ; & ce  pour  le  dot  de  deux 
fiennes  filles  qui  ptindrent  illec  l’habit  de  Religion:  8c.  de  ce  furent  tefmoios 
Wauthier  Berthout  AdvoUc  de  Malines  & Henry  Sire  de  DofBe  fon  frere 
coudns  germains  dudid  Gilles  Berthout,  Euflace  Chambrier  de  Flandres  de 
fbn  frere  Gérard  frères  uteritK  au  melmcGilles. 

Encor  en  la  mefmc  année  MCC.  XXVII.  noflre  Duc  donna  aux  Cha- 
noines Réguliers  de  rOrdredePremonftré  àParcquepres  Lovain  deux  Chap- 
pellainics  qu'il  avoit  fondé  en  fbn  Alleu  de  ter  V ucren , feavoir  cft  l’une  en  fa 
courcillcc , & l’autre  enla  Chappellc  limée  fur  le  haut  dudid  Village  ; &or- 
donne  que  trois  deldids  Chanoines  celeberent  journellement  l’un  en  làdidc 
court , & lesautresen  ladidcChappclle,  defquels  l’un  celebrerat & prierat  fpe- 
cialement  pour  les  âmes  de  les  femmes  Mathilde  & Marie  de  bonne  memoi.* 
re  : &donnaàladideChappeliainie  les  deux  parties  de  la  grande difmeaudid 
Village,  & àla  Chappellainie  en  fa  courtadjoufta  lesdifmes  de fes  terres  cul- 
tivées entre  Ilcrnc&  Dulenbourg:  tefmoins  Hoflon  Sire  de  Trafignies,  G.  de 
Sterbeke,  W.  de  IfTche  Chevaliers,  Maiftre  Gérard  Mcdicin,  C.  de  Herkin- 
gem,  Maiftre  R.  deHoxhem,  I.  de  Sterbeke  Clercs  du  Duc  & antres. 

Henry  Duc  de  Limboui^  & Comte  des  Monts  aiantcmbraftélaprotedion 
&dcfcnce  de  les  nepveux  Fredric,  Thierydc  autres  enfants  de  la  foeur &de 
Frcdric  Comte  d’Altena,  travailla  grandement  pour  recouvrer  quelques  pièces 
de  leur  patrimoine  qu’ Adolf  Comte  de  la  Marc  & autres  avoient  occupé  en 
vertu  du  decret  Impérial  comme  ci-devant  avons  diét  ; & à la  fin  voiant  qu’il 
ne  profitoit  par  voie  amiable,  il  délibéra  de  prendre  les  armes  8c  elprouvcr 
fl  la  fortune  lui  ferviroit  mieux  par  ce  chemin.  Il  fit  doneques  baftir  on  bien 
fortChafteau  fur  la  Rivière  Lecne,  & le  nomma  Limbourg,  & apres  l’avoir 
bien  pourveu  de  gens-d’armes  & autres  bonnes  nrovifions  il  le  donna  à fcC- 
didfs  nepveux  pour  le  tenir  de  loi  en  hef,  & de  la  fit  diverfes  couribs  fur  les 
terres  du  Comte  de  la  Marck,  avec  qui  il  demeura  long-temps  en  guerre,  com- 
meauffi  avec  Henry  Archevefquedc Cologne,  fur  qui  il  querelloitl’AdvoUe- 
rie  de  l’Abbaye  de  Sigeberge:  noftre  Duc,  Gérard  Comte  de  Gueldres  8c 
ThieryComtedeClevesamis&  alliésdes  parties,  firentplufieursdcvoirspour 
lesaccommoder  parcnfèmble,  & finablement  arrefterent  certain  accord,  au- 
quel encre  autres  conditions  pour  confert'acion  perpétuelle  de  la  paix  fut  dé- 
claré, que  celui  des  parties  qui  contreviendroit  aux  articles  traiiftés  ou  pren- 
droit  les  armes , demeureroit  ennemi  ouvert  des  Princes  médiateurs.  Or  adsint 
en  l’an  MCC.  XXVIII.  que  l’Archcvcl^ue  Henry  cntreprinc  fur  certain 
Chafteau  du  Duc  de  Limbourg  en  la  Comte  des  Monts  qu’il  fit  ruiner  defond 
en  comble,  fur  ce  que  ceux  de  la  gamifon  avoient  fiiél  diverfescourfès&oo- 
trages  en  fes  pais  : le  Duc  de  Limbourg  fur  ce  s’addrcflà  à noftre  Duc,  requé- 
rant Ion  alfiftence  en  conformité  dudiâtraiâé  contre  Icdiét  Archcvefque,de 
qui  noftre  Duc  d’aillc'urseftoic  peu  farisfaiâ,  & parainfi  fritàifemenc  induiift 
à prendre  les  armes,  & encor  en  la  mefmc  annee  envoia  fon  armée  dans  le 
pais  de  Colcwne  foubs  la  conduire  du  Prince  Henry  fbn  fils , qui  d’abbord 
print  le  Chafteau  de  Daelhemfurle  Comte  dcHoftade  allié  dcl’Archcvelqnc, 
& delaalfi<gea&ruina  le  Chafteaude  Randenrode,  & courut  toutes  les  terres 
de  ceux  qu’il  cognoilToitcftre  de  ce  parti,  mais  les  amis  de  l’Archcvelquc  trou- 
- verent 
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reient  moien  detraiâicr  quelques  conrenances  entre  lui&noftreDnc,  aus-  HiNarr. 
quelles  fut  auJIi  comprtns  leDuc  dcLimbourg  qui  touccs-fois  continua  de  lài-  I^uc 
te  la  guerre  au  Comte  de  la  Marckeii  iâTeur  de  Tes  nepvcux,  maiscefutavcc 
peu  d’a?antage , de  forte  qu’à  la  fin  lefdiâs  Comtes  d’Altena  lurent  con- 
traints le  contenter  desCbafteaux  deLimt>ourg  lût  la  Leene,  Hemberg& 
autres  avec  quelques  terres  aux  environs,  que  leurs  herideis  ontpoUcdc  lùcr 
ceffivement  loubs  le  titre  de  Comtes  de  Limbourg  julques  à prcléot.  Efiant 
cbolè  digne  d’cAre  remarquée,  qu'cncellefiimillc  l’onvoit  encor  fleurir  le  trest' 
noble làngdesanciensComtesd'Altena,  maisils  ont  prius  les  arme,  de  la  Du- 
ché de  Lunbourg  de  par  leur  ancellre  le  Duc  de  Limbourg  lufdit. 

Le  Duc  Henry  renouvella  en  l’an  mefmc  MCC.  XXVIII.  tontes 
les  libertés  & franchilés  otroyccs  par  les  predccelTenrs  à l’Abbaye  de  Vorft; 
prelcnts  Wauthier  Clutinck,  Grégoire  de  Filfort  & Henry  de  Sterbeke. 

Il  oâroya  en  l’année  enfùivante  MCC.  XXIX.*  mercredi  apres  If  Di- 
Mfftrùht.  manche  de  Palquesàceux  de  la  Ville  de  Maftricht,  de  pouvoir  clore  & forti- 

fier  ladite  Ville,  fibien  &en  telle  Ibrtequ’eux  & leurs  biens  feroient  en  bon-  ™ 
ne  lèurté  contre  toute  invafion. 

En  la  mefme  année  il  donna  avec  le  Prince  Henry  fon  fils  aiflic  plufieurs 
Brxxillti.  privil^s  8c  bonnes  loix  à la  V ille  de  Bruxelles , & entre  autres  qu’un  homi- 
cidedoit  perdre  la  celle,  mais  tés  biens  demeurent  au  heriters,  fi  toutes-fois  il 
s’enfuit  ou  s’ablènte,  lés  biensférontlàifisparlefifqnc. 

Il  confirma  en  l'an  fiildit  M CC.  X X I X.‘  cetrain  comptromis  & arbitra- 
ge prononcé  par  Amou  Abbé  do  Bon-Efperance,  Franco  Abbé  de  Grimber- 
ge,  André Doien  de  la  Chrcfbcnitc  en  Anvers,  frercGcrardConvcrsde  l'Ab-  Prmn 
bayedenolireDamede Dunes dcGerarddeHaenbiouc Chevalier,  fur.ledifie-  7«- 

rentcrmeuencreGilles  do  Breda  & ladite  Eglifé  de  Duncsà  caufe  de  la  terre 
de  Rieland  qu’on  nommé  Waerd,  que  les  predeccfTcurs dudit  Gilles  avoient 
ci-devant  donné  en  aumofneà  ladite  Eglifé,  pour  le  tenir  perpétuellement; 

& neantmoins  avoit  eflé  vendue  à des  pcrfbnnes  Icculietes  fans  l'ad veu  ou 
iceu  dudit  Gilles,  qui  d'autant  rcclamoit  ladite  terre,  maispar  ledit  a^itra- 
gefiit  dit,  que  ladite  vendition  avoir  eflé  faitebicn  &deucmetit  par  ceux 
de  ladite  Abbaye , & que  ledit  Gilles  de  Breda  ni  avoit  aucun  droit , lui  imi- 
polànt  perpétuel  filence  loubs  peine  de  cent  livres  gros  de  Flandre,  félon  le 
contenudu  compromis  furcefiiit.  ^ ^ ■ . 

Laquerellc  entre  Henry  Duc  de  Limbourg  & Comte  de  Monts  & Hetuy 
Archevefquc  de  Cologne  fur l’AdvoUcric  de  l’Abbaye  de  Sigeberge  iutrenou- 
vellée  en  l’an  MCC.  XXX.  julques  i prendre  les  armes  ; mais  noflre  Duc 
létranfpoitaàCologoe,  & traita  certaine  compofition  amiable  encre  Icsparr 
ties;  &avecceledit  Archevelque  & noflre  Duc  firent  denouveau  une  confc-^*'^*' 
deration  par  laquelle  ils  promirent  d’alTillcr  l’un  à l’autre  pour  le  maintien  de 
leurdroit,  &fur  ce  donna  l’ Archevefquc  fes  lettres  làmedi  devant  la  Magda- 
leine  en  l’an  fufdit.  < 

Le  Duc  concéda  encor  audit  an  MCC.  XXX.  aux  habitons  de  la  terre 
d’Oollerwick  les  mcfmes  privilèges  & droits  dont  joUifiênt  ccuxdc  la  Ville  ^Brah. 
de  Bois-le-Duc,  fauFlalibcrté&lraochifcdcstollicuxlurleRhin.  . 

Et  en  l’année  MCC.  XXXI.  Jour  de  S . Pierre  aux  lien  il  donna  pour  1m 
âmes  de  fes  femmes  Mathilde  & Marie  à l’Abbaye  de  Villers  une  rente  de 
donfelivresdeLovainhipotiquée  fur  le  revenu  de  la  halleàux draps  en  la  Vil,  Pmmt 
le  d’Anvers , i payer  tours  les  ans  à la  tout-Saints,  pour  élire  employée  ch  /’■«■  7»- 
l’acliapt  delà  provifion  desHaiencspour  ledit  Couvent  ce  vrailemblable- 
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Hexhï  I.  ment  en  Hen  de  deux  Uftres  de  Harencs  que  ci-devant  en  l’an  MCC.  V.  il 
Duc.  avoit  aflîgné  à ladite  Abbaye  lut  fes  revenus  à Calais. 

P/li  Voulant  anffi  monftrer  le  Zele  qu’il  avoit  au  paiticulicrbiendcs  Eglifes,  il  Premm 

Thrr.  fit  en  iotte,  queHilibnde  de  Borne  Abbeflè  deThorc  ôc  tout  le  Chapitre  illcc 
par  lettres  de  la  meime  année  lui  promirent  comme  à leur  fouverain  AdvoUé, 
que  de  la  en  avant  ils  ne  dotmeroient  en  ferme  ni  admodiation  leurs  biens  fi- 
TuésàBaerle,  Gilfen&auxenvironsde  Breda,  ains  qu’ils  les  feront  admini- 
ftrer  & bénéficier  par  leurs  gens  propres. 

Otton  Comte  de  Gueldtcs  parfcslettres  données  à Lovain  jour  de  S.  Mat-  Prrmi 
tinenl’an  mcrmeMCC.  XXXI.  déclare, que,  noftre  Duc  fou  cher  perc- />«• '»• 
grand  lui  avoit  payé  la  forame  de  deux  mil  marcs  de  Cologne  pour  la  Comté 
de Rode&  Tes  apparteruncesfituécsDres  laMeulc,  fclonlesconvcnances  que 
fur  ce  avoieat  efte  &iâ%s  entre  ledia  Duc  & Gérard  Comte  de  Gueldres  fon 
pere,  & parmi  ce  renon^lediii  Comte  Otton  àtoutdroiét  qu’aucunement  il 
pouvoit  prétendre  à ladiéle  Comté  de  Rode  & fesapprtcnanccs!  de  quoi  fu- 
rent tefmoins  Henry  de  Lovain  fils  aifné  du  Duc,  Mariejadis  Impératrice  fil- 
le du  Duc , Godefroy  Sire  de  Perweys  uepvcu  du  Duc,  Goluin  de  Gocbencourt , 
AmoudeWallehain,  Amou  de  Liemale,  Wauthier  Karc,  Deyfo  de  Hclrodc 
& Godefroy  Majeur  à Lovain. 

Thiery  Sire d’ Aliéna  prcsHcufden  par  fes  lettres  données  àTbillemont en  Prnnm 
l’an  fufdiél  MCC.  XXXI.  Dimanche  apres  la  Purification  de  noflre  Dame  P‘S-7î- 
recognut  avoir  refigné  en  mains  de  noftre  Duc  toute  la  Seigneurie  ôc  jurifdi- 
Dmrnn.  «ftion  des  Villages  de  Drunen  & Waelwy ck , relêrvant  à lui  le  revenu  unt  en 
argent , grains&  autres  choies , jufques  à ce  que  le  Duc  lui  aurat  payé  la  fom- 
‘“'M  medecent  quatre  vingt  & cinq  marcs,  feavoir  cft  la  moiâie  à la  S.  Walbout- 
ge,  & l’autre  moiâie  à la  fefte  de  S.  Pierre  aux  liens:  & apresque  ledid  paye- 
ment lui  feratfaiâ,  lefdirfts  revenus  & Villages  avec  l’hommage  de  Wicquard 
Chevalier  & de  fon  fils  demeureront  au  Duc  librement , & fi  aucune  pièce  de 
ce  que  dclTus  fut  engagée , lediét  Thiery  promit  de  la  rachapter  de  les  propres 
moieos. 

BaudewinSirede  Vucht  traniporta  auffien  mains  de  noftre  Duc  tout  l’Al-  Prrmt 
„ leu  qu’il  avoit  entre  Molegrave  Oc  la  Meufe , ÔC  le  receut  de  lui  en  fief,  ôc  de  t‘t- 

meime  Ion  Vill:«e  de  Vucht  & ce  qu’en  dépend,  hors-mis  ce  qu’il  tenoit  du 
Viuii.  Comte  de  Gueldres , le  tout  au  droiél  féodal  de  Brabant,  & de  ce  donna  fes 
lettres  à Bruxelles  au  commencement  du  mois  de  May  jour  de  S.  Philippe  ÔC 
S.lacqucsdel’anMCC.  XXXII.  foubsletefmoignagne de  GillesBcrtbouç 
frère  de  l’Ordre  Theutonique  , Daniel  de  Denremonde,  Gofuin  de  Goche- 
court,  ArnoudeLimaele,  Wauthier Clutinc,  Daniel  de  Orten,  &c. 

Godefroy  Sire  de  Breda  eftant  trefpaftc  envers  l’an  M C C.  X X 1 1 1.  laif- 
fadc&fcmmeMebaut  (que  l’on  prefume  de  Béthune)  deux  fils  Hcury&Gode- 
froy , dcfquels  furent  tuteurs  Robert  AdvoUé  d’Arras  Sire  de  Bethune&Ten- 
remonde& Gilles  de  Breda  leur  oncle  j ccftui-ci  (fans  que  precifement  l’on 
fachelacaufe)  entraengranddebat  avec  noftre  Duc,  car  l’on  rcmarqueparlet- 
T‘rai(U  m-  donuées  jour  de  S.  Nicolas  de  l’an  (ufdirft  MCC.  XXXII.  que  certaine  Prttms 
GUU,  compofition  fe  fit  entre  le  Duc  & ledirft  Gilles  de  Breda , par  laquelle  eft  dieft  m- 
ét  Bridé.  [g  Ducacceptc  Sc  recognoit  l’hommage  dudiét  Gilles,  & pardonne& re-  ' 
me(î  toute  oflence  à ceux  qui  l’ont  affifté  ou  tàvorifé,  & de  mcfme  at  lediét 
Gilles  remisse  pardonné  aux  fauteurs  du  Duc.  Lediél  Gilles  mettrat  en  mains 
del’Abbéde  S.MichielenAnvcrstoutce  qu’at  cfté  prins&fpoliéaux  hommes  •< 
duDuc,  àceftccondition,  que  files  Princes  Henry  & Godefroy  fils  du  Duc  te- 
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noient  pour  bon  & par  leurs  lettres  patentes  confinnoient  ccft  accord , Icdifl  Hekrt  1. 
AbbércftitucratlefdiâsdefpoUillcsàccuxà  qui  ils  appaniencnt,  &fi  quelque 
pièce fûtpcrduc  oudillraiâc,  ledidi  Gilles  ledevrat  reçompcnlèr  félon  le  dire 
d’Albert  Sire  de  Cuyek,  d’Arnou  Sire  de  Wefcmaclc,  dudid  Abbé  & autres 
médiateurs  de  celle  compofition;  & 11  l’un  ou  l’autre  dcldiâs  Seigneurs  ne 
reçurent  le  trouver  prefent  pour  dire  ci-dellus,  autres  feront  clleus  en  leur 
place.  Etpourl’excesfaiâ en ladiâe fpoliation, lediâGillesenferat amende 
auDuc  Iclpn  l’ordonnance  deldids  Sires  de  Cuyek  & de  Welèmaelc.  Et  s’il 
advint  que  l’un  ou  l’autre  deldiâs  fils  du  Duc  ne  voulurent  confentir  à celle 
compofition,  IcfdirSsbiens&defpoUilles  feront  rcllitucesaudiâGillesàCmdc- 
beke,  & lui  & les  liens  fc  pouront  retirer  en  lieu  feur  avec  fauf-conduiâ  db 
Duc  ou  bon  leur  femblcrat.  Le  Duc  tiendrat  en  fes  mains  le  Challcau  de 
Breda,  fanfen  tout  le  droiéldes  heritiers  du  Sire  de  Brcda  defunél.  Rafle  Sire 
dcGavcre,  Arnoude Walhein , Wauthier  de  Pulle&Wauthier  Clutinc  Sene- 
fehal  taxeront  lesdelpencesneccllâircspour  la  garde  & entretien  dudiâ  Cha- 
fteau,  &aflîgneront  des  revenus  de  la  terre  de  Breda  une  fomme  àcefulfifan- 
te.  Les  Chartes  & cfcfipts  touchant  les  convenances  entre  le  Duc  & les  Sires 
de  Breda  feront  reconfignées  audiél  Challcau  de  Breda.  W.  de  Borde  & autres 
gardiens  & receveurs  de  la  terre  de  Breda  rendront  compte  de  leur  adminillra- 
tionaudiél  Gilles  de  Breda  & aux  quatre  delTus  nommes,  & ce  que  ferat  con- 
verti en  la  garde  & maintien  dudiÂ  Challeau  ou  en  l’utilité  du  Duc , leur  fe- 
ratpafle  en  compté,  Sclefurplus  ou  rellanc  ferat  rellituc  audiâGillcsà la  vo- 
lonté defdiéls  quatre.  Le  Duc  neprendra  aucune  occafion  frivole  a l’encontre 
dudiélGilIcs,  mais  s’il  excedat,  ellantfur  ce  cite,  il  lerat  traiélé  félon ledirè 
desPairsduDuc.  La  terre  près  la  Soeme  ferat  incontinent  rellituéeàGillesde 
Breda,  hors-mis  Woude,  que Boidin doit tenirjulquesàccquelefdiâsarbitres 
auront promulgéc  ladiâe  taxation,  & lors  ils  lui  afligneroot  plus  ou  moins, 
lèlon  que  les  dcfpcnfes  ncccllàircs  à l’entretien  & garde  dudiél  Challcau  de 
Breda  viendront  à monter.  Si  la  vcufve  de  Godefroy  SiredeBreda  vintâmou- 
hrpendant  que  Icdiâ  Gilles  cil  encor  manbour  desenfants,  il  aurat  auflî  l’ad- 
minillration  de  tours  lesbiens  qu’elle  pofledé  en  doUairc. 

Au  mois  de  Mars  de  l’an  iMCC.  XXXIII.  nollre  Duc  & fon  fils  Divtuu 
aifné  le  Prince  Henry  en  une  foicnncllc  aflcmblce  des  Ellats  de  fes  pais  donna 
pluficursloix  & privilèges  à ceux  de  laVilledc  Lovain,  & entre  autres  que  les 
bourgeois  font  tenus  de  fecourir  l’un  à l’autre  en  cas  de  force  ou  violence, 
à peine  de  cent  fols  d’amende , oude  perdre  le  droiél  de  bourgeoific.  LeDuc 
leur  quite  l’cxadion  qu’ils  avoient  contribue  quelque  temps  pour  la  fortifica- 
tion delà  Ville,&  le  prince  Henry  leur  concéda  par  fpcciale  grâce  l’ulàge  d’une 
partie  de  fon  bois  nommé  Loobofeh  près  ladiéle  Ville , &c. 

Lcsconvenanceslur  le  mariage  d’Ifabeau  fille  de  noflrc  Duc  de  fon  fécond  Prtuvti 
marine  avec  Thiery  Sire  de  Dinflaken  fils  ailné  de  Thicry  Comte  de  Clcves  74* 
furent  artellécs  en  la  mefmc  année  MCC.  XXXIII.  le  XIX.  de  May 
à cenai  nés  conditions  que  nous  reprendrons  en  l’Eloge  de  lad  iâe  PrincefTe. 

Nollre  Duc  avoir  en  particulière  recommandation  l’Ordre  de  Cilleanx  Kct.eijfi 
qu’on  nommé  de  S. Bernard  & parainfi  pour  marque  de  fon  aflèélion  il  donna 
encorenl’anfufdiéljoordudiâ  S.  Bernard  à Willaumc  Abbé  de  Villers  la  ter- 
re de  Wellmale,  avec  tout  l’Alleu  y appartenant  & tout  ce  que  lui  touchoit 
illec  en  difmes,  bois,  prés’,  eaux& pallur^es,  avecleboisdcHoodonck  en- 
tièrement, pour  la  fondation  d’un  Monallere  dudiél  Ordre,  par  lettres  données 
àLovainenprefcncede  G.Chcvalicrde  Wynengem,  G.EfcontettedcHcrcn- 
taels,  Hugue  Nofe  d’Anvers,  G.  Efeoutette  d’Anvers  & autres. 

Tom.  I.  Ddd  Gilles 
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GilIesBerthoutadjouftaà  cede  doanation  tout  ce  qu’il  poflêdoic  aux  Villa- 
ges deVremde,  Millcgem,  Broechem  & Ouden , làuf  les  nommes  & la  haute 
luBice,  par  Tes  lettres  données  à Berlaer  mardi  avant  la  Purification  de  noftre 
Dame  de  l’an  MCC.  XXXV.  Tefmoins  Gilles  Berthout  ton  pere,  Wau- 
thier  Berthout  IV.  AdvoUé  de  Matines  & fon  frere  Henry  les  confins  ger- 
mains, Nicolas  & Willaume  fils  de  Plerin,  Golhin  Boc.'Arnoude  Pottere, 
WautWer  deHaghtChcvaliers,  là mere Catharine&Heilwidefa  femme;  ce 
que  le  mefmejour&  an  fut  confirme  par  tediét  Wauthier  Berthout  de  qui 
lefdiâs  biens  cfloient  mouvants  foubs  le  tefinoignage  de  Gilles  Berthout  le 
Viol  frere  de  l’Ordre  Theutonique,  de  Henry  Berthout.  de  Willaume  de 
Grimberge  Sire  d’Aflche,  d’Euftace  Chambricr  de  Flandre  & fbn  frere  Gé- 
rard freres  utérins  dudiâ  Gilles  Berthout  le  jeune  hommes  Nobles , & de 
Henry  de  Hcisbruc,  & Wauthierde  Hacht Chevaliers.  Et  encor  au  mois  de 
Mars  enfuivant  le  Dnc  Henry  1 1.  comme  Seigneur  direâ  & Supérieur  advo- 
Uà  encor lediâ don,  prefènts  Wauthier  Berthout  fiildiâ,  ArnouSire de  Dieft 
& Ion  frere  Gérard  hommes  Nobles,  Henry  d’Attenhoven,  Wauthier  Clu- 
tinc  , Wauthier  de  Huldcnberge  & autres.  Enfuite  de  quoi  l’on  fonda  une 
Abbaye  de  l’Ordre  de  Cifleaux  au  Village  de  Vremdc;  en  l’honneur  de  no- 
ftre Dame  foubs  le  titre  du  Lieu  S.  Bernard,  & fiircnt  les  Religieux  envoyées 
de  l’Abbaye  de  Villers:  mais  eftant  depuis  le  lieu  trouvé  mal-propre,  ladiâe 
Abbaye  fiit  tranfportée  à Hemicfem  fur  l’Efeaut  en  l’an  MCC.  XLIV. 
du  conlèntement  du  Duc  Henry  1 1.  de  Wauthier  Berthout  cincquiefme  du 
nom  AdvoUé  de  Malincs,  & de  Louis  Berthout  de  Berlaer  frere  dudiéF  Gilles 
Berthout  lejeune.  Lesprincipalsbienfaiéfeursoutrclcldiéfsfbndateursfonc 
réputés lediâ Wauthier  cincquiefme  AdvoUé,  Ibn  frere  Henry  Berthout  Sire 
deGelc&DuflfIe,  Sophie  Berthout  Dame  de  Brcda,  Felecitasde  Traynel  Da- 
me de  Perweys  & Hoboken,  Amou  de  Lovain  & Ifabeau  Dame  de  Breda  là 
femme,  Henry  deGrimberge  Sire  de  Moerfecke,  Henry  Sirede  Bouteishem 
& autres. 

Le  Duc  continuant  aux  œuvres  de  pieté,  donna  encor  aux  Religieufes  de  Premi 
l’Eglifcdc  noftre  DamcàHumbcke,nomméeLeliendael  de  l’Ordre  de  Premon-  M- 

ftre,  lapefeherieen  la  Rivière  Senne,  depuis  le  pont  à Semfe,  julques  au  pont 
à HelTcne  : par  lettres  données  à ter  Vueren  veille  de  l’Annonciation  de  l’an 
M C C . X X X I V.  foubs  le  tefinoignage  d’E  verard  Chantre  à Lovain , Wau- 
thicr  Senefchal  fur-nommé  Clutinck,  Wauthier  de  Huldeberge  dift  Kare, 
Bernard  Elcoutctte  à Bois-le-Duc,  Arnou  d’Acrlchot  & Godefroy  de  Hulde- 
berge  Notaire  du  Duc. 

Il  rcccut  en  l’année  enfuivante  MCC.  XXXV.  fort  magnifiquement 
Ilàbeaulœur  de  Henry  Roy  d’Angleterre&apresl’avoirfcftoyé  quelques  jours  ^Utric. 
en  fa  court,  il  l’accompagna  en  très-grand  appareil  versM^’ence,  oul’Empe- 
rcur  Frcdric  IL  la  print  à femme  jour  de  l’oéfave  de  l’Alîomption  de  noftre 
Dame:  la  fefte  fut  fort  fomptueufè  & foicnnelle  en  jouftes,  tournois,  danfes, 
banquets  & toute  forte  dclices  & esbats.  Mais  le  Duc  retournant  vers  lès 

fiais  tomba  malade  en  la  Ville  de  Cologne,  ou  quelques  jours  apres  il  trepaflà 
c V.  jour  du  mois  de  Septembre  de  l’an  luldiâ  M CC.  X X X V.  Son  corps 
fiit  tranlporté  avec  grand  apparat,  pompe  &accompaignement , julques  à Lo- 
vain&fütillcc  enterré  en  l’Eglife  de  S.  Pierre,  ou  l’on  voit  encor  une  tombe 
fort  magnlfiqueau  millieu  do  chœur,  aveclà  figure  taillée  en  marbrebleu,re- 
veftuë  d’une  longue  robe  avec  le  manteau  Ducal,  la  telle  nue  liée  au  front  d’un 
diademede  lauriers , tenant  en  la  dextre  le  Iceptre  Royal , comme  elle  eft  re- 
prefentéeci-aptes  avec  les  inferiptions. 

Il  eftoit 
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Il  clloit  Prince  magnanime  & de  grand  courage, qui  à Ja  conduire  de  fes  Hisar  i. 
aflâircs  ulbit  d’une  fmguliere  prudence,  fc  fcrvanc  bien  à propos  desoccurreu-  Duc. 
ces  que  le  temps  & la  t'ortune  lui  offroient.  Son  authorice  en  l’Empire  & en- 
vers les  Roys&  Princes  les  voifms  clloiccn  telle  eflime,  que  la  plus-part 
d’iceux  recherchèrent  l'on  amitié  & alliance,  & croioient  fermement  que 
l’aiant  de  leur  collé  rien  ne  leur  pouvoir  lucceder  mal.  Il  palla  des  grands  tra- 
vails&les  pouvoir  bien  porter,  ellant  d’un  naturel  fort&robulle.&doibs  la 
jeunellc  accoulhimé  à la  hitiguc  ; & combien  qu’il  parvint  àl’e^c  d’environ 
l'cptantefc  feptans,  & gouverna  les  Ellatsl’efpacc  de  cinquante,  toutes-fois 
ne  manqua  il  oncquesàcholc  qui  pouvoir  fervir  au  bien  de  les  Pais  & ValTals. 

Sa  pieté  & Religion  reluifent  alTés  en  tant  de  belles  fondations  par  lui  advan- 
cécs,  &en tant.de  libéralités  ufées  envers  lesEgliles  & perlbnncsReligieufcs: 
de  lorte  qu’à  bonne  railbn  les  Hiftoriens  Liégeois  font  reprehenfibles  en  ce 
qu’ils  elcrivcnt  avec  tant  de  palTion , impudence  & témérité  d’un  Prince  fi  dé- 
bonnaire & Religieux , à qui  contre  toute  railbn  & vérité  ils  appellent  Duc 
Barbare  & inhumain.  Mais  on  leur  paflerat  celle  faute  avec  les  autres  ; aulTî 
par  ce  que  nous  en  avons  diâildcmeurc  alTcs  notoire  combien  fes  vertus  Ibnt 
recommandables. 

Ce  fut  Ini  qui  premièrement  commença  à porter  le  titre  de  Duc  dcBrabant 
avec  celui  de  Duc  de  Lothier,  ce  que  fes  lucccffeurs  ont  depuis  continué.  Il 
fut  aulli  le  premier  de  nos  Ducs  qui  en  Ion  EIcu  porta  Iclion  de  Brabant,  com-  itn,  i, 
me  l’on  peut  recognoillre  par  fes  Icaux  ; Ion  frere  toutes-fois  le  Sire  de  Per- 
weys  portoit  en  Ion  Icel  la  faite,  comme  marque  des  anciens  Comtes  de  Bra- 
bant  K Lovaiu  .combien  qu’aux  Séaux  des  Ducs  & Comtes  precedents  l’on  ne 
trouve  aucun  figne,peut  dire  à caufe  que  la  coullumc  ne  le  portoitpour  lors, 

Sa  première  fename  fût  Mathilde  fille  de  Mathieu  de  Flandre  & de  Marie  'pmw 
Comtefie  de  Boulogne,  par  le  droiét  de  laquelle  il  réclama  & prétendit  la  fuc-  fv.  6 
cellion  de  la  Comte  de  Flandre , comme  ci-devant  at  ellé  diâ,  cefutaullldu  ^^3- 
chef  de  celle  PtincelTe  que  les  enfants  de  uollrc  Ducluccedercnt  en  la  Comté 
de  Boulogne,  comme  l’on  peut  voir  par  les  confanguinités  que  nous  donne- 
rons ci-apres.  Elle  donna  au  Duc  fon  mari  Icpt  enfants,  & ellant  trclpaflee 
envers  l’an  MCC.  XI.  elle  receut  Sépulture  en  l’Eglilc  de  S.  Pierre  à Le- 
vain, ou  l’on  voit  encor  fa  tombe  en  arcure  dans  la  muraille  de  la  carolle  du 
choeur,  du  collé  de  l’autel  des  Boulengiers.  Ellceftellevécdclatcrredequatrc 
pieds  moins  un  poulce,  longue  de  neuf  pieds  & deux  poulces,  & large  plus 
des  fix  pieds , & y voit  on  là  figure , tenant  en  la  dextre  un  livre , & enla  Icne- 
Are  une  boule  ou  torteau,  poiu  marque  qu’elle  eAoit  dcfcenduc  des  Comtes 
de  Boulogne,  qui  portoient  d’or  à trois  corteeux  de  quelles  ; &mcfmes  auléci 
de  ceûe  Duchefiè  appofé  à certaine  Charte  donnée  feu  l’an  MCC.  VIII. 
en  fiivcur  de  l’Eglilè  de  S.  Gertrude  àLovain,  l’on  remarque  qu’elle  cA  à che- 
val, avecl'infciiptioaSrgiilttm  Mathildis‘Du(iJfit Lothariugix,  Scancontre- 
Icel  eA  reprclènté  un  petit  elcufibu  contenant  troistortcaux  deux  en  chef  & un 
en  pointe,  avccceA  efeript  fecretttm  Mathildis  ‘DueijJa. 

Sa  fécondé  femme  fut  Marie  fiIlcdcPhilippediél  l’AuguAeRoyde  France,  Prenn 
laquelle  il  cfpoufa  en  l’an  MCC.  XIII.  eAant  lors  veufve  de  Philippe  de 
Flandre  Comte  &Marquis  de  Namur  & Sire  du  pais  d’AloA,&  de  celt  Prin- 
ceflë  procréa  noAre  Duc  tantfeulcment  deux  filles.  Elle  mourut  envers  l’an 
MCC.  XXVI.  & fût  enterrée  en  l’Eglilc  de  S.  Pierre  à Lovain,  du  coAé  de 
Mathildefapremiere  fcmme&l’on  voit  fur  la  tombe  aufiî  fa  figure.tenanten  la 
main droiéle une  couronne,  pourmarquequ’ellecAoit  fille  deRoy  ; fonobit 
eA  marqué  au  MonaAerc  d’Affligem  fur  les  dix  & huiâielmes  Kalendes 

D d d a de  Sep- 
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de  Septembre  qu’eft  le  quinfielînc  d’Aouft  jour  de  l’Aflumption  de  noftre 
Dame. 

Durant  le  régné  de  noftre  Duc  Henry  I.  l’Ordre  de  Cifteaux  femul- 
tipliagrandementdanslbn  pais,  car  outre  le  Monaftere du  lieu  S. Bernard  qu’il 
fonda , nous  trouvons  plufieurs  Abbayes  de  Religieufesqui  prindrent  leur  com- 
mencement, comme  cclledeCamerc,  Eùwieres,  Ramaye,  Florival,  Vaudes 
Viergesà  Lincre,  Rolèndael,;  Parque  des  Dames,  Argenton,  Wauthier-Brai- 
ne,  NafarethpresLiere,  lieu  de  l’Impératrice  à Beinderen  &auttes,  delquellcs 
nous  parlerons  plus  particulièrement  en  autre  occafion. 

L’Abbaye  du  Vau  Dieu  de  l’Ordre  de  Cifteaux  receut  aulfi  lôn  commence- 
ment foubs  le  titre  de  l’Abbaye  de  S.  Agathe  durant  le  règne  de  noftre  Duc , 

Eir  la  libéralité  de  Henry  Duc  de  Limbourg  Ibn  oncle,  qui  depuis traniporta 
diète  Abbaye  au  lieu  ou  elle  le  voit  maintenant,  donnant  à Widon  Abbé 
certain  lien  Alleu  litué  fur  la  Riviere  Berwin , joignant  à la  Comté  de  Dael- 
hem,  laquelle  donnation  fut  confirmée  par  les  fils  Walleran  Comte  de 
Luxembourg  & Gérard  Sire  de  Waflêmb  ;rge,  parleurs  lettresdonnéesenl’an 
MCC.  XVI.  Et  Lothaire  Comte  de  Hoftade  & de  Daelhcm  à l’effcéi  fuf^ 
di(ft  adjoufta  encor  un  manfe  contenant  doulc  bonnieres  près  le  iàrt  S.  lean , 
comme  l’on  voit  par  lettres  de  la  mefme  aimée  MCC.  XVI.  données  fbobs 
les  féels  d’Engclbert  Archevelque  de  Cologne  & dudiâ  Comte  Lothaire.  Et 
combien  que  cefte  Abbaye  Ibit  hors  des  limites  de  noftre  Duché,  toutes-fois 
pour  eftre  de  la  Duché  de  Limbourg  & Comté  de  Daelhcm  maintenant  te- 
joindes  au  Brabant,  j’ay  trouvé  à propos  d’en  dire  ces  quatre  mots. 

Outre  ces  Monafteres  de  l’Ordre  de  Cifteaux  noftre  Duc  fonda  encor  le 
Prieuré  maintenant  Abbaye  deS.GertmdeàLovain;  lesfferesmioeursforent 
anlfi  introduid  à Bruxelles  en  l’an  MCC.  XXVII.  & quatre  ans  apres  à Lo- 
vainiLesfreres  prefeheurs  de  mefme  vindrentàLovaincnl’an  MCC.  XXVIII. 
& en  l’année  eniuivante  encor  à Bois-le-Duci  & outre  ce  forent  de  ibn  temps 
encot  érigés  autres  divers  lieus  pieux. 
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Infcription  tout  à l’entour  fur  le  bord  de  ladifte 
Sépulture. 

Hic  primus  jacct  Henricus  Dux  ordinequartus  : 

Cui conjunx  bina,  Machthylt  Prier , inde  Maria: 

Prolem  fep^enamgenuit Prier,  Ultima  binam. 
Brabantinorum  Dux , Regni  Marchio , merum  , 

Régula , jufterum  Ipeculura , Vindiéta  majerum , 

Flespatriæ,  paxEcclefiæ,  Clipeus  Viduarum, 

Spes  veniæ , vas  mundici:e , tutela  mineruin 

Sur  la  Pierre  mife  contre  les  pieds  du  Duc. 

AnneDni  M:  CC:  XXXV  NenisSeptembris 
Obiit  Henricus  quartus  Dux  Letharingi*  ben*  & pi*  mc- 
meriæ. 

A la  tefie  il  y at  deux  Anges  tenants  chafem  un  encenfoir  ©* 
ejiefcriph^ 

Angélus  Michaël , 

Angelu^  Raphaël. 


Celle  Sepalrare  cil  au  milieu  du  chœur  de  l’Eglilc  Collegiale  de  S.  Pierre 
à Lovain,  elle  vce  de  terre  trois  pieds  & demi,  longue  huiâ  pieds  deux  poulces 
& demi,  large  trois  pieds  & un  poulce.  Elle  elt  taillée  en  marbre  bleu  & at 
elle  ci-devant  toute  dorée  comme  l’on  voit  encor  en  quelques  endroits. 
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ENFANTS  DE  HENRY  I.  DICT  LE  GUER, 
ROYEUR  DUC  DE  LOTHIER  ET  DE 
BRABANT,  ET  DE  MATHILDE 
DE  BOULOGNE  SA  PRE- 
MIERE FEMME, 


HE  N a Y II.  Duc  de  Lothier  & de  Qrabanc  continua  la  branche  Du- 
cale, & de  lui  fcrac  encor  parle. 

Godefroy  diâ  Sire  de  Lovain,  Leeuwe  , &c.  de  qui  8c  de  fa  polleritd 
ppus  ferons  ample  incncion  au  Livre  fçptiefnic  de  ce  prenfier  Tome. 


Marie  de  Lovain  eftant  eagée  tant  feulement  de  dix  ans , fut  en  l'an 
MC.  XC VIII.  fiancée  a Otton  IV.  Empereur,  & rcceutavec  lui  la  cou- 
ronne Impériale  en  la  Ville  d'Âix,  toutes  fois  Une  l’efpoufa  ft-to(l, d'autant 
que  les  troubles  furvenus  en  l’Empire  lui  firent  prendre  autre  refolution , car 
pour  s'accommoder  au  temps  il  el^ufa  premièrement  Béatrice  fille  de  l’Em- 
pereur Philippe  fon  compétiteur,  ce  que  caufa  quelque  mefeontentement  au 
Duc  Henry  .mais  eflant  Otton  devenu  veuf  il  el^ufa  en  fécondés  nopccsce- 
fte  noftre  Princeflê  Marie  en  la  Ville  de  Maeftricht  au  mois  de  May  de  l’an 
M CC.  X I V.  quelque  peu  devant  la  bataille  de  Bovines,  par  laquelle  perte 
les  affaires  d’Octon  eflant  entièrement  au  delèlpoir,  elle  lè  retira  avec  lui 
àBrunfwyck:  mais  eflant  depuis  Otton  trefjufle  en  l'an  MCC.  XVIII. 
le  XXVIl.  d'Avril,  elle  retourna  en  Brabant,  & fe  retira  pour  quelque 
temps  en  l'Abbaye  d'Affligem , 8ç  apres  choifit  fa  demeure  à Helmont  en  la 
campine,  laquelle  terre  avec  autres  aux  environs  fon  frere  le  Duc  Henry  1 1. 
luiavoitaffigncpourpartage.Elleretint  tousjoursle  tiltred'Impcratrice, com- 
me 
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me  l'on  voitpardiverlès  Chartes  & particulicrementuncderanMCC.  XLVI.  Hekkti. 
par  laquelle  elle  accommode  certain  débat  entre  l'Eglife  d’Evcrbode  d’une  *•  ^ 
part,  & les  habitansdc  la  terre  de  Helmont  d’autre,  liir  le  mocre  diâ  Lat- 
oroeck  près  la  court  de  Stercfele,  & fur  les  terres  fitufes  depuis  le  terme  de 
Hogeretenrade , julquesà  Scoreken,&  de  Scorcken  derechef  julàucsà  Hogere- 
tenrade , & déclaré  qu’aiant  eu  bonne  & dcile  information  elle  at  trouvé  en 
vérité  que  ladiâe  court  de  Stercfele  & les  terres  contenues  dans  les  limites  fus- 
mcntionnés,appartieneutdedroiâàladiâe  Eglifo  d’Everbode;  comme  illui 
eftoitapparu  par  lettres  du  Chapitre  deLiege,  duDuc  fonpere,&de  Herbert 
Sire  de  Hefe  & autres  bonnes  Preuves. 

Eftant  depuis  trefpaflee  Mehaut  Comteflè  de  Boulogne  la  confine  germai-  Prtmi 
ne,  fille  de  Renaud  Comte  de  Dammartin  & d’Ide  ComteHê  de  Boulogne, 
ladideComtéefcheutpardroiéldcfuccelTionà  noftre Impératrice,  laquelle  fe 
trouvant  ja  eagée  & lans  enfants,  tranfporta  ladiâe  Comté  de  Boulogne  & 
tout  ce  qu’y  appartient  à fon  nepvcu  Henry  III.  Duc  de  Brabant,  & promit 
de  s’en  dés  hériter  à Ibn  profiéb  par  devant  les  courts  d’ou  elle  eft  mouvante  ; 
comme  l’on  vois  par  les  lettresfurcedonnéesen  la  ville  d’Arras  le  jeudi  apres 
la  Purification  de  noftre  Dame  en  l’an  MCC.  LVIII.  Tefmoins  Arnou 
Sirede  Wefèmaele.GcrardSircdeMarbais,  RobcrtSiredcHeufden,  Henry 
de Hautem,&  Henry  &Iean  deFilfordcChevaliers.  Etenfuitedcceclledon- 
na  à (bndiâ  nepveu  lettres  de  credence  depefehées  à Douay  le  j eudi  apres  mi- 
quarefmc  de  l’anfufdiA  addreffantes  àLouis  Roy  de  France, par  lefquelleselle 
lui  prie  de  vouloir  adjoufter  entière  foy  à tout  ce  quede  làpartil  lui  dirat  cou- 
chant la  Comté  de  Boulogne , & promet  de  tenir  bon  & aggreable  tout  ce 
qu’entre  eux  ferat  craiifté  couchant  iadidte  Comté.  Mais  nonobftant  ladiâe 
donnation  le  Duc  Henry  III.  ne  fccut  obtenir  la  poflëflîon  de  ladiâe  Com- 
té , car  Mathilde  de  Brabant  Comteftê  d’Arthois  & de  S.  Pol  foeur  audiâDuc 
fittantqu’elleobtincla  faifinepar  fentence  de  la  court feodale  d’Arthois,  d’oii 
ladiâe  Comté  de  Boulogne  elt  mottvante,  fiirquoy  noftre  Impératrice  fit  lès 
doléances  au  Roy  de  France  en  Ion  parlement  ; mais  ladiâe  Macnilde  s’oppolà , 
difanr,  que  la  couftume  de  la  court  d’Arthois  portoit,  que  quand  le  Comte 
d’Archoisfâifoic  injure  ou  tort  à quelqu’un , l’aggravé  fe  doit  addrefter  audiâ 
Comte , afin  qu’il  amende  telle  injure , & fi  le  Comte  ne  le  voulut  faire , encor 
faut  il  que  lediâ  aggravé  demande  aux  pairs  de  ladiâe  court  d’Arthois  ju- 

rnent  pour  Icavoir  fi  le  Comte  eft  tenu  de  reparer  celle  injure  ou  point, 
fi  lefaiâs  pairs  rcfüfentdefâirefurce  Juftice;  lors  & point  autrementpeuc 
lediâ  aggravé  reclamer  & avoir  recours  à la  court  fbuveraine  ; ce  qu’on  re-  Prmei 
marque  par  uneenquefte  fâiâe  par  l’Abbé  de  Foucar-mont&Clement  Archi-  Ft-  7S- 
diacredeLaon:  lecaseftoic  que  Mathilde  avoit  la  faveur  du  Comte  d’Arthois 
Ibn  fils , à qui  la  Comté  de  Boulogne  euft  fuccedé  fi  là  mere  euft  Iceu  main- 
tenir la  fienne;  mais  l’af&irc  foc  autrement  entendu  par  ceux  de  la  court  du 
parlement,  & ladiâe  Comté  de  Boulc^ne  fut  adji^ée  i noftre  Impératrice , 
toutes-foisce  nonobftantillèmblcqu’ellen’enfceutaroir  lapofTèflion. 

Elle  voulut  aufli  fiiivre  la  trace  de  fon  bon  perele  Duc  Henry  I.  qui  parti- 
culièrement eftoit  afièâionné  à l’Ordre  de  Cifteaux , & parainfi  elle  fonda  en 
certain  lieu  nomme  Beinderen  fitué  dans  là  Seigneurie  de  Helmont  une  Ab- 
baye pour  des  Religieufes  dudiâ  Ordre, laquelle  en  fa  mémoire  fot  appellée 
le  lien  de  l’Imperatrice,  ou  elle  fe  plaifoit  fort  & cenoic  là  refidence  ordi- 
naire. 

Son  trelpas  n’eft  remarqué  prccifement,  mais  il  femble  que  ce  fot  fur  le 
commencement  de  l’an  MCC.  LX.  ftil  Romain:  car  en  l’an  MCC.  LIX. 

Tom.  I.  Fff  mardi 


Digitized  by  Google 


loi  TROPHEES  DE  BRABANT 

HeNKT  I.  mardi  avant  le  Dimanche  en  mi-qoarefme  elle  ordonna  par  forme  de  codicille 

Duc.  &par  le  conftil&advisdefrere  Jeande Bruxelles  moineàClervaux,  de  Ge- 
rardd’Engien  SiredeSottengien  fon  coufm,  deXhicry  de  Swindrech,  &de 
frereWauthierfonChàppclain,  les  points  enfuivants,  premièrement  elle  rati- 
fie & approuve  le  teilament  qu’elle  avoit  &id  ci-devant  à Bois  le  Duc,  du- 
quel eftoient  inftitués  exécuteurs  Henry  III.  Duc  de  Brabant  fon  nepueu, 
l'Abbé  du  lieu  S.  Bernard  & l’Abbé  de  Parque,  voulant  expreilèment  que  le 
contenu  en  iceluifoit  mis  à detlc  execution  en  touts  fes  articles,  & s’il  frit  ne- 
celTaire  d’augmenter  ou  diminuer  quelque  poind  , elle  veut  que  cela  ft  face 
Iclon  l’advis  de  Tes  exécuteurs  fofdiâs.  Et  quand  à (es  biens  meubles  vaiièlle, 
joiaux,  chevaux  & antres,  elle  ordonne  que  le  tout  foit  vendu  & que  l’argent 
en  proveant  foit  diftribue  entre  les  Domelliques  félon  leurs  qualités  & le 
temps  qu’ils  ont  eftés  en  fon  lèrvice.  Le  lieudelà  Sépulture  n’eft  du  tout  cer- 
tain, car  aucuns  veuillent  qu’elle  aie  efté  inhumée  en  l’E^life  dudiét  Mona- 
ftere  de  Beindcrcn,  autres  font  d’advis  qu’elle  gift  près  fa  mere  à S.  Pierre  i 
Lovain. 


Margarete  de  Lovain  fut  doibs  l’an  MCC.  IV.  promife  àGe-  Preavtj 
SmmJ-  rard  fils  d’Otton  Comte  de Gueldresdc  de  Sutphen,  combien  quece  fût  plu- W-ts-  • 
Ilot  une  alliance  promife  indifféremment  entre  les  filles  du  Duc  & les  fils  di>- 
diél  Comte  : mais  en  l’an  MCC.  VI.  fût  celle  alliance  particularifée  entre  \o.' 
noflrePrinceflê&ledidGerard,  comme  ci-devant  at  eflédi  A.  Entre  les  mi- y"  ;?• 
racles  attribués  à S . Engelbert  Arche  veique  de  Cologne  efl  rapporté , qu’cflant 
noflre  Princeflë  en  extreme  danger  de  mort  à l’accouchemoat  de  fon  fécond 
fils  Henry,  ellefûtprodigicufémentlâuvée  par  les  mérités  dudiASainél.  Le 
Comte  Gcrardavec  noflre  Princeflé  de  l’adveu  de  leurs  fib  Otton  fondèrent 
{’/liiapt  i une  Cloiflre’pour  des  Religieufes  del’Ordrede  Ciflcaux  en  la  Ville  de  Roer-  Nu.  ekf. 
Jttrrmm-  monde  enl’honneurde  laS.  ViergeMatie,  auquel  Richarde  de  Naflouw  mere 
dudiâ  Comte  fût  première  Abbeffe,  comme  l’on  voit  parles  lettres  for  ce  don- 
nées deXVI.  de  Juillet  de  l’an  MCC.  XXIV.  foubs  le  refmoignage  de 
Henry  SiredeBergh,  de  Wauthier  d’Eyle,  de  Gérard  deBarfdonc  & Henry 
fbnftere,  de  Gérard  deRotheim,  d’ArnoudcWachtendonc,  deThieryAd- 
voUé  deRoermonde  &autres.  Il  vendifl  à noflre  Duc  Henry  Ma  Comté  de 
Rode  fituée  près  laMeufé,  & efl  mentionné  en  noflre  Hilloire  en  divers en- 
droiéls;  maisala  fin  il  trefpaffa  enl’an  MCC.  XXIX.  le  XXII.  d’Oélo- 
bre,& noflre Princeffele  foivit  le  XXI.deSeptembrcde  l’an  MCC.  XXXI. 

• & forent 
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&fiirent leurs  corps  enterrcsau chœur dcl’Eglife  dudiâCloillre  à Roermon-  Hesrï  i. 
de,  ou  l’on  voie  leur  S^ultureen  tombe  relevée , avec  leurs  figures  tailees  en 
bolTe , & leurs  armoiries  gravées , Icavoir  eft  celles  de  noftre  Princeflëau  lion 
de  Brabaut,&  celles  du  Comte  Gérard  aufiiàunlion  à fimple  queue  l'elculTbn 
Icmcdebillettes,  qui  font  les  armes  de  Naflbu,  que  lediâ  Comte  commença 
à porter  fur  la  fin  dcfesjoursdepar  là  mere  la  Comtellc  Richarde:  caraupara* 
vancilavoitporté  troisquinte-fticilles comme l’onapprend par  divers lcaux,& 
les  mefmcs  armes  avoit  aulfi  porté  le  Comte  Ottonfonpere , mais  à quelle  oc- 
cafionce  changement  fefitne  m’ellapparu,  tant  y atquecell  bien  unemarque 
lignalée  delà  grandeur &Noble(lc des  Comtes  de  Nafen,  que  lesComtesde 
EMru-  Gueldres  ont  laiflelenrs  anciennes  armoiries  pour  prendre  leurblafon.  Et  puis 
‘cômil'je  prelcnte  ici  de  parler  des  Comtes  de  Gueldres  &de  Sutphen, 

**  propos  de  dire  quelque  choie  touchant  leur  extra.- 

éf  ion , puis  que  je  vois  que  plufieurs  ont  ici  faiâ  des  coups  d’aveugle , s’arre- 
flants  aux  eferipts  de  quelques  Hilloriens  modernes  fans  prendre  elgard  aux 
Chartes  & lettrages  du  temps.  Lailfant  doneques  à part  tantde  fables  forgées 
à plaifir,  nous  donnerons  commencement  aux  Comtes  de  Gueldres  par  cer- 
tain Comte  Godfcalc,  qui  avec  fa  femme  Aleyde  Ibnt  qualifies  Seigneur  & 
Damedcla  VilledeSutpheneen  l'an  M.  LIX.  IndiâionXII.  & en  celle 
qualité  avec  leurs  fils  Gebehard  Sc  Otton  ils  s’accordent  avec  Willaumc 
Evelqucd’Utrecht  furies  Difmesde  Lochem&  terresdeSalland,  lelquelspar 
lediél  Evclque  font  adjugées  aux  Chanoines  de  l’Eglilc'  de  S.  Pierre  Sc  de 
S.  Walbourgaudid  Sutphen  ; &par  les  mefmeslcttres  lediâ  Evefque  adjoutlo 
cndonàladiéic  Eglife  toutesles  ifles  es  Rivières  le  Rhin&l’IlèledepuisRhe- 
nen  Jufques  à Amhem,  & d’Arnhem  jufques  à Deventer.  Ces  lettres  Ibnt 
rapportées  par  J ean-llàac  Pontanus  en  Ion  Hilloire  de  Gueldres,&  le  conlèrvent  7- 1-  P— 
en  l’Archivedelacoun  de  Sutphene.  Gebehard  ailhc  fils  du  Comte  Godlcalc 
mourut  quelque  temps  apres , car  Ibnpere  fit  certaines  donnations  pour  lelà- 
lut  de  fon  ame  à ladiéle  Eglilè  de  Sutphene  : Otton  doneques  le  fécond  fils  de 
Godlcalclucceda,&e(l  le  premier  que  je  rencontre  avec  laqualitcde  Comte 
de  Sutphen  & de  Gueldres,  car  ainfi  le  voit  on  nommé  en  certaine  Charte  Ctiî»»,. 
d’Annon  Arcbevelque  de  Cologne  feilant  mention  des  biens  qu'Everard 
Comte  de  Cleves  & fa  femme  Berthe  avoiens  donné  aux  Eglilês  de  Cologne 
& Nuis , datées  des  I V.  Kalandcs  d’Oélobre  de  l’an  M.  L X X I V.  Indiélion 
XII.  tenant  le  S.  Siégé  Grégoire  en  fa  première  année,  la  dix  & huiéliefine 
de  l’Empereur  Henry,  & la  X X.  de  l’Evelque'Annon  fuldiél.  LeComtcOt- 
ton  I.  laillà  delà  femme  ludith  trois  fils  & une  fille  , les  fils  furent  Gérard , 

Henry  &Thiery  Evefque,  & la  fille  fut  nommée  Irmengatdcde  laquelle  lèrat 
encor  parlé.  Gérard  Comte  de  Gueldres  avec  Ibn  frere  Henry  font  nommés  Na.  chtp. 
tefmoins  en  certaines  lettres  d’Ide  Comtefle  de  Boulogne  données  pour  l’Ab-  "S’' 
baye  d’Affligem  en  l’an  M.  X C V I.  & il  y at  bonne  raifon  de  croire  qu’e- 
flant  le  Comte  Gérard  trefpalTé  fans  Enfants  fon  frere  Henry  aurat  recueilli 
la  fuccellion , car  en  l’an  MC.  VIH.  il  efl  qualifié  Comte  de  Sutphene  en 
lettres  de  l’Enwreur  Henry  V.  comme  l’on  voit  en  l’Inventaire  des  Chartes 
de  Gueldres;  & vciquill  encor  allës  long  temps  apres  comme  l’on  remarque  Nu  ttf. 
par  Icslettres  de  l’EmpcreurConrard  III.  données  pour  l’Eglilc  d’Utrechten  ^ 
l’an  MC.  XXXVIII.  ou  il  efl  nommé  entre  les  tefmoins  & par  autre 
Charte  dudiâ  Empereur  donnée  pour  ladiéle  Eglife  en  l’an  M C.  X L V.  il  efl 
encor  nommé  avec  fon  nepveu  Henry  Comte  de  Gueldres  fils  de  là  fœur  Ir- 
mengarde  : Celle  ci  fut  donnée  en  premières  nopccs  à Gérard  Comte  de 
Walfemberge,  & apres  en  fécond  liél  elle  eljx>ulàConrard  Comte  de  Luxem- 

Fff  X bouig. 
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bourg,  maisdc  celle  derniere alliance ncfortiftaucuncpofterici:  qoandà  Gé- 
rard Ibn  premier  mari  il  eft  nommé  tefmoing  aux  lettres  de  l’Empereur  Hen- 
ry III.  données  pour  l’Eglife  de  Lobbe  auSiegedu  Cbafteau  de  Limbouig 
en  l’an  MC.  I.  foubs  le  tiltre  de  Gérard  de  Waflêmberge,  & en  mefme 
qualité  il  fonda  l’Eglilè  de  noftre  Dame  & de  S.  George  en  Ibn  Alleu  de  Waf- 
lemberge  en  l’an  M C.  X V 1 1 1.  comme  l’on  void  par  les  lettres  fur  ce  don- 
nées rapportées  par  Gelenium  : & encor  le  mefme  Comte  Gérard  avec  là  fcm- 
me  Irmengardeà  leur  fils  Henry  donnent  à l’Eglilê  de  Sutphene  leur  Chap-  '****' 
pelle  à Eillinchem  avec  les  difmes  y appertcnantes.tcfmoinsAdam  de  Bronc- 
norft,  Bernard  de  Buchorft,  Udon  de  Sutphene, &Peregrin  de  Drochwaert, 
comme  enfeignent  les  lettres  originales  conlèrvées  es  Archives  de  la  court  de 
SutphenCiOuencorfetrouventautreslenres.parlefquellesenl’anMC.XXXIV 
ladiâe  Irmengarde  eftant  ja  veufve  donne  à ladiéle  Êglilc  de  Sutphenl’Eglilc  de 
Lochem,  & elle  le  qualifie  heretiere  légitimé  de  la  Ville  de  Sutphen  nomme  fon 
pere  Otton  & fa  mere  ludith , diél  les  frères  Thiery  Evelque  Henry  & Gérard , 
fon  premier  mari  avoir  ellé  Gérard , de  qui  elle  diél  avoir  un  fils  nommé  Henry , 
&fonfecond  mari  Conrard  Comte  de  Luxembourg:  tout  cecieftamplement 
deduiâ  par  Icdiâ  Pontanus,  qui  toutes-fois  prend  une  autre  route  en  la  dedu- 
âion  & fuite  des  Comtes  de  Gucldres.  l’Obituaire  de  l’Eglilè  collegiale  à Los 
faid mémoire  d’Irmengarde  Comteflêde  Gueldres& Sutphene,  &d’iceile  & 
de  Gérard  Comte  de  Wallcmbe^e  fon  jrremier  mari  fortit  Henry  II.  Com- 
tede  Gucldres  qui  fuit,  Cunigarde  de  Walicmberge  femme  de  Henry  Duc  de 
Limbourg  & Jolente  de  Waflëmbeige  fomme  premièrement  de  Baudewin 
Comte  de  Haynaut  & apres  de  Godefroy  Comte  d’OIlrevant  Sire  de  Ribc- 
mont , Bochain , Origny , &c.  Henry  1 1.  Comte  de  Gueldres  ell  nommé  tcf-  Alix. 
moin  en  diverfes  Chartes  de  l’Empereur  Conrard  es  années  MC.  X L V.  & îî'*’  ' 
MC.  XL VI.  & encor  en  l’an  MC.  LVII.  en  lettre  de  l’Empereur  Frc- 
dric  I.  fon  trefpas  ell  marqué  lut  l’an  MC.  LXI.  & ell  enterré  en  l’Ab- 
baye de  Campen  Ordre  de  Cilleaux.  11  laillà  de  fa  femme  de  laquelle  on  de- 
firelenom&qualitedeux  fils &rroisfilles,  IcavoirellMargaretetcmme  d’En- 
gelbcrt  Comte  des  Monts,  Marie  efpoufe  de  Gérard  Comte  de  Los,  & 
Agnes mariéeà  Henry  Comte  de  Namut  & deLuxemborg,  IcsfilsfurentGe- 
rard  & Otton  dcfquels  l’aifné  fuccedaà  fon  pere  & eljxjufa  Idc  Comtclîc  de 
Boulogne  Ibeur  de  Mathilde  DuchcHè  de  Brabant,  &en  l’an  MC.  LXXXIII. 
figna  les  lettres  de  Philippe  Archcvelque  de  Cologne  données  pour  le  Mona- 
llere  de  Heinsberge,  mais  peu  apres  il  mourut  fans  laillër  enfant  ; par  oufon 
frere  Otton  II.  du  nom  lui  focceda  en  la  Comté  de  Gucldres:  cellui-ci  ef- 
poufa  Richarde  de  Naflbu  depuis  Abbeffc  de  laquelle  il  procréa  Henry  fiancé 
a Ade  fille  de  Thiery  Comte  de  Hollande , Gérard  Comte  de  Gueldres  & de 
Sutphen  qui  focceda,  Otton  Evelque  d’Utrccht  mort  au  fleur  de  fon  eage  en 
l’anMCC.  XIII.  Ade  fomme  de  Willaume  Comte  d’Hollande,  & Mar- 
garete  mariée  à Lothaire  Comte  de  Hollade  ; brief  le  Comte  Otton  1 1.  ne 
mourut  en  l’an  MCC.  II  comme  les  opinions  vulgaires  tiennent,  car  en 
l’an  MCC.  VI.  il  traiâaavec  le  Duc  Henry  I.  fur  le  mariage  de  fon  fils  Ge- 
rardavec  la  PrincelTe  Marie  de  Brabant,  commenous  avons  diél  ci  dcHus;  & 
encor  en  l’an  MCC.  I X.  il  appoinéla  ceitain  diffèrent  qu’il  avoir  avec  ceux 
du  Chapitre  de  Santen , fur  quelques  droiâ  de  pellcheriecomme  l’on  voitpar 
l’Inventaire  des  Chartes  de  Gucldres,  combien  qu’il  foitafics  vraifcmblable, 
que  des-ja  lors  & encor  auparavant  il  avoir  aflbcié  au  gouvernement  de  les 
cllatsfon  fils  aifhé  Gérard,  qui  ja  en  l’an  MCC.  VIII.  prend  qualité  de 
Comte  de  Gueldres.  C’efl  le  mefme  que  ci-devant  nous  avons  diél  avoir  ellé 
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niiri  de  noftrcPrinccfTe  Maricde  Brabant;  & pais  que  leur  pofteritc  ferat  de-  HEnari. 
duiae  fur  la  fin  de  ce  qaatricfme  Livre,  nous  n’en  ferons  ici  autre  mqp- 
tion. 


it.  Aleÿde  de  Lovain  fut  premièrement  mariée  à Arnou  Comtq  de  Los.  p„„„ 
Stmi.md-  Elle  apporta  i fon  mari  rAdvoUeric  de  S.  Tron  avec  autres  terres  > «g. 

mais  elle  n’cuft  enfants  dudiâ  Comte , & noftre  Princclîê  s’allia  en  fe-  Premi 
nopces  à Willaume  Comte  d’Auvergne,  fils  de  Gui  Comte  d’Au- 
. vergne  & de  Petronille  de  Cambon,  petit  fils  de  Robert  Comte  d’Auver-  AÎitru. 

fnc  & de  Mehaut  fille  d'Eudes  Duc  de  Bourgogne.  Et  Petronille  de  Cam- 
on  cftoit  fille  d’Amelin  Sire  de  Cambon  & d'une  Dame  nommée  Dalmatia , 
laquelle  efpoulà  en  fécond  liéf  Euftorge  de  la  Roche , & eult  de  lui  Raoul 
Abbé  de  Clervaux  qui  parainfi  eftoit  ftere  utérin  de  ladiâe  Petronille  & 
oncle  maternel  dudidt  Willaume  Comte  d’Auvergne  comme  remarque 
Alberic.  Noftre  Princefle  avec  Ibndiéf  mari  renonça  en  l’an  MCC. 
XXIV.  le  lendemain  apres  la  fefte  de  la  Purification  de  noftre  Dame  à tou- 
te la  fuccelfion  qu’elle  pouvoit  prétendre  aux  Alleus  & autres  bien  de  Ibn 
perc  le  Duc  Henry  I.  Apres  en  Pan  MCC.  XLVI.  elle  compofà  avec  Ar-  Prtmn 
nou  Comte  de  Los  & de  Chiny  nd^rveu  & heritier  de  fon  premier  mari  fitr 
Ibn  doUaire  & autres  prctcnlions  quelle  avoit  à là  charge , de  quoi  l’ar- 
Tom.  I bitrage 
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Hek»t  I.  bitragc  fût  remis  au  Duc  Henry  II.  fon  frere  & à Otton  Comte  de  Gueldres 
fon  ncpveu  > comme  le  monftrent  les  lettres  de  compromis  dudi<!l  Comte  Ar- 
nôu  données  à Lovain  le  lundi  wres  la  S.  Mathic  de  ran  fuldiâ. 

Sim ma-  Eftant  depuis  aulTt  trelpafle  le  Comte  dAuvergne  fon  fécond  mari,  elle  Primvn 
ria^t.  convola  en  troifiefmes  nopces  avec  Arnou  Sire  de  Welcmaele  Marcfohal  de  /’«•  »*• 
Brabant , & enfemblc  firent  certain  accord  avec  Henry  III.  Duc  de  Brabant , par 
lequel  ils  promirent  de  renoncer  à une  rente  de  cent  livres  que  le  Duc  leur  avoir 
alTigné,  lür  le  Vivier  de  Duras,  filcdiâDucdans  laS.  Remyprocuroitqueles 
hommes  deleurs  terres  neferoicntreceusavecleurdemeureaux  franches  Vil- 
les de  Brabant  ; de  quoi  ils  donnèrent  leurs  lettres  à Lovainjourde  laMagde- 
LaCamU  foine  de  l’an  M C C.  L I X.  Elle  fucceda  apres  à la  Comte  de  Boulogne , par 
letrelpasdeû  foeurl’ImperatriccMarie,  commeheritiereplusprochaine,&en 
l’an  MCC.  LX.  le  lundi  apres  S.  Barnabe  elle  avec  le  Sire  de  Wcfemaele  ' 
fon  mari  traniporta  ladiûe  Comté  de  Boulogne  à fon  ncpveu  Henry  III.  Duc 
deBrabant,  comme  en  fon  lieu  forât  rapporté  plus  àplain.  L’onnelcaitpreci- 
fomcntle  temps  de  fon  treipas  ni  le  lieu  de  fàScpuIturc,  mais  il  efl;  certainque 
leSirede  Welcmaele  la  lurvefquftj&devintChcvalierdutcmplc,  comme  l’on 
remarque  par  certaine  tranfaétion  entre  frere  Arnou  de  Welcmaele  d’une,  & Prmvri 
Ifcntrudeveufvedelbnfrere& Arnou  Sirede  Welèmaclefonfilsd’autre,  &t- 
Ctmeah-  (Je  cn  l’an  MCC.  LXXVIII.  le  lundi  apres  Palqucs  llories.  Et  à fin  que  le 
^CiMti  Je  curieux  aie  cognoillance  de  la  foccclfion  des  Comtes  de  Los , nous  rcmarque- 
Zm.  rons  ici  briefvement  que  Gérard  Comte  de  Los  de  fa  femme  Marie  de  Guel- 
dres laiflàcincq  fils  & une  fillc,lcavoir  eft  LouisCorate  de  Los,Gerard  Comte  de 
Rynecke,  Henry  premjerement  Prévoit  de  Maeltricht  puis  Comte  de  Duras 
quidefâfemme  Mehaut  de Vianden  vcufve  de  Lothaire  Comte  deHollade 
procréa  Imaine  Abbellè  de  Salefmes,  Arnou  Sire  de  Swilre&  Comte  de  Los  a- 
pres  fon  frere  Louis  & mari  de  celle  noftre  Princelîc  Aleyde  de  Lovain.  Gé- 
rard Comte  de  Rynecke  fut  perc  de  Louis  Comte  de  Los  & de  Rynecke  l’an 
MCC.  XXII.  «d’ArnouIIl.  Comte  de  Los  qui  fucceda  au  Comte  Louis  fon 
frere  & fut  tué  en  Tournoi  à Nuis  en  l’an  MCC.  L VI.  de  fa  femme  Jenne  Com- 
teffedeChinyDamedeGivet.  Aigmont.Emblife,  &c.  il  laifla  fix  fils  & trois 
filles,  les  fils  fiircntleanComtede  Los  qui  continua  le  lignage,  LouisComtede 
Chiny  qui  mourut  fànsenfants  aiant  à femme  Sibille  de  Bat  veufVe  de  Henry 
Comte  deSalmes  &de  Blammont,  Henry  Clerc  mort  jeune,  Gérard  Sire  de 
Chavency,  Arnou  FrevollàCologne&puisEvelqaedeChalon&Godefroy, 

Aleyde  elpoulà  en  premier  liét.  Thtery  Sire  de  F auquemont,  & en  fécondes  nop> 
çesAlbertSiredeVoemccnZelande,  JulieneDamed’EmblifofutmariéeàNi- 
colasSirede  QucvraingenHaynaut&Ifabeauefpoulà  ThomasdeCoucy  Sire 
dcVcrvin.JeanComtcdcLoselpoufapremiercmentlafilleduCointedeJuliers, 
dcenfocoudliâils’alliaàllabcaufilleucIacqaesSire deCondé,  Balloeil,Mo- 
riames , &c.  & de  U foeur  d’Eullacc  Sire  du  Reux , & de  toutes  deux  cuit  le  Com- 
te de  Los  enfants  ,que  nous  poutfoivrons.plus  à propos  en  un  autre  lien.  Et  quand 
à la  pofteritc  de  noire  Princcflê  Aleyde  & de  WillatuneComte d’Auvergne  fon 
fécond  mari,  nous  la  donnerons  fur  la  fita  de  ce  quacriefme  Livre  de  nos  Tro- 
phées. 
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Mathilde  de  Levain  fut  donnée  en  mariage  à Florent  Comte  d’Hollan-  Htnart. 
de,  filsduComteWilIaume&  d’Alife  de  üueldres.  Lecontrad  de  leur  maria- 
gefutarreftcenlaVillcd’AnversleV.  jourdeNovembredel’an  MCC.  XIV. 

&par  iceluieddiâ,  que  le  Duc  donne  la  Princefle  la  fille  audiAComte  Wil- 
laume  pour  eftre  femme  de  Ibn  fils  aifnc  Florent  quand  il  ferai  parvenu  en  ea- 
gecompetent.lequelàla S.  Jeanlors fuivante  n’avoitquecincans,  &promit 
le  Duc  de  donner  à fadiéfe  fille  en  advancement  de  ce  mariage  la  Ibmme  de 
deux  mille  & cinc  cents  marcs  de  Cologne,  parmi  laquelle  lomme  tant  no- 
ftre  Princellê  Comme  la  Comte  d'Hollande  & Ibn  fils  dévoient  renoncer  à la 
lùccellion  de  tours  Alleus,  revenus  & héritages  qu’ils  pouroient  prétendre  de 
la  mort  du  Duc  ôc  de  la  Duchellc  pere  & mere  de  la  Princefle,  tant  que  les 
freres  & leurs  heritiers  feroienten  vie.  Aufli  tofl  que  le  Prince  Florent  aurat 
accompli  l’eage  de  doulcans,  il  recevrai  annuellement  du  Duc  fou  beaupere 
deux  cents  marcs  de  Cologne^  Graeve , & s’il  y cuit  manquement  au  revenu 
deGraeve,  le  defaut  lcrat  paie  du  revenu  d’Anvers  ou  aux  environs,  déférât 
le Ducen forte,  que  ledid  Prince FlorentjoUiflê de ladiâc rente paifiblement 
jufques  à ce  que  lefdiéts  deux  mille  cinc  cents  marcs  lui  ferontpaices.  Ets’il 
advint  que  le  Prince  Henry  filsde  noftreDuc  ne  voulut  paicr  ladiéle  Ibmme, 
oucontrevintàcetraidlé,  la  Princefle  Mathilde  & fes  heritiers  demeureront 
enleurcnticr  pour  demander  leur  part  aux  Alleux  & héritages  qui  leur  pou- 
Toient  appartenir  de  la  fuccellîon  du  Duc  & Duchefle  leur  pere  & mere. 
d’ Autre  collé  le  Comte  Willaume  donna  en  dot  à nollre  Princefle  cinc  cents 
livres  d’Hollande  par  an,  qu’il  aflîgna  tant  en  lès  Alleus  qu’en  lès  fiefs,  Ica- 
voir  ell  à Breder-weerde , en  fa  courtà  Haerlera&  en  Arleder-venne,  la  quel- 
le rente  ladiûe  Princefle  recevrai  doibs  le  jours  de  la  confommation  de  fon 
mariage  : & jureront  tours  les  hommes  d’HollandeSc  de  Zelande  à ce  requis, 
que  lèdid  dotferat  maintenu  entier  à ladiâe  Princefle.  Et  s’il  advint  que  le 
PrinceFlorcnttrcfpalTa  avant  la  confommation  dudidt  mariage,  la  PrinedTe 
Mathilde  ferat  reconduiéte  avec  honneur  en  Brabant  & prelentce  deilement 
àlcsparents;  & lespromellcs  faiéles  d’un  collé  & d’autre  ne  feront  d’aucune 
valeur.  Avec  ce  jureront  encor  touts  les  hommes  d’Hollande  & Zelande 
qu’en  bonne  foi  ils  conferveront  toutes  les  terres  que  le  Comte  Willaume 
polTede  au  profiéFdu  Prince  Florent  de  la  PrincclTc  Mathilde  & de  leursheri- 
tiers.  Le  Duc  & le  Comte  d’Hollande  jureront  aufli  qu’en  bonne  foi  ils  aflî- 
fterontl’un  à l’autre  de  tout  leur  pouvoir  contre  un  chafeun , & ce  feront  ils 
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Henry  i.  jurer  à leurs  hommes,  laquelle  alliftence  fc  devrat  aulfi  Aire  hors  leurs 
Duc.  terres  contre  qui  ce  fut  fauf  leur  honneur  ; & à hn  que  tout  ce  demeurât  ferme 

& fiable  les  lettres  lurent  Iccllées  de  leurs  fccls,  Ibubs  le  tcfmoignagc  d’A. 
AbbcdeS.Michicl  en  Anvers, S.  Abbé  dcTongerlo, Godefroy  Sire  de  Ureda, 

Thicry  Sirede  Beverc  & Richard  Ibn  frere,  Jean  Sire  de  Heul'dcn,  Arnou& 
Willaume  de  Ranft , Arnou  Sire  de  W elèmale , Arnou  Scnefchal  Sire  de  Rot- 
felaer,  Willaumede  Vos&  Thiery  fon  frere,  Arnou  Amman  d’Anvers, Dcy- 
fodcHcIrodc  & Jean  fon  frere,  Siger  Notaire,  Arnou d’Offendrecht,  Witton 
dcBurch-vliet,  Betton  de  Stavenefle , Wauchier  de  Cruningen,  Florent  de  ' 
Wourt,  Otton  de  Alblacs  Chevaliers,  A llin  Chappelain  & autres.  Ce  maria- 
ge fut  depuis  confomme  & lucceda  le  Prince  Florent  .à  Ibn  perc  en  la  Comté 
d’Hollande,  Zélande  & terres  de  Frilc  Icfqucllcs  il  tint  environ  onfc  ans,  & 
fût  tué  en  certainTournoi  provoqué  par  le  Comte  de  Clermont  en  la  Ville 
de  Noyon  ou  félon  autres  à Corbic  en  l’an  M C,C.  X X X I V.  eagé  tant-lcule- 
mcntdc  vingt&fix  ans,  laiflânt  veufvenoftre  Princefle Mathilde,  laquelle fê 
voulant  addonner  à la  pieté  fit  changer  en  un  Monaflere  de  l’Ordre  de  Cifte- 
F/li.  * aux  fa  court  à Lofdunen  en  Hollande  ou  elle  entre  les  Religieufes  palli  la  plus- 
LufJuiieit.  part  de  Ibn  temps  ; citant  choie  digne  de  remarque,  que  le  Duc  Henry  I.  8c 
prclquc  tours  les  enfants  ont  ellé  fi  alTeétionnés  audiâ  ordre  de  S.  Bcrnaerd, 
que  pour  tcfmoignagc  de  leur  bonne  volonté,  touts  ont  voulu  fonder  un  ou 
iriP  pluficurs  Cloillrcs  du  mcfme  Ordre.  Noltre  PrincelTc  donna  aulfi  en  l’an  E.àcDim 
fm.  MCC.  XX  XV  I.  Samedi  apres  la  S.  Barbe  au  Monaflere  du  Vau  le  Duc  la 
moiâic  de  la  difme  de  Grcys,  la  tranlportant  à ccll  circét  en  mains  du  Duc 
Heiuy  II.  fon  frere.  Brief  elle  trefpallâ  à meilleure  vieen  l’an  MCC.  LXVII. 
aiant  vefeueen  viduité  trente  & trois  ans,  &fut  Ibn  corps  enterré  audiélMo- 
naflere  à Lofdunen.  La  poflerité  du  Comte  F lorent  & de  Noltre  Princellê  le- 
rat rapportée  fur  la  fin  de  ce  quatriclme  Livre. 

n La  cincquicfme  fille  du  Duc  Henry  I.n’efl  nommée  & ne  fetronve  d’elle 
autre  mention quedansl’Epitaphe  de  Ion  perc. 
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ENFANTS  DE  HENRY  I.  DICT  LE  GUER- 
ROYEUR  DUC  DE  LOTHIER  ET  BRA- 
BANT, ET  DE  MARIE  DE  FRANCE 
SA  SECONDE  FEMME. 


Elisabeth  de  Lovain  fut  premicremcnt  conjoindc  en  mariage 
à Thicry  Sire  de  Dinllakcn  fils  aifné  de  Thiery  IV.  ComtedcClevcsdc 
de  Mathilde  Dame  de  Dinllakcii.  Les  convenances  lurent  fiiiâcs  en  la  Ville  Prtnts 
de  Lovain  le  XIX.  jour  du  mois  de  May  de  l’an  MCC.  XXXllI.  entre  f'îî-7-t- 
le  Duc  Henry  & lediâ  Comte  de  Clevcs,  qui  en  ad  vancement  de  celle  allian- 
ce donna  à noftre  PrincclTe  mil  & cinc  cents  livres  de  Cologne  rcnteannuel- 
le,  àlcavoir  deux  centslivrcs  furleChafteaudcThonenbergpresle  Rhin&lut 
la  court  de  Orfoy,  mil&deux  cents  livres  fur  lescoursdeCalcre&WiUche- 
Icn,  & les  cent  livres  rcftantsIiirlcscourtsdcReefe  & Wolfàrc  & Ibnt nom- 
més tefmoins  Godefroy  de  Lovain  filsduDuc,  Arnou  Sire  deHuefdene,  Go- 
fuinSirc  de  Golèncourr,  Arnou  de  Limaele,  Wauthier  Clutinck,  Henry  de 
Attcncourt,  Otteman  de  Dormaele,  Henry  de  Sterbeke , Conlbn-Ieaii  de 
Monts , Maiftre  Godefroy  Chantre  à Lovain,  Everard  Chanoine  à Lovain, 
Godefroy Mayeuri Lovain,  DannckindcVos.EftiennePalftz.Hem-ySom- 
mellier,  Willaume  de  Hubach  & autres.  En  l’an  MCC.  XLI.  le  Prince  Prnvti 
Thiery  Ibubs  letiltre  de  filsainihé  au  ComtedeCIcves  donna  pour  lui&  les 
fuccceUcurs  aux  hommes  du  Duc  Henry  I.  en  Brabant  & leurs  defeendants 
liberté  & franchilê  de  fon  tollieu  à Orlby,  pour  toutes  marchandilès  mon- 
tant & delcendant  le  Rhin,  f>ar  fes  lettres  données  à Bois-le-Duc  lemardy 
apres  l’Afccnfion.mais  quelques  quatre  ans  œres  il  trefpallà  encor  du  vivant  ’ 
de  Ibn  perc,  laiHânt  norfre  PrincclTe  veufve&mercde  deux  filles,  feavoireft  Prrmt 
Mathilde  femme  de  Gérard  de  Limbourg  di«â  de  Luxembourg  Sire  de  Dur- 
buy , & l’autre  mariée  à Gcrlac  Sire  de  Ilenberg  & de  Limpborch.  Apres  en 
l’an  MCC.  XL  VI.  la  Princellb  Elilàbeth  print  une  fécondé  alliance  avec 
Gérard  de  Limbourg  Sire  de  WalTcmberge,  de  Spremont  & de  Borne,  qui 
Tom.  I.  Hhh  eftoit 
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Henryi.  eftoit  lors  veuf;  mais  comme  ils  furent  trouves  s’attoucher  au  troifiefme  degré 

Duc.  de  conlàrmuiuitc,  leur  mariage  fut  déclare  nul  par  fentence  de  Conrard  lors  Prnmi 
Archcvcique  de  Cologne , qui  fur  ce  donna  les  lettres  au  Duc  Henry  II.  la 
veille  dePafque  fleuries  dudiâ  an  MCC.  XLVI.  par  lelquelles  il  diét 
qu’aiant  par  commandement  du  S.  Siège  faift  enquelle  lur  le  parentage  qu’il  y 
avoit  entre  Noble  hommeOerard  Sire  de  WaHèinbcrg&  Elifabeth  làfoeur  veuf- 
vede  Thiery  fils  au  Comte  deCleves,  il  at  trouve  par  le  tefmoignage  de  plufieurs 
tcfmoins  dignes  de  foi , que  le  grand  pere  duditt  Gérard , & la  mere  grande 
de  ladiâe  Elifabeth  avoient  elle  freres  Sc  foeurs , & que  parainfi  ils  fc  touenoient 
de  làng  au  troifiefme  degré;  enluite  de  quoi  il  avoit  entre  eux  prononcé  lén- 
tence  de  divorlè:  mais  ce  nonobllantilsdemcurercntparenfemblc,  &obtin- 
drent  du  S.  Siégé  dif[Knce  fur  ceft  empefehement,  car  l’on  trouvé  en  l’an 
MCC.  LU.  au  mois  de  Mars  le  lendemain  aprcsla  S.  Grégoire  que  Wallcran  Primt 
Duc  de  Limbourg  par  fes  lettres  données  à Gulpen  déclaré , que  Gérard  Sire  ?“• 
de  Waflèmberge  de  l’adveu  de  fon  fils  aifné  Gérard  a ce.requis  &appellé,  at 
allignc  à Elifabeth  là  femme  Ibeur  de  feu  Henry  Duc  de  Brabant  pour  elle  & 
pour  lès  enfants  .à  [Tcrpetuité  le  Chafteau  de  Spremont  avec  fes  Vaflàls,  mini- 
lVcriels& antres  biens  y appartenants,  & toute  la  terre  qu’il  at  à Gulpen,  le 
tollieuàDobach,  &toutsfes  biens  comme  Linné  Perche&autres  fitueesdeça 
le  Quore  du  collé  de  Spremont  entièrement,  avec  tous  fes  ValTàls:  Minille- 
ricls  & habitansdcccmefme  collé,  & toutes  les  terres  qu’illec  ilpoura encor 
acquérir.  Et  Gérard  fils  aifné  fnidiéiellant  en  tel  cage  que  ftire  le  pouvoir  fé- 
lon les  loix  de  lapatrie,  renonçai  tout  ce  quedclUis  au  profiâdelaPrincellc 
Elifabeth  fa  maratlre  & fes  enfants,  comme  auflï  à tout  droidl  ci  vil  & Canoni- 
que que  contre  ce  lèrvir  lui  pouvoir  : refervant  i lui  le  Challeau  de  WalTem- 
Dcrgc  avec  les  ValTals,  Minillcriels  & habitants  dudiâ  Challeau  qu’autres 
de  l’autre  collé  du  Quore  devers  Walîcmbeigc , avec  les  acquelles  fàides  ou 
à foire  du  mefme  collé,  lequels  biens  devront  appartenir  audiâ  fils  aifné.  Et 
lediél  Wallcran  Duc  de  Limbourg  comme  Seigneur  direél  & Ibuvcrain  delà 
diéls  biens,  les  donna  en  fiefàla  PrincclTc  Elilabcth  &afcs  enfonts,  quid’i- 
ceux  feront  lès  hommes  liges,  le  tout  à la  requifition  dudiâ  SiredeWalIèm- 
berge  & de  l’adveu  de  foniiiift  fils  aifné  : tcfmoins  Noble  homme  Thiery  Sire 
de  Valkcnbourg,  Herman  de  Wilre,  UdonSendèhaldcRode&Gisbcrtlbn 
frere,  Willaumc  diâ  Mulrepach,  Willaumc de  Wemme,  Alexandre Mare- 
fchal  de  Limbourg,  Simon  de  Reynbcrldale,  Adam  dcSledenake,Gifènnede 
Gulpen  Chevaliers  & autres.  Mais  ledid  Sire  de  Waflèmberge  trelpallàpeu 
apres  envers  l’an  MCC.  LIV.  laiflànt  encor  vaifve  la  Princellè  Elifabeth , Prtmta 
laquelle  au  mois  de  Septembre  en  la  mefme  année  foubs  la  qualité  de  Dame  PV-77^ 
de  Spremont  & jadis  Comtellc  de  Clcves  alfigna  à l’Eglilè  de  Wallèmberge 
quatre  maldres  de  froumentà  prcndrcdclbn  creuà  Vcbulèh-weert  en  là  terre 
de  Linné,  en  lieu  d’un  marc  de  Cologne  qu’elle  avoit  promis  à ladiéle  Eglilè 
pour  l’ame  de  Gérard  Sire  de  Wallèmberge  fon  mari  de  bonne  mémoire , les 
lettres  font  données  à Linné &féellées  de  fon  lècl  rond,  contenant  une  Dame 
à cheval  aiant  fur  la  main  lènellre  un  oyfeau,  & en  la  circonférence  ces 
mots  Si^iUum  ÆA^Séer  A Elle  appointa  aulfiprennant  la- 

diéle qualité  entre  là  fille  & Otton  Comte  de  GueWes  fur  ladiéle  terre  de 
Linné.  Et  par  lettres  données  à Gulpen  en  l’an  MCC.  LVIII.  Walleran 
Duc  de  Limbourg  promet  fur  là  foy  & forment  de  maintenir  &confervcrno- 
llre  PrincclTc  vcufve  de  Gérard  Sire  de  Wallèmberge  Ibn  coufin  en  toutsfes 
biens  tants  fiefs  qu’AUeux  limées  deçà  le  Quore  vorsGulpen,  lefquels  ci-de- 
vant 


t£. 


L I V R E I V.  2ïy 

vint  lcdift  Sire  de  Waflêmberge  de  l’adveu  de  Gérard  Ion  fils  aifiié  lui  avoir  Henry  i. 
pardevantlui  cédé  & tranlporté,& avec  cela  s’oblige  lediâ:  Duc  que  fur  la  Duc. 
compofirion  amiable  entre  elle  & lediâ  Gérard  fils  ailhé  de  Waflemberge  il 
ferat  Don  Seigneur  & garand.  Et  combien  qu’il  Ibit  du  tout  apparent  que  de 
celte  féconde  alliance  nofbePrincelIèat  eu  quelques  en&nts,  toutes-foisn’en 
ai  je  feeu  avoir  la  cc^oiflâncc. 

M A R I B de  Lovain  vraifemblablement  moite  lias  avoir  prins  alliance 
de  mariage. 
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Baudewtn  Pré- 
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'Mathieu  Duc  de  Lorraine  cfp. 
Bcrthe  firur  de  l’Empereur 
Fredric  i.  Ütrerpaila  1176. 


Alberon  moine  iCiervaux. 


Simon  Duc  de  Lorraine  efp. 
Ide  fille  au  Comte  de  Vienne. 


Fredric  Comte  de  BitCchd]). 
Ludomille  de  Pologne. 

< Thicr^  Efleu  de  Mets. 
Mathieu  Comte  de  Toul. 
Alcydcefpou.  Huguc  Duc  de 
iîourçogne. 

Sophie  efpou.  Henry  Duc  de 
Limbourg. 

Jatte  elpou.  EfHenne  Comte 
^’Auionne. 


Robert  Sirede  Florengcs  efp.^Phüippe  Sire  de  Florcngcs. 


Agathe  efp.  Renaud  ComtedefBcatrix  Comtefle  de  Bourgo- 
^Bourgogne.  ‘^gnccfp.Fredric  i. Empereur. 
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mfalcm.  il 
mourut  1168. 


Gérard  Com- 


Henry  Evdquc 
de  Toul. 


Fille  femme  de 
de  Bertran  on 
Bernard  le  gros 
Sire  de  Bran- 
i.çioD. 


Dm  I.  liâ. 

LaurcttccÜp.i.  Henry  Duc  de 
Limbourg  lèparésa.  cfp.  Ivon 
Sire  d’Alofi  3.  efpoufa  Raoul 
Comte  de  Vèrmandois  4.  cfp. 
Henry  Comte  de  Namur  & 
Luxembourg. 

Dm  a.  U3. 

Philippe  Comte  de  Flandre 
efpou.  1.  IfabewiComtdlè  de 
Verinandois  i.  Mehaut  de 
Portugal,  il  mourut  1191. 

Mathieu  efp.  i . Marie  Corn- 


Dm  t.  Ua. 

ride  Comtdlè  de  Boulogne  c(p. 
I. Mathieu Comtede 'Toul.  2. 
Gérard  Comte  de  Gucidres  3. 
Bertho'd  Duc  de  Serinée.  4. 
Renaud  Comte  de  Dammar- 


Fredric  Duc  de 
Lorraine  elp. 
Thümafccttc 
de  Bar.  il  mou- 
rut 1213. 

Mathieu  Evef- 
que  de  Toul. 
oefpofd  laio. 
tué  1217. 

Thicry  diâ  de 
l’Enfer. 

Philippe  Sire 
de  Greber\'il- 
1er. 

Judith  efp.  Hen- 
ry Comte  de 
Sa]  me  en  Ar- 
denne.  il  mou- 
rut I22f. 

l Agathe. 


•Henry  2.  Doc 
de  Lorhicr  & 
Brabant. 

Godefroy  Situ 
de  Lceuwe. 

Marie. 


Aleyde. 
Margaretc. 

. Mehaut  ESP.  Hehry  I.  Duc^ 

tetfe de  Boulogne  a.Leonorc^DELoTHiERETDEBR.ASAMT. 
de  Vermandois.  il  mourut  V ’ I N. 

1173-  Du  1.  Mary.  '* 

|Baudewîn  Comte  de  Flandre 


Pierre  Efleu  de  Cunbray  elp. 
Mehaut  Comcellê  de  Nevers. 

Margaretc  efpoulâ  1.  Raoul 


& Haynaut  Empereur  dej 
Conflantinopole  cIp.Maricde^ 
Champagne. 


Comtede Vcrmandois2.Baa-J Philippe  Comte  de  Namur 

d^wîn  <ri4«vnanr  _ on!  1 «/V  VAi».  .4..  


dewin  Comte  (THaynaotyqui 
mourut  1195’.  elle  1194. 

Gertrude  cfpouGi  i.  Amé 
Comte  de  Maurienne  puis 
Moine.  2.  Lambert  Comtede 
Montagu  g.elpou.  Hugue  Si- 
re d’Oily. 

Mehaut  Religieufe  a F^oote- 
vreaut.  Æ 1.  : i.  ' • 

Ilàbeau. 


cfp.  Marie  de  France,  il  mou- 
rut 1212. 

Henry  Empereur  de  Conflan- 
tînoplc  cItou.  Agnes  fille  de 
Bonifàce  Roy  de  Theifalonic. 
il  mourut  1216. 

Euflacc  elp.  lafilIedcMichiel 
l’Ange  Prince  d’Atolie. 
Ifabeau  cfp.  Philippe  Roy  de 
France. 


Jolente  cfp.  Pierre  de  Cour- 
tenay  Comte  d’Auxerre. 
Sîbîllc  cfp,  Guichard  Sire  de 
Bcauieu. 


•jenne  Comtef- 
le  de  Flandre 
& Haynaut 
efp.i. Ferdinand 
de  Portugal  2. 
efp.  Thomas 
Comte  de  Sa- 
voye.cllc  mou- 
rut 1244. 

Margaretc  C6- 
tefTcdc  Flandre 
& Haynaut 
clp.  2.  Bouc- 
hîùd  d’AreF 
nés  2.  Willau- 
mc  de  Bourbon 
Sire  de  Dam- 
pierre.  qui 
mourut  123^ 
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CONSANGUINITE'  MATERNELLE  DE  MEHAUT  DUCHESSE  ax; 
DE  LOTHIER  ET  BRABANT. 


Thi- 

baut 

Com- 


Dm  %.  liâ. 

•Muguc 
Comte  de 
Champa- 
gne dp.  I(k- 
beau  laur 
de  Renaud^ 
Comte  de 
Oout)^ogne. 

U devint  en 
l’an  ii2f. 
Chevalier 
duTemple. 


l’Ode  Sire  de  ChampliceeCp. 


te  de 

Efiienne 

Cham- 

Comte de 

pagne 

Chartres  & 

Char- 

Blois cfp. 
Alix  filledc^ 

tres, 

Thibaut  Com- 

&c. 

Guillaume 

te  de  Chartres 

efp.  I. 

le  conqué- 

fucceda i (bn 

Gcr* 

rant  Koy 

oncle  efp.  Me- 

fende 

d’Angleter- 

haut fille  d’In-4 

fille  " 

re. 

gelberr  Mar- 

au 

quis  de  For- 

Com- 

joul, &c.  if 

te  de 
Mans 

mourut  iif2. 

2.  efp. 

Lucy  elp.  Ric- 

Alix. 

hard  Comte 

Com- 

tellè 

de  Chefire. 

de  Va- 
'lois 

Lconore. 

&Ver- 

man- 

dois. 

Philippe 
Evelque  de 
Chalons  ef- 

Mehaut. 

^Icu  1093. 

EftienneCom- 

’Ode  cüR  de 
par  Ck  mere  U 
terre  de  Cham- 
piitc  & fut^ 
des  hérité  de  U 
fucceâîon  de 
fon  pere. 


Ode  Rit  par  fa 
mere  exclus  de 
larucceflîon  il  . 
efp.  la  fille  deS 
Gilles  Sire  de 
Suilly.. 


fOdette  Dame  de  Cbam- 
plite  cfp.  Hu^e  Cha- 
Jnelain  de  Gaud  Sire 
I de  Borohem. 


Willaume  S.  de  Pontallier  ef- 
poufa  liàbeau  du  Mont 
S.  Jean. 


fTrchcmbald  Sîrc  de 
Suilly  perc  de  Henry. 


GiMon  Sire  de  Suilly  efp.  la  J 
foeurd’l^boQ  de  Charenton.  S 

Henry  Archcvefque  de  Berri. 

Fille  efp.  Raoul  Sire  de  Cha- 
Rclraoul. 

Ode  Evelque  de  Paris. 


Henry  Comte  de  Champagne 
cfp.  Marie  de  France.  Umou-<^ 
rut  ii8o. 

Willaume  Archcitefque  de 
Reims. 

Marie  efpou.  Odon  Duc  de 
Bourgogne. 


efp.  Renaud  Comte  de 


Ràbeau  efp.  Rogier  Duc  de  la 
Fouille  2.  Wîilauine  Goerii 
Sire  de  Montmiral. 

Mehaut  elp.  Rotroa  Comte 
de  Perche. 


Thibaut  Comte  de  Blois  elp. 
Altxde  France. 

MagareteRelig.  iFoncerraod. 

ERienne  Comte  de  Sancerre 
efp.  filledc  Godefh>y  Donty. 


.Alix  dp.  Louis  Roy  de  F rance. 

te  de  Mortaing 

Roy  d’ Angle-  [Thibaut. 

terre  elMufa  jEuRace  Comte  de  Boulogne 

Mechtilae  ^ efp.  Confiance  de  France. 

Comteilfe  de 

Boulogne,  il  Gillaumc  Comte  de  Mortaing 
mourut  II 5*4.  cfp.  Ilâbcau  ComtefiedeSur- 
rcy  & Varennes.  R mourut 
Henry  moine  1160. 

à Clugny  puis  Marie  Comtefife  efp.  Mathieu 
Evefque  de  frere  de  Philippe  Comte  de*^ 
Winton.  ^Flandre. 


Simon  de  Suilly  Ar- 
[^chcvcfquc  de  Berry. 

HenryComte  de  Cham- 
f^ne  efp.  1.  Er.-ne- 
lindc  de  Namor  2.  Ifa- 
beau  Roinc  de  Jcrula- 
1cm.  mort  1197. 

Thibaut  Comte  de 
Champagne  cfp  Blan- 
che Royne  de  Navar- 
re. il  mourut  1201. 

Marie  efp.  Baudewin 
Comte  de  Flandre 
Emp.  de  ConRanti- 
nople. 

ScolaRka  efp.  Wil- 
laume Comte  de  Maf- 
.con. 

Thibaut. 

Louis  Comte  de  Blois 
cfp.  Catharine  Com- 
tefie  de  Clermont. 

Henry. 

Philippe. 

MatgareCe  e(p.  t.  Ot- 
ton  Comte  de  Bour- 
gogne 2.  Hague  Sire 
d’Oifv  2.  Wauthicr 
Sire  d’Avefnes. 

Bàbeau  efp.  Sulpice 
Sired’AmbüUè  2.  Jean 
Sire  dcMontmiratl. 


Idc  ComtcRê  de  Bou- 
logne mariée  qua- 
trcsfbis. 


Mehaut  esp.  Henrt 
1.  Duc  DE  Lothier 
BT  DE  BrAHANT. 


Tom.  I. 


lii 
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ii8  EXTRACTION  DE  MATHILDE  DUCHESSE  DE  BRABANT 
DE  SEISE  COSTES. 


rThîcfy  diô  d’Elftce 
ICoime  <tc  Flandre, 
mort  ii68. 


rGeraid  Duc  de  la 
I Haute  Lorraine  Com- 
te en  Elfacc.  mort 


rThicry  Due  de  Lor- 
I raine  Supérieure.^ 
I mourut  1 1 1 f. 


1070. 

Hadwiee  fille  au  Corn- 
ue de  Namur- 


Gertrude  de  Flan- 
idrc. 


■Robert  diâ  le  Fn’ïbn 
Comte  de  Flandre, 
mort  1077. 

I Gertrude  fille  au  Duc 
de  Saxe. 


* fMaihicu  J 
dîâ  de  s 
Flandre,  j 


rFouques  Comte  I 
id’Amou  & Roy  de  < 

, lerulalcm. 


'Fouques  Comte  d’An- 
jou dtd  Rechin. 

Berthe  fille  au  Com- 
te de  Muntfûrt. 


SIbille  d’Anjou.  > 


HeSc  Comte  du 
Mans. 


Erenburee  Com- 
te fle  du  Mans. 


JMehaut  fille  de  Ger- 
I vais  Scisneur  du  Char 
^ilcau  de  Loir. 


Mathilde 
femme  de 
Henry  i. 
Duc  de  < 
Lothier 
& de  Bra- 
bant. 


Thibaut  Comte 
.Eftienne  Comte  de  Oiampagne  Blois 
Blois  & de  Char- J Chartres,  &c. 


très. 


de 


lAlii  fille  au  Comte 
Ide  Vermandois. 


.Efiienne  Comte  de 
' Moftaing  Roy  d’ An- 
Igleterre.  mort  11^4. 


L\llï  d’Angleterre. 


rWillaumc  le  Conqué- 
rant Roy  d’Angleter- 
re & Doc  de  Nor- 
mandie. mort  1087. 

Mehaut  fille  au  Com- 
te de  Flandre. 


Marie 

Comteflè  , 
de  Boulo-  J 
&ac.  ^ 


Mathilde  Comtefie 
de  Boulogne. 


Eufiace  Comte 
Boulogne. 

•< 

Marie  d’ElcoQè. 


Eufiace  Comte  de 
Boulogne. 


deJ 


Ide  de  Bouillon  fille 
de  Godetroy  Duc  des 
.deux  Lorraines. 


rMalcoIme  Roy  d’EP- 
codé. 

J Margarcte  niepee 
id’Eduard  Roy  d’An- 
gletcne. 


Piiiices, 
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Princes,  Barons  & Nobles , Vaflàls  de  Brabant. 


I Albert  frere  au  z Willaume  Sire  de  3 Godefroy  freréau  4 Henry  Duc  de  Lim- 

Duc , puis  Evef-  Penveys,  frère  au  • Duc,  & Godeftoy  bourg  , Marquis 

que  de  Liege.  Duc.  ion  fils.  d’Arlon , Sire  de- 

Rode,  &fonfiIsle 
DucWallcran. 


y Otton  Comte  de 
Gueldres,deZut- 
pheu  8c  de  la  Ve-  . 
luwp. 


6  Thiery  & Willau- 
me frères  Comte  de 
Hollande,  Siresdes 
terres  enticStryene 
& Waelwyck. 


7  Philippe  Marquis 
& Comte  de  Na- 
mot,  Sire  du  Fais 
d’Aloft. 


8  Louis  Comte  de 
Los,  Sire  de  Cha- 
mont,  & Henry 
Comte  de  Duras 
fonfrere. 


9  LothâireComtede 
Hoftade  & Dael- 
hem  , 8c  Lothai- 
re  fon  fils. 


10  Gilles  Côte  de  Du- 
ras, Clermont  & 
Montagu,  Sire  de 
ludr^ne , Pierre  8c 
Conon  fes  frétés. 


Il  Henry  Comte  & 
Sire  de  Cuyek. 

lii  Z 


ïz  Wauthier  Bert- 
hout  3 . AdvoUé  & 
SiredeMalines. 

13  Go- 


TROPHEES  DE  BRABANT 


13  Godefroy  Sire  de  14  Gérard  Sire  & 
Brcda  8c  Scoeten. , Prince  de  Grimber- 

Godefroy,  Gilles  ge,  fils  de  Gérard. 

& Henry  lès  fils. 

17  Engelbert  Sire  18  Giflebert  Sire 
d'Engien  & Siger  d’Audenaerde  Sc 

fon  frere.  Amou  fon  fils  Sire 

d’Audenaerde,  At 
' fche,  & Ronkieres. 

Il  Leon  Sire  d’Aa,  la  JeanSiredeHenf 
Anderlechc,  Len-  dene  & Amou  Ibn 

neck,  Pollaer , dcc.  fils. 


ly  Amou  Sire  & 16  Amou  Sire  & 
Prince  de  Grimbei-  Prince  de  DielL 

ge  fon  frere. 


19  Wonthier  Sire  de  lo  Gérard  Sire  de 
Ligne&  FaftréSire  Janche&Baudoor, 

de  Monftreul  fte-  Henry  & Gofuin 

res.  les  ireres. 


aj  Willaume  Comre  14  Gilles  SiredeTra- 
&SitedeM^ene.  fignies&de  Silly. 


J 

Amoa 

I 

I 
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26  Thiery  Sjre 
d’Alcenae , 
Weert,  &c. 


xf  AmouSirede 
Roclèlaer,  Se- 
nefchal  & Gé- 
rard fon  frere. 


17  AmonSirede 
Walhain,  Wil- 
laume  & Bau- 
dcwin  lès  frétés. 


i8  AmonSirede 
Welèmaele. 


I Gilles  Bert- 
hout  diA  il  la 
barbe  & Gilles 
Berchouc  lôn 
fils  ailhé. 


30  Godefroy 
Challelain  de 
Bruxelles.  < 


3 T Gérard  Siredc 
Marbais. 


31  WillaumeSire 
de  Bierbeke, 
Godefroy  & 
Wauthier  fes 
frétés. 


3f  Renier  &Go- 
lîiin  Sires  de 
Heverle. 


36  Louis  Sire  de 
Levedaele. 


34  HenrySirede 
Bautershcm. 


33  lacques  Sire 
deSombrefiè. 


RichalJ 
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Richald  Sire  de 
Revehe. 


Jacques  Sire  d’Or- 
bais. 


Hubert  Sire  de 
Heeswyck. 

Herbert  Sire  de 
Hefe  & Henry 
fon  freres. 

Gérard  & Arnou 
de  Huldeberge 
freres. 

Louis  Sire  deDie- 
penbeke. 

Jacques  de  Chau- 
mont. 


Gérard  diâ  Badin 
de  Dieft  Sire  de 
Waenrode  & Lin- 
trc. 

Willaume  & Bau- 
dc'windeLicre. 


Amou  & Wou- 
thier  de  Bygaer- 
den  freres. 

Gofeelin  d’Iflche 
& Henry  fonfre- 
re. 

Godefroy  .Gérard 
& Henry  de  Hul- 
denberge. 

Olivier  de  Sotten- 
gem. 

Amou  & Gérard 
de  Levedaele. 


Amou  Berthout 
Sire  de  Ranfr  & 
Willaume  fonfre- 
re. 

Daniel  Sire  de 
Crainhem , Re- 
nier de  Ruflche- 
bulch  & W illaume 
deCrainhem  freres 

GofuiiideGochc- 

court. 


Henry  Sire  d’Af- 
fehe. 


Henry  & Willau- 
me de  Gedcle. 


Sebaflien  de 
Grobbendunck& 
Nicolas  fon  dis. 

Wouthier  de 
Berchem.  , 


Charles  d’Aer- 
fehot  Sire  de  -Ri- 
vicrc,  Arnekin& 
Henry  fes  freres. 

Giflebert  d’An- 
drês  Sire  de  Til- 
bourg  & Wou- 
thicrlbnfrere. 


Godefroy  Sire  de 
Calmont. 


Jacques  de  Wal- 
hain. 


RabodedcBcrg. 


Jacques  de  Wal- 
courtdiâ  de  Cler- 
mont. 

Robert  ou  Rubin 
deXhillcmont. 


LübertdeRumpf-  - Wauthiet  Clu-  Thiery  Sire  de  Willaume  Pipen- 
dorpe.  tinck  Senelchal.  Herlaer.  ' ' poy. 


Sohier  Sire  d’Ar- 
quenne,Robcn& 
Gérard  fes  freres. 

Godefroy  Sire  de 
Helmont. 

Henry  de  Gochc- 
conrt. 

Bofm  d'Ottignies. 

Henry  d'Echel- 
puele.  • 


Anthoine , Wil- 
laume & Arnou 
de  Bnnsbeke. 

Bodin  d’Altena. 


Godnn  de  Brac- 
hem. 

Deylb  & Jean  de 
Helrodc. 

t ■ 0 

Albert  de  Lange- 
le. 


René,  NicolasSc 
Arnou  de  Udinc- 
hem.’ 

Boudewin  de  Eg- 
hoven. 

Huguc  de  Bor- 
gncval. 

Riefo  de  Dieft. 
li  • ■ 

Wauthier.  dçRhi- 
menhom. 


Rubin  Renier  & 
Arnou  de  Lknaç-, 
le..  . 

' J ' 

Willaume  de  D5- 
gelbcige. 

Wauthier&Fnm- 
ço  de  Rufebebroc. 

1.  j';  î î 

Godefroy  de  Hcr- 
pen. 

, V’-  ■ ■ \ ' t 

Wauthier  de  Bu- 
fengem. 


Gérard  de  Nethe- 
ne. 


ReinbolddeLoke. 


Wauthier  & Wil-  Willaume  de  Ha- 
liaumc  de  Cam-  renton.’  ’.<o'ï 
penhout.  Hcn- 
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Henry  ilc  Wera- 
blenc. 

Daniel  & Reim- 
batd  deDielbekc. 

Godefroy  dcBon- 
daelc  Bis  de  Gel- 
dolf. 

Rogier  Sc  Arnou 
de  Laerbeke. 

Jean  deSaventhë. 

Gofuin  Boch  de 
Hemicfcm. 

Ottoman  de  Dor- 
maele. 

Jean  & Henrydc  - 
Sterbekefreres. 

WauthierdeWct- 

tinchove. 

Gérard  de  Sant- 
berge. 

G.  li’Oofterbckc. 

Gérard  de  Hoen* 
broec. 

Arnou  d’Oycn- 
brugge. 

Wauthier  Karc  de 
Huldeberge. 

Henry  d’I/Tche  le 
brun. 

Wouthier  & A- 
lard  d'KTche. 

Daniel  de  Orten. 

Wauthicr  de  Niel. 

G.  de  Wynen- 
gem. 

G.  de  Bellengcra. 

WanthiCr  de 
HaghtSirc  deRi- 
menhain. 

Pelgrim  ChcTaJict 
& les  (ils  Nicolas 
& Willaumc. 

Renier  , Siger , 
Willaumc,  Franco 
& Daniel  d’Uccle. 

AriKiu  de  Mcyn- 
fe. 

Ringot  de  Boflut. 

Willaume , Hugo 
Nofe  d’Anderdat. 

Anlclmc  de  Wcl- 
de.  , , 

Confon-Jean  de 
Mons. 

fiaudewin  Sire  de 
Vuehe. 

Henry  de  Hu- 
gaerden. 

Herman  &Mar- 
ç;illedcLocq. 

Nicolas  de  Torni- 
ncs. 

Gérard  & Henry 
de  Huppain.  " 

Wauthicr  Bach.  ' 

Willaumc  de  Bcr- 
ges. 

Henry  de  Hugaer- 

dcn. 

Hubert  de  Bufec- 

hem.  • 

• 

Robert  de  Litte. 

Leon  de  Hudere- 
hem  & Arnou  fbn 
frere. 

Willaume  de 
Bufeh. 

Wauthicr  de  Pid-' 
le. 

Gérard  de  Goric. 

Allcain  de  Gefo- 
elft. 

Willaume  Dcde- 
lair. 

Willaume& Tho- 
mas d’Eckerne. 

Godefroy  & Wil- 
laume van  Halle. 

Robert  Ris  d’Eu- 
genedcHacren. 

Arnou  Amman 
d’Anvers. 

Baftin  de  Berlacr. 

Godefroy  vanden 
Berge. 

Jean  de  Woluvc. 

Baudewin  de  Pi- 
thie. 

Albert  de  Dinte- 
le. 

Godefroy  Ma- 
yeur  à Lovain. 

Bernard  Elcontet- 
te  à Bois-le-Duc. 

Willaume  de  Bor- 
deu. 

Pierre  de  Callcn- 
berge. 

G.  Efcoutettc  à 
Henrentals. 

AmoudePottere. 

Wauthicr  de  la 
Conte. 

Rimi<r'de  Lane. 

Henry  Prits. 

Wauthier  Vle- 
minck& Lambert 
Ton  Bis. 

Willaume  & 
Thierydc  Vos. 

Kkk  1 

Henry 
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tz4  TROPHEES  DE  BRABANT 

Henry  Efcoutettc  Henry  Spiegel.  Cofain  Haac. 
d’Orfchot. 

Wernier  de  Ter-  Willaume  Appel-  Nicolas  Sont, 
venc.  grau. 

Henry  de  Rixfte-  Robert  d’Engien.  Henry  d’Alfin- 
le.  gen. 

Grégoire  de  Fil-  Boydin  de  Wou-  Arnou  de  Ledc- 
fbrt  Amman  de  de.  beige. 

Bruxelles. 

Wauthier  Alf.  Willaume  Dracck  Amou  d’OlIën- 

drecht. 

Witton  deBurgl^  Henry  d’Atten-  Libercde  Femme, 
vliet.  court. 

Eftienne  de  Syt-  Jacques  de  Pam*  Wauthier  de  Scaf- 
terth.  beke.  Bmdre. 

Willaume  de  Franco  Boulé.  LibertduChaftel. 
Hoflc. 

RudolfdeLoTain.  Nicolas  de  Ranft.  Henry  de  Heyf- 

bnic. 


HEN- 


GofcelinClutinck 


Bodenoy  deSooe. 

Wouchier  de 
Thillemont. 

Willaume  de  Tu- 
beke. 


Renier  Mennen 
diét  Clutink. 

Arnou  d’Offen- 
broec. 

Hugue  Tukolant. 

Arnou  de  Crain- 
hem. 

Thomas  Smec- 
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HENRY  II.  DICT  LE  MAGNANIME  DUC 
DE  LOTHIER  ET  DE  BRABANT 
MARQ.UIS  DU  S.  EMPIRE  COM- 
TE DE  LOVAIN  ET  DE 
DAELHEM,  &c. 

Chafitre  V. 

«»o?.  mariage  fut  doibs  l’an  MCC.  VII.  au  mois  de  Février  traiAé 

avec  Marie  fille  de  l’Empereur  Philippe  & d’irenefillc  d’ilaac  l’Au- 
gc  Empereur  de  Confbmtinople. 

iij?.  Depuis  en  l’an  MCC.  XXVIII.  leDuc  fonpere l’envoya  avec  bel- 

le  armée  en  faveur  de  Henry  Duc  de  Lirabourg&  Comte  des  Monts,  contre 
Henry  Archevelque  de  Cologne  & fes  allies.  (fAbbordilprintle  Chaflcau  de  C*Smm. 
DaelhemfurLothaire  Comte  de  Hofladeproche  parent  & fauteur  dudiâ  Ar-  Rym-Cn- 
cbevclque,  delaafli^ca,  print&ruinaleChafteaude Randenrode,parceque 
Gérard  Siredudiéllieului  avoir  ollc  quelques  vivres,  &ravageatoutlepaisaux 
environs. 

U30.  Seconvertant  apresà  la  pieté,  il  donnaau  Monaftere  de  noftre  Dameàtcr 
r/li.  de  Camerc  quatre-vingt  & cinc  bonnieres  de  terre  fltuées  en  certain  bois  près  aoj. 
Camere.  Vilvorde;  & aux  lettres  fiir  ce  données  en  l’an  MCC.  XXX.  il  prent  la  qua- 
lité de  fils  aifné  du  Duc  de  Lothicr,  & nomme  tefmoins  Leon  Chaflelain  de 
Bruxelles,  Wauthicr  Sire  d’Aa,  Henry  d’IflcheleBrun,  Dietfè dit  Helrode, 

Robert  d’Engien , Wauthiet  Clutink,  Wauthier  deBautershem  &Willaumc 
de  Borde. 

Drelél  Je  Ilobtinten  lamefmeaonée  lettres  de  Henry  Roy  des  Romains  fils  de  l’Em- 
Jevelm-  pereur  Fredric  données  à Fridberge  le  premier  Dimanche  apres  Pafques 
XXVIII.  d’Avril,par  lefqucllcsredid);  Roy  déclaré,  que  par  fentcnce  des  ^ 

Tom.  I.  LH  Princes 
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Princes  en  ft  court  avoit  cftc  jugé,  que  (puis  que  la  mcrc  de  noftre  Prince 
clloit  trcipaflee)  le  Duclbnpércne  pouvoicalliencr  ou tranfportcr  aucunsdes 
biens  qu’il  poflTedoit  ; & en  cas  qu’il  le  fit , que  lediâ  Prince  les  pouvoit  libre- 
mentoccuper  & làifir  comme  les  propres. 

Il  eft  apparent  qu’entre  noftre  Prince  & Thiery  Comte  deClcvcss’eftoitef- 
meuquelqucdebat , car  par  lettres  données  à Bois-le-Duc  au  mois  d’Oâobre  P""" 
jeudi  apres  laS.Luc  de  l’an  lüCliddcdiiâ  Comte  de  Cleves  promit  à noftre  Prince  ^ ' 

(qu’il  qualifie  Henry  de  Lovain)  que  s’il  fut  trouvé  coulpable  d’avoir  commis 
quelquccxces  contre  lui,  qu’il  eft  content  de  lcremettre  fur  ce  au  jugement  du 
Duc  Henry  de  Brabant  Ibn  cher  ScigncurSc  d’ArnouSire  de  Walhain:  mais 
quellefutrilluëdeccft  affaire  ne  m’eft  apparu. 

En  l’année  enluivante  MC C.  XXXI.  veille  de  S.  Bartholomé  il  advoUa  Ciartes 
certaine  donnation  faiifte  au  Monaftere  d’Aflligem  par  Willaumc  de  Grim- 
berges  & fa  femme  Ifabcau  Dame  d’Affchc  de  la  dilme  de  toutes  leurs  terres 
labourées  & à labourer  fituées  en  ladiéte  paroillc  d’Affchc,  foubs  le  tefmoi- 
gnagedcGiflebert  de  Tilbouig,  GisbcrtdcCampenhout,  ArnoudcLimaele, 
Grégoire  Amman.  lean  de  Stcibckc  & Henry  l<>n  frere. 

Arnou  Sire  de  Grimbcrgc  en  partie  par  fes  lettres  données  au  mois  d’Avril 
MCC.XXXII.  déclare,  que  par  le  confcil  d’amis  telle  convention  c’eft  fai- 
(ftc  entre  lui  & noftre  Prince  (qu’il  qualifie  llluftre  homme  & Seigneur  Hcn-  ^ ' 

ry  de  Lovain)  que  parcnfcmblc  ils  donneront  à culture  toutes  lesbruiercs, 
Waftincs&autrcs terres  vuides  fituéesen  leur  commune  Seigneurie,  à certain 
ccnsannucl , qu’ils  recevront  par  cigale  portion  ; & fi  quelqu’un  Icurmouva 
queftion  à celle  caufe , il  s’obligèrent  d’affifter  l’un  à l’autre  réciproquement 
de  tout  leur  pouvoir. 

Henry  Roy  desRomainsparfes  lettres  donnéesàNorimberge  le  XX.  d’O-  Km.  etaf. 
ûobre  de  l’an  MCC.  XXXIII.  oélroya  à noftre  Prince  0 qui  il  donne  79* 
autre  qualité  que  de  Henry  de  Lovain  fon  cher  coufin)  deux  cents  marcs  de 
Cologne  à prendre  touts  les  ans  du  tollicu  à W cerdc  ; & ordonne  à G.  Bur- 
grave  dudiét  lieu  & à tout  ceux  à qui  il  peut  appartenir  de  faire  lcdiél  paye- 
ment: avec  telle  rcftriéiion  toutes-fois, que  ledià  Roy  &noftrc  Prince  Icront 
tenus deprendre fur cel’advcu  de  l’Empereur  Fredric  pcrc  du  Roy. 

Le  Pape  Grégoire  en  l’année  enluivante  MCC.  XXXIV.  fit  publier  stadtnjû, 
une  croilàde  avec  grandes  indulgences  contre  lesStadingers  ou  habitans  de  la  AU,tnt. 
Ville  de  Staeden  au  Diocelc  de  Bremen,  qui  s’eftoient  révoltés  contre  leur 
Evcfquc  Gérard  de  la  Lippe,  & par  leurs  feditions  & hcrefics  troubloient  le 
repos  public:  de  forte  que  plufieurs  Princes  & Scigncursdedivcriès contrées 
le  croiferent , &entrc  autres  Florent  Comte  d’Hollande,  Thiery  Comte  de 
Cleves,  Willaume  Comte  de  juliers,  Wauthier  AdvoUé de Malines, Robert 
SircdeBethunc&dcTcnremondc,  Willaume  Sire  de Locrelbn frere , Amou 
Sire  d’Audenaerde,  Thiery  Sire  de  Bevere,  RaffeSirede  Gavere,  ArnouSirc 
dcMatcrnc  fon  frere,  ArtiouSiredcWefcmaele, Willaume  de  Grimberge  Si- 
re d’Aflche,  Gillcbcrtdc  Sottegem  SiredeRaffegem,  GcrarddcDieftSircdc 
Zcclhcm&  autres, dclquclsfiit  dcfignéle  chef&conduéFetor  le  PrinceHenry 
de  Brabant , qui  le  comporta  avec  telle  prudence  & valeur  en  celle  entreprin- 
Ic,  qu’il  obtint  de  fes  ennemis  une  fiart  fignalée  Viéloire  à Oldcniché  le 
XXVI.  de  Juing  de  l’an  fufdiâ.  Des  Stadingers  furent  tués  outre  les  fix 
cents&des  noftrcsdix,  entre  lelqucls  fut  Henry  Comte  de  Oldenborg.  J’ai 
vendes  autheurs  qui  augmentent  le  nombre  des  tués  julques  à quarante  mille 
mais  ceft  hors  de  toute  apparence. 

Au  mois  de  Mars  dudid  an  M CC.  X X X I V.  il  confentift  à G.  de  Belle-  Km.  thtf. 

gem 


DioiîizKd  L . (jOOgIc 


Petit  Vy 
gaerJeM. 


Delat 
«vte  CAr~ 

ebevef^Ht 

de 


Ii?V. 

J 236.  /II/. 
Rom, 

Mariage 
entre 
tiers  ^ 
Ctteldres. 

1236. 


I2U« 

Wefemae- 

te. 


Compoji' 

tiun  entre 
le  Duc  Çÿ 
t Adtioué 
de  Mali’ 
mes. 


LIVRE  IV. 


ii7 


gcm  de  pouvoir  conftruire  un  Cloiftre  pour  des  Rcligisufcs  dans  les  terres  de  Henhyi 
Ion  domaine  ; & aux  lettres  fur  ce  données  il  fe  qualifié  fils  aifhé  du  Duc  de  Duc. 
Lothicr. 

Le  Duc  Henry  fbn  pere  eftant  trcIpalTé  comme  diél  cil  le  V.  de  Septem- 
bre de  l’anMCC.  XXXV.  il  lui  fucceda  en  tours  les  cflats,  & aulfi-toftmoU- 
vaqueftion  à Henry  Archevclque  de  Cologne  fiir  les  AUcus  de  Orten,  Lu- 
mershem  , Dormaele  & autres  que  fbndiâ  pere  avoit  ci-devant  en  l’an  i’i'- 
MCC.  XXII.  prins  en  fief  de  l’Archcvefque  Engelbert,  à raifon  de  quoi 
on  lui  devoit  mil  marcs  annuellement  qui  n’avoient  ellé  payés  quelques-an- 
nées  de  liiite , de  forte  que  le  nouveau  Duc  retufà  de  prendre  lefdiélcs  terres 
à hommage:  mais  quelques  amis  moicnnerent  entre  eux  certain  accord,  par 
lequel  l’Archevelque  promit  de  payer  au  Duc  trois  milmarcs,  àreccvoirfürla 
moiélicdeibntollicuà  Nuys,  à feavoir  fix  cents  marcs  cincansde fuite,  &fî 
la  revenu  dudiûtollieu  ne  portoitjufqucsà  ladiélclbmme  de  fix  cents  marcs, 
l’Archcvefquc  s’obligeade  fatisfaireaum.inqucmcnt,&  s’il  yculldufurplus, 
cela  feroit  converti  au  profiél  de  l’ Archevclque,  qui  avec  ce  mill  le  Duc  ac- 
tuellement en  polTellion  de  ladiéte  moiélic  du  toilicu  pour  en  jouirdoibsla  S. 

Martin  fuivantc , & de  cedonna  fcslcttrcs  en  la  mclmc  année  le  premier  Diman- 
che en  quarcfme  Invocavit. 

Margaretede  Gueldres  niepee  de  nollre  Duc  avoit  cité  promilè  en  mariage 
parOttonComtedcGueldrcs  fbn  frcreàThicrySircde  Fauquemont,  maisle 
Duc  fou  oncle  ne  trouvant  celle  alliance  àpropos  la  promit  à Willaume  Com-  Prtmn 
tcdcjulicrs,  qui  par  les  lettres  données  à Lovain  jour  de  S.  Grégoire  de  l’an 
MCC.  X X X V I.  s’obligea  de  prendre  ladidle  Princelfe  à femme  aulli-toll 
quelediâ  Comte  de  Gueldres  lcroit  ablbubsdeladiélcpromcllc&fcrmentfur 
ccfàiétaudiél  SiredcFauqucmont  : & ceà  pcinedcmille  marcs  à payer  au  Duc. 

Et  quand  lcdiél  mariage  ferat  confonimé , le  Comte  de  lulicrsfecoutentcratde 
la  fomme  que  lèrat  taxée  par  le  Duc , Arnou  Sire  de  Dicll , Henry  d’Atten- 
court  & Maillrc  Daniel , Sc  de  mille  marcs  en  c.mital  payerat  le  Comte  de 
Gueldres  pour  trois  cent  marcs  annuellement,  julques  àcc  que  le  payement 
entier  ferat  alfigné  en  terres  ou  deniers:  & avec  ce  promit  lediél  Comte  de  lu- 
licrs  de  donner  en  dot  .àladide  Princellc  quatre  cents  marcs  paranfurluliers 
& autres  terres  ; & fi  la  Princcllê  vint  à trepallèr  lins  enfants , le  Comte  de 
Gueldres  apres  la  mort  du  Comte  de  Juliers  retircrat  la  Ibmme  par  lui  donné 
en  faveur  de  ce  mariage. 

Arnou  Sire  de  Wclcmaele  par  les  lettres  données  ati  mois  d’Aoull 
MCC.  XXXV  II.  rccognut,  que  noflrc  Duc  lui  avoir  donné  en  ficf&  Pnavtt 
à hommage  toute  lullicc  haute  8c  balTclur  les  habitansdelès  terres:  & fi  quel-  /"îî-8®- 
que  homme  de  S.  Pierre  dans  lâdiéle  jurildiélion  mal-ulâ  julques  à peine  de 
mort  ou  membre,  il  en  Icratlejuge;  maisapresla  coudemnation  ledelinqueut 
devratellre  mis  en  mains  du  Duc. 

Comme  entre  nollre  Duc  & Wauthier  Berthout  AdvoUé  de  Malines  s’e- 
floicnt  glilTés  divcrlcs  qucllions  lur  les  jurildiélion  s que  lcdiél  Berthout  pre- 
tendoitlui  appartenir  es  terres  qu’il  poflcdoit  en  laDuché  de  Brabant:  Henry 
Duc  deLimbourg,  Walleran  Sire  de  Monjoie  fon  frere,  Otton  Comte  de 
Gueldres  & Arnou  Comte  de  Los  s’cllants  mis  entre  deux  trouvèrent  moien  P"Kvrt 
d’arrellcr  certaine  compofition , par  laquelle  lût  diél , que  toutes  naviercs  me- 
nants  poilibnspourontlibrementpalîcr  pardevant  la  Ville  d’Anvers  vers  celle 
de  Malines,  en  payant  le  tollieu  fi  avant  qu’ils  y foienttenus:  &lesbatteaux 


rtants  àutres  marchandifes  y palTcront  au  mcfme  droiâ  que  julques  ores. 
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waelc.poorat  par  eujj  cftrc  vendu  àMalines  iâns  que  de  ce  les  vendeurs  ou  a- 
chejHeurs  foient  tenus  de  payer  quelque  collicu;mais  s’ils  acheptalTent  le  poilTon 
pardeça  Romers-waele  ceux  qui  l’acliepteront  d’eux  audiftMalines, feront  tenus 
de  payer  tel  droiâ  comme  iis  ont  accoufturaé  julques  à prefent.  Et  fi  quel- 
qu’un d’anvers  fntaccule  d’avoir  achepte  fon  jJOilTon  par-deça  Romers-waele, 
il  fe  pourat  purger  par  ferment.  Ceux  d’Anvers  & Malines  traidteront  l’un  à 
l’autre  réciproquement  ièlontoutdroidl.  Toutl’Alleuque  WauthierBerthouc 
polTcdc  & que  les  hommes  tiennent  de  lui  en  fief  en  la  terre  de  Brabant,  au 
Marquilat  d’Anvers,  (hots-mis  Kini)at  ledid  Wauthier  tranijxrttc  en  mains 
du  Duc , & les  at  de  lui  receu  à hommage,  tâuf  audidlBcrthout  fa  Juftice  hau- 
tc&  baffe  : & de  ce  lui  doit  le  Duc  recompeufer  félon  le  dire  d’Arnou  Sire  de 
Wefemaelc  & de  Henry  Sire  d’Attenhove.  Le  Duc  at  en  la  fotell  de  Wavre 
le  droiâ  de  la  chalfe  quand  bien  lui  femblerat.maiscenonobftantlediâ  Bcr- 
thour,fesfuccefreurs,& les  hommes  qui  tiennent  de  lui  quelque  part  dcladiâe 
fore(l&  leurs  fucceffeurs,  pouront  dilpofer  de  ladiâe  foreft , arbres,  fond  & 
gibbier félon  leur  volonté,  & les  pouront  vendre  & convertir  en  leur  utilité 
fans  contrediâion  d’aucun.  Toute  Juftice  haute &baffe,  grande  & petite  que  I 

lediâ  Berthout  poffede  &quc  Icshommes  tiennent  de  lui  ; il  la  doit  tenir  & 
tiendrat  perpétuellement  en  fief  du  Duc  & de  fes  fucceffeurs.  Et  fur  tout  ce  ‘ 

que  delTus  donnerat  lcDucaudiâ  Wauthier  Berthout  bon  garand,  avec  let- 
tres de  tefmoignage  de  fes  hommes  le  Duc  de  Limbouig,  le  Comte  de  Gucl- 
dres,  le  Comte  de  Los,  Walleran  de  Limbourg  & autrcsjusquesà  la  fatisfe- 
âion  dudiâ  Berthout.  T outes  les  Chartes , Privilèges  & monuments  que  le- 
diâ Wauthier  Berthout  at  obtenus  du  Duc,  de  fcsprcdcccffeurs,  des  Empe-  j 

reurs  ouRoys  des  Romains,  feront  depofités  par  dix  ans  en  l’Abbaye  d’Affli- 
gem  Ibubs  tefmoignage  competent  ; & fi  le  Doc  donne  lediâ  garand  dans  ; 

lediâ  terme, il  pourat  faire  dcfdiâes  Chartres  Privilèges  & monuments  ce  que  * 

bon  lui  femblerat , & fi  durant  lediâ  terme  l’on  moUvaquelquequcrclle  audiâ  J 

Berthout,  pour  defence  de  laquelle  il  auroit  belbing  fe  fervir  d’aucunes  dcfdi- 
âes Chartes,  l’Abbé  & Convent  dudiâ  Affligem  les  lui  rendront  & fur  ce 
lui  donneront  leurs  lettres  patentes.  Tout  le  fief  que  lediâ  Berthout  at  tenu  | 

jufques  ores  avec  tout  l’Alleu,  Juflices,  &pafTage  de  bateaux  fus-mentionnés, 
tiendrat  Berthout  tousjoursduDuc&defes  fucceffeursà  un  relief  Sur  toutes  ' 

les  divifions,  diftinâions  & conftitutions  qui  faire  fe  doivent  entre  le  Duc  & 
lediâ  Wauthier  Berthout  feront  arbitres  Wauthier  Clutinck&Charlcs  d’Acr- 
fchotdepar  le  Duc,  & Henry  de  Hcyfebruch  &Willaumcd’Efchove  Cheva- 
liers de  la  part  dudiâ  Berthout,  lefquels  apres  deuë  inqoifirion  & ferment, 
prononceront  félon  le  confcicnce  ce  que  de  droiâ  compete  à l’un  & à l’au- 
tre: & fi  quelqu’un  deldiâes  arbitres  futempefehé  &ne  peut  vaquer  àceftaf- 
faire,  un  autre  ferat  defigne  en  fa  place;  & fi  leldiâs  arbitres  fuffent  difeor- 
dants  lurquelque  poinâ , Godefroy  Sire  de  Perweys  leur  ferat  adjoinâ , à l’or- 
donnance de  qui  tant  le  Duc  que  lediâ  Berthout  fe  conformeront  ; & fi  lediâ 
Sirede Perweys nepouvoitàceentendre,  Otton  Comte  de  Gucldrcs  defigne- 
rat  un  autre  en  fa  place:  & feront  leldiâs  arbitres  tenus  de  prononcer  leur 
arbitrage  dans  la  fefte  de  Pafques  fleuries  luivante,  & en  cas  dedifcordleSire 
de  Perweys  publicratlbn  ordonnance&dccifion  dans  les  Oâaves  de  Pafques 
apes.  Et  parmi  ce  donna  le  Duc  en  ma'riage  à Wauther  fils  aifné  dudiâ  Ber- 
thout fà  niepee  Marie  fille  ailhée  de  là  fœur  Aleydc  Comteffe  d’Auvergne, 
avec  le  dot  de  mille  livres  de  Flandres  & Berthout  promit  de  donner  & aflîg- 
ner  àfondiâ  fils  en  certains  biens  cincq  cents  defdiâs  livres  de  rente  annuel- 
le, & aurat  ladiâ  Marie  tel  droiâ  aux  biens  de  fon  futur  mari  comme  aux 

Nobles 
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Nobles matronescompetededroi<afclon  les couftumes&loixdeBrabant;  & Heurvi. 

• de  cefurent  dcipelchccs  lettres  (bubs  leur  féels  en  la  VilledcLovainle  lende- 
1 ^3S.  main  de  la  S.  André  de  l’an  fuldiaMCC.  XXXVIII.  Et  par  autres  lettres  de 
mefme  date,  ledid  WauthierBerthout  Advoüéde  Malines  recognut,  qu’à 
toutcequedelTus  ilefttenuen  bonne  foi,  Sc  fur  peinededeux  mille  marcs  de 
Cologne;  &promit,  quefi  en casàlàcaufelefdiâsarbitresneproncnçaflênt  g'J’ 
leur  dire  & ordonnance  dans  les  oâavcs  de  Palques  prochaines  qu’il  entre- 
rat  dansla  VilledeLovain  & n’en  lortirac  julques  à ce  que  le  Duc  aye  entière 
iàtisfadlion  de  tout  ce  qu’at  efté  traiûé  entre  eux,  & lur  tout  ce  donna  lediâ 
Berthoutau  Duc  pour  refpondants  Otton  Comte  de  Gueldres,  Godefroy  Sire 
de  Perweys,  ArnouSiredeDiell,  ArnouSirc  deWcfcmaele,  Henry  de  Heyt 
bruch,  Willaumed’Eechove&NicolasfilsdePelerin  Chevaliers,  lefquelspro- 
mirent  femblablement  lùr  leur  foy , que  fi  à ce  que  delTus  il  y euft  faute  ou 
manquement  qu'ils  entreront  à Lovain,&  y demeureront  julques  à ce  que  le 
Duc  aye  entier  appaifement  de  tout  ce  que  defliis.  Et  furent  leldiéts  lettres 
Icellées  dudiâ  Berthout  & defdiâs  refpondants. 

Hommage  Arnou  Comte  de  Los  & de  Chiny  par  les  lettres  données  au  mois  d’OtSo-  Pnmvet 
etnComu  brodel’an  MCC.  XXXIX.  promit  fur  la  foy  qu’il  avoitreceu  au  baptefme, 8». 
rff  Loi.  que  lui  & fesl'uccelTeurs  alTifteront  noftre  Duc  ( qu’il  nomme  Ibn  cher  Seigneur 

Henry  Illuftre  Duc  de  Lothier&de  Brabant)  & lès  heritiers  à la  confervation 
& dcfence  de  fes  héritages  & biens  qu’il poflede  de  tout  fon pouvoir,  de  fiiiél 
& de  confeil,  contre  touts  prelènts  & à venir. 

En  celle  mefme  année  noftre  Duc  print  fa  Iccondc  femme  Sophie  fille  de  Alinie. 
du  Dm.  Louis  Lantgrave  de  Thuringe  Sire  de  Hallè  & de  S.  Elifabeth,  de  laquelle 
nous  parlerons  encor  ci-apres. 

Hommage  Otton  Comte  de  Gueldres  par  lès  lettres  données  à Turnhout  le  lècond  Prtntt 
duComto  Dimanche  en  quarefme  de  l’an  fulditft  MCC.  XXXIX.  pro- 

mit  d’aflîfter  noftre  Duc  (qu’il  qualifie  fon  cher  Seigneur  & oncle)  contre 
1139,  toutsmortcls,  & en  tout  fesbefoigns , tout  ainfi  comme  s’ils  lui  fullent  pro* 

I no.  pii  près. 

^Imfalijo.  Henry  Sire  de  Houlâlile  par  lès  lettres  données  en  l’oûave  de  S.  Pierre  & Pretne'j\ 
IZ4C.  S. Paul  de  l’an  MCC.  XL. demeura  refpondantau  Duc,  & promet,  que  “a- 

fon  nepveu  Renaud  Sire  d’Argenteau  dans  un  an  apres  la  S.  Remi  lors  in- 
teau^iôm  Ibmtclui  aftîgnerat  autant  de  terre  dans  la  Chaftelainie  d’Argenteau,  comme 
me  du  dclon  fief  il  en  at  vendu  à l’Abbeftè  & Convent  de  Vignier.  Par  ou  il  appert 

Duc.  que  le  Sired’Argenteau  doibs  ce  temps  la  eftoit  homme  & Vallâl  de  Brabant 

à raifon  de  fa  Chaftelainie  & terre  d’Argenteau. 

Cependant  Conrard  fils  de  Lothairc  Comte  de  Hoftaden  & de  Daelhem  Rym-Cn- 
Débat  eftant  parvenu  à l’Archevefché  de  Cologne  envers  l’an  MCC.  X X X V 1 1. 
avec  eAr-  fit  toute  forte  de  devoirs  pour  retirer  des  mains  de  noftre  Duc  le  Chafteau  de  ^ 
‘décai%e  noftrc  Duc  avoit  tenu  depuis  l’an  MCC.  XXVIII.  qu’il  le 

e print;  mais  voyant  qu’il  perdoit  temps,  il  printconfeil  avec  le  ComtedeHo- 

ftadclbn  nenveu,  Henry  Comte  de  Seyne  8c  autres  lès  parents&  amis  depour- 
fuivre  Ibn  droirft  par  les  armes,  enluite  de  quoi  il  vint  mettre  le  fiege  audid 
Daeltem  ^^afteau  dc  Daelhem,  mais  il  fut  fi  bien  deftèndu  que  noftre  Duc  euft  loifir 
pour  mener  le  fccours,  à quoi  aulfi  il  ne  fut  obligent,  car  trois  femaines 
apres  il  lè  prelènta  avec  belles  forces  & paflâ  la  Meulè  : l’ Archcvefque  en  aiant 
l’advertence  fonna  la  retraiéfe,  laquelle  il  fit  bien  à la  hafte  &avec  perte  no-  • 
table,  car  le  Duc  le  poutfuivit  aux  talons  jufques  à Cologne,  & de  la  paflà 
à Bonne , brufla  les  vignes  de  l’ Archcvefque,  & ravagea  toute  la  terre  aux  en- 
virons : mais  Otton  Comte  dc  Gueldres  & autres  amis  traitftetcnt  fl  bien  qu’en 
Tom.  I.  Mmm  l’an 
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Henrïi.  MCC.XL.  on  trouva  moicnd’appoiiKacrlcs  anciennes  querelles  qu’il  y Alieric. 
Duc.  avoir  entre  l’Eglife  de  Cologne  & les  Princes  de  la  mailbn  de  Liinbourg  d’ou 
AittirJ.  pfocedoit  tout  le  débat  que  noftrc  Duc  avoit  avec  l’Archevdquc,  &àfinde 
rendre  la  compofition  plus  ferme  & alTèurée , l’on  arrefta  une  double  alliance, 

Icavoir  eft  entre  Adolf  Comte  des  Monts  fils  aithe  du  Duc  de  Limbourg  & 
Murgarete  de  Hoftade  loeur  de  rArchevcl  que , & de  Thicry  Comte  de  Holtade 
ncpvcu  dudiâ  Archevelquc  avec  la  fille  de  Wallcran  de  Limbourg  Sire  de 
Monjoic&  Fauquemom.  Etcombien  qu’en  ce  traidic  de  paix  noftrc  Duc  fut 
auffi  comprins,  toutes-fois  il  ne  voulut  oneques  rendre  le  ChaftcaudeDael- 
hem.fe  fondant  fur  quelques  vieilles  pretenfionsdi  la  fouverainitc  que  lui  corn- 
petoit  audidt  Chafteau  : eniuite  de  quoi  l’on  voit  qu’Otton  Comte  de  Gueldrcs 
par  lettres  données  veille  de  S.  Gilles  encor  en  l’an  MCC.  XL.  déclaré, 
que  le  Chafteau  de  Daclhem  eftoit  exclus  & point  comprins  en  l’accord  & 
traidtc  de  paix  faidi  entre  l’Archevelque  d’une  part  & noftrc  Duc&fcs  confé- 
dérés d’autre. 

Mariage  Noftrc  Duc  eftoit  demeuré  plcige  fur  les  convenances  du  mariage  traidlé  en-  P'rnct 
imre  tre  fon  nepvcuOtton  Comte  de  Gueldrcs  & MargaretcdcClcvcs,  &parainfl 
tfctélri  ThicryComtcdeClcvcspercdcladidfcPrinccfre  par  les  lettres  données  dCle^ 

“ ve  veille  de  S.  Catharine  encor  andidl  an  MCC.  XL.  promet  d’indemner 
le  Duc  & le  tenir  fans  dommage  & interefts  qu’à  caulc  de  ce  il  pouroit  en- 
courir. 

FrimUfr  Thiery  Sire  dcDinflaken  fils ailhé  duComtc  de  Clcvcs  fufdidi&bcau  frere  Prrne> 
du  tMr»  Je  noftrc  Duc  par  fes  lettres  données  à Bois-le-Duc  mardi  apres  l’Alcenfçion  f"!-  Sj • 
"iiiT"  tlcl’an  MCC.  XLI.  oaroyaàtoutslesVaflàlsdenoftre  Duc  en  Brabant  & 
à leurs  fucceffeurs  liberté  & franchilc  du  tollicu  à Orfoye  en  allant  & venant 
avec  leurs  vins  & autres  marchandilès. 

Encor  en  la  mefme  année  mardi  devant  la  Magdaleinc  le  Duc  accommoda  Premet 
Frcrtt  mi-  Certain  débat  qu’il  y avoit  entre  les  Chanoines  de  l’Eglilc  de  Bruxelles  d’une 
rntun  à part,  & les  frères  mineurs  illcc  d’autre,  fur  la  conftrurftion  de  certaine  Chap- 
Bruxcltei.  pgijj  ouEglife  baftiepar  leldiâs  frétés  près  la  Chappcllc  de  S. Nicolas  apparte- 
nante anfdiéfs  Chanoines. 

Lt  Comu  Conrard  Comte  de  Kitberg  diét  Wildegreve  par  lettres  données  à Colore  Prenei 
JeKiriurg  au  mois  de  Mars  de  l’an fufdiél  MCC.  XLI.  rccognoit  avoir  tranfborte  en  *4- 
mainsdcnoftreDuccommefranc'Allenlbn  ChafteaudeGrimbach,  & l’avoir 
reprins  de  lui  en  fief  pour  lui  & fes  fuccclîcurs  fils  & filles;  & en  rccompcnlc 
de  ce  lui  aftigna  le  Duc  quatre  ans  de  fuite  vingt  Charettes  de  vin  à Wcfcle, 
du  vin  qu’il  rccot  illcc  de  l’Empire.  Ce  Conrard  lèlon  bonnes  mémoires  laillà 
entre  autres  enfants  Godefroy  & Emicon , l’aifné  fut  Comte  làuvage  en  Hauin 
& Grimbach  & pcrc  de  Conrard  1 1.  qui  lailTà  le  Comte  Ican  & Hedvvigc 
hcritiere  mariée  à Ican  Rin-grave  dont  les  Rin-graves  Ibnt  defeendus  julqucs 
à prelênt.  d’Emicon  le  fécond  fils  Comte  Sauvage  en  Kirbcrg  & Smitsberg 
eft  auflî  venu  pofterité,  laquelle  finalement  eft  auffi  fondue  en  la  maifon  des 
Rin-graves:  ce  que  j’ay  bien  voulu  adjoufter  ici  pour  les  curieux  en  matière 
de  Généalogie. 

L’Empereur  Fredric  1 1.  ayant  propofé  de  palTer  en  Italie  pour  reprimer  les  Premm 
infblcnces&fcditions  des  Milanois&  autres  Villes,  tint  une  aflcmblccfblen- 
nclle  en  la  Ville  de  Liege  & illec  traidfa  une  alliaijce  bien  cftroiAe  avec  pln- 
. fieursPrincesde  la  Lorraine,  comme  avec  noftre  Duc,  Mathieu  Duc  de  la  haute 
Coufedt-  Lorraine,  Henry  Duc  de  Limbourg,  Otton  Comte  de  Gueldrcs,  ArnouCom- 
""“'i  ?•  tedeLos,  Willaumc  Comte  de  Iulicrs,  Walleran  de  Limbourg  Sirede  Mon- 
joyc  & Fauquemont,  & Henry  Sire  de  Heinsberge,  Barons,  fesPrince&fi- 
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dcls  qui  tours  promirent  d’aflîftcr  ferieufement  à Conrard  Roy  des  Romains  Hihri  1, 
fon  fils,  qui  demeuroit  pardeça,  & réciproquement  aflèura  l’Empereur  auf- 
dids  Princes  qu’il  les  protcgeroit&  aideroit  contre  toutcinvafion  & hollilité 
quefurvenir  leurpouvoit,  promcttantquc  s’il  vint  à quelque  traidic  ou  com- 
pofirion  avec  le  Pape  Grégoire  IX.  (avec  qui  il  eftoit  en  difficile  querelle) 
que  Icl'dids  Princes  l'clon  leur  honneur  y feroient  comprins.  Et  fi  à caufe  du 
lervice  qu’ils  lui  failbient  ils  venoient  à fupporter  quelque  dommage  , il 
s’obligea  de  leur  indemnerdetout  interell  : & avec  ce  leur  quitta  la  promefiê 
qu’ils  avoient  ftidt  par  leurs  lettres  de  lui  fuivre  & palîcr  les  Alpes  avec  lui; 
comme  le  tout  eft  deduidt  aux  lettres  que  l'ur  ce  il  donna  au  mois  d’ Avril  de 
l’an  luididt  MCC.  XLI.  Indidiiou  XIV. 

En  l’année  enfuivante  MCC.  XLII.  il  ratifia  la  donnation  que  Wouthicr  Pr«,.„ 
Berthout  Advouc  de  Malincs  avoir  iâidle  a l'Eglife  de  noftrc  Dame  de  Le-  f“i-  84- 
liendael  de  la  pelcherie  en  la  Riviere  Senne  depuis  le  pont  de  Weerde,  jufi 

3ues  au  lieu  ou  ladidte  Riviere  eft  plus  proche  a l’Eglilc  tic  Lceft,  par  lettres 
onnees  en  fon  hoftel  à Licrc  au  mois  d’Aouft.  , 

Conrard  Roy  desRomainseftoitparl’EmpcreurfonpereconftitucRegent 
en  l’Empire  comme  nous  avons  didt,  mais  il  trouvoit  tant  de  traverlcs  & ru- 
fès , qu’il  trouva  bon  d’attacher  fermement  noftrc  Duc  à fon  parti , jugeant 
qu’aiant  l’appui  d’un  Prince  fi  puifTant  &grandcn  authorité  &cftimc,  ilpou- 
roit  furraonter  la  plus-part desdifficultcs  qui  le  prclcntoient  : Sc  par  ainfi  pour  Pmits 
particulièrement  l’obliger  par  fes  lettres  données  à Cologne  au  mois  de  Mars  84. 
de  l’an  lufdidt  il  promitft  de  lui  faire  paier  à la  S.  Rcmi  lors  fuivante  une  Ibm- 
mc  de  trois  mille  marcs  de  Cologne. 

Gofuin  ditft  Boch  Chevalier  vendit  à l’Abbé  & Couvent  du  lieu  S.  Bernard 
à Vrcmde,  <out  le  fief  qu’il  tenoit  àHemecfem,  &lcmicen  maiusdcnoftre  Nu.chap. 
Duc,  qui  le  donna  audidl:  Abbé  & Convent  en  pur  & franc  Alleu,  ni  relcr* 
vant  aurre  droidf  que  la  haute  Juftice  en  trois  cas , feavoir  eft  en  cfFufion  de 
fang,  mutilation  de  membre,  &mort,  fur  quoi  il  donna  fes  lettres  le  mardi 
apres  la  S.  Pierre  aux  liens  de  l’an  MCC.  XLIII.  fbubs  le  tcfmoignagcd’Ar- 
nou  Abbé  de  Villers , de  l’Abbé  de  Hclclcm,  de  Willaume  de  Grimbcigc 
Sire  d’Aflche,  d’Arnou  Senefchal  Sire  deRotfclaer,de  Gérard  d'iffche&de 
Willaume  & Hugue  didlsNofe  frères. 

Charles  d’Aerfehot  Sire  de  Riviere  par  fes  lettres  données  au  Chafteau  ou  titi.th.p. 
Palais  presLovain  jeudi  devant  l’Affumption  de  l’an  fufdiéf  en  prefence  & de  an. 
l’advcu  du  Duc  donna  au  Prevoft  & Convent  de  S.  Gertrude  audiû  Lovain  le 
droiét  de  patronat  de  l’Eglilc  de  Bctegem , tcfmoins  Arnou  Comte  de  Los, 

Henry  d’Attenhove,  Wanthicr  Clutinc,  Rcimbold  de  Thillemont,  Gérard 
d’Ifichc.Conlbn-JcandcMons&WillaumedeHcvcrsbergc  Chevaliers. 

Cependant  Thiery  Comte  de  Hoftade  voiant  qu’il  ni  avoit  moicn  de  reti- 
rer des  mains  de  noftrc  Duc  le  Chafteau  de  Daclhem,  par  le  confeil  & advis  * 
d’Otton  Comte  de  Gueldrcs  fils  de  fon  oncle,  de  Henry  Comte  deSeyne& 
autres  fes  amis  s’accorda  avec  le  Duc  en  la  Ville  de  Roermondc,  veille  de 
S. Mathieu  de  l’an  mcfmc  MCC.  XLIII.  & aux  lettres  fur  ce  depcichées 
lediéf  Comte  de  Hoftade  diâ  & déclaré,  que  la  paix  entre  lui  & noftrc  Duc 
c’eftfaiéfe,  avec  telle  convenance  feavoir  eft , qu’il  at  rapporté  en  mains  du 
Duc  librement  & volontairement  le  Chafteau  de  Daelhcm  qu’il  tenoit  de  lui 
en  fief, avec  toutesfes  appartenances&biens,tant  Allodiaisque  fcodaIs& au- 
tres, & les  hommes  feudataires  & Miniftcriels  & autres  dépendants  dudiâ 
Chafteau,  &que  parmi  la  rccompenfc  d’une  rente  annuelle  de  cent  marcs  de 
Cologne,  il  at  renoncé  pour  lui  & pour  les  heritiers  au  profid  duDuc  & fes 
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Henhï  >.  fucccfTcurs  à touc  droid&  aâion  qu’il  pouvoic  prétendre  audiâ  Chafteau  & 

Duc.  appartcnancesfu(didcs,&  ce  par  Icntenccdes  hommes  deConrard  Archevcl^ 
que  deCologneroaoacIc,duDuc&desflens;en  celle  Ibrte  que  de  la  en  avant 
nulle  aâion  lui  pouvoir  compecer  ni  à lès  heritiers  : & de  tout  ce  il  promit 
bon  garant.  Ecpourles  biens  appartenants  audidt  Chafteau  mouvants  du  Duc 
dcLiinbourg  ou  autres,  il  les  ac  rapporte  en  mains  deldicts  Seigneurs  au  pro- 
fit duDuc;  &à  finque  tout  ce  fuctenu  inviolablcmcnt.à  là  requifitionlon 
oncle  ConrardArchevefquede  Cologne, avec  les  Comtes  de  Seyne,  deCucl- 
dres  & de  Los,  Godefroy  Sire  de  Perweys,  Willaume  Sire  de  Horne&  d’AIre- 
na,  Willaume dcGrimbcrgcSire d’AfIche,  & Wauthier de Brunshoren Icel- 
. Icrent  avec  lui  IcfdiiScs  lettres. 

DuUum.  Conrard  Archcvcfqne  de  Cologne  fufdidt  donna  aulïï  fur  ce  fes  lettres  le  mef-  Pr,mei 

me  jour  &an,  par  leiquelles  eft  rapporte,  que  par  l’intervention  de  Henry  8î. 
Comte  de  Seyne  & Otton  Comte  de  Gueldres  il  at  faiâ  paix  entre  noftre 
Duc  & fon  ncpveuThiery  Comte  de  Hoftade,  avec  telle  compofition,  que 
fbndiâ  nepvcu  de  fon  adveu , & du  confenccment  de  fon  firere  F redric  Prévoit 
de  S.  Marie  aux  degrés  à Cologne,  at  tranfportc  entièrement  en  mains  du  Duc 
leCha(VeaudcDaelhcmqu’iltcnoitdclui,avcc  tout  cequ’y  appartient  en  fiels, 

Allcus  & hommages,  avec  renonciation  exprellc  de  toutes  les  terres apparte- 
lunccs  audiâ  Chafteau  mouvantes  du  Duc  de  Limbouig  ou  autres  Seigneurs, 

‘ & celcmblablement  auprofiéldudidiDuc.  EtlcdiâArchevelque&lbn  frère 
Fredric  renoncèrent  aulli  à touc  droiâ  de  fuccelTion  que  competer  leur  pou* 
voit  à touc  ce  que  delTus. 

Et  par  une  autre  lettre  de  noftre  Duc  encor  de  raefmc  date  eft  particulière-  p„ms 
ment  deduid  toute  la  forme  des  convenances  ; à Icavoir,  quepar  le  conlêil  & pag.  s& 
adveu  de  Conrard  Archevelque  de  Cologne  & des  Comtes  de  Seyne  & de 
Gueldres,  le  Ducs'eftaccordeavecfonchcr  & fidelThiery  Comte  de  Hofta- 
de en  celle  manière, que  ledidl  Comte  Thiery  at  rajrporté  en  mains  dudid 
Dulitm.  Duc  le  Chafteau  de  Daelhem  qu’il  tenoit  de  lui , avec  toutes  fes  appcndences 
fiefs&  Allcus, & les  hommes  tancFcudataircs  queMinifteriels  & autres  y ap- 
partenants ; &dcceil  promit  bon  & loyal  garant  fauf  les  biens  defdids  hom- 
• mes;  & hommages  mouvants  dudid  Chafteau.  Et  en  rccompcnfe  de  ce  lui 
donna  le  Duc  en  fief  une  rente  annuelle  de  cent  marcs  de  Cologne,  defqucls 
il  alîigneratlcs cinquante  en  l’Alleu  de  Herle,  &les  autre  cinquante  entre  les 
Rivie'esArc&Rocr  par  delTusIuliers,  &avcc  ce  lui  doit  le  Duc  encor  don- 
ner dcuxmillcmarcsdc  Cologne  en  argent,  defqucls  il  lui  doit  payer  mille 
en  la  VilledcNuysdans  lelendcmainde  lafêfte  des  Innocents  prochaine,  & les 
autre  mille  aumcfme  lieu  dans  le  lendemain  des  Innocents  de  l’année  enfui- 
vante.  Et  s’iladvint  que  le  Comte  de  Hoftade  trefpaftà  fans  enfantsavant  que 
J lcdiél  paiement  fut  accompli , tout  le  refidu  lcrat  payéà  l’Archevcfijue  Con- 
rard, a Ibn  frereFrcdric  Prevoftde  noftreDamc  aux  degrés,  àMargaretede 
Gueldres  meredudiét  Comte  de  Hoftade  & autres  fesheritiers.  Et  de  tout  ce 
accomplir  conftitua  le  Duc  rcfpondants  & piciges  les  Comtes  de  Seyne,  de 
Gueldrcs&deLos,  avec  les  communautés  des  Villes  de  Lo  vain,  Bruxelles, 

Anvers,  Thillemont,Leeuwc  & Bois-le-Duc,  qui  lur  ce  donneront  leur  let- 
tres patcntcsdanslesoiftavcsdcsPalqucs  inftantes,  en  tellelbrte,  que  fi  dans 
lediâ  terme  les  lettres  deldiéles  communautés  ne  fûflent  données  au  Comte 
de  Hoftade;  lefdidsComtes  de  Seyne  de  Gueldres  &de  Los  ayant  de  cela  lè- 
moncc  feront  tenus  dans  la  huiétaine  d’entrer  à Cologne , & n’en  fbrtir  juf^ 
ques  à ce  que  lefdiiftes  lettres  lui  foyent  délivrées:  Et'  fi  pour  defaut  de  ce  le- 
di(ft  Comte  de  Hoftade  fc  faifit  de  quelques  biens  defdiâes  communautés 
, dans 
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dâns  les  terres  dudiâ  Archevclîjuc  , du  Duc  de  Limbourg',  ou  de  Comtes  de  Henrï  1. 
Seyne,  de  Gueldrcs&dcLos:  le  Duc,  nileidiûs  Archcvelque,  DuedeLim-  Ouc. 
bourg  & Comtes  ne  lui  motiveront  liir  ce  aucune  queftion , 8c  n’encourerat 
aucune odcoce par  tel  faiâ.  Et  filcComtc  de  Hoftade  eudquelquc dommage 
ouintercdpar  &utedudi(5t  payement  & ailignation  àfâirc,  lcldiâsComtes& 
communautés  comme  plcigesl'eront  tenus  de  réparer  tels  dommages  ,&  d’in- 
demner  lediâ  Comte  de  Hoftade.  Si  lediâ  Comte  de  Hoftade  voulut  badir 
quelque  fortrefle  ou  Challcau  en  l’Alleu  de  Hcrle,  le  Duc  lui  ferat  en  ce 
favorable,  & fiaucunlui  voulutfaire  dece  dcfiêoce,  le  Duc  lui adîfterat con- 
tre toute  violence  que  taire  on  lui  pouroit.  Et  apres  que  lediét  payement  des 
deux  mille  marcs&ralTignationdudiâtiefrerat  faiâ,  leDucdemcureratquite 
& libre  de  toutes  leldiélcs  obligations,  & les  lettres  fur  ce  données  lui  feront 
rendues.  Et  de  tout  ce  furent  tclmoinslediéf  Conrardde  Hoftade  Archevef- 
quedeCologne,  HenryComtedeSeyne,  Otton Comte  de Gueldrcs , Arnou 
Comte  de  Los,  G.  graud  Doyen  de  l’Eglife  de  Cologne,  Henry  Prevoft  de 
S.  Severin,  Fredricde Hoftade Prevoftdcnoftre  Dame  aux  degrés,  Godefroy 
Sire  de  Perweys  (que  le  Duc  qualifie  fon  cher  coufin),  Willaume  de  Grim- 
bergcSired’Afîche,  RutgerBrenich,  WauthierdeBrunshorn,  Willaume  Sire 
de  Horne&Altena,  Otton  Sire  de  Wichrode,  Gérard  Sire  de  Randenrode  & 
autres. 

Enfuitede cctraiété  lefdiâescommunautésde  Lovain , Bruxelles , Anvers , Prf«r« 
Bois-le-Duc,  Leeuwe&Thillcmont,  par  leurs  letrres  données audiâ Lovain 
le  troifiefme  Dimanche  en  quarefme  Oculiàc  l’anliddiâ,  fe  conftituerentplei- 
ges  & rclpondants  avec  les  Comtes  de  Gueldres,  de  Seyne  & de  Los  furies 
convenances  fufdiâes.  Et  comme  Margarete  de  Gueldrcs  merc  dudiâ 
Comte  de  Hoftade  avoir  quelque  droiâ  de  doUaire  audiéfChafteaude  Dael- 
bem  Sc  fes  appartenances,  lediéb  Comte  de  Hoftade  par  fes  lettres  s’obligea 
de  fairerenoncer  fadiiftemcrcàtout  droiâ  qu’elle  y pouvoir  prcteûdrcdansle 
mois  d’Aouft  fui  vaut.  Enfin  noftre  Duc  acquiftpar  cefte  voyc  la  propriété  de 
la  Comté  de  Daclbem,  auquel  paravant  il  n’avoit  eu  que  la  Ibuvcrainité,  ex- 
tendantpar  cemoyenfondomainepar  delà  la  Meufe. 

Peuapres guerre  s’efmeut  entre  noftre  Duc  & Willaume  Comte  de  luliers,  Premn 
Cmsqueprecifementlacaufe  en  loit  cognuë,  tant  y,  at  quepar  lettres  données 
à Lnithc  près  de  Venlo  au  mois  de  luillet  mercredi  devant  la  Magdelaine  de 
l’an  MCC.  XL  IV.  Henry  Duc  de  Limbourg  8c  Comte  des  Monts,  Otton 
Comte  de  Gucldres&Gcrard  Comte  de  WalTembcrgc  déclarent,  que  par  plu- 
ficurs  prières  ils  ont  obtenu  de  noftre  Duc  (qu’ils  qualifient  Illuftre  Prince  & 
Seigneur)  entre  Conrard  Archevefque  de  Cologne,  noftre  diél  Duc,  Henry 
Comte  deSeyne&leursadherents  d’une  part,  & Willaume  Comte  de  luliers, 
Walleran  fon  frère  & leurs  fauteurs  d’autre,  une  trêve  jufques  à l’Epiphanie 
prochaine  inclufivcment,  & lefdiâs  Princes  médiateurs  ordonnèrent  les 
poiniâs  enfuivants,  que  Willaume  Comte  de  luliers  reftituerat  promptement 
au  Duc  tout  ce  qu’atefté  fpoliedes  Tiens,  &cc  que  prefentementl’on  ne  peut 
rccouvrcrfcreftituorat  dans  laS.Remyprochaine:  quant  aux  defpens  desprifon- 
niersle  Comte  de  luliers  en  ordonnerat  en  forte  qu’il  en  aye  la  grâce  du  Duc. 
LeComtede  luliers  nepourat  donner  aucune  afliftance  durant lefdiiftcs trêves 
à AdolfComtedela  Marck,  Godefroy  Comte  d’Arensberge,  & Thiery  Com- 
te d’ifenberge.  Arnou  Sire  de  Dicft  durant  les  trêves  pourateftre  dans  le  pais 
de  Brabant  ou  il  lui  plairat,  moyennant  qu’il  n’entre  es  Villes  clofes  & ne  le 
monftre  volontairement  en  la  prcfence  du  Duc:  les  freres  toutesfois  dudiâ 
Sire  de  Dieft  ne  pouronr  entrer  dans  le  pais  de  Brabant,  ains  hors  d’icelui 
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Hesiiï z-  joUiflTcrontdcfdiâes trêves.  ArnouComte deLos& de Chiny& Henry Sireds 
Duc.  Heinsberge  & leurs  affiftents  font  auflî  comprins  efdiâcs  trêves  en  la  forme 
fuivante,  fçavoirclf , que  réciproquement  ils  rellimerontrunàl’antreccquiat 
. clic  l’iiolic , prins&ravi  par  eux  ou  leurs  allies  ; & lùr  tout  ce  demeurèrent  le- 
diél  Duc  de  Limbouig  & les  Comtes  de  Gueldres  & de  Waflemberge  piciges 
&rcfpondants  pour  toutes  les  parties,  Sc  promirent,  de  foiretenirbieu&loy- 
aumciic  leidiûcs  trêves.  Ceft  eftonnantquedansnos  Hiftoriensl’onnctrouve 
aucune  mémoire  de  ce  débat,  qui  toutesfois  fcmble  avoir  eftédepoix  &confc' 
quence,  puisquetaiu  de  Princes  & Seigneurs  y avoient  part.  Il  ell  audl  fort 
difficilcàconjcAurcr,  comment  le  Sire  de  Diell&lcsfrcress’eftoientcn  celle 
guerre  ranges  contre  le  Duc  leur  fouverain  Seigneur;  ne  fut  que  la  proximité 
de  fang  entre  ceux  de  Diell  & luliers  en  pouvoit  avoir  elle  lacaufe,  de  quoi 
toutesfois  je  n’ai  aucune  notice  particulière.  Il  cil  ncantmoins  bien  certain , 
que  le  mal  entendu  entre  le  Duc  & le*  Sire  de  Dicd  ne  fot  de  longue  duree , 
comme  l’on  peut  voiren  l’article  fuivant. 

Entre  le  Duc  & Arnou  Sire  de  Wcfcmaclc  s’efmcut  quelque  quedion  en- 
vers ce  temps,  fur  ce  que  le  Duc  pretendoit  que  le  Sire  de  Wefcmacle  cdoit 
homme dcS.PicrreàLovain, ou  au  contraire  IcdiétSirede  Welcm.icle  le  reclà-  Pmvts 
moil  homme  de  S.  Gertrude  à Nivelle:  ledebatfot  remis  de  commun  accord  au /’<>;. 
dired’ArnouSire  de  Dicd  & de  Willaume  de  Grimberges  Sire  d’Adche.  En- 
fiiitedcquoi  lediél  Sire  de  Dicd  par  fes  lettres  données  le  Dimanche  apres  la 
S.BanhoIomc  de  l’.an  mcfme  MCC.  XL  IV.  faiél  Icavoir  qu’il  n’cd  encor 
aircsindruiél&  informe  pour  prononcer  fon  arbitrage  lurledid  débat,  déqua- 
lifie le  Sire  de  Wclcmaele  fon  coufin.  Mais  le  Sire  d’AlTche  par  lettres  don- 
nées à Cortemberge,  le  lendemain  apres  la  S.  Luc  déclaré  qu’aiant  examiné  la- 
didcquedionenla  court  Impériale,  & eu  l’advis  & conlcil  de  gens  bien  ver- 
icsenla  S.EIcripmrc,  en  droiâ  Canonique  & civil,  eu  aulfi  fur  ce  meure  deli- 
beration, &apresqu’en  la  court  du  Ducavoit  edéjugé  qu’il  devoitprononcer 
fbndiidarbitragc:  Il diél& prononce  pour  fentence,  que lediâ Sire  de  Welè- 
maele  appartient  de  droiél  à S.  Pierre  i Lovain.  L’on  pouroit  ici  demander  la 
caulc  & pourquoi  le  Sire  de  W efemaele  vouloir  pludot  edre  homme  de  S.  Ger- 
trudequedeS. Pierre:  àquoijenefcaurai  preciferaent  que  rcipondre:  illêm- 
ble  toutesfois  que  par  la  ilqiretcndnit  edre  plus  attaché  à l’Empire,  car  les 
hommes  de  S.  Pierre  à Lovain  edoient  tellement  lubjcéls  à la  court  du  Duc , 
qu’ils nerecognoilTent  autre  rcibrt  ; mais  comme  l’Eglilc  de  S.GcrtrudeàNi- 
vclle  cdoit  un  fief  tenu  de  l’Empire  les  hommes  qui  en  dependoient  avoient 
Icurdcrnicrrccoursà  la  Chambre  Impériale. 

Encor  en  la  mcfme  année  MCC.  XLIV.  jonr  de  S.Nicolas,  edant  no- 
Je  S.Gir-  dre  Duc  en  l’Abbaye  de  Parcque  lez  Lovain,  Giflebert  Sire  de  Tilbourgmit  »i». 

mains  la  difme  dudiét  Tilbourg  qu’il  tenoit  de  lui  en  fief,  & le  Duc  la 
donnaauPrevod  & Couvent  de  S.  Gertrude  à Lovain  : prelènts  les  fidels  Ot- 
ton  Comte  de  Gueldres,  Godefroy  Sire  de  Perweys,  Louis  Berthout  Sire  de 
Gramines,  GerardSiredcIauche,  Leon  Chadclain  de  Bruxelles,  Henry  Sire 
d’Attenhove,  Gérard  d'Idchc  Senefchal,  Conibn-Ican  de  Mons,  & Charles 
Sire  de  Riviere. 

En  l’année  enfiiivante  MCC.  XLV.  Lundi  devant  la  S.  André  il  ratifia 
certaines  convenances  traiélées  entre  Carfille  Doyen  & le  Chapitre  de  nodre 
Dame  à Aix  d’une  part,  & Maigarete  Abbcffe  &leConventde  Cameren  ’ 
Ordre  de  Cidcaux  d’autre,  par  lefquellcs  ceux  dudi(d  Chapitre  donnèrent  en 


Monaflere 


IHS- 
VAb.  de 
Camere. 

d’Aix. 


yUvorde. 


ferme  pcrpcnielleaudiélMonadcre  le  fruiél  & revenu  détours  les  biens  qu’ils 
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en  oblations,  endifmes,  en  cens  annuel  ou  capital,  enterres,  cnedilices  ou  en  Henrts. 
autre  choie  quelconque  appartenant  à ladiûe  Eglife de  Filvorde , & ce  pour  Duc. 
unepenfton  annuelle  de  trente  & cinc  marcs  de  Cologne,  doufc  Ibis  comptés 
pour  marcque,  à paier  parccux  dudidMonaflcrc enla  Villed’Aixàlcurperil 
& dcipens.la  moiaie  à la  S. Martin  en  hiver,& l’autre  moiâieàlaS. Pierre  en 
Février,  lâus  que  malheur  de  lèu,  d’eau,  dcllcrlité, de  guerre,  ou  autre  incon- 
vénient pourat  porter  aucun  empefehement  ou  retardement  au  payement  de 
ladiâepenfion.  Aulfi  fut  conditionné,  qucladiéfe  AbbelTc&Conventfcront 
tenusde  conferver  & défendre  les  hommes  dependents  deidiâs  biens  à Filvor- 
de,au  melmedroiâ  que  ceux  de  l’Eglife  d’Aix  les  ont  confervé&tenu,  &en 
cas  defaut,  que  leldiêfs  hommes  pouront  avoir  recoursà  ladiéte  Eglife  d’Aix. 

C’ell  choie  digne  d’eftre  ici  remarquée  que  lelUiéls  biens  à Filvorde  furent  ci-  DmatMi. 
devant  donnés  à ladidc  Eglife  d’Aix  par  Pépin  fnrnommé  de  Héritai,  comme 
l’on  void  par  une  Charte  de  l’Empereur  Charlemagne  donné  l’onliefme  année  de 
Ibn  regne  qu'eft  l’an  de  noftre  lalut  D C C.  L X X I X.  par  laquelle  il  con- 
firme à la  rcquifition  d’Erinhard  lors  Abbé  de  ladiéfc  Eglife  tours  les  biens  que 
fondiéf  bilàieul  PepinjadisMaire  du  Palais  Royal  y avoir  libéralement  donnés, 
entre  lelquels  lefdiâs  biens  de  Filvorde  font  mentionnés. 

114s.  Au  mois  de  Février  dudiéf  an  MCC.  XLV.  noftre  Duc  déclaré  que  les 
habitans  de  la  nouvelle  terre  de  Kiele  près  la  Ville  d’Anvers  doivent  eftre  li- 
K,7û  pra  <1®  toutes  tailles,  forvices  & exadions,  hors-mis  celles  qui  fefbnt  pour  le 
itntri.  voyage  de  la  terre  Sainéfe , pour  laChevallcrie  de  fesfils,  ou  pour  le  mariage 
defes  fils  ou  filles,  &qu’es  cas fuldiâs  ilscontribueront  avec  ceuxdcladiéfe 
Ville  d’Anvers;  &aux  expéditions  millitaircs  ils  iront  Ibubs  l’enfcigned’icelle 
Ville. 

lean  Sire  d’Audenaerde  par  fos  lettres  données  à ter  Vueren  jeudi  apres  la  Prr*vtt 
114s.  S.  Denis  de  l’an  MCC.  XL VI.  piroraet à noftre  Duc  que  dans  trois  ans  il  ***• 
Le  Sire  reftituerat  en  fon  entier  tel  fief  qu’il  ticnrde  Duc  en  la  Ville  de  Bruxelles; 

Mtr*'  duquelleDuc  à farequifition  avoir  affigné  cinquante  livres  de  Flandres  rente 
temnee  M aoiiuellc,  cn  fàveur  du  mariage  traiéfe  entre  Ifcntrudc  confine  du  Duc  avec  ' 

D*r.  GillesfreredudiftSirc  d’Audenaerdc.  La  Charte  n’explique  autrement  la  qua- 
lité de  ladiéfe  Ifontrudc  mais  il  y at  bonne  apparence  qu’elle  euft  en  focond 
mariage  Godefroy  frered’Arnou  Sire  de  Wefemaclc  deiquels  nous  parlerons 
encor  en  autre  lieu. 

Lee.  Entre  Arnou  Comte  de  Los  & de  Chiny  & Aleyde  Comteflè  d’Auvergne  Preeeves 

fœur  de  noftre  Duc  y avoir  different  fiirledoUaire  que  ladiéfe  Comteflè  preten- 
doit,  comracveufvedc Louis  ComtedcLosoncleduComte  Arnou;  maisfi- 
nalement  ils  remirent  la  decifion  de  tout  le  débat  à l’arbitrage  dudiâ  Duc  & 
d’Otton  Comte  de  Gucldres  ; comme  l’on  voit  par  lettres  decompromisdu- 
diift  Comte  de  Los  données  à Lovain  le  lundi  apres  la  S.  Mathieu  de  l’an  mef- 
me  MCC.  XLVI. 

Rem.  L’Empereur  Frcdric  IL  avoir  efté  excommunié  par  le  Pape  Grégoire  IX. 

I^Te.  doibslejour  des  Pafques  fleuris  de  l’an  MCC.  XXXIX.  Celcftin  IV.  fon 
Jrie  dept-  fucccflèur  ne  vefquift  en  cefte  dignité  que  feife  jours,  & fucceda  au  mois  de  Siffrîieu.  ‘ 
fi-  luing  de  l’an  MCC.  XL  1 1 1.  le  Pape  Innocent  I V.  ceftui-ci  aiant  cn  e^lierie. 
l’an  MCC.  XLV.  convoqué  un  Concile  general  cn  la  Ville  de  Lyon,  fit  dé- 
clarer X VI.de  luillet  lediét  Empereur  indigné  de  fon  eftat,  & le  fit  folen- 
tiellement  depofcr&  dégrader  detoute  authorité&pouvoirrenouvellant  l’ex- 
communication publiéccontrclui.  Enfuite  de  quoi  plufienrs  Princes  de  l’Em- 
pire eftants  aflèmblés  à Wirtsbbuig  efleurent  à l'Empire  Henry  did  Rafpe 
Lantgrave  de  Thuringe  bcaufils  de  noftre  Duc , qui  aufli  le  trouva  à celle 
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Hïnrï  1.  eleéhon  avec  les  Ducs  de  Saxe,  Bavière  & Auftrice.lcsArchevelques  de  Co- 
Duc.  logne,  Mayence,  Salcsbourg  & autres  Princes  & Prélats  en  grand  nombre. 

Henry  par  lafaveur  de  noftrc  Duc  fou  beaupcrc  reccut  la  couronne  Impériale 
tpuEm-  * toutes-fois  Conrard  Roy  des  RomainsiilsdcrF.mpereurFredric  s’op- 
ftTtmr.  pofu  de  vive  force  à Tes  delTcins , mais  aiant  elle  vaincu  en  bataille  rangée  près 
la  Ville  de  Francfort,  il  futcontrainéF  le  fauver  au  paisdeSueve,  ouildrelTà 
nouvelles  forces;  ce  qu’eftant  entendu  par  le  nouveau  Empereur,  illctiracelle 
part,  mit  le  fiege  à la  Ville  de  Vlme,  & la  tint  ferrée  de  fort  près,  mais  ces 
Sa  mort,  ^veurs  de  la  fortune  tournèrent  bien  toft  en  amertume,  car  aiant  efté  at- 
tainâ d’une  flelche  tiréeà  la  volée  de  la  Ville,  il  ftnitfes  jours  aveclbnregne 
qu’il  n’avoit  encor  tenu  un  an  le  XVI.  jour  du  mois  de  Février  de  fan 
MCC.  XLVII.  (lil  Romain;  coque  donna occafion  à l’Empereur Fredric 
& au  Roy  Conrard  de  relever  la  telle,  &aulTi  pluficurs  Princes  s’attachèrent 
à leur  parti,  & particulièrement  Otton  Duc  de  Bavière  & Comte  Palatin  de 
qui  le  Roy  Conrard  peu  devant  avoitcfpoufé  labile.  Le  Pape  Innocent  confi- 
derant  les  dangereux  ellat  auquel  IcsalTaires  de  l’Empirefe  trouvoient , envoya 
entoure  diligence  Pierre  Cardinal  dcS. George  auvoilc  d’or, qui  parplubeurs 
raifons  exhorta  noftrc  Duc  d’entreprendre  la  dignité  Impériale  que  le  Pape 
lui  olTroit  avec  grandes  promeffes,  mais  il  ne  fccutoncqucs  à cclc  perluader: 
le  lèrvant  toutes-fois  de  l’occabon , il  traiéla  b bien  avec  le  Cardinal  8c  qucl- 
IVHIanmt  Princes  de  l’Empire , que  Guillaume  Comte  d'Hollande  Ibn  ncpveu  foc 
I.  Emff  ebeu  en  une  aftemblée  tenue  à Nuys  jeudi  apres  la  fefte  de  S.  Michiel  en  l’an 
mcfmc  MCC.  XLVII.  ce  que  depuis  fotconbrmé  par  le  Pa(x:  Innocent, 
qui  au  mcime  temps  donna  aufli  l’EvcIcbé  de  Liège  à Hciu-y  dcGueldres  autre 
ncpveu  de  noftre  Duc. 

Htrnt-  Au  mois  d’ Avril  dudiél  an  MCC.  XLVII.  noftrc  Duc  concéda  aux  ha- 
bitantsde  Herenthout  cent&  bx  bonniercs  de  Waftines  giflantes  audiél  Vil- 
lage, parmi  le  cens  annuel  de  trois  fols  monoyedeLovain  à payer  pourchaf- 
que  bonnicre. 

La  Duchefle  Sophie  femme  de  noftre  Duc  eftoit  vraye  hcritierc  dcfbnon- 
Tharia^t.  clc  Hcory  Lantgrave  de  Thuringe  & Site  de  la  terre  de  Hcflc  mort  devant 
Vlmeenl’an  MCC.  XLVII.  fulHiâ;  & combien  que  Henry  Marquisde 
Mcyfcn  occupa  grande  partie  de  ladiétc  Province,  toutes-fois  nelaiflànoftre 
Duc  de  s’attribuer  la  qualité  de  Lantgrave  de  Thuringe,  & de  recevoir  les 
hommages  qu’y  appartenoient,  comme  l’on  voit  par  lettres  d’Adolf  de  Lim-  Prnvtt 
bourg  Comte  des  Monts  données  à Marburg  jourde  S.Scrvaisaudiâan,  pat  f‘g-^9- 
lcrqucllcs  il  rccognoit  avoir  rcceud’IlIuftrchommcHenry  Lantgrave  de  Tnu- 
IVialtc-  ringe  & Duc  de  Brabant  le  Chafteau  de  Wintecken,  ce  font  les  termes  de  la 
Charte. 

Encor  en  la  raelme  année  MCC.  XLVII.  au  mois  d’Aouft  par  lettres  Diplomau 
données  à ter  Vueren , noftrc  Duc  & Ibn  bis  aifné  le  Priuce  Henry  renonce-  '•  ‘*f- 
rAb.  il  S.  rent  au  probéldc  l’Eglilcdc  S.Cornillc  d’Inde  lez  Aix  .à  toutdroix  qu’il  pou- 
k~Aix  aucunement  prétendre  aux  Waftincs  btuéesdans  fes  Allcus  deCump- 

' tich,  McerfcIc&KcrkcmprcsThillemont,  &pcrmettcntqucl’Abbc&Con- 
vent  de  ladiéte  Eglile  en  difpolcnt  à leur  volonté  & plus  grande  utilité. 

LcDuclc  trouva  encor  prefent  le  lendemain  de  l’oélavc  dcS.MartincnNo-  Nat.cbaf: 
verabre  audiél  an  MCC.  XLVII.  en  l’Eglilc  de  noftre  Dame  à Lens  en 
Arthois,  avccM.  Evclquc  de  Tulculanc  Icgat  du  S.  Siège,  lacqucs  Evelquc 
ej  n «.  Margarete  Comtefle  de  Flandre,  Willaume  Comte  de  Flandre  fon 

bls&Beatrice  làfcmmebllede  noftrc  Duc,  lors  que  Robert  Comted’Arthois 
& Mehaut  fa  femme  aufli  bile  du  Duc,brcntfolcnncllcmcut  ouvrir  certaine 
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boite  couccnancc  divcrfesReliqucs,quc  ci-devant  Godefroy  dtéi de BoUilloa 
Roy  de  JeruiaJem  & Duc  de  Lochier  avoir  donnée  à iadiâe  Eglife.  . 

Peu  apres  noftre  Duc  cftant  retourné  chez  foi , & voiant  que  par  les  con- 
tinuelles infirmités  le  corps  fe  difoofoit  à une  fcparation  d’avec  l’ame,  vou- 
lut avant  fon  trelpas  tclhioigncr  l'amour  & bonne  volonté  qu’il  avoit  à lès  Prmci 
TtjUmoji  fubjeâs&por  ainfi  ilordonna  par  forme  de  Teftament,  prleconfeil&adveu 
de  Kjlre  du  Prince  Henry  fon  fils  ail’né  lespoinds  fuivants.Quctouts  les  habitants  de 
*“■  fcs  pais, de  la  eu  avant  à tousjours  lèroient  libres  du  droid  de  main-morte. 

Qu'aux  biens  des  Bafiards  qu'on  nomme  Havefcoot  fuccederont  les  heritiers 
plus  prochains  s'ils  font  nés  en  fcs  pais,  mais  s’ils  font  eftrangers  les  biens 
viendront  au  Duc  comme  auparavant,  fauf  toutesfois  leurs  Teltaments  tant 
d'efirangers  qu’autres,  Iclquels  auront  leur  valeur  comme  ils  onteujulques 
ici.  Les  ballifs  duDuefc  devront  regler  félon  les  fcnteuces  jugées  par  Efche- 
viusou  autres  hommes  du  Duc,  aufqucls  jugement  appartient, ne  fut  enquel- 
que  cas  énorme,  comme  brullement,force  de  femmes,  meurtre,  ou  autre  fcmbla- 
bJc,dcf^uelslc  Duc  delà  volonté  &par  leconfcil  de  fcs  hommes  ferat  la  cor- 
redion  : & fi  quelque  Ballif  contrevint  à ceci , lui  & fcs  biens  fcrout  en  mains 
du  Duc  pour  eniâire  là  volonté.  Il  ordonna  auflîquc  lesdefpenfcs  de  famai- 
fon  fcroient  modérées  en  forte,  que  les  exadions  en  fuflènt  aufli  diminuées 
fclon  le  confcil  de  bonnes  & Religieufes  perfonnes.  Aullî  voulut  il  que  l’on  . 
prendroit  tours  les  ans  cinc  cent  livres,  feavoir  eft,centlivres  des  rcvenusàLo- 
vain , cent  à Bruxelles,  cent  à Thillemont,  &deux cents  au  boisde Soigné, 
lefquelles  par  les  mains  de  ceux  qu’à  ce  il  commettroit  fcroient  dillribuées 
par  forme  de  rcllitution  &aumofne  à perpétuité,  fclon  que  par  lui  fcroit  dé- 
claré. Et  de  ce  il  fit  depefcher  lettres  données  à Lovainjour  de  S.  Vincenc 
J 14 7.  XXII.  du  mois  de  Janvier  MCC.  XL  VII.  Eftant  depuis, peu  apeuvalncu 
î(«w  des  infirmités  corporelles,  il  rendit  l’ame  à fon  Créateur  le  premier  jour  du 
Sn  tref-  Février  enfuivant.  Son  corps  fût  aveemnde  pompe  & magnificence 

feu.  tranlporté  en  l’Abbaye  de  nollre  £>ame  à VilTers,  Ordre  de  Cilleaux,  ou  il 
avoit  efieufa  Sépulture, & voit  on  encor  jufquesà  prefcnt  fa  tombe  au  chœur 
de  l’Eglifc  de  ladide  Abbaye  au  collé'  droid  entre  deux  pilliers , longue  d’onlè 
pieds,  large  de  huid  pieds  & trois  poulces  Sc  demi,  haute  de  quatre  pieds 
moins  deux  poulces  & demi,  avec  là  figure  taillée  en  boflê  de  marbre  bleu, 
revellue  d'une  robe  de  pourpre,  & le  manteau  Ducal  de  guelles,  la  relié  liée 
au  front  d’une  fafee  de  mefmc  couleur,  au  deux  collés  (fc  la  dide  tombe  font 
doufe  petites  figures,  reprefentantes  fcs  ancellres  &parents,tant  Ecclefialli- 
quesque  fcculiers , entrelelquels  l’on  voit  au  collé  droid  deux  qui  ont  leselcus 
qu’ils  tiennent  chargés,  le  premier  de  fable,  au  lion  d'or , defignant  fonperele 
Duc  Henry  1.  & fécond  de  guelles  à la  fece  d’argent,  rapportant  le  Sire  de 
Perweys  Ibn  oncle,  les  autres  n’ont  aucune  marque  dans  leurs  efculfons,  &il 
ni  at  aucune  infeription. 

Il  clloit  Prince  tres-valcureux  & fort  addonné  àlavemi,  & avoit  un  foing 
particulier  au  bien  & repos  de  fcs  ellats  & Vafiàls,  lefquels  il  gouverna  avec 
grande  douceur  & prudence,  l’efpace  de  doufé  ans  quatre  mois  vingt  & fix 
jours , aiant  attaind  l’eage  d’environ  cinquante  & neuf  ans. 

Sa  première  ftmrae  fot  Marie  fille  l’Empereur  Philippe  & d’Irene  fille  P«»r« 
d’ilàac  l’Ange  Empereur  de  Conllantinople,  leur  mariage  fut  arrellé  à Ge^-  f*’ 
lenhufcn  le  IX.  de  Février  MC C.  VIL  à certaines  conditions  rapportées 
ci-devant  fur  ledid  an. 

La  fécondé  femme  du  Duc  Henry  IL  fût  Sophie  fillede  Louis  lantgrave  de  /llleric. 
Thuringe  & de  S.  Elifabeth  fille  d’André  Royde  d’Hongrie,  laquelle  fclon 
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Hbnrv:.  Albcric  il  efpoufa  en  l’an  MCC.  XXXIX.  eftant  la  Princeflê  eagee  tant 
. feulement  d'environ  dix  & neuf  ans.  Eftant  apres  Conrard  Ion  frété  trefpaflc 
en  l’an  MCC.  XLI.  Henry  di<ft  Rafpe  leur  oncle  liicceda  au  Lantgraviat 
de  ThuringequcnoftrcDucheflêreclamoit;  mais  ces  difficultés  furent  modé- 
rées parle  mariage  contraéfé  entre  ledi(ft  Henry  & Béatrice  fille  de  noftre 
t)uc  de  fa  première  femme.  Et  comme  lediét  Henry  vint  auffi  depuis  à tref- 
paflèr  fans  enfrnts  aiantefté  défignc  Empereur,  noftre  Ducheflè  Sophie  que- 
rella la  fucceffion,  prétendant  le  Lantgraviat  de  Thuringe  : mais  Henry  Mar- 
quis de  Meyfen  né  d’une  foeur  dudiâ  Lantgrave  Henry,  occupa  unegrande 
partie  de  ce  pais  ; toutes-fois  finalement  il  s’accorda  avec  noftre  DuchelTc  & 
ics  enfants,  comme  nous  rapporterons  plus  à plain  au  Livre  fixiefme  de  nos 
Trophées.  Elle  fiirvefquift  le  Duc  fon  mari &euftfondoUaire  affigné  furlater- 
red’Aerlchot , comme  l’on  remarque  par  diverfes  lettres&  monuments , & par-  «7  89" 
ticulierement  par  certaine  compofition  faiéle  de  l’adveu  & volonté  de  God- 
fcalc  d’AcrfchotfoiiMaieur.&dela  communauté  deTefteltpres  Aerfchot,le 
jour  du  Siégé  de  S.  Pierre  de  l’an  MCC.  LI 1 1.  fur  certain  chemin  paljânt  par 
les  prez  de  l’Abbaye  d’Everbode  presdudiél  Teftelt.  Et  en  autres  lettresdon- 
nées  au  mois  de  Février  de  l’an  MCC.  LXIV.  elle  le  qualifie  fille  de  Sain- 
éfe  Elifabeth , Lantgravinne  deThuringe&deHeffc,  jadis DucheflêdeBra- 
bant , & efeript  à fes  chers  le  Mayeur,Elchevins  & hommes  de  fief  de  là  Ville 
d’Aerfehot  : par  ou  l’on  voit  alTés  qu’elle  avoit  le  Domaine  de  celle  terre.  Et  en- 
cor  Ibubs  lamcfmcqualité  .elle  déclaré,  que  Henry  de  Filfordediâd’Utcnho-^ 

, ve  avoit  relevé  d’elle  certain  fiefque  Jeande  FilfordeChevaliet  fonpereavoit 
tenu,  prelèntslêshommesfeodalsWauthierdeContcrt,  Henry lôn fils  Chc- 

RaJt.  valiers,  Godlcalc  d’Aerfehot,  & Arnou  d’Acrlchot.  La  terre  de  Rode  lur  la 
Thile  lui  fût  auffi  affignée  pour  la  Ibmmede  mil  marcs  de  Cologne,  en  laquelle 
fommeOtton Comte  de  Gueldres  s’obligea  encor  envers  elle  ; maiseftant  de- 
puisfurceelmeu  débat  entre  noftre  DuchelTc  Sophie,  & la  Duchcllc  Aleyde 
veufve de  Henry  III.  Duede  Brabaut,  lediâ  Comte  deGueldrestraiélacer- 
tainc  convention  entrccllcs , par  laquelle  fut  conditionné , que  fi  la  DuchelTe 
Aleyde  n’acquitatladiélc  lominc  de  mil  marcs  de  Cologne  à la  DuchelTe  So- 
phie , ou  à faute  d’elle  à fon  fils  de  Henry  de  Thuringe , dans  la  Nativité  de 
S.  Jean  lors  prochaine , en  tel  cas  le  Comte  de  Gueldrespromct&s’oblige.que 
la  Duchcllë Sophie  ou  fbndiél  fils,pourontprcndrecinquantelivresdcLovain 
tours  les  ans,  fur  les  revenus  du  Comte  àNodcnbekc,&  avec  ce  demeureront 
enlajoUilTancedu  revenude  Rode,  ou  il  icmble  quenoftre  diéle Ducheflè  te- 
noitfouventlà  refidence,  catpar  lettres  données  en  celicu,  elle  donne  à l’ Ab-  Cttrtra 
befîe  & Convent  du  Parcq  des  Dames  Ordre  de  Cifteaux , fept  bonnieres  de 
marets  à Bethekcem,  pour  un  cens  annuel  de  XXIV.  (bis.  Au  furplus  la 
DuchellèSophiecftoit  fort  addonnécàlapieté,  &par  ainfiimitantlàS.Mere, 
elle  fonda  THofpital  àLovain,&fitautresplufieurs  biens  aux  pauvres  &lieux 
dévots.  Son  trcfpas  advint  tant  feulement  en  Tan  MC  C.  LXXV.  & fut 
Ibn  corps  enterré  lez  fon  mari  en  TEglilè  de  l’Abbaye  de  Villcrs,  ou  Ton  tient 
mémoire  d’elle. 

Durant  le  regne  denoftte  Duc  les  Heremites  de  S.  Auguftin  vindrentà  Lo- 
vain  envers  Tan  MCC.  XXXVI.  & envers  Tan  MCC.  XLV.  les  frè- 
res Prefeheursde  TOrdrede  S.  Dominique  en  la  Ville  d’Anvers.  Ofté  auffi  Sire  de 
Trafignics  fondale  Prieuré  de  Herlemont  Joinft  audiâ  Trafignies,  &cnTan 
MCC.  XXXV.  le  donna  à TAbbé  de  FlorefTc  de  TOrdrede  Premonftré 
près  Namur. 
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ENFANTS  DE  HENRY  II,  DÜC  DE  LO 
THIER  ET  DE  BRABANT,  ET  DE 
MARIE  DE  SUEVE  SA  PRE- 
MIERE FEMME. 


H E N R Y 1 1 1.  Duc  de  Lothicr  & de  Brabant  fucccflcur  au  Duc  (bu  pere , 
de  qui  nous  parlerons  à la  fuite. 

Philippe  de  Brabant  receut  ce  nom  en  mémoire  de  l’Empereur  fon 
aiculmais  il  y at  grande  apparence  qu’il  mourut  en  jeune  eage. 


Mathilde  de  Brabant  fut  doibs  l’ân  M C C.  XXXVII.  conjoin- 
<5e  en  mariage  à Robert  Comte  d’Arthoisfrere  de  S.  Louis  Roy  de  France,  fils  Prtmm 
du  Roy  Louis  VI  IL  & de  la  Roy  ne  Blanche  de  Cadille.  Les  nopces  furent 
cclebrcesenlaVilledeCompeignees  oâavesde  la Pcntecolle  en  grande  ma-  Ahrsit. 
gnificcnce,  oude  nouveau  fiirent  crcesCXL.  Chevaliers  avec  le  Prince  Ro- 
bert ; à qui  lediâ  Roy  S.  Louis , enfuite  du  T ellamcnt  de  leur  pere,  donna  la 
Comté  d’Arthois,  confiftant  es  Villes  & diftriâs  d’Arras,  B^almc,  Lens, 
Hefdin,S.Omer,Aire&autres,  avec  les  hommages  desComtésde  Boulogne, 

S.  Pol  & Guines,&  des  Villes&  terres  de  Bethune , Lilliers , &c.  toucainfi  com- 
me Ifabeaude  Flandre  leur  mere  grandeavoit  apporte  lefdiâesparties  au  Roy 
Philippe  didU’Augufte  fon  mary.  Le  Comte  Robert  avec  noftre  PrincelTe  fi- 
rentavec  grande  lolennite  ouvrir  certaine  boite  contenante  pluficurs  Reliques, 
que  Godefroy  de  Bouillon  Roy  dejerufâlem.avoit  envoyé^  l’Eglifede  noftre 
Dame  à Lens,  comme  nous  avons  di(ft  for  l’an  MC  C.  XL  VII.  & deux  ans 
apres, leComte  Robert  aiant  entreprins  le  voiage  delà  terre Sainélc  avec  fon 
ftere  le  Roy  S.  Lonis , noftre  PrincelTè  mcüe  d’une  finguliere  pieté  le  voulut  ac- 
compagner, mais  un  malheureux  iucces  lui  fit  perdrela  vie,  carapresla  prinfê 
deDamiete,  le  Roy  aiant delTein  de  prendre  Alexandrie,  l'armée  palTà  près 
Maflcre , ou  un  gros  de  Sarafins  fe  prefenterent  au  combat , noftre  Comte  qui 

menoit 
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mcnoit  l’avantgardc,  alla  aiilîi-tofl  les  charger , & combatic  avec  tel  courage  & HrNar  ». 
üJtridH  chaleur,  quclansprendreelgards’ileftoitbienruivi,  il  entra  pelle  mefle  avec 
Ar-  les  tuyarsenladidle  Ville  de  Maflcrc,  ou  audi-toft  il  le  trouva  enveloppé  & tué 
avec  RaoulSiredcCoucy,  qui  ne  l’avoit  voulu  abandonner:  ce  dcfàltre  advint 
au  mois  de  Décembre  de  i’au  M CC.  XL IX.  n’aiant  le  Prince  Robert  que 
l’eagc  de  trent&  trois  ans.  Noftre  Princedè  le  trouvant  veufve  convola  à une  « 
Sm.ixj-  fécondé  alliance,  qu’elle  traiûa avec  Guide  ChaftillonComtede S.  Pol, Sire 
d’Eucre,  Luceu,  Aubigni,  &c.  fils  de  HugueComtedeS.  Pol Sire deCrecy, 

& de  Marie  Dame  d’ A veines,  Guife , Leule , Condé , Landrechies,Trellon,  &c. 

,&  Comtefic  de  Blois , Chartres  & Dunois.  Le  Pape  Alexandre  IV.  dHpenla 
liir  leur  mariage  par  lettres  oûroyéesà  Naples,  les  XVII.  Kalendesdc  Février 
'le  premier  au  de  fon  Pontificat  qu’eft  l’an  de  noftre  rédemption  MCC  L V. 

;ftil  Romain.  Car  ils  touchoient  l’un  à l’autre  aucinquiclme  degré  de  conlàn- 
guinite  par  la  mailbn  deChampagne, de  laquelle  le  Comte  Qui  eftoit  deparlâ 
PM-rnia-  meregrande Maternelle,  & noftrePrince(IcdeparIàmeregrandePatcmclle, 

jcomme  l’on  peutremarquer  par  la  table  de  conlànguinité  mile  ci-devant.  Ils  Prexm 
[qoerellcrent  parenlcmble  la  Comte  de  Boulogne  contre  fes  tantes  Marie  de  /'•îî-a»i. 
Brabant  Impératrice  & Alix  Comtefte  d’Auvergne  & Dame  de  Wefemaele, 
comme  nous  avons  deduid  es  Eloges  defdides  Princeftes,  car  comme  ladidc 
Comt/  dt  Comte  de  Boulogne  eft  mouvante  de  celle  d’Arthois,  elle  feeut  fi  bien  nego- 
qyg  1^  p,jf„,£  lui  fuf  adjugée  par  les  Pairs  decefte  Court, nonobftant  que 
■ Icfdides  tantes  eftoient  plus  proches  d’un  degré  Mehaut  Comtefte  de  Bou- 
logne&  de  Dammartindequi  l’on  dehatoitla  lucceftion.  En  l’an  MCC.  LXI V. 

J^*'*^*  ilsfbiiderentenla  VilledcS.Polun  bien  ample Holpital , pour  la  coniblation 
° ■ des  pauvres  malades  tant  de  ladide  Ville  qu’autres,  avec  Ibixante  lids&  cou- 

ches, le  dotant  encor  pour  l’entretien  de  quelques  Religieulès  deftinésau  lèr- 
vice  deldids  malades.  Et  par  les  lettres  données  au  mois  d’ Avril  MCC.  I.XVI. 
elle  de  l’adveu  du  Comte  deS.  Pol  Ibn  mari  dota  la  Chapellainiedans  laCha- 
CbafAU  pelledu  Chafteau  de  Lens,  que  fon  premier  mari  le  Comte  d’Arthois  yavoit 
"semT^jU-  iaidbaftir.  Et  en  l’année  enfuivante  MCC.  LXVII.  elle  ordonna  par  forme 
mtnt.  de  T eftament , que  Ion  corps  apres  fon  deçes  feroit  inhumé  en  l’Eglilë  de  l’Ab- 
bayedeCcrcamp  Ordre  deCifteaux,  ou  cllefonda  deux  autels  dans  le  ch<Eut 
desconvers,  pouryeftrecelebréesdeuxraeftcs journellement,  l’uneduS.  Ef- 
prit,  & l’autre  de  noftre  Dame  durant  fa  vie,  &. apres  Ion  trefiias  clic  voulut, 
qu’onlcsdiroitpourlesdcftinds;  elley  fondaauftifonanivcrlaire,  qu’clleor- 
donna  d’eftre  faidavec  Diacre  & Ibub-Diacre,  félon  que  par  le  Chapitre  ge- 
neral de  Cifteaux  lui  avoir  efté  odroyé,  & à ceft  efted  laiftà  quarante  livres  " 
monoie  de  Paris  à recepvoir  tours  les  ans  fur  l’Abbaye  de  Liques  Ordre  de  ' 
Prcmonftrc:  mais  elle  ne  mourut  encor  fi  toft;  car  en  l’an  M C C.  LXIX. 

Prieur/  au  mois  de  Juing , elle  avec  fon  mari  donnèrent  au  Prieuré  de  S.  Ligier  à Lu- 
Je  S.  Le-  (jQjj  appellécs  la  ronde  haye;  encor  en  l’an  MCC.  LXXXIV.  ils 

a fondèrent  le  Monaftere  des  Croilcs  dans  la  Ville  de  Tournay  à l’inftance  de 
Bcatricede  Brabant  Damcde  Courtray  foeur  :i  la  Princefle  Mathilde;&deux 
ans  apres  ils  firent  conftruire  une  Chapelle  Ncufville&  la  dotèrent  pour  une 
meftcpcrpctuclle  par  jour.  Bricf  apres  tant  d’adions  de  pieté,'charité  & dé- 
votion, noftre  Princefte  Mehautallaprendrc  pofiTeflion  de  l’immortalité  par  la 
mort  temporelle,  qui  la  raviften  aft’ésgrande.^cIcXXIX.  jour  de  Septem- 
St  mort,  brede  l’an  MCC.  LXXXVIII.  & le  Comte  de  S.  Pol  l’alla  fuivre  en  l’an- 
née fuivante  MCC.  LXXXIX.  le  XII.  du  mois  de  Mars  ,& furent  tours 
deux  enterrés  en  ladide  Abbayede  Ccrcamp,  ancienne  fondation  des  Comtes  de 
S. Pol,  oudepuislcurs  heritiers  dreftèrent  un  tres-fomptueux  & m:çnific  tom- 
Tom.  1.  P PP  beau. 
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beau,  couvert dcCuivredoré , cfinaillé  & enrichi  toutà  rencourdcpicrrcries, 
duquel cncoraujourdhui  rcflent  quelques  veftiges& marques,  que  les  foudres 
de  guerre  nous  ont  lailTc  pour  mémoire.  La  pofterité  fortie  des  deux  alliances 
de  la  Princdlc  Mathilde , lcrat  rapportéeint  la  6n  de  ce  quatriefme  Livre. 


Béatrice  de  Brabant  fut  premièrement  accordée  en  marine  à Hen-  • 
ry  Lantgrave  de  Thuringe,  Comte  Palatinde  Saxe  & Sire  de  Hefle,  oncle  Pmmt 
Paternel  de  Sophie  fécondé  femme  du  Duc  Henry  1 1.  il  affigna  en  dot  à no- 
ftrePrincefTcle  Chafteau  d’Erkcnhaldcsbeige , laVilledeGothe.&leDiftriâ 
deBeigcre,  comme  l’on  voit  par  lettres  données  à Crureburch  le  X.  de  Mars 
de  l’an  MCC.  XLI.  Le  Lantgrave  Henry  fut  depuis  fur  le  commence- 
ment de  l’an  MCC.  XL  VI.  cflcu  & defigné  Empereur,  de  par  le  (iipport 
de  Henry  Duc  de  Brabant  fon  beaupere  receut  la  couronne  Impériale  a Aix 
encor  du  vivant  de  l’Empereur  Fredric  II.  & de  Courard  fbn  fils  Roy  des 
Romains  : mais  le  cours  heureux  de  cefte  fortune , fût  arrefté  pat  l’inopinée 
mort  du  Lantgrave,  arrivée  au  Siégé  d’UlmeleXVl.deFevrier  MCC.  XLVIL 
comme  nous  avons  diét.  Noflre  PrinccfTc  cfbant  par  ainfi  devenue  veufve  & 
làns  enfants,  print  une  féconde  alliance  avec  Willaume  dift  Comté  de  Flan- 
dre, filsaifné  de  Willaume  Sire  de  Dampicre  & de  Margarete  Comteflé  de 
Flandre  & d’Haynaut;  les nopces  furent  celebtécsau  Chafteau  de  Lovain  en 
■grand  appareil  encor  en  l’an  MCC.  XL  VII.  de  la  les  nouveaux  maries 
lendemain  de  l’oâave  de  S.  Martin  en  hiver  audiét  an , fe  trouvèrent  àLens 
ou  l’on  mit  à vénération  certaines  Reliques  comme  nous  avons  rapporté  ci-de- 
vant, & quelque  peu  apres  le  Comte  Willaume  paftà  outre  mer  à la  fuite  du 
Roy  S. Louis,  & fiu  tellcmentnavréà labataillcdeMaflérecombatantcontrc 
leslnfidcls,  que  force  lui  fut  de  lé  faire  ramener  en  fon  pais,  ouilmourutaa 
fleur  de  fon  cage  au  mois  de  May  de  l’an  MCC.  LL  laifîànt  encor  veufve  & 
fans  enfants  noftre  Princeflé,  à laquelle  Margarete  Comteflé  de  Flandre  en 
conformité  de  fé)n  traidé  de  mariage  affigna  pour  doUaire  trois  mille  livres 
de  terre  par  an , àprcndrcfurlaVillc&ChaftelainicdcCourtray,  laMottcaa 
bois,  & au  meftier  de  S.Omer.  Elle  fût  communément  nommée  la  Dame  de 
Courtray  ou  elle  avoit  fa  demeure  ordinaire,  & fit  de  nouveau  conftruire 
un  Cloiftre  près  icelle  Ville  en  certain  lieu  nommé  Groeningen,  ou  en  l’an 
MCC.  LXXXV.  elle  tranfporta  les  Religieulés  du  miroir  de  noftre  Da- 
me à Marché  de  l’Ordre  de  Cifteaux , augmenunt  libéralement  le  dotdudid 

Cloiftre, 
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Cloiftre , & ornant  l’Eglifc  de  pluficurs  Sainâes  Reliques  qu’elle  procura  de 
divers  endroits,  & illec  entre  les  filles  dévotes  palTâ  les  jours , s’excerçant  en 
Stm  trtf-  toute  forte  de  vertu  julqucs  à fon  trcipas.  Son  corps  reccut  Sépulture  en  l’Ab- 
baye  des  Damesà Marquette,  aulTiderOrdredcCifteaiix,  maisfou  cœurdans 
une  boite  de  plomp  fût  enterré  en  l’Eglife  du  Monaftere  de  Groeninge  foubs 
une  tombe  de  marbre  bleu  avec  là  figure  en  boflè  ; laquelle  at  efté  transfterée 
avec  lediâ  Cloiftre,  àcaufe  des  troubles,  dans  ladiâe  VilledeCourtray.  Aux 
lettres  de  la  fondation  du  Prieuré  des  CroifesàTonrnay , faiâeparGai Com- 
te de  S.  Çol  & fa  femme  Mehaut  de  Brabant  en  l’an  MCC.  LXXXIV.  eft 
cxprelTement  ditft,  queladiéle  fondation fefiftàla  requcftedeleurcherefœur 
Béatrice  Dame  de  Couitray , jadis  fcmmc  de  Noble  homme  Willaume  Comte 
de  Flandre. 


1 


I 


J Marie  de  Brabant  reccut  pour  elpoux  Louis  de  Bavière  Comte  Fa- 
Sn  ma-  Rhin,fils  d’Otton  Duc  de  Baviere&  d’Agnes  fille  de  Henry  Comte 

' Palatin  du  Rhin;  mais  ce  Prince  aiant  conceuunevainejaloufie, accompagnée 
d'une  foubçon  mal  fondée  de  fa  pudicité,  il  l’acculà  d’adultere  & par  l’advis 
de  quelques confeilliers  adulateurs,  fans  eftre  convaincue , illnifit  iniquement 
trancher  la  telle  le  XVIII.  jour  de  lanvier  de  l’an  MCC.  L VI.  mais 
mtenu.  aiantdclcoqyert  depuis,  combien  que  trop  tard,  l’innocenccdclaPrincelIèjil 
en  euft  un  regret  li  fenlible , qu’il  eu  fit  des  publiques  pénitences , demandant 
pardon  à fon  frere  Henry  III.  Duc  de  Brabant  & autres  les  parents  d’une  of- 
fcncc  fi  outrageulc,  & pour  reparer  aucunement  l’injure  faitfteà  la  Prince  & 
honorer  fes  chaftes  & vcnerables  Reliques , il  fit  avec  grande  pompe , follennité 
rcvercnce  celebrerfes  funérailles  au  Monaftere  de  la  S.  Croixà  Weerdeou 
elle  avoir  efté  enterrée,  & en  mémoire  de  la  funeftetr^edie,  il  edifia&fonda 
par  le  commandement  du  Pape  Alexandre  IV.  un  Monaftere  des  Chartreux, 
qui  toutes-fois  depuis  en  l’an  MCC.  LXV.  fut  donné  par  dilpence  du  Pape 
Clément  IV. à des  Religieux  de  l’Ordre  de  Cifteaux  ,& eft  nommée  l’Abbaye 
fiw/î»  Furftenfeld  près  München,  ou  l’on  voit  encor  les  vers  foivants. 

J, U,  ' Coniugis  inmeuit  fujimunimentacruoris, 

‘Pre  Cttlpa  pracium  Clauftra  facrata  vides. 

Le  Duc  Henry  III.  frere  de  noftrc  PrincelTc,  & apres  lui  les  Ducs  lean  I. 
& Ican  II.  fon  fils  & petit  fils , ne  laiftcrent  pour  toutcelade  monftrer  unjn- 

Ppp  a lie 


Henat  1. 
Duc. 
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Hi-s'ry2.  fte  rcfcntiinentd’un  faiû  fi  cruel  & barbare, pourfui vaut  rigoureufement  ceux 
Duc.  qu’ils  jugeoient  coulpablcs  de  celle  innocente  mort,  & tant  preflerent  ceft 

•affaire  ila  court  des  Empereurs  par  les  menaces  de  leurs  armes , que  finalement 
Rudolphc  Comte  Palatin  du  Rhin  & Duc  de  Bavière  lors  fils  aifne  du  Duc 
Louis, par  foubmiffions  &autresrccognoilTancestrouvamoiend’appairer l’in- 
dignation de  Jean  II.  Dnc  de  Brabant,  & par  lettres  données  i Hcydelbeige 
Rttmci-  cnl’anMCCC.  VIII.  IcdiÆ  Rodolphe  déclaré,  qu’en  confideration  de  ce 
//Rto».  jYcre  le  Duc  Louis  eftoit  en  grandes  peines  à caufe  de  l’homicide 

qu’il  a voit  fai  â peroetrer  cnlaperfonnedc  ton  efpoulcnoftrePrincellê  Marie, 
dcfirant  Ibulager  londid  pere  & le  retirer  au  falut,  il  atpromisàjeanllluftrc 
Duc  de  Brabant,  comme  lors  plusprochain  parent  de  ladide  Princeflefa  tan- 
te, quepouramendedudiddelid,  il  fonderat  une  mellc  avec  lumière  à per- 
pétuité en  la  ville  de  Weerde  au  Sepulchre  de  ladide  PrincelTe,&  s’il  advint 
que  quelque  expédition fcfitpourrecouvrement  delaterre  Saindc,ou  contre 
IcsRuffesouSarafins,  il  promit  d’envoyer  quatre  Chevaliers  pourremede  de 
Ibn  anic,  & avec  çe  s’obligea  d’envoyer  au  Duc  % fa  requifition  deux  cents 
Chevaliers  en  armes,  pour  lui  fervir  contre  im  chafeun  fauf  l’Empire.  La 
PrinccITe  Marie  n’euft  aucun  enfant  ; & le  Duc  ibn  mari  print  pour  Iccondc 
femme  Anne  de  Pologne,  &encotapresen  trpificfmc  lid  Mathildede  Habs- 
bourg, fille  de  l’Empereur  Rodolphe,  laquelli  lui  donna  deux  fils&quelques 


IJ.  MARGARETEde  Brabant  fut  premierem.cnt  Religieulè,  pjjis  Abbellë 
au  Monallerc  de  Vau-lc-Duc,Otdre  de  Cillcaux,  que  le  Duc  Henry  II.  Ibn 
pere  avoit  fonde  doibs  l’an  MCC.  XXXV.  & auquel  nollre  Princellè  vef- 
quift  & mourut  fort  Religieulcment.  L’on  voit  encor  fa  Sépulture  au  millieu 
du  Chœur  des  Dames  illec. 


ENFANTS  DE  HENRY  II.  DUC  DE  LO- 
THIER  ET  DE  BRABANT,  ET  DE 
SOPHIE  DE  THURINGE  SA 
SECONDE  FEMME. 

I } . ’T  T E N R Y de  Brabant  did  le  jeune  Lanrgrave  de  Thuringe  & de  Hellëde 
J_  J.  par  fa  mere,  donna  commencement  à la  branche  des  Lantgraves  de  Hellè, 

que 


Preuves 
fag.  9a 
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que  nous  continuerons  au  Livre  fixicfmcdeceprcmicrTomcdcsTropliées  de 
Urjbanc. 


Elisabeth  de  Brabant  fiir  conjoiniSe  en  mariage  à Albert  diél  le 
grand  Due  deBrunfwick  &de  Lunenboig,  fils  d’Otton  Duc  de  Brunfwick  & 
de  Mathilde  fille  d’Albert  Marquisde  Brandenborg,  petit  filsdcWillaume  de 
Saxe  frere  d’Otton  IV.  Empereur  mari  de  la  Princefiê  Marie  de  Brabant  fille 
du  Duc  Henry  I.defquels  atefté  parle  ci-devant.  Le  Duc  Albert  n’euft  aucun 
enfant  de  noftrc  Princcilc,  mais  bien  d'une  fécondé  ailliance,  qu’il  con- 
tracta avec  Alifiane  fille  d’Aldobrandin  Marquis  d’EBe  & trelpalîà  en  l’an 
MCC.LXXIX. 


FILS  BASTARD  DF  HENRY  IL  DUC  DE 
LOTHIER  ET  DE  BRABANT. 

Gilles  Baftard  de  Brabant  fut  en  l’an  MCC.  LXXXVI.  Capitaine 

de  la  Ville  de  Thielt  quand  elle  fut  afflegée  par  RenaudComte  deGuel-  E l- 
dres  apres  ent an  MCC.  lXXXVIII.  ilfitrouvaàlafuitcdnTiucIeanl. 

fin  frere  en  lafameufi  Bataille  de  IVoeringe,  en  laquelle  il fe  comportavaleu- 
reufement.  L'on  t ient  que  de  lui  fint  defiendusceux  qui  ont  prias  le  furnom  Van- 
der  Balcht  defquels  l'on  voit  quelques  Sépultures  en  FE^lifi  de  ter  Vueren  ; 
mais  pour  n'avoir  plus  particulière  cognoijfance  de  cefle  poflerité  ou  defeen- 
dence  , je  n’en  ferai  ultérieure  mention,  feulement  dirai,  qu'ils  portaient 
de  Brabant  de  fable  au  Lion  d’or,  arméîS  lampajfé  de gnelles , au  bajlon 
componé  d'argent  S de  guelles  brochant  fur  le  tout. 


Tom.  I. 


Q.qq 
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CONSANGUïMiTE'  PATERNELLE  DE  MARIE 
DUCHESSE  DE  BRABANT. 


Frcdrîc  I 
Duc  do 
Suc\e 
frerc  de 
rEmpe 
rcur  Co:i- 
lard  3. 
efp.  I. 
Judith 
fœur  de 
Henry  le 
fupcrbü  ^ 
Duc  de 
Saxe  & 
Bavière 
2.  cfpou. 
Acnés 
fille  de 
Fredric 
Comte  de 
Sarbruge. 
!1  mourut 
1*39- 


Dm  1.  na. 

Fredric  diA 
BarburoulPc  i> 
du  nom  Einpe 
rcur  efp.  Alix 
liile  au  Mar 
qurs  de  Vos-<  Sophie, 
bourg  2 Bea-  ' 
rricc  Oomteiïc 
de  Bourgogne 
l^abuine.  Il 
trcrpalfa  1191. 


fÛu  2.  liél, 

Frfdrlc  Duc  de  Suc- 
ve.  Mourut  E191. 
en  terre  Sainâc. 


Henry  <5.  Empereur^ 
dp.  Confiance  Koy- 
ne  de  Sicile.  11  trcf> 
pallà  1197. 

Conrard  tu<^  1196. 


Philippe  Duc  de 
Sueve  Empereur 
erpoufa  Iriiéc  fille  . 
dMfaac  l’Ange  Etn-^ 
percur  de  Conllan-  * 
tinople  tué  x2oS. 


(Du  f.  US. 

Henry  Roy  des  Romains  efp. 
Margirctc  d’Aullricc-mourut 
1240. 

Margarctc  efp.  Albert  Mar- 
quis de  Mcylèn. 

Agnes  efp.  Conrard  Marquis 
de  Thuringe, 

Dm  ».  US. 

( Jonrard  Roy  des  Romains , de 
Sicileée  lerufatcm  efp.  Ifàbcau 
de  Bavière.  Il  mourut  125*4. 
lordan. 

Henry  3.  Duc  de  Lothicr  & de 
Brabant  fie  fes  fœurs. 


Clarîcc  cfpou. 
LouisLâtgrave 
de  rburiuge. 


Judith  appel- 
lie  Bcrthe  efp. 
MatiiicQ  Duc 
tk  Marquis  de 
la  haute  Lor- 
raine. 

Dm  2 LiS. 
(.Conrard  Com- 
te Habiiti  du.^ 
Rhin  efp.  Ifa- 
oeau  CnmtcÜè 
l^alatiac. 


Béatrice. 


’Fredric  z.Empcrettr 
& Roy  de  Sicile  efp. 

I.  Conthincc  d’Ar* 
ragon  2.  lolentc  de 
Bricune  Roync  de 
lerufâlem  3.  ^nes 
de  Moravie  4.  Ruti-^ 
ne  de  Wolfrathus  y. 
Ilâbeau  de  Bavière 
6.  ilabcau  d’Angle- 
terre. 11  mourut 

«2J0. 

1 

Marie  FEsistE  de 
Henrv  2.  Dl'C  PE 
Lothiër  et  Bra-' 

BAXT.  ' 


Conigonde  femme  rPremiflaus  ou  Ottocaire  Roy 
de  Wcncclin  Roydc<  <je  Bohême. 

Bohême.  ^ 

Fin.  mariée  i Ot-  f * 
ton  4.  Empereur. 


Leon  efleu  Empereur. 
Fredric. 

Ferdinand 

.^'jHcnrT  Sire  de  Bifcye. 
fulle  & de  SiredeVald  r, 


Beatrix  efp.  Ferdi- 
nand Roy  de  Ca- 


Otton  Comte  Pala- 
tin de  Bourgogne 
efp.  N.  2.  efp.  Mar- 
garcte  fille  au  Com- 
te de  Champagne.  IW 
moorut  envers  ' 
1200. 


.mort  I2f2 


'Du  I.  US. 
Otton  Comte. 


'^Conrard  C«amtc  Pa- 
latin efp.  Richfc  fil- 
le de  Henry  diâ  le 
Lion  Duc  de  Saxe  & 
de  Bavière.  Mort  ^cnry. 
n9f. 


Philippe  StrcdeV’aic.rornejt. 
Sache  ArchcvcfqucdeTolcdc. 
Etnanuel  Sire  d’Elcalona, 
Agreda. 

Lconore. 

Bcrcngclc. 

Marie. 


Béatrice  Cornteflc  fOtton  Comte  de  Bourgogne, 
de  Bourgogne  efp.  (Béatrice. 

Otton  Duc  de  Me-Jlfabcau. 
ranie,  Iflric,  &c.  iMargarete. 

\.AIU. 

Icnne  efp.  Gérard 

Louis  Duc  de  Bavière  Comte* 
Palatin  efp.  1.  Marie  de  Bra- 
bant 2 Anne  de  Pologne  3. 
Mathilde  de  HaosbJurg. 


Comte  de  Vienne 
Mafeon. 


Clcmence  efp.  Hen- 
ry fils  aifiid  de  Hen- 
ry Lion  Duc  de  Saxe 
& Bavière  : qui  ob-^ 
tint  le  Palatinat.  & 
^mourut  1227. 


Henry  Comte  Palatin 
Schetrn.  mort  1290. 


de 


Agnes  efp.  Otton  I 
Duc  de  Bavière  fit  J 
’omte  Palatin  duSlfabeau  efp.  i.  Conrard  Roy 


Rhin,  mort  125*3. 


irmengarde  cfpou. 
Herman  Marquis  deJ 
^Baeden. 


des  Ronuins  2.  Mcynard  Cô- 
te de  Gorits. 

Sophie  efp.  Gérard  Comte  de 
iHirtsbcrge. 

|*Hcnnan  Marquis  de  Bacden, 
Rudolphe  Marquis. 

Agnes  Abbdlè. 

If^eau. 
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(Herman  Lan^i 
de  Thuringc«Sirt^ 
dcHdIunorti2lf. 


Sophie 
Lant^ra- 
vtnne  de 

HcfTe  fé- 
conde 
femme  . 
dfr  Hen-’S 
ry  2.  Duc 
de  Bni' 
bam. 


Louis  Lantgra- 
vc  de  Thurin-^ 
ge  & en  Heflê. 
mourut  1227. 


^47 

fLoüi»  Lantçravc  dcTëun'nge. 


Louis  Lantgrave de  niourut  1148. 

Thuringe  aire  deJ 

Hcflê.  mort  n 73.  1 


Hadwige  fille  de  Lothaîre 
^Empereur. 


rFrcdrIc  Duc  de  Sueve.  mort 
, Clarîcc  Duchefle  | * 39* 

Len  Sue\‘c. 


Judith  fille  au  Duc  de  Saxe  & 
^Bavière. 


Sophie  Duchefle  en  J 
.Bavière.  ^ 


I Otfon  Duc  de  Ba* . 
vicre.  mort  1183.  S 


’Otton  Comte  Palatin  de 
Scheirn.  mort  iiyf. 


Agnes  Cojcteflecn 
Los. 


^Hcjica  Comtefle  de  Lcgcn- 


f^Louis  Comte  de  Los.  mort 

IJ7Ï. 


Ermeogarde  Dame  de  Ry- 
Vneck. 


S.  Elifâbeth  . 
Frincefle  de  ^ 
.Hongrie. 


'André  Roy  d’Hon- 
Igric.  mon  1238.  ^ 


rBcla  Roy  d'Hon*. 
grie.  mort  1199.  < 


^Gcyfa  Roy  de  Hongrie,  mort 


Margarctc  Prîneef- 
le  de  France, 


VLa  DuchcITc  de  Kiovie. 

'Louis  7.  Roy  de  France,  mort 
1110. 

'Confiance  fille  au  Roy  d*El^ 
paguc. 


Gertrude  Dachefle 
^cn  Meranie.  s 


rOtton  Duc  de  Mc- . 
ranic  Marquis  d'If- J 
Itrie.  ^ 


«■Berthold  Due  de  Mcrinie 
Marquis  d’Ifiric.  raort  iiS8. 


Agnes  Marquife  en  I 
Nleylcii  & LaDis-< 
^berg. 


Hedwîge  fille  au  Roy  dcDa- 
^nemarque. 

fT* ccon  Marquis  de  Lautsberg. 
^mortiipo' 


Mathilde  fille  de  Gofuin  Sire 
de  Heinsberge  & Fauque- 
Vmout. 


Q.qq  » 
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Princes , Barons,  Nobles  & Vaflals  de  Brabant. 


I Henry  Duc  dcLim- 
bourg  Comte  des 
Monts  , Marquis 
d’ Arlon  Sire  de  Ro- 
de. 


X Gérard  Comte  de 
Gueldres,  de  Zut- 
phen&  delaVelu- 
wc. 


3 Arnou  Comte  de 
Los  & de  Chiny. 


4 Thiery  Comte  de 
H odadc  & de  Dael- 
hem. 


y Godefroy  Sire  de 
Lovain  &de  Leeu- 
wc  frere  au  Duc  de 
Brabant. 

9 Albert  Sire  de 
Cuyk. 


8 Walleran  Sire  de 
Monjoie  & Fau- 
quemont  frere  au 
Duc  de  Limbonrg. 

I O Wauthier  Berthout 
4.  AdvoUé  de  Ma- 
tines. 


7 Godefroy  de  Lo- 
vain Sire  de  Per- 
weys. 

nWillanme  Sire  de 
Homes  , Altena, 
Wcert,&c. 


8 Conrard  Comte  de 
Kirbcrg  didi  Wil- 
d(^ravc  Sire  de 
Grimbach. 

ir  Wauthier  nommé 
Gérard  Sire  de 
Grimbergc  , Nin- 
hovc,Rumpfr. 

Henry 
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13  Henry  & Gode-  i4Siger  Sire  d’En-  lyAmou  4.  Sire  de  idlean  Site  d’Aude- 
ftoy  freres  Sires  de  Sottegem,  Dieft-  naerde  , Rofoy , 

Brcda.  occ.  Ronkiercs,  &c. 

17  Engueran  Sire  de  18  Henry  Berthout  19  Amou  Sire  de  ioEngelbcrt  Sire  de 
Donglcbcrtfrereau  Sire  de  Gele , Duf-  Grimberges  fik  . Gracnendonck  fre- 

Sirc  de  Petweys.  flej&c.frcredcl’A-  d’Arnou.  re du  Sire  de  Hor- 

dvouc  de  Malines.  . nés. 
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ai  Ican  Sire  de  Heuf- 
den. 


laWauthierSired’Aa 
. 8c  Arnou  ibn  frere. 


3 Ofton  Sire  deTra- 
fignies. 


a4  Gérard  Sire  de  Tan- 
che, Hierges.Go- 
Riignies,  Scc. 
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Arnou  SiredcWe-  x^LonisBerthontSi-  i7VVaathier  Sire  de  i8  Gérard  Sire  de 
femaelc  & Wefter-  de  Bcrlact  8c  Gra-  Bierbais.  Marbais. 

lo , Marefcbal  de  mines. 

Brabant.  ^ 

^•9  Henry  Sire  de  Bau-  jolacqnes  Sire  de  31  LcraisSiredeLéef-  31  AmouSircdeRoc- 
tershem,  Wauthier  Somnieflc.  ’ dael , Henry  fon  laerSenefcbal,Wil- 

& lean  fcs  6eies.  • frere.  laumç  fon  ficrc. 


J 3 Gilbert  de  Bour-  34WillaumcdcGrim-  3flacques  Sire  de  3âLeonChaftelaiadc 
gelles  Sire  de  Re-  berge  Sire  d’Af-  Walhain , Hcmy,  BmxelJes. 

vcs.  fehe.  Arnou  & Willau- 

rac  fes  frères. 


Gérard 
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Gérard  Sire  de  Gobcrt  , Henry  RenaudSired’Ar- 
Zcelhem  frere  au  SiredeRusbruc&  gcnceau. 

Sire  de  Dicft , Renier  freres  au 
Etard  auflî  fon  Sire  de  Perweys. 
ftere.  " 

Wautbier  Sire  de  Arnou  Sire  de  Gilles  de  Crainhc 
Rand&Berchcm.  Crainhem.  SiredeWange. 

Charles  ,'d’Aer- . lean  de  Crain-  Henry,  Wautbier 
fehot  Sire  de  Ri>-  hem. & GillesdeSotCc- 
viere  & Gofùin  ^ ' gem. 

fon  frere. 

Gisbert  de  Dan-  Antoine  de  Crô-  Willaume  , d’Ec- 
dres  Sire  de  Til-  fliet.  keme. 

borch. 

Gisbert  de  Cam-  Wautbier  d’E 

penhout.  versbo^c. 

Willaume  de  Ha-  Jean  de  Mera 

lenton. 

lean;  Godfcalc,  Godefroy  de  Brai-  Gisbert  de  Wclèn- 
Arnou  & Wau-  ne.  beke. 

thicr  d’Aerfehot. 

Willaume  d’Eec-  Willaume  de  lean  de  Filforde. 

hove.  Voerde. 

Gilles  & Baude-  Wautbier  de  Ru-  Olivier  de  Tube- 
winvanHam.  lèbrocfilsdeFran-  ke. 

co. 

lean  deMalbrenc.  CoÜn  de  Tonbe-  Godefroy  de 
ke.  Bruel. 

Ofte  de  Haucrois  Daniel  Chaftelain  Rukin  vander 
âc  Herman  Ibn  de  Genappe.  Noot. 

frere. 


Wautbier  de 
Brunshom, 

Willaume  de  Lic- 
xe,  dcGrimberge. 
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lean  de  Dieft  diib 
Brine  Sire  de  Bas- 
Linthre  & Waen- 
rode,  Henry  & 
Gérard  lès  freres. 

Olle  de  Crain- 
hem. 

Arnou  & Willau* 
me  de  Liere. 


Arnou  Sire  d’Et- 
them. 


Lancelot  Sire  de 
NeerilTche. 

Rutger  Brenich. 


Markaire  d'Eske. 


Godefroy  de  Ster. 
beke. 

Wautbier  de  Bo- 
ters-brugge. 

Eftienne  de  Zie- 
renbeke. 

Alexandre  dcHc- 
meefem. 


HEN- 
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HENRY  III,  DICT  LE  DEBONNAIRE  DUC 
DE  LOTHIER  ET  DE  BRABANT,  MAR- 
CLUIS  DU  S.  EMPIRE,  COMTE 
DE  LOVAIN,  DAELHEM, 
BOULOGNE,  &c. 


Chapitre  VI. 


Sic^e 

tT/lix. 


Ncontincnt  apres  le  trefpas  de  fon  pere,  noftre  Duc  fe  trouva  en  l.dt  Hk- 
compagnie  de  Willaume  Comte  d’HolIandc,cflcu  Empereur  fon  cou- 
fin  germain,  au  fiege  qu’ils  mirent  devant  la  Ville  d’Aix  au  mois  de 
May  de  l’an  MCC.  XLV1II.&  ce  à caufe  que  ceux  de  ladiâe  Ville 
ne  vouloicnt  admettre  ledid  edeu , comme  partilànsde  l’Empereur  Fredric, 
qui  comme  nous  avonsdiû  avoir  elle  dégradé  au  Concile  Univerfcltenuà  Lion 
Ibubs  le  Pape  Inuocent  doibs  l’an  MCC.  XLV.  Ceux  de  la  Ville  le  deflen- 
dirent  fort  bien  quelque  temps,  mais  fc  trouvantsàla  finprcirës,&lanselpoir 
delêcours,  ils  le  rendirentledernier  jourdumois  d’Oélobre  cnmainsdudiâ 
ellcu,  qui  le  lendemain  Dimanche&fetle  de  toutsSainélsyfitfon  entrée  ailes 
VEmpt-  Iblennellement , & alla  defeendre  devant  l'Eglife  de  noftre  Dame , ou  il  receut 
couronné  Impériale,  par  la  main  de  Pierre  Cardinal  de  S.  Georgeau  voile 
cpmrimti.  d’or,  prdcnts  les  Archevefques  Sifrid  de  Mayence,  Conrard  de  Cologne 
& Arnou  de  Trêves,  Octon  d’Hollande  Evefqucd'Utrecht,  Henry  de  Guel- 
dres  ellcu  de  Licge,  noftre  DucHenry,  Louis  Duc  de  Bavière  & Comte 
Palatin,  Adolf  Comte  des  Monts,  Wallcran  Dnc  de  Limbourg  Ibn  frere 
Willaumc  Comte  de  luliers,  Wallcran  Sire  de  Monjoie  & de  Fanquemont, 

Henry  Comte  de  Luxembourg,  Gérard  Sire  de  Durbuy  fon  frere,  Otton 
Comte  de  Gueldres,  Adolf  Comte  de  la  Mark,  Gérard  Comte  de  Walîëm- 
berge,  HenrySirc  de  Hcinsbergc&  autres  Princes  Prelats& Nobles  en  gland 
nombre. 


Durant 
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Durant  leSicged’Aix  (ou  noftte  Duc  n’aflîfta  fi  continuellement)  il  donna  Hekrtj 
CM.  du  à l’Abbaye  & Convcnt  du  Parc-dcs-Damcs  Ordre  de  Cifteaux  tout  le  droiâ 

que  lui  conipetoit  eu  la  dil'me  de  Hakeudornc  près  Thillcmont,  par  lettre^,  ^ 

*’  données  à Putthc  lez  Lovain  vendredi  apres  la  Pentecoftc  de  l’an  fufdiâ 
MCC.  XLVIII.  Et  comme  l’ufufruiél de  ladicie  diime  competoit  à l’Im- 
pcracrice  Marie  tantedenoftre  Duc,  elle  céda  encor  ledroiâ  quelle  y avoir, 
parautreslettresdonnéesveilledclaPentecoftederan  MCC.  LI V. 

CtmfcJt-  Encor audiét  an  MCC.  XLVIII.  Il  traida  une  eftroidc confédération  Pnmt 

runm  avec  Henry  EUcu  de  Liege,  Otton  Comte  de  Gueldres  & Amou  Comte  de  Pdg-9'- 
Los,  qui  parcnl'emblc  promirent  d’allîller  l'un  à l'autre,  réciproquement  con- 
tre unchalcun,  dequoi  furent  dcpelchces  lettres  à Walsberge  vendredi  apres 
laS.Martin  en  hiver:  Tcimoins  Otton  Prevoft  d’Aix  , Maiftre  Godefroy 
Doicn  deS.Scrvais  àMallricht,  Gunther  de  Berlos,  Anthoine  de  Momalc, 
Godefroy  Sitede  Perwcys,WillaumeSire  de  Homes  & d’Altena  , ArnouSe- 
nefchalSire  de Rotl'elaer,  Henry Berthout  Sire  de Gelc, Louis SiredeBerlacr, 
ArnouSire  de  Welcmaele , Wauthier  Clutinc  & autres. 

1149.  Il  donna  eu  l’année  enluivaute  MCC.  XL IX.  veille  de  la  Pentecofte  Nm.citf. 
Dma'i-  citant  à Londerl'ele  aux  frères  Prelcheurs  de  l’Ordre  de  S.  Dominique  en  An-  »**■ 
‘d'îimixrs  verscertaine  place  qu’Arnou  de  Liere  avoit  occupée  & encor  apres  Ton  trefpàs 
WillaumedeLierelonlilsavoitdctenue,  aveclefoITéqui environne  leur  court 
& le  chemin  menant  vers  la  porte  aux  vaches.  Et  citant  prefque  au  mefme 
temps  trelpalTé  ledid  Willaume  de  Liere  il  laillà  aufdid  frères  par  Ion  telta- 
nient  une  Tienne  mailbn  avec  les  jardins  & appartenances  fituées  fur  le  Dricit 
en  ladide  Ville,  ce  que  depuis  fa  veufve  Sophie  ftlle  d’Anthoinede  Cromfliet 
& Wauther  Chevalier  Sire  de  Ranit  & de  Berchem  comme  tuteur  de  Wil- 
laumc  de  Liere  Ibn  fils  polthume  confirmèrent  en  l’an  MCC.  LI.  Hugo 
Noie  Sire  d’AnderItatdequiladiâe  maifonedoit  tenue  en  fief,  ratifia aufll  la- 
diéte  donnation , & encor  apres  lui  Gérard  d'Iflche  Chevalier  & là  femme 
Ode  fille  diidiél  HugueapproUverenttout  ce  par  lettres  de  l’anMCC.  LXII. 

Et  comme  le  Duc  Henry  I.  avoit  doibs  l’an  MCC.  XX.  donné  à ceux  du 
PEgl.  Chapitre  d’Anvers  le  vieil  folle  & rampait  de  ladiéte  Ville  entre  la  maifon  de  Kot.  iU. 
d’ Amvert.  Hugue  Volar J&  le Pont-Raynoud  à condition  que  ladiâe  place  demeureroit  den. 
Vuide  & làns  aucun  édifice  : noltre  Duc  par  lès  lettres  données  en  l’oâave  de 
la  Magdelaine  de  l’an  mefme  MCC.  XLIX.  donna  ladiétc  place  à cens 
annueldont  il odlroya  l’un  moiâie  audiâ  Chapitre.  TefmoinsGodefroySi- 
redePerweys,  WauthierClutinc,  Henry  de  Sterbeke,  Henry  de  Filforden& 

Pierre  de  Haeren. 

Nonobitant  la  confédération  traiiSéc  entre  noltre  Duc  & Henry  Elleu  de  Prentt 
Liege  Ibn  coufin  germain  ils  entrèrent  en  débat  parenfemblç  fansque  precife-  pdS-9>- 
ment  l’on  en  lâche  la  caufe,  mais  Otton  Comte  de  Gueldres  frere  de  l'Efleu 
Aectrit*-  f moyen  de  les  mettre  d’accord  : & fut  la  decifion  de  tout  leur  different 
ire  Brei.  remisau  dire  dudiél  Comte,  d’EuItace  Sire  du  Rues,  de  Gérard  Sire  de  Mar- 
{ÿ  Liege.  bais,  de  Gérard  d’I  fiche  Senefchal  de  Brabant  Chevaliers,  de  Thicry  Sire  de  Fau- 
quemont,  de  MailtreGodcIroy , d’Engclbertd’lIcnbrocc  tout  deux  Archidia- 
cres de  Liège,  qui  dévoient  prononcer  leur  arbitrage  dans  les  odtaves  de  Paf- 
ques  lors  initantes,  les  lettres  furent  fur  ce  données  veille  de  l’Epiphanie du- 
1 149.  dici  an  M C C.  X L I X.  mais  ce  que  par  lefdiéts  Seigneurs  fût  ordonné  ne 
WSO./Ï//  m’eftapparu,  tantyat  qu’il  elt  fort  vrailèmblable,  que  parmi  celt  accord  le- 
Eficu  céda  à noltre  Duc  la  Ville  de  Malines  par  forme  d’engagement  pour 
la  Ibmme  de  quatre  millcmarcs  de  Cologne,  comme  l'on  voitpat  autres  lettres 
iiyc.  de  l’an  MCC.  L. 

Tom.  I.  Sss  Wal. 
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Henry  Wallcran  frété  germain  de  Willaume  Comte  de  Iulicrs  par  fes  lettres  don- 
Duc.  nécsàLiege mardi  devant  l’Afccnfion  de  l’an  fuTdiâ  MCC.  L.  déclaré  &pro- 
tiîrifû-  qu’uu  an  apres  que  noftre  Duc  lui  auratpayclafomme  de  mille  &ccnt 

lien  jjt’  marcs,  il  aflignerat  une  rente  de  cent  marcs  bien  hipotiquée,  lai^uclle  Vlathil- 
MmU-  fliij  (jj  Conrard  de  Mulenacken  Ibn  efpoufe  & les  heritiers  tiendront  en 
fief  du  Duc  & de  fes  fucceflëurs,  & lui  comme  mambourde  ladiéte  Dame  la 
prendrat  en  fief  pour  là  vie:  Et  s’il  advint  que  lui&ladirîfe  Mathilde  vinlTcnt 
à mourir lans enfants,  ladiâorcntcdeccntmarcsretournerat  au  plus  prochain 
heritier  du  lignage  de  Hoflaedcn,  dont  leliiiAs  mille&ccntsmarcsl'ont  venus 
à ladiâe Mathilde Ibn  efpoufe,  &de  ce  donna  ledibf  Wallcran  refpondants 
Conrard  de  Hoftade  Archcvclque  de  Cologne;  Henry  Eflcu  de  Liège,  Wallc- 
ran Duc  deLimbourg,  Willaume  Comte  de  luliersdc  GerardSire  de  Waflem- 
berge. 

four  de  S.  Luciede  l’anMCC.  LI.  fut arrellé  certaine compofition& paix 
entre  noftre  Doc  & Conrard  Archevefque  de  Cologne,  par  l’entremifè  d’Ot- 
tonComtedcGucldrcs,  quidcmcuraaulli  arbitre  de  quelques  point  donteftoit 
queflion  entre  les  parties. 

Lcdibt  Otton  Comte  de  Gueldrcs  par  fes  lettres  données  à Compeigne  le  Pr,»t« 
lit».  vendredi  devant  le  jour  des  cendres  de  l’an  MCC.  LU.  promit  d’indem- f’X-S»- 
net  & tenir  fans  doimnageà  noftre  Duc,  de  ccqu’il  eftoit  demeure  rélîxrndaot 
cèûùrei.  envers  Aubert  de  Hangcft,  qui  s’eftoit  conftituc  pleige  au  Roy  de  France 
S.  Louis  pour  la  fbmmc  de  quatre  mille  livres  de  Paris , à caufe  du  relief  de 
la  Comté  dePonthien.  que  lediâ  Comte  pretendoit  à caufe  de  là  femme.  Et 
à fin  que  le  curieux  aie  cognoifTance  de  celte  pretenfion  , j’adjoufterai  ici 
Pbilipfat-  bricfVementque  Willaume  Comte  de  Ponthieu  & d’Aumale  lailTa  de  fa  fem- 
u^Pem-  me  Alix  de  France  fœur  du  Roy  Philippe  Augufte  une  fille  Marie  femme  en 
Simon  fils  d’Alberic  & frète  de  Renaud  Comtes  de  Dammar- 
CmeLbei.  & apres  de  Mathieu  de  Montmorency  Sire  d’Attichy  de  qui  elle  n’cuft 
hoirs.  Simon  de  Dammattin  fut  à caufe  de  fà  femme  Comte  de  Ponthieu  & 
d'Aumale,  & nxrarut  en  l’an  MCC.  XXXIX.  laiflànt  feulcmcn  quatre 
filles , l’aifncc  defquellcs  fût  mariée  au  fils  du  V icomte  de  Chaftcllerant , mais 
il  n’en  euft  pas  de  lignée,  la  féconde  fille  lenne  fût  Comteflé  de  Ponthieu  & 
d’Aumale,  & mariéepourlapremierc-fbis  à Ferdinand  Roy  de  Caftille  & de 
Leon,  &pout  la feconde-fois  àJean  de  NelleSire  de  Falni.  Ellclaifladupre- 
micr  liét  deux  fils  & une  fille , fçavoir  cft  Ferdinand  de  Caftille  diét  de  Pon- 
thicu  (qui  deLoredeMontfortDamed’Efpctnonlaiflà  Icandc  Ponthieu  Com- 
te d’Aumale,  mari  d’ide  de  Meulent&  pere  de  lean  Comte  d’Aumale  qui  de 
Catharincd’Arthoislaiflàdeux  filles  heritiers  & de  Lore  d’Aumale  femme  de 
Gui Mauvoilbn Sire  deRofny)  LouisdcCaltillemort  fansenfants.&Leonore 
deCaftillefemme  d’Eduatd  Roy  d’Angleterre:  & du  fécond  liét  Icnnc  Com- 
teflc  de  Ponthieu  lailTàune  fille  lenne  de  Nefle  diète  de  Falui  mariée  à Wil- 
laumc  deBethuncSirc  de  Locres.  La  troifiefme  fille  de  Simon  de  Dammartin 
&de  Marie  Comteflé  dePonthien  & Aumale  fut  Philippote,  mariée  premiè- 
rement à Raoul  Comte  d’Eu,  depuis  à Roui  Sire  de  Coucy  mort  à Malérre 
en  l’an  MCC.  L.  fans  enfatus,  & pour  la  troifiefme  fois  à Otton  Comte  de 
Gueldres  qui  à caufe  d'elle  pretendoit &print  en  fief  la  Comté  de  Ponthieu  du 
Roy  S.  Louiscomme  nous  venons  de  dire,  & la  quatriefme  fille  deSimon  de 
Dammartin  fut  Marie  femme  de  lean  Comte  de  Roucy.  l’ay  bien  voulu  rap- 
porter tout  ceparentageun  peu  particulièrement  pour  mettre  hors  d’erreur  les 
HiftoricnsGueldrois,  qui  difent  celle  Philiprpote  Comteflé  de  Gueldres  avoir 
elle  de  la  maifon  de  Challillon,  en  quoi  ils  lé  mefprennent  grandement,  car 

celle 
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cefte  vérité  fc  prouve  par  diverics  Chartes  & lettrages  du  temps , & ceft  du  HExar  3. 
chef  de  celle  l’hilmone  de  Ponthicu  & de  Oammartiu,  que  Renaud  Comte  Duc. 
dcGueldres  fon  fils  vendiften  l’an  MCC.  LXXXI.  à Philippe  III.  Roy 
de  France  le  portdcHarfleur,  avec  tout  ce  qu’il  avoit  àFecan  & au  Balliage 
de  Caux , & en  l’année  enfuivante  MCC.  LXXXI  I.  Ibubs  le  titre  de 
Comtede  Gueldres&Duc  de  Limbourg  il  vendill  encor  à Eduard  Roy  d’ An- 
gleterre & à là  femme  Leonorc  ComtelFe  de  Ponthieu  (qu’eftoit  la  coufine 
germaine)  les Challeaux&  Villes  d’Aiguclen  Ponthieu,  de  Martaingneville, 
la  VacherelIclurSommcaveclesbois  deCantallcre&qucIques  rentesfur  le  Vi- 
comté d’Abbeville , touteslefquelles  terres  avec  autres  ladiÂe  Comtefle  Philip- 
potteavoit  apporté , à Ion  mari  Otton  Comte  de  Gueldres  l'ufiiiâ. 

Envers  ce  temps  guerre  s’efmeut  entre  Margarcte  Comtefle  de  Flandre  & 
d’Haynaut,  &rEm^ereurWilIaumeComted’Hollande,dontla  caulemerite 
biend’eftre  rapportée.  Batidewin  Comte  de  Flandres  & d’Haynaut  puis  Em- 
pereur de  Conllantinoplc  laifla  de  là  femme  Marie  de  Champagne  deux  fil- 
IcSi  defqucllesraiIncelennefucccdaauxComteflcde  Flandre&d’Haynaut,  & 
parl’cntrcmile  de  Mathilde  vieille  Comteflede  Flandre  vcufve  du  Comte  Phi- 
lippe diâ  d’Ellàce,  elle  lut  premièrement  mariée  envers  l’an  MCC.  XII. 
à Ferdinand  Prince  de  Portugal  nepveu  de  ladiéle  Comtefle  Mathilde,  maisii 
mourut làns  enfants  en  l’an  MCC.  XXXIII.  par  ou  la  Comtefle  lenne 
elpoufacn  l’an  MCC.  XX  XVII.  Thomas  de  Savoye  de  qui  elle  n’eult 
non  plus  d’enfants,  & trelpaflà  en  l’an  MCC.  XL IV.  la  fécondé  fille  de 
l’Empcrenr  BaudewinMaigarcte  fut  lêlon  Albcric  ravie,  & apres  mariée  pu- 
bliquement enfàcedel’EglifeàBouchard  fils  de  lacques  Sire  d’Avelhes  &d’A- 
delivcDame  de  Guilè,  avec  qui  elle  vefqut  plufieurs  années  en  paifible  com- 
munion de  mariage,  comme  l’on  voit  par  diveiiès  lettres  & cicripts,  & parti- 
culièrement par  une  Charte  de  l’an  MCC.  XXII.  par  laquelle  ladiéle 
PrinceflcMargaretefoubslaqualitéde  Ibeur  de  laComtefledeFlandre&Hay- 
naut  déclaré,  que  Meflîre  Bouchard  d’Avefnes  fon  mari  par  fa  volonté  & 
conflentement  avoit  donné  en  fief& hommage  à ThicrySiredeHoufàlilêcou- 
findudiél  Bouchard  Ibixantc  livres  de  Blanc,  à prendre  annuellement  lut  les 
Winagcsd’Avefncs;  ce  font  les  propres  termes  de  la  lettre.  Mais  quelque  peu 
apres  aiant  cfté  delcouvcrt  que  lediél  Bouchard  d’Avefnes  avoit  empefene- 
ment  Canonique,  commeaianrreceu  auparavant  l'Ordre  de  foub-Diacrc,  leur 
mariage  fut  déclaré  nul,  & furent  feparés  par  authoritc  Ecclefiaftique , aiant 

Îirocrées  deux  fils  lean  & Baudewin,  defquels  nous  parlerons  encor.  Apres 
c divorce  & feparation  la  Princeflè  Maigarete  encor  du  vivant  de  Bouchard 
fut  donnée  en  mariage  envers  l’an  MCC.  XXIV.  à Willaume  Sire  de 
Moyelc&de  Dampierre,filsde  GuiSirede  Dampierre  &dc  Béatrice  fille  heri- 
ticred’Erchcmbald  Sire  de  Bourbon,  à qui  elle  donnaencor  trois  fils  & deux 
filles,  feavoir  ell  Willaume  did  Comte  de  Flandres  mari  de  Béatrice  de  Bra- 
bant lôeur  de  noftre  Duc  Henry  111.  Gui  Comte  de  Flandre,  lean  Sire  de 
Dampierre,  l’Efclufe, Boulets,  &c.  lennefemmedeThibautComtedeCham- 
pagne , & Marie  Rcligieufe  & Abbcfleà  Flines  Ordre  de  Cifteaux.  Le  Sire  de 
Dampierre  trefpflà  envers  l’an  M CC.  XXXVI.  & huiél  ans  apres  la  Prin- 
ceflè Margaretc  fucceda  à fa  foeur  aux  Comtés  de  Flandre  & d’Haynaut,  & 
auflî-toft  grand  débat  s’efmeut  entre  lès  enfants  du  premier  mariage  avec  ceux 
du  Iccond  liél , fur  la  fucceflion  qu’ils  attendoient  de  leurmere,  laquelle  ou- 
vertement favorilbit  fes  fils  de  Dampierre  au  préjudice  de  lean  & Baudewin 
d’Avcfncslcfquelsclledifoitballards&  incapables  àla  fucceflion,  ce  quecaulà 
grande  partialité&envies  entre  eux,  lefquellespaflèrentnavantque  l’affaire  fe 
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Hekrïj.  difpbfoit  à une  guerre,  car  lean  d’Avefncs  avoir  le  fupport  de  l’Empereur 
bue.  Willaume  Comte  d’Hollande  de  qui  peudevanc  ilavoicetpoule  lalbeur,  mais 
leRoy  S. Louis  jugeant  choie  indecente  de  voiren  armes  le  fils  contre  la  mere, 
& l’unfterecontre  l’autre,  f'emit  entre  deux,  &trai<ïta  en  lorte,  que  tout  le 
débat  fut  remispar  les  partiesà  l'on  arbitrage,  & d’Odon  légat  du  S.  Siège  : les 
enfants  de  Dampiere  debatoient  de  nullité  le  mariage  de  leur  mere  contraiâc 
avec  Bouchard  d’Avefncs,  & par  confèqucnt  difoient  ledi(â  lean  d’Avcfnes 
&fonfrereBaude\vinilligitimeSi  au  contraire  IcIÜiâs  lean  & Baudewin  allc- 
goient  , que  leur  pere  & mere  avoient  efté  conjoints  en  mariage  publique- 
ment en  lace  d’Eglilc  & avec  toutes  folcnnités  requilès,  & combien  que  dc- 
puispour  empcichement  ilselloient  cite  fcparcs  que  cela  ne  leur  pouvoit  por- 
ter aucun  préjudice  ni  rendre  incapables  à la  lucccflïon,  veu  la  bonne  foy  de 
leur  mere,  enlaquclle  ils  eftoient  procrécs:& quand  bien  une  railbn  fi  évi- 
dente ne  leur  devoir  patrocincr , il  eftoit  notoire  que  les  loix  & coulhimcs  de 
Flandres,  d’Haynaut&dc  Valcncicncsportoient,  qu’une  mere  ne  |rcut  avoir 
aucun  ballard,  mais  qu’au  regard  d’elle  tant  les  ligitimes  qu'illigitimcs  font 
d’clgalc  partie  pour  lui  lücceder , & que  parainfi  lediâ  lean  d’A vcfncs  com- 
me fils  aifnc  de  ladiéle  mere  la  ComtclTc  Margaretc  clloitàl’exclufion  de  tout 
autre  Ibn  vrai  fuccellcur  & heritier  fiimr  de  tours  biens  fèodals  tant  tenus  de 
■ la  couronné  de  France  que  de  l’Empire.  Le  S.Roy  avec  le  légat  aiant  oili  les 

parties  en  leurs  dcfences,  par  l’advis  du  Pape  Innocent  trouvèrent  bon  de  ter- 
miner le  débat  par  unccompofitionamiable,  àlaquellel’onnepouvoitparvcnir 
qu’en  donnant  à l’une  & l’autre  partie  pais  & terres,  car  autrement  le  droiâ 
trop  exaâcmcnt  oblèrvé  vindroit  à eftre  réputé  injure  auplushautdegré,  & 
caulcroit  la  continuation  de  guerres  & débats , lelquelson  pretendoit  d’allbpir. 
Eu  fin  ils  prononcèrent  pour  fcntence  & arbitrage  en  l’an  M C C.  X L V I. 
qu’apres  la  mort  de  leur  mere,  la  Comté  de  Flandre  entièrement  demeureroit 
aux  enfants  de  Dampierre,&cellcd’HaynautavecValencienes&roftrcvant 
aux  enfants  d’Avcfnes, lelqucls pour  ultérieurement  juftificr leur caulè,obtin- 
drent  au  mois  de  Décembre  de  l’an  MCC.  XLVIII.  juges  delegués  par  le 
S. Siégé,  pourprendrccognoilTancc  lur  leur  nailTance,  &felon  droiéf  & équi- 
té prononcer  lentcnce  abfolne  & difinitivc  lins  appel,  nonobftant  que  ja  au- 
paravant entre  eux  & leurs  frères  de  Dampierrequeftion  s’clloit  efmcu  liar  ce 
pardevant  IcS.Sicgc.  Les  juges  furent  Pierre  Evclquc  deChalons  & l’Abbé 
du  S.  ScpulchreàCambray , qui  ne  pouvant  à ce  vaquer  fubdclegua  parautho- 
rité  Apoftolique  Hugue  Abbé  dcLieflics,  ceux-ci  par  leur  lentcnce  prononcée 
à Reims  vendredi  apres  l’oétave  de  S. Martin  en  hiver  de  l’an  MCC.  XL  IX. 
déclarèrent  lefdiéfs  lean  & Baudewin  d’Avelhes  eftre  légitimes,  & que  pour 
tels  il  dévoient  eftre  tenus  & réputés , puis  que  le  mariage  entre  leur  jpere 
Noble  homme  Bouchard  d’Avcfnes  & Noble  femme  Margarete  Comtcuc  de 
Flandre&  d’Hayiiauts’eftoitfolcnnifé  publiquement  en  foce d’Eglilc, comme 
il  leur  eftoit  apparu  par  le  tefmoignagc  de  pluficurs  perfonnes  dignes  de  foi 
&croiancc;  laquelle  lentcnce  fut  depuis  approuvée  6r  ratifiée  parlcdid  Pape 
Innocent  les  X V.  Kalcndcs  de  May  l’an  huiéliefme  de  fon  Pontificat , qu’e- 
ftoit  l’an  de  noftrc  falut  M C C.  L 1.  & par  fes  lettres  données  de  lundi  apres 
le  Dimanche  ^afi  modo  de  l’an  MCC.  LI I.  Icdiû  Pape  ordonna  à Nico- 
lasdc  Fontaines  Evcfqucdc  Cambray,  de  mettre  ladiâe  fcntence  à deuë  exe- 
cution. Mais  nonobftant  tout  ce  la  ComtelTc  Margaretc  demeureroit  opinia- 
ftrement  avec  la  fienne,  & ne  voulut  oneques  porter  Ibn  conlcntcment  ni 
adveu  à l’arbitrage  prononcé  par  le  Roy  S.  Louis,  déclarant  qu’ellenc  rccognoif- 
foit  autres  heritiers  ^c  lès  enfants  de  Dampierre,  ce  que  donna  occafion  au- 
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diâ  Ican  d'Avcfhcs  de  prendre  les  armes  alTiltc  de  fon  beaufrerc  l'Empereur  HesKr^. 
AVillaumc,  quiaulTi  par  lentençe  Impériale  prononcée  à Francfort  en  l’an  Dv®- 
MCC.  LU.  déclara  ladide  CÔmtcflc  det'cheuë  des  Comtés  de  Haynaut, 
Valencieiies&N'amur,  des  pais  d’Aloft»  Waes&  quatreraeftiers , avectontee 
qu’elle  tenoit  de  l’Empire,  loubs^retextequ’ellcn’enavoitfaiûiesrclicis&dc- 
voirs requis;  &toutes  leldiâcs  Comtés  & pais  donna  Icdiéf  Empereur  audiâ 
Ican  d’Avelbes  ibn  beaufrere,  qui  en  fit  les  hommages  en  ptelèncc  de  nollre 
Duc  H K N R V,  de  Conrard  Archevelquc  de  Cologne,  de  Hugue  Evelque 
deSpiers,  de  Henry  EvefquedeLiege,  d'Adam  EvelquedcBrunl.wick&d’aa- 
trcPrinces&  Barons.  LaComteireMatgarctcdc  cefachéc  au  poflible,  àmefi 
me  canfc  &pour  devoirs  non  faiâes  déclara  lediél  Empereur  coname  Comte  • 
d’Hollande  dclchcu  des  Illes  deWalchrc,  Zuytbevclande  & autres  entre  Hc- 
dinlc  & l’Efcaut;  tellement  que  finalement  des  dilputes  l’on  vint  aux  maiiis. 

Ican  d’Avelhcs  cependant  fe  tenoit  à Valcncieues,  & failbit  des  courlès  légè- 
res lur  la  Flandre;  d’autre  part  la  ComtelTc  Margaretc  femme  d’un  courage 
viril  fit  appreller  une  armée  navale,  laquelle  l'oubs  la  conduire  de  Gui  qui 
s’intituloit  Comte  & lean  Sire  de  Dampierre  les  fils  vint  aborder  en  l’Ille  de 
Waichre;  nollre  Ducefloitlors  avec  l’Empereur  Willaunae  en  la  Ville d’An- 
vcrs&pour éviter  les  inconvénients  apparents  propofoit  diverfes  voyes  d’ac- 
cord, aiant  des-i  a rcduiél  lediél  Empereur  à bon  terme,  mais  les  Flamants 
enfiés  pat  la  confiance  de  leur  pouvoir , n’y  vouloient  prcller  l’oreille  ; aies 
aiant  mis  pied  à terre  attaquèrent  furieulcment  leurs  ennemis,  qui  Ibubs  la 
conduiiflc  de  Florent  frère  de  l’Empereur  & Thiery  Louf  fils  au  Comte  de 
CIcvess’clloicnc  misendefence;  Le  combat  fut  afpre  & bien  demeflé , mais 
les  Zclandois  fe  fervants  des  avantages  que  les  lieus  marclcageux  leur  don- 
noient  curent  finalement  le  delTus,  failant  reculer  leurs  adverl'aires  avec  tel 
defordre  que  grand  nombre  d’iceux  croyant  fe  fauver  dans  les  navieres  furent 
mircrabicment  noyés;  en  forte  que  celte  puilTântc  flotte  fut  pour  la  plus-part 
confomracepar  les  ondes  & par  l’clpéc.  Le  Comte  Gui,  Ion  frère  le  Sire  de  Dam- 
pierre,  leur  neaufrere  Thibaut  Comte  de  Bar(aiant  perdu  un  ceilen  ce  confliél) 

Renaud  de  Bar  Sire  de  Pierrepont  fon  frété,  Arnou  Comte  de  Guines  avec 
deux  cents  Chevaliers  demeurèrent  es  priions  de  leurs  ennemis.  Celle  defâi- 
ôe  arriva  à Wellcappcl  le  1 V.  de  luillet  de  l’an  M C C.  L 1 1 1.  Et  peut  fervir 
d’exemple  àceux  qui  opiniallrement  rcjeélcnt  la  paix  offerte,  que  bien  fou- 
ventapres  ils  doivent  rccerchcr  avec  confulion.  l’ai  bien  voulu  rapporter  un 
peu  au  large  la  caufe  de  celle  guerre,  par  ce  que  pluficurs  Hilloricns  moder- 
neaavec  peu  de  reipcd  & vérité  dilent  IcIdiÂs  lean  & Baudewin  d’Avefncs 
Ballards  procrées  hors  de  mariage,  ce  que  tomes-fois  ell  ouvertement  faux, 
félon  que  ci-delTus  nous  avons  luflifàmment  monllrc , autres  auflî  adjoullcnt 
que  Bouchard  d’Avefncs  leur  pere  auroit  clic  tué  en  retournant  de  Roitie  par 
les  menées  de  lennc  ComtelTe  de  Flandre , en  vengeance  de  l’injure  qu’il  avoir 
faiélàlàiccur  Margaretc,  & que  là  telle  auroit  elléportéede  Ville  en  Ville  pour 
peine  de  fon  crime  ; ce  qu’cll  inventé  avec  non  moinsd’impudenccque  témérité , 
car  IcdiélBouchardd’Avcfncsapresavoir  cllé  fepré  de  fa  femme  la  Princclfc 
Margaretc  vcfquut  pluficurs  année,  & fit  diverics  tranfaélions , comme  nous 
pourrions  ailes  monllterfi  cela  failbit  au  cas:  mais  comme  ceci  n’ell  pas  fer- 
vant  à nollre  matière  nous  lailferons  le  fil  de  ce  difeours,  pour  reprendre  les 
affaires  du  Brabant. 

CmtUrtt.  Eu  l’an  mefmcMCC.  LUI.  Otton  Comte  de  Gueldres  par  fes lettres 
donnéesàtcr  VucrenjobrdcS.Dcnisdcclarc,  qaefeulcDuc  Henry  1. avoir  ci- 
devant  donné  en  laveur  du  mariage  de  Margaretc  de  Brabant  fa  fille  mere  du- 
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HhsRY  3.  diâComtc  trois  ccnr  marcs  de  Cologne  fur  les  tollieux  de  Maftrieht,  d’An- 
Duc.  vers&deludogncî  &recognoit,  que  noftre  Duc  Ibncoufin  germain  en  atac- 
quicc  deux  cents  marcs  parmi  la  Ibmme  de  trois  mille  marcs  en  Capital. 

Arnou  le  jeufne  fils  ailhë  du  Sire  de  Welcmacle  aveefa  femme  Ifabeau 
CÀb.dt  donna  encor  auditî  an  MCC.  LUI.  à l’Abbaye  de  Tongerlo  les  deux  parts 
Ttngtrli.  deladiiincdcWcfterlo  avec  le  droid  de  patronat  des  Eglilés  dudiâ  Wefterlo 
&Oele;ccquenollreDucaprouva  à la  requifition  d’Arnou  Sire  de  Wefemae- 
le  le  pere  comme  il  déclare  par  fes  lettres  données  à Lovain  veille  de  la  Mag- 
delaine  de  l’an  MCC.  LIV. 

rExl  il  LeDucpar  fes  lettres  encor  données  à Lovain  le  mercredi  apres  la  S.  Gilles, 
s.  GuduU.  promeâ  au  Doien  ScCliapitre  de  S.  Gudulcà  Bruxelles,  qu'il  ne |>ermcttra  ja- 
mais quel  cas  qui  puilTc  arriver,  qu’aucune  pcrlbnne  Ibit  pourveuc  aux  pré- 
bendes de  ladite  Eglife  par  lettres  Apoftoliques  ou  des  légats  du  SainéfSiegc 
en  préjudice  du  droiét  de  prefentation  appartenant  au  did  Chapitre,  & de  la 
Collation  que  lui  corapete  de  droid. 

Nous  avons  did  ci-delTus  que  Thibaut  Comte  de  Bat-lc-Duc  eftoit  de- 
meuré prifonnicr  en  la  bataille  de  Weft-cappcl.  Noftre  Duc  qui  eftoit  fbn 
Caumm  parent  employa  fon  crédit  envers  rEmpicrcurWillaume,  & traidacn  forte, 
délivrance  fut  accordée  parmi  la  rançon  de  huid  mille  marcs  de  Colo- 
Bir.  gne,  doufe Ibis,  compté  pour  marcque,  pour  la  quelle  Ibmme  le  Duc  demeura 
rcipondant,  & pour  fon  alTeurancc  ledid  Comte  de  Bar  lui  conftitua  piciges 
Renaud  de  Bar  Sire  de  Picrepont  Ibnffcrc,  Amé  Sire  de  Mont-fàucon , Gé- 
rard de  Valcri,  JoffredSire  dcBclmont&SimonSiredcCIcrmont,  quis’obli- 
gerent  & promirent,  que  dans  un  mois  apres  les  Palques  lors  inftantes  ledid 
Comte  de  Bar  baillerat  auDuc  pour  caution  & debiteurs  principals  de  ladide 
(bmme  Hugue  Duc  de  Bourgogne,  Ican  ComtcdcSoiftbns,  MargarcteCom- 
teffe  de  Flandre,  Thiery  Sire  de  Beverne& Thomas  dcCoucy  Sire  de  Vervin. 
Avec  ce  Henry  Comte  de  Luxembourg  pour  lui  & ledid  Comte  de  Bar  ( de 
quiilavoitelpoulelalocur)  promit,  qu’il donnerat  encor  relpondants  à noftre 
Duc  Walleran  Duc  de  Limbourg,  Willaume  Comte  de  luliers  & Walleran 
Ibnfrcre,  Gérard  de  Luxembourg  Sire  de  Durbuy,  GerardSircdeWaflèmbcr- 
ge  & Henry  Sire  de  Houfaililè.  Et  fi  lesdelTusnommésfirentfaute  àleurpro- 
mcITc  ils  s’obligèrent  d’entrer  en  la  Ville  de  Nivelle , & n’en  Ibrtir  jufques  à 
l’cntiere  làtisfadion  & appailement  de  noftre  Duc,  à qui  fur  ce  ils  donnèrent 
kurs  lettres  données  à Grave  fur  la  Meule  au  mois  de  Mars  mardi  apres  le  Di- 
litj.  manche  iefare  en  mi-quarefme de  l’an  MCC.  LUI. 
iifi-Jlil  Encor  eftoit  noftre  Duc  demeuré  relpondant  envers  ledid  Empereur Wil- 
clZiom  ^tvec  Gérard  de  Marbais  Sire  de  Breuch  & Willaume  fils  ailhé  du  Sire 

ptmr  Jti-  de  Perweys  ( qui  avoir  prins  le  nom  de  Gérard  recevant  le  S.  Sacrament  de 
Jt  Confirmation  ) pour  la  rançon  de  Renaud  de  Bar  Sire  de  Picrepont  convenue 
en  la  fomme  de  mille  deux  cents  cinquante  marcs  d’Efterlins  qu’ils  promi- 
rent de  payer  pour  la  fcfte  de  l’AITumption  de  noftre  Damedcl’an  MCC.  LV. 
& à faute  de  ce  s’obligèrent  d’envoyer  des  Chevaliers  en  oftage  dans  laquinf- 
lu,,  aine  apres  ladide  fcfte:  & de  cefte  caution  promit  ArnouComtedeLos&de 
Chinyd’indemner  noftre  Duc&lcidids  Seigneurs,  & les  conlèrver  lins  intc- 
reft  ou  dommage,  par  les  lettres  données  à Geneppc  Dimanche  des  Palques 
tul  ftil  fleuries  de  pan  MCC.  LIV. 

Rim.  Henry  de  Gueldrcs  Efleu  de  Licge  perlbnnage  plus  propre  i porter  les  ar- 
L'tî»-  mes  qu’à  l’cftat  Ecclefiaftique  eftoit  envers  ce  temps  entre  en  différence  avec 
feslubjeds,  furdiverfes  queftionsqu’ilyavoit  entre  éux,  &avoit  publiédes 
excommunications  & autres  cenfures  contre  iceux  ; mais  voyantque  rien  ou 
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peu  il  profitoit  par  ceft  voye,  il  détermina  d’en  prendre  la  raifbn  par  les  ar-  Htsurj. 
mes,  à quel  effedlilattiraàfon  lècours  les  forces  d’Otcon  Comte  de  Gueldrcs  Duc. 
fon frère,  de  Willaume  Comte  de  luliers  fon  beaufrere,  & de  noftre  Duc  qui 
S.  Tna  àlàcontcmplation  vintmettrele  fiegeà  la  Villcdc  S.Tron,  & en  peu  de  jours 
les  prella  tellement  qu’ils  lui  envoyèrent  leurs  dq-mtes  avec  prelentations  & 
offres  fort  équitables,  fur  lefquels  l’on  traidla  en  la  forme  enluivante,  Icavoir  Prtnn 
eft,  que  l'Elcoutette,  EIchevins,  Maiftres  & jures  avec  toute  la  communauté  Wt-»4- 
^Tt^ÙÎ  ^ S.Tron  recogneurent  noftre  Duc  pour  Icùrfouverain  AdvoUc, 

' ' &catclle  qualité  implorèrent  fon  lècours  & protection,  promettans  qu’esex- 
peditions  militaires  communes  qui  fe  feront  pour  dcfence  de  fes  pais  ou  pour 
réparation  d’injure  fouffcrtc,  ils  lèpreicnteront  comme  fes  autres  citoyens  des 
Villes  dcDieft.&MaMncs.avecleur  armes  &arcbalcftres,'commeilsfont  tenus 
& obligés  ; làuf  en  tout  le  drôiitde  leur  Seigneur  l’Evelqucde  Liege,  contre 
qui  ni  Ion  Eglifeilsnelcront  tenus  de  luivre  le  Duc.  quancî  bien  toute  la  terre 
deBrabantiroit  en  expédition  contre  eux,  ne  fotqu’ouvertementl’Evelque  ou 
Actarl  IbnEglifc  lift  injure  notoire  au  Duc  ou  aux  ficns;  &fur  ce  donnèrent  leurs  Ict- 
iijr.  tresaumois  de  May  MCC.  L V.  Et  avec  ce  Icfdiéls  de  ^.Tron  accordèrent 
à leur  Evcfquecertainclbmme,  parmi  laquelle  noftre  Duc  promit  de  les  re- 
concilicravecledicft  Effeu.  Mais  celle  compofition  fembloit  traidlé  en  laveur 
de  noftre  Duc  & par  ainfi  elle  ne  pleut  aucunement  à l’Elleu,  combien  qu’il 
n’en  fit  lors  aucunedemonftration , relèrvam  la  vengeance  julqnes  à autre  oc- 
cafion,  laquelle  peu  apres  il  pretexa,  demandant  deceux  de  S.  Tronpiusgrande 
Ibmmeqüc  neportoicntles  convenances  faictes  avec  le  E)uc<  à qui  lefdicts  de 
S. Tron  firent  liir  ce  leurs  doléances,  réclamant  Ibn  affîftence  & protection. 

Le  Duc  vint  lui  mcfme  à S.Tron  affes  bien  accompagné  & promit  de  les  fe- 
courir  & protéger,  leur  commandant  de  ne  payer  rien  outre  la  Ibmme  pro- 
mile, dequoi  l’Evefquefut  tellement  fefché,  qu’oubliant  la  proximitédelàng 
qu’il  avoir  avec  noftre  Duc,  il  l’excommunia  foubs  prétexté  qu’il  occupoitjes 
Méliéti.  pafturages  communes  en  Brabant,  & oftoit  aux  preftres  lesnonvelles  dilmes.  Et 
conime  peu  devant  il  avoir  engagé  au  Duc  la  Ville  de  Malines  avec  Hugaer- 
BmM-  den&  Bavcnchem  pourlalommede  mille&  trois  cents  marcs , à fin  de  fournir 
thtm.  ledict  argent  il  obtint  en  l’an  MCC.  LVI.  bulles  du  Pape  Alexandre  IV. 
par  lefquels  on  lui  permettoit  deleverlevingticfme  denier  du  revenu  de  tout 
le  clergé  fubject  ^ Ion  Diocelc,  à quoi  noftre  Duc  s’op|X)là , & ne  voulut 
qu’onmit  àexecution  lefdictes  bulles  en  les  pais,  voir  mefme  fit  defence  bien 
exprelTe  à tours  les  Vaffals  & au  clergé  de  fes  terres , de  ne  payer  telle  contri- 
bution, loubspeinequ’il  leur  feroitpayer  le  dixiefme  denierdelcurrevenu,de- 
batant  leldicftcs  bulles  de  nullité,  comme  cftant  obtenues  par  fubreption& 
bbreption,  & appcllant  d’icelles  au  S.  Siégé,  de  forteque  celle  cxaélion  lui  fut 
fendue  inutile  au  regard  du  pais  de  Brabant. 

MtriJ»  Surle  commencement  de  l’an  MCC.  LVI.  IlilRom.XXV.  de  Janvier //r/rw. 
PEnifr-  jourdelaConvcrfionde  S.  Paul  fût  malhcureufemcnt  tue  en  guerre  contre  les 
Frifonsl’Empcrcur  Willaume,  lailTantpour  fiiccclfeur  en  la  Comté  d’Hollan- 
defonfils  Florentencorjeuned’cage,  par  ou  le  gouvernement  du  pais  avec  la  idcQuifi- 
tutcledujeune  Comte  fut  donnée  à Florent  Ibn  oncle  frere  dudiû  Empereur. 

Noftre  Duc  délirant  mettre  fin  aux  guerre  & querelles  qui  couroient  depuis  a,, 
quelques  années  entre  les  Flamens  & Hollandois,  parl'entremilè  de  S.  Louis 
Roy  de  France  traiifta  en  forte  entre  les  parties,  que  l’on  tint  une  alTembléeen 
la  Ville  de  Bruxelles,  ou  les  différents  forent  appoinéles  à certaines  condi- 
tions, Icavoireft,  que lcditft  Florent  letuteur  ouïe  Comte  Florent  fon  nepveu 
prcndxoit  i femme  Béatrice  fille  de  Gui  Comte  de  Flandre , & en  advancc- 
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Hsxry  j.  ment  de  ce  mariage  la  Çomtcfle  Matgarcce  merc  du  Comte  Gui  donncrolt  les 
Duc.  Itles  deZdandccutre  Hçdinic&l’Elcaut,  pour  cftretenucs  en  fiefde  la  Com- 
te de  Flandres,  & fl  ladide  Prinee/Te  Bcatnce  vint  à mourir  fans  laifTcr  entant 
dudidl  Florent  on  de  Ton  nepveu,  Mehaut  fille  de  l’Empereur  Willaumeferoit 
donnée  en  mariage  à un  des  fils  dudiâ  Comte  Gui , & feroient  lefdiâes  Ides 
de  Zclande  données  à ladide  Princefle  Mehaut  pour  elle  & fes  hoirs , pourle^ 
teniricmblablemcntà  hommage  desComtes  de  Flandres.  Et  s’il  advint  qu’auf. 
fi  ladiâe  Mehaut  trerpafiâ  fans  hoirs  de  fon  corps,  en  tel  cas  lefdiâes  Ifies 
viendroient  au  droiâ  hoir  & fuccefleur  de  la  Comté  d'FlolIande,  pour  dire 
parluitcnuesdesComtes  de  Flandres  comme  diâ  eft,  àtellc  condition  tou- 
tes-fois,  que  lediét  hoir  d’Hollande  tel  cas  advenant  lcrat  tenu  de  payer  à la 
ComtelTe  dcFlandreou  à fes  fucccfiburs.la  fomme  dedjjc  mille  marcs  d’Eftcr- 
linsunefois.  Et  quant  au  tollieu  d’Hollande  dont  audîs’eftoitefmcu  queftion 
fut  ordonné,  que  parties  fe  remettront  fur  ce  au  dire  de  noftre  Duc,  & pro- 
mettront de  tenir  pour  bon  & agréable  ce  que  par  lui  ferat  déterminé,  Aulfi 
fut  confirmé  par  ccfl  accord  certain  article  comprins  en  certain  traiâé  de  paix 
ci-devant  atreftée  à Bruges  en  l’an  MC.  L X V 1 1.  entre  Philippe  fils 
de  Flandre  Comte  de  Vermandois,  & Florent  Comte  d’Hollande,  commen- 
çant lediâ  article  fi mercatorum , auquel  fut  encor  adjeufte,  fiqucique 
marchand  fut  defirouffé  de  fes  biens  en  Flandre  .Hollande  ou  Zelande , le  Sei- 
gneur vafial  du  lieu  foubs  qui  le  larcin  fe  commettra,  ferat  tenu  de  contrain- 
dreleshabitantsàen faire  refiitution , ou  à faute  de  ce  les  Comtesferont  tenus 
^ de  lafeireeuxmcfmes;  ceci  fut  ainfi  conclu  audiâ  BruxclIesenl’anMCC.LVL 
prcfentsMargarctc  ComtelTe  de  Flandre  &d’Haynaut,  le  Comte  Guidé  tean 
Sire  de  Darapierre  fes  enfants,  Âtnou  Comte  de  Guines,  Robert  ^cnclchal  de 
Flandre  SiredeWayrin,  teanSired’Audenaerde,  IcanChaflclain  de  Lille,  Af- 
nouSiredeCifoin,  leanSiredeGiftelle,  RalTeSiredcGavre,  HugeChallelain 
deGand.GerardSire  de  RalTegem,  Gérard  Sire  de  Rode,  Henry  SiredeBouIers, 
avec  les  députés  des  VillesdeGand,  Bn^es,  ÿre,  Lille  & Douay:  &du  collé 
d’Hollandefe  trouvèrent  Icmblablement  plufîeurs  Nobles  & deputésdes  Vil- 
les. Et  encor  apres  fut  celle  paix  confirmée  par  les  Nobles  & Villes  de  la 
Comté  d’Haynaut,  oul’onadjoulla  encor  que  les  bannis  des  Comtés  de  Flan- 
dre &Haynaut  ne  feroient  libres  ou  francs  en  Hollande  & Zelande,  & réci- 
proquement les  bannis  de  la  Comté  d’Hollande  & Zelande  ne  jouiroient  de 
yimrj  franchife  en  Flandre  ni  en  Haynaut.  Tcu  devant  s’dloitaulîî  ladiâe  Comtcllè 
Margatete  de  Flandre  & lès  fils  de  Dampierre  accordée  avec  Ican  & Baude- 
d’Avefnes  aulli  fes  fils,  à condition  qu’apres  la  mort  de  ladiâe  Comtcllè 
les Comtésde  Haynaut , V aicncicncs  & Ollrcvant  fucccdcroicnt  aufdiâcs  en- 
fants d’Avefnes,  fclonqueci-devantavoitellé ordonne  par  l’arbitrage  duRoy 
S. Louis  & le  Légat  du  S.  Siégé,  dellors  print  lediâ  lean  d’Avefnes  titre  de 
Comte  d’Ollrevant. 

En  la  melme  aHêmblée  tenue  à Bruxelles  furent  propofés  & aucunement  I.Hœjni. 
arréllés  aucuns  moiens  d’accord  entre  nollte  Duc  & l’Elleudc  Liège,  fur  les 
querelles  qui  couroient  entre  eux,  mais  ce  ne  fut  avec  l’ilTuë  qu’on  avoit  at- 
S Tnm.  tendu,  car  l’EllcuayantquelquetempsdilIimulé  lerancuncqu’ilportoitAccux 
«ürt  S.Tron  & à nollre  Duc  leur  AdvoUé  entra  Iccremcnt  en  ladiâe  Ville  de 
rEJlcm'^  S.  Tron& reforma  les Efehevins  &Magillrat,  fubllituantdcsautrcsaffcâion- 
L/V/f.  nés  à fon  parti,  de  la  fitcnqucllésfur  ceux  quiavoient  favorilc  noltre  Doc,  & 

par  les  gens  fit  ravager  leurs  raaifons;  & pour  fe  rendre  plus  abfolnt  Maillre 
de  ladiâe  Ville,  ilfitdorelaportequi  meinevers  le  Brabant,  éédcTautrecof- 
té  vers  Maeftricht  il  fiterigerunefortrellè  ou  tour  pour  contenir  les  habitants 

en  bride. 
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en  bride.  Noftre  Duc  qui  lors  cftoit  abfenc  en  certain  cournoy , aiant  enten-  Hexar  3. 
du  le  mauvais  traitement  qu’on  failbit  à fes  allies  accourut  en  diligence , Sc 
forma  grandes  plaintes  à la  charge  de  l’Efleu>  & particulièrement  aux  Prin- 
ces & Seigneurs  qui  avoient  elle  delignés  pour  les  mettre  d’accord,  enfuite 
dequoi  Florent  tuteur  d’Hollande  par  fes  lettres  données  à Lovain  le  XII. 
i»t<-  Kal.  d’Avril  de  l’an  MCC.  LVI.  promit  à noftre  Duc,  quefi  en  cas  que 
lui,  Otton  Comte  de  Gueldrcs,  lean  d’Avefnes,  Godefroy  S ire  de  Perweys, 

Gérard  Sire  de  Marbais  & Gérard  de  Marbais  fon  fils  arbitres  députés  trou- 
voient,  cjuela  profeription  prononcée  par  ledit  Elleu  contre  ceux  de  S.  Tron 
fut  injufte&  contre  la  forme  de  la  paix  peu  devant  traitée  à Bruxelles,  qu’il 
fcrat  reftitueràcenx  dudit  S. Tron  tours  lesbiens  que  leuravoient  eftéprins, 

& ferat  recompenfer  les  dommages  fouflcrts  à celle  caulê,  le  conftituant  quant 
à ce  refpondant&  principal  debiteur;  & en  outre  s’oblige,  que  fi  les  députés 
fuldits  trouvoient  en  vérité  que  la  Tour  ou  fortrcflêerigécen  ladite  Ville  de 
S.  Tron  par  ledit  Elleu  fut  trouvée  eftre  contre  la  forme  dudit  accord  on 
pour  faire  injure  au  Duc,  qu’entelcasil  la  férat  abbatre  & deftruirc,  promet- 
tant que  tout  ce  que  dclTus  il  lcrat  déterminer  dans  la  fefte  de  Pentecoftes  lors 
prochaine. 

Sohier  Sire  d’Engien  par  les  lettres  données  en  forme  de  dénombrement  an  p„nm 
mois  de  May  de  l’an  M C C.  L VI.  déclaré,  qu’il  tient  en  lief  de  noftre  Duc 
fonChafteaud’Engien  âclesPairsquireftaigcy doivent,  avec  les  liefs  qui  ap- 
parcienent  à leur  Pairie,  comme  auflfi  tout  ce  qüe  McIIirc  Engelbert  de  le 
Haye  & le  Maire  d’Engien  tiennent  entre  la  Ville  d’Engicn  & la  cauchie  & 
la  Rivierequi  court  parmi  Engien  horsdelaftanchife,  & les  hommages  qu’il 
tient  efdites  parties  qui  furent  ci-devâne  du  fief  d’Ifaac  Jadis  Pair  dudit 
Chaftel  d’Engien,  & tout  ce  qu’ilicc  tient  certain  Gervais  & Un  fien  parcho- 
nier,  qu’ils  ont  acquis  d’unPairdudit  Chaftel,  &cegiftàVlebeke;  aullî  la 
terre  que  tiennent  les  hoirs  de  Melehem-broc  vcrslafontaineS.  Waudrut,  deft 
quels  Gérard  de  Strithout  tient  fa  mailbn  : Et  avec  ce  touts  les  gens  qui  appar- 
tienent  au  Duc  & demeurent  en  ladite  terre  d’Engien  ; hors-mis  les  Cheva- 
liers ou  fils  de  Chevaliers , le  Warmaque  qu’Engelbert  Site  d’Engien  Ibnpere 
reprint  du  Duc  en  fief  fitué  foubs  la  luftice  de  la  terre  d’Engien  mouvante  du 
Duc,  & vingt  livres  de  Lovain  en  terre  ^e  le  Duc  Henry  1 1.  avoit  donné 
audit  Engelbert  Sire  d’Engien  en  accroilicment  de  Ton  fief,  lefquellestoutes- 
fois  ne  lui  avoient  cfté  aftîguées;  & avec  ce  tout  ce  que  le  Duc  pôurat  trouver 
qu’il  doit  tenir  de  lui.  En  outre  il  tecrwnoift  que  Ronkietes,  une  partie  de 
Heriepont , T ubife , Hanwires , Itternc , Koflcbeke , Brcge , Bougatdes  & Laer- 
beke  lont  tenus  par  lui  Sc  par  W outhier  d’Engien  fon  fils, de  Leon  Site  d’Aa , 
du  Sire  deTrafignies  & de  lean  Sire  d’Audenaerde,  lefquels  ultérieurement 
tiennent  lefditcs  terres  du  Duc,  &quantàlatcrre  dcBerir^e  il  déclaré  qu’el- 
le eft  de  Brabant. 

' Si  la  mort  de  l’Empereur  Willaumecaufadu  changement  aux  affaires  de  fa  u.  Périt. 
Comté  d’Hollande,  elle  porta  bien  des  plus  grande  mouvements  enl’Empirej  Sun. 
car  aufti-toft  l’on  vit  reeufitées  les  ancienes  fations,  tellementqnc  partiedes 
Princes efleurent  Richard  Comte  de  Coruuaille  frère  de  Henry  Roy  d’Angle- 
urr?isf  ^ coufiu  gemuin  de  feU  l’Empereur  Otton  I V.  les  antres  choifirenc 

Âlfrtii  Roy  Allons  Roy  deCaftille&dc  Leon  fils  de  Béatrice  fille  de  feul’Empereur  Philip- 
dt  CéfiUU  pç  i.quieftoicnt  touts  deux  eftrangcrs.  L’AngloispourfemettreenpoflêlIion 
accourut  en  diligence  & receut  la  couronne  Impériale  à Aix.  Le  Roy  Alfons 
alloit  lentement  & à pas  mefuré,  & comme  il  eftoit  efloigné  &ne  pouvoit  fi 
commodément  palier  lamer,  il  conftitua  noftre  Duc  ion  coufin  germain  tu- 
Tom  1.  Vvv  teut 
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Hts»ï3.  tcur,gardicn&dcrc»(curuniverfclpourU  coofcrvatiou  defestcrrés,  Villês& 

Ouc.  Vaflals,  & de  coucs  autres  droiâsdcprccminenccs  que  competerluipouvoicnt 

etilEuipirc,  dcpuisla  cerredcBrabantjulquesauRhin,  &doibs  les  limites  du 
f£mji:rr.  DioccrcdeTrevcscn  dciceudautle  Rhiiijufqucs  à lamer,  avec  plain&cntier 
pouvoir  d'amender,,  corriger  & réconcilier  tout  Ce  que  bon  lui  Icmbleroit, 
comme  aulîi  de  prcndie,  recepvoir  & colliger  tours  revenus,  amendes  & au- 
tres obventions  qu’elcheoir  lui  pouvoientj  roue  ainfi  comme  s’il  y fut  prelcnt 
en|xrlbnnc,  par  letucsdonnces  àBurgos  les  XVI I.  Kalendes  de  Novembre 
■ de  l’an  fuldidl  M C C.  LVI.  le  VI.  de  fon  règne  en  Elpagne.  Et  par  autres 
lettrcsdonnccîàSegovieles  XII.  KalendesdcNovcmbrede  l’anMCC.  LVIII. 
ledid:  Roy  AlfonspromitàWauthier  de  Houtain  Chevalier &à  Maiftrclcaa 
de  Nivelle  RcitcurderEgUlc  de  Ballers,  comme  Procureurs  & Légats  de  no- 
ftre  Duc,  qu’il  feroit  payer  au  Duc  ou  à celui  qui  par  lui  feroit  commis,  pat 
MaiftreThicrydcPwIccouautreenla  Villede  Paris  dix  mille  livrcsdcTours, 
eriiucls  ledid  Roy  s’eftoit  obligé  par  autres  lettres.  Et  avec  ce  il  promit  cncot 
autres  dix  mille  dcidides  livres  pour  eftrc  employées  par  ledid  Duc  pour  ac- 
quérir la  volonté  & amitié  d’aucuns  Princes  en  l’Empire  & les  réduire  A la  fi- 
dilité  dtididRoy,  qui  aulîi  leur  alTcura,  que  fi  le  Duc  vint  à faircouenduret 
aucuns  dcljxiis  ou  fraix  pour  la  detence  de  l'on  droid^  ou  s’il  moOva  guerre 
au  Comte  Richard  Ion  compétiteur,  ou  à aucun  de  Icslàutcurs,  qu’il  rem- 
bourlerat  plalncmcnt  tout  ce  qu’à  celle  caulc  i'erat  expofé  par  lui  ou  par  les 
liens.  Ledid  Roy  s’obligea  aulîi , que  jamais  durant  là  vie  il  ne  quiterat  le 
droid légitime &adion  qu’il  at  à l’Empire,  & qu’il  ne  manquerat  d’alîiftcr  le 
Duc  es  guerres  que  pour  l’on  tefpcd  on  lui  pouroit  faire  ou  mouvoir,  & ne 
celTerat  de  lui  aider  de  tout  fon  pouvoir,  julquesà  ce  que  lui  & Tes  pais  feront 
hors  de  tout  dommage  & intcrell , aulTi  ne  traiderat  il  aucun  accord  ni  paix 
fur  Icsaflâitcsdel'Empirc fans  fon  coulentcmcnt&adven,  &qu’aulTi-tollque 
faire  |c  pourac  il  le  prel'cntcrat  en  pcrlbnne  pardeça.ou  envoyerat  perlbnne 
qualifiée  de  fa  part&  en  Ibn  nom  pour  faire  & accomplir  tout  ce  que  delfus.' 
d’ Autre  collé  Richard  qui  voioit  la  tardivité  de  fon  compétiteur,  eull  loifir 
d’affermir  fon  parti  par  diverstraidésen  l’Empire,  & à fin  de  pluss’alTeurer, 
il  s’allia  par  marit^e  à Béatrice  fille  de  Lothaire  Comte  de  Holtadc  niepee  de 
Conrard  Archcyelque  de  Cologne,  mais  ayant  elpuiiré  en  peu  de  temps  lès 
coffres  &trclbrSpar  fa  trop  grande  libéralité  ou  plutollprodigalité,  & cllanc 
auffî  depuis  fedid  Archevefque  Conrard  Ibn  principal  appui  trefpallé  en  l’an 
MCC.  LXI.  il  lë  trouva  finalement  lans  lubllance  & ians  amis,  tellement 
que  fe  volant  jadclailTé  de  ceux  qui  l’avoient  fervi  à plat  couvert,  il  délibéra 
delaiflcr  les poutliiites& retourner  en  Angleterre.  l’Efpagnolauffi  craignant 
que  Ibn  ablcnce  eull  peu  caufer  des  inconvénients  tn  Ibn  Royaume , remettoit 
tout  à longue  deliberation,  & cependant  languilîbit  l’Empire  par  un  fcilme 
continué  julques  en  l’an  MCC.  LXXIll.  auquel  les  Princes  pour  éviter 
. tant  de  confufions  s’accordèrent  en  l’clcdion  de  Radulphe  Comte  de  Habs- 
bourg Princetrerdignedequinousparleronsàlbn  temps. 

Lt  ItniK  Thicry  Loef  fils  aifnc  de  rhicry  Comte  de  Cleves  tranlporta  en  mains  de 

Alleu  de  Hefrefweert  près  de  Lobbede  outre  le  Rhin,  & le  ptg.ÿS. 
VuOk\“  printdeluienfief;  en  recompenlè  de  quoi  le  Duc  luidonna  une  rente  féodale 
Hrrtf-  de  cinquante  raarcsdeCologncl'ur  Ictollicu  deïhieîc,  rachaptableparmicinc 
nver/.  ccutsdcfdiélsmarcs;  cnfuitc  dc  quoi  lediél  Thicry  Loef  fit  hommage  au  Duc 
& devint  fon  homme  lige  contre  un  chalcun  lâuf  l’Empire  & la  terre  d’Hol- 
lande, &dcccilsdonnerent  réciproquement  l’nn  à l’autre  lettres depefehées 
à Lovain  au  mois  de  luillet  le  Mardi  apres  la  felle  de  S.  Pierre  & S.  Paul  de. 
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fan  MC  G.  LVII.  foubs  le  tcfhioignagc  d’Otton  Comte  de  Gueldres,  de  Henrt3. 
Florent  Tuteur  d’Hollandc,  de  Godefroy  Sire  de  Perwcys,  de  Wauthier 
Berthout  AdvoUé  de  Malines,  de  Willaume  Sire  de  Homes  & d’Altena,  de 
Gérard  SiredeMarbais&  de  Pierrelbn  frère,  de  Henry  Sc  Robert  de  Hculde- 
ne&  autres. 

Nous  avons  rapporte  ci-devant  qu'cn  l’an  M C C.  X L 1 1 1.  Tliiery  Com- 
te de  Hoftacdetfansfporta  fon  Chafreau,  terre  & pais  dcDaclhcm  outre  Meu- 
le a ccrtarâesconditions  au  Duc  Henry  II.  or  comme  ladidc  terre  & Comté 
deDaelhemeftoit  mouvante  en  partie  de  la  Duché  de  Limbourg,  noftrc  Duc 
qui  n’clloit  accouftume  de  faire  VafTellage  d aucun  Prince  Icculicr  tant  frit  il 
grand  faufà  l’Empcrair,  fit  plufieurs  devoirs  pour  fe  rendre  Seigneur  ablôlut 
en  ladide  Comté  de  Daclhcm,  & à la  lin  il  traida  fi  bien  avec  Wallcran  Duc 
deLimbourg,  quepar  les  lettres  données  à Lovain  au  moisde  Mars  Mercre- 
di  avantla  fefte  de  Palques  de  l’an  MCC.  LVII.  il  refigna  en  mains  de  noftre 
Duc  touts  les  biens  tant  Allodials  que  héréditaires  fitués  en  la  Chaftelainie 
& Comté  de  Daelhem , que  ci-devant  le  Comte  de  Hoftade  avoit  tenu  en  fief 
defon  pere  Henry  Duc  de  Limbourg,  & renonça  volonrairement  & entiere- 
mentaurdids  biens,  & à tout  droidque  loi  ou  les  iuccdlcurs  y pouroient  au- 
cunement reclamer&pretendre:  Eten  recompcnicdece,  noftrc  Duc  lui  don- 
na la  foinme  de  fix  cents  marcs  de  Cologne , defquels  les  deux  cents  il  lui  de- 
Voitpayeràla  S.  Ican  lors  prochaine,  autresdcuxcentsmarcsàla  S.  Remy  l'uî- 
vante,  & les  reftants  deux  cents  marcs  à k Palquc  de  l’an  immédiatement 
aufii  fuivant;  Icfqucls  payements  fe  dévoient  faire  en  la  Villede  Maeftrichti 
librement  & franchement:  & s’obligea  le  Duc  de  Limbourg,  qu’auparavanC 
qu’il touchcroit  ou  leveroit aucuns  deniers  dcldids  payementsà  faire,  il  don- 
nerat  en  mains  de  noftrc  Duc  lettres  patentes  de  Ion  frere  germain  Adolph 
Comte  des  Monts,  de  Hetiry  Comte  de  Luxembourg  & Gérard  de  Luxem- 
bourg frères  Tes  oncles,  & de  Wilkume  Comte  de  luliers  Ibu  beaufrere,  par 
lelqucllesleldidsPrincespromettront,  quefi  belbingfut  ils  contraindront  le- 
did  Duc  de  Limbourg  en  bonne  foi  & de  tout  leur  pouvoir,  à ce  qu’il  main- 
tienne fermement  toutes  lesconvenanccs  fus-mentionnées.  Et  de  ce  furent 
tefmoins  Wilkume  Comte  de  luliets  fufijiâ,  Wauthier  Berthout  Advoüé  de 
Malines,  ArnouSenelchalSircde  Rotfeker,  Gérard  SircdcMarbais,  Arnou 
Sire  deCrainhem,  Herman  de  Wilre,  Hadon  Senclchal  deRode,  Alexandre 
Marcfchalde  Limboüig,  Henry  de  Calniont,  Willaume  de  Morlebcys,  Wil- 
kume & Alexandre  fils  de  Herman  de  Wilre  & plufieurs  autres.  Enfuite  de 
quoi  Icfdids  Princes  Henry  Comte  de  Luxembourg , Gérard  fon  frere,  P""» 
Adolph  Comte  des  Monts  & Wilkume  Comte  de  luliers  par  leurs  lettres 
donnécsiLovainlcmefmejour&  anquedeffus,  promirent  de  contraindre  le 
Duc  de  Limbourg  & les  lucccficurs  en  cas  debefoing,  à ce  que  l’accord  & 
traitfté  fufdiÆ  foit  par  eux  tenu  ferme  & inviolable. 

Godefroy  Sire  de  Cruningen  par  lès  lettres  données  à Middelbourgeii  Zc- 
lande  le  jeudi  apres  l’oâave  de  Palques  de  l’an  MCC.  LVIIL  recognoit 
avoir  fiiiÆ  homm.ige  à noftre  Duc , i^ui  en  recompcnlc  de  ce  lui  avoir  donne  *'• 
deux  cents  livres  vicisbiancs,  pour  lelquelslediâSire  de  Cruningen  alTlgnaau 
Ducunerente  devingtdeliliiftslivrcslûr  lès  biens  Allodials  de  Wiftendunch, 
lefquclslediÆSiredc  Cruningen  & les  fuccelTèurs  doivent  recevoir  détenir  en 
fiefdn  Duc  & de  fes  heritiers.  Le  léel  du  Sire  de  Cruningen  eft  un  Chevalier 
armé  à cheval , portant  en  l’cIculTon  une  fafcé  i un  fautoir  brachant  lùr  tout 
& au  contreféel  eft  lediâ  elcuftbn  pôle  lùr  kpoiâriue  d’un  aigle,  fes  fils  fu- 
rent Huguc  & Wauthier:  Hugue  fut  Sire  deCruningen&portc  en  Ibnféel  un 
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Chevalier  arm:  aulTi  à cheval,  portant  en  fon  eicullôn  trois  pals,  comme  les 
Sires  deCruningen  defeendusde  lui  ont  depuis  porte,  ce  que  j’ay  bien  voulu 
ici  annoter  pour  les  curieux  en  matière  d’armoirie. 

En  l’an  mefme  M C C.  L V 1 1 1.  le  lendemain  de  la  Pentecolle  Leon  d’Aa  Prinn 
Sire  de  Pollaer&  de  Grimbergeen  partie,  paries  lettres declarc&iccognoit, 
que  tout  les  biens  qu’il  poiTede  en  la  terre  de  Grimberge  il  les  tient  en  fief  de 
noilrcDuc,  & qu’iceux  biens  apres  là  mort  doivent  lucceder  à Aclis  là  fille 
aifnce,  qu’il  at  de  là  première  femme;  & fi  entre  lefdiâs  biens  il  y eull  Alleu 
ou  autre  terre  dequoi  l’on  pouroit  douter  s’il  iiitfiefou  non , il  at  généralement 
receu  le  tout  de  nouveau  à hommage  du  Duc,  en  prefence  de  les  hommes, 
àfinquelàdiâe  fillcfut  de  tantpius  alTeurce  de  ladiâc  fuccellion:  &avec  ce 
il  alllgna  encor  & adherita  ladiâe  fille,  en  prefence  du  Duc,  de  deux  cents  li> 
vresdeterre  au  Lovignoisdans  la  terre  de  Grimberges  en  bois  & autres  biens, 
lèlon  qu’il  elloit  tenu  par  les  convenances  fur  ce  fiddles. 

Entre  Thiery  Comte  de  Cleves  & Otton  Comte  de  Gueldres  il  y avoit 
grand  débat  fur  di  verfes  prêt  enflons  que  l’un  reclamoit  lur  l’autre , mais  quelques 
amispour  éviter  des  inconvénients  de  plus  grande  conlèquence  moiennerent 
entre  eux  certain  accord,  par  lequel  ils  remirent  touts  deux  les  dillêrcnces à 
l’arbitrage  de  Conrard  de  Holladc  Archevcfque  de  Cologne,  de  Henry  de 
Vianden  Evefqued’Vtrecht,  &de  nollreDuc,  lefquels  à certain  jour  defigne 
dévoient  entrer  dans  la  V ille  de  Nimmege , pour  y prononcer  leur  lèntence  : 
mais  comme  le  terme  fut  quelques  fois  prolonge  par  lefdi  As  arbitres , Thiery 
& Thiery  Louf  fils  du  Comte  de  Cleves  par  leurs  lettres  données  jour  de  f‘i-97- 
S.Maurice  XX 1 1.  de  Septembre  dudiA an  MCC.  L VI II.  déclarent,  que 
fl  en  caslefdiAs  Eveiques  firent  faute  de  comparoillre  audiA  Nimmege  pour 
lejour  à ce  defigné , qu’ils  remettent  toute  leur  prctenfion  aujugement  de  no- 
llre  Duc  fêul , laufen  tout  leur  honneur  & héritages. 

Encor  en  ladiAe  année  M C C.  LVIII.  fut  en  la  Ville  d’Anvers  célébré 
unfortfolennel  tournoy,  auquel  le  trouvèrent  laplulpart  des  Princes  & Seig- 
neurs voifins,  mais  un  malheur  troubla  toute  la  felte,  car  Florent  tuteur  d’Hol- 
lande coufin  germain  de  nollre  Duc  y fut  par  melchef  tellement  blelTé  d’un 
coupde lance,  qu’il  en  mourut aulTi-toll;  ce  que  caulà grandes elmotions  en  la 
Comtcd’Hollande,  ou  lesellatsfe  divilèrent  en  partialités,  aucuns  defqucis 
cfleurtnt  Otton  Comte  de  Gueldres  pour  tuteur  de  leur  Comte , autres  appelle- 
rent  nollre  Duc,  qui  vint  en  Hollande  en  tresbon  équipage  & ellat  honnora- 
ble,  &cntreprint  legouvcrncmentavec  Aleyde  vcufvede  leand'Avefnes  tante 
du  jeune  Comte,  mais  aiant  peu  apres  apperceu  les  dillêntions  & jaloufies 
qu’il  y avoit  entre  ceux  du  pais,  il  le  retira  courtoilcment,  laiflàntlegouverne- 
menten  mains  de  ladiAc  Aleyde  fit  des  ellats  du  pais,  dont  depuis  grands  dé- 
bats s’efmeurent  entreles  Hollandois&  Zelandois,  comme  les  Croniques  de 
cespais  rapportent  ailes  au  large.  L’on  voitparune  lettre  de  Gerolph  & Hen- 
ry de  Kets Chevaliers,  donnée  en  Dnvelande  le  mardi  avant  l’AlcenlIon  de 
l’an  fufdiA  MCC.  LVI 1 1.  qu’ils  avoient  promis  par  ferment  d’afllller  no-  Premva 
Are  Duc  au  gouvernement  des  pais  d’Hollande  & Zelande,  julqucs  à ce  que 
Florent  jeune  Comtcfils  de  l’Empereur  Willaumeferoit  parvenu  eneage  com- 
petent. 

l’Imperatrice  Marie  par  lettres  données  en  la  Ville  d’Arras  jeudi  apres  la  Prtmi 
Purification  de  noftre  Dame  de  l’an  MCC.  LVIII.  traniporta  à noftref*'^!' 
Duc  fon  nepvcu  la  Comté  de  Boulogne , que  lui  eftoit  liiccedée  par  le  trelpas 
de  Mehaut  Comteflè  de  Boulogne  & de  Dammartin , comme  plus  particulière- 
ment atefté  rapporté  en  l’eloge  de  ladiAe  Impératrice.  Et  à fin  que  le  curieux 
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leâtfurayÿauni  particulière  cognoinâacc  de  la  lùccenion Paternelle  de  ladiâe  Hemutj. 
Smcnÿiim  Mehaut  Comtcirc  de  Boult^uc  , j’adioufterai  ici  bricfvement,  qu’Alberic  D u c. 

ComtedeDammartin  de  là  femme  ClemcQce  fille  de  Renaud  Comte  de  Bar- 
marim.  Ic-Duc  lailTa  Alberic  1 1.  Comte  de  Dammarciii,  qui  de  fa  femme  Mathilde 
procréa  deux  fils  & trois  filles,  les  fils  furent  Renaud  Comte  de  Dammartin, 

& Simon  qui  par  là  femme  Marie  fut  Comtede  Ponthieu,  defqucls  & leur  po- 
fieritc  nous  avons  parlé  fur  l'an  MCC.  LH.  des  filles  Alix  de  Dammartin 
fut  mariée  à lean  Sire  de  Trie,  Agnes  clpouià  Willaume  Sire  de  Kienes,  & 
Clemencefut  femme  de  lacques  fils  duChaftelain  de  S.  Orner  laquelle  mourut 
tànshoirs.  RenaudComtedeDammartinfilsailhée  d’Albcric  II.  elpoufa  Ide 
Comtcliede  Boulogne  (Iceurde  Mathilde  femme  de  Henry  I.  Duc  dcLothier 
& Brabant)  de  laquelle  il  procréa  une  fille  Mathilde  ComtclTe  de  Dammartin 
& de  Boulogne,  mariée  premièrement  à Philippe  Comte  de  Clermont  fils  de 
Philippe  Augufte  Roy  de  France,  & apres  à Altbns  Roy  de  Portugal,  quid’elle 
n’eult  aucune  pollerité,  ains  du  premier  mariage  Ibttill  une  fille  lenne  de 
France  Comtede  de  Clermont,  femme  de  Gaucher  de  Chadillon  Sire  de 
S.  Aignan,  mais  de  ce  mariage  ne  fortift  audî  lignée  & trefpadà  la  Princede 
lenne  de  France  avant  la  mere  Mathilde,  laquelle  parainfi  venant  à decedet 
làns  hoirs,  les  heritiers  du  codé  Maternel  pour  la  Comté  de  Boulogne  furent 
les  enfants  de  fa  tante  Mathilde  de  Boulogne  Duchede  de  Brabant,  & parti- 
culièrement rimperatrice  Mariefa  fille  aiihée  : pour  la  Comté  de  Dammartin  t 
& autres  biens  venants  du  codé  Paternel  de  la  Comtedê  Mathilde,  il  y eud 
plufieurs  heritiers,  delcendants  de  les  deux  tantes  les  Dames  de  Trie  &dc 
Fienes,  mais  pour  la  Comté  de  Dammartin  elle  padààMathieu  Sire  de  Tric& 
deMonchien  la  poderité  de  quiellc  perfevra  pdàntpar  lesmailbnsdeFayel, 
Nanteuil,  Chabannes,  Anjou-Mcfieres  & Boulaiuviller  julqucs  à ce  que  fi- 
. nalemcnt  Philippe  de  Boulainviller  Comte  de  Fauquenberge  vendit  laditdc 
Comtéde  Dammartin  à Anne  Duc  de  Montmorency  Connedable  dcFrance. 

Btrimtft  NodrcDuc&la  DuchelTc  Aleydelà  femme  donnèrent  pour  la  condrutdion 
iÆtrjihu.  d’an  nouveau  beginage  en  la  ville  d’Acrfchot  leur  grange,  grenier  & place  y 
11J9.  joinéle  en  l’an  MCC.  LIX. 

Aley  de  de  Brabant  Comtedê  d’Auvergne  rante  de  nodre  Duc  avec  Ibn  mari  Prmtt 
IV rfimu-  Arnou  Sire  de  Wcfemaelc  par  leurs  lettres  données  jour  de  la  Magdelaine  de 
l’an  mefme  M CC.  L I X.  promirent  au  Duc  en  cas  qu’il  leur  otdroia  dans  la 
S.  Remy  lors  prochaine  que  les  hommes  de  leur  terre  pouront  pader  avec 
leur  demeure danslcs  franches  Vilics&autresdc  la  terrede Brabant,  qu’ilsquite- 
Dmtss,  vont  au  Ducunerentede  cent  livres  qu’il  leur  atadignée  fut  le  Vivier  de  Duras, 
&reditueronc  les  lettres  que  fur  ce  on  leur  avoir  données. 

Le  Duc  par  fes  lettres  données  à Lovain  Vendredi  apres  la  fede  de  l’Epi- 
iifç.  phanie  de  l’an liifdiéf  MCC.  LIX.  accorda  à Baudewinde  Henin  Sire  de 
Xm  “D®  rente  de  trente  livres  Tournois  fur  le  tollieu  de  la  Ville  d’An- 

j/emin-  vers,pourcdretenucenfiefparlui&fcsfuccedcurs.  Iledoit  filsdeBaudewin 
deQiiincy  diéf  de  Henin  & de  Mathilde  lôeur  & heritiere  de  Nicolas  de  Fon- 
taines Evefque  de  Cambray , & avoit  à femme  Ilàbeau  de  Hay  naut  Dame  de 
Sebourg&  Ai^redelaquelle  illaidà  tres-noblc podcritc. 

La  Comtelm  d’Auvergne  Alix  de  Brabant  avec  fonditd  mari  Arnou  Sire  de  Preimt 
Welcmacle  par  leurs  lettres  données  Lundi  apres  la  S.  Bernabé  XIV.  du 
1160.  mois  de  luing  de  l’an  MCC.  LX.  déclarent,  que  pour  le  grand  amour  qu’ils 
avoientà  nodre  Duc , pour  les  grands  biens  & dons  de  lui  rcceus,  & pour  les 
Ctmt/Jt  ffaix&delpensparlui  foufferts  à la  pourfuite  dudroiétqueleurcompctoit  en 
BnUfiK.  Comté  de  Boulogne,  ils  lui  ont  tranfporté  ladite  Comté  avec  toutes  fes 
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Hekiit  3.  appartenances  & tout  ce  que  toucher  leur  pouvoir , pour  lui  & un  de  fes  hoi  rs 
Duc.  qu'il  voudra:,  tout  ainfi  que  ladide  Comte  de  Boulogne  cftoitercheuS  à ladi- 
te Princede  Alix  de  par  là  Ibeur  Marie  jadis  Imperatricc&  heritiere  de  feue 
Mathilde  Comreffe  de  Boulogne  leur  coufi  ne  germaine , avec  touts  les  revenus , 
fruits  & ce  qu'en  defpcnd , &toutcc  qucdonnerils  peuvent  foit  la  quinte,  la 
quarte  ou  tierce  partie,  ou  la  moidlic,  & tant  & fi  avant  que  leur  pouvoir 
s’eftend;  & promirent  de  le  prelcntcr  la  & ou  il  (crat  befoing  pour  renoncer 
à ladiâeComtc  au  profit  du  Duc,  foit  en  la  couttdu  Roy  de  France,  (bit  en  la 
court  d’Arthoisou  dcTcrouane,  &dc  tenir  bien  &loyaumcntccllcdonnation 
&conveuaucc,  Ibubspeinededeuxcentsmille  livres  de  Parifis,  leiquellesic 
Ducou  les  hoirs  leur  pouront  demander,  s’ils  contrevindrent  à ce  que  delTus 
cftdid,  &à  ce  obligeront  leurs  biens  prelents  &àvcnir  en  quel  lieu  ils  ('oient 
(ituces,  & renoncèrent  a toute  exception  dcprivilege  de  Croix,  Cbcvallerie,& 
autres  données  ou  à donner , & à toute  autre  aide  de  droift  & de  faiét , (bit 
devant  juges  Ecclefiaftiques  ou  feculiers,  & finalement  à tout  ce  que  nui- 
re ou  grever  pouroit  à celle  donnation  & convenance, laquelle  ils  jurèrent  lut 
lesfainéls,  & fiancèrent  corporellement,  pour  fcurtc  plus  grande  fécllerent 
les  lettres  de  leurs  fccis.  Mais  nonobllant  tout  ce,  cefte  donnation  fut  depuis 
debatu'cparlctrelpasde  nofire  Duc  arrive  peu  apres,  & fuccedcrcntcn  ladiâc 
Comté  de  Boulogné  les  enfants  de  ladiéle  Alix  dcBrabantprocrées  du  Com- 
té d’Auvergne  fon  fécond  mari. 

Peu  apres  noftrc  Duc  délibéra  de  palTer  vers  la  terre  Sainéle,  mais  une  ma- 
ladie lui  empefeha  cedeffein , &en  peu  detemps  le  mal  s’augmenta  enforte, 
, que  l’on  commença  à douter  de  fa  convalcfcencc,  par  ou  fc  trouvant  aux  extré- 
mités, il  ordonna  par  forme  de  Tettament  certains  articles  pour  le  bien  de  (es 
i»«o.  pais&fubjeéisSamediapresla  S.MathicuXXVl.dcFcvrierderanMCC.  LX. 
. (bavoir  e(l,  que  de  la  en  avant  fes  Vaflàls  ne  (cront  traiâé  que  par  voye  de 

Ttfl  'tmnt  lullice , & demeureront  libres  de  toutes  tailles  & exaélions , ne  fut  aux  expe- 
d»  Duc.  ditions  militaires  qui  fe  feront  pour  la  defence  & conlèrvation  du  pais,  le 
maintien  de  fon  droid,  réparation  de  quelque  injure,  ou  pour  le  fervicede 
l’Empire,  ou  bien  quand  il  donnerat  en  mariage  (csfilsoufillcs,  ouquandles 
fils  recevront  l’ordre  de  Chevallerie.  Pour  reltitution  de  cc  qu’injuftement  il 
pouroit  avoir  profité  il  commanda  de  prendre  mille  livres  Parifis  annuelle- 
ment duboisde  Soigne,  & autres  mille  livres  des  revenus  de  Brabant.  Il  céda 
aufil-toutes  les  nouvelles  difmes  par  touts  fes  pais  aux  perfonnes  Ecclefiafli- 
ques  aulqucls  de  droiél  ils  (cront  trouvés  appartenir.  Il  voulut  audi , que  l’on 
fini  Ibrtirde  (es pais  touts  Iuifs& autres  uluricrs,  ne  Ibit  qu’ilsfulTent  contents 
de  negotier  comme  autres  marchands.  Au(fi  ordonna,  qu’on  auroità  payer 
(csdcbtes  de  les  meubles,  vaifelle  & argent  promptement.  Et  s’il  advint  qu’il 
ne  feeut  fatisfaire  au  veu  qu’il  avoit  fâiél  de  palTer  outremer , il  veut  que  l’on 
prenne  de  fes  plus  prompts  deniers  la  fomme  de  quatre  raille  livres  monoye 
de  Lovain  pour  eftre  employées  en  l’cquipage  desChcvaliersqui  feront  ledift 
voyage  en  fon  nom,  & (brviront  Dieu  pour  lui.  Et  pour  leldibls  deux  mille 
livres  pour  la  rellitution , & lesquatreraille  livrcspour  la  terre  Sainéle,  il  in- 
(litua  exécuteurs  frere  Gérard  de  Huldeberge  jadis  Prieur  des  Dominicains 
à Lovain,  frète  Wauthicr  de  Trêves  Religieux  dudiél  Ordre,  frere  Pierre  Le- 
élcur  des  frcres-iMineurs  à Bruxelles  & Gérard  Sirede  Marbais,  aufquels  il 
donne  plcine&cnticredifpofitiondefdiéles  fomme.s.  Et  avec  cc  il  requiert  in- 
(lammentàtout  Nobles  hommes  fes  Valîâls,  &àtontsfcsparcnts&amistant 
Ecclcfiaftiquesque  feculiers,  qu’ilsveuillcntalTifterlefilids  exécuteurs  dcfaiél, 
confeil  & faveur.  Et  fi  l’on  trouve  qu’il  s’eft  raefprins  envers  quelqu’un  de 
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ne  l’avoir  garanti,  ou  qu’il  aye  ufurpc  quelques  terres  appartenantes  à com- 
munautés, les  rclêrvant  à lui , ou  les  donnant  à autrui  ; il  veut  que  leidiâs 
exécuteur  en  facent,  l'elon  qu’ils  trouveront  convenir  en  équité  pour  le  falut 
de  Ion  ame. 

Aiant  le  Duc  ainfi  difpofc  des  ebofes  temporelles,  il  ne  Ibigna  moins  du 
Ipiritucl,  le  fâilànt  munir  des  S.  Sacraments,  & conloler  par  la  leâure  de  la 
Smtrff-  s.  ülcripture  & autres  devotes  exhortations,  pendant  que  la  maladie  gaignant 
f"'  petit  a petit  lui  fift  pafler  de  celle  vie  à une  meilleure  en  Ibn  Chafteau  à Lo- 
vain  le  dernierjour  du  mois  de  Février  de  l’an  lulilidt  MCC.  LXI.  llil  Ro- 
main. Son  corps  fut  enfcvcli  en  l’Eglife  des  freres  Prefeheurs  de  l'Ordre  de 
S.  Dominique  audid  Lovain , du  collé  de  l’Evangile  entre  le  Choeur  &laChap- 
pclleduDuc,  foubs  une  tombe  de  marbre  bleu  eflevee  de  trois  pieds  & demi , 
longue  de  dix  pieds,  avee  là  figure  & celle  de  la  Duchelle  fa  femme  taillées  en 
bofic,  tout  ainfi  qu’ellccllreprclcntécci-apres.  En  haut  contre  la  muraille  du 
Chœur  cil  dépeint  le  Duc  avec  la  Ducheflë, à genoux  avec  la  rcprclcntation  du 
dernier  jugement,  & embas  cil  clcript. 

Hic  fubtus  j'acet  Dns  Hcnricus  huius  nominis tertius Princeps 
llluftris,  Dux  Lotharingiæ  & Brabantiæ  lèxtus , buius  Clauftri 
fundator  ac  coti  fundi  dator  ; quiobijt  anno  MCC.  LX.  Ul- 
tima  de  Februarij. 

Hic  jacet  Donnina  Aleydis  de  Burgundia  DucilTa  cius  Vxor, 
iflius  Clauftri , & Clauftri  de  Oudergem  pia  fundatrix,  ncc  non 
Ordinis  totius  Prædicatorum  benigna  amatrix,  quæ  obijt  annoi 
Domini  MCC.  LXXIII.  X X 1 1 1. die  Otftob. 

L’on  voit  encor  audid  Chœur  diverfes  vitres  anciennes  de  ce  tcmpslaavcc 
armoiries  reprcrentantslcDuc,la  Duchefle,  Henry Lantgrave de HclTcfrcrc 
au  Duc,  Henry  deLovain  Sirede  Gaesbecklbn  coufin  germain  & autres  leurs 
parents  8c  alliés. 

Stjmtxri.  1 1 clloit  Prince  débonnaire  pacifique&  peu  ambitieux , fort  addonné  à la  pieté 
&devotion,  aufurplusnonmoins  valeureux  que  prudent,  8c  qui  feavoit  bien 
défendre  fes  pais  & Vaflals  qu’il  gouverna  avec  bonne  règle  l’clpacc  de  XIII. 
ans  un  mois  & fix  jours  fiilànt  fleurir  la  lullice  par  l’oblcrvance  des  Loix  en 
tdutes  fes  terres. 

La  Duchefle  Alcyde  fa  femme  clloit  fille  de  Huguc  Duc  de  Bourgogne, 
Princclfc  fage  8:  vertueufe,  combien  qu’un  peu  trop  véhémente  en  les  paf- 
Snmt-  fions.  Elle  gouverna  la  Duché  de  Brabant  bonne  elpacc  durant  la  mimoritc 
'“t’-  defesenfants,  &avoitgrande corrclixrndcncc&communicationavecS. Tho- 
mas d’Accfuindc  l’Ordre  de  S. Dominique,  comme  il  appert  par  divcrlcs  let- 
tres qu'elle  lui  eferivit,  requerantibn  confeil&  advis  fur  diveriès  occurences^ 
& ledid  Saind  lui  at  dédié  Iciy.traittédc  les  opufcules , ou  il  traidé  particu- 
lièrement comme  un  Prince  peut  lagement  & fans  offence  le  comporter  au 
gouvernement  de  fes  ellats,  Sc  loUe  fort  nollre  Princefle  de  pluficurs  vertus, 
principalement  de  la  pieté  & dévotion  qu’elle  avoit  à fou  ordre.  Ellcfitedificr 
dans  le  Monallcrc  dcfdids  frères  Prefeheurs  à Lovain  une  maifon  pour  là  de- 
"mcure&rctraide,  à fin  d’élire  plus  à la  main  pour  vifiter  fouvent  le  tombeau 
de  Ibn  cher  mari , laquelle  maifon  par  fes  lettres  données  le  lendemain  apres 
Pafques  de  l’an  MCC.  L X 1 1 1.  elle  légua  audid  Monallcrc  apres  fa  mort. 
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Elle  cull  pour  doUaire trois  mille livresde  Lovainlurla  Villcdcludognc  & les 
appartenances , & encor  cinc  cents  livres  fur  Genappe , que  le  Duc  lui  avoir  at 
lignés  avant  Ibn  trelpas.  Elle  mourut  le  XXIII.  d'Oûob.  de  l'an  MCC.  LXXIII. 

& gift  lez  Ibn  mari. 

Le  Duc  comme  aulli  la  DuchclTc  eftoient  particulièrement  affedionnes  au- 
-did  Ordre  deS.Dominiqueîcparainfi  ils  fondèrent  pour  les  freresdudid  Or- 
dre en  la  Ville  de  Lovain  un  Monaftere  en  l'an  MCC.  LVI.  finie  lur  la  O'»""- 
Thile & encor  en  l'an  MCC.  LVI  II.  ils  donnèrent  pour  amplifier  Icdid!*'  **.^ 
Monaftere  certaine  place  nommée  Oflèneufvelt,  fituée  fur  ladidc  Riviere^ 
derrière  le  jardin  dudidCloiftre.  LaDucheflcAleydcfonda  aufli  pourdesRe- 
ligieufcs  dudid  Ordre  un  Cloiftre  did  Vau-la-EÎuchcftè  ou  Oudergem  près 
Bruxelles.  Le  Beginage  à Webbekem  près  la  Ville  de  Dieft  fut  fondé  en  l'an 
MCC.  LIV.  par  Arnou  Sire  de  Dieft,  qui  à ceft  effed  achapta  certain  Alleu 
illec  de  l'Abbé  de  S.Tron  ;&  autres  plnfieurs  places  devotés  furent  commen- 
cées & augmcDiccs  durant  le  régné  de  noftre  Duc. 
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ENFANTS  DE  HENRY  III.  DÜC  DE 
LOTHIER  ET  DE  BRABANT,  ET 
D’ALEYDE  DE  BOURGOGNE 
SA  FEMME. 


HE  N R Y Prince  de  Brabant  quoi  qu’il  cfloic  fils  ailhc , ne  fucceda  à fon 
pere,  ainspar  les  menées  delaDuchefle  Aleyde  futrejeélé  par  au- 
cuns des  eftats  pour  n’avoir  la  naifvetc  & promptitude  d’elprit  cigale  à fon 
frere  lean,  qui  cftoit  bien  chéri  de  leur  mère  ; toutes-fois  ceux  de  la  Vil- 
le de  Lovain  avec  quelques  Nobles  du  pais  jugeoient , qu’on  faifoit  tort 
à ce  Prince  lui  oftant  la  fuccellion  que  Dieu  & la  nature  lui  avoient  don- 
née, & par  ainfi  entreprindrent  là  proteélion  & dcfencc  contre  la  Du- 
chcllc  & fes  fauteurs,  comme  nous  dirons  en  fon  lieu:  mais  quelque  temps 
apres , de  fon  propre  mouvement , ou  pluflot  par  induélion  de  là  mère,  il 
renonça  & céda  tout  le  droid:  adion  & prééminence  que  comme  à fils 
aifné  lui  competoit  en  la  fuccefiîon,  eftats,  pais,  terres  & biens  que  le  Duc 
fon  père  avoir  polTedé  & tenu,  au  profit  de  Ibn  frere  lean.  Er  à fin  que 
pour  l’advenir  toute  occafion  de  querelle  fut  levée,  la  Ducbcllc  feeue  fi 
bien  guider  cclt  affaire , que  le  Prince  Henry  print  une  làindc  rciblurion 
& fe  rendit  moine  en  l’Abbaye  de  S.  Eftienne  à Dijon  en  Bourgogne  Ordre 
de  S.  Auguftin , ou  depuis  il  fit  là  profclTion  folcnncllc  le  premier  jour 
d’Oétobre  de  l’anMCC.  LXIX.  comme  l’on  remarque  par  certaines  let- 
tres de  certification  de  mcfmc  date.  Il  fcmblc  toutes-fois  que  fon  pere  le  Dmst!»- 
Duc  Henry  III.  l’avoir  deftiné  pour  fon  fuccclicur,  car  il  avoir  traidé  fon 
mariage  avec  Margarete  de  France  fille  du  Roy  S.  Louis , comme  l’on  voit 
par  lettres  dudid  Duc  & de  la  Duchelle  Aleyde  données  en  l’an  MCC. 

LVII.  par  lefquclles  ils  rccognoilTcnt  avoir  rcceu  dudiét  S.  Rov  & de  la 

Roy- 


Digitized  by  Google 


L I V R E I V.  271 

Royne  Margaretc  <â  femme  qainfe  mille  livres  à caufe  du  traidté  dcmariage 
conclu  entre  leur  fils  aifnc  le  Prince  Henry  Ôc  Margarcte  fille  dudiâ  Roy, 
promettans  de  rendre  ladiâe  femme,  en  cas  que  lcdi(J  mariage  n’euftefTeiâ, 
cc  qu’aufii  arriva  pour  les  raifensdclTus  rapportées,  mais  depuis  fut  la  Prin- 
cdle  Margaretc  conjoinde  camariagcàlbn  frcrc  Ican  l.Dncdc  Brabant  com- 
me nous  dirons  en  fen  lieu. 

*4-  I E A N I.  du  nom  Duc  de  Lothier  & de  Brabant , fecceda  à fon  pere  & con- 
tinua la  lignée  de  nos  Ducs. 

14.  Godefroy  de  Brabant  rcccut  pour  fen  partage  les  terres  d’Aerfclior, 
Sidienc , S.  Achten-Rode  & autres,  & de  lui  &fa  pofterité  ferat  taidampic 
mention  au  Livre  V.  de  nos  Trophées. 


Marie  de  Brabant  fut  fecondc  femme  de  Philippe  Roy  de  France  III. 
du  nom  veuf  d’Ifàbcau  fille  au  Roy  d’Arragon,  Iccontrad  de  leur  maria- 
ge fut  arrefte  au  Challeau  du  bois  de  Vincennes  au  mois  d’Aouft  de  l’an 
AICC.  LXXl  V.  & en  l’année  enfuivante  elle fiic couronnée  felcnnelle- 
ment  en  la  S.Chappelle  du  Palais  Royal  .à  Paris,  par  les  mains  de  Pierre 
Arclicvcrque  de  Reims.  Elle  entra  apres  en  dilgracc  du  Roy  Ibn  Mari 
fur  quelques  mauvais  rapports  & faufes  imaginations  femées  par  la  malice 
de  Pierre  de  la  Broche  lavorit  du  Roy  , mais  eftant  fon  innocence  rcco- 
guuë , & le  did  ilc  la  Broche  convaincu  de  faufeté,  elle  demeura  plus  qu’au- 
paravaut  en  la  grâce  du  Roy  ; auffi  fes  vertus,  raodeftic,  beauté  & autres 
houneflcs  conditions  la  favorifoient  & rendoient  aimable  & chcrie  des 
grands  & petits.  Eftant  depuis  le  Roy  Philippe  trcfpaflc  en  l’an  MCC. 
I. XXXV.  elle  vefquft  en  viduité jufi]ues  en  l’an  MCC C.  XXI.  leX.de 
lauvier,  pafiant  lors  de  ce  fiecle  à la  vie  éternelle,  ibn  corps  rcccut  Sépul- 
ture en  l’Eglife  des  frcrcs-mineurs  à Paris,  & ibn  creur  fut  depofité  avec 
fon  mari  aux  Dominicains  illcc.  F.llc  fit  rebaftir  de  nouveau  l’Holpital  en  la 
Ville  de  Noyon,  & fitpluficurs  biens  aux  perlbimcs  Religieufes.  Et  com- 
me elle  avoit  taid  lever  une  grofle  femme  de  derniers  des  luifs  déracinants 
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Hv-;rï3.  au  Royaume  de  France,  elle  en  euft  apres  quelque  remors  de  conlcience, 
^ & par  ainfi  elle  fit  lür  ce  confulter  le  Pape  Clément  V.  qui  approuva  ce  que 

faiâ:  avoit  cfté;  toutes- fois  exhorta  noftrc  Roy  ne  d’employer  leldiâs  de- 
niers (procédants  d’ulures)  pour  faire  la  guerre  aux  infidels,  à quoi  aurti  elle 
les  conrribua  libéralement.  La  pofterité  d’elle  ferat  rapportée  fur  la  fin  de  ce 
quatricfmc  Livre. 
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BRABANT  DE  XVI.  COSTE’S. 


p^ugue  Duc  de 
IBourgogne. 
mort  117».  < 
GllUCifle- 

aui. 


Alix  de 
Bourgo 
fDC  l^u 
chc/Tc  de^ 
liothier 
& de  Bra- 
bout. 


fEudes  Duc  de  Bout- 
gogiïc.  mort  1118:^ 
GUI  àCilleaux.  * 


Hugue  Duc  de  Bour> 

Signe,  mort  1191. 
iü  i CÜleaux. 


rEudes  Duc  de  Bour. 
)goe.  mourut  1162. 
U1  i Cillcaux. 


Aleyde  de  lorrai- 
ne. 


t Marie  Comtenê  de 
Champagne. 

Mathieu  Duc  de  la 
haute  Lorraine.  Mort 
1177. 

Bcrthe  foBur  de  l’Em- 
^pcrcur  Fredric  i« 


^Huguc  Sire  de  Ver- 
gy,  Autrey,  &c.  ^ 


Alix  Dame  de  Ver- 

y&y* 


■Gui  Sire  de  Vergy, 
Autrey,  &c. 


Adelays  Dame  de 
Beaumont  fur  Vieca- 
^nc. 


fGarnîer  Sire  de  Tray- 
nel,  &c. 


iGÜette  de  Trayncl.i 


^La  Dame  de  Marlgny. 


f Robert  2.  Comte  de 
Dreux,  Braine,  dtcJ 
Mourut  1218.  ^ 


Ijolcnte  de 
Ibreui. 


Robert  3.  Comte  de 
Dreux,  mort  1233.  ^ 


Robert  de  France  Com- 
te de  Dreux,  mort 
1188. 


Agnes  Dame  de  Brai- 


Lconore  Dame  de 
S.  Vallcry. 


Jûlente  de  Coucj. 


Thomas  Sire  de  S. 
Vallcry,  Dommart, 
Aut,  ttc. 


fRaoul  Sire  de  Coucy. 
Mortii9i. 


Agnes  fille  au  Com- 
te de  Haynaut. 


Bernard  Sire  de  S. 
Vallcry. 


tEleonore  Dame  de 
Dommart. 


Adele  de  Ponihicu.  ■< 


•Jean  Comte  de  Pon- 
tbieu. 


Beatrix  fille  au  Com- 
be de  S.  Pol. 
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Princes  > Barons  i Nobles  & Vaflàls  de  Brabant. 


I Henry  de  Brabant 
Lantgrave  de  Thu- 
iingc&  HcfTe  ficre 
au  Duc. 


iWalleran  Doc  de  jOttonCôtedeGoel- 
T .imhniirP-  drcs  . dc  Sucphcn 

&dekVeluwe. 


4 lean  Comte  de  Los 
& de  Duras. 


yThiery-Locffils  au 
Comte  de  Clcves. 


9 Thicry  Sire  dc 
Heynsberge. 


«îThiery  Sire  deFau- 
quemont. 


-loWauthier  V.  Sire 
& AdvoUé  de  Ma- 
tines. 


yWillaumc  didl  Gé- 
rard Sire  dc  Grim- 
bcigc , Ninhovc  & 
Rumpft. 

xiWauthicr  Sire 
d’Engien. 


8 Godefroy  Sire  de 
Perweys  fon  &ere. 


Il  Henry  Sire  de 
Cuyek,  Renier  & 
Thiery  fes  fteres. 


JJ  Henry 
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IJ  Henry  Sire  de  Bre-  i4Willaume  n.  Sire 
da,  ^iges,  Scho-  de  Homes,  Altc- 

ten,  &c.  na,Weert  jHildua- 

ren-becc,  Dyfcn, 
Hefe,Lcendc,&c. 


I f Arnon  «I.  Sire  de  t6  Gérard  III.  Sire  de 
Wefemaele,  Wq-  lauche , Hieiges, 

uerloe.OIvc.Her-  Baudour , Bioul, 

fele,&c.MarcfchaJ.  &c. 


17  Henry  Benhout  i8Thiery  de  Wal- 
Chaftelain  de  court  Sire  d’Aa,An- 

Mons,  frereauSi-  derlecht,  Lennick, 

re  de  Maiines.  &c.  par  (a  femme. 

ît  Gilles  Sire  de  Tra-  xx  Gérard  de  Marbais 
lignies , Silly , &c.  Sire  du  Broch.. 


ijThiery  Sire  de  loSigerdeGandSirc 
Bierbais,  Golèlies,  de  Grimbcrge  par 
là  femme. 


13  Leon  d’Aa  Sire  de  14  Arnou  Sire  de 
Grimberge , Pol-  Heufdene  , lean  , 

laer,  Buggenhout,  Henry  & Robert 

• fes  fils. 
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if  Henry 


ly  Henry  Berthont  r6Willaume'deGrîin-  17  lean  Berthont  Sire  x8  Henry  Sire  de Bro- 
Sire  de  Diiffle , berge  Sire  d’Af-  de  Berlaer , . Gra-  tershem , Santho- 

Geele,  Ofterloe  , fchc.  mines.  vcn,  &c. 

&c. 


ly  Godefroy  Sire  de  30  Godefroy  Sire  de  31  ArnouSircdeWal-  3 z Philippe  Comtede  | 
Cruningen  , Wif-  Percke,  frere  au  hain.  Vianden. 

fcndunck,  &c.  SiredcWefemaele. 


3 3 Leon  Chaftclain  34GillcsBerthoucSi-  3 y Henry  de  Grim-  yôBaudewin  de  He- 
de  Bruxelles.  re  de  Honebcke,  berge  Sire  de  Moer-  ninSitcdeFoniai- 

frere  auSiredeMa-  fcke,  frere  au  Sire  nés. 

lines.  d’Aflche. 


Ofton 
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Oftoa  cJc  Tradg- 
nics  Sire  de  Ha- 
quignies  & Brai- 
ne-Caftel. 

Arnou  de  Wal- 
hain  Sire  de  Cor* 
baix. 


Arnou  & Willau- 
me  de  Liere  fils 
ti  Arnou. 

Raoul  SircdeWil- 
re , & Ginnekin 
ion  fils. 

Gilles  deWalhain 
Sire  de  Boule , S. 
Gcry,  &c. 

Iwain  Sire  de 
Winge. 

Francon  de  Leve- 
daele. 

Renier  de  Latig- 
dorp. 

Amaury  de  Cor- 
debeke. 

Anthoine  d’Op- 
peheeni. 

LidekinSc  leande 
Heirode. 

Henry  dErps. 

Wauthicr  dcLot- 
the. 

lean  Boede. 
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Pierre  frere  au  Si- 
re de  Marbais. 


Gilles  Sire  d’AI- 
phen  & Willau- 
ffle  Ion  fils. 


leon  dAerlchot 
Sire  de  Scoonho- 
ve. 

Gérard  d’Iilche 
Sire  d’Anderilat 
Scnefcbal. 

Odreu  de  Wal- 
hain  Sire  de  Ro- 
chenées  Ibn  frere. 

Godefroy  & Wil- 
laume  de  Scaede. 


Gérard  d'Eecho- 
ve. 

Bernard  de  Lede- 
berge. 

Robert  d’Over- 
gem. 

Renier  deHover- 
dUe. 

W onchier  de  Ci- 
penhout. 

Arnou  de  Horte- 
beke. 

Lambert  de  Lan- 
gerape. 

lacquesvan  Ham. 


Louis  Berthout  Si- 
re de  Keerbeigcn, 
& Rafo  ibn  frere. 


Wautier  II.  Sire 
de  Berchem  & 
Ranft.  & Willau- 
me  ibn  frere. 

Arnou  Sire  de 
Crainhcm,Goyc- 
ke. 

Gilles  Sire  de 
Quaderebbe  & 
Franco  fon  fircre. 

Jacques  de  Wal- 
hain  SiredeBlam- 
mont  ibn  frere. 

Henry  de  Filfbr- 
de  diâ  Utenhove 
fils  de  lean. 

Thiery  de  Rum- 
beke. 

Iwain  de  Sittert. 


Everardd'Oppen- 

dorp. 

Willaume  de  Cal- 
frere. 

Engelbert  de  le 
Heyde. 

Pienc  de  Hacren. 


Wonthier  de  We- 
iènbeke. 

lean  de  Leeuw. 


Aaaa 


lacques  Berthout 
frète  au  Sire  de 
Dttffle. 


Renier  dAerlchot 
diâ  Cluet  Sire  de 
Riviere.&Richon 
ibn  frere. 

Daniel  de  Crain- 
hem  SiredeWan- 
g'- 

Willaume  dAer- 
ichot  Sire  de  le 
Brugge. 

Henry  d’Oycn- 
brugge  fils  d’Ar- 
nou. 

Hugue  de  Gagel- 
donck  & Gode- 
froy fon  frere. 

Wanthier  & Hen- 
ry de  Houtain. 

Simon  Utenhove 


Adam  de  Wolu- 
we. 

Wanthier  Sire 
d’Elewite. 

Simon  de  Natb. 


lean  de  lauche. 


Gérard  de  Stry- 
hout. 

Gilbert  de  Diden- 
gem. 

Willau- 
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Willaume  de  Ro-  Thiery  de  Co-  Ican  Aleyns. 
denbeke.  ninck. 

Thiery  de  Swin-  Hëry  vande  E yc  Liebert  de  Dus. 
drech.  ken. 

André  de  Mallant.  Jacques  de  Pum-  Pierre  de  le  Mcre. 
beke. 


Gisbert  de  Cam- 
penhouc  le  jeune. 

Baudewinde  Ste- 
venifle  filsde  Pop- 
pon. 


Paul  de  le  Elft. 
Golcclin  Bock. 


Henry  Noie. 

Gérard  de  Hulde- 
berge. 


Gilles  deCouden- 
bei^c, 

Gisbert  Cloer. 


Arnou  de  Liere 
fils  de  W illaumc. 

Pierre  de  Berfelc 
& Hcry  Ion  frère. 

Servaes  de  Stee- 
lande. 
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» 

Chapitre  VU. 

le  trelpasdu  Duc  Henry  III. advenu  fur  le  commenscmcnc  de  /ry 
l’an  MCC.  LX.  ftil  Romain  l’on  dilpura  entre  les  plus  proches  H"‘“- 
Difpntt  du  fang  de  Brabant  pour  la  regence  & tutcle  de  les  pais  & enfants 

demeures  en  bas  eage.  Henry  Lantgrave  de  Thuringe  & HefTc  pre-  p.  a Thi- 
tendoit  eftre  le  plus  apparent,  comme  frere  du  Duc  trcfpafle  ; mais  la  Duchellê 
Alcydetrouvamoicn  d’empelchcr  Ion  delTein.par  diverlès  raifbns  qu’elle  pro- 
pofaauxeftats  dupais:  d’ailleurs  Henry  deLovain  SircdeGaesbeckecoufin 
germain  du  Duc  defiinû  vouloir  eftre  préféré  à touts,  comme  aftes  proche 
ou  cofte  de  l’efpce  & qui  avoir  terre  & Banicrc  cnBrabant,  mais  la  Duchellè 
merc  s’oppofa  parvoyes  lècretes  àfèsprctenfions.cequ’eftantappcrceu  par  le 
Sire deGaesbeck, qui  envers  le  peuple avoitgrand  crédit, il entreprint  de  faid 
le  gouvernement  des  pais.ee  que  les  eftats  trouvèrent  fi  mal, qu’ils  appcllcrent 
Otton  Comte  de  Gueldrcs  & fon  frere  Henry  Efleu  de  Liège , lefquels  de  jiar 
leur  merc  eftoient  aufti  proches  aux  enfants  comme  le  Sire'dcGacsbcck , qui 
parainfi  firt  contraint  le  retirer  hors  de  Brabant,  & demeura  quelque  temps  le 
gouvernement  entre  les  mains  dudid  Comte  Otton , mais  finalement  la  Du- 
cheffe  Alcyde  avec  les  eftats  trouvèrent  moien  de  renvoyer  ledid  Comte  Sc 
l'Efteu  fon  frere,avecun  Courtois&  liberal  traidcment,&  furent  defignes  tu- 
teurs de  par  lefdifts  eftats,  Godefroy  Sire  de  Perweys  Prince  du  fangilc  Bra- 
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bant  & Wauthier  Bcrchout  AdvoQé  de  Malines,  Idquels  avec  la  DuchclTc 
Aleyde  avoyent  lalurintendencedes  affaires  du  pais,  KdeslorsToncommeu- 
ça  à craiâer  eotie  eux  de  menre  noffre  Prince  lean  en  la  (ucceflîon  de  Ton 
pere,  à quoy  aufli  plufieurs  des  Barons& Villes  s’inclinèrent,  conliderants  la 
pecicc capacité  du  Prince  Henry  l’ailhé , & lesgrandes  elperances  quel’agilitc 
Sçpromcitude du  fécond  promettoient,  & liir tout  la Duebeffê pouffbit  cet 
affaire  pour  particulière  affcâion  qu’elle  avoir  au  Prince  lean  ; toutcs-foisce 
changement  ne  plaifoit  à d’autres,  &parriculierement  ceux  de  la  Ville  de  Lo- 
vain  s’ofçoferent formellement,  allegants,  ques’e(loitcholeinique,contreJa 
raifon  & les  loix  de  la  Patrie,  que  le  maifnc  feroit  préfère  à l’aifné,  à quelle 
caufe  que  ce  fut.  Le  principal  chef  de  celle  bande  elloit  Amou  Sire  de  VVdc- 
maele  Marcfchal  de  Brabant,  lequel  pour  avoir  efpoulc  Aleyde  de  Brabant  • 
tante  au  Duc  Henry  III.  jugeoit  qu’on  lui  failbit  toit.de  ne  l’avoir  conllitué 
tuteur  de  lès  petits  nepveux,&comme l’ambition  ellmcrc  deconfufion , celle 
jaloufie  couverte  du  manteau  de  pieté  envers  le  fils  aifne  & les  loix  de  la  Pa- 
trie, caulâ  depuis  des  grandes  dilfcntions  & troubles  dans  nollre  Duché,  & 
pafla  la  chofe  fl  avant,  que  les  communautés  en  la  Ville  de  Lovain  le  bandè- 
rent les  un  contre  les  autres,  ceux  de  la  làâion  de  laDuchelIè  le  reclamoient 
Blanckaerts  & les  autres  le  dilbient  Colvers,  à caulè  de  leurs  Capitaines  qui 
elloient  de  cesBimilles  ; le  Sire  de  W efemacle  en  ayant  l’advcrtence,  accourut 
aulll-toll  avec  quelq’ues  Chevaliers  & lit  Ibrtirde  la  Ville  le  parti  des  Blanc- 
kaerts & entreprintlui-meline  le  gouvernement  de  la  Ville.  Les  cllats  du  pais 
envoyèrent  devers  lui  leurs  députés  pour  lui  perluader  qu’il  eull  à mettre 
bas  les  armes;  & l’affcurcr  que  rien  ne  lèroit  changé  làns  l’adveu  des  ellats 

feneralement  ; mais  il  ne  voulut  à ce  entendre , rejcéünt  lacoulpedu  defordre 
WauthierBerthout,  qu’il  dilbit  autheur  de  celle  nouvauté  ,&  l’accufoit  de  ce 
qu’il  avoir  des  fecretes  intelligences  avec  la  Ducheffè  au  delàvantagcde  l’ellat 
& de  leur  liberté  ; ces  railbns  elloient  li  vivement  imprimées  dans  la  fântalie 
de  ceux  de  Lovain  qu’en  l’an  MCC.  LXIV.  ils  prindrent  les  armes  à bon 
efeient,  & foubs  la  conduiâe  du  Sire  deWefemaele  leur Capitaine,marchc- 
rent  vers  les  terres  dudid  Wauthier  Bertbont,  délibérés  de  prendre  vengean- 
ce des  témérités  dont  ils  le  coulpoient;  maisBerthout  en  aiant  eu  l’advertcn- 
ce  avec  cegx  de  Malines  & Bruxellesdcs  vint  rencontrer  en  un  lieu  nommé  la 
Leelpe,entreLovain  & Malines,  bu  de  part  & d’autre  fût  ferieufement  com- 
batu,mais  finalement  ceux  de  Lovain  s’ellants  mis  en  deibrdre  furent  fi  rude- 
ment chargés,  qu’ils  prindrent  la  ftiite  ,lainàntoutrcles  morts  plufieurs  prifon- 
oiers,  entre  lelquels  furent  Godefroy  Sire  de  Percke  & Gérard  de  (^abc- 
ke  freres  du  Sire  de  Wefemaele  & Wauthier  de  Colvere  Chevalier:  toutes- 
foispour  cela  ne  ceflerent  les  troubles  & diffentions,  ains  plullot  s’augmen- 
toient  dejour  à autre;  mais  nous  les  laillèrons , pour  parler  d’antres  affaires 
qui  cependant  le  traiâerent. 

Arnou  Sire  de  Rotftlaer  & Scnefchal  de  Brabant  & Béatrice  de  Forvie  fa 
femme, cllants  en  l’Abbaye  de  Vlicrbekc  en  ptefèncc  de  la  Ducbcfic  Aleyde 
tutrice  légitimé  de  Brabant  & de  fès  hommes,  recogneurent, avoir  traniporté 
en  pure  aumolne  au  Monallcre  du  Parc-des-Dames,  par  forme  dedonnation  CiMn 
entrevifs, la  difme,  grande  & petite,  qu’ils  avoient  en  la  terre  & Paroice  de 
Rotfelaer,  tout  ainn  comme  ils  la  tenoient  en  fief  avec  autres  leurs  bien.  Et 
par  autres  lettres  données  en  l’an  MCC.  LXI.  Jeudy  apres  la  St.  Denis , le- 
di(â  Sirede  Rotfelaer  s’oblige  pardevant  les  Elchevins  de  Lovain,  que  quand 
les  fils  de  ladiéleDucheflc  feront  en  eage  competent, pour  recevoir  fon  hom- 
mage, qn’il  ferat  tout  ce  que  Inr  ladiâe  donnation  lui  lèrat  ordonné  par  les 

hommes 
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hommes  du  One,  & à Eiuce  de  ce  il  promit  d’entrer  en  la  Ville  de  Lovaio,  & Team  i, 
n’en  fortirjulqucs  à l’entiere  latis&âion  de  ceux  dudift  Monafterc,  &dece 
donna  rcipondancs  Arnou  Sire  de  Walhain  & Thiery  Sire  de  Bierbeke  hom- 
mes Nobles,  avec  Gérard  d’Iffche,  Willaume  de  Bereghem  & Franco  Che- 
valiers. 

Philippe  Sire  de  Hovclts  par  fes  lettres  données  le  Lundi  apres  l’oâave  Prtuvti 
iDii.  de  S.Picrre  & S.  Pauldc  l’an  MCC.  LXII.  recognoit  tenir  en  fief  de  la /’«• ‘°®‘ 
Jt  Diichefie  Aleydc  & du  Prince  Henry  fon  fils  ailné  fix  chariots  de  vin  par  an 
nTitit.  ^ \^rcl■cle,  du  md'mcvin  que  le  Roy  des  Romains  donne  illec  au  Duc  deBra- 
bant.  pour  les  recevoir  julijuesi  ce  que  ledift  Sire  de  Hovclts  ferat  rembourfe 
de  la  lomme  de  deux  cents  marcs  de  Cologne. 

Entre  les  Chanoines  de  l’Eglife  de  noftrc  Dame  en  Anvers  d’une  part,  & Citnti 
d'^nctri.  Willaume  s’Clauwaerts  Efeoutette,  Nicolas  Amman,  Arnou  Changeur  de 
ladicte  Vdle , & lean  Alley  n & leurs  adjoiuâs  d’autre , y avoir  quelque  débat , 
que  par  les  parties  finalement  fut  remis  au  dire  & jugement  de  la  Duchefle 
Aleyde,  laquelle  de  l’advis  de  l’Efleu  de  Liège  & du  Comte  de  Gucldres  fon 
frère  lors  tuteurs  de  Brabant  trouva  moyen  de  les  menre  d'accord  par  fenten- 
ce  donnée  en  l’Abbaye  de  S.Michicl  audiâ  Anvers  leudi  devant  la  S.  Clément 
iitj.  de  l’an  MCC.  LXIII.  Tefmoins  Wauihier  Berthout  AdvoUc  de  Malincs , 

Arnou  Sire  dcRotlelacrSenclchal,  Henry  Sire  deBautershem,  Wauthier  de 
Wingcnc  Scnel'chal  & autres. 

I i6f.  Godefroy  Sire  de  Perweys  trefpalTa  en  l’an  MCC.  L X V.  peu  apres  qu’il 
Bjmcri-  avoit  clic  defignc  avec  l’AdvoUé  de  Malincs  tuteur  des  enfants  de  Brabant,  dZwiu. 
htm.  pjysfut  par  commun  accord  efleu  par  les  ellats  en  fa  place  Henry  Site  f’.a  TU- 

de  Bautershem  qui  tresbicn  s’aquitta  en  cefte  charge.  ’”*• 

ITtftmiu-  AudiélanMCC.  LXV.  au  mois  de  May  Godefroy  de  Wefcmaele  Sire 
U.  de  Percke  & Ifentrude  d’Alphcn  fa  femme  par  leurs  lettres  confirmèrent  la 
Aiihtm.  donnation  de  la  dilate  en  certain  lieu  auditfr  Percke  nommé  Bocht,  avec  tout  Printi 
ce  qu’en  terres  rentes  & autres  chofes  ci-devant  en  l’au  MCC.  XIX. /«-too- 
Lutgarde  Dame  de  Schoten  Sc  Breda  de  l’adveu  de  lès  enfants  avoit  donné 
rE^li/i  Je  àl’Eglifc  de  S.Michicl  Ordre  de  Premonftré  en  Anvers,  &lelquels  biens  ladi- 
S.Mehiel.  Eglilêavoit  des-ja  polTedé  plus  de  quarante  ans,  &pourplusgrandc  aflêu- 
rance  furent  mis  auldiéies  lettres  les  fcels  d’Arnou  Sire  de  Wcfemaelc  Mare- 
fchal,  dudiél  Godefroy  Sirede  Percke  & de  fa  Icmme  Ilcntrude,  tefmoins  Li- 
dckin  do  Helrode  & Wauthier  d’Elwite  Chevaliers , Wauthier  de  Campen- 
hout , Gilbert  de  Didcngem,  Gcnekinfils  de  Raoul  deWilre  Chevalier  bom- 
mesde  fief&  Vallâlsdudiâ  Sirede  Percke,  Henry  Smit , Henry  Folbout, Thie- 
ry van  Dijck,  Pierre  do  Bocht,  Wauthier  de  Ncderhem,  Gérard  fils  d’An- 
thoined’Oppenhem,  & Henry  de  Bacueen  EIchevins  de  Percke,  Radulfde 
Wilre  Chevalier,  Gérard  fils  au  Scnclchalde  Rotfclaer,  MaesMarticn  Maicur 
de  Percke,  Arnou  de  Vos,  Wauthier  de  Welcnbcke  & lean  de  Helrode,  des 
EIchevins  de  Bruxelles  lean  de  Lceuw  & Gilles  de  Coudenberge,  Willaume 
de  Rodenbcke&IeanrilsdcHcluindc  Bourgeois  de  ladiéfe  Ville,  ÔC  Eltienne 
de  Vliete  & Wauthier  Engebien  Ibn  frère  Bourgeois  de  Malines.  Cefte  Ilcn- 
trude  Dame  d’Alphen  eft  vraifcmblablemcnt  la  mefnie  que  ci-devant  en  l’an 
MCC.  XLVI.  eft  qualifiée  nicpcc oq  couline  du  Duc  Henry  II.  &fcmmc 
de  Gilles  frerede  lean  Sire d’Audenaerde.  Elleeftoit  fille &hericicredcGilles 
Sire  d’Alphen  près  Breda  & d’Olivicrc  fa  femme,  comme  l’on  apprend  par 
autre  Charte  de  l’Abbaye  de  Cortembeige. 

1166.  La  DuchelTe  Aleyde  traidfa  en  l’anoé  enfuivante  MCC.  LXVI,  en  Pr,ne. 
l'oélavede  S.  Martin  au  mois  de  Novembre  une  eftroiâe  confédération  ‘oo- 

Tom.  I.  6bbb  Thiery 
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Thiery  Comte  deCieves,  par  laquelle  les  parties  promirent  aflïïlencemurael- 
le  l’une  à l’autre  en  toute  occurence  & contre  un  chalcun. 

L’Efleu  de  Liege  prenoit  fort  mal  qu’on  lui  avoit  ofte  le  gouvernement  & 
tuteledu  pais  de  Brabant, &fitplufieursdevoirspour  y mettre  derechef  lepied, 
maislaDuchelTe  Aleyde  trouva  moyen  de  rompre  toutes  lés  machinations,  ce 
que  tellement  lefal'cha  qu’il  chercha  occafion  pour  commencer  la  guerre,  le 
fubjeélturle  Chafteau  de  Falaisl'imitrofe  dcancienficfde  Brabant,  qgel’EUeu 
voulut  eftrc  de  fou  domaine  & y vint  mettre  le  fiege.  Waurhicr  Berthout  fe 
mit  aufli-toft  en  armes,  & avec  les  forces  qu’il  avoir  Iceu  joindre  marcha  vers 
Hannut,  mais  l’Eflcufc  retira  en  temps , ce  que  mervcilieulcment  augmenta 
l’on  indignation,  & parainfi  il  refolutd’en  prendre  revenge  aux  delpensdudid 
Berthout , faifant  à ceft  effed  des  grandes  préparations. 

Entretant  les  dilTentions  & diviftons  inteftines  nourispar  le  Sire  deWelè- 
maele  & les  adhérents donnoient  alTés  de  foing  à la  Duchelîê  Aleyde , Scaullî 
tant  de  préparations  de  guerre  & les  menaces  qu’on  lui  faifoit  de  tours  eoftes 
lui  faifoienteraindreune  notable  ruine,  & parainfi  elle  s’advifa  avec  les  Eftats 
du  pais  de  modérer  les  guerres  civiles,  & donner  tout  appaifement  à ceux  de 
Lovain,  qui  portoient  tousjours  le  parti  du  Prince  Henry  fon  fils  ailhé. 
Elle  doneques  avec  lonfecond  fils  lean  vintù  ceft  effeû  en  ladiéfe  Ville&fit 
par  bonnes  railbns  remonftrcr  l’incapacité  de  foudict  ail'né  , leur  alTeurant 
ultérieurement  qu’il  eftoit  refolu  de  le  retirer  en  religion  &refigner  toute  la 
fuccelfion  à fon  frerclean,  &pourcclalcsfitrequcrirdene  vouloir  empefeher 
une  relblution  fi  julle  & lainAe  : ceux  de  Lovain  aiants  entendu  les  railbns , 
& voyantle  jeune  Prince  lean  fi  habile  & plaifant,  curent  pouraggreable  tout 
ce  qu’avoir  cfté  traiâé,  enlbite  de  quoi  eu  une  Iblcnnelle  alfemblce  desEllats 
tenue  à Cortemberge  le  Prince  Henry  de  fon  propre  mouvement  comme  il 
declaroitenprefcDce  dcNicolasdcFontaines  Evd'quedcCarabrayChancellier 
de  l’Enipire,  Henry  Abbé  d’Affligcm,  Bernard  Abbé  de  Villers&Alard  Ab- 
bé du  Parcque,  reprelentants  les  Ordres  de  S.  Benoift,  de  S.  Bernard  & de 
S.  Norbert,  Ifabeau  AbbelTc  Icculiere  de  Nivelle,  Baudewin  d’AvdnesSiredc 
Beaumont,  Wauthier  Sire  d’Engicn,  Wauthier  Berthout  Sire  de  Matines, 
Arnou  Sire  de  Wdcmacle,  Arnou  Sire  de  Walhain,  Rigald  Sire  de  Falais  & 
pluficurs  autres  Barons,  Chevaliers,  Noblcsdc députés  des  Villes,  ceda&rc- 
fignaenmainsde  fon  frère  fécond  lean,  tout  ledroidqueluicompctoit  en  la 
Duché  de  Brabant  & toutes  fes  appartenances,  en  hommages,  hommes.  Vil- 
les, Villages,  Chaflcaux, cens,  revenus,  tollicux,]ieagcs&autresdroiâs  quel- 
conques, par  forme  de  donnation  entre  vifs,  n’y  rclérvant  aucun  droiÂ  ou 
aéfion  ; &jurafurlcsSainâs  Evangiles  quejamais  il  ne  contreviendroitàcdle 
donnation  ; abfolvant  & donnant  libres  à touts  hommes  de  Brabant  tant  pre. 
fonts  qu’abfonts  de  toute  fidelité  & hommage  qu’ils  lui  poüvoicnt  avoir fàiiï, 
les  requérant,  exhortant  demandant  d’avoir  &tenirfondi(S  frere  pour  vrai  & 
légitimé  Duc  de  Brabant,  & lui  obéir,  forvit  & faire  hommage  & fidelité 
commeil  appartient,  dequoi  Icidiéls  Evciquc,  Abbés  & Barons  donnèrent 
leurs  lettrà  de  tcfmoignage  à Cambray  le  mardi  avant  l’Afcenfion  qu’eftoit 
le  X V IL  de  May  de  l’an  MCC.  LX  V 1 1.  ceci  faiA  l’on  dcfpefcha  aulfi- 
toft  pour  avoir  la  confirmation  de  Richard  Roy  des  Romains,  qui  par  fes  let- 
tres données  au  Camp  à Sralîbrd  près  Londres  le  troifiefme  de  luing  dc'l’an 
mefme  MCC.  LXVII.  Indiéfon  X,  commit  à Nicolas  Evciqne de  Cam- 
bray fonChancellicr&àBaudcwind’AvcfncsSire  de  Bcaumontfufdids,  pour 
en  fon  nom  prendre  deus  & bonne  information  for  lediâ  cas  dans  le  pais  de 
Brabant,  & s'il  fut  trouvé  que  ceftç  refignation  c’eftoit  faidc  volontairement 
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& de  l’adveu  de  laDacheffe  Aleyde  & des  Barons,  Chevaliers  & communes  Je  a h i. 
Villes  de  ladiftc  Duché  de  Brabauc,  il  leur  donna  plein  & abfolut  pouvoir  Dec.  ^ 
pourdefa  parc  confirmer  ladidbe  refignacion  & cellîon,  &reccpvoir  du  Prince 
Jean  l’hoinnu^e  & ferment  de  fidelité  accouflumé,  à celle  condition  Couccs- 
fois, qu’il  lcrateenu  de  renouvellcrlcditl  hommage  quand  Icdid  RoydesRo- 
mains  palTerat  dans  l’Empire.  En  conformité  de  tout  ce  fut  le  Prince  lean 
invclli  Iblcnnellcmenc  des  Duchés  de  Lochiec  & de  Brabant,  du  Marquifac  Dsmî.- 
d’ .Envers  & autres  pièces  mouvantes  del’Empire.&lcPrinccHenryfbnfrere 
aifué  allaaveclbnAyeul  Maternel  le  Duc  Hugue  en  Bourgogne,  ouilreceuc  ' 
l’habit  de  Religion  en  l’Abbaye  de  S.  Eflieime  à Dijon  Ordre  de  S.  Augullin , 

&aprcsfit  iüccprofcflion  folcnncllele  I.  jour  d’Üélobrcdc  l'an  MCC.  LXIX. 
comme  did  at  efté  ci-devant. 

Cependant  l’Efleu  de  Liege  accompagné  de  Ibn  frere  le  Comte  Otton  de  F.  I.  rai» 
Gucldres  &grande  armée  entra  dans  le  Brabanten  l’an  mefme  MCC.  LXVII. 
en  intention  de  fè  rendre  Maiflre  de  la  Ville  de  Malines,  laquelle  pour  lors 
n'elloit  munie  de  ramparts  & folles  ; & pour  plus  alîéurer  fon  £iid  il  avoit  ciré 
à fon  afiîllencc  Margarete  ComtclTe  de  Flandres,  laquelle  avec  les  fils  & bon-  ' 

nés  troupes  s’cfloit  campée  à Bornhem,  Hingene  & aux  environs,  mais  Wau- 
thier  Bcrthontavec  les  forcesdu  Brabant  avoitoccupélesprincipalcsadvenues  A'w-Cr»- 
aux  environs  de  Malines,  & fit  par  toutscoftés  detroufer  ceux  qui  vouloient 
mener  vivres  à fes  ennemis,  tellement  que  l’Efleu  (c  trouva  bien  en  peine, 
toutes  fois  la  Comteflè  de  Flandre  pour  conlèrvcr  l’honneur  de  l’Efleu,  qui 
avoit  juré  par  S.  Lambert  que  maugrc  les  Brabançons  il  enteroit  à Malines, 
traida  fi  bien  avec  Berthout,  que  par  courtoifie  on  lui  permit  lui  quatriefme 
l’entrée  dans  les  bailles  de  ladide  Ville,  ce  que  de  tant  plus  lui  fut  odroic  par 
ce  que  Wauthier  Berthout  efloit  fon  homme  & cenoit  de  lui  l’AdvoUerie  de 
ladide  Ville  de  Malines.  En  fin  l’Efleu  parcill  de  la  aflés  fafché  &‘eneolere), 

& print  le  chemin  droid  à Macllrichc,  ou  il  entra  à main  armée  & fit  abbacre 
&jetter  par  terre  les  Inllices  de  Brabant,  & de  la  alla  forcer  la  fortetourque 
nos  Ducs  avoiencàWijckpour  la  defence  du  pont,  en  laquelle  Thiery  Sire  de 
Fauquemontavoit  envoyé  croiscents  hommes  de  renfort,  mais  ce  nonobftant 
ilia  ficattaquer  de  fiviveforeequ’avant  queultcrieut  fecours  y peut  dire  ame- 
né ilia  print&  fitdeflruire  de  fond  en  comble,  & des  matériaux  fit  reparer  & 
baflirle  ChalleaudeMontforcprcsRoermoudc  ; de  la  ilprintparfiegele  Cha- 
fleaudcHiergc,  d’autant  que  Gérard  Sire  de  lauche  qui  en  elloic  Seigneur  tc- 
noit  le  parti  de  Brabant:  Et  vraifemblablcment  par  ce  que  laDuchefte  Alcy- 
de  ne  l’avoit  envoyé  le  fecours  que  pour  la  defence  de  fon  Challcau  il  avoit 
requis,  il  futcoutraind  fè  ranger  du  collé  des  Liégeois,  dcparainfi  relonl’ufâ- 
ged’allors  il  renonça  à l’hommaçe  qu’il  devoir  à ladide  Duchefic  &fur  ce  en-  Premtt 
voya  fes  lettres  ouvertes  données  le  lendemain  apres  mi-quarefme  de  l’an 
MCC.  LXVIII. 


La  Ducheflè  Aleyde  voiant  qu’elle  elloit  aflTaillie  de  toutes  parts  comme  Pmvrs 
Princefle  bien  advifée  avoit  traidé  amitié  & confédération  avec  quelques 
Princes  & Seigneurs  fes  voifins  qu’elle  jugeoit  lui  pouvoir  fervir  en  ces  occu- 
itSirt  fcaces,&  particulièrement  avec  Thiery  Sire  de  Fauquemont,  à quielle  avoit 

aili/  affigné  une  rente  de  deux  cents  livres  de  Lovain  fur  le  revenu  du  pont  fur  la 
à mflrt  Meule  audid  Macllrichc , laquelle  rente  ledid  Thiery  devoir  tenir  en  fief  du 
Duc  Ican,  qui  pouvoir  rachapter  ladide  rente  parmi  la  fomrac  de  deux  mille 
livres,  mille  livres  à la  fois,  Sc  futconditionnéque  fi  ledid  rachapt  fe&ifoit, 
l’argent  fetoit  depofité  en  l’Abbaye  du  Vau-Dieu  Ordre  de  Cifleanx,  juf- 
ques  à ce  que  ledid  Sire  de  Fauquemont  auroit  afiiguc  de  fes  Alleus  à ladide 
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jiAM  I valeur,  lefqùels  en  tel  cas  ilprcndroicàhomm^c  dudiâDuc,  qui  (urcedon* 

Duc.  Qa  fes  lettres  le  premier  Dimanche  apres  la  Trinité  XII.  de  luing  de  l'an 

fuldiâ  MCC.  LXVII.  Et  encor  apres  la  perte  de  Maeflricht  la  Duchellè  ■P"*'" 
&lbn  fils  rcnouvellerent  les  amitiés  avec  Icdid  Sire  de  Fauquemont,  qui  par 
lès  lettres  données  jour  de  la  Nativité  de  nortre  Dame  V 1 1 1.  de  Septembre 
audiCt  an  promit  de  Icrvir  Jadiâe  Duchefle  & le  Duc  contre  lediél  Edeu  de 
Liege  & contre  Otton Comte  deGueldrcs&  leurs  partilàus,  àtelle  condition, 
que  fi  pour  Icdiâfcrvice  le  Sire  de  Fauquemont  palTall  pardeça  la  Meule,  il 
lcrat  aux  defpens  de  la  DuchelTe  ; mais  fi  la  OuchelTc  on  autre  de  là  part  mena 
armée  pardcla  la  Meule  il  lèrvirat  à les  propres  defpens  : & avec  ce  s’obligea 
lediél  Sire  de  Fauquemont  de  faire  tout  devoir  pourrecouvrerladiûe  Ville  de 
Maeftricht,  tout  ainfi  & avecmelme  Ibing commeilferoitpourfonChafteau 
deFauquemont  s’il  eftoitcnmainsdefescimemis,  & quand  il  aurat  recouvert 
ladiâe  Ville  des  mains  del’Elleude  Liege,  iilapouratretenirundemian,  le- 
quel palTé,  il  la  relbtuerat  en  mains  deladiâe  DuchelTc  & du  Duc  Ton  fils. 

LfSirt  Je  A mcfme  occafion  traiâa  la  DuchelTc  & le  Duc  Ion  fils  avec  Thiery  Sire  Pnms 
Hrymhir-  dc  Hcynsbcrgc,  à qui  femblablcmcnt  pour  l’attirer  à leur  dévotion  ils  donne- 
rente  dc  cent  livres  de  Lovain  fur  la  halle  aux  draps  en  la  ville  de 
Lovain,  pour  dire  tenue  par  lui  en  fief  du  Duc , quiaulTi  la  pouratrachapter 
parmi  millcdcldiâeslivres,  Icavoircinc  ccntsàlalois,  ce  quefe  failànt,  l’ar- 
gent lcrat  aullî  depofité  au  V au-Dicu , jufques  à ce  que  le  Sire  dcHeynsberge 
aurat  alTignc  de  Ton  Alleu  à ladiâe  valeur , que  de  mcfmc  il  prendrat  en  fief, 

& en  ferat  homme  lige  du  Duc,  comme  portent  leslettrcs  données  leMercre- 
di  avautlafcllcde  S.IeanBaptifle  XXI.  dc  luing  audléf  an  MCC.  LXVII. 

Le  Roy  des  Romains  Richard  pafia  deçà  la  mer  en  l’année  en  fuivante  Premt 
MCC.  LXVII  I.  & vint  à Cambray , ou  noftre  Icune  Duc  cagé  d’environ  f‘i- 
quinfe  anS  en  tres-noble  compagnie  & tres-lbmptucux  équipage  Te  vint  trou- 
Ihmm^e  VCT,  & lui  fit  hommagcdc  tout  ce  qu’il  devoir  tenir  dc  l’Empire  fauf  le  do- 
i rEmfi-  üairedelaDuchcllc  Alcydefamerc,  feavoir  cft  troismille  livresdc  Lovain  par 
"■  an  fur  ludogne  & aux  environs,  & cinc  cents  livrcsfurGenappc  ; ce  qu’aulli 
iediâ  Roy  Richard  confirma,  comme  amplement  eft  deduiâ  en  fes  lettres 
ii«8.  données  audiû  Cambray  le  XX.  de  Septembre  de  l’an  MCC.  LXVllI. 
Indiâion  XL  prefents  Nicolas  Evelque  dc  Cambray  Chancelier  & Prince  de 
l’Empire,  avecWauthierSircd’Engicn,  WauthierBcrthoutSire dc Malines, 

Henry  Berthout  fon  frere  Chaftelain  de  Mons , Arnou  Sirede  Diell,  Arnou 
SircdeWefcmacle,  Henry  d’AITcheSiredcMoerfecke,  Henry  Berthout  Sire  de 
Duffle  & Gele,  & Gilles  Berthout  Sire  dc  Hoenbeke  Barons  de  Brabant, 
WillanmedcLiere,  Robert  de  Brifetellc  Chevaliers,  & autres  qui  fe  trouvè- 
rent prefents  à celle  folcnnité. 

leyemfe  Efiant  nollre  Duc  de  retour,  il  fitfon  entrée  premièrement  à Lovain,  ouil  //«/». 
2»/*^*  reccut  les  ferments  accouflumés,  & confirma  les  Privilèges,  flatuts & loix de  Py"  Crr 
ladiéteVille,  & promit  de  les  &ire  obferver,  & de  protéger  les  luifs&uluriers 
au  mefmc  pied  comme  ils  elloient  à Bruxelles,  & apres  fit  chaflier  & bannir 
quelques  feditieux  qui  durant  là  minorité  avoient  troublé  ladidlc  Ville , & de 
melme  fit  il  es  autres  Villes  principales  dcfbn  pais,  qui  tours  le  reccurent  avec 
grande  loye  & applaudillement. 

Ayant  ainfi  prinsla  polTclIîon  de  lès  pais,  fon  mariage  fut  trai£lé&  finale-  Mnln. 
Prfmier  l MCC.  LXIX.  avec  Matgatcte  fille  de  S.  Louis  Roy  de 

mérîètt  France,  laquelle  avoir  ellépromilè  doibs  l’an  MCC.  LV.  au  Prince  Henry 
dm  Du.  fon  frere  ailhé;  l’on  alfigna  le  doUaire  de  la  nouvclleDuchelTe  furies  Villes  de 
terVueren&Iflche,  jufques  à la  valeur  de  fix  mille  livres  par  an;  niais  lamort 

cnvieulè 


Di. 


,ry- 


Lu9M-9pi’ 


[thtjt. 


1Z70. 


Le  Dite 
jIAvoh^ 
Smf>-  dê 
Litgt. 


1170. 

I 27 1 .fld 
Rtm. 
CemnioM- 
dcrlf  à 
Gemtrt. 


I27l« 

Llormtt. 


e 


LIVRE  IV.  185 

chvicu/êdc  cefte  heureufc  allùnce,  les  vint  fcparer  coupant  le  fil  de  vicàla  Jeax  i. 
Princeflëau  fleur  de  Ion  Ci^e  en  l’an  MCC.  LXXI.  Due. 

Eu  l’an  mclme  M CC.  L X I X.  nollre  Duc  par  les  lettres  données  Same-  Prtutn 
di  apres  l’Alçencion  donna  à Willaume  Sire  de  Homes  la  terre  de  Vcnloen& 
toute  la  luflice  haute  &baflc,  avec  les  Waeftines,  bruicres&  moercs  y appar- 
tenantes, comme  elles  font  fituces  entre  le  bois  d’Endenhout  Sc  le  Village  de 
Tilborch,  allant  vers  l’orient  julqucs  à l’caudiâde  Commeer,  vers  l’occident 
par  le  fbfle  diâ  Watcrleyde  jufques  au  Wildemoer  de  Donge , den  Gronde- 
loofeMcerken  &MerendijkeifantderricreWaelwijcfc,  &Bard\vyck,  avec  la 
troifiefme  partie  de  la  dilme  oc  Tilborch  & des  terres  labourées,  bois  &prez 
à Endenhout , pour  tout  eftre  tenu  en  fief  du  Duc  au  droiét  féodal  de  Bra- 
bant, tefmoinsWauthierBerthout  Sire  de  Maliues,  &Gilles  Berthout  Sirede 
Hoenbeke  frères. 

Entre  noftrc  Duc  & Fredric  Sire  de  Ryferlcheyt  y avoit  quelque  diffèrent  Pretm 
fur  la  collation  ou  prclentation  d’une  prebendc  à Voern  au  pais  de  Daelhem; 
dont  la  compofition  fi.it  traiâée  par  les  amis  dudiél  Sire  de  R.yfcrfcheyt,  qui 
par  lès  lettres  données  jour  de  la  décollation  de  S.  lean  Baptifte  de  l’au 
MCC.  LXX.  promit  pour  lui , lès  frères  & amis  de  tenir  fermement  la  ré- 
conciliation traiéiée,  & que  lui  ni  Icfdiéls  frères  ne  demanderont  ultérieure- 
ment aucun  droiâ  à ladiâe  prebende  pardevant  le  juge  fcculier  , mais  fi  par 
le  juge  Ecclefiaftique  aucun  droiâ  leur  fut  adjuge,  le  Duc  leur  en  doit  laiffer 
jouir:  Auffl  promit  il  au  nom  que  deffus,  qu’il  ne  demanderat  aucune  choie 
à raifon  de  la  captivité,  dommages  & interefts  lonfièrts,  & que  lui  ni  les 
fiensn’en  prendront  aucune  vengeance.  Et  detoutee  il  conftitua  pleiges  Wal- 
Icran  Duc  de  Limbourg , Willaume  Comte  de  luliers  , Adolf  Comte  des 
Monts,  Gérard  de  Luxembourg  Sire  de  Durbuy  & Henry  de  WalTembrge 
Comte  de  Keffèle.  Et  encor  audiéf  an  Icudi  apres  la  S.  Nicolas  IcdiA  Sire  de 
Ryterfeheytpar  autres  lettres rraniporta  enmainsde  noftrc  Duc  tout  Ion  Al- 
leuqu’il  avoit  en  la  Paroiflè  de  Wormepres  Randenrode , & le  receut  de  lui  en 
fief  & à hommage. 

Walleran  Duc  de  Limbourg  par  les  lettres  données  Icudi  apres  la  S.Catha- 
rine  de  l’an  mefme  MCC.  LXX.  déclaré,  que  le  lendemain  de  ladiûe fefte 
Mercredi'XX  VI.  de  Novembre  cftant  en  la  Ville  de  Licge  avec  le  Chafte- 
lain  de  Daclhem  & autres  Chevaliers  députés  par  noftrc  Duc,  les  Maiftres, 
Elchevins,  jures  & la  communauté  de  ladiûe  Ville  ont  rcc<»nu  ouvertement, 
enfa prcfence& celle dcfdiéts Chevaliers,  quelcdroiéf  d’AdvoUeriedcladiéfe 
Ville  appartient  de  droiét  hcritablement  au  Duc  Iean  de  Brabant,  & toutes 
& quantes  fois  il  lui  plairat  faire  Ion  entrée  en  ladiétc  Ville , qu’il  le  rcccp- 
vront comme  leur  AdvoUé  Supérieur  & légitime  defcnicur. 

Encor  en  l’an  fufdiâ  MCC.  LXX.  jour  de  l’Anuontation  de  noftre  lâ- 
lut,  le  Duc  Iean  par  les  lettres  donna  à Thiery  de  Gcmert  Chevalier  & ctariti^r 
aux  freres  de  la  mailbn  de  l’Ordre  Theutonique  illec  tout  le  droiâ  que  lui  Brtitm. 
competoit  au  Vill^e  de  Gcmert,  avec  toute  jurifdiâion  haute  & baflè,  def- 
qucls  biens  ils  ne  pouront  conftituer  autre  Advoüc  que  le  Duc  & les  lucccf- 
Icurs. 

Willaume  Sire  de  Hornes&  d’Altena  par  lès  lettres  données  leudi  apres  la  chtmiji 
Nativité  de  noftrcDamede  l’an  MCC.  LXXI.  donna  relpondants  à no-  Htnut. 
lire  Duc  Arnou  Sire  deSteyne,  Henry  Sire  de  Bautericm,  Willaume  Sire  de 
Craencndonck  & Thiery  de  Homes  fon  frere , promit  de  lui  garantir  & in- 

demner  de  tout  dommage  qu’arriver  lui  pouvoir  de  ce  qu’il  lui  avoit  picigé  Prtmi 
envers  quelques  marchands  Lombards.  Et  noftre  Duc  voulant  aulli  obliger  roi- 
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de  plus  près  ledid  Sire  de  Homes,  il  lui  alîigna  en  augmentation  des  fiefs 

qu’il  tenoit  de  lui  une  rente  de  quatre-vingt  livres  de  Lovain  fur  les  revenus  - ! 

nommes  Laet  & GeleydeàBois-le-duc,pour  en  jouir  apres  le  trcfpas  de  Marie 

jadis  femme  au  Sire  de  PerweysDamcdeNinhovc,  à condition  que  le  Duc  ou 

fes  fucccircurspouront  racha^er  ladide  rente  parmi  la  Ibmme  de  huid  cents 

livres,  de  quoi  le  Duc  donna  fes  Icnresjour  de  la  Purification  de  noftre  Dame 

de  l’an  MCC.  LXXI.  tefmoins  Henry  de  Lovain  Sire  de  Hcrllal , Wau- 

thier  Berthout  Sire  de  Malines  & Henry  Sire  de  Bautershem,  qui  féellerent 

avec  le  Duc. 

Richard  d’Angleterre  qui  fe  portoic  pourEmpereurtrefpafTale  11.  d’Avril  P«-«. 
del’au  fuldia  MCC.  LXXl.  mais  Alfons  Roy  de  Chaftille  fon  competi- 
teur  vivoit  encor,  & le  contentoit  du  titre  d’Empcrcur  d’Elpagne,  fe  Ibuciant 
peu  de  palTèr  en  Allem.igne St  mourut  tant  feulement  en  l’an  MCC.  LXXXIV. 

En  fannee  enfuivante  MCC.  LXXll.  noftre  Duc  accorda  aux  Efche- 
vinsSrconfeilde  la  Villede  Lovain,  de  pouvoir  impolèr  nouvelle  malrote  ou 
augmenter  celles  qu’il  y avoit,  tout  ainfi  qu’ils  trouveront  convenir  pour  le 
plus  grand  bien  de  ladiàe  Ville,  &fur  celeurdonnafeslettrcsloubsletefinoi- 
gnage  de  la  Duchefle  Aleyde  la  mere,  de  Wauthicr  Berthout  Sire  de  Mali- 
ncs,  de  Gilles  Berthout  fon  frerc  Sc  de  Henry  de  Bautershem. 

Ceux  du  Chapitre  de'Cologne  en  la  mcCiie  année  Vendredi  devant  Paf  P'mn 
ques  fleuries  firent  par  leurs  lettres  requérir  à noftre  Duc  & à la  DuchcHè  là 
mere,  que  leurplaifirfutdcfàirecnforte,  que  Herman  Chappcllain  de  l’autel 
fondé  en  leur  Eglilè  par  Henry  1.  Duc  de  Brabant  en  l’an  MCC.  XXL 
puifle  jouir  du  revenu  de  doufe  marcs  que  ladidte  fondation  porte , leP. 

Îiuclles  n’avoient  elle  payées  l’clpacc  de  fix  ans,  commettant  pour  traider  i 

ur  ce  Alexandre  de  Lineppe  & lean  de  Rimersberge  Chanoines  de  leur 
Eglilc. 

Noftre  Duc  en  l’année  enfuivante  MCC.  LXXll I.  print  là  fécondé 
femme  Maigarete  fille  de  Gui  Comte  de  Flandre,  & furent  les  nopces  cele- 
brées  avec  grande  pompe &lolennité,  &commelaComtelTe  de  Flandre  Mar- 
garcte  mere  au  Comte  Gui  pretendoit  bonne  fomme  à caule  du  mariage  de  J 

ftu  Ion  fils  le  Comte  Willaume  avec  Béatrice  de  Brabant  tante  de  noftre  Duc,  j 

elle  lui  quitta  ledidc  fomme  comme  aulli  ledid  Comte  Gui  par  leurs  lettres 
données  au  mois  d’Aouft  de  l’an  fufdid. 

La  fcfte  cftant  celebrée,  noftre  Duc  fe  mit  enarmespour  la  premierefois,  F.l.va 
en  intention  de  venger  les  outrage  que  durant  là  minorité  Ibn  coufin  l’Efleu 
de  Lit^e  avoit  laid  ilbn  pais,  & marcha  avec  Ion  armée  julques  à l’eftang 
entre  Leeuwe  & S.  Tron , menant  en  là  compwnie  RobertComte  d’Arthois 
& autres  fes  parents  de  France  & ailleurs.  L’Efleu  eftoit  entré  avec  bonnes 
troupes  àS.  'Tron,  ayantquittélacampagncpourn’avoirlcsfbrccspourhalàr- 
der  bataille , & noftre  Duc  dilpolôit  de  courir  & ravager  tout  le  pais  de  Lit^c 
qu’eftoit  à l’abbandon , quandlesnouvclleslui  vindrent  que  laDuchelTe  Aley* 
de  là  mere  eftoit  trclpalTée  le  XXIll.  d’Odobredcl’an  mefme  MCC.  LXXIIl. 
ce  que  tellement  troubla  toute  l’armée  que  tout  ceft  àppareil  alla  en  femée. 

Apres  que  l’Empire  euft  efté  agité  par  un  Icifme  de  dix  & huid  ans  foobs 
Ics  fàdions  du  Roy  de  Caftille  & de  Richard  d’Angleterre  compétiteurs  pour  , 

le  feeptre  Impérial,  finalement  la  plus-part  des  PrinccseftantalTembléescn  la 
Ville  de  Francfort  pour  mettre  ordre  à uneinfinitédeconfufions  cfleurent  de  } 

commnn  accord  le  XXIX.  jour  de  Septembre  de  l’an  MCC.  LXXIIL  P 

RodulpheComtedc  Habsbourg,  Prince  degrandevalcur&proprepourrefta- 
blir  l’authoncé  Impériale,  laquelle  par  tant  de  troubles  & pcrfccutions  eftoit  fort  ; 

diminuée  ; 
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diminucc;  le  nouveau  Empercurpaflâ  en  toute  diligence  vers  Aix,  ou  il  arriva  Ti  an  t. 
lur  la  fin  du  mois  d’Odobre,  & y receut  la  couronne  félon  l’ancien  ulàge  par 
mainsd’EngelbertdeFauquemont  Archevefijue  de  Cologne,  à laquellciblcn- 
nitc  le  trouvèrent  prelcnts  la  plus-part  des  Princes,  Prclats&Barons  de  l’Em- 
pire, entre  lelques  noftte  Duc  Iean  le  trouva  rangé  entre  les  premiers,  car 
ayant  quitté  fon  armée  il  ié  tranfjxjrta  avec  le  Comte  d’Arthois  fon  coufin 
vers  Aix,  ou  l’Empereur  le  receut  à hommage,  comme  il  déclaré  par  les  let- 
tres données  audiét  Aix  le  X X V 1 1.  d’Odlobrc  de  l’an  fufdiéb , par  lelquellcs 
il  cDnhrme  toutsiesdroiâs.  libertées,  concclTions,  collations,  féntcnces & 
Privilèges  ci-devant  oâroyés  par  les  Empcreurs&Roys  des  Romains  fespre- 
cclTcurs,  (&  nommément  l’Empereur  Fredric)  aux  devanciers  du  Duc  ou 
leurs  fubjcéis. 

Lr  Sirr  dt  Pendant  que  noftre  Duc  eftoit  encor  à Aix , Gcrlach  Sire  de  Limpborg  par  Pniin 
Limpinrg.  les  lettres  données  jour  de  S3.  Simon  & lude  le  X X V II  I.  d’Oélobre  en  la 
merme  année  MCC.  LXXIII.  recognut.que  dans  la  Paique  prochaine 
il  eftoit  tenu  d’aftigner  au  Duc  de  les  propres  Alleux  jufqucs  à la  valeur  de 
trente  marcs  de  Cologne  par  an , lefquels  il  devoir  recevoir  en  fief  & à hom- 
mage du  Doc  pour  lui  K les  luccefTcurs. 

Surlccommenccmcntdu  mois  de  May  de  l’année  enfuivante  fiit célébré  en  //„/». 
g'wW  Lions  le  XI V.  Concile  General  Ibubs  le  Pape  Grégoire  X.  pour  i/jt/tm. 

Lir^V.  le  recouvrement  de  la  terre  Sainifte  & la  réconciliation  des  Grecs  &Tartares, 

&en  iccluifût  dcipofé  l’Efleu  de  Liège  Henr^  de  Gueldrcs,  pour  fà  lubrique 
& delrcglée  vie,  & en  fon  lieu  fut  defigne  Jean  fils  au  Sire  d’Engien  lors 
Evclijue  de  Tournay. 

BUrUi;t  Au  mois  d’Aouft  dudiâ  an  M C C.  L X X I V.  fût  arrefté  au  Chafteau  du  s.Mtnti. 
l’ois  de  Vincennes  le  mariage  entre  la  PrincelTe  Marie  de  Brabant  foeur  de  no- 
ftre Duc&  Philippe  Roy  de  France  comme  ci-devant  at  cfté  remarqué  au 
large. 

LtSirt  dt  Wallcran  Sire  de  Fauquemont  & Monjoiepar  lèslettres  données  à Berghe 
Ftnjmt-  lez  Maeftrichtlcudi  apres  la  S.  Martin  en  hiverdel'aafufdiéf  MCC.  LXXIV. 

du  recognut,  que  noftre  Duc  lui  avoir  fatisfti<ft&  payé  deux  mille  livres  de  Lo- 
pic.  “ vain,  qu'illuidevoitpourlcrachapt  d’unerentededeux  cents livrcsqueleDuc 
avoitdonnéen  l’anMDCC.  LXVII.  à Thiery  Sire  de  Fauquemont  fon  pè- 
re,-pour  laquelle  rente  lediâ  V(''alleran  afti^a  au  Duc  fa  terre  de  Houthera  • 

fituce  entre  Maerfèn  & S.  Gierlach,  qu’eftoit  Ibn  propre  Alleu,  avec  tout  ce 
qu’yappartient  en  lufticc,  cens , terres , prez , boisa:  moulin  ; pour  lalbmmcde 
cents  livres,  &pour  les  cents  livres  reftants  il  aftigna  tours  les  biens  que  Re- 
nier diâ  le  Libre  tient  de  lui  en  fief,  fitués  à Anftenroden,  Mitre  & ailleurs, 
lefquels  biens  lediâ  Renier  tenoit  en  partie  lui  mcfme,  & en  partie  autres  te- 
noientdc  lui,  feavoir  eft  Gofuin  de  Haeren  Ibixantemarcsà  Àlitte,  RafTe  de 
Fie  ladifmede  Voifroden  & Adam  de  Mitre  XXV.  marcs  audiâ  Mitre: 

En  Ibrte  que  ledide  Village  de  Houthem  & les  biens  fufmcntionnés  de  la  en 
avant  lcroient  pur  & libre  Alleu  du  Duc,  lefquels  lediél  Walleran  & fes  fiic- 
ceffeurs  tiendroient  de  lui  en  fief,  & en  feroient  fes  hommes  liges  à perpé- 
tuité, &dece  furent  tefmoins  Gilles  Wilmaer  EIcoutette  & les  EIchevins  de 
Maeftricht , avec  Noble  hommeGolùinde  WalTembergcSire  de  Borne,  Adam 
Sire  de  Haeren  & Gofuinfonfrcrc,  &IeandeHafkenaaeleChevaliers. 

B.W  Wernier  de  Boland  Scnefchal  del’Empirc  parfes  lettreédonnées  jour  de  la  Pmrn 
/,7V  Nativité  de  noftrcDame  de  l’an  MCC.  LXXV.  recognut  avoir  traufporté  en  ‘“*- 
mains  de  noftre  Duc  tout  l’Alleu  appartenant  à fon  Chafteau  de  Ncif-wilre 
& lés  biens  à Spaenbmke , avec  là  court  illec  ; & tout  ce  rcccut  il  a hommage 
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Je  AH  I.  pour  lui  & fes  fucccITeurs  : & femblablement  Philippe  de  Bolind  frere  de 
bue.  Wcriiicr  par  lettres  de  mclrac  date  déclaré  avoir  rcccu  de  noftre  Duc  cent  SC 
cinquante  livres  de  Lovain , pour  lelquels  il  ac  alFigné  certains  Tiens  Alleus . 
qu’^1  at  prins  en  fief  duditt  Duc  : telmoins  Gerlach  d'ilcmburg  dcLutgarde 
femme  dudift  Philippe. 

rEfl.  Comme  entre  le  Doyen  3c  Chapitre  de  S.  Gudulc  d’une , & les  Begines  de  la 
S.GMc.  Vignepres  Bruxelles  d'autre  c'eftoit  elmeue  quellion  iiir  ledroid  de  patronat 
g.  jutresjurifdiftionsque  IcdiiS  Chapitre  pretendoit,  noftre  Duc  par  lettres  de 
ladicte  année  MC  C.  LXXV.  le  lendemain  de  S.  Martin  en  hiver  confirma 
certaine  compofition  faiâe  entre  lefdiéfes  parties  par  l’Abbé  de  Villers  & le 
Guardiendes  freres  Mineursaudiâ  Bruxelles. 

Un  petit  fubjeél  encor  en  l’an  MCC.  LXXV.  donna  occafionderenouvel- 
CMcrrt  1er  la  guerre  entre  noftre  Duc  & lean  d'Engien  Evefque  de  Lit^e.  Le  Bailly  du 

mtt  LU-  Condroisfurquelquepetitabuslc  faifit d’une  vache  à lalaincenfe appartenante 
à lean  Beaufort  Sire  de  Gonnes,  qui  fur  ce  fit  les  plaimftcs  à l’Evelque,  3c 
BtMMfort.  voiantqu’iln’enlceutavoir  railbn,  il  s’addrelTa  à les  freresHcnry  Sire  de  Be- 
FMi  aufort  fur  Meule  & Richald  Sire  de  palais,  lelquels  par  enfemble  deterroine- 
Cmiui.  rjntdc  prendre  leur  revenge  par  voye  de  faiift,  & fans  beaucoup  marchander 
lediét  Sire  de  Gonnesaveefes  coufins  de  Celles,  Spontin  & autres  de  fon  lig- 
nage courut  dans  le  Condrois  & ravagea  ce  qu’il  rencontroit,  fur  quoi  ceux 
de  Huy  prennants  les  armes  fc  mirent  à le  pourfuivre  & ruinèrent  certaine 
mailbn  que  lediiâ  Seigneur  avoit  aux  marets  de  Tirant,  &de  la  pallcrait  ou- 
tre&  bruflerent  le  Chafteau  de  Gonnes,  & mirent  le  Siégé  à Beaufort , mais 
ils  le  trouvèrent  en  fi  bonne  defcnce  qu’ils  furent  contraints  le  retirer  lans 
autreeftêt  ; le  Bailly  de  Hasbaing  mit  Icmblablcraent  le  Siège  au  Chafteau  de 
Faleys  par  commandement  de  l’Evefque,  quireclainoit  celle  place  eftrc  de  Ibn 
domaine,  mais  le  Sire  de  Faleys  qui  eftoit  ValTal  de  Brabant  mena  fi  bon  fe- 
cours,  que  les  Liégeois  fe  retirèrent  tout  court.  Cependant  lesSires  de  Beau- 
fort  & de  Gonnes  pourfe  maintenir  contre  nn  fipuilTant  ennemi,  s’addrelTe- 
rentàGni  Comte  de  Flandre  qui  tenoit  auflî  la  Comté  de  Namur&  rcceurent 
deluileurs terres,  dequoi l’Evefque  plus  irrité  dénonça  la  guerre  audit  Com- 
te , & aufiî-toft  ceux  de  Huy  entrèrent  dans  le  pais  de  Namur  & firent  grand 
de  raft  : le  Comte  Gui  fe  trouvant  offencé  joignit  fes  armes  à celles  de  noftre 
D’uc  fon  beaufils,  & parenfemble  marchèrent  fur  le  pais  de  Liege,  & brufle- 
rcntlesVillagesdeMcfrc,  Warnant&autres:  AulTi  Henry  ComtedeLuxem- 
bourg  embraftâ  le  parti  du  Comte  de  Flandres  fon  bcaufrere,  & print  la  Ville 
de  Chiney  & la  fpolia  entièrement  r Les  Liégeois  d’autre  part  s’armoient  de 
tours  coftes,  ceux  de  Dinantibubs la  conduite  de  lacquesde  Rochefortfrere 
de  leur  Advoüc  coururent  fur  le  pais  de  Namur,  le  Marefchal  de  Liege  avec 
ceuxde  HuypalTa  dans  le  pais  de  Luxembourg  & y fit  allés  du  mal , de  Ibrte 
que  de  part  & d’autre  le  plat  pais  eut  allés  d’incommodités  l’efpace  de  quatre 
moisque  celle  broUillerie  dura,  &lèdifpfoit  l’affaire  à une  fanglanteguerre, 
ne  fut  ellé  le  Roy  de  France  qui  comme  arbitre  à ceelleu  trouva  moien  de  les 
mettre  d’accord  par  lèntence  prononcée  le  X 1 1.  de  Septembre  audit  •arr.-par 
laquelleil  ordonna,  quelesarmcsferoientmisbas,  & que  tout  demeureroit au 
mefmeellat  comme  il  avoir  elle  devant  ces  troubles. 

Eftant  Henry  Roy  de  Navarre  & Comte  de  Champagne  trelpalle  en  l’an 
mefmcMCC.  LXXIV.  quelques  Seigneurs  Navarrois  le  révoltèrent  con- 
Lr  Duc  tre  la  PrincelTe  lenne  fa  fille  unique  ; de  forte  que  ce  Royâumc-eftoit  en  rref- 
dangereux eftat,  de  quoi  les Roys de  Caftillc  & d’Arragou cuidoient  bienfaire 
leur  profit,  mais  Philippe  Roy  de  France  entreprint  fo  protetion  &defcnre 
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de  la  jeune  PrinccfTe  ia  parente,  Sc  drefîâ  un  tresbon  armée  en  là  faveur,  en  Jhah  *. 
laquelle  Journée  noftre  Duc  fe  voulut  aulTi  trouver  avec  fonftere  Godefroy  & 
trcsbelle  compagnie,  pour  allîfter  la  jeune  Princcfic  Icnne  laquelle  eftoitf'a 
Il  rtf.it  confine  ilTue  de  germaine,  comme  petitefillcdclaPrincenc Mathilde  de  Bra- 
r rrjrt  dt  bant  Comtefic  d’Arthois  ; en  fin  les  affaires  de  Navarre  eftants  aucunement 
Cbn<tlle-  noftre  Duc  à fon  retour  receut  l’ordre  de  Chevallcrie  avec  fon  frere 

Godefroy  eu  la  Ville  de  Paris  par  la  main  duditft  Roy  Philippe  Ion  beaufrere. 

lean  Sire  de  Heufdene en  l’année  enl'uivant  MCC.  LXXVI.  fit  quel- /. 
ques  outrages  à ceux  de  la  Ville  de  Bois-le-Duc,  diretftement  contraires  aux  HhIm. 
concordats  traiéfés  entre  les  parties  par  le  Duc  Henry  III.  fur  quoi  le  Drof- 
fart  de  Brabant  alla  celle  part  pour  taire  amender  les  griefs  fouffêrtspar  ceux  dt 
HttÊfdm.  de  Bois-le-Duc,  mais  il  trouva  le  Sire  de  Heufden  en  armes,  & le  Chafteau 
bien  pourveu  avec  plufieurs  troupes  que  Florent  Comte  d’Hollande  y avoir 
envoyé  pour  la  defcnce:  noftre  Duc  ayant  entendu  la  témérité  du  Sire  de 
Hculdcn , fit  en  toute  diligence  mettre  en  Camp^ne  fon  armée,  & marcha 
lui  mefme  avec  fon  coufin  le  Comte  d’Arthois  en  intention  de  chaftier  cefte 
rébellion,  mais  le  Sire  de  Heufden  ayant  entendu  la  venuï  du  Duc,  fitfbrtir 
lesganiifonsHolUndoifes,  & par  quelques  amis  fit  traider  en  Ibrtequelcscx» 
cules  furent  admis,  & qu’il  demeura  en  la  grâce  de  noftre  Duc  qui  toutes- 
Ibis  laiffà  quelques  troupes  dans  le  Chafteau  de  Heufden,  & tira  vcrsIaMcule 
enhaut  vers  Keffcle,  pour  prendre  railbn  de  quelques  fautes  commilcs,  mais 
KtfeU.  Henry  Comte  de  Keflele  le  rangea  à fon  devoir,  par  ou  noftre  Duc  alla  pafler 
la  Meufe  à Macftricht  & entra  au  pais  de  Limbourg  pour  le  venger  de  quel- 
ques Seigneurs  qui  avoieut  detrouffe  aucuns  marchands  venants  devers  Bra- 
bant, &d’abborda(1iegea,  printcnruinale  Chafteau  de  Ringelbcrgt  , apparte- 
nant auSire  de  Muirepas  Drollàrddc  Limbouig,  &dclamarchajufquesfurla 
Rocr,  ou  Siffidde  wefterbourg  Ar.chevclquedeColognc,  Wallcran  Duc  de 
Lirabouig,  Thicty  Comte  de  Cleves,  Thiery  Sire  de  Heinsberge  & autres 
Princes  & Seigneurs  lui  vindrent  trouver;  &fùtillccarrcftéquetoutsde  com- 
mune main  pourfuivroient  ceux  qui  feroieut  outrée  ou  injure  aux  paffàgers, 

& fur  ce  firentuneligucnoftrcDuc,  le  Duc  de  Limbourg  & l’ArcnevcIque, 

Cttrdtt  & promirent  d’aftifter  l’un  à l’autre  comme  lôuverains  gardiens  des  chemins 
dts  cbe-  encre  la  Meulè  & le  Rhin,  à la  coolcrvaciondcsarticlesquifurceavoiencefté 
traiéfés. 

Encor  en  l’an  MCC.  LXXVI.  trelpaffà  Louis  fils  aifrié  de  Philippe  Roy  f.  /.  dt 
de  France  & d’Ilàbeau  d’Arragon  fà  première  femme,  point  làns  Ibubçon  d’a- 
voir  efté  empoilbnné.  Pierre  de  la  Broche  Chambellan  & favoritduRoy  reje- 
éta  la  coulpc  liir  la  Royue  Marie  Ibeur  de  noftre Dnc,  l’acufancdecequ’avcu- 
Fauffi  tt-  glée  d’une  ambition  déréglée  elle  auroic  confpirée  en  la  mort  des  enfants  du 
cttfatiti  Roydefonprmierliéf , pour&irercgnerlesfie;iS;  & tellementlccutperfua'det 
fuMU.  faufetc , que  nonobftant  qu’il  aimat  extrêmement  fàdiéfc  femme , 

il  nelaififapas  d’avoir  des  finiftres  impreffionsàfon  defavautage,  &ne  fut  elle 
qu’elle  eftoit  pour  lors  enceinte,  il  eftàcroire  qu’ill’euftfaiéldepcfcher  Iccre- 
tement;  cependant  illafit  garder  allés  eftroiéfementen  certain  Chafteau,  at- 
tendant le  temps  de  fon  accouchement,  & failàncprendrcdetoutscofté  infor- 
mations à la  charge.  Noftre  Duc  aiant  Iccu  le  danger  auquel  la  Royne  là  foeur 
' fb  trouvoit,  partift  de  là  court  le  plus  fecretement  que  fairelcpouvoit,  &ac- 
compagné  cantfeulcment  d’un  gentilhomme  de  làmailbn  nommé  Godekin  de 
Stalle , s’eftant  defgnifé  en  habit  de  cordelier , il  trouva  moyen  de  parler  à fadiéfe 
fôeur,  laquelleprotefta  de  foninnocence,  & fit  desgrandesplaindesdo mau- 
vais rraiéfcnvnt  qu’on  lui  fàifoit  à la  contemplation  d’un  fimx  vilain,  le  Duc  la 
Tom.  I.  Dddd  conlbl» 
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confola  le  mieux  qu’il  fccut,  & promit  de  la  protéger  & défendre  par  toutes 
Toyes  polTibles,  & ainfi  fans  eltre  cogneu  pailà  julques  à Paris  aiant  reprins 
lès  habits,  & aufll-tofl  accompagné  du  Comted’Arthois,  du  Duc  de  Bourgo- 
gne, de  Godefroy  fon  frere  & autres  Princes  de  fon  lignagcavecgrand  nom- 
ore  de  lès  Vailals,  qu’eftoient  venusàlà  fuiteallatrouverleRoyibn  beaufrere 
& en  iës  mains  offrit  le  duel  audiâ  de  la  Broche  ou  tout  autre  qui  voudroit 
maintenir  les  faufetés  impofees  à la  Royne  Marie  la  frrur  : le  Roy  fut  tout 
eftonne  de  lafubitc  venue  duDuc,  & de  fagcnerculc  refolution,  laquellcfut 
extrêmement  efrimee  & louée  des  grands  & petits,  & comme  dans  le  terme 
limité  perfonne  ne  fe  prefentapour  accepter  legage  duducl , noftre  Duc  s’ad- 
drelTa  au  Roy  lui  demandant  Indice  de  touts  ceux  qui  lcroient  trouvés  cou- 
pables en  un  crime  fi  énorme, ce  quelcRoyaccordaaulli  tod;enluite  de  quoi 
Pierre  de  la  Broche  ayant  edé  trouvé  autheur  de  toutcccde malice,,  receut  le 
loyer  de  fà  mefchanceté,  finillânt  fes  jours  ignominieulcmentpar  unjudefu- 
plice,  pendu  &edranglé  en  un  gibet  à Mont-fàucon. 

Les  luges,  Efchevins,Conlcil,  Magidrat&  toute  la  communauté  du  Royal 
lîcge  & ville  d’Aix  par  leurs  lettres  données  le  Dimanche  apres  la  S.  Vrbain 
XXX.  de  May  de  l’an  MCC.  LXXV'II.  rccogneurent  que  nodre  Duc, 
apres  l’Emperenr , ed  leur  Supérieur  AdvoUé,  comme  aulTi  fcspredecellëurs 
ont  edédetouttemps,  prometcans  en  bonne  toi  de  le  recognoidre  pour  tel,  & 
fuivrelès  conléils&  ordonnances pouracquerir  là  grâce. 

Leon  Sire  de  Beerfele  Cheval  iertranfportaenl’ânmefmedeMCC.LXXVII. 
en  mains  de  nodre  Duc  toute  fa  difme  audiâ  Beerfele,  qu’il  tenoit  de  lui  eu 
fief,  au  profit  de  l’Abbeflc  & Conventdu  Monadere  de  ter  Vord,  aufquels  le 
Duc  la  configna , en  prefcnce  de  Godefroy  fon  frere,  de  Wauthier  Berthout 
Sire  de  Malines& Gilles  Sire  de  Honebeke  fonfrere,  d’ArnouSiredeLembe* 
ke,  de  Daniel  Sire  de  Wange,  & de  Franco  de Lovain Chevaliers,  de  Gode- 
froy Comte  de  Viande,  de  Renier  de  Crainbem,  de  Renier  Clutinck  & de 
Willaume  Blomaert. 

Au  mois  de  lanvier  de  l’an  fiifdiâ  MCC.  LXXVII.  nodre  Duc  par 
fes  lettres  patentes  donna  à lean  de  Lier  Chevalier  fils  d’Arnou  toute  la  terre 
de  Woramelgem,  avec  touts  cens,  rentes,  tailles  & Indices  hautcs& balles, 
& tout  cequ’il  y avoir , & font  lefdiâes  lettres  féclléespar  le  Duc , Godefroy  de 
Brabant  fon  frere,  Henry  deLovainSirede  Hcrdal , Gérard Sirede  Bruec  & 
deMarbais , St  Godefroy  de  Viande  hommesNobles,  &parfcshommes  Arnoa 
d’IlTche,  Wauthier  Volkaert&  Arnou  de  Winegem  Cnevaliersj  àtoutslef- 
quelscommcaulTiàleandeLiere  leDuc  le  traiâeindilferemment  demon-Sei- 
gneur,  par  cequ’ils  edoient  touts  Chevaliers,  hors-mis  à Godefroy  de  Viande 
qui  ne  l’edoit  pas  encor:  le  féel  du  Duc  edaudi  autreque  celui  dont  il  s’edoic 
fervi  auparavant,  car  apres  qn’jl  eud  receu  l’ordre  deCnevallerieilcbangea  de 
féel  comme  lacouduracd’allorsportoit,  d’ou  l’on  peut  remarquer  combien  ce 
degré  edoit  lors  en  edime  & réputation. 

Entre  Willaume  Comte  de  luliers  & ceux  de  la  Ville  d’Aix  y avoir  grands 
débats  for  lesdroiâs  de  la  foubs-AdvoUerie  de  ladiâ  Ville,  à quelle  caufe  il 
prctendoitlajurifdiâion  & revenu  duboisdiâ  Scapulenbofoh , qu’il  mainte- 
noit  lui  avoir  edé  donné  en  gage  avecladiâe  AdvoUericparRichard  Roy  des 
Romains  parmi  certain  fomme,  au  contraire  ceux  d’Aix  allegoient,  que  le- 
diâ  bois  n’edoit  aucunement  des  appartenancesde  ladiâe  Advoüerie  ains  qu’il 
leur  avoit  edé  donné  par  le  nouveau  Empereur  Rodulf  de  Habsbourg  pour  la 
fbmmc  de fept  cents  marcs,  ce  qu’augmenta  l’indignationduComtefat,  que 
ceux  d’Aix  s’allièrent  par  confédération  à Sifrid  Archcvcfque  de  Cologne  foa 
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ennemi  Capiral,  &parainfl  délibéra  de  fe  rendre  Maidrc  deladiâe  Ville  par  les  JtAM  i 
intelligences  & amis  qu'il  y avoic  & à ceft  eHèâ  il  joigniH  lecrctement  juf-  iiu  c. 
ques  à quatre  cents  ôc  l'eptante  tant  Chevaliers  que  Nobles,  & vint  de  noiâ 
eutre  les  jours  de  S.  Héribert  & de  S.  Gertrude  au  mois  de  Mars  de  l’an 
MCC.  LXXVII.  devant  la  Ville  d’Aix,  & par  le  moien  de  lès  alliés  pafla 
lesramparts  làns  ellre  apperceu,  &ifant  crier  luliers  nollrc  Dame  parmi  les 
rues;  les  bourgeois  qui  ne  Icavoient  ce  que  c'elloit  coururent  villemcnt  aux 
armes,  Sc  on  commença  à combatre  furiculèment , mais  comme  le  Comte  ne 
fut  Iccondc  de  ceux  delà  Ville  aulquelsil  s’elloit  fié,  les  Boutgeoiscurent  bien. 
tolHedclTus,  &parrobfcuritédela  nuidf,  & Icgrand  tumulte qu’ilyavoitpar 
la  Ville . toute  celle  belle  compagnie  fut  pitoyablement  mile  i mort  fans  diC^ 
cretion  dequalitc , le  Comte  voyant  que  les  choies  alloient  au  dclèlixiir , print 
là  retraite  peur  lè  lâuver  aux  blanches  lœurs,  maisayant  ellé  rencontre  par  le 
mellier  des  bouchers,  il  fiit  malheureulement  tue  fans  ellre  recognu,  avec  fon 
filsaifné  & deux  autres  les  fils  naturels;  en  Ibrte,  que  pcribunede  celle  troupe 
u'efehappaque  Wallcran  Sire  de  Fauquemont,  qui  oneques  ne  voulut  entrer 
en  la  Ville  avec  les  autres,  ayant  en  la  mémoire’ l’exemple  deIbnpereThiery, 
qui  environs  huid  ans  auparavant  avoir  ellé  tué  en  Icmblable  occafion  en  la 
Ville  'de  Cologne.  Ce  dcplorable  accident  futfuivi  d’une  grande  defolation, 
carl’Archcvelquede  Colognevoyant  l’occafion  belle,  entreprint  la  conqnelle 
du  paisde  luliers,  & comme  il  ne  trouva  aucune  refiHence , en  peude  temps  il 
mit  en  les  mains  les  principales  fortrelTes  du  pais:  cependant  Wallcran  Duc 
deLimbourg,  oncledcscuËintsdc  luliers,  amalTa  une  belle  arraéc,*&mcnant 
en  là  compagnie  Adolf  Comte  des  Monts  fon  ncpvcu,  Henry  Comte  de 
Luxembourg  & Gérard  de  Luxembutg  Sire  de  Durouy  fes  oncles , Wallcran 
Sire  de  Fauquemont,  Winand  deMonJoic,  Godefroy  Comte  de  KcUcle,  Go- 
fuiu  Sire  de  Borne  Sc  autres  Princes  de  la  mailbn  de  Limbourg,  avec  encor 
ThieryComtedeCleves,  leanComtcdeLos&Thiery  Sire  de  Heinsberge,  il 
entra  dans  le  pais  de  Cologne,  & rav^c^  tout  ce  qu’il  trouva  aux  champs, 
mai  s il  ne  feeut  forcer  le  Challcau  Sulpeouil  avoir  misle  ficge.Ceux  de  la  Vil- 
le  d’Aix  craignants  que  tout  le  rage  de  celle  guerre  chargeroit  fur  eux , comme 
autheursdu  mal,  envoierent  leurs  députés  devers  nollrc  Duc  leur  AdvoUé 
Supérieur,  rcqucrautsfonallillcnceen  un  mal  fi  prenant;  lcDuc  tafeha  d’ac- 
commoder la  querelle  par  quelque  traiâé  amiable , & à celle  fin  obtint  des  Prin- 
ces de  Limbourg  une  treve , pendant  laquelle  l’on  devoir  propofer  quelques 
moyens  d’accord. 

Ican  Sired’Audenaerde  & de  Rolbit  par  lès  lettres  données  Vendredi  avant 
les  Palqucs  fleuries  de  l’an  M C C.  L X X V 1 1 1.  déclare , avoir  rcccu  en  fief  Frmu 
denoflrcDuc,  Ronkieres, & tout  ce  qucWauthicr  Sire  d’Engicn  tient  de  lui, 
prefents  deshommesdu  Duc  WauthierSire  de  Ligne,  Arnoud’lllchc,  Arnou 
de  Winegem  Chevaliers,  Leon  d’Aa  Sire  de  Pollaer,  Wauthier  de  Sottegem 
& lean  de  Lofe.  Et  pat  autres  lettres  de  mefme  date  ledift  Sire  d’Audenaerde 
rccognoit,  qu’il  at  tranf|x>rté  au  Duc  de  fon  bon  gré  & par  fcnteucc  &Juge-  loj. 
mcntdelèshommes,  la  Ville  de  Goy&lès  appartenances,  qu’clloitlbn  franc 
Alleu . & ou  il  avoir  toute  lullice , & que  lediél  Duc  lui  at  derechef  rendu  la- 
diète  Ville&  Inilicc,  pour  dire  tenue  en  fief  par  lui&parfes  hoirs,  àquoifû- 
rentprclènts  des  hommes  & Alloués  dudid  Sired’Audenaerde,  Wauthier  Sire 
dcLigne,  Gilles  de  Waudripont,  Arnou  de  leHameyde,  Wauthier  li  Stauve 
Chevaliers,  & des  hommes  du  Duc  Wauthier  Sire  de  Ligne  fufdiél,  Arnou 
d’IlTchc,  Arnoude  Winegem  Chevaliers,  Leon  d’Aa,  Wauthier  deSottingem 
&lcauLolè:  enrecompenfedequoi,  le  Duc  donna  audiél  Sire  d’Audenaerde 
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I.  en  augmentation  de  fondidt  fief  de  Goy  dix  & huift  âmes  de  vin  du  Rhin&  Prrms 
fept  faucons  par  an,quefcmblablcmentil  doit  tenir  à hommage.  Etcncorpar 
autres  lettres  de  mcfme  jour  & an,  ledidf  Sire  d’Audcnacrdc  déclaré,  qu’il  ac 
tranl'portc  & quitte  à noftre  Duc  quatre-vingt  livres  Bruxellois  des  cent  li- 
vres qu’il  avoit  tenu  eu  fief  du  Duc  & qu’il  recevoir  au  moulin  de  Brais 
à Bruxelles , & delquels  les  vingt  livres  reftant  font  tenus  en  fief  de  lui  par 
X.J  Dame  fa  chcrc  foeur  Marie  d'Audenaerde  Dame  de  Gaesbeke  & de  Baufignics, 
jeCaer-  ycufvc  dc  Godcfroy  deLovain,  lefquels  diûs  vingt  livres  le  Duc  pourataufil 
rachapterparmidcuxccntsdcfdiéles  livres,  que  fa  ibeur  ferat  tenue  en  tel  cas 
de  remployer  en  héritages,  qu’elle&  les  (uccelTcurs  devront  tenirde  lui  à hom- 
mage, tout  ainfi  comme  elle  tenoit  lefdids  vingt  livres , & le  Sired’Audenaer- 
dede  mcrmclcsdevrat  tenir  ultérieurement  du  Duc,  à quoi  furent  prefents  les 
fufdiûs  Arnou  d’KTchc,  Arnou  dc  Winegem  Chevaliers,  Leon  d’Aa,  Wau-  Premi 
thicr  dc  Sottingem  & Ican  Lofe.  Par  autre  lettre  donnée  Lundi  apres  les  Paf-  * “• 
L'  ques  fleuries  de  l’an  mcime  MCC.  LXXVllI.  lediél  Sire  d’Audenaerde 
ordonne  à Henry  Prochien  receveur  du  Duc,  dc  payer  à Godefroy  Comte  de 
Viandcu  l'on  bcaufils  la  ibmmé  de  quatre  cents  livres , comprinfes  dans  certai- 
nes lettres  ouvertes  dudiét  Duc,  lelquclles  lcdiél  Comte  doit  délivrer  audiéf 
receveur  pour  fa  defeharge,  & Iciqucls  CCCC.  livres  le  Duc  eftoitredeva- 
ble  audiit  Sire  d’Audenaerde  à caulc  de  certain  rachapt  de  renteparluifaibf. 

Ifcntrudc  d’Alphcn  & Arnou  Sirede  Welbmaelc  Ion  fils  par  lettre  donnée 
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117S.  Lundi  apres  Laïques  tlcurics  ue  l’an  melme  MCC.  L XX  VIII.  promet- 
tijg./Iil  tent,  d’indemuer  & tenir  hors  de  tout  intereft:  ànoftreDuc,  flir  ce  qu’il  eftoic 
UVemae-  demeuré  leur  rcfpondant  envers  frere  Arnou  jadis  Sire  de  Welemacle  & lors 
k/  Chevalier  du  Temple,  pour  lafommcdemillelivresdeLovain,  Scohligcntàce 
leurs pcrfonncs&bicns  cnqucl  lieu  ils  foycnc  fitués,&dcqui  ils  foyent  mou- 
vants ou  tenus. 

Cependant  entte  noftre  Duc  & Walleran  Duc  dc  Limbourg  fe  nouriilbit 
une  diilcntion  tres-dangereufe , laquelle  eftoit  fomentée  par  les  querelles  qu’il  y 
avoit  cntrelcsen&ntsdcluliers  & ceux  delà  Ville  d’Aix:  Et  il  fembloit  que 
^ l’autre  partie  le  dilpolbit  pour  défendre  fa  caufe  par  les  armes  ; mais 
les  iimis  pour  éviter  les  inconvénients  qui  en  dévoient  luivre,  traiéïercnt  li 
Limlatiér^.  bien  que  touts  leurs  differents  furent  remis  au  dire  de  Gui  Comte  dc  Flandres 
&dcHcnry  Comte  dc  Luxembourg,  lefquels  à certaines  conditions  modérè- 
rent quelque  accord  entre  Icldiéfs  Ducs  ; enfuite  dequoi  lediéf  Comte  de 
Luxembourg,  Gérard  de  Luxemboug  Sire  dc  Durbtiy  fon  frere  & Walleran 
de Monjoie  Sirede  Fauquemont , rcfpcûivement  par  leurs  lettresdonnécsic  pag.m. 
Mardi  devant  la  S. Laurent  dc  l’an  MCC.  L X X I X.  promirent,  que  fi  le-  ‘ * 
diélDuc  dc  Limbourg  ne  tint  les  convenances  & articles  traidées  entre  eux, 
qu’ils  alfifteroicnt  de  tout  leur  pouvoir  à noftre  Duc , jufqucs  à ce  qu’il  auroit 
plaine  & entière  làtisfaclion  de  tout  ce  à quoi  Icdiift  Duc  de  Limbourg  eftoit 
tenu  & obligé  par  ladiébe  compofition. 

Henry  de  Brabant  Lantgrave  dc  Hcfle  oncle  de  noftre  Duc  pat  fes  lettres  Premj 
donnécsàBruxcllcsenladi&e  année  MCC.  LXXIX.  le  jour  de  S.  Catha- '*s- 
Loju(rave  recogoutavoirmal  àproposSc  lâns  fondament  demandé  & prétendu  part 
deiiejfe.  ^ portion  cn  aucuns  Allcus,  héritages  & acqueftes  qu’il  croioit  luieftre 
cichcucsparletrcfpas  de  Henry  II.  Duc  deBrabant  fon  pere,  & qu’ayant'eu 
meilleure  information  de  lès  amis  & des  Pairs  deBrabant , il  at  renoncé  Sc  quit- 
te pour  lui  & fes  hoirs  au  profiél  dc  noftre  Duc  fon  nepveu  & les  luccelfeurs, 
tout  ledroidl  qu’il  avoit  ou  avoirpouvoit  auldiéfs  Alleusj,  héritages  & acque- 
ftcs,&que  lui&  fes  hoirs  renonceront  à tout  ce  pardevant  Rodulf  Roy  d’Alle- 
magne; 
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magne,  & parjevant  toutes  autres  cours  ou  belbiiig  ferat  & foudiâ  nepveu 
voudrar,  &promit  l'ur  foi&par  (erment,  que  jamais  il  n’irat  contre  cefte  re- 
nonciation àquicancc,  n’y  contre  les  choies  dcvansdiâcs;  &pourfeurtedc 
tout  ce,  Mehaut  de  Urahant  ComtclTc  d’Arthois  & de  S.  Pol  & Béatrice  de 
Brabant  Dame  de  Courtray  fes  cheres  fœurs,  Robert  Comte  d’Arthois  Ibn 
nepveu,  Icau  de  Haynaut  & Henry  de  Lovain  Sire  de  Hcrftal  les  confins, 
mirent  leurs  féaux  auldidlcs  lettres. 

LtDmc  Ceux  delà  Villcd’Aix  le  trouvoient  entretant  pourfuivis&  arreftes  à touts 
fitmrMm  colles,  par  ccux  qui  portoient  le  parti  dos  cpfanrs  de  lui iers,  &parainfi  ils 
réclamèrent  derechef  l’aide  de  nollrc  Duc  & par  leurs  lettres  leellées  le  lende- 
liSÔ.  main  apresla  Pafquc  XXIX,"  d’Avril  de  l’an  MCC.  LXXX.  ils  recognurent 
, de  nouveau,  que  lediél  Duc  &fes  fuccefleurs  à perpétuité  clloit  & dévoient 
cftrc  Ibnverains  Advoilés  de  la  Ville  & Siégé  Impérial  d’Aix,  comme  audî 
avoicntellé  les  predecclTents  les  Ducs  de  Lothiof  & de  Brabant, & promirent 
d’adillcr  le  Due  & les  fions  de  conlcil , de  fupport  & de  faiét  contre  un  chaf 
cun,  hors-mis  l’Empire.  Et  réciproquement  nollreDucdcclata,  qu’ilelloitde 
droid  vraiprotcdreur&  AdvoUe  Superieurdela  Ville  &SicgcImperial d’Aix, 
comme  aulfi  les  predcccficurs  l’avoient  ellé  de  touts  temps  & mémoire,  3c 
qu’en  cède  qualité  il  avoit  prins  en  fa  fingulicre  proteélion,  garde  & defcnce 
touts  le,  habitants  de  ladiClc  Ville,  promettant  pourlui&pour  fes  luccelfeurs 
DucsdcLothicr&  dcBrabant  de  les  protéger,  garder  & défendre.  Scieur  don- 
ner toute  aide,  fuppott,  conlcil  &&veur  quand  il  en  lcrat  requis,  de  quoi  il  fit 
defpefcherfeslettresdoimées  à Daclheim  le  Mercredi  apres  laPalquedu  mel- 
me  an  MCC.  LXXX. 

Puis  que  l’occafion  le  prefente  de  parler  de  l’AdvoUerie  d’Aix  , il  ne  lcrat 
horsde propos  dédire  ici  quelque  choie  pour  ladillinélion  del’AdvoUcrie  Su- 
périeure &loubs  AdvoUericdeladiCleVille,  à finqueplufieurs  erreurs  &con- 
D'i/l'm-  fiifions  puifîcnteftre  évités  quejc  vois  cllrecommis  aux  Hilloires.  Ildldonc- 
frel'/lid-  qut^  ladidc  AdvoUcric  Supcticurc  confide  en  lafupreme  jurildiélion, 
voierirf^  proteélion  & dcfcoce  du  Siégé  Impérial,  laquelle  tle  droid  appartient &com- 
fimii-Ai-  pjtj  heritablcment  aux  Ducs  de  Lothicr  ou  Lorraine  Inferieure,  comme  Vi- 
7p/iu7  ca't<^5  ^ Lieutenants  des  Empereurs  par  tout  ce  didrid  & portion  de  l’ancien 
Royaume  de  Lothicr  qu’ed  a leur  charge,  St  en  cede  qualité  lefdids  Ducs 
adminidroient  anciennement  la  fupreme  ludice|audid  Siégé  Impérial  fur  tou- 
tes les  difrercnccs&  débats  qui  venoient  à naidre  dans  les  limites  de  leut  Du- 
ché, qui  y edoientrapportéspar  forme  d’appel,  lequel  droid&dignitc  impar- 
tientcncor  à prclênt  au  Roy  nodre  Sireen  qualité  de  Duc  de  Lothicr.  La  loubs- 
AdvoUeric  combien  que  de  bien  moindre  authorité,  at  neantmoins  plulïcurs 

Îneémincnccs,  carjcllc  at  adioind  l’cdat  d’Elcoutctte,  8c  en  cede  {qualité  le 
bubs  Advollé  ed  juge  8c  Officier  ordinaire  de  l’Empereur  en  ladidc  Ville,  & 
at  la  prefentation  & collation  de  la  Prevodé  de  l’Eglifc  de  nodre  Dame  illec, 
8c  quelques  rentes  qui  en  l’an  MD.  XI.  montoient  environ  fix  cents  Flo- 
rins d’or.  Code  dignité  n’edoit  pas  héréditaire , ains  l’Empereur  la  conferoit 
SmeerJJiot  à vic  oupouttcmps  limitéàtclie perfonnc  qucbonluilcmbloit : RichardRoy 
Romains  l’avoit  oélroye  à Willanmc  Comte  de  luliers  par  forme  d’enga- 
geraent  pour  certaine  fomme , mais  edant  depuis  Icdiél  Roy  Richard  trclpafife , 
pluficursdifputcs  le moUverent entre  la  Ville  d’Aix  Sclediél  Comtede luliers, 
qui  finalement  y, fut  milcrablcment  maflacré  en  lan  MCC.  LXXVII. 
comme  nous  venons  de  dire.  Apres  le  trcl^duComtcdc  luÜcrsladiâc  Ibubs- 
Advoücrie  avccl’Elcoutettcric  fut  donnée  & cngr^éc  par  l’Empereur  Rudolf 
à Wallcran  Sire  de  Fauquemont,  comme  l’on  voit  pat  fes  lettres  datées  Ven- 
Tom.  I.  Eeee  dredi 
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J » N I.  drcdi  devant  mi-quarclmc  de  l’an  MCC.  LXXXIV.  par  lelqucllcs  il  pro-  Premi 
met,  que  pendant  qu’il  lerat  en  l’adminidration  dudiÜ  cftat,  qu’il  conlcr- 
verat  & maintiendrat  ànoftre  Duc  en  touts  lesdroids  & prérogatives  qui  lui 
competent  à caulc  de  l’AdvoUcrie  Supérieure  en  ladtâc  Ville  d’Aix.  Eflant 
apres  l’Empereur  Rudolf  trcfpaflc,  Adolfde  Nafloulonliiccellcur  par  lettres 
données  à Cologne  X 1 1 1.  du  mois  de  luing  de  l’an  MCC.  XCII.  permit 
&conceda  à fou  coufui  Wallcran  Comte  dcluliersdc  pouvoir rachapter  ladi- 
âe  Ibubs  AdvoUerie  des  mains  de  nolfre  Duc  Ican,  en  lui  payant  la  Ibmme 
pour  laquelle  elle  lui  avoitefté  engagée,  & par  autres  lettres  données  au  mois 
de  Septembre  dudid  an  MCC.  X C 1 1.  ledid  Empereur  Adolf donne  ladi- 
âefoubs- AdvoUerie  audiâ  Wallcran  Comte  dcIUlicrspourla  ioinme  de  mille 
&cincccnt marcs  monnoyc  d’Aix.  mais  lediéfComtcdc  lulicrs  trcipaflà  peu 
apres,  par  ou  Walleran  Sire  de  Fauquemont  fe  mit  derechef  en  podedion  de 
ccd  cftat,  & le  tint  tout  fa  vie,  & encor  aptes  luilbn  filsThicry  ; toutes-fois 
Albcrtd’Auftricccftant  luccedé  en  l’Empire , oriroya  àGcrard  Comte  de  lu- 
licrs de  poil  voir  retirer  dans  deuxanslediCf  cftat  des  mains  dndiét  Thiery  Sire 
de  Fauquemont,  en  lui  paiant  telle  Ibmme  comme  (on  perc  Wallcran  avoir 
donnée  pour  l’avoir  en  gage,  de  quoi  l’Empereur  donna  les  Ic’ttrcsau  camp 
prcsdcCologncle  XIII.  Kalendcsdc  Novembreen  l’an  MCCC.  11.  maislediéi 
Thiery  Sire  de  Fauqncmont  trouva  moyen  de  rompre  ce  dedein , donnant  au- 
diâEmpercut  Albert  mille  &quatrecents  livres  haller  ; outre  la  fomme  pour 
laquelle  l’engagement  c’eftoit  faid,  parmi  quoi  l’Empereur  lui  permit  l’ad- 
miniftration  dudiâ  eftat  encor  pour  cinc  ans,  8c  de  ce  lui  donna  lettres  les 
111.  Id.  de  luilletde  l’an  MCCC.  V.  mais  en  l’année  enluivante  mourut 
ledift  Thiery  Sire  de  Fauquemont,  par  ou  Ibn  frère  &fuccedêur  Renaud  trai- 
éla  fi  bien  avec  lediéi  Empereur  Albert,  qu’il  lui  concéda  laditftc  foubs-Ad- 
voUerie  pour  la  Ibmme  de  quatre  cents  marcs  purargent,  par  lettres  données 
à Francfort  les  V I.'  Kaicndes  d’Aouft  de  l’an  MCCC.  VI.  A l’Empereur  Al- 
bert fucceda  Henry  de  Luxembourg  VII.  du  nom,  Ibubs  lequel  je  ne  trouve 
avoir  eftéfàiâ  aucun  changemens  ou  alteration  a'udiét  eftat  defoubs-AdvoUé, 
mais  apres  la  mort  dudiâ  Empereur  Henry,  Louis  IV.  Ion  fucccdëur  par 
lettres  données  à Spire  le  XIV.  Kaicndes  d’Avril  de  l’an  MCCC.  XV. 
permit &o(ftroya à Gérard  Comte  de  lulicrs  de  pouvoir  retirer  des  mains  du- 
diél  Renaud  Sire  de  Fauquemont  ladiéfelbubs- AdvoUerie,  parmi  la  fomme  en 
quoi  il  la  tenoitengagée,  eeque  caulà  grandes  diftentions  & guerre  entre  le- 
diâ:  Comte  & le  Sire  de  Fauquemont , qui  (inalcmcnt  fut  faiél  prifonnier  & 
détenu  à Nideckenquclquetemps,  par  ou  leditft  Comte  de  luiiers  obtint&ci- 
lement  lapofTcftiondudiâ:  eftat,  & à fin  de  s’efleuret  de  plus  en  icelui,  il  don- 
na encor  audiâ  Empereur  Louis  trois  mille  marcs  en  la  mcfme  année;  eftanr 
aprcscncor  fuccedéaudid  Louis,  l’Empereur  Charles  IV.  il  confirma  par  let- 
tres données  à Mayence  les  XIV.  KalendesdeFcvrierderan  MCCC.  XLVII. 
à Wiliaume  Marquis  de  luliers  fils  au  Comte  Gérard  fufdiâ,  tout  ce  que  les 
Empereurs  lès  prcdccellcurs  avoient  oélroyé  & engagé  à lui  ou  à fes  prede- 
cefteurs,  feavoir  cft  la  Ville  de  Duerenpour  cinqiente mille  Florins,  le  Cha- 
fteaudeWcerdenaveclc  rollieu  illec  pour  trente  & neufmille  Florins,  la  Vil- 
IcdeSinfich  pourquinfcmille  Florins,  &lafoubs-AdvoUerieou  Elcontetterie 
d’Aix  pour  doulè  mille  Florins;  avec  autres  pretenfions  qu’il  avoir  lur  les  Vil- 
IcsdeBopacrden&WclcIe,  & certaine  fomme  d’argent  debourfée  pour  le  lcr- 
vice  de  l’Empire,  le  tout  venant  à monter  à la  Ibmme  de  deux  cents  vingt  & 
trois  raillc& neuf  cents  Florins:  lui  concédant  expreHèment  de  pouvoir  con- 
férer & pourvoit  les  Prevoftés,  dignités  & bénéfices  Ecclcfiaftiques  appartc- 
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dances  aufdiâcs  Villes,  Chafteau  & AdvoUcric  quand  ils  vindrqient  à va-  j^iax  i. 
quer,  feavoir  cil  les  Prevoftes  des  Eglifes  d’Aix , de  Kerpen  & de  Weerden,  Duc. 
tout  ainfi  comme  Iddiâcs  collations  & prclcutacions  apparticnenC  de  droiâ 
à l’Empire  : Et  que  ledi<3  Marquis  de  lulictS  pourac  invertir  & iufeuder  les, 
pcrloniicsquidoivcnttcnirquclquesflefsmoUvants  dcl'diirtcs  Villes,  Cliartcaa 
& AdvoUcric, &fignamentlcChafteandc Rode  : lcrquclsfcudataircs&  Vartàls 
lcront  tenus  de  taire  audidi  Marquis  & à les  lùccdrcurs  tel  fcrvice  comme  ils 
clloient  tenus  de  faire  à l’Empire  à caufe  deldiâsfïets  & hommages,  rt  avant,' 
,^&jurques  à cequcicidiâcs  lommes  lui  lcroicntrertituccs.  Et  avec  cepromic 
ledidEmpercur, qu’il neferatrachapter  IcfdidtcsVilles,  Charteau& AdvoUe-  . 
rie  desmainsdudiirt  Marquis  de  Iulicrs  n’y  de  les  heritiers.  & qu’ilne  les  en- 
gageratà  quelque  autre,  ains  que  lui-meline  ou  fes  fucccrtëurs  les  devront  ra- 
chapter  & defengager  des  deniers  & argent  propre  de  l’Empire.  Enliiite  de- 
quoi  ladidc  foub  AdvoUerie  d’Aix  ert  demeuree  avec  autres  pièces  en  mains 
des  Ducs  de  Iulicrs  comme  je  croix  julques  à prclènts,  retournons  maintenant  ■ 
aux  affaires  dcBrabant. 

Mtrltft  En  l’an  fuldid  MCC.  LXXX.  lut  arrerté  le  mariage  d’Arnou  Comte 
ittr"  ^ Margaretc  fille  de  Philippe  Comte  de  Vianden  & de  Marie 

reteft  Dame  de  Perweys,  Grimberges,  Ninhove,  &c  & pardevanc  noftrc  Duc  & Pnuvn 
fille  4e  les  hommes  ledid  Comte  de  Los  dotta  ladidc  Dame  el^ulc  de  quatre  cents  /”’•? 
h'immUu.  livresde  terre  au  Lovignois  par  an,  qu’il  affigna  fur  le  Chartcau  de  Duras,  lut 
IcChartcaudcChaumont,  &lur  la  Ville  de  Sepperen,  tout  ainfi  comme  il  tc- 
noit  Iddiâs Chartcaux  & Ville  de  nortre  Ducà  hommage,  à quoi  fiirent  pre- 
lents  Godefroy  de  Brabant  Comte  d’AerIchot  & Sire  de  Vierlbn , Henry  de 
LovainSire  de  Herrtal,  Wauthier  Berthout  Sire  de  Malines,  Gérard  Sire  de 
Marbais&  du  Breuc,  Arnou  Sire  dcDiefi,  Wauthier  Berthout  fils  ailhé  aU 
Sirede Malines,  Arnou  de  Lierc,  Simon  de  Iudogne,&  lean  de  Lietc  Cheva.^ 
tiers,  qui  avec  le  Comte  de  Los  mirent  leurs  fccisaux  lettres  fur  ce  données 
Icudi  apres  la  Nacivicéde  S.IcanBapcirtcdcl’anlufdiirt. 

Jeeeriet-  Noftrc  Duc  par  fa  prudente  diferetion  moienna  finalement  encor  en  ladiâe 

rr» /«  f».  année  MCC.  LXXX.  les  dilfention  qu’il  y avoit  doibs  quelques  années 
cntreccuxdelaVilled’Aix&lcscnfantsde  Iulicrs.  Lacompoficionfc  ficàSco- 
UViUe  nauwcveillcdeS. Mathieu  XX.  du  moisdcSeptembrecnCrcRichardcde  Lim-  P.iBeecH 
d'Aix.  bourg  vcufvc de  Willaume Comte  do  Iulicrs,  K fes  trois  flIsWalletanPrevort  '»>»  A- 

d’Aix  &Comtc  de  Iulicrs,  Otton  Prevoft  de  Maertricht  & Gérard  Sirede 
Càrtred’une  part,  & Siftid  Archevelque  de  Cologne  & les  députés  de  la  Ville 
d’Aixd’autre,  fnrlamortdudiâ  Willaume  Comte  de  luliers,  de  fes  fils  & an- 
tresquiavoienterté  tués  en  la  Ville  d’Aix  comme  diirtat  erté,  & fur lesgner- 
res, dommages &intercrtsfuivis&  fouffcrtsd’un  corté&  d’autre,  lelqucls  par  ' 
ce  traiirte  demeuroient  entièrement  affbpis,  parmi  les  conditions  fuivantes; 
l«»voir  ert,  que  l’Archevcfque  rertituerat  auxcnfântsde  luliers  tout  ce  qu’il 
avoit  conquit& occupé  en  leurs  terres  depuis  la  mortdudiél  Comte  de  luliers 
Icurpere.  Ccuxde  Udidtc  Villed’Aixponraucunereparationdeladiâemort, 
déclareront,  que  le  làiâ  leur  deplairt  eittrememenc,  & s’il  tnt  à faire  qu’ils  ne 
. leferoient,  ainfi  qu’ils  elpaigneroient  lediét  Comte  & ceux  de  famailbn, 
comme  auffi  ils  culTcnt  faiél  s’il  euft  elle  par  eux  cognu:  & avec  ce  promirent 
pour  bien  de  la  paix  de  payer  quinlê  mille  marcs  Anglois-Brabantins , doulè 
fols  comptés  pour  marc,  & de  fijnder  quatre  autels,  anfqnels  à perpétuité 
Fon  dira  la  meffëponr l’amedodiâ Comte,  àlcavoirunauxblancheslbeursau- 
diélAix,  lelècond  en  l'Abbaye  des  Dames  àBo  rfehet  Ordre  de  Cirteanx, 

Ecee  X &lcs 
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& les  autres  deux  dausleChafteau  de  Nidcckeu,  & Icrat  chalquc  autel  dotté 
par  ceux  d’Aix  Julques  à dix  marcs  eftrclins.dix  lois  comptes  pour  marc. 

Les  Comtes  d’Hollande  depuis  l’an  MCC.  lU.  eftoient  en  l'hommage 
de  nosDucs  pour  la  Ville  de  Dordrecht, Dordrechts-weerde,  Heeres-weerde, 

Duflên  & toute  la  terre  entre  Scriene"&  Waclwick  julques  à la  terre  du 
Duc;  lelqucllespieccsThicry  Comte  d’Hollande  avoir  donne,  pour  les  terres 
lituces  vers  Zelande  entre  la  Meule  & l’Elcaut  julques  à la  mer . que  les  Ducs 
de  Brabant  avoient  prétendu  leur  appartenir.  Mais  imllrc  Duc  je  ne  fçai  P'i*va 
à quelle  occafion , quitta  libéralement  à l'on  coufin  Florent  Comte  d’Hollande 
& à les  fuccelTeurs  lediâ  hommage , par  les  lettresdonnées  le  Dimanche.apres 
la  S.Deuis  del’an  luldidl  MCC.  LXXX. 

AdolfComtedes  Monts  par  les  lettres  données  leMardi  apres  la  S.  André  Ci^t.  Je 
audiét  an  requiert  à noftre  Duc,  qu’il  l'ace  payer  à Ion  coufm  Frcdric  Sire  de 
Ryféricheyt  trois  années  d’arrierage  d'une  rente  annuelle  de  foixante  marcs, 
que  lediCF  Comte  tient  en  fief  & à hommage  dudiét  Duc. 

Le  Duc  defigna  encor  en  ladiélc  année  MCC.  LXXX.  Mardi  devant  les  Pmzti 
Palques  fleuries  à Henry  Prochian  Bourgeois  à Bruxelles,  pour  en  l'on  nom 
accepter  & recevoir  tel  Alleu  que  Wauthier  Siredellraine  Chevalier  tenoic  à 
Watier-Braine,  pour  en  adhcriter  l’AbbclTê  & Convent  de  l’Ordre  de  Ci- 
lleaux  audiâ  Watier-Braine,  fauf  la  haute  JuBice  que  le  Duc  y rctcnoii  com- 
me de  feu,  meurtre,  larcin,  &c. 

Nicolas  SiredeCondé,  de  Bailloeil  & de  Moriames  par  l’entrcmilê  de  no-  P'met 
lire  Duc  fit  certain  accord  entre  Aniou  Comte  de  Los  d’unepart,  & Ifabeau 
deCondélà  lôeur  veufvede  Jean  Comte  dcLos&lcsfiisJean& Jacqucmin|de 
Los  d’autre,  par  lequel  fut  diô,  que  IcdiélAmou  Comte  de  Los  doit  alTigncr 
& donner  auldiâs  jean&Jacqnemin  les  freresde  pcre,tout  ce  qu’il  at  & pof 
fede  es  terres  de  Waro,  Aigmont  & Givet,  avec  cinc  cents  livres  au  blanc 
Valencicncs  par  an . lelquelles  ladklc  ComtclTe  Ifabeau  doit  avoir  & tenir  la 
vie  durante.  & apres  là  mort  doivent  fucceder  à fcldiéls  fils,  qui  parmi  ce  re- 
noncèrent à tout  ce  qu’ils  pouvoient  prétendre  & demander  en  la  Comte  de 
Los.  Et  fut  celle  coropofition  arrclléeenla  Ville  de  Bruxelles  au  mois  d’Avril 
Lundi  apres  la  Pal'quc  lleuric  audiâ  an  MCC.  LXXX.  en  prefence  de  no- 
llreDuc,&ceuxdclbnconreil  fcavoirell Gérard  SiredcMarbais& du  Bruce, 

Aruou  Sire  de  Diefl , Wauthier  Sire  de  Ligne , Thiery  Sire  de  Heinsberge, 

Henry  SiredePetersheim,  WillaumeSiredeLandris&Icanfon  Ircrc,  Alard 
Sire  (icReve,  Ican  Ad  voué  de  Loing,  Wauthier  Sire  de  Hers  &Rogierde 
S.  Pierre.  Et  à fin  quelle  curieux  aye  plus  particulière  information  du  lignée 
& qualité  de  ladiâclfabcau  de  CondéComtellè  de  Los  ,j’adjouflcrai  iciqu’eile 
clloit  filledelacquesSire  deCondé,  Bailloeil,  Moriames,  &c.  & de  la  fille 
d’Eullace  SireduReux:  là  ibeut  fut  Jolente  femme  au  Sire  de  Walcourt&de 
Rochefort,  &lbnfrercefloitlel'ufdiâNicolasSire  de  Condé,qui  delà  femme 
Catharine  deCajeu  DamcdeÇarcncy,  »Villcrs-&ucons&c.  eull  deux  fils  8c 
trois  filles,  fcavoirNlcolasl’aifné  quimonrutjeune,  WillaumequifiitSirc  de 
Bailloeil  dequi  nous  parlerons  encor,  Agnes  femme  de  Thiery  Sire  de  Bever- 
ne  Challclain  de  Dixmude,  Ifabeau  femme  de  Gérard  Sire  de  Jauche  & de 
Baudour,  & Catharine  Dame desCarency  &deBulquoy  femme  de  Jacquesde 
CballillonSirede  Leulc  & de  Condé  en  partie.  Willaume  Sire  de  Bailloeil  & 
de  Moriames  lùfilid  cfjxjolà  Béatrice  de  Thorotte  Dame  de  Roulait  en  Ver- 
mandois  filled’Anlbut  Sired’Offemont,  de  laquelle  il  procréa  pluficurs  fils  8c 
filles , à Icâvoir leah , Nicolas,  Willaumc,Robert&Iacqucs,Ienncfemme  de 
' Fallré 
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Fâflré  Sire  de  Ligne,  Ifabeau  fenune  de  Michidde  Barbaoçou  Site  de  Bieve-  Jzan  t; 
ne,  & Catharinede  Bailloeil.  Duc. 

• Ledid  NicolasSirc  dcBailiocilpar  lettres  données  le  troifiefined’AvrilIeu-  Pmnt, 

'^1°'  ...  di  devant  Pal'tiues  encor  audid  an  déclaré  & rccognoit  avoir  prins  en  fief  P^- 1'4- 
i*»!.’ ■ & à hommage  de  noftre  Duc  tout  ce  qu’il  avoir  en  la  terre  de  Court,  & s’il 

LtSiretU  y avoir  moins  que  Ibixante  livres  au  blanc  il  le  doit  par&irc& accomplir,  & 
ce  eu  tccompcnlc  de  trois  tonneaux  de  vin  deRhinchalque  tonneaude  douic 
amesque  le  Duc  luiavoit  donné  en  fief  ôc  àlcsliicccllèurs,  à prendre  annuel- 
lement en  la  V ille  de  Bruxelles. 

llàbcau  Dame  de  Breda  trefpafla  encor  en  celle  année  MCC.  LXXX. 
fans  lailTer  aucun  enfant  de  (bn  mari  Arnou  de  Lovain  Sire  de  Bruhames,  qui 
parainfi  retint  la  terre  de  Brcda  fa  viedurante,  vraifemblablemcnt  par  Telta- 
mentdcladiéteDamedeBreda,  ou  bien  par  donnation  de  noftre  Duc  comme 
portent  les  lettres  donnée  le  leudi  apres  Pafques  de  l’an  MCC.  L X X X I.  P'mvrt 

fnefents  WillaumeSire  de  Homes,  Icaii  SircdcCuyck,  Thicry  Sirede  Hcr- 
acr,GodelToy  deBrabantSired’Acrlchot&dc  Vietfon,  Henry dcLovain,  Sc 
Wauthier  Berthout  Sire  de  Maliucs. 

Thicry  Sirede  Heinsberge  par  les  lettres  données  jour  de  S.  Luc  de  la  mef-  Preurti 
me  année  MCC.  LXXX  I.  rccognoit,  que  noftre  Duc  lui  at  allîgné  uncfit  "-*- 
rente  de  cent  livres  de  Lovain,  qu’il  doit  tenir  en  fief,  & prometdeièrvirlc 
Duc,  toutainficomme leComtedcGueldres,  leSiredcFauqucraont& autres 
Seigneurs  entre  le  Rhin  & la  Meule  Ibnt  obligés  & tenu  de  faire  à caulé  de 
leurs  fiefs. 

Ce  fut  aulll  en  celle  mefine  année  que  le  pont  fur  la  Meule  à Maeftricht  fût  A llnltm. 
premièrement  bafti  de  pierre  lequel  julqucs  allors  n’avoit  ellé  qnc  de  bois  & 
planches. 

Eftant doibs l’an  MCC.  LXXX.  trefpalle  WalleranDucdcLimbourg,  F.i.té* 
Reyiuud  Comte  de  Gueldres  & de  Sutpheu  qui  avoit  à femme  fa  fille  unique 
ErmengardeprintletitredeDucdcLimbourg,  & le  mit  en  pofTeftion  de  ladi- 
Difputt  Duché  ; toutes-fois  AdolfComtedes  Monts  fils  d’Adolf  frere  ailne  dudiâ 
^DucÛic  Walcran  pretendoit  d’eftre  préféré  à la  fuccelfton,  comme  plus  proche 
Lirnhourg.  hoir  malle  & chef  de  la  mailbn  de  Limbourg  : entretant  mourut  auftî  envers 
ii8j.  l'an  MCC.  LXXX  IL  ladiéle  Ermengarde  Comteflê  de  Gueldres,  par  on 
la  pretenfion  du  Comte  des  Monts  fembloithors  de  toute  difputc,  mais  le 
Comte  de  Gueldres  Prince  remuant  & courageux  maintenoit  la  poflclfion 
qu’il  .s’eftoir  acquiie,  allegant  que  ladiâe  Duché  lui  devoir  demeurer  fa  vie 
durantede  par  la  Princellc  Ermengarde  jadis  fa  femme.  Le  Comte  desMonts 
conliderant  que  lâns  grande  dcfpence  & forte  guerre  il  lui  lëroit  impoftîbledc  _ 
lever  le  pied  auGucidrois,  trouvant  d’ailleurs  IcstrclbrsefpuilTcsparlesguer- 
rcsqu’llavoitfouftcnu  contre l’Archevelquc de  Cologne  & autres  lès  voifins, 
refoiut  par  conlèil  d’amis  deceder  & traniporter  tout  le  droiâ  & aélion  qu’il 
avoit  à la  Duché  de  Limbourg  & autres  terrés  y appartenantes  à noftre  Duc; 
enfuitc  dequoi  par  deux  liennes  lettres  données  le  leudi  apres  la  Pentecofte  P'fnin 
dndiél  an  MCC.  LXXX  H.  il  requiert  à l'Empereur  Rudolf  & antres 
Princcsdelquels  ladiâe  Duché  de  Limbourg  & autres  terres  eftoient  moUvan- 
• tes,  de  les  vouloir  concéder  & oâroyer  à noftre  Duc  Iean,  en  la  firrme  & 

Z./  Dmt  comme  ils  loi  eftoient  luccedés  par  les  morts  de  Walleran  Duc  de  Limbourg 
atpmimU  Çq„  oncle  8c  Ermengarde  Comteflê  de  Gueldres  fa  coufine,  & tout  ainn 
comme  il  les  avoit  tranfporté  à titre  de  donnation  audid  Duc  Iean.  Et  en- 
jaSj.  ^ cor  i»r  antres  lettres  de  l’année  enfuivante  MCC.  LXXXIII.  Lundi  P«»w/ 
apres  la  Nativité  de  noftre  Dame  lediâ  Comte  des  Monts  déclaré,  que  de  l’ad-  P‘S"f- 
Tom.  I.  Ffff  veu 
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jtAM  I.  vcu  de  fes  freresil  avoir  cranfponé  à noflre  Duc  par  forme  dedonnatioti 
Duc.  entre  vifs  ladiâc  Duché  de  Limbourg  & autres  terres  tenues  & pofledees ci- 
devant  par  Walleran  Duc  de  Limbourg  & Ermcngardc  Comteflè  de  Gucl- 
dres , & ce  en  faveur  du  mariage  traiâé  entre  Godefroy  fils  de  noftrc  Duc  & 
Margaretc  fille  de  fou  frere  Henry  des  Monts  Sire  de  Windecken;  mais  ce 
mariage  n’cuft  depuis  effed  par  le  trelpas  du  Prince  Godefroy  & anlli  de  la 
PrincciTc:  Et  bien  quci>ar  les  Chartes  ci-defliis  mentionnées  foitdiâquc 
lediâ  tranfport  fê  fit  par  forme  de  donnation  ou  en  faveur  de  la  fûldiâe  al- 
liance, toutes-fbis  eft  il  certain,  que  noftrc  Duc  acquift  l’aéfion  & droiâ  àla 
Duché  de  Limbourgparmi  grandes  Ibmmcs  d’argent  qu'il  paya  au  Comte  des 
Monts  &fcscommis  , comme  l’onpcutvoirpardiverics  quitancesqui  le  trou- 
vent cnregiftrees  dans  les  ChartcsdclJrabant,  dcfqucllcs  j’ay  recueilli  un  fom- 
mairc , qui  vient  à monter  lêloii  la  calculation  fix  mille  & vingt  & cinc  livres 
deLovain  dix  fols,  & quatre  mille  trois  cents  quatrevingt  & un  marcs,  que 
pour  le  temps  d’allors  eftoit  une  très  grande  fomme.  Lcdid  Comte  desMonts 
tenoit  de  noftre  Duc  à hommage  une  rente  de  fbixante  marcs,  de  laquelle  il 
avoitenl’an  MCC.  LXXX.  aftigné  au  Sire  de  Ryfcricheyt  trois  années 
d’arrierage  comme  diâ  eft,  & par  autres  lettres  données  le  lendemain  de  la  Prruvrt 
S.  Agnes  de  l’an  MCC,  LXXXIl.  lediél  Comte  alfigna  à Willaume  de 
Coninck  demeurantà  Bruxelles  & à fbn  bcaupere  Sigerdeux  autres  années  de 
ladiéfe  rente  pour  paycmentdefémblablelbmme  qu’illeur  eftoit  redevable, 
iî.jt  pour  Au  mois  de  Septembre  de  l’an  lufdiâ:  MCC.  LXXXIl.  noftre  Duc  CitruiJi 
tiax  Je  drefla  quelques  ordonnances  pour  ceux  de  Lovain  contenantes  les  points  fui- 
vants,  que  lesEfchevinselgalement  avec  la  communauté  payeroient  les  raal- 
totes  impolces  par  ceux  de  ladiiftc  Ville,  fins  qu’aucun  en  fût  exempt  ou  libre. 

Item  qu’à  certaines  heures  l’on  Ibnneroit  une  cloche  pour  figue  des  heures  auf- 
quelleschalqueouvrierdevoiteftre  au  travail  de fonmefticr.  Item  que  le  Duc 
feroit  tenit  bon  & forme  tout  ce  qu’auroit  efté  rccognu  & promis  pardevanc 
le  Magiftrat  de  ladifte  Ville,  fbit  par  eftrangcr  ou  autre  qui  ceiut.  Itemquelc 
Magiftrat  fèrat renouvelle touts  lesans,&  antres ftatutsdemoindrepois. 

/lerfebci.  Godcfroy  dc  Brabant  Sire  d’Aerfehot  & lean  d’Aerfehot  Sire  de  Rivière 
Riuerr.  eftojent  en  débat  i'ur  diverfesjurifdiôions&limitesde  leurs  terres,  par  ou  no- 
ftre DuccommitHenrydeLovain  Sire  de  Hetftal  fou  coufin,  Wauthier  Vol-  CixraiJt 
kaert  Chevalier,  leande  Huldeberge Clerc  &ReccpvcurdeBrabant&Gilles  ***'"• 
Swave  Mayeur  àThillemont , aveclcs  EIchevins  &ancieus  delà  Ville  d’Aer- 
Ichot  &des  Villages  dc  Bcthingcm  & Langdorp,  pour  prendre  particulière 
information  fur  les  droiéfs  prétendus  par  chalcune  defdiâes  parties  : En  con- 
formité dequoiayantslcfdiéîscommisfaiâ  rapport,  le  Ducparfeslcttrcs  don- 
nées jour  dc  la  Nativité  dc  S.  lean  Baptifte audiâ  an  MCC.  LXXXIl I. 
déclaré,  quclcdiéfSiredeRiviete  eft  dclcendu  du  fils  aifné  desanciens  Comtes 
d’Acrlchot,  &ordonue  fortparticulierement  furlesdroidfs  &jurirdiâions  qui 
lui  competent  & appartienent  en  toute  la  ffanchile  & Alleu  d’Aerfehot,  Bc- 
thingcm,Langdorp,Wecrde,Teftelt,Gielrode,Rillaer,Me(rclbroec&Vtheem, 
comme  leldiôcs  lettres  contiennent  plus  à plain , qui  fe  conicrvent  originelle- 
mentenlaChappelledoRiviereenrEglifedcS.Picrre  deLovain,  ou  je  les  ai 
veuféclléesdesféelsduDoc,  duSircd’Aerfchotfbn  frere.  de  Henry  de  Lovain 
Sirede  Herftal , de  Wauthier  Sire  de  Ligne , qui  touts  feellerent  à cheval  l’efpée 
au  poing  & l’elcufibn  armoyéde  leurs  armes,  avec  Wauthier  Volkacit&Iwain 
de  McIdertChevaliers. 

Lle^r.  lean  de  Flandres  Evefque  dc  Liege  par  lettres  don  nées  leudi  apres  la  S.  Luc  Prnvt 
dc  l’an  fufdift  MCC.  LXXXIII.  promit , de  ne  point  maintenir  en  fês  terres  tv-  ' • F- 
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&pais  aucun  malfaiteur  qui  retraiûeroit  de  (efoub-mcttre  au  droid&tnftice  Jeak  i. 

de  noflrcDuc&dc  fbnconlcil.  Duc. 

Pardiverlcs  occurences  de  temps  noflre  Duc  avoir  perdu  la  poflcflion  de  la  Premt 
. Villcdc  Nimmcgc,  de  lalooverainité  & droit  de  rcgale  en  l'Ëglilè  de  S.Gcr» 
trudeà  Nivelle,  & de  Ibixantechariotsde  vin  de  Rhin,  querEmpereur  Philip- 
pe avoir  doibs  l’an  MCC.  I V.  otroyé  avec  ancres  bénéfices  au  Duc  Hen- 
ry f.  Ion  bifajeut,  & parainfi  il  fit  grandes  inftanccs  devers  l'Empereur  Ru- 
dolphc , à fin  d’eftre  réintégré  & remis  en  poflèflionatuelledefditespaities, 
tout  ainfi  comme  fes  prcdeceflcurs  en  avoienc  joui  depuis  longues  années  i 
maiscommeledit  Empereur  nepouvoitpour  lors  donner fàci£ition aux juftes 
pétitions  du  Duc,  il  voulut  neantmotns  le  pourvoir  de  les  lettres  données  les 
XIV.  KalendesdcMarsdel’anf'uldit , par  lefquelles  il  déclare,  quelcdroitde 
noftrcDuc,  n’y  les  Privilèges,  Chartes  & lettrages  otroyési  lui  &à  Icspre- 
decelTeurstouchantsfaditcpretenfion,  ncpeuvent  n’y  doivent  eftreinterefTés 
ou  prejudiciés  par  fon  filcncc&furceflioude  fa  demande  faiteàfàrequiritioD, 

& que  les  Empereurs  fes  luccelTcurs  ne  pouronc  tirer  ceci  à conlcquencc  au 
defavantagedu  Duc  & de  fes  heritiers. 

Pour  obvier  à plulieurs  differents  & mal-entcndus  qu’il  y avoir  entre  ceux 
delà  Ville  de  Maeftricht,  on  noftre  Duc  8c  l’Evefqucdc  Liege  avoient  Jurif- 
dition,  furent  de  commun  accord  dcfignés  Henry  de  LovainSiredcHcrftal, 
Wauthicr  Berthout  le  pere  Sire  de  Maliues  Chevaliers,  Pierre  Prevoft  de  Cburusdt 
l’Eglilè  de  Bethune  & Willaume  de  Rotièlaer  Chanoines  de  l’Eglife  de  Lie- 
gc,  lelquels  comme  arbitres  & amiables  juges  jan  mois  de  Février  dudit  an 
MCC.  LXXXIII.  prononcercncleur  féntence & ordonnèrent  les  points 
enlùivantes.  Premicrcmentquand guerre  viendra  à s’cfmonvoir  entre  les  Evef- 
ques  de  Li^e  & les  Ducs  de  Brabant , ceux  de  la  Ville  de  Maeflricht  ne  s’en 
nielleront  pour  l’iuie  ni  pour  l’autre  partie,  L’Evelîjue  ni  le  Duc  ne  pouronç 
particulièrement  charger  les  marchandilês  ou  denrées  d’aucune  taille  ou  im- 
poficion,  ainsccla  fcdevratfaireparcommunadvis  dcconfcH,  & telles  iropo- 
fitionslcrontlevccsparles  commis  de  l’un  &l’antre  àcommun  profit  & utili- 
té. L’Evefque&leDuc  auront  fur  leurs  hommes  refpctivement  toute  Indice 
haute  & baflê.  Les  porres&  les  clefs  d’icelles,  le  mur  ou  rampart,  Icsfortref^ 
fis,  les  puis,  le  travail,  & les  communes  voyesde  la  Ville  appartienent  cigale- 
mentaux  hommes  du  Duc  & de  l’Evelque.  La  monnoye  cfl  lêmblablcmenc 
commune , & le  profit  en  provenant  doi  t edre  partagé  elgalement  entre  lefdits 
Evclque  8c  Duc  , & ne  poura  l’un  ni  l’autre  forger  monnoye  particulière, 
ains  doit  ladite  monnoye  edre  d’un  mcfmc  coing,  poix  & valeur,  le  coii^ 
toutes-fois  fedoit  prendre  à Liège.  Les  Efeheviusde  l’Evefque  & ceux  du  Duc 
doivent  plaidoyer  & adminidrer  la  ludice  en  un  melme  lieu  & tribunal.  Si  quel- 
que edranger  fitprendrerou  arrederaucunBourgeois  de  Macdricht  ou  fèabiens 
hors  de  ladite  Ville,  le  Bourgeois  pourat  de  melme  prendre  & arreder  dans 
ladite  Villelaperfonnc&bicnsdc  tel  edranger,  &àcedoiventleshommcsdu 
Duc&  de  l’Evelque  donner  affidence  l’un  à l’autre.  Si  quelque  malfaiteur, 
larron  onautredoit  edre  pendu,  brudé,  &c.  tantTEvelqueque  le  Duc  feront 
l’execution  de  leur  Indice  au  lieu  ou  on  cd  accoudumé  À:  la  ftire;  mais  fl  on 
doit  couper  oreille,  pied , poing  ou  autre  membre , l’execution  fc  ferat  fur  le 
marché,  ti  pourat  l’un  Scigncur&  l’autre  librement  faire  traincr  le  condamné 
parlesruesdelaVilIc.  Si  quelque  perfonne  appartenantà  l’EvelqueVcutprou- 
verpar  ferment  & marques  de  là  naiflànce  qu’il  appartient  de  droit  au  Duc, 
il  le  pourat  faire  fans  pour  ce  payer  aucune  amende,  mais  il  ne  le  peut  faire 
qu’une  fois  ; & le  melme  ed  de  celui  qui  voudrat  prouver  qu’il  appartient  à 
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J t A s I.  l’Evefijuc.  Si  quelque  cftrangcr  vient  demeurer  à Maeftricht  ou  (c  foi  A Bour- 
Duc.  geois  illcc,  on  ic  doit  informer  fur  la  foi  qu’il  doit  à Dieu  8r  aux  Seigneurs, 
a- qui  il  appartient,  & s’il  n’appartient  aux  Eglilès  de  noftre  Dame  àMae- 
UrichtjdenoftreDamcàTongre,  de  noftre  Oameà  Huy,  de  S.  Ode,  &deuo- 
ftreDame  &dc  S. Lambert  à Liege,  il  doit  appartenir  au  Duc,  & s’il  cft  de  la 
fomille d’aucune  dcfdnftes  cincEglifesildoit  appartenir  à l’Evclque.  Siquel-  • 
que  cftrangcr  fut  arrefté  à Maeftricht  pour  ion  forfoiâ,  s’il  n’appartient 
à l'Evelque  à raifon  d’aucune  des  cincEglilcsl'us-noiiunces,leMajcur&  Elche- 
vinsduDucendoivcntjugcriScftire  luftice.  Enla  Vilicy  doit  avoir  deuxScr- 
geants  jures , l’un  de  la  part  de  l’Evefque  &l’autre  de  la  part  du  Duc,  leiquels 
pouront  citer  & arrefter  par  tout  généralement  tant  ceux  qui  appartienenc 
à l’un  qu’à  l’autrcScigneur;  maisla  cognoiftance  ou  jugement  de  la  caufe  doit 
venir  aux  Majeur  &Eichcvins  du  Seigneur  ou  laperibnne  citée  ou  arreftéeap- 
partient.  La  mailbnde  Ville,  la  cropte  ou  prifon  &autrcscoinmunautcsap- 
rartienent  aux  hommes  tant  de  l’un  que  de  l’autre  Seigneur.  Les  mefures  de 
olcd  & de  vin , launc  à melürer  les  draps  & la  verge  à mefurcr  les  terres  doi- 
vent eftre  gardées  à S.  Marie  en  ladiéf  Ville.  L’eau  de  la  Meule  jufques  en  la 
inoycnneduponteft  toute  au  Duc.  Le  pont  lurMcufe  doit  eftre  entretenu  & 
réparé  à communs  dcfpcns  de  la  gabellcqui  cnpourvient.  Les  bans  delà  Ea- 
roicede  S.  Pierre  & les  ttcsfons  tout  ainfi  qu’ils  s’eftendent  julqiics  au  miliea 
de  laRiviereleirc  devers  S.  Picrrc,&commc  làdiâe  Riviere  vient  d’enhautfe 
defeend  jufques  en  la  Meule,  cft  & doit  eftre  entièrement  à l’Evelqucj  qui 
y at  toute  Seigneurie  & luftice  haute  & baffe , mais  de  l’autre  part  en  tout  ce 
qu’eft  enclavé  entre  la  voyequimeinede  Maeftricht  à Montenakc  & le  miliea 
dcladiifteRiviercIeire.  l’EvelqueeftSircdutresfonSj&le  tient  on  de  loi  à cer- 
taines rentes , pour  le  payemenç  defquelles  il  peut  foire  panner  & juger  lès 
amendes  par  là  luftice  8c  Efehevins  de  S.  Pierre,  mais  quant  aux  forfoiéfs  & 
ichofcsqui  appartienentà  la  haute  luftice  entre  ladiiftcvoye  vers  Montcnake& 
le  milieu  de  ladiÆe  leire,  la  cognoiflànce,  ji^ement  & amende  touche  aux 
Efehevinsde  Maeftricht,  tellement  quefiledelinquenteft  delà  fomillcd’aucu- 
tie  des  cinc  Eglifes  fufdidfes,  lesEfchevinsdel’Evelque  en  doivent  juger,  & 
s’il  n’appartienent  aufdiâc  Eglifes,  les  Efehevins  du  Duc  en  doivent  avoir  le 
jugement.  Avec  ce  fût  ordonné  de  commun  confenteitwnt  pour  loy  perpé- 
tuelle Si  generale,  que  lefurvivant  des  mariés  foit  homme  ou  femme  tiendrat 
tout  l’hcritage  d’ambedeux  fa  vie  durant  entièrement  avec  les  meubles  com- 
me liens  propres,  fauf  le  teftament  du  defûnô  & les  debres,  & apres  letrefpas 
dudernier  vivant,  les  héritages  viendront  à leurscommuns  enfants  s’il  en  ont, 
&àfouted’iceuxaux  autres  hoirs  félon  les  loix  & ulàges  de  l’Empire.  Et  tout 
Icsarticleslultliéfsfurentapprouvés&ratifiésparlcdiél  Evelque  deLiege,  par 
noftre  Duc  & par  les  Majeurs  Elchevins  & communauté  de  ladiâe  Ville  de 
Maeftrichttantdel’unequc  de  l’autre  Seigneurie,  & promirent  &s’obligcrcnt 
de  les  tenir  & garder  iuviolablement  pour  eux  & leurs  fuccellcurs  à perpe» 
tuité. 

. Qurrtile  Cependant  plulïcursdevoirs  forent  foiéis  pour  mettre  bas  la  querelle  qu’ily  f.I.vmm 
îâôfWA  Comte  de  Gueldrcspout  la  Duché  de  Lim-  Hiilm. 

LMamri.  bourg,  maisccfot  avecpcud’effcél,  d’autantque  le  Comte  de  Gueldres  ayant 
lapolfclfiondctout  le  pais  fondoitfon  droiéf  en  lès  armes.  Au  melmc  temps 
il  y avoir  grande  dilfention  entre  deux  puillânts  lignages  i feavoir  ceux  de 
Sebief-  Schacfidriefchequicftoicutdc  lulemont,  & ceux  de  Muirepas  qui  eftoient  de 
la  caufe  en  cftoit,  par  ce  que  le  Comte  de.  Gueldres  avoir  donné 
■ l’cftat  de  Drolfard  du  p^is  de  Limbourg  à Conrard  Snabbe , qui  cftoit  de  Schaef- 
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dricHhe , & l’avoit  oftéau  Sire  dcMulrepas , & par  cedoccarionronce  la  NoblcP  Ja  * » i. 
/b& commun  peupleembralToient l’une  ouraucredesdcux  parties,  Scparriculic- 
remenc  ceux  de  Wicchem  combien  qu'ils  cdoicnc  du  ligm^e  de  Schaetdrie- 
Iche  le  joignerent  à ceux  de  Mulrepas , d’autanc  qu'ils  edoienc  auili  mal  lâtil^ 
faiÈtsduComtedc  Gueldres:  noftre  Duc  le  Iceutbienfervir  de  celle occafion, 
attirant  à fa  corde  ceux  du  lignage  de  Mulrepas,  & les  fupportat  en  tout  ce 
qu'ilpouvoit,  & finalement  àleur  contemplation  menanne  bonne  armée  dans 
le  pais  dcLimbourg,  & ravagea  les  terres  de  ceux  deSchacfilrielche  & autres 
qui  favorilbient  les  Gueldrois,  & tint  la  campagne  quelques  fepmaines làns 
qu’il  y eud aucun  qui  ofad  lui  mondrer  tede.  Le  Comte  de  Gueldres  avec  les 
Princes  de  la  maifon  de  Limbourg&  autres  d'entre  laMculè&  le  Rhin  firent 
cependant  une  confédération  & ligue  parenlemble  pour  refider  aux  forces  du 
Duc,  à laquelle  ils  tirèrent  aulfi  l’Archcvclque  de  Cologneàqui  le  Comte  de 
Gueldres  donna  la  terre  de  Waflemberge  ei^age  pour  huiâ  mille  marcs,  de 
«-  fortequ'ilfcmbloit  aux  confédérés  qu’il  n’y  avoir  ja  rien  àredouter,  puis  que 
■ toutes  les  forces  d’entre  la  Meule  & le  Rhin  edoient  à leur  dévotion  ; mais 
pour  toutcclane  lailTâ  nodre  Duc  de  mondrer  foncourage,  & pour  la  lècon- 
LimttU  de  fois  pada  la  Meule  & print  le  Chadeau  de  Limaic  fur  le  Sire  de  Fauque- 
defiruta.  niont , lelâilantdcdroire  &jetter  par  terre.  Cependant  les  Princes  confcdcrés 
Icavoircd  l’Archevclque  deCologne,  les  Princes  de  la  mailbndeLimbourg, 
les  Comtes  deGucIdres,Cleves,  luhers,  Seyne,NalIbuwe,Spaenhem , Solms, 
Salrac&Nuwenacre,  Thibaut  filsauDuC  deLorraine,  &grand  nombre  d’an- 
tres Princes  & Barons  joignerent  leurs  forces  aux  environs  d’ Aix , en  inten- 
tion de  combatte  le  Duc , qui  en  aiant  eu  l’advertencc  les  alla  recontrer  jufques 
à Gulpen,  ou  lean  E vefquc  de  Liege  Ion  beaufrere  lui  mena  quelque  fecours , 
aufii  edoit  en  là  compagnie  Henry  Lan^ave  de  HelTe  Ton  oncle,  qui  à l’im- 
pourveuë  edoit  venu  en  Brabant.  L’armée  des  confédérés  padà  la  Rivière 
Gculc,  & n’yredoitentredeuxquclapctitcRiviereGulpe,&parainfi  edoient 
Icsarmcesdedeux codés  rangées  pour  commencer  la  bataille;  maisquelqoes 
perlonncs  Religieufes  firent  de  fi  bons  devoirs, que  pour  cede  Ibis  ils  empe- 
icherent  le  combat,  & parlèrent  tant  entre  les  parties,  que  nodre  Duc  & le 
Arütrti  Comte  de  Gueldres  remirent  toute  la  qnedion  de  la  Duché  de  Limbouig  au 
fÊirtccn-jàirc  & jugement  de  Gui  Comte  de  Flandres  & de  lean  d’A  vefnes  Comte  de  ptg  117. 
Haynaut,  de  quoi  ils  donnèrent  leurs  lettres  en  l’an  MCC.  LXXXIY. 
Lundiapres  la  divifion  des  Apodres.  & dévoient  lefdiéls  Comtes  prononcer 
leur  arbitrage  dans  la  Pafque  prochainement  drivante  de  l’an  MCC.  LXXXV. 

LeSirt  de  Gérard  de  Luxembouig  Sire  de  Durbuy  edoit  un  des  Princes  de  la  maifon 
Dmrbey  dc  Limbourgqui  en  authorité  & confeil  avoir  grand  pouvoir,  car  iledoit  on- 
cle  dc  Henry  Comte  de  Luxembourg  & de  Walleran  Sire  de  Ligny  Ibnfrere, 
enfants  de  Henry  Comte  de  Luxcml»urg  nouvellement  trclpalîc,  & edoit  le 
plus  ancien  de  tout  ce  lignage  : il  avoit  à femme  Mehaut  fille  de  Thiery  jeune 
Comte  de  Cleves  & Site  de  Dindakcn  & d’Ifabeaa  de  Brabant  vieille  tante 
à nodre  Duc;  qui  parainfidefirantittirer  Icdiid  Sire  dc  Durbuy  dc  lapartiede 
lès  ennemis  confédérés , lui  promit  par  lettres  données  Mercredi  apres  la  S.  Luc 
dcl’an  MCC.  LXXXlll.  trois  cents  livres  dc  terre  au  Lovignois,  &dePK«rw/ 
celuidonnaquciques  reljxjndants  ; & pour  s’acquiter  de  là  promellê  il  alfignaf^' 
audiélSire  dc  Durbuy  & à la  Princcllc  Mehaut  dc  Cleves  fa  femme,  pourladi- 
Msekmi.  élclbmmc , la  terredcMielens  lez  Judoigne,  avec  la  ludice  haute  & ballê  & 
tout  ce  qu’y  appartientdefonsencomble,  en  villes,  en  bois,  enterres,  prez, 
eaux,  cens&rente$,fansqucle  Duc  yretint  autre ebofe que lalbuverainité& 
l’hommage  dudiâSiredc  Durbuy,  &de  ce  donna  (es  lettres  jour  de  SS.  Pierre 
Tom.  I,  Gggg  Sc  Paul 
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& Paul  de  l’an  MCC.  LXXXl  V.  Et  par  autres  lettres  donoccs  le  Ven-  Pnmt 
dredi  apres  Palques  de  l’an  enTutvant  MCC.  LXXXV.  noltre  Duc  ad-/^  '*^' 
jouftacn  ai^mencacibn  dudiâ  fief  deux  cent  livres  de  rente;  qu’il  afCgna  au- 
diâSiredeDurbuy&à  fadiâe  femmelurfa  recepteàThillemont.  Et  paimi 
cesfbmmcsou  par  autres  traiâcsiàiâs,  noftrcDuc  acquill  dudiiï  Sire  dcDur- 
buy  tout  le  droid  & adfion  que  competer  lui  ponvoit  en  la  Duché  de  Lim- 
bourg,  de  quoi  il  donna  lès  lettres  veille  de  la  Converfion  de  S.  Paul  de  l’an 
MCC.  LXXXl  V.  addreflântes  à l’Empereur  Rudolf,  par lefquelles il  re- Pr»iv> 
quiert  afiêéhieulèment  audiâ  Empereur,  de  vouloir  confirmer  & agréer  la-  f-iS' 
diâcrefignation,  &defon  authorité  conférer  tout  lediétdroiâ  en  mains  de 
nollrcDuc,  &eolbn  nom  à Henry  Lautgrave  & Sire  de  Hcflc,  quidelâpart 
&de  lapart  dudiâ  Ducalloit  vers  l'Empereur  à cefl  cffcél. 

Beatricede  Gi.mnich  veufvcdcleanSire  de  Kerpen  de  l’advcudelèsenEints  Pnnti 
Alexandre.  Arnou,  lean,  Godefroy,  Edmond,  Sophie,  Margaretc  & Blanche,fit  “**• 
certain  accord  avec  fon  frere  Weunemaer  de  Gimnich , par  lequel  pour  éviter 
plusgrand  donamage  ladiâc  Dame  Béatrice  donnaà  londiâ  frere  & à I cniie  Da- 
me de  Hoachllrate  l'a  femme  la  terrei&  Seigneurie  de  Kerpen,  encichange  des 
terresdcBulchvclt,  LubcIlaH,  Spurke&  Erlcphe,  avecunerencedecinquante 
maldrcs  de  feigle  fur  les  biens  de  l'Archeveique  de  Cologne  à Viflcnich . par 
Icnrcs  de  l’an  MCC.  LXXVI.  donnéeslclcndcmainaprcsles  liens  de  S.  Pier- 
re. Etquclquetempsapres  Icdiâ  Wennemaer  tranlporta  ladiéfe  terre  de  Ker- 
penà  nolfreDucpourcertainelommc  d’argent;  mais  cflact  depuis  les  fuidiâs 
cnfmtsde  Kerpen  parvenus  en  cage,  ils  réclamèrent  ladiâc  terre,  allcgants 
qu’ilsfè  tronvoientnotablementgravés  deinterefTés  par  l’elchaugcftiâ  entre 
leur  mere  & oncle  : toutes-fois  uoflre  Duc  defirant  retenir  la  terre  de  Kerpen 
qu’il  avoicacquis,  traiâaenlbrtc,  que  les  parties  remirent  leutdiflêrciitaudire 
&arbitragedefapcrfonneâcde  Gérard  de  Marbais;  enfuite  dequoi  ilsfirent  Pr/ntt 
& arreflerent  certaine  compofition  entre  eux  en  la  forme  enfuivante.  Pre- 
mierementque  le  tranfport  8c  vendition  de  ladiéfe  terre  & Seigneuriede  Ker- 
pen avec  PalTendorf,  GUlTc,  Binchoven  & autres  appartenances,  Bùâe  à nolfre 
Ducjparledid  Wennemaer  de  Gimnich,  demeurerat  en  fon  entier,  &pourre- 
drella  & fàtisfaire  aux  griefs  & interefls  prétendus  par  les  enfants  de  Kerpen 
qu’on  nommoit  de  Bnfchviclt  il  fut  ordonné,  que  le  Duc  leur  donneroit  cent. 

& cinquante  marcs  de  Cologne,  pour  laquelle  fbmmc  Icidids  enfants  lui  dé- 
voient afllgncr  de  leurs  biens  Allodials  Jufques  à ladidc  valeur,  qu’ilsdevoienc 
prendre  en  fief,  & de  quoi  Alexandre  & Arnou  les  fils  aifhés  firent  homma- 
ge au  Duc  pour  eux  & leurs  hoirs;  & outre  ce  promit  le  Doc  de  pourvoir 
dans  l’année  leurs  freres  lean,  Edmond  & Godedoy  à l’eflat  Eccleiiaffique, 
feavoireff  les  deux  es  Ordres  de  Ciflcaux,  des  moines  noirs,  de  Premonflré, 
ou  des  HolpitaliersThentoniqucs  ou  Templiers,  & le  troifiefme  Godefroy 
à quelque  prebende  & bénéfice  Ecclefiafliquc,  dequoi  furent  defpefchés  let- 
treslendemainaprcsl’Invention  delà  S.Croixdel’an  MCC.  LXXXII.  fbubs 
letefmoignagede  Gérard  Noble  AdvoUé  dé  Cologne,  deConrard  d’Elvervcl- 
de,  de  Willaume  Sommeiller  de  Nideggen,delean  deRodeidiéf  Sceivaert,  de 
Godefroy  d’Arwilre,  de  Thiery  & Wennemaer  de  Gelfdorp  freres,  d’ Arnou 
did  d’Onbelcheidene,  d'Edmond  did:  Gryn  Stde  leanSirede  Frankenberge. 

En  conformité  de  ceft  accord  noltre  Duc  donna  A Alexandre  & Arnou  de  Pnmrti 
Kerpen  diâs  de  Bufchvelt  la  fbmme  de  cents  marcs  Anglois-Brabantins  doufè 
ibis  comptés  pourmarc,  dequoi  ils  donnèrent  leurs  Icttresdequitance  foubs 
les  féaux dudiéi  Alexandre 8t de  Weonemaerde  Gimnichleur  oncleVcndredi 
devant  la  Ciwéedy,!  Pétri  de  l’an  MCC.  LXXXII.  Et  comme  lediâ  Cha- 
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fléau  de  Kcrpcn  clloit  immediatemenc  mouvant  de  l'Empire , noftreDocob- Ie  am  i 
tint  encor  l’invertiturede  l’Empereur  Rudolf  par  l’es  lettres  données  à Erflein  Duc. 
l’onfiefme  de  Février  de  l’an  MC  C.  LXXXIV.  "'7;'' 

Durant  encorles  trêves,  Walleran  Sire  de  Monjoie&Fauquemonc  parfes 
lettrcsdonnécsVcndrçdiavantiami-quarelmedel’anmefme  MCC. LXXXIV.  Prmet 
promità  noflrc  Duc,  quetout  le  tempsqu’il  tiendratrElcoutcttcricou  foubs-  ' '*• 
AdvoUcric  de  la  Ville  d’Aix,  il  lui  conlerverat  en  tout  droiâ  & jurifdiâiou 
quelnicompeteenladiâeVillccomme  IbuverainAdvoUc d’icelle,  & qu’il  fo- 
rât maintenir  tontes  les  convenances  & promeflès  iaiâes  au  Duc  par  les  ci- 
toyens de  ladide  Ville,  en  conformité  des  lettres  qu’il  en  at. 

Cependant  les  Comtes  de  Flandres  & de  Haynaut  prononcèrent  leur  arbi-  F.  I.  vt» 
U que-  trage  en  ftvenr  du  Comte  de  Gueldres,  à qui  ils  adjugeront  l’ufuffuiét  de  la 
'lù  iî  Duché  de  Limbou^fa  vie  durante,  dcquenoltre  Dut  ne  de  voit  entrer  en  pof- 
IcHîon,  ni  l’acquclie  par  loi  iâiâavoir  lieu,  qu’ apres  le  trefpas  dudiâ  Comte 
de  Gueldres,  & qu’entretant  le  Chafleau  de  Limbourg  feroit  délivré  en  mains 
du  Comte  de  Flandres,  qui  à mefme  fin  y envoya  de  la  part  quatre  Chevaliers 
pour  en  prendre  la  poltcflion  ; mais  le  Comte  de  Gueldres  ne  voulut  oneques 
faire  Ibrtir  les  gens,  & retint  Icidiâs  Chevaliers  Damans  enoftage:  noftre 
Duc  le  contentoit  auDi  bien  peu  de  l’arbitrage,  & lui  fêmbloit  que  les  juges 
n’avoientaDcsmeurcmeot  pondéré  l’aflaire,  ni  pourveu  à fes  interefls,  car  le 
Comte  de  Gueldres  avoit  des-ja  levé  groDès  Tommes  d’argent  & engagé  pin- 
fleurs  bonnes  pièces  du  pais  de  Limbourg,  ce  qu’eftoit  direâement  cobtrela  > 
nature  de  Tululrniifl,  qui  nepermeâ  à TuTufToâuaire  que  la  flmplc  joUiflànce 
do  reveou  là  vie  durante  ; de  forte  que  les  parties  mal  fatisËùéfes  fe  préparèrent 
nouveau  pour  debatre  leur  caule  par  les  armes  ; & tandis  que  chal^n  s’ap- 
Ut.  preftoit,  Conrard  de  Lonfles  fur  nommé  Snabbe  DroDàrd  de  Limbooig  vint- 
a petite  compagnie  ravager  le  pais  de  Daelhem  : Renier  de  Wegeiêten  Cba-v 
DatUnm.  Reiainjudiâ  Daelhem  s’eftant  mis  en  Campagne  rencontra  le  DroDàrd  près  dé 
Werlàge,  ou  fut  bien  combatu,  mais  les  noflres  obtindrentlaviâoire,  & de- 
meura le  DroDàrd  prifonnicr  avec  pinfleurs  des  liens,  qui  forent  détenus  long 
temps  an  Chafleau  de  Genappe.  Walleran  Sire  de  Fauquemontqui  efloit  à la 
main  vint  brufler  jufqucs  aux  portes  de  Maeflricht,  pouràquoi  mettre  ordre 
les  Bourgeois  coururent  aux  armes  ; Ogier  Sire  de  Haeren  avecquclques  No- 
bles le  prelcnta  en  armes  à cheval , mais  on  lui  refolà  la  Ibrtie , & lean  de  Mil- 
le Elcontctte  de  ladiâcV illc  pour  TE  vefquefot  dcflgné  conduéleurdes  troupes . 
quifortirentavéepeud’ordre,  & combatoient  confiifement,  ce  que  iilt caulè 
que  le  Sire  dcFauquemont obtint  bicn-toflIedeDiis&rechaDàfèsennemis,  re- 
tenant en  TcspriTonslediifl  EfcoutctteiSc  plufleurs  des  Bourgeois.  Le  Duc  en 
aiant  eu  Tadvertence  envoya  Wennemaer  de  Gimnich  Sire  deHoochflraeten 
avecquelqucs  troupes  pour  deDêndre  ceux  de  Maeflricht,  cequ’illitaDèsbien, 

& paDà  dans  le  pais  de  Fauquemont  on  il  bruDa  plufleurs  Villages,  delailalla 
mettre  le  liege  au  Chafleau  de  Rode&le  lit  attaquer  aDesfurieufementmais  le 
malheur  voulut  qu’en  un  aDàutle  SiredeHoochflraete  fotattainâd’un  Deche 
en  la  telle,  delaquclIeblcDurepeuapresilmonrut,  ceque  liitcaillèqueleliege 
fut  levé  fans  autre  eDêél  : la  perte  d’un  Chevalier  fl  notable  foc  fort  relcntie 
par  le  Duc  & toute  la  patrie;  il  laiDà  tancfeulcment  deux  Allés,  defqnelles 
TaiTnéelcnocapporta  les  terres  de  Hoochflraeiie,  Vorlèle,  &c.àlbnmari  lean 
Sire  de  Cuyek,  la  fécondé  Idede  Gimnich  lut  mariéeàCoflinSirede  Ranft, 
Berchem,  &c. 

L’ Archevelqne  de  Cologne  avoit  convoqué  tout  les  Princes  confédérés  en  qj, 
la  Ville  de  Nuis,  pour  prendre  quelque  bonpieden  celle  guerre,  & apres  plu- 
*■  Gggg  a fleurs 
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ficurspropofitionsronaircfta  de  prendre  à vire  force  la  Ville  de  Maeftricht, 

& parainli  empefeher  au  Duc  le  paflagepardela  laMeufe;  àquelellcâfocor- 
donné  que  tours  fetrouveroient  à Fauquemont  avcclcsplus  de  forces  que  pof- 
lible  leur  feroit.  Le  Duc  Iceut  bicn-toll  la  reiblution  de  les  ennemis , par  on  il 
fit  bien  pourvoir  ladiéleVille  deMaeftricht.&yenvoya  pour ladefcnce  Hen- 
ry de  Lovain  Sire  de  Gaesbeck  & ArnouSire  de  Dielt  avec  leurs  bannières  & 
autres  Chevaliers  & bonnes  troupes,  qui  firent  fi  bien  leur  devoir,  que  com- 
bien que  l’ennemi  fitdcsforicux  afiâutsàladiâe  Ville  du  collé  de  Wyck,  il  le 
trouvèrent  neantmoins  refpoufle  avec  telle  valeur,  qu'à  la  fin  il  furent  con- 
traint de  Tonner  la  retraite  avec  perte  notable  & confofion. 

Walleran.Sire  de  Fauquemont  conduteur  & Capitaine  de  celle  entreprinlè  F,  I,  vn 
voyant  Ion  delTcin  rompu,  mena  touts  les  Princes  & Barons  avec  leur  armée 
au  pais  de  Daelhem , ou  il  ravagea  toute  la  Campagne  julques  aux  portes  du  vr^w, 
Challeau  : le  Duc  voulant  prendre  fa  revenge  palu  la  Meule  & alla  fiir  le 
Challeau  de  Hervé,  qu’il  print  & ruina  entièrement  pour  rendre  plus  libres 
ceux  de  Daelhem  des  courlès  de  leurs  ennemis.  Le  Sire  de  Fauquemont  en- 
tretant  pafia  deçà  la  Meule , & Ijxilia  le  V illage  de  Lommelc  en  la  campine  : 
en  forte  que  des  deux  collés  la  guerre  s’allumoit  au  plus  fort.  Ceux  de  la  Vil- 
le d’Aix  tenoient  le  parti  de  nollre  Duc,  par  ou  les  Princes  confédérés  firent 
detroulTer  toutes  marchandifos , denrées  & vivres  qu’on  menoit  vers  ladite 
Ville,  ce  que  finalement  leur  caulà  tres-grande  dilétte,  mais  nollre  Duc  fit 
drefier  un  grand  convoy  de  toute  forte  de  vivres  & autres  chofes  nccelTaires 
pour  la  provilion  de  ladite  Ville,  duquel  furent  conduteurs  Henry  Sire  de 
Herllal  & de  Gaesbeke , Arnou  Sire  de  Breda  Ton  frere , leanSire  deCuyek, 
Wauthier  Berthout  Sire  de  Malines  & WauthierBcrthoutfonfils,  ArnouSire 
deDicIl,  lean  Sire  deHenfdeneArnouSiredeWefemaele,  lean  Berthout  Sire 
deBerlaer,  GerardSiredeRotlèlaer&ArnouSiredeWalhain,  quifoubslcurs 
bannières  menoient  outre  le  douiè  cents  glaives  i cheval , fix  mille  Ser- 
geantsàpied  enfibon  ordre&fibien  equippés,  que  leurs  ennemis  avec  toutes 
leurs  forces  n’olèrcnt  les  attaquer,  mais  pour  tout  cela  les  Princes  confédérés 
ne  laifToientd’avoirbonnecorreTpendence  en  la  Villed’Aix,  on  il  y avoir  plu- 
fieurs  affctionnésileur  parti,  & entre  autres  l’Efcoutetteou  foubs-Efooutet- 
te,  qui  avoir  grande  authorité  envers  le  peuple;  ccBui-ci  un  jour  qu’il  avoit 
complotté,  par  Ton  de  cloche  convoqua  toute  la  commune  aux  armes,  pour 
courir  lus  aux  Brabançon,  que  le  Duc  avoit  laille  pour  defcncc  de  la  Ville, 
delqnels  les  cheftclloient  Arnou  Sire  de  Welcmaele,  Wauthier  Berthout  le 
jeune,  LeonSiredeBautershem,  lean  frere  auSirede  Rotlelacréc  ArnouSire 
d'IlTche,  ceux-ci  femirentenbonnedeftnee,  en  intention  de  vendre  leurs  vies 
à haut  pris , aulfi  quelques  Bourgeois  Te  joignerent  à eux , mais  ils  efloient 
avec  tout  cela  bien  peu  de  compagnie  pour  combatte  à une  multitude  fi  grande, 
toutes-fois  Leon  de  Bautershem  les  alla  charger  avant  qu’ils  fulTent  rangés  en 
ordre,  & tua  certain  Thielman  Lencke  & Ion  beaufils  qu’elloicnt  les  princi- 
pales chefs  de  la  fedition , ce  que  tellement  efiroya  le  peuple , que  touts  s’en  fui- 
rent du  marché  & Te  retirèrent  en  leurs  maifons  : l’Elcoutctcc  fe  làuva  en  l’E- 
glifc  & trouva  apres  moyen  d’efehapper  de  la  Ville. 

Sifiid  Archcvcfqne  de  Cologne  prennoit  fort  mal  l’acquclle  que  nollre  Duc  Ln  mtf- 
avoitfaiâ  duChallcaudeKerpen,  & parainfi  ilyalla  mettre  le  fiege,  la  place 
fut|  bien  défendue  quelque  temps  par  lean  Sccivaert  Sire  de  Merode  & Wou-  Cr,».  J< 
thicr  de  Winde  qui  yclloient  Capitaines,  mais  ils  le  trouvèrent  àla  fin  fi  fort 
endommagés  par  les  engins  quel’Archeverquey  avoitfaiâ  mener , qu’ilsflirent 
contrainâsdclaillcrla  place,  laquelle  futbruflce& ruinée  de  fonden  comble. 
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mais  quelques  années  apres  noftre  Duc  la  fift  reftaurer  & munir  bien  naieux 
qu’auparavanr. 

Sur  le  commencement  de  l’Eftéde  l’an  MCC.  LXXXV.  les  Princes 
confédérés  joignerent  derechef  leurs  forces,  pour  redrelTèr  les  pertes  qu’ils 
avoient  faiéf  durant  l’hiver,  & envers  la  S.  lean  vindrent'for  la  Ville  d’Aix, 
mais  ceux  de  dedans  fc  défendirent  tres-bien  contre  leurs  ennemis;  nollre 
Ducavoitauditaiél;  des  grands  apprefts,  & avoit  tire  à Ibn  aHiftence  plulieurs 
Princes  les  parents , comme  Ottelet  Comte  de  Boui^ognc , Huguc  Sire 
d’Avalon  frcrc  au  Duc  de  Bourgogne  oncle  de  noftre  Doc,  Hugue  Comte  de 
la  Marche  & d’AngoulcImc,  lean  Comte  de  Soiflbns,  Gui  Comte  de  S.  Pol, 
Ican  Comte  de  Vcndofme,  Ganchier  Sire  de  Chaftillon,  Mathieu  Sire  de 
Montmorency , Maurice  Sire  deCraon, le  Sire  dcNovillc  & d’autres  de  diverlès 
contrées  & pais,  avec  Iciquels  & tres-bellc  armée  il  paflâ  la  Meule  à Mae- 
llricht , ce  qu’eftant  entendu  par  les  Princes  confcderés . ilsdeflogerent  dede- 
vant  Aix  & fc  vindrent  camper  près  de  Guipcn  pour  combacrc  le  Duc.  Edant 
donques  les  armées  ainfi  dilpofées  à la  bataille  Raoul  de  Clermont  Sire  de 
Nclle  vint  de  la  part  de  Philippe  1 1 1 Roy  de  France  pour  induire  les  parties 
à quelque  accord,  & empefeher  l’edliUon  de  tant  de  fang  , ce  que  fut  fi  bien 
mené  que  l’on  donna  tjuclque  treve , & furent  les  Comtes  de  Flandres  &d’Hay- 
uaut  derechef  defignes  arbitres  pour  ordonner  fur  tout  le  different  de  la  Du- 
ché de  Limbourg.  Ceqn’efmeutleRoy  Philippe  deprendrefi  fort  à cœur  celle 
pacilicacion,  elloit  qu’il  avoit  entreprins  de  pader  en  Arragon  contre  le  Roy 
Dom  Pierre,  quclcPapeMartin  IV.  avoit  excommunié , parce  qu’il  retenoit 
le  Royaume  de  Sicile  contre  la  donnation  qu’il  pretendoit  en  avoir  faiâe 
à Charles  Comte  d’Anjou  oncleaudiâRoyde  France , qui nonobflant  que  le 
Roy  Dom  Pierre  fut  fon  beaufrere,  ne  laidâ  pas  de  prendre  les  armes  en  fa- 
veur de  fondiâ  oncle,  enlaquellejournée  il  deliroit  uniquement  mener  nollre 
Duc  de  qui  il  avoit  la  làeurà  femme.  Ce  qu’auffi  fit  plus  facilement  relbudre 
à nollre  Duc  de  s’accommoder  à la  trêve , furent  les  nouvelles  qui  lui  vindrent  de 
la  mort  de  la  Ducheffelà  femme,  laquclleelloittrelpallccletroifielmcdeluil- 
letaudiftanMCC.  LXXXV. 

Apres  ce  traiâé  noftre  Duc  le  mit  en  équipage  & paflâ  avec  le  Roy  de 
FVance  en  Arragon , menant  en  là  compagnie  Godefroy  Sire  d’Aerlchot  Ibn 
frere,  Flcnry  de  Lovain  Sire  de  Gaesbeke,  Willaume  Sire  de  Hemericourt, 
Franco  baftard  de  Wclêmaele  & autre  grande  Chevallerie  & Noblellè  de  Ibn 
pais,  aulli  allèrent  en  là  fuite  Gérard  de  Luxembourg  & Rafle  de  Gavre  Sire 
de  LiJckerke,  à chafeun  defquels,ilj donna  trois  mille livresàcondition  qu’ils 
lui  dévoient  fcrviràcinc  Chevaliers:  mais  nous  laiflêrons de pourluivre  le 
lucces  de  ce  voyage  & parlerons  de  ce  qu’advint  pendant  l’ablence  du  Duc. 

rOn  ne  doubtoit  aucunement  ou  les  treves  fcroient  bien  oblèrvées  par  les 
Princes  confédérés,  detantpius,  quelcsRoysdcFrancc& d’Angleterre  avant 
le  départ  de  noftre  Duc  s’eftoient  de  l’adveu  des  parties  conftitués  Ibuve- 
rains  arbitres  & juges  fur  la  difpute  de  la  Duché  de  Limbourg  ; mais  tout  alla 
au  rebours,  car  noftre  Duc  n’avoit  pas  tourné  la  telle,  ou  auflt-toft  Ffenry 
Comte  de  Luxembourg  vint  mettre  le  fregeauChafteau  deFrepont  j Renier  de 
Wegelèten  Chaftelain  dcDaelhem  en  advertift  en  diligence  Wauthier  Ber- 
thout  Sire  dcMalines,  quieftoitdefignéLieutcnantouRuwaertpar  leDuc  en 
lès  pais,  requérant  fon  alTiftcoce,  pourpouvoirlècourirlesafliegés.maisavant 
que  le  Sire  de  Malincs  feeut  joindre  les  forces  à ce  necellâire,  la  place  fut 
perdue. 

lean  Sire  de  Cuyek  & de  Floochftraete  avoit  tres-bien  fortifié  là  Ville  de 
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JtA«  I.  Grave,  & comme  il  entcnditquelcstrevcs  eftoicnt  rompues,  ilpaflàlaMcu- 
liec.  fc  & ravagea  pluficurs  Villages  au  pais  de  Gucldrcs,  le  Comte  Raynaud  pour 
Gravt  prendre  la  levenge  vint  avec  l'on  armée  eu  intention  de  forcer  la  place  ôc  la 
réduire  en  cendres;  mais  leSiredcMalines  envoya  encoure  diligence  Ibn  fils 
' Wauthier  Berthout  le  jeune  & Arnou  de  Gaesbeke  Sire  de  Brcdaavcc  leurs 

bannières  & bonucs  croupes  au  i'ccours  du  Sire  de  Cuyek  & defa  Ville  dcGra- 
ve,  Iciquels  fircuc  fl  bons  devoirs , que  le  Comte  de  Gucldrcs  u’oià  palier  la 
Meule  ains  le  retira  ayant  perdu  un  cres-bon  Chevalier  nommé  Ticiman  de 
Scinne. 

Jm  Noftre  Duc  cependant  pfla  les  Pirenecs  avec  le  Roy  de  F rance  fon  beautrcrc,  Ltirntf- 

ymagt  qui  menoic  une  des  plus  luilTantcs  armées  de  quoi  l’on  tache  i parler,  car  au 
iCArra-  jjjrcdcquclquesbonsautheurs  ilyavoic  quatre-vingt  mille hommesde pied  & 
vingt  mil  chevaux,  & outre  ce  avoir  une  armée  navalle  confiftantc  en  fix- 
vingt  Gallcrcs.  Scsfils  Philippe  Roy  de  Navarre  & Charles  Comte  de  V^alois 
defiguc  pat  le  Pape  Roy  d'Arragon  alloicntcn  racompagnic,avcc  encor  lac- 
ques  Roy  de  Majorque  frère  germain  au  Roy  Dom  Pierre  d’Arragon  & grand 
nombre  de  Princes,  Barons  & Chevaliers.  d’Abbord  il  prindrent  la  Ville  de 
Pcrpignan&  pluficurs  autrcsVillcs&Chafteaux  aux  environs,  Sc  finalement 
mirent  le  fiege  à la  Ville  de  Gironne,  laquelle  tnt  tres-bicn  défendue  deux  mois& 
demique  lefiegedura.  Les  vivres  pour  noftre  camp  fe  menoient  affés  difiicil- 
lemcnc,  caril  falloitquc  tout  vint  par  mer  doibs  Narbonne  jufques  aux  porcs 
aux  environs  d’Empurias,  Rofes,  &c.  d’ou  iilesfalloicmenerparcerrejurqnes 
en  l’armée , ce  que  ne  fc  pouvoir  faire  qu’à  grande  peine  & travail , par  ou  le 
Roy  d’Arragon  s’adviia  de  {émettre  en  embulcadcaveccinc  cents  chevaux  & 
deux  mille  piétons  pour  rompre  &dctrouflér  Icconvoy  qucRaoulSiredeNeflc 
Conncftable  de  France  menoit  devers  noftre  camp:  mais  cclalui  fucceda  mal , 

•car  apres  un  très  âpre  combat  le  Roy  fut  vaincu  & tellement  bleftc , qnepen  de 
jours  apres  il  en  mourut,  ce  que  tellement  eftroya  les  afilegés,  qu’à  certaines 
conditionsils  rendirent  la  Ville,  laquelle  roufta  bien  cher  aux  François , car 
par  les  chaleurs  & autres  incommodités  la  pefte  & autres  maladies  lé  mirent 
en  l’armée,  & accablèrent  prelque  toute  celle  multitude  : de  noftre  Duché  y 
moururent  Henry  Sire  de  Gaesbeke  & Hcrftal  Prince  tres-valeureux  & de 
grande  couduiifte , Leon  Sire  de  Bautershem , lean  de  Rotfelaer,  Ican  Sire  dc 
Wavre,IeandcleHatcc&fonfils,  IcanvaudcnBolTchc,  HermandeBruftene, 
Piuchard  de  Frefin,  Gilles  de  Harduemont,  Henry  de  Rixenfart  touts  Che- 
valiers & autres  en  bon  nombre;  mefmele  Roy  de  France  citant  aurctourtom- 
' ba  malade,  & mourut  en  la  Ville  de  Perpignan  au  moisd’Oâobredel’an  fiif- 
diift  MCC.  LXXXV.  noftre  Duc  lue  aulfi  atcainâ  d’une  fi  tres-grieve 
inaladiequ'oncraignoitalTésramort. 

^ Pcndantquele  Duc  eftoit  decenu  par  là  maladieenlaVillede Paris,  Walle- 
ran  Sire  de  Rochi  frère  du  Comte  de  Luxembourg  Sc  Dentenant  pour  le  Com- 
Lmfui  fi-  cedeGueldresaupaisdc  Limbonrgmena  lônarmccdevantleChafteaudeLon-  mljiu. 
laara.  fics;  lacaufcfut,  parccqueConrardSiredcLonfies  diél  Snabbe  jadisDrofiàrd 

de  Limbourgs’eftoit  rangé  du  collé  de  noftre  Duc,  ayântparcemoycn  obtenu 
liberté deprilbn ou  ilavoit  efté  dctcnuquelqne  temps:  &comnKledi<ftCha- 
fteau  de  Lonfies  eftoit  tenu  par  Henry  fils  dudiclConrard Snabbe,  le  Sire  de 
Rochi  voulut  empefeher  qu’il  ne  fut  délivré  en  mainsdcsnolbcs,  &patainfi  y 
mit  le  fiege.  Wauthier  Berthout  envoya  en  halle  quelques  tronpes  pour  Ic- 
courir  la  place , & entretaot  arriva  encor  noftre  Doc , qui  en  perfonne  marcha 
cellcpart,  menantenfa  compagniegrande’NoblclTe;  ce  qu’eftant entendu  pat 
lcSiredeRochi,ilnevoulatattcndrclàvcnuc,  ains  retourna  à Limbourglans 

avoir 
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avoir  a(Tci5lué  autre  cliofc:  de  roreequefans  conCrediâioti  d'aucun,  leSirede  Jean  i. 
Lnfut.  Lonfies  mit  cnmaiasdu  DuclcsCliafteauxdc  Lonfiesfuidia,  Herue,  Spre- 
/W.  mont,  Lybois&Huus,  ce  qu’augmenta  grandement  les  iorces  des  noftrc  outre 

/}««"'  Meuiê,  carilsavoicntencorlcsfortredcs  de  Heinenberge,  Wittham&Rin- 
gelbcrgc,  qu’eftoient  des  principales  du  pais. 

IMânJt  Le  Comte  Florent  d’Hollande  cftoit  partilàn  du  Duc,  & faifoit  grands  Ltimrf- 
/■a«r  U dommages&degaft  lür  lespaisdu  Comte  de  Gueldtcs,  ayantaudidoibs  l’Ellé 
pafle  envoyé  belle  troupe  au  lècoursdenollreDuc,  foubs  la  condniâc  de  deux 
notables  Barons  Woltaert  de  Borfele  Sire  de  le  Vere  & lean  Sire  de  Renellc: 

^tr  r»i-  il  priut  encor  IcChalleau  de  Mcerl'urleGueldrois  & le  ruina  de  fond  en  com- 
ble, par  ce  que  ceux  de  la  guarnifoen  faifoient  la  guerre  à uollrc  pais. 

Thiilt.  Nollre  Duc  avoir  faidl  aucunement  fortifier  là  Ville  de  Tliielt , & l’avoit  F.  /. 

commis  à la  garde  du  Sire  de  Cuyek , qui  de  la  fit  divcrl’cs  courfes  fur  le  pais  de  Unln. 
Gueldres,  d’ou  le  Comte  refolut  de  prendre  ladidfe  Ville  & àceftefinaflem- 
bla  belles  troupes,  mais  leSircdeCuycknelefiantauxforrificatioBS  de  Thielt 
fc  mit  en  Campagne  avec  là  Bannière  & tout  ce  qu’il  avoir  fccu  joindre , & 
appellaàlbu  fccoursle  Sire  de  Heufden , qui  foubs  fa  Bannière  mena  trcs-belle 
compagnie  de  Chevaliers  feavoir  ell.  lean  Sire  de  Heesbien , Arnou  Sire  de  le 
SIulè,  Thicry  de  Heulden&autrbs:  lean  VrenhoutevintaulTilcjoindreà lui 
avec  ceux  de  Breda:  de  forte  que  leSirede  Cuyek  olàbien  prefenter  la  bataille 
(•'laàrt  au  Gueldrois , nonobflant  qu’il  fut  bien  eu  plusgrand  nombre  : enfin  l’on  vint 
aux  mains,  & fit  bien  combattu  d’une  part  & d’autre, mais  le  Site  de  Cuyek 
IriGuel-  obtint  laViéfoirc , & fill  prifonniers  Otton  SiredeBueren  un  notable  Baron , 
droit.  avec  AlardSircde  Dricle.Wauthicr  de  Soelen,Rodulf de  Haegt,  Henry  &Ro- 

lof  de  Cock  Chevaliers  & quelques  autres.  Apres  la  bataille  Te  Sire  de  Cuyek 
fe  retira  vers  la  ville  de  Grave,  & iaillâ  pour  Capitaine  en  la  V ille  de  Thielt  Franc 
van  Wange  Chevalier. 

Le  Comte  de  Gueldres  avoir  au  commencement  de  celle  guerre  renoncé  mtf- 
àl’homraage  qu’il  devoit  à nollré  Duc  à caulé  de  la  Veluwc,  Thielre-weert, 
Bonunelrc-weert&  autres  terres  qu’il  tenoit  de  lui  enfief;  mais  contre  les  loix 
féodales  obfcrvéesailors,iletloit  demeure  en  la  poireiriondcfdiélcstcrres,parou 
nollrcDuc  détermina  de  réduire  leldiâs  fiefisà  fon  dommainc , & parainfi  il  mat. 
cha  avec  grande  armée  julques  à Oollerwijck  attendant  que  le  Comte  d'Hol- 
lande Iclon  là  promeflTciui  cnvoyadcsbateanxpourpalTctlaMeulc,mais(jene 
fçay  à quellecaufc)  le  Duc  attendoit  en  vain , éc  fans  le  confeil  de  Vaftaertvan 
Le  Du  Ghifene  Chevalier  il  cuit  fallu  rcbrocher  chemin,  mais  Vallaerttrouvamoyen 
•*  de  palTcr  avec  quelques  barques  qu’il  ammena  dedivers  quartiers:  Gcrardde 
r^wért.  Rothem  Chevalier  avec  quelques  paifans  qu’il  avoir  amallu  prctendoit  de  dé- 
fendre le  palTâge  à Hedel,  mais  les  noftres  paflerent  avec  telle  diligence  & , 
courage,  queles  pailàns  furent  mis  en  déroute  & demeura  Gérard  de  Rothem 
prifonnict  du  Duc,  qui  ellant  pâlie  en  Bommelre-weerde  fit  anlfi-toft  fortifier 
& bien  munir  le  Challeau  de  Driele,  & euft  volontiers  pâlie  la  Wacle  pour 
combatte leComtc  de  Gueldres  qui  avec  l’Archevelquede  Cologne,  le  Com- 
te de  Luxembourg  Sc  le  Sire  de  Rochi  fon  frere  fc  tenoit  campé  en  Thielre- 
weert;  &àcellc  fin  fit  le  Duc  prefenter  audiô  Comte  que  s’il  lui  vouloit  don- 
ner libre  palTage,  qu’il  iroit  lui  combatte,  ou  bien  lui  ollroit  le  palTagc  dans 
Bommclrc-wecrde , pour  clptoUvcr  leurs  armes  & mettre  fin  par  un  combat 
à une  fi  longue  guerre;  mais  le  Comte  foit  qu’il  ne  fcfiatenlesforces,  ou  qu’il  . 

ne  voulut  remettre  les  affaires  à l’haffàrd  d’une  bataille,  refolà  l’offre,  & ayant 
mis  des  gardesfurlcsdignes,alladroidlattaqneria  Villede Thielt,  y failànt des 
fi  furieux  aflàuts,  qu’il  l’emporta  de  vive  force,  & apres  l’avoirlàccageé  il  la  re- 
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duiâ  en  cendres;  Franco  de  Wange,  lean  Vtenhove,  lean  de  Cock,  Gilles 
ballard  de  Brabant  oncle  au  Duc,  & Paul  de  Drogene  ChevAliers  y ftirenc 
fatâs  prifooniers  delquels  les  trois  premiers  moururent  depuis  en  prilbn  des 
blediires. 

Apres  la  prife  de  Thielt  le  Comte  de  Gucldres  fc  tira  vers  la  Meufe  en  haut  mtf. 
julqucsà  Roermonde,  ou  Gui  Comtede  Flandreslui  vint  rencontrer,  dequi  il  »«//<«- 
avoir  peu  devant  fiancé  la  fille  Margarete,  lors  veufve  d’A'cxandreRoy  d'Ef- 
cofTe,  laquelledepar  là  mere  eftoit  niepee  du  Comte  de  Luxembourg,  ellant 
doneques  parenlcmble  l'on  print  confeil  de  ce  qu'il  falloit  Faire,  &finalement 
fût  arreftédepalTerlaMeufcversleBrabant,  & affieger  la  VilledeMaeftricht, 
oulesSiresde  Welemaele  &deWalhain  avoient  le  commandement.  Le  Duc 
partit  aulTi-toll  de  Bommclre-wecrde  & laiflànt  bonne  garnifon  à Dricleco- 
ftoyalcs  ennemis,  & vingt  loger  entre  Molle  &Mcerliout  fur  LvCampine,  ou 
vindreut  à fon  fccours  pluficurs  de  l'es  amis  & allies,  comme  Octelct  Comte 
de  Bourgogne , Hugue,  Gui  & lacques  fils  au  Comte  de  S.  Pol , le  Comte  de 
Wildenouvv,  Sifrid  Sire  de  Ronkclc,  le  Sire  deWalbode,  le  SiredeGriphen- 
lleync  & autres  tant  de  France  qu'Allemagnc  en  bon  nombre.  Les  Princes 
confédérés  trouvant  la  Ville  de  Macllricht  bien  défendue  palîcrcnt  derechef 
laMculcàStochcra&  allèrent  mettre  le  fiege  au  Chafteau  de  Witthem,  ou  ils 
trouvèrent  fi  bonne  refillencc  qu'ils  partirent  tout  court  & allèrent  fur  Lon- 
fies,  8f  firent divcrsclfbrts  pour  l'emporter,  mais  Gérard  Vicomte  de  Meule- 
linge  ledellendit  valcurcufementquarante  jours,  pendent  lelqucIslcDuc  s’ap- 
prclta  pour  aller  trouver  lès  ennemis,  & à ccfl  cffcÆ  palîà  la  Meule  à Mae- 
ftrichtavcctrcs-belle  armée,  &tira  droiét  vcrsLonfics  ;maislesPrincescon- 
federésquiterent  le  fiege  & la  Campagne  &fc  retirèrent  dans  les  Villes,  Ica- 
voir  ell  l'ArchevcIquc  à WalTcmbcrgc,  le  Comtede  Flandres  à Namur,  le 
ComtedeGueldresà  Nuwcrftat,  & le  Comte  de  Luxembourg  avec  le  Sire  de 
RochilbnffereàLimbonrg.  Le, Duc  le  trouvant  maiftre  de  la  Campagne  alla 
prendre  les  Challcaux  de  Rymcrfdaclc,  Sineke , Woude . Wilgcnru  & autres 
places  fortifiées  , & pafiàju^ues  devant  Limbourg,  ou  il  fit  dclplier  fes  Ban- 
nières & rangea  fon  armée  en  ordre  de  bataille  à la  veuë  de  ceux  du  Chafte- 
au, ouaufti  fc  trouva  pour  lors  l'efpoufe  du  Comtede  Gucldres  avec  lès  oncles 
de  Luxembourg, & a Ion  départ  brufla  les  faubourgsA  retourna  en  Ibn  pais  plein 
de  gloire  5r  réputation  fur  lecommenccmcnt  de  l'hiver  de  l'an  MCC.  LXXX  VI. 

Pendant  que  le  Duc  eftoit  au  pais  de  LimbourgFlorcntComtcd'Hollandc 
fit  deftruirc  le  ChafteaU  de  Nicuwcn-gravequclcComtc  de  Gucldres  avoir  ba- 
fti,  aufti  lean  Sire  de  Cuyek  reprint  le  Chafteau  de  Drielc,  quelcsGucIdrois 
avoient  gaigné  fur  les  noftres. 

Apres  la  retraite  du  Duc , leComtcdeLuxcmbourglit  fortifier  l'Eglifcde  FT.vm  ' 
Spremont,  ÿmitgrandcgarnilbn,  & tint  ceux  du  Chafteau  comme  enfermés , 
de  forte  que  perfonne  n'y  pouvoir  mener  vivres  ni  provifion , & parainll 
cftoicntreduiâs  .àl'extremité,  noftrcDuccn  aiant  Icsnonvcllesavecquelques 
tronpes  pallà  viftement  la  Meufe,  &aIlaaulècoursdc  ceux  de  Spremont,  ains 
comme  c'eftoit  au  milieu  de  l'hiver,  & en  un  pais  alpre  & montagneux  il 
fembloit  du  tout  impollible,  aulfi  Henry  Sire  de  Houfelilè  ff  cre  baftard  du  Com- 
te de  Luxembourg  avoir  occupé  le  palTage  près  Hawelge,  & avoir  faiâabba- 
tre  Icpont  furlaRiviere  , mais  pour  tqut  cela  ne  laillèrent  les  Brabançons  de 

ÎiaHèr  fur  arbres  & autres  bois  avec  tel  courage,  que  leurs  ennemis  prindrent 
afiiitc,  de  la  ruinèrent  l'Eglilè  de  Spremont,  & firent  mener  bonnes  provi- 
fions  deDaclhem,  mettant  ainfi  le  Chafteau  hors  de  tout  danger. 

En  la  mcfmchnnée  MCC.  LXXXVI.  Lundi  apres  lesLiensde  S.  Pierre  au 

' mois 
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I.eDtc  moisd’Aouft  noftrc  Duc  rraidta  une  bien  cftroidle  confédération  aveclcs  Jeam  i 
jIjm  AJ-  Maillrcs,  Elchevins,  jures  & communauté  de  la  Ville  de  Liege,  lelquels  re-  Duc. 
cognurcntque  le  Duc  eft  de  droiA  ibuverain  & Haut-Advoüe  de  ladiâe  Vil- 
le,  & promirent  que  fi-  le  Duc  pouvoir  dans  l’elpace  de  doute  ans  acquérir  tel 
droiAd’AdvoUcricqueBaudcwind’AvefnesSiredeBcaumontprctcndoit  avoir 
en  leur  Ville,  qu'ils  lui  payeroienc  en  aide  & lubfide  dudiA  acbapc  la  Tomme 
de  crois  mille  livres  de  Lovain , & s'obligèrent  en  outre,  de  payer  au  Duc  en 
rccognoillànce  de  ce  tours  les  ans  crois  cents  deldi  Aes  livres. 
tiS?.  Sur  le  commencement  du  printemps  de  l’an  MCC.  LXXXVII.  no-  Htfk. 

Le  Ou  ftreDucalla  au  fecours  de  Ion  coulln  Thibaut  Comte  de  Bar,  qui  eftoic  entré 
‘jLceMe  guerre  avec  l’Evclque  de  Mets  & le  Comte  de  Luxembourg,  & combien 
<u  Bar.  que  les  armées  de  l’une  & l’autre  partie  s’elloicnc  approchées  & Te  rangeoienc 
pourfecombatre,  touces  foispar  laprudencc  de  Wauthier  Sire  de  Ligne  l’elTu- 
lion  de  tant  de  fang  fut  empefehé. 

Libère  de  Mileïèn  par  les  lettres  données  jour  de  l’Alcenfion  de  ladiAe  an-  Prtnee 
née  MCC.  LXXXVII.  refigna  en  mains  de  noftre  Duc  pour  eftre  tenus  de  '*“• 
f/arjem-  luien  ficftouts  Tes  biens  de  Hardenberg,  avec  les  hommes  & fiefs  qui  en  de- 
pendent,  &en  rccompenfedcce,  IcDucIuidonna  en  fiefs  pour  lui  &Teshoirs 
fa  mailbnàMaeftrichtprésTEglilède  3. Servais,  avec lafranchifc& liberté  de 
toute  impofition  : ce  que  lean  fils  aifné  du  Duc  confirma  par  lettres  données 
jour  des  Innocents  de  Tan  MCC.  LXXXIX. 

NoftreDucpar  Tes  lettres  données  le  Dimanche  avant  la  Nativité  de  S.  lean  Prenn 
Baptiftede  Tan  lufdiA  moyenna  certain  accord  entre  les  heritiers  de  la  feuï 
DamcdeBreda,  & ordonna,  que  ladiAe  terre  & Baronnie  apres  la  mort  d’Ar- 
nou  de  Lovain  Ion  coufin  lcroic  partagée  entre  Rafiê  de  Gavre  Sire  deLide- 
kerke  & Gérard  de  W efemaelc  Sire  de  Quabeke , enforte  que  ledi  A Sire  de  Li-  • 
dekerketiendrat  la  Ville  & Chafieau  dcBredaavec  la  moiAie  de  ladiAe  terre, 

& l’autre  moiAie  aurat  IcdiA  Gérard  de  Wclèmaele  & laprendrat  immédiate- 
ment en  fief du  Duc,  & dece  furent  tefmoins  GodefroySired’Aetfehot  &de 
Vicrfonlbnfrcre,  Wauthier  Berthout  Sire  deMalinesIbn coufin,  Arnou  Sire 
de  Walhain,  Arnou  SiredcWefemaele,  Gérard  Sire  de  Rotfelaer,  HenrySire 
de  Bautershem,  Wautier  Volckacrt  & Iwain  de  Mcldcrt  Chevaliers.  En  la- 
diAe lettre  noftre  Ducprentla  qualité  de  Duc  de  Lothier,  de  Brabant  & de 
Limbourgeequ’auparavantTonneremarqueen  aucuneCharte.  Auflî  mourut 
peu  apres  Arnou  de  Lovain  ^uitenoit  la  terre  de  Breda  là  vie  durante,  & par- 
Partage  ainfiftit  ladiAc  terre  partagée  enlbrte,  que  le  Sire  de  Lidekerke  euft  Breda, 
ir  Nilpcn,  partie  en  Woude,  Hulldonck,  Caefdonck, 

Gillê,  Ginneken,  Bavclten  Rycn.  Clein-Oofterhout,Dorft,  Dongen,Hage, 

Etten,  derHeyden,  &Teteringenavec leurs appendences;  &Gcrard  deWe- 
fcmaelc  euft  Bcrge-op-Zoom,partie  en  Woude,  Hetle,  Haltercn,Borch-vliet, 
HildcrnilTe,  Woenidrccht,  Put,  s’Gravcnwefele,  Scotene,  Merxem,  Ruc- 
venne,  Scakerlo,  OlTendrecht,  &ccqu’endepcnd&retindrent  encor  indivis 
Steenbergen , Gcllcl  ,’Ouden-bofch , Nieutten-bofch,Heem,  Calckeloôc  Val- 
kenberge  avec  leur  moeres  & appendences. 

Sifrid  ArchevcfqucdeCologneconvoquadcrecheflc; Princesconfederésen  Leimf- 
la  Ville  de  Nuis.  & demanda  leur  alliftencc  pour  faire  la  guerre  à AdolfCom- 
te  des  Monts  qu’il  vouloit  chafTeT&depoHèderde  les  terres,  fc  à ceftelFcAfit  ' 

T » Dot  gtandes  préparations,  St  nonobftant  que  ce  fût  temps  d’hiver  il  paflfà  le  Rhin 
l/'eu  am  fe-  Brullant  & ravagcanttoutce  qu’il  rencontroit  : noftre  Duc  enayaiitcu  Tadver- 
'■»»»■' tencealla  viftement  au  fecours  du  Comte  Ibn  allié,  & pallànt  la  Meufe  vint 
'àlulicrs,  ouiltraiAa  nouvelle  conlèderationavecleComteWalIerandeluliers 
- Tom.  I.  liii  qui 
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(jul  aufli  cftoit  Prcvoft  d’Aix.  L’ArcIic  vefque  retourna  tout  court , & fit  camper 
Ion  armée  fur  la  Rivière  Erfcnc,  pour  empefeher  le  paflàgc  en  fon  pais.  Le 
Duc  alla  à Duren  & palTa  la  Rivière  Nagfele,  & brufla  quelques  Villages  du 
paisdeCologneà  la  venue  de  l’Archevel'qne,  qui  avec  le  Comte  dcGueldres 
edoitàLechenicb,  maisleDucretournalclbiràOurcn,  ou  celle  nuidl  les  en- 
nemis vindrcnc  donner  fur  lôn  arrieregarde,  ains  ils  furent  rerpoulTcs  avec 
perte  notable  de  leur  codé,  & des  nodres  y fut  tué  tanticulement  un  Cheva- 
licrnommé  lordandeStochecm:  Le  Duc  ayant  parainfilecouru  le  Comte  des 
Monts  retourna  en  Ibn  pais,  caria  faifbnedoit  mal  propre  pour  tenir  la  Cam- 
pagne, & pouvoir  edre envers  le  mois  de  lanvier  de  l’an  MCC.  LXXXVIII. 
dil  Romain. 

Mais  pour  tout  cela  ne  cefferent  les  hodilités,  car  l’Evelquc  de  Licgeavec 
les  Brabançons  le  dilpofoienr  de  ravager  le  pais  du  Sire  dcFauquemont,qui  en 
ayant  euadvertence  avoir  afTcmblc  alfés  bonne  armée  & s’edoitmis  en  Cam- 
pagne pour  la  dcfcnce  de  ibn  pais,  ayant  en  fa  compagnie  l’Archevefque  de 
Cologne,  leComtedeGueldres,  & VVallcran  de  Luxembourg  Sire  de  Rochi, 
tellement  que  les  nodres  voyant  les  grands  appreds  & les  incommodités  des 
chemins  changèrent  de  relblution,  toutes  fois  Herman  de  Witthem  ayant 
IccuqueleSirede  Fauquemont  fè  tenoit  à Vorendaelc,  partid  unfoirdeMae- 
dricht  avec  quelque  troupes  & vint  bruller  àMaerIcn  à la  veue  derarmee  en- 
nemie. 

Nodte  Duc  pour  le  fortifier  d’amis,  traifla  uneedroiélc  confédération  avec  p„f„, 
Thiery  Comte  de  Cleves,  qui  par  fes  lettres  données  Lundi  apres  le  fécond  ni. 
Dimanche  en  quarefme  de  l’an  MCC.  LXXXVII.  promit  de  lui  Icivir 
dcalTider  contre  un  chafeun,  hors-misl’Empire& Florent  Comte  d’Hdllande, 
exceptés  aulfi  les  terres  de  Thiery  Louf  Comte  de  Hulkcrade  fon  frere,  les 
terres  de IbnSeigneur l’Archevefque deCologac&dcfonEglife,  les  terres  de 
Thiery  Sire  deHeinsberge  fon  oncle,  les  terres  de  Henry  Comte  dcLuxem- 
bourg&de  fonfrcrc  Walleran,  & les  terres  de  Wallcran  Sire  de  Fauquemont 
fes  confins  : le  tout  à certaines  conditions  ; Icavoir  cd  ,que  tout  ce  que  le  Duc , le 
Comte  d’Hollande  & le  Comte  de  Cleves  pouront  acquérir  ou  gaigner  par 
leurs  armes  fur  le  Comte  de  Gucldres  & autres  leurs  ennemis,  ferat  partage 
entre  eux  trois  elgalerocnt,fauf  Bommelre-weerdc',  Thielrc-wccrde  St  antres 
terres delquelles le  Duc  eddired  Ss  fouverain  Seigneur,  horsmis  aufii  la  Du- 
ché deLimbourg  & autres  biens  queleDucdeLimbourgpoflëdoità  fon  trefi 
pas , lcfquelsapparticnnent&doivencvcnirparticulieremcntauDuc,avec  telle 
redridion  toutes-fois , qu’apres  l’acquede  de  ladide  Duché  de  Limbouig  no-  ' 

dre  Duc  & le  Comte  de  Cleves  defigneront  chafeun  une  perfonne , qoi  par  ar- 
bitrage jugeront  touchant  les  biens  achaptés  par  le  feu  Duc  deLimbourg  des 
deniers  ayants  appartenus  à la  Princefiê  lutte  de  Cleves  jadis  fa  femme,  8c 
tante  dudid  Comte  de  Cleves,  qui  outre  ce  s’obligea  qu’apres  qu’il  aurat  dé- 
noncé la  guerre  au  Comte  de  Gucldres,  ou  qu’il  l'crat  par  lui  défié,  qu’il  ne 
traiderat  trêves  ni  paix  avec  lui  fans  l’advcn  & confcntcmcnt  de  nodre 
Duc. 

Cunigondc  de  Bran4enbouig  vcufvc  & jadis  fécondé  femme  de  Walleran  Prma 
Duc  de  Limbouig  dernièrement  dcfiind  par  fes  lettres  données  le  Dimanche  tH- 
/«é/Aire  qu’ed  le  troificfme  apres  Pafqucs  de  l’an  MCC.  LXXXVIII.  dé- 
claré, que  pour  la  grande  libéralité  de  nodre  Duc  fon  cher  coufin  elle  lui  at 
cedé&tranfporté  tout  ledroidd’ufufiuid  ou  autre  que  competerlui  pouvoir 
onia  Duché  deLimbourg&csappartenances  d’icelle. 

Cependant  les  Roys  de  France  & d’Angleterre  avec  autres  Princes  firent 
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grands  devoirs  pour,  réduire  les  querelles  &di(Icmions  qu’il  y avoit  pour  la  Ieah  t. 
Duché  de  Limbourg  à quelque  bon  accord,  & fut  l’affaire  fi  bien  mené,  que  Duc. 
les  parties  remirent  le  tout  au  dire  d’Engucran  de  Crequi  Evefque  de  Cam- 
bray,  perfonnage  bien  entendu  & de  grand  lignée,  fils  de  Philippe  Sire  de  »«  Je 
Crequi  &de  lennc  de  Piquigny , en  mains  dequiles(rarties  promirentdetenir  (èmUrei 
pour  bon  ce  que  par  lui  Ictoit ordonné,  foubs  peine  de  cent  mille  livres  Pari- 
fis  de  quoi  nollre  Duc  conllitua  l'es  rcipondants  Philippe  fils  au  Comte  d’Ar- 
thois.  Gui  Comte  de  S.  Pol,  Ican  Comte  de  Dreux,  Godefroy  Sire  d’Aerfehot 
&dc  Vierfbnfonfrere,  Rafle  de  GavreSire  dcLidekerke  & de  Breda,  Ofton 
Sire  de  Trafignies,  lean  Sire  de  Cuyek,  Arnou  Sire  de  Walhain , Robert  de 
Grimberge  Sire  d’Aflche,  Gérard  Sire  de  Rotlèlaer  & Henry  de  Grimberge 
Sire  de  Mocrlccke.  Enfuite  de  quoile  Chafteau  de  Limbourg  fut  mis  en  mains 
dudiéi  Evelque , & de  là  part  le  reccut  Wauthiet  d’ Antoing  Sire  de  Bellone, 
tout  ainfi  comme  IcCoratedeFlandrel’avoitparavant  tenu  en  là  garde;  com- 
me Ictout  le  voit  par  lettres  lurcedcpelchées  en  l’an  MCC.  LXXXVIII. 
Etquelque  peu  apres  lediâ  Evel'queprononçaaulTilàfcntenccmaislecontcnu 
d’icelle  ne  m’eft  apparu. 

Mais  tours  cesappoinétemcntnelcrvoient  de  rien,  caranfli  bien  le  Comte  de  E/.  rai» 
Gucldres  que  noftrc  Duc  eftoient  rcfolus  de  ne  perdre  un  point  du  droùS  que 
chalcun  pcnlôit  avoir  en  la  Duché  de  Limbourg,  & parainfi  l’un  & l’autrelc 
fortifîoit  d’alliances  & amis  pour  recommencer  la  guerre  à bon  deient.  Les  Cm.  Je 
Princes  confédérés  pourle  jour  delà Pentecofte  avoient  convoqué  uneaflem- 
blée  de  ceux  qui  eftoient  de  leur  parti  au  Chafteau  de  Fanquemont,  & fai- 
foient  courir  le  bruiéf  que  c’eftoit  pour  finalement  faire  quelque  compofition 
avecnoftrcDuc;  mais  leur  delTein  eftoit  toutautre,  careftantparenfembleau 
jour  fixé,  l’Archcvelque  de  Cologne,  le  Comte  de  Gueldres,  le  Comte  de 
Flandres,  le  Sire dcMonJoie,  leComtedeLuxembourg&IbnfrereleSirede 
Rochi,  le  Duc  de  Lorraine,  &pluficursautrcs,rony  propolàdiversmoyens 
pour  ruiner  les  pais  du  Duc,  & lui  empefeher  entièrement  l’cntrccaupaisde 
Limbourg,  & comme  le  Comte  de  Gueldres  n’avoitautrcdroiâàlaDuchédc 
Limbourg  que  Fulufruiéb,  & quela  proprictéavoiteftétousjoursreclamécpar 
le  Comte deLuxembouig,  qui  pretendoit  eftre  le  plus  prochainapresleCom- 
te  des  Monts  qu’ils  dilbient  eftre  delchcu  de  Ion  droid  par  la  vente  qu’il  en 
avoit  làidlànoftre  Duc  contre  toutdroid&raifon&en  préjudice  & déshon- 
neur de  tours  les  Princes  du  tres-nobic  làng  de  Limbourg , la  fut  encor  arrefté 
par  les  menées  d’ifabcau  de  Luxembourg  Comteflè  de  Flandre,  que  le  Comte 
de  Gueldres  parmi  certaines  conditions  tranlporteroit  en  mains  du  Comte  de 
Luxembourg  Icdid  droid  d’ul'ufruid,  & toiu:  autre  qu’il  pouvoir  prétendre 
à ladidcDuchédcLimbourg,  & toutslesPrincesla  prefents jurèrent,  qu’ils 
maintiendroient  de  tout  leur  pouvoir  le  Comte  de  Luxembourg  audid  droid 
contre  un  chalcun.  Noftrc  Duc  cependant  pour  s’affèurer  de  l’alliance  de  Ibn 
beaufi-ercrEvefqucdcLiegc,  promit,  queficncasil  ne  feeut  prouver  dans  cer- 
tain terme  limité  que  le  Chaftean  & terre  de  Rode  lui  apparrenoit  direde- 
ment,  illc  prendroiten  fief  de  lui,  aulTi-toft  qu’il  l’auroit  conquis  lur  fes  en- 
nemisquipour  lors  le  tenoient:  déjà  il  vintavec  trcs-bcllc  compagnie  à Mae- 
ftricht,  ou  ilcntcnditauffi-toftce  qu’cftoitpaflcàFauqnemont,  &queladide 
aflëmblée  ne  s’eftoit  laide  à autre’  fin  que  pour  conipirer  en  là  ruine,  & lui 
donner  nouvellematiere  de  guerre  ; & parainfilàns  plus  marchander  il  le  mit 
en  campagne  avec  environ  mille  & cinc  cents  chevaux  &quelques  troupes  de 
gens  de  pied , & tira  droid  vers  Fauquemont  le  lendemain  de  la  Pentecofte , 
mais  il  trouva  quedes-ja  ils  s’eftoient  retires,  nonobftant  cela,  il  commanda 
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1 1 A N t.  de  donner  l’allâut  à la  place , & félon  toute  apparence  il  l’eufl  emportée , ne 
Duc.  futefté  le  Comte  de  Flandre  qui  y cftoit  demeure  & quitrairüa  fi  bien  avec  le 
tixc'tsi-  Duclbnbeaufils,  qu’il  lailTa  fon  entreprinfe  à telle  condition  toutes-fois,  que 
re  aif  sm-  le  SiredeFauquemonts'obligea  pr  ferment'  de  ne  porter  armes  contre  le  Duc 
fumiti.î  pourcaui'edc  la  qucrclledc  Limm>urg,  foubs  peine  de  perdre  & payer  la  fom* 
me  de  quatre  mille  marcs  d’argent,  de  quoi  le  Comte  de  Flandres  demeura 
fonrelpondant.  Cela  Aid  le  Duc  pourfuivit  l’ArchevcIque  de  Cologne  chef 
detoutelaliguejufquesà  Heinsberge  & WalTembcrgc,  d’ou  tournant  chemin 
ilmarchaversIeKhin,  ouil  fit  boire  fonchcval,  & ravagea  les  vignes  & jar- 
dins de  l’Evefque  à Broel  entre  Cologne  & Bon , & clialTà  au  parc  illec  y fai- 
iânt  halte  quelques  jours , pendant  lefqucls  il  fi  t venir  autres  Bannières  & trou- 
pesdelbnpais,  aufii  lui  vindrent  la  trouver  Adolf  ComtedesMonts , Everard 
Comte  de  la  Marcke,  Walleran Comte  delulicrsPrevoftd’Aix,  &lcsdeputcs 
de  la  Ville  de  Cologne,  qui  eftoient  en  mauvais  melnage  avec  leur  Evelque, 
principalement  à caufe  du  Chafteau  de  Woeringen , d’ou  une  troupe  de  Bri- 
gands maintenus  par  l’Archevefque  detrouflbient  les  palTagers  & marchands 
par  eau  & par  terre;  & parainfi  touts  requircrent  au  Duc  comme  Ibuvcrain 
gardien  des  chemins  entre  le  Rhin&laMailc,de  vouloir  dénicher  ces  Brigans 
& prendre  & dellruire  ledid  Chafteau . à quoi  touts  lui  promirent  ayde  & 
alfilleace.  LeDucentendant  les  juftes  complaintes  des  Princes  & desdeputes 
lyttrix.  accorda  leur  demande  & alla  mettre  leficgc  auChafteau  de  Woeringen  fur  le 
Rhin,  mi-chemin  entre  Cologne  & Nuis.  L’Archevefque  & les  Princes  con- 
fédérés penfoient  avoir  le  Duc  en  leursretz,  & difoient  engaudilTant,  qu’ils 
avoient  attrapé  la  baleine  au  lèc  bien  avant  dans  les  digues,  d’ou  elle  nt  pou- 
voir elchapperà  vol  ni  à la  nage,  & parainfi  invitoient  touts  les  Princes , Ba-  . 
rons  & autres  Seigneurs  des  quartiers  du  Rhin  & Wellphalic,  pour  venir 
prendre  part  delaproye,  Sc  s’enrichir  des  delpoUilles  des  Brabançons:  il  s’af- 
i emblerent  à ceft  effëâ  fur  l’Erfene  entre  Bedbuig  & Berchem , & le  quatrief- 
me  jour  du  mois  de  luing  vindrent  loger  à une  bont;e  lieue  de  noftre  armée. 

Noflre  Duc  voyant  le  denein  de  lès  ennemis  comme  Prince  courageux  relbluc 
■ de  lever  le  fiege,  & fe  mit  au  champs  pour  attendre  la  bataille;  toute  celle 

nuitj  les  armees  demeurèrent  fur  leurs  gardes,  & le  preparoit  chalcun  à bien  ’ , 

faire;  & Cir  l’aube  du  jour  Samedi  fellc  de  S.  Boniface  V.  de  luing  de  l’an 
Prtftr*-  MCC.  LXXXVIII.  l’Archevelquc  chanta  la  mefle  en  l’Abbaye  de  Bru- 
‘ "l  'Jlllt  wiler,  laquelle  finie  il  fit  une  exhortation  aux  Princes  & Barons  de  la  com- 
pagnie, les  encourageant  à bien  faire,  & leur  reraonllrantles  advantages qu’ils 
avoient  fut  leurs  ennemis,  qui  en  r.ombreelloient  inferieurs  de  la  moiâic,  & 
elloignés  de  leur  pais , d’ou  ils  ne  pouvoient  attendre  ni  elperer  aucun  lècours  ; 

. de  forte  qu’il  leur  alleuroit,  que  Dieu  avoir  ainfi  mis  le  Duc  en  leurs  mains 
pour  prendre  vengeance  de  lui,  & de  tant  d’outrages  qu’il  dilbi  t leur  avoir  elté 
faiâs,  &for  ceexcommunialeDuc&lesfiens,  & donna  pardon  à toute  Ibn 
armée.  Le  Duc  d’autre  collé  fit  diremefles  toutmatin,  & anima  les  liens  par 
uncharanguequ’illeurfit , deduifant  en  icelle  l’équité  de  A caufe  & l’injullice 
de  fesadverfaires,  & rapportant  à leur  mémoire  les  beaux  & valeureux  Aids 
de  leurs  ancellrcs,  &pluficursvidoires  par  eux  obtenus.  Dieu  fécondant  l’ani- 
mofitc  de  leur  courage;  ce  qu’il  fit  avec  une  fi  naifve  elegance  & par  des  rai- 
fons  fi  bien  ageancées,  que  toute  l’armée  propoA  de  plullotperdre  la  dernière 
Non-  goûte  de  lang,  que  de  fe  laifièr  vaincre:  apres  cela  le  Duc  donna  l’ordre  de 
J M«jf  Chevallerie  à plufieurs  Nobles  de  A troupe , entre  lelquels  furent  Henry  Ber- 
wWf/  th®“^‘^'*^^^^t>ockcn.Gerardfilsau Siredelauche,  Louis Berthont de Berlaer, 
farUùL.  Arnou  deSteyn,  Henry  filsau  Sire  de  Cuyck,Willaumefils  au  Sire  de  Homes, 

Willaume 
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Willaiimedc  B;rchcm,  NicolacsvanDocrne,  lacques  dcMierlaer.Goluinde  Ieah  i< 
Ooticncourt,  Henry  Chambellan  de  Heverlc,  Godefroy  de  Walhain,  Gérard  t>uc. 
d’Aa  diéf  de  Pollacr,  Gérard  de  Roticlaer  Sire  de  Vorlelaer,  Laurent  Volc- 
kaert,  Tliiery  dcHerlacr,  Willaumc  de  Bocftelc,  Henry  deWilre,  Arnoude 
Hellebekc,  Henry  Happaert  de  Quaderebbe,  Bernard  de  Bygacrden , lacques 
de  Velpe,  Herman  de  Bousbeke,  Hugue  de  Mcrianc,  HeynemandeSorpele, 
ArnoudeKercheni,  lacquesd'Errenbergc,  Lambert  de  Lintrc,  ConondcGra- 
fen,  Godefroy  de  Winde,  lean  de  Mulne&  autres  en  bon  nombre.  l’On  com- 
mença à oUir  les  Trompettes  & Clairons  des  deux  coftes,  les  Bannières  & 
Eflandarrsfiircntdefplics  ,&  chafeun  s’armoit  & dilpofoit  au  combat.  L’Ar- 
chevefquc  & ceux  de  {bn  parti  lè  rangèrent  en  trois  bataillons  > delquels  lui 
mcfmc  voulut  conduire  le  premier , accompagné  de  fon  frere  Henry  Sire  de 
Weftcrborch  & plufieurs  autres  Comtes  & Barons;  Les  Princes  delà  maifbn 
de  Limbourg  menoient  la  féconde  troupe  de  laquelle  eftoient  chefs  le  Comte 
de  Luxembourg,  Walleran  Sire  de  Rochi  fon  frere,  WalleranSirede  Fauque- 
mont  & Monjoie  & autres  Barons  de  remarque,  avec  Icfqucis  fè  joignerent 
ceux  du  lignage  deSchaefdricfche;  letroifiefraegroseftoità  la  chaigc  de  Ray- 
naud Comte  de  Gueldres,  qui  eftoit  luivi  de  Gofuin  Sire  de  Borne  & autres 
Barons  dcibn  pais  en  quantité.  Le  Duc  voyant  que  fesennemis  s’eftoient  re- 
partis en  trois  troupes,  ordonna  que  de  mefme  on  s’eufl  à ranger  en  trois  eA 
quadrons,  dcfquelsilprint  le  premier  à là  charge.  Avec  le  Duceîioicntfonfrere 
Godefroy  Sire  d'Aerlchot  & de  Vierfbn,  & leurs  coufins  Hugue  & Gui  dé 
Chaflillonhlsdu  Comte  de  S.  Pol,  lelquelstoutes-foisn’efloicnt  accompagnés 
félon  leur  qualité,  car  ils  n’avoient  que  dix  gentilhomme  de  leur  pais,  par  ou 
le  Duc  commanda  pour  leur  alTifrcnce  & garde  Rafle  de  Gavre  Sire  de  Lidc- 
kerke  &dcBredaavec  là  Bannière  & la  Bannière  de  ludogne  menée  par  le 
Bailly  de  celle  Ville,  encor  eftoient  en  l’efquadron  du  Duc  Godefroy  Comte 
deVianden  Sire  de  Grimberges,  WauthierBenhoutSirede  Malines,  Arnou 
SiredeDiÿ,  lean  SiredeCuyek,  Robert  Sire d’AfIche,  lean  Sire d’Arckel , 
learft^  de  Hculden , Arnou  Sire  de  Walhain,  ThierydeWalcourtSired’Aa, 

Gérard  Sire  deRotfclaer,  Arnou  Sire  de  Welcmaele,  Gérard  de  Wefèmacle 
SircdeBergcj^toardde  Lovai  n Prevoft  de  Nivelle,  qui  toutsportoient  Ban- 
nière & eftoicnnuivis  de  maint  Noble,  Baron  & Chevalier  comme  nous  di- 
rons ci-apres;  l’Amman  de  Bruxelles  pour  le  bas  eage  du  Challclain  Gérard 
Sire  de  Marbais  conduifbit  la  Bannière  de  celle  Ville,  la  Bannière  d’Anvers 
portoit  WillaumedeLiereEfcoutette,  celle  de  TbillcraontmenoitGillesvan- 
den  Berge  Majeur  de  celle  Ville,  & Rcuierde  Wegelèten  ChallelaindcDael- 
hem  portoit  la  Bannière  de  là  Challellainie,  & elloit  accompagné  dcquelques 
Hasbaignois.  Encor  y eftoient  les  Bannières  d’Engien  & de  Gaesbeke,  mais 
ces  deux  Seigneurs  ne  s'y  trouv’erent  pas.  A la  troupe  du  Duc  lèjoigncrent  auT 
11  les  Bannières  de  Mulrepas  & de  Witthem.  Le  fécond  Bataillon  des  noftres 
eftoit  gouverné  par  Arnou  Comtede  Los,  Walleran  Comte  dclulicrs  Prevoft 
d’Aix,  Gérard  de  luliers  Sire  de  Caftre  fon  frere,  Robert  ComtedeVirnem- 
borg,leComreWildenou\ve,FredricSiredeRyferfcheyt,  lean  Sire  de  Bedbur 
fon  fils,  leanScheivaertSiredeMerodeDrolTàrdde  luliers,  leSiredcWilden- 
berge,  Herman  Sire  dcThonenborch,  Gerlach  Sirede  Dollendorp,  le  Sirede 
Griphenfteine  &quantité  d’autres.  La  troifielme  route  menoitAdolf  Comte 
des  Monts  accompagné  de  Henry  Sire  de  Windecke  fon  frere,  d’Everard 
Comtede  la  Marcke;  de  Simon  Comte  deTeclen{)oig,  d’Otton  Comte  de 
Waldeck,  du  Comte  de  Segenhage  & de  pinfleursautres  Barons  & Seigneurs 
d’outre  le  Rhin,  & avec  eux  lé  joignerent  ceux  de  la  Ville  de  Cologne  foubs 
Tom.  I.  Kkkk  leur 
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leur  Eftandart.  Notre  Duc  efloit  à la  telle  de  fon  armée,  arme  de  routes  pièces, 
couvert  delà  tunique  oucoltearmoyee  de  les  armes,  comme  aulli  clloicnt  lou 
elcu&britfiercs,  lagardede  là  perfoime  fut  commil'e  à Wauchier  de  Warlùlc 
Sire  de  Momale  & à Franco  baltard  de  Welèniaelc  deux  tres-braves  Cheva- 
liers & Bannerets  ; RalTe  Sire  de  Grès  porcoit  la  Bannière  du  Duc  près  là  per- 
ibnne,  & avoir  avec  lui  defignés  Nicolas  van  Ouden  & Wauthicr  de  la  Chap- 
pelle  pour  en  tout  evenement  lui  fervir  de  lupport.  Pendant  qu’on  rangeoit- 
ainli  les  armées,  lefreresdel’OrdreTheuconique  & autres  Religieux  alloienc 
de  part  & d’autre  pour  empelchcr  qu’on  ne  vint  aux  mains  & obtenir  quelque 
trêves  pour  parlementer  parenfemble , mais  ce  fut  envain,  car  touts  clloient 
tellement  animés  pour  attacquer  leurs  ennemis , qu’à  peine  les  pouvoir  on  con- 
tenir en  bon  ordre.  L’Archevcfquc  envers  les  fix  heures  du  matin  s’dvança 
avec  là  troupe  vers  la  troupedu  Comte  des  Monts,  qui  fe  tenoit  vers  le  Rhin, 
cequ’ellantapparceu  par  nollre  Duc,  ilfit  incontinent  tourner  Ibnefquadron 
celle  part,  nonobllant  que  le  Comte  de  Virnembourg  lui  remonllralcdanger 
ou  il  le  mettoir,  car  il  feilloit  palTer  un  chemin  bordé  de  deux  folles  larges, 
qn’elloitentredenx.  L’Archevelque  voyant  que  le  Ducmarchoitfur  lui  pen- 
Ibit  bien  le  fervir  de  l’ad  vantage , & parainli  tourna  l'es  armes  contre  lui , comme 
aulïïlirent  les  troupesdes  Comtes  de  Luxembourg  & de  Gucidres,  qui  touts 
parenfemblechargerentavec  telle  impetuofité,  que  l’un  le  méfiant  parmi  les 
autres  ils  fe  rompirent  Icsordres  à eux  mcfmes , & le  rangèrent  comme  en  gros, 
ccqu’ellant  apperceuparleSire  de  Wefemacle  Marcfchal  du  camp  & Ibu  on- 
cleleBallard,  ilscommanderentqu’ons’entintenbonordre  & bien  ferré;  aa 
contraire  le  Siredo  Lidekerke  vouloir  qu’on  s’élargat,  d’autant  qu’il  ciiidoit 
que  l’ennemi  avec  ce  grand  bataillon  cull  environné  lesnollres,  mais  Libère 
ceDormaeleChevalierdetourna  ceconlcil,  & fut  par  tout  ordonné  qu’on  le 
•tint  le  plus  près  que  Élire  le  pouvoir.  Le  Comte  de  Luxembourg  n’elloit  pas 
bien  content  de  ce  que  les  elquadrons  s’elloientjoinél  & en  parla  àdeux  Cnc- 
valiersbicn  expérimentés  Herman  de  Haddemacle  & Barrot  de  Hallois,  qui 
lui  confeilicrent  de  fe  ranger  à part  avec  ceux  qu’ilpouroit  retirer  du  gros. 
Cependant  les  cris  de  guerre  s’efleverent  avec  un  élirai  ScretentilTcment  qui 
panbit  jufques  aux  nuées , & eflants  Ja  les  armées  proches  l’une  à l’autre  les 
premiers  qui  desnollrcscommencerent  à donnerfurlcsennemisfurentFram- 
bach  de  Bitgelen , Amoud’IlIche  Chevaliers,  & ArnoufrereauSirede  HeuC- 
den  Clerc  ains  homme  très- valeureux , qui  en  cell  attacq  perdit  le  nez.  Les  en- 
nemis touts  enfemble  crièrent  au  Doc  au  Duc  & chargeoient  avec  une  vehe- 
mence  fi  grande  de  touts  collés,  que  l’elquadron  des  Brabançons  recula 
quelque  peu;  raàisil  fe  tindrent  fi  ferrés  cnfemblequecelèmbloitunrampart 
balli  d’hommes.  LesSiresdeCuyek,  d’Arcle&deHeuldenefc  tenoient  fût 
les  ailles  & combatoient  très  bien,  mais  ils  furentalTallisparunemultitudeli 
grande,  qu’on  les  eull  retranché  de  l’efquadron,  ne  fût  ellé  le  fecours  que 
le  Duc  leur  envoya  en  diligence.  LeComtede  Luxembourg cherchoit de com- 
batre  au  Duc , mais  il  trouva  tant  de  rencontres  qu’il  n’y  feeut  arriver  pour 
celle-fbis,  ains  s’addrellà  au  Sire  d’AerIchot  qui  le  tenoit  du  collé  de  fon  frere 
accompi^né  de  deux  braves  Chevaliers  Wauthier  de  Reves  & Gérard  le 
Moor:  Le  Comte  donna  roidement  fur  le PrinceGodefroy,  quid'unemaflè 
frappa  É rudement  fur  la  relia  du  cheval  du  Comte , quetoutefloordiducoup 
il  emporta  fon  Maillre  bien  loing , mais  il  retourna  aulü-toll&ÉtadvancerU 
Bannière  conrageulcmeiit , près  de  lui  elloit  un  Efeuier  WillanmediéH’Arde- 
nois  Sire  de  Spontin,  à quiilfitleverlavifiere&lerequiertqn’illcmcnaccl- 
le  part  ou  il  pouvoir  trouver  le  Doc , ce  que  lediâ  Efeuier  cfTeéiua  fort  bien  : les 
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deuxPrinccscombatirentqucIquetEmpsvalcureufemcnt,  &àlafiiilai/raaclcs  Jeau  i 
clpéess’cmbrafîcrcnt  pour  arracher  l’un  à l’autre  du  cheval,  mais  ce  fût  en  Vain, 
car  la  medcc  cAoit  fi  grande  tout  au  tour  qu’il  fallut  lailTer  la  prinlè  & fut  le 
Comte  relpoulTé,  & enccrencontrereccutnoArcDucuneblcITureaubrasd’na 
Efeuier  nommé  Wouthicr  de  Wesqui  depuis  demeura  prilbnnicf.  Wallcran 
sJrr'jf"  SiredcRochin’abandoBnoitoncqucslcComtede  Luxembourg  fon  frère,  fti- 
tres-bien  paroiArc  là  valeur,  maisilfe  trouva aflàilli  avec  telle  chaleur, 
qu’ayant  receu  diverfes  blcAbres  il  fut  un  des  premiers  qui  reçurent  la  mort, 
laquelle  fut  aAés  dommageable  aux  ennemis, car  c’eAoitle  plusbeau&  genereux 
Chevalier  de  toute  la  troupc,prcsde  lui  (è  tenoit  Berrot  de  Hallois  Chevalier^ 
qui  fut  prinsmaisil  ne  fut  onequesreguerides  blelTurcs.  LcComtcdcLuxem* 
bot^  voyant  la  Bannière  de  fon  frere  abbacuë  chargea  de  nouveau  avec  plus 
d’elTorequ’auparavant,  &fitt  le  combat  A furieux,  que  le  cheval  du  Duc  fut  tué 
defibubs  lui  par  un  Sergeant  du  Comte , mais  il  fut  au  Ai  -toA  remonte  : la  Ban- 
nière de  Brabant  fut  auAi  prelqueabbatuë , car  lechevalde  RaAc  Sirede  Gresqui 
la  portoit  fut  blcAc  & jette  par  terre,  de  forte  qu’il  fcmbloit  que  les  ennemis 
gaignoient  ledeAiis:  toutcs-fois  Nicolas  Sire  d’Ouden  releva  viAcment  la  Ban- 
nière , & la  porta  avec  W authier  de  laChappelle  jufqucs  à la  An  de  la  bataille.  Le 
Duc  s’addrcAbit  celle  part  ou  les  AenseAoientles  plus  foibles,  & fe  foura  tel- 
lement entre  Tes  ennemis  que  pour  la  fecondc-fois  Ibn  cheval  eAant  tué  il 
tomba  par  terre,  mais  eAant  relevé,  ilfûtparlcsficnstiréunpeudccoAc,  & 
ArnoudeleHufAatEAnrier  le  mettantà  pieds  lui  prefenta  Ibn  cheval;  ceux  de 
Luxembourg  crurent  bien  qu’il  fut  ou  mort  ou  enfui;  mais  auAi-toA  qu’il  fut 
remonté  fon  invincible  courage  fut  bien  recognu,  carildonnadecoAc  fur  ceux 
qui  portoient  la  Banniercdc  Luxembourg  avec  telle  impetuofité,  qu’elle  fût 
abbatuë  & jettée  par  terre.  Le  Comte  de  Luxembouig  voyant  les  merveilles 
que  le  DucfaiAiitdefàpcrlbnoe,  s’addreAà  pourlatroiAeline-foisàlui,  en  in- 
tention de  Anir  par  Tes  mains , ou  en  lui  oAant  la  vie  foi  ouvrir  le  chemin  à la 
viâoire;  ils  frappèrent  rudement  l’unfur  l’autre,  mais  un  Efeuier  duDuenom- 
mé  Meerbeke  blcfTa  griefvemcnc  le  cheval  du  Comte , & l’euA  tué , ne  fut  que 
Willaumel’Ardenoisluldiâl’euAempefché  ; leComte  ne  perdit  pour  cela  cou- 
rage, ains  le  jetta  au  col  de  noAre  Duc,  croiant  le  tirer  du  cheval  à force  de 
bras,  mais  comme  il  s'efleva  un  peu  de  la  lèllc  Wauthier  vanden  Bifdomme 
Mort  dm  Chevalier  lui  mit  l’efpce  dans  le  fondement,  en  forte  que  le  valeureux  Comte  ' 
L°mxnm^  tomba  mott  de  fon  ctieval  : le  Duc  fàlchés’eA;tiaau  Chevalier,  qu’astnfâiâ? 
tu  as  tué  le  meilleur  Chevalier  de  la  journée;  mais  Wauthier  s’excnlà,  Air  le 
danger  ou  il  avoit  veu  Ibn  Prince;  avec  le  Comte  furent  encor  tues  pluAeurs 
Chevaliersde  remarque , & entre  autres  deux  Aens  freres  baAards  Henry  Sirede 
Houfàlifc  & Baudewin.  L’Archevefque  failbit  mener  fon  EAandart  lui  un 
grand  chariot,  auquel  eAoit  baAi  une  tour  de  bois  ou  il  y avoit  desgens  pour 
la  defénee  ; il  le  vint  aulA  jetter  alTés  rudemenr  Air  le  Brabançons , mais  il  fut 
bien  refpoufTc  par  le  Sire  d’AerIchot  & les  enfants  de  S.  Pol.  Le  Comte  des 
Monts  avoit  en  là  route  grand  nombre  des  paifans , qui  n’avoient  autres  ar- 
mesquedesgros  baAons  garnisdequelques  pointes  de  fer,  SeparainA  voyants 
tant  de  gens  bien  armes  ils  ne  le  haAerent  au  combat,  mais  frere  Wouthier 
Dodde  Religieux  convers  les  anima  & mena  à la  prellê  criant  Berge  Rome- 
rike,  mais  làns  diAinâion  d’amis  ou  ennemis  ils  donnèrent  fur  ceux  que  ne 
Crioient  avec  eux.  Cependant  un  varlet  du  Duc  les  At  paAêr  un  foAe  & vint 
avec  eux  & la  troupe  de  ceux  de  Cologne  donner  fur  le  dos  de  ceux  qui  corn- 
batoientaved’Archevelque,  ou  ils chaigerent  A rudement,  quetoutsic  mirent 
en  defordre.  Le  Comte  de  la  Marcke  & autres  Seigneurs  de  ceAe  rçutc  Aient 
auin  tres-bien,  & de  coAé  attaquèrent  vivement  leurs  cnncidis,  qui  ne  pen- 

Kkkk  1 foient 


Si6 


TROPHEES  DE  BRABANT 


y 


t Anbf^ 

Vf/fKfpri- 

fomnier. 


E A N I.  ioienc  qu'a  fe  (àuver  fc  crouvaats  afiàillis  par  devant  & par  derrière  : telle- 
"uc.  ment  que  Franc  de  Corflaer  Chaftelain  de  WafTemberge  avec  ceux  qu’il  avoir 
mené  prindrent  la  fuite  ; de  mefme  firent  ceux  de  Heinsberge,  qu'eftoient  ve- 
nusàceftejournceavec  leur  Bannière,  mais  IcSire  de  Heinsberge  ne  s’y  voulut 
trouver,  par  ce  qu’il  cftoit  en  l’hommage  du  Duc  & avoir  à femme  une  Prin- 
celTe  du  fang  de  Brabant.  L’Archevelque  le  trouvant  aux  extrémités  &craig. 
nant  de  tomber  en  mains  de  ceux  de  Cologne,  fe  rendit  prifonnicr  au  Sire 
d’Aerfehot,  mais  le  Comte  des  Monts,  le  fuivoit  défi  pres,quepar  la  multitude 
dcschevaux&pcrfonnesmortesqu’eftoicntentredeux,  il  n’euft  moyen  de  le 
mettre  en  mains  des  Brabançons , toutes- fois  le  Sire  d’Aerfehot  & les  enfants 
de  S.  Pol  réclamèrent  leur  prifonnier,  mais  le  Comte  des  Monts  pria  qu’on  le 
lui  laiflàt,  promettant  qu’il  ne  le  mettroit  en  liberté  làns  l’adveu  du  Duc,  de 
ceux  de  Cologne  & autres  Princes  de  leur  ligué,  ccquelui  eftant accordé,  il 

Faflà  viftement  le  Rhin  avec  fon  prifonnier,  qu’il  fit  garder  à Monheim  dans 
Eglile.  Le  Comte  de  Gueldres  avec  fa  troupe  fe  comp>ortoient  audî  valeu- 
Btrut.  reuftment,  en  fa  route  eftoit  Golùin  de  Wanemberge  Sire  de  Borne,  un  des 
meilleursChcvalicrs qu’on trouvoit  pardeça  la  Mer,  & de  fa  naiflàncc Prince 
dulàngdcLimbourg,  fa  Bannière armoycedcguellcs  au  lion  d’argent  la  queue 
mile  en  fautoir  portoit  un  lien  fils  baUard,  à qui  il  commanda  qu’il  advan- 
catfurlesBrabançons,  ce  qu’aufil  il  exécuta  fi  bien,  qu’il  fcfouradansnoflre 
. elquadron  plus  avantque  nul  autre  de  toute  la  journée;  mais  les  noflrcs  les 
reçurent  fi  rudement,  que  là  Bannière  fut  abbatuë  & le  bafiardqui  la  portoit 
tué,  & fut  Gérard  de  Waflèmbergelbu  fils  ailhé  & légitimé  faiél  prifonnier; 
mais  pour  tout  cela  ne  laifiâ  le  Sire  de  Borne  de  combatre  courageufoment , & 
combien  queplufieurs  fois  on  le  requiert  de  ft  rendre,  il  n’y  voulut  oneques 
cfoouter,  aufiicftoitlà  vertu  ficognuedes  nofircs,  que  maigre  lui  ils  ne  le  vou- 
lurent prendre  ou  tuer,  maisfonmalheur fut,  qu’eftantrepoufle,  ilvinttom- 
ber  entre  les  mains  des  pailkns  d’outre  Rhin,  qui  le  chargèrent  tant  avec  leurs 
bafions,  qu’ils  lui  rompirent  un  bras  & le  lailTcrent  tout  eflourdi,  un  d’eux 
avec  un  glaive  perça  le  ventre  de  fon  cheval  qui  fe  fentant  bicfic,  emporta 
fon  Mailtre  tout  au  travers  de  la  troupe  hors  la  preflè,  ou  il  tomba  mort, 
laiflànt  le  Sire  de  Borne  par  terre,  mais  il  fiit  rccognu  par  un  fien  autre  filsle- 
gitime  frere  mineur,  qui  lefit  mettre  for  une  charette  & mcncer  horslabatail- 
le;  eftant  depuis  retourné  en  Iby,  il  penfoit  qu’on  le  meneit  prifonnier&com- 
mença  à demander  qui  ils  cftoient  & ou  le  Comte  de  Gueldres  fon  Seigneur 
eftoitdemeuré,  mais  ayant  recognufon  fils,  il  s’eferia  qu’on  l’eut  à ramener 
& mettre  dans  le  Camp  pour  pouvoir  mourir  honorablement  ; toutes-fois  il 
ne  lailTerent  pour  tout  cela  de  pafTcr  avant  julqucs  à le  mettre  en  fourté.  Hen- 
ry SiredcBurckclofe  comporta  fort  bien, mais  il  perdit  la  vie,  & là  Bannière 
armoy  ée  d’or  à trois  torteaux  de  gucl  les  fut  foulée  aux  pieds.  Le  Sire  de  Kep- 
pclene  fit  pas  fi  bien,  car  il  print  la  fiiite  avec  fa  Bannière  de  guclles  i trois 
cocquilles  d’argent:  dcmefme  fit  Renier  de  Efele  DrofTard  de  Gueldres,  qui 
voyant  que  les  noftrcs  prennoient  le  dcflus,  alla  piller  le  bagage,  à quoi  le 
fuivirentpiufieurs Chevaliers  & Efcuiersde  remarque.qui  n’en  aurontoneques 
que  blafme:  mais  combien  quela  troupe  du  Comte  de  Gueldres  fut  par  la  fort 
aftbiblie,  toutes-fois  ne  monftra  le  Comte  aucun  fcmblant  n’y  relèntiment, 
ains  combatoit  tres-valeureufement  près  fa  Bannière  armoyée  d’afur  au  lion 
&billettetsd'or,  laquelle  portoit  ArnoudeGreverode  bon  & hardi  Chevalier, 
fur  qui  les  uoft  res  chargèrent  fi  fort,  qu’ils  le  firentreculer&  tomba  la  Bannière 
par  terre , elle  fut  toutes-fois  relevée  d’un  Elcuier,mais  il  fotauffi-tofttué,  de 
fbrccqucla  Bannière  demeura  abbatuë,  & leComte  de  Gueldres  apres  s’avoir 
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défendu  quelque  temps  fut  finalement  reduiâ  à l’extremité , fbn  cheval  tué&  igjn,  ,, 
lui  àpicd  à petite  compagnie  ; cequ'ellant  apparceu  par  Arnou  Comte  de  Los  Duc. 
loncoufin  il  envoya  quelquesScrgeants  qui  retirèrent  le  Comte  & luiofterent 
là  cotte  d'armes  & britfiercs , à fin  qu’il  ne  fut  recognu , & le  donna  en  garde 
à lean  Challelain  deMontenaeJt,  mais  une  troupe  deBrabançons  ayants  ap- 
perceuqu’onle  vouloit  làuver,penfantqae  ce  fut  quelque  Chevalier  remme- 
nèrent avec  eux  maigre  lediâ  Challelain;  il  ne  fut  toutes-fbis  recognu  juf^ 
ques  apres  la  bataille  quand  ou  le  voulut  defàrmer.  Walleran  Sire  de  Manjoie  & 
dePauquemont  avoir  Ibubs  là  Bannière  armoyce  de  Limbourg  à lambel  force 
bons  & braves  Chevaliers , & combatoit  avec  afles  de  valeur  en  compagnie  du 
Comte  de  Luxembourg  Ton  coufin,  mais  apres  que  lediâ  Comte  lût  tué, 
il  tourna  ça  & la  & ne  trouva  troupe  ni  Bannière  de  fes  ennemis  ou  il  nes’ad- 
drclTapour  combatre,  feifantpar  tout  preuve  de  Ion  courage;  il  vint  courir  lût 
la  Bannière  de  Walhain  , & de  là  main  traverlà  le  col  d’un  Chevalier  de  la 
route  nomme  Renier  de  Mariefart,  fur  quoi  il  le  trouva  alTailli  de  toutes  parts, 
fa  Bannière  fut  abbatuë&  eull  du  mal  à le  làuver,  car  pendant  que  la  bataille 
n’eftoit  finie,  les  nollrcs  le  tindrent  tousjours  ferres  & bien  ranges,  & ne  fe 
mettoient  à pourlùivre  perlbnnequi  ce  fet.  s’Eftant  doneques  le  Sire  dcFau- 
quemont  retiré,  il  fitdrelfer  une  nouvelle  Bannière  de  fes  armes,  foubs  laquel- 
le il  aflemblaplufieurs  Chevaliers  du  pais  deGueldrcs  & autres  qui  nevouloieut 
s’enfuir , mais  cherchoient  Capitaine  ou  condufteur.  Avec  celle  nouvelle  trou'^ 
pe  vint  Walleran  dercchefcharger criant  hautement  Monjoie,  & s’addrclTà  au 
Comte  de  luliers,  à qui  ilcombatiflenperfonne  quelque  temps , & finalement 
lui  perça  auffi  le  col,  maiscommcilpenfoitrcrctirer,  un  Chevalier  de  la  troupe 
lui  donna  un  coup  fi  bien  à propos,  qu’il  lui  coupa  prefque  le  nez , &fans  Ar- 
nou ComtcdcLos&  Arnou  Sire  de  Steynefes  parents,  il  eull  ellé  accablé  de 
coups;  enracompagnicfurentlorstuésfixChevaliers& le  feptiefine  lean  van 
Borfceyt  tellement  blefle  que  peu  apres  il  eu  mourut.  La  prinfe  du  Comte  de 
Gueldres  cllonna  grandement  les  liens,  car  il  menoit  en  là  compagnie  plu- 
fieursNobles,  Barons  & Seigneurs  de  lôn  pais,  entrelefquelsfont  nommés  les 
Sires  de  Bronchorfl , deMeurs,  Kulemboig,  deBatenborg.deGeneppc,  de 
Vorfl,  dcMafene,ErnelldeSole,  SireKnif,  OttooBole,  Otto  de  Borne  Pre- 
volld’Erre,  Hubert  de  Viaene,  leBocdeMere,  Henry  BaflarddeGueldres, 

Alard  deDrielle,  Fredric  deBaer,  Gérard  de  Kclre,  l’AdvollédeRoermonde, 

& autres,  qui touts demeurèrent prilbnniers;  Helwich  vanDammefuttuéavec 
encor  huift  autres  Chevaliers  & quantité d’Efcuiers&autrepeuple.  LeComte 
deLosaveclesComtesdcIuliers,  delaMarc,deTeclenboig,  deWaldeck,  & 
de  Wildenouw,  les  Sires  de  Callrc,  deGriffenlleyne,  deRyfcrfcheyt,  deMolc- 
narck& de  Merode  firent  anfijparadede  leur  valeur,  mais  iisne  furent  fi  fùrieu- 
fement  attaqué  comme  le  Brabançons,  qui  Ibuflindrent  long  temps  le  chocq 
de  leurs  ennemis.  Eflaot  doneques  la  chaleur  de  la  bataille  quelque  peu  attié- 
die l’on  commença  à faitedes  prilbnniers  de  touts  collés,  car  entre  les  Princes 
&■  Seigneurs  il  y avoit  plufieurs  qui  aimoient  mieux  d’ellre  prias  en  campde 
bataille  que  de  s’enfuir  avec  blafine,  & parainfi  fe  rendirent  & allèrent  en 
mains  Walleran  & Adolf  Comtes  de  Nallou  tres-valeureux , delquels  le  der- 
nier parvint  depuis  à l’Empire,  le  Comte  de  Nuwenaer,  Walrave  de  luliers 
SiredeBeregem,  Renard  de  Wellerbouig  Preijoll de  Bonne,  leandeHcinsber- 
ge  Sire  de  Leeuwenberge  & fon  nepveu  Loef  de  Cleves  Comte  de  Hulkera- 
dc,  Everard&SalentinSiresd’IfenborgfurleRhin,  lesVicomtesde  Rinegge, 
de  Harmelletne,  d’Are,  de  Drakenfeld&deWede,  les  Sires  de  Montabure, 

& Sinbach  ,Iacques  de  Scelc  & trois  des  fes  fils,  les  Sires  d’ Vlmen,dc  Sircke  8c  de 
Tom.  L lui  Ro- 
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Roliagen.  Herman  de  Haddcmaele  qui  portoic  d’afur  à l’aigle  d’argent  eftoic 
un  des  mci  llenrs  Chevaliers  de  toute  la  journée , & avoit  comb'atu  en  pcrlbnne  au 
Duc,  mais  il  lut  prins  par  unElcuier  Henry  de  Ruligcu.  Henry  Sire  de 
Wefterborg  ne  le  voulut  oneques  rendre,  mais  combatill  Jufques  au  dernier, 
laidant  la  vie  au  liâ  d’honneur  avec  plufieurs  Barons , Chevaliers&  Nobles , 
entre  lefquels  furent  lesSiresdeBrandenborg,  de  Mirevaert,  de  MelTembourg 
& autres.  La  dernierc  des  Bannières  de  l’ennemi  qui  demeura  fur  le  champ 
futcellcdcsSchafdricirchc,  dclquels  le  principal  chef  eftoit  Conrard  deLon- 
ftes  diâ  Snabbe  : doibs  le  commencement  de  la  bataille  ils  avoient  requis  au 
Comte  de  Luxembourg  de  pouvoir  combatte  à ceux  des  lignagcsdcMuIrepas 
Ôc  W itthem  leurs  ennemis , mais  ils  ne  le  Iceurenr  rencontrer  avec  eux , car  ils 
s’clloient  rangés  à la  quelle  du  bataillon  des  Brabançons,  ou  ils  le  maintin- 
drent  pendant  que  ceux  de  SchatUrieflehe  combatoieut  les  noflrcs  , mais 
aprcsquela  bataille  fut  prelque  finie,  & que  le  plus  grand  danger  eftoit  pafic, 
IcSiredeMuIrcpasaveclàBanniere  courut  fur  celui  de  Schafdricftche,  accom- 
pagné d’Vdon  Ion  frère,  de  Scheyvaert  de  Geilkirche,  de  Willaumcde  Mor- 
mcufi,dcW^illanme  de  Kcmnade,dc  Herman  de  Heincnbcrge  & d’autres  en 
bon  nombre  : de  mcfme  fit  Herman  Sire  de  W itthem  avec  fa  Bannière , Ibnbs 
laquelle  il  menoit  Arnou  & Simon  freres  & quantité  d'autres  Chevaliers;  la 
méfiée  fut  afpre  entre  cesdeux  lignages,  mais  ceuxdcSchafdriefTche  eftantsja 
lafics  eurent  finalement  le  pire  ; ils  combatoieut  toutes-fbis  avec  grand  coura- 
ge, & vendoient  ailes  cher  leurs  peaux,  car  ils  virent  bien  qu’il  n’y  avoir 
compofition  ou  rançonà  Aire,  donr  ce  fût  grand  dommage  car  de  cent&dix 
Chevaliers&  autres  braves  gens  qu’ils  eftoient,  il  n’en  ciéhappa  que  quatre, 
entre  lefquels. fut  Conrard  de  Lonfies  qui  fè  fàuvaàlafuite,  car  il  feavoit  bien 
l’oftcnccqu’il  avoit  faid  aux  noftres  quitant  leur  parti  contre  foy  ôc  ferment, 
entre  les  morts  de  cefte  route  Ibnt  nommés  Gobbclin,  Adewin  & Gilles  de 
Huckelbach,  Renier&HenrydeWilredidsMoreel,  Henry  vanderBucken, 
Simon  Balge,  Rode  van  Sinke,  Simon  Frabbe,>Smale  van  Wilgenni,  avec 
Henry  Snabbefilsde  Conrardde  Lonfies  & autresqui  moururent  en  comba- 
tant  ouapresdcsblelTures.  Cefte  bataille  eftune  desplus  celebresde  quoi  l’on 
lâche  àparlcr,  car  cnicelletouteslcsfbrccsderiuierieure  Germanie  s'eftoient 
bandées  les  unes  contre  les  autres:  le  combat  1 fut  afpre  & rude,  & dura 
ambigu  l’efpace  de  deux  heures,  fans  qu’on  euft  fccu  juger  quelle  des  parties 
prennoit  l’advantage,  ebafeune  d’irellc  le  prommettant  le  triomphe;  mais 
apres  peu  à peu  l’on  commença  à \ ..ir  que  les  noftres  gaignoient,  8c  à la  lia 
devindrent  au  delTus  par  une  vidoire  tres-fignalée , car  du  cofté  de  l’ennemi 
demeurent  morts  liir  la  place  environ  onfe  cents  Chevaliers  8c  gens  quali- 
fiés, fans  a.utresde  moirulrc  Ibrte  & ceuxqui  depuis  moururent  des  bleflures, 
la  Campagne  arroufee  de  fang  fut  couverte  de  quatre  mille  chevaux  que  des 
deux  colles  avoient efté  tués  au  conflid  ; des  noftres  il  y euft  peu  des  morts, 
car  le  Comcedela  Marcke  y perdimêulcmentlbntMarcfchal , ceux  de  la  Vil- 
Icde  Cologne  un  Chevalier  Gérard  Overftoults  fils  deMathic,  & le  Comte  de 
Iulicrs  on  Efeuier  feulement;  des  Brabançons  furent  tués  environ  quarante 
perfonnes  de  remarque,  fans  quelques  autres  de  moindre  rang.  Les  lauriers  de 
celle  tant  infigne  vidoire  doit  dire  particulièrement  attribué  à noftre  Duc, 
qui  de  fa  main  propre  exécuta  tant  d’adionsgenereulès,  que  là  gloire  demeure 
cternellcmenr  recommandable  à lapofterité,&  certesla  valeur  qu’il  fit  paroi- 
lire  cr.  fou  maintien  euft  encourage  le  plus  timide.  Godefroy  de  Brabant  Sire 
d’Aerfehot  &de  Vierfon  frere  au  Duc  monftra  bien  qu’il  eftoit  ifliidemefme 
làng&tige,  comme  auffi  firent  Huguc&  Gqi  de  ChaftilloncnfantsduComte 
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deS.Fol,  quideparlcarmerecftotent  aufli  de  ISrabanc;  cotre  les  Chevaliers  Je  a h 7. 
qui  bien  firent  doit  avoir  place  Gilles  Baltard  de  Brabant  oncledu  Diic.  Rafle  bue. 
de  Gaverc  Sire  de  Lidekerkc  & de  Breda  efloit  de  cefte  route  & menoit  (bubs 
l'a  Baonicrcarmoycedegucllesà  troislioosd’or,  fèsfilsRaflê,  Philippe  &Si- 
ger,  avec  trois  Barons  de  remarque  fes  coufins  lean  Berthout  Sire  de  Grami- 
nes,  leandeGavereSired’Efcornaix,  &Wauthierd’AutoiiigSirc  dcBcIlonc, 
delquels  les  Bannières  cfioicot  aulfi  tres-bien  accompagnes  de  braves  Che- 
valiers & Ei'cuicrs  qui  firent  parade  de  leurs  forces  aux  del^ns  de  leurs  enne- 
mis. Le  premier  portoit  d’argent  à trois  palsde  guelles,  le  lecond  d’or  au  dou- 
ble trefToir  de  finople&  gn  chevron  de  guelles  brochant  lur  tout , & le  troifiefi 
me  de  guelles  au  lion  & fleurs  de  lis  d’argent  femés.  Wouthicr  Berthout  Ad- 
voile  & Sire  de  Malines  fut  malheureul'cment  tué  doibsie  commencement  de 
la  bataille , ayant  elle  emporté  par  Ibn  cheval  bien  avant  dansl’efquadron  de  Tes 
eirnerais,  & avec  lui  perdit  la  vie  un  Chevalier  Willaumede  Liere&  quelque 
Sergeants,  maiscenonobllant  làBanniere  armoyée  d’or  à trois  pals  de  guelfes 
demeura  en  pied,  car  elle  elloit  tres-bien  accompagnée  de  Barons  & Cheva- 
liers entre  Icfquels  font  nommés  les  principiaux  Gilles  Berthout  Sire  de  Ho- 
nebekefon  oncle , Gérard  Sire  de  Rotlèlaer  Sencfcbal  de  Brabant,  qui  portit 
d’argent  à trois  fleurs  de  lis  de  guelles  aux  pieds  pôles  & Arnou  Sire  de  Wal- 
hain  qui  portoit  d’or  d l’efcufTon  de  finople  au  ballon  componé  de  guelles  & 
d’argeut.  Octon  frère  & Godefroy  fils  du  Sire  de  Walhain  fe  comportèrent 
dignement  au  combat,  bais  Godefïoy  qui  nouvellement  avoicreccal’ordrede 
Chevallcrie  fut  tellement  blelTé  que  quelques  jours  apres  il  en  mourut  en  la 
Ville  d’Aix,  donc  ce  fut  grand  dommage.  Godefroy  Comte  de  Viauden  Sire 
dcGrimberge,  Perweys,  Ninhove,  &c.quiavoit  porté  dcguclIesàrefculTbn 
d'argent  releva  l’ancienne  Bannicre  de  Perweys  dont  le  fàng  malculin  efloit 
failli,  & s’arma  de  guelles  i la  fafee  d’argent,  il  fè  tenoit  tout  près  le  Duc 
& le  comporta  tres-valcureulement  à la  defènee  de  faperfonne  & de  toutrcl- 
quadron  des  Brabançons,  monflrantl allés  qu’il  efloit  iflu  de  l’Illuflre  làrœ  de 
Pcrweys&BrabanC:  il  menoit  en  fa  routeRobert  de  Grimberge  Sire  d'AfIche 
avec  l'a  Bannicre  armoyée  d’or  à la  falcc  d’alur  & fautoir  de  guelles  brochant 
furcout;  lean d’AlIche Ton  oncle,  HenrydcGrimbergcSiredeMocrlcckelbn 
coufin  & autres  tres-braves  Chevaliers  en  bon  nombre  l’accompagnoient. 

Arnou  Sire  de  Diefl  avec  Gérard  fon  fils  aifné  clloienc  de  premiers  qui  com- 
mencèrent le  combat , & fe  fburerent  fi  avant  parmis  leurs  ennemis  que  Baflin 
dcNedcrmolen  fon  EIcuicr  fut  tué , &la  Bannière  arraoyéetfor  idenxfâlces 
defablequ'il  p>ortoitJettécpartcrrc,  maisellcfutincontincnt  relevée:  ilavoit 
en  fa  compagnieplufienrs  Chevaliers  de  reinarque,&qptre  autres  Arnou  de  Zee- 
1cm  fon  coufin,  qui  y perdit  la  vie,  mais  elle  confia  cher  aux  ennemis.  Gérard 
de  Welèmaclc  Sire  de  Berges-op-Zoom  & Wonde  leva  Bannière  en  celle 
journée,  car  il  avoiccu  en  partage  la  moiâie  de  la  terre  de  Breda  de  par  là  mè- 
re , comme  nous  avons  diâ  ; il  s’armoya  d’or  à crois  lis  de  guelles  les  pieds  pô- 
les, & elloit  de  la  route  duSire  d’Aerfehot,  ou  il  fit  bien  paroiltre  fa  valeur, 
car  ilcombatill  hardiment  contre  ceux  de  Luxemboug , & fut  tellement  environ- 
ne fes  ennemis,  que  fon  cheval  lui  fut  tué , ne  pouvant  par  la  preflê  eflre  fe- 
couru  des  fiens,  par  ou  le  Comte  de  Luxembourg  s’elcria  qu’on  cufl  à tuer  le 
Chevalier  de  Wcfemaclc,  mais  il  frappa  de  fi  grands  coups,  qu’il  donna  loifir 
à Gilles  de  BufegemChevalier,  & Willaume  Pipetrpoy  Efeuier  de  lui  fécon- 
der, & tant  firent  eux  crois , qu’ils  rompirent  les  rang  de  leurs  ennemis&fé 
joignerent  aux  Brabançons,  ou  le  Sire  de  Beiges  fut  remonté  à cheval  par  les 
ficus , mais  en  ce  rencontre  fût  tué  le  frere  audiâ  de  Bufegem.  Son  ncpveo 
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Arnou  Sire  de  Wefemacle  faiibic  l’office  de  Marefchal  da  Camp  lèlon  qaede 
droiâcefa  lui  eftoir  deu , il  le  cenoic  rangé  avec  la  Bannière  armoyccdeguellc8 
à trois  lis  d’argent  les  pieds  pofespres  la  peribnne  du  Duc,  & Ht  bien  lèntir 
aux  ennemis  la  force  de  Ibu  bras,  lean  de  Lovain  enfant  de  Gaesbeke  pour 
fon  petit  cage  ne  fccut  affilier  peribnnellemcnt  en  celle  journée,  mais  fa  Ban- 
nière armoyée  de  fable  au  lion  d’argent  couronne,  arme  & lampalTc  d’or  fut 
commilè  à la  conduire  d’un  très- brave  & valeureux  EfcuicrWillaumePipen- 
poy  fufdiét.  Gérard  de  Lovain  Prcvoll  de  Nivelle  oncle  de  l’enfant  de  Gaes- 
beke leva  auffiDannierearmoycedeGacsbckc  à quelque  brifurc,  &(è  compor- 
ta des  mieux,  car  il  avoit  avec  lui  deux  Chevaliers  de  remarque,  feavoir  cH 
LibcrtdcOormaclc  & Gilles  de  Bulcgcm,  & quantité  d’autres  bons  Elcuiers. 
ThierydeWalcourtSircd’Aa , Anderlccht,  Lennick,&c.  fitauffii  parade  de  là 
valeur  tout  le  tempsdu  combat , car  il  menoit  Ibubs  fa  Bannière  Chevaliers& 
Efcuiersadroiélsaux  armes.  WauthierSire  d’Engicn  àcaulc  d’cmpelchemcnc 
ou  indifpofition  ne  fe  trouva  en  celle  bataille,  mais  il  y envoya  fa  Bannière 
bien  accompagnée  Gironnéede  dix  picccsd’argent&dcliblcàquinfccroilct- 
tes  recroifetteesd’or aux  pieds  filchés  trois  enchalquepieccde  fable, elle  elloit 
conduiéle  par  un  Chevalier  de  confideration  nommé  EHicnne  Sired’Itterc, 
qui  pour  là  valeur  cil  digne  delouange.  Renier  de  Wegefeten  Challelain  me- 
noit la  Bannière  de  Daelhem  très-bien  accompagné  de  ceux  de  ce  pais  avec 
quelques  Hasbignois , qui  firent  merveilles  en  combatant  ; de  là  route  fut  tué 
un  Chevalier  Hasbignois  nommé  Ican  van  Mulne,  ^ un  Chevalier  de  Dael- 
hem nomme  le  Pape  de  Berne  fut  emmené ptilbnnicr.  lean  Sire  de  Cuyek  qui 
devoir  avoir  rang  entre  les  premiers  fermerat  le  dilcours  de  nos  Bannières,  la 
licnne  elloit  armoyée  d’or  à deux  faites  de  guellcs&huidlmcrlettesdemcfmc 
miles  en  onrle  fur  l’or,  il  menoit  en  fa  route  deux  Barons  relevés  lean  Sire 
d’Arcle  & lean  Sire  de  Heuldene , dcfquels  les  Bannières  clloient  fuffifam- 
ment  fournies  de  tres-braves  Chevaliers,  le  premiers  portoit  d’argent  à deux 
iâfces  rebretefquées  de  guellcs , & le  Iccond  d’or  à la  roue  de  guelles  ; au  com- 
mencement de  la  bataille  ils  forent  attaqué  fi  rudcmentqueleSire  deHeufdcne 
fut  emporté  prifonnicr  8c  quelques  Sergants  tuées,  mais  ils  le  défendirent  li 
bien,  que  les  ennemis  furent  repoulTcs  avec  notable  perte  : la  Bannière  de 
Heufdene  nelaillà  toutes-fois  d’eftre  portée  jufqucs  au  dernier,  ellant  défen- 
due par  Arnou  Clerc  frereau  Sire  de  Heufdene  & les  confins  Arnou  vander 
Slufc&Thiery  de  Heuldene  deux  braves  Chevaliers,  avec  autres  de  leur  lig- 
nage, maislcdidThiery  fottelloment  blelTé , qu’il  mourut  peu  apres  à Colog- 
ne : Ibubs  la  Bannière  de  Cuyek  fc  trouvèrent  auffi  des  très- bons  Cbcvaliers , 
comme  Alard  Sire  de  Horpen,  Herman  Challelain  de  Lcyden  lès  confins, 
Arnou  Sire  de  Stey  ne,  Arnou  de  Herlaer,  Gofuin  de  Cock  & autres.  Outre 
les  Barons  mentionnés  ci-dclïïis,  y cull  pluficnrs  autres  Chevaliers  qui  bien 
méritent  que  leur  mémoire  foit  célébrée,  pour  les  beaux  foiéts  d’armes  qu’ils 
exploitèrent  en  ce  combat  : Florent  Bertnout  en  fut  un , qui  de  pore  8c  merc 
elloit  frère  au  Sire  de  Malincs  qui  perdit  la  vie  comme  avons  diÂ,  Franc  Ba- 
llard  de  Welcmaclc  & Wauthicr  de  Warfofé  Sire  de  Momale  fon  compag- 
nonavoient  la  garde  de  la  peribnne  du  Duc,  Henry  de  Belanden  Sire  de  Bier- 
beke,  Simon  deGeldenakcn  ou  de  ludogne  & Abraham  Ibn  frere  furent  de- 
fignés  pour  la  garde  des  fils  de  S.  Pol , Wouthicr  Sire  de  Reves  & Alard  Ibn 
firerc,  GcrarddcMocrcSe  Mafuin  de  Redingen  firent  merveilles  foubs  la  Ban- 
nière d’Aerfehot,  Arnou  Sire  d’IlTche  qui  des  nollres  commença  le  combat, 
Wouthier  vanden  Bildomme  qui  tua  le  Comte  deLuxembourg,  RalTe  Sire  de 
Grès  qui  portais  Bannière  de  Brabant,  Iwainde  Meldcrt,  lean  de  Hesbynen, 
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Henry  Sire  ilc  Bautcrshcm,  lean  de  Lierc  Sire  de  Wommcigem,  Renier  de  Ua»  i. 
Mariclirt,  Libère  de  Dormaele,  Gilles  de  Bulcgem,  Arnou  Sire deNeer-Lin*  Duc. 
tre,  IcandcRactihoven,  leandcWinde,  Henry  deSittert,  Daniel  de  Wange, 

Simon  de  Quaderebbe,  lean  d’Aerlchot  Sire  de  Schoonhove,  leandeLombcke , 
leand’Ollcle,  Leon  d’Aa  Sire  de  Pollaer,  Godefroy  SiredeGotlcnhove,  lean 
vanDiilTe,  Arnou  van  Eechove&autrescn  grande  quantité , qui  avec  les  nou- 
veaux Chevaliers  doivent  avoir  part  aux  lauriers  de  cefté  viâoire , comme 
lèmblablemcnt  plufieursElcuicrs  de  qui  les  noms  nous  demeurent  incognus;  voir 
mefmc  plufieurs  Bouigeois  & paifans,  monfrrerent  bien  par  effèâ  qu’ils  ne 
vouloient  cederen  valeur  au  plus  Noble  & relevé.  La  bataille  dura  depuis  les 
frx  heuresdu  matin  julquesà  trois  heures  apres  midi , laquelle  finie,  le  Duc  & 
les  autres  Princes,  Barons  & Chevaliers  le  defarmcrent|&  le  mirentunpeu  au 
repos,  louant  le  tout  puifiTant  qui  leur  avoit  donné  viétoire  de  fi  puifiauts  en- 
nemis. Incontinent apresPonallafommcr ceux  de  Woeringen.qui  fe  rendirent 
à merci,  &encor  le  mef'melbir  le  Duefe  fit  mencrlur  le  Rhinenhaut  jufques 
àCologne,  carileftoithlefie  en  divers  endroiûs,  comme  audi  fit  le  Comte  de 
Iulicrs  avec  plus  de  cent  Chevaliers  & Nobles  des  Brabançons  pour  eftre  mieux 
penfés:  l’on  fitaufiî  mettre  en  terre  les  coipsdesmortsaucimitieredeWoerin- 
ge& aux  environs,  à quoi  certain  frère  Wernier &autresReligicux  de  divers 
ordres  travaillèrent  afiëscharitablemcnt,  mais  les  corps  du  Comte  de  Luxem- 
bourg&  de  fon  trere,  ni  celui  du  Sire  de  Malines  ne  feenrent  eftre  recognus, 
nonobftant  que  le  Duc  fit  faire  grande  diligence  & devoirs  à ceft  effcéf  : toute 
l’armccdemeuraccftenuiâaudelcouvertlur  la  Campagne,  car  leurs  pavillons 
& autre  bagage  avoit  cftéfpolie  & detroulîe  par  le  DroftarddeGueldres,  cora- 
meavonsdiét,  ccque  caufa  allés  d’incommodité  auxnoftr.es.  Ceux  delà  Ville 
de  Cologne  rcceurcnt  le  Duc  en  grande  magnificence,  & pour  mémoire  de 
celle  mémorable  viéloire  lui  donnèrent  une  tres-belle  mailon  en  leur  Ville, 
avec  franchife  tout  ainfi  que  fapropre  court.  Le  Comte  des  Monts  euftpour 
Ibu  prilbnnierrArchevelquc  de  Cologne,  comme  diél  at  efté  : LeComtede 
Gucldresdcmeurai  noftre  Duc;  les  Comtes  de  NalTod,  deNienaer&  autres 
Barons  &■  Seigneurs  furent  diftribués  entre  les  viûoricux,  félon  l’ordonnance 
de  ceux  que  le  Duc  avoit  à ce  commis.  l’On  fit  depuis  baftir  une  Chappclle 
au  lieu  mclmcdu  combat,  ou  furent  fondées  méfiés  & aumofnes  pour  les  morts, 
l'ay  deduiét  celle batailleun  peu  au  large, felonqn’elleat  eftédelcripte  ^vfrere 
Jean  -can  Heela  dief  van  Leeu'jie , qui  en  at  elle  tefmoing  oculaire , & dexlia  le 
livre  qu’il  en  avoit  drertc  en  vers  Thiois  à Madame  Mai^rete  d’Angleterre 
fcjnmedelean  II.  Duc  de  Brabant  & de  Lirabourg,  lequel  originellement  fc 
conlervc  encor  à prefent  en  la  T rclbrie  de  la  V illc  de  Bruxelles. 

Noftre  Duc  retourna  plein  de  réputation  & gloire  en  fes  pais  oufrirent  cele-  Hfm-Cn- 
brées  proccfiion«,fcftcs,  triomphes,  & feux  dejoye  par  toutes  les  Villes,  8c  quel- 
que  peuapres  il  alla  prendre  entière  pollclfion  de  la  Duché  de  Limbourg  qu’il 
s’eftoitacquisàtanrdederpens,  trauvaux& dangers  & tanteftima  la  mémoire 
de  celle  notable  viéloire  que  laifiânt  le  cry  ancien  de  fes  anceftres  qu’eftoit 
Cry  de  LovAiN  AU  RICHE  Duc  ilprint  pour  cry  deguerre  Limbourg 
xnerre  àcelui  qui  l’at  conquis.  l’Ont  tient  aufli  que  la  procellion  qu’annuellement  fc 

ehen^d.  ^ Bruxelles  le  Dimanche  avant  la  Trinité  eft  une  rementeuance  de  celle 

viéloire  & d’une  conquefte  ficonfiderabic.  Aufli  nevoulutle  Duc  eftre  ingrat 
enversDieu,  àquiil  attribua  la  gloire  du  triomphe  qu’il  avoit  eufùr  lés  enne- 
Fandatitm  mis,  & Comme  il avoitparticulicrement  invoqué  les  fufiri^es  des  trois  Roys  <v>- 
^ repofants  à Cologne,  il  fonda  en  leur  honneur  une  Chappclle  |cn  l’Eglife  de 

dt^ôyt.  S. GuduleàBruxciles,  &ladottadç  feifelivres  Bruxellois  deloncens  à Orfen- 
XoM.  I.  Mmmm  daol. 
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dael,  àpaycrparlcsperfonncsfoubs-noinmécs&lears  fuccefTeurs,  icavoir  cfl 
Williume  de  Bcll(^cin  vingt  & un  fols.  Ode  & Margaretc  Begincs  filles  de 
Wauchier  E^loy  vingt  & fcpt  lois  neuf  deniers;  Gol'uin  fils  de  Goris  cinc 
fols,  Wauthier  de  Leeuw  cinc  lois,  Arnou  Craycnblic  vingt  & neuf  fols  & 
demi.  Renier  Eggloy  dix&  huidf  fols  quatre  deniers,  Wauthier  de  Nocde  dix 
&huiâdeniers,  Henry  de  Noede  trois  lois  & demi , Wauthier  de  Huldcbcr- 
gecinclôls,  AmalricThayc trois  fols,  Henry  de  letterbcke fix  fols,  Alife  la 
Chaficlaine  fcpt  fols,  Willaume  Mcnoeo  trente  deniers,  Henry  Rodelant 
doolc  deniers,  Gnfuin  Rodelant  donfo  deniers,  Wanthicr  de  Nocde  deux 
lois;  &c.  defqucisleiie  livres  le  Chappcllain  qui  par  le  Duc  ferat  inllituépaye- 
rat  vingt  fols,  pour  efire  dillribués  annnellement  en  la  Ville  de  Bruxelles, 
ièlonl'otdonnanccdccenxdnChapitrejour  de  S.Bonilacc,  auquel  par  lagrace 
de  Dieu  & nullement  par  fes  mérites  ilavoit  obtenu  viâoirefur  lès  ennemis,  ce 
font  les  termes  rapportées  en  la  Charte  de  confirmation  donneejourde  la  Pu- 
rificationdenoftreDamcdel’an  MCC.  LXXX IX. 

Walleran  Sire  de  Fauquemont  etloit  entre  autres  efehappé  de  la  bataille  & Hocfim 
comme  nollre  Duc  feavoit  qu’il  eftoit  perfonnage  remuant  & propre  pour 
briguerdes  nouvelles  ligues  & qui  des-ja  retraiâoit  de  Ini  faire  hommage  il 
détermina  de  le  réduire  à Ion  devoir  par  les  armes,  à quel  effcdl  fur  la  fin  du 
mois  d’Aouft  encor  audiâ:  an  MCC.  LXXX  VIII.  il  alla  mettre  le  liège 
à fon  Chafteaude  Fauquemont , mais  Walleran  aiant  alTemblé  quelques  trou- 
pes tant  des  ficns  que  du  pais  de  Namur  (ou  il  avoit  le  gouvernement  pour  la 
ComtclTcde  Flandres)  il  entra  an  Wajon-Brabani  pillant  & ravageant  tout  ce 
qu'il  rencontroit;  le  Sirede  Melin  pour  empefoher  ledefordrclni  vint  rencon- 
trer avec  quelques  gens-d’armes  levés  à la  halle , mais  il  fut  defaiét  & tué  avec 
plufieurs  des  ficns,  ce  que  lut  caufe  que  le  Duc  leva-le  fiege  fur  la  fin  du  mois 
de  Septembre  & vint  chercher  le  Sire  de  F.iuqucmont,  qui  ayant  eu  nouvelles 
que  le  Duc  elloft  pallc  deçà  la  Meule  retourna  tout  court  vers  Namur. 

Durant  lediâ  fiege  nollre  Duc  par  lès  lettres  données  au  camp  veille  de  Pnms 
S. Mathieu EvangcliÀ  donna  à Thiery  Sirede  Walcourr  & de  Rochefort  ime 
renteperpetuelle  de  doulè  âmes  de  vin  à prendre  en  la  Ville  d'Anvers,  en  re- 
compcnlc  dcqnoi  lediél  Sire  de  Walcourt  tranfporta  en  mains  du  Duc  là  r~r- 
re  d’Amblis  & fon  moulin  de  Gimeal  lez  Rochefort  & les  printdc  lui  en  fief 
& à hommage  : T efinoins  Nicolas  de  Condé  Sire  de  Bailloeil  & Moriames , 

Ollon  Sirede  Trafignies,  Gilles  Berthout  &GerardfilsauSircdeIauche. 

Renaud  Comte  de  Gueldres  fut  retenu  prifonnicr  à Lovain  environ  Icife 
mois,  toutes-fois  avec  le  traiélement  & courtoific  que  là  nailTànce  & qualité 
rcqucroient,aufridloitil  coufin  germain  & beaufrerede  nollre  Duc,  comme 
ayants  dfxiufc  deux  lôeurs:  cependant  Philippe  1 V.  Roy  de  France  propolà 
diveticsconditionspour  la  délivrance  dudiâ  Comte,  & fi  bien  foeut  conduire 
ccll  affaire , que  finalement  il  fut  defigné  par  les  parties  arbitre  & louverain 
juge  dctoutslcsdilferents&  débats  qu’il  y avoit  entre  eux  ; enfuite  de  quoi  le 
Duc  mena  le  Comte  i Paris  & le  mit  en  mains  du  Roy,  qui  apres diverlcs in- 
formations & cnquellcs  ayant  aulfi  oUi  les  parties  en  leurs  defences,  pronon- 
ça IbnarbicragcenladiéleVilledcPatisSamedi  devant  la  S.LucXVI.  d’Oélo- 
bredel’anMCC.  LXXXIX.  par  lequel  en  celle  qualité  il  ordonna  quelc  11;.' 
Comte  de  Gueldres  feroit  mis  en  pleine  liberté  de  hors  de  prilbn,  ce  qu’cllant 
faiâ  le  Roy  lui  demanda  s’il  advoOoit  le  compromis  faiô  en  là  perlbnne,  & 
s’il  tiendroit  pour  bon  & approUveroit  tout  ce  qu’en  vertu  d’icelui  il  pronon- 
ccroitpar  fentcnce  entre  lui  & le  Duc  de  Brabant,  i quoi  le  Comte  relpondit 
franchement  qu’il  fc  tenoit  de  tout  ce  contant  3c  fatitfàiél;  par  ou  le  Rcy  iralfant 
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outre  dcclarj  & jugea  les  points  enfuivant.  Que  le  Comte  de  Goeldres  de-  u a 
voit  quiter  au  proluü  du  Duc  à perpétuité  tout  le  droiâ  &aâion  qu'il  avoit 
ou  avoir  pouvoit  à la  Duché  de  Liuibourg&  autres  terres  en  dependanteSi  com- 
me tcmblablemcnt  tout  ce  qu’il  pouvoir  avoir  réclamé  aux  CballeauxdeDuys- 
borg,  WalTcnberge,  Hervé , Spremont  & leurs  appartenances,  dequoi  lediâ 
Comte  par  les  lettres  patentes  dévoie  advertir  l’Archevelquc  de  Cologne. 
LeCumtedevoitaulli  payer  auDuc  dans  les oétavesdeTouts-Sainâs lors pro- 
chainequatremille&  trois  cents  marcs  Colt^nois  des  liuiâ  mille&  flxcents 
marcs  en  laquelle  fomme  il  avoit  engagé  audiâ  Archcvcfque  le  Chalteau  & 
terre  de  Waircmbcrgc,  & desquatrcmillc&lix  cents  marcs  reliants  ilen  le- 
roitquit&  demeurcroient  à la  charge  du  Duc.  Encor  devoir  lediâ  Comte  de 
Gueldrcs  delcharger  les  Chafteau  dej  Duysboig  Sc  Waflenberge  & leurs  ap- 
partenances de  mille  de  deux  cents  marcs  enquoi  il  les  avoit  obligé  envers 
WalIcranComtedelidicrs  Prevod  d’Aix,  comme  audi  de  lix  cents  marcs  cn- 
VcrsGcrarddeluliersSirede  Cadre,  &dccent  maresenvers  SibrechtdeDou- 
dcroeChcvalicr,  lelqucllcs  Tommes  il  devoitpayer  dans  laNativitéde  S.  Ican 
Baptid  lors  prochainement  fuivante  auldiâs  créditeurs  ou  au  Duc  : & s’il  fut 
trouvé  qnc  le  Comte  de  Gueldrcs  auroit  chargé,  engagé  ou  aliéné  aucune 
pièce  ou  partdefdiidsChadeauxdcDuysbourg,  WalTcnberge,  Hervé  &Spre- 
montdcpuisicdcccsdc  la  Comtedë  Ermcngardcde  Limbourg  là  femme,  il  en 
doit  faire  reditution  au  Duc  à railbn  de  dix  deniers  comptant  pour  chalquc 
denier  de  rente  perpétuelle,  & avec  ce  doibt  acquiter  & deTchaiger  leldiâs 
Chadeaux  de  toutes  rentes  viagères  & autres  debtes  ou  pendons  en  quoi  il 
les  pouvoit  avoir  obligé  apres  le  trelpas  de  ladiâe  Comrede.  Le  Duc  & les 
Tiens  feront  libres  &quitsde  touts  dommages  & odênccs  faiâes  au  Comte  8c 
aux  Tiens  durant  les  guerres.  Le  Comte  de  Gueldrcs  redituerat  au  Ducla  Ville 
de  Thiele  en  tel  edat  comme  edoit  pour  lors  : ôc  ferat  lediâ  Comte  libre  dé 
toute  rançons  & de  touts  dommages  & offenccs  que  durant  les  guerres  lui  oïl 
les  Tiens  pouvoieiit  avoir  fàiâ  au  Duc  & à Tes  hommes.  Le  Duc  redituerat  au 
Comte  les  Ifics  de  Bommelrc-weerdc  &c  Thiclre-wcerdc,  iiuf  au  Duc  l’hom- 
mage que  le  Comte  lui  doit  à caulc  deltliâcs  lllcs,  & pourat  le  Duc  s’il  lui 
plaid  taire  dcmollir  dans  le  Noël  prochain  la  fbrtrelTc  à Driele  qu’il  y at  fàiâ 
badir.  Et  comme  de  mei'mc  le  Duc&  Gui  Comte  de  Flandres  s’edoient  remis 
au  dire  & arbitrage  du  Roy  Tur  quelques  débats  qu’il  y avoit  entre  eux , lediâ 
Roy  ordonna  que  le  Comte  Gui  payeroit  au  Doc  dans  les  indantes  oâaves  de 
Touts-Sainâs  en  la  Ville  de  Bruxelles  quatre  mille  marcs , auxquels  Walleran 
Sire  de  Fauquemont  edoit  tenu  au  Duc  à caufe  de  certainepeine  & amende  en 
laquelle  il  edoit  tombé  pour  avoir  contrevenu  à certaines  convenances  trai- 
âéesentreeux,  &pourlaquelIelediâComteGui  s’edoitconditué  pleigevers 
le  Duc,  parmi  quel  payement  lediâ  Sire  de  Fauquemont  dcmeureroitquitede 
ladiâe  amende  & obligation.  Le  Comte  de  Flaiulrc  devoit  auflî  redituer  au 
Duc  les  Chadeaux  de  Herve  Sc  Spremont  dans  les  oâaves  de  Tonts-Sainâs 
fuTdiâes,  tontalulicommcillcs  tenoit,  àconditionquclcDucpaycroitaudiâ 
Comte  dans  la  Noël  Tuivant  telle  Ibmnu:  & prix  auquel  Conrard  de  Lonfies 
Chevalier  avoit  vendu  au  Comte  Ton  héritage  de  LonTics,  8c  à faute  de  ce 
pourat  le  Comte  retenir  lediâ  hcrit^e,  ou  bien  Icdonnerootranfporteràtel 
qucbonloifeinblerat;  refervé  en  tout  le  feuveraindroiâduDuc.  Etparmi 
ce  le  Roy  ordonna , qu’entre  le  Duc  & le  Comte  de  Gueldres  y auroit  une  fer- 
me paix,  &qucde  laen  avant  ils  Teroient  bonsamis,  & que  réciproquement 
ils  pardonneroientl’un  l’autre  toute  haine,  innimitié  & rancune  paflee,  & 
qu’eu  cede  paix  8c  accord  feroient  comprins  touts  les  conf«derés|d’nn  code 
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Jean  i.  & d’autre,  & particulièrement  de  la  part  du  Duc  les  Comtes  d’Hollande,  de» 
Monts,  dcIulicrSi,  deCleves&delaMstclte,avecceuxdcsVillesdeCologne 
&d’Aix,  &delapartduComtedeGncIdres  ledid  Sire  de  Fauquemont;  & fi 
entre  le  Comte  de  Gucldrcs  & ceux  de  Cologne  & d’Aix  y euft  quelque  que- 
ftion,  ilsdemeurerontau  dire  & jugement  du  Comte  de  Flandres  & de  uoftre 
Duc.  Le  Roy  outre  ce  retint  à loi  le  pouvoir  d’interpreter  & expliquer  ul- 
térieurement toutes  douces  & obfcnrite  qu’aux  articles  furmentionnes  pou- 
roientlburdrc  ou  dire  trouvées;  commandant  en  qualitéde  juge  & Ibuvcrain 
arbitre  à ce  ddlgné , que  s’il  y euft  la  prefent  aucun  qui  dévoie  hommage  ou 
fÿlelitc  au  Duc  à railbn  de  là  I>uché  & terre  de  Limbourg,  qu’il  lui  lit  les  de- 
• voirsaccouftumes,  &declarelcRoyquefurceleSiredeFauquemont  le  feroit 

prelcntc , & de  l’adveu  du  Comte  de  Gucldres  auroit  faieft  hommage  à noftrc 
Duc  pour  ce  qu’il  teuoit  de  ladiâe  Duché  de  Limbourg.  Et  fût  celle  fentencc 
& arbitrage  accepté  & approuvé  par  le  Duc  & par  le  Comte  de  Gucldrcs  & 
pat  le  Comte  de  Flandres  pour  autant  qu’a  lui  touchoit,  les  quels  promirent 
de  tenir  bon  & ferme  tout  ce  que  par  le  Roy  avoit  cfté  faiél  & ordonné , & 
s’eftants  donné  le bailcr  d’amour,  reformation , & bicnvcuilance,  ilsquiterent 
runàrautrctoutchaine& maltaicnt,  & pour  marque  de  ce,  lit  le  Comte  de 
Gucldres  de  nouveau  hommage  au  Duc  pour  les  terres  mouvantes  de  la  Duché 
dcBrabant.  Aufti fut  entre  eux  convenu,  queccquclcDucdcvoitauxhom- 
mesdu  Comte  de  Gucldres  & ce  que  lediél  Comte  devoir  aux  hommes  du  Duc 
devoir  dire  paye  làns  dilay  ,&  les  executions  de  droiift  dévoient  dire  faidles 
comme  s’il  n’y  euft  eu  guerre  entre  eux;  & que  touts  ceux  qui  pour  luivre  le 
parti  de  l’un  ou  l’autre  avoient  quitté  leurs  hommages  & fieft , dévoient  re- 
tourner & entrer  en  poflellion  de  leurs  terres  & héritages  làns  aucune  con- 
tredidion. 

Le  Comte  Lc  ComtcdeGucldrcs  par  fes  lettres  données  le  mdincjour  Samedi  devant  Premt 
JeGmel-  , Jj  g.  Luc  de  l’an  lufdid  aulquelles  ledid  arbitrage  dl  inicrré  tout  au  long  de  W- 
frl'nS  uiotàautrc,  ratifie  & approuvé  ladide  Icntencc  & promet  par  lcrraent  de  la 
rerinra-  tenir  lêrme:  & cnliiitc  d’iccllc  par  autres  lettres  de  mclinc  date  il  déclaré, 

V-  qu’dlant  libre dccorps  & avec  plein  jugement  il  at  renoncé  .a  tout  droidqu’il 
ri  remue!/  avoit  OU  avoir  pouvoit  en  quelconque  manière  en  la  Duché  & terre  de  Lira-  Peetmt 
iUDeub/ \ia\uz,  Icavoir  dl  au  Challcau&  Ville  de  Limbourg,  cn.Sprcmout,  Rode, 

^ allembcrgc , Duysborg&  autres  appartenances  & dependences  de  ladidcDu- 
Sjeremeet.  ché,  au  profit  & cn mains d’illuftrc  Prince  Ibn  Seigneur  Iean  Duc  de  Lo- 
thicr,  de  Brabant&deLimbourg,  làns  aucune  refervation ; voulantbiencx- 
ter^I!’  prdTcmcnt,  que  touts  fidcis,  vafiàls,  hommes&miniftericisappertantsàladi- 
Dieyiberi.  de  Duchc  & tctrcs , obcillcnt  au  Duc  & à lès  heritiers  comme  à leur  vray 
Seigneur,  les  donnant  pour  libres  & abfous  de  tout  hommage,  lcrment&  fi- 
delité qu'il  lui  pouvoient  avoir  faid,  & les  requérant  de  faire  Icldids  hom- 
mage, Icrment  & fidelité  au  Duc  comme  de  droid&  railbn  ils  eftoicnt  tenus. 

Et  par  autre  particulière  lettre  de  mclme  jour  & an  ledid  Comte  renonce  en  Pretruo 
la  forme  furdidcàla  terre  & Chafteau  de  WalTenbcrgc,  & les  rapporte  cn 
mainsdenoftrcDuc&  delcsheritiers,  le  deportantde  toutes  grâces,  conven- ’ 
tions  & obligations  à lui  faides  par  l’Archevcfquc  de  Cologne  de  bouche,  de 
main  ou  par  lettres,  & voulant  qu’icelles  grâces , conventions  & obligations 
Ibient  cn  fon  regard  comme  mortes  & de  nulle  valeur,  & qu’ils  Ibient  vailla- 
blcs  & profitables  au  Duc  & fes  luccdlèurs  ; requérant  en  outre  audid  Archc- 
velque,  que  le  Duc  & lès  héritières  puifiêntjoDir  d’icelles,  &avoirlavraye 
& réelc  poftèlllon  de  ladide  terre  & Chafteau  de  WalTenberge  làns  aucune 
contredidion  ou  cmpelchcmcnt,  8c  avec  ce  renonce  a touts  hommages  qu’à 

railbn 
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faifon  de  la  DucIk- de  Limbourg  il  pouvoiiavoirfaidaudict  Archevefquc,  & l. 

les  traiilportc  en  mains  du  Duc,  priantquelediftArchevelquc  le  rcçoivcà  fi-  Duc. 
d:lité  à raifon  des  fiefs  dépendantes  de  l’on  Egliic.  Et  par  une  qaacriefme  let- 
tre de  la  mefme  date,  lediétComtcdecIarcaux  luges,  Eichevins,  Maillrcs& 

Bourg cois(a)  d’ Vfcnborg&recognut , qu’il  s’eft  entièrement  réconcilié  aveeno- 
tire  DuCj  & qu’il  at  renonce  à tout  droidt  qu’il  avoit  en  la  Duché  de  Lim- 
bourg  (Sien  Vienbourg  &lcurs  appcndanccs,  qu’il  at  traniportéen  les  mains, 
requérant  paraiufi  qu’ils  veuillent  accepter,  admecre  & obéir  audiét  Duc  & 
à les  heritiers  comme  à leur  propre  £c  vray  Scigueur,  les  quitant  & ablblvaut 
de  tout  fidelité,  hommage  & ferment  qu’ils  lui  pouvoient  avoir  faiâ:. 

LrSiriii  LouisSiredeRandenrode  par  lettres  données  Vendredi  avant  le  Noël  de  l’an  Primes 

^uldiét  MCC.  LXXXIX.  recognoift  avoir  reccu  en  fief  de  noftre  Duc  ***• 
fh!  " fon  Chafteau  & Ville  de  Randenrode,  tout  ainfi&  en  la  mefme  formecomme 
ci-devant  Gérard  jadis  Sire  de  Randenrode  Ibn  ajcuU’avoitreceut&  tenu  en 
fief  de  Henry  Duc  de  Limbourg  & Comte  des  Monts. 

Walleran  l’rcvoft  de  Munfter  &Sirc  de  Hengebach  par  les  lettres  don-  p„„,„ 
nées  veille  de  Noël  de  l’an  mefme  MCC.  LXXXIX.  tranfporra  en  mains />.^.iiri. 
Brmige  efl  de  noftre  Duc  la  propriété  de  Ibn'Alleu  & Chafteau  de  Brucge,avcc  les  terres 
^ “"“uliny  appartenants,  &leprinten  fief  à tellecondition,  que  fi 
' lediét  Prevoft  vint  à mourir  fans  laiilcr  entant  légitimé,  en  tel  cas  Ibn  droitft 
8c  vrai  heritier  ou  celui  qu’il  defign'crat  par  Tcftament  eu  ferat  hommage  au 
Duc , qui  par  fes  lettres  de  mefme  date  promit  de  donner  ladiéfc  terre  & Cha- 
fteau en  fief  à celui  qui  pr  lediét  Prevoft  ferat  defigné , ou  à faute  de  ce  à Ibn 
droiéf  heritier. 


Godefroy  8c  Edmond  de  Kerpen  freres  quittèrent auflî  au  Ductout  ce  qu’il 
leur  pouvoir  eftrc  aucunement  redevable  àcaulede  certaines  convenances  ar- 
reftées  entre  eux  en  l’an  MCC.  LXXXII.  dont  mention  at  efté  faiél  ci- 
deflus  ,Si  de  ce  donnèrent  leurs  lettres  de  renontiatiçn  6cquitance  depefehées 
fbubs  les  Icaux  de  leurs  oncles  Arnou  dcBachem,  Arnou  de  Gcmnich,  lean  de 
Gcmnich  &\VennemaerdeGcl(!lorpChevaliers,  données  le  Dimancheaprtt 
laPurifîcationdenoftreDameenl’anfufdiâ  MCC.  LXXXIX. 

La  Seigneurie  de  Sevenberge  print  ibn  commencement  envers  [ce  temps,  chartes  de 
pr  la  donnation  que  Willaumc  Sire  de  Stryenefitenran  MCC.  XC.  à Ibn 
' nepveu  Willaunie  fils  de  Huguemau  de  Stryen  ibn  frère  de  certaines  terres  & 
marelcages  appartenantes  à la  terrede  Stryen,  que  lediéfWillaumefilsdeHu- 
gueman  fit  munir  de  digues  & furent  nommés  les  tenes  de  Sevenberge  dont 
il  fut  le  premier  Seigneur. 

En  l’an  mefme  MCC.  XC.  noftre  Duc  ordonna  & conftitua  certaines  loix  Diveass 
• qu’on  nommé  Lant-keuren,  pat  lelquellesil  diieerne  les  pincs&amendcsde 
divcrsdeliéls & mcsfaiéts,  comme  demefdifance,  injures, blcilures,  multila- 
tions,  homicides,  larcins,  meurtres,  forces,  violences  & autres  amendes 


tant  criminellesque  civiles,  qui  encor  julqucs  à prefent  s’oblèrvent  ; & furent 
prononcées8e publiécsenpleineailèmblée  desEftats  du  pais,  ou  (c trouvèrent 
avecleDuclePrince  Ican  Ibn  fils,  Godefroy  de  Brabant  Site  d’Aerfehot  & de 
Vierlbn  fon  frere , Godefroy  Comte  de  Vianden  fbn  coulin , lean  Sire  de  Cuyek , 
Arnou  Sire  dcDicft,  Gérard  Sire  de  Rotfelaer,  Gérard  deWelcmaelc  Sire 


de  Berges 8c  Woude,  Arnou  Sire  de  Walhain,  Arnou  Sire  de  Welcmaele, 
GilIcsBerthout  SiredeHoenebeke,  RobertSirc  d’Ailche,  Henry  Sire  de  Bou- 
tershem , Florent  Berthout , Henry  Sire  de  Hevcrle , WouthierVoIckaert,  Ar- 
nou Sirede  Winegem,  Gilles  vanden  Berge  Droflàrd  de  Brabant,  avec  les  de- 
putésdcsbotincs  VillcsdeBrabant. 

Tom.  I.  T'flinn  Noftre 
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Je  A*  I.  NotlrcDuc  rcconciliâ  les  inimitiés  & diircntious  qu’il  y avoit  entre  les  Preuvti 
Duc.  mations  de  MulrC|îas  & Schaefdrieflche  au  paisdeLimbourg  par  une  alliance  t‘i- 
denrsriage  concraiCtco  entre  ArnouSirede  Itilemont  qu'eftoitchcf  de  ceux  de 
(sfMulrr-  Schaefdrieflche,  & lutte  foeiir  de  Henry  de  Mulrepas  Sire  deRiugberg.en  fa- 
t"  veur  de  laquelle  le  Duc  donna  là  court  d'Eppeue,  par  les  lettres  données  jour 

Converfion  de  S.  Paul  de  l’an  melfnc  M C C.  X C. 
iigt./lll  Henry  Sire  de Gerarftcin  parles  lettrcsdonnccs  audiéf  an  MCC.  XC.  jour  Prenne, 

s‘jtGe  S.  Mathieu  Apoftrctranijxtrta  en  mains  de  noftrc  Duc  lacouttdeBlidcnftat  “7. 

rar/Zn»  fltuéc  au  diUriCf  d’Adolf  Comte  de  Naflouw,  vallant  annuellement  cent 
raÿjl.  marcs,  & la  reccut  de  lui  en  fief  & à hommage  de  l’advcu  dudiél  Comte  de 
BWr»-  Kaflbuw,  qui  Iccllaleldiéfes  lettres  avcclediéf  SiredeGerarftein. 

LcDuc  par  lettres  données  à Genappc  le  lendemain  delà  telle  des  Apollrcs  M.  Dont:. 

1191.  S.  Pierre  & S.  Paul  de  l’an  MCC.  XCI.  donna  à Siger  Abbé  & auConvent 

S.Cornillc  dinde  Ordre  de  S.  Benoift  lez  Aix  fix  journées  de  terre  à Ker-  ‘ 
tùnJi.  Item , & oétroy  a que  touts  ceux  qui  demeureroient  fur  leurs  terres  lcroient  li- 
bres parcours  les  pais,  & quelesdrappiers  de  leiir  Ville  de  Roule  en  Flandre, 
auront  leur  cllcllagc  déplace  en  la  Halle  aux  draps  à Lovain  fans  payer  aucun 
cens. 

PrlTiltjfri  En  celle  mefme  année  il  oâroy  a aux  monnoyeurs  de  fes  pais  plufieurs  Pri-  ^ 

dt!  mtm-  viléges  & augmenta  leur  nombre  jufques  à nonancc;  delquels  les  cinquante 

dévoient  travailler  en  la  Villcde  Bruxelles,  &lcs  quaranteen  celle  de  Lovain,  u,. 

& ordonna  pluficursloix&  llatuts  touchant  le  gouvernement  & police  de  les 
monnoyes,  quijufqucsà  prefenc  font  en  vigoureufe  obfctvance,  & fiiccnc  de- 
puis en  l’an  MCCCC.  XI.  confirmés  & amplifiés  par  Anchoinc  de  Bour- 
gogne Duc  de  Brabant  ; & pour  ellre  leldiéls  Privilèges  afles  cognus  je  n’en 
ay  ici  voulu  fiiire  particulier  récit. 

Envers  le  mefme;tcmps  par  les  menées  de  Marie  de  Brabant  Royne  doUa-  r.Hscjtm. 
Atcird  {ÿ  fierc  de  France  Princefle  habile  &degrande  auchoricé  fut  traiélé  la  paix  entre  Cr«. 
mtritxi  nollre  Duc  & Béatrice  d*A veines  vcufvc  de  Henry  Comte  de  Luxembourg, 
irTpr"'  *1”'  avoit  clic  tué  en  la  bataille  de  Woeringen,  pour  confirmation  de  laquelle 
y ' fiit  aufli  accordé  le  marine  entre  Henry  jeune  Comte  de  Luxembourg  fils  de 
Luxim-  ladiâe Béatrice,  & Margaretefille  ailhéc  duDuc,  à quelle  fin  l’on  obtint  tlif.  ^“*0'- 
pence  du  Pape  Nicolas  IV.  fur  le  rapport  de  Sifrid  Archcvelquc  de  Cologne, 
de  G.Evefque  de  Noyon  & de  l’Evelque  de  Muullcr,  qui  fur  ce  donnèrent 
leuradvis  eu  l’an  mefme  MCC.  XCI.  car  le  Prince  & la  Princefle  s’attou-  Prim, 
choient  àu  troificfmc degré  de  conlàuguinité,  comme  ellants  leurs  meres  en-  fui- 117. 
fimts  de  deux  freres  utérins,  félon  que  le  curieux  |X>urat  facilement  remar- 
quer: les  nopccs  turent  célébrées  au  Challeau  de  ter  Vuerenen  grande  pompe 
éc  appareil,  aveejouftes,  toumoys&  autres  esbats.  Un  certain  autheur  rap-  RymCn- 
porte , que  le  jeune  Comte  de  Luxembourg  demanda  à nollre  Duc  fon  beaupere  *'?*'• 
depouvoir  cognoillrc celui  qui  avoit  tué  Ton  pere  & s’il  elloit  gentilhomme; 
&quelcDucIui  auroit  refpondu  qu’il  elloit  Chevalier,  & qu’il  lui  accorde- 
roit  fa  demande  s’il  voulut  lui  pardonner  tout  maltalent  & le  recevoir  en 
grâce , puis  que  le faiâ elloit  advenu  en  bonne  guerre,  & que  làns  cela  il  cull 
coum  danger  de  faperlbune , cequ’ellant  promis  par  le  jeune  Comte , Wauthier 
Bijdtm-  vanden  Biidomme  fut  appcllé , & ayant  faiâ  la  revcrencc  avec  toute  foubmif- 
»«•  fion  le  Comte  l’auroitdonné  l’accolade &prins  en  grâce. 

L’Empereur  Rudolf  de  Habsbourg  trcfpaflà  de  ce  ficcle  encor  en  l’an  fut  HKftm. 
diiSMCC.  XCI.  le  XV.  de  luillet,  & en  là  place  futclleupar  les  Princes 
aflêmblés  à Francfort  Adolf  fils  deWalleran  Comte  de  Naflouw,  qui  receutCsb. 

Emp.  la  Couronne  Impériale  à Aix  jour  de  la  Nativité  de  S.  lean  Bapcillc  de  l’an- 
née 
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nce  enfuivante  M CC.  X C 1 1.  par  mains  de  Sifrid  Archevefque  de  Cologne  u a»  t. 
en  lolcimcllc  allcoibléc,  Sc  peu  apres  cftaoten  la  Ville  de  Cologne  lediâEo> 
percur  par  les  lettres  données  les  XVII.  Kalendes  d’OCtobre  indidtion  V.  Prtmtt 
audidl  an  continua  tours  le  iiets , libertés , concellions , & collations  obtenus  pat  tt- 1 >7- 
noftrc  Duc.  lesprcdeccfleursouValîalsdes  Empereurs Rudolphe,  Fredric  & 

LtDmt  autres.  Et  encor  par  autres  lettres  données  audiét  an  le  X V 1 H.  de  Novem*  Pr»r» 
“tf  bre , ledid:  Empereur  Adolt'coullitua  iiollre  Duc  AdvoUé  principal , Couver-  nîi. 
neurdclugcunivcrlel  en  Ibn  nom  en  l’Empire,  depuis  laMolêllc  jutquej  à la 
Mer,  &doibsleRhinjulquesenWefl:phalie;  commandant  à tours  Princes  tant 
Ecclefialliquesquetéculiers,  Prélats,  Comtes,  Barons,  Nobles,  Minidetiels, 
Chevalliers,  VafTals,  Communautés, Challeaux, Villes, Villages&generalc- 
ment  à tours  fidels  de  rEm(Hre  comprins  dans  les  limites  Infdiéls,  qu’ils  au- 
roient  à recevoir&  obéir  au  Duc  & à lés  liibllituts  avec  deuë  rcvercnce  & af- 
fedion.  Celle  conRicution  fut  infaliblement  donnée  pour  reRablirl’authorité 
des  Ducs  de  Lothier  en  leur  anciui  fplendeur,  ellre  & pouvoir,  en  quoi  pat 
confequenccconrilloit  l’augmentation  de  ladignité  Impériale. 

Amou  Comte  de  Los  par  fes  lettres  donneas  à Bruxelles  Lundi  apres  la  Prnmt 
Trinité  dudiél  an  MCC.  XCII.  déclaré,  que  par  meure  délibération 
bon  confeil,  &pournourirpaix&amiticilat  recognu,  qu’il  n’at&  n’eullonc- 
ques aucun  droidoujurifdidion en  tout  ce  que  l’Abbé  de  S.Tron  tient  &pol^ 

(ede  pardeça  Haelcn  vers  Loefeberge  & vers  Waenrode , & que  de  la  en  avant 
il  n’y  rcclamerat  aucune  Seigneurie  ou  lullice  hauteni  balle,  aiiisquetoute  ju- 
rildidion  & Seigneurie  appartient  & compete  illec  à noRre  Duc. 

Gérard  Sire  de  Blankenncim  par  lettres  donnéesà  Collogue  leudi  devant  U 
décollation  de  S.lean  BaptiRede  l’an  luldiddeclare,  que  pour  l’Excllencc  de 
noRre  Duc,  &àRn  qu’il  lui  fut  favorable  &à  fes fuccellcurs , il  lui  at  tranf- 
porté  en  vraie  propriété  lonChaReau  deBlankcnheimliir  l’Eyfle,  quejurqnes 
lors  il  avoit  pofledé  en  franc  Alleu,  avec  encor  deux  cents  mares  de  Cologne 
de  les  Allcus  plus  voilins  audid  ChaReau,  & tout  ce  print  ledid  Sire  de  Blan- 
kenheim  en  fief  du  Duc  pour  lui  & lés  fuccefleurs  : & font  lefdiâes  lettres  de- 
pelchccs  Ibubs  les  fcels  dudid  Gérard,  d’irmengarde  de  Luxembourg  fa  fem- 
me, & deGerard  de  luliers  Sirede  CaRre  l'on  coufm.  Il  eR  alTcs  vraifembla- 
ble,  que  ledid  Gérard  Sirede  Blankenhcim  aurat  eRé  un  des  fils  de  Walleran 
de  luliers  frère  de  Willaume  Comte  de  luliers  tue  par  ceux  d’Aix,  & quant 
à Irmengarde  là  femme  elle  cRoit  alTés  proche  parente  à noRre  Duc,  comme 
fille  de  Gérard  Sire  de  Durbuy  & de  Mehaut  de  Clcves  fille  de  Thiery  jeune 
Comte  de  Cleves  Sc  Sire  de  Diuflaken,&  d’Elifabeth  de  Brabant  vieille  tance 
du  Duc. 

Mercredi  apres  la  S.  Remi  dudid  an  MCC.  XC  II.  noRre  Duc  allîgna  p„ntt 

Àt  Caijtm-  à Everhard  Comte  de  Catlénellebogc  & à fes  heritiers  lafommededeuxeents  119. 
deniers  de  Lovain,  à prendre  tours  les  ans  lur  le  revenu  de  la  Ville  de 
■ Bruxelles  en  la  léRe  de  la  Purification  de  noRre  Dame,  laquelle  rente  le  Duc 
pouvoir acquiter parmi  la  fommede  deux  milledefdids livres,  en  recompenlè 
dequoi  lediél  Comte&lcs  fuccelléurs  doivent  prendre;&  tenir  en  fief  du  Duc 
leChaReau  de  Stadeck  avec  fes  appartenances,  revenus  déjurildidions  à pet- 

Xm.  Encor  audid  au  MCC.  XCII.  Lundi  devant  la  feRe  de  S.  Paul  le  Duc  Prnmt 
Ctmcorla  fit  certain  traidé  & concordat  avec  Godefroy  Comte  de  Vianden  & Gérard  fff-  ‘*S’- 
‘omcijui  Grimberges,  par  lequel  fut  arreRc,  que  lefdids  Sires  de  Grira-  ‘ ®' 

Sirts  dt  berges&  leurs  hommes  Sc  V alTals  feront  tenus  de  fervir  le  Duc  à leurs  defpens 
CrimbtT-  cRanc  mandes  aux  communes  guerres  & chevauchées,  & les  Maifeme-luÂtH 
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lEAM  1.  OU  francs  Bourgeois  du  Duc  demeurants  en  ladiéle  terre  de  Grimberge,  fô- 

Duc.  ronc  tenusdeles  liiivre,  loubspeine,  que  celui  qui  doitaller  à cheval  payerai 
dix  fols,  &lepicton  dix  patars,  fans  qu’ils  pourout  retourner  lâns  permiflion 
du  Duc,  &cefte  amende  le  doit  repartir  entre  le  Duc  &les  Sires  de  Grimber- 
ges  clgalcmenc  par  moiâie  : de  ce  toutes- fois  feront  exculcsi  ceux  qui  parle- 
ront les  Ibixante  ans,  ou  auront  caufe  légitime  de  s’abicnter.  Si  quelqu’un  de 
nouveau  veut  prouver  élire  Maifcme-man,  il  le  doit  faire  du  collé  de  la  mcrc , 
maiÿceux  qui  julqucs  lors  elloicnt  tenuspour  Maifime-luden , feront  réputés 
& tenus  pour  tels  & leurs  fuccelTcurs,  lans  contrediélion.  Si  quelqu’un  de 
Maifime-luden  du  Duc  demeurant  en  la  terre  de  Grimbeige  vint  à forlàire 
corps  nubiens,  les  Sires  de  Grimberges  font  tenus  de  mettreen  mainsduDuc 
la  perlbnnc&  fes  meubles,  mais  le  revenu  de  leurs  héritages  tant  alleux  que 
fiels  limes  en  ladiéle  terre  doivent  demeurer  aux  Sires  de  Grimberges,  jui- 
quesàcequele  dclinquent  aye  pardon  & remis  du  Duc,  lequel  ellant  obtenu, 
ilsnelbnttenusdeleprendredes  Sires  de  Grimberges,  ains  retourneront  en  la 
polTelTion  de  leurs  héritages  tant  fiefs  qu’Alleux:  &demefme  le  doit  faire& 
pratiquer  au  regard  des  hommes  des  Sires  de  Grimberges  rclidcnts  es  pais  du 
Duc.  Quand  quelques  amendes  ou  Keures  font  ordonnées  par  hommes  & 
Efehevins  pour  le  bien  & utilité  du  pais,  le  profiâ  en  provenant  touche  aux 
Sires  de  Grimberges.  Si  quelque  Bourgeois  mes-fit  en  la  terrcdcGrimbergeSC 
qu’il  fut  attrapé  &prins  fur  le  faiâ,  il  doitamende  aux  Sires  de  Grimberges 
félon  loy  & jugement,  mais  s’il  elchappe  & fe  retire  hors  de  ladiéle  terre,  il 
n’elltenuaufdi(^sSire$.  Les  Sergeants  & Officiers  du  Duc  ne  peuvent  faire 
apprchcnfiondespcrfonncs  en  la  terrede  Grimberges.  lànsl’adveudcs  Officiers 
desSires  de  ladiâe  terre  ; nefutpourquclqne  cas  ou  faiét  énorme , relervé  tou- 
tes-fois  en  celedroidd'un  chalcun.  Siqnelquc  ellranger  vint  demeurer  en  la 
terre  ds  Grimberges  d’aucun  pais  ou  le  Duc  n’at  Bouigeoifie,  & qui  aupar- 
avant n’appartenoit  à aucune  de  lès  Bourgeoillcs  ou  Maifimede,  il  doit  de- 
meurer aux  Sires  de  Grimberges.  Les  manants  de  la  terre  de  Grimberge 
pouront  librement  prendre  Bourgcoifie  à la  Chappelle  & ,à  Vilvorde  comme 
auparavant,  mais  ils  feront  tenus  aux  charges  fi  avant  qu’ilseftoienttenus  en- 
vers le  Seigneur  à qui  il  appartenoient , en  ;Cas  que  le  Seigneur  les  réclame 
dans  un  an:  & qui  voudra  pourac  aullî  quitter  la  Bourgcoifie  en  payant  le 
droiét , & dcmeurcrat  aux  charges  comme  il  clloit  auparavant.  Aux  expédi- 
tions militaires  ceux  de  Grimberges  doivent  avoir  le  premier  rang  au  combat 
& l’Ariiere-gardc , & parmi  ce  ils  font  libres  de  toutes  autres  gardes  & fenti- 
nelles.  Quand  les  Sires  de  Grimberges  vont  avec  le  Duc  en  guerre  ou  che- 
vauchées, ils  peuvent  emprunterpar  tonte leurterrcchcvaux,  &lesdillribuer 
aux  Chevaliers  & Efeniers  qui  befoing  en  ont  : mais  de  la  part  du  Duc  cela 
ne  le  peutfiiire.  Le  Duc  ne  doit  prendre  aucun  fervice  de  l’Abbaye  de  Grim- 
berge ni  des  biens  d’icelle  fitués  dans  la  terre  de  Grimberge,  faufunegillc 
denuiél&jourtoutslesans  pour  les  chiens  du  Duc  en  ladiâe  Abbaye,  & en 
chalquccourtd’icellefitaécdans  ladiâe  terre.  LeComte  de  Vianden  peut  te- 
nir lombards  en  fa  particulière  Seigneurie.  Les  terres  & biens  fitués  au  pais  de 
Grimberge  appartenants  à quelque  Bourgeois  mananthors  lediâ  pais,  doivent 
fcrvice  aux  Sires  de  Grimberge  en  mariage,  en  Chevallcrie  &enprifon,  fi 
avant  que  lefdiâes  terres  & biens  foient  tenus  à lèrvice  : Et  tout  ce  qu’ell  diâ 
en  faveur  & touche  aux  Sires  de  Grimberges  en  commun , compete  au  Comte 
de  Vianden  en  particulier:  & furent  les  lettres  fur  ce  données  Iccllées  par  le 
Duc  & par  Icfdiâs  Sires  de  Grimberges. 

Noftre  Duc  fe  trouvant  chargé  de  grandes  debtes  tant  à caufe  de  l’achapt 
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LiiertHU  de  la  Duché  & terre  deLimbourg  que  pour  les  grands  fraiz  & miles  faiâs  aux  Jean  i: 
du  Bra-  continuelles  guerres  pour  la  conqueflc  dcldiéls  pais  & parainfi  il  traiâa  en 
^nrt»c-  Idrteavecfcs  iHbicitsdc  VaHalsqu’üsluioCJroycrent  liberalementen  don  pour  ^”*30. 
furjlrdt  le  delcbarger  & i'urvenir  auldiâcs  debtes  la  vingtiefme  partie  de  leurs  biens  i3i->39: 
difcomptecequ’ilseftoientredcvables,  & en cepoint comprins  leurs  maifons; 
làufauüi  & excepte  en  ce  les  Chevaliers,  EIcuiers  & ceux  qui  clloient  ex- 
traiâs  des  lignages  des  Chevaliers,  Iciqucis  demeuroient  libres  de  celle con- 
ccllion.  Et  recognut  le  Duc  par  les  lettres  données  le  Mardi  apres  les  Pal- 
1192.  ques  fleuries  audiél  an  MCC.  XCII.  que  celle  donnation  lui  avoit  elle 
grâce  & bonté  Ipcciale,  & de  la  propre  volonté  de  fes  fubieâs,  & 
qu’il  ne  le  pouvoit  ni  devoit  traire  à conl'cquence,  comme  n’ayant  à ce  aucun 
droiélni  IcsValTals  aucune  obligation;  promettant  par  foi  & ferment  faiâ 
foicnncllemcnr  mains  miles  liir  les  Sainéls  Evangiles,  que  Jamais  pour  cas 
qu’advenir  pouvoit,  ni  p>our  neccllitc  tant  fut  elle  extrême,  il  ne  requeroit 
ni  requérir  feroit  fes  fubic(2s&  Vaflals  de  telle  demande  ni  de  tel  don,  & 
à ce  obligea  là  perlbnne  & lès  hoirs  qui  lui  dévoient  fucccdcr,  & à ce  feroit 
' conicntir  le  Prince  Jean  Ibn  hls  ailôé  qui  s’obligeroit  par  mcfme  ferment,  & 

. en  figne  de  conlentement  féelleroit  les  lettres lur ce  données:  & s’il  fut  trou- 
vé que  ci-devant  lemblable  don  lui  auroit  ellé  faiél,  il  recognut,  & promit  de 
le  &irerecognoiHreà  fon  fils,  que  cela  de  melme  c’clloit  tàiél  de  pure  grâce, 
fans  aucun  droidf  ou  contrainte , aies  de  bonne  volonté  8c  afiction  ; décla- 
rant, que  fl  liir  ce  aucunes  lettres  auroient  ellé  drelTces,  ils  fuflênt  comme 
non  iâiélcs  & de  nulle  valeur,  & fans  pouvoir  donner  aucun  droit  à lui  ni 
àlcshoirs,  ni  porter  dommage  ou  préjudice  àfesfubicts  : rcquerantauffi  bien 
exprelTeincnt,  en  cas  que  lui  ou  fes  hoirs  à l’advenir  contrevindrent  au  1èr- 
rocntfurce  fait, que  les  Vafiàls  fepouvoint  coniurcrparenlèmble,&par  toutes 
voyespoflibles  le  prclTer  à l’entretien  de  tout  cequedelTus  ell  dit,  & à celle 
fin  ufer  de  tout  leurs  forces  & pouvoir  à l’encontre  de  lui  & de  fes  hoirs  qui 
contreviendroient  à ce  traité:  & à ccll  effet  il  ordonne  à toutes  courts  de 
lullice.  Jurés,  Efehevins , Doyens,  Maillres,  Ballifs  & autres  de  les  bonnes 
Villes  de  Lovain.  Bruxelles,  Anvers , Bois-le-Duc,  Thillemont,  Nivelle, 
Lieuwes,  Iudogne& autres,  qu’en  tel  cas  ils  donnent  conlcil,  ayde  & faveur 
àlcsfubiets  contre  lui  & les  hoirs,  ÔC  que  lefdi tes  bonnes  Villes  leur  foient 
ouvertes  pour  entrer  & fortir  ; 8c  avec  ce  veut  & otroy a , que  fi  lui  ou  les 
hoirs  contrevindrent  à ces  convenances , qu’en  tel  cas  les  hommes  ne  lèroient 
tenusdeluiluivre  en  guerre  ni  en  chevauchées,  ni  rendre  Ji^emcnt  ou  lèn- 
tence,  ni  faire  aucun  Icrviie  à lui  ni  à fefdits  hoirs,  jufqucs  àeeque  le  con- 
tenu de  ce  traitéfoit  entièrement  accompli.  Le  Duc  s’oÛigea  aulJi  par  foi  8c 
ferment  de  faire  approuver  tout  ce  que  delTus  par  Henry  Comte  de  Luxem- 
bourg, pour  lui  & fes  hoirs  qu’il  pouroit  procréer  & avoir  de  Margarete  de 
Brabautfa  fille,  &pour  plus  grandealTcuraoce  de  tout  ce,  il  promit  de  requérir 
fontrefeher  Seigneur  Exellent  Prince  Adolf  Roy  d’Allemagne,  qu’il  vueillc 
confirmer  ces  convenances  par  fon  féel , priant  en  outre  à touts  Princcs& 
Seigneurs  terriens,  & particulièrement  an  Duede  Bourgogne,  au  Comte  d’Ar- 
thois,  auComte  de  Flandres,  au  Comte  de  Blois,  au  Comte  d’Haynaut,  au 
Comte  de  Nevers,  au  Comte  d’Hollande,  à l’EvcIque  d’Vtrecht,  au  Comte 
de  Gueldres,  auComtede  S.  Pol,  au  Comte  de  CIcves,  au  Comte  de  Los,  au 
Comtedeluliers,  auSiredeFauquemont,àIacqucsdeS.Pol,  à l’Archevefque 
deRheims,  à l’Evefque  de  Cambray,  à l’EvefqnedeLiege , & à l’Evelquedo 
Tournay , qu’en  cas  que  dilTcntion  s’elmeut  entre  lui  ou  fes  hoirs  d’une  pan 
& fes  hommeséc  fubjeâs  d’autre,  lïir  ceque  les  conventions  fuldiâes  ne  fûf- 
Tom.  I.  Oooo  fen* 
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iiAM  I.  Icat  tenues  qu’ils  ne  lui  donnent , ni  fjccnt  aucune  aflîllcncc  ou  liipport, 
ut.  que  leurs  pais,  terres  & Villes  Ibient  ouvertes  à Tes  fubieds,  làns  en  ce 

merprendre  en  aucune  iâçon.  En  outre  requiert  le  Duc  à l’Archevclque  de 
Rheims, aux  Evefqucs  de  Cambray , d’Vtrecbt,  deTournay  &de  Liège,  & 
à leurs  officiais,  qu’ils  lui  contraingnciit  par  toutes  voyesâ  ce  qu'il  niainiiene 
tout  ce  que  dclTus,  le  foub-mettant  en  ce  regard  à leur  Juffice  & juril'diâion. 

Et  àfinque  ces  conventions  ne  puiffent  eftre  affbiblies  ou  eu  aucune  manière 
diminuées,  & pour  oller  toute  nutiere  de  cavillation  & mal  entendu , le  Duc 
renonçaà  toutes  exceptions  de  force  & de  peur , &àtoutes  conllitutions  Pa- 
pales, comme  auffi  à touts  Privilèges  de  Croix  3c  antres  quelconques  donnés 
&àdonner,impetrés&àimpctrer,  mcfme  à l’exception  que  le  droiâ  requiert 
& veut  avoir  particulièrement  exprimée , & à toute  autre  de  droiâ  de  Canon 
&deloy;  & pour  du  tout  facisffiirefur  ce  particulier  à tèsfubicâs,  le  Duc  re- 
quiert au  Prince  lean  (bnffls  & à Henry  Comte  de  Luxembourg  Ibn  bcaufils, 
qu’en  figne  d’approUvancc  & confirmation , ilsmettent  leurs  féaux  aux  lettres 
iurcedepelchées,commeauffi  firent  les  Princes  & Seigneurs  terriens  fuldiâs, 
les luftices  tant Ecclcfiatliqucs  que  leculieres,  & les  bonnes  Villes  dcBrabant 
d-defflis  nommées. 

Cmtrrt  GuiComtedeFlandrc  ayant  feeu  les  diffëntionsqn’il  y avoit  entre  Florent  Rym-Cr». 
tturt  Comte  d'HollandcSc  quelques  Seignéurs  lès  Valfals,  le  voulut  fervir  de  l’oc- 
cafionâc  entreprendre  de  nouveau  lur  les  Ifles  de  Selandc,  8c  à ceft  effeét  tira 
à là  corde  quelques  principaux  de  ce  pais,  comme  Woliàrt  Sire  deliorfele, 
Florentlbnfrerc&IeanSire  de  Renelfc,  par  le  moyen  dclqucls  il  entra  avec 
belle  armée  navale  eu  l’Ifle  de  Walchre,  & lè  campa  devant  la  Ville  de  Mid- 
delbouig,  ou  lorsfe  tenoit  Béatrice  Comteffe  d’Hollande  fille  du  Comte  Gui, 
avecle Prince  leanlbnfils  aifnc.  Le  Comte  Florent  en  ayant  eu  l’advertence 
joignilltout  ccqu’il  feeut  degens,  &àla  halle  vint  à Ziridéeen  inccntiôn  de 
combatte  à Ton  beaupere,  & garantir  fa  femme  & fon  fils:  mais  nollre  Duc 
voulant  empelcher  la  guerre  encre  ceux  qui  lètouchoient  de  fi'pres,  perluada 
fi  bien  au  Comte  Florent,  que  parcnlèmble  Ibubsquelque  lâuf  condniâ,  fans 
armes  ils  allèrent  trouver  le  Comte  de  Flandres  à la  Briele,  ou  l’on  propola 
quelques  moyens  d’accord , lefqucls  n’eftants  de  premier  abord  acceptés  pat 
les  parties,  le  Comte  Gui  fut  fi  mal  conlèillé,  qu’il  fit  garder  le  Comte  Flo- 
rent comme  prilbnnicr  contre  foi  & parolle;  le  Duc  eu  fut  fort  indigne  & le 
retira  fubitement,  d’ou  le  Comte  d’Hollande  entra  en  foupçon  qu’il  avoit  eflé 
trahi,  mais  la  vérité  elloit  autre,  car  le  Duc  jura  qu’il  ne  ceffèroit  par  toutes 
voy  es  poffibles  de  revenger  le  tort  qu’en  ce  on  lui  avoit  faiâ , & de  pourfbi- 
vre  la  délivrance  du  Comte  Florent  par  les  armes,  fâilànt  à celle  fin  elplier 
Bannières  & Ellandarts  par  tout  Ibn  pais:  Le  Comte  Flamen  doubtant  que 
LiDhc  mal  lui  en  prendroit,  envoya  devers  nollre  Duc  & le  conflitua  juge  & arbitre 
mrhtre.  jg  jjif^rcnt  qu’il  y avoit  entre  lui  & le  Comte  Florent  ion  beanfils, 

lequel  auffi  ilremit  en  liberté,  moyennant  promeffe  qu’il  fit  de  tenir  ce  que  par 
nollreDuc  fèroitordonnéentreenx. 

Btxflil.  En  l’an  melme  MCC.  XCIII.  Willaume  Sire  de  Bocxflel  princ  en  fief 
de  nollre  Duc  & du  Prince  Ican  fon  fils  la  maifon  de  Scapclen , avec  le  fond 
«TEelde, 

Hwati.  Willaume  Sire  de  Homes  avec  lès  fils  Willaume  Chevalier  &Thicry  Pre-  Pmmt 
volt  de  l’Eglife  tTVtrecht  par  lettres  données  leudi  devant  la  divifion  des 
Apoltres  de  l’an  MCC.  XCIII.  promirent  à nollreDuc,  de  l'indemner 
&confèrvcrlànsintcrelt,  deccqu’il  s’cltoit  conltituc  refpondantpour  eux  en- 
vers lesLombardsd'Altc. 
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Aax  nopces  que  fe  dévoient  celebrer  entre  Henry  Comte  de  Bar  Sc  Leono-  Iiam  i. 
refilled’EduardRoyd’Anglererrefut  convoque  & publié  un  Iblenneltournoy  Qu'- 
avec particulières  jouftes  félon  l’ulàge  d'allors  à quoi  ,plufieurs  Princes  & 
Seigneurs  le  préparèrent , cependant  la  Dame  des  nopces  v'înt  aborder  en  la  /fnéUÎ 
Ville  d’Anvers,  ou  nollre  Duc  la  rcccut  en  affés  grande  pompe  & magni- 
ficeiice,  car  fa  foeur  Margarece  eftoit  mariée  au  Prince  lean  fon  fils,  aum  il  c'ckîl!!. 
l’accompagna  engrand  équipage  julquesàBar,  ou  les  nopces  furent  célébrées  Rym-Ctt- 
fort  ibmptucufcment,  mais  toute  cefte  fefte  & allegrcifo  fut  changée  en  laf-  *'?"■ 
mes  par  un  accident  pitoyable,  car  le  malheur  ( qui  à tout  moment  talonne 
LtDtt  l’homme)  voulut  que  nollre  Duc  courant  la  lance  avec  Pierre  de  Beauftemont 
bon  & gentil  Chevalier,  le  cordon  dont  le  manicle  on  gantelet  dextre  du 
Duc  eftoit  lié  fe  delhoua&la  lance  du  Chevalier  lui  perça  le  bras,  à l’cxtre- 
mc  regret  du  Chevalier  & de  toute  celle  honorable  compMnie,  & particuliè- 
rement des  liens,  qui  foignerent  bien  àcequ’elloit  nccellairepourlacure,  & 
lefirent  menervers  Ion  pais,  ou  il  demeura  quelque  temps  malade&fànspou- 
voirellrcregueridclàblcllure;  pendant  quel  temps  Gui  Comte  de  Flandre  lui 
vint  trouver  en  laVillcdeLiere,  pour  prendre  Ibn  advis&confeil  fur  l’allian- 
ce qu’Eduard  Roy  d’Angleterre  pfetendoit  de  fâireentre  fbn  filsaifné  le  Prin- 
ce Eduard  H Pbillippotte  fille  du  Comte  Gui,  St  hualeracnt  apres  plufieurs 
entrevues  fut  lediéi  mariage  arreilé  en  ladiâe  Ville  deLierc,  i condition  que 
le  Comte  en  avancement  de  l’alliance  de  la  fille  donneroit  la  Ibmme  de  deux 
cents  mille  livres  à trois  termes,  pourveu  que  d’icelle  fomme  feroient  dedui- 
âescenrmillelivrcsque  Renaud  Comte  de  Gueldres  efloit  redevable  au  Com- 
te Flaman,  de  quoi  les  Ambaflàdeurs  du  Roy  le  contentèrent,  &alTignerent 
pour  doUaire  à la  Princeffe  la  Comté  de  Ponthieu  & les  appartenances:  mais 
combien  que  celle  alliance  ne  Ibrtill  à efTcâ,  elle  vint  à confier  aux  Flamans 

faerres moins  de  fane  & fâcheries  que  ci  devant  avoit  fâiél  celle  d’Helene  & 
aris  aux  Troiens.  Cependant  nortre  Duc  diminuant  peu  à peu  de  forces  na- 
turelles fe  dilpofoit  pour  lailTêr  ce  Val  de  milères  & aller  prendre  poflëHion 
de  l’eternité,  par  ou  il  le  preparoit  avec  grande  pieté  à ce  voyage,  fe  failant 
munir  des  SS.  Sacraments  de  l’Eglife , & finalement  trepalTa  jour  de  l’Inven- 
1X04.  tion  de  la  S.  Creix  III.  du  mois  de  May  de  l’an  MCC.  XCIV.  ayant 
Sm  itÊtrr.  attain  l’eage  d’environ  quarante&  tro'is  ans.  Il  eftoit  Prince  fort  magnifique  en 
tonteslesaâions,  fomptueux  envers  les eflrangcrs,  liberal  & courtois  envers 
un  chafenn,  fortcloquent  de  parole  &grand  guerrier&  lôldat,  il  eftoit doQé 
Srjmrm  d’unc  fingulietc  prudence  & prévoyance,  par  laquelle  il  conduilbitfesaftàircs 
& entreprinlês  à heureulc  fin , il  eftoit  de  bon  corlàge,  de  llatore  hante  plus 
qucmcdiocrc,  fortadroiél&difpos,  & fingulierement  addonné  aux  tournois 
&joullcs,  s’cllant  trouvé  en  plus  de  leptante  tournois  célébrés  en  France, 
Allemagne,  Angleterre  Srautresquartiers,  par  ou  il  eftoit  réputé  leplus  grand 
joulleut  qui  tut  de  fon  fiecle;  ce  fut  lui  prcmierementquimitenufage,qn’un 
Prince  ou  Seigneur  tant  fut  il  grand  ne  pouvoir  mener  au  tonrnoy  que  deux 
varies,  à fin  de  donner  par  ce  moyen  occafion  aux  Chevaliers  de  moindre 
* rangdes’exerccrauxarmes,  laquellecouftumefut  depuis  obfcrvée:  il  achàpta 
aufli  exprelTemcnt  certaine  Campagne  près  S.  Quintin , ou  il  convoqua  divenè; 
fois  tournois  & jouîtes , jugeant  ce  lieu  propre  Sc  commode  comme  fitué  au 
mi-lieü  des  quartiers  ou  l’on  s’addonnoit  à ceft  exercice.  Soù  corps  lût  mené 
folennellemcnt  avec  Ibufpirs  & larmes  à Bruxelles,  &receut  Sépulture  au  mi- 
lieu du  choeur  de  l'Eglifedes  freres  Mineurs  illec,lbubs  un  alTés  beau  tombeau, 
qui  durant  ces  derniers  troublesat  ellé  ruiné,toutes-fois  l’Archiduc  Albert  avec 
rinfânte  Ifabclle  Prince  & Princefle  des  Belges  en  mémoire  d'un  perlbn- 
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] e A X I-  nagcfl  figrialé  leur  predecc(Ièur&  Anccdrc,  ont  faiâ  drcflcr  au  mcrme  lieu  uii 
Duc.  marbre  par  terre,  avec  une  lame  de  cuivre  contenant  fesarmcs,  quartiers  & 
certaincinicription,  laquelle  pour  eftre  choie  moderne  je  nly  trouve  à propos 
de  le  rapporter  i<S.  Un  Autheur  contemporain  accule  nollrc  Duc  de  ce  qu’il 
auroit  eu  intention  d'enlever  deravir  la  Princellc  Lcoriore  d’Angleterre  clpou- 
fe  du  Comte  de  Bar  ; mais  de  cela  il  y at  bien  peu  d’apparence , veu  que  ce  lui 
eull  efté  bien  plus  aifé  de  la  retenir  & prendre  à femme  ayant  la  PrincelTc  en 
fespaiscommediâclt,  aulTi  voit  onqueccIlAutheurencc  mefme  lieu&au- 
tres  parle  avec  trop  de  palTion  au  dclâdvantage  du  Duc  & des  Brabançons. 

Sn  i.iM-  S*  première  femme  fiit  Margarete  fille  de  S.  Louis  Roy  de  France,  laquelleil 

riii[c.  cfpoulâ  en  l’an  M C C.  L X I X.  mais  elle  mourut  peu  apres  envers  l’an 
MCC.  LXXI.  eu  l’enfantement  d’un  jeune  fils,  qui  alla  accompagner  là 
mere  au  ciel. 

Semx.ms-  gon  lêcond  mariage  fût  contra<5é  avec  Margarete  fille  de  Gui  Comte  de 
Flandres&deMathilde  DamedeBethune&  Tenremonde,  laquelle  avoitefte 
fiancceàl’eage  de  neuf  ans  à Florent  frere  de  Willaume  Comte  d’Hollande  & 
Empereur . mais  ce  mariage  n’euft  effeâ  par  la  mort  du  Prince  Florent.  No- 
ftre  Duc  efpoulà  celle  Princellc  en  l’an  MCC.  LXXI  II.  mais  elle  mourut 
encor  devant  lui  le  III.  de  luilletdel’an  MC  G.  LXXXV.  & fut  enterrée 
lez  Ion  mari , à qui  elle  avoit  donné  quelques  enfants. 

Durant  le  Régné  de  nollre  Duc  lean  I.  Arnou  Sire  de  Diell  augmenta  la 
fondation  des  Begines  près  de  Diell&  la  fit  confirmer  en  l’an  MCC.  LXXI. 
Le  Bcginage  de  Bois-le-Duc  fut  en  l’an  MCC.  LXXIV.  feparé  de  l’Eglifcd’Or- 
ten.  l’Holpitalenladiôe  Villcprintcommenccmcntcnran  MCC.  LXXVIL 
eftant  fondé  pour  de  Religieux  & Rcligiculcs  vivants  foubs  la  règle  de  S.  Au- 
guflin,  mais  les  Religieux  forent  de  puis  mis  eu  autre  lieu 


ENFANTS  DE  lEAN  I.  DUC  DE  LO- 
THIER,  DE  BRABANT  ET  DE  Ll  M- 
BOURG,  ET  DE  MARGARETE  DE 
FLANDRE  SA  SECONDE 
FEMME. 


/^’^Odefroy  de  Brabant  fils  ailné  fut  doibs  l’an  MCC.  LXXXIIL 
promisenmariageàMargaretedeLimbourgfilIcdcHenr^Sire  de  Win- 
decke,  &nicpced’AdolfComte  des  Monts,  qui  en  faveurde  ceftealliance& 
pour  les  railbns  rapportées  ci-delTus  céda  & tranfporta  de  l’adveu  de  lèsfieres  Prtnm 
à lean  I.  Duc  de  Brabant,  la  Duché  de  Limboutg  par  forme  de  donnation  entre  ‘ ' 

vifs  & tout  ainfi  comme  ladiéfe  Duché  lui  eftoit  efehuë  de  droiéfe  fucceffion 
■ par  la  mort  de  Wallcran  Doc  de  Limbourg  Ion  oncle  & d’Ermengarde  Com- 
telTc  de  Gueldrcs  filledudiâWalleran,  mais  ce  mariage  n’eulleficâ,  &ilell 
fon  apparent  que  le  Prince  Godefroy  mourut  peu  apres. 

ly,  Iean  IL  du  nom  Duc  de  Lothier , de  Brabant  & de  Limbourg  propaga- 
teur des  Ducs  lubfequent,  parqui  nous  pourliiivrons  nos  Trophées  en  l’Eloge 
fuivant. 

Mar- 


Digitized  by  GuOgle 


MARCARETEde  Brabant  fut  donnée  en  mariage  enversl’an  MCC.  XCI. 
àHcnryComtedeLuxemboure&delaRoche,  Marquisd’Arlon,  quidepuis  p„mt 
en  l’an  MCCC.  VIII.  fut  encu  Empereur  fqitierme  du  nom;  Prince  au-  ptg.  117. 
tant  valeureux  que  fage , & qui  eftoit  propre  pour  reftablir  l’Empire  en  Ion 
ancien  lullre  & autborité , fi  la  mort  ne  l’eufi  ravi  fi  fubitemcnt , car  cflantpafic  ‘ 
àRome&yayantreceulacouronnelmperiale,  il  mourut  en  l’an  MCCC.  XIII. 
àBonconvent;  ayant  efté  empoifbnné  d’une  façon  dcteffable.  Il  laiffa  noflre 
Impératrice  veufve  ,&  merc  d’un  fils&  quatre  filles , defquels  ferat  fàiâ  men- 
tion entre  lesPrinccsde  lamaifondcLimbourg,  delaquelle  noflre  Empereur 
elloit  ifTu. 


Marie  de  Brabant  fut  accordée  en  mariage  à A me  V.  Comte  de  Sa- 
voye,  fils  du  Comte  Thonus&  deBeatrice  Ficfci  fille  au  Comte  de  Lavaniei 
& donna  le  Duc  lean  II.  frere  de  la  Princefle  en  avancement  de  celle  allian- 
ce vingt  & cinq  mille  livres  tournois,  defquels  ils  afligna  au  Comte  Amé  fbn 
Tom.  I.  Pppp  beau- 
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beaufreredix  mille,  quePhilippeRoydcFrancclui  eftoit redevable,  comme  Prems 
lediâ Comte  dcclareparfes  lettres  doonéesà  Paris  Samedy  apres  la  fcfte  de  la  p'‘i- 1 ji- 
Chandeleur  de  l’an  MGCC.  IV.  LeComte  eftoit  veuf  de  Sibille  Dame  de 
Beaugé  & Brellc,  de  laquelle  il  avoir  procrée  quelques  enfants , & encorde 
noftre  Princeftè  il  euft  quelques  filles,  dciquelles  Icrat  fmtfte  mention  fur  la  fin 
de  ce  quatriefine  Livre,  &eftant  encor  cefte  fa  fécondé  femme  trefpaflce,  il 
convola  en  troifielmes  nopces,  à Alife  fille  de  Humbert  de  la  Thour  Comte 
Dauphinde  Vienne,  laquelle  lurrequt  le  Comte  fon  mari , qui  trelpaftaen 
l’anMCCC.  XXIII.  eagé  d’environ  Icptante  & quatre  ans. 


ètrt. 


ENFANTS  BASTARDS  DE  lEAN  I.  DUC  DE 
LOTHIER  ET  BRABANT. 

IEan  Baftard  de  Brabant  Jurnommi  Meewice  {peut  eftre  de  far  fa  mere)fut  Primt 
un  bien  honorable  Chevalier,  (èenajfésgrande  eflime^refutationpresfon  '3»- 

frere  le‘DucIean\\.qui  far fes  lettres  données  jour  de  S Jacques  ^ S Chrijio- 
phre  de  Fan  MC  C C.  1 1 1.  /«/  donna  la  terre  de  ‘Donglebert , avec  tout  s les 
biens  Çÿ  lujlice  haute  ^ baffe,  four  en  jouir  ftî  les  prendre  en  fief pour  lui  (fi 
pour  fes  hoirs  huontinent  apres  le  décès  de  IVillaume  de  ‘Donglebert  Cheva- 
lier,ISceen  recompenfe  dece  qu'illui  avoit  faitt  hommage  (3  autres  gracieux 
‘ K bons firvices,  ® efdUles  lettres  il  F appelle  exfrejfement  fon  'cher  frere , 
comme  aujji  en  diverfes  autres  Chartes , ® font  nommés  tefinoins  lean 
Sire  de  Cuyek,.  Henry  de  Cuyek  fin.  fils  aifni,  Dastiel  de  Bouchout  Cheva- 
lier, Willaume  de  HerUér  Cbambellatt  du  Duc,  Charles  Bourgeois  fÿ 
(Taorr.  Henry  Isombars  de  Bruxelles.  Il  eufi  en  don  du  Due  fin  frere,  la  terre 
de  ly avéré  (S  autres  biens.  Et  s'allia  ers  premières  nopces  à une  Dame  de 
laquelle  Fon  defire  le  nom,  ® en  fécond liÉl  il  efpaufa  Margarete  Dame  de 
‘Pâme le,  Lédeberge,  Ottignies,lSc.  fille  delean  Sire  de‘PameleH  de  Mar- 
garete deContrecœur,  fieur  de  lean  Stre  deContrecoeur,  IPedergraet,  Court 
S.  Eflienne , ISc.  laquelle  Dame  de  ‘Pamele  eftoit  lors  veufve  de  Renier  de 
- Borgneval,  ® de  celle-ci  il  laijfa  plufieurs  enfants,  defquels  eft  ijfu'é  tres- 

bclle  pofterité,  laquelle  nous  donnerons  fur  la  fin  du  Livre  IX.  de  ces  Tro- 
phées. Z,e  jour  de  fon  trejpas  u’eft  precifement  obfcrvé,  il  eft  tout  es- fois 
certain  qu'en  l'an  MCCC.  XII.  il  affifta  avec  autres  Nobles  à la  congré- 
gation (6  aftemblée  des  eftats  de  Brabant , ^ figna  avec  les  autres  •,  (3  encor 
en  l'an  MCCC.  XXlII.rV  fi  trouva prefint,  quand  Otton  Sire  deCuyek^ 
deHcverle  tranfporta  au  Duc  lean  111.  la  fouverainité de  la  Ville deGrave. 

De  MaS-  lEANNEKiNflB  Hantiekin  Baftardde  Brabant  fur  nommé  de  Malines , eft 
*"•  expnejfement  nommé  Cher  frere  par  le  Duc  lean  II.  en  fis  lettres  données  à Prtmvet 
Bruxelles  Vendredy  avant  la  Converfion  de  S. Paul  de  Fan  MCCC.  '%..parj‘è- 'II' 
le  [quelles  lediét  Duc  lui  donne  four  rai  fon  de  F hommage  qti  il  lui  avoit fasFl,t3 
en  faveur  de  fin  mariage,  cinquante  livres  de  terre  far  an,  le f quelle  s le  Duc 
pouvoit  rachapter  parmi  la  fimme  de  fix  cents  livres  une  fois -,de  laquelle  dona- 
tion furent  tefinoins  Daniel  Sire  de  Bouchout , Rogier  Sire  de  Levedaele , lean 
Mceuvte  frere  auDuclS  lean  de  Diedegem  Chevaliers  (3  hommes  du  Duc,  qui 
tout font  t raillés  de  Monfeigneur.  Il  n'eft  toutes- fois  exprimé  n’y  cognu  ou  noftre 
• leannekin  print  alliance , mais  bien  qu'il  laijfa  quelques  enfants,  &1  entre  autres 
Gérard  dili  de  Malines, de  qui  la  pofterité  nem’eft  cognui,  13  une  fille  Marga- 
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rete  diCtede MaUneî,marii‘eàGerel'm  Hinckaert  Chevalier,  de  qui  elleejioit  j'*»  > 
javeufve  en  Pau  MCCC.  LXVIl.  ellelaijfa  'Philippe  Hinckaert , dont  ceux  de  ^ 
cefie  famille  fint  ijfus,  K Mathilde  Hinckaert  ejpoufi  de  Philippe deTuyde- 
kem , qui  laijfa  d'elle  plujieurs  enfants  defquels  belle  pojlerité  eft  procrie. 

I EAN  Baftard de  Brabant  diSt  Pylifer  Chevalier pojfeda  la  moiüie  de  la  mai- 
fin  fjÿ  court  de  Coekelberge  lest  Bruxelles,  laquelle  depuis  ilvendit  à lean  Rolle- 
buck,  &S  le  ‘Duc  lean  111.  fis  lettres  données  à Bruxelles  lendemain  de  la 
fefte de noftreDame de  t an  MCCC.  y.\.\.nommeledi£i leanPylifir fincher 
Oncle, promet  audiPl  lean  RollebuckdelegitraHtirlSirtdemner  de  tout  interefi 
qu'advenir  lui pouvait  à eau  fi  dudiPi  achapt:  Quelle fut  F alliance  de  ce  Seigneur 
ou  la polieritéqu'illaijfa  ,ne  m'eft  jufques  ores precifiment  apparu , ileft  toutes- 
fiis  ajfeuré  qu'ily  at  eu  dcfiendence  de  lui,  qui  ont  porté  les  armes  de  Brabant, 
le  lion  charge  dune  flefebe  de  gue  lies  mi  fi  bande. 

Marc  ARETE  Baflarde  de  Brabant  fur-nommée  de  le  Vuere,fut  mariée 
àleanfilscF AdamdeLandewyckSeigneurdeleHorJl,enavancementdelaquel- 
le  alliance  le  Duc  lean  I.fin  pere  donna  c inc  cent  s livres  de  Lovain , (S  retint  le-  ^ 

dipf  lean  de  Landvyck  à fin  varlet , comme  il  déclaré par fis  lettres  données  leu- 
dy  devant  lesPafques fleuries dePan  MCC.  \Cl.ftilancien.Deceflealliance 
fut  entre  autres  enfants  procrée  Margarete  de  Land-s/yck femme  deGerard  de 
Duffle  Sire  de  Rhetie, à laquelle  least  XW.Duc  de  Brabant  donne  heritahlement 
fin  Vivier  à Elfilepres  Bruxelles,^  la  qualité  expreffement fa  coufîne,  es  let-  Caura. 
très  fur  ce  depefehées  le  lendemain  apres  la  fefle  du  S.  Sacrament  en  Pan 
MCCC.  XXX. 

vander  Plafl  efl  nommé  Oncle  du  Duc  de  Brabant  par  Baflardifi  Cbaneidi 
\iii-  lean  Duc  de  Brabant,  eu  lettres  de  Fan  liqq  le  nomme.  Heer  Jan 
vander  Plafch  onfen  lievenMaech.  Ceci  doit  regarder  le  pis. 


'lean  de  Landwyck  Chlr.  Sire  de  Rbe* 
AJ  JT  J JT  J i.r'Li  ri,  Cafterlé,  & Lichurt  1369.  Icfquel- 

Adam  de  L^wyck  flOT  de  ,,’s  11  vendit  i Gérard  Sire  de 

SiredcHotft.  '^efp.  Margarete  E.deBrabant.  <Vorfelaer.  iJTO.  Il  eft  ftiâ  Boorgoir 

de  Bmielles  en  Tan  1378. 

Margarete  de  Landwyck  à qui  lean  3. 
Duc  de  Brabant  donna  Ibn  Vivier  i£l- 
• fele  & la  nomme  fa  Coulme  1331.  £ip. 

.Gérard  de  DulBe  Sire  de  Rheti.  f 
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f Archembaud  Sire  de  Bour- 
' boD  efp.  lolentedeChtAtl-^ 
iOD  Comtenê  de  Nevers. 


'Gui  Stre  de 
Dampierre 
efp.Margare-^ 
te  Dame  de^ 
Bourbou. 


Wntaume 
Sire  de 
Dampier- 
rc  13ou-  ^ 
telller  de 
Cham* 
pagne. 


’Archembaud 
Sire  de  Bour* 
bon  efp.  Bea- J 
tricede  Mont-‘s 
laçon. 


Philippote  efp. 
Gui  Comtede 
Foreft. 


ffabean  efp. 
Godefroy  bi- 
rc  d’Afprc'  . 
mont  fils  de 
Gobcrt&d’I' 
de  de  Chiny. 


WilIaumeSire 
de  Dainpierrc 
efp.  Margare-J 
te  Comtetfè  de  ' 
Flandres  & 
d’Haynaut. 

Gui  Sire  de 
,S.  luft. 

■Jean  d’Afpre- 
mont  EveA^ue 
de  Verdun  & 
de  Mets.  Il 
mourut  114a 


Gui. 

Béatrice  efp.  Bcroald  Sire 
de  Mercual. 

Marie  efp.  lean  Comte  de 
Dreux. 

Margarete  efp.  Thibaud 
Roy  de  Navarre  Comte  de 
, Champagne. 

fWillaume  Comtede  Flan- 
dre erp.Beatricede  Brabant. 


Gobert  Sire 
d*Afpremont 
moine  en 
TAbbaye  de 
Villers  en  Bra- 
bant. trefpallà 

11113. 

fWillaume. 

lean  Sire  de 
Montmirail 
efp.  llâbeau 
Comtenê  de 
Chartres. 


Gui  Comte  de  Flandre  efp. 
I . M chaut  Dame  de  Béthu- 
ne.Tcnremonde,Ac.  Ad- 
voüdc  d’Arras . a.  efp.  Ilà-. 
beau  de  LuxembourgCom 
tefTc  de  Namur.  Il  mourut 
»304- 

jenne  efp.  Thibaut  Comte 
de  Bar. 

Marie  Abbeûê  à Flines. 


lean  Sire  de  Dampirrre  efp. 
Lorrette  fille  au  Duc  de 
^Lorraine. 


fRtoul  Sire  de  Coucy  efp. 
'Philippote  de  Dammartin 
diéle  de  Ponthieu  laquelle 
efp.  2.  Otton  Comte  de 
Gueldres. 


'Mehaut  Comteflê  de  Nevers  & de 
Tonnere  efp.  Eudes  fils  au  Duc  de 
Bourgogne. 

Agnes  Dame  de  Bourbon  eQKra.  r. 
Jean  de  Bourgogne  Sire  de  Chariots. 
U<  Robert  Comte  d'Arthois. 

'Dm  1.  liél. 

Robert  Comte  de  Flandre  ef^u.  1. 
Blanche  d’Aojou  fille  au  Koy  de 
Naples  2.  efp.  Jolente  de  Bourgogne 
ComtcfTc  de  Nevers. 

Willaume  Sire  dcTenremonda,  Rie- 
hebourg)  Crcvccœur,  Alleux,  &c. 
e^ou.  Alix  de  Clermont  Dame  de 
Ncile,  ChaAcaudun,  &c.  Il  mourut 
1312. 

Baudewin. 

Jean  Evcfquc  de  Mets,  puis  de  Liège. 

Phili^c  Comte  de  Thicttc  & Lou- 
retic  efp.  i . Mehaut  de  Courtenay , 
2.  Philippote  de  Milly. 

Béatrice  efp.  Florent  Comte  d’HoI- 
kinde. 

Margarete  esp.  Jean  I.  Duc  de 
Lotmiek, Brabant, ET  deLimoouro 

Marie  efp.  i.  Willaume  jeune  Com- 
te de  Julien,  2.  Simon  bire  de  Cha- 
(leauvillain. 

Dm  1.  ii/i. 

Jean  Comte  de  Namur  efp.  i.  Mar- 
garcte  de  Bourbon,  2.  eipou.  Marie 
(TArtbois.  Il  mourut  1330. 

Gui  Comte  de  Zélande  Sire  de  Petc- 
gem , Roule,  efpou.  Alix  de  Bar  mort 
en  Italie  1310 

Henry  Comte  de  Lode  Sire  de  Nin- 
hoven  efpou.  Margarete  de  Clevca 
mort  à Milan  1337. 


Hclwîdecfp. 
lean  Sire  de 
Montmirail 
Oify,&c  puis 
motnc  à * 
Longpont 
Ordre  de 
CiAcaux. 

Odette  efp. 
Ican  Stre  de 
Tborotte 
ChaAclaiade 
Noyon. 


Mathieu  Site 
id’Oifycfp.Ifa- 
beao  de  Ville- 
bon. 


: Engucran  Sire  de  Coucy 
efp.  I.  MargaretedeGucl- 
dres  a.JennedcFlandrcs.  Il 
mourut  129S' 


Marie  efp.  En- , 
gueran  Sire  de  S 


AhTe  efp.  Amou  Comtede 
Guines. 


taoucy. 


Jfâbeau. 


Marie  efp.  Alexandre  Roy 
d’EfcofIci.  Jean  de  Brietme 
^fils  au  Roy  de  Jcrufalem. 


Fils  mort  Icune. 

Margarete  efpou.  Alexandre  fils  au 
Roy  d’Efcollc,  2.  efp.  Renaud  Com- 
te de  Gueldres. 

Jeune  Rcligicufc  i Flines. 

Béatrice  efp.  Huguc  de  ChaAilIoo 
Comte  de  Blois  Sire  d’Avefnes. 

Phillippotc  lîMiciie  au  Prince  d’An- 
gleteite. 

Fille  morte  Icune. 

Ifabcau  efpou.  Jean  Sire  de  Ficnet. 
.Tiugri,  dec.  Elle  mourut  1323. 
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Daniel  Sire  de  Bethune 
Advouë  d’Arras  cf* 
pouià  Euüace  de  Cha- 
flülon. 

'Robert  Sire  de 
Bethune  mort 
1194. 

Robert  Sîre  de  Tenre- 
môde  Bethune  Advouë 
d’Arras  efp.  Ifabcau 
Dame^  de  Moriames^ 
Bellocil,  &c.  veuftre  de 
Nicolas  Sire  de  Ôindé. 
Il  mourut  1248. 

Baudewin  Sire  de 
Warndlon. 

WniaumeSiredc 
Bethune  Advo- 
uc  d’Arras  eip._^ 
Mehaut  Dame 
de  renrcmondc. 
Il  mourut  1214. 
Elle  1224. 

Willaume  Sire  de  Lo- 
crcs, Molembeke,  Hu/Tc, 
&c.  efp.  liàbcau  l^me^ 
de  Pont-roard.  Il  mou- 
rut 1243. 

lacques. 

Clémence  dp. 
Baudewin  Cha 
flelain  de  Bour- 
bourg. 

Alix  efp.  Gauthier  Sire 
de  Nanteuil. 

Anfelme. 

f 

lean.  Evefque  de 
Cambray  mou- 
rut 1219. 

Mehaut  de  Bethune 
efp.  I . Baudewin  de 
Cornines , Chaflclain 
d’Air  2.  Godefroy  Sire 
de  Breda  3.  Gillcbcrt  de 
Sottegem  Sire  de  Raf- 
(egem.  < 

Bartholome 

(^ordelier. 

Margarctc. 

Vîargarctc  Dame  de  , 
Wourac  cip.  / 

r 

Baudewin. 

Mahildc  Dame  de  Gethimc  /.Margarete  de  Flandre! 
& Tenremonde  efp.  Duchesse  de  Brabant. 

Gui  Comte  de  Flandre.  Elle  ^ 
mourut  1164. 


efp. 

— f,  veuf 

de  la  iîlle  de  Robert  de 
tWavrin. 

rGillis  Sire  de  Roesbrugge 
efp.  liàbcau  deCerges. 

rWillaume  Sire  de  Locrcs 
WîIlaumcSîrcdeLocrtsefi).<  ^®nne  de  Nèfle  diâe  de 
Bcatrii  Dame  de  Hebuter- \Falvl.  Elle  mourut  1180. 
ne. 

(Du  I.  /»V?. 

Icaa  Chaflciain  de  Lifle  efp. 
Mehaut  de  Mortagiie.  It 
mourut  1276. 

Robert  Sire  de  Pom-roard. 
Rogier. 

Mehaut  efp.  HelÜo  Sire  de 
Cylbln,  Petegem. 

Du  1,  ua. 

EuR  auiE  enfants. 


Mehaut  Dame  de  Pôt-roard, 
Rlaringem,  &c.  efp.  i.  lean 
Chalielam  de  Lifle  2.  e!p,  J 
Robert  Sire  de  WautinSc-  ^ 
nefchal  de  Flandres. 


lenne  de  Bethune  efp.  Raoul  AVauthicr  Sire  de  Kevcle 
Sire  de  Ncvcle  Chaflelainde  jC^aflcIain  de  Courtray. 
Courtray.  yoyti  c't-efrts] 


Willaume  Sire  d’Oofthove, 
LVervi,  &c. 


^Du  2.  lia. 

Henry  SiredeBreda. 

Godefroy  Sire  de  Breda  cib- 
la^ Sœur  d’Amou  Sire  oc 
Didl.  Il  mourut  1146. 

Du  3.  lia. 

Gérard  Sîre  de  RaiTegem /Gérard  Sire  de  Rafem. 
dp.  la  hile  au  Sire  de  Leus.  ^ 

Robert  mort  1271. 

Gilbert  Sire  de  Mamilhe!/^""^ 


\Robcrt  Sire  de  Leeuwergen. 


Ican  de  Canny. 


Baudewin  Sitede  d’Au- 

Roesbeke  efp.Jïïî.',';;  Holdcmeire  efp. 
Hardcwie  Coin- Marefchal 
telle  d’Aumale.  1.^°"'"  “ Rembroke. 

’^Senoplï  fereLopk!*  * 

Beatrix  Chaftclaine 
de  Bour- bourg  cij). 


Mehaut  efp. 

WauthÎCT  Cha-  jQc  i>our-bourg  efp. 
felain  de  Bour-'SArnou  de  GaSd  Com- 
Ite  de  Guincs. 


Baudewin  Comte  de  Guî  J 
lies  Challclaiii  de  Bourboig  ' 
efp.  Mehaut  de  P'iencs.  Il 
mourut  1244. 

Robert. 

Arnou. 

Henry. 

Beatrix  Abbcflè. 

Mehaut  cip.  Huguc  Conue 
de  S.  Pol. 

AlTx. 

Q'i'iq 


f Arnou  Comte  de*  Guincs 
dp.  Alix  Duiitc  de  Coucy. 
Baudewin  Sire  de  Sanigatt 
dp.  IfoSeau  Dame  d’Anne- 
kin. 

Adelive  efp.  Willaume  Cha- 
flcl.ûii  de  S.  Oincr  Cutnic 
de  Fauquenberge. 


ide  efp.  Gérard  Sire  de 
^Prouvy  Pair  Je  Valeucicucs. 


Princes, 
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Princes , Barons,  Nobles  & Vaflàls  de  Brabant. 


1 Godefroy . de  Bra- 
bantSired'Arlchot, 
Sichenc  , Rode  , 
&c.AIean  ion  fils. 

f'Hcnry  de  Lovain 
Sire  de  Hèrftal , 
Gaesbeck,  &c.  Sc 
Ican  fon  fils. 

9 Godefroy  , Comte 
dcViandcn.Sirede 
Grimbcrges,  &c. 


a Renaud  Comte  de 
Geldrcs  & de  la 
Veluwe. 


6 Gérard  de  Luxem- 
bourg Sire  de  Dur- 
buy,  Miclen,&c. 

lÿWalleran  de  Waf- 
Icnberge  Comte  de 
Keflele  , Sire  de 
s’Grevcnbroek,&c. 


3 Henry  Comte  de 
Luxembourg  Sc  de 
la  Roche , Marquis 
d'Arlon. 

7Walleran  Sire  de 
Fauquemont,Mon- 
joie,  &c. 

Il  Gérard  de  Gaes- 
beck Prevoft  de 
Nivelle. 


4Arnou  Comte  de 
Los,  Chiny,  Du- 
ras, &c. 

8 Amou  de  Lovain 
Sire  de  Bruhames, 
& de  Breda.  . 

1 1 Henry  de  Per- 
weys.  Sire  de  Ho- 
boken , Eckeren , 
Sic. 


i;  W'autier 
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13  \V luthier  Bert- 

houc6.  Sire  de  Ma- 
rines, & Wauthier 
7.  fou  fils. 

17  Gérard  de  luliers 
Sire  de  Blanken- 
heym. 

Il  Philippe  de  Vian- 
den  Sire  de  Rutnpft, 
Hoboke , Ekercn, 
&c. 


I4lean  SiredeCuyck 
& Henry  fou  fils 
ainlhé. 


iSAmou  y.  Sire  de 
Dieft. 


la Henry Berthout  j. 
Sire  de  Dufflc , 
Gcle,  Sec. 


t y Henry  Sire  de  Bre* 
da.  Beiges,  &c. 


19  Wauthier  i.  Sire 
d’Engien. 

Z 3 Gérard  4.  Sire  de 
lauche. 


<iqqq  a 


<6Willaume  & Gé- 
rard, Sires  de  Hor- 
nes;  Altena,  He- 
fe,  Leende.Beeck, 
&c. 

10  Rafle  de  Gavere 
Sire  de  Liedekerke, 
& de  Breda. 

a4Arnou  4.  Sire  de 
Wefemaele , We- 
flerlo,  &c.  Maret 
chai. 


a y lean 


n; — :byC(  « v^Ic 


£ 


lean  Sire  de  Henf-  xfiOllonSire  de  Tra-  17  Wennemaer 
denc.  fignies.  Gimnich  Sire, 

Hoochftracrcn, 

Vorfelc. 


de  x8  Willaumc  Sire  de 
de  Craenendonck , 

Eyndhovcn,&Cj 


i^Getard  de  Wcic-  soWillaume  Sire  de  31  Robert  de  Grim-  3iThiery  de  Wal- 
macle  Sire  de  Ber-  Bocftcl  , Oyen  , berges  Sire  d’Af-  court  Sire  d’Aa, 

ges,  Woude,  &c.  HamoQt,&c.  fehe.  Anderlecht,  Len- 

nick , &c. 


35'GerardSiredeRot-  34Henry  Sire  de  35'AmouSiredeWal.  36 Wauthier  & Alard 
iciaer  , Senefchal  Marbais , Charte-  hain.  Sires  de  Rêves, 

de  Brabant.  lain  de  Bruxelles. 


37  Leon 
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3 7 Leon  & Henry  Si- 
res de  Baucers- 
heym. 

38. lean  Sire  de  Som- 
brefiê. 

3 9 Louis  Sire  & Ad- 
Toué  de  Leefdacle. 

40  Alard  Sire  de  Hcr- 
pen,  Ravelleyn. 

41  Gérard  d’Aa  Sire 
de  Griniberge  en 
partie. 

41  Richald  Sire  de  Fa- 
lais. 

43  lean  Sire  de  He- 
verle. 

44  Renaud  Sire  d'Ar- 
genteau. 

Wanthier  Sire  de 
Ligne  & Falbe  fon 
Êere. 

Euilace  Sire  de 
Reux  & de  Trali- 
gnies. 

Nicolas  Sire  de 
Condé  , Balloeil , 
Moriames,  Court, 
&c. 

• 

Thiery  Sire  de 
Walcourt,  Roche- 
fort,  &c. 

Wemier  Sire’  de 
Bonland , Senefcbal  ' 
de  l'Empereur. 

Philippe  de  Bou- 
land  Sire  de  Nicf- 
wilre  Ibn  Irere. 

Amou  deDidlSire 
de  Zeelhem. 

Henry  Berthout 
didt  Bcbbeken. 

Wi  llaurae  Berthont 
Prévoit  de  S.  Pier- 
r»  à Lovain  , pais 
Evelque  d’Utrechc. 

Henry  de  Lovain 
fils  au  SircdeGacs- 
■ beke. 

Henry  de  Gerard- 
fteyn  Sire  de  Bli- 
denltad. 

Henry  de  Grim- 
berges  Sire  de  Bug- 
genhout,  frere  au 
Sire  d’AlTche. 

lean  de  Grimber- 
ges,  oncle  des  Si- 
res d’Afche&  Bug- 
genhout. 

Henry  de  Grimber- 
ges  Sire  de  Mocr- 
îecke. 

lean,  Willaume& 
lacques  frères  au 
Sire  de  Rotfelaer. 

ArnouSirede  Vor- 
fclaer  aufli  leur  fré- 
té. 

Arnou  Sire  de 
Steyn. 

Tom.  I. 

lean  de  Heufdcne 
Sire  de  Drongelen. 

Arnou  de  Dufîle. 
Rrrt 

Waurhier  de  Sot- 
tegem  Sire  de  Wo- 
luwe  3c  Elit. 

Henry 
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Henry  SircdcPe-  Willaume  & Ogicr  Sire  de  Arnou  de  Diefl: 

tersheim , Lodc-  Wauthicr  Sires  de  Haeren  AdvoUé  Sire  de  Lintre,  & 

naken,  &c.  Raiift , Berchem,  de Maeftricht.  leanSiredeWaen- 

Canticrode,  &c.  rode  fon  frere. 

RafTe,  Ican  & Alexandre  & Ar-  Leon  d'Aa  Sire  de  Arnou  frere  au 

Erard  , frcres  au  nou  de  Kerpene,  PoUaerd,  &c.  Sire  de  Heulden, 

Sire  de  lauche.  Sires  de  Bulch-  Clerc, 

velc. 


Thiery  Sire  de 
Heelwyck , & 

Walleran  de  Ben- 
them  Sire  dudi(ü 
lieu  fon  fils. 

Arnou  de  Liere. 


RafiéSire  de  Grès 
fils  de  Gérard. 


Otton  frere  au  Si- 
re de  Walhain. 

Confon  de  Bicr- 
leke. 

Henr/  de  Mulre- 
pas  Sire  de  Ring- 
berg. 

Gofuin  de  Stalle. 


Henry  de  Wal- 
hain. 

Jean  Sire  de  Pa- 
mele , Ottignics, 
Sec. 


Renier  Clutinck. 


Henry  de  Belan- 
de  à Bierbeke. 


Godefroy  Sire  de 
Wilre , Brecht , 
Wcft-welèle,  &c. 


Ican  de  Liere  Sire 
de  Womraelgem, 
Immerlèle,  &c. 

WauthicrdeWar- 
fulc  Sire  de  Mot 
icale. 

Gérard  Sire  de 
Wefcle. 

Daniel  Sire  de 
Wange. 

Arnou  & Renier 
, de  Crainhem. 

Gérard  de  IcMoe- 
re. 

Libeit  de  Dor- 
maele. 

IcSde  Bavinchem 
Sire  de  Herint. 


Franc  de  Kersbe- 
ke. 

Bernard  de  Lede- 
berge. 


lean  d’Aerfehot 
Sire  de  le  Rivière 
& Charles  fon 
frere. 


Franc  Baftard  de 
Wefcmacle  Sire 
de  le  Wijere  ter 
Nath. 

Ofton  Sire  de 
CStrccœur  Mier- 
beke,&c.  , 

lean  de  Hacsbêy- 
nen. 

Thiery  de  Gc- 
mert. 

Daniel  de  Bouc- 
hout. 


Renir  de  Wege- 
lêten. 

Ariiou  de  Hellc- 
beke. 

Godefroy  & Go- 
fuin de  Gotfen- 
hove. 


Willaume  Pipen- 
poy. 

Herbern  de  Hae- 
frricht. 


Daniel  Sire  de 
Goere  frere  au  Si- 
re de  Craenen- 
donck. 


Arnou  de  Heuf- 
den  Sire  de  Slufe- 


Ican  d’Aerlchot 
Sire  de  Schooho- 
ve, 

Arnoù  Sire  de  lu- 
lemont. 

Thiery  de  Heuf- 
denc. 

Arnou  8c  Thiery 
de  Hcrlaer. 


Iwain  de  Mel- 
dert. 

lacques  de  Mier- 
lacr. 

Wauthier  Vol- 
caert  Sire  deCan- 
terôde  Ican  8c 
Laurent  (es  fils. 

Leon  de  Beerfêle. 


Arnou  d'ifehe. 


Gilles 
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Gilles  de  Herdue- 
mont. 

Arnou  de  Lem- 
beke. 

Henry  de  Wilrc 
& Wdlaume  fon 
frere. 

Wauthier  de  We- 
fcle. 

lean  de  Wavre. 

Pinchard  de  Fre- 
fin. 

Thiery  de  Ande- 
rane. 

Wauthier  d’Ooft- 
mallc. 

Herman  de  Bouf- 
bckc. 

Wauthicr  vanden 
Bifdomme. 

Simon  & Henry 
de  Quaderebbe. 

Henry  de  Rixen- 
fart. 

lean  de  leDulTen. 

lean  de  Raetsho- 
ve. 

Gilles  Oncle  Baf- 
cardau  Duc  lean 
1. 

Franco  de  Wan- 
ge,  Senefchal. 

Philippe  de  Hol- 
velts. 

Mafuin  deRedin- 
gen. 

EftienneSired’It- 

trc. 

WiUaume  de  Lie- 
rc. 

Arnou  8c  Nicolas 
de  Wynegem. 

Twain'  & Gode- 
froy de  Winde. 

Sim5&  Abraham 
de  ludognc  fteres. 

WiUaume  & lean 
de  Landris. 

Bernard  de  Bigaer- 
dcn. 

Henry  de  Sittert. 

Gilles  de  Beufe- 
gem. 

Wauthicr  de  Mol. 

Eftienne  d’Âdc- 
gem. 

WanthierdeWin- 

gene. 

Franco  de  Lovain. 

Arnou"  d’Eecho- 
vc. 

Libert  de  Milclèn 
Sire  de,  Herden- 
berg. 

leandeleMerede 

Sterbeke. 

Nicolas,  lean,  8c 
WiUaume  de 
Pome. 

lean  & Wauthicr 
de  Huldenbcrgc. 

Adam  de  Land- 
wyck  Sire  de  le 
Horft. 

Arnou  de  le  Hof- 
flat  fils  de  Gode- 
froy. 

lean  & Renier  de 
Marie-fart. 

Arnou,  vander 
Bru^cn  fils  de 
Willaume. 

WiUaume  fils  de 
Wilmaer  Cheva- 
lier. 

Arnou  de  Hop- 
pelbm^en. 

lacqucs  d’Ever- 
berge. 

Herman  de  Bru- 
ftene. 

Everard  t’Ser- 
Claes. 

Gérard  de  Heet- 
veldc. 

Rafle  deHaerfelc. 

Arnou  de  Mali- 
nes. 

WiUaume  Sire 
d’OreiUe,  Rumes. 

Wauthier  Bauw. 

lacques  de  Gli- 
mcs. 

Arnou  de  Staede. 

Arnou  de  Kcrc- 
hem. 

Arnou  de  le  Lift. 

lordan  de  Sto- 
chem. 

Amaury  Taye. 

Louis  Uccrlim- 
mingen. 

Arnou  de  Honc- 
hem. 

Godefroy  de  Ber- 
ges. 

Simon  de  Har- 
bays. 

R rrr  X 

ffenry 
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Henry  de Bechen- 
vort. 

Vaftaer  van  Gife- 
ne. 

Wauthier  de 
Leeuwe. 

Wauthier  & Hen- 
ry de  Noede. 

lacques  de  Velpe. 


lacques  & Ican 
Boede. 

Henry  de  letter- 
beke. 

Henry  de  Laeke. 


Gilles  Swave. 


lean  vanden  Bof- 
fche. 

lean  & Godefroy 
Draecke; 

Conon  de  Grae- 
fen. 

Wouthier  de  la 
Cbappelle. 

lean  de  Mulne. 


lacqnes  de  Hem- 
brecht. 

Paul  de  Borne- 
cole. 


Henry  de  Ham- 
brouck. 

Nicolas  de  Ou- 
den. 

lean  vande  Wer- 
ve. 

lean  Utenboute. 


Thiery  de  Out- 
henlden. 

lean  & Goluin  de 
Cock. 

Daniel  de  Rode. 


Jean  de  Hafpen- 
gouw. 

Hugue  de  Mer- 
lant. 

Wauthier  de  Ne- 
derhem. 

lean  Vrielcle. 


Henry  de  Smit. 
lean  de  Paepe. 
AmoudeLiebem. 


Willanme  Blo- 
maert. 

Wauthier  de  Lyp- 
j>enlo  de  Wele- 


Arnou  & Willau- 
me  Nolè. 

Gérard  d’Op- 
heem. 

Rixond’Aredorn. 


Henry  de  Corbe- 
ke. 

lean  de  Woluwe. 


Willaume  de  Be- 
ringen. 

Franc  de  Wich- 
maele. 

Henry  Happaert 
de  Quaderebbe. 

Lambert  de  Lin- 
né. 

lacques  d’Eme- 
laer. 

Ican  Tler-Arts. 


EngelbcrtdeGru- 

tete. 

lean  de  Schoeve- 
re. 

Engelram  de  Sco- 
re. 

Gillcbert  diâ 
GhiUe. 

Hugue  Tucke- 
lant. 


Gcrclin  Hinc- 
kaert. 

Willaume  de  Co- 
ninck. 

Wauthier  Eg- 
gloy. 

Robert  de  Bri- 
Ictefte. 

Everdy  de  Lillo. 

Willaume  de 
Steenwege. 

lean  de  le  Hutte. 


Hcnneman  de 
Soerpele. 

Gérard  deVivef- 
fige. 

Arnou  d’Uten- 
hove. 

Ican  Loïc. 


Ican  d’OlTele. 


Gilles  vanden 
Berge. 

Henry  de  Mcer- 
beke  dift  Valgc. 

Willaume  s’Clau- 
waerts. 

Goiliin  de 
Struyek. 
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J ES  triftes  nouvelles  de  la  mort  de  lôn  pcrc  lui  furent  données 
^ en  la  Court  d'Eduard  Roy  d’Angleterre  fon  bcau-perc  , ou  pour 
lors  il  fc  trouvoit. 

Il  fentit  au(F-to(l  du  changement  aux  affaires  de  fon  eftat,  car  lo- 
lente  de  Steyne  efleue  Abbeffe  de  Nivelle  refufàde  prendre  de  lui  Icsdroiébs 
& regalités,  foubs  pretexc  de  ce  i]u’il  n’avoit  point  encor  relevé  les  fief» 
qu’il  devoir  tenir  de  l’Empire,  &parainfi  elle  s’addreffâà l’Empereur  Adolf, 
qui  parles lcttrcsdonnces.àOppcnheymleIV.deIanvicr de  l’an  MCC.  XCIV.  Primn 
commit  Arnou  Comte  de  Los  & Ican  Sire  de  Bruch  pour  donner  en  fon  nom 
à ladiébe  efleue  Abbeffe  lefdiéis  droits , ce  que  noftre  Duc  print  de  fi  mau- 
vaife  part,  que  part  tout  il  fit  faifir  les  biens  de  ladiébe  Eglilc  de  Nivelle , & 
contraignit  à ladifte  Abbeffe  de  recognoiftre  la  faute  qu’elle  avoir  commife. 

D’Ailleurs  ceux  de  Waffenberge  nouris  de  quelques  vanités  par  l’Ar- 
chevcfque  de  Cologne,  chafferent  les  officiers  du  nouveau  Duc,  & fo  for- 
tifièrent pour  leur  dcfencc,  mais  fur  le  commencement  de  l’an  MCC.  XCV. 
le  Duc  ayant  joinéb  belles  forces,  paffâ  la  Meufe , & alla  mettre  le  fiege  au- 
did  WalTenberge  , & à force  d’armes  les  reduiét  à leur  devoir,  fans  qu’il 
y eufl  aucun  qui  s’ofa  prefènter  en  ayde  des  affiles,  & comme  Everard 
Comte  de  la  Marck  fon  allié,  efloit  lors  en  guerre  avec  ledid  Archevefquc 
da  Cologne,  il  paffa  encor  le  Rhin  à^fon  iccours,  & à fà  contemplation 
print  & ruina  la  ville  de  Rechlinchaufen  & autres  places  fortes , ce  que 
tellement  effablift  fon  authorité  & le  rendit  fi  redoubte , que  pluficurs  de 
fes  ennemis  couverts,  vindrent  rechercher  fon  amitié  & alliance. 

Tom.  I.  snf  Ican 
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Ican  Comte  de  Seyae  ayant  acquis  du  Convent  de  noftre  Dame  à Ut-  PrrHw$ 
recht  la  moiâiedu  Chafteau  de  Bedcndorp,  il  le  rapporta  en  mains  de  no- P‘t- ‘if- 
(Ire  Duc  & le  print  de  lui  en  fief,  devenant  fon  nomme  lige  ; comme  il 
déclaré  par  fes  lettres  données  vendredi  devant  l’AlTompcion  de  noftre 
Dame  de  l’an  MCC.  XCV. 

Wouthier  Volckacrt  Chevalier  & là  femme  Elifabeth  avec  leurs  fils  lean  Pmva 
& Laurent,  tranfporterent  en  mains  de  noftre  Duc  par  lettres  dudidl  an  jeu-  P“i-  'îf‘ 
dl  avant  la  S.  Luc,  leurs  biens  de  Canticrode,  fitués  en  la  paroifle  de  Mort- 
fclc,  avec  leur  moulin  à vent  illec;  tefmoins  lean  Bode,  lean  Dracke,  Wil- 
laume  Nofe  & Pierre  Dacn  Efehevins  de  la  ville  d’Anvers. 

Comme  entre  noftre  Duc  & Walleran  Comte  de  luliers  eftoient  glifées 
quelques  mal-entendus  & débats,  les  amis  des  parties  pour  éviter  ultérieur 
inconvénient,  trouvèrent  moien  d’arrefter  quelque  paix  & accord  entre  eux, 

& furent  defignés  comme  juges  de  leurs  difTerences  Walleran  Sire  de 
Monjoie&Fauquemont,  lean  Sire  de  Cuyek,  GerlacSiredeDollendorp, 

Florent  Berthout  Sire  de  Berlaer , lean  Sire  de  Ryfcrlcheyt , & Godlcalc  de 
Zelichem  Chevaliers , avec  plein  pouvoir,  de  traiiâer  auffi  fur  la  mutuelle 
aftiftence  es  guerres  & de  touts  autres  affaires  fervantsà  la  confervation  d’a- 
mitie  entre  Icldiâs  Princes , qui  de  ce  donnèrent  leurs  lettres  de  compromis 
jeudi  apres  le  Dimanche  Ittvocavit  qu’eft  le  premier  en  quarefme  de  l’an 
fnfdia  MCC.XCV. 

Le  mariage  entre  Eduard  Prince  d’Angleterre  beau  frere  de  noftre  Duc  & 
Philippote  de  Flandres  là  tante  avoit  efte  conclu  en  la  ville  de  Liere,  comme 

Sir  nj-ii  tf*  .f  ...  .1.  _ 


nous  avons  diéb  d-deflus , & s’eftoient  fiiiiftes  des  grandes  préparations  pour 
conduire  la  PrincefTe  en  Angleterre,  mais  Philippe  Roy  de  France  n’eftoit 
guerres  fatisfàiâ  de  celle  alliance,  aiant  fort  ful^élc  l’amitie  des  Anglois 


de  Flamens  qu’il  craignoit  en  devoir  fuivre;  toutesfois  diflîmulant  le  mal- 
, talent,  ilenvoia  fes  légats  pour  congratuler  la  PrincefTe  efpoufe,  qui  eftoit 
fa  filleule  & le  Comte  Gui  fon  pere,  & fit  traiter  dcfloubs  main  avec 
quelques  princijraux  Confeilliers  Flamens  en  telle  forte,  que  l’on  détermina 
par  forme  de  bicn-feance,  qu’avant  le  partement  vers  l’Angleterre,  le  Comte 
& là  fille  iroient  faluër  le  Roy  & la  Royne  à Paris,  Ibubs  couleur  que  le 
Roy  defiroitpropolér  quelques  moiens  parmi  lelquels  il  efperoit  d’arrefter 
une  ferme  paix  entre  les  Couronnes  de  France  & d’Angleterre;  mais  le 
Comte  Gui  apprint  tresbien  que  trop  défiance  caufe  bien  fouvent  repentan- 
ce, car  eftant  arrive  à Paris,  il  fe  trouva  aulli  toft  arrefte  avec  fa  fille  & les 
principaux  Barons  & Seigneurs  de  fon  pais,  de  quoi  le  Roy  euft  allés  de 
blafme,  & en  parloir  on  grandement  à fon  defavantr^e  aux  Cours  des  Prin- 
ces. Le  (àincft  pere  auffi  s’en  méfia  comme  auffi  noftre  Duc,  qui  pour  la  dé- 
livrance du  Comte  & de  fa  fille,  firent  grands  devoirs  envers  le  Roy,  qui 
finalement  pour  efehevet  les  oblocutions,  accorda  la  relaxation  du  Comte; 
toutesfois  à des  conditions  affes  barbares,  car  il  lui  fit  promettre  & jurer, 
qu’il  maintendroitlapaix  arreftee  ci-devant  à Melun  en  l’an  MCC.  XXV.  en- 
tre Louis  lors  Roy  de  France  & Ferdinand  Comte  de  Flandres,  & avec  ce 
lui  fit  encor  prefter  (ferment,  qu’il  retourneroit  dans  la  ville  de  Paris  & fe 
prelfentcroit  perfbnnellement  au  Roy  toutes  & quantes-fbis  qu’il  en  (ferait 
requis  & mandé , de  quoi  il  donna  reljxindants  Amé  Comté'de  Savoyc,  & (à 
fille  la  PrincefTfe  Philippote,  à laquelle  cependant  on  traiifta  de  marier  en 
France.  Le  Comte  Gui  eftant  de  retour  en  (fes  pays  protefta  de  nullité  des 
promeffes  qu’on  lui  avoit  faiél  faire  contre  toute  raifon,  (fe  complaignant 
de  l’outrage  qu’on  lui  fàifoit  en  la  rétention  de  (à  fille,  laquelle  il  fit  reque- 
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rir  par  divctfcS  fois,  mais  ce  fut  en  vain,  par  ou  il  délibéra  dê  faire  la  Je  a m i. 
guerre  au  François;,  & à celle  fin  il  fe  confcdera  avec  l’Empereur  Adolf, 

Eduard  Roy  d’Angleterre,  noftre  Duc,  Albert  Duc  d’Aulfrice,  Henry 
Comte  de  Bar,  les  deux  Willaumes  de  luliers  enfants  d’une  ficnne  fille 
& 'plufieurs  autres  Princes  & Seigneurs  tant  de  fon  lignage  qu’autres,  & 
convoqua  au  mefme  eficâ  une  afiembléeen  la  ville  de  Gerard-mont,  pour 
pendre  quelque  bon  pied  au  commencement  de  celle  guerre,  & fût  trouvé 
ton , de  faire  devant  tout  dénoncer  la  guerre  au  Roy , encasqu’ilprfilloiten 
la  rétention  de  la  PrincclTc  Philmpote,  pour  quoi  faire  furent,  envoies  les 
Abbés  de  Gemblonrs  & de  Florcffè,  qui  remonflrerent  au  Roy  les  iufles  do- 
léances que  le  Comte  Gui  faifoit,  mais  ils  n’eurent  autre chofe,  paroulaguer- 
rc  fût  dénoncée,  laquelle  depuis  caul'a  l’eUufion  de  beaucoup  de  fàng. 

Godefroy  Comte  de  Vianden  & Sire  de  Grimberges  parfeslettresdonnées 
jour  de  la  'Trinité  de  l’an  MCC.  XCVI.  recognoit  avoir  reçeu  en  fief  de  no- 
flre  Duc,  là  dilme  de  Hingene , en  rccompnic  de  quoi  il  lui  avoit  alfigné  fix 
cents  livres  paiement  de  Brabant  à paier  à la  S.  Remi  fuivante. 

Envers  ce  temps,  grande  commotion  s’efleva  en  la  ville  deMaflrichtentre 
les  hommes  du  Duc  & de  l’Evcfquc  de  Liège,  en  forte  que  diverlcs  fois  les 
parties  fe  mirent  en  armes  & coururent  fus  l’une  à l’autre , d'ou  plufieurs  Cr'„ 
inconvénients  efloient  apprents  à naifUre,  pour  aufquels  obvier,  quelques  Cr"-’ 
amis  traiâerent  en  forte,  que  les  débats  furent  remis  au  iugement  de  quel- 
ques  arbitres,  Icquels  finalement  déclarèrent,  que  toute  la  ville  de  Mae- 
ftricht  avec  Wyck  & les  Faubourgs,  font  & doivent  eflre  de  la  Seigneurie& 
Domaine  du  Duc,horfmis  la  paroiçc  de  S.Maric,  fitucedausTancienne  ville . 

(en  laquelle  ci-devant  avoit  cfté  le  fiege  Epifcopl)  & celle  de  S.  Pierre  aux 
Faubourg,  laquelle  efloit  du  ptrimoine  de  S.  Lambert.  Que  tout  cflranger 
qui  n’efloit  ne^dans  Icfdiéles  deux  paroices,  feroit  au  Duc  &àfàcorreélion& 
amende,  fbit  en  quel  lieu  de  la  ville  il  eufl  là  demeure.  Que  tours  ceux  qui 
feroient  nés  dans  les  terres  del’Evefque,  feroient  de  fa  iurifdiâion  en  quel 
lieu  de  ladiâe  ville  ils  fufiènt  manants.  Si  quelque  femme  de  la  iurifiliélion 
de  l’Evelque  vint  à fè  marier  à un  homme  du  Duc,  ladiâc  femme  & fes  en- 
fants feront  de  la  iurifdidiou  de  l’Evefque  fbit  ou  ils  demeurent  ; Sc  tout  de 
mcfmû  fe  doit  pratiquer  au  regard  d’une  femme  de  la  iurifdiâion  du 
Duc  mariée  à un  homme  de  l’EvcIque,  & des  enfants  procrées  d’eux;  les 
maris  toutesfois  doivent  demeurer  Ibubs  la  iurifdiâion  de  celui  à qui  ils 
apparticnent  de  droid. 

Encor  en  l’an  MCC.  XCVI.  nollre  Duc  tranfporta  la  maifbn  & biens  de  ChjrtnJt 
Canticrode,  fitués  en  la  proiccdcMortfele(qu’ils’efloitacquispeudevantde 
Wouthier  Volckaert).!  Willaumc  BcrthoutSiredeBerchem&deRanll,  dequi 
les  heritiers  ont  pofTcdé  celle  terre  affés  long  temps,  & finalement  eflants 
tombés  en  droiâe  fucceffion  par  la  maifbn  oc  Homes  en  celle  de  Pontal- 
lier,  ceux  de  celle  famille  vendirent  IcIHidts  biens  au  Cardinal  de  Granvelle, 
qui  les  donna  à fbn  ncpveu  Nicolas  Perenot  de  Granvelle,  en  faveur  de  qui 
Canticrode  fut  crigé  en  Comté  en  l’an  MD.  LXX.  par  Philippe  II.  Roy 
des  Efpagncs  fc  Duc  de  Brabant,  comme  nous  rapporterons  plus  au  laige  au 
Tome  fécond  de  nos  Trophées. 

Henry  de  Luxembourg  Sire  de  Ligoey  (fils  aifné  de  Walleran  Sire  d(^ 

Rochi  qui  avoit  clic  tué  en  la  batailledeWoeringcn)  pr  lettres  données  mar-  p„„ti 
di  apres  le  fécond  Dimanche  en  quarcfmc  audid  an.  MCC.  XCVI.  rccog-  {‘i- 
noie,  que  noflre  Duc  lui  avoit  adîgné  quatre  cents  livres  de  terre  pr  an 
fur  les  monnoics  de  Brabant,  lefquclles  il  doit  tenir  en  fief,  & que  le  Duc 
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Jean  1.  les  peut  rachapter  parmi  la  fommc  de  quatre  mille  livrei,  qu’en *tl  cas 
^ U c.  Je  Sire  de  Ligiiey  levât  tenu  d’emploier  en  l’acqueftc  de  quelques  rentes  ou 
terres,  que  fcmblablcment  il  devrat  tenir  en  fief. 

LcjourdeS.Andrédcl’aunécenluivanteMCC.XCVII.noftreDucafrranchift  Chmei 
'Btribtt.  l’Abbayedc Borchet Ordre deCifteaux lez  Aix.de  tours tollieux&impofitions, 
en  recompenfe  de  ce  qu’eftant  alTocic  audidt  ordre  on  lui  avoit  oÆ^royé 
communication  de  tours  bicn-fai<Ss  & prières  qui  le  feroient  audiâCloiftre. 

,15,7.  Le  Duc  par  fes  lettres  données  au  mois  de  Janvier  audift  an.  MCC. 
iiyS.jW  XCVII.  déclara,  que  lui  & fes  fucceffeurs  eftoient  vrais  & légitimés  Cb^ter 
<m  Advoucs  de  l’Abbaye  d’Afflcgem,  prennaiit  en  fa  proteélion  lesperibnnes 

& biens  appartenants  ;\  ladiâc  Eglife.  Et  de  mcfme  fit  il  de  l’Abbaye  de  ' 
Varfl.  Vorft  par  lettres  du  mefine  mois&an;  comme  aulTi  de  l’Abbaye  de  Tonger- 
Tangirü.  |g  pjf  icttfcs  du  mois  de  Février  en  l’an  fufdidl:  & encor  par  lettres  du  mois 
f'illiri.  Mars  aulîi  de  ladiéle  année  de  l’Abbaye  de  noftre  Dame  à Villers.  ' 

VartUü-  Entre  l’Empereur  Adolf  & Albert  Duc  d’Autlrice  fils  de  feu  l’Empereur  Ebcrh. 

" Rudolf,  s’elVoient  doibs  quelque  temps  nouris  des  fimulations  & haines  fe- 
crêtes,  Iclquclles  finalement  canferent  desgrandespartialitésen l’Empire, car 
Philippe  Roy  de  Fiance  aiant  Iceu  qu’ Adolf  favorilbit  le  parti  du  Roy  d’An- 
gleterre fou  ennemi,  & qu'il  faifoit  des  apprefts  de, guerre  à fa  contempla- 
tion, fufeita  plufieurs  adverfaires  àTEmpereur,  qui  peu  à peu  trouva  fes  for- 
ces diminuées  & celles  d’Albert  renforcées  par  des  finillres  pratiques . telle- 
ment qu’en  une  alTcmblcc  tenue  à Mayence,  quelques  Princes  s’advanccrent 
de  priver  Adolf  de  l’Empire,  le  déclarant  defehü  de  celle  dignité,  ibnbspre- 
text  de  quelques  fautes  dont  ils  l’accnlbient , & illec  ians  plus  efieurent  & 
dcclatcreut  Empereur  le  Duc  Albert  ion  compétiteur,  qui  s’cllant  mis  eu 
équipage  détermina  de  venir  prendre  la  Couronne  à Aix  ; Adolf  qui  avoit  le 
coeur ‘alTis  en  bon  lieu,  fe  voiant  traiélé  de  la  façon,  non  obllant  qu’il  euft 
petit  nombre  de  gens,  vint  promptement  rencontrer  fon  adveriàire  près  de 
t2vS.  Worms  le  11.  de  luillet  de  l’an  MCC.  XCVIII.  ou  une  furieufe  bataille  fut 
/’f-i».  donnée,  en  la  quelle  Adolf  perdit  le  feeptre  avec  la  vie,  par  ouïe  Duc  Albert 
compétiteur  fit  convoquer  les  Princes  en  la  ville  de  Francfort,  ou  de 
tué.  nouveau  il  fut  efleu  à l’Empire,  ayant  renoncé  auparavant  à fa  première 
eleéfion,  de  la  il  fé  tr.anlpofta  à Aix,  ou  il  receut  la  Couronne  Impériale  en 
trcfgrande  pompe  & appareil  ,&  apres  lé  tranip>orta  à Cologne , ou  paries  let- 
tres données  leXXVIf.de  Novembre  de  l’an  fuldiél , il  confirma  & rcnouvella  Pnmvti 
toutes  les  conccflions,  fiefs,  droiéFs,  privilèges  &libertésobtenucsparnoftre 
fes  prcdcceffcurs  & vaflâls  des  Empereurs  Philippe,  Frédéric,  Henry, 

Dut  fil  Rudolphc,  Adolf  & autres,  & particulièrement  il  lui  concéda  de  nouveau 
l’Egliié  de  Nivelle,  la  ville  de  Maeflricht,  l’Eglife  de  S.  Servais  illec,  avec 
tout  ce  qu’.1pp.irticnt  à ladiéle  villeendroiifts,  honneurs  &ju(lices,  laComfé 
de  Daesbourg.  foixante  charettes  de  vin  Rbinois,  la  fucceffion  des  filles  aux 
fiefs  à faute  d’hoir  mafle,  la  tutelle  des  mineurs  fes  feudataires,  & touts  autres 
immunités  que  de  droiél  lui  competoient. 

Au  pays  de  Licge  envers  ce  temps  s’efleva  une  commotion  d’affés  maa-  Huc/tm. 
TttmUiii  confequence  entre  les  nobles  oc  patriccs  d’une  part,  & les  communes 
Litgt.  gens  d’autre,  laquelle  paffa  fi  avant  qu’ils  prinjrent  les  armes  les  uns  contre  ^ 
t les  antres  avec  telle  chaleur,  que  tout  le  pays  le  trouvoit  en  armes;  Hugue  Ctm- 
de  Chalon  Evefque  voiant  que  l’affaire  fe  difpofoit  à une  formelle  révolté  & W»"/. 
rébellion , & craignant  que  les  partialités  des  maifonsd’Auwans&deWaroux 
{croient  par  ce  moien  facilement  reeufeitées,  il  délibéra  de  prendre  le  con- 
fcil  & aififLCnce  des  Princes  lès  voifins  : il  conllitua  doneques  noftre  Duc  de 
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l’advcu  du  Chapitre  fouverain  Mambour  du  pays  de  Liege,  par  lettres  don-  Uak  a. 
nées  jour  de  S.  ivlichcl  de  l’an  MCCC.  & à fin  de  fburnirauxdeipencesne-  Ouc. 
cedaires  pour  le  redresdes  alterations,  il  engagea  en  mains  dudiâ  Ouc  les 
terres  de  Hugaerden  & Bavenchem  ; au  Comte  de  Haynau  la  ville  de  Thuin  , 

8c  aux  Comte  de  Los  & Namur  autres  bonnes  terres',  mais  au  lieu  d'ac- 
conimodcr  parcelle  voye  les  troubles  il  les  augmenta  de  plus,  carchafeun 
choifillbir  jurti  à fou  profiâ  & advantage  & le  tout  alloit  de  mal  en  pire,  de 
forte  que  le  clergé  & autres  bonnes  gens  voyants  le  delbrdrc  ÔC  que  les  lar- 
çins,  meurtres,  pillcrics  & toutclbrtedc  mclchancetés  le  iâilbientlàns crainte 
ou  rcfpcdt  de  jullicc,  ils  formèrent  des  plaintes  au  S.  Siege  à la  charge  de 
i'Ëveiquc,  à qui  ils  imputoient  toute  celle  confufion  pour  avoirdu  commen- 
cement porté  le  commun  peuple  plus  que  de  railbn  à l’encontre  des  nobles  ; 
enfuite  dequoi  le  Pape  Boniface  pour  remedier  aux  inconvenieuts,  conllitua 
en  l’an  MCCCI.  ledidt  Huguc  de  Chalon  Archevelquc  àUelànçon,  & don- 
na l’Evefchc  de  Liege  à Adolf  fils  d’Otton  Comte  de  Waldeck,  qui  parla 
prudence  modéra  en  peu  de  temps  toutes  les  dilficultés  que  Ibn  predeccHcilr 
lui  avoit  lailTé.  , 

En  la  melmc  année  MCCC.  veille  de  l’Aflomption  de  iiollre  Dame  nofbe 
Duc  &Wicbold  deHolte  Archevelque  de  Cologne  ellants  par  cnlcmblc  en 
la  ville  de  Nimmege  firent  une  confédération  & bien  ellroidlé  alliance,  & 
conllituerent  certaines  perlbnnes  pour  compolcr  touts  les  débats  8c  que- 
(lions  qu’avoir  y pouvoir  encre  eu* , feavoir  ell  de  la  part  de  l’Archevelquc 
Ludolf  de  DickcChanoineàCologne,  GerlacSircdc  Dollendorp,  lean  Sire 
de  Rijferfcheyt&  Herman  de  Hademaer,  &dc  par  le  Duc,  Nobles  hommes 
Godefroy  Sired’Aerfehot  Ion  oncle,  Florent  Berchout , Arnou  Sire  de  Welc- 
maele  & Gilles  Berchout;  & avec  ce  remit  lediél  Archcvefqueaudirc  & arbi- 
trage de  nollre  Duc  & du  Sire  d’Acrlchot  toutes  les  différences  qu’il  pouvoit 
avoir  avec  Gérard  Comte  deluliers,  qui  nouvellement  elloicfucccdc  à Ion  frère 
le  Comte  Walicran. 

Par  lettres  données  dimanche  des  Palques  Fleuries  de  l’an  raefine  MCCC.  Prewits 
le  Duc  renouvella  àThierySire  de  Walcourt  de  Rochefort , &c.  & à lés  fuc-  'i*- 
cefféursla  donnation  fàiéle  par  le  Duc  Ican  I.  Ibn  pere  en  l’an  MCC.  LXXX. 

VIII.  de  doufe  âmes  de  vin  du  Rhin  à prendre  annuellement  en  la  ville  d’An- 
vers, & ce  en  rccompenlé  de  ce  que  lediâ  Seigneur  avoitprinsdeluicn  fief  (à 
ville  d’Amblis,  Ibn  moulin  de  Grimcal  lez  Rochefort,  & une  rentedefoixante 
livresdepetitLovignois  que  le  Duc  lui  avoit  affigne. 

Envers  le  melhac  temps  nollre  Duc  affîgna  encor  à Wauthier  Sire  de  Ligne  gZ.  f„- 
XXIV.  âmes  de  vindu  Rhin  pour  dire  cenuesen  ficfparlui  & lésluccelTcurs 
& ce  en  efehangé  & augmentation  de  Ibn  fief  de  vingt  marcs  de  Cologne 
rente  annuelle  que  ci-devant  en  l’an  MCC.  XXIV.  le  Duc  Henry  I.  avoit 
donné  à Wauchier  Sire  de  Ligne  Ibn  pere  grand,  comme  nous  avons  rap- 
porte ci-deffus. 

Doibs  long  temps  les  Evcfques  de  Liege  elloient  en  difféntion  avec  les 
Advoilés  de  leur  Eglife  en  la  Ville  & Alleu  de  Malincs  lur  les  jurifdiâions  & 
droiélsquccharcund’euxprecendoic;  & véritablement  par  luccellion  de  temps 
les  AdvoUés  avoient  prins  le  pied  fi  haut , que  point  contents  du  titre  d’Ad-  , 

voué  ils  lé  qualifioientSires  de  Malincs  & avoit  reduidt  l’affaire  à tel  ellat. 

que  l’Eglife  de  Liege  avoit  peu  ou  rien  d’utilité  & profit  de  ladiâc  ville;  . 

par  ou  Hugue  de  Chalon  lors  encor  Evelque  pour  rcllablir  & recouvrer  les  j 

droidls  de  Ton  Eglife  fit  certain  accord  avec  nollre  Duc  & lui  tranfporta  la-  . 

didc  ville  de  Malincs  aveefes  dcpendenccs,  cens,  hommagesâc revenus  pour  1 
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TROPHEES  DE  BTIABANT 


Je  AK  1.  lui  & les  hoirs  ialquesau  troificrme  <Jcgrc  de  génération  inclulif  par  lettres 
Duc.  donnéesau  diâ  an  MCCC.  Samedi  apres  la  S.  Luc  XXII.  d’Odobrea  telle  cou- 

slrc’îlè  dition  toutesfois  que  le  Duc  à lés  propres  dcfpens  feroit  oblige  de  retirer 
Mâtinn.  des  mains  de  Icau  Berchout  lors  Advouc , tout  ce  que  lui  & lès  predccellcurs 
pouvoient  avoir  ul'urpé  dcfdids  biens;  & encor  à mclmes  conditions  il  lui 
donna  audl  la  terre  & Seigneurie  de  Hey  Ile  & ce  qu’en  dépend  lundi  devant  la 
fededeS.  Simon  & S.Iude  XXI V.  dudid  moisd'Üdobrc.Èt  puis  que  l'occafion 
Digrtjfm  s’od'redeparler  ici  desdroids  que  l’Eglil'c  de  Liege  avoir  es  villes  de  Malines 
& Heyftc,  ilnelcrat  du  tout  hors  de  propos  de  prendre  l’aflàirc  de  plus  haut 
pourmieuxexpliquerles  difficultez  qu’apres  s’euiüivirent  : il  eflvraiqu’enceci 
il  y atquclquedivetfitcd'opinions,mais  la  plus  apparente  & eroiabiced  ; que 
palTcs  longues  années  les  terres  de  Malines  & Heylte  ont  eu  des  Seigneurs 
particuliers  qui  les  polTcdoicnt  en  libre  Alleu , defquels  fut  iadis  Adou  quali- 
fié Comte  en  la  vie  de  S.  Rumold  ; ccftui-ci  avoir  procrée  de  fa  femme  Alidc 
un  fils  unique  nommé  Lietbcrt , lequel  un  iour  ioUant  avec  autres  enfants  fur 
Ictord  des  lieux  marefeageux  près  la  rivière  Thile  (ouladidc  ville  de  Malines 
cft  fituée)  tomba  par  malheur  dans  l’eau  & fut  noyé , dequoi  le  Comte  Adon 
eull  un  regret  fi  tènfible  qu’il  fut  prefque  accablé  de  douleur,  mais  ledid 
S.Rumold  qui  eu  ces  quartiers  failoit  office  d’Apoftre  lui  conibla  le  mieux 
qu’il feut , & tant  fit  par  les  prières  que  Lictbert  fut  reculcité  de  mort  à vie, 
cequctellcmentefmcutau  Comte  Adonqu’il  donna  au  faind  homme  Ibndid 
fils  pour  eltre  inltruid  en  toute  ibrtc  de  v«rtu&  pieté , enquoi  Lietbcrt  profi- 
ta tellement,  que  non  obfiant  qu’il  fut  riche  heritier  il  aima  mieux  vivant  en 
Iblitudc  gaigner  le  vie  éternelle,  que  de  iouir  des  délices  de  celle  vie  tranfi- 
toire,  &parainfilaiHânt  lemonde  il  fe  rendit  moine  en  l’Abbaye  deLobbey 
apportant  fes  heritagesde  Malines  & Hcyllc;  mais  quelque  temps  apres  les  Nor- 
mans  ravageant  les  quartiers  de  celle  contrés  Lietbcrt  cuidant  bien  efchappei 
leurs  cruelles  mains  pallâ  au  monallcre  de  S,  T ron , ou  ces  barbares  ellanc  lur< 
venus  le  tuerent  malheureufement  par  ou  Icfdicles  villes  de  Malines  & 
Hcylle  avec  antres  fes  biens  & héritages  demeurèrent  audiél  monallerc  de 
Lobbe , mais  ils  n’en  eurent  longue  Jouillàncc,  car  envers  l’an  DCCC. 
LXXXIX.  l’Empereur  Arnou  donna  celle  Abbaye  avec  cent  & cinquan- 
te villages  & terres  y appartenentes  i Franco  lorsEvcfquc  de  Lir^c,  lequel  la 
polTeda  comme  auiîî  fes  fuccclTeurs  en  forme  d’ Abbés  commendataires  jul- 
ques  au  temps  de  l’Evclque  Notger,  qui  environ  l’an  DCCCC.  XC.  rc- 
lïablit  lediâ  monallerc  de  Lobbe  en  ellat  & liberté  & y conllima  pour  Abbé 
Harigcr  pcrlbnnage  doâc  & vertueux, à qui  il  rcllitna  bonnepartic  des  biens 
de  iadiéle  Abbaye,  rejoignant  les  autres  reliants  à Ibn  Eglile  & Evelché  de 
Liege , entre  Iclqucls  lurent  Malines  & Heylle,  comme  l’on  peut  remarquer 
par  diverlès  lettres  de  confirmation  données  |var  les  Empereurs  à ladiâ^c 
Eglife  de  Liege,  aulqucllcs  apres  ladite  incorporation  l’on  trouvé  ordinaire- 
ment mentionnés  lefdiAs  biens  de  Malines,  Hcyllc,  &c.  Lediâ  Evelquc 
Notger  fonda  auffi  envers  l’an  M.  des  Chanoines  en  l’Eglife  dudiâ  Malines 
dediée  au  fufdiâ  S.  Rumold,  de  laquelle  Balderic  en  là  Cronicque  de  Cam- 
bray  eferipte  environ  l’an  M.  XL.  fitiâ  particubere  mention  : Et  doibs  ce 
temps  Ibnt  Icfdiâes  terres  de  Malines  & Hcyllc  demeurées  en  la  poUcffion 
de  l’Eglife  de  Liege  & de  lès  Evelqucs , qui  pour  la  dcfencc  de  leur  droiâin- 
(lituercnt  illec  comme  Advoucs  les  Sires  de  Grimberges , Icfquels  aux  en- 
virons avoient  grandes^  & amples  pofièlfions  & terres,  mais  peu  à peu  ils 
nfiirperent  tant  d’authorité  & pouvoir  qu’ils  refembloient  plulloll  maillrcs& 
Seigneurs  que  minillres  & gardiens. 
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Enfuite  du traiûé Conclu  avec  rEvefque  Hugucnoftrc  Duc  fût  reçcu& Jeak  »• 
admis  comme  vrai  Seigneur  es  villes  de  Matines  & Heyfte,  mais  au  lieu  Duc. 
de  pourliiivre  le  droiCt  de  l’EgUlc  de  Liège  il  ellablift  le  nen , car  il  s’accor- 
da avec  lean  Berchouc  l’AdvoUé,  (qui  d’ailleurs  eftoic  Ibn  valTai  à cauTc  des 
terrcsqu’ilrcnoitdelui  entre  Matines,  Liere&  Anvers  qu’on  nomme  ’t  Lant  ' 

van  Alecheien)  & fi  bien  mena  l’afiàirc  , que  lediift  Bcrchout  print  de  lui  eu 
fief  la  moiCiic  de  la  ville  de  Malines  avec  ce  qu'en  dépend , & à fin  de  ren- 
dre les  bourgeois  & habitants  plus  afTcâionnés  à fon  parti  & fervice  il  leur 
oétroya  enicmble  avec  lediCi  lean  Berthout  plufieurs  privilèges  & libertés 
par  lettres  données  iour  de  S.  Lucie  de  l’an  MCCC.  I.  foubs  le  tcfmoig-  Prravti 
uagede  Henry  Comte  de  Luxembourg  beau  t'rerc  de  nofire  Duc,  de  Go- 
dct'roy  de  Brabant  Sire  d’Aerfehot  & de  V ierlbn  fon  oncle , d’ Arnou 
Comtede  Los,  de  Willaumc  de  luliers  Prevofl  de  Maellricht,  de  Godefroy 
Comte  de  V ianden , de  Walleran  Sire  de  Fauquemont,  & de  Monjoie , de 
lean  Sire  de  Cuyek,  d’ Arnou  Sire  de  Walhain,  de  Gérard  Sire  de  Dicft, 
de  Gérard  Sirede  Rotfclaer,  d’Arnou  Sire  de  Wcfemacle,  de  Henry  Sire  de 
Bautershem,  de  lean  Berthout  de  Bcrlaer,  de  Gérard  de  Weicniaele  Sire  de 
Berges,  de  Gilles  Berthout,  de  Henry  Sirede  DufHc,  & des  villes  do  Lo- 
vain,  Bruxelles,  Thillemont,  Nivelle,  Boifleduc  & Leeuwe:  mais  ceux  delà 
villcd’Anvcrsne  portèrent  leur  adveu  ni  confentement  à ce  privilège,  par 
ce  que  pr  icelui  le  Duc  donna  à ceux  de  Malines  le  droiâ  d'Eltape  du  ici 
avoilhe &poilTon,  que  détour  temps  avoit  elfe  pofTcdé  par  ceux  d’Anvers, 

& pr  ainli  s’oppolerent  formellement  à celle  donnation,  allegants,  que 
lcdiâ  Ellap  leur  avoit  elle  oClroyé  par  les  Empereurs,  & prainfi,  qu’a 
bonne  raifun  le  Duc  ne  pouvoir  leur  ofler  celle  conceflion  (ans  préjudice 
de  l’Empire,  de  qui  leur  villeaveclc  Marquilat  elloientimmcdiatementmou- 
vants&  tenus  eu  bénéfice;  mais  le  Duc  n’attendoit  qu’Â  gratifier  Tes  nou- 
veaux valTàls,  &cllimoit  tant  l'acquifition  de  ce  nouveau  domaine,  qu’il  ne- 

Êea  toutes  les  remonllrances  8c  raifbns  que  lès  bous  fubieâs  d’Anvers 
ceurent  propofer. 

Cependant  la  guerre  entre  les  François  & Flamans  paflbit  toufiours  iHnitm. 
avant,  & mena  le  Roy  Philipp  en  l’an  MCC.  XCVII.  une  puillânte  ar-  Mcyir. 
méeen  Flamlres,  occupnt  à vive  force  plufieurs  places  de  confideration , 
comme  Lille,  Brnges,  Courtray,  CalTel,  Berges,  Furncs&  tout  leWcll-quar- 
tier  & félon  tourc  apparence  fi  une  treve  n’eull  arrellé  le  cours  de  fes  armes, 
ilprennoitcheminde  réduire  le  Comte Flanun aux  extrémités;  car  les  dilTen- 
tion  qu’il  y avoit  entre  les  villes  de  Gaud  & Bruges  ouvroient  le  chemin  à 
la  totale  ruine  de  ce  pays.  Cclletrevefùtdoncques  accordée  bien  à props  en- 
tre les  RoysdeFrancc  & d’Angleterre , en  laquelle  le  Comte  Gui , fbn  fils  le 
Comte  de  Nevers  & autres  leurs  confédérés  furent  comprins,  & devoir  durer 
l’cfpace  de  deux  ans,  pndant  quel  temps  le  Roy  de  France  retiendroit  fès 
couqncllcseo  Flandres,  & au  fur  plus  les  Rois  & le  Comte  fê  dévoient  Ibub- 
mettre  au  dirc&  ordonnance  du  Pape  Boniâce.  Le  Roy  Philipp  retourna 
en  France  plein  de  gloire,  laiflant  pur  gouverneur  en  Flandres  Raoul  de 
Clermont  Sire  de  Nclle  fon  Connellable,  en  intention  de  réduire  à Ibn  do- 
maine lepu  que  le  Comte  avoit  de  relie  en  la  Flandre,  aufli  tofl  que  le  terme 
des  treves  feroit  expiré , & parainfi  à mcfmc  eflêâ  il  envoya  Ibr  le  commen- 
cement de  l’an  MCCC.  une  puillânte  armée  foubs  la  conduire  de  Ibn  frere 
Charles  Comte  deValois,quiavec  peu  dediflicultéreduigca  à fon  vouloir  toute 
la  Flandre;  tellement  que  le  mifèrable  Comte  ne  fachaot  de  quel  bois  faire 
flelches  fut  finalement  contraint  de  fe  mettre  foubs  quelque  Uuf-conduiâ; 
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Jeah  1.  en  mains  du  Comte  de  Valois , qui  par  diverlcs  raifons  lui  remonftra  que 
Due.  l’unique  remede  de  les  affaires  connffoic  en  la  grâce  du  Roy  , & parainlî 
luiconfcillade  fe  rendre  à Paris  avec  les  fils  & cinquante  des  plus  relevés 
nobles  de  Flandres,  promettant  qu’il  lui  feroit  amis  & favorable  en  les  pre- 
teulions  , enfuite  de  quoi  le  Comte  Gui  avec  les  fils  Robert  Comte  de  Nc- 
Lc  Cornu  vcrs&  Guillaume  Sire  de  Tenremoude  & cinquante  des  principaux  Seig- 
neurs  de  Ibii  pays  paffa  à Paris,  ou  il  ajiprint  (combien  que  tard)  que  les 
jomour''  effeds  du  mauvais  confcil  tombent  fur  celui  qui  s’en  fert,  jf  point  fur  celui 
qui  le  donne , car  auffi  toll  il  le  vift  arrefti , detenu  & mené  à Compeigne , le 
Comte  dcNcvers  à Bourges  en  Dcriy,  le  Sire  de  Tenremondeen  Normandie, 

& les  Nobles  de  ca  & la  en  diverlcs  priions.  Le  Roy  & la  Royne  vindrent  en  • 
1301.  l’an  MG  ce.  I.  avec  trelgrande  pompe  & compagnie  voir  leurs  nouvelles 
conquclles&  par  tout  fiireut  admis  & receus  comme  vrais  Seigneur  & Da- 
me, de  fortequ’il  Icmbloit  que  tout  eftoit  affeuré,  & que  ja  il  ni  avoit  dequoi 
fe  redouter;  au  retour  le  Roy  laiffà  pour  gouverneur  en  Flandre  Jacques  de 
ChaftillonSiredcLeure  & de  Condé,qui  fit  réparer  & fortifier  les  clialleaux 
& places  frontières  du  pays,  & fit  drclîcr  deux  nouvelles  fortreffès  |»ur  con- 
tenir les  Flamans  en  bridel’une  àLilIc  & l’autreà  Bruges,  &comme  il  falloic 
trouver  argent  pour  fournir  aux  defpcnfes  qu'il  faifoit  & à l’avarice  de  la 
bouric,  il  mit  quelques  nouvelles  exaftions,  par  ou  il  le  rendit  tellement 
odieux,  que  ceux  de  Bruges  en  l’an  MCCC.  II.  prindrent  les  armes  & le 
1301.  chalîcrentdeleur  ville  point  fansla  mort  de  plufieurs des  liens,  &aulfi-tollap- 
PcUctcnt  lean  Comte  de  Namur  & Gui  Sire  de  Petegem  fils  de  leur  Comte, 
ît«r  Gom-  lelquelslè  prefenterent  viftement  à Bruges  & en  (ku  de  temps  par  leurs  in- 
ttntiir  telligcnccs  délivrèrent  la  Flandre  du  ioug  des  François;  ceux  deGandtou- 
tesfois  ne  Iccurent  fi  toll  eftrc  réduits  à la  raifon , pour  les  divifious  qu’il  y 
avoit  entre  les  Boutgois,  les  uns  tenants  le  parti  de  leur  Comte  & les  antres 
celui  des  François  qu’on  ap|)elloit  Leliarts.  Le  Roy  aiant  entendu  l’inopinée 
révolté desFlamanslcdilpolà de  les  challierrudemenc,&à  cellejfin  y envoya 
unctrcipuillàntcarmée  conduiâe  par  Robert  Comte  d’Arthois.  Les  Flamans 
aulli  le  preparoient  à la  defence,  ayant  pour  principaux  chefs  le  Comte  de 
Namur , le  Sire  de  Petegem , W illaillne  de  luliers,  lean  Sire  de  Cuyek , lean  Sire 
de  Rendre  & Huguc  Burerman , ceux-ci  curent  nouvelles  que  le  Comte 
d’Arthois  elloit  arrivé  à Lille  & qu’il  fcdifpolbitde  palTcr  droiél  à Gand  ou 
comme  diél  cft  cout;dloit  en  Branlle,  & parainfi  craigiunts  que  fi  le  Comte 
d’ArthoisvintiGandtout  le  mcttroitlâcilcmcnrdcibn  codé,  ils  dclibererent 
d’empefeher  le  paffàgc  & le  mettre  à l’hafard  d’une  bataille,  à quel  effêél  ils 
le  tirèrent  vers  Courtray  & fe  campèrent  tout  près  l’Abbaye  de  Groeningen 
fur  une  belle  & ample  campagne  : le  Comte  d’Arthois  fut  toll  adverti  de 
leur  rcfolution,  & dlimoit  qu’ils  lui  preparoient  des  lauriers  pour  fa  cou- 
ronne, car  à vrai  dire  Ibn  armée  elloit  la  plus  lleurillànte  qu’on  cull  Iceu 
ioindre,  ayantGrande  nobleffe  & le  double  de  gens d’armesque les  Flam.ins, 
avec  beaucoup  de  Chevalleric  dont  les  Flamans  n’clloient  aucunement  pour- 
vcuHl  s’advanca  doneques  avec  alTés  dcceleritc  pour  ne  pcrdrcroccafion,  8c 
Icprercutail  la  vclle  de  les  ennemis  iour  de  la  Tranllation  de  S.BcnoillXL 
Baulllc  dcluillctdc  l’an  fufdiâ  MCCC.  II.  les  Flamans  prelque  touts à pied  s’e- 
u^“'  ftoient  rangés  en  bataille  en  alTés  mauvailc  façon,  & combien  qu’ils  mon- 
ftroient  alTés  bonne  contenance  il  lémbloit  neantmoins  au  Comte  d’Arthois 
qu’à  peu  dcpcincil  romproit  leurs  ordres  avec  facavallcrie,  & parainfi  illafit 
advancer  villcmcnt,  mais  les  Flamans  le  ietterent  avec  telle  fureur  fur  les 
François,  & le  tindrent  fi  près lcrrés, que  mcfmc  ils  firent  reculer  la  caval- 
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Icric&Ics  mirent  entièrement  en  dcfordrc,  & pour  fuivants  courageufement  [eak  2. 
leur  fortune,  chaînèrent  avec  telle  valeur  les  Efquadrons  de  leurs  ennemis,  Duc. 
qu’en  peu  de  temps  ils  rapportèrent  une  des  plus  lignalces  vi(5oires  dont  l’on 
lâche  à parler:  la  campagne  demeura  couverte  de  morts,  & entre  iceux  plu- 
ficurs  Princes  & pcrlonnes  de  remarque  du  codé  des  François,  comme  le 
Comte  d’Arthoischef  de  l’armée,  Jacques d’Arragon  Roy  deMaiorque,  lean 
fils  ail'nédu  Comte  de  Hayoaut,  Raoul  Sire  de  Nèfle  Connéftable,  Gui  Sire 
d’Oflemont  Marefchal  (onfrere,  lacques  deChaflillon  Sire  de  Leulc,  Bau- 
dexvin  Sire  de  Boflli,  Mathieu  de  Ligne,  lean  Challelain  de  Lifle,  Thomas 
de  Coucy , lean  Sire  d’Auxi , Aubert  Sire  de  Dongueval , Raoul  de  Nefle  Sire 
de  Falui,  &c.  de  noftre  Duché  de  Brabant  furent  tués  Godefroy  de  Bra- 
bant Sire  d’Aerfehot  & de  Vierfon , lean  de  Brabant  Sire  de  Mefieres  & de 
Mortagne  l'on  fils,  Arnou  Sire  de  Welcmaele,  Henry  Sire  de  Bautershem, 

Arnou  de  DuflfleSire  de  Walem,  Laurent  Volckaert,  Arnou d’Eechoven  & 
lean  fon  fils , Henry  de  Wilre , Arnou  de  le  HofRat  & trois  de  les  nepveux 
fils  d’une  fienne  lœur,  Geldolf  de  Wingene,  Willaume  de  Reflingen  & 
autres  qui  avoient  accompagné  le  Sire  d’Aerlchot,  en  celle  occafion , delortc 
quepour  la  grande  nobleffi:  que  laifla  la  vie  en  cefte  ioumée  on  la  nomma  la 
bataille  des  elperons  dorés  : & combien  que  noftre  Duc  ne  fe  trouva  en  icel- 
le, toutesibis  en  ay  ie  voulu  faire  briefvement  quelque  mémoire,  tant  parce 
qu’elle  eft  fi  célébré,  que  pour  ce  que  plufieurs  Barons  & nobles  de  noftre 
Duché  s’y  trouvèrent  des  deux  collés. 

Nousavonsveu  par  ce  récit  combien  les  nouvelles  conq^ueftes  fontdifliciles 
à conferver  8t  fubieâcs  au  changement , le  mcime  prelque  arriva  à noftre 
Duc , car  ceux  de  la  ville  de  Malines  fur  quelque  legere  fubieét  tue-  Rtm-Cro- 
rent  l’Efcoutette  qu’y  avoir efté  mis  par  le  Duc,  qui  print  bien  de  mauvailè  "‘i*’- 
part  cefte  oflcnçe,  OC  délibéra  de  punir  les  Autheurs  fè  tranfportant  â cefte 
fin  en  toute  diligence  vers  Malines,  mais  ceux  de  la  ville  ioignauts  l’un  mal 
à l’autre  lui  fermeront  les  portes  lui  refulèrent  l’entrée,  dequoi  plus 
fiflché.Ül  manda  de  ioindre  gens  d’armes  de  tout  coftés,&  combien  que  plufieurs 
bons  bourgeois  de  ladiéle  ville  remonftrerent  le  mal  que  devoir  lüivre  à leur 
témérité,  ce  non  obflant  ils  raidirent  de  plus  en  leur  opiniaftrete,  & firent 
fortir  ceux  qu’aucunement  ils  iugeoient  aflêâionncs  au  parti  du  Duc,  qui 
cependant  cp  compagnie  de  lean  Bertbout  Sire  de  Malines  les  vint  aflieger 
envers  la  fin  du  mois  de  Mars  de  l’an  M C C C.  1 1.  Le  Duc  fe  logea  avec 
ceux  de  Lovain  & Bruxelles  par  delà  laThile  vers  l’ancien  Brabant,  & ceux 
d’Anvers  & Liere,  avec  Bertbout  fe  tenoient  campés  deçà  ladiâe  rivière 
vers  le  Marquilàt  de  Rien , & on  faifbit  des  approches  de  touts  collés , mais 
comme  les  Palques  eftoient  à la  main,  quelques  Religieulcs  peribnnes  firent 
fi  bien , que  le  Duc  accorda  une  ceflàtion  d’armes  , laquelle  commencoit 
iour  de  ieudi-Saint  & devoir  durer  toutes  les  feftes  de  Palques.  Les  alîiegés 
voyants  que  les  noftres  faifoient  peu  de  garde,  nonobftant  les  trêves  firent 
un  veu  public  à leur  patron  S.  Rumold,  & veille  de Pafques  firent  une  Ibrtie 
très  matinavant  lejoOr,  guides  par  Arnou  d’EecbovenleurCapitaine(dequi 
lepere  avoit  peu  devant  cfté  tue  près  Courtray)  £c  donnèrent  de  telle  furie 
fur  le  quartier  de  ceux  d’Anvers  qu’ils  les  mirent  prelqueen  defarroy , &'fiit 
ce  rencontre  fi  furieufement  demeflé  que  Gérard  de  Rotlclaer  Sire  de  Voflè- 
laer,  Godefroy  de  Liere  & Wautbier  Volckaert  trois  notables  Chevaliers 
avec  beaucoup  d’autres  de  noftre  colle  y perdirent  la  vie.  Le  Duc  voyant 
que  ceux  de  Malines  ne  le  tenoient  à foi  ni  à loi  fit  en  diligence  fermer  le 
fiege  le  plus  cftroiélement  que  faire  fe  pouvoir,  à fin  d’erapefeher  qu’on  ni 
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ammcna  vivres  ou  munitions,  car  les  approches  fe  ftiibient  difficilement  par 
ce  que  ceux  dededans  par  leurs  retenus  & elclules  avoient  t'aid  monter  l’eau 
prcique  tout  au  tour  de  la  ville , tellement  que  tout  le  dilpofoit  à un  long 
fiege,  aiant  le  Duc  prins  terme  relblution  de  n’abandonner  l'on  cntrcprinle 
pour  choie  qu’advenir  lui  pouroit;  & pour  animer  de  plus  les  ficus  il  donua 
mefme  au  camp  pluficurs  privilèges  à les  bonnes  villes,  & particulièrement 
au  moisde  May  de  l’an  MCCC.  III.  à ceux  de Lovain  il  odroya,  qucles 
Bourgeois  ne  pouroient  ellre  appelles  en  droid  que  pardevant  le  Magiftrat 
de  leur  ville,  ni  dire  détenus  ou  arreftes  aillcurspourcaurccivile,  avec  quel- 
ques autres  poinds  favorables  dequoi  furent  delpelchces  lettres  fcellces  pat 
Godefroy  Comte  de  Vianden  Sire  de  Grimberges,  lean  Sire  de  Cuyek, 
Gérard  Sire  de  Rotfelacr,  Arnou  Sire  de  Walhain,  Gérard  Sire  de  Dicft, 
Arnou  Sire  dcWefcmacle,  Daniel  de  Bouchout,  hvain  de  Meldcrt  & Go- 
defroy de  Hcllcbckc  Scnelchal.  Il  confirma  encor  durant  ledid  fiege  par 
lettres  données  à Bruxelles  iour  de  S.  lacques  de  l’an  fuldid  MCCC.  III. 
toutes  les  chartes  ft  privitoes  odroyes  par  lui  & les  predccclTeurs  à Ge- 
rard  Sire  de  Dicft  & Chaftclain  d' .Envers  Ibn  coufin  ou  à lés  anceftres; 
tefraoins  Gérard  Comte  de  Iulicrs,  Arnou  Comte  de  Los  , Ican  Sire  de 
Cuyek,  & Henry  Ion  filsailhc,  leau  Berthout  Sire  de  Malines  & Daniel  de 
Bouchout  Chevaliers.  Cependant  par  la  longcur  du  fiege  les  vivres  com- 
mencèrent à faillir  aux  affieges  & y avoir  entre  eux  fi  grande  dilètte  qu’ils 
eftoient  aux  extrémités  pour  fe  rendre,  n’cuft  efté  l’advis  de  certain  habil 
homme  nommé  Coppijn,  qui  print  conlcil  d’armer  quelques  bateaux  avec 
lelquelles  il  alla  à Rupelmonde  & les  aiant  charges  de  ce  qu’il  avoit  befoia 
il  les  remena  fans  aucun  obftacle,  ccqu’auffi  il  continua  quelques-fbis.  Le 
Duc  pour  empefeher  ce  dcflein  fit  en  diligence  drelTer  en  Anvers  une  flotte 
Navale  de  Laquelle  cftoit  Capitaine  Willaumc  van  Borne  dift  Colvc, 
qui  depuis  près  Rupelmonde  obtint  une  notable  viéfoire  fut  les  Malinois  & 
frirent  toutes  leur  barques  prinfes  ; tellement  que  le  trouvants  peu  à peu  re- 
duiéLs  audelcfpoir,  ils  furent  contrainâsfè  rendre  en  mains  du  Duc  au  mois 
d’Aouftdudiéf  anà  certaines  conditions,  qui  dévoient  eftre  particularifés  par 
Godefroy  Comte  de  Vianden  & Sire  de  Grimberges,  lean  Sire  de  Cuyek, 
WauthierSired’Engien,  Arnou  Sire  deW.ilhain  & Gilles  Berthout,  lefquels 
eftants  fur  ce  aflemblées  (fans  le  Sire  d’Engien  occupé  à d’autre?  afiâires)  or- 
donnèrent par  forme  de  compofition  les  articles  fuivants.  Que  toute  guerre 
qiicftion  & dilcord  efmeu  entre  le  Dnc  & lean  Berthout  Sire  de  Malines 
d’une  part  & ceux  de  la  ville  de  Malines  d'autre  demeureroient  alTopis  & 
appaifés  comme  auffi  toutes  morts,  conflagrations,  prinlcs  & autres  hoftili- 
tes  advenues  d’une  part  & d’autre  durant  ladiûe  guerre  fans  autre  iâtisfâ- 
éfion.  Touchant  les  raraparts  & portes  de  ladiéfe  ville  ils  déclarèrent  n’en 
pouvoir  ordonner  aucune  chofe,  puis  que  par  le  compromis  le  Duc  les  avoir 
refervés  en  les  mains  pour  en  faire  là  volonté.  Quant  à la  conftitution  des 
nouveaux  Efehevins  à faire  routs  les  ans,  les  arbitres  ordonucrent  quccelafb 
ferait  félon  le  contenu  dudiéf  compromis.  Que  toufs  dommages  fbufîcrrs 
par  les  bourgeois  qui  s’eftoient  abfentés  de  la  ville  à la  contemplation  du 
Duc  ou  de  Ican  Berthout  durant  celle  guerre,  fèroient  amendés  &reftitués 
par  ceuxde  Malinesdans  le  terme  de  trois  ans;  feavoir  chafenn  an  untiersde 
leurs  dommages  à commencer  à la  S.  Remi  lors  inftantc.  Si  depuis  l’accord 
quelque  mort  ou  prinfc  de  biens  cftoit  arrivé,  le  Duc  & Berthout  le  dé- 
voient amender.  Ceuxde  Malines  devoientdonner  au  Duc  & à Ican  Berthout 
la  Ibmmc  de  cent  mille  livres  payement  de  Brabant  la  monnoyc  du  Duc 
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nommée  Torre  à XVI.  dcoicrsi  fcavoir-eft  à la  S.  Lambert  prochaine  en  un 
an  feife  mille. delüiétes  livres,  & de  la  en  avant  quatorfe  ans  de  liiite  fix 
mille  Livres  annuellcmcmcnt  tonsjours  à la  S.  Lambert  pour  entier  payement 
de  ladiéte  fomrae  de  cent  mille  livres.  Outre  ce  dévoient  encor  ceux  de 
Malines  recompcnlbr  les  dommages  foufTerts  par  Madame  Alix  de  Guincs 
merc  de  Icau  lierthout , en  tant  & fi  avant  comme  elle  les  pourat  monllrer 
& vérifier.  Et  de  tout  ce  furent  depefehées  lettres  en  date  famedi  devant  la 
S.  Lambert  XIV.  d'Oélobrc  de  l’an  MCCC.  III.  foubs  les  féels  defdiûs 
arbitres.  Le  Duc  avant  d’entrer  en  la  ville  de  Malines  fit  abbatre  la  porte 
qui  meine  vers  Bruxelles  & fit  mettre  par  terre  quelques  toiles  du  rampart, 
& le  retic  de  leurs  murailles  qu’elloicnt  demeurés  à la  volr)nté  du  Duc 
ils  les  rachapterent  à grolTc  lomme;  & par  ce  moyen  furent  ceux  de  ladiélé 
ville  rcceus  en  grâce  Sc  reduiéls  à obeiflancc.  L’on  tient  que  la  procclîion 
qui  le  faiél  illec  mercredi  apres  les  Palques  procédé  dulveu  public  qu’ils 
firent  veille  des  Palques  comme  nous  avons  di(S  à leur  Patron  S.  Rumold,  à 
qui  ils  atribuerent  la  gloire  d’avoir  fouftenus  un  fi  long  fiege,  & avoir  efté 
tires  des  anxiétés  & miferes  ou  ils  le  trouvoient:  les  Papes  lean  XXII.  en 
l’an  MCCC.  XVI.  & Nicolas  V.  en  l’an  M C C C C.  L.  ont  efiargi 
plufieurs  indulgences  à ceux  qui  fc  trouveroient  en  ladiéle  procclîion,  la- 
quelle fc  fouloit  faire  en  trelgrandc  dévotion , car  toute  la  bourgeoifie  mar- 
choient  habillés  en  linge  blanc  telle  & pieds  nuds  félon  qu’ils  avoient  vo- 
iles, mais  ils  ont  de  ce  obtenu  dilpcnfation  du  S.Sicgc  pour  l’inclcmcnce  de 
la  lailbn. 

Adolfdc  Waldcck  Evcfque  de  Licge  ellant  trcIpalTé  le  XIII.  de  Décem- 
bre de  l’an  MCCC.  II.  le  fiege  Epifcopal  apres  quelques  contentions  fiit 
donné  à Thibaut  frère  de  Henry  Comte  de  Bar,  lequel  ellant  derenu  à 
Rome  pour  quelques  affaires  commit  le  gouvernement  de  l’Evcfché  à fes 
frères  lean  Sire  de  Puilbye  & Pierre  Sire  de  Pierrefort,  qui  fc  contentoient 
allés  peu  de  voir  la  ville  de  Malines  en  mains  du  Duc,  & par  toutes  Voyes 
chcrehoient  oceafion  de  tcfmoigner  leur  raelcontcntemcnt , & par  ainfi  au 
mois  de  luillct  de  l’an  MCCC.  IV.  le  Sire  de  Puifoye  foubs  quelque  pre- 
texe  vint  mettre  le  fiege  à la  ville  de  Macllricht  du  collé  deWyck.  Le  Duc 
y envoya  en  diligence  le  SircdeCuyk&  quelques  Chevaliers  de  remarque, 
qui  avec  les  bourgeois  défendirent  fort  bien  la  ville,  mais  le  malheur  voulut 
que  Henry  fils  ailné  du  Sire  de  Cuyek  fut  tué,  d’une  llefche  en  certain  ren- 
contre, ccquclcsnoUrcs  fentirentgrandement,  par  ce  qu’il  clloit  brave  Che- 
valier & de  grande  attente,  mais  là  mort  fut  bien  vengée,  car  ce  jour  la  les 
Liégeois  lailîerent  grand  nombre  de  leurs  à l’alîàut;  d’ailleurs  le  Sire  de 
Pierrefort  menant  quelque  renfort  vers  l’armée  de  Ibn  frere  fut  dclâiA  & 
prinspar  le  Sire  do  Rivière:  une  autre  troupe  des  nollrcs  tirant  vers  l’Haf- 
baingfatrencontrée&mife  en  defroute  à Latines  par  lean  SiredcHarducmont 
& Arnou  Ion  frere.  Cependant  le  Sire  de  Puilbye  voyant  qu’il  perdoit  temps 
devant  Macllricht  marcha  avec  Ibn  armée  vers  le  Brabant  & brulla  quelques 
villages  devers  Hannut;  nollrc  Duc  s’ellant  aulTî  mis  en  campagne  vint  lo- 
ger entre  Hologne , Vmal&  la  Cauchic  en  intention  de  le  combatre  au  retour, 
mais  lcdiél  Sire  de  Puifoye  print  autre  chemin  par  ou  les  nollres  mirent  le  feu 
à quelques  villages  dans  le  pays  de  Licge. 

Les  Flamans  ayants  le  courage  enflé  par  la  viiftoire  obtenue  en  l’an 
MCCC.  II.  près  Courtray  entreprindrent  envers  ce  temps  la  conquelle  des 
nies  de  Selandc,  Icavoir  cil  W'alchrc,  Scouwen,  Suyt  bcvelande,  Nort-be- 
vclande,  Borfcle,  &c.  à quoi  lean  Sire  de  R.cnelTe  & Wollârt  Sire  dcBor- 
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fclc  les  animèrent  grandement , lit  allegoicnt  pour  raifon  fondamentale  de 
celle  entreprinfe  le  traité  de  l’an  MCC.  LVl.  dont  ci-devant  e(l  faiâ 
mention,  & auij^ucl  cftoit  conditionné  que  venant  à mourir  Florent  Comte 
d’Hollande  & la  fœur  Mehaut  enfants  de  l’Empereur  Willaume  celui  qui 
luccederoit  en  ladiâe  Comté  d’Hollande  & Ides  de  Sclande  payeroit  au 
Comte  de  Flandre  dix  mille  marcs  Ellrelins  & rclcveroit  lefdiélcs  Illcs,  ce 
que  lean  Comte  de  Haynaut  & d’Hollande  n’avoit  accompli,  & parainll 
pretendoient , que  lefdiélcs  Ifles  feroient  dévolues  au  Comte  de  Flandres 
comme  à leur  direét  Seigneur;  enliiite  dequoi  le  Comte  Gui  les  avoir  ja 
données  à fon  fils  Gui  de  Flandres  Sire  de  Petegem  & Ronlè  pour  l’clla- 
bliflemcnt  de  qui  celle  guerre  le  dévoie  entreprendre  ; & ,à  fin  de  la  faire 
avec  plus  de  commodité  , lcdiél  Sire  de  Petegem  & le  Comte  de  Namur  Ion 
fterc  traiélerent  quelques  conditions  avec  nollrc  Duc,  qui  elloit  aulTi  en 
diflêrcnce  avec  lediél  Comte  d’Haynaut  pour  l’hommage  qu’il  pretendoit  de 
Zuyt-Hollande.  Les  préparations  le  failbientà  l’Eclulc&  cnl’llle  deCalànt, 
d’ou  l’armée  Flamande  palTa  en  Walchre,  conduiéle  par  lediél  Sire  de  Pete- 
gem, qui  defja  fe  qualifioit  Comte  de  Sclande,  Willaume  Comte  d’Ollrc- 
vant  fils  aifné  du  Comte  de  Haynaut,  voulant  empelcher  la  dclTcntc  des 
Flamans,  fut  en  un  iour  deux  fois  mis  en  déroute,  la  première  à ter  Verc& 
l’autre  à Arnemude,  par  ou  le  Sire  de  Petegem  pourliiivant  le  cours  heureux 
de  les  armes  print  la  ville  de  Middclbourg,  & alla  mettre  leficge  àSiriclceou 
le  Comte  d’Ollrevant  s’clloit  retiré  avec  hon  nombre  de  chevaliers,  tellc- 
mcntque  la  Ville  fut  bien  defenduë  pendent  fix  fepmaines,  au  bout  defqucls 
l’on  trouva  moicn  d’arrcller  trêves  pour  un  mois , pour  entretant  traiéler 
ultérieurement  de  la  paix.  Tandis  que  le  Sire  de  Petegem  advancoit  ainfi  fesi 
conquellcs  en  Sclande,  le  Comte  de  Namur  ne  fit  de  moindre  progrès  fur  les 
François  ; car  il  print  la  ville  de  Theroane  & autres  places  en  la  Comté 
d’Arthois,  de  Ibrteque  le  Roy  de  France  trouva  bon  d’accorder  aulTi  une 
treve  laquelle  devoit  commencer  au  mois  d’Oélobre  de  l’an  MCCC.  III.  & 
durer  jufques  au  mois  de  Maij  de  l’an  MCCC.  IV.  pendant  laquelle  Ibubs 
bonne  caution  le  Comte  Gui  fut  relaxé  pour  aller  voir  fa  Comté  de  Flandre 
ou  ellant  arrivé  le  Sire  de  Petegem  prelTa  tellement,  que  l’on  rclôlut  d’em- 
bralTer  entièrement  la  guerre  d’Hollande.  Nollre  Duc  félon  les  convenances 
traidés  devoit  aulTi  s’armer,  mais  il  ne  fccut  élire  fi  toll  en  équipage,  par  ce 
quepluficursde  fes  fubieéls  jugeoient  celle gucrrcmalfondée  comme  n’ellaut 
pour  le  bien  de  l’cllat  ou  pour  vengeance  de  quelque  injure  ou  outrage  Ibuf- 
fert,  mais  fimplcment  procuré  à la  contemplations  du  Flaman,  & parainll 
quelques  principaux  Seigneurs  remonllrcrcnt  au  Duc  que  l’hommage  de 
Zuyt-Hollande  qu’il  pretendoit  lui  élire  deu  avoit  cllé  abibluement  quitté  au 
Comte  Florent  d’Hollande  par  le  Duc  lean  Ibn  pereen  l’an  MCC.  LXXX. 
& qu’il  Icroit  bien  mieux  de  pourfiiivre  le  droiâ  que  nos  Ducs  avoient  lur  les 
terres  de  Selande  fitués  entre  la  Meufe  & l’Efcaut  que  les  Flamans  convoi- 
toient  contre  tout  droiâ;  mais  ces  raifons  ni  autres  ne  Iccurent  détourner  le 
Duc  de  fon  entreprinlc,  & à fin  de  donner  quelque  appailcment  aux  cllats  de 
les  pays  il  déclara  par  les  lettres,  que  le  fecours  qu’en  celle  guerre  il  tireroic 
d’eux  foroit  fans  obligation  à comme  venant  de  leur  propre  mouvement  & 
volonté  ; en  fin  le  Duc  fc  mit  en  campagne  & d’abbord  print  la  ville  de  Ger- 
trudenberge,  & pallânt  la  Meule  occupa  toute  la  Suyt-Hollandc  & mit  le 
ficge  à la  ville  de  Dordrecht,  mais  d’ailleurs  en  nollre  armée  y avoit  une 
cherté  fi  exrrcmeque  le  pain  fe  vendoit  vingtfois  plus  que  la  valeur  ordinaire, 
& avec  ce  Nicolas  Sire  de  Putte&Strijen  ayantjoinélquelques  forces  fit  mine 
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de  vouloir  occuper  l'cndroicpar  ou  on  menoit  les  vivres,  ce  que  fut  caufèque  Je  ar  i: 
le  Duc  pour  ne  point  tomber  en  extrémité  abbandoiini  le  ficge  & retourna  Due. 
en  fbn  pays  afles  peu  content.  Les  armes  des  Flamans  curent  meilleur  fucces 
' mais  pire  fin,  car  du  commencement  ils  obtindrent  une afTcsfignalée  viftoire 

en  Duvclandc,  ou  ils  firent  prilonnicrs  Gui  Evcfquc  d’Virccht  trere  au 
Comte  de  Haynaut , Engclbert  frère  au  Sire  de  Homes  & autres,  de  la  ayants 
allicgc  en  vain  Zicricicc  pour  la  deuxiermc  fois  ils  pafTcrcnt  eu  la  Nort-Hol- 
lande,  laquelle  ils  reduirent  à leur  volonté  à peu  de  refificnce , mais  apres  la 
rctraiéfc  de  nollre  Duc  le  Sire  de  Putte  vint  rencontrer  le  Sire  de  Petegem 
près  Itclmonde  Se  le  mit  en  dclârroy  ; W itte  Sire  de  Hamftcde  Baflard  d’Hol- 
lande mit  lémblablement  en  pièces  quelques  troupes  de  Flamans  à Hilicgom, 
par  ou  les  villes  de  Delft,  Leyden , Goude,  Scoonhoven  & autres  s’advance- 
rent  de  prendre  les  armes  & challcrcnt  les  garnilbns  que  les  Flamans  y 
avoient  rais,  tellement  qu’en  peu  de  iours  toutes  ceS  conqueftes  allèrent  en 
fumée.  Le  Sire  de  Petegem  Prince  courageux  ne  voulut  pour  tout  cclaquitcr 
la  proye  lâns  en  retenir  quelque  bonne  pièce,  & par  ainfi  aiant  amafic routes 
fes  forces  il  alla  pour  la  troificfinc  fois  mettre  le  ficge  à Siricf'ce:  Le  Comte 
d’Oilrcvant  d’autre  cofté  voulant  fccourir  les  liens  drcITa  une  armée  navale 
accompagnécdcquclqucs  gallcres  que  lcRoy  deFrancelui  avoir  envoyé  foubs 
le  Capitaine  Renier  Grimaldi , & vint  iour  de  S.  Laurent  andiéf  an'  MCCC. 

IV.  charger  avec  telle  valeur  fur  la  flotte  des  Flamans  quelle  fût  entièrement 
defàiéte,  & fut  le  Sire'dc  Petegem  prius  par  lediél  Grimaldi  ,qui  l’envoya  à fbn 
maillre  le  Roy  de  France  pour  tenir  compagnie  à fesfirefes  le  Comte  de 
Nevers  & le  Sire  de  Tenremonde  qui  lêtrouvoicntaux  priions  dudiâ  Roy. 

VtrJrtJt  Par  lettres  données  icudi  apres  les  Pafqucs-clolês  de  l’an  fufdiift  MCCC;  Pretm 
donna  a Henry  de  Meldert  Chevalier  tout  les  cens  qu’il 
avoir  aux  villages  de  Mccrhout&  Vorll  iniques  à lalbmmc  de  XIX.  ou  XX. 
livres  ; refervant  a lui  la  haute  iuflice  illcc,  & ce  en  reconipcnfc  & làtislà- 
Mtldcrt.  âiou  de  cent  livres  q'jc  le  Duc  avoir  promis  audiéf  H.  de  Meldert  quand  il 
lui  donna  l’ordre  de  Chevalleric,  & d’autres  quatre  cents  livres  qu’il  lui 
cttoit  d’ailleurs  redevable,  tcimoins  Henry  fils  aifnc  au  Sire  de  Cuyek , Re- 
nier diéf  Kaetzfoen  Chevaliers.  Willaurac  dcHerlaer,  Lionnet  de  le  Men- 
nen , & Wauthicr  de  le  Chappelle.  C’eft  chofe digne  d’efirc  ici  remarquée, 
r^rjreài  que  les  Princes  donnoient  ci-devant  le  noble  degré  de  Chevalterie  de  leur 
Chevaltf  propre  avec  grande  Iblenuité  & ceremonie,  & bien  fouvent  en  quelque 
occafion  de  bataille  ou  combat,  &comme  l’on  peut  voir  ici  ordinairement  ils 
honoroient  les  nouveaux  Chevaliers  de  quelque  don  ou  libéralité  gracieufe  , 
félon  les  mérités  8t  qualités  des  perlonnes  ; maisccfle  couflumeat  eflé  abolie 
depuis  que  la  confufion  at  introduiél  nouvelles  loix. 

Eftants  les  trêves  finies  entre  les  François  & Flamans  le  Comte  Gui  re-  Miytr. 
tourna  en  France  félon  fà  promelTc,  & fé  preparoit  chafeun  pour  recommen-  Omiegnfl. 

' cer  la  guerre  ; nollre  Duc  & fa  tante  la  Roync  Marie  propofoient  divers 

moyens  d’accord , mais  rien  ne  plailbit  au  Roy , car  cefl  l’ordinaire  des  Prin-  < 

CCS,  que  celui  qui  à le  deffus  nepreflc  fiicilemcnt  l’oreille  à compofition, 
fraiilJ  vrai  dire  l’advantage  des  François  eftoit  très-grand,  car  ils  avoient  les 
entre  Ict  meillieures  villes  de  la  Flandre  Gallicane,  & les  perlonnes  du  Comte&trois 
FUmeni  fes  fils  en  leurs  priions  avec  grand  nombre  d’autres  principaux  Seigneurs 
juPays,  tellement  que  pour  parvenir  à une  paix  il  fàlloit  accepter  telles 
conditions  que  la  neceffité  contraignoit  d’admettre  , lefquelles  finalement 
furent  modérées  en  cefle  façon.  Que  les  Comtes  de  Flandres  & de  Nevers 
fèroient  rellablis  en  leurs  pays.  Que  les  prifonniers  d’une  part  & d’autre  fc- 
( Tom.  I.  Xxxx  roient 
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]CAH  a.  loicDC  mis  CD  liberté.  Que  les  Flamans  payeroient  ccrcatne  amende  laquelle 
Duc.  toutesfois  ne  pouvoir  exceder  la  rommede  huiâ  ceiic  mille  livres.  Que  le 
Roy  retiendroir  en  fes  mains  les  villesdc  Lifle  & DoUay  iuiques  à ce  que  les 
articles  de  ce  traidié  feroiciit  accomplis.  Et  pour  la  taxation  de  la  luldiftc 
amende  & autres  compofitions  à Ëiirc , (croient  efleus  quatre  perlbimes  de 
chaique  codé , dcccpcndant  le  Roy  retiendroir  le  Comte  de  Nevers  ;& par- 
mi cesarticles  (ut  ieComtcGui  relaxe, mais  comme  il  le  difpofoit  de  retourner 
enibn  pays  il  tomba  malade  & trcÿaHâà  Compeigne  le  VII.  du  mois  de 
Mars  de  l’an  MC CC.  IV.  eagé  pade  les  quatrevingts  ans.  Le  Comte  de 
Nevers  Ion  fils  en  ayant  les  nouvelles  à Bourges  en  Berry  prclî'a  chaudement 
'3°4-  pour  accommoder  les  poinéts  refcrvés  au  traiâë  fuidiâ  , & furent  pour  ce 
'ètm.  ‘ (aire  defignes  de  la  part  du  Roy  Louis  Comte  d’Evreux  Ibn  frere,  Robert  Duc 
Msrt  Jm  de  Bourgogne , Amé  Comte  de  Savoye  & lean  Comte  de  Dreux  ; & du  codé 
CiMt  de  Flandres  leau  Sire  de  Cuyek,  lean  de  Gavre  Sire  d'Elcomaix,  Gérard 
d’Engien  Sire  de  Sonegem  & Gérard  de  Gand  diâ  le  Diable,  lerquelsefiants 
ijof.  aflêrablés  à Achics  fur  Orange  au  mois  de  luing  de  l’an  MCCC.  V.  arre- 
fterent  finalement  les  articles  enlùivants.  Que  les  Flaraans  alfigncroient  au 
Tréia/.  R°y  vingt  mille  livres  de  rente  perpétuelle  en  la  Comté  de  RhcccI,  & avec 
ce  lui  payeroient  quatre  cents  mille  livres  uncfbis  es  quatre  années  lors  pro- 
chainement (uivantes.  Qu’ils  envoyeroientau  ferviceduRoy  fix  cents  hom- 
mes d’armes  Flamans  bien  équipés  pour  on  an.  Que  le  Roy  pouroic  chafiiei 
trois  mille  perlbnnes  de  la  ville  de  Bruges  & du  Franc,  les  envoyant  en  pèle- 
rinages mille  d’iceux  outre  mer  & deux  mille  pardeca  la  mer.  Que  les  Fla- 
mans dans  la  S.  lean  de  l’an  MCCC.  VIL  dévoient  abbatre  les  murailles 
& fortifications  des  villes  de  Gand , Bruges,  Ipre,  Lillc&Douay,  fans  les 
pouvoir  reballir  fans  l’adveu  du  Roy.  Que  le  Comte  de  Flandre  ni  aucun 
Seigneur  de  ce  Pays  ne  pouroit  de  la  en  avant  (ècourir  ni  maintenir  aucun 
ennemi  de  la  couronné  de  France  pour  quelle  caufe  que  ce  fut , ni  prendre 
alliance  ou  confédération  avec  eux  , foubs  peine  que  le  Comte  forfiurat  fa 
Comté  au  profiâ  du  Roy  pour  autant  & fi  avant  quelle  cil  de  lui  mouvan- 
te. Que  pour  aflcurancc  de  ce  traiâé  les  Flamans  mettroient  en  mains  du 
' Roy  les  villes  &Cha(lellainies  de  Lifie,  Douay  & Bethune,  avec  les  Cha- 
fléaux  de  CalTêl  & Courtray , jufqucs  à ce  que  les  articles  de  ce  traiâé  lè- 
roient  entièrement  accomplis.  Qu’en  celle  compofition  (croient  comprins 
touts  les  confédérés  d’un  codé  & d’autre, hors-misIeComtcdeHaynaut  pour 
autant  que  touche  la  querelle  qu’il  y at  entre  lui  & les  Flamans  pour  les  ter- 
res de  Sclande.  Et  combien  que  ces  points  cfloient  fort  exorbitants  & gran- 
dement an  defadvantage  des  Flamans  toutesfois  ils  furent  (ignés  par  les 
meilleures  villes  8c  depuis  confirmés  par  leur  nouveau  Comte,  qui  defiroii 
fl  extrêmement  de  le  voit  en  liberté,  que  mettant  à part  toute  confideration  il 
iura  de  les  tenir  fur  peine  d’excommunicatioo  à encourir  if  fi  falfâ  , de  la- 
quelle il  ne  pouroit  eftrc  relaxé  ni  abfoubs  fans  la  volonté  do  Roy  & de 
tout  ce  demeurèrent  refpondants  envers  lediâ  Roy  noftre  Duc  nepveu  du 
Comte  Robert, Henry  Comte  de  Luxembourg,  Willaurae  de  Flandre  Sire  de 
Tenremonde& Alix  Dame  de  Nellelà  (èmme , Philippe  de  Flandres  ComKde 
Thiette  & lean  de  Flandres  Comte  de  Namur. 

1306.  En  l’an  MCCC.  VI.  s’clleva  en  la  ville  de  Bruxelles  une  commotion  Divas. 
^rMsUts  entre  les  perlbnnes  des  lignages  patriccs  nobles  d’une,  & la 

’’  communauté  d’autre,  & paflà  le  defortire  fi  avant  que  fans  avoir  elgard  à 
la  prelênee  de  la  Duchefle , quelques  outrecuidants  ravageront  les  mailbns 
d’aucuns  Patrices,  & conflituérent  un  nouveau  Magillrat  à leur  fimtafie. 
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Le  Duc  qui  eiloic  à ter  Vueren  fut  aiïës  iudigne  de  celle  témérité  &fit  t- 
aflèroblercn  diligence  quelque  forces»  Vilvorde,  ce  qu’eftant  entendu  pat  Dut' 
les  mutins  ils  coururent  aux  armes  & comme  des  infenlcs  tirèrent  rers  Vil- 
vordc  à bannicre  dclployéele  premier  iour  du  mois  de  Maij  audiâ  an  t mais 
citants  rencoutres  par  quelques  troupes  du  Duc  il  furent  chargés  fi  vivement 
qu’ils  prindrent  la  fuite.  Le  Duc  entra  le  mel'mc  jours  à Bruxelles  & apres 
s'eltre  du  tout  particulièrement  informé,  il  ordonna  au  mois  de  luing  ces  arti- 
cles. Premicrcmcnt  il  conlirma  touts  les  privilèges  oéfroyés  auldiétes  fa- 
milles Patrices  pat  Ibu  pere,  Ave,  ou  autres  fes  prcdecelTcurs  Réordonna. 

Que  tours  les  ans  huiéf  iours  avant  la  Sainâ  lean  lcroient  cfleus  lèpt 
Elchevins  hors  des  Icpt  lignages  Patriccs-Noblcs , feavoir  clt  Ser-Hugs  , 

Su'crts  , s’Lceus,  Rodenbeke,  Ser-Roclofs , Vten-fteenwege  & Couden- 
berge  , laquelle  elcéfion  le  feroit  par  les  Elchevins  qui  Ibrtoicnt  de  l’Ef- 
chevinage:  Le  Duc  toutesfois  ne  ferat  tenu  de  fuivre  ladiâe  eleâion,  ains, 
pourat  changer  s'il  lui  plaill , moyennant  que  les  pcrlbnncs  conllituer 
foyent  !des  mefmcs  lignages.  Que  le  commun  d’aucun  particulier  mcllicr  ne 
pourront  mettre  aucune  impofition  ou  taxe  fur  leurs  luppoBs , iàns  l’advcu 
des  Efehevins.  Qucceux  de  la  communauté  quitteront  les  armes  à la  volon- 
té du  Duc.  Que  touts  privilèges  obtenus  par  la  communauté  depuis  l’au 
MCCC.  III.  feront  abolis  & annullés.  Que  l’adminillration  de  l’holpiral  de 
S.  Nicolas  demeurerat  au  MagiBrat  pour  le  foulagcment  des  Patrices  pau- 
vres. Qu’aucun  ne  fe  mettrat  en  armes  pour  défendre  d’autre  que  de  Icspa- 
rents.  Que  les  tilTerants  & foulions  principals  autheurs  de  celle  fedition 
ibrtiront  de  la  ville  du  moins  ceux-la  qui  feront  trouvés  coupablés.  Que 
l’Amman  de  ladiâe  Ville  en  cas  de  femblabic  révolté  ferat  tenu  de  fecondot 
les  Nobles  Patrices  avec  fes  Sergeants.  Et  furent  les  lettres  fur  ce  depef- 
chées  féellées  par  Ips  Princes  Barons  & Chevaliers  fous  nommés  feavoir  ell 
Gérard  Comte  de  luliers  Sire  de  Sichene,  Arnou  Comte  de  Los  de  Chiny 
& de  Duras,  lean  SircdcCuyck,  Florent  Iferthout  Sire  de  Bcriaer,  RaBe 
Sire  de  Lidekerkc  & de  Breda,  Gérard  de  Diell , Gérard  de  Wefcmacle 
Site  de  Berges  lur  Zoom  & Woude,  Gérard  Sire  de  Rotfelaer,  Arnou  Sirç 
deWefemaelcMarelchal,  Otronde  Cnyck  SiredeZéethem,  leandcLovain 
Sire  de  HerBal,  Gilles  Berchout  Sire  de  Matines  , Daniel  de  Bouchout, 

Henry  de  Wauge  Senefchal,  Iwain  de  Meldert  & Wouthier  de  Winegera. 

Au  mois  de  Septembre  de  la  mefme  année  MCCC.  VI.  le  Duc  ordomu 
pour  ceux  de  Lovain , que  toutes  les  fois  que  quelque  dilTcntion  populaire 
viendroit  à s'efmouvoir  en  ladiâe  ville , que  la  cognoiflànce  & modéra- 
tion d’icelle  demeureroit  aux  Elchevins  & ceux  du  Confeil  Illcc. 

Encor  en  l’an  fufdiâ  MCCC.  VI.  lean  de  Morsbach  Chevalier  par  fes  Prmtf 
lettres  rectum  d’avoir  reccu  de  noBre  Duc  deux  cents  livres  noirs  tournois, 
pourlclquelles  il  doit  aBîgner  une  rente  de  vingt  defdiâcs  livres  lur  quelque 
bien  alleu , qu’il  ferat  tenu  de  prendre  en  Bef  & en  ferat  homme  lige  au  Duc 
contre  un  chafeun  hors- mis  l’Eglife  du  Liège. 

Le  Duc  traiâa  en  ccBe  mefme  année  le  lendemain  de  S.  Gilles  confede-  Prm  ti 
ration&  amitié  avec  Henry  de  Virnembourg  Archevefque  de  Cologne,  tef  f‘î-  *îv- 
moins  Gérard  Comtede  luliers,  Everard Comte  delaMarcke,  Robert  Comte 
de  Virnenbouig  8r  lean  Sire  de  Cuyek. 

Il  confirma  en  l’année  enfuivante  MCCC.  VII.  iour  de  S. Martin  en  Prne:*s 
hiver  i Wauthier  de  Rode  Abbé  de  S.  Bavon  â Gand  toutes  les  concclTîoas 
& immunités  oâroyéésà  fon  Eglilè  par  le  Duc  Henry  I.  doibs  l’an  MCC. 

XXIII.  à quoi  lurent  prefents  Gui  de  Flandre  Comte  de  Sélande  Sire  de 
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JE  A K i,  Pctcgem,  Florent  Bcrthout  SircdcBcrlacr,  OttondcCuyck,  Daniel  de  Bou- 
Duc-  chout&DanieldeGore  SencIchaldcBrabantChevaliers. 

Ptixem-  loan  d’AvefnCS  Comte  d’Haynaut  Sc  d’Hollande  cftant  tref|>a(ré  le  XII. 
treBrai.  de  Septembre  de  l’an  MCCC.  V.  euft  pour  fucccflcur  Willaume  l'on  fils, 
Jjqygi  jugeant  que  la  paix  lui  convenoit  plus  que  la  guerre , trouva  moyen 
de  s’accommoder  avec  uoftre  Duc , & pr  enlcmble  firent  certaine  coin- 
pofition  par  laquelle  fut  diiS , que  touts  les  valTals  du  Comte  d’Hollande 
qui  avoient  Icrvi  au  Duc  es  guerres  palîces  feroient  reftitués  en  leurs  biens 
& auroient  entier  pardon  de  tout  ce  qu’ils  pouroient  avoir  meljitins. 
Que  toutes  chartes  fur  lelquellcs  réciproquement  le  Duc  & le  Comte 
vouloicnt  fonder  leurs  querelles  & pretenfions  Icroient  annucllécs  & 
rendués  aux  parties  refpcdlivemcnt , & fpecialemcnt  promit  le  Duc  de 
rellitucr  audidt  Comte  les  lettres  qu’il  avoir  touchant  l’hom  nage  de  Suyt- 
Hollandc,  que  le  Duc  avoir  prétendu,  renonçant  à ladidlc  pretenfion  en 
faveur  dudiâ  Comte  & de  ce  furent  delpcfchés  lettres  à Mons  en  Hay  iiauc 
le  X.  du  mois  d’Avril  de  l’an  fuldidl  M CCC.  V 1 1. 

Ddat  Hugue  de  Chalon  Evcfquc  de  Liège  avoir  doihs  l’an  MCCC.  tranf- 
^•«r  Ma-  porté  à noftre  Duc  les  Villes  de  Malincs  & Hcyflc  avec  ce  qu’en  dépend  à 
limr,  y certaines  conditions  rapportées  au  large  d-delTus,  mais  Thibaud  de  Bar 
HtyPa-  fijccedé  au  fiege  Epifcopal  réclama  celle  donnation  comme  faiélefans 

authorité  Papale  & fans  l’adveu  du  Ch.apitre , f<  parainfi  la  debaroit  de 
nullité,  dilànt,  que  l’Evefque  ne  pouvoir  avoir  donné  au  Duc  que  l’admini- 
llracion  ou  ufu-fruia  defdiû  biens  & terres  pour  le  temps  de  là  rcfidence  , 
laquelle  aufli  efloit  venue  à ceflcr  par  la  trannation  de  fa  perfonne  au  fiege 
Archi-Epifcopal  de  Belknçon  : nollre  Duc  qui  extrêmement  defiroit  retenir 
la  ville  de  Malines  , fit  le  lourd  à toutes  ces  railùns  , alléguant  que  le 
tranfport  à lui  faiâ  par  l’Evefque  Huguc  n’efloit  une  alienation  formelle , 
ains  une  concelîion  temporelle  pour  trois  degrés  de  fiiccc.Tîon , & que  la 
propriété  & domaine  ablolumcnt  deracuroit  à l’Eglilc  de  Licgc,  de  laquelle 
les  biens  n’elloicnt  par  ce  aucunement  diminués , ains  pluftoft  augmentés , 
& que  le  contrat  s’eftoit  faiél  en  faveur  de  ladiéle  Eglifc  & à la  charge 
du  Duc,  qui  devoir  reftitucr  de  eftablir  les  anciens  droicls  & prééminences 
que  ladiéle  Eglifc  avoitaufdiéles  villes, lefqucis  par  la  négligence  des  EvcF' 
ques  avoient  efté  ulùrpés  par  leurs  Advotles,  & parainfi  que  ce  n’elloit  au- 
tre choie  qu’une  convention  par  laquelle  le  Duc  eftoit  obligé  & charge  de 
rellitucr  apres  quelques  années  ladite  Eglilc  en  la  vraye  & reéle  polldlion 
de  fi  remarquables  biens,  dcfquels  auparavant  elle  n’avoit  eu  aucun  profiél, 
à quel  cffèéi  il  avoit  def-ia  faiél  des  grandes  dcipcnccs,  ayant  tenu  le  fiege 
à Malines  pluficurs  mois  pour  les  conferver  au  devoir  & fidelité  qu’ils  dé- 
voient à ladiâe  Eglilê  & à lui  comme  fouverain  Advoué  d’icelle.  L’Evefi- 
que  Thibaut  voyant  que  le  Duc  fe  defendoit  par  fortes  raifons,  qu’il cull aufli 
armes  de  fer  quand  on  lui  eull  voulu  contrecarrer,  lui  fit  citer  en  la  court 
à Rome  pour  y rcipondre  foubs  grofics  peines,  & combien  que  le  Duc  fè 
lcrvit  de  touts  cichappatoircs  polfiblcs,  ncantmoiiis  finalement  les  terres  de 
Malines  & Heyfle  fur  adiugées  à l’Eglilc  de  Licgc,  mais  ce  non  obftant 
le  Duc  trainoit  toufiours  & differoit  de  faire  la  rcllitution  julques  à ce  que 
le  Pape  prononça  fcntence  d’excommunication  contre  lui  & ceux  de  Ibn 
Maliaei  confcil  fi  dans  certain  terme  limité  il  ne  rendoit  Icidiélcs  villes  à Ion  droiél 
à Seigneur,  tellement  qu’ellant  contrainél  par  les  ccnfiircs  il  remit  la  ville  de 
aleLlil’!  Malincs  en  mains  de  l’Evcfquc,  qui  les  rcccut  comme  le  bon  pcrc  l’enfant 
perdu,  félon  qu’il  parle  aux  lettres  pat  lelquellcs  il  leur  oélroia  de  nouveau 
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pluncürs  privilèges,  les  attirant  par  ce  moyen  à là  dévotion:  Et  pour  entière-  Jeak  i. 
ment  s’alleurer , & ofter  toutes  queftions  & débats  qui  pouvoient  cmpcrdicr 
&■  troubler  la  paifible  poflTeirion  defdiâes  villes,  Icdidl  Evelqucfit  certain  ac- 
cord avec  Gilles  Berthout  Sire  & AdvoUe  de  Malines  par  lequel  fut  ordon- 
ne, que  la  villede  Maliues&les  Villagesde  Hevere , Mufene  iHumbeke , Leell,  DmatJ.i. 
Hcftcne.  NulantSt  Neckers-poel, avec  leurs  appendenccs  feroient à toulîours 
foubs  la  Seigneurie  & jurildiâion  des  Evelijues  & Eglife  de  Liege.  Que 
toutes  amendes,  prolidfs  & émoluments  provenants  des  ingements,  droiâs, 
libéralités  & de  toute  autre  choie  efdiétes  ville  & villages  leront  elgalement 
divilcs  entre  l’Evcfquc  & lediéf  Berthout  fauf  le  droift  de  ladite  ville  félon 
que  les  EIchevins  le  confervent.  Qiie  toutes  rentes  & cens  que  l’Evefque& 

Berthout  ont  eldiéfes  places  feront  aulfi  repartis  par  efgalc  portion  entre 
eux.  Que  réciproquement  l’unepartie  ne  pouratacqueftcraucunecholceldi- 
âes  ville  k villages  làns  l’adveu  de  l'autre,  & fi  quelque  acquelle  fe  fit  par 
au.  U I d’eux  làns  lediAconlcntcment,  elle  demeurerat  commune  à l’un  « i 
l’autre.  L’Efeoutette  de  l’Evefquc  doit  recepvoir  la  fidelitç  des  EIchevins  de 
la  ville  de  Malines  quand  belbingicrat  au  nom  dudiéf  Evelljue  comme  Seig- 
neur Sc.  au  nomdudiâ  Berthout  pour  le  droiél  qu'ily  at,  lequel  conliflequ’en 
tout  casou  l’Elcoutcttede  l’Evelque  requiert  iuftice  auldidts  EIchevins , le  Ser- 
geant  ou  Mayeur  dudiéf  Berthout  peut  s’il  lui  plaift  & il  y loir  prefent  fur  le  mef- 
me  casaulli  requérir  iuftice  & point  autrement, ne  fut  que  l’Efcoutette  de  l’E  vcf- 
quefu(nc^ligent , en  quel  cas  le  Mayeur  de  Berthout  pourat  par  trois  iours  dt 
droiâ  prelénts  leldiéis  EIchevins admonefter  lefdift  Elcoutette  de  cequ’il fa- 
ce devoir  & pOurfui  vc  la  iuftice,  & en  casderefûs  lors  & point  autrement  pourat 
Iedi(ft  Mayeur  requérir  lui  mefme  la  iuftice  aux  Elcheviris,le(quelsentelcasfe- 
ront  tenus  de  rendre  leuriugement,  fauflcdroiâdc  l’Evelque  en  l’amende  s’il  y 
en  euft.SiquelquequerelIcou  combat  s’efineut  entre  les  habitants  deldidfespla- 
ces  ou  l’Elcoutette  de  l’Evelque  ou  Ion  fubftitut  ne  fiit  prelënt , & le  Mayeur 
de  Berthout  y furvient  11  peut  oUit  les  complaintes , commander  trêves,  ar- 
refter  les  malfaiteurs  & les  emprifonner  félon  la  qualité  du  délit,  mais  ils 
doivent  eftre  traités  en  iuftice  à la  fcmonce  de  l’Èfcoutettc  de  l’Evelque  & 
iugement  des  EIchevins.  Tout  ce  que  ledit  Berthout  tient  & pofledé  , ou 
lui  & les  fuccelTeurs  pouront  à l’advenir  polfeder  en  ladite  ville  & villa- 
ges , ils  le  doivent  tenir  en  fief  des  Evefques  & en  eftre  leurs  hommes  liges. 

Et  parmi  ce  ledit  Evcique  de  l’adveu  k volonté  du  chapitre  de  Ion  Eglilè 
promit  en  bonne  foi , que  pour  nul  cas  lui  ni  lès  fuccelTeurs  ne  chargeront, 
engageront , donneront  ou  vendront  ladite  ville  de  Malines  ni  les  villages 
fuldits,  ains  qtl’il  les  conferveront  & maintiendront  en  toutes  les  libertés 
& Frànchifcs  comme  ils  tiendront  & doivent  tenir  les  autres  bonnes  villes 
de  l’Evefché  de  Liege,  & que  de  tout  leur  pouvoir  il  aftlfteront  8c  défen- 
dront les  bourgeois  & habitants  de  toute  iniure  8c  outrage.  Et  Gilles  Bert- 
hout recognut  tout  ce  que  defifus  pour  lui  & pour  lès  fuccellèurs  & promit 
de  le  tenirbon  & ferme.  Et  déclara  l’Evefque  bien  expreflèment,qucfon  in- 
tention n’eftoit  d’oéfroier  audiâ  Berthout  autre  iurildiâion  ou  Seigneurie 
efdiétes  places,  que  celle  que  nuëment  les  paroles  ci-dellus  exprimas  lon- 
nent  & fignifient.  Et  promit  lediéè  Berthout,  quequandlui  & lès  lucceftêurs 
relèveront  leldiâs  fiefs  de  l’Evefque,  qu’ils  inreront  de  ne  prétendre  ni  oc- 
cuper par  eux  ni  par  autrui  cholè  quelconque  de  la  Seigneurie  eldiâs  lieux , 
làuf  ce  qn’exprellèment  leur  eft  concédé  par  ce  prefent  traiâé,  & qu’ils  ne 
Vendront,  engageront  ou  changeront  en  tout  on  en  partie,  à perpétuité  ou 
à temps  les  droiâs  qu’ils  ont  en  ladiéfe  ville  & villages , Ibubs  peine  de  perdre 
Tom.  1.  Yyy  y & 
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. & avoir  forfàid  leurdift  fief.  Et  quant  à l’aflTiftcncc  tant  ofTcnfivc  que  de- 
fénfivc contre  lesennemisde  l’EgUlêde  Licge,  lcdi<Ü  Berthout  ni  les  lue. 
ccfTcars  n'en  feront  exeufes  i l’occafion  d’aucun  fief  tenu  ou  à tenir  de  quel 
Seigneur  que  ce  (oit,  ni  aulTi  s'en  pouront  exeufer  ceux  de  Malinesà  rai- 
Ibn  d’aucune  ligue  traidlcc  avec  aucun  Seigneur  voifiu  ou  ami  ains  lcronc 
à ce  tenus  lêlou  leur  pofiibilitc  Sc  fituation  de  leur  terroir,  auquel  les  Evef- 
ques  devront  avoir  etgard,  & en  touts  cas  ils  feront  tenus  de  taire  ce  quefur 
ce  leur  ferat  ordonné  par  le  Chapitre,  Chevaliers,  confeil  deleurville&desau- 
tres  bonnes  villes  de  l’ErcIche  de  Liege  clfanrs  afiemblcs  par  forme  d’Eftac 
comme decouttume.  Etdetoutce  furent dclpcfchccs  Icttreslclcndcmain  de  la 
S.André,  del’anMCCC.  VIII.  léelléesparlediâEvefquc,  lediâ üilIcsBertr 
bout,  Arnou  Comte  de  Los  8£dcChiny&Iescommun-maifttes,  Efchcvinsi 
lurcs,  Conlcil&  toute  la  communauté  de  lavilledcMalincs. 

L’Empereur  Albert  d’Auftricc  fut  pitoiablement  tue  le  premier  iour  de  smt.  Al- 
May  dudiâ  an  MCCC.  Vlll.  par  lean  Prince  de  Bohême  fils  de  Ion  frère  i^'tAri. 
aifné,  Sc  en  là  place  fut  elleude  commun  accord  Henry  Comte  de  Luxemr 
bourg  Beaufrere  de  nollre  Duc  en  la  ville  de  Francfort.  Le  nouveau  £mpç( 

■ rcur  vint  à Aix  & reccut  la  couronne  le  V I.  de  lanvicr  de  l’an  lùldicl 
MCCC.  VIII.  en  trel'-lblennele  a(Temblée,  au  partit  de  la  nollrc  Ducl’ac,  Prmtt 
compagna  iniques  à Cologne,  ou  lediét  Empereur  lui  confirma  tout  ce  que  Ÿ-g-  >4a 
l’Empereur  Philippe  avoir  concédé  au  Duc  Henry  I.  du  nom  en  l’an 
MCC.  IV.  déclarant  que  les  lettres  originelles  avec  les  confirmatio|is  ob- 
tenues des  Empereurs  fubfequents  lui  avoient  eflés  exhibées,  lelqnelles  U 
avoir  faiâ  examiner  par  Everard  Chantre  de  l’Eglilc  de  Mayence  Ion  Chan- 
celier & Simon  de  Marville  Clerc,  delquellcs  il  fit  aufii  inlcrrer  la  teneur 
en  la  charte  que  fur  ce  il  fit  defpefcher  le  XVIII.  de  lanvicr  dudiéb  an.  Et  par  Prt.vn 
autres  lettres  données  à Colmar  le  XXIX.  d’Oél.  de  l’an-MCCC.  IX.  lediét  ff-  >4*- 
Empereur  refiitua  & adjugea  i ceux  de  la  ville  d’Anv^  -le  droiéFxi’Ellapa 
de  poilTon,  fel  & avoilbe,  que  ci-devant  le  Duc  aVpic-tranlporté  a ceux  de 
Malines,  déclarant  lediâ  traufport  nul  & invalide^  1^  'que  iè  fit  vrai-fembla- 
blcment  à la  requifition  du  Duc  mefmc,  qui  n’elfoit  fiuisfaiâ  de  ce  que  ceux 
de  Malines  eüoient  reculés  de  Ion  obcilTance,  anf  i4'Empcreur  envoya  fur  le 
mcfinc  lubieâlettresà  nofireDuc  dattées  du  XXX.  du  mefroe  mois  d’Oâo-  PrtKtt 
bre  par  lelquellcs  il  lui  remonftre  & déclaré  que  la  ville  d’Anvers  avec  les 
Foires  ou EBapes  fufdiâs  eftoient  mouvants  de  l’Empire,  Sc  que  parainfi  il 
u’avoit  (ceu  aliéner  lefdid  Eftapes  fans  l’adveu  des  Empereurs  à qui  ladiâe 
villeappartenoit  en  direâ  domaine,  &quelc  valTal  qui  rranlporTc  Ibn  fief  ou 
prtie  d’icclui  fans  le  confentement  du  Seigneur  direâ  le  forfaiâ  Sc  le  doit 
perdre,  par  ou  lediâ  Empereur  calTànt  &annullant  lediâ tranljmrt  & aliena- 
tion, il  tetire  ladiâe  foire  & EBape  des  mains  de  ceux  de  Malines,  Sc  de 
nouveau  les  donne  en  fief  à noBre  Duc , pour  eBce  par  lui  tenues  comme  au- 
paravant, commandant  qu’il  la  fiice  refumer  par  ceux  de  ladiâe  ville  d’Anvers 
aufquels  elle  appartient  de  droiâ,  eu  telle  forte  & maniéré  qucl’Empireni 
ladiâe  ville  n’en  ayent  aucun  preiudice. 

EBant  lediâ  Empereur  encor  à Colc^e  fa  tante  Philippotc  de  Luxem- 
bouig  veufve  de  lean  Comte  de  Haynant  loi  fir  grandes  plainâes  à la  charge  I-  frtiij- 
de  Thibaut  Evelque  de  Liege  for  la  propriété  du  ChaBeau  Sc  terre  de  Mi- 
rewart  que  la  Comtedè  pretendoit  lui  appartenir,  de  quoi  nous  examine- 
rons  la  lourcc  un  peu  plus  haut.  Alberic  for  l’an  M.  LXXI.  rapporte,  que 
Henry  Evelque  de  Liege  acquiB  lediâ  ChaBeau  & terre  de  Mirewart  de 
RichÜde  ComtelTe  de  Haynaur  comme  en  fon  lieu  nous  avons  aulE  ap- 
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poinct;,  niais  il  cft  vraifemblable  que  ce  n’eftoit  que  lafouverainité&  hom- 
mage que  l’Evelque  achapta,  car  il  y avoir  des  Seigneurs  parriculicrs  qui 
tenuienr  ladiâc  terre  & Challeau  & en  clloient  vaflâls  de  l’Evelque  juf^ 
ques  eu  l’an  M C C.  X C 1 1 1.  auquel  lean  Sire  de  Cons  & là  femme  Ifàbeau 
DanK  heriticre  de  Mirewart  fille  de  Henry  & de  Béatrice  de  Houfàlifc  ten- 
dircuc  lediâ  Chafteau  & terre  à Gui  de  Haynaut  lors  efleu  de  Liege  au  pro- 
fiét  de  lean  Comte  de  Haynaut  l'on  frere  & de  les  hoirs  j cependant  comme 
envers  l’an  MCCC.  II.  quelque  débat  s’efloit  elmeu  entre  AdoLTde  Waldeck 
lors  Evcl'que  de  Liege  & lediâ  Comte  de  Haynaut  fur  la  reftitution  du  Cha- 
Iteaude  1 hum , ceux  delà  gamilbu  dudiâChaÂeau  de  Mirewart  coururent  fut 
le  pays  dé  Liege  & ravagèrent  les  terres  de  Rivogne  & Nofoit  de  quoi 
l’Evclquc  irrite  alfi^ea  ÔC  print  lediél  Chafteau  le  detruiftànt  de  fond  en 
comble,  appliquant  les  terres  y appartenantes  à Ibn  domaine,  & parainfi 
pretendoit  la  Comteftè  de  Haynaut  que  ladiâe  tcrre&chaftcaudeMircwart 
lui  dévoient  eftreftitués  au  profieft  de  lès  enlâuts.  L’Eveique  Thibaut  qui 
lors  lè  trouvoit  aufti  à Colore  all^oit  pour  l'a  dcfcnce  que  l'acquefte  de  la 
terre  de  Mirewart  faiâe  par  Gui  efleu  de  Li(^e  n’avoit  cfté  au  profiâ  du 
Comte  de  Haynaut  Ibn  frere,  ains  au  profiâ:  de  Ibn  Eglilè  & que  les  deniers 
pour  (âtisfiiire  lediéb  achapt  avoient  efté  tires  du  treïbr  Epifcopal , à quoi 
auffi  le  chapitre  avoit  porté  conlcntement  ; pr  ou  il  contendoit  que  tant  le 
domaine  direâ  qu’ntil  de  ladiâe  terre  appartenoit  à Ibn  Eglilè  en  vraie  pro- 
priété. l’Empereur  lè  trouvant  iiir-chargé  d’autres  aflâires , & voyant  que  le 
cas  confiftoit  en  termes  de  preuve,  remit  les  parties  pours’accorder  prenlèm- 
ble:  mais  Willaume  Comte  de  Haynaut  nepvcu  de  l’Empereur  jugeant  que 
l'EvcIque  retenoit  i tort  fon  patrimoine  délibéra  de  le  requérir  par  les  ar- 
mes, & à celle  fin  mena  fon  armée  fur  la  ville  de  Thuin  envers  le  mois 
d’Aouft  de  l’an  MCCC.  IX.  L’Evelque  Prince  afles  reiblut  lè  mit  lèmbla- 
blcment  en  armes,  & vint  loger  à Perler  en  intention  de  combatte  & lever 
le  liege,  mais  quelques  amis  parlèrent  fl  bien  entre  tes  parties,  qu’ils  remi- 
rent tout  le  diflerent  au  dire  oC  iugement  de  quelques  arbitres,  delqucis  no- 
ûre  Duc  fut  conftitné  fouverain  juge  ; 8c  finalement  lut  ordonné  en  leur 
alTemblea  tenue  à Nivelle  encor  en  l’an  MCCC.  IX.  que  la  terre  de  Mire- 
wart l'eroitreftituée  au  Comte  de  Haynaut,  8c  que  le  Chafteau  que  l’Evelque 
avoir  làiâ  abbatre  lèroit  rebâti  à lès  delpens,  & parmi  ce  prendroit  lediâ 
Comte  ladiâe  tcrre&Chafteau  enfiefdel’EglilèdeLiege. 

Au  mois  de  Février  de  la  mefine  année  noftre  Duc  fonda  en  l’Eglilè  de 
S.  Gertrude  â Nivelle  un  autel  ou  Chapellaine  en  l’honneur  de  la  S.  Trini- 
té & de  Madame  S.  Gertrude,  8c  le  dota  de  fèilè  livres  gros  tournois,  le 
gros  compté  à (èife  deniers  argent  do  Roiaume  de  France,  qu’il  afligua  lut 
les  bois  près  ladiâe  ville  de  Nivelle. 

Envers  ce  mel'me  temps  en  divers  quartiers  & particulièrement  en  noftre 
Duché  de  Brabant  plufleurs  perfonnes  de  ballè  qualité  prindrent  la  croix,  & 
de  leurproprc  mouvement  voulurent  paflèr  en  la  terre  Sainâe  contre  les  in- 
fidels,  ayants!  celle  fin'prins  les  armes,  mais  à l’inftigation  d’ancutas  mef- 
chanrs  ils  fe  jetterent  fur  les  Jui6,  defqucls  ils  laccagerent  les  maifons  8c  en 
toérentaoenns.  LelXicprint  defortmauvailèprceflemethode  de  volerie  & 
larcin,  6c  craignant  des  plus  grands  inconvénients  il  fit  conduire  & retirer 
touts  les  juifs  in  Chafteau  de  Genappe,  ou  aufti  toft  ces  brigands  vindrent 
mettre  le  liege,  maislcstroupesquedes-jaléDuc  avoit  amalTés  les  y vindrent 
trouver,  & In  ayants  mis  en  déroute  l’on  fit  cbaftier  par  dignes  fiippliceslesau- 
theurs  de  celle  commotion. 


Jean  i. 
Duc. 


Chértit 
dm  iicm. 


Yyjy  1 


Ceux 


\ 

^64  TROPHEES  DE  BRABANT 

Jean  i.  Ceux  de  la  ville  d’Aix  en  l”an  MCCC.  X.  entrèrent  en  difpute  avec 
Duc.  Gérard  le  Comte  de  luliers  & Renaud  Sire  de  Fauquemont  lut  quelques  p_  j 
c!rm^e^  droifts  de  la  loubs-AdvoUcrie,  l’Abbe  de  S.  Corneille  liir  l’Inde  lémbloir  Bmi. 
iruJlAfar  porter  le  parti  dcfdidts  Princes;  ce  que  les  boui^cois  d'Aix  prindrenc  fi  mal 
qu’un  iour  ils  le  mirent  en  armes  & faccagerent  ladiâe  Abbaye  y mettants 
le  feu  en  forte  que  raei'mc  quelques  religieux  y furent  brufles.  C’Emiicreur 
couroucé  au  polîible  d’un  excès  fi  cnorme,  & defirant  corriger  ceux  qui  en 
eftoienc  la  caulc  commit  noftre  Duc  fc  Henry  Archevelque  deCologncpour 
s’informer  du  foiét  &cn  l'on  nom  mettre  tel  ordre  ou  redres  comme  ils  trouve- 
roient  convenir  en  équité.  En  liiite  de  quoi  noftre  Duc  apresdiverlcsenque- 
lies  ordonna  les  Articles  fuivants.  Que  ceux  d’Aix  paycroientp>aur  amende 
au  Comte  du  luliers  & au  Sire  de  Fauquemont  certaine  bonne  Ibmmc.  Qiic 
»'»>•  pour  réparation  de  la  mort  des  religieux  ils  payeroient  dix  mille  marcs  Ha- 
lenf  pour  cftre  diftribues  entre  les  parents  Vl’icçux.  Qii’ils  reftitueront  tout 
ce  qu’ils  pouvoient  avoir  prins  dans  ledift  monaftcrc  ;&  pour  réparation  des 
dommages  faièts  par  le  feu  qu’il  payeront  touts  les  ans  cinc  cent  marcs  en 
mains  du  prévoit  d’Aix  & du  Commandeur  de  ScynIBorp:  mais  celle  dcrnicre 
claululc  fut  depuis  moderee  à la  Ibmmc  de  quatre  mille  marcs  à payer  en 
dix  ans. 

U'apm-  Godefroy  Sire  de  Heynsberge  & de  Blankcnbcrge  par  les  lettres  données  g , 
tu-  à Stochem  mercredi  apres  le  Noël  dudiéi  an  M CCC.  X.  recognnir,  que  BrJii.A. 
Aw  Â*  noftre  Duc  lui  avoit  donne  en  gage  le  Chafteau , ville  & terre  de  Wallcuber- 
Iltymiitr-  ge  avcc  Ics  appendcnccs  8c  revenus  en  provenants  pour  la  fomme  de  dix 
mille  livres  noirs  Tournois  monnoyedu  Roy  de  France,  promettant  qu’aulli 
toft  que  ladidc  fomme  lui  feroit  reftituée  de  remettre  en  mains  du  Duc 
ou  de  fon  commis  lcdiél  Chafteau , ville  & terre  ; de  quoi  il  conftitua  ref- 
pondants  Gérard  Comte  de  luliers  , Arnou  Comte  de  Los  & Louis  de  Los 
l'on  fils  ailhé.  • 

Gilles  Berthout  Sire  & AdvoUé  dcMalines  citant  ttelpalTc  en  l’an  mef- 
meMCCC.  X.  XXII. d’Oftobrefans entants,  euHnourfucccITcurFIorent 
Berthout  fon  oncle  paternel  lequel  n’avoit  qu’une  fille  Sophie  heriticre  fu- 
ture de  plufieurs  grandes  & belles  terres,  par  ou  elle  fut  recherchée  en  ma-  Rtpfl.  B. 
liage  de  divers  Princes  & Seigneurs;  mais  finalement  elle  fut  accordée  en  ce- 
Mjrit/r,  fie  mcfmc  année  MCCC.  X.  à Renaud  fils  aifné  du  Comte  de  Gucldrcs 
pr  l’entremile  de  noftre  Duc  qui  fe  conftitua  refpondant  pour  les  articles 
«wc  contenus  aux  convenances  fur  ce  faiâcs , dequoi  lediét  Florent  Berthout 
Jilj  dt  par  lès  lettres  données  iour  de  la  converfion  de  S.  Paul  audiéi  an  promit  de 
GutUrei,  |yj  indemner.  C’cll  ici  qu’il  feut  redrcllcr  l’erreur  de  Maiftre  Ican  Froi- 

fard,  qui  par  mauvailè  information  au  tiers  volume  de  fon  hiftoire  chapitre  Emtr  dt 
i;io.  XCVI.  rapporte  le  mariage  de  Renaud  Comte  deGueldres  &de  Sophie  t'nàjard. 
Betthout  8c  diét,  que  l’Arcnevcfque  de  Colognequi  cftoit  deceux  d’Arclé 8c 
oncle  maternel  du  Comte  Renaud  lui  auroit  tenu  tel  ou  lemblable  propos  : 

Vous  aveu  tant  fai  Ci  que  vous  vous  trouveras  un  foure  homme  SI  vofire  terre 
engagée  de  toutes f arts  fSc. ne  penfés  point  Jurmoyqui  fuis  Arcbevefque  deCo- 
logsie,  queie  doy  rompremon  eftatpour  levoflre  refaire,  iSc.  Le  Comte  de  Ray- 
naut ne  s'eft  pas  ainfî  maintenu  commevousavésfaiCiqui  at  donné  Margarete 
fon  ai/hé fiUe  au  Roy  i Allemagne  Louis  de  Bavière , entores  en  at  il  trois , mais 
toutes  marieras  ilbienhautementfivous  vous fufies  bien  porté  fins  ain fi avoir 
engagé  voflre  héritage  ni  nuis  de  vos  chafteaux  ni  vos  villes  mis  hors  de  vos 
mains  vous  efliés  bien  taillé  de  venir  à tel  mariage  comme  à l’une  des  filles  du 
Comte  ttH/^aut,mais  au  point ouveus  efles  vous  n’y  viendrés  ianuits,iSc.  Le 
• Comte 
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CtmteJeGueUretiUsfaroUes  Je  JoHondefuttautes  esbahi^lUiiieM4ttdaCon~  |eah 
fia.  Confeilrefponditl' Archevefqiu,beau  nepveu  cefttrofterd,  vous  vouïes  Duc. 
clore  [e fiable  quand  le  cheval  e(l perdu  ; ie  ne  voy  en  toutes  vos  befognes  qu'un feul 
remede  :vous  devés  à Berthout  de  Matines  qui  es  auiourdhuy  renommé  le  plus 
riche  homme  d'or^  d'argent  qu'on  Jacbe  en  nul  pays  par  les  grands  faiîisde 
marchasdifequ' il  meine par  mer  ^parterre.,  carju/ques  entamas  au  Caire 
(â  en  Alexandrie  fesgaleres  (ë  fis  marchandifis  voilent  (eut  mille florins , ® 
tient  en  pleige  nnepartie  de  vofire  héritage  ; celui  dont je  vous  parle  atune  bel- 
le fille  àmarier , ^fin'atplusd'enfasUs,  iSc.fivous  confeille  quevous  fades 
tr aider  de  vers  ledid  Sert  bout,  que  volontiers  vous prendras. fa  fille  à fimmei 
(ëc.  tout  ce  di  Icours  o'ac  aucune  convenaocc  avec  la  vérité  fî  on  le  veut  examine! 
de  près,  car  au  temps  que  le  mariage  entre  Raynaud  Prince  de  Gaeldrbs  & So> 

fihieOerchout  fut arreuélcavbirelt l’an  MCCC.  X.  elloitArehevelquedeCo- 
ogne  Henry , qui  n’cftoitd'Arcle  ainsde  Virnenbouig  comme  il  eft  notoirepar 
quantité  de  documents,  aulft  ne  pouvoient  ceux  d’Arcle  ellre  oncles  au  Prin- 
ce Raynaud  de  par  fonf  erc,  ni  de  par  la  mere  laquelle  alTeurement  eRoit  la 
fille  de  Gui  Comte  de  Flandres.  Le  Prince  Raynaud  quand  H fc  maria  à So- 
phie Bertbout  n’eRoir  pas  encor  Comte  de  Gueldres , aius  Ion  pere  le  Comte 
Raynaud  I.  vivoit  encor  & longues  années  apres  comme.  aulTi  fa  mere  d’ou 
l’on  peut  ouvertement  colliger  que  ce  n’eftoit  pas  en  Ion  pouvoir  d’eng^^er  & 
'embrouiller  l'on  cftat  & terres  ainfi  comme  Froilàrd  nous  vend  à fi  bon  mar- 
che. Les  bons  autheurs  Gucldrois  & plufieurs  chartes  enfeignent  qu’envers 
l’anMCCC.  XYIIl.  le  Prince  Raynaud  fit  prilbnnier  fon  pere  le  Comte 
Raynaud  I.  foubs  couleur  qu’il  avoit  eng^é  plufieurs  terres  & pièces  de 
Iq  Comté,  à quoi  melme  la  ComtelTe  Margarcte  mere  du  Prince  fcmble  aulli 
avoir  porté  ion  adveu,  autres  toutcslbis  font  d’advis  que  le  Comte  Ray- 
luud  I.  ayant  ellé  blefTi  à la  telle  en  la  bataille  de  Woeringe,  auroit  eu  en 
les  vieux  jours  le  cerveau  quelque  peu  troublé  j par  ou  n’eltant  capable  au 
gouvernement  <je  lés  pays  ion  fils  l’auroit  detenu  au  challeau  de  Montfort 
jufqiiesl’an  MCCC.  XXVI.  auquel  il  i'eroit  trcfpairc,  ce  que  n’ell  moins 
vrayfemblable,parcec}ue  l’on  remarque  que  lediâ  Prince  Raynaud  ne  princ 
oneques  titre  ou  qualité  de  Comte  de  Gueldres  qu’apres  la  mort  de  fon  pere; 
quoi  qu’il  en  loit  tout  ces  propos  entre  l’Archevelque  de  Cologne  & Renaud 
Prince  de' Gueldres  rapportés  par  Froilàrd  ont  bien  peu  apparence,  comme 
anfii  ce  qu’il  diâ  de  Margarete  fille  aifnée  du  Comte  de  Haynaut,  laquelle 
dix  ans  apres  ne  fut  encor  mariée  i Louis  Duc  de  Bavière  & Roy  des  Ro- 
mains, dont  il  parle  comme  chofe  ja  iàiâe,  &quant  à ce  que  lediâ  Froifard 
taxe  Florent  Berthout  Sire  de  Malincs  d’avoir  elle  marchand  & comme  il 
fcmble  vouloiriofiuuerdcp'ccitequalite,  il  ne  mérité  point  d’clhe  refiité;  car 
quiconque  Verat  ce  que  nous  avons  diâ  JulqueS  ici  éc  ce  que  nous  rapporte- 
rons au  Livre  X.  de  ceR  ouvre  touchant  l’extradHon  noblelTc  & pouvoir  de 
ceRelIluRre  maifon  pourat  bien  iuger  qu’une  heritiere  d’icclle  pouvoit  eRre 
requilcen  mariage  par  un  Prince  tant  fut  il  grand  de  lignage,  pour  preuve  do 
quoi  j’adiouRerai  feulement  ici  les  huiâ  quartiers  dont  elle  cRoit  extraiâc 
feavoir  eR  Berthout  Engien , Auvergne  Brabant,  Marck  Geldies,  Fauquemont 
& Los. 

GuideHaynant  Evefque  d’Vtrecbtpar  lèslettresdonnéesà Arnhemjourde  I.Pma. 
S. Pierre  en  Février  de  l’an  MCCC.  XL  donna  en  fief  à Renaud  Comte  de 
Gueldres  la  Comte  de  la  Veluwe  &autres  terres  motivantes  des  Ducs  de  Bra-  ‘ 

■ bant,  poureRretenuësimmediatementdelbn  Eglilé,  déclarant  noRreDuedef- 
cheodudrqiâ  qu’il  y pouvoit  avoir  pour  n’avoii  relevé  lefdiâes  terres  de  Ion 
Tom.  i.  Zzzz  I Églile 


3Ô<5  TROPHEES  DE  BRABANT 

il  AM  Egtilè  comme  ii  eftoiccena;  tefmoins  Gilbert  Sire  de  Bronchorft,  Eftienne 

>uc.  de  Wifch  & Thiery  de  Batenbourg;  mais  pour  tout  cela  ne  lailTapasle 
Comte  de  Gueldres  de  demearcr  en  l’hommage  du  Duc  laidânt  la  dilpute  en- 
tre lui  Sc  l’EvcIque. 

,3,1.  Au  mois  de  Maij  de  l’an  MCCC.  XII.  le  Duc  avec  fou  conlèil  ordonna  Chtrtm- 
iMiisr-  la  chartequ’on  nomme  iMtcharte  pour  ceux  de  Lovain&Ieurdiftriâ,  con- 
'm tcmintplufieurs loixqui font jul'ques ores  en obfervance, & (eelleientavec le 
Duc  comme  lès  hommes  Gérard  Comte  de  luliers,  Florent  Berthout  Sire  de 
Malines,  Gérard  Sire  de  Dieft  Chaftclain  d’Anvers , Arnou  de  Welèmaele 
Sire  de  ^rges  lùrSoom>  Gérard  Sire  de  Rotlelaer  Droflaerd,  Amou  Sire  de 
Welèmaele  Marefchal,  Henry  Sire  de  Gaesbeck  & de  Herftal,  de  Philippe 
CoratedeViandenSirede  Griraberges. 

Htmmtit  Florent  Berthout  Sire  de  Malines  par  lettres  données  le  lendemain  du  iour  Prantt 
it€  fUrtmt  de  S.  Pierre  & S.  Paul  audiâ  an  MCCC.  XII.  rccognut  & déclare  par  for-  F^S- 
dénombrement,  qu’il  tient  de  iiollre  Duc  eudroiâ  hommage  î’Advo- 
ncrie&  Seimeurie  de  Malines,  le  flot  de  l’eau,  le  milieu  & le  marché  du 
lèl , du  poiUon  & des  belles , Icschemins , les  Lombars  & les  juifs  s’ils  font  à 
Malines,  Ncckcrfponle&  en  la  NeufVe -terre qu’on  appelle  Nuwclande,  avec 
toutes  les  terres  mouvantes  du  Brabant  fltuces  hors  la  ville  de  Malines;  il 
recognoit  aufll , que  de  droiél  il  ell  tenu  de  fervir  le  Duc  & mener  en  lès 
arméesceuxde  Malines&touts  lès  autres  gens,  horfmis  ceux  de  Ncckerfpou- 
le  & Nuwelande , & qn’en  commun  oll  il  lui  doit  afliller  de  tout  Ibn  pouvoir 
contre  tout  Seigneur  & contre  toute  perfoune  à lès  irais  & defpcns  & aux 
iraisdefesgcns  : outre  ce  il  déclaré , qu’il  doit  tenir  & faite  tenir  en  la  ville  de 
Malines  bien&  loiaument  touts  cris , comroandementsâ;  ordonnances,  & tout 
eequepar commun acccord&confcil des  Barons,  villes&bonnesgens  dcBra-^ 
bantlèratcriccommandé&ordonné. 

MtUdie  ' Il  y avoir  quelque  temps  que  nollre  Duc  (è  portoit  mal  8t  lè  trouvoit  af- 
dmDiu.  fljg^  J J grand  douleur  que  lui  caufoit  la  gravelle  & la  pierre,  par  ou  voyant 
que  lentement  lecorps  fo  difpofoit  pour  dire  l’adieu  à l’ame.  il  fit  convoquer 
fesprincipals  Barons  & villes,  & de  leur  confeil  il  ordonna  par  forme  de  te- 
ilamentpour  le  bien  de  Tes  pays&defes  vaflâls  &mnr  les  fervices  à lui  AidFs 
Orim-  te  rendus  lespoints  fui  vants.  Que  lui  ni  Tes  hoirs  & focceireors  ne  chargeront  Chtruiit 

leurs  pays  ou  vaflàls  d’aucunes  impofltions  Ou  demandes,  ne  foit  i l’occaflon 
Unpm-  deChevallerie,  demari^eoudeprifon,  ce  qu’aufli  fo  ièratavec  telle  modera- 
tion  que  fos  fubjeâs  n’aycnt  caufe  de  fo  plaindre.  Que  toucsfubjeâs  de  Bra- 
bantleronttraiâésparloy&jallicefolonlccontenudes  chartes flifce  dreflées 
& fl  befoingeltonles  renouvcllerat  folon  leconfoil  de  ceux  qui  àce  feront  de- 
figncspour  le  plus  grand  bien  do  public.  Que  lui  & fos  fucceflêurs  maintien- 
dront les  bonnes  villes  de  Brabant  ebafeune  en  fos  libertés,  loix  & privilèges. 

Que  lui  & fos  fucceflèurs  de  commun  conlèil  de  fon  pays  deflgneront  quatre 
bons  Chevaliers,  trois  perfonnes  de  Lo  vain  trois  de  Bruxelles,  un  d’Anvers, 
un  de  Boifleduc,  un  de  Thillemont  £c  un  de  Leeuwe,  Idquelles  quacotkc 
peribnnes  ainfl  efleus  de  trois  en  trois  fopmaines  fo  prefonterout  en  la  flde  ft 
Cortembergede  ordonneront  ce  qu’ils  trouveront  en  équité  convenir  pour  lo 
repos  & le  plus  grand  bien  du  pays,  & les  fontences  & ordonnances  pat  eux 
renduës  feront  tenuésfêrmes&  llable$,dcfl  quelqu’un  deflliâs  Chevaliers  ou 
perlbnnesefleusvincimourirouantrementdevint  incapablcpour  exercer  ladi- 
étecharge,  l’onefliratunautreenfa  place  par  le  confeildes  autres  5c dés Eftats 
à Cortemberge:  lefdiâs  Chevaliers  5c  perfonnes  efleuës  jureront  aux  Sainéb 
Evangiles  qu’ils  conforveront  le  Duc,  fes  fucceflèurs  & touts  les  vaflàls  de 

Bra- 
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Brabant  tant  riches qoe  piuvrcsen  leurdroiâ,&qu’ilsadminiftren>ntla  iufti-  i***  •* 
ce  Icloo  que  mieux  ils  pouront.  Et  avec  ce  promit  le  Duc,  que  lui  ni  lès  lue- 
celTcurs  ne  concrcvieodroiitiamais  Â ce  que  patlefîliâs  elleusl&deputcs  lcrat 
ordonné,  & ti  le  Duc  ou  fes  fuccelîèurs  firent  à ce  faute,  ilveutqn’on  ne  lui 
face  iuilicc  ni  lcrvice  iulques  à ce  que  tout  lcrat  deUementoblêrvé,  cequ’aulli 
le  Duc  iura  aux  faioéls  Evangiles  pour  lui  & Tes  hoirs  & fuccelîèurs  Sc  pour 
les  plus  grand  bien  de  fes  pays  &vallâls,&pourplusgrandeaireurancede tout 
ce  qucddlusil  rcqniert&  commande  à les  Barons,  Chevaliers,  Baoerets, ou 
ceuxqui  tiennent  aucune  Seigneurie  de  lui,  &autres  bonnesgensdelèsvilles, 
qu’ils  promettent  de  tcUirtouts  les  points  lùfmentionnéSj&quecelui  quiàce 
voudruit  contrevenir  Ibyc  teuu jxiur  infidel  & ennemi  de  lapatricj&enfigne 
de  vérité  Sc  pour  plus  grande  allcurance  le  Ducicellales  lettres  lurcedonnées 
le  mercredi  devant  la  S.  Bavon  XXVII.de  Septembre  de  l’an  fufdiA  MCCC. 

XII.  & à la  rcquifition  Icellerent  avec  lui  fes  hommes&  fidcis  Gérard  Comte 
de  Iulicrs,  Aruou  Comte  de  Los,  RainaudSiredeFauquemont&deMonJoie, 

Florent  Sire  de  Malines,  Gérard  Sire  de  Diell  Cballclain  d’Anvers,  Rafle  de 
Gavre  Sire  de  Brcda  & de  Lidekcrke,  Gérard  Sire  de  Homes , Arnon  Sirede 
WclcmaelcMarelchaldeBrabant,ArnoudcWelèmacleSiredeBcrgcs, Henry  ^ - 
de  Lovait!,  PhilippeComte de  Vianden  SiredeGrimberges, Philip^  de  Vian- 
den  SircdcRumpfte,  WouthicrSired’Engien,HeoryBerthoutSiredeDuffle, 

&dc  Gcle  ,Gofuin  Sirede  Gotlèncourt , Philippede  LidekerkcSirede  Hulven^ 
bout,  lean  Berthout  di(â  de  Berlacr  Sire  de  Keerbcrgen,  Willaume  Sirede  Cra* 
ncndonc,HenryCharabellanSiredcHcverlc,IcanSircdcSombrefIè,Gcrardde  ■ • • 
Wcicmaelc  diâ  de  Quakebeke  SiredeMerxem&  Schoten,  GodefroySirede 
rEIclulc  Ibn  frère,  Daniel  dcBoUchout.  Gérard  Sire  de  Herlaer,  RalfeSirede 
Grcs,  lean  Mccuwcfrerc  au  Duc  Sirede  Wavereâc  de  Doogclbcrge,Arnou 
deHellebckc , ArnouLombaertd’lIlche,  WillaumedeBoenler,  RobertdeGoe- 
re, Nicolas  van  Dorne,  Gcrelin  vanden  Bollche,  Henry  de  Mcldcrt,  lean  de 
Raetshove  le  vieux , lean  de  Ractshove  le  icune , Charles  de  Riviere , lean  d*Op- 
hecm:  IacquesdcGentines,IeanSired’Aigraoot&dcWalhain,GerardSircde 
MarbaisChallelaindeDruxclIes,  Gérard  Sire  de  Iauche,LouisSire  de  Lumaing, 

& deChaumont  AdvoUéduHasbaing,  WillaumeSiiedeRotfelaer,AlaidSire 
Reives , Robert  Sire  d’AITche,  Gérard  d’Aa  Sire  de  Grimberge  en  partie , Renier 
Bordon  de  Halley,  Henry  deWange,  lean  Sire  de  Cnyck,ArnouSitedeCray- 
enhem , lean  Sire  de  Huefdene,  Gtxjeffoy  vanden  Bollche,  Renier  de  Borlamont 
Sire  de  Bruyre,Otton  deCuyek,  Arnoude  DidlâcThomasdcDiellIbnfTCrc, 

Amou  de  Lcvedaelc  & Wouthierde  Berchem,  avecles  villes&Franchifesde 
Lo  vain,  Bruxelles,  Anvers,  Boilleduc,Tillemont,Leeuwe,  Nivelle,  ludt^e, 
Genappe,Liere,  Herentals,Tumhout, Haonut,Villevorden,  Vuren,lÆhe, 
Merchten  & la  Chappcllc. 

CùMcrf-  Ayant  le  Duc  ainfi  pourveuà  l’eflat  fecnlierde  les  pays, il  voulu aulTi mon-  chtrusJe 
ft''^''^P'‘^f'^uvcrsreiutEcclcfiaftiqueregulier,&parainfi  il  déclara  par  lettres  Bramt 
“ données  le  mardi  apres  la  S.  Rcrai.  III.  ioUrdu  mois  d’Oôobredel’an 
iùrdiâ  MCCC.  XII.  que  des  qu’il  eftoit  parvenu  au  gouvernement  de  lès 
eftats  il  avoit  prins  en  fa  proteûion  & particulière  defenfe  tours  Abbés,  Ab- 
belIès,Prieurs.  Prieufes , & toutes  autres  perfonnes  fcligiculèsavec  les  terres  & 
pofîellionstju’ils  tenoieut  en  la  Duché  de  Brabant,  &que  cenonobfbnt  il  les 
avoit  charge  de  tailles,  exaâions  & lèrvices  point  accoultumés  contre  leur 
droiâ  & liberté,  de  quoi lè  repentant  illcsdonnade  nouveau librcs& aflran- 
ebit  à perpétuité  de  toutes  charges, impofitions&fèrvices,  commeaulTl  de  la 
nouriture  & pallurage  de  ces  porcs  & de  la  voiture  du  bois  pour  fa  maifon , 
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encor  qae  ceuk-cifüflcncfervices  accouftumés,  a fin  que  lelcliâes  perfônnes 
Religieufês  fafTenc  de  tant  plus  fervents  & inclins  à prier  Dieu  pour  lui  & lès 
fuccefTeurs  & pour  le  bien  de  l'cflat  de  toute  la  DucIk  de  Brabant  & promit 
lût  là  foi  & ferment  iàidt  pour  lui  & pour  fos  fuceclTcurs,  qu’il  ne  féroit 
ni  pcrmettroit  cllre  faiâ  par  aucun  qui  ce  fut  contre  le  contenu  defdiâes 
lettres. 

Apres  doncques  avoir  ainfi  dilpofc  des  affaires  de  Ton  eflat  tant  en  fiiveur 
des  Ecclcfialticqucs  que  lèculiers  » il  le  couvcrtill  entièrement  à ce  que 
pouvoit  conduire  au  làiut  de  Ibn  ame  laquelle  il  rendit  à Ton  Créateur  en 
Don  Chréltien  & Catholique  le  XXV  11 . iour  de  mois  d'Oâobre  veille  de  SS.  Si* 
mon&Iude  de  l'an  meline  MCCC.  Xll.  en  fon  challeau  à ter  Vueten,  d’ou 
Ibn  corps  fut  mené  en  grande  pompe  & accompagnement  jufques  à Bruxel- 
les de  illec  receut  la  terre  Sainâe  au  mi-lieu  du  choeur  de  l’Eglilè  de  S.  Mi- 
chel & S.  Gudule , lèlon  qu’il  avoir  ordonne  en  fon  vivant.  l’Archiduc  Al- 
bert avec  l’infmtc  Ilàbelle  Princes  des  Belges  ont  depuis  faiâ  drefler  an 
mefmelieu  un  aifés  magnifleq  tombeau  relevéde  marbre  richement  orné  de 
taille,  ou  par  delTus  eft  gilànt  un  lion  de  bronlc  doré,  tenant  en  les  pâtes 
on  cfculTon  armoyé  des  armes  de  Brabant  de  làble  au  lion  d’or.  11  elloit 
Prince  tres-genereux  & de  courage  invincible , toutesfois  plus  addonne  i 
la  paix  & tranquilitc  qu’à  la  guerte,  laquelle  il  n’entreprint  que  rarement , 
de  pluftoll  pour  réduire  fes  ennemis  à la  raifou  que  pour  s'emichir  de  leur 
deqxiUiilcs. 

Sa  femme  fut  Margarite  fille  d’Eduard  I.  Roy  d’Angleterre  laquelle  il  ef' 
poufa  le  II.  du  mois  de  lanvier  de  l’an  MCC.  XCIV.  Elle  elloit  Princeflê 
gratieufe  dcdebonnaire,  & grandement  eflimée  & cberie  du  Duc  Ibn  mari 
& de  toQts  fes  fubiâs  elle  fit  rebaflir  la  grande  fale  au  Chaflead  de  tft 
Vueten,  lieu  ou  elle  fe  plaifbit  fort.  Frere  lean  van  Heelu  diâ  van  Leeuur 
lui  dédia  la  dilcription  de  la  bataille  de  Woeringe  qu’il  avoit  compofé 
en  vers  .thiois , à fin  que  par  la  leâure  des  hauts  Biidls  du  Duc  lean  t. 
ibn  beaupere  & des  Brabançons  fes  vaffals  , elle  peut  apprendre  le  lan- 
gage de  pardeca.  Elle  trcfpafTa  finalement  en  l’an  MC CC.  XVIII.  & 
&t  enterrée  lez  fon  mari. 

La  ville  de  Siehene  fut  en  l’an  MCCC.  I.  fermée  de  murailles  par  Gode- 
froy de  Brabant  Sire  d’Aerfehot.  La  ville  d’Anvers  fut  agrandie  pour  la 
troifiefme  fois  en  l’an  MCCC.  IV.  L’hermitage  de  Groenendael  print  com- 
mencement dans  les  bois  de  Soigné  & fût  depuis  en  l’anMCCC.  XLIV.  cou* 
verti  en  unmonaflere  de  R^uliets  de  Torde  de  S.  Auguftin. 
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FILS  DE  lEAN  II.  DUC  DE  LOTHIER  DE 
BRABANT  ET  DE  LIMBOURG,  ET  DE 
MARGARETE  D’ANGLETERRE 
SA  FEMME. 

1EAN  III.  Duc  de  Lothicr  de  Brabant  & de  Limbourg  de  qui  les  adions 
hcroique  feront  rapportées  en  l’eloge  enfuivaiit. 


ENFANTS  BASTARDS  DE  lEAN  II.  DUC  DE 
LOTHIER  ET  DE  BRABANT. 

IEAït  Baftard  de  Brabant  furmmtmé  Coffelaer pour  avoir  efté procrée  avant  le 
mariage  du  'Prince  fiupere  de  CatbarinedeCoJfelaer.il  efl mentionné  doits 
l’an  MCCC.  XXIX.  auquel Margarete d’Angleterre‘DucbeJfe^Doüagierede 
Brabant  lui  donna  la  Forefierie  de  ludogne  le  qualifiant  fon  cberayme  varlet,  de- 
puis Jin  frere  le  ‘Duc  lean  III.  lui  donna  la  terre  de  IVittbem  outre  Meujè, 
encor  apres  illui  donna  toutesamendesprovenantes  des  hieres  en  Jkville  d'IJj'cbe  Prtwvn 
en  la  meme  forme  comme  les  fbuloit  prendre  ® tenir  le  Mqyeur  dudiil  lieu,  Pt-  Mî‘ 
(3  es  lettres  fur  ce  données  IV.deDecembre  de  Fan  MCCC.  Xiy.ille  trai- 
lie  de  fin  cher  frere  SJ  Cbambellan.  Il  fut  un  des  principaux  Cbevaüers  em- 
ployés aux  affaires  de  F efiat  Jbubs  la  regence  de laDucbeH'e  Ienne,lS  defirvit 
long  temps  l’office  de  SenefcbalouDrofard  de  Brabant,^  en  recompenjè  defes 
bonslSfidels fèrvices  ladilie  Duché Jfe  avec  le  Due  Wencelyn Jin  mari  lui  donnè- 
rent eu  augmentation  de  Jin  fief  les  Seigneuries  de  IVail-'jo'tlre , Mechelen  SJ  premn 
IP'itthemjui  donnant  exprejfement  la  qualité  de Jin  cheronclepar  lettres  données  Pt-  ' H*- 
le  X.  de  Février  de  Fan  MCCC.  L V 1 1.  Jiubs  le  tejruoignage de  Thiery  de 
HornesSirede'PervieyslS  de  Craenenborg,  Jacques  d’Agimont  Sire  de  Cha- 
fteau  Thiery,  GerardSiredeVorfelaer,  leandeGereChanoinede  S.GudulelS  Preum 
garde  des  Jiaux  ® tVillaume  de  Stajtenborg.  Ce  Seigneur  s' alita  en  premières  Pt- 
uopccs  àCatharine  de  Holso'it  avec  laquelle  si  v'ivoit  eu  Fan  MCCC.  XLV.  & 
pojfedoit  F H fufrutlî  de  la  terre  de  Houtha'm , en  fécondés  nopces  il  fut  marié  à 
Ame Iberge  fille  naturelle  delVillaume  deDuvenvorde  Sire  d’Oofierhout  laque l-  p„wvii 
le  lui  apporta  à- vint  à heriterlesterresdeGeftele^BattterJimlSautresbonnes 
-pièces,  13  de  l’une  ISFautre  femme  il  laiffa  tres-belle pojter'ité  laquelle  nous  dé- 
duirons fur  la  fin  du  livrelX.  fontrefpasn'eflprecifement  marqué,  maisbien 
quefaveufve  Amelbereev'ivo'itenv'ïduitéenFan  MCCC.  LXXIV. 

I E A N Baftard  de  Brabant  fumommé  IVytvlict  poureftre  né  d'une fille  de  * 

cefe  mai/on , eft  qualifié  Chevalier  SJ  Sire  de  Blaesvelde  par  lean  Comte  de 
Megene , SJ  comme  fin  parent  SJ  homme  de fief du  Duc  de  Brabant  il fée  lia  les 
lettres  par  lefquelles  ledill  Comte  recoignoit  que  finchafteau  de  Megene  avec  p„nK 
ce  qu'en  dépend  eft  maifon  ouverte  au  Duc,  avec  autres  nobles,commeGilles  de  Pt 
^aderibbe  Sire  de  Bierges , lean  de  Bouchout , lean  d'Jmmerfele,  ® Daniel  de 
^ainem,  lefd’tSles  lettres  fiut  datées  à Lovain  lundi  apres  les  Roy  s de  Fan 
MCCC.  XLIll.  13  encor  apres  il  eft  cité  tefmo  ’in  en  diverfes  chartes  (Salles 
Tom.  I.  Aaa  aa  de 
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de  ce  temfs  comme  le  curieux fourat  facilement  colliger  decequenousdirousci~ 
apres , il  acquift par  achapt  de  lean  Sire  de  Cuyek  ladiCîe  terre  de  Cuyek  avec  la 
ville  de  Grave,  à caufidequoydes  MCCC.  L V.  ileft  qualifié  Sire  de 
Cuyek  CfJ  de  Blaesvelde  aux  Regiftres  de  Bruxelles,  mais  comme  il  demeura  en 
faute  de  fat is faire  aux  conditions  traiiiées  fier  ladiCle  vente , ou  hieu  que  lean  de 
Cuyek fe  repentijl  d'avoir faili  le  tranjport , depuis  grands  débats  s’efineureut  à 
cejiecau/e,  tÿpafid  la  chofefi avant,  que  lean  de Cuycknnenuilt entra ficrete- 
ment  avec  quelques  gens  d armes  eula  ville  de  Grave,  (S  combien  qtielean  de 
Ifijtvliet  avec  les  fiens  s" efioit  mis  en  armes  pour  la  defence , fi  eft  ce  que  ledit 
lean  deCnyckavec  P intelligence  qd il  avoit  en  ladicleviUe  s' enrenditlemaijire, 

ÔJ  en  ce  rencontre  perdit  noftre  lean  IVijtvliet  la  vie  ayant  efti  tué  par  ledit 
de  Cuyek,  qui  depuis  parmicertainecompofitionqu'ilfitavec  CaDuchejfe  lenne 
obtint  derechef la  terre  de  Cuyek  avec  la  ville  de  Grave  comme  en fin  lieu  nous 
dirons  plus  àplain.  Ce  Seigneur  s'allia par  mariage  a Margot  et e V ipenpty fille 
de  Rodolphe 'P ipenpoy  Chevalier  Sire  de  Blaesvelde  Senefchal  ou  ürojfard  de 
Brabant , laquelle  lui  apporta  la  terre  de  Blaesvelde , ® eft  oient  ia  conionlts  des  Prrmvti 
tan  MCCC.  XLII.  de  ceftedamcvraifcmblablemeuteftfaiBmentionentobi-  7“i  »+4- 
tuaire  ancien  des  freresmineurs  à Bruxelles , fitths  la  qualité  de  Piame  de 
Cuyek^  de  Blaesvelde.  Cefte  terre  de  Blaesvelde  fut  dejmisvendo'é commet  on  Prenn 
voit  etunextraiB  des  Regiftres  de  Bruxelles  de  tanMCCC.  XSlCiS  .par  letsMl  fV-tM- 
eft  diB  ; que  Jean  Sire  de  Cuyek  W de  Blaesvelde  eft  an  t debiteur  W obligé  à Jean 
Pylifir  Chevalier  an  roit  vendu  les  biens  de  Blaesvelde  à Jean  Sire  de  Bouc  bout 
parmi  mille  SS  quat  récent  s livres  ; Ufemble  toutesfbis  que  de  ce  tr an/port  ne fbr- 
titplaineffeB , coraux  Regiftre  Féodal  de  Brabant  nommé  Spechtboeck  folio 
X X XVI . ver  fi  eft  diB , que  Ut  ‘Duchefte  Jeune  céda  lefdiBs  biens  audit  Jean  Sire 
deBouchout  pour  certaine  femme  qu'elle  lui  eftoitrédevable,^  depuis  encor  de 
t adveu  de  ladite  ‘Dnchefie  SS  du  Comte  de  Flandre  Jedit  Sire  de  Bouchout  vendit 
ladiBe  terre  à Jean  le  Marefihal  demeurant  en  Flandre  de  qui  lapofterité  ont 
pojftedé  lesdits  biens  deBlaesvelde  afiés  longtemps.  Quelle  fut  ladefiendencede 
noftre  Jean  IFijtvliet  ne  m' eft juf que  s ores  apparu , ® par  ainfi  n’en feray  ulte~ 
rieur  e mention  ,juflques  à ce  que  le  temps  nous  en  defeouvre  quelque  particu- 
larité certaine. 

1e  AN  Baftard  de  Brabant  dit  Gortygin  ou  Cordekin,  né  durant  le  mariage  du 
Piuc  Jean fin  pered’J/àheau  de  Gortygin,fut  légitimé  part  Empereur  Lasuis  de  Prmtt 
Bavière,  par  lettres  données  à Francfort  le  XXVII.  d Aouft  de  tan  MCCC. 
yXXV  .asifquels  ileft  qualifié  noble  homme  leanGortygin  Sire  deGlimesftawel- 
le  terre  vray  femblablement  les  ‘Ducsjon pere  ou  frere  lui  auront  donné.  Toutr 
ceux  quijujques  ores  ont fait  mention  de  ce  Seigneur  tout  conftitué fils  Baftard 
du  T)uc  Jean  XW.enquoyilfe fint  me fprins grandement , car  incontinent  apres  le 
trefpas  du  Plue  Jean  W.fiavoireft  encor  en  tan  MCCC.  XII.  fVillaumedeCajfei  Pmta 
clerc  du  TJuc  dre  fa  en  latin  un  Cathalogue  des  hommes  Feodals  du  ’Duc  Jean  III./’'i-'47. 
par  ordre  d' Alphabethcoutinuéjufques  en  tantélCCC.  L.  auquel fiub  s lalettre 
J.au feuillet fiixantetreifie/meverfitontrouve,  Ican  Cordcken ChcTalier&e- 
rc  naturel  du  Duc  tient  la  maifon , Scigiieurtc  Village  & hommages  de  Gli- 
mes, avec fix  bonnieresde  terre, Item  nnebonniere  de  terre  à Meylen:  Ce 
que  demonftre  clairement  terreur  que  les  autheurs fn'svants  tun  à t autre fins 
conftderatioH  ont  commis,  car  comme  nous  votons  ilrteft  pas  qualifié  fils  duDuc 
mais  frere,  (ë puis  que  le  Phtc  Jean  III.  n’at  eu  pour /iccejjfètr  autre  que  la  'Hu- 
che fe  Jeune  fa  fille , ileft  évident  que  ce  Seigneur  ne preut  avoir  eflé frere  que  du 
Hue  Jean  III.  SS  confecut  'svtment  fils  du  Hue  Jean  II.  PonthusHeuterusE. 
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Reufiuruj  S?  autres  ri  ont  commis  moindre  faute  à la  fourfuitt  de  la  fofie-  U ah  i. 
rité  de  ce  Seigneur , laquelle  nous  donnerons  exaBement  Jùr  la  fin  du  lèvre  Duc. 
IX.  decejl  auvrefilonqu'on  la  peut  vérifier  par  bonnes  chartes  ® enfiigne. 
tnents.  Ilavoitprinsalliance  en  lamaijbn deludogne , combienque  lenomdela 
‘Dame  rieft  expre  fement  cognu , at grande  apparence  qu’il  trejpafid  envers 

Fan  MCCC-  LXI.  car  en  kelte  anméeWX.  de  Novembre  fis  enfant  s firent 
partage  de  leur  jucceffion paternelle.  > 

I E A N Baftard  de  Brabant  fumommé Magerman  Chevalier  efl  exprejfement 
nommé frere  au  Duc  lean  lU.au  livre  Féodal  Latijns-boeck JufdiB.fiu  il  eft  men- 
tionné entre  lesvajfals  duDucàcaufe  des  biens  deOfuflqu'  Amoude  Ruenfial 
avoit  forfaiB,  (S des  biens  de  Conteye  contenants  XXXVI..  bonuieres.  Il  ef- 
poufà  Adelifi  fille  de  Henry  deHelefies,  laquelle  apres fe  remaria  a Godefroy 
de  Bordeaux  avec  qui  elle  vivait  le  fi.  Avril. 

I E A N Jùr  nommé  F.jfelen  eji  rapporté  entre  les  Enfants  Bajlards  deDncIeati 
II.  avec  aucune  probabilité. 


‘P  R E D V E S. 


Jean  de  Wycfliet  Vicomte  de  Heusden.  1 541 . 

Bonis  Je  Mrrcbttne,prout  enJem  Dsmiims  Joatmis  DommusJe  Blaesvell  DeminaMar- 
garet»  Je Bnlkberge  e/us  uxer.  Regifi.  BraxtUeus.  ijfij.  B.  verfe. 

“Joatmis  IFytfliet  Dominas  Je  Blaesvell , lÿ  DomhsaCalbarinaConlberali  Uptisuaii^. 

PbilippHS  Je  BlaesveU  Dominas  Je  Bierge,  fiUm  qumJam  LaJsàci  Magiftti  Falcenery, 
dam  viveret  Dominas DaeU  BraieuUia  1490.  xy.Martii.  Bulcht. 

Bona  qaonJam  Joannii  JiSli  Magermans  notis  fero  certis  Jebitisjant  ajjujicata  a J vende»- 
JamReinero  Je  Mariafart  ,J‘^a  de  BourJeel,  fer  Dominé  fl.  Je  Stalle  mililem  jfmma- 
num  Bruxell.  nenm  bona  faa  Je  Herbâis  (d  eerta  botta  JeOffayfen  (i  Ennynes,  (d  faut  vend. 
CoJefriJeJe  Boardeel  I}f7.  t^Afril.  Zelle. 

GoJefriJas  de  Boardeel  (d  Domina  AJelifa^filia  quonJam  Henrici  de  Elfis^uxor  faa  reli- 
BaqaonJam  Dotmnijoannis  de  Magermam  1577.  ü.AfrU.  Zelle. 

Dominas  Joannis  JiBas  Magerman  miles,  mijit  Xeinero  de  Muiafart  diSt  Boiirdeel. 
ijff.  II.  Nov. 
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EXTRACTION  DE  MARGARETE  DUCHESSE  DE  BRABANT 
D E XVI.  C O S T E S. 


Henry  III.  Roy  d’An- 
gleterre, iDoonit  I273.> 


'lean  I.  Roy  d’Angleterre, 
Duc  de  Normindic , Ac-^ 
qiittaine,  &c.  mort  1117. 


Henry  II.  Roy  d’Angleterre, 
Duc  de  Normandie,  Ck>tiue 
d'Anjou,  oiourut  11S9. 


^ Lconore  DucheHè  d’Aqttiüii* 
Oie  CouiicÜ'e  de  Puiclou. 


Eduard  Roy  d’An- 
gleterre I.  du  nom  deJ 
cefte  lignée , mou-  ' 
rot  1307. 


f Aymar  Comte  d’Angoulef- 
, îfabeau  Comtefled’Angou- !*”*■* 

UcOïK. 


I Alife  de 
^tenay. 


France  diélede  Coor- 


flean  di£k  Rémond  Comte^ 
de  FrovcflcCfFolqualquicr,' 
&c. 


iLconorcde  Provence.^ 


Margarete 
d’Angle- 
terre fem-^ 
meleanU. 
Doc  de 
Brabant 


^Catharinc  de  Saroye. 


Alfons  d’Arragon  Comte  de 
l-’rovence. 


Garlcodc  ComteI&  de  Fol- 
Vqualquier. 

Thomas  Comte  de  Maurieo- 
ue,  Savoyc,  &c. 

Margarete  Comtefle  de  Foo- 
idgny. 


f Alfbiu  Roy  de  Leon , mou-  J 
•rot  1130.  î 


Lconore  de  Caftîlle 
Cotntdlè  de  Pon-> 
thleu.  ' 


Ferdinand  RoydeCa- 
ftille&de  Leon,  mou- 
rut izya. 


Ferdinand  Roy  de  Leon , Ga- 
lice, Ac.  mourut  118S. 


Bcrenguclc  Rcync  de  Ca- J 
ftillc.  ^ 


Vracque  fille  au  Roy  de  Por- 
liugal. 

J^AIffans  Roy  de  Cafiille , To- 
’lcdo,  &c. 


fSimon  de  Dammartin,  mort  J 
'1239. 


Lconore  fille  au  Roy  d’An- 
gleterre. 

fAlbcrîc  Comte  de  Dammar- 
tin. 


lennc  Comtefle  de 
Ponthieu. 


iMathildc. 


Marie  Comtefle  de  Pon-J 
rhicu. 


fWillaume  Comte  de  Port- 
thieu. 


I^Alcyde  filleau  RoydcFrance. 
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Hcry  II.  Roy 
d’Anglrterre 
c(p.  Leonorc 
fille  de  S. 
Wtilaume  • 
Duc  d’Ac- 
quiraine  , il 
mounic  le 
4.  de  loillct 

J1S9. 


Tom.  I 


fVVÜIaume. 

Henry  afibeid  au  Roy- 
aume efp.  Margaretc 
de  Frîce,  mourut  1 1 83- 

Richard  Roy  <TAngIc- 
terre  A de  Chipres  efp. 

Bcrvngaire  de  Na- 
varre, il  mourut  1100. 

[^Arthus  Duc  de  Bretagne. 
'Comte  de  Kichciiiont 

f rinv  & tué  par  Ion  oncle 
can  1101. 

Godefroy  Comte  de  , 

Richcin6t  efp.  Lconore< 

Comtelfe  de  Bretagne , | Leonorc  morte  en  prifon 


il  mourut  u86. 


\,du  Roy  Ican  Ibn  oncle. 


Jean  dîél  fans  terre,  puis 
Roy  d’Angleterre,  efp. 

I . U tii le  de  Huguc  Mi>- 
. ritun.  1.  itabeau  de 
jClocellrc.  3.  llâbcau< 
jComtclle  d.AngouIcl- 
me,  il  mourut  iity. 

Mehaut  efp.  Henry  le 
Lion  Duc  de  Saie  & 
de  Bavière. 

Leonorc  efp.  Alfonic 
Roy  de  Callille. 

Icnne  efp.  1.  Willaume 
Roy  de  Sicile.  1.  elp. 
Rémond  Comte  de 
Thoulouft. 


(Dm  > liéî. 

‘ Henry  lil.  Roy  d’Angle- 
terre efp.  Leonorc  d’Ar- 
ragon  & de  Provence, 
mourut  1173.  gill  à ‘ 
Welhnunlkr. 


Fille  efp. Rotfou Com- 
te de  Perche. 


I l^'illAume  Baflard  dtÜ 

I d« 


Icnne  efi».  Alexandre  II. 
Koyd'Éicollê. 


Ifabeau  efp.  1236.  Fredric 
Empereur  11.  duoom. 


Leonoreclp.  i Willaume 
Marclchal  Côte  de  Hern- 
broke.  1.  elp.  Simon 
Comte  de  Montfort  Li- 
celter,  &c. 


Eduard  I.  Roy  d'Angle- 
terre c(p.  I.  Leonorc  dc^ 
Caûillc  Cotntcilc  de 
Ponthicu.i.  Margarctede 
Fiance , il  mourut  1 307. 


Henry. 


Willaume. 


Richard- 


fean. 


Dm  \.  USl. 

Eduard  II.  Roy  d’Angleter- 
re dp.  ilhbcâu  de  France 
mort  1327. 

Ican. 

Henry. 

AlIbiUc. 

MaRGARF.TE  ESP.  Ieam 
11.  Duc  L/£  Lothier 
ET  DE  BkAB.\ST. 


Maigaretecfp.  Alexandre 
lll.  Roy  d'Efcolle. 


Beatrix  efp.  Ican  II.  Duc 
de  Bretagne. 

Catharinc. 


Richard  Comte  deCoriii- 
wal  & Püidou  Eflcu 
Empereur  efp.  1.  Ifabeau 
rillc  au  Comte  de  Pem- 
bn»kc.  1.  Sancha  d’Arra-^ 
gon  & Provence.  3 Bea- 
trix fillcauComtedcHo* 
Üade  nirace  de  Conrard 
Archevdquc  de  Cologne, 
il  mourut  1271. 


Edmond  diâ  Crouchbac 
ou  le  bollu  Comte  de 
Lancaflre  Liccfler  Herby, 
Ac,  Roy  titulaire  de  .Sici- 
le efp.  I.  Amclinc  Com-^ 
telle  d’Aumale.  2.  Bian-  ‘ 
che  U’Arthois  mourut 

11196. 

Dm  I.  Ua, 

Ican. 

Richard. 

Henry  tué  1171, 


Leonorc  efp.  HenryComte 
de  Bar-lc  Duc. 


Icnne  dîéle  d’Arcs  efp.  f. 
(iisbert  Comte  ue  CUre 
A de  Gloccllre.  2.  Raoul 
.Vloiitehcrmcr. 

Ifabeau  efp.  Ican  Comte  de 
Hollande,  Selandc,  Ac.  2. 
clp.Miimfrcd  de  BohunCô- 
tc  de  Hereford  tué  1322. 

Marie  religieuse. 

Dm  l.  ua. 

Thomas  dîA  Brothciton 
Comte  de  Nortfolkc  efp. 
I.  Alix,  fille  de  Rugier 
Halys  de  Harwich.  2.  e*lp. 
Marie  fille  de  Willaume 
Baron  de  Roos  niulti338. 

Edmond  dîcl  Woudeftoc. 
Comte  de  Kent  efp.  Mar- 
garctc  fille  de  lean  Baron 
UeWâckedc  LidelABur- 
/c.  U fut  décapité  1329. 

(Thomas  Comte  de  Lan- 
caftre  efp.  Alix  Hcritiere 
de  Henry  Lacy  Comte  de 
Licol  ne,  il  fut  décapité 
1321. 


Henry  Comte  de  Lança- 
lire.  Ac.  efp.  Mehaut  fille 
de  Patrick  Choworth  Sire 
de  KidwcMij  en  Galles , 
mourut  i34f. 


Dn  i.  ua. 

Edmond  Comte  de  Cor- 
ncwal  efp.  Margaretc  fille 
auComtcdeClare. 

Richard  tué  au  fiege  de 
Waruic. 


Vlean  Sire  de  Bc.iuford. 
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(Ou  I.  /«W. 
Ferdinand. 

Sancha. 

Dulcc. 


Du  1. 

Ferdinand  le  Sainck  Roy 
de  CalHlle  & d^Leonefp. 
Ikatrix  tille  de  TEmpe- 
rcur  Philippe.  1.  erp.  ^ , 

Icnnc  de  Daniniîuîn 
Coniccflc  de  Pomhicu , il 
mourut  laya. 


Ferdinand  i 
Roy  de  Leon 
Galice  . dtc. 
elp.  I.  Vraque 
de  Portugal 
i.Tcrcrc  fille 
au  Gâte  Fer- 
dinand. 3. 
Vraqae  fille 
an  Sire  de 
Bifeaye. 


7)«  I.  /i^f. 

Alfi'iis  Roy  de  Leon 
dp.  l'crd'c  de  Porto* 
gai.  1.  licrcngolt 
Royiie  dcGalli  ■ 
mourut  1230. 


Confiance  religieufe. 


mgoltS 

Lie, il 


Sancitc. 


Garcia. 


Bcrcngucle  efp.  Ican  de 
Bricnne  Roy  de  Icrufa- 
lem. 


Lconore. 


Du 

Alfims  IV.  Roy  de  Caftîllc 
6t  de  Leon  cllcu  Empe- 
reur cQ>.  loicntc  d*Arra-^ 
gon,  il  mourut  12S4. 

Frcdric  cfp.  l’Infante  de 
Malefpina  fille  au  Dcfpot 
de  Romanie. 

Ferdinand. 

Henry  dict  le  Sénateur 
efp.  IctmeNuncïdc  Lara, 
il  mourut  1304. 

Lconorc. 

Bcrcngiicle  rcUgîcufc  en 
j las  Huelgas. 

Philippe  Sire  de  Valdc 
Corneja  dp.  Chriftine  de 
i Danemarque. 


Ferdinand. 

Ferdinand  dick  de  la  Ccr- 
da  dp.  Blanche  de  France 
tille  du  Roy  S.  Louis,  0 
mounir  iiyy. 

Bcrcngucle. 

Beatrix  dp.  Wilhome 
Marquis  de  Monferrat. 

Sanchc  Roy  de  Caftincft 
de  Leon  ei'p.  Marie  fiHcde 
l’intànt  de  Molîni,  il 
mourut  i29f. 

loientc  efp.  Piego  Lopn 
de  Haro  Sire  de  Bifeaya. 

laymc  Sire  de  les  Camé 
ros. 

Ican  Sire  d’Ori^iâcrp.  i. 
Marie  de  Monfcrrata.dp. 
Marie  dame  de  Bildita. 

Pierre  Sire  de  Ledeûna 
efp.  .Margaretc  fille  au  Si- 
re de  Narbona. 

Ifabcau. 

^Leonoce. 


Emannel  Sire  d’Efcalone 


.Agreda  Pefiafiel,  &c.  efp. 
I.  Confiance  d’Arragoni.J 
Beatrix  de  Savoye. 

Sanche  Archcvcfquc  de 
T olcdo. 

Marie. 


lolcntccfp.  AlfonsdcPor- 
tugal  Sire  de  Porto-alle- 
gre.  a.  AUbns  Infant  de 
Molina  ibn  grand  oncle. 

Du  1.  /t'Æ 

Ican  Em.anuel  Prince  de 
Villena  efp.  i.Conlkance 
id’Arr^on.  2.  Blanche 
dickedcla  Cerda. 


Alfons  Infant  de  Molina 
dp.  I.  iVloIfada  fille  de 
Goncalo  ,Peret  de  Lara. 

2.  dp.  I crefe  tille  de  Gon- 
calco  Nuuci  de  Lara.  3.^ 
Mayor  de  Menefes.  4.  lo-  * 
leme-Einaiiuel  Sa  petite 
tiL-pce. 


Du  2. 

Ferdinand  didkidc  Pbihicu 
Comte  d’Aumale  efp. 

Lorc  de  Momfor  dame  |’Margarp.te  d’Akgle* 
d’Efpemon.  terre  femme  i>e  Ieas 

Louis SircdcMarchcna.  Jll.  duc  de  Lothjer  de 
Lconorc  Comidlc  de  P6-j  Brabant  et  de  Lut- 
thieu  efp.  Eduard  I.  Roy  ^nouRO. 

[d’Angleterre. 

(Du  I.  //<2.  fflabeati  efp.  Ican  Nufiesde 

Blanche  cfp.  Alfons  fils>  la  Cerda  CointedeLan. 
buftard  du  Roy  Alfons  4.  ^ 

Dux.ua.  ruicgo  Lopez. 

lenoe  cfp.  Lope  Dîas  de  J Marie  Dame  de  Bifays 
Haro  Sire  de  Bifeaya.  ] efp.  lean  de  Caftîlla  ois  du 
Du  3.  Ua.  iRoy  Alfons  IV. 

Alfons  Sire  de  Môtallcgrc  ^ ^ 

cfp.  Terefe  fille  de  Pierre  fTelloAfonfoSiredcMo* 
Alvarcs  de  las  Alkorias.  J tallrçrc  efp.  MaricdePo^ 
Marie  cfp.  Sanchc  Roydc]tugal  fille  de  l’Inftnt  .\!- 
Callillc  ût  Leon.  vfons  Sire  de  Porto  Aliegie- 

üm^.ua. 

Ifabcau  dp.  leandcCafiil- 
le  dick  el  tuerto  Sire  de 
Bifeaya. 
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f Renaud  Comte  ic  XÜn  %.  liâ. 

Dammartin  cip.  i . | Mcliaiit  Comtcfic  de 


Marie  de  ChaÎHlIon  J Boulogne  & de  Dam 
dicc.  1.  cfp.  Idc  ) martin  cïp.  I.  Philippe  ’ ‘ 


répudie' 

Oamtcirc  de  Boulog- 
ne fille  de  Mathieu 
frère  de  Philippe 
d'Ellàcc  Comte  de 
riandie. 


iiuuiiii  1.  I . Dm  !•  hïlt 

de  France  Comte  dev  ienne  cfp.  GauthierdeCha- 
('Icnnont.  a.  Atfons  f fUlioaSiredeS.  Aignancllc 
I mourut  avant  fa  mcrc. 


Roy  de  Portugal. 


[^Fllle  cfp.  IcfilsduVi- 
co  nitc  de  ChalK*  I eraut . 


Simon  de  Datninanîn 
efp.  Maria  Coniicllè, 
de  Poiuhicu,  il  mou- 
Irut  1139. 


Albcrîc 
( .'omic  de 
I>»mmar- 
tin  lîls 
d’AIberic  ^ 
& deCIc- 
menec  de 
Bar-leduc 
c(p.  Ma- 
thilde. 


Dm  I.  AÆ 

Ferdinand  dicl  de  Pontlilcu  ffean  Comte  d'Aumale  & 

Comte  d’Aumale  cfp.  Lorc-^d’Efpcrnon  cfp.  Ide  de 

de  Monübrc  dame  d’tf- IMcuIcm  domfiU&lillc. 
pernon. 


Loui:>. 


lenne  ComtdTê  de 
Ponthieu  de  Aumale 
clp.  I.  Ferdinand  Roy ^ 
de  Calllllc  dt  Leon.  ' 
J.  cfp.  Ican  de  Nefle 
Sire  de  FaluL 


Lconorc  Comteflè  de  Pon' 
thieu  cfp.  hduard  Roy  d’An- 
gleterre. 


Dm  2.  lia. 


{Marcarete  p’Angle- 

TERRE  EKMMR  DE  IfA>« 

11.  Dre  DE  Lothier  dk 

BRABASr  ET  DE  Ld4- 
BOURG. 


lenne  de  Neflcdîélcdcra!-, 
ni  cfp.  Wiilaume  de  Bé- 
thune Sire  de  Locre^  elle 
mourut  laSo. 

Philippotccfp.i  .Raoul 
d’illodun  Côte  d’Eu*  rRcnaud  Comte  de  Gucldrcs 
2.  cfp.  Ratiul  Sire  de Jdede  Sutphen  efp.i . Ermen- 
Coucy  mourut  iiyo.^  garde  de  Limbourg.  2. 
■ ‘ ‘Margarctc  de  Flandres,  Il 

mourut  1320. 


Wiilaume  de  Béthune  Sire 
de  Locrcs  cfp.  Marie  de 
Royc;  il  mourut  1340. 


iFillc 


marii^c  au  Sire  de 
Driucham. 


î.cfp.Otton  Comte  de 
Gucldrcs. 


Marie  c(p.  Ican  Comte 
de  Roucy  d’ou  les 
UJomtes  de  Roucy. 


Ermengarde  efp.  Thiery, 
Comte  de  Cleves. 


I^Adolf. 

Wiilaume. 


Elifabeth  cfp.  AdoIfComtc 
des  Monts  mort  134S. 


Margarctc  cfp.OtionCom- 
ce  de  Kavens^rge. 


Philippotc  cfp.  Walletan 

Sire  de  Fauquemont.  Comte  de  Dam- 


Marie. 


Alix  cfp.  Ican  Sire  de 
TricdeiVlonchi.  * 

Mathieu  Sire  de  Trie 
Comte  de  Dammartin  f 
cfp.  Mafillc-  J 

Renaud. 

Engucran. 

Bernard. 

Agnes  cfp.  Wiilaume 
Sire  de  Fiencs  A de^ 
Tingri. 

Engucran  Sire  de  Fie-  '' 
ncs  cip.  la  fillcdclac-  j 
eues  Sire  de  Cond^.< 
llailloeil  , Moriames 
A mourut  ti6f. 

Baudcwiu. 

Michicl. 

Clcmencc  cfp.  laques 
de  S.  Orner. 

Mathilde  efp.  Baode- 
win  Comte  de  Guincs. 

Simon  Sire  de  Gouvreux. 


Thibaut  dp.  lenne  de  Bo- 


martin  efp  Philippotc  de 
Beaumont. 


Ican  de  Dammartin  Sire  de 
^ Monchi  cfp. 

Philippe  d’EgUïè. 

Mehaut  cfp.  Heury  de  V'er- 
^y  Sire  de  Fonvciu. 


efp.] 


Rogicr  de  Fiencs  tayS. 


Engucran  de  Fiencs. 


Ican  SircdeFicncsChaftc- 
lain  de  Büurbuurg  dp. 
Ifabcau  fille  de  Gui  Comte 
de  Flandres. 


lolenie. 


Mathilde  cfp.  Humfrcd  de  rHumfrcd  Comte  de  Here- 
Bohun  Comte  de  Hicnbrtjford  de  d’ElPcxcIp  ifabcau 
Conclhblc  d’Angleterre  j fille  d’Eduard  1.  Roy  d’An- 


tqui  mourut  129S. 


IglctcrTcvcufvcdcIean  Cô- 
te d’Hollande  A SeJande, 
Ml  fut  tudcnbuuillc.  1312. 
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37<S  T 
Princes 


t Willaumc  Comte 
de  Juliers  , Sire 
d’Acrlchoc  , Vier- 
Ibn,  Bracge , Dutc- 
kcn , &c. 


Gérard  Comte  de 
Juliers,  SiredeSi- 
chene  , V ierfoo , 
Brucge,  &c. 


3 Louis  Comte  de 
Los  deChiny&de 
Duras. 


Henry  & lean  de 
Lovain  Sires  de 
Gaesbcke,  HerftaJ, 
Lecuwe.&c.freres. 


j Thiery  & Renaud  6 lean  & Gilles  Sires  7 Willaume  de  Flan-  8 Godefroy  Sire  de 

Sires  de  Fauque-  de  Malincs frères.  dre  Sire  de  Tenre-  Heynsberce,  Waf- 

mont  & de  Mon-  monde , Rumpft,  lènoeree,  &c 

joie  frères.  Ekeren , Hoboken. 


9 Philippe , Gode-  10  Orton  Sire  de 
froy  , & Henry  Cuyek  , Heverle, 
ComtesdeVianden  &c. 

Sires  deGrimbcrgc. 


Il  Fredric  Comte  & 11  Willaume  IV.  Sire 
Sire  de  Blanckcn-  de  Homes,  Gaes-  i 
beck,  Altena,  &C.  j 


Di 


3 Robert 


13  Robert  Vicomte  14  Tean  de  Los  Sire  i y Henry  Sire  de  Ry-  id  lean  Sire  de  H»'* 
de  Beaumont  Sire  d’Agimont , Wal-  /cricheyt  Bedbur,  courtAerfchot.&c. 
d’Acrfchot.Povan-  bain,  ôcc.  &c. 


17  Florent  Berthout  18  Gérard  Sire  de  19  Wauthicr  III.  Sire  lo  Rafle  & Philippe 
SiredcBerlaer&dc  Dieft  Challelain  d’Engien.  de  Gavre  Sires  de 

Malincs.  d’Anvers.  Brcda , Licdeker- 

ke,  Scc. 

ai  Louis  de  Waflèn-  ii  lacqucs  Sire  de  13  Thiery  deHomes  14  leandeCuyck,  Si- 
berge  AdvoUc  de  Werchin,  lauche.  Sire  de  Perweys,  rcdeHoochftraetc, 

Hasbaing  Sire  de  Longueville,  &c.  Craenenborch,&c.  Vorfele,  &c. 

Chamont. 


TROPHEES  DE  BRABANT 


Xf  IcanSiiedcHcuf-  xtf  ArnouV.  Sire  de  17  Gilles  Sire  de  Tra- 
denc.  Wefcmaele  , Wef-  lÎOTies&Ottonfon 

terlo,  &c.  Mare-  filsaiihé. 


i8  Arnou  de  Wclô- 
maele.  Sire  de  Ber- 
ges, Woade,  &c. 


xp  Henry  Berthout  30  lean  Comte  & Sire  3 1 Willaume  Sire  de  saTherydeWalcomt 
IV.  SiredeDuffle,  deMegene.  Bocftcl  , Oyen , Sire  d’Aa , Andcr- 

Gele,  &c.  Diepcheym,  Corn-  Jccbr,Lenaick,&c. 

te  deOaelem,  &c. 

33  lean  & Louis  Bert-  34  Robert  de  Grim-  35- Gérard  Sire  de  36  Willaume  Sire  de 
bout  de  Berlaer  Si-  berge  U.  Sire  d’Af  Marbais  , Chafte-  Craenendonck  , 

res  de  Ncckerfpocl,  fehe.  lain  de  Bruxelles.  Eyndhoven , &c. 

Helmont,  &c. 


37  Ican  Sire  de  Com-  38  Willaume  Sire  de 
breffe.  Rotlèlaer  , Sene- 

fchal  , Arnou  fon 
üls  ailhé. 


39  Henry  VI.  Sire  de  40  Rogierïire  deLe- 
Bauterfem  ; Qui-  vedaele.Oorfchor, 
quenpoix.  Pcrckc  , Beeck  , 

Chaftelain  de  Bru- 
xelles. 

41  Rutger  Sire  de  91  Gcrardd’AaSircde  43  Gérard  de  Beiges  44  leanSiredeFaleys. 
Herpen  , Ravef-  Grimberges.  Sire  de  Scoten, 

teyn,  &c.  Mercfcm,  Brecht; 

Wefelc.Wilre.&c. 

4y  EngucramdeCon-  4^  Renaud  Site  d’Ar-  47  Wauthier  Sire  de  48  Henry  Chambel- 
cy  Vicomte  de  genteau.  Rercs.  lanSiredeHeverle. 

Meaux  , Sire  de 
RumpB,  Ekercn., 

Hoboken,  &c. 


380  TROPHEES 


Henry  de  Lux- 
embourg Sire  de 
Ligny , Rouchi, 
&c.  fils  de  Wal- 
leran. 

Wennemaer  de 
Cuyek  diâ  de 
Hoochllraten. 


Gérard  de  DIeft 
Sire  de  Waenro- 
dc  & Albert  Ibn 
frere. 

Henry  de  Wal- 
cours  Sire  de  Fa- 
verchines. 


Gérard,  lean.Raf- 
k , Willaume  , 
Florent  , Arnou 
& Wouthier  frè- 
res au  Sire  de  Duf- 
fle. 

Willaume  de 
Bautershem  Cha- 
noine à Li^e. 

Henry  Sire  de 
Bieibeke. 


Willaume  de 
Heulden  Sire  de 
Drongelen. 

Henry  d’Antoing 
Sire  de  Bt^en- 
houtjObies  «Gé- 
rard fon  ff  cre. 

Collin  Sire  de 
Ranll,  Bcrcbem. 


lean  Comte  de 
Seyne  Sire  de  Be- 
dendrop. 


Baudewin  Sire  de 
Fontaines  , Mil- 
lent , &c. 

Louis  de  Vianden 
Prcvoll  de  Mun- 
ller,  lean  fon  fré- 
té Chanoine  à 
Liege. 

Willaume  Sire  de 
Ballocil , Moria- 
mes, Codé, Court, 
&c.  lean  & Wil- 
laume (es  fils. 

Gérard  de  Rot- 
felaer  Sire  de 
Wcrchtere. 


lean  de  Rotfclaer 
Abbé  d’Everbo- 
de. 

Leon  & Hntinde 
Marbais. 

Willaume  & lean 
Sires  de  Peters- 
heym  Lodena- 
ken,  &c.  freres. 

Louis  de  Berlaer 
Sire  de  Keerber- 
gen. 

lean  de  Berchem 
Sire  d’Oiflmal. 
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FaftréSiredeLig- 
ne  fils  de  Wou- 
thier. 


Gérard  de  Cuyek 
Prcvoll  à Lo- 
vaiu,  &c. 


Nicolas  de  Bar- 
banlon  Sire  de 
Braine  - Alleu  , 
Villers , Hucig- 
nies. 

Gilles  de  lauche 
Sire  de  Hierges. 


Wouthier  de  Sot- 
tegem. 


Arnou,  Henry  & 
Gérard  freres  au 
Sire  de  Bocflel. 

Godefroy  frere  au 
Sire  de  Sombref- 
fe. 

Daniel,  Robert, 
Erard  & Willau- 
me de  Goirc. 

Wauthier  de  Rê- 
ves. 


Wouthier  de 
Ranfl  Sire  de 
Canticrode. 


Otton  & Lam- 
bert Sires  de  Bue- 
ren. 


RafTe  de  Liede- 
kerke  Sirede  Ro- 
fendael,  Nilpen, 
&c. 

lean  d’Aa  Sire  de 
Gruthulè  en 
Flandres. 


Godefroy  de  We- 
fcmaele  diâ  de 
Quabeke  Sire  de 
le  Slule. 


Gérard  Sire  de 
Vorficlaer  Cha- 
ftelain  de  ludog- 
ne  fils  d’Arnoa 
de  Rotfelaer. 


Arnou  frere  an 
Sirede  Leefdacle. 


lean  de  Heufdenc 
Sire  d’Elshoute. 


lean  de  Grimbcr- 

ghediéld’Afrche. 


Henry  de  Grim- 
berge  Sire  de 
Moerfecke. 


Charles  d’Aer- 
fehot  Sire  de  Ri- 
viere&  Gilles  fon 
frere. 

Arnou 
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Arnou  Sire  de 
Crainhem  & 
Goicke. 

Wouthier , Leon 
& leaa  d’Aa. 


Jacques  Sire  de 
Diepenbeke. 


Florent  Sire  de 
Stalle  , Ruys- 
brouck  , Scc. 


Gérard  Sire  de 
Herlaer. 


Raflé  Sire  de  Grès 
& de  Neer-Lin- 
thre. 


Willaume  de 
Hcrlact  Cham- 
bellan. 

Twain  & Henry 
de  Mcidert. 

Jean  de  Raets- 
hove. 

Wouthier  de  He- 
meefem  diâ  de 
Pouderle. 

Rudolf  Pypen- 
poy  Sire  dcBÎacf- 
vclt  Senefchal. 


T O M.  I. 


L I V 

Le5  de  Crainhem 
Sire  de  Grobben- 
donck. 

Arnou  de  Liere 
Sire  deWommel- 
gem,  Immericle, 
&c.  fils  de  Jean. 


Jean  diâ  Meeu- 
we  Sire  de  Wavre 
& Doneelberge 
frere  Bailard  au 
Duc. 

Godefroy  van 
Stalle. 


Gilles  Sire  de 
Bouchout  & Jean 
fon  frere. 

Arnou  dc-Welé- 
maele  Sire  de  le 
Wierc,  HoUede, 
&c.  Gérard  fon 
frere. 

Adam  Sire  d’Oor- 
fehot. 


Gofuin  Sire  de 
Gotfcnconrt. 

Henry  de  Wilre. 

Gofuin  de  Bor- 
ne. 

Arnou , Jacques 
&RobertdeGly- 
mes. 


R E IV. 

Daniel  de  Crain- 
hem à Sirenbeke. 


Arnou  de  Liere 
fils  d’Arnou  8c 
Godefroy  fon 
frere. 


Hannekin  ditfr  de 
Malincs  frere  Ba- 
flard  au  Duc. 


Jean  Sire  de  Con- 
trecoeur,Mcerbc- 
kc.  Court  S.  Ef 
tienne,  &c. 

Henry  deWange 
Senefchal. 


Henry  de  Wal- 
hain  Sire  de  le 
Vaux,  Arnou  & 
Willaume  fes  frè- 
res. 

Willaume  Sire  de 
lîongelbcrgc. 

Jean  Sire  de  Hul- 
deberge. 

Jean  de  Morf- 
pach. 

Thiery  Sr  Arnon 
de  Anderannc. 


Arnou  Sire  d’Or- 
heille  & leanSire 
de  Rummes  frè- 
res. 
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Atnon  de  Crayn- 
hem  Sire  d’Op- 
linchre. 

Willaume  Cha- 
flclain  de  Mon- 
tenac  Sire  de  Bil- 
rcveltjDormaele, 
Suudert,  &c. 

lean  diû  Pylyict 
frere  Baftard  au 
Duc. 


Godefroy  de  Hel- 
lebeke,  Senefchal. 


Arnou  de  Hcllc- 
beke. 


Jean  d’AerIchot 
Sire  de  Schoon- 
hove  lean  & Gé- 
rard fés  fils. 


Gérard  & Wil- 
laume Pypenpoy. 

leandeLïdwyck 
Sire  de  le  Horft. 

Henry  de  Wy- 
negem. 

Jean  de  Weféma- 
le  di(S  de  Quaet- 
beke. 

Eraanucl  de  Gli- 
mes  diâ  de  Ju- 
dogne. 


Thibaud 
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Thibaud  Dilefics 
Sire  de  Loo- 
champ. 

Willaume  de 
Bocnlcr. 

Nicolas  vaa  Dor- 
ne. 

lacqiies  de  Gen- 
tincs. 

Rytcle  van  Dor- 
nc. 

Wouthier,  Henry 
& Jean  vandcr 
Meeren. 

Pierre  vandcr 
Dilft. 

Pinchard  deFre- 
fin. 

Jean  de  Rau- 
couit. 

■ Wanthict  de 
Wifengien, 

Jean  Sire  deHar- 
duemont  & Ar- 
nou  fon  frcre. 

Herman  de  Ber- 
ges. 

Amou  Bauw. 

, Rémond  &Jerof- 
me  van  de  Wer- 
ve. 

Jean  de  Hout- 
hem. 


Gisbert  de  Grès. 


Renier  de  Facon- 
wcys. 

Jean  de  Didcgem. 

Renier  Bordon 
de  Halley. 

Arnou  & Wau- 
thier  vanden 
Honte. 

Bernard 
Spout  Sire  de  pe- 
tit Reux. 

Evcrard&  Henry 
t’Scrclacs. 

Arnou  Tay. 

Jean  Boorignon. 

Michiel  de  Cha- 
flelincau. 

Lambert  de  Har- 
duemont  Sire  de 
Houtepenne  leur 
frcre. 


Henry  Panhnus. 


Willaume  de 
Hertoge. 


Henry  d’Oyen- 
brugge, 

Gerelin  vanden 
BoBche. 

Godefro  y van- 
den Boflehe. 

Gilles  de  Mar- 
bais. 


Renier  diû  Katz- 
foeu. 


Amou  vandcr 
Lift. 

Gérard  de  Hcct- 
velde. 

Willaume  de 
Wilre. 

Willaume  de 
Hautcrivc. 

Leon  vandcr 
Burge. 


lean  Rollebuck. 


Arnou  &WiUau- 
me  de  Coninck. 


Wauthier  de 
Vrielele. 


Arnou  le  Lom- 
bard d’iftehe. 


lean  d'Opheem. 

Fredric  de  Mi- 
Icndonck. 

Renier  de  Borla- 
mont  Sire  de 
Bruyere. 

Arnou  & lean 
d’Eechove. 


Pierre  de  Wal^ 
nés. 


Franc  de  Wyere. 

Henry  de  Mca- 
drege. 

Arnou  d’Orden- 
ges. 

lean  du  Pont. 

lean  de  Mardê- 
laer. 


Lionnec  de  Men- 
nen. 

lean  Sc  Henry  de 
Quaderebbe. 

Giflcyn  vander 
Noot,  Engelbert, 
Henry  &Icanfes 
fils. 

Gillis  Booce. 


Jean 


Gilles  d’Ittre. 

Stadinck  de  Nif- 
pcn. 


lean  & Henry 
t’fcr-Acrts. 


de  le  Michiel  vanWy- 
negem  diâ  van- 
dcr Borch. 
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Jean  & Wauthier  lean  Boede  filsde 
Bocde  frères.  Jacques. 

Amou  van  Dor-  Wauthier  de 
ne  diâ  van  Som-  Lathem. 
peken.  , 

lean  vander  Elft.  Henry  de  Ro- 
broeck. 

Gilles  & Everdy  Gofiiin  Vtenho- 
Wilmaers.  ve. 

Willaumc  Wil-  Gilles  van  den 
maers  diâ  Lim-  Wingaerde. 
pias. 

Jean  & Willau-  Simon  de  Har- 
me  de  SteSwege.  bais. 

lean  de  Tichtelt.  Simon  de  Rode. 

Willaumc  Bor-  Jean  Alcyns. 
nccole. 


Jean  de  Wefele  Gisbert  diâ  Am- 
fils  de  Wauthier  mande  Wefele.  • 
de  Lippelo. 

lean  de  Landris.  lofle  Abfolons. 


lean  de  Heym-  Willanme  Draec 
beke.  fils  de  Godefroy. 

lean  de  Schoe-  lean  Wilmaers 
vere.  diâ  Rode. 

Pierre  de  Kin-  André  de  Hobo- 
fehot.  ken. 


Willaumc  van-  Gilles  de  Stoc- 
den  Broecke.  ver. 

lean  van  Pullc.  André  Tuclant. 

Nicolas  de  le  lean  Volckaerr. 

HoiRadt. 
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JEA»  3. 
Duc. 


OeforJrrs. 


<3'J 


Cotffpira- 
tt9n  entre 
eenx  de 
tttvjin 
BnutelUt. 


EAN  III.  DICT  LE  TRIOMPHANT  DUC 
DE  LOTHIER,  DE  BRABANT  ET  DE  ' 
LIMBOURG  MARQUIS  DU  S.  EMPIRE 
SIRE  DE  MALINES  , HEUS- 
DEN,  BRED  A,  8cc. 


Chapitre  IX. 

gSffiiSpE  Ducfbnpcfe  avoir  amadc  un  afll’s  grand  creforcn  intention  de 
P L P (àtis&irc  aux  debtes  aulquelles  ils’cftoit  plongeparguerres&autrcs 
accidents;  mais  les  gouverneurs  des  finances  appliquèrent  la  plus- 
parte  de  ceft  efpargne  mal  à propos  & à leur  propre  profidt,  ce  que 
depuis  vint  à canlcr  grandes  incommodités,  car  les  marchands  cllrangcrs 
aulquels  le  feu  Duc  clloit  redevable,  volants  qu’on  les  nourifibit  de  vent, 
firent  arrefter  & laifir  par  tout  les  valTals  de  noftre  Duché  & leurs  biens,  & 
les  prefloient  rigoureulcmcnt , de  forte  que  le  commerce  & trafiq  ceflbit 
univerfcllcment,  ce  que  vint  à caufçr  grande  dclblation  entre  les  grands  & 
petits;  pour  à quoi  obvier,  & mettre  remede  à un  maldi  prégnant,  les  Eftats 
du  pays  comme  tuteurs  du  ieune  Duc  mirent  fus  en  l’an  M.  CCC.  XIII.  une 
nouvelle  taille , qu’ils  firent  recevoir  & collcéler  par  des  Receveurs  particuliers 
qu’à  cefteffeâ  ils  conflitucrent  es  principales  villes,  à quoi  les  Receveurs  or- 
dinaires .s’oppoferent  en  vain. 

Cc^rendant  la  minorité  du  Duc  & la  divifion  qu’il  y avoit  entre  aucuns 
des  principaux  du  gouvernement  ouvroient  le  chemin  à tout  defordre,  car 
tout  cftoit  rempli  de  confufion , mesfiance  & ialoufie,  par  ou  ceux  des  villes 
de  Lovain  & de  Bruxelles , qui  s’atribuoient  plus  d’authorité,  .s’advancerent 
de  traiter  par  cnfembic  au  mois  de  Juillet  de  l’an  mcfme  MCCC.  XllI. 
une  eftroiéle  confédération,  par  laquelle  ils  s’obligèrent  réciproquement  que 
leurs  bourgois  Icroient  en  touts  leurs  débats  indifiêremcnt  au  iugement  des 

Efchc- 
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Efchevins  de  l’une  ou  l’autre  ville, ils  promirent  d’afTiller  l’une  à l’autre  pour  Jr 3. 
la  conicvration  de  leurs  droits  & privilèges  contre  qui  fe  fut,&  fi  melniele 
, Duc  les  voulut  diminuer  ils  promirent  de  fe  ioindre  parcnlèmble  pour  leur 
••  dclcDce , avec  cela  ils  s’obligèrent  de  ne  permettre  pour  choicqu’il  pouroitar- 
river,  que  les  limites  de  la  Duché  de  Brabant  feroient  diminuées  en  aucun 
point. 

1314.  Ee  mariage  entretant  de  nofire  Duc  fut  folennife  en  l’an  MCCC.  XIV. 

Mariait  avec  facoufine  Marie  fille  de  Louis  de  France  Comte  d’Evreux,  defquels  l’ai-  Divns. 
jyQjt  ij  traiftee  du  vivant  du  Duc  lean  II.  Les  feftes  achevées 
le  Duc  alla  faire  fon  entrée  ailes  magnifiquement  à Lovain  & autres  villes 
principales  du  pays,  prennant  la  polfelfion  &gouverncment  de  les  Efiats,& 
lêlon  les  anciennescoufiumes  ilconfirma&renouvella  tours  les  droiâs,  loix , 
privilèges  & immunités  oéfroiées  par  les  Ducs  lès  predecelTeurs  aux  Prélats  Prtmti 
Nobles  & bonnes  villes  de  fa  Duché  de  Brabant , & avec  ce  ordonna  de 
nouveau  & promit  les  articles  fuivants,  qu’il  ne  ferat  foraer  monnoye  fi  ce 
/>f'n/r»- n’elt  dans  ion  pays,  & ceparleconfeil&advisde  fesEftats.  Qu’il  tiendrat 
»■/<  £ÿ  {Jmj  dommage  & intereft  touts  ceux  qui  à caulc  de  fes  debtes  feront  arrefiés 
0“  biens  détenus.  Qu’il  ne  donnerat  office  à vie  durante.  Qu’il  main- 
frivil/pi.  tiendrat  les  Receveurs  couftitués  en  l’année  precedente  par  les  Eftats.  Qu’il 
contraindra  lès  receveurs  i rendre  compte  de  leurs  adminifirations  touts  les 
ans.  Qu’il  ne  permettrat  qu’aucun  reçoive  argent  pour  redres  ou  réparation 
des  chemins  fans  que  tels  deniers  lôyent  à ce  deilement  employés.  Touts 
lelquels  points  le  DuefitauffidevoUer  par  le  Comte  d’Evreux  ion  beaupere  Sc 
par  iès  amés  & féaux  Gérard  Comte  deluliers , ArnouComte  de  Los,  Re- 
naudSiredcFauqucmont,  FlorentBerthoutSirede  Matines,  Gérard  Sire  de 
Dieft  Chaftelain  d’Anvers , Arnou  Sire  de  Weièmaele  Marefchal  de  Bra- 
bant, & Philippe  SiredeBreda&  de  Lidekerke  qui  touts  féellerent  lesiettres 
for  ce  depefehées  en  l’an  mefme  MCCC.  XIV.  le  vendredi  apres  les  oftaves 
de  St.  Pierre  & S.  Paul. 

JUdlmti  Thibaud  de  Bar  Evefquc  de  Liege  trefpaflâ  le  XIII.  de  May  de  l’an  Hxftm. 
TirxMua*  MCCC.  XII.  & lui  fucceda  Adolf  fils  d’Everard  Comte  de  la  Marché  & 
d’Ermengarde  de  Limbouig  filleau  Comte  des  Monts;  ceftui-citrouvantlbn 
Eglilè  chargée  de  groilès  debtes,  & confiderant  le  peu  de  prôfiâ  qu’il  tiroit 
des  villes  de  Malines  & Heyfte,  trouva  bon  de  l’adveuduS.  Siegede  vendre 
, lefdiâes  villes  avec  leurs  dcpendences  à Willaume  Comte  de  Haynaut  & 
d’Hollande  pour  la  fomme  de  quinfe  mille  livres  à condition  qu’il  pouroit 
retirer  lefdiâes  villes  dans  le  terme  de  cinc  ans  prochainement  fuivants  parmi 
le  rembourièment  de  ladiâe  Ibmme. 

Pendant  que  le  fiege  Epifcopal  eftoit  encor  vacant  par  la  mort  de  Thibaud  l.Hxjem. 
de  Bar  fufiliâ  tant  de  confiifions , meurtres  & larcins  fe  perpétrèrent  par  tout 
Seditini  le  pays  de  Liege  que  les  bonnes  gens  n’eftoyent  afièurés  mefmes  aux  bonnes 
ÀLitgt.  villes,  à quoi  les  guerres  lignagieres  d’Auwans  & de  Waroùx  donnoienc 
d’ailleurs  alTés  d’occafion.  L’EveiqueAdolffuCliârvouIantauffiporterrerae- 
dc  à un  mal  fi  dangereux , tafeha  de  moyenner  quelques  convenances  entre 
ceux  defdiâes  mailbns par  voye  amiable,  mais  voiant  qu’il  ne  profitoit  par 
celle  voye,  ains  que  pluilofl  l’impunité  fomentoit  les  feditions,  il  fe  mit  en 
armes  & fit  chaftier  quelques  chefs  des  troubles , ce  que  de  plus  anima  le  peu- 
ple à une  rébellion  ouverte,  Car  ceux  de  Liege,  Huy  , Tongre  & autres  iè 
llgercnt  enfemble  par  confédération,  & à l’iniligation  duSiredePées  mamboir 
de  Liege  efleurent  pour  chef  de  leur  révolté  Louis  Comte  de  Chinyfils  aiihé 
an  Comte  de  Los,  Sdâhs  plus  de  rcipeâ  s’eilants  mis  en  armes  ils  occupe- 
Tom.  I.  Ece  ce  renr. 
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cctit , faccagereDt  & brurterentles  Chafteaux  & FortrefTcsde  rEvefque  & de 
reux  qu'il)  cognoidbisoc  cftre  de  ion  pani  ; & que  pis  cil , ils  fiient  décrier  & 
publier  par  ibrme  d’edid , que  celui  qui  prendroic  quelque  fauteur  ou  ami  de  , 
leur  Ëvefquc  vif  ou  mort  qu’ils  lui  Rroicut  payer  cent  livres  Tournois  pour 
un  Chevalier,  cinquante  livres  pour  un  Eicuicr,  & dix  pour  un  varier:  L’E- 
velquc  le  trouvant  en  celle  perplexité  le  retira  en  diligence  vers  Lovain,  & 

Vint  loger  en  l’Abbaye  de  Vlierbckc,  ou  nolbe  Duc  le  vint  trouver  & lui  ‘ 
promit  toute  aniftcncedc  fupport  contre  fes  adverlàircs,  & illec  arreilerent 
une  coniederation  & ligue  parcni'cmble  , en  laquelle  furent  comprins  les 
Roys  deFrance  6c  d’Angleterre  & le  Comte  de  Flandres)  & en  recompeniê 
de  ce,  l’Evcfque  par  fes  lettres  données  mercredi  lendemain  de  la  iéilc  des 
Apoilres  SS.  Simon  & ludedel’an  MCCC.  XV.  rccognut  devoir  au  Duc  la 
fomme  de  vingt  millelivresgros  Tournois  du  Roy  de  France,  obligeant  pour 
celle  Ibmmc  la  part  que  lui  competoit  en  la  ville  de  Macllricht  & es  Fau-  Prnmt 
bourgs  d’iccllc,  Icavoir  ell  S.  Pierre  & autres  partsqui eu  dépendent , avec  les 
probes  & utilités  en  provenant  ; & comme  le  Duc  le  complaignoit  de  ce 
que  les  predeceflèurs  de  l’Eveique  avoient  occupé  diverfes  pièces  apparte- 
nantes direélement  à fon  Domaine,  comme  le  pont  d’Amiecoun,  le 
Challeao  deCornillon,  dcloupilleavec  leurs appendences, rEvefque  voulant 
encor  en  ce  farislàire  déclara  qu’il  elloir  content  que  par  leurs  amis  lèroit  lùr 
ce  làiâ  une  déclaration  par  forme  d’arbitrage  , laquelle  il  promit  de  tenir 
fermement,  & pour  alTeurance  de  ce  mit  en  mains  du  Duc  les  terres  de  Hu- 
gaerdc,  Bavochem  & Dorne  avec  les  fraiéls  & revenus  y appartenants,  que 
icDuctiendroitjui'qucsà  ce  qucladiâcdcclaration  feroit  prononcée  lans  plus 
avant.  Cela  &ià  l’Evclquc  alla  prendre  fa  refidcnce  en  la  ville  de  Leeuwe, 
d’ou  il  commença  à faire  fone  guerre  aux  Liégeois. 

Entre  le  Duc  & les  bonnes  villes  de  Brabant  d’une  part,  & ceux  de  la  ville  Prtmn 
de  Matines  d’autre  fot  arrellée  une  coniederation  par  laquelle  parties  s'obli- 
gcrentd’afliller&delîcndreruneàrautrccontretoutsccax  qui  les  voudroient 
nuireou endommager,  & avec  ce  promirent  ccuxdeMalincsdc  fuivre  les  ar- 
mées du  Duc  comme  ils  clloient  d’ancienneté  accoullumcs  3c  tenus  de  faire  à 
l’encontre  deqoi  ce  fut,  dequoi  forent  depelcbées  lettres  lundi  apres  la  S.  De- 
Disdel’anfufdiaMCCC.  XV. 

Le  Comte  de  Haynaut  ajrmt  comme  diél  ell  acquis  la  ville  de  Malines  gym-Cn. 
avec  les  appendences  y fot  aulîi  admis  comme  Seigneur,  recevant  les  fer-  »if«. 
tnents  de  fidelité  &autres  recognoiflânccsrcquilcs,  &comme  il  croyoitbien 
que  ladifte  ville  lui  demeureroit,  8c  que  l’Evelqne  Adolf  ne  ponroit  bonne- 
ment rembourfer  la  Ibmme  par  lui  paiée  pour  les  grands  troubles  aufquel- 
ics  il  le  trouvait,  & les  gros  delpens  qu’il  lui  lâlloit  faire  pour  réduire 
fon  cllat  & pays  à tranquillité,  il  fit  plufieurs  devoirs  pour  avoir  le  droiél 
d’AdvoOerie  de  ladiâe  ville  , ôc  finalement  s’accorda  avec  Florent  &rt- 
hout  qui  lui  tranfpoita  au  mois  de  lanvier  de  l’an  fuldiâ  MCCC.  XV. 
tout  le  droitâ  & jurifdrélion  qu’il  voit  en  ladiéle  Ville  & es  appendences  d’i- 
celle avec  l’AdvoUerie , tout  ainfi  comme  il  lui  elloit  lùccede  par  la  mort  de 
Gilles  Berthcnit  fon  nepveu,  pour  une  rente  annuelle  de  deux  mille  & trois  Prcmrn 
centslivres  le  gros  à XVI.  deniers,  & encor  deux  mille  & trois  cens  livres  à 
payer  à terme  limité,  pour  leiquelles  fommes  lediâ  Comte  conlHtna  divers 
rcipondants,  & entre  autres  Gérard  Sire  de  Ffornes  & d’Altena , à qni  IcdiA 
Comte  par  Icsiettres  du  premier  lourde  Mars  dudiâ  an  promit  d’indemner 
& conferverfansdommage. 

, Celle  acqucRc  ne  cantxnca  aucunement  à ooflrè  Duc  ni  à ceux  de  fon  Rym-Crf- 
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confeil,  quiavoient  l’œil  ouvert  pom  pouvoir  joindre  la  ville  de  Malines  Jeak  3. 
au  Brabant , comme  edauts  enclavée  dans  leur  pays , & parainA  ils  s’oppo. 
ferent  fbrmclicmcnt  audiâ  tranfport , comme  ayant  ede  faiâ  fans  l’adveu 
ou  confentement  du  Duc  de  qui  ladiéle  AdvoUerie  edoit  mouvante,  comme 
audi  edoittout  ce  que  lediâ  Florent  Berthout  polTcdoit  audiâ Malines,  de 
quoi  lui  & lés  prcdecellcur  avoient  faiâ  hommage  au  Duc  & à lés  Ance* 
lires;  tellement  qu’entre  le  Duc&  Comtede  Haynantfur  ce  s’efmeutgran- 
de  diflention  : laqueUe  {iaflafi  avant  que  le  XII.  iour  de  mois  de  Février  1 fo. 
encor  audiâ  an  ils  renoncèrent  à toutes  alliances  & confédérations  crai- 
âées  entre  eux  , ce  que  fc  fit  folennellcment  en  prefence  de  Notaires , edants 
les  députés  d’une  & d’autre  part  àccd  efféâ  adémblés  en  l’Eglifè  de  S.  Ger- 
trude a Nivelle,  Icavoir  ed  de  la  part  du  Duc  Gérard  Sire  de  Died , Arnou 
Sire  de  la  Wefemaele,  Otton  de  Guy  ck,  Gérard  delaMarckSiredeRedichem, 

Daniel  de  Bouchout  ; Arnou  de  Hetlcbeke,  Icand’Ophain  Chevaliers, &de 
la  part  du  Comte  Wauthicr  Site  d’Engien,  Godefroy  Sire  de  Nade,  Eudacc 
du  Reux,  BaudewinSire  de  Fontaines,  WillaumeSircde  Gomignies,  Wau- 
thierdeReve,  lean  de  Cniningen,EvcrarddeFlorifiesChevaliers;  delbrte 
que  des  deux  codés  l’on  lé  preparoitpour  commencer  la  guerre,  mais  quel- 
ques amis  traiâcrent  fi  bien  que  finalement  à certaines  conditions  le  Duc 
receut  à hommage  le  Comte  de  Haynaut  de  tout  ce  qu’il  s’edoit  acquis  de 
Florent  Berthout  ioiu  de  l’Alcenfion  de  nodre  Rédempteur  de  l’an  MCCC. 

' XVI.  mais  le  Comte  ne  iottid  pas  long  temps  de  cede  nauvelleacqucde,car 
l’Evcfquq  Adolf  lui  reditua  les  quinlé  miüe  florins  pour  leiquels  la  ville  de 
Malines  lui  avoir  ede  veuduë  dans  le  terme  limité  , tellement  que  fe  trou- 
vant par  lajfrudré  de  fbn  dellcin  il  chercha  moyen  de  lé  défaire  de  l’AdvoUe- 
rie,  qu’il  avoir  acquis  de  Florent  Berthout , & finalement  il  s’appointa  avec 
lui  à certaines  conditions  , en  forte  que  lediâ  Berthout reprint  fbn  ancien 
. patrimonic , & demeura  le  tranfpon  par  lui  friâ  annucllé  Sc  cafCc  au  regard 
de  l’une  & l’autre  partie,  en  fuite  de  quoi  lediâ  Comte  de  Haynaut  par  lés 
■ lettres  données  à Dordrecht  en  l’an  MCCC.  XIX.  quitta  à ceux  de 
Malines  le  Icrment  & fidelité  qu’ils  lui  avoient  fiiiâ  à Ton  entrée  comme 
diâ  at  edé. 

Cependant  Otton  Sire  de  Bueren  fils  d’Alard  Sire  dudiâ  lieu  & d’Elifà-  Rym^re^ 
beth  nllc  de  Lambert  de  Vreefe  entra  en  différence  avec  ceux  de  la  ville  de 
Thiclt  fes  voifins  fur  les  bornes  de  leurs  iurildiâions , de  quoi  Otton  lé 
contenta  affes  peu  , & d’ailleurs  edoit  fatché  de  ce  que  nodre  Duc  lui  avoit 
quiné  quelques  droiâ  que  les  Ducs  de  Brabant  avoient  ci-devant  oâroié  à 
ces  devanciers,  tcllementque  pour  l’une  & l’autre  offénceil délibéra  prendre 
revenge  par  les  armes , & ayant  à ced  efféâ  affemblé  quelques  troupes  il 
vint  en  l’an  MCCC.  XVII.  courir  aux  environs  de  la  ville  de  Thielt  pour 
prendre  le  bcdial  appartenant  à ceux  de  ladiâe  ville , qui  en  edants  adverti 
coururent  videment  aux  armes  & commença  l’efcarmouche  ailes  chaude- 
ment,  mais  les  bourgeois  edant  à la  fin  repoulTés  prindrent  la  fuite  coniufe- 
ment  ; le  Sire  de  Bueren  les  pourfoivit  de  près  & entra  pelle-melle  avec  eux 
enta  ville de|Thiclr,&parledefordre  lé  rendit  le  maidre, ravageant  à lahadc 
les  meilleures  nuilons  : Le  Duc  fut  affes  en  colere  de  cede  outreenidance  , 

& dilixilà  d’en  prendre  vengeance,  mais  le  Comte  d’Haynaut(dcqui  Otton  ' 
avoit  ef(x>ufe  la  fœur  aaturelle)'ynena  l’affaire  en  forte  que  le  Doc  fut  content 
que  certains  luges  àcedefignés  apres  deoë  enqnede  prononceroient  leurarbi- 
trage  fur  les  outrages  perpétrés  par  le  Sire  de  Bueren  : leiquels  en  fuite  de  ce 
edants  à Hoochdrate  ordonnèrent  que  lediâ  Sire  de  Bueren  le  devoir  rendre 
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Ua  N 3.  en  à ville  de  Lovain  & n’en  fortir  iniques  â l’cnticre  iàtislàâion  du  Duc  mais 
bue.  avec  tout  cclaleComce  d’Haynaut  craida  fi  bien  avec  ceux  du  conlèiiduDuc 
( ou  il  avoic  grand  pouvoir  & iocclligence  ^ que  le  Sire  de  Bueren  fur  mis  en 
liberté,  & tiic  toute  la  queftion  remile  à Ion  iugement  & arbitrage,  lequel  il 
AtcirJ.  prononça  finalement  à Turnhout  vendredi  apres  la  S.  Luc  XXL  du  mois 
d’Oâobrc  de  l'an  fuldiâ  MCCC.  XVII.  ordonnant  par  icciui  les  points 
enfuivants.  Que  le  Sire  de  Bueren  alTignerat  une  rente  de  cinquante  livres 
noirs  Tournois  qu’ils  prendrat  en  fief  du  Duc&en  ferat  Ton  homme  lige:  Le  Prmn 
Sire  de  Bueren  fervirat  au  Duc  à fes  propres  defpens  à cinquante  hommes  à 
cheval  l’efpace  de  fix  fêmaines  lors  qu’il  plairat  au  Duc  : pour  réparation  des 
morts  faiébs  d Thielt  le  Sire  de  Bueren  payerat  certaine  fomme  comme  auffi 
autre  fomme  pour  les  bleffcs , lelquelles  fommes  le  Comte  declarerat  dans 
peu  de  terme  ; & pour  le  dommage  faiâ  à la  ville  de  Thielt  le  Sire  de  Bueren 
paierat  mille  defdiéfes  livres  à convertir  félon  la  volonté  & dilpofition  du 
Duc  : & parmi  ce  demeureroit  le  Sire  de  Bueren  eu  la  grâce  & amitié  du 
Duc.  Et  à fin  que  le  curieux  aye  plus  de  cognoiffance  de  la  maiibn  Sc  famil- 
le des  Sires  de  Bueren  , j’adioufterai  ici  briefvemcnt  que  la  terre  de  Bueren 
eftoit  ci-devant  un  libre  & Franc  alleu  tenu  & pofTedé  par  des  Seigneurs  de 
remarque,  dcfquels  le  plus  ancien  que  ie  rencontre  fût  Otton  vivàntenvers 
l’an  MCC.  III.  Alard  Ibn  fils  lui  fucceda,  qui  le  trouve  mentionné  en  l’an 
SmIu  Jtt  MCC.  XXV.  Il  laiffa  huid  fils  nommésen  lettre  de  l’an  MCC.  XLVIII.  fea- 
Sirts  voir  cfl  Alard, Otton  & Hubert  Chevaliers,  Eflienne,  Willaume,  Wenemar, 

Bwrt».  Henry  & Gérard  de  Bueren  Efeuiers.  Alard  II.  l’aifnc  fucceda  en  Ij  terre  de 
Bueren,  fitfcmble  avoireu  afemme  la  fceurd’Eflienne  deBenfechemEfehan- 
çon , d’ou  il  procréa  Otton  IL  Sire  de  Bueren  mariéà  une  Dame  delà  maiibn 
de  Sneucke  au  pays  de  CIcves  . ceflui-ci  eflant  tombé  en  l’indignation  de 
Rcynaud  Comte  de  Gueldres  pour  quelque  excès  par  lui  perpétré , fiit  con- 
trainâ  de  mettre  le  Chafleau  de  Bueren  en  fes  mains  & le  recevoir  de  lui  en 
fief  & à hommage  avec  fbn  fils  ailhé  Alard,  comme  l’on  remarque  par  leurs 
lettresde  recognoiffancc  données  le ieudi apres  Palques de  l’an  ÂlCC.  XC. 

VIII.  outre  lediél  fils  ailhé  Alard,  Otton  II.  laiflâ  encor  Otton&Arnou,  def- 
, quelsilyeufl  defcendence;  Alard  III.  du  nom  Sire  deBueren  vivoit  encor  en 
l’an  M CC  C.  X I V.  8c  avoir  à femme  Elifabeth  de  V reelè  fille  de  Lambert  & 
d’Elilàbech  de  Pnfflich  dont  il  procréa  Otton  III.  Sire  de  Bueren  qui  nous  ac 
donnéoccafionàcedifcours,  Lambert  de  Bueren  & lenne  de  Bueren,  femme 
de  Gérard  de  Cock  Sire  de  Werdenborg.  Otton  111.  fufdiâ  s’allia  en  premiè- 
res nopces  à lafccurde  Willaume  Comtede  Haynaut&d’Hollande,  & apres 
à AelidedeBorfele  laquelle  eftoit  vcufve  en  l’an  MCCC.  LI.  mais  il  ne  laiflâ  - 
aucun  enfant,  & parainfi  lui  fucceda  fon  frere  Lambert , qui  fût  pere  d’Alard 
IV.  Sire  deBueren  & de  Duerenborg  mari  de  Mabille  fille  de  Gisoert  de  Kets 
&d’Elifabeth  de  Teylingen  là  femme,  laquelle  Mabille  eftoit  veufvc  en  l’an 
MCCC.  LV.  ils  laiflërent  Alard  V.  qui  fucceda  & Lambert  Sire  deBal- 
goyen,  lediét  Alard V.  lèmariaàElifabethfilledeGisbertSire deBronchorft, 
Batenborch  & Borckelo,  & de  Catherine  fille  de  Rogiet  Sire  de  Lcefdale  en 
Brabant  8c  d’Agnes  fille  de  Thiery  Loef  de  Cleves  Comte  de  Hulkcrade  ; & 
de  celte  Dame  procréa  leSirede  Bueren  V.  fils  & deux  filles,  feavoireft  Alard 
' mort  icune,  Gisbert  qui  continua  la  pofterité,  Otton  de  Bueren  Sire  de  Do- 
dendael&Ewijckmortfànsenfànts,  leau  de  Bueren  SiredcDodendaelqui  de 
Leonore  de  Borfelc  feeur  & de  heritiere  de  Franc  Comte  d’Oftrevant  laiflâ 
Elifabeth  de  Bueren  femme  de  Gérard  Sire  de  Culembourg  , Arnou  de  Bue- 
ren de  qui  cft  procrée  belle  pofterité,  Elifabeth  de  Bueren  mariée  à lean  de 
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Vianch  Sire  de  Bcverwccrdc  & Catharine  de  Baercti  femme  de  Frédéric  U an  3. 
Sire  des’Hecrenberge,  mère  de  Sophie  qui  apporta  la  terrede  s’Hcerenberge  Ut'O 
à Otcon  de  la  Lecke  Sire  de  Hcydel  fon  mari  dclquels  les  Comtes  des’Hee- 
renberge  font  defccudus.  Gisbert  de  Bueren  lüfdift  mourut  avant  fon  pere  en 
l’anMCCC.  XCVII.  ayant  i fcmmc  Chatariue  diAe  de  Los  fille  de 
Godefroy  Sire  de  Heynsberge  Sc  de  Philippote  de  luliers  fille  de  Willaume 
Comte  de  luliers  & de  Philiiipote  fille  d’Eduard  II.  Roy  d’Angleterre  : il.s 
curent  par  cnlcmble  trois  fils,  feavoireft  Willaume  qui  lücceda,  lean  de 
Bueren  Prévoit  des  Eglilcs  de  Liège,  Vtrecht&  Aix,  & Alard  de  Bueren. 
Willaüme  fils  aifné  fut  Sire  de  Bucren,  Boeicchemj  Bccft&c.  6c  clpouiâ  pre- 
mièrement Margarete  fille  de  Thicry  Comte  de  Limboui^  & de  Broich  dont 
il  n’cull  hoirs,  & apres  elpouia  Ermengardc  fille  de  Bernard  Comte  de  la 
Lippe  & d’ii'abeau  dé  Meurs , laquelle  Ermengarde  mourut  à Liège  le  XVII. 
de  luillet  de  l’an  MCCCC.  LXIII.  lediét  Willaume  s’eftaiit  oppoic  à 
Arnou  d’Egmont  Duc  dcGueldrcscn  fauveursd’Adolf  Comtedcluliers&dcs 
Monts  perdit  fon  Chafteau,  ville  8c  terre  de  Bucren , lcrqucis  finalcmcntpar 
lettres  données  iour  de  S.  Pierre  8c  S.  Paul  de  l’an  MCCCC.  I.XXII.Iedidt 
Duc  Arnou  donna  en  propriété  à Fredric  d’Egmont  Sire  d’Ii'clileyn  fon  ne- 
pveu.  Willaume  Sire  de  Bueren  laiiTa  d’Ermcngarde  fa  fécondé  femme  Vin- 
cent de  Bucren , qui  mourut  dcfchaiTé  de  fon  pays  làns  enfimts , Gisbert  de 
Bucren  Chanoine  à Liège  8c  à Cologne  Archidiacre  de  Condrois,  Alard  de 
Bueren  Chanoine  à Licge  Archidiacre  de  Famine.  Elfcdc  Bucren  AbbelTc  de 
Thore  & une  autre  fille. 

M«rt  Jt  F.ilants  l’Empereur  Henry  VII.  trcfpaiTi en  l’an  MCCC.  XIII.  Its  Princes  Hir/ii». 

de  l’Empire  pour  faire  nouvelle  cleétion  ne  feeurent  s’accorder  fi  bien,  caries 
yn/  Archevcfqucs  de  Mayence  & de  T reves  le  Roy  de  Bohême , le  Marquis  de 

Brandebourg  & bon  nombre  d’autres  leurs  adhérents  eflenrent  au  mois  d’O-  »<W- 
étobre  de  l’au  MCCC.  XIV.  Louis  Duc  de  Bavière , d’autre  collé  Henry  de 
Virnenbourg  Archevcfque  de  Cologne,  Raoul  Duc  de  Saxe,  Raoul  Comte 
Dijirntin  Palatin  frété  audiét  Duc  de  Bavière,  avec  plufieursde  leur  parti  choifirent 
rxtre  Iti  Frédéric  Archi-Duc  d’Aullricc  fils  du  feu  Empereur  Albert , &combienquc 
Içilme  tout  l’Empire  fut  en  trouble,  toutesfois  Gérard  Comte  de  lue 
fa'  Âuflri-  liers,  Rcynaut  Comte  dcGueldres,  Arnou  Comte  de  Los,  avec  quelques  au- 
ttrjltms.  très  de  leur  bande  trouvèrent  moien  de  conduire  le  DuedeBavierei  Aix,  qui 
y receut  la  couronne  Impériale  en  prefence  de  nollre  Duc  iour  de  l’Epipha- 
nie de  l’an  MCCC.  XV.  ftil  Romain  par  la  main  de  l’Archcvclque  de  Trê- 
ves, 8r  prelque  aü  mefmc  temps  l’Archiduc  d’Aullrice  fut  aulli  couronné  en 
la  ville  de  Bonne  par  l’Archevclque  de  Cologne  allillé  de  l’Evelque  de  Liege, 
des Comtesdes  Monts, de  la  Marcke,SiredeFaüquemont&autreS,  tellement 
que  tout  l’Empire,  ellqit  divilëeti  partialités , s’attachants  les  uns  a l’une&les 
autres  à l’autre  partie  des  efleus,  & particulièrement  le  Comte  de  luliers  & le 
Sire  de  Fauquemont  fc  commencèrent  à faire  rude  guerre  à celte  caufo,  fâi- 
fants  de?  courfes  fur  les  pays  l’un  de  l’autre  au  grand  dommage  & interell 
Cmerre  de  leurs  valTals,  qui  en  eurent  le  pire;  &bienque  quelques  amiseuHënt  bien 
emtreUC.  voulu  les  accommoder  par  enftmble,  fi  ell  ce  que  l’animofité  de  leurs  cou- 
porta  plusà  la  guerre  qu’a  la  paix:  mais  finalement  un  iour  que  le 
Fauijmt-  SiredcFaaquemontallarcvagerfurlcpaysdelUliersi  le  Comte  Gérard  levint 
mont.  rencontre.  & apres  quelque  combat  le  fit  fon  prifonniers  & le  détint  bonne 
clpace  en  fon  Chalteaude  Nidecken,  d’ou  il  ne  fortit  fans  bonnccompofition 
& conditions  favorable  pour  le  Comte  de  luliers , tellement  que  le  Sire  de 
Fauquemont  i celte  caufe  fc  trouvant  chargé  debtes  commença  à impofef 
Tom.  I.  Fff  ff  grolfcg 
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Iea»  3.  grôffcs  împolinons  point  lèolemem  à les  propres  fubieéls.ains  aulTiàceuxqui 
Duc.  appartenoient  a noure  Duché,  lelqucls  par  diverl'cs  Ibis  en  firent  leursplain- 
tes  : Le  Duc  defirant  demeurer  en  bonne  correlpondance  avec  le  Sire  de  Fau- 
quemont,  lui  fit  par  les  députés  remoullrer  en  amiable  le  tort  qu’il  avoir, 
mais  il  fit  pire  qu’auparavant , de  forte  que  le  Duc  fut  contraint  de  remettre 
en  armes  pour  la  dcfence  des  liens,  & envers  le  moisde  luilletde  l’an  MCCC. 

L^Duen  XVni.paHàlaMeuléavec  très  belle  armée;  l’Evelquc de Liegefon confédéré 
gurrt  le  mit  aufii  en  compagne  d’abord  print  & bruda  le  Chadeau  de  Hacren  pen- 
mtt  US.  dant  que  le  Duc  alla  mettre  le  fiege  à la  ville  de  Sittaert  le  premier  iour  d’A- 
onft;  dans  ladiâe  ville  elloit  le  Comte  de  Virncnbourg,lc  Sire  de  Thonen- 
bourg,  rAdvoUédeCologne&autresSeigneursderemarque,quidefi:iidirens  • 
tresbien  la  place , mais  le  Duc  les  prelli  fi  fort  failîânt  battre  les  murailles  par 
des  gros  engins  qu’ils  lurent  forcés  de  fe  rendre  iour  de  S.  Laurent  X. 

Sittâtrt  d’Aoull,  comme  aulfi  firent  ceux  de  chafteau  de  Herle  & d’autres  places.  Le 
Fauquemont  voyant  les  alTaircs  mal  cncheminés,  & que  le Duepren- 
^HrrU  t'oit  pied  pour  le  depolîêder  de  toutes  fes  terres  trouva  moyen  de  làirc  trai- 

frimt.  âer,  fi  bien  qu’ilfutrcçeu  en  grâce  & amitié  du  Duc  à certaines  conditions, 

feavoir  eft  quela  ville  de  Sittaert  & IcChaftcau  de  Herle  deincureroient  en 
mains  du  Duc:  il  promit  aufii  que  de  la  en  avant  il  ne  moUveroit  guerre  au 
Duc  ni  àfes  fobiciâs,  & s’il  contrevint  àce,  il  iura  qu’il  le  prelcntcroit  à la 
volonté  du  Duc  en  la  ville  Lovain,  & n’en  fortiroit  julqucs  à ce  qu’il  auroit 
donné  appaiiement  an  Duc  & à l'on  Confeil. 

Efiânt  le  Duc  retourné  viaorieux  de  là  première  entreprilè  de  guerre,  par  p„mr< 
fes  lettres  données  à Bruxelles  iour  de  l’Exaltation  de  la  S.  Croix  XIV.  ifo. 
d’Oâobre  de  l’an  fofdiâ  MCCC.  XVllI.  il  déclara,  que  pour  remedier aux 
Siittri  iniures  que  Renaud  Sire  de  Fauquemont  lui  avoit  faiéf  & à (es  vallâb , il 

nmi  iU  s’eftoit  mis  en  armes  & avoit  prins  fur  luien  bonne  guerre  la  ville  de  Sittaert, 

£ ttw-  bquelle  à la  requifition  de  les  bons  vafials  il  avoit  rejoinû  à fa  Duché  de 
hurg.  .tLimbonrg,  promettant  à lès  Chevaliers,  Nobles,  Efeuiers,  fidcls  & bonnes 
villes  du  Brabant  & autres  de-ca  & de-la  la  Meufe  , que  lui  ni  les  fuc- 
celTeurs  ne  la  lèpareront  en  aucun  temps  à venir  de  ladiâe  Duché , pour 
quelle  caufe  qu’arriver  pouroit  ains  qu’ils  la  tieudront  ainfi  conioinéîe  à 
perpétuité. 

Nonobfiant  les  convenances  faiétes  le  Sire  de  Fauquemont  ne  laifià  pas  Rym.Cn- 
d’iimuieter  les  vaffàls  du  Duc,  qui  for  ce  lui  fit  citer  à Lovain  félon  la  pro- 
méfié  qu’il  'en  avoit  faiâ  , ou  aufii  ilfe  prefenta  voiant  que  défia  le  Duc  avoit 
iàidF  marcher  fes  troupes  vers  la  Meule,  & comme  il. ne  fccut  donner 
LtS  St  des  griefs  & charges  qu’on  lui  impofoit , il  fot  detenu  allés 

Ftuynt.  courtoifement  fur  là  parolle,  car  il  alloit  à la  chafic  quand  il  lui  plailbit 
mtmt  ^ gg  rctoumoitle  foit  en  l’hoftel  qu’on  lui  avoit  afilgné  en  ladiéFe  ville  de 

tfmm  A T - • 

Ltvéi».  Lovain. 

Herman  Sire  deLimbouig  par  fes  lettres  données  en  l’an  mefine  MCCC. 

LeS  de'  tccognut,  qu’il  tient  Ion  ChafteaudeLimbourgfituéoutrclcRhinfor 

Limieurg  la  tiviete  Leenc  en  fief  de  noftrc  Duc  en  qualité  deDuc  de  Limboiirg’,  & 
yejfitl.  qu’il  en  avoit  faid  l’hommage,  promettant  de  lèrvir  & afiifteric  Duc  Ibn 
, Seigneur  comme  homme  ligccontreunchafcun.  Ce  Challeau  avoitci-devanc 
elle  bafti par  Henry  Duc  de  Limbourg&Comtcdes  Monts,  qui  l’avoitdonné 
* en  fiefà  lesnepveux  Thicry  Sc  Frédéric  enfants  de  Frédéric  Comte  d’Altc- 
/»■  /»  na  & d’ I fenberg  for  la  Roer  & de  Margaretc  de  Limbourg  fa  Ibeur  ; comme  nous 

nt^dt  avons  largement  rapporté  fot  l’an  MCC.  XXVIII.  Thiery  fot  parainfi  Sire 
Stirtm.  jç  Limbourg  fut  laLceue  & s’intitula  Comte  d’ifenbcrg  es  années  M CC. 

XLlV. 
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XLIV.  &MCC.  XLVIII.  laifTant  pour  fucccnèur  Gerlac  Sire  & Comte  Jias  5 
d’ilèmberg  & de  Limbourg  qui  vivoic  es  annécsMCC.  LVlll.  & MCC. 

LXXV.  üi  en  l'aii  MCC.  LXXllI.  devint  vadîü  de  Ican  I.  Duc  de  Brabant 
comme  nous  avons  touché  ci-devant , il  avoit  à femme  la  fille  de  Tliicry  ieunc 
Comte  de  Clcves  Sire  de  Dinllakeu  & d'Elilabeth  de  Brabant  fille  de  Hen- 
ry I.  DucdeLotbier>  delà  quelle  il  Icmble  avoir  procrcecutreautrcsenlânts 
Ican  Sire  de  Limbourg  & Herman  de  qui  en  ceft  article  nousavonsfikiâ  men- 
tion, & de  ceux  ci  tout  dclcendus  en  droiéte  ligne  malculine  le  Comtes  de 
Limbourg  & de  Stiruin  iniques  à prêtent. 

Eucor  en  ladiâie  année  MCCC.  X\fIIF.  mardi  devant  la  S.  Vrbain  fut  Prtm; 
arrefté  certain  concordat  entre  le  Duc  &Witlaume  de  Flandre  Siredeïenre- 
monde  fur  les  différences  qu’il  y avoit  entre  eux  touchant  les  habitants  delà 
ville  & terre  de  Tenremonde,  &des  Franchifes  deMcrcbicne  &de  laChap- 
peilc,  par  Icqueleftdidtque  fi  quelque  manantdeliliéfes  FranchilcsdeMerch- 
tene  & de  la  Chappclle  appartenantes  au  Duc  ulà  mal  en  la  terre  de  Tenre- 
monde &lcdepartill  de  ladiéle  terre  fans  arrelloulàns  calenge,  le  Sire  de 
Tenremonde  ou  les  iuftices  devront  dénoncer  le  mal  ou  delid  au  Duc  ou  à 
lès  iufficcs  de  Merchtene  ou  delaChappelle  pour  prendre  & lever  les  amendes 
du  mcs-làiâ:,  & lemefme  lé  doit  oblcrvcr  au  regard  de  ceux  la  ville  & terre 
de  Tenremonde  qui  viendroient  à commettre  quelque  grief  ou  mes-faiâ 
efdiélcs  F ranchilés  & leurs  appartenances  & lèmblablement  s’en  departiffènt 
fans  arreft  ou  calenge.  Si  quelque  bouigcois  defdiéfes  Franchilcs  de  Merchtene 
& de  la  Chappclle  & leurs  appartenances  veut  venir  prendre  demeure  en  la 
terre  de  Tenremonde  il  le  pourat  librement  faire, & le  devrat  on  la  maintenir 
& traiéler  Iclon  les  ulàges  Sc  couftumesdefdiâes  Franchifes,  & tout  de  melmc 
le  doitpraéliquerau  regard  de  ceux  de  Tenremonde  venants  prendre  demeure 
aiildielcs  Franchifes  ou  appartenances.  Si  quelqu’un  dcfdiÀs  habitans  veut 
devenir  bourgeois  aufiliâes  Franchilcs,  à Tcnremende  ou  en  la  terre  de 
Teremonde,  pour  avoir  defence  & garand  de  là  bourgcoifie  il  luilàudra 
demeurer  continnellcment  un  an  entier  en  la  place  ou  il  le  veut  faire  bour- 
geois' fauf  trois  quaranuincsi  Icavoir  une  en  Aoull,  l’autre  à la  S.  R.emi,  & 
la  trofielmc  en  Mars,  dans  lelquelles  quarantaines  d’abfcncc  il  luifaudrac 
toutesfois  avoir  au  lieu  ou  il  prétend  elFrc  bourgeois  fon  leu  ardant . fon 
cocq  chantant,  & garde  en  la  maifon,  & s’il  fit  à ce  faute  il  pouroit  parles 
Seigneurs  & iullice  ellre  reprins.  Si  quelque  habitant  de  ladiéFc  ville&  Terre 
de  Tenremonde  ou  deldiéFes  Franchifes  fitquelquemcsfaiâ&aprcs  le  retirât 
à garand  en  aucunes  defdiéfes  places,  cela  ne  lui  pourat  valoir, ains  pouront 
les  Seigneurs  ou  leurs  Balliis  prendre  les  amendes  fur  les  biens  qu’il  at  en  la 
place  ou  iurildiéfion  ou  le  grief  c’ell  fàiél.  Si  lefdiâs  Seigneurs  avoient  ref- 
peéfivement  en  leurs  terres  luldiélcS  quelque  affife  : taille  ou  demande,  & 
quelqu’un  apres  devint  bourgeois  foubs  l’autre  Seigneur , cela  ne  lui  pourat 
aucunement  valoir  qu’il  ne  fatislàce  aux  Seigneurs  chalcun  en  Ibn  lieu  de 
toute  affile,  taille  ou  demande  impoféc  & accordée  avant  qu’il  devintbour- 
geois  ailleurs,  mais  de  toute  taille, afflfe,  &c.  advenue  apres  qu’il  lèroit  dc- 
venn  bourgeois  en  autre  lieu  il  doit  dire  libre.  Si  le  Duc  ou  fes  iutlices  vou- 
loicnt  prendre  gage  de  leurs  bourgeois  qui  avoient  terre  ou  biens  à Tenre- 
monde ou  en  la  terre  de  Tenremonde,  ils  le  devront  addrelfcr  au  Sire  de 
Tenremonde  ou  à fes  iuftices,  & requérir  qn’ils  leur  lacent  avoir  le  gage 
prétendu,  & s’ils  ne  le  vouloient  faire , le  Duc  ou  lès  iuftices  les  pouroient 
dcigager  eux  mefme  & le  mefmc  fe  doit  fiiire  au  regard  du  Sire  de  Tenre- 
monde 6c  de  fes  iuftices  Voulant  prendre  gage  de  leurs  bourgeois  qui  ont 
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biens  ou  terres  efdiâes  Franchiles  & appartenances.  Kt  avec  ce  il  ordonnè- 
rent de  commune  main,  que  touts  leurs  vaflals,  & bourgeois  viennent  de- 
meurer chalcun  au  lieu  ou  ils  ont  bourgeoificdausleNoellorsprochain,  avec 
tout  leur  ménage , femmes  & enfants  s’ils  en  ont  : & quiconque  doref  en- 
avant  voudrai  devenir  bourgeois,  il  devrai  liuitl  jours  apres  qu’il  aurat  iurc 
bourgcoilic  venir  demeurer  au  lieu  mefme;  & fi  aucun  veut  départir  de  la 
bourgeoilic,  il  le  pourat  fiirc  parmi  tel  droiâ  comme  les  Efehevinsdu  lieu 
diront  lur  leur  ferment,  làuf  ce  que  delTus  eft  diâ  & ordonné.  Et  ftirent  les 
lettres  lur  ce  dcpelchccs  leellécs  par  le  Duc  & le  Sire  de  Tenremonde  en  la 
ville  de  Bruxelles. 

Envers  ce  mefme  temps  noftrc  Duc  tomba  en  diflèntion  avec  Willaume  0;»«r. 
Comte  de  Haynaut  & d’Hollande  fur  la  terre  de  Heufdcn , de  laquelle  lediâ 
Comte  preteudoit  la  louverainité  & hommage , le  fondant  lur  ce  qu’en  l’an . ‘ 

MCC.  XC.  Ican  lors  Sire  de  Heufden  parmi  quelque  recompenfe  avoit 
rapporte  làdiftc  terre  en  mains  de  Florent  lors  Comte  d’Hollande , & l’avoit 
prins  en  fief  de  lui  : mais  cela  failbit  peu  au  cas , car  la  vérité  eft,  que  laditfte 
ville  , terre  & Seigneurie  de  Heufden  eftoient  im  iiediatement  mouvantes 
des  Comtes  de  Cleves,  qui  ultérieurement  les  prennoient  en  fief  des  Ducs  de 
Brabant  (faufle  chafteau  illec  lequel  n’eftoit  tenu  de  perfonne  ains  eftoit  |j. 
bre  alleu  du  Duc)  & parainfi  Thiery  Comte  de  Cleves  par  lettres  données 
jour  de  S.Marearete  de  la  mefme  année  MCCC.  XVllI.  déclara  , qu’il 
avoit  receu  en  nef  de  noftre  Duc  ladiCfc  ville,  terre  & Seigneurie  de  Heuf- 
den tout  ainfi  comme  les  Comtes  de  Cleves  lés  predeceflèurs  les  avoient  de 
tout  temps  tenus  desDuesde  Brabant:  & à fin  que  celle  vérité  fut  de  tant 
plusmaniféfte  & cognuë,  le  Duc  députa  Henry  Berthout  Sire  dcDuffle  & de 
Gclc  & Willaume  Sire  deBocftcl  pour  s’enquefter  de  plus  près  du  droid  que 
lui  competoit , & s’informer  plus  particulièrement  dudicl  Comte  de  Cleves  ; 
lequel eftantauChafteau  de  Hefe  près  d’Eyndhoven déclara  en  prefèncc  def’ 
didls  Seigneurs  (apres  avoir  faift  ferment  folennel  en  mains  de  Gerlaeh  van- 
den  BoÆhe  Senefchal  de  la  Duché  de  Limbourg)  que  la  ville  terre  & Seig- 
neurie de  Heufden  fituées  outre  la  vieille  Meule  vers  la  terred’Altcna  (excepté 
leChafteau  appartenant  au  Duc  & dont  n’eft  queftion)  font  tenues  par  lui  à 
hommage  du  Duc  de  Brabant , & que  les  Comtes  de  Cleves  fes  predecefteurs 
les  avoient  ainfi  tenus  & relevés  des  predeceffeurs  dudiâ  Duc , &c  pour  plus 
grandealTeurancede  tout  ce  comparurent  au  mefme  temps  & lieu  'Thiery  dé 
Cleves  Comte  dcHulkerade,  GerardSiredeHornes&d’Altena,  Otton  Sire 
deCuyek,  Thiery SiredeMoerfé,  WillaumedeMilleSiredeWickrode,  Her- 
man de  Gemenj  Willaume  Sire  de  Bronchorft,  Rutger  Sire  de  Herpen,  Gé- 
rard Sire  d’Oyen,  Thiery  de  Hey  le  Chevaliers,  Thiery  deMonemont,  lean 
diâ  Lecker,  ArnondeNeyle,  ArnoudeLanfé,  lean  de  Groesbeke,  Henry  de 
Nimmt^e  & Marcclis  d’Oofterhout  touts  vallâls  dudiû  Comte  de  Cleves, 
lefquels  affirmèrent  fur  leur  foi  & ferment,  que  ce  que  lediâ  Comte  de  Cle- 
ves  avoit  inré  & déclaré  eftoit  equitable&  conforme  à la  vérité , dequoi  left 
dids  Sires  de  Dufïlc  Sc  Bocftel  donnèrent  leurs  lettres  depefehees  audideha- 
fteau  de  Hefe  fbubs  leur  féels  iour  de  l’AnnOnciation  audid  an  M.  CCC. 

XVIII. 

Mais  nonobftant  tontes  lés  déclarations  le  Comte  de  Haynautperf.ftoiten 
fa  pretenfion  & fé  difpofoit  l’aftâire  à une  guerre , fans  que  quelques  amis 
s’euftént  'mis  entre  deux,  lefquels  finalement  obtindrent  des  parties  que 
toute  leur  difpute  feroit  remis  à l’arbitrage  de  Gérard  Comte  de  luliers,  qui 
apres  deuc  information  prononça  là  fentence  au  Chafteaude  Nid^gcn  mardi 

devant 
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1319.  devant  la  S.Michiel  de  l’an  MCCC.  XIX.  en  celle  forme.  Premièrement  Je*»,  3. 
LtC.  Je  quede  lapartdu  Comte  de  Haynaut  8c  Hollande  avoit  elle  proüvc  que  palTc  Ovc. 
tllréfri)'.  2ns  Ican  lors  Sire  de  Heufdene  avoit  donné  & traniporté  ladiâc  ville 

& terre  de  Heuliien  à Florent  lors  Comrc  d’Hollande,  & les  avoir  apreS  ij*’. 
fitiemii.  reprins  de  lui  en  fief  & à hommage,  dequoi  ledid:  Comte  avoit  produiâ 
deux  telmoins  principaux,  avec  encor  quelques  autres  julques  au  nombre 
de  doufe,  defquels  la  dcpofition  n’cftoit  fondée  en  certaine  Icicnce,  ains  en 
l’avoir  ainfî  oUi  par  rapport  d’autres;  mais  que  Icdiél  Comte  de  Haynaut 
n’a  voit  feeu  produire  quelque  charte  lettrage,  ou  telmoing  digne,  par  les- 
quels il  feroit apparu  que  leldiâs  Duc  de  Brabant,  Comte  de  Clevcsouleuri 
antecelTeurs  anroient  confenri  à ladiâe  donnation  faiâe  au  prohâ  dudiâ 
Florent  Comte  d’Hollande.  Qiie  d’ailleurs  de  la  part  du  Duc  l’on  avoit 
deuëmcnt  prouvé  par  le  termoiguage  de  plufieurs  peribnnes  de  bonne  foi, 
que  le  chafteau  (duquel  toutesfois  il  n’y  avoir  queftion)  la  ville,  terre  & 
Seigneurie  de  Hcufden  avec  leurs  appartenances  comme  elles  font  lituécs  ou- 
tre la  vielle  Meui'e  vers  la  terre  d’AIccna  appartienent  & ont  appartenu  d’an-^ 
ciennecé  par  droiâ  de  direâ  domaine  aux  Duesde Brabant,  & par  droiél  de 
vadèllage  immédiat  aux  Comtes  de  CIcves  defquels  les  Sires  de  Heufdene 
ont  relevé  lefdiéls  biens,  tout  ainfi  coiiune  prelcntemcut  Ican  fils  de  feu 
lean  Sire  dé  HeulHen  & en  Ton  nom  lean  d’Elshautc  fon  oncle  & mamboir 
tient  & at  receu  lefdiâs  biens  en  fief  de  Thiery  à prclent  Comte  de  Cleves; 
qui  ultérieurement  les  tient  du  Duc  de  Brabant  ; & que  parainfi  l’un  & 
l’autre  eft  en  aâuelle  & paifible  pofleffion  de  leur  droiél.  Irem  que  de  la 
part  du  Duc  & du  Comte  de  Cleves  avoit  eflé  fiiffifamment  prouvé,  que  les 
Sires  de  Heufdcn  es  guerres  & oppreffions  qui  leur  font  Survenus , n’ont  ja- 
nuis  eu  recours  ni  aliiftence  des  Comtes  d’Hollande  à quoi  toutesfois  lef- 
diéls Comtes  n’euflent  manqué  s’ils  y euflent  réclamé  aucune  fouverainité  j 
puis  que  le  Seigneur  e(l  tenu  de  droiél  & équité  lêcourir  fon  vallàl.  Item 
que  leldiâs  Duc  & Comte  ont  prouvé  eftre  hors  de  toute  raifon  & droiâ 
que  le  Comte  de  Haynaut  fbncle  là  pretenfion  en  la  donnation  iâiâc  ci- 
devant  par  lean  Sire  de  Heulden  à Florent  Comte  d’Hollande , puis  que 
lediâ  Sire  de  Heulden  n’avoit  en  ladiâc  ville,  terre  & Seigneurie  de  Heul- 
den le  direâ  & vrai  domaine , mais  qu’iceux  biens  appartenoient  au  Duc  de 
Brabant  comme  Ibuverain  & principal  Seigneur  , oc  au  Comte  de  CIcveS 
comme  Ibn  immédiat  valTal,  par  ou  il  elloit  notoire  que  telle  donnation  ne 
fe  pouvoit  faire  par  le  valTal  médiat  làns  l’adveu  & confentement  du  Seig- 
neur direâ,  de  quoi  le  Comte  de  Haynaut  n’at  feeu  produire  aucune  vé- 
rification. Item  que  de  par  le  Comte  de  Cleves  avoir  cllé  plainement 
prouvé  tant  par  là  depofition  que  celle  de  plus  que  foixante  tefmoins  dignes 
de  foi,  en  grande  partie  nobles,  Minilleriels  & Efeniers  tours  valTals  8c 
Pairs  de  là  court,  Icfquels  ont  déclaré  fur  leur  ferment  & de  vraie  fcicnce,  que 
ladiâe  ville , terre  & Seigneurie  de  Heufdeh  comme  elles  font  fituées 
pardcla  la  vielle  Meiilè  vers  la  terre  d’Altena  appartienent  & ont  appartenu 
au  Comte  de  CIcves  & a fes  predccellèurs  comme  immédiats  vallàls  des 
Ducs  de  Brabant,  qui  font  & ont  ellé  vrais  & direâs  Seigneurs  dcfdiâs 
biens,  &enccllequalitéonclcl3iâsDncsdcBrabant  & Comtes  de  Cleves  en 
divcrfésoccafions  donné  fnpport&alfiftcnce  auxSires  de  Hculdcne,  qui  ré- 
ciproquement ont  fervi  & affilié  à leurfdiâs  Seigneurs  en  leurs  guerres 
comme  ils  elloieut  tenus  par  droiâ  de  vaflcllage.  Irem  at  ellé  prouve  clairé- 
menr  qu’en  doufe  ans  en  deçaladiâeville,  terre,  tollieu&SeigneuriedcHeuf- 
dcneontcllé  quatrefoisfucceffivement  relevés  des  Comtes  de  Cleves,  qui  en 
XoM.  I.  Ggg  gg  ont 
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ont  donné  riavcfticurc  aux  Sires  de  Hculdcnc  félon  le  droiâ  trodal,  & pre- 
mièrement lean  iadis  Sire  de  Hcufdene  apres  le  trefpas  de  Thicry  Comte  de 
Clcvcs  les  print  à hommage  6c  fidelité  d’Octon  Comte  de  Clcves  fbn  fils  iit- 
né&fuccenéur:  EftancdepuislediCéSire  de  Heuldene  trelpafle,  lean  fbn  fils 
les  releva  fémblablement  dudiâ  Comte  Otton,& encor  apres  la  mort  dudidé 
ComteOtton,  lediâ  lean  le  fils  lesreceut  deXhiery  àprefentComtede  Cle- 
ves,  dcquiaufli  lean  d'Elshaute  comme  oncle  & mamboir  de  lean  icune  Sire 
de  Heulilen  fils  du  dernier  lean  les  at  nagueres  obtenu  en  het  & à hom- 
mage, fans  que  le  Comte  de  Haynaut  ou  aucun  autre  en  Ton  nom  en  aye  faiâ 
quelque  oppolicion  ou  calenge.  Par  ou  confideré  tout  cequedefTus,  aiant  eu 
conicil  A advis  de  iurifconlultes  & perfbnnes  lettrées,  lediâ  Gérard  Comte 
de  luliers  déclaré , qu'il  trouve  la  pretenfion  du  Comte  de  Haynaut  & Hol- 
lande nullement  fondée,  mais  celle  du  Duc  de  Brabant  & Comte  de  Clcvcs 
entièrement  & liiffilàmment  prouvée , en  fuite  de  quoi  au  nom  de  Dieu  & en 
vertu  du  compromis  faifànt  droid  il  prononça  definitivement,  que  ladide 
ville,  terre,  tollicu  & Seigneurie  de  Hculdcnc , fituées  outre  la  vielle  Meufe 
vers  la  terre  d’Altena  (dont  queftion  s’cfloit  clincu)  devoir  ap|)artcnir  & ap- 
partenoit  au  Duc  de  Brabant  comme  principal  & dired  Seigneur,  moiennant 
que  ledid  Duc  ioind  avec  deux  Pairs  vaflâls  de  là  court  dignes  de  foi  dé- 
clarent lefdids  biens  lui  appartenir  comme  did  cft  en  dired  domaine,  quoi 
faid  par  la  mcfmc  fcntencc  prononçons , que  lefdids  biens  appartienent  à 
Thicry  ComtcdcClcvespardroid  de  vafîéllagc,  & que  de  lui  ledid  lean  ieu- 
nc  Sire  de  Hcufdene  & en  Ibn  nom  lean  de  Elshautcfon  mamboir  les  tiennent 
& doivent  tenir  à hommage  & fidelité. 

lean  Roy  de  Bohême  & de  Polcçne  Comte  de  Luxembourg  fils  de  l’Em- 
pereur Henry  VII.  & de  Margaretc  de  Brabant  par  les  lettres  données  à Lo- 
vain  le  mardi  devant  les  Palqncs-Flcurics  dudid  an  rccognoit  & déclaré, 
qu’il  cfl  homme  lige  à noflre  Duc  d raifon  du  Marquilàt  d’Arlon  & du  Cha- 
ftcau  dé  la  Roche  avec  leurs  appartenances  fitués  & la  Comté  de  Luxem- 
bourg. Et  à fin  que  le  curieux  fâche  d’ou  ce  valléllage  procède  il  faudra  avoir 
recours  à ce  que  nous  avons  did  fur  l’an  MC.  XCI.  auquel  Henry  lors  Duc 
deLimbouig  fcrecognut  vaflàl  de  noflre  Duc  Henry  1.  de  la  terré  d’Arlon  & 
autres;  du  depuis  Henry  Duc  de  Limbourg  & Comte  des  Monts  petit  fils  du 
fufilid  Duc  de  Limbourg  donna  ladide  terre  & Cbaflel  d’Arlon  (qu’il  tenoit 
du  DuedeBrabant)  en  fief  à fbn  frerepaternel  Henry  Comte  de  Luxembourg 
bifayeul  du  Roy  de  Boheme  fùldid,  comme  l’on  voit  par  lettres  de  l’an 
MCC.  XXV.  de  forte  que  noflre  Duc  en  qualité  de  Duc  de  Brabant  eflok 
fbuverain  Seigneur  dudid  Marquifàt  d’Arlon , & en  qualité  de  Duc  de  Lim- 
bourg cfloit  ledid  Marquifat  motivant  immédiatement  de  lui.  Et  quant  au 
Chafleau  ou  Comté  de  la  Roche  il  efloit  ci-devant  du  patrimoine  des  anciens 
Comtes  de  Namur,  & la  porta  Ermcfon  Comtefle  de  Namuréc  de  Luxem- 
bourg à fbn  mari  Walleran  Duc  de  Limbourg,  mais  depuis  quand  & i quelle 
raifon  celle  terre  de  la  Roche  eft  motivante  de  la  Duché  de  Brabant  ne 
m’efl  apparu  autrement. 

Quelquesannccs  an-paravant  queftions’eftoir  efineu  entre  noflre  Duc  d’u- 
ne & lean  de  Flandre  Comte  de  Namur  d’autre  part  fur  la  terre  d’Ayfcan  que 
ledid  Comte  de  Namur  pretendoit  dire  de  fa  tenanec , mais  autrement  Inc 
trouvé  par  enquelle  fur  cefaide  parcertainsarbitres,  qui  pat  lettres  données 
la  nuid  de  S.  Grégoire  de  l'an  M CGC.  X V.  déclareront,  que  ladide  terre 
eft  fief  tenu  de  Brabant  &point  de  Namur , & en  foire  de  ce  Baudewin  Site 
d'Ayfcau  par  les  lettres  données  à Bruxelles  veadredi  apres  la  S.Michiel 
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de  l’an  MCCC.  XX.  traul^rtacn  mains  du  Duc  toute  là  terre  d'Ayfeau  , tE.ix  j. 
Tille,  manoir,  prêts,  eaux,  cenSÿ  rentes,  haute  & balle  Seigneurie,  avcctoutcs 
lès  apparcenauces,  & le  Duc  les  lui  rcndic  en  flef  Sc  à hommage , prelcntsdcs 
hommes  du  Duc  Florent  Berthout  Sire  de  Malines , RogierSire  de  Levcdac- 
le,  Henry  de  MiaudregeSenefchal  de  Brabant,  lean  de  Keflerbcke  Chevaliers, 

Raoul  Pijpenpoy,  lean dele  Pierre, RenierdeLedeberge, Godefroy deBoetc 
& Gilles  hls  de  Gilles  Loïc  de  Bruxelles. 

Diff""-  Entre  ceux  de  la  Cite  d’Aix  d’une  part,  & ceux  de  Walhorn  & autres  vil- 
" "“iA'  apparteuant  à la  Ptcvollé  d’Eglilc  de  noftre  Dame  audit  Aix  d’autre  p^!7;6. 

s’cBoit  el'meu  grand  débat  fur  les  bois  Sc  autres  communautés  gilantes  près 
lam.  ladiétecicc:  Noftre  Duc  comme  fouverain  AdvoUé  délirant  mettre  la  paix 
entre  les  parties , députa  Arnou  de  Dicll  Sire  de  Rummen  Scnclchal  de  Lim- 
bourg&  lean  de  Ractshoveu  Sire  de  Sclcke  Chevaliers,  pour  en  l'on  nom 
prendre  tout  bonne  & deUc  information  , lelquels  Seigneurs  ayant  faiét 
rajsport  de  leurs  belbgncs,  le  Duc  par  les  lettres  données  à Bruxelles  le  Icn- 
i3»i.  demain  apres  la  Touts-Sainéts  de  l’an  MCCC.  XXI.  déclara  , que  leldiéts 
bois  communautés  appartenoieot  à ceux  de  la  ville  d’Aix,  & parainfi  les 
voulant  conlètver  & détendre  en  leur  droiét  il  ordonna  à touts  lès  officiers 
de  là  Duché  de  Limbourg  de  ne  permettre  en  aucune  façon  , qu’auldiéts 
bourgeois  d’Aix  Ibit  faiâe  aucune  ioiurc , dommage  ou  intcrelt  aufdiétsbois 
& communautés , Sc  de  contraindre  par  lès  forces  ceux  qui  a celte  Tienne  or- 
donnance fe  voudroient  oppofer,  en  forte  que  Icfdiéls  bourgeois  ne  fuient 
obligés  avoir  autrefois  recours  à lui  à celte  caufe,  & en  tout  refervé  Icdroid 
que  lui  compote  comme  Duc  de  Lothicr  Sc  fouverain  AdvouUe  de  ladiéto 
Ville. 

Willaume  Comte  de  Haynaut  Sc  Hollande  n’cltoit  trop  content  de  fe  dikut, 
voit  fruftré  des  prétentions  qu’il  avoir  eu  fur  la  terre  de  Hculden  , & par- 
^'ifi  mouva  de  nouveau  qucltion  fur  la  terre  de  Drongelen  qu’il  vouloir 
rrifvi  dt  cltre  dc  fon  domaine  , mais  finalement  l’allàire  fut  remis  à l’arbitrage  de 
Braian:.  Florent  Berthout  Sire  de  Malines,  de  Gérard  Sire  dc  Voerne  Buregrave  dc 
Sclandc,  dc  lean  Sire  d’Arckcl  Sc  dc  Rogier  Sire  dc  Lcvedaelc  par  lettres  de 
compromis  données  mardi  avant  la  S.  Luc  dudiét  an  M C C C.  XXI.  lefquels 
Seigneurs  acceptèrent  auffi  la  decifiou  dudiét  débat  par  autres  lettres  don- 
nées le  lendemain  apres  la  S.  Nicailè  audiét  an  ; promirent  d’entrer  à cer- 
tain iour  i Hoochflrate,  &n’en  fortir  iulques  à ce  qu’ilsauroient donné  leur 
fentence  j laquelle  en  luite  dcce  ils  prononcèrent  mardi  apres  l’Epiphanie  en- 
coraudid  an  MCCC.  XXI.  déclarants  par  icelle,  que  ladiâc  terre  de 
fjxx.JIil  Drongelen  avec  la  haute  iullice  Sc  Seigneurie  appartenoit  de  droiét  au  Duc, 

/C*OT.  qoj  (g  gjfg  jg  Hculden  le  doit  tenir  en  fief  de  lui , qui  à railon  dc  Ibn 

diét  valTèlIage  elltenu  de  lèrvir  au  Duc,  & ne  lè  peut  armer  contre  lui  en 
aucune  façon. 

Otton  Sire  de  Cuyek  Sc  de  Heverle  par  fes  Ipttres  données  à Bruxelles  p,,,,,,, 
lits-  lourde  la  Nativité  de  S.  lean  Baptiflc  de  l’an  MCCC.  XXIll.  tranlporta 
c'iKclf"  mains  du  Duc  là  ville  de  Graeve  avec  touts  les  droiéts,  fiefs  Sc  libertés  y 
Tcmd  appartenantes  qu’il  avoir  polTedé  en  Franc  Sc  libre  alleu , £c  le  Duc  rendit 
rbamitugt  ladite  ville  Sc  lès  appartcnaoçes  comme  fon  vrai  & propre  alleu  audiét  Sire 
**  Cuych  pour  eftre  tenue  par  lui  8c  par  lès  heritiers  en  fief  dudiét  Duc  au 

droit  Sk  Brabant , & de  ce  lui  fit  lediâ  Otton  hommage  Sc  fidelité  prelènts 
Florent  Berthout  Sirede  Malines  , lean  Berthout  Sire  de  Ffclmont,  Rogier 
dc  Lecfdaelc  Sire  d’Oorfehot  & de  Pcrckc;  Nicolas  dc  Dôme  , lean  dc 
Raetsliove,  Henry dcMcldert,  IcauMeeuweSircdcWavre,  IcandeKcfter- 
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J Ë A H 3.  bckc  Chevaliers  & Rodulphe  Pijpenpoy  Sencfchal  de  Brabaut,  qui  fccllercnè 
Duc.  leldiiacs  lettres  avec  ledia  Sircdc  Cuyck.  Et  en rccompcofc  dudiâtranlport  Prtmvti 
le  Duc  donna  audiâ  Sire  de  Cuyck  cinc  mille  livres  gros  Tournois  le  gros  PH-  ‘t7- 
compte  i feilc  deniep  ; de  quoi  il  donna  quitance  à Bruxelles  le  icudi 
apres  l’oâave  de  S.  Pierre  & de  S.  Paul  de  l’an  MCCC.  XXVllI.  Et  com- 
bien que  le  Sire  de  Cuyck  vendit  comme  dicl  eft  Ibn  alleu  de  Graeve  & en 
fit  un  fiefdcBrabant  toutcsfois  retient  il  fa  terre  de  Cuyck  abiblument.  car 
par  lettre  de  l’Empereur  Louis  donnée  A Cologne  le  IV.  de  Mars  de  l’an 
MCCC.  XXIV.  ftil  Romain  eft  expreflement  did,  que  leditft  Empereur  Prmet 
jiMmtit.  donné  à Noble  homme  Otton  de  Cuyck  pour  fes  bons  & aggrcables  lêrvices 
l’invcftiturc  de  la  terre  de  Cuyck  avcclajuri(di<ftiOn&tollieu& autres  biens, 
tout  ainfi  comme  fes  predeccficurs  les  fouloient  tenir  de  l’Empire,  & comme 
ils  lui  eftoient  fuccedes  par  le  trefpas  de  fon  pere,  horfmis  la  ville  de  Graevé 
que  Icduft  Otton  tient  en  fief  de  lean  Duc  de  Brabant. 

Otton  Sire  de  Bueren  enluite  de  l’arbitrage  prononcé  entre  lui  & le  Duc  Pramt 
en  l’an  MCCC.  XVII.  (dont  ci-devant  at  cfte  parlé ) afllgna  vingt  & cinc?«-'s8- 
bounieres  de  terre  fituées  près  Burenbroccke.à  la  valeur  de  cinquante  livres, 
qu’il  print  en  fief  du  Duc  en  prelence  de  Lambert  de  Bueren  Ion  frere,  dequoi 
Ican  de  Salmonde  iuge  à ce  conftitué  donna  fes  lettres  lelendemain  de  l’Exal- 
tation de  la  S. Croix  de  l’an  MCCC.  XXIIl.  fuldidi. 

Gérard  de  Merode  Sire  de  Ringelberge  par  les  lettres  données  le  Icnde-  Prnnm 
main  d’Annonciation  dudiél  an  MCCC.  XXI II.  déclaré  , que  fon  diift 
Gnard  de  Chafteau  de  Ringelberge,  que  fa  femme  Willemettelui  avoir  apporté  en  ma- 
riage. eftoit  mailbn  ouverte  & lige  de  noftre  Duc,  & d’ainfi  le  maintenir  il 
donna  rcipondants  Wernier  Sire  de  Merode  Ibn  pere.  Conon  de  Beinfvelt  , 

Ican  de  Sliche,  Conon  Sire  de Vreinfon, Wernier  de  Merode  le  ieunc Cheva- 
liers, Hcrpcrncdi<ft  Mule,  Herman  de  Eynenberg,  IcandiétScheyvacrtfreredé 
Gérard  fuidiâ&  Thiery  de  Mehoite  Efeniers. 

LeS.(Ch-  Charles  Sire  d’Ingelheem  Chevalier  par  lettres  données  à Boudsfort  le  Icn-  Premi 
feiheeae  demain  de  la  S.  Laurent  de  l’an  MCCC.  XXIV.  rapporta  en  mains  de 
noftre  Duc  làdiéle  mailbn  d’Ingelheem  fitüée  lur  le  Rhin  avec  les  vignes  t 
viviers j terres  & prêts  y appartenants»  & les  receut  en  fief  dudiél  Duc  au 
droiél  de  Brabant , lui  failànt  de  ce  hommage  Lige  pour  lui  & fes  hoirs. 

Reagmaà  Icaii  Sirc  dc  Trafignfes  par  lettres  düdiCi  an  données  iour  des  onlè  mille  Preant 
Niielle.  vierges  reconnut  avoir  tranlporté&r  vendu  auDuefon  fiefdeRongnongillânf  peg  'S^- 
■ à Nivelle , tout  ainfi  & en  la  melitie  fbrme  comme  lui  & lès  anceftres  l’a-^ 
voient  tenu  en  fief  dudiél  Duc. 

La  Dame  Gérard  Sirc  dc  Ralfcgem  & dc  Lens  en  Haynaut  & Alix  Dame  de  Lide-  Premveé 
deBreda  kcrkc  & dc  Breda  là  femme  tranlpOrterent  par  forme  de  donnation  & pour  'I*' 
jmae  lcrviccs  a eux  faiAs  à Willaumc  dc  Duvenvordc  Chambellan  de  Willaume 
Comte  de  Haynaut  & d’Hollande  leur  terre  d’Oifterhout  avec  la  iuftice 
U'iUaame  haute  8t  ballè,  toutes  les  fentes  & toute  là  Seigneurie  &appcndcnces  entie- 
trmrde  •'^'“'^nt,  commc  il  les  ont  iilcc  polTedés  pour  lui  & fes  hoirs  pcrpetncllc- 
" ment  tenir  & pollèder  ; & pour  plus  grande  alfcurance  de  tout  ce  lediél  Sire 
dc  Ralfcgem  & la  Dame  de  Lidekerke  fa  femme  ont  requis  à noftre  Duc 
comme  Seigneur  fouverain  dc  ladiéle  terre  & biens  de  confirmer  ladiéle  don- 
nit-  nation,  dc  quoi  furent  depefehées  lettres  IbubsIesIèclsdudiélDnc&def- 

données  en  l’an  MCCC.  XXV.  mer-  P'‘*eei 
mrdeae-  crcdi après  la  S.  lean  Baptifte  en  Efté.  Lediél  Willaumc  dc  Duvenvorde 
U avoir  encor  peu  devant  acquis  A ferme  perpcmcl  dc  Gui  de  Flandre  Sirc  de 
Richebourg  & dc  là  femme  Béatrice  Dame  dc  Patte  & Stricnc  leur  mai- 
Oollcrbout,  ibn 
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l'on  audidt  Oillcrhouc  qa’on  nomme  la  mailbn  de  Striene  , avec  tont  les  Jean 
bicnsyapparteoaucscn  terres,  prêts,  cens,  moulins,  difmes,  moeres,  lic&& 
julliccs,  utuécsauxvilli^esdeDongene,  Dorllc,  Vlvcnhoutc,  Wicrcnhoute, 
Steclo,  Oillerhout&Suudert,  parmi  lai'ommc  de  cent  livres  noirs  Tournois 
le  gros  à X V I.  deniers  à payer  par  lediâ  W illaume  de  Duvenvorde  & fes 
ruccclTcurs  aonucllement  à la  S.  Martin  en  hiver,  à telle  condition,  qne  s’il 
advint  que  lediâ  Willaume  de  Duvenvorde  vint  à trefpalTer  fans  lailler  en- 
lâius,  que  ladiâc  terme  en  tel  casluccederat  à leau  de  Polacnen  Ibn  frere  ou 
à tàutc  de  lui  lur  l'on  ailhé  Ibit  fils  ou  fille , & fiir  laifné  & plus  proche  hoir  de 
Philippe  de  Duvenvorde  pere  desdidls  lean  Sc  Willaume,  & pour  enticre 
lèurctc  de  ce  traiâé  lediâ  Sire  de  Richebourg  Se  la  Dame  dePutte  là  femme 
ont  requis  Willaume  Comte  de  Haynaut  & d’Hollaude,  GerardSire  deRaflè- 
gcmSedcLens&  Adelife  Dame  dcLidekerke  Sede  Bredalàfeinme,  dclqucls 
lefdiéfs  biens  Ibnt  mouvants,  de  vouloir  avec  eux  fceller  les  lettres  lùr  ce 
données  le  lundi  apres  Palijues  de  l’an  MCCC.  XXIV.  Lcdiâ  Willaume 
de  Duvenvorde  acquiH  aulli  par  achapt  la  terre  de  Bautershem  & plufieurs 
autres  bonnes  pièces  tant  eu  noltrc  Duché  qu’en  Hollande,  il  polTcda  la  terre 
dcBreda  làviedurantc,  il  tint  aulfi  par  engageureCertrudenberge,  Halle  & 
Viaenen,  ilfift  batlir  IcsChaftcauxà  Gcrtrudcnbcrgc,  à Viacnen  & à Oifter- 
hont , & fonda  lesChartreux  près  dudiâ  Gertrudenbergede  les  riches  Clarifiés 
à Op-bruficl  lez  Bruxelles,  ou  ci-devant  il  avoit  la  lepulture  alTés  mi^nifi- 
que,  relevée  de  terre  de  quatre  pieds,  en  laquelle  les  armes  8c  celles  de  là 
témme  Hadrvige  de  Viacuen  eftoient  gravées  avec  leurs  perlbnnages  taillées 
en  bofic.  Et  puis  que  l’occalion  fe  prefente  de  parler  dudiâ  Willaume  de 
Duvenvorde,  j’ay  bien  voulu  enfaveur  d’un  finotable  Chevalier  & pourdon- 
ner  place  à la  vérité  (contre  ceux  quipar  fablcs&  ficlionsl’ontvoulu  déprimer) 
ici  produire  quelques ‘points  touchant  fes  qualités,  pour  le  garantir  de  la 
note  de  Baftardilé  que  mal  à propos  on  lui  at  impolclbubspretcxt  que  fes  ar- 
mes d’argent  à trois  croiflânts  de  làble  chargées  d’un  ballon  de  guellcs  péri  en 
bende  le  demonllroicnt  ainfi  ; mais  ces  ignorants  n’ont  Iccuquecelle  forme  de 
brilure  elloit  en  ce  temps  fi  commune,  que  la  plus-part  des  maifons  s’en  1er- 
voient,  lesDucsdeBourbon,  les  Comtes  de  Namnr  Kde  Tbiette,  les  Sires  de 
Ntnhoven,  Petegem,  Bcaufort&autresdelamaifondeFlandres,  les  Sires  de 
Lidckcrke  & de  Boulers  de  la  maifon  de  Gavre,  les  Sires  de  Vervin  de  la 
mailon  de  Coucy&autrescn  graud  nombre,  nous  ferviront  d’exemple,  qui 
touts  portèrent  les  bailonspour  brilure  &marqué  de  mailhés:  aufiî  le  ballon 
n’ell  aucunement  marque  de  Ballardilé  comme  ces  peu  verfés  le  font  perlua- 
dés,  mais  bien  le  filet  mis  en  bande  qu’ell  une  brifure  ordinaire  des  Ba- 
llards.  Son  origine  ell  alTés  IlliiHre,  comme  extrait  de  PhilippeSirede  Waf- 
fcnarcqui  yivoit  en  l’an  MCC,  III.  ccllai-ci  lailfa  deux  fils  l’aifncThie-  . 
jy  futSire  de  Waffenaere  qui  en  l’an  MCC.  XXVI.  porta  en Ibn  léel  làicé 
ou  burellé  de  huiâ  au  làutoir  brochant  fur  le  tout,  & de  là  femme  Berthe 
procréa  Philippe  Sire  de  Wafienaere,  dont  les  Sires  de  Wafiénaere  lublé- 
quents  font  delcendus.  Le  fécond  fils  fut  Philippe  Sire  de  Duvcnvprde  men- 
tionné avccThiety  Sire  de  Wafienaere  Ibn  frere  en  l’an  MÇC.  XXV.  il 
procréa  Ican  & Arnou  de  Duvenvorde  freres,  defquels  Ican  l’aifné  lailîà  un 
fils  aulTi  nommé  Philippe  & deux  filles  Agnes  & Âmcibetgue,  ledid  Phi- 
lippe de  Duvenvorde  fut  Sirede  Polaencn  & léelloit  à un  Faucon  ou  Failàn  : 
il  fc  maria  deux  fois,  la  première  à Elilàbcrh  fille  de  Hubert  Sire  de  Viae- 
nen dont  il  procréa  Ican  Sire  de  Polaencn  qui  de  Catharinc  de  Birederode 
Dame  de  la  Lecke  laifià  tresbelle  pollerité,  laquelle  nous  donnerons  au  To- 
Tom.  I.  Hhh  hh  me  • 
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Jean  3^  nie  II.  deceft  oeuvre  ou  (èratpailé  desSires  de  Breda.  La  féconde  fcmine  de 
Duc.  Philippe  de  Duvenvorde  Sire  de  Polaencn  fut  la  fille  de  Baudewin  & fœur 
de  Mathilde  fans  qu'autrement  fa  qualité  foit  eirorimée,  & de  cefteci  fut 
procrée  Willaume  dcDuvenvorde  fuidiâ,  qui  doits  l’an  MCCC.  XXIV. 
avoir  cfpoufé  Hadwige  fille  de  Zweer  Sire  de  Viacneii  Iclqucls  par  enfera- 
ble  firent  diverfes  tranfaéfions  & pieufés  donnations  jufques  en  l’an 
MCCC.  XLI.  mais  il  n’cuft  d’elle  aucune  génération , ains  laiffa  quelques 
enfiints  naturels,  l’ay  à la  main  der  documents  en  quantité  pour  prouver 
toute  celle  vérité,  & pour  refiiter  un  tas  de  fables  qu’on  at  inventé  pour 
donner  douleur  à quelques  pretenfions  mal  fondées , mais  je  les  referve  à 
autre  occafion. 

HttfJn.  Jean  Sire  de  Heufdenc  Efcnier  par  lettres  données  le  Dimanche  apres  chm,, 
la  Sainâ  Bavon  dudidl  an  MCCC.  XXV.  recognoit,  que  la  maifon  tUBrât. 
de  Heufdcne  eft  maifon  du  Duc  de  Brabant,  & requiert  à ceux  de  la 
ville  de  Heufdenc  que  s’il  fit  fiiute  à fon  devoir,  qu’ils  veuillent  alliflcr  au 
Duc  a l’encontre  de  lui , tout  ainfi  comme  ceux  de  la  ville  de  Boiflcduc 
féroient  en  tel  cas,  de  quoi  auffi  ceux  de  ladiétc  ville  de  Heufdenc  donne-  Dimn', 
rent  leurs  lettres. 

Envers  l’an  MCCC.  XXIV.  lean  Roy  dcBobcmc& de  Pologne  Comte 
de  Luxembourg  vint  à Bruxelles  & propoi'a  qu’on  lui  devoir  adigner  quel- 
que partage  de  par  fa  mere  Margarete  de  Brabant  tante  de  noflre  Duc,  l’on 
LtRts  de  trouva  cefte  pretenfion  bien  eflrangc,  & par  ainfi  on  la  remit  aux  Eflats  du 

ier  Sire 

. , „ s. 

pnftt.  le  Duc  lean  I.  avoit  afles  libéralement  dotée  fa  fille  quand  il  la  donna  en 
mariage  an  Comte  de  Luxembourg,  & que  parmi  ce^eftoit  fuffifamment  fà- 
tisfaiA  à tout  ce  qu’elle  eufl  feeu  prétendre  de  la  fucceflion  puis  que  le 
droidl  de  Brabant  porte,  que  quand  il  y at  des  fils  les  filles  n’ont  autre  part 
ou  portion  en  la  Duché  qu’une  compétence  honorable,  qu’on  leur  afîïgne 
par  l’advis  du  conicil  du  Duc,  & que  parainfi  ils  prioient  au  Roy  de  fe 
vouloir  déporter  de  ceflc  nouvanté,  & en  cas  que  ces  raifbnsnc  fuflent  fuf- 
fifantes  pour  le  détourner,  que  le  Duc  (pour  entièrement  lui  rendre  fàtis- 
fâidl)  eftoit  content  de  fé  remettre  au  dire  & ii^ement  des  Barons  & 
Pairsde  fa  Court,  pour  en  iuger  félon  les  loix  & couflumes  de  la  patrie.  Le 
Roy  avec  celle  refponce  fc  retira  mal  content  combien  qu’il  foit  â croire 
que  ceflc  pretenfion  n’efloit  qu’une  querelle  mal  trouvée  pour  férvir  de  man- 
teau à fà  mauvaifé  volonté  que  depuis  il  defeouvrit  ailes  au  Duc.  En  fin  il 
cfloit  de  la  maifon  de  Limbourg  qualité  ballante  pour  vouloir  do  mal  au 
Brabançon,  d*ailleursil  avoit  diverfes  fois  requis  i noflre  Duc  la  délivrance 
• du  Sire  de  Fauquemont,  qui  depuis  l’an  MCCC.  XVIII.  cfloit  détenu  à 
Lovain,  mais  le  Duc  s’en  cfloit  toufiours  exeufe  le  mieux  qu’il  avoit  feen,  ce 
que  tellement  le  fiifchoitqo’il  s'advanca  enl’an  MCCC.  XXV.  detraiiâcr 
par  quelques  fes  confidents  de  retirer  fecretement  lediâ  Sire  de  Fauquemont 
desmahis  du  Duc,  qui  pourprevenir  à ce  defléin  fit  garder  leSire  de  Fauque- 
monr  plus  fbigneufement  au  Chafleau  de  Genappc  au  Walon-Brabant. 

Rogier  de  Levedaelc  Sire  d’Orfehot  & Percke,  Rudolf  Pipen^y  Drof- 
fard  deBrabant,  Arnou  Prevofl  de  WalTcmbcrgc,  Herman  van  Oflc,  Gilles  ui.  ‘ 
van  Bennen,  Thicry  van  Bekc,  & Ludeken  vau  Vden  hommes  Fondais  du 
g Duc&  de  la  Dame  de  Breda  déclarent  par  leurs  lettres  données  le  lundi  apres 
jhfHefle  la  S.  Valentin  de  l’an  MCCC.  XXVI.  que  noflre  Duc  vint  ce  raefmcjour 
* bAa*  la  Court  de  fetterbeke  près  Bruxelles,  ou  auffi  comparut  Gérard  Sire  de 
■ RafTe- 


BihoM  ^ pjyj  comme  fouverain  conléil  du  Duc,  lefquels  par  la  bouche  de  Rog 
^nZ'iÊ^  Â deLecldaele  remonflrerentauRoy  avec  des  railbns  largement  deduiélc 
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RaHcgetn  de  Lidckcrke  & de  Lens , qui  illec  vendift  au  didt  E>uc  la  Seigneu. 
rie,  biens  & terre  de  Brcda  avec  leurs  appartenances  en  haute  &banëiu(lice, 
tout  ainfi  comme  là  lèmme  & lui  comme  Ibn  mamboir  le  tenoient  8c 
avoient  tenu  du  Duc , & en  ligne  d'acceptation  donna  le  Doc  une  pièce 
d'argent  audidt  Sire  de  RalTegem,  qui  au  proliâ  du  Doc  tranlporta  leMiâs 
biens  par  là  main  propre  hcreditablepcnt  & à perpétuité,  promettant  qu’à 
certain  iour  il  iêroit  comparoiftre  pardevant  lediâ  Duc  la  Dapic  de  Breda 
là  femme,  pour  renouvellcr,  conlirmcr& ratifier,  lediâtranfport:  Bien  en- 
tendu que  le  Duc  doibs  le  iour  ci-devant  exprimé  fc  pourat  entremettre  def- 
dids  biens  & en  dilpolèr  comme  de  fes propres. 

Le  Sire  de  Fauijuemont  <|ui  s’enilioit  grandement  de  là  longue  détention , 
obtint  finalement  là  liberté  par  l'ctltremife  d'AdoIf  Evefque  de  Liege  de 
Willaume  Comte  de  Haynaut  & de  Reynaod  Comte  de  Gueldrcs  en  l’an 
mefme  MCCC.  XXVI.  à certaines  conitions,  feavoir  clique  ledidSire  de 
Fauquemont  promit  qu’à  tel  iour  que  par  le  Duc  lui  lerat  ordonné  il  retour- 
ncrat  au  Challeau  de  Genappe,  & fi  en  ce  il  fit  faute,  qu’il  payerat  au  Duc 
vingt  mille  livres,  pour  laquelle  Ibmme  les  trois  Princes  luldids  fcconllituc- 
rent  relpondants.  Que  durant  fa  liberté  il  ne  prendrat  les  armes  contre  le 
Duc  ni  Ion  pays.  Mais  le  Sire  de  Fauquemontfit  bien-toll  paroillrc  que  ces 

firomelîcs  s’clloient  fâidescn  l’air,  & quele  vent  avoir  emportées,  car  Une 
ailla  comme  auparavant  de  incommoder  ceux  de  Maellriclit  ,lùr  quoi  ellant 
adiourné  par  le  Duc  il  rcfufa  ouvertement  contre  fa  promcfic  de  retourner  à 
Genappe.  Le  Duc  prennoit  bien  mal  celle  témérité  & parainfi  refolut  d’en 
prendre  ration  par  les  armes  à quelle  fin  il  fit  bonnes  préparations,  & lur  le 
commencement  du  mois  d’Aoull  de  l’an  MCCC.  X X VI I.  il  alla  mettre  le 
fiege  au  Challcau&  Ville  de  Fauquemont, ou  ledid  Seigneüravec  les  Siresde 
Thoenenberg  & Sleydenj  lAdvoUé  de  Cologne  & quelques  autres  elloient 
entrés  pour  defénee  de  là  place,  laquelle  cHoit  fi  bien  munie , qu’on  la 
tenoit  pour  inprennabic;  liiais  le  Duc  trouva  moien  de  fermer  par  embas  la 
rivière  Gcule . par  ou  les  eaues  montèrent  tellement  que  les  habitants  furent 
contraiudsd’abandonncr  leurs maiibns  & le  retirer fiir  le  haut,  & d’ailleurs 
leur  donna  tànt  d’ouvrage  par  des  continuels  aflauts  l’cipace  de  feps  fe- 
maines , qu’ilS  furent  reduids  à l’extremité  & au  point  de  fc  rendre  à la  vo- 
lonté du  Duc.  Le  Roy  de  Boheme  avoit  ioind  quelques  forces  en  là  Comté 
de  Luxembourg  , & aflènroit  aux  alfiegés  qu’il  les  viendroit  lècourir  , mais 
voyant  que  ia  il  ni  avoitmoyen,  il  le  fit  de  lion  renard,  & envoya  devers  le 
Duc  Gérard  Comte  de  luliers,  qui  Iceut  mener  ceft  afiàire  fi  bien  que  leDnc 
fiit  content  de  le  trouver  avec  leRoyà  Rode,  ou  l’on  arrellaune  forme  ami- 
tié entre  le  Roy&lcDuc,  âc  avec  ce  fut  ordonné,  quelcsportes&  murailles 
de  la  villede  Fauquemont  lèroicnt  démolies , & pour  le  lurplusque  toutesqne- 
Ilions  & débats  qu’il  y avoit  entre  le  Duc  & le  Sire  de  Fauquemout  demeu- 
reroient  à l’arbitrage  du  Roy  de  Bohême,  qui  promit  de  prononcer  là  fcntcnce 
difinitive  dans  la  Pafque  lors  prochaine  ; cela  hi&  le  Duc  mena  le  Roy  fon 
coufin  germain  à Bruxelles  lur  le  commencement  do  mois  d’Oâobrc  & le 
fclloia  grandement , le  fàifant  Ion  comperc  au  baptelmc  d’un  enfimt  que  la 
Duchelîe  lui  donna  pendant  fon  lêiour  illec  ; mais  tout  celan’olla  au  Roy  la 
mauvaife  volonté  qu’il  portoit  au  Duc  comme  nous  verons  àla  luite. 

Sophie  Berthout  Comtellè  de  Gueldres  'par  lettres  données  audiâ  an 
MCCC.  XXVI.  le  mardi  apres  la  converfion  de  S.  Paul  rccognut  d’ellre  là- 
tisfaiélc  & payée  de  la  femme  capitale  d’une  rente  de  fix  cent  livres  noirs 
Tournois  , qu’elle  fouloit  lever  annuellement  fur  les  revenus  du  Duc  à 
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Maeftrichc  & au  Duché  dcLimbourg,  laquelle  Ibmmc  le  Comte  de  Gueldre  - 
paya  au  Duc  pour  le  tiers  de  vingts  mille  livres  en  quoi  il  s’eftoit  oblige  & 
eftoit  demeure  relpondant  pour  le  Sire  de  Fauquemont,  avec  Adolf  Evelque 
de  Liege  & le  Comte  d'Haynaut  comme  nous  avons  diâ  peu  devant. 

Par  lettres  données  à Bruxelles  iour  du  S.  Sacrement  de  l’an  M.  CCC. 
XXVIl.  le  Duc  print  en  fa  particulier^  protcélion  la  compagnie  de  Bardi  de 
Florence  avec  leur  biens  &marchandifcs,  & les  déclara  libres  de  toutes  char- 
ges , comme'  de  le  fuivre  en  lès  olls&  chevauchées , & de  toutes  tailles , prclls 
& droiâ  de  main-motte;  voulant  par  cellcgrace&affranchilTemcncattirCrIes 
nations eftrangercs,  & faire  fleurit  le  commerce  dans  fes  pays. 

En  la  mefmc  année  MCCC.  XXVII.  au  mois  de  Novembre  le  Duc  con-  Dinm. 
llitua  pour  ordonnance  perpétuelle  & 'oâroia  par  forme  de  privil^e  à ceux 
de  la  ville  de  Lovain,  qu’auennbourgeois  nepourat  eflre acculé pardevant  les 
Elchevinsqüe  parle  Mayeur  du  Duc,  Sc  que  lediéf  Mayeur  nepourat  appré- 
hender, emprifonner  ni  chaftier  aucun  delinquent  fans  prcallable  lèntcnce 
des  Efehevins.  Que  nul  bourgeois  prilbnnier  pourat  dire  mené  hors  ladidle 
ville.  Que  nul  bourgeois  lèrat  mis  en  prifon  pour  caulè  civile,  avant  qu’il 
fc  veuille  foubfmettre  à Loy  Sc  lullice  & de  fe  donner  refpondant.  Que  les  pj^.in. 
Scigeants  du  Mayeur  ne  poutont  tenir  taverne  à deux  licites  aux  environsde 
la  ville.  Et  avec  ce  donnaencor  le  Duc  à ceux  de  Lovainicmarchéau  poiflbn 
parmi  la  lomme  de  vingt  livres  vieils  Tournois  monnoye  du  Roy  de 
France,  à payer  annuellement,  dequoi  il  leur  donna  aufli  lettres  iour  de 
S.Catbarinc  audiél  an. 

Le  Duc  voulant  ultérieurement  obliger  à Ibn  amitié  le  Roy  de  Bohême  Ibn 
coufin , déclara  par  fes  lettres  données  à Bruxelles  vendredi  apres  l’Epipha- 
nie dudiâ  an  MCCC.  XXVlI.quc  pour  augmentation  d’amour  & bien- 
veuillance  il  lui  avoit  remis  & quitte  les  hommages  du  Marquilàt  d’Arlon 
& de  la  Comté  8c  Challcau  de  la  Roche,  didlen  Flamen  FcIsouWellchcfcIs,  Pmva 
pour  lui  & les  fucccflcurs  anlfi  long  temps  qu’ils  feroient  Roys;  làns  qu’ils  fit- 
iûicnt  tenu  d’en  faire  aheun  relief  ou  hommage , mais  fi  en  temps  advenir 
quelqu’un  des  heritiers  dudid  Roy  polTcdaleldiâcs  terres  fans  qu’il  fût  Roy, 
en  tel  cas  le  quatricfme  en  degré  apres  le  dernier  Roy  lcrat  tenu  derechef  de 
faire  reliefs,  & hommages  comme  ci-devant  ; à condition  toutesfois  bien 
expreflèque  ledid  Roy  ni  les  Roys  lès  lucceflèurs  ne  pouront  à railbn  defdi- 
ais  terres  entrer  en  l’hommage  d’aucun  autre  Prince,  ni  aufli  les  vendre, 
aliéner  ni  diminuer  en  aucune  façon  , ains  lèront  tenus  de  les  conlèrver  en 
forte  que  le  Duc  ni  fes  heritiers  en  reçoivent  aucun  interell  oudomm;^c,  à 
quoi  aufli  ledid  Roy  s’obligeapar  fes  lettres  données  famedi  apres  l’Epipha- 
nie  dudia  an. 

En  l’an  MCCC.  XXVIII.  le  Duc  par  lettres  données  mardi  apres  la  Citrui 
S.  Remi  conftitna  pour  Efeoutette  de  la  ville  & terre  de  Breda  Nicolas  van  * 
Nilpen,  & l’authorifa  pour  en  fon  nom  renouvellcr  &changer  lesloix  Sc  Ef- 
ehevins par  toute  ladiae  terre,  &pour  demander  & recevoir  toutsdroias& 
amendes  qu’efeheoir  lui  pouvoient  en  toute  ladiae  terre. 

Nonobftant  tant  de  bons  traiaements  & bénéfices  reccus  de  nollre  Duc 
Ican  Roy  Boheme  diffèroit  toufiours  de  prononcer  fon  arbitrage  entre  le  Hpm-Cn- 
Duc  & le  Sire  de  Fauquemont,  encor  que  pardiverlèsfbis  il  en  fut  requis &racf-  «for- 
me prclTédc  le  faire.  En  fin  au  mois  de  DecembredudiaanMCCC.XXVIlI. 
il  vint  à Nivelle  comme  il  lèmbloit  pour  le  tout  terminer,  mais  le  fucces  fut 
tout  autre,  car  il  accula  nollre  Duc  de  ce  que  par  fon  ordre  le  fils  du  Sire  de 
Heynsberge  avoit  furprins  la  ville  de  Fauquemont  accompagné  de  lès  gens , 
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avoitieccé  bas  les  murailles  de  ladiâc  ville , en  quoi  le  Roi  dilbic  Ton  bon.  Jean  3. 
jrctlrc  iuterrelTé,  d'autant  qu’il  avoit  ellé  defigné  arbitre &fouvcraiiiiugc, 

& que  cela  c’eftoit  fàid  durant  le  temps  de  fon  arbitrage.  Le  Duc  relpondit 
que  véritablement  quelques  unsdefesgensavoientefte  en  compagnie  dulilsde 
Heynsberge  lors  qu’il  fit  lediâ  exploiCt,maisquc  ce  n’avoitefté de Ibn  ordre, 
ains  |)our  particulière  querelle  que  le  fils  de  Heynsberge  avoir  au  Sire  de 
Fanquemont  & que  parainfi  rien  ne  s’eftoit  fai(3  contre  l’accord,  par  lequel 
avoit  clic  cxprcliêmcnt  conditionne  que  ladidle  ville  feroit  démantelée,  ains 
que  le  fils  de  Heynsberge  par  accident  avoit  exécuté  ce  à quoi  le  Sire  de 
Fauquemont  elloit  tenu  par  lediél  accord,  contre  lequel  encorà  prefent  ilal- 
*loit  direélcment,  veu  que  de  nouveau  il  fortifioitladidlc  ville  par  ou  le  Duc 
protclloit  que  puis  que  leRoy  difieroitdc  prononcer  Ibn  arbitrage,  & que  le 
terme  à ce  defigné  elloit  clcoulc  de  tant  de  mois,  qu’il  elloit  deliberéde  faire 
àTcncontreduSirc de  Fauquemont  coque  mieux  ilpouroitavccraidede  Dieu 
& de  les  amis  ; tellement  que  le  Roy  & le  Duc  partirent  dulicualTésmalcon-. 
tents,  & encor  le  melinc  iour  envoicrcut  des  Hérauts  pour  dénoncer  la  guer- 
re l’un  àl’aurre,  mais  comme  c’elloit  au  milieu  de  l’hiver  rien  nefuteffè- 
âué,  ains  le  lailbicnt  grandes  préparations  des  ceux  collés.  Sur  le  commen- 
cement du  mois  de  Mars  le  Duc  palTa  la  Meule  & alla  derechef  mettre  le  fiege 
au  Challcau  & ville  de  Fauquemont , qu’on  avoit  très-bien  ponrveu  de  toutes 
chofes  necelTaircs  & elloit  commis  pour  la  garde  dudiél  Challeau  Walleran 
fils  aifné  au  Sire  de  Fauquemont  avec  trois  cents  Chevaliers  d’eflite,  le  fiege 
fut  continué  par  refpacc  de  neuf  lèmaines,  durant  Iclquelles  la  place  fut 
non  moins  valereulement  défendue  que  par  les  uollres  attaquée, mais  à la  fin 
cllant  le  fils  de  Fauquemont  tué  auxdefenccs&  les alTiegcs accablés  des  con- 
tinuels, travails , ils  le  rendirent  le  IX.  iour  du  mois  de  Maij  de  l’anMCCC. 

XXIX.  a petites  condition,  & fit  le  Duc  ruiner  les  fortifications  dudiél  cha-  R^-Crt- 
fteau  & les  murailles  de  la  ville,  retournant  viélorieux  en  Ibn  pays.  mepu. 

Durant  lediél  fiege  le  Roy  de  Bohême  & le  Sire  de  Fauquemontnelètrou- 
vants  avec  forces  fuffijântes  pour  Iccourir  la  place  Iblicitoient  Philippe. Roy 
de  France  à fin  qu’il  voulut  entreprendre  la  decifion  des  querelles  qu’ils 
avoicntavec  leDuc,  le  conllituantlbuverain  iuge&  arbitre  d'icelles , enfuitede- 
quoi  lediél  Roy  par  AmbalTade  manda  au  Ducquepuisquele  Roy  de  Bohcme& 
le  Sire  de  Fauquemont  s’elloient  remis  à l'on  dire  & iugement,  que  pour  paix 
nourir  il  lui  pleut  femblablcmcnF  le  rapporter  à fon  arbitrage , mais  le  Duc 
trainoit  quelque  peu  fa  relblution  entretenant  doucement  l’AmbalTadeur,  & 
cependant  envoya  devers  le  Roy  une  follennclle  légation  pour  lui  dire&  in- 
former qu’il  n’avoit  entreprins  celle  querelle  pour  troubler  les  voifins,  mais 
pour  la  defcnce  de  les  fubieâs  contre  les  iniques  invafionsdu  Sire  de  Fauque- 
mont, qui  tant  des  fois  lui  avoit  manque  de  foi  Scdc  parollequ’il  nepouvoit 
ultérieurement  fe  fier  à lui,  & parainfi  elloit  délibéré  de  réduire  celle  guerre 
à une  fin  à quelque  hafard  que  ce  fut. 

Willaume  de  Bransberge  par  lès  lettres  données  le  lendemain  apres  la 
' folle  de  S.  Pierre  & S.  Paul  de  l’an  mefme  MCCC.  XXIX.  tranlporta  en  ^ ' 
mains  du  Duc  fa  Court  de  Winnenberge  avec  les  vignes,  qu’il  pollèdoit  en 
Franc  alleu,  & en  devint  homme  au  Duc  pour  lui  & fes  fucccHëurs  parmi 
une  rente  defeptante  livres  Tournois  que  le  Duc  luialligna. 

Adolf  de  Hukenshoven  encor  en  l’an  lulHiél  dimanche  apres  la  S.  Catharinc  Prtntt 
■ releva  de  nollre  Duc  quatrevingt  iourneaux  de  terre  fituées  au  village  de  pug.iô}. 
Berchem  en  la  Comté  des  Monts , & en  devint  fon  homme  lige  pour  lui  & 
fes  hoirs  à perpétuité. 

Tom.  I.  lii  ii  Encor 
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Encor  audid  an  MCCC.  XXIX.  le  Duc  donna  en  fief  à Lambert  Sire  de 
Bueren  vingt  & cinc  bonnieres  de  terre  fituées  en  Burcii  brocc  .à  la  valeur 
de  cinquante  livres,  avec  encor  trente  en  fix  livres  fur  le  tollieu  de  Thielt& 
quatre  livres  & foixante  chapponsà  Saudwijek,  lefquels  bien  lui  eftoient 
fucccdcs  par  le  trcfpas  d'Otton  Sire  de  Bueren  l'on  frere. 

Adolfde  la  Marcke  Evefq ne  de  Liege  le  trouvant  chargé  de  grandes  deb- 
tes  à caufe  des  guerres  civiles  nouris  en  les  pays,  avoir  engagé  de  l’adveu  de 
Ibn  Chapitre  , la  ville  de  Malinesà  Reynaud  Comte  de  Gueldres  pour  la 
fomme  de  doufe  mille  florins,  mais  envcrsce  temps  l’Evefqae  trouva  moien 
de  rcmbourlèr  ladiéfe  fomme. 

Certain  gentilhomme  de  Brabant  nommé  Robert  de  Glimes  s’eftant  pour 
quelque  deliét  retiré  à S.  ïron  , acquill  fi  bonne  réputation  entre  les  bour- 
geois illec,  qu’ils  le  conftituerent  leur  principal  Capitaine,  & comme  au 
mefme  lieu  cftoit  aufli  réfugié  autre  perlônnc  auquel  pour  l’cxces  de  fon 
crime  on  avoir  pourlüivi  long  temps,  le  Duc  fit  Iccrctcment  traiéieravec  le- 
di(ft  Robertde  Glimes  que  s’il  lui  vouloir  livrer  ladiâe  peribnne,  qa’il  lui 
pardonneroit  tout  ce  qu’il  avoir  tbrfaiâ  ; Robert  defireux  de  retourner  en  la 
patrie  lans  plus  marchander  fc  làifit  de  Ion  compagnon  & le  mit  en  mains 
de  Duc  qui  lui  fit  trancher  la  tefle.  Celle  adion  dcpleut  mcrvilleufcmcnt  1 
ceux  de  S.  Tron , Sc  euffent  bien  voulu  en  prendre  revenge,  mais  comme  ils 
ne  trouvèrent  ledid  Robert  ils  faccagcrcnt  là  maifon  & fpolicrent  tout  ce 
qu’il  avoir  en  leur  ville  ; Robert  peribnnage  halàrdcux  avec  quelques  les  amis 
vint  courir  iufqucs  aux  portes  de  S.  Tron  , ayant  faid  qiR'lqucs  prifonniers 
il  les  mit  à telle  rançon  qu’il  fc  pouvoir  contenter  de  la  perte  qu’il  avoir  fti- 
de.  Ceux  de  S.  Tron  de  ce  irrités  coururent  auffi  lut  le  pais  du  Duc  Refirent 
grands  dommages  à ceux  de  Leeuwc  leurs  voifins , en  forte  que  le  Dde  leur 
fit  dénoncer  la  guerre.  L’Evefquc  de  Liège  pour  empefeher  les  incorivebiens 
qu’eftoient  apparents  a naiflre  de  celle  petite  broUilleric, envoya  fes  députés 
devers  le  Duc  qu’ils  trouvèrent  iour  de  S.  Denis  de  l'an  MCCC.  XXXI.  au 
Chafleau  de  Rotfelacr  empelché  aux  nopces  qui  fc  celebroient  de  Marie  fà 
fille  Baflarde  avec  Willaumc  fils  aifné  de  leanSire  dcRotfelaer,  mais  comme 
le  Duc  n’avoit  fon  Confeil  presde  lui,  il  remitlcfdids  députés  pour  les  oüirà 
Bruxelles,  ou  ils  travaillèrent  alTés  pour  lui  donner  quelque  forte  d’appailc- 
ment  fur  le  faid  de  ceux  de  S.  Tron  > mais  il  leur  refpondit  qu’il  vouloit 
maintenir  bonne  correfpondencc  avec  l’Evelquc  Ibn  coufin  8c  fon  Eglifc,  & 
qu’il  cftoit  content  d’entrer  fur  ce  en  conférence  toutes  & quantes  fois  que 
bon  il  lui  fembleroit,  mais  qu’à  ceux  de  S.  Tron  il  ne  donneroit  aucunes 
trêves,  puisque  fur  une  querelle  particulière  ilsavoicnt ravagé  fespais&fàid 
gros  dommages  à ceux  de  la  ville  de  Leeuwc , diredement  contre  certain 
traidé  fiiid  ci-devant  entre  Icfdides  villes  de  n’offenfer  l’une  à l’autre  foubs 
peine  de  fix  mille  marcs  i la  charge  de  celle  des  deux  villes  premièrement 
viendroit  à rompre  celle  paix,  laquelle  peine  le  Duc  pretendoit  confecutivc- 
ment  de  ceux  de  S.  Tron,  qui  au  contraire  difoient  que  ceux  de  Leeuwc 
eftoient  tombés  en  ladide  amende,  pour  avoir  les  premiers  faids  ade  d’ho- 
ftilite  recevant  en  leur  ville  ledid  Robert  de  Glimes  avec  ce  qu’il  avoir  butiné 
fur  eux. 

Raynaut  Comte  de  Gueldres  8c  de  Sntphen  ayant  perdu  fà  première  fem- 
me Sophie  Berthout  Advoùée  de  Malines , convola  une  féconde  alliance 
avec  Lconore  fille  d’Eduard  Roy  d’Angleterre  IL  du  nom  & d’Iiàbeau  de 
France  . & par  les  lettres  données  ieudi  apres  la  S.  Remi  de  l’an  mefme 
MCCC.  XXXI.  promit  d’indemner  le  Duc  fon  coufin  de  ce  qu’il  s’efloit 
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obligé  de  défendre  & cooferver  ladiûc  Priocefle  Leonore  fa  future  cfpoulè  Jea»  j 
& les  enfants  d’elle  à naiftre  en  la  Comte  de  la  Veluwe,  & auic  biens  d’Elft, 
Genr&Angcrcu,aulquelsleComteavoitconfignc  Ibn  doUaire,  déclarant  en 
outre  que  l'hommage  que  lui  & lès  fuccelTeurs  doivent  au  Duc,  ne  ferat  par 
ici  auamement  interefle  ou  diminue. 

Entre  Philippe  de  Valois  Roy  de  France  & noftre  Dnc  s’efincut  envers  ce  fnftrj. 
temps  grande  dilTention,  la  caolc  principale  d’iccllc  fut  Robert  d’Arthois  Kfm-Cr»- 
Comte  de  Beaumont  Prince  du  fang  Royal  bcaufrereaudiâ  Roy  & confia  du 
Duc,  qui  nonobftant  qu’il  avoitette  le  principal  inftrument  pour  mettre  la  dImm. 
couronnclur  telle  du  Roy  Philippe,  fut  tellement  hay  parlcditSRoyqucpoint 
content  de  le  voir  retiré  hors  les  limites! de  Ion  Royaume , il  le  pourfuivit  de 
touts  codés,  en  forte  qu’ayant  feeu  qu’il  s’edoitfauvé  devers  la  Comtefle  de 
Namurià  fœnr,  il  envoia  dénoncer  la  guerre  au  Comte  de  Namur  fils  de  la- 
ditfteComtcflc.cncasqu’il  détint  ultérieurement  lediâ  Robert,  en  fon  pays, 
feifant  au  mefinc  effedt  défier  lediâ:  Comte  de  Namur  par  l’Evelquc  de  Liè- 
ge: tellement  que  ce  miferablc  Prince  pour  ne  point  edre  la  ruine  de  lès  ne- 
pveux  fut  contrainâ  de  prendre  là  retraiâe  foubs  la  protcâicn  de  nodre 
Duc,  qui  le  maintint  quelque  tempsau  Chadeaud’Argenteau  & apres  à Lo- 
vain.  Le  Roy  l’aiant  Iceu  envoya  aulfi-toft  lès  amballadcs  devers  le  Duc  re- 
quérant de  lui  envoyer  feurement  lediâ  Robert  d’Arthois  ennemi  de  fa  con- 
ronne&dcfon  edat,  lui  failànt  des  oflres  bien  advantageux  s’il  voulut  en  ce 
condefeendte  à Ibn  vouloir:  le  Duc  s’en  exculà  le  mieux  qu’il  feeut,  donnant 
pour  relponcc qu’il defiroit  complaire  & fervir  au  Roy  en  toutccque  l’équité 
& la  railon  (rcrmettoient , mais  qu’ilne  pouvoitconlcntir  à làdcmandelàns 
olîcnccr  fon  honneur , veuque  Robert  elloit  Prince  de  làng  Roial  ,fon  parent , & 
qu'il s’edoit  rerire  chez  luienun  paisalTéselloignédc  la  France,  lequel  pour 
la  plus  part  il  ne  tcnoitquc  de-Dieuen  Ibuvcrain,  &quc  parainfi  il  ne  pouroit 
s’exculcr  ni  exempter  d’un  blafmc  irréparable,  qu’en  ce  failànt  il  viendroit  à 
encourir  ; mais  ces  railbns  ne  furent  admis  par  le  Roy  aveuglé  de  la  véhé- 
mence de  fa  palfion,  edant  d’aillcinspcu  fatisfaiâ  duDnequi  quelque  temps 
pallcs’cdoitcxculédumariagcqu’il  avoit  propofé  entre  fa  fille  Marie  & le  fils 
aifné  du  Dut,  que  le  Roy  foubconnoit  edre  plus  attaché  au  parti  de  l’Anglois 
Ibn  ennemi  capital  qu’il  n’edoit  en  vérité  ; tellement  que  conduiâ  par  ces 
fantafies  il  commença  à efpier  les  occafions  pour  pouvoir  noire  au  Duc  Sc 
aux  liens  ; & à ced  cflêâ  il  arreda  le  mariage  de  lean  fon  fils  ailné  avec 
Bonnede Luxembourg  fille  de  Ican  Roy  de  Boheme  qu’il  feavoit  fon  ennemi 
inre,  cedui-ciparpromefles,  dons& el^rances  brouilla  tellement  la  plus-part 
des  Princes  voifins,  que  parenfemble  ils  confpirerent  contre  le  Duc,  &lur 
des  vieilles  querelles  formèrent  une  ligue  à là  totale  mine  lur  le  commence- 
ment de  l’an  MCCC.  XXXll.  dil  Romain , les  principaux  qui  entrèrent  en 
cecomplotfurentlediâRoyde  Boheme,  Walleran  deluliers  Archevelquede 
Cologne,  AdolfEvefque«:Liege,Willanme Comte  d’Haynaut&  d’Holla- 
de,RaynaudComtedeGueldres&  de  Sutphen,  Willaume  Comte  de  Iulicrs, 
LouisComtc  deLos&deChiny,  RudolfComte  d’Eu  & de  Gaines  Conneda- 
blede  France , lean  Comte  de  Namur,  lean  de  Haynaut  Sire  de  Beaumont  & 

Comte  de  Soifibns  & Gui  frere  au  Comte  de  Namur,  anfquels  aulli  fe  ioig- 
nerent,  Baudewin  Archevefque  de  Treves , ThieryComtcdeCleves,  Adolf 
Comte  de  la  Marché,  Renaud  Sire  de  Fauquemont,  lean  SiredeBomefon  fré- 
té, Thiery  Sire  de  Heynsberge,  Gérard  Sire  de  Voerne,  aveclesComtesde 
Seyne,  Spaenhem  & CatlcnelTeboge,  qui  touts  particulieremcntpar leurs  hé- 
rauts denonctrent  la  guerre  au  Duc , comme  aulE  fit  Eduard  Comte  de  Bar 
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|£AM  3,  combicnqu’avcc  plusdc  modcraciou,  car  il  cftoir  coufin  germain  au  Duc  & 

Duc.  prcrcndoicplus  complaire  au  Roy  de  France  cnceftafTaircquede  porter  dom- 
inagcàlbn  parent:  Chalcundonqueslc  preparoit  aveclcs  plus  de  forces  qu’il 
lui  eftoit  pofliblc,  & à certain  jour  defigne  touts  le  trouvèrent  parenlêmble 
àFcxlèaupaysdc  Liège,  d’ou  iis  envoicrent  quelques  troupes  à la  legere  pour 
donner  commencement  à la  guerre,  Iciquelics  ieudi  apres  les  Palques  XXIII. 
d’Avrildudidan  MCCC.  XXXll.  bruQerent  la  ville  de  Hannuyt& quel- 
ques villages  à l’cntour,  & le  contentants  pour  ce  coup  de  celle  bravade  le 
retirèrent  vers  Liège,  ou  l’Evcique  devoir  faire  Ibn  entrée  Iblenncllement 
Dimanche  de  Palques  clolcs,  par  cc  que  pour  les  guerres  civiles  il  ni  avoit 
fiidt  aucun  lèjour  en  Icpt  ans.  Ellants  doneques  à Liège  l’on  détermina 
d’embrader  rigoureulcmcnt  celle  guerre,  & ce  Ibivant  le  VI.  dé  Maij  toutc.s 
les  armées  fc  ioignerent  & entrèrent  dans  le  Brabant  mettants  à feu  & à làng 
touccc  qu’ils  reucontroient  iulques  au  Mont  S.  Wibert  & ludogne  , ou  aulli 
ils  brullcrcnt  les  Faubourgs, les  Liégeois  menants  l’avantgardc  Ibubs  la  con- 
duiéle  d’Arnou  Site  de  Lumaing  AdvoUé  de  l’Hasbaing.  Nollrc  Duc  n’a- 
voit  ellé  endormi , ains  aiant  envoié  quelques  troupes  pour  alîèurer  la  ville 
de  Leeuwe,  s’clloit  campé  avec  Ion  armée  près  l'Abbaye  de  Helelcm  entre 
Thillcmontfc  Lande,  ou  il  fc  lit  donner  l’ordre  deChevalletie,  & apres  de  là 
main  arma  plufieurs  Chevaliers,  cllant  entièrement  délibéré  de  commettre 
là  fortune  à i’haiàrd  d’une  bataille,  & parainfi  ilremonllra  aux  liens  avec  con- 
tenance de  Prince  valeureux  l’iniullice  des  armes  de  fes  ennemis,  l’ancienne 
réputation  & valeur  des  Brabançons  leurs  anccllres,  & la  gloire  que  leur  dc- 
meurcroit  par  le  triomphe  decelle  viéloire,  laquelle  avec  l’aide  de  Dieu  il  le 
promcttoitdctant  plus,  parce  que  la  tropgrande multitude,  avec  la  diverfité 
de  nations&  langage,  porteroit facilement  quelque  confufion  entre  eux.  En 
Le  Due  fin  l’on  diljxafa  toutes  choies  au  combat , & ni  elloit  perlbnne  en  l’armée  du 
Ducquincdefitoit  hafarder  la  vie  pour  telinoigucr  Ibn  courage,  apres  envoya 
U,  le  Duc  fon  héraut  nommé  Brabant  prefenter  la  bataille  aux  confédérés  pour 
le  troilicfmc  du  mois  de  Maij  jour  de  S.  Servais  par  un  mercredi,  offrant  de 
les  attendre  ou  aller  trouver  comme  bon  leur  fcmbleroit,  mais  celle  refolution 
cllonna  tellement  les  Princes  confédérés , que  les  mieux  advilcs  d’entre  eux 
volants  la  magnanimité  du  Duc,  & que  défia  fes  avantgardes  s’advancoient, 
commencèrent  à redouter  que  l’ilTuc  de  la  bataille  ne  lcroit  telle  comme  ils 
s’elloicnr  imaginés,  d’ailleurs  les  continuelles  pluies,  la  fange  & la  froidure 
avoient  tellement  endommagé  leur  cavallerie,  que  défia  plufieurs  commen- 
coient  à s’ennuier  de  celle  guerre,  aulli  n’elloit  la  terre  (uflilànte  pournou- 
rir  une  fi  grande  armée,  & commencoient  les  vivres  à faillir  principalement 
pour  les  chcv.aux  ; tellement  qu’ellant  lesdangers&  incommodités  pondérés 
l’on  prclla  l’oreille  au  Comte  de  Haynaut,  qui  combien  qu’il  fut  de  la  ligue 
s’elloitemploy'é  pour  réduire  l’affaireà  quelque  treve,  laquelle  fut  finalement 
accordée  pour  la  terme  de  fix  lemaincs  à commencer  le  quatorficl'me  du  mois 
de  Maij  dudiél  an  MC  C C.  X X X 1 1.  _ 

Le  Roy  de  France  avoit  bien  penfc  porter  grande  mine  au  Duc  par  les  Dh,ur. 
armes  &celles  de  tant  de  Princes  & Seigneurs,  mais  voiant  fon  delein  con-  Frujiri, 
verti  en  fumée  il  commença  à cllimer  celui  qu’il  avoit  pourfuivi  comme  en- 
nemi,  iugeant  digne  defon  amitié  un  Prince  fi  courageux&puiffànt,  qui  par 
Icsfeulcs  forcesavoit  faiâ  flcllrir  une  fi  grande  puiffance.  Eduard  Comte  de  • 

Bar  beaufrereauRoy & lennedc  Valois  Comtefle  de  Ffaynautfafœur  donne- 
rént  chaleur  à celle  befogne,  & firent  fi  bien  que  le  Roy  & le  Duc  à certain 
jour  fc  dévoient  eutreveoir  en  la  ville  de  Compeigne.  Le  Roy  envoia  les 
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Evcfqnes  de  Sens  & de  Therouanc  pour  ouvrir  le  chemin  au  traiâé  prelèn-  Jkas  3. 
ter  au  Duc  toute  forte  d’afTcuraiice  : Enfuite  de  quoi  if  fe  trouva  au  iouf  fixé  Due. 
en  tres-bon  équipage  à Compeiguc  , ou  le  Roy  le  reccut  fort  magnifique- 
ment, & de  la  pareulcmble  allèrent  à Paris.  Le  Roy  carredà  grandement  le 
^ quelques  traiéfés  par  l’entremife  de  Phi- 
lippe  d’Evreux  Roy  de  Navarre  & Charles  Comte  d’Èllampes  beaufreres  du 
frme  Ducl’on  arrefta  une  ferme  paix,  laquelle  fut  confirmée  par  le  mariage  de 
t^UÜHc.  Marie  fille  duRoy  avec  le  Princelean  filsaifné  duDuc,  &ifinqueles  que- 
relles & pretenfions  des  Princes  confédérés  puilTent  au/fi  eflre  totalement 
modérées,  le  Roy  de  l’adveu  & à la  requifition  des  parties  fe  conllitua'  arbi- 
tre & iuge  fouverain,  les  donnant  iour  en  la  ville  de  Cambray  pour  exhiber 
leurs  griefs  & demandes  à la  éharges  du  Duc  iufques  au  mois  de  Maij  de  l’an 
MCCC.  XXXIII.  promettant  de  prononcer  (à  Icntence  difinitiveà  la  Noël 
fuivante  audiâ  an,  mais  plufieurs  des  Princes  confédérés  qui  s’efloicnt trou- 
vés à cefte  entreveUe  partirent  peu  fatisfàiâs  du  long  terme  que  le  Roy 
avoir  prins  ; & particulièrement  l’Eveiquede  Liege  qui  avoir  prclênté  au  Roy 
fes  complaintes  divifées  en  cinquante  cinc  articles,  contenants  des  vieilles 
querelles  & pretenfions  à charge  du  Duc  , entre  lelquelles  une  qui  plus  le 
poignoit  efloit,  que  le  Duc  avoit  faiâ  traiâer  à Roipc  pour  avoir  Eveique 
particulier  pour  l'es  pays , auquel  ilprcfcntoitd’aifigucr  terres  & revenu  com- 
petent. Le  Roy  conièilla  à l’Eveique  de  s’accommoder  avec  le  Duc,&  que 
provifionnellement  il  leveroit  l’interdiél  & autres  cenfures,  &promitde faire 
en  forte  que  rien  ne  lcroit  changé  touchant  la  iurildidlion  Epilcopale  , & 
que  le  Duc  feroit  rellituer  ce  qu’avoir  efté  prins  fur  ceux  de  S.  Tron.  Et 
pour  donner  quelque  appaifement  aux  autres,  le  Roy  alTigna  à l’Archevefque 
de  Cologne,  au  Comte  de  luliersfon  frere&  au  Comte  de  Gueldres  cent 
mille  roiaux  chafeun  d’eux , combien  qu’autres  preliimentque  parcelle  libe- 
raliré  il  pretendoit  gaigner  ces  Princes,  pour  par  leur  fupport  & l’amitié  de 
noflre  Duc  parvenir  à l’Empire. 

Monicit  Renaud  Sire  de  Fauquemont  fe  trouvant  depofTedé  de  fbn  Chafleau  de  Diaifr: 
mjirgiià  Fauquemont  travailloit  la  ou  il  pouvoit  les  terres  & vaffals  du  Duc , qui  Htnuri- 
pour  reprimer  ces  infolences  print  les  armes  encor  en  l’an  MCCC.  XXXIL 
failànt  aifembler  font  o(t  près  Daelhem,  d’ou  il  alla  mettre  le  fiege  au  cba-  nlpu. 
fléau  de  Monjoie  fur  l’EyfHe  fitué  à trois  grofics  lieilcs  deLimbourg,  le  Duc 
fit  attaquer  vivement  la  place , mais  elle  fut  fi  bien  défendue  que  l’on  eufl 
peu  douter  du  fucces,  ne  fiat  que  l’afiàire  eufl  prins  autre  vifageparlamortdu 
i/  J.  it  Sire  de  Fauquemont, lequel efchauflc  de  combatte  ayant  oflé  fon  bacinet,  fut 
tMMttti.  sttaiut  d’une  flelche  à la  telle  comme  il  fe  promenoir  dans  une  gallerie  du 
chafleau.  Ainfi  fut  la  fin  du  Sire  de  Fauquemont,  Prince  magnanime  & de 
grand  courage  & digne  de  meilleure  fortune. 

LeDucaffigna  eu  l’an  MCCC.  XXXIII.  lendemain  (de  la  S.Vrbain  Prmit 
Hskri-  XXVI.  de  Maij  à Adolf  de  Barenherft  Chevalier  trois  cents  livres  noits 
. Tournoirs,  parmi  lefquelsIediÆ  Adolf  promit  pour  lui  & fes  hoirs  de  tenir 
■ en  fief  du  Duc  fes  maifbns  de  Hakelheyen  & Northolt  fituées  au  Diocefe  & 
pays  de  Miuiller,  à la  valeur  de  trente  defdiéles  livres  & plus. 

Triàai  Eu  ladiéle  année  MCCC.  XXXIII.  ieudi  iour  de  l’aAaye  de  S.  Martin  Prnvtr 
J hiver  le  Duc  & lean  de  Flandres  Comte  de  Namur  traiéierent  certaines  F‘X-  «ej- 
Cemu  * convenances  fur  les  débats  & qucflion  qu’il  y avoit  entre  eux  par  lelquelles 
Nsmur.  fut  ordonné  que  la  terre  d’Ayfeau  & autres  terres  dont  queflion  efloit  entre 
les  parties  fèroient  apres  deuë  informarion  reflitnccs  à celui  à qui  ils  fè- 
roient  trouvés  appartenir  j & fi  en  ce  il  y eufl  quelque  difficulté , le  Duc 
Tom.  I.  Kkk  kk  eflirat 
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I E A H 3.  eflirat  deux  perfonnes  du  Confeil  du  Comte , & le  Comte  dcuxdu  conicil  du 
Dec.  Duc;  lelqucls  iront  à Gemblours  & prendront  information  des  tclmoins 
que  le  Duc  voudrat  produire,  & apres  pafleront  à Goulefines  & d'eouterons 
ceux  que  le  Comte  prelènteiat  de  la  part . & de  la  en  un  mois  ils  dcclarc- 
lont  ce  qu’en  équité  ils  trouveront  convenir,  & s’ils  ne  peuvent  accorder 
parcnfcmble  ils  clliront  uncinquiel'me  arbitre  Ibuverain,  au  dire  duquel  le 
Duc  & le  Comte  fe  conformeront  abfolument.  LesWarifchalsquigilIêntalTcs 
près  de  la  mailbn  de  Wauthicr  de  lupplu  ChevaÜcr  qu’on  dièt  le  Bifaurde 
lirucs  à Nouville  lür  Mehaignc , doivent  le  Duc  & lêshommes  de  Rauvillets 
rendre  au  Comte,  qui  le  doit  prendre  en  fief  du  Duc.  Encor  doit  le  Comte 
prendre  en  fiefdn  Duedeux  ccntslivres  de  terre  que  ci-devant  le  pere  du  Com- 
te avoit  tenu,  & le  Duc  doit  alligner  ladiéfe  fente  luffifammcnt.  Audi  doit 
Chufltam  Je  Comte  rapporter  en  mains  du  Duc  le  Chafteaude  Sanibn  comme fon  Franc 
titSMjim,  alleu , & le  doit  le  Duc  rendre  au  Comte  pour  le  tenir  de  lui  à homnu- 
ge,  ÔC  pourat  le  Duc  y mettre  les  gens  quand  bon  lui  Icmblcrat , lâns  ton- 
tesfois  intercITcr  ceux  qui  tiennent  le  dict  chafteau  du  Comte  en  arrierfief: 

& pouront  les  gens  du  Comte  demeurer  audiéf  chaficau  avec  les  gens  du 
Duc,  & fi  le  Comte  ou  fes  gens  curent  quelque  dommage  par  l’admiflion  du 
Duc  audift  chafteau , le  Duc  nepourattraider  paix  finis  comprendre^;  rendre 
lins  dommage  le  Comte  & les  liens.  Le  Comte  rapporterat  aulfi  en  mains  du 
IhlUgHt.  Duc  le  droits  qu’il  at  en  lamaifon  de  Hollogne  entièrement  & fi  avantque  Go- 
defroy Sire  de  Harduemonr  le  tient  de  lui,  & le  doit  le  Comte  tenir  du  Duc. 

Encor  doit  le  Comte  rapporteren  mains  du  Duc  touts  les  alleux  qu’il  avoit  à 
Bauncffe.  Bonncffc,  & Ics  doit  prendre  en  fief  du  Duc,&  cnrccompcnic  de  toutcc,& 
pour  tout  ce  que  le  Comte  pouvoit  aueunement  prétendre,  le  Duc  lui  doit 
donner  cinc  cents  cinquante  livres  vicisgros  Tournois  aflignes  en  terres  en 
Brabant  lelquclles  terres  le  Comte  doitaulfi  tenir  du  Duc,  qui  toutesfoisponr- 
rat  quiter  laditSe  rente  un  denir  pour  dix  deniers,  laqucllclommc  cntclcasle 
Comte  devrat  employer  en  l’achapt  d’autres  terres  en  Brabant,  que  fcmblable- 
. ment  il  lcrat  tenu  de  prendre  en  fief  du  Duc.  Et  aux  lettres  fur  ce  depelchées 
furent  prefents  Otton  Sire  de  Cuyek,  lean  deRaucourt,  Ican  deHellcbeke 
Sire  de  Loenhout  & d’Ophain,  Leon  de  Crainhem&  Herman  d’OlTCheva- 
licrs,  &dc  la  part  du  Comte  Godefroy  Abbé  de  Florcllc,  Werry  SiredeWal- 
court  coufin  du  Comte,  Wernier  Sire  deDaulcs,GodcfioySire  de  Duys, Thibaut 
Daulcs.  Wauthicr  de  lupplu  & Lambert  de  Mons  rcccpveur  de  Namur&  Pré- 
voit de  S.  Aubin. 

Le  Duc  donna  encor  en  l’an  fufdiiS  MCCC.  XXXIII.  mercredi  devant  le  PnmTti 
iour  des  Palqucs  à Thibaut  de  Sorbey  Chevalier  & a fes  hoirs  heritablement  p<%- 
trente  livres  de  terre  au  noir  Tournois  par  an,  fur  les  revenus  à Judogne,  la- 
quelle rente  le  Duc  peut  rachapter  parmi  trois  cents  livres  pour  lelquclles 
lediâ  Thibaut  en  tel  cas  devrat  alligner  une  rente  de  trente  livres  lùrfes  biens 
allodials  qu’il  prendrai  en  fief  du  Duc.  Et  ayant  le  Duc  depuis  faiét  lediâ 
rachapt  Baftin  & lean  deSorbey  Elcuiers  fils  de  Thibaut  fuldiâallîgnerentla- 
diâe  rente  de  trente  livres  fur  leurs  biens  fttués  au  village  de  Sorbey,  & en 
firent  hommage  par  leurs  lettres  du  XXV.  de  lanvier  MCCC.  XXXIV. 

Adolf  Evcl'que  de  Liège  voiant  qu’es  guerres  palTécs  ceux  de  Malines  //«/,». 
l’avoient  voulu  lùivre , ains  s’eftoient  trouvées  en  l’oft  du  Duc  contre  lui  & 

AUliim  ne  voiant  d’ailleurs  moien  pour  les  réduire  par  force  ou  par  railbn , détermina 
c’mu^  de  l’adveu  de  fon  Chapitre  de  vendre  ladiâc  ville  avec  les  villages  de  Heve- 
fWr«.  Muyfenc, Hombeck , Lecft, HclTene , Neckerfpocl,  Nieulant,  & autres  ap-  f't-  ‘*4- 
partenantes  à Louis  Comte  de  Flandre  parmi  lafommede  cent  raille  royaux 
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d'or  ngocs  au  mouton , à telle  condition  que  Icdidl  Comte  & les  fucccïïèurs  Jean 
dévoient  tenir  ladiûe  ville  & appartenances  en  fief  de  l’Eglife  de  Liege,  & 
que  jamais  ils  ne  la  pouroient  fepater  de  la  Seigneurie  de  Flandres  mouvante 
del’Empirc,  ainsdcmeurcroit  perpétuellement  conioinâc  à icelle;  aufii  devoir 
lediû  Comte  & les  iücceflëurs  prendre  à hommage  de  ladiâc  Eglilé  Gerard- 
mout&  Bornhem  anciens  fiels  de  Liege;  & avec  ce  retiendroit  l'Evelque  & 
les  luccellcurs  la  Collation  de  la  Prevofté  ou  Abbaie  lêculiere  de  l’Eglife  de 
S.  RumoldaudidfMalincs.  Celle  venditionfe  fit  premièrement  àCambray  au 
mois  de  luilletdel’an  MCCC.  XXXllI.  & finalement  les  lettres  en  furent 
dcfperchccsau  Chapitre  de  Liege  deuxielme  jour  d'Odtobrc  audiâ  an  foubs  le 
tclinoignage de  Henry  de  Flandre,  de  Gui  de  Flandre,  de  Wauthier  de  Haer-  Prents 
lebekc,  deGerarddelaMarckeSiredc  Radcchem,  d’Engelbert  delaMarckc, 
de  Philippe  Sire  d’Axele.de  Gisbert  Sire  de  Leeuwergem,  de  Willaume  diô 
Block  de  Stcelandc,  de  Simon  Mirabelli  diâ  de  Haelen  Sire  de  Petwes,  de 
ThierydiélNotafch Chevaliers,  & d’autres tantChanoines que lèculiers. 

LtC.  dt  Ayant  le  Comte  de  Flandres  acquis  comme  did  etl  la  ville  de  Malines  & 

Fladre  lès  appartenances,  il  trouva  auffi  moien  de  ioiudrc  à l'on  domaine  le  droid 
*1“*^  Advoües  y avoient , car  par  lettres  données  à üchen  en  Condrois  le 
vtitrit  dt  X V.  de  Décembre  encor  del’anMCCC.  XXXIII.  Margarete  fille  ailhce 
MMirnti.  de  RenaudComtede  Gueldres&  de  Sophie  Berthoutfa  ptcmictc  femme,  lui 
tranfporta  ladide  Advoücrie  de  Malines  avec  ce  qu’y  appartient  aux  villages 
de  Hevcrc , Muy feno , Hombeke , Leell , HefTcne , Nulant  & Ncckerfpocl , avec 
les  maifons , droids , cens , revenus,  rentes,  terres , prêts . eaux  & autres cmolu- 
• ments  qu'elle  avoit  audid  Malines  & aux  villages  fuldids  appartenants  i 
ladide  AdvoUcrie  en  quelconques  choies  ou  lieux  ils  confillcnt , foit  en  fiels, 
arrier-fiefs  ou  autre  domaine,  en  tant  & fi  avant  comme  le  tout  cil  mouvant 
del'^Iile  dcLit^e,  & ce  de  l’advcude  Gérard  fils  ailhc  de  Willaume  Comte 
dclnliers  cfpoux  futur  de  ladide  Margarete,  & de  l’authorité  & conlèil  défi 
dids Comtes  de  Gucldres  &de  luliers  pères,  tuteurs  & curateurs  relpcdivc- 
ment  de  la  PrinccITe  Margarete  & du  Prince  Gérard  lufdids,  & ce  pour  la 
fomme  de  Ibixante  mille  livres  Tournois  argent  du  Roy  de  France  le  gros 
comptcàXVI.  deniers:  Enfuitedequoi  ladide  Princefle  Margarete  âgée  de 
treileans&  aflillée,  de  Gérard  delà  Marcke,  Sire  de  Rcdcchem,  le  delàifill 
deldids  biens  & AdvoUcrie'  au  profit  dudid  Comte  de  Flandre  pardevant 
AdolfEvefque  de  Liege  & en  prclënce  de  fes  hommes  lean  de  Haynaut  Sire  . 
de  Beaumont,  Gérard  deGrandpré  Sire  de  Houlàlilè  confins  de  l’Evelque, 

Conrard  de  la  Marcke  Sire  deHuerdefrercderEvcIquc,  lean  dcBaillocil  Sire 
de  Moriamcs&dcCondé  & Robert  fon  frère,  Baudewin  Sire  dePract,  lean 
Sire  de  Gillclles,  Willaume  didBlocx  de  Steelande,  Gui  de  Flandre  Itéré 
Ballard  du  Comte  & autres  Chevaliers,  Engueran  de  Fielîcs,  Levold  de 
Northof,  IcanGillard,  lean  Vallile  deCallel  Chanoines  de  Liege,  Renier  de 
Goire,  Fallré  de  Walcourt,  Gilles  leCloquier,  locominle  Houtier,  Henry 
. le  Floris,  Gérard  Lile,  Huait  Arduin,  Colard  do  Parroy&auttes. 

Cimx  dt  Le  Comte  de  Flandres  en  vertu  defdiâs  achapts  envoia  fes  députes  aved  Httfim. 
jjyjj  jjy  chapitre  de  Liege  pour  le  feire  mettre  en  poflellion  aéhielle,  de  la- 
diéle  ville  de  Malines  & dependences,  & prendre  les  lcrments  & fidélités 
trt  U C.dt  accoullumés  : Le  Magillrat  de  ladiéle  ville aiant  ouy  les  commilfions  prindrent 
FUmJrt.  jour  jufques  au  lendemain  , mais  comme  l’on  propolbit  l’affaire  au  peuple, 
un  tumulte  s’efleva  fi  foudainement  : que  les  députés  curent  du  mal  alTésà  fc 
' lâuver.  Le  Comte  indigné  de  cet  outrance  fit  auffl-toll  atrellcr  les  biens  de 
. ceux  de  Malines  par  tout  fon  pais , & défendit  qu’aucune  chofe  ne  lût  mené 
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vers  bdide  ville  pendant  qu’il  le  preparoit  pour  prendre  raifon  de  l'offènce 
parles  armes;  noftre  Duc  qui  feavoit  bien  que  toutes  ces  menecs  ne  fervoient 
que  pour  lui  tailler  de  la  bclogne,  fe  trouva  aulTi-toft  à Malincs  alTeuraiit  à 
ceux  de  ladide  ville  de  l'on  fupport  &alliftencc;  & à finquefes  armes  fulTenc 
Ibullcnuspar  larailonSc  iuftice  il  déclara  les  acqueftes  lài(ics  par  le  Comte  de 
Flandres  invalides  & nulles , debatant  le  traniport  faiét  par  l'Evefque  com- 
me choie  vaine,  allegantquc  ce  n’elloic  en  fou  pouvoir  d’alicner  une  pièce 
principale  comme  cftoit  Malines  fans  Ion  adveu  & authorité  qui  eftoit  fou- 
verain  AdvoUc  de  ladite  Eglilc  conllitué  par  l’Empereur  de  qui  elle  eftoit 
mouvante;  & pour  le  traniport  fai<S  par  la  fille  de  Gueldres  il  maintenoit 
icelui  ne  pouvoir  fubfifter,  d'autant  que  ladiéfe  AdvoUeric  de  Malines  & ce 
qu’en  dépend  cftoit  un  fief  tenu  des  Ducs  de  Brabant,  comme  l’on  pouvoit 
voir  par  les  reliefs  que  les  prcdcceireurs  de ladirfte  fille  deGueldrcscn  avoient 
faids;  eftant  choie  notoire  qu’un  valfrl  ne  peut  vendre  ni  aliéner  Ion  fief  fans 
le  conlentcment  du  Seigneur  dired&lbuverain  dequi  il  dépend. 

Le  Flaman  voiant  que  le  Duc  embraftbit  Icricufement  la  dcfcnce  de  ceux 
de  Malines  iugea  bien  qu’il  auroit  à faire  à forte  partie,  & comme  il  Icavoit 
que  la  plufpart  des  Princes  ci-devant  confcdctcs  eftoient  peu  |farisfai<fts , il 
délibéra  de  fc  lcrvir  de  l’occafion  & renouvcllcr  les  ligues  pallces,  à quel 
effed  il  avoir  défia  faid  quelques  préventions  & fi  bien  guida  ceft  affaire, 
qu’en  l’Advent  encor  de  l’an  MCCC.  XXXIII.  l’on  tint  nnc  affèmblceen  la 
viFte  de  Valencicnes,  bu  de  nouveau  furent  propolcs  divers  moiens  pour  fai- 
re la  guerre  au  Duc,  Sr  furent  illcc  données  lettres  d’alTèurance  & d'afTiftcn- 
cc  mutuelle julques  à ce  qu’ils  auroient  reduid  le  Duc  à leur  volonté,  avec 
pro.reffcs  de  ne  traider  avec  lui  paix  ou  trêves  ne  fut  de  commun  accord; 
mais  l’Archevelquc  de  Trêves,  le  Comte  de  Bar  & le  Comted’Eu  nevoulu- 
rent  entrer  en  la  confédération  & s’en  cxculèrciit  honneftement;  auffi  “Ray- 
naud Comte  de  Gueldres  & VVillaumc  Comte  de  luliers  firent  quelque  dim- 
culrépour  eftre  de  la  partie,  par  ceque  Margarcte  fille  du  Gucldrois  poflcdoit 
la  rerre  qu’on  did  de  Malincs,  & Elilàbcth  de  Brabant  mere  au  Comte  de 
luliers  tenoit  les  terres  de  Sichene,  Rode  & partie  en  Aerfehot  qu’ils  craig- 
noient  de  perdre  fi  il  fc  bandoient  contre  le  Duc,  mais  le  Comte  de  Flandres 
les  perfuada  tellement,  qu’à  la  fin  ils  entrèrent  en  la  ligue  avec  les  autres, 
&'  pour  s’affeurer  d’eux  ledid  Comte  de  Flandre  par  les  lettres  données  au- 
di  d Valencicnes  au  mcfmc  temps  promit  de  les  indemner  de  touts  interefts 
qu’à  celle  caufe  pouroient  aucunement  encourir  ladidc  Margarcte  fille  de 
Gueldres  ou  Elilàbcth  Comteffe  de  luliers,  6r  ce  félon  la  taxe  & iugement 
de  Ican  de  Haynaut  Sire  de  Beaumont  & de  Henry  de  Flandre  Comte  de 
Lode,  & s’il  arriva  que  ces  deux  ne  Iccurcut  convenir  ou  accorder  Willaume 
Comtcd’Haynaut&d’HoIlandeenlcroitlc  Ibuvcrain  iuge. 

En  fuite  de  celle  refolution  les  Princes  confédérés  en  un  mcfmc  jour  cn- 
voicrènt  leurs  hérauts  pour  dénoncer  la  guerre  au  Duc  à ter  Vueren  dans 
l’odavc  de  l’Epiphanie  dudidan,  & peu  de  jours  apres  les  Flamans  fortants 
de  Tenremonde  vindrent  bruffer  l’Abbaye  d’Affligcra  avec  quelques  villa- 
ges, & encor  depuis  aiants  Iccu  que  quarante  Chevaliers  des  noftrcs  eftoient 
à Alfchc  pour  quelque  entreprinfe  ils  le  ioignerent  à ceux  d’ Aloft , & attrap- 
perent  le  Sire  de  Cracncndonck  avec  quelques  gens  de  là  fuite,  qui  pour  ne 
s’cllrc  retiré  avec  les  autres  y fut  tué  : de  la  les  Flamans  allèrent  dcllogcr  les 
noftrcs  qui  s’eftoient  fortifiés  en  l’Eglife  d’Affligem,  laquelle  ils  bruficrent 
avec  la  tour.  Entre  ceux  qui  failbient  forte  guerre  aux  Flamant  cftoitThiery 
de  Walcourt  Sire  d’Aa , Lennick,&c.  qui  iotu-nellcmcnt  couroit  lùr  leurs 
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terres,  par  ou  les  Flamans  pour  prendre  leur  tevenge  viudrint  bruflér  le  Je*«  3; 
Chafteau  de  Walcourt  près  deGaesbeckavec  quelques  villages  qu’il  avoitaux 
environs;  le  Sire  d’Aa  plus  animé  parcelle  perte  ne  laifla  glilcer  occalion 
par  laquelle  il  erpcroit  endommager  lès  ennemis:  aiant  doncques  fccu  que  les 
Flamans  clloient  refoluts  de  venir  bruller  les  Faubourgs  de  Bruxelles  , il 
traidla  avec  Eduard  Comte  de  Bar,  Philippe  Comte  de  Viandcn  & Sire  de 
Grimberges,  Willaumc  Comte  de  Salmcs  en  Ardenne.  lean  Site  de  Leef- 
dalc,  Henry  de  WalcourtSircde  FavcrchineS)  ThierySiredeManderfeheyt, 

Gisberc  frere  au  Sire  de  Welemale , Wauthier  de  Hudelberge,  Arnou  de 
Hcllebckc,  lean  de  Crupclandc,  Herman  van  01T&  autres  Barons  & Che- 
valiers iufques  au  nombre  de  vingt  & flx,  lel'quelss’eBant  ioinâs  il  les  mena 
fur  l'aube  du  ionr  à Selleke  ou  les  Flamans  dévoient  palTer , qui  delta  ap- 
prochoienc  à grandes  troupes  ellants  bien  cinc  cents  chevaux  & quantité 
de  gens  à pied,  les  noftres  les  chargèrent  à l’improveuë  & fi  chaudement, 

?|ue  fans  ordre  tout»  fè  mirent  à la  lùite  , lailTaots  bien  cent  & cinquante 
ur  la  place  & grand  nombre  de  prifbnniers , de  noBre  codé  fut  feulement 
tué  Gisbert  de  Wefemalc  & un  Efeuier  Louis  de  Crikefteen.  Ainli  iournel- 
lement  il  y avoit  des  rencontres  avec  des  fucccs  avantageux  tancoB  pout 
Tune,  tantoB  pour  l'autre  partie;  & furent  plufieurs  villages  bruBes&  cha- 
Beaux  renverlcs. 

d’ Autre  codé  Conrard  de  la  Marcke  Sire  de  Huerdc  frere  de  l’Evelque 
de  Liège  avec  ceux  de  St.  Tron  print  la  ville  de  Landcn  & y mit  le  feu. 

Le  Roy  de  Bohême  avec  la  Bailly  de  Condrois  failbient  la  guerre  au  pays 
de  Limbourg.  Le  Comte  de  Gueldres  print  auBi  la  ville  de  Thielt,  de  iorté 
que  noBre  Duc  (è  trouva  attaqué  de  toutes  parts  ; mais  ce  n’cBoient  que 
des  préambules  de  la  guerre  que  les  confédérés  pretendoit  faire  aii  Duc 
de  commune  main  , pour  à quoi  prendre  pied  & confeil  ils  avoientprins 
iour  en  la  ville  d'Aix  , ou  tours  fc  trouvèrent  parenfemblc  ponr  le  vingt  & 
deuxiefmc  du  mois  de  Février  de  l'an  llifdiél.  Le  Roy  de  France  qui  feavoit 
toutes  leurs  menées  envoia  audiâ  lieu  l'Archevefque  d’Aix  & l’Abbé  de 
S.Nicaile  à Reims  p>our  les  induire  à quelque  accord  ou  trêves  , mais  ils  ni 
voulurent  entendre , ains  chalcun  d’enx  envoya  par  efeript  les  pretenfionS 
qu’ils  avoient  à la  charge  du  Duc.  & donnèrent  pour  refponce,  que  li  le 
Roy  feeut  trouver  moien  de  les  rendre  fatisfàiâs  qu’ils  eBoient  contents  de 
le  trouver  près  S.  Tron  pout  le  XIII.  iour  de  Mars  enfuivant  pour  enten- 
dre la  lînalc  rclblution.  Cependant  le  Comte  de  luliers  avoit  mis  le  fiege 
au  ChaBeau  de  Rode  aiant  en  (à  compagnie  le  Roy.de  Bohême , l’Arche- 
'vefque  de  Cologne  les  Comtes  de  Gueldres , de  SoifTons  & de  Namur  ,avec 
pluneurs  autres  Seigneurs, qui  tellement  prelTerent  les  alTîegés  que  ChrcBien 
Sire  de  Steinvordc  & lean  Sire  de  Hortfwilrc  Capitaines  de  la  place  pour  le 
Duc  furent  contrainâs  de  traiéler , à telle  condition  que  B dans  le  terme  de 
quinfe  iourson  ne  les  vint  lecourir  ils  rendroient  le  ChaBeau  en  mains  du 
Comte  de  luliers , lequel  terme  venoit  il  expirer  l’onfiefme  de  Mars  au  (bleil 
levant.  Le  Duc  qui  en  eBoit  adverti  lailTa  le  Comte  de  Vianden  fur  la 
frontière  de  Flandre,  8t  accompagné  du  Comte  de  Bar  & grande  noblcflê, 
tira  vers  Nivelle,  ou  il  euB  nouvelles  que  Charles  Comte  d’Alencon  frere 
du  Roy  de  France,  Philippe  Roy  de  Navarre  & le  Comte  d’EBampes  Ibii 
frere  venoient  à Ibn  fecours , mais  comme  il  cBoit  preBc  il  ne  les  feeut  at- 
tendre ainfi  envoia  les  Sires  de  Wefemale  & de  Leefdale  pour  les  rencon- 
trer & foire  les  devoirs,  & lui  en  toute  diligence  paBà  la  Meule,  mardi  le 
VIII.  iour  de  Mats  ou  Arnou  Sire  de  Steyne  Capitaine  de  la  ville 
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Uak  3.  de  Sittâcrcfe  Tint  iotodre  i lui  avec  quelques  troupes.  Le  lendemain  il 
Duc.  marcha  droiâ  lut  Rode  en  intenciou  de  lecourir  la  place  , mais  les  ennemis 
s’eRants  bien  retranches  tenoient  le  fiege  entièrement  ferme  , tellement 
que  le  Duc  voient  qu’il  ne  les  pouvoir  forcer  ( n’aiaiit  à la  main  des  engins 
pour  le  Elire)  il  envoia  devers  eux  Thiery  de  Walcourt  Sire  d’.\a  pour  en 
fon  nom  leur  prefenter  la  bataille  , mais  ils  ne  la  voulurent  accepter , di- 
lânts  que  leur  delicin  eRoit  de  prendre  Rode  avec  la  moindre  perte  que 
poRible  leurs  lcroit  ; tellement  que  le  Duc  fans  autre  cRcâ  retourna  , &re* 
paffa  la  Meule  vendredi  onfielme  du  mois  de  Mars  le  meCne  iour  que  le 
f"”'  Chafleau  de  Rode  le  devoit  rendre.  Cependant  le  Sire  de  Steyne  retournant 
SiiMrt  à Sittaert  avec  fes  troupes  euR  nouvelles  que  le  Comte  de  Gueldres  avoir 
f"*‘-  lùrprins  la  place  en  faveur  des  enfints  de  Fauquemont.  Aufïï  l’Evelquc  de 
Liege  Ibubs  pret'ext  que  ceux  de  MaeRricht  avoient  demie  paflàge  au  Duc 
vint  loger  avec  fon  armée  près  ladiâe  ville  & demandott  groircs  fommes 
pour  réparation  du  mcsfaiâ  dont  il  les  aceufoit , & au  melme  lieu  la  plul- 
part  des  Princes  confédérés  & leurs  forces  le  ioignerent.  Entretant  l’Arche, 
vdque  d’Aix  & l’Abbé  de  S.  Nicaift  le  trouvèrent  à S.  Tron  pour  le  iour 
allîgné  XIII.  de  Mars  avec  Philippe  de  Melun  Archidiacre  de  Reyms  qui 
portoit  de  nouveau  lettres  aux  confédérés  pour  les  difpolèr  à quelque  traiâc 
d’accord,  mais  il  ni  euR  aucun  qui  comparut  au  lieu*  de  forte  que  les  ambaflâ- 
deurs  du  Roy  fe  tranlixirtcrent  au  ficge  de  MaeRricht , ou  auRî  de  la  part  dn 
Duc  iè  prenlcnterent  le  Roy  de  Navarre  & le  Comte  d’ERampes:  l’on  pro- 
polà  ce  iour  XX.  de  Mars  divers  moiens  d’accord , & tant  fut  travaille  que 
le  lendemain  iour  de  S.  BenoiR  l’on  arrella  une  trêve,  laquelle  devoit  durer 
iulques,  à l’oiRave  de  la  PentecofleXXIX.  du  mois  de  Maij  MCCC. 
>334'  XXXIV.  à telle  condition  que  tout  demeureroiten  meline  eRatcomnfo,iors , 
Trcvc!  Sc  que  les  députés  des  confédérés  avec  ceux  du  Duc  fe  trouveroient  à Cam- 
ttarÀAs.  (ç  troiCefme  dimanche  apres  Pafques , ou  en  prefenec  du  Roy 

l’on  traifteroit  fiir  les  différences  & pretenfions  que  chafoun  propofoit  j mais 
ceRe  aflémblée  fût  depuis  remife  à Noyon,  & s’y  trouvèrent  le  Roy  & le 
Légat  du  S.  Siégé:  mais  l’on  y traidfa  l’efpacc  de  quinfé  ionrs  fans  effcdhicr 
cholé  de  confideration , tellement  que  les  treves  forent  prologuécs  iniques 
au  XXIV.  du  mois  de  luillct , & encor  apres  iufques  à la  nndumoisd*AouR , 
pendant  lequel  terme  l’on  traiâa  touftours  à Cambray , ou  le  Roy  avoic 
député  de  fa  part  l’Evelque  de  TheroUane,  l’Abbé  de  S.  Nicaffo,  l’Archi- 
diacre de  Tournay  Anlclme  Sire  de  loinville,  Mathieu  de  Trie  Marefchal, 
Ferry  de  Piquigny  Sire  de  Hally , Gui  Turpin  & Michiel  Sire  de  Recourt, 
lefqucis  particulièrement  arrefterent  quelques  article  de  paix  le  1 1.  d’AouR 
entre  le  Duc  & le  Comte  de  Gueldres  & autres  confédérés  , de  forte  qu’e- 
Rants  les  affaires  allés  préparés,  le  Roy  de  France  comme  arbitrefouverainà 
ce  efleu  donna  iour  aux  parties  pour  h veille  de  S.  Laurent  en  la  ville 
d’Amiens , ou  apres  plufieurs  débats  il  prononça  fon  arbitrage  le  XXVI. 
traaUt  dudiâ  mois  d’AouRdel’an  fnidid  MCCC.  XXXIV.  par  lequel  comme 
f jùr.  igg,:  nommé  & cfleu  entre  hauts  hommes  lés  chers  amis  8c  féaux  confins 

lean  Roy  de  Bohême,  Walleran  Archevclqucde  Colc^e,  Adolf  Evefqne  de 
Liege,  Louis  Comte  de  Flandre, Nevers  &Rherel,Willaume  Corated’Hay- 
naut  & d’Hollande,  Renaud  Comte  de  Gueldres  & de Sutphene,  Willanmc 
Comte  de  luliers , lean  de  Haynaut  Comte  de  SuifTbns  & Sire  de  Beaumont, 
Louis  Comte  de  Los&de  Chiny,Willanme  de  Haynaut  Comte  de  Sélande, 
lean  Comte  de  Namur,  Gui  deNamur  fon  firere,  leurs  aydants& alliés  d’u- 
ne part , & lean  Duc  de  Lothier  de  Brabant  & de  Limboug  d’antre  , il 
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ordonatles  poindb  8c  articles  fuiranrs;  Que  toutes  les  alliances  & coniè-  Team  ^ 
deracioos  iâiâcs  de  craiâées  d’une  part  & d'autre  ièronc  caflees  & annul- 
Ices,  fie  qu’à  raifon  d'icelles  l’un  ni  l’antre  ne  pourat  faire  ou  attenter  chofe 
quelconque.  Qu’entre  les  confédérés  & le  Duc  de  Brabant  ferat  de  la  en  i«7.  ift*. 
avant  bonne  paix  & amour.  Que  les  prifonuiers  de  part  & d’autre  feront 
relaxés  làns  aucune  rançon  en  quel  lieu  ils  ibienc  détenus  en  paiant  ton-  '173, 
tesfois  les  defpens  raifonnablemenc.  Si  quelque  prifonnier  enll  iàiâ  pro- 
melTe  on  convenu  fur  fa  rançon  Sc  que  la  iomme  ou  partie  d’icelle  ne  fiit 
payée,'  il  (èrat  quit  fie  libre  du  payement,  comme  auliï  ceux  qui  iur  ce  au-  * 
roient  elié  leurs  relpondants.  Si  quelqu’un  à caufe  de  celle  coopération  & 
guerre  eull  quitté  l’bomm^  à Ibn  Seigneur  pour  ulèr  d’hollilité  contre  lui , 
il  lèrat  de  nouveau  receu  audiâ  hommage  tout  ainfi  comme  It  guerre  ni 
eull  ellée.  Tours  biens  vendus  dont  les  termes  de  payement  ne  lont  encor 
elcheus  ou  les  deniers  recens  le  payeront  à ceux  i qui  les  diâs  biens  apparte- 
noientibit  prilbnniers  ou  autres  ; les  bléds  & grains  toutesfois  cuillis  demeu- 
reront à ceux  qui  les  auront  £iiâ  mettre  en  feureté.  Toute  rançon  de  villes 
ou  places  point  encor  payée  aufll  les  pleiges  conllitués  pour  icelle  feront 
quits  quand  bien  telle  rançon  anroit  ellé  traniporcé  en  quelque  troiliefme 
perfonne.  Le  Roy  ratifie  & confirme  le  traiélé  fiidentre  le  Dnc&  quelques 
uns  des  confédérés  à Cambray  le  II.  d’Aoull  de  l’an  melmc  MCCC. 
XXXIV.  avcctoutsles  articles  contenus  eniceluii  fearoir  cil  que  le  Comte 
de  Gueldres,  fa  fille  Sc  lès  hoirs  ioUiront  de  leurs  biens  & héritages  en  Bra- 
bant aulit  franchement  comme  les  Sires  de  Malines  en  iouillbient  ci-de- 
Vant,  dcquelabourgeoilie  de  la  Chappelle  demeurerac  aonullée  en  tant  qu’il 
touché  au  Duc,  au  Comte,  i là  fille  fie  leurs  hoirs,  les  ancicnes  bonrgeoifies 
&Francbesvilles  de  Brabant  toutesfois  demeureront  en  leur  entier,  mais  les 
héritages  des  bourgeois  delHiâs  Franches  villes  gilTànts  dans  les  terres  du- 
diél  Comte,  fa  fille  & leurs  hoirs  demeureront  Ibnbs  leur  iurildiâion.  fit  fi  tel 
bourgeois  mesfit  dans  leur  Seigneurie  & fût  faifi  fur  le  faiâ  ou  en  devrat 
fiiirc  la  ittlliceau  lieu  ou  le  deliâ  anratellé  commis.  Quant  à 1‘AdvoUeriede 
Herkenches  & Merwede,fi  l’on  trouve  par  enquelle  qu’elle  ell  fiefdu  Comte 
On  liii  ferat  avoit  Un  homme  aufli  fulfilant  comme  celui  qui  vendit  ladiâe 
Advoücrie  au  Dues  de  quoi  s’informeront  ceux  qui  feront  députés  fur  la  be- 
Ibgne  de  Thielt  & Heulden.  Pour  le  village  d’Eecheden  Gauthier  de  Bofi- 
chem  & Everard  de  Vlft  Chevaliers  iureront  que  de  meilleur  droiébon  doit 
tenir  ladiéte  terre  du  Comte  que  do  Doc,  & parmi  ce  l’on  tiendrai  lediâ 
village  du  Comte,  fit  fi  leldiâs  Chevaliers  ou  l’un  d’eux  ne  pnilTent  à ce 
entendre  dans  les  Touts-Sainâs  venant , le  Comte  pourat  de  prelèot  ordon- 
ner autres  fuffilants  de  fon  confcil  qui  feront  leur  fermeht  à la  Grave.  Item 
do  quart  point  ell  ordonné , que  le  Duc  ferat  apporter  i la  ioumée  d’A- 
miens les  papiers  originaux  par  Idqoels  il  prétend  monflrer  que  le  Comté 
de  Gueldres  doit  eftre  en  fon  hommage  à raifon  des  Seigneuries  de  Heipen, 
Megene,  Meerbant,  Gerdorn,  de  la  iullice  que  le  Sire  de  Bocftcl  tient  tic  lui 
& de  touts  autres  inilices  qu’on  tient  de  lui  par  deçà  la  Meufe  vers  le  Bra- 
bant, on  ferat  le  Doc  apportet  copies  authentiques  aodiéb  AmienSi  eu  quel 
cas,  il  ferat  apporter  & monllrerat  les  originaux  au  Comte  ou  à Ibn  confeil 
à ce  ordonné  en  la  ville  de  Grave  trois  feinaines  apres  le  departement  d’A- 
roiCDS;  & fi  avant  que  par  leldiâs  papiers  originaux  il  appert  que  le  Comte 
doit  hommsffieau  Duc  il  loi  en  ferat  les  devoirs,  &aurat  le  Duc  aUx  diâes 

Î (laces  telle  lonverainité  comme  il  at  aux  autres  fiefs  que  le  Comte  tient  de 
ui  ; & fi  le  Comte  ne  tient  aucun  fief  de  lui  le  Duc  y anrat  telle  fouretaini- 
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Je  AM  3.  té  comme  autres  Seigneurs  du  Comte  ontauxfieft  qu’il  tient  d’eux  :&  demeu- 
Duc.  rerat  le  Comte  en  paifible  poflcHion  deldifts  biens  jufques  à ce  que  les  let- 
trages foient  monftrcs,  & fi  le  Duc  ne  les  monftra  dans  les  trois  fcmaines 
comme  diâ  ell,  lefdiâes  Seigneuries  & leurs  appartenances  demeureront 
au  Comte,  qui  ne  ferat  tenu  de  taire  aucun  hommage  au  Duc  à caulè  d’i- 
Htnke*.  celles.  Item  pour  la  ville  & terre  de  Heultenlêront  promptemenrdenommes 
deux  hommes  duDuc  & deux  hommes  du  Comte,  qui  dans  la  Touts-Sainébs 
fur  leur  ferment  diront  fi  ledid  village  appartient  de  droid  au  Duc  ou  au 
' Comte  i & s’il  appartient  au  Duc  il  lui  demcurcrat , & s’il  appartient  au 
Comte  il  lérat  cftimé  en  deniers  avec  l’autre  terre  & Seigneurie  que  le 
Comte  tient  à Heufden  ; & fi  les  quatre  dénommés  ne  Iceureut  tomber  d’ac- 
cord, le  Duc  & le  Comte  ordonneront  un  bon  fouverain  à Amiens  qui  dans 
la  Noël  ferat  tenu  de  dire  & déclarer  à qui  ledidt  village  doit  appartenir  de 
droiâ:  & fcmblablemcnt  auront  Icldiâs  quatre  dénommés  avec  le  juge  (ou- 
verain  pouvoir  pour  ordonner  en  équité  fur  les  limites  & departements  des 
BtrJi-  Seigneuries  9c  iurildiâions  dcldiéfs  Duc  & Comte.  Pour  la  ville  de  Barde- 
wijck  fileSiredeCrancndonck.IeandoRaucourt,  leandeHelbeke.&Thiery 
de  Walcourt  Chevaliers  lurent  qu’icelle  terre  appartient  de  meilleur  droià 
au  Duc  qu’au  Comte,  elle  lui  demeurerai  franchement  & fans  ellimation 
comme  didf  ell  de  Heulten  , 8c  lcdiél  lcrment  fe  doit  faire  dans  la  Touts- 
Saiodls  à laGrave , &quand  il  iureront  ils  donneront  de  ce  advcrtencc  huiéb 
jours  devant  au  Comte  ou  à ceux  qui  feront  de  par  lui  au  pays,  & fi  le 
Comte  n’y  envoie  pour  oUir  les  ferments,  ils  pouront  iurer  en  prefence 
de  bons  tclinoins , & fi  aucun  des  quatre  cull  loial  cmpelchemcnt  de  maladie 
ouprifon,  le  Comte  de  Gueldres  défia  ou  à Amiens  nommera  quatre  défi 
quels  le  Duc  envoicrat  nn  ou  plus  felou  l’cmpcfchemcnt  qu’aucun  des  pre- 
miers quatre  auront:  & s’ils  ne  lurent,  ladiéle  terre  de  Bardewijck  fèrat 
ellimée  pour  le  Comte  comme  diél  eft  de  Heulten.  Item  du  tiers  de  vingt 
mille  roiaux  d’or  payé  par  le  Comte  au  Duc  pour  le  Sire  de  Fauquemont  le 
Sire  de  Cuyek  & le  Prévoit  de  WalTembcrge  tefinoigneront  pardevant  le 
Roy  à Amiens  ce  qu’ils  en  feavent , & fi  rellitution  fedoit  faire,  elle  felèràt 
dedans  le  Noël  enfuivant.  Item  le  Duc  pardevant  le  Roy  à Amiens  doit 
adheriter  le  Comte  de  Gueldres  & lès  hoirs  par  voye  d’efehange  des  villes  de 
*».  Tbiclt,  Santwijck  & Herwerden  & leurs  appartenances  ; & le  Comte  doit 
HnÊfU».  fèmblablement  audiél  lieu  adheriter  le  Duc  & les  hoirs  par  mcfme  voye 
defehange  de  la  terre  & Seigneurie  de  Hcufdcn  que  lui  ell  eicheuë  par  la 
mortdeleandc  Hcultlene  avec  ce  qu’y  appartient,  par  telle  condition  que 
deux  hommes  de  par  le  Duc  & deux  hommes  de  par  le  Comte  s’informeront 
fur  leur  ferment  de  la  valeur  des  biens  d’une  part  & d’autre,  & celui  des 
Seigneurs  qui  aurai  les  meilleurs  biens  ferat  recompenlâtion  à l’autre  en 
deniers  Iclon  l’ordonnance  defdiéls  quatre  au  terme  qu’ils  diront,  & fi  les 
quatre  ne  peuvent  accorder  le  Duc  & le  Comte  prendront  un  Ibuvcrain  ar- 
bitre, & touts  lcront  nommés  à Amiens;  & le  pouvoir  des  quatre  doit  duree 
julqucsà  la  Touts  Sainéls,  & celui  du  fouverain  iufqucs  à la  Chandeleur 
prochaine,  & celui  qui  par  le  dire  & iugement  des  quatre  ou  dulbuverain 
doit  faire  la  recompenlâtion  en  deniers  les  doit  payer  les  prochaines  Pafques 
lans  contredit,  Scendoit  faire  bonne  & foffilànteièureté.  Item  toutes  lettres 
que  lcDuc  at  des  anteccITeurs  du  Comte  de  Gueldres  fiifantes  mention  d’al- 
lianceouferviccs,  ferontportéesàAmiensenla  mainduRoy  de  France,  du 
Roy  de  Bohême  & du  Comte  d’Haynaut,  & l’ordonnance  qu’ils  en  feront 
ferat  tenuë  d’une  part  & d’autre.  Item  le  Duc  donnerai  fa  fille  maifnée  à 
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femme  au  fils  du  Comte  de  Gueldres,  & donnerat  en  favenr  du  mariage  ua*  ^ 
entre  le  quatre-vingt  & l'oixante  mille  livres , le  gros  Tournois  à compter  pour  Duc. 
XVI.  deniers,  tellclbmmeprccilcment  comme  lcrat  determinécj  par  le  Roy 
de  France,  le  Roy  de  Bohême  & le  Comte  d’Haynaut  à Amiens,  & de  la 
loinmc  que  ferat  ordonnée  payerai  le  Duc  à l'ordonnance  du  Roy  la  moi- 
elic  eu  deniers  comptants,  Ôc  l'autre  moiélic  quand  le  mariage  ferat  faiâ  & 
coulommé,  & fi lediCl mariage  (edefit  (qu'a  Dieuneplaifc)  par  la  mort  d'un 
des  enfants,  le  Comte  de  Gueldres  ddit  rendre  au  Duc  ou  à Tes  hoirs  les  dc- 
aiiers  qu'il  aurat  rcceu,  en  deux  ans:  & quand  le  mariage  lérat  parfâiâ  le 
Comte  doit  afligncr  pour  leidiéls  deniers  en  bon  Heritage  pour  dix  deniers  un 
dcnicrauprofiétdeldidis  enfants,  & avec  ce  donnerat  le  Comte  à Ion  fils  le 
manoir  de  Sutphen  avec  là  Clofture  lanspriler,  &toutelaComtédeSutphene 
pardela  l'ilèlc  tout  ainfi  comme  ladiâe  Rivicre  divife  ladiâc  Comté  de  la 
Vcluwe,  horf-inis  le  tollieude  Lobbede,  &ccpourdoufe  mille  livresdeter. 
rc  par  an  dudiét  paiement , & fi  ladiéle  Comté  ne  vaut  autant  par  an , le 
Comte  le  doit  parfaire  en  autres  bonnes  rentes:  & file  Comte  vint  à mourir 
l'on  fils  demeurerat  Comte  de  Gueldres  Sc  de  Sutphene,  faufà  la  Comtefle 
qui  maintenant  cfllbn  doUaire,  & à les  frétés  & foeurs  qu'il  aurat  de  peredc 
racrc  il  devrat  foire  partage  raifonnable  félon  le  confcil  d’amis  & l’ulàge  du 
pays,  maisfilcdidl  filsmourutavant  le  Comte  fbn  perelailTant  enfant  malle; 
icdiél  enfant  malle  auroit  ladiéfe  Comté  de  Sutphene  pardela  l’Ifclc  & la 
pcrfeûion  de  doule  mille  livres  de  terre  avec  le  tollicu  de  Lobbede  herita- 
blement,  & le  tiendroit  en  foi  & hommage  à roufiours  des  Comtes  de  Guel- 
dres qui  feroient  pour  le  temps;  mais  fi  lediâ  fils  eult  enfant  non  malle  celt 
enfant  non  malle  auroit  tant  feulement  les  rentes  & revenus  de  la  Comté  de 
Sutphene  par  delà  l’ilcle,  lànf  au  Comte  de  Gueldres  & à fes  hoirs  lediâ  tol- 
lieude Lobbede  & la  Seigneurie  & iuilice  de  ladiâeComté  de  Sutphene,  lef- 
qucllcsrcntcs&  revenus  lediâ  hoir  non  malle  tiendroit  en  tel  cas  aulTi  en  fief 
& à hommage  des  Comtes  de  Gneldrcs:  Et  aurat  la  fille  du  Duc  pour  fon 
doUaire  huiét  mille  livres  de  terre  dudiâ  payement  bien  allignées  à l’ulàge  & 
coullume  du  pays.  Et  pour  l’amour  du  Duc  & du  Comte , le  Roy  de  France 
ferat  avoir  pour  leurs  enfonts  telle  dilpenfation  du  S.  Perc  qu'il  appartiendrat 
& lèrat  necelTaire.  Item  du  Sire  de  Heynsberge  eft  accordé,  que  le  Duc  lui 
payerat  toutes  les  debtés  qu’il  pourat  monllrcr  dans  la  nollrc  Dame  prochai- 
ne, & le  payement  lé  ferat  dans  la  S.Remi,  fi  le  Doc  ne  peut  monllrei  paye- 
ment par  confelTion  de  partie  par  lettres  ou  par  tefmoins.  item  de  la  part  du 
Duc  & du  Sire  de  Heinsberge  fc  prendront  de  commun  accord  huiét  hom- 
mes leurs  valfals  au  plus  près  de  Rode;  lefqucis  ordonneront  des  terres  de 
Rode  & de  Heinsbeigc  Iclon  deuë  information,  & entant  qu’ils  trouveront 
que  la  jultice  Sc  Seigneurie  do  Sire  de  Heynsberge  eil  rellrainâe  & appe- 
tilTcc  il  la  lui  rcflitueront , & en  celle  mefme  maniéré  fc  ferat  pour  le  Duc 
au  regard  de  là  iuilice  & Seigneurie  de  Rode , & tout  ce  fe  ferat  dans  la 
S.  Rcmi;  & à la  monition  du  Sire  de  Heynsberge  le  Duc  envoyerat  aucun 
de  là  part  pour  voir  les  preuves,  & fi  aucun  des  nuiél  ni  puilTent  entendre, 
l'on  prendra  d’autres  voifins  dignes  de  foi  & de  bonne  nation,  & tiendront 
les  parties  ce  que  les  huiâ  ou  la  meillenre  partie  d’icenx  rapporteront  ellre 
droiâ:  par  leur  Icrment.  Item  Monficnr  lean  de  Fauquemont  doit  ravoir 
Herpen  avec  la  terre  Seigneurie  & appartenances,  entièrement  8c  fi  paifible- 
ment  comme  il  la  fouloit  tenir  avant  que  la  guerre  fut.  Item  cil  accordé  que 
le  Comte  de  Gueldres,  là  fille,  leurs  hommes  & aydants  feront  remis  en  pai- 
fiblepolfelfion  de  leurs  biens,  commeaulTi  leshommes&aydantsdu  Duc,  dfc 
Tom.  I.  Mmm  mm  que 
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3.  qoe  l'une  partie  ne  gioverat  les  biens  de  l’autre  partie  d’ici  en  arant.  item  le 
Comte  deGueldres  ^grca  6c  tint  pour  bon  tonc  ce  que  deflus  entant  que  les 
antres  allies  s’accordent,  & parainfi  que  bonne  & lufiUâate  lèureté  lui  foie 
&iâe  que  tont  lui  ferat  tenu  & accompli  denïmenc,  &de  tnefmefitleDacii 
avant  qu’ou  lui  donna  alTeurance  de  tout  ce  qu’avoir  eflé  convenu  ; 8c  en 
ligne  & tefmoignage  de  ce  il  leclerent  les  lettres  avec  les  commiflâires  & 
Ctfnt  kl  déparés  du  Roy  le  jour  & an  que  defTus.  Outre  les  points  ainfi  traiâés  or- 
truari  4U  donna  le  Roy  de  France  fuldiâ  qu’une  lettre  de  date  d’environ  fix-viogt  & 
palTé,  & toutes  autres  lettres  fi  aucunes  y en  at  contenantes  aliian- 
liiii.  ces  on  fcrvicts  dequoi  le  Duc  voulut  faite  demande  au  Comte  de  Gneldres 
Ibient  de  nulle  valeur  & callees  pour  toufiours,  (ans  que  le  Duc  ni  le  Comte 
ni  leurs  hoirs  en  vertu  d’icelles  lettres  puilTent  Ëiire  aucune  demande  l’un  d 
l’autre  par  quelle  voye  que  çe  Ibit  : Et  combien  que  le  Roy  comme  diâ  cft  at 
callees&  annullëes  lefdiûes  alliances  & ierviccs . li  ordonné  t’il  cxprellèment , 
que  le  Comte  de  Gueldres  lérat  tenu  de  rccognoiftre  touts  les  fiefs  qu’il 
tient  &doit  tenir  du  Duc,  tout  ainfi  & A avant  que  le  Duc  les  loi  pourat 
monftrer  fufiifamment,  & qu’il  en  face  les  hormnages  comme  lefdiâs  Aefs 
teqniercnt  8c  félon  l’ufaocc  & coofhimés  des  lieux  ou  les  biens  giflent  ; & 
doit  lediA  Comte  déclarer  par  fbn  ferment  & loyanté  touts  les  AeR  qu’il 
tient  du  Duc  félon  qu’il  le  recorde,  & tout  cefeférat  dans  le  Noël  prochain. 
Item  que  touts  marchands  & bonnes  gens  tant  du  Brabant  que  de  la  Comté 
de  Gueldres  pnifTent  aller  & venir  de  l’un  pa)rs  en  l’autre , uler  de  leurs  mar- 
cbandifes  & nefognes  paifiblement,  aux  uiàges  & coufhunes  defdiâs  pays. 
Item  quant  aux  vingt  mille  royaux  chafque  roial  à quinfè  viefs  gros  par- 
defîus  foixante  mille  royaux  que  le  Duc  avoir  deAa  promis  an  Comte  en 
fiiifant  le  mariage  de  leurs  enfants,  8c  dont  avoit  eAé  reAtrvee  la  deAnition 
precifèment  au  Roy , il  ordonné  par  le  confeil  de  fes  coufms  &freres  le  Roy 
de  Boheme  & le  Comte  d’Haynaut,  que  le  Duc  donneratdix  mille  deldiâs 
royaux  par  defTus  les  foixante  mille  ia  promis,  dont  la  moiâic  ferat  payée  au 
Comte  de  Gueldres  en  la  forme  enAiivante,  fcavolr  eft  que  le  Duc  delivre* 
rat  lediéf  Comte  envers  Simon  de  Haelen  & lès  compagnons  de  doufe  mille 
royaux  dans  la  fellcde  S.  Michiel  prochaine,  ou  ferat  tant  que  lediâ  Simon 
ferat  content,  en  telle  fone  que  les  royaux  du  Comte  que  lediâ  Simon 
tient  obligés  pour  ladiâefomme  lui  fbient  rendus  franchement  devant  ladi- 
âe  féfle  de  S.  Michiel  ; & la  refie  de  ladiâe  moitié  de  LXX.  mille  royaux 
d’or  ferat  payé  par  le  Duc  audtâ  Comte  à deux  termes,  feavoir  eft  onfe 
mille cinccentsroyauxà  la  PaA]ue prochaine,  6c onicmiilc  cinccents  roiaux 
à la  Noël  ftirvante  apres  ladiâe  Pafque:  & l’autre  moitié  de  toute  ladiâ* 
Ibmme  de  LXX.  milleToiaux  payerat  le  Duc  au  Comte  ou  ü fon  Als  apres  qoe 
le  mariage  de  leursdiâs  enfmts  feiat  coniômmé  dans  l’année,  âc  vent  le 
Roy  que  lefdiâs  enfant  foient  mis  enfemble  par  mari:^  A toft  qu’ils  auront 
l’eage  que  le  droiâ  requiert  : & A lefdiâs  enfants  ou  l’un  d'enx  vint  à mon* 
rir  arant  qoe  lediâ  mariage  fut  confbmmé,  lediâ  Comte  de  Gueldres  ferat 
tenu  de  rendre  toute  ladite  moiâie  de  l’argent,  on  lapart  qu’il  en  aurat  reeen 
au  Dnc  ou  à lès  hoirs . à feavoir  la  moiâie  de  ce  qu’ainA  il  aurat  receu  dans 
l’an  apres  la  mort  dcfdiéls  enfants  on  de  l’un  d’iceux , & l’antre  moiâie  dans 
le  fécond  an  prochain  enfùivant;  & s’il  advint  qu’apres  le  mariage  confbm- 
mé Iddiifts  Als  dn  Comte  & Aile  dn  Duc  mouruflent  &ns  laifTer  hoirs  de  leur 
corps , toute  la  femme  donnée  avec  la  PrincelTe  ferat  rendue  an  Dnc  on  à fes 
hoirs,  la  moiâie  dans  la  première  année  apres  lenr  mort  & l’antre  moiâie 
dans  la  féconde  année:  8c  A aj>res  le  mariage  confoinmé  la  Aile  du  Dnc  treA 
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poflà  fans  hoirs  toute  la  fomme  donnée  en  marine  demcurerat  au  fils  du 
Comte  tant  qu’il  vivrat , & apres  ion  deccs  ladiéie  ibmme  icrat  renduS  au 
Duc  ou  à les  hoirs  aux  mefmes  termes  comme  delTus.  Et  fi  le  fils  du  Cdmee 
vint  à mourir  apres  la  confommarion  fans  laiflêr  hoir,  la  fille  du  Duc  aurat 
touts  les  biens  données  en  mariage  avec  lui  tant  en  deniers  comme  terres, & 
avec  ce  Ibn  doUaire  de  huiâ  mille  roiaux  d’or  par  an  félon  le  traiâé  de 
Cambray,  & de  tout  ce  faire  & accomplir  feront  pleigcs  pour  le  Comte  de 
Gueldres  le  Roy  de  France  &le  Comte  d’Haynaut,  & avec  ce  obligerai  ledit 
Comte  cinc  ou  fix  de  fes  bonnes  villes  ; & le  Duc  doit  de  ce  aullî  alTcnrer  le 
Comte,  comme  aufii  il  fit  paniculierement  par  fes  lettres  contenantes  en 
efpece  que  le  Roy  de  France  pour  ofter  tout  dilcord  entre  lui  £c  lès fiibieds 
d’une  part,  &fon  coufinle  Comte  de  Gueldres  & fcsfubieâs  d’autre  , & 
pour  nourir  amour&  paix  entre  eux  avoit  ordonné  & accordé  certain  maria- 
ge à faire  entre  Raynaud  fils  aifiié  dudiâ  Comte  & Marie  fille  maifiiée  du 
Duc,  lequel  mariage  le  Duc  conlcnt , aggrée&  confirme  en  fon  nom  & pour 
fadiâe  fille  en  la  forme  Sc  aux  conditions  traitées  accordées  8c  ordonnées  à 
Cambray,  & pour  ailcurance  & fèureté  de  tout  ce  obligea  le  Duc  de  (bn  gré 
& volonté  là  perlbnne  & fes  biens  meubles  & non  meubles  prefehts  & i 
venir,  & comme  ibuverain  Seigneur  & en  vertu  de  fa  puiflânce  Iboveraine  il 
oblige  touts  fes  pays,  toutes  fes  terres,  toutes  fesbonnes  villes  telles  qu’elles 
fbient , & tout  lés  gens  & fubieds  de  quelconque  efiat  ou  condition  ils 
foient , & touts  leurs  biens  meubles  & non  meubles  prelènts  Sc  à venir , par 
ainfi  que  fi  lui  ou  lès  fucceficurs  Ducs  de  Brabant  fufient  en  defaut  d’ac- 
complir lediéf  mariage  & les  conditions  traiâées  en  tout  ou  en  partie  ; qu’en 
tel  cas  le  Comte  de  Gueldre  par  lui  ou  par  les  liens  pourat  & devrai  arre- 
fier,  prendre  & tenir  lesbiens  duDuc  Sc  lescorps  & biens  de  tontsfes  paysj 
Villes,  gens  & lubieâs  de  quellecondition  ils  fbient,  iufqnesàlaplaine  làtifi 
iàâion  tant  du  principal  que  des  dommages  & interefts  que  le  Comte  en 
pouroit  avoir  encouru , defquels  lui  8e  fes  hoirs  & ayant  calife  feront  cnl 
par  leur  fimple  parolle;  & ce  pourat  il  &ire  tant  en  Franccqu’entontantre 
pays  & lieux,  fans  pour  ce  encourir  l’ofiênce  ou  malveuillance  du  Duc  ou 
des  liens,  nonobfiant  tontesgraces  privilèges,  libertés  ou fraochilcs  données 
ou  oâroyées  à lès  fnbieds  ou  bonnes  villes  en  particulier  ou  en  general  : 
Et  promit  en  outre  de  lé  foubmettre  pour  l’accomplillcment  dudiâ  mariage  & 
des  convenances  d’icelui  au  dire  du  Roy  de  France  qui  à ce  lui  pourat  con- 
traindre par  voye  de  marque,  reprefaille,  on  toute  autre  voye  ou  manière 
dont  il  Icrat  requis  pat  lediâ  Comte  , lés  hoirs  ou  ayants  caufe  fans  garder 
ordre  de  Droiâ  Canonique  ou  civil,  flilc  de  parlement,  coufiumedepaisnî 
autre  Iblcnnité , & fans  prendre  el^rd  aux  privilèges,  franchifesou  libertés 
oâroyés  par  lediâ  Roy  on  fes  predecelTcurs  ou  à donner  par  loi  & fes  fuc- 
celTcurs  au  Duc,  fes  villes  ou  fubieâs;  & Ipedalement  icelui  privilège  par 
lequel  les  villes  Sc  fubicâs  de  Brabant  ont  quarante  iours  de  vuidage  apres 
toute  marque,  defcnce  ou  arrell  donné  contre  eux  ou  pour  eux  au  royaume 
de  France , auquel  le  Duc  pour  lui  fesbonnes  villes  Sc  lùbieâs  renonce  de 
Ibn  bon  gré  6t  volonté,  avec  plufieors antres  claufules obligatoiresçontcnuës 
& rapportées  plainement  auldiâes  lettres  du  Duc  données  le  XXV.  d’Aonft 
de  l’an  mefme  MCCC.  XXXIV.  & inlcrrces  de  mot  à autre  audiét  arbi- 
trée & traiâéd’accord.  Ets’obligea  le  Roy  à tout  ce&  promit  de  contrain- 
dre au  Duc  en  cas  de  defaut  par  toutes  les  voyes  contenues  es  lettres  fufdi- 
des&  tontes  autres  pofiibles,  rappellant&  mettant  à néant  de  fon  pouvoir 
Royal  touts  privilèges, ftanchilcs  ou  libertés  données  ou  a donner  par  lui 
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Jean  J'  ou  fts  prcdeccflèurs  au  Duc,  fcs  devanciers  , bonnes  villes  ou  fnbicds  par 
Duc.  , leJquellcs  les  chofes dcfTul'diâes puiflent  cftre  cmpcichecs,  deftournées  ou 
retardées,  caiTant  à mclinc  eflcét  toutes  coullumcs  de  pays  , Hiles  de  parla- 
ments,  privilèges  de  foires  de  Champagne , de  brie,  & de  touts  antres  lieux 
de  l'on  Royaume,  ordonnant  à touts  ceux  ijp'il  appartiendra  de  lailTer  fuivre 
au  Comte  de  üucldres,  les  hoirs  ou  ayants  caulè  les  fo.umcs  & l’argent  qu’à 
celle  caufe  ils  pouroient  obtenir,  lins  les  arrcller  ou  empclcher,  ains  au  con- 
traire les  donner  tout  ayde  &.  iiuf-conduiét  pour  les  tirer  & mener  hors 
de  Ibn  Royaume  en  lieu  de  feuretc  franchement  & quittement.  Item  or- 
donna encor  IcdiârRoy  que  lediél  mariage  ne  ferat  départi  en  nulle  manière, 
iàuf  tant  feulement  à caulc  de  mort.  Item  touts  les  payements  que  le  Duc 
comme  dirS  eft  ferat  au  Comte  de  Gueldres  , il  Us  ferat  à Boiileduc  ,&  ferat 
porter  l'aigent  làuvement  outre  la  Meule  devers  Nimmegen  iufqucs  à la 
terre  du  Comte.  Item  il  ordonne  que  le  Duc  doit  adheriter  le  Comte  de 
Thitli.  Gueldres  & les  fuccelTcurs  de  la  ville  de  Thielt,  de  Sandwijk,  de  Herwer- 
^Htracr-  ^ appartenances  d’icelles,  St  lui  donner  toutes  les  lettres  qu’il  at 
rouchant  le  droiâ  & polTclTion  deldiéls  biens:  Et  le  Comte  de  Gueldres  doit 
llcufdc*.  adheriter  le  Duc  & les  fucccHcurs  de  la  terre  de  Hculîlene  & des  apparte- 
nances d’icelle,  & lui  donner  toutes  les  lettres  qu’il  at  concernantes  leldiéH 
héritages  ; le  tout  en  la  forme  & manière  comme  il  ell  convenu  entre  les  par- 
ties au  traiélè  faiû  à Cambray  ; & doivent  le  Duc  & le  Comte  garantir  lef. 
dièls  biens  an&iour  contre  un  chalcun.  Item  quant  à la  qucHiondu  Sire  de 
Heynsbcigc  cil  ordonné  que  IcdiA  Sire  ticudrat  fa  vie  durante  la  ville,  terre 
& Seigneurie  de  Wafl'emberge  les  hommes  féaux,  les  hommes  appellès 
SSojG-uiannm  / & les  hommes  appellès  ©infi-mamun  / avccles  rentes , reve-  ' 
nus,  iullices  hautes  & baffes  , & tout  ce  qu’y  appartient  ; & apres  fa  mort 
jxjurat  le  Duc  ou  les  hoirs  rachapter  ladièle  ville,  terre  & Seigneurie  de 
U'ifcm-  Waffemberge  parmi  la  fomme  contennè  ès  lettres  d’obligation  faiàe  dddiâs 
^"20  biens:  Et  doit  le  Sire  de  Heynsbeigetraiéler  Icldiûs  hommes  doWalTcmbcr-  Cl  JivÆmt 
gc  par  loi  & par  droidl  ledid  temps  durant.  Item  du  tiers  de  vingt  mille  PV  3^- 
roiaux  que  le  Comte  de  Gueldres  avoir  payé  audièt  Duc  pour  le  Sire  de 
Fauqueinont  dernièrement  defonâ  parmi  la  caffâtion  de  certaine  rente  que 
lediél  Comte  avoir  en  la  ville  de  Maellricht  & aux  environs , ell  ordonné , que 
ladiéle  rente  doit  retourner  & dire  rellituée  au  Comte  & aies  lùcccficurshc- 
ritablcmcnt , tout  ainfi  comme  il  la  fouloit  tenir  & que  les  lettres  fur  ce 
données  Ibicnt  rendues  au  Comte  fans  dilay.  Et  finalement  le  Roy  révoque 
ce  qu’il  avoitdiél  ci-devant  touchant  les  privilèges  & libertés  des  foires  de 
Champagne  & Brie , lelqucllcs  il  veut  dire  maintenues  comme  fi  mention 
n’en  clloic  fâiél.  Celle  paix  foc  ainfi  arrdlée  en  la  ville  d’Amiens  le  XX  VIC 
iour  du  mois  d’Aoull  de  l’an  fuldiél  MCCC.  XXXIV.  & forent  encor  pour 
parlées  quelques  convenances  de  mariage  entre  Willanme  fils  aifné  du  Com- 
te d’Haynaut&  lenne  fille  aifnéc  de  nollrc  Duc,  dt  lean  fils  ailhé&  Prince 
de  Brabant  avec  Ilàbeau  fille  audiâ  Comte  d’Haynaut  8:  de  Henry  fécond 
fils  de  Braband  avec  une  des  filles  du  Comte  de  Gueldres,  mais  toutes  ne 
vindrent  à effeô.  Certain  autheur  rapporte  que  le  Roy  outre  ceordonnapar  Dmus. 
arbitrage  que  le  Duc  payeroit  au  Roy  deBohemecent&lbixantemillcroiaux 
d’or,  .à  Walleran  de  luliers  Archevdquc  de  Cologne  vingt  & cinc  mille 
deldiéts  roiaux,  à l’Evelque  de  Liege  trente  mille,  au  Comtedeluliersaotres 
trente  mille  & qu’il  lcroit  rdlicué  aux  terres  qu’il  avoiten  Brabant,  au  Com- 
te d’Haynaut  cent  livres  de  terre  par  an , au  Comte  de  Los  dix  & huiét  mille 
deldiéts  roiaux;  & parmi  ce  devoir  le  Roj'  de  Bohême  rendre  & rcfticucr  au 
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Duc  Heeres,  le  Comte  de  Iulicrs  devoir  rcodreRode  8c  mi autre  chaftcau  Jean  3. 
par  lui  occupé;  rEvefque  de  Liege  devoit  rendre  la  tour  de  Hannuc , & le 
Comte  d'Haynaat  dévoie  quicer  toute  la  precenfioo  qu'il  avoir  aux  terres  de 
Heuldco  8c  Droiigclen;  & quant  à ceux  de  S.  Tron  le  Duc  dévoie  làtisEiire 
aux  dommages  par  eux  Ibuflercs  iulques  à la  (bmme  de  vingt  & deux  mille 
florins,  ne  fut  qu’il  Iceuc  monftrer  & prouver  que  leldiâs dommages  lui 
, avoicnc  eflé  quittés  par  Icfdidis  de  S.  Tron  ou  par  leur  Evelque  pour  deux 

cents  cintjuance  livres  de  gros , laquelle  Ibmme  le  Duc  maincenoir  avoir  ellé 
défia  payée.  Et  pour  le  débat  qu'il  avoir  encre  le  Duc  & le  Comte  de  Flan- 
dres touchant  la  ville  de  Malines  le  Roy  ordonna,  qu’elle  demeureroic  en  les 
mains  julqucs  à ce  qu'il  feroit  plainement  informe  du  droiâ  de  l’une  8c 
l’autre  partie  pour  apres  en  ordonner  pat  arbitrage  iclon  équité,  pendant  le- 
quel terme  le  Roy  conftitua  Ferry  de  Pigny  Sire  de  Hailly  &Faluy  pouren 
Kin  nom  garder  & conferver  ladiéte  ville  de  Malines  au  prolïél  de  celui  à qui 
elle  lcroit  trouvée  appartenir  de  droiâ. 

Enfuite  de  ces  traité  Walleran  de  luliers  Archevefque  de  Cologne  par  PrtmrÈ 
itrgt.  fes  lettres  données  le  XVlll.  d'Oétobre  dudit  an  MCCC.  XXXIV.  tenon-  f'*' 
ce  à tout  droidf  & pretcnfion  qu’il  avoir  réclamé  en  la  terre  & Chafteaude 
Waflemberge,  que  d-devant  Renaud  iadis  Comte  deCueldres  durant  la  que- 
relle de  Limbourg  avoir  engagé  à Sifrid  de  Wellerbourg  lors  Archevelque  de 
Cologne  pour  la  Ibmme  de  huiéf  mille  marcs,  & en  recompcnlc  de  ladiâc 
renonciation  le  Duc  lui  donna  vbigt  & cinc  mille  florins  d’or  de  Florence 
que  lediâ  Archevelque  Walleran  recognoit  par  fuldiélcs  lettres  avoir 
rcceu. 

Entre  tant  de  troubles  noftre  Duc  ne  laifla  de  pourvoir  au  gouvernement 
politicq  de  les  pays, car  l’on  remarque  qu’envers  ce  mcline  temps  en  pleine 
Antrù  afTemblee  tenue  à Cortemberge  il  ordonna  que  de  la  en  avant  ceux  de  la  ' 
ùtwm'  '^’***^  d’Anvers  envoieroient  aux  convocations  generales  des  Eftats  deux  per- 
tiMm.  pQjjjjçj  &CCUX  de  Nivelle  une:  & comme  diverfes  plaintes  furent  propolëes 
fur  les  excoriions  ôc  concuflions  des  offiders  du  Duc , il  promiâ  que  touts  les 
ans  il  feroit  diligente  enquefté  fur  le  comportement  deldids  offiders,  & qu’il 
contraindroic  lès  receveurs  à rcndrecompce  de  leurs  adminiflracions.  Et  en- 
cor au  mois  de  Septembre  audiâ  an  MCCC.  XXXIV.  il  oâroya  à ceux  de  la 
ville  Lovain  la  pelcheric  commune  en  la  riviere  Thile,  avec  la  challè  ou- 
tre ladiâe  riviere  vers  Thillemont  de  toutes  fones  de  belles,  horfmis  cerfs, 
biches  & fangliers  qu’il  referve  à foy. 

En  cefte  mcfme  année  MCCC.  XXXIV.  nollre  Duc  & Willaume  Comte  Pmrt) 
d’Haynant  firent  certaine  cqmpofition  fur  quelques  débats  qu’entre  eux  s’e-  Mf-  '74- 
ftoient  efmeus  fur  les  divifions  & limites  de  leurs  pays  envers  Halle  Sc 
Coirvf  Wauthier-Braine,  fur  la  iullicc  & Seigneurie  de  Thiery  de  Walcourt  & fur 
quelques  prifees  à ftire;  à quoi  faire  ils  defignerent  de  la  part  du  Ducleandc 
„,re  Hellcbeke  Sire  de  Loeuhouc  & d’Ophain,  Gilles  de  Quaderebbe,  Daniel  de 
SrÆi.  (ÿ  Staede  Bailli  du  Roman  pays  & lean  de  Grambais  Challelain  de  Genappc  ; 

HayiiM.  ^ pjjj.  jcCoQjtj  jç  Haynaut  Walleran  de  Luxembourg  Sire  de  Lignyfbn 
coufin,  le  Sire  de  Portes , Willaume  de  Couterecl  Bailly  de  Halle  & lean  le 
Coullere  Challelain  de  Braine , lefquels  apres  deuë  information  firent  certaine 
divifion  fur  leldiâes  limites  laquelle  parties  eurent  pouragreablc , & promi- 
rent de  latenirainfifermement  poureux  & leurs  hoirs:  Et  lùrccque  leComcc 
s’cfloit  plaint  de  ce  que  les  gens  du  Duc  dans  fa  Comté  de  Haynaut  avoient 
decouppé  un  gibec,qu’Occon  dcTrafignies  avoit  fai(â  mettre  près  l’Abbayé  de 
Wauthier-Braine  comme  mamboir  de  la  Damoifelle  de  Braine-Challel  , & 
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J t AN  3.  aufHdc  ce  que  Henry  Cambriaux  & Simon  dcMarchipont  avoieot  prins  quel- 
que. ques  biens&  méubles  encertainc  maifonpres  la  porte  de  iadiâe  Abbaye,  le- 
dift  Comte  déclaré  qu’il  avoit  faiél  Icldiébcs  plainâes  fans  raifon  , lèloii 
qu’avoit  clic  trouvé  par  ladiâc  divifion , cftants  leldiéls  lieux  Sc  places  dans 
les  bornes  de  la  Duché  de  Brabant , de  quoi  lediét  Comte  donna  lès  lettres 
iour  de  la  Trinité  de  l'an  fufdift. 

LUxrtéiu  Comme  Willaumc  Sire  de  Bocftel  avoit  aux  guerres  palTées  lüivi  le  Duc 
s.  Bx-  avec  les  hommes  & vaflàls , qui  avoient  aufli  contribués  aux  tailles  impo* 
fées,  le  Duc  par  fes  lettres  données  à Lovain  iour  de  l’Epiphanie  de  l’an 
'334-  mefme  MCCC.  XXXIV.  déclaré  que  ledift  Sire  de  Bocftel  fon  coulin  n’a- 
îira  ® obligé  en  rigeur,  mais  qu’il  l’avoit  iaiéè  de  Ibn  gré  8c  bonne 

volonté,  promettant  de  ne  tirer  celle  contribution  en  conlèqucnce , ains  de 
maintenir  ledift  Sire  de  Bocftel  en  lès  anciennes  libertés  obtenues  des  Ducs 


lès  prcdeceirèurs  ou  d’autres. 

Dfij,,  Le  débat  pour  la  terre  de  Heufden  c’eftoit  renouvellé  défia  quelque  temps 
pallë,  car  eftant  Ican  ieune  Sire  de Heufdcne  trcfpalTe  envers  l’an  MCCC. 
XXX.  fans  laiftèr  enfant,  leaiiSire  de  Saffënberge  pretendoit  la  fuccdlîon 
de  par  fa  femme  Sophie  de  Heufdene  fucur  du  detunâ,  mais  Thiery  Comtede 
Clcves  ne  le  voulut  admettre  i l’hommage,  dilantque  c’eftoit  un  fiefmalcu- 
lin , qui  ne  ponvoit  fucceder  à femmes  ains  à (faute  d’hoir  malle  devoir  venir 
s.JeSaf-  Seigneur  de  qui  on  le  tenoit  immédiatement.  Le  Sire  de  Saffenberge  peo 
l'nbtrgi.  litis&idl  s’adrellà  au  Duc  comme  Seigneur  fouverain  deldiéls  biens , & de 
qui  le  Comte  de  Clcves  les  tenoit  en  nef,  & lui  expolà  lès  doléances  lur  le 
refus  que  lediél  Comte  de  Clcves  lui  avoit  faidl  & fi  bien  mena  l’affaire  que 
le  Duc  le  rcceut  à hommage  de  ladiéle  terre  de  Heulden  le  dimanche  aprcsla 
S.  Marc  encor  l’an  MCCC.  XXX.  mais  le  Comtede  Clcves  TOur  tout 
cela  ne  laillàpas  demaintenir  la  fienne,  s’eftantmis  en  aéluelleponèfliondeC- 
diifts  biens,  voir  quelque  temps  apres  ilendilpofacomme  du  fien,  donnant  la 
moirftie  de  ladite  Seigneurie  & terre  de  Heufden  aux  enfants  de  Gérard  Sire 
de  Homes  procrées  d’Ermengarde  de  Clcves  fa  loeur  ; (t  encor  depuis  le  premier 
Iour  d’Aouft  de  l’an  MCCC.  XXXIII.  il  tranfporta  l’aurre  moiéliede  ladide 
terre  à Ion  feere  lean  de  Clcves  Sire  de  Linné  lors  Doyen  de  l’Eglilè  de  Co- 
logne, fans  en  tout  ce  comprendre  le  chafteau  qu’il  recognoit  appartenir  au 
Duc  de  Brabant  qui  vrai  fcmblablement  s’accorda  i tout  ceci  de  Ibrtc  que 
le  Sire  de  Saffenberge  fc  trouvant  mis  hors  d’une  belle  & ample  fiiccelfion, 
fit  par  tout  fes  doléances,  fe  plaignant  grandement  du  tort  qu’on  lui  làilbic; 
Ctmi.  & certes  point  du  tout  fans  raifon:  car  la  vérité  eft  que  Thiery  iadis  Comte 
de  Clcves  par  fès  lettres  données  vendredi  apres  les  Liens  de  S.  Pierre  de 
l’an  MCC.  XCIV.  avoit  promis  à lean  lors  Sire  de  Heulden  & à là  femme 
qu’à  fente  d’hoir  malle  de  leurs  corps , il  donneroit  l’inveftiture  de  la  terre  8c 
Seigneurie  de  Heulden  à leur  fille  unique  Sophie  de  Heulden  lors  fiancée  à 
tfn-x».  Willaume  fils  aifné  du  Sire  de  Homes,  & puis  mariéeauSirc  deSaffènbeige 
lùfdiél,  mais  comme  lediô  Sire  de  Heufden  eftant  là  femme  mere  deladir^ 
Sophie  trefpalTée,  s’allia  de  nouveau  & procréa  un  fils  nommé  lean , ladiéle 
donnation  feifte  en  feveur  de  Sophie  n’euft  effeél  pour  lors  , mais  eftant  de- 
puis lediél  fils  trelpafle  comme diél  eft  en  l’an  MCCC.  XXX.  fans  enfant, 
Icdift  Sire  de  Saffènberge  pretendoit  que  la  promeffè  feiâ:  par  le  Comte  de 
Cleves  en  feveur  de  là  femme  dévoie  avoir  lieu  , & que  TTiiery  Comte  de 
Cleves  cftoit  tenu  de  tenir  bon  8c  vallable  ce  que  par  le  Comte  Thiery  Ibn 
perc  avoit  cefte  oâroyé,  mais  le  raifbns  valloient  peu  ou  l’on  procedoit  par 
voye  de  feit,  6c  parainfi  le  Sire  de  Saffenberge  lè  trouvant  hors  derouteljxiir 
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de  pouvoir  rcdreflcr  fes  affaires  délibéra  de  faire  tout  le  mal  qu’il  pouvoitfur  le*  h 3. 
quoi  il  fit  diverfcs  courlès  fur  le  pays  de  Clevcs,  8c  finalement  fc  refolut  de 
taire  Icmefmelür  noftrepays,  à quel  cflèâ  ayant  ioinâ  quelques  amis  il  vint 
courir  fur  la  campine  &:  btufla  plufieurs  mailbns  à Turnhout , mais  à 11 
rctraidc  il  fe  trouva  pourfuivi  de  fiprcs,  que  tout  le  butin  qu’il  avoit  pris 
demeura  aux  noftres  ayant  du  mal  affcs  à le  fauver  à la  fuite , eu  forte  que 
volant  qu’il  cftoit  trop  foible  pour  fc  bander  contre  des  fi  forts  ennemis^  & 
fàfchant  d’ailleurs  les  prctenfions  que  Willaume  Comte  d’Haynaut  avoit 
ci-devant  cfmeu  pour  ladiâc  terre  de  Heufdcne,  il  fè  tranlporta  devers  lui , 

& parmi  certaine  ibmmc  d’argent  lui  vendit  & tranlporta  tout  le  droift  que 
deparfafemme  ilavoit  à ladite  terre;  Enluite  de  quoi  lediâ  Comte  d’Hay- 
naut lans  autrement  balancer  l’affaire  vint  mettre  le  fiege  au  Chafleau  de 
Heufden , qui  fut  fi  bien  défendu  par  lean  d’Elshoutc  pour  le  Duc,  que  le 
Comte  fut  contraindtdc  quicterlbn  encreprinl'e,  mais  celle  querelle  Alt  encor 
LtDac  terminée  au  traifte  de  Cambray  le  XII.  deloilletde  l’an  MCCC.  XXXIV. 

commiffaircs  du  Roy  nommcsci-dcffus , Icfquelsordonnercnt  quela  vil- 
emproyrk-  le , terre  & Seigneurie  de  Heufden  avec  la  terre  de  Drongelen  dévoient  ap. 
partenir  au  Duc  de  Brabant,  & que  le  Comte  d’Haynaut  lui  devoit  tranfpor- 
ter  tout  droid  & adion  qu’il  y avoit  aucunement  prétendu,  en  recompenfe 
dequoi  le  Duc  lui  devoit  afllgner  en  ladide  terre  de  Heulden  une  rente  de 
cent  livres.  (Quelque  peu  devant  noftre  Duc  s’elloit  encor  acquis  de  Thiery 
de  Homes  & lés  freres  enfants  d’Ermcngarde  de  Clevcs  le  droid  que  leur 
competoit  en  ladide  terre  de  Heulden  en  vertu  de  la  donnation  à eux  faide 
par  leur  oncle  Thiery  Comte  de  Clevcs,  parmi  certaine  fomme  &une  rente 
de  quarante  livres  noirs  Tournois  qu’il  leur  afiigna  famedi  apres  l’odave  du 
S.  SacramcntXI.  aumoisdeluingdel’anMCCC.  XXXIV.  furletollicu 
audid  Heulden  à prendre  touts  les  ans  à la  S.  Martin,  laquelle  fc  pouvoit 
acquiter  parmi  quatre  cents  dcfdides  livres  ; & encor  apres  iour  des  Pafques 
flories  de  l’an  MCCC.  XXXVII.  le  Duc  achapta  aufiî  de  lean  de  Cleves 
Sire  de  Linné  Sc  d’Orlbye  Doyen  de  Cologne  la  part  que  lui  competoit  en 
ladide  terre  de  Hcufdene  parmi  la  fomme  de  mille  & cinc  cents  roiaux  d’or, 
de  quoi  il  donna  fis  lettres  foubs  le  telmoignagc  de  Walleran  Archevefque 
deCologne,  de  WillaumcComtede  luliers,  de  Reynaud  Comte  deGueldres 
& des  Sires  de  Bilant  & de  Zulen.  Et  comme  le  Sire  de  Saffcnbergcformoit 
des  plaindes  fur  l’invalidité  du  tranfport  pat  lui  feid  au  Comte  d’Haynaut, 
à caufc  que  les  deniers  de  l’achapt  ne  lui  avoient  eflé  payés;  noftre  Duc 
pour  encor  terminer  cefte  difficulté,  affigna  audid  Sire  de  Saffcnberge  une 
rente  de  trois  cents  roiaux  à prendre  annuellement  for  la  grutte  de  la  ville 
de  Boiftc-Duc,  delquels  le  Duc  pouvoit  rachapter  les  deux  cents,  & les  cent 
reliants  devoit  ledid  Sire  de  Saffenbci^  & fcs  ftcceffeurs  tenir  en  fief  des 
Ducs  de  Brabant,  de  quoi  furent  données  lettres  iour  de  S.  Severin  de  l’an 
MCCC.  XLVI.  Defortequ’àgrande peine &defpcnceleDucacquift fina- 
lement la  propriété  Sc  domaine  util  de  ladide  ville,  terre  8c  Seigneurie  de 
Heulden,  dontauparavantiln’avoit euque ledomainedired&fouverain;  & 
comme  les  Sires  de  Heulden  avoient  pofledé  les  terres  d’Outheufdea,  Vliemen , 
Hedichulcn  & Engelen  qu’eftoient  dévolues  i Renaud  Comte  de  Gucldres 
(comme  ie  crois  par  le  droid  féodal  mafcnlin)  noftre  Duc  ioignit  encor  i 
ladide  Seigneurie  lefdides  terres,  pat  efehange  qu’il  traida  avec  ledid 
Comte  de  Gueldrcs  pour  les  terres  de  Tbielt , Sandwijek  & Herwerden , 
comme  nous  déclarerons  plus  particulièrement  ci-apres  for  l'an  MCCC. 
XXXVII. 
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Enl’anMCCC.  XXXV.  Philippcde  Bolandc  par  fes lettres  données  mar> 
di  apres  Pafques  recoenut  avoir  rcceu  de  noftre  Duc  fept  cents  royaux  d’or , 
pour  laqucllelbmnie  ilafliana  au  Duc  une  rente  de  Icptante livres  Hallins  fur 
ià  court  diâ  Honnewyfe  fi  tuée  à Bolande,  & fur  fon  Village  Donneflacb, 
laquelle  rente  lediét  Philippe  & les  fucccflcurs  doiveuttenir  en  fief  des  Ducs 
de  Brabant. 

Robert  d’Arthois  Comte  de  Beaumont  banni  de  la  France,  delchallède 
noftre  Duché,  & poutliiivi  du  Roy  Philippe  l'on  beaufrere,  fût  fioalement 
contrainct  prendre  l'on  refuge  devers  Eduard  Ilf,  Roy  d’Angleterre,  à qui  il 
Iceut  réellement  perfuader , qu’il  lui  mit  en  ftntafie  la  conqueftedu  Royaume 
de  France , qucdcparfaraereil  lui  dilbit  appartenir,  & à ceft  elîèâ  propofâ 
des  moyens  fi  propres  & faciles  en  ^parencc , que  ia  l’Anglois  ne  fongeoit  i 
autre  choie,  à quoi  d’ailleurs  les  ailles  d’ambition  & une  magnanimité  na- 
turellelui  poufibient  fansbeaucoop  deconfideration  ; mais  comme  c’eftoit  un 
alTairede  poix,  l’on  trouva  bon  de  préparer  le  chemin  par  alliances  & confé- 
dérations, à quelle  fin  l’EvcIquc  de  Licolnc  perfonnage  fort  habille  en  bonne 
compagnie palTa deçà  la  mer,  lequel  fi  heureufement  guida  celle  befogne  par 
la  dircÔion  du  Comté  d’Haynaut  beaupere  du  Roy  Eduard,  qucpluficurs 
Princes  & Seigneurs  de  la  Germanie  inferieure  s’attachèrent  à ce  parti,  def- 
quels furent  Renaud  Comte  de  Gucldrcs  beaufrere  dudiél  Roy  Eduard,  Wal- 
leranArchevefquc  de  Cologne  & le  Comte  de  lulierslbn  frère,  AdolfComte 
des  Monts,  AdolfComte  de  la  Marcke,  Tbicry  SiredeHcynsbcrgc,  Thicry 
Sire  de  Fauquemont&  Icanfon  frère , lean  de  Hay  naut  Comte  de  Soiflbns  & 
Sire  de  Beaumont,  Henry  de  Flandres  Sire  de  Ninhove , Ican  Comte  de  Sal- 
mc  cnArdcnne,  Arnou  Sire  de  Blankenheim,  lean  Sire  de  Rauderode  & 
quantité  d’autres  d’elgal  & moindre  rang. 

Entretant  noftrc  Duc  n’eftoit  trop  latisfâirft  de  ce  que  le  Roy  de  France 
retenoit  en  lès  mains  la  ville  de  Malines  & differoit  toufiours  la  prononcia- 
tion de  Ibn  arbitrée,  de  quoi  le  Comte  de  Flandre  eftoit  de  mel'mc  ailes  peu 
content,  & parainfi  lefdiiSs  Duc  & Comte  eftants  parenfcmble  à Tenre- 
mondc  le  dernier  iourdc  Mars  de  l’an  MCCC.  XXXVI.  arrefterent  entre 
eux  certaine  convenance  en  la  forme  fui  vante.  Que  le  Duc  & le  Comte  8c 
leurs  lucccITeurs  polfederoient  de  la  en  avant  la  ville  de  Malines  & les  ap- 
pendences  d’icelle  conioiniftcment , tout  ainfi  comme  ci-devant  l’EvcIque  de 
Li^e  & Matgarete  fille  de  Gueldres  les  avoient  pofiedés,  & prendroit  le 
Duc  là  part  en  fief  du  Comte,  & réciproquement  le  Comte  fa  part  du  Duc, 
& lediét  Comte  releveroit  encor  làdiéfe  part  de  l’Eglife  de  Licge,  comme  il 
s’eftoit  obligé.  Que  de  commun  accord  le  Duc  &Tc  Comte  gouverneroient 
ladiéle  ville  y mettant  EIcoutette,  Receveur  & Efebevins,  & le  revenu  en 
provenantferoit  receu  par  leur  commun  receveur,  qui  feroit  tenu  de  rendre 
corapteà  leurs  députés.  Que  les  demeurants  à Blydenberge  Icroient  parricu- 
lierement  fubieéls  auComte,  & ceux  de  Neckcripoel  tant  feulement  au  Duc. 
Qjc  l’un  ni  l’autre  pouroit  faire  baftir  quelque  chafteau  ou  fortreflè  en  la- 
diéte  ville  ou  es  appartenances  d’icelle,  ne  fiitde  commun  accord,  & de  ce 
furent  tcfmoins  de  la  part  du  Duc  de  Brabant  lean  Evelque  d’Vtrecht  Sire 
de  Dieft,  Henry  Comte  de  Vianden,  Thiery  Sire  deFauquemont,  Willaume 
Sire  de  Homes  & d’Altena,  Willaume  Sire  de  Wefemalc  Marefehal  de  Bra- 
b.int,  ArnouSiredeSteyne,Iean  Sire  d’Agimont  &dcWalhain,  lean  Sire  de 
Marbais,  leanSiredcSombreffe,  Thomas  de  Dieft  Sire  de  Zelem,  Gérard  de 
Wefemalc  Sire  de  Mercfcm,  Willaume  de  Duvcnvordc  Sire  d’Oifterhout. 
Willaume  Sire  de  Crancndonck,  Henry  Sire  de  Duffle  & de  Gele,  lean  de 
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CuyckSircdeHoochftratcn,  WauthierdeBerchcm,  Louis SiredeDiépenbe-  itAit  %. 
ke,  leandc  HcUcbcke  Sire  Loenhouc  & d’Ophain,  Arnou  Sire  de  Crain-  Duc. 
hem&de  Goicke,  Thiery  de  Walcourt  Sire  d’Aa  & de  I.cnnick  Marelchal 
d'Haynaut,  Godefroy  de  Welcitrale  Sire  de  l’Efdulè,  GerardSirede  Vorfclacr 
Chafrelaiu  de  ludoguc,GillesSire  de Bouchout,Willaume  Sirede  Pcrcrshem, 

Gilbert  desGres,  Gilles  de  Quadcrcbbe  Sire  dcBicrges,  Arnou  de  Hcllebeke, 
Willaume  vandcn  BolTcbe,  Weunemaar  de  Hoochftraaten,  Coftin  de  Ber- 
chem,  leau  Pylyler,  lean  Sire  de  Mulnhcm,  Henry  de  Walhain  Sire  de 
Vaux,  Henry  d*  Walcourt  Sirede  Favcrchines,  Herman  van OiT,  Adam 
d'Oupey , Gofuin  de  Filfordc  Chevaliers,  lean  Sire  de  Rotlèlaer  AdvoUc  de 
Maeftricht,  leandc Meaudrege  Efeuiers. 

Comme  entre  les  Officiers  du  Duc  &;les  Ecclefialliques  réguliers  de  Bra-  Dimn. 
bantpafle  quelque  temps  quefrion  s'elloit  efmeu  fut  les  Corewijdes  6t  gifles 
que  l’on  pretendoit  à leur  charge , hnalcmeut  le  Duc  voulant'que  l'aflàire  fût 
déterminé  parperfonne  neutre,  remit  le  tout  au  dire  Sc  iugement  de  Wil- 
laume Comte  d'Haynaut,  qui  par  Tes  lettres  d’arbitrage  données  d Bruxelles 
le  XXIV.  d’Oeflobrede  l’an  lufdiifl  MCCC.  XXXVI.  ordonna,  quelesCo- 
reweydes  fcroient  taxées  & modérées  à cenain  pris  parmi  lequel  les  Eccle- 
fiafliques  dcmeureroicut  libres  de  femblables  charges,  ce  que  le  Duc  advoUa 
femblablement  par  fes  lettres. 

Louis  Comte  de  Los  & de  Chiny  trelpaflà  le  XIX.  de  Janvier  de  l’an  mcflhe  /Ar/im. 
MCCC.  XXXVI.  ayant  inflitué  fon  heritier  Thiery  Sire  de  Heinsbeige  fils  t.Prttlf 
d’unc  fienc  lôeur,  mais  l’Eglife  de  Liege  pretendoit  la  Comté  de  Los  comme  X„.c«- 
piece  motivante  d’icelle.  Et  puis  que  celle  queflion  caulâ  depuis  diverlcs  ni<pK- 
guerres  & débats  entre  les  parties , il  ne  lèrat  du  tout  hors  de  propos  de  rap- 
poner  ici  briefvemcnt  les  railbns&  defènccs  que  d'un  codé  & d’autre  furent 
propolees  pour  eflablir  leur  droiâ  ; pour  l’intelligence  de  quoi  il  convient 
Icavoir  que  la  Comté  de  Los  eft  compofee  d’une  partie  de  l’Hasbaing  & par- 
tie delaTaxandrie,prenDantlbn  nom  delaVille&Chaftean  de  Los  fltuée  en- 
tre S.  Tron  &Tongres:  orilefl.que  prelque tout l’Hasbaingcfloit  ancienne- 
ment motivant  de  l’Eglilè  de  Liege,  d’autant  que  nous  trouvons  qu’en  l’an 
M.  XL.  l’Empereur  Henry  III.  donna  à l’Evefqne  Nithard  toute  la  fouve- 
rainité  qu’il  avoit  en  la  Comté  de  Hasbaing  lors  polTedce  pr  le  Comte  Ar- 
nou  ; & parainfi  efl  il  alTés  vraifemblable  que  les  Comtes  de  Los  tenoient 
pluficurs  pièces  principales  de  leur  Comté  de  ladiéte  Eglifc  de  Liege,  mais 
auffi  efl  il  certain  que  mefmcs  dans  l’Hasbaing  ils  poflêdoient  plulîeurs  ter- 
resenfranc&libre  alleu,  car  nous  remarquons  par  bonnes  chartes  qii’en  l’an 
M C C.  ill.  Louis  Comte  de  Los  eflant  entré  en  guerre  avec  Henry  I.  Duc 
dcBrabant,  pours’afleurer  du  fupport  de  Huguc  de  Pierrepont  lors  Evelque, 
il  céda  à fon  Eglife  & print  en  lief  d’icelle  les  Chafleaux  de  Montenake  & 
Hallutavec  les  terres  y appartenantes,  Ibn  alleu  de  Tcflenderlo,  le  Cbafleau 
de  Lumaing  que  Louis  ÀdvoUé  d’Hasbaing  tenoit  de  lui  à hommage , avec 
tout  ce  qu’il  pofledoit  librement,  à telle  conditions  que  fesheritiersplnspro- 
chains  lui  dévoient  fucceder  efdiâs  biens , en  recompenfe  de  quoi  lediâ  ' 
Evelque  lui  promit  toute  affifleoce  contre  lediâ  Due , âc  lui  donna  en  aug- 
mentation defondidHief  toutle  droiâ  qu’il  avoit  au  Chaflean  de  Doras,  lors 
occupépar  lesBrabançons , comme  en  Ion  lieu  nous  avons  appoinâc.  Eflant 
depuis  lediâ  Comte  de  Los  trelpallë  Arnou  fon  nepveu  & luccefTeur  releva 
ladidc  Comte  de  Los  avec  lefdiâes  terres  del’EvelqaedeLicgc,  comme  auffi 
fireotlesComtesfuirantsIcan,  Arnou  & Louis  dernièrement  defûnâ,  par  on 
ceux  deladiâe  Eglife  de  Liege  pretendoient  que  toute  la  fucceffionlenr  efloir 
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dévolue  pM  le  dfoiél  féodal  obfervé  en  l’Empire  , lequel  porte  que  lors  que 
quelque  ftudacairc  vient  à mourir  lans  hoirs  tnaflé,  le  Seigneur  de  qui  le  Acf 
elf  tenu  fuccedé  en  icelui,  & par  ainfi  debacoient  le  tclUment  du  dernier 
ComtcdeLosûifft en  faveur  du  Sire  deHcinsbei^e  de  nullité;  comme  ayant 
lediâ  Comté  diipolé  de  chofe  que  ne  lui  appartenoit  direâemcnt,  & dont  il 
ne  pouvoit  tefter  en  preiudice  du-  droiâ  tcodal.  Au  contraire  le  Sire  de 
Heinsberge  fonftenoit  que  la  Comté  de  Los  lui  touchoit  de  droiâe  & natn- 
rellefuccciriout  comme  iib  de  lalceuraifnéc  du  Comtedemicrcmentdefunéf, 

Sc  que  pour  la  ibuverainitc  prétendue  par  l'Eglilè  de  Liege  qu’il  l’advoUoir 
plaincment,  ôc  eftoitpreftdefaircrhommagedeu,  tout  ainft  comme  ion  oncle 
& lès  predeceflèurs  l’avoicnt  faiéf  ; mais  touchant  le  droiâ  féodal  de  l’Empi- 
re allégué  en  faveur  de  ladiâe  Egtife,  il  difoit  que  tel  droiâ  n’eftoit  univer- 
fellemcnt  obièrvé par  tout  l’Empire,  comme  ilcfloit  notoireen  pluüeurs  fiefs 
grands  & petits  mourants  d’icelui,  Sc  que  particulièrement  ceuc  loi  n’avoic 
place  es  fiefs  qui  ne  rciortoient  immédiatement  de  l’Empire  comme  elloit  la 
Comté  de.Los:  cilaut  d’ailleurs  hors  de  toute  difputc,  que  la  pcrionne  qui  le 
faiâ  féudataire  d'aucun  Seigneur  de  biens  qu’il  pollèdoit  librement  le  peut 
faire  i telles  conditions  comme  bon  lui  lernble,  lelquelles  conditions  leSeig-. 
neurelltcnu  d’obierver  comme  loi  polée  par  contraâ  d’ou  le  Sire  de  Heyns- 
berge  inféroit , qu’en  tout  cas  lui  dévoient  fucceder  les  biens  qu’en  l’an 
MCC.  111.  LouisComtedeLosIbnprcdecelIcuravoitprinsenfiefderEglilè 
deLiege,  avec  claul'ule  qu’ils  devoicntfucccder  à Ibn  heritier  plus  prochain, 
adiouflant  que  parla  onpoUvoit  lemblablemcnt  defeouvrir  la  nature  de  tout 
lefief  que  les  Comtes  de  Los  avoicuc  tenu  de  tadiâc  Eglifc.  En  outre  difoit  il 
que  la  Comté  de  Los  n’eftoit  toute  fituée  en,l’Hasbaing,  ains  qu’il  y avoir  di- 
verfes pièces  gifantes  en  laTaxandric,  aulqucllcs  eu  tout  cas  ladiâe  Eglilè  né 
pouvoit  preteudre  la  Ibuvetaioitc. 

Tandis  qu’on  s’entretenoit  aux  difputés  le  Sire  de  Heinsberge  iugeànt  que  Htcfai. 
la  pofTcflion  lui  dounemit  grand  advant^e  occupa  fans  aucune  rcfiftcncc 
toute  ladiâe  Comté  de  Los , car  d’une  part  les  valTals  aimoicnc  pins  pour  “ “ 
Seigneur  l’heretierde  leur  ComtequerEglife  dcLicge,  &d’aillcorsrEve(quc 
Adolf  diffimuloit  avec  le  Sire  de  Heynsberge  qui  avoit  fà  fœur  à femme, 
mais  ceux  du  Chapitre  le  prelTereai  tant  de  bulles  qu’ils  obtindrent  du 
S.  Siégé  que  finalement  il  fut  forcé  de  prendre*  les  armes  pour  reftablir  le 
droiâ  prétendu  par  Ion  Eglife , tontesfois  Raynaud  Comte  de  Gueldres 
trouva  moien  de  modérer  cefto  rigeUt  parmi  certaines  conditions , Icavoir 
eft  quela  Comté  de  Los  (èrott  miie  en  mains  de  l’Evelque  comme  Ibuvcrain 
Seigneur  d’icelle , lequel  y metteroit  de  fa  part  un  Lieutenant  pour  le  tenir , 
iulques  à ce  que  par  voyc  de  iuftice  feroit  déterminé  à |qui  elle  appartenoit 
de  droiâ,  & que  cependant  tonts  officiers  demenreroient  en  leurs  eftats 
comme  auparavant;  mais  ceftappolnâcmentn’euftrifruë  que  ceux  du  Chapi- 
tre s’eftoient  promis,  caries  officiers  plus  aftèâionnés  au  Sirede  Heinsberge 
qu’aux  Liégeois  refùlèrent  toute  recognoiflànce  & fubieâion  à lean  de 
Landris  Chevalier  que  l’Evefque  avoit  dcfigné  fon  Vicaire  en  ladiâe  Comté, 
auflî  coûts  les  Princes  & Seignenrs  voifins  eftoient  portés  pour  le  Sire  de 
Heynsberge,  defotteque  ceuxdu  Chapitre confiderants  ledaoget  qu’ilscou- 
Toient  fi  la  caulè  fut  remifè  aux  Pairs  de  la  Court  Epilcopale  ou  aux  Princes 
de  l’Empitc,  envoierent  fectetemeut  à Rome,  & fi  bien  feenreot  négocier 
que  le  Pape  Benoift  XL  fit  citer  en  (à  Court  le  Sire  de  Heinsberge  pour 
eftre  oui  en  Tes  defénees,  i quoi  tontesfois  le  Sire  de  Heinsberge  s’oppofi 
formcllemeoc , difanc  que  la  cognoiffance  de  cefte  caulè  n’apparcenoit  au 
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Pape  ni  à fa  cenrc  ; ains  à l’EmpereuT  comme  fourerain  Seigneur  de  qui  la  le  Ait  3. 
Comté  de  Los  eftoit  mediatement  mouvante,  &qae  ladiâe  Comté  en  ce 
qui  regarde  le  temporel  n’efloit  aucunement  fubicâcau  Pape  nii  la  Gourde 
Kome,  ains quela lôuverainitéque  les Evelques  deLiegc  yavoientleurcom- 
petoit  fimplemeot  par  bénéfice  & concefllon  des  Empereurs , comme  toute 
autre  iurildiâion  temporelle  & regalitc  qu'ils  prennoient  immédiatement 
de  l’Empire. 

La  correfpondence  qu’il  y avoit  entre  noftre  Doc  & l’Evéique  de  Licge 
n’eftoit  trop  afleurée , & fe  contentoit  l’Evefque  afles  mal  des  convenances 
traiâées  peu  devant  entre  le  Duc,  & le  Comte  de  Flandres  lut  la  ville  de 
Malines,  &en  fit  les  doléances  elcrivant  à ceux  de  ladiébe  ville  largement  du 
tort  en  ce  faiâ  à Ton  Eglifc,  les  exhortant  de  vouloir  quiter  le  parti  du  Duc 
parmi  grandes  & belles  promelTes,  par  lettres  de  l’onfielmede  luingde  l’an 
MCCC.  XXXVII.  & comme  il  &lloit  peu  pour  parvenir  aux  extreinités  en-  Chtrut.it 
tre  ceux  qui  vouloient  peu  de  bien  l’un  à l’autre,  l'Evelque  prefque  au  mdme 
temps  mit  en  intrediâ  toute  la  Duché  de  Limbourg  fur  ce  qu’il  dilôit  que  sttuvUtt. 
Renaud  Sire  d’Argenteau  Scnefchal  de  ladiâe  Duché  avoit  liiâ  quelques  Brâphf 
extorfions  violentes  fur  les  biens  de  l’Eglilè  de  S.  Dionis  ï Licge  ; le  mal  lut 
augmenté  d’ailleurs  par  ce  que  le  Duc  au  mois  d’Aouft  enfuivant  avoit  ftiâ 
trancher  la  telle  à deux  Liégeois  qu’il  diloit  avoir  melprins  contre  fon  autho* 
tiré  & iurildiâion,  d’ou  grande  commotion  s’enfnivit  par  tout  le  pays  de  Liè- 
ge, l’Evelque  mit  auffi  en  intrediâ  tout  le  Brabant  qu’eftoit  de  Ion  Dioce- 
lé.  Le  Duc  d’autre  colle  fit  prendre  en  arreft  touts  les  biens  des  Eglifes  de 
Liege  fitués  en  fon  pays,  tellement  que  l’on  ne  voy  oitpartoutque  desconfu- 
fions&defordres:  les  Evefques  de  Noyon  Scd’Arras  firent  plufieurs  devoirs 
pour  trouver  quelque  modération  aux  exces,  mais  ils  perdirent  la  peine  fans 
rien  Cure  ; car  l’hiver  n’efloit  par  fi  toll  pafiè  Ou  l’Evelque  le  mit  en  armes& 

Ibrtit  de  Liège  le  III.  d’ Avril  vendredi  devant  les  Palques  fleuries  de  l’an  ■ 
MCCC.XXX  VlII.ménànt  en  là  compagnie  leanRoy  deBoheme,quielloit  veml 
à fon  fecours  avec  mille  & huiâ  cents  chevaux.  Le  Duc  s’elloit  aufli  mis  en 
campagne  & ayant  en  là  compagnie  Renaud  Comte  de  Gneldres,  Thiery 
Comte  de  Los  & deChiny,  Godefroy  Sire  deHeinsbetge  fon  fils,  Thiery  Sire 
de  Fauquemont,IcanSiredcBcrgesfurSoomlbnfrcre&antrc  grande  nobipllê 
il  approcha  les  frontières  du  pays  de  Liege  pour  détourner  les  entceprinlèsde 
lès  ennemis.  Cependant  Walleran  Archevefque  de  Cologne , le  Comte  de 
Inliers  lôn  Irere  St  le  Comte  d’Haynaut  bcaulils  à noflre  Duc  firent  grands 
devoirs  pour  empelcher  toute  hoiliiité  Se  mettre  bas  les  armes  par  quelque 
traiâé  d’accord,  ceqne  finalement  Ils  inapetrerent  des  parties,  quidecommun 
accord  defignerent  lediâ  Archevelbue  & leldiâs  Comtes  pour  ellre  iuges  8c 
amiables  compofitenrs  de  toutes  différences  efmeües  entre  eux,  comme  auflï 
du  débat  pour  la  Comté  de  Los  difputée  entre  lediâ  Evefque  & le  Sire  de 
Heinsberge.  Enfuite  de  quoi  lefdiâs  arbitres  ordonnèrent  par  leur  fentcnce 
definitive  que  touts  arrells  faiâs  par  le  Duc  Ibr  les  biens  de  l’Eglile  de  Liege 
lèroient  levés  &que  la  valeur  des  dommages  (bufferts  par  ladiâe  Eglilè  Ic- 
roit  rellituée  d leur  taxation , de  quoi  demeuroient  relpondantS  pour  le  Duc 
les  Comtes  de  luliers  St  d’Haynaut  avec  lean  Sire  de  Beaumont  julques  H la  * 
lômme  de  vingt  mille  florins.  Que  de  mefme  touts  intérdiâs  feroient  levés 
danslesterres&pays  du  Duc.  Et  pour  ce  qu’ell  des  autres  queltions  entre  le 
Duc  & l’Evelque  de  Liege,  ils  furent  remis  à l’otdonnancc  S:  arbitrage  de 
l'ArchevelquedeCologne  & duComtede  Haynautde  la  part  duDuc,  &de 
la  part  de  l’Evelque  du  Roy  de  Boheme  & de  Thiery  de  Walcouit  Sire  de 
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Rocheforc,  lefquek dévoient fe  ioindre &entrer àHafleltleXXVI. domoW 
d’ Avril  courant,  & n'ealortir  iulques  à ce  qu’ils  auroient  prononcé  leur  l'en- 
tence  & arbitrage.  Et  avec  ce  lefdiâs  Archcvefque  & Comtes  de  luliers  & 
d'Haynaut  par  arrelt  prononcé  le  lundi  avant  l’Alcenfion  dudiâ  an  MCCC. 
XXXVIII.  adiugerent  au  Sire  de  Heynsberge  & à Tes  fuccelTcars  la  réele 
poirêllion  & propriaé  de  tonte  la  Comté  de  Los  & des  appartenances  d’i- 
celle, pour  la  tenir  perpétuellement  en  ficrdel’Eglife  deLi^e,  & ordonnè- 
rent que  ladiâe  Eglife  auroit  & poflederoit  le  Chafleau  & Chaftelainie  de 
Montenac,  l’AdvoUerie  de  Li^c  que  les  Comtes  de  Los  avOieni,  aveenne 
rente  à la  charge  de  la  mefme  Eglil'e  de  deux  cent  muids  de  feigle  ; pourlef- 
quelles  parties  l’Eglife  payeroit  promtement  au  Sire  de  Heynsberge  la  fom- 
medetrente  & quatre  mille  roiaux  d’or, de  l’argent  procédant  de  la  vente  de 
la  ville  de  Matines,  à telle  condition  que  lediâ  Sire  de  Heinsberge  parmi  la 
relUtution  de  ladiâe  fomme  pourat  retirer  ladite  Chaltellaioic,  Cliaftcau  , 
AdvoUerie  & rente  dans  le  terme  de  vingt  & cine  ans  1 mais  aucuns  du 
Chapitre  s’oppoferent  i celle  feutence,  dilants  quelcurEvcfqueSivoriroitle 
Sire  deHeynsberge  Ibn  beaufrerc,  & que  le  compromis  nil’arbitragepronoc- 
cé  ne  pouvoient  aucunement  lubfiller  en  droiél<  puis  que  delta  liirla  melme 
quellion  il  y avoit  procès  pendant  par  devant  leS.  Siégé,  &quelePapéavoit 
prononcé  Icntencc  d’excommunication  contre  tout  ceux  qui  fe  voudroient 
conllituer  iuges  en  ladiâe  caufe , laquelle  il  avoit  cxprelTement  relervée  à la 
iudicature  de  (à  Court:  aulïï  remonllroient  ils  que  la  Challelainie  de  Monte- 
«ac,  l’Advoüerie  & la  rente  en  dépendante  ne  pOuvoient  élire  achaptéespar 
leur  Eglife,  d’autant  que  c’clloient  membres  & parties  delà  Comté  de  Los 
laquelle  l’Eglife  pretendoit  à bon  droid  lui  appartenir  ; ellant  cliojc  notoire- 
ment hors  de  tout  raifon  qu’une  peribnne  achapteroit  ce  qu’il  feait  loi 
ellre  propre , d’ailleurs  dilbient  ils  que  le  Chapitre  avoit  univerlcllement  & 
particulièrement  iuré , que  les  deniers  de  la  vente  de  Malines  ne  lëroientdi-  '■ 
vertis  en  aucune  façon,  ains  emploiés  par  commun  accord  en  l’acquelle  de 
quelque  bien  & terre  remarquable,  delortequ’en  tout  cas Icfdiâs  deniers  ne. 
pouvoient  ellre  touchés  pour  cell  affaire.  Le  Sirede  Heinsberged’autre  collé 
maintenoit  ladiâe  fentence  ellre  vallable,  ayant  ellé  prononcée  en  vertu  du 
compromisfaiél  parl’Evelque&la  plus  grande  &mcillcurc  partiedu  Chapitre 
deLiege:  & quant  au  procès  qu’ils  pretendoientellrcpendantiRome,  ildifoit 
que  le  Pape  clloit  mal  informé  du  faiâ,  & n’clloit  iuge  competent  en  celle 
caulê,  laquelle  dependoit  de  l’authorité  Impériale  ou  aux  arbitres  que  les  par- 
ties avoient  unaniment  à ce  defignés: 

Le  Sire  de  Heynsberge  foi  dilant  Comte  ^ Los  & deChiny  avoit  peu  de-  Prma 
vant  par  lettres  données  à Lovain  vendredi  devant  la  S.  Thomas  de  l’an  Mt.  17& 
MCCC.  XXXVII.  recognu  & déclaré,  que  nollre  Duc  avoir  de  droir  libre 
paffàge  & repaliâge  avec  armés  ouautrement  par  toute fadiâe  Comté  de  Los, 
tout  ainli  comme  les  Ducs  deBrabant  l’avoient  eu  de  tout  temps  mémorable, 
de  quoi  forent  tefmoins  Willaume  Sire  de  Petershem  & Willaume  d’Orlay 
Sire  de  Rummes  lès  boDuncs  & féaux. 

Encoren  ladiâre  année  MCCC.  XXX  Vll.iour  de  S.  Thomas,  lesheri-  Cimn 
tiers  de  Gérard  Sire  de  Diell  & Challelain  d’Anvers  trefpalTé  peu  devant, 
icavoir  ell  lean  Evelque  d’Vtrecht  Sire  de  Diell  & Challelain  d’Anvers,  & 
Thomasde Diell  Sire  de  Séelem  frétés  audiâ  fén  Gérard,  & Ifabeau  de  Diell 
leur  niepee  fille  d’Arnou  de  Diell  aulli  leurfrere  avec  Hugues  d'Ailly  Sire  de 
Rummes  fon  mari  firent  partage  pardevant  le  Duc  & le  Comte  de  Los  & en 
prefcnce  de  leur  parents  & amis  Otton  Sirede  Cuyek,  Amou  .AdvoOéd’Haf- 
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baiog  Sire  de  Lumain , ChamoDC&  Hermale,  Willaume  Sire  de  Weiêmale  t«*><  3- 
Marcichal  de  Brabant,  Henry  Berthout  Sire  de  Duffle,  Willaume  Sire  de 
Bocftel  & Louis  Sire  de  Diepenbcck. 

i5r».  Le  Duc  par  les  lettres  données  à Bruxelles  lundi  avant  la  Nativité  de 
Baptifte  de  l’année  MCCC.  XXXVIll.  confirma,  renoUvella&am- 
tJnijMt!'  touts  privilèges  , droiébs&immuuitcsci-devantconcedéesparluioupar 
les  predccelmars  aux  Ecclefiaftiques  r^ulicrs  de  la  Duché  de  Branant. 
l,  Eduard  Roy  d’Angleterre  ayant  iaitt  grandes  préparations  pour  entrepren- 

d' Angle-  dre  la  conquclle  de  France,  arriva  en  la  ville  d’Anvers  au  mois  deMaij  du-  nJfem! 

• ' di<a an  MCCC. XXXVIll.  avec  la  Roync  PhilippotelÎKurauComted’Hay-  SemtvUet. 

Vrai.  naut  & grand  eftat  & noblefTc,  ou  le  Duc  qui  eltoit  l'on  coufin  Germain  le 
receut  en  grande  ma^ificence  , & pendant  Ton  lèiour  illec  il  fut  vifité  des 
Comtes  de  Gueldres  & de  lulicrs  les  beaux  frétés,  & lean  de  Sire  de  Beaumont 
oncle  de  la  Royne,  qui  lui  promirent  toute  affilfeoce  dcfiipport,  &ifinde 
prendre  un  bon  pied  en  fes  aiTaires  il  fut  arrefté  que  pour  la  mi-Aoull  l’on 
tiendroit  une  atTcmblée  en  la  ville  de  Halle,  ou  l’on  adviferoit  par  quel  bout 
l’on  commenccroit  la  guerre,  & par  quels  moiens  on  lapouroitrcduircàheu- 
reufe  fin.  En  fuite  de  quoi  l’on  trouva  bon  que  leldiâs  Comtes  de  Gueldres 
& de  luliers  iroient  devers  l’Empereur  Louis  qui  avoir  efpoulc  la  ficur  de  la 
Royne  d’Angletterre  , à fin  qu’il  conBituat  le  Roy  Eduard  (on  Vicaire  ou 
Lieutenant  en  l'Empire,  avec  ample  commillion  de  recouvrer  les  anciens 
droiâs  d’icelui , & de  réduire  les  places  démembrées  par  les  Princes  ellran- 
gers  à ion  obeilTancc;  parquel  moyen  ilseipcroient  attirer Icsprincipalcs for- 
ces de  l’Allemagne  au  lecours  du  Roy  contre  la  France:  En  fin  les  Comtes 
executerent  fi  hcureulèment  leur  amballàde,  que  l’Empereur  par  fes  lettres 
£/î  ««/II- commanda  à tout  Princes  tant  leculiers  qu’Ecclefiaftiques  d’allifterle  Roy 
»«/  f'icai-  Eduard  à Ion  entreprinlc  ; & pour  donner  plus  de  couleur  à ce  mandement 
rEtnf  irt.  & rendre  l’autorité  du  Roy  pluscelebre , illeconftitua  en  folennellement  ailêm- 
bléc  en  la  ville  de  Confluence  fon  Vicaire  General,  defortequeparcemoicn 
& fa  grande  libéralité  il  acquill  grand  liipport  en  l’Empire.  Les  Comtes  de 
Gueldres  & de  luliers  à leur  retour  prefenterent  au  Roy  les  lettresde  l’Empe- 
reur au  mois  de  Novembre  dudiéf  an  en  la  ville  de  Hercke , ou  à ceftaffêéH’on 
avoir  convoqué  les  Princes  & Seigneurs  de  celle  ligue,  lelquels  tout  le  recog- 
nurent  pour  Vicaire  Impérial, &en  celle  qualité  il  adminillra  droiél  & inlli- 
ce,  & fit  forger  en  la  ville  d’Anvers  certaine  monnoye  d'or  & d’argent  en  la- 
quelle les  effigies  de  l’F.mpereur  avec  la  fienne  elloicnC  exprimées  ; mais 
comme  l’hiver  efloit  à la  main  & que  la  failou  ne  permettoit  d’entrepren- 
dre la  guerre , la  refolution  fut  prinfe  que  pour  l’Ellé  un  chafeun  le  mettroit  en 
équipage,  pendant  quel  tempsIeRoyrctournacn  Anvers,  oulaRoyneacCou- 
cha  d'un  fils  nommé  Lionnel  qui  depuis  lût  Duc  de  Clarcnce. 

Nollrc  Duc  cependant  entretenoit  le  Roy  de  France  comme  s’il  eoll  eu 
volonté  de  moycnner  les  débats,  &}ce(le  fin  avoir  envoyée  à Paris  Leon  de 
Crainhem  Sire  de  Grobbendonck  Chevalier  bien  entendu,  quiallëuralcRoy 
de  la  bonne  intention  de  fon  maillre , lui  monllrant  mefiues  les  lettres  de 
l’Empereur  à lui  eferiptes  en  fiiveur  de  l’Anglois  , mais  en  vérité  le  Doc 
avoir  pour  lors  le  cœur  peu  François , & l'avoit  le  Roy  Eduard  gaigné  par 
grandes  promelTês  comme  il  fçavoit  bien  faire , aufli  voyoit  bien  le  Roy  de 
France  que  le  Duc  lui  fervoit  à plat  couvert,  & parainfi  le  payoit  demeime 
monnoye  ; toutesfois  peu  apres  le  mafque  fut  levé  car  fur  le  printemps  de 
« aS»-  l’an  MCCC.  XXXIX.  le  Roy  Eduard  avec  fes  confédérés  envoyerentdefier 
folennellement  le  Roy  de  France  parleurs  Hérauts  & lettres  ieellées,  les 
defiJ.  XoM.  I.  Ppp  PP  prin- 
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priocipaux  d’iccox  furent  l’Archcvefquc  de  Cologne,  fon  frere  le  Comte  de 
luliers,  le  Comte  de  Gueldrcs,  le  Comte  de  Soillbus  Sire  de  Beaumont,  Ro- 
bert d’Archois,  les  Marquis  de  Braudeubourg&  de  jMcyfen,  Tl«ery  Snc  de 
Fauquemont,  Arnou  de  Ulankenheym  & autres  enboniK  quantité,  qui  tours 
au  moisde  luingpartircut  de  Bruxelles  vers  Nivelle,  (i  delapar\lous& Va- 
lenciennes droid  àCambray,  ou  le  Roy  Eduard  comme  Vicaire  Impcrialmit 
le  ficgc;  fur  ce  que  les  François  avoietit  occupé  celle  ville  avec  les  chaileaux 
de  Creveceur , Alleux  Sk  autres  fortrciTcs  au  Cambrefts  terre  dcTEmpire.  Le 
fixicfuie  iour  noBre  Duc  arriva  en  l’armce  accomp^ué  de  neuf  cents  ktnccs 
& grand  nombre  de  gens  à pied,  & de  la  envoya  particulièrement  dcliei  le 
Roy  Philippe  qui  lors  le  tenoit  à Compeigne  & fufoit  des  apprcAs  pour  la 
defencc  de  les  pays.  Cependant  la  place  lut  tresbicn  dçfcuduc  par  les  allie- 
ges,  qui  monBroient  alTcs  par  leur  contenance  qu'ils  eBoient  rcfolus  de  la 
vendre  cher,  tellement  que  le  Roy  Eduard  commença  à s’ennuyer , aiant 
plus  à cœur  la  conqucBc  de  la  France  que  la  rcBauration  des  places  de  l'Empi- 
re ; par  ou  fans  plus  marchander  le  liège  Bit  levé,  & alla  le  Roy  loger  en 
rAboaye  du  Mont  S. Martin,  & noBre  Duc  en  celle  de  Vaucelles,dcia  le 
lendemain  entra  toute  l’armée  dans  la  France,  mais  IcsComtes  d’Haynauc 
& de  Namur  prindrent  congé  & retournèrent,  dilànts  qu’ils  avoient  lèrvi  te 
Roy , pour  remettre  les  choies  dcl'Empirc  dont  ilcBoient  vallâls,  ains  qu’ils 
n’avoient  rien  demeller  avec  le  Roy  de  France  ; l’Anglois  admit  aucune- 
ment les  exeufes  du  Comte  d’Haynaut  Ibn  iKaufrcrc  & du  Comte  de  Namur 
& marcha  toufiours  avant  brullant  & ravageant  tout  le  pays  làus  crpigner 
CloiBres  ni  Abbayes  iufqucs  fur  la  rivière  Üife  ou  l'on  lit  quelque  halte.  Le 
Roi  Philippe  venant  rencontrer  l'on  ennemi  paBâ  ladiâe  riviere  8c  eBoienc 
les  deux  armées  aBes  proches  entre  VironfolTc  & la  Flamengeric,  par  ouïes 
uoBres  tiendrent  conleil  fur  ce  qu’il  eBoit  à faire  ; noBre  Duc  qui  plus  d’au- 
thorité  Sc  expérience  avoit  fut  d’advis  que  puis  que  les  denx  Roys  eBoienc  û 
près  l’un  de  l’autre  il  convenoit  à l’Anglois  comme  aggielleur  d’envoier  un 
héraut  au  Roy  Philippe  lui  demander  iour  de  bataille,  ce  qu'aulïï  fut  ainli 
exccùté  , & fut  le  jour  alTignc  fur  un  vendredi  XVI.  iour  du  mois  d’AouB  , 
mais  le  Roy  Philippe  euB  bien  meilleur  confeil,  car  il  repallâ  liibitcment  la 
diéle  rivière  , voulant  attendre  fon  ennemi  plus  avant  dans  la  France,  & 
certes  il  eB  bien  vrai  Icmblabic  qu’il  avoit  quelque  intelligence  en  l’armée 
des  Anglois,  ou  pluBeurss’enuioient  & ne  dcfiroicnt  quedecombatre,  iu- 
geants  qu’apres  la  viûoirc  tout  le  pays  dcracuteroit  pour  proye  de  lem- 
convoitilc.  Plulieurs  blafment  le  Roi  Philippe  de  ce  lôodain  change- 
ment & retraiéle  comme  peu  gcuereulè,  coutesfoisles  mieux  advifés  doivent 
louer  là  prudence,  de  n’avoir  voulu  mettre  la  perte  de  Ibn  Royaume,àl’ha- 
làrd  d’une  bataille, & làns  coup  fetir  avoir  defaiél  les  grandes  forces  de  Ion 
ennemi;  car  tout  ceBc  machine  & grand  appareil  alla  en  fumée,  & retourna 
le  Roy  Eduard  avec  noBre  Duc  à Broxeyes  , oudenouveaul’on  print  coiiièil 
pour  recommencer  la  guerre  avec  meilleurs  addres.  lacquesd’Artveldc  Capi- 
taine ou  chef  des  Flamans  (qui  lors  eBoient  en  manvais  melhaee  avec  leur 
Comte)  fc  trouva  à CeBc  aBemblcc,  qui  conlcilla  au  Roy  Eduard  de  prendre 
titre  de  Roy  de  France  avec  le  blafon  des  fleurs  de  iis,  promettant  quefoubs 
pretext  de  lêrvir  fon  fonveraiu  Seigneur  contre  Philippe  ufurpateur  de  la 
couronne,  il  meneroit  une  tresbclle  armée  de  Flamans  a fon  fccour;  : lapra- 
âique  fut  trouve  bonne  par  l’ Anglois,  qui  pour  attacher  plus  fermement  les 
Flamans  à fa  corde  & les  aflurct  de  Ibn  amitié  alla  avec  noBre  DucàGand, 
ou  il  leur  fit  grandes  promcBcs , 3c  pour  leur  alfeurancs  traicla  une  bien 
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eftroiâe  contL-dcration  entre  eux  & noftre  Duc  & fes  pays , par  laquelle  fut  Ji- as  • 
CfftJc-  Btabant  & le  Comte  de  Flandres  « leurs  bonnes  villes, 

r«”oIr  « & fubieâs  des  deux  collés  aniftcroienc  l’un  à l’autre  eu  leurs  guerres  toutes 
trr  Hra.  & quantes  fois  qu’ils  en  lcroicnc  requis  & à leurs  propres  dofjxjiis . fauf  tant 
que  l’armée  auxiliaire  pouroit  prendre  raifonnablemeirt  le  fourage 
pour  lischevaux.  Q.ucl’un  ne  pourat  cutreprendre  ou  mouvoir  guerre  oflfen-  Chorut 
fiveàquicefiit  lanspreallüble  conicntement  de  l’autre,  nefut  pour  la  defên- 
cede  fon  pays.  Que  l’une  partiefaus  l’adveu  de  l’autre  nepourat  traiâerpaix 
ou  accord  de  guerre  commencée.  Le  Duc  & le  Comte  dévoient  prendre 
réciproquement  en  leur  particulière  proteétion  & lâuvegarde  les  fubieéls 
fun  de  l’autre,  comme  aurti  touts  marchands  cllrangcrs  avec  leurs  biens  & 
marchandifes  allants  valants  & paflànts  par  leurs  pays.  Que  l’on  fcroit  for- 
gerunemonnoye  laquelle auroitconrs  es  dcux|>ays,  fans  qu’on  la  peut  chan- 
gerne  fut  de  commun  adveu;  s’il  advint  qu’entre  les  deux  Princes  ou  leurs 
fubiciSs  s’cfmeut  quelque  débat,  l’on  ne  pouroit  procéder  par  voyc  de  fàiél 
ains  ils  fe  devroient  remettre  au  dire  de  dix  hommes,  feavoir  eft  deux  con- 
iêiltias  de  chafque  Prince  & fix  EIchevins  ce  députés  des  bonnes  villes  de 
Lovain,  Bruxelles,  Anvers,  Gand,  Bruges  & Ipre,  Icfquels  fè dévoient ioin- 
dre  en  une  deldiélcs  villes  plus  prochaine  du  lieu  ou  le  grief  lèroit  arrive,  & 
ne  pouroient  s’en  dejxirtir  avant  que  le  dilTcrend  futterminc  en  amiable.  Que 
les  deux  Princes  ni  leur  bonnes  villes  ne  pouroient  procéder  l’un  contre 
l’autre  par  arrclV,  rctorfion  ou  autrement  en  quel  cas  que  ce  fut,  ni  faire 
choie  par  ou  le  commun  commerce  peut  dire  empelché.  Si  l’un  deldiéls  Prin- 
ces contrevint  à celle  confédération  & aux  articles  fbldiôs  , les  liibieéls  du 
contrevant  fcroieiit  tenus  d’allillcr  celui  qui  la  maintiendroit , jutqucs  à la 
réparation:  & fiquelque  particulière  ville  n’entretint  ce  que  defTus,  les  deux 
Princes  avec  les  autres  villes  devroient  contraindre  telle  ville  à robfervatioD 
defdi<fts  articles  par  telle  voye  que  mieux  ils  trouveroient  convenir  pour  le 
bien  commun.  Et  <à  fin  que  cefle  confédération  fut  entretenuë  en  vigeur, 
lefdiâs  Princes  dévoient  faire  ioindre  leurs  députés  avec  ceux  des  bonnes 
villes  pour  entendre  aux  affaires  & occurences  qui  le  pouroient  offrir  trois 
fois  par  an,  à feavoir  quatorfe  iours  apres  la  Chandeleur  en  la  ville  de  Gand , 
quatorfè  iours  apres  la  S.  lean  à Bruxelles,  & quatorfe  iours  apres  fa  Touts- 
Sainéls  à Alofl.  Pcndantqu’on  elloit  empelché  à conclure  cefte  befbgne  le 
Comte  de  Flandre  arriva  à Gand  envoyé  par  le  Roy  Philippe  pour  empef- 
cher  les  traiélées  qui  le  fàifoient  en  faveur  de  l’Anglois,  mais  trouvant  celle 
confédération  ia  arrellée&  le  peuple  entièrement  porté  à cela,  il  s’accom- 
moda au  temps  & l’approUva  quoi  que  contre  coeur  & volonté,  & en  fui- 
te de  ce  les  kttres  en  furent  depefehées  en  ladide  ville  de  Gand  le  III.  de 
Décembre andiél  an  MCCC.  XXXIX.  leellécsdn  Duc&duComte&dc 
leurs  principales  villes,  feavoir  efl  de  Brabant  Lovain , Bruxelles,  Anvers, 
Boillcduc,  'Thillemont  & Leenwe,  & d’Arnou  Abbé  de  Gemblours  au  nom 
de  la  ville  de  Nivelle  pour  n’avoir  leur  leel  propre;  & de  Flandre  Gand, 

Bruges,  Ipre,  Courtray,  Audenaerde,  Alofl  & Gerard-mont,  & avec  cede 
quarante  nobles  de  chafque  collé , Iciqueis  furent  de  Brabant,  Otton  Sire  de 
Cuyek,  Willaume  Sire  de  Home  & de  Gaesbeke,  Thomas  de  Dicll  Sire  de 

Zeelem,  Willaumc  Sire  de  WcfemaeleMarelchal  de  Brabant,  Willaume  de 

Duvenvorde  Sire  d’Oiflcrhont , lean  Sire  de  Rotfclaer  Sencfchal  de  Brabant, 

Ican  de  Los  Sire  d’Agimont  & de  Walhain,  Henry  Berthout  Sire  deDuflfle, 
lean  Sire  de  LecfdaleChallelainde  Braxelles,  Willaume  SircdeBocflel,Iean 
Sire  de  SombrcITe , lean  de  Cuyek  Sire  de  Hoochflraten,  Louis  Sire  de  Die- 
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J » AN  3.  pcnbcke,  Thicry  de  Walcourt  Marcfclial  de  Hayiiaut,  Henry  de  Walcoan 
Duc.  SiredeFaverchines,  Loui.<:deBcrlaerSire  de  Heimoiic,  Gilles  de  Qjiaderebbe 
SiredeBierge,  ArnoudcHcllebekc,  IcanPijlyler,  leandeKersbcke, Hermaa 
van  Os;  Louisde  le  Borch  Receveur  de  Brabant,  lean  de  Meldcrt,  Ican  Pul- 
leman  Drodàrdde  Brabant,  Ican  de  Winegem,  Daniel  de  Bouchout , Henry 
de  Boutershem,  Henry  de  Walhain,  Ralle  de  Grès  Sire  de  Lintre,  Goiuin 
Sire  de  Goetfcncourt,  Iwain  de  Mcldert,  Arnou  de  le  Wijere,  Willaume 
vandenBoflehe , Gerardde  Vorlèlaer  Vicomte  de  ludogne,  Ican  d'Immcrlele. 
Goliasde  Vilvorde  Vtenhove,  Ican  de  Crainhem,  lean  de  Scoenhove,  Char- 
Icsdc  le  Rivière,  & Wouthicr  de  Melin  Chevaliers.  Et  du  codé  de  Flandre, 

Henry dcFlandreSirc  de  Ninhove,  Philippe  Sire  d'Axele,  Simon  de  Mirabel 
SiredcPirewcys,  Gérard  Sire  de  RalTcgein  Sc  de  Lens,  RalTc  deGavere  Sire 
de  Hcremcis , Arnou  de  Gavere  Sire  d’El'cornaix , lean  de  Gruthulc  Sire  d’Aa, 

Rogicr  Brilctcllc  Sire  de  Brijxcm,  Ic.in  d’Axele,  Olivier  Sire  dePoucque, 
WillaumedcNcvele,  Goliiindcle  Mocrc,Wulfard de Giftelc l’oncle,  Gérard 
de  RalTegcm  Sire  de  Crainhem,  Gérard  de  Houtere  Vicomte  d’ipre,  Ican  de 
Balleul,  EuftacePalcharis,  Rogicr  de  Lichtcrveidc,  Sohier  de Drongene  Sire 
deMclle,  Gérard  dcGillclc,  Daniel  de  Roesbeke,  Rogicr  Brifetcdc,  Simon 
de  le  Maclllcde,  Rogicr  de  Vaernewijek , Gérard  de  Moerfcke,  Willaume  de 
. Straeten , lean  de  Poclvocrdc . Ican  de  Mamiliics.  RaflTc  d’Erpe  Chevaliers,  Ican 
d’Aishove,  Gisbert  de  Leeuwergem,  Gérard  de  Mamilnes,  Daniel  de  Dron- 
gene, Ican  dcHcrIcle,  IcandclcMocrc,  ArnouBcrnage,  IcandeHontsbekc, 

Louis deMoerkerke , Huguc  de  Stcclaut  & IcandeLokernc EIcuiers.  Et  cn- 
Mmsir.  fuite  de  celle  confédération  le  Duc  fit  forger  certaine  monnoye  en  bqucllc 
d’un  collé  y avoit  les  armes  de  Brabant  avec  celle  iufeription  loamus  Dux 
BraboHÜæ  ôc  de  l’autre  collé  Gandavum  comme  auflî  fit  le  Comte  avec  les 
inlcriptions  Luduicus  Cernes  Flandr  'ue  & Lovanium. 

En  celle  melme  année  Thicry  Comte  de  Los  & de  Chiny  Sire  de  Heyns-  P"*^' 
berge  & de  Blankenberge  par  lès  lettres  données  icudi  apres  la  S.  Marc 
XXIX.  d’Avrildefon  propre  mouvement  céda  & tranfporta  à nollre  Duc  & 
à les  fuccellèurs  Ducs  de  Brabant  toute  l’AdvoUeric  que  lui  competoit  en  la 
AJyierit  jg  Li^c,  ainfi  que  lui  & lès  predccellèurs  les  Comtes  de  Los  l’avoient- 
poffede  en  Franc  Si  libre  alleu.  Si  donna  plain  pouvoir  à certaines  perfon- 
ncspourenfonnoracomparoiflre  devant  EIchevins  de  ladiâe  Cité,  Si  illcc 
lui  ^sheriter  de  ladiéle  AdvoUerie,  Si  en  adhcriter  lediél  Duc  à fon  profiâ 
& celui  de  fes  fuccefleurs  à perpétuité. 

Renaud  Duc  de  Gueldres  Si  Comte  de  Sutphcnc  par  lès  lettres  données  à Pmna 
Bruxelles  vendredi  apres  la  Nativité  de  nollre  Dame  en  Septembre  dudiâ  an  ' '*■ 
Tii<li.  MCCC.  XXXIX.  déclaré  qu’en  conformité  de  l’arbitrage  prononcé  par  le 
Roy  de  France  l’an  MCCC.  XXXIV.  il  avoit  traufporté  à nollre  Duc 
JtM.  (qu’il  nomme  Haut&  Noble  Prince)  les  terres  de  Outbeufdcn,  Vliemen, 

Ontieiff-  Hcdichufen  8t  Engclen  avec  les  Seigneuries,  rentes  Si  toutes  autres  appane- 
(é’mn.  nanccs,  par  forme  diefehange  pour  la  ville  Si  terres  de  Ticlt,  Santwijck  Sc 
Hiütht-  Herwerden , que  lèmblablemcnt  le  Duc  lui  at  mis  en  mains  Si  cédé,  le  tout 
félon  l’ordonnance  Si  priféc  faiâc  par  Otton  Sire  de  Cuyek  comme  Ibuveraiu 
jygg  cedefigné  par  lelÜiâs  DucSi Comte. 

CommeceuxdeMalinesmouvoicntdifficulté  pour  fuivre  l’armée  de  nollre  Cieruitk 
Duc  aux  guerres  contre  la  France  de  qui  le  Comte  de  Flandrcstenoitle  parti,  Brtiau. 
Iqdiél  Duc  par  fes  lettres  données  à Bruxelles  icudi  apres  l’Annonciation  de 
U4a  Jlil  >'0*1'''  Dameaudiâan  MCCC.  XXXIX.  leur  aficura  Si  promit  toute  pro- 
Km  tcélionSidcfence  contreunchafcundurantleldidlesguerres. 
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Le  Roy  Eduard  ayant  attiré  à fbn  parti  Jacques  d’Artvelde  avec  autres  Teak  3.' 
principaux  jchcf  des  Klamans  partit  d’Anvers  au  mois  de  Novembre  dudiâ 
an  avec  une  belle  flotte,  & pafla  en  Angleterre  pour  traiéber  nouvelle  provi- 
fions,  ayant  laiflc  laRoyne  à Gand,  ou  pendant  fon  feiour  elle  accoucha 
d’un  fils  qui  fut  nommé  Jean  de  Gand  & devint  apres  Duc  dcLancaflrc. 

Combien  que  le  Comte  d’Haynaut  n’avoit  voulu  fùivre  le  Roy  Eduard  à fnifa-di 
l’entrée  de  la  France , toutesfois  efloit  le  Roy  Philippe  affés  informé  qu’il  Oùurt- 
fàvoriloit  Je  parti  de  l’Anglois  fon  beaufrere , particulièrement  par  les  me- 
nées  du  Sire  de  Beaumont  ion  oncle,  qui  efloit  ennemi  ouvert  des  François 
Le  Comte  à caufe  qu’ils  lui  avoient  quitté  fa  Comté  de  Soiflbns  & autre  revenu  qu’il 
eCHtymttti  avoit  en  France  , & paraiufi  avoir  lediâ  Roy  Philippe  faiift’  pourvoir  de 
^4»7f  ^ d’armes  les  places  frontières  de  l’Haynaut,  de  quoi  le  Sire  de  Beau- 
mont print  occafîon  de  perfuader  au  Comte  fbn  nepveu  , que  le  Roi  avoit 
volonté  d’attenter  fur  fbn  pays  comme  aufli  il  fit  peu  apres,  car  ceux  de  la 
garnifon  de  Cambray  vindrent  ceft  hiver  beufler  Happrj  &autres  places  , ce 
que  fût  caufe  que  ledidle  Comte  fit  aufli-tofl  dénoncer  la  guerre  au  Fran- 
çois, par  un  cartel  qu’il  envoia  par  l’Abbé  de  Crefpin  , & fur  le  commen- 
cernent  de  l’an  MCCC.  XL.  il  fc  mit  en  campagne  en  compagnie  de  fbn- 
diél oncle,  de  Thiery  Sire  deFauquemont,  dcHenrydeHouialife& autrifs 
Seigneurs  de  fbn  pays,  print  lavilled’Aubeton  en  TirafchcSc  brufla quelques 
villages  aux  environs.  lean  Duc  de  Normandie  fils  aifnc  de  France  d’autre 
colle  incontinent  apres  les  Pafques  entra  avec  belle  armée  dans  l’Haynaut, 
accompagné  de  Gauthier  Duc  d’ Athènes,  Raoul  Comtcd’Eu  Conneflable  de' 

France  & autre  grande  nobleffe,  & brufla  iulques  au  Quelhoy  , voir  lediél 
Efcniem-  Coimcftablc  fit  lommer  la  ville  de  Valencienes par  lettre,  s’advancant  pour 
vre  fr'mi.  laforccr,  mais  ayants  cllé  rcpouffés.ils  prindrentic  Chaflcaud’Efcandeuvre 
près  Cambray,  & mirent  le  fiegeà  celui  de  Thun-rEvefquealîïsIùtl’Efcaüt 
Thmm'ef-  plîce  que  Wauthier  Sire  de  Manny  avoit  prins  & bien  fortifié  8c  le  tenoiC 
fiegdfj  pour  le  Roy  d’Angleterre.  Le  Comte  d’Haynaut  refblut  de  lècourir  les 
jeeemm.  jflîegjs  & aflcmbla  bonne  armée  de  fbn  pays,  en  laquelle  fe  trouvèrent  le 
Sire  de  Beaumont  fbn  oncle,  Wauthier  Sired’Engicn , Gérard ’Sire  de Wer- 
chin  Sencfchal  d’Haynaut,  Hugüe  Sire  d’Antoing , Michiel  Sire  de  Ligne , 

Ican  Sire  de  Barbanlbn , Gérard  de  Raflegem  Sire  de  Lens , Willaume  Sire 
de  Bailloeil, Gérard  d’Engien  Sire  de  Havrech  Chaflelain  de  Mons  , Robert 
SiredcMointigny , Thiery  de  Walcourt  Sire d’AaMarelchal d’Haynaut,  lean 
Sire  de  la  Hamaidc , Gérard  de  lauche  Sire  de  Gomignies,  Werry  d’An- 
toing Sire  de  Brifeul,  Baudry  Sire  de  Royfin,  Oflon  Sire  de  Trafignies&de 
Silly,  Simon  Sire  de  Lalaing,  Willaumede  lauche  Sire  de  Maflaing,  les  Si- 
res de  Marbais,Sart,  Warigny  , Bcaurieu,Se  prefqne  toute  la  nobleffe  d’Hay- 
nant  & partie  de  celle  d’Hollande,  & vint  celle  belle  armée  loger  i Navd 
pardeça  l’Elcaut  à une  demie  lieUe  de  Thun  , ou  fe  vint  ioindre  Willaume 
Comte  de  Namur  menant  deux  cents  lances  : noflre  Duc  y vint  anffi  aveefix 
cents  lances  & encor  apres  le  Duc  de  Gucidres , le  Comte  des  Monts , le  Sire 
de  Fanquemont  & quantité  d’autres  des  quartiers  du  Rhin  & Weflphalic  , & • 

finalement  y arriva  lacques  d’Artveldc  accompagné  comme  diét  Froifârd  de 
ibixante  mille  Flamans*  dé  fbrte  que  l’armée  du  Comte  d’Haynaut  efloit 
irelgrande.  Le  Roy  de  France  renfbrcoit  auffi  les  troupes  de  fon  fils  par  des 
nouvelles  troupes  & à la  fin  il  y vint  aulîi  en’perfonne  tellement  que  des 
deux  collés  il  y avoit  grandes  forces&  tout  bien  refblut  de  combattre,  mais 
la  Riviere  l’Efcaut  les  empefehoit  & divifoit  les  deux  armées.  Le  Comte 
d’Haynautfit  par  deux  fois  requérir  au  Duc  de  Normandie  iour  de  bataille 
Tom.  I.  Q.*!*!  qq  «nais 
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mais  le  Duc  refpondit  qu’il  n’eftoit  encor  à ce  délibéré , par  ou  le  Comte 
propolâ  Ion  intention  aux  Princes  & Seigneurs  de  Ibn  armée , demandant 
leur  confeil  & relblucion  : noftre  Duc  ( comme  plus  grand  de  l’ofte  diéè  Froi- 
fàrd.)  parla  premier  dilant  qu'il  n’eftoit  d’advis  que  l’on  iroit  paiTcr  l’Efcaut 
pour  combattre  le  François,  par  ce  qu’il  Icavoic  de  certain, que  le  Roi  d’An- 
gleterre devoit  arriver  dans  peu  à qui  touts  avoient  promis  airiftence,&  puis 
qu’il  eftoit  chef  de  celle  guerre,  que  l’on  ne  fc  devoit  mettre  à l’halard  d’u- 
ne bataille  lâns  Ton  conleil  & adveu.  Ce  confeil  fut  trouvé  bon  par  la  plus- 
part  des  Princes,  dcenfuite  de  icelui  fut  le  Chafteau  de  Thun  renforcé  de 
gens  d’armes  &c  bien  pourveu  de  toutes  choies  nccellàircs.  Cependant  pref, 
que  au  merme  temps  les  nouvelles  viodrent  que  le  iour  de  S.  Ican  Baptiilc  le 
Roy  Eduard  eftoit  arrive  à Gand  , ayant  obtenu  une  notable  viéloirc  par 
mer  àlbn  abbord  près  l’Efclufe,  par  ou  le  Comte  d’Haynaut  fe  retira  avec  ibn 
armée  & fèftoia  grandement  les  Princes  & Seigneurs  qui  l’eftoient  venu 
fccourir  en  cefte  occafion,  & au  départ  fut  conclu  entre  eux,  & arreftéqne 
touts  fe  trouveroienfdans  dix  iours  à Gand  pour  traider  avec  le  Roy  d’An- 
gleterre, mais  cefte  reiblution  fut  changée,  & fe  fit  l’allcmblée  à Vilvorde 
près  Bruxelles,  ou  ledi<ft  Roy  fe  prelènta  comme  aufli  noftre  Duc , les  Mar- 
quis de  Brandenbourg,  de  Mcyfen  & de  luliers,  le  Duc  de  Gucldres  , les 
Comtes  d’Haynaut,  des  Monts  & de  Namur  les  Sires  de  Beaumont,  dC 
Fauquemont  & anfres,  avec  les  députés  des  villes  de  Brabant  & de  Flandre^ 
& illec  fut  renouvellée  la  confédération  entre  les  Brabançons  & Flamans  ^ 
en  la  quelle  entrèrent  aufti  le  Comte  d’Haynaut  & les  bonnes  villes  de  Iba 
pays,  & furent  fur  ce  defpelchécs  lettres  au  mois  de  luillet  dudiâanMCCC. 
XL.  & les  ferments  fe  firent  en  mains  du  Roy  d’Angleterre,  qui  fût  conftitné 
coulèrvateur  de  ladiéle  confédération  : S:  fut  arrefté  entre  les  Princes  la 
prcicnts,  que  pour  le  iour  de  la  M;^dalcinc  lors  prochaine  l’on  mettroitle 
fiege  i la  ville  de  Toumay , en  fuite  de  quoi  le  melme  iour  le  Roy  d’Angle- 
terre vint  loger  devant  la  porte  de  S.  Martin,  âiant  en  fon  armée  fept  Com- 
tes Anglois,  huiél  Prélats  vingt  & huiâ  Barons , deux  cents  Chevaliers, 
quatre  mille  hommes  d’armes,  & neuf  mille  archers,  fans  les  piétons,  petS 
aptes  y arriva  noftre  Duc  menant  bien  vingt  mille  hommes  avec  la  fleur  de 
lânoblcflc  de  fes  pays,  & fe  logea  aux  Pontaries  contre  l’Elcaut  : leComte 
d’Haynaut  fêlogea  entre  le  Roy  & le  Duc.  lacques  d’Artveldc  avec  environ 
quarante  mille  Flamans  euft  fbn  quartier  à la  porte  Saindle  Fontaine.  Le 
Duc  de  Gueldres  avec  les  Marquis  de  luliers  de  Brandenbourg  &de  Mey- 
fen,  les  Comte  des  Monts,  de  Salmeen  Ardenne,  les  Seigneursde  Fauque- 
mont,  de  Blanckenheym  & autres  Allemans  furent  logés  vers  d’Haynaut  ; 
tellement  que  ladiéle  ville  fût  aftlegée  & afTaillie  de  touts  coftés , mais  le 
Roy  de  France  y avoir  mis  bonne  provifion  pour  la  dcfênce,  & y eftoienc 
entrés  le  Comte  d’Eu  Conncftable,  le  Comte  de  Gnines  fon  fils,  avec  la 
principale  noMcflc  de  France,  qui  firent  tresbien  leur  devoir.  Le  fiege  fût 
continué  onfe  femaines  moins  trois  iours,  au  bout  delquel les  lenne  de  Valois 
ComtefTe  doOariere  d’Haynaut,  religieufe  de  l’ordre  de  Cifteaux  à Fonte- 
nclle,  fbeur  du  Roy  de  France,&bcllemere  du  Roy  d’ Angleterre, traiéla  fî 
bien  entre  les  parties  par  l’entremifc  de  Louis  d’AgimontSiredeNeùfchaftel, 
' que  l’on  fit  une  aflemblée  en  certaine  chapelle  aux  champs,  ou  de  la  part  du 
Roy  de  France  le  trouvèrent  le  Roy  de  Boheme,-  Charles Comted’ Alençon; 
AdolfEvcIquedeLicge, Louis  Comte  de  Flandre  & Ican  Comte  d’Armignac, 
pour  le  Roy  d’Angleterre  y furent  noftre  Duc  l’EvcIque  de  Licolne,  le  Duc 
de  Gucldres,  le  Marquis  de  luliers  & leandeHaynaut  Sire  dcBeaumont,lef’ 
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quels  par  les  diligentes  pourfuites  de  la  dide  lenne  de  Valois  le  troifiefine 
iour  arreltcrenc  une  treve  pour  ùu  an,  laquelle  depuis  fut  prolonguée  encor 
pour  deux  ans  par  autre  traiâé  faiâ  à Arras. 

Eu  l’an  MC  CC.  XLl.  le  Que  donna  à .Henry  d’Ilènberg  Chevalier  cinc 
cents  livres  noirs  Tournois,  pour  Ictqucis  Icditlt  Henry  alligna  au  Duc  une 
reucede  cinquante  dcfdidics  livres  lut  lès  biens  allodials , Icavoir  cftlur  la 
nioièlié  du  Challcau  d’llcnberg,&  le  tiers  de  la  iuftice  haute  & baflè  dudiâ 
Challcau,  auquel  apparcicnent  dix  6t  huiâ  villages:  laquelle  rente  lediA 
Henry  & fes  hoirs  tiendront  en  hef  du  Duc  & les  fucccdcurs,  & G ledid 
d'ilenberg  ou  lès  hoirs  vindrent  à moUvoir  guerre  au  Duc , ils  perdroient 
leldièts  biens  allodials , de  quoi  il  donna  fes  lettres  à üruxelles  le  X X V 1 1 1. 
de  Février  de  l’an  fuidift. 

Xhiery  Comte  de  Los  & de  Chiny  Sirfc  de  Heynsberge  8cdc  Blankenber- 
gepar  les  lettres  donnéesen  l’Abbaye  deTongerlo  en  l’an  MCCC.  XLIII. 
le  XVII.  de  May  promit  à nolire  Duc  qu’il  ne  vendrat  ou  engagerat  en 
aucune  façon  là  Comté  de  Los  & autres  biens  qu’il  tient  de  l’Eglilè  de  Liè- 
ge fans  fon  Iceu  ni  adveu,  & avec  cela  tranlpotta  en  les  mains  la  mailon  de 
Daelcnbrocck  avec  les  appartenances,  £t  le  Duc  rendit  la’diâe  mailon,  avec 
tout  l’alleu  & le  village  de  HerkenboGche  & route  la  iuftice  haute  & baflè 
& les  rentes  y appartenances , pour  eftre  tenue  en  Gcf  & à hommage  par 
lediâ  Comte  comme  mamboir  des  enfants  de  lean  de  Heynsberge  Sire  de 
Daicnbroeck  iadis  fon  frere,  & promit  le  Duc  de  deflendre  ladièle  maifon 
& biens  contre  un  chalcuu , tout  ainfi  comme  un  Seigneur  cft  tenu  de  faire 
aux  biens  de  lès  vaflàls. 

Encre  noflrc  Duc  & Willaume  Comte  de  Namur  Gît  encor  en  laditfte 
année  MCCC.  XLIII.  iourderAfeenGon  traiâé  certaine  convenance,  par 
laquelle  ils  promirent  réciproquement  l’on  à l’autre  lupporc  & afliftence 
contre  l’Eveique  de  Liege,  & avec  ce  remit  lediâ  Comte  en  mains  du  Duc 
tout  le  droiéf  qu’il  avoic  réclamé  en  la  terre  d’Aylcau,  G avant  que  Baudewin 
d'Ayfean  iadis  l’a  voit  tenu  & queftion  encreeuxenavoitefté,  à condition  que 
G le  Duc  trouvoic  en  temps  advenir  que  le  Comte  y avoit  en  vérité  quelque 
droiâ qu’il  lui  en  devrat  laiflèrla  ioUiflànce. 

L’Eveique  de  Liege  eftoit  envers  ce  temps  entré  eu  querelle  avec  ceux  de 
la  ville  de  Huy  fur  la  valeur  de  la  monnoye  & autres  différences,  & vérita- 
blement l’EvcIque  au  lieu  de  modérer  fes  placcarts  les  traiâoit  afles  rude- 
ment, ccquelesdonna  occafion  qu’ils  envoyèrent  devers  noftre  Duc  cinquan- 
te perfonnes  pour  demander  fon  fupport  contre  lediél  Evelque  (qu’ils  Ica- 
voient  d’ailleurs  eftre  en  mauvais  meln^e  avec  lui)  & lui  prefenterent  de 
mettre  leur  chafteau  en  fes  mains  avec  une  fomme  de  quarante  mille  efeus, 
l’Evcfqueftit  afles  troublédecefte  refolution  & convoqua  en  toute  diligence 
les  eftatsdefespays  demandant  leur  afliftence  en  un  cas  G dangereux,  maisde 
jar  les  Nobles  lui  Gît  relpondu , qu’ils  ne  le  pouvoient  aflifter  s’il  né  donnoit 
a Comté  de  Los  en  Gef  au  Sire  de  Heynsberge,  adiouftant  que  G âinfi  il  ne 
le  &ifoit  i!  lèroit  à craindre  que  le  Sire  de  Heynsberge  fé  ioindroit  au  Duc 
de  Brabant&  à ceux  de  Hny , ce  qn’eftant  ils  lèroicnt  mefmes  contraints  de 

{)rendre  les  armes  en  fa  faveur,  félon  la  ligue  qu’ils  avoient  traitée  avec 
ui:  de  laquelle  rcfponfe  l’Eveique  fut  tout  confterne,  & ne  fachantparqucl 
bout  commencer  il  s’advifa  d’envoier  devers  noftre  Duc  une  bien  graticulè 
ambaflàde,  par  laquelle  il  lui  requerroit  de  n’embrafler  G promptement  la 
querelle  de  ceux  de  Huy,  l’alTeurant  qu’en  peu  de  iours  il  trouveroit  moien 
pour  lui  donner  toute  fatis&tion  lûr  les  querelles  qu’il  y avoit  entre  eux. 
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Cependant  arrivai  Lii^e  iour  de  Pcntecofte  de  l’an  MCCC.  XLIII.  le 
Comte  d'Hayuaut  & peu  apres  encor  Adolf  Comte  de  la  Marck  nepveu  de 
i’Eveique  & Adolf  Comte  des  Monts  fon  coufin  germain  ; qui  traiâcrent  li 
bien  entre  les  parties)  que  tout  le  débat  fut  remis  au  dire  & ordonnance  du- 
didl Comte d’Haynaut  &duSire  de  Beaumont  fon  oncle,  lelquels  finalement 
moyennerent  une  paix  encre  nollre  Duc  & ceux  de  Huy  d’une  part,  & l’E- 
vclquc  d’autre  par  leurs  lettres  du  V 1 1 1.  d’Aoufl:  dudiâ  an,  par  laquelle  fut 
confirmceclapaix  traidlce  ci-devant  à Haficlc  eu  l’an  MCCC.  XXX  Vil  I. 
par  l’Archevelquc  de  Cologne  &lediâ  Comte  d’Hayuaut,  & furent  modérés 
pluficurspoinéts  & difficultés  efincucs  entre  le  Duc  & l’Evclque,  & avec  ce 
fut  de  nouveau  ordonné,  que  la  Comte  de  Los  demeureroic  au  Sire  de  Heins- 
berge  làuf  l'hommage  à l’Evelque. 

Encor  en  icelle  année  MCCC.  XLIII.  le  III.  de  Septembre  le  Duc  af- 
ligna  à Ican  Comte  de  Caticnelleboge  en  augmentation  de  ion  fief  une  rente 
de  deux  cents  livres  noirs  Tournois  fur  les  revenus  de  la  ville  de  Maeflrlcht, 
laquelle  rente  le  Duc  pouvoit  rachapter  parmi  la  fbmme  de  deux  mille  li- 
vres, & pour  icelle  & pour  une  autre  rente  de  deux  cents  livres  afTiguée  fur  la 
recepte  de  Bruxelles  lediâ  Comte  rapporta  en  mains  du  Duc  Ion  Cnafieau  de 
Stadeck  gclijck  half  ficué  outre  le  Rhin,  & le  print  de  lui  en  fief  tout  ainfi 
comme  ci-devant  en  l’an  MCC.  XCII.  Everard  Comte  de  Caticnelleboge 
l’avoit  prins  à hommage. 

L’Empereur  Louispar  lettresdonncesau  Chafleaude  Furllcnberge  XV.  de  CbtruiJi 
' Septembre  de  l’au  MCCC.  XLIII.  fuidiét  ordonna  bien  cxprciTèmcnt  à 
l’Abbcflc,  Doyenne  & Chapitre  de  l’Eglilè  de  S.  Gertrude  à Nivelle  de  rc- 
coguoiftrcnoflrcDucpourleurvrai  & légitime  Seigneur  au  temporel,  & que 
l'AbbcfIcqui  pour  le  temps  feroit,  aurait  à prendre  de  lui  les  droiâc  de  régale 
& toute  iurifdidlion  temporelle.  , 

Ican  diâ  Comte  de  Megen  & Willaume  Ton  fils  aifiie  par  leurs  lettres  Prenvtt 
données  à Lovain  lundi  apres  les  Rois  de  l’an  MCCC.  XLIII.  ftil  de  ^'^  ***°- 
Cambray , rccognurent  que  leur  Chafteau  8t  Bourg  de  Megen  cftoit  mouvant 
du  Duc  de  Brabant  comme  là  maifon  ouverte  , pour  s’eu  (ervir  contre  un 
cliafcun,  dequoi  furent  tcfmoins  Ican  de  Wijtvlict  Sire  de  Blacfvelt , Gilles 
de  QuadcrcbbeSiredcBicrgc,  Ican  de  Bouchout,  Ican  d’Immcrrcle& Daniel 
de  Crainhem  parents  & amis  dudi(2  Sire  de  Megen  & hommes  de  fief 
du  Duc. 

Le  Duc  afiigna  encor  en  l’an  MCCC.  XLIV.  Icdixicfinc  de  luing  à Adolf  Pretw 
Comte  de  la  Marck  en  augmentation  du  fief  qu’il  tient  de  lui  une  rente  de  f**- ‘hi- 
deux cents  livres  noirs  Tournois  fur  la  recepte  de  fa  ville  de  Licrc,  rachapta- 
blc  parmi  la  fomme  de  deux  mille  dcldiâes  livres  pour  Icllmclles  en  tel  cas 
lediâ  Comte  devrat  affigner  an  Duc  une  Icmblable  rente  fur  fes  biens  allô- 
dials,  qu’il  ferat  tenu  de  tenir  à hommage. 

Au  mcfmc  an  le  Duc  donna  en  pleine  propriété  à Willaume , Thicry , CimiJt 
Loef,  Arnou  & EIsbenede  Homes  fes  coufins , cnAnts  de  Willaume  Sire  de 
Hornes&  d’Esbenede  Clevcs  fà  féconde  femme,  toutes  les  bruieres  & terres 
fituces  aux  villages  de  Hefe  & Licnde  outre  le  cours  du  ruiffeau  nomme 
Scocrckcn  iufqucs  k Hoenreboom,  & de  Hoenreboom  paflânt  tout  tenant  la 
iufticc  de  Micrle  iufqucs  à la  iufticc  de  Philippe  de  Geldorp,  & de  laderechef 
iufqucs  audiéf  ruiffeau  Scocrckcn,  le  tout  parmi  une  recognoiflànce  annuelle 
d’une  livre  noir  Tournois. 

Les  terres  de  Kerpen  & Lomershem  avec  leurs  appartenances  avoient 
eflc  engagées  aux  Comtes  de  Iulicrs  pour  la  fbmme  de  dix  mille  livres 

Tour- 
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T oufnois , lefquelles  le  Duc  fie  rendre  & rcflituer  par  lean  de  Wijtiriiet  Sire 
de  Blaclvclt  fon  frere  ballard  & Raynaud  Sire  ifArgcntean  Senefchal  de 
Limbuurg  ca  luains  de  Willaume  Marquis  de  Iuliers>  qui  en  donna  les  let- 
tres de  quitance  en  la  ville  d’Aix  iout  de  la  Purification  de  nofire  Dame  de 
JW^l'anMCCC.XUV. 

Vw.  Adolf de  la  Marcke  Evefque  de  Liege  «liant  trefpallè  le  llî.  de  Novembre 

^^^.^^^audidanMCCC.  XLIV.  eut  pour fuccelTeiir Ion  liepven  Everard  de  la 
ihiLtn-  Msreke  ; cellui-ci  voulant  éviter  tant  de  troubles  & commotions  dont  fon 
ft  r,f,m  < cllat  le  trouvoit  agité , receut  le  Sire  de  Heinsberge  à hommage  à railon  de 
^^*7*  la  Comté  de  Los,  en  conformité  des  fentences  arbitrales  prononcées  ci-de- 
vant  en  fa  faveur , toutesfbis  plufieurs  du  chapitre  de  ladiÂe  Eglilè  de  Liege 
Lu.  s'o|ipofercnt  formellement  & en  fitcut  de  grandes  plainâes  au  S.  Siégé  & 
ailleurs. 

i34f.  Le  XXVI.  deSeptembredel’anMCCC.  XLV.  fiitmalheurculementtué 
Mtrt  Jm  Willaume  Comte  d’Haynaut  & d’Hollaude  gendre  de  noftre  Duc  comba- 
contre  les  Friions  près  de  Staveren,  dout  ce  fut  grand  dommage  car  il 
M»:  cfloit  Prineequi  prometcoit  grandes  choies  fi  la  vie  lui  eull  durée  d’avantage  ÿ 

avec  lui  furent  occis  plufieurs  Seigneurs  de  remarque , entre  lelqucls  furent 
Gérard  Sire  de  Homes,  Gaesbcck,  Altena,  Putte  & Strijen,  Hdgue  Sire 
d’Autoing,  Epinoy&Sottegem.  MichielSire  dcLigne,Brifèul&Mouflreul, 
Thieryde  WalcourtSired’Aa,  AnderIccht&Lennick,  Lombcck,  Marefchal 
d'Haynaut,  Daniel  Sire  de  laMerwedeSc  de  Wieldrecht,  Wauthier  de  Manny, 
lean  Challelain  de  Montfort  avec  Tes  oncles  RcnauddC  Willaume,  Gérard  diél 
àlabarbe,  Simon  de  Teylingcn  & Thiery  fon  frere,  GuiSired’Afperen,  lean 
Sire  de  Davelnys,  Henio,HuTlus,&c.  Wolfàert  & Florent  de  Borfele,Gui  Sire  de 
Hamfiede,  NicolasSiredeRijmcrfwale,  Nicolas  d’Arckel  diâOom& autres 
Barons , Chevalicrs&  Nobles  en  grand  nombre. 

TtfJiur  lean  Sire  de  Rijferfcheyt  fils  de  Henry  par  lès  lettres  données  en  l’an  fuf- 

firf  diél  MC  CC.  XLV.  le  mercredi  apres  la  S.  Luc  recognUt  tenir  en  fief  de 
Brsttni.  noftre  Duc  fa  Ville  de  Bedbur  avec  le  folTé  y appartenant  fituée  fur  la  riviere 
Erft  entre  Bercgcm  & Caflre,  & requiert  au  Duc  de  pouvoir  configner  lut 
leldiéls  biens  le  doUaire  de  là  femme  Mathilde  fille  de  Robert  Comte  de 
LnSirtt  Virnembourg.  Ces  deux  laifferent  quatre  fils  àicavoir  Reynier  Sire  de  Rij- 
JtRiftr-  ferfeheyt  pore  de  Mathilde  mariée  à Arnou  SiredeGrutterfwiJck,  Henry 
Sire  de  Bedbur  quicontinualapollerité.  Fredric  de  Rijfèricheyt  & Louis  Sire 
‘ de  Hakcnbroick,  Henry  Sire  de  Bedbur  efpoufà  Richarde  fille  deConrard 
Sire  de  Dijck  dont  il  procréa  lean  Sire  de  Rijfcrlcheyt,  Aleide  Comtefic  de 
Ricbcrge  & autres  filles,  lean  Sire  de  Rijferfcheyt,  Dijck  & Bedbur  fils  de 
Henry  fritinfiitué  heritier  de  la  Comté  de  Salme  en  Ardenne;  il  efpoufa  pre- 
mièrement Corda  de  Boelant  & apres  lutte  fille  au  Sire  de  Culembourg  & 
mourut  en  la  bataille d’Afincourt  en  l'an  MCCCC.  XV.  conttelesAngloisr 
il  procréa  de  fa  première  femme  une  fille  Mathilde  do  Rijferfcheyt,  Dame  de 
Bedbur,  Hakenbroick,  &c.  femme  premièrement  de  Willaume  Comte  de 
Limbourg  liir  la  Leene  & puis  du  Sire  de  SalTenbcrge , & mere  deMargarete 
Comteftede  LimbouigDame  de  Bedbur  mariée  à Humbert  Comte  deNie- 
nacrc  AdvoUé  de  Cologne,  dont  furent  procrées  Fredric  & Willaume  Com- 
tes de  Nienaer  & quelques  filles,  Fredric  Comte  de  Nienaer  Sire  de  Bedbur 
efpoufa  Eve  Dame  de  Lennep , & procréa  Humbert  IL  Comte  de  Nienaer, 
qui  de  là  femme  Armelie  de  Wertheym  eull  Humbert  II!,  qui  de  là  premiè- 
re femme  Corda  de  Scaumborg  engendra  Amelie  de  Nienaer  mariée  premie- 
rementà  Henry  Sire  de  Brederode,  &puis  à Fredric  Comte  Palatin  Eleéleuf. 
ïo.M.  1.  Rrr  rt  & 
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& de  fa  féconde  femme  Mathilde  ComtefTc  d’Haun  & Fatkenlleyo  eull  le- 
di<a  Humbert  III.  Adolph  Comte  de  Nienacr  Sire  d'Alpcn  Lenaçp  , &c.  8c 
Magdaicne  Comteiïe  de  Nienacr  & de  Limbourg  fut  la  Leene  Dame  de 
Bcdbur,  Alpen,  Lennep,  &c.  femme  d’Atnou  Comte  de  Benthem,Teden- 
borg  &Steinvorde,  Sire  de  Rhcede,  Wevelichove  & Gratterfwijck  mort  en 
l’aii  MDC.  VII.  ayant  laifle  plufieurs  fils;  ce  que  j’ai  bien  voulu  ad- 
ioulVer  ici  à fin  que  le  curieux  aie  cc^noilTâncc  ou  la  terre  de  Bcdbur  eft 
fucccdécpar  droid  d’heritage.  Et  quant  à Ican  Sire  de  Rijfcrfchcyt  mort  en 
l’an  MCCCC.  XV.  ilIailîadeluttedeCulemborch  fa  féconde  femme  Ican  Sire 
deRijferfcheyt,  Mehaut  femme  delean deHornes  Siredcl’erwcys , Alcyde 
mariée  à Ican  Comte  de  Meurs,  &IuneAbbcirc  à S.QuirinàNuys.  IcanSire 
de  Rijfcrfcheyt  fils  de  Ican  luldiâ  fiit  Comte  de  Salmes  en  Ardcnnc,  & (c 
maria  à Ermcngarde  de  Wevelichoven  Dame  d’Alftercn  Marelchalle  de  Co- 
logne, de  laquelle  il  laiflà  trcsbelle  pofterité,  laquelle  fcmblablcincnt  at  ré- 
clame quelque  part  oudroiéten  ladiâe  terre  de  Bcdbur. 

Les  difientioDS  entre  les  Fiamans  & leur  Comte  eftoient  fomentées  par  les 
menées  de  lacques  d’Artveldc  qui  gouvemoit  tout  le  pays  par  le  confeil  des 
villes  de  Gand,  Bruges  Sc  Ipte,  de  quoi  toutcsfbis  plufieurs  n’eftoient  làtis- 
faiâs,  & particulièrement  ceux  de  fa  ville  de  Tenremonde  Icfqucls  parin- 
dut^ion  de  Marie  de  Flandre  leur  Dame  & d’ingeger  Sire  d’Amboilè  lôn  mari 
fè  déclarèrent  envers  ce  temps  pour  le  Comte, qui  y accourut  en  diligence 
Ibubs  elpoir  que  quelques  autres  villes  euflènt  fuivi  ce  parti , mais  aulfi-toll 
que  ceux  de  Gand  eurent  ces  nouvelles  ils  vindrent  fut  T enremonde  avec  gran- 
de puilfance,  tellement  que  le  Comte  fut  contraint  fc  fauver  avec  le  Sire 
d’Amboife  devers  noftrc  Duc , ou  il  fut  reçus  courtoifement  & avec 
toute  forte  de  bienveillance,  & comme  lediéF  Comte  fe  trouvoit  afles  court 
d’aigentil  vendit  encor  au  mefme  temps  à noftre  Duc  touteik part,  dndroiâ& 
aâion  qu'il  avoit  en  la  ville  de  Malines  & es  appartenances  d’icelle  pour  la 
fommedequatre-vingt  & fix  mille  cinc  cents  roiaux  d’or,  & moiennant  que 
le  Duc  i fes  defpens  procureroit  abfblution  du  ferment  que  le  Comte  avoit 
faiâ  à l’Eglife  de  Liege  de  ne  vendre  ou  alliener  lefdiâs  biens  : mais  ceux  du 
chapitre  de  ladiâe  E^ife  Iceurent  mettre  tant  d’obftacles  en  la  court  Papale, 
que  le  Duc  ne  (cent  onques  obtenir  ladiâcabfolution . par  ou  ladiâcvcnce  & 
tranfport  demeuroient  toufiours  impartaiéls  & inffuélueux  au  Duc. 

Cependant  le  Roy  de  France  délirant  uniquement  retirer  noflre  Duc  du 
parti  de  l’Anglois  lui  fit  prefenter  plufieurs  conditions  très  favorables  , & 
comme  il  feavoit  la  grande  volonté  qu’il  avoit  pour  acquérir  la  paifibic 
poficITion  de  la  ville  de  Malines,  il  le  voulut  encor  en  ce  complaire  èc  ren- 
dre lâtisfàiâ , Sc  (>ar  ainfi  traiâa  fi  bien  que  le  Pape  Clement  VI.  par  fes 
lettres  données  à Avignon  le  VI.  de  Février  de  l’an  MCCC.  XLVI.  commit 
les  Evelques  de  Laon , de  Paris  8c  de  Theroüane  pour  faire  enquefte  (ur  l’ef- 
lènce  & circpnftanccs  de  ladiâe  vendirion& ferment,  lefqucis  en  conformité 
de  leur  commiffion  firent  citer  Engclbert  Evelqiie  dcLi^e&ceux  de  fbn 
chapitre  pour  comparoiftre  à certain  iour  en  la  ville  de  Laon , & expofer  les 
railons  qu'en  cefte  caulè  ils  pouroient  alléguer  fi  aucunes  en  avoyent  fufïilàn- 
tes  pour  empefeher  l’abfolution  dont  quertion  eftoit  ; auquel  iour  precifement 
comparurent  trois  Chanoines  & un  Chappelain  députés  de  la  part  dcfdiôs 
Evelque  & Chapitre  de  Liege,  demandants  terme  affés  longpourpoUvolrde- 
batre  les  lettres  du  Pape  d’o&rcption,&  fnbreption,mais  lescommiflàires  leur 
refuferent  le  dilai  prétendu:  & oUirent  les  tefmoirts  que  le  Comte  de  Flan- 
dres & le  Duc  produirent  lut  ce  fubieéf , & apres  deue  information  envoie- 
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renc  tout  lent  affaire  au  Pape  , qui  apreü  pleine  éxainioitioil , ordonna  Tea» 
aulüiéls  Evcl'ques  d'ablbudre  le  Comte  dudidt  ferment  & difpenlèr  en  la  D'-x. 
vendicion  par  lui  faible  au  profiâ  de  noflre  Duc,  en  tant  & fi  avant  que  le 
Comte  le  requill  & demandât  ; mais  comme  lediâ  Comte  eftoit  appare- 
ment  change  de  confeil  il  refula  de  faire  ladiâe  requificion,  par  ou  il  fallut 
de  nouveau  faire  inflances  devers  le  Pape,  qui  finalement  ordonna  aufdiâs 
Evcfques,  que  fi  l’on  fit  paroillre  que  le  Comte  de  Flandres  eufl:  par  ci-de- 
vant ladidle  requifition  & porté  Ibn  adveu  à ladiâe  vente,  ils  auroient 
à donner  rabfolution  tout  de  mefme  comme  fi  aâuellement  il  la  requeroit: 
enfuite  dequoi  lefdiâs  Evelques  par  lettres  du  XXVI.  de  luing  de  l’an 
M CCC.  X L V 1.  donnèrent  pleine  ablblution  au  Comte  de  Flandres  du- 
diâ  ferment,  & dilpenlerent  fur  ladiâe  vendltion  de  1a  terre  de  Malines 
faiâe  ànollreDuc;  mais  lediâ  Comte  nelurvefqüt  long-temps  apres,  car  il 
fut  tué  en  la  bataille  de  Crecy  XXVI.  iour  du  mois  d’Aoull  audiâ  an  corn- 
batant  contre  les  Anglois,&  laiflâ  pour  fucceflèur  fon  fils  unique  Louis  liir- 
nommé  de  Maele  (pour  ellre  ne  en  un  Cbalteau  de  ce  nom)  qui  pour  lors  n’a> 

Voit  encor  l'eage  de  lêife  ans,  de  forte  que  par  ces  incidents  le  Ouc  ne  feeut 
encor  parvenir  à la  vraye  pofTeflion  de  l’achapt  par  lui  faiâ;  aulli  le  nou- 
veau Comte  & ceux  de  Ibn  conicil  ne  voulurent  recevoir  l’argent  de  ladiâe 
vendition , & s’oppofoient  formellement  à Icelle.  Cependant  le  Roy  d’An- 
gleterre qui  tenoit  le  fiegc  d Calais  travailla  fort  pour  attirer  le  ieüne  Comte 
de  Flandre  à Ibn  parti , & propolâ  de  le  marier  à là  fille  Ilàbelle,  à quoi 
les  villesde  Gand,  Bruges  & Iprc  efloientafTés  inclins,  âtSUlbientplnfieurs 
devoirs  pour  donner  chaleur  a celle  alliance  pour  les  biens  qu’ils  s’imagi- 
uoient  leur  en  devoir  luivre,  mais  le  Comte  s’en  exeufâ  toufiours,  dilànt  que 
ce  lui  lèrolc  choie  indigne  de  prendre  à femme  la  fille  de  celui  par  le  fàiâ 
de  qui  fon  pÆreavoit  clic  tue  j toutcsfoislefdiâes  villes  prclToient  cell  afEiirc 
avec  telle  véhémence  & importunité,  que  le  Comte  craignant  d'eftre  mené 
par  force  s’elchappa  fècretement  de  leurs  mains  foubs  couleur  d’aller  à la 
chalTc,  & vint  trouver  le  R,oy  de  France  quienfot  alTés  content,  car  encor 
du  vivant  de  Ibn  pcrc  il  avoit  de  longue  main  traiâé  fon  mariage  avec  la 
PrincelTe  Maigarerc  lèconde  hile  de  noRre  Duc,  laquelle  alliance  fothnalc- 
ment  arrelléc  à S.  Qtiintin,  Sc  en  faveur  d’icelle  donna  le  Roy  Philippe  au 
Comte  la  propriété  de  la  ville  & pais  de  Tenremonde  (que  peu  devant  il 
avoit  acquis  du  Sire  d'Amboilè  & de  Marie  de  Flandre  fa  femme)  en  re- 
compenfc  de  quoi  lediâ  Comte  de  Flandres  promit , que  dans  le  terme  de 
deux  mois,  apres  qu’il  en  feroit  requis  de  par  noflreDuc,  il  tranfporteroit 
franchement  & heritabicment  au  Prince  Henry  fils  ailné  de  Brabant  fbn 
confin  toutledroiâ,  aâion , polfelllon , propricrc,  ficf& hommage  qu’il  avoit 
ouavoir  pouvoiten  la  ville  de  Malines  & es  appartenances  d’iccue,  pour  en 
iouir  lui  & les  hoirs  Ducs  de  Brabant  l perpétuité,  fansquele  Duc.  fbn  diâ 
fils  ni  autre  feroient  tenu  de  paicr  les  LXXXVI.  mille  &V.  cents  roianx  d’or 
ni  autre  fbmme  aucune  que  le  Duc  pouroit  eftre  redevable  au  Comte  fbn 
perc  ou  à lui  pour  caulê  de  l’achapt  de  la  moiâié  de  ladiâe  ville  & des  ap- 
partenances d’icelle,  & fans  que  lediâ  Prince  Henry  lèroit  tenu  de  loi  fiaire 
tidcliré  ou  hommage  ni  à quelque  autre  perfonne  làuf  à l’Evefque  de  Li^e 
& à Ibn  Eglilê  en  la  mefme  forme  & maniéré  que  les  Sires  de  Malines  le 
failbient  ci-devant,  & fur  ce  donnèrent  le  Roy  Philippe  & le  Comte  Louis 
leurs  lettres  particulièrement  audiâ  S.  Quiotin  le  VI.  de  luing  de  l’an 
MCCC.  XLVII.  Et  pour  de  tant  plus  rendre  le  Duc  aficâionné  à fbn  par- 
ti le  Roy  en  mefme  temps  Sc  lieu  traiâa  encor  les  mariages  du  Prince 
• Rrr  rr  a Henry 
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3'  Henry  de  Brabant  foicliA  avec  lenne  fille  aifnce  de  (on  fils  lean  Dac  cfc 
Normandie  lors  encor  en  petit  eagc,  &cclui  du  PrinccGodefroy  deBrabanc 
drt  Prm-  avec  Bounc  fille  de  Pierre  Ouc  de  Bourbon  & de  ll'aheau  de  Valois  lueur  au- 
‘p  ^ promit  le  Roy  par  lès  lettres  datées  du  mcinte  iour  & an  que 

dclTus , qu’a  certain  iour  il  (croit  mener  leldiâes  PrincelTes  au  bois  de 
imt.  Vinceunes  pour  faire  folenniler  leldiéls  mariages  ; en  advancement  del'qucls 
nofire  Duc  céda  audiâ  Prince  Henry  (on  fils  aiihc  la  Duché  de  Liinbourg 
& la  ville  de  Malines&  l'es  appartenances  entièrement,  & au  Prince  Gode- 
froy fon  (ècond  fiis  ils  alligna  la  terre  d’Aerfehot  ( lors  vrai  (emblablement 
confilquée  l'ur  Godefroy  de  Harcourt  qui  en  elloit  Sire  ) & autre  bonnes 
terres.  Enfiiitedeces  traiâésquelquetempsaprcsfetrouvcrent  leRoy&lc 
■ Duc  avec  les  Princes  & PrinCedes  an  Chatleau  du  bois  de  Vinceunes  ou  les 

alliances  lurent  accomplies  en  grande  magnificence . & illec  Rirent  encor  ar- 
reftés  par  les  menées  dudiâ  Roy  les  mariages  de  lennc  fille  aifnée  de  noftre 
Duc  & vcufvc  du  Comte  d’Haynaut  avec  Wcncclin  Comte  de  Luxembourg 
fils  maifne  du  Roy  de  Uoheme  , & de  Marie  fille  maifnée  du  Duc  avec  Ray- 
naud Duc  de  Gueldres,  lequel  dernier  mariage  avoir  edé  promis  doibs  l'an 
MCCC.  XXXIV.  mais  à caufe  du  petit  eage  des  parties  n’avoit  efté  accom- 
pli , & parce  moien  detournale  Roy  Philippe  tours  ces  Princcsdcl’amitiédu  • 
Priviltgn  R-°y  Anglois  fon  ennemi , 3c  rompit  toutes  les  confédérations  qu’il  preten- 
dti  Bra-  doit  traiâer  en  l’Empire , s’afièurant  entièrement  de  l’amitié  de  nodre  Duc , 
en  quoi  confidoit  grande  partie  de  fon  cntrcprinfei  & parainfi  le  voulant 
ultérieurement  gratifier,  il  lui  oéfroia  par  fes  lettres  encordonnéesàS.  Quin-  Pmvn 
tin  audiid  mois  de  luing  de  l’an  MCCC.  XLVII.  que  tours  fubieâs  & valTals  '*** 
de  la  Duché  de  Brabant  de  la  en  avant  à perpétuité  feraient  libres  de  toutes 
exaâions  par  lui  impofées  par  tout  Ibn  Royaume,  enpayantfeulementlesan- 
ciens  droiéfs  & péages  impofés  par  fes  predecelTeurs  ; Que  de  raelme  ils 
pourontà  toufiours-mais  franchement  làns  aucun  calenge  porter  & mener 
de  Brabant  en  Ibn  Royaume  Sc  aulTi  retirer  d’icelui  retournant  vers  Brabant 
toutes'lbrtcs  de  denrées,  deniers  & monnoie  faiide  ou  faire  en  fes  monnoies 
ou  de  fon  coing;  Qiie  de  la  eu  avant  nul  fubiedf  de  Brabant  ni  leurs  biens  ne 
pouront  edre  prins,  pannés  ou  arredés  dans  le  Royaume  de  France  pour  au- 
cunes debtes,  fauf  celles  aufquclles  ils  feraient  obligés  en  leur  propre  nom  , 
ou  aucun  de  leurs  predeceUcurs  ou  bien  la  ville  dont  ils  feraient  bourgeois  s 
Que  nul  fiibieél  de  Brabant  pourat  perdre  fon  bien  pour  le  faiid  criminel  & 
perfonnel  de  Ibn  compagnon  ou  varier;  lelquels  en  tel  cas  ne  pouront  forfiiire 
que  leur  bien  propre  avec  la  peine  condigne. 

7r»«t/«  Engelbert  de  la  Marche  Evefqne  de  Liege  n’edoit  pas  feulement  fuccellèut  OiW. 
SM  f^Sii  de  de  fon  oncle  au  fiege  Epilcopal,  mais  il  hérita  audi  les  troubles  ficdilTenrions 

tragiques  qui  s’edoient  nouries  entre  (bndiâ  oncle  & les  communautés  de  n^mJCrU 
fon  pays  doibs  quelques  années,  lefquellcs  envers  ce  temps  fe  renouvelle-  »4'»- 
rent  avec  extrerae  rigeur,car  ce  peuple  farouche  ayant  prinsles  armes  ruinè- 
rent plufienrs  Cbadcaiix  de  leur  Evcique  S;  des  Seigneurs  qu’ils  iugeoietit 
Citrmimt.  edre  de  fon  parti,  ils  facc.^ereiit  d’abbord  Clermont  & Hamal , & les 
mirent  par  terre,  de  la  allèrent  mettre  le  fiege  à Argenreau  fur  la  Meule 
teau.  Ibubs  couleurque  Raynaud  Seigneur  de  ce  lieu  leur  fâilbit  payer  quelque 
droiâ  ou  rollieu  qui  ne  leur  plaifoit.  L’Evefque  voiant  les  iniolences  s’aug- 
menter de  iour  à autre,  & que  ja  il  ni  avoir  moien  de  réduire  à quelque  rat- 
Ibn  un  populace  fi  defrcglé,  s’addrelTa  à nodre  Duc  implorant  fon  allîdence 
pour  reprimer  une  rébellion  fi  ouverte  & de  fi  grande  confequcnce  ; i quoi  le 
Ducconfentiddetant  plus  facilement,  par  ccqu’au  melnie  temps  les  nouvel- 
les 
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lis  lui  vindrciit  du  ücge  d’Argenteau  , dont  le  Seigneur  elloit  en  Ion  jeam  j; 
hommage  & fidelité, & paraiufi  il  embraflâ  celle  guerre  comme  propre  fâi-  Duc. 
Tant  les  préparation  ueceUaires  en  toute  diligence  , tellement  qu’envers  la 
demi  luillct  encor  de  l'an  luldiâ  MCCC.  XLVII.  il  entra  au  pais  de  Liege 
accompagné  de  loii  fils  le  Duc  de  Limbourg,  de  Reynaud  leune  Duc  de 
Gucldres  & de  Thicry  Comte  de  Los.  Les  Liégeois  en  ayant  les  nouvelles 
prelTcrent  fi  fort  que  bricfvement  ils  prindrent  le  Chafteau  (rAi^enteau  & 
le  renvcrlèrcnt  de  fond  en  comble,  de  la  pallânts  la  Meule  vindrent  ren- 
contrer l’armée  du  Duc  à Waleve  vrille  de  la  Magdalene  XXL  du  mois 
de  luillet  fuldiél.  Le  Duc  fit  apprefier  toutes  choies  necelTâircs  au  combat , 

& de  fa  main  donna  l’ordre  de  Chevallerie  aux  Ducs  de  Limbourg  & de 
Gucldres  & autres  Seigneurs  & Nobles  de  là  route , quoi  faiâ  & s’ellants 
les  elquadrons  drelTés,  il  commanda  que  l’onattaquat  l’ennemi  de  vive  for- 
ce : Les  Liégeois  le  deffendirent  tresbien  de  prime  abbord , mais  leur  caval- 
leric  ayant  elle  rompue  par  les  nollrcs  tourna  le  dos,  ce  que  les  mit  telle-  . 
meut  en  dclbrdre  qu’en  peu  de  temps  ils  furent  entièrement  defaiéfs,  laif- 
fants  la  campagne  couverte  de  dix  mille  morts  de  leurs  troupes,  avec  un 
nombre  très-grand  de  prilbnnicrs.  Le  Duc  de  Limbourg  fit  en  cefte  iour- 
néc  paroiftre  la  valeur  de  fon  courage  exécutant  plufieurs  beaux  faiéls  d’ar- 
mes de  fa  perfonne,  aulfi  fit  le  icune  Duc  de  Gucldres  8c  maint  Chevalier , 

Efeuier  , bourgeois  8c  pailàn,  qui  tours  méritent  avoir  part  en  celle  viéloi- 
rc;  apres  laquelle  le  Duc  retourna  vers  S.  Tronou  il  futrcceu  honnorable- 
ment  comme  fouverain  AdvoUé  de  celle  ville.  Le  peuple  afics  dompté  par 
celle  perte  & volants  leurs  affaires  au  delèfpoir , eurent  recours  mefmc  à 
nollre  Duc , lui  conflituant  luge  fouverain  & arbitre  fur  toutes  les  diffé- 
rences qui  c’clloient  cfmeus,  à quoi  lémblablcmcntl’Evcfque  s’accorda  , en 
fuite  de  quoi  fut  ordonné  que  le  peuple  renonceroit  à certains  points  par 
eux  propofés  & dont  ces  troubles  avoient  prins  commencement.  Qii’ils 
payeroient  pour  amende  cent  & quarante  mille  efeus  d’or.  Que  Icsprilon- 
niers  de  part  & d’autre  léroicut  relaxés  franchement.  Que  les  Liégeois 
lcrviroient  au  Duc  â leurs  deipens  quarante  iours  à fix  cent  hommes  en 
eflants  requis. 

Encor  audiél  an  le  XXIII.  de  Septembre  le  Ducoélroya  à ceux  de  la  ville  Chmu 
de  Maellricht  de  pouvoir  mettre  fus  quelque  impofition  à la  charge  des  ha-  ^Bréh- 
bitants  de  ladiillc  ville  pour  un  terme  de  quatre  ans  , & qUe  les  deniers  en 
provenants  feroient  par  eux  cmploiés  à la  réparation  des  murailles  & forti- 
fication d'icclle  ville. 

En  l’année  fuivantc  MCCC.  XLVIII.  ceux  de  Lovain  par  mauvais  con- 
lëil  firent  arrcllcr  les  domaines  du  Duc,  fur  ce  que  quelques  biens  de  leurs 
bourgeois  cfloicnt  détenus  ailleurs  pour  les  debres  dudiâ  Duc  , fe  fondants 
fiir  certain  privilège  pat  lui  oâroyé  à fa  ioyeufe  entrée.  Le  Duc  & fût  faf- 
ché  au  poflible  & fit  dénoncer  la  guerre  à làdiéle  ville , à quoi  Pierre  Cot- 
trel  lors  Mayeur  donna  grande  chaleur  , mais  ceux  du  Magiflrat  envoie- 
rent  devers  le  Duc  & par  l’entremife  des  Eflats  du  pays  obtindrent  là 
grâce. 

Ican  Sire  de  Marbais  par  les  lettres  données  le  XVII.  du  mois  de  lan-  j, 

Vier  de  l’an  MCCC.  XL  IX.  recognoit  & déclaré  qu’il  tient  en  fief  du  ^ 

Duc  le  Chaflcau  de  Golélics  entièrement  avec  lés  folTés  & quarante  pieds 
plus  avant,  & les  neuf  parties  de  ladiéle  terre  , de  laquelle  les  feps  parties 
rcllautcs  font  moUvantesdu  Comte  de  Namur.  Lcdiâ  Sire  de  Marbais  tenoit 

To.m.  I,  Sss  SS  encor 
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I e \ N 3.  encor  de  noftre  Duc  de  la  fncceffion  de  Gérard  iadis  Sire  de  Marbais  3c 
ï^uc.  Challelain  de  Bruxelles  Ion  pere  les  terres  de  JLuctcl  & Villcr-villc,  comme 
l’on  voit  par  les  regiftres  feodals  de  Brabant 

Ifabcau  fille  de  Gérard  de  Wefemaele  Sire  de  Mcrcfen  avec  Gérard  Sire  Prtmti 
de  Scvenbei^e  fou  mari  par  lettres  du  II.  d’Oftobre  dudiét  an  MCCC. /><k- 183. 

•S"'»-  XLIX.  déclarent  avoir  vendu  & tranfporté  à noftre  Duc  telle  Seignciu-ie  , 

héritages  Sc  biens  qu’à  ladiéle  llabeau  eftoient  ci'cheuës  de  la  iuccefiion  de  | 

feue  lenne  Dame  de  Voerne,  Berges  fur  Soom , Woude,  Qtiabe.ke,  Hic.cn 
' • Ion  vivant  femme  de  lean  Sire  de  Fauquemont  & fille  d’Albert  de  Voerne  & 

de  Mathilde  fille  d’Arnou  de  Wclemale  Sire  de  Berges  fur  Soom  & de  Icnne  ' 

fille  d’Arnou  Comtede  Los,  laquelle  Mathilde  avoir  elle  coufmc  germaine  de 
ladiâe  Ifabeau  Dame  de  Scvenbeige  comme  nous  rapporterons  plus  au  largo 
au  Tome  ll.de  nos  Trophc'cs. 

le  Cornu  Ican  Comte  deSeyne  par  fes  lettres  doitne'es  encor  audidt  an  MCCC.  Premvet 
iloSpne  . XLIX.  déclaré  que  le  Duc  lui  avoit  donne  en  fief  Sc  à hommage  unefss-'^J-  j 

jente  de  cent  roiaux  d'or  hcritablcmeiit  pour  lui  Sc  fes  hoirs  fur  lés  toi-  I 

lieux  Sc  rentes  à Maeftricht,  laquelle  rente  le  Duepourat  rachapter  parmi  la 
fomme  de  mille  roiaux  , que  le  Comte  en  tel  cas  lerat  tenu  d’cmploier 
en  l’achapt  de  bonnes  terres  dans  le  Duché  de  Brabant  , lelqucllcs 
le  Comte  & les  fucceficu'^  tiendront  à hommage  du  Duc  & de  fes 
hoirs. 

C*ar/«  L’Empereur  Louis  cftant  trelpallc  l’onfiefme  d’Oétobre  de  Pan  MCCC.  I 

tl'.tenp.  XLVII.  euft  pour  fuccefleur  Charles  de  Luxembourg  Roy  de  Boheme  elleu 
en  compétence  avec  Gunther  Comte  de  Swartiénbourg,  mais  Charles  tint 
toufiours  le  defius  Sc  Itit  recognu  par  tout , aufii  avoit  il  cfté  choifi  Roy  des 
Romains  en  l’an  MCCC.  XLVI.  du  vivant  mefme  de  Louis  lors  cxcom-  | 

munie.  Le  nouveau  Empereur  ne  vint  'fi  toft  prendre  la  couronne  à Aix , 
pour  la  grande  mortalité  & peftilence  dont  ce  quartier  voir  mefme  toute  . 

: l’Europe  eftant  affligée;  mais  y eftant  venu  depuis  par  quatre  diverles  lettres  j 

lûlepolr  données  le  XXV.  de  luillet  de  l’an  fufdicft  MCCC.  XLIX.  il  confirma  , iSj- 
leOiu.  a^rea& renouvella  tontes  les  conceflions,  Privilégcs& immunitésodroiées 
'34V-  J aux  Ducs  de  Lothier  fc  de  Brabant  par  les  Empereur  Frédéric  II.  AI- 
bert  I.  & Henry  VII.  Et  encor  apres  eftant  à Wuftherck  lediéFErapcreurpar 
PrivUep  autres  lettres  données  le  XXVII.  du  mois  de  Février  de  l’an  liddiâ  concéda 
B^4»-  * 30WS  fubieéts  Sc  valTals  de  la  Duché  de  Brabant  , que  pour  caulè  quel- 
fon.  conque  ils  ne  poutout  feftre  tirés  endroiâ  hors  de  leur  pays,  Ibit  devant  • 

Nimllt.  juge  Icculier  ou  Ecclefiaftique  par  tout  le  diftriéF  de  l’Empire.  Et  comme  le- 
diâ  Empereur  avoit  fiiiét  citer  l’Abbeflè  de  Nivelle  pour  recevoir  les 
droiifts  de  regale  & jurildiâion  temporelles  mouvantes  de  l’Empire , il  de 
clarc  par  deux  antres  lettres  données  audiâ  lieude  Wuftherck  mefme  iour 
Sc  an  que  dcITus,  qu’ayant  eu  meilleure  information  il  lui  eftoit  apparu, que 
ladiéte  Abbcffe  de  Nivelle  eftoit  tenuS  Sc  obligée  de  prendre  lefdiâs  droiéfs 
de  Regale  & iurildiéfion  de  noftre  Duc  Ibn  vrai  & légitimé  Seigneur 
immédiat,  révoquant  par  ainfi  ladiâe  citation,  comme  ayant  efté  &iâcabu- 
fivement,  & commandant  bien  expreffêment  à l’ Abbcffe  Sc  Chapitre  de  la- 
diifte  Eglife  de  Nivelle  de  recognoiftre  le  Duc  & fes  luccelTcurs  pour  leur 
Seigneur  immédiat,  & de  prendre  de  lui  les  regalités&  iurifdiéfions  ton- 
tes & quantes  fois  qn’icelle  vindroit  à tftre  pourveuc  de  nouvelle 
Abbcffe. 

Par 
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ijfj.  Par  lettres  données  à Bruxelles  le  premier  lourd’ Avril  de  l’an  M CCC.  L. 
ieudi  apres  Palqucs  le  Due  avec  le  Prince  Godefroy  Ibn  fils  ailhé  de  l’ad. 
veu  de  leiine  de  Brabant  qualifiée  Comtefic  d’Haynaut  & d’Hollande  lueur 
rj.umrm.  dudiét  Prince  veqdirenr  à Ican  Sire  de  Polacneu  & de  le  l.ecke  & à les 
hoirs  heiitableracntlatcrredcBreda,  avectoutes  lèsa()par[cnances,  Seigneu- 
ries, fiefs , F ranchiles , villages , terres  .prêts , eaux , bois , pclcheries , moeres, 
cens , rentes,  moulins,  ôcc.  entieremeut  & tout  ainfi  comme  iadis  Philippe 
Sire  de  Lidekerke  & de  Breda  8c  les  devanciers  la  Ibuloienc  tenir  en  fief  & à 
hommage  du  Duc  & de  les  predeceficurs,  ponr  quarante  trois  mille  florins 
Hallins , laquelle Ibinuic  le  Duc  rccognoitlui  eftre payée  plainement,  com- 
mandant à tours  Chevaliers,  Elcuiers,  hommes  fcodals,  r.lchevins  & autres 
de  ladiéfc  terre  deBredaqu’ilsayent  à reco^noiffre  lediâ  Sire  de  Polacnen& 
de  la  Lecke,  & lui  faire  les  hommages  & fidélités  requilcs  Sc  accoufiumées , 
comme  faire  le  doivent  à un  droiéf  Seigneur  de  Breda  , lauf  en  ce  l’ul'ufruiâ 
en  toute  ladiûe  terreà  Willaumc  de  Duvenvorde  Sire  d’Oiflerhout  fa  vie  du- 
rante, lêlon  queportcntleslettresque  fur  ce  il  at  du  Duc.  Et  ce  tranfportfe 
fiten  preléncc  des  hommes  de  fief  du  Duc,  feavoir  eft  Otton  Sire  do  Cuyek, 
Gisbert  d’AbcoudeSiredcGaesbeke,  Ican  de Wijtvliet Sire deBlaefVcIt, Louis 
Sire  dcDicpcnbckc,  Ican  de  Coflacr  SiredcWitthcmChcvalicrs,  Alardd’OlT 
Prevoft  de  l’EglifcdeLovain  &rcceveur  de  Brabant,  & aufft  Gérard  vander 
Heyden  Drofîard  de  Brabant  comme  homme  médiat  dudiâ:  Duc,  lcrquels 
pour  afTeurance  de  tout  ce  mirent  leurs  feels  aux  lettres  fur  ce  dopefehées, 
► avec  ceux  du  Duc  & de  fes  enfants  Godefroy  & leniie  fuldiéfs,&  encor  pour 

plus  entière  fermeté  y appolcrcnt  leurs  féaux  à la  rcquifltion  dudiéf  Duc  fes 
nommes  lean  de  Los  Sire  d’Agimont,  Henry  Bcrthout  Sire  de  Dufïle  ÔC 
Gelc,  Coftin  de  Ranft  Sire  de  Bcrchem,  Gérard  Site  de  Vorfclaer,  lean  de 
Mcldcrt  & lean  de  Wijnegem  Chevaliers. 

lean  de  Walcourr  Sire  de  Rochefort  par  lettres  données  Dimanche 
LtSirrtU  XXVII.  du  mois  de  Novembre  de  l’an  MCCC.  L.  ou  pluftofl  MCCC. 

avoir  reccu  en  fief  du  Duc  fa  ville  d’Amblis  avecle  moulin  de 
' Gimeal  Icant  lc£  Rochefort , pour  une  rente  annuelle  de  fbixante  livres  de 
terre  au  viel  Lovignois;  & doulé  âmes  de  vin  du  Rhin  à payer  par  le 
Duc  de  fa  recepte  d’Anvers  hcritablement  audiâ  Sire  de  Rochefort  & i 
les  hoirs. 

Eflant  Elifabeth  de  Gavre  diiâe  de  Lidekerke  Abbcffe  de  l’Eglifé  de  Ni- 
velle trelpaiîceen  l’an  MCCC.  L.  débat  s’eimeut  entre  Margaretc de Leeu- 
wenberg  qui  lui  cfloit  fuccedée  en  la  dignité  Abbatiale  St  Ion  chapitre  d’une 
part,  & noflre  Duc  d’autre  fur  certains  privilèges  par  lefquels  fadiéfe  Ab- 
oefTe  pretendoit  n’eftre  tenuë  de  recevoir  le  droiéf  de  Régale  & invefbture 
d’antre  que  de  l’Empereur  en  peribnne , au  contraire  le  Duc  all^oit  que 
ladiéfe  Eglilé  avoir  efté  ci-devant  donnée  à fes  predeceflcurs  par  les  Empe- 
L'EfUfc  reurs , ce  qn’avoit  cllé  confirmé  continuellement  pat  leurs  fucceffeurs  iniques 
JiKutllr.  J l’Eoipcrcur  moderne , qui  mefme  avoir  ordonné  par  les  lentes  peu  devant 
que  les  AbbefTes  de  ladiâe  Eglife  dévoient  prendre  de  lui  & de  les  heri- 
tiers les  fiefs  & droiéts  de  Regale  appartenant  à ladiâe  dignité.  L’Empe- 
reur pour  modérer  ces  différences  par  les  lettres  données  i Vratiflanw  le 
XXVI.  de  Novembre  de  l’an  MCCC.  LI.  otâroya  parprovifion, &ordon- 
na  à ladiéfe  AbbefTc  Mathilde  pouvoir  recevoir  pour  celle  fois  ladiéfe 
invefliturc  Sc  droiéls  de  régalé  des  mains  de  noftrcDuc,  fauf&  reférvéen 
tout  le  droiél  de  l’Empire,  celui  de  ladiéle  Eglife  & du  Duc;  commandant 
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au  Prévoit  & Chapitre  de  ladidtc  Eglilè  qu’aulTi-toll  que  ladi(üe  AbbeHê  aurat 
commcdidteftreceurinvefticurcduDuc,  ils  la  reçoivent  & recognoilTcntpour 
leur  vraye  AbbcITc  & Dame  fans  aucune  contradiction.  Et  pour  hnaicmcnt 
déterminer  tout  le  different  & mettre  bas  entièrement  celte  querelle,  l’Em- 
pereur apres  bonne  & meure  deliberation , déclara  par  autres  lettres  données  P"«wr 
au  Pont  à Moufon  le  cinquielme  d’ Avril  de  l’an  MCCC.  LI  V.  que  les^‘*’"***’ 
Empereurs  fes  predccelTeurs  avoient  oélroyé  en  don  à noltre  Duc  que  tou- 
tes & quantes  fois  en  ladiCle  Eglilè  feroit  eflevé  & inltituce  nouvelle  Ab- 
belfe,  elle  feroit  tenue  de  prendre  de  lui  les  fiefs  & tout  droict  temporel  ap- 
partenant à lediCte  Eglilè  ^ & lelon  les  anciennes  obiervanccs  lui  taire  hom- 
mage, fidelité  & obédience,  ordonnant  par  ainfi  bien  exprellcmcnt  au 
ChanoinelTes  & Chapitre  de  ladiCte  Eglilè , que  puis  que  Mathilde  de 
Lceuwenberg  pour  lors  Abbclfe  avoit  taiCl  les  devoirs  luldicls,  ils  ayent  à 
lui  recognoiltre  pour  leur  vraye  Dame  & lui  rendre  toute  forte  de  teve- 
rence  & obeilîànce. 

Les  trois  fils  de  noltre  Duc  citants  trelpalTés  l’un  apres  l’autre,  la  patrie 
demeura  dolliiuée  d’hoir  malle  pour  la  fuccclfiou,  ce  qu’à  tours  caufa  un 
trelgrand  & indicible  regret,  & particulièrement  au  Duc  , qui  parainfi  lè 
trouvant  ia  d’un  bon  cage  & débilité  par  accidents  & maladies  voulut  pour- 
voir au  repos  de  les  ellats,  fiiifant  partage  a les  trois  filles  en  forte  que  lenne 
l’aiihéc  Duchclfe  de  Luxembourg  auroit  apres  Ion  trefpas  tours  les  pays, 
terresSc  Seigneuries  entièrement,  Margarcte  Comtclfc  de  Flandre  falèconde 
fille  auroit  pour  fa  part  la  fomme  de  cent  & vingt  mille  clcus,  & Marie 
DuchclTe  de  Gueldrcs  fa  troifielme  fille  quatre  vingt  mille  efeus,  laquelle 
répartition  ainfi  faiéie  l’Empereur  Charles  à l'inftance  du  Duc  ratifia  Se  cttru$di 
confirma  par  lettres  données  à Toul  le  mardi  devant  les  Palqnes  llotics  de  firai. 
l’an  MCCC.  LIV. 

Le  Duc  fonda  par  fes  lettres  de  l’an  MCCC.  L V-  làmrdi  devant  la  Na-  Un*. 
tivité  de  S.Ican  Baptille  deux  Chappciainies  en  fon  Chatleau  de  Trois  fon- 
taines nommé  Dry-born  dans  le  bois  de  Soigné  en  l’honneur  de  Dieu , de  la 
S.  Vierge  Mere  & de  S.  Catharine  Sc  les  dotta  libéralement. 

Apres  tant  de  glorieux  & hauts  faiéfs  nollrc  Duc  chargé  d’infirmités 
corporelles,  voyant  que  lentement  il  tendoit  au  terme  limité , convoqua 
les  Ellats  de  lès  pays  & leur  recommanda  de  fervir  fidèlement  la  fille 
hcriticrc  lenne  & le  Duc  de  Luxembourg  fon  mari , & de  les  maintenir 
en  leurs  terres  & Seigneuries  comme  bons  & loyalsliibicéls,  &demcfmeil 
commanda  à ladiéie  fille  & au  Duc  fon  mari  d’entreprendre  le  gouverne- 
ment des  pays  avec  toute  debonnairité , traiélant  leurs  fubieéls  & valTals 
félon  les  anciennes  loix'  & coullnmes  de  la  patrie:  de  la  lè  convertant  au 
fpirituel  il  lè  fit  munir  des  S.  Sacraments  de  l’Eglife  .&  fe  refigna  entière- 
ment en  mains  de  fon  Sauveur,  & ayant  prins  l’habit  de  l’ordre  de  Cifteaux 
pour  lè  rendre  participant  aux  prières,  dévotions  & mérités  de  celle  vencra- 
dIc  congrégation , il  rendit  l’ame  pour  la  ioindre  aux  bien  heureux , veille  de 
S.  Nicolas  V.  four  du  mois  de  Décembre  en  l’an  mefme  MCCC.  LV.  cage 
d’environcinquanteSt  neuf  ans,  apres  avoir  régné  quarante  & trois.  Soncorps 
fut  Iblcnnellement  tranfporté  en  l’Abbaye  de  nollrc  Dame  à Villers  ordre  de 
Citleaux  ouil  receut  lepultureauchocurdevantlegrand  autel , foubs  une  tom- 
be tres-raagnifique  hautement  relevée,  longuedc  dix  pieds  & large  de  cinc, 
couverte  d’une  tresbelle  pierre  de  touche  avec  là  figure  tresbien  taillée  & 
richement  ornée,  fa  chcmilcdcraailles&armurcstoutcsdorécs,  rcvelluëd’ua 
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furcot  ou  cotte  d’armes  & pardcfliis  un  baudrier  militaire  doré,  auquel  3. 
refcuflbn  de  fes  armes  cil  pendant,  la  telle  fur  ie  front  ceinte  d’un  cercle  ou  Duc. 
couronne  d’or  chargée  de  pctitsfautoirsdcguclles;  mais  celle  figure  ell  gran- 
dement endommagée  aux  bras  & ïambes  par  ces  derniers  troubles,  comme 
on  la  peut  voir  ci-apres  rcprcfcntce  en  taille  douce. 

Il  elloit  Prince  fort  modéré  en  toutes  les  aâions , grand  guerrier  Sc  entre- 
prennant,  de  forte  que  là  valeur  accompagnée  d’une  prudente  conduiâc  le 
rendoit  redouté  à fes  voifins  & aimable  à les  fubiedts.  11  le  trouva  par  deux 
fois  alTailly  d:s  principales  forcesde  lagcrmanic  inferieure,  alfillécs  decelles 
de  la  France , & par  la  magnanimité  invincible , il  en  fortill  à fa  grande  gloire 
& confiifion de  Icsadverfaires  ; là  vertu  faifoit  fleurir  les  loix  & iulliccen  Ibn 
pais  ; il  aimoit  particulièrement  la  noblcllè  aulîi  ellrangcrc,  parloit  f>ea  & 
avec  notable  modération, en  les  habits n’elloit  fomptueux,  reientant  plus  la 
modelliç  que  la  fuperfluité,  toutesfois  en  l’cllat  de  là  maifon  fort  large  & 
fplcndide,  il  elloit  grand  ami  de  la  loiauté,  ellimant  grandement  là  parole 
une  fois  donnée , il  n’oublioit  Icgeremcnt  les  bienfaiéls  & lèrvices  rcccus  ni 
aulîi  lesgriefs&iniurcs  fouffcrtes,&  comme  il  elloit  fort  liberal  pour  recom- 
penfer  ceux  .1  qui  il  fc  iugeoit  obligé,  aulïï  talchoit  il  de  le  venger  de  ceux 
qui  l’avoient  intcrclTé  : Durant  le  temps  de  fa  viduité  il  aimoit  la  convcrla- 
tion  des  Damoilcilcs,  toutesfois  ces  imperfeélions  elloicnt  par  fa  dilcretion 
tellement  mitiguées,  qu’on  ne  le  Icauroit  taxer  de  vitieux,  il  elloit  de  tref 
belle  prefcncc , ayant  le  corlàge  tirant  fur  le  haut,  la  face  vénérable,  la  veue 
allegre,  droiét  & tresbien  compofé  en  tours  fes  membres. 

Son  mariage  avoir  ctlé  traiélc  par  le  Duc  fon  perc  doibs  l’an  M C C C.  VI. 
avec  Catharinc  d’Aullricc  fille  de  l’Empereur  Albert  I.  qui  par  les  lettres 
données  à Francfort  le  XXV.  de  luillet  dudidl  an  déclara,  que  Ion  fils  Fre- 
dric  Duc  d’Aullricc  avoir  en  fon  nom  arrcllé  lediâ  mariage  & iuré  l’ac- 
compliflcmeot  d’icelui , en  fuite  de  quoi  lediâ  Empereur  promit  de  mettre 
fadidle  fille  en  mains  du  Duc  lean  II.  dans  quatre  ans  fbubs  peine  de  quinle 
mille  marcs;  & eu  laveur  de  celle  alliance  il  aflîgna  le  ChaAeau  deWeerde 
appartenant  à l’Empire,  pour  dire  par  le  Duc  retiré  & dclcngagé  des  mains 
de  Gérard  lors  Comte  de  luliers , qui  le  tenoit  pour  la  fomme  de  fix  mille 
marcs  ; & avec  ce  donna  encor  la  ville  de  Duy  sbourg , à condition  qu’ellant 
lediâ  ChaAeau  de  Wecrdc  defengagé  il  lèroit  commis  à la  garde  de  Craf- 
ton  de  OrilIcnAeyn  Chevalier,  tant  au  nom  de  du  Ducquedel’Empereur,  iuA 
ques  <\  ce  que  lediâ  mariage  {croit  confommé  , quoi  faiâ  lediâ  ChaAeau 
leroit  livre  au  Duc  par  forme  d’hipoteque  ; & en  cas  qu’avant  la  conlbmma- 
tion  dudiâ  mariage  lediâ  CraAon  vint  à mourir,  lediâ  ChaAeau  lèroit  mis 
à la  garde  d’Everard  Comte  de  la  Marche.  Mais  ce  mariage  n’cuA  eflèâ, 
car  îes  parties  lors  qu’on  traiâa  n’eAoient  encor  en  cage,  & auflî  plu- 
ficurs  accidents  furvenus  depuis,  particulièrement  la  mort  dudiâ  Empereur 
& les  troubles  fuivis  en  l’Empire  détournèrent  le  Duc  lean  II.  de  ceAe  al-  > 
liancc.  La  Princefle  Catharine  aiant  depuis  attaint  eage  competent  Ait  ma- 
riée à Charles  Duc  de  Calabre  fils  aifnc  de  Robert  d’Aniou  Roy  de  Sicile 
& de  lolente  d’Arragon,  mais  elle  n’euA  de  lui  aucun  enfant  8c  mourut  à 
Naples  le  XV.  de  lanvicr  l’an  MCCC.  XXIII.  Le  Duc  Jean  II.  voulant 
doneques  prendre  alliance  pour  Ibn  fils  ietta  l’œil  llir  Marie  fille  aifnée  de 
Louis  fils  de  France  Comte  d’Evreux  8c  de  Margarete  d’Arthois,  laquelle 
tant  do  xmAé  paternel  que  maternel  defeendoit  de  deux  PrincelTès  de  Bra- 
bant , & paraiufi  cAant  entre  les  parties  confanguinité  au  troifiefme  d^ré , 
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U A N 3.  l’on  obtint  du  Pape  Clément  V.  la  difpenfation  requife  8c  accordée  les  X.  Prenn 
Kalendes  de  Novembre  la  quatricfme  année  de  fou  Pontificat,  qu’eftoit 
l’an  MCCC.  VIII.  mais  ce  mariage  ne  fut  encor  conlbmmc  pour  le  petit 
cage  des  parties  iulques  en  l'an  M CCC.  XIV.  comme  ci-devant  avons 
rapporté.  Le  Comte  d’Evreux  Pere  de  la  Princefic  promit  en  advanceraent 
de  celle  alliance  cinquante  & fix  mille  livres  petits  Tournois,  delquelsil 
paya  trcifemillc,  comme  l’on  voit  par  la  quitance  dudidl  Duc  lean  II.  da- 
téedu  XIX.  de  luillet  de  l’an  MCCC.  XI.  & depuis  furent  encor  payées 
üÎKt%'“  ttiillc  & V.  cents  deldiéles  livres,  & comme  il  refloit  encor  XVIII. 

“ ' mille  & V.  cents  livres  pour  accompIilTcmcnt  de  l’entierc  fbmmc,  on  en  S AUntt. 

fit  allîgnation  i nollre  Duc  fur  la  terre  de  Longueville.  Elle  mourut  doibs 
l’an  MCCC.  XXXV.  XXX.  d’Oélobre,  aiant  donné  au  Duc  fon  mari  treT 
belle  comp^nie  d’cnfànts,  & fut  enterrée  aux  freres  Mineurs  en  la  ville  de 
Bruxelles. 

Du  temps  de  nollre  Duc  prindrent  commencement  plufieurs  monallc- 
res , holpitaux  8c  autres  fondations  pieulcs , que  j’obmcts  pour  élire  en 
trel^and  nombre , 8c  n’en  avoir  fi  particulière  infornution , remettant 
cela  i autre  occafion. 
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ENFANTS  DE  JEAN  III.  DUC  DE  LO. 
THIER  et  DE  BRABANT  ET  DE 
MARIE  D’EVREUX  SA  FEMME. 


IEAN  Prince  de  Brabant  Duc  de  Limbourg  fut  doibs  Ton  ieu- DW. 

ne  e^c  dcftiné  au  mariage  d'Ifabeau’^quacrierme  fille  de  Willaume 
Comte  d’Haynaut  & d’Hollande,  mais  Philippede  Valois  Roy  de  France  dé- 
lirant s’adeurer  de  l’amitie  du  Duc  Jean  III.  procura  que  le  marine  de  no- 
ftre  Prince  fiit  arrellé  avec  la  Princefle  Marie  fà  fille,  qu’il  avoit  procrée  de 
là  première  femme  Jenne  de  Bouigogne.  Le  traiélé  fut  pafic  à Crevecocur  S.Mnk. 
en  Brie  le  VIII.de  Juillet  de  l’an  MCCC.  XXXII.  & donna  le  Roy  en  fa- 
veur de  celte  alliance  cent  & vingt  mille  livres  petits  Tournois , qui  dé- 
voient eftre  emploices  en  l’achapt  d’herit^esdans  le  Royaume  de  France  ; 8c 
le  Duc  alTigna  à Ion  fils  la  Duché  de  Limbourg , & pour  doUaire  de  l’cfpoulè 
dix  mille  livres  de  terre  alTifes  dans  le  Roman  Pays  ou  au  plus  près  d’icelui, 
les  clpoulàilles  le  firent  en  la  S.  Chapelle  du  palais  Royal  à Paris , en  prefcnce 
de  Willaume  de  Brode  Archevefquc  de  Rheiros,  par  dilpenfe  toutes  fois  du 
Pape  Jean  XXII.  parce  qu’ils  fe  touchoient  au  troifielme  degré,  car  Louis 
Comte  d’Eureux  grand  perc  maternel  du  Prince , & Charles  Comte  de 
Valois  grand  perc  de  la  Princedê  elloient  freres  non  germains  enfants  de 
Philippe  III.  Roy  de  France;  mais  la  Princedê  Marie  trcfpaira  en  l’année 
enfui  vante  MCCC.  XXXIII.  le  XXII.  de  Septembre,  & fut  enterrée  aux 
Cordeliers  à Paris  ou  l’on  voit  Ibn  Epitaphe  ; edant  fort  vraifemblablcque  le 
mariage  ne  fut  coniommé  pour  le  ieune  eage  de  la  PrincelTe  : de  Ibrte 
qu’en  l’an  MCCC.  XXX  IV.  au  mois  d’Aoud:  l’on  traiâà  derechef  l’al- 
liance denoftre  Prince  Jean  avec  Ilàbeau  d’Haynaut  fiifinentionnée,  laquelle 
finalement  fut  encor  arreftée  en  l’an  MCCC.  XXXV.  mais  par  ce  que  la 
Princedê  elloit  encor  ieune  & que  peu  apres  noftre  Prince  vint  a mourir,  la 
conibmmation  pe  fc  fit  non  plus  ; & fut  la  Princedê  Ilàbeau  depuis  mariée 
à Robert  de  Namur  Sire  de  Renaix  de  Beaufbrt  & de  Chievre  en  partie,  fils 
de  Jean  de  Flandre  Comte  de  Namur  & de  Marie  d’Arthois  par  difpence 
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du  S.  Sicge  car  ib  s’atoachoient  au  troifiefinc  dœré  de  conlânguinité  de  j**"  }■ 
par  leurs  ayeulcs  pacernelIcsPhilippote  & llàbeau  faeurs,&  filles  de  Henry  ^ 
Comte  de  Luxemoourg  ,mais  celte  Princeflê  Ifabcau  de  Haynaut  trefpalîa 
fterile  le  XXVI.  jour  de  lanvieren  l’an  MCCC.  LX.  &gtftau  Mona- 
ftere  de  Fontenelle,  & le  Prince  Robert  de  Namur  piint  pour  fécondé 
femme  Ifabeau  de  Melun  Dame  de  Viaene  près  Gerard-monc,  fille  dp  Huguc 
Sire  d’Antoing  & de  Magarete  de  Piquigny , ains  il  mourut  aufïï  fans  hoirs 
le  XVIII.  d’Avril  de  l’an  MCCC.  XCI.  de  Ifabeau  de  Melun  fà  veufve 
s’allia  à un  Efeoier  de  fa  maifon  nomme  Bertrand  de  la  Bouvcric  & en 
euft  enfants. 


17.  Henry  Prince  de  Brabant  Duc  de  Limbourc  et  Sire  de  Diun-, 
Ma  LINES  fut  au  traidié  de  paix  de  l’an  MCCC.  XXXIV.  dellinc  au  maria-  S-Mtrth. 
gede  Margarcte  fille  aifncc  de  Raynaud  Comte  de  Gueldres,  mab  depuis  en 
fan  MCCC.  XLVII.  au  mois  de  luing  fon  alliance  fat  arreftée  à S.  Quintin 
avec  Icnnc  fille  aifnée  delean  lors  Duc  de  Normandie  & puis  Roy  de  France 
& defionnede  Luxembourg  fille  du  Roy  deBoheme  vraifcmblablemenr  par 
difpcnfc  du  Pape , car  ib  eltoient  parents  en  quatriefme  & troificfme  degré 
par  deux  coBcs,  commelecurieuxpouratfâcilementcolliger:lesnopcesfarenc 
célébrées  en  lamefme  année  au  Cnallcan  du  bois  de  Vincennes,  & donna  le 
Duc  lean  III  au  Prince  lors  fon  fils  ailhé  la  Duché  de  Limbourg  avec  tout  ce 
que  lui  competoit  en  la  ville  de  Malines  & fes  appartenances , & le  Roy  Phi- 
lippe de  Valois  pere  grand  de  la  Princeflt  aflcura  doulè  mille  florins  petits 
Tournois  de  terre  & cent  mille  florins  bien  affignés,  & promit  que  fi  lediéb 
mariage  ne  vint  à eflre  accompli  jufquesà la  conlômmation  par  fàfautc,  qu’il 
paierat  autres  cent  mille  florins  au  Duc.  En  fuite  de  ce  traiélé  afligna  lediâ 
Roy  au  Prince  Henry  encor  en  lamefme  année  MCCC.  XLVII.  cinq  mille 
livres  de  terre  à Pierre-fons , Bethifi,  Chambli&Chaumonten  Vexin,ende- 
duifant  dix  mille  des  cents  mille  qu’il  avoit  promis  dequoi  il  fit  hommage  au 
Roy , mais  il  cft  à croire  que  les  reftantes  fommes  ne  farent  aflignées  pour  le 
jeune  eage  de  la  Princefle,  laquelle  n’avoit  lors  ejuatre  ans.  Noflre  Duc 
receut  l’ordre  de  Chcvalleric  encor  en  lamefme  année  MCCC.  XLVII.  veille 
Tom.  I.  Vvvvv  de 
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j.  de  la  Magdalcine  XXI. du  mois  deluület  parla  main  du  Ducfon  pcreau com- 
mencement de  la  bataille  de  Waleuc  en  laquelle  il  fit  parade  de  fa  valeur,  mais 

• la  mort  lui  coupa  le  fil  de  fa  vicauplus  beau  printemps  de  (bnage  le  XXIX.de 
Novembre  de  l’an  MCCC.  XLIX.  veille  de  S.  André,  laiffant  un  extremerc-  Or'^^iZ. 
gret  au  Duc  fon  pere  & i tout  lès  valTals  pour  les  grandes  elperancesque  ia  il 
avoit  donne  de  la  magnanimité.  Prudence &modcltie,  la  Princellc  Marie  fut 
depuis  en  l’an  MCCC.  LI.  mariée  à Charles  d’Evreux  I.  du  nom  Roy  de  Na- 
varre, qui  procréa  d’elle  bon  nombre  d’enfimts.  11  femble  que  noftrc  Prince lailTa 
un  fils  baltard  lean,  qui  en  l'an  MCCCC.  XIX.  eftant  ia  eagé  cft  nommé  en 
certain  regillre  fils  du  Duc  de  Limbourg  avec  un  fien  fils  Henry  dift  dcLira- 
bourg , mais  ic  n’ay  aucune  cognoilTance  de  leur  lignage. 


Godefroy  Prdice  de  Brabant  porta  quelque  temps  le  titre  de  Sire 
d'Aerlchot,  & apres  le  trelpas  de  fon  frere  Henry  il  le  qualifia  aufli  Duc  de 
Limbourg  Sc  Sire  de  Malines,  fon  mariage  fut  aulfi  accordé  à S.  Quintin  au 
mois  de  luing  avec  la  PrincelTe  Bonne  de  Bourbon,  fille  de  Pierre  Duc  de  D'mur. 
Bourbon  8c  d’ifabeaudc  Valois  focur  du  Roy  Philippe  Vl.quienadvancement 
de  celle  alliance  donna  trois  mille  livres  de  terre  .a  la  coultume  ancienne  de 
France,  &encorcent  millelivresen  argent,  pouraccomplillcracntdequoyil 
alligna  cinquante  mille  livres  de  tcrreàBellevillefur  la  mer  en  Foidlou,  mais 
ce  mariage  ne  fut  encor  conlômmé  pour  le  ieune  eage  de  la  Princellè  Bonne  , 
aulfi  la  mort  denoRre  Prince  advenue  en  lafemaineSainâedel’an  MCCC.  L. 
en  oRa  tout  clmir.  Elle  fut  depuis  en  l’an  MCCC.  LV.  mariée  à Amé  fur- 
nommé  le  verd  Comte  de  Savoye,  à qui  elle  donna  beaucoup  d’enfants. 

Ien'ne  Duchellède  Lothier  de  Brabant  & de  Limbourg  lîiccedaaux  eRats 
du  Duc  fou  pere,  & d’elle  ferat  parlé  particulièrement  à la  fuite  de  no- 
Rre  matière. 

Makgarete  de  Brabant  ComtelTe  de  Flandres  & Dame  d’Anvers,  au- 
rat  fon  éloge  particulier  apres  celui  de  fa  focur  Ieune. 


Marie 
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Marie  de  Brabant  fût  par  le  traiâédcpaixderanMCCC.XXXIV.promilc  Ci-Jnmt 
en  mariageà  Raynaud  blsailnc  de  Raynaud  lors  Comte  & puis  Duc  dcGucl-  A'A-  • 
dres&  de  Leonore  d’Angleterre  aux  conditions  reprinfes  ci-devant,  mais  les  . 
parties  ne  furent  fj-toftconioin<Stes  pour  leur  icune  cage,  toutcsfbis  Philippe 
Roy  de  F rance  procura  que  les  efpoufai  lies  furent  cdcbrccs  au  C hafteau  du  bois 
dcVincennescnl’anMCCC.  XL VII.  avecdifpcnfeduS.Siegecommeeflanc 
Icpcre  de  la  Princeflè  & la  mcrc  du  Prince  parents  en  fécond  degré  de  con- 
fanguinitc.  Le  Duc  leanfon  perc  par  partage  faiét  à les  filles  laiflà  à noflre 
Tmrfieu.  PrinccfTcquatre-vingt  mille  clcus,  pour  laquelle  Ibmme  onluiaflîgnala  terre 
&SeigneuricdeTurnhoutavec  les  villagcsde Wechclen,  Gierlc,  Lille,  Becr- 
fè,  VorfTcIaer,  Merxplas,  Arendonck,Wclde,Popcls&Ravcls.  Son  mary  Ray- 
naud Duc  de  Gucldres  & Comte  de  Sutphen  gouverna  paifiblement  les  Eflats 
doibs  l’an  MCCC.  XLIII.  auquel  fonpere  trefpafTa  jufqucs  en  l’an  MCCC. 

LXI.  XXV.dcMayauquelEduardfonfrere  l’aiant  vaincu  en  batai  lie  près  dc 
Thielt  (comme  nous  dirons  ci-apres)  le  conflitua  prifbnnicr  au  Chafteau  de 
Rofcndaele  & puis  à Nicnbekc , ou  il  fut  détenu  iufques  à la  mort  dudiét 
Eduard  advenue  en  l’an  MCCC.  LXXI.  le  XXII.d’Aoufl,  mais  le  Duc  Ray- 
naud efloit  devenu  fi  gros,  corpulent  & chargé  d’humeurs  durant  les  dix  ans 
de  prilbn , que  la  vie  ne  fut  de  longue  durée,  car  il trefjjallà encor  audiél  an 
MCCC.  LXXI.  le  IV.  dc  Décembre  iour  dc  S.  Barbe  félon  la  plus  coniinu- 
• ne  opinion,  aiant  attaint  l’eagc  de  trente  & huiél  ans , mais  il  nclaiflâaucune 
poflerité  dc  noflre  PrincefTe  Marie,  laquelle  retourna  en  Brabant  & print  fa 
rcfidcnceordinairc  à Turnhout  ou  elle  fit  édifier  un  bon  chafteau  pour  fi  de- 
meure. Elle  fonda  en  l’an  MCCC.  XCII.  dans  le  bois  de  Turnhout  le  Prieu- 
ré des  Réguliers  à Corfendonck,  & dotta  en  bonne  partie  les  Prébendes  fon- 
dées enl’Eglife  de  S.  Pierrre  audiél  Turnhout.  Son  doUaire  futaffigné  fur  fes 
terres  d’Oyen  8c  Bccfde,  ou  elle  fit  fcmblablement  baftirdeschafteaux,  &fi- 
nalement  cllepafti  de  celte  i une  meilleure  vie  le  premie’r  de  Mars  en  l’aa 
MCÇC.XCVIII.  &rcccut  fbn  corps  fcpultureau  choeur dci’Eglifc  desCar- 
melitcs  i Bruxelles  aumefine  fcpolchre  de  fa  merc. 
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Jean  3. 
Duc. 


ENFANTS  BASTARDS  DE  lEAN  III.  DUC  DE 
LOTHIER  DE  BRABANT,  &c. 


Brtnt. 

Ayftan. 


VéM 


ysH  Erfe. 


IEas  Baftard  de  Brabant fumommé  Br  ont  {pour  ejlre  né  d une  fille  de  cefie 
maifen)  receutendon  du  iiucfimfere  la  terre  d' Ayfieatt  avec  la  Seigneurie, 
maifionfS  autres  appartenances  entièrement,  pour  lui  iâ fies  hoirs  à perpétuité, 
(ë pour  la  tenir  en  fief  dudit  Duc  (S  de fis  fucccjfiurs , à cefie  condition , que fi ce 
Seigneurvittt àtrespaffirfians  laifier enfant  de loial mariage , lefidiétsbiensre- 
tourner oient  au  Duc  (S  à fis  heritiers,  fàuf à fa femme fi elle  demeurât  en  vie  a- 
pres  lui  fin  doiiaire  efdiCîs  biens  filon  laloy^  f ufiage  du  pays  pour plus  entiè- 

re afieurance  de  ce  don  le  Duc  requiert  à fis  chers  fils  S!  fille  IV encelyn  K lenne 
DuclS  Duchefie  de  Luxembourg fisplusprochainsheretiers, de  vouloir  avec  lui 
agg  reer  approuver  ® fieller  les  lettres  farce  données  à Bruxelles  la  veille  de  SS. 
Simon  tSIude  de  fanyiCCC. lAW.fiubs  le  tefinoignage  de  fis  hommes  de  fief  Ray- 
naud de  Scoonhove  Sire  de  Monioie  (S  de  Fauquemont , lean  de  CofiaerSire  de 
JVitbamfrere  naturel  du  Duc , lean  de  IV avéré  Sire  de'Pamele  Chevaliers , A- 
lardd'OsPrevofide  Lovainreceveur  de  Brabant , IF illaumeTowvant , Gilles 
de  Damne, (S  IVillaume de  Stakenborch.  Ilprint  alliance demariage avec  Ca- 
tharinedeHanneffefilledeleanSireDefihampstSde  Catharine  de  Scoonhove 
dut  Maxereit  niepee  de  Renaud  Sire  de  Monioie  fus  dit , de  laque  (le  il  procréa 
trois  fils  Cÿ  trois  filles , lefquels  avec  leur  descendent e feront  rapportés  fur  la  fin 
duIX.  livre  de  nosTrophées.  Brief  ce  Seigneur  perdit  la  vie  combat antvaleu. 
reufimentenlabataillede Bas-jiilreleycfiw.  d'Aouft  de  PanMCCC.  LXXl. 

Iean  Baflard de  Brabant' dilî  van  Vene  nédlfabeauvan  Venenommée  Er- 
mengardede  Vilvorde.  Le  Duc  fin pere  lui  laiffa  doueoe  mille  royaux  affignés  fur 
le  chafleau  deRodeleDucgtequ'aujfifut  confirmé  par  l'EmpereurCharles  IV. 
par  lettres  données  le premier  de  Septembre  </ir/’a»MCCC.LlV.  le  neu fie  fine  de 
finregne.  Sonalliance  ne m’eft cognuë , il efl  toutesfo'is certain qu'illaifia quel- 
que pofierité  laquelle  efl  efiainCle  quant  à la  ligne  mafiuline  environ  l’an 
MCCCC.  LX.  mais  comme  je  n'ay p particulière  cognoiffance  de  Fordre  ® degrés 
de  fis  descendants,je  n'en  feray  autre  mention  iufquet  b plus  entière  information. 
Ce  Seigneur  efl  enterré  en  F Eglifi  de  F Abbaye  de  Villers  en  la  Chapelle  de  SS. 
Ph'tlippelê  lacque.fluFonvoit  gravés  fi  s armes  fi  avoir  efl  de  Brabant  au  filet 
d'argent  chargé  de  trois  annelets  ou  vervellesdeguelles  tSfin  Epitaphe  commen- 
ce ainfi 

Hic  de  Vena  loannes  de  Brabantia 

Badardus  is  Ducis  unus 

Hic  débités  pavic  Claudis  dédit,  &c. 

WiLi.AUME  baflard  de  Brabant fiurnommé  tFErpe  {apparemment  pour  eflre 
né  <F  une fille  de  ceflema'tfon) fut  Chanoine  à Liere  en  Fan  MCCC.  LXVIII.  © 
exécuteur  du  teflament  de  Louis  Hacke  fin frere  utérin , mais  autre  ctoofi  ne fi 
trouve  de  lui.  • 


Vnitr  Annou  Baflard  de  Brabant  diFlvander  Hulpen{né  d’une  filledeeefurnom, 
Halfim.  fa  fit  ur  la  Duchejfi  lenne  lui  donna  le  moulin  nommé  Berehmolen  à Sonne  (fi  au - 
très  biens  confisqués  fur  Henry  JVoutgiers  Soene,  qui  avoit  eflé  tué  à Lovain  en 
combat  àoutrance\feloHqu’eflrapportépar  le  Regiflre  des  fiefs  nomméSpecht- 
boeck. ou  au  (fi  efl  mentionnée fa  femme  Elizabeth  Moedels  à laquelle fiucceda  aiif- 
d'ifisb  'ieus leande RooverefilsdeGeerlich,  fans  que  Fon  fâche  à quelle  ra  ’ifin 
ou  titre. 

Hen- 
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f'amJer  HeNry  bafiardde Brabant diÜauJJi'vander Unlpcnfrere duVrtcedent d'un  3- 

Hmlftn.  ventre,ejlmertt  tonné  audit  regijlrc  entre  les  IjommesfeodaU  de  la‘DucheJfeIenne. 

Swttr-  ^icohM  de  S'jeeerthere  Bajlard de  Brabant.  MCCC.  LX.2Tf//?. 

*^érihnft  N‘COLAS  dili de JV erthufen  h.dnfeu^DucdeBrabantMCCC.  LX.  Regijt.  '“'fi- 

de  Bruxelles. 

XajtUer  Marie  baJIardedeBrabantfutdoibsranMCCC.XWl.nuiriéeà/f'illau- 

me fils  aifné  de  lean  Sire  de  RotfelaerSenefcbal  de  Brabant-,  qui  aujfifurceda  à 
fion  din  fere  mais  il  trejpajfa  fans  enfants  fur  le  commencement  de  tan 
MCCC.  LIV.  encor  en  lamefme  année  elle  jferemariaà  IcanSirede'Polae- 
nen  de  le  Lee  ke  (ÿ  de  Breda,filsde  Iran  ® ttOde  de  Hornes,maiselle  u'euft  encor 
enfant  s de  ce  fécond  mari , qui  en  deuxie fines  no f ces  efpoufa  Odille fille  de  Iran 
Pt/étnn.  Comte  de  Sainte  en  Elface  ® de  Philippot  e de  Fauquemont  ‘Dame  deSittert,  Bor- 
ne , Herpen , Ravefteyn,  tfc.de  laquelle  il  lai fia  une  fille  heritiere  lenne  mariée  à 
Engelbert  Comte  de  Najfou  If  de  P ianden,Sire  de  Gr imberge,  tfc.  comme  nous  di- 
rons  en  autre  lieu.  Lc'^Ducleandonnaàccfie  Slarie  baftarde  de  Brabantja fille 
qu’ilqualifieDame de RotfelaertS  de Breda  huiét  mille  florins rotaux,  ceque 
t Eniperenrconflrmeparfislettres  du  I.  de  Septembre  de  tan  MCCC.LlV.Ar 
IX.  de  fin  reene. 

f'amf'ne.  Ienne  Bafiorde  de  Brabant  née  d'Ifiibeauvan  Vene  nommée  Ermengarde  de  Prtavtt 
Vilvordefille  deHanielvandeFene.  Le‘DucJànpere  par  lettres  duWW.tt A-  f-ü-  uî- 
vril  MCCC.XLIV.  lui  donne  laterre  de  Hautain  avec  tonte  la  Seigneurie  haute 
Hamtmn.  ® baffe fonncur,jurifditlion  tf  autres  appartenances,  tout  ainfi comme  Gojuitt  de 
Hou  tain  t avait  pofiedée  auparavant , avec  la  maijbn , cens , rentes , bois , terres , 
prêts , moulins  œ autres  revenus  entièrement , rien  refervé  que  tnfufruitl  tf 
penfion  viagère  de  lean  de  Corfiaer  Chevalier frere  naturel  au  Duc  tf  de  fa  fem- 
meCathanne,  filon  que  les  lettres  que  Jur  ce  contienent plainemcnt -,  (f  a-  , 
presledeces  desdittsîean  tfCatharinetoutslesdiéls biens  doivent  venir  K fuc- 
ceder  àcefte  lennebaftardede  Brabanttfàceuxquidefincorps feront  procrées, 
à telle  condition  qu’ils  tiendront  ladifîe  terre  (f  Seigneurie  en  fief  des  Ducs  de 
Brabant,  (S fiellevint  àtrespaffer  fans  enfants , ladiéle  terre fuccederat  aux 
freresoufotursdeceflelenneprocréesduDuclfde  ladilîelfabeau  nommée  Er- 
mengarde-,^fiellenelai]faàJamort  enfants  nifreres  ou  fieurs  procrées  comme 
diCÎ  eff,  ladite  terre  retournerat  au  Duc  IS  à fis  fucceffeurs  : (f furent  les  lettres 
fur  ce  donnéesfielléesduDucIeantf  duPrince  Henry finfilsaifiné,  aveepro- 
mejfe  de  nuintenir  cefle  Ienne  (f  fis  hoirs  comme  diéf  eft  en  la pqffejflon  des  biens 
fusdilis  : laquelle  donnation  fut  encor  confirmée  en  tan  MCCC.  LI.  XXVIII. 
dé  Avrilpar  le  Prince  Godefroy  lors  filsaifné  de  Brabant  (f  fit  fieur  la  Prince fle 
Ienne  à la  requifit ion  duDuc  leurpere.Elle  fut  mariée  à Coflin  diét  de  RanflSi- 
Raft.  redlEegem,Boucl}Out,Mortfile,IIove,Mitlegem,  Vrcmde  IfCanticrodefils  de 
IVouthier,  c/e  qui  elle  laiffdbelle  ïô ample pofierité,  qui  ont pojfedé  la  terre  ® 
Seigneurie  de  Hautain ju/ques  à noflre  fiée  le. 

Iennette  ou  Ienne baflardc de  Brabant  née  deladitlelfabeau  van  Vene  de 
Vilvorde,àlaquelle  leDucfinpere  afiignahuiti  mille  florins  royaux  par  fis  let- 
tres donnéesvendredi  apres  lesPafquesClofis  de  tanViCCC  XSW.ee  que  tEm- 
pereur  Charles  Vf  confirma  avec  autres  légats par  lettres  du premier  de  Septem- 
DUfi.  brede  tan'SlCCC.lAV . le  IX.  de  fin  régné.  EllefutdonnéeenmariageàGo- 

defroy  S .de  leDilft  ,de  Borchvliet  K HoogerheideChcvalier  eurent  par  en- 

fimble  trois fils(S  trois  filles , fiavoir  efl  Godefroy,  Pierre,  Iean,Ienne,  Bea- 
trix, Çÿ  Catharine  femme  de  Ican  van  Kets.  Godefroy  taifné  fucceda  à fin 
pere  ® efpoufa  en  premier  liti  Margaret  e fille  de  Pierre  Soete  ditl  Soetaert , 

(S  apres  en  fécond  lili  Margaret  e vander  Elfl  veufve  de  Henry  d'Oncnbmg- 
ge  de  Coelem  ; (S  de  la  première  femme  eufl  Godefroy  Sire  de  Borchvliet  mort 
fans  hoirs,  (S  Gertrude  mariée  premièrement  au  Sire  de  le  Vere , afres  à 
Tom.  I.  Xxxxx  Hen- 
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IfAx  3 Henry  de  Rmfi  Sire  deVriefele,  Heyckele,  Eÿf.  (S  finaUrnent  àfVauthier 
° de  Gent  Sire  de  Meer-ji-yck,  mais  elle  n’cuft  enfant.  Tierre  le  fécond  fils  de 
cefte  Tiamé  fut  marié  à Catharinede  Lideterkediéfevandcn  Broecke , dont  il 
frocera  IValleran  qui fiucedaàfàcoufneaux  terres  deBorchvliettS  Hoogerhcy- 
de  .leanvanderTlilft  auffi  Sire  de  BorclrvliettA  Hoogerbeyde par  achapt  de  fia 
frerefdefquelsefi  venu  belle poflerité,)  ® vne fille femme  deBaudev:in  de  Steen- 
huyfe  din  de  SnevegemfS  puis  mariée  à Leon  de  la  Tbour  Sire  de  Go  fi  lie  s,  fils  de 
Godefroy  de  la  Tbour  K de  Marie  fille  de  Leon  de  Marbais  Sire  de  Gofelies. 

Vte  Ttu.  Marie  Baftarde  de  Brabant  nommée  van  b'ene(pour  eftre  née  de  la  diCle  Tfa~ 

beau  van  Vene  diète  Ermenaarde  de  Vilvorde  )fut  Religieufe  aux  riches  Clarif- 
fis  à O P -bruffellez  Bruxelles  fis  trespafia  illec  ?»  /"ao  MCCC.  XC I V .Ceftvrai- 
fiemblahlement  celle-ci  à qui le'Duc lean fin pere donna cinc  mille fi.arins comme 
ton  voit  aux  lettres  confirmatoires  de  t Empereur  CbarlesW .del'auM.CCC. 

LIV.  mentionnées  ci-dejfus. 

VmitT  Margaretb  Baftarde  de  Brabant furnomméevanderHulpctt{poureftre 
^ une  fille  de  ce  furnom)  fut  premièrement  mariée  à Bernardvander  Spout 
Sire  d'Overifche fie  qui  elle  înifta  Bernard  ® Engelbert  vander  Spout  K autres 
Spùu.  enfants , defquels  eft  defeendu  une  ample  tS  belle pofterité,lS  en  ficondtiéf  cefte 

MtUm.  Dame  fut  efpou fi  de  IVautbier  de  Melin  de  qui  elle  eftoit  veufveen  /’»»  MCCC. 

XCIV.  le  Duc  fou  pere  lui  donna  fix  mille ftorins  comme  les  lettres fusStf es  de 
t Empereur  Charles  IV.  continent. 

Orphtm.  Barbara  Baftarde  de  Brabant  diète  van  Ophem  {procrée  d'une  fille  de 
cefte  maifin)futreligieufeauxrichesClariJfesàOf-bruftellezBruxelles,  ou 
elle  mourut  en  t an  MCCC.LI  V. 

ClupptUe.  Fille  baftarde  de  Brabant  mariée  à IFinand Sire  de  la  Chapelle  en  Condrois 

fils  de  lean  K dune  filledeThis,  maisellemourut fans  enfants  filon  lacque  de 
Hemericourt  en  fin  Miroir  de  la  noble ffe  de  Hasbaing.  pp,mm 

CheppeUt.  Catharine  baftarde  de  Brabant  efpou  fi  de  Godefroy  Sire  de  la  Chaf pelle 
frere  maifné  de  tVinandfttsdtèt , de  qui  elle  n'euft  enfants. 

HoMstri-  Fille  baftarde  de  Brabant  femme  deClarembaut  Sirede  Hauterive  filsde 
Clerembaut  W de  la  fille  de  lEernier  Sire  de  Daules,  &c.  Ce  Seigneur  fi 
gouverna  afiés follement felonqtieparleHemericourt  fi&dejpendit  lapins  gran- 
departie  de fin  bien,  combien  qu' il  avoit  tenu  la  terre  d'un  Baneret,  W finatement 
fut  malheureufement  tué  entre  Lovain  K Bruxelles.  Il  lai  fa  decefteDame 
quelques  enfants  quidemeurerent  avec  peu  de  moiens,tè  defquels  le  dièt  Heme- 
ricourt rapporte  deux  ; fi  avoir  eft  Clerembaut  de  Hauterive  nouri  à la  Court  de 
la  Duché fe  Tenue  de  Brabant fa  tante,  tS  une  fille  mariée  à Robert  fils  de  Hellin 
de  Lant tenue.  Clerembaut  de  Hauterive  portoit  d'or  a trois  quintefeueilles de 
guelles  perchées  dajùr:t£  eftoit  de  lignage  Banneret,  tSdeceuxdeHnutersve, 
Leefvedaele , Henin  en  Haynaut , ISc.  comme  parle  ledièt  Hemericourt. 

Cthmfltr.  Fille  Baftarde  de  B rabant  marié  â Radoux  de  Colonfter  Chevalier,  qui por- 

toit les  armes  de  ‘Prez,àfiavoir  lofengéd?argentlèdafur  au  chefde  guelles  à 
une  merlette  d or,  fils  de  lean  de  Huy  dièi  de  Colonfter. Ce  Radou  au  rapport 
d Hemericourt  fut  par  te fpace  de  vingt  ® fix  ans  Conneftable  ou  Gouverneur  en 
Lombardie,  Sf  mourut  fans  lai  fer  enfant  peu  apres  fin  mariage. 

[Daniel  v«n  Vene  Chevalier,  cfp.  Vîolen-r 
Daniel  vanj  te  vau  Moonere,  Veufve  1376.  I lean  Baflard  van  Vene. 

V cnc.  j I Icnne clp.  Collin  van  Ranft  qui  euft  la  tene 

I Ifabcau  van  Vene  dîâc  Ermengarde  van  ! dcHoataîn. 

I Vilvorde  euft  de  Duc  lean  3.  enfkiii.  > Marie  ClarilTè. 
lean  Bouigois  1349.  IciuicHe  cib.  ciodeftoy  vandet  DilH. 

Catharine.  i 
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EXTRACTION  DE  MARIE  DUCHESSE  DE  BRABANT  40 
DE  XVI.  COSTES. 

fLoufs  VIII.  R(wdcFnui- 
Ice  mourut  2110. 


^S.  Louis  p.  Roy  de  Fran-J 
ce  mourut  1170.  \Blanche  de  CafKlIe. 


f Louis  Comte  d’E  . 
jvrcui  mourut 


Marie  d’E- 
vreux  Du- 
che0c  de  1 
Lothier  de  j 
de  Brabaot. 


Thilippe  g.  Roy  de  J 
France  mouruti  i8y  ^ 


Margarete  de  Proven-.^ 


rican  diâ  Raymond 
Comte  de  Provence  de 
de  Folcalquier. 

icatharinc  de  Savoye. 


Marie  de  Brabant 
^morte  xgzi. 


'Henry  II.  Duc  de  Lo- 
thier de  de  Brabant 
mort  1147. 

THcnry  g.  Duc  de  Lo-J 

I thier  de  de  Brabant 

1 mort  1 160.  ^Marie  de  Sueve. 

Huguc  Duc  de  Bour- 
gogne mort  117a. 

Alcyde  de  Bourgo-^ 

, ^lolentc  de  Dreux. 

{Robert  I.  Comte  d’Ar- 
thois  mort.  1147. 

M«hnded.Br,haat. 


Margarete  (TArtbois 
^morte  13  |i. 


'Philippe  d*Arthoîs  | 
Sire  UC  Conches  Me-s 
hun,  dcc.mortia97.  ' 


fPierre  de  Courtenar 
I Sire  de  Conches  Me- 
hun,  &c. 


Amîce  de  Conrteoay  I 
.morte  iiyy.  ^ 


Pcrronille  de  Montfbrt 
U’Amaury. 


(ean  I.  Duc  de  Bretagne 
mort  iiSd. 


flean  x.  Duc  de  Bre-J 
tagne  mort  igof.  1 Blanche  de  Champa- 
Unc. 


Blanche  de  Bretagne 
morte  1317, 


fflenry  3-  Roy  d’Anglc- 
Béatrice  d’Anglcrcrre  I terre  mort  2x73. 

^monc  U77.  * 

Provence. 


; ■ (v*cv  aiwi  t 4 4 
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TROPHEES  DE  BRABANT 

Princes , Barons  > Nobles  & Vaflàls  de  Brabant. 


y Renaud  Duc  de  6 Willaume  Duc  de 
Gueldres , Comte  de  Juliers , Sire  de  Vier- 

Sntphcn  & de  la  Ve-  fon^rucge.Sichene, 
luwe.  Sire  de  Mali-  Dulcken.S.  Achten- 
nes,  Renaud  & E-  rode, &c.  Gérard  & 
duard  fesfils.  ^ Willaume  fes  fils. 


7Thiery  & lean  fre-  8 fean  Gui , Philippe 
res  Comte  de  Clcves,  & Willaume  Com- 
Sires  de  Heufdcn',  ces  de  Namur  iicrcs. 
Wefelc  fiir  le  Rhin, 

&c. 


9 Adolf  Comte  de  la  loThiery  Sire  de  1 1 Arnou  Comte  de  talcanComtedeCat- 
Marcke.  Heinsbetge  Comte  Blankcnheym.  fcncllcboge,Sire  de 

de  Los&  de  Chiny.  Scacdeck, 


13S0. 


I leanRoy  deBoeme^  a lean  Prince  de Bra-  3 Henry  Prince  de  4 Godefroy  Prince  de 
Comte  de  Luxem-  bant , Duc  de  Lim-  Brabant , Duc  de  Brabant , Duc  de 

bourg  & de  la  Ro-  bouig.  Limbouig,  Sire  de  Limbonrg,  Sire  de 

chc.  Marquis  d’Ar-  Malines.  Malincs. 

Ion. 


13  Simon  Comte  de  i4Thiery  &IeanSi-  lyleanSiredeCuyck  1 6 Godefroy  de  HaN 
Spaëhcm&dcVian-  rcs  de  Fauquemont  & de  Gracve,  &c.  court  Sire  d’Aer- 
den,SiredeGrimber-  &Monioic.  & lean  ion  üls.  ichot,Bierbeck , &c. 

ges , Simon  fon  fils  & & Louis  fbn  nepveu 

Elifàbcth  fafillcDu-  Sire  defdiâs  lieux, 

chefic  en  Bavière. 


lyAlbcrt  de  Voerne  iSOtton  d’ArckelSi-  i9Renaud  de  Cleves  loGcrardlI.  & Wil- 
Sire  de  Berges  lut  re  deGrimbeiges.  Sire  de  Beiges  lut  laume  V.  Sires  de 
Soom.  Soom.  Hoerne , Altena , 

Weert,  &c.  frètes. 


aaGcrard  de  la  13  leandc  Heynsbêr-  a.4lean  Sire  de  Dielt 
Marck.Sire  deRedi-  ce.  Sire  de  Daelen-  Evelque  d’Vtrecht, 
chem,  Biecht,  &c.  broeck  , Hcrken-  ThomasSiredcDicft 
bofch,  &c.  frereau  fon  frere  Chafrclain 

Comte  de  Los.  d’Anvers. 


ailean  de  Fauque- 
montSire  de  Borne, 
Sittaert , Herpen , 
Ravcfteyn,  &c. 


Yyyyy 


ifSohier  Sire  d’En* 
gicn. 


itf  Gisbert  Sire  d’Ab- 
coude , Oacsbcck, 
Putte  & Strijen. 


Herman  Sire  St 
Comte  de  Limborch, 
&Henryfonfik. 


iSGerardSiredeRaf- 
fegem,Breda,  Lide- 
kerke&Lens. 


i9lean  Sire  de  Heuf- 
dcu. 


30  Henry  de  Cuyck 
Sire  de  Hoochftrae- 
ten,  Voriele,  Sa- 
venthem,  Aften,  &c. 


3 1 Thiery  de  Homes 
Sire  dePerweySjCra- 
nenborg  , Alc-her- 
laer^^uiTeljGelct&c. 


31  leanSiredeRijfcr- 
fehey  t , Bcdbur , &c. 


3 3 Ican  de  Los  Sire 
d’Agimont,  Givet, 
Wainain , lauchc  , 
Herimes,  &c. 


34leanSire  de  Polae- 
nea , de  Breda  > 8c 
de  le  Lecke. 


3 y Gofuin  de  W aflen- 
beige  Sire  de  Borne. 


36  Willaume  Sire  de 
W eièmaclc , W efter- 
lo.FalaysiMarefchal 
de  Brabant,  &Wil* 
laume  fon  Bis. 
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} 7 Philippe  de  Coucy 
Vicomte  de  Meaux , 
Sire  de  Rümpft,  Eec- 
keren  , Hoboken , 
Comte  pour  un  quart 
en  Vianden. 


38  lean  de  Walcourt 
Sire  de  Rochefbrt , 
Gimcal,  &c. 


39  Michiel  SiredeLl* 
gne.Briftul,  Rumpft, 
Hoboken , Eckeren , 
Hingene,  &c. 


40  Gérard  Sire  de 
Werchin,  Longue- 
ville, Biiggcnhoat, 
Obics,&c. 


4tlean  & Walleran 
Berthout  Sires  de 
Hclmont , Kcerber- 
gen,  Wavere,  &c. 


41  Henry  Sire  de  Bre- 
derode&cn  Mietle- 
fteyne  , & Thiery 
fon  fils. 


43  Arnou  Sire  de 
Steyn,  Placenoit, 
Ohain,  &C. 


44tcanSirede  Rotft- 
laer , Scncrchal  de 
Brabant,  AdvoUé  de 
Maftiicht. 


47  Gérard  Sire  de  Ha- 
vrcch,Brainc-allcu, 
Placenoit,  &c. 


46  lean  Sire  deLeef- 
daei  , Oorichot , 
Beeck,  &c.  Chafte- 
lain  de  Bruxelles, 
& Louis  ion  frere. 


47  Alard  Sire  de  Bue- 
ren. 


48  Willanme  Sire  de 
Boxftel,Oyen,  Oo- 
rink,Acbel,  Lille, 
ÔCc. 


Yyyyy  x 
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49  Willaamc, Nicolas  yolcan  Site  de  Som-  51  Henry  de  Bauter- 
& Ican  fucccflive-  breffe,  &c.  fem  Sire  de  Berges  venvordeSited’Oi- 

ment  Sires  de  Seven-  fut  Soô , Quinquen-  fterhout  , Bauters- 

born  , Cracnen-  poûc,  Woude,  &c.  hem,  &c. 

donck , Ey  ndhoven, 

Maeshele,  &c. 

yslean  d’Aa  Sire  de  y4Gilles  Sire  de  lau-  yyleanSiredeTrafi-  yS  Ican  Sire  de  Mar- 
Grimbcrges&Grut-  chc,  Hietges  & gnies,  Silly,  &c.  bais.  Gofelies,  Lur- 

hufe.  &Bioul.  tel. 

y/IeanComte  &Sire  j8  Ican  de  Grimbeige  yjWenncmaer  de  doArnondeDicllSife 
deMcgcnc  & Wil-  Sired’Aflehe.  CuyekSire  dcMetc-  de  Rumracs . Scue- 

laumcComtcdcMe-  ren, &Malfcn,puis  fchaldcLimbourg. 

gene  fon  fils.  Sire  de  Cuyek. 


yxWillaume  de  Dn- 
venvorde  Site  d’Oi- 
fterhouc  , Bauters- 
hem,  &c. 
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6i  Jean  de  Walconrt 
Sire  d’Aa , Ander- 
lechc,  Brainc.Lcn- 
nick,  Lombcck , &c. 
Marcfchal  d’Hay- 
naut. 

dy  Renaud  de  Schon- 
hove  Sire  de  Scoin- 
vorft , Monjoie,  Si- 
chene,  S.Achtenro- 
de , &c. 

69  ArnoudeWaflem- 
berge  Sire  de  Lu- 
maing  . Chamont 
Hermale  , Advouc 
d’Hasbaing. 

Tom.  I. 


61  Thiery  Louf  de 
Homes  Sire  de  Her- 
ftal  , Baucignies  , 
Moncornet,  Heiê, 
Liendci  &c. 


66  Alard  Sire  de  Re- 
ves , Bourgaillc  ,&c. 


7oEngelbert  d’Engicn 
Sire  de  Rameni , T u- 
bilc,  la  Folie,  Eftres, 
Faeuwes,  Kefterga- 
te.  Sec. 


fiaWillaume  Sire  de 
Petershem,  Lodena- 
ken , Smermalc , Bef- 
femer,  &c. 


<57  Gérard  de  \Ve(c- 
male  Sirede  Scoten, 
Mcrcfem , Brecht , 
Wcfele,  Wilre,  &c. 


7iBaudewin  de  He- 
nin,  Sire  de  Fontai- 
nes , Miclen , Se- 
bourg,  &c. 

Zzzzz 


64  Louis  de  Steyne , 
Sire  deDiepenbeke, 
Redechem,  &c. 


68  Gérard  Sire  d’Ar- 
gntcau  Houfàlife , 


71  Ican  Comte  de 
Sey  ne  Site  de  Bedcn- 
dorp. 

Ar- 
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Arnou  Prevoftdc  AdolfdcHukens-  Ican  Sire  de  Saf-  Gérard  de  Mero- 
Waflcnbeigc.  hoven.  fenberge.  deSire  dcRingel- 

beigc. 

Willaamc  fils  de  Arnoa  de  Homes  GerarddeCayek,  Jacques  d’Agi- 
Welèmalc  Sire  de  Sire  de  Helè, puis  fircre  des  Sires  de  mont  Sire  de 
Waeterlant.  Evefque  d’V-  Cuyek  & de  Chafteau  -thicry. 
trechc&  de  Liège.  Hoocblbatcn. 

Gisbert  & Wau-  Godefroy deSom-  Willaume  de  Thiery  de  Wal- 
thierfreresauSire  breffêSiredeRix-  SombreffeSire  de  court  Sire  de  Fa- 
de Welcmale.  enlàrt,  Ottignies,  Kerpen  Grande-  verchines. 

&c.  fils  au  Sire  de  letz  frere  de  Go- 
Sombreflê.  defroy  prediû. 

Gérard  de  Mege-  Jean  frere  au  Amon  de  Ran-  Gérard  le  Soigne 
ne.  Oncle  au  Sire  Comte  de  Mege-  dentode.  & Thiery  de  lau- 

de  Megene.  ne.  che. 

Robert  & Gérard  leandeSocllelSi-  Amou,  Henry  & Gérard  d’Afiche 
de  Grimberges  re  d’Oyen,  Go-  Gérard  Oncles  au  Sire  de  Moerlèc- 
ireres  au  Sire  rink,&c.  fiere  au  Sire  de  Bocflel.  ke&Berlegem, 
d'Allche.  Sire  de  Bocflel.  & Willaume  fou 

frere. 

Wouthier  de  Ber-  Willaumede  Ber-  Jean  de  Ranll  Sire  Robert&Ieande 
chë.  Sire  de  Doc-  chem  Sire  d’Oill-  Canticrode,  Bon-  Heuldcn  Sires  de 
kenhout,  Collin  nulle,  Jean , Da-  chout,HovedVIil-  Drongelen.Her- 
SiredcRanR&de  niel  Wautbier  , legem,Mortfclc&  bert,  Thicry,  & 
Berchem  & Jean  Collin  Sc  Adam  Eegcm,  Collin  & Amou  leurs  fre- 
de  Berchê  fireres.  fteres.  Henry  fis  fteres.  rcs. 

Charles  d’Ar-  DanieldeleRivie-  Henry  & Renier  Amou  de  Crain- 
fehot  Sire  de  le  re  Sire  de  Grès  & deleRivicreaufli  hemSiredeGrob- 
Rivicre,  & Hen-  NecrLintrc,  fre-  leurs  fi-eies.  hendonck,  PuUe« 
ry  fbn  fils.  re  de  Charles.  &c. 

Jean  de  Licre  Sire  Gérard  de  Rafle-  Amon  Sire  de  Daniel  de  Crain- 
d’Immerfêle.Wô-  gë  Sire  de  Crain-  Pittingen  Goy,  hemSircdeWem- 
melgem,  &c.  hem  Sc  Goick.  Sec.  ' ' mel  & Berge. 

FlorëtSiredeStal-  Henry  de  Stal-  Jean  Sire  de  Boa-  Daniel  de  Bouc- 
le, Ruysbrocck,  leSiredeBecrlèlc,  chont,Loenhout,  houtSiredeHon- 
Riviereu,  dcc.fils  Woluwe,  Helle-  Ophain,  Charte-  beck&Loenhont, 
de  Florent.  beke,  &c.  laindeBmxellcs,  Jean  fbn  frere  en - 

fils  de  Gilles.  fants  de  Jean. 

Amou  de  Leef-  Daniel  Sire  de  I-ambertdeGoire  Leon  de  Marbais 
dale  Sire  de  Bicr-  Goire&deMer-  SircdeScinnefon  Sire  de  Gofelies, 
beke  , Beanricu,  lo.  fiere.  frere  au  Sire  de 

Impden,  &c.  & _ Marbais. 

Amou  fon  fils.  • 

• - Jean 
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leas  de  Corflêlaer 
Sire  de  Wicthem, 
Wail-wilre,  Me- 
chelen , Geftel , 
&c.  frereBaftard 
ail  Duc. 

lean  Chaftelain 
de  MooteuacSire 
de  Dorinacle  , 
jSonderc  , Bilie- 
velt,  &c. 

lean  de  Benthem 
SiredeHecfwijck 
& Dincere. 

leandeHellcbeke 
Sire  de  Locnhout 
& d'Ophain. 

Thiery  de  Meer- 
'hem. 

Willaume  Sire  de 
Wavere  & Cor- 
beck  fils  de  lean 
Ballard  de  Bra- 
bant. 

Jean  & Wouthicr 
fils  de  Leon 
d’Aa. 


Winand  Sire  de 
Rode. 

Godefroy  Sire  de 
Hardoemont.Op- 
velpc,  Karmeâô;. 

Arnon  de  Rotfe- 
Jaer. 


I 
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lean  de  Wijtvliet  lean  diâ  Corde-  lean  diâ  Maga-- 
Sire  de  BlaeTvel-  kin  Sire  de  Gli-  man  S.  d'Ofrut  & 
dc,Cuyck,&Gra-  mes, frereBaftard  le Conterie,  frété 
ve,  frac  Baftard  au  Duc.  Baftard  Duc. 

au  Duc. 


Godefroy  Site  de  Lancelot  de  Wal-  Gérard  de  Sotte- 
Graelên , frere  au  bain  Sire  de  Vil-  gcm  Sire  de  Ma- 
Chaftelain  de  let,&  Henry  Sire  mifnes. 
Montenac.  de  Vaux  frétés: 


Wernier  de  Dan-  Gérard  Sire  de  Ilàac  & Henry 
les  Sire  de  Loo-  Vorfelaer&Rhe-  d’Antoing  filsde 
champ.  tic,  Chaftclainde  Gérard, 

ludogne. 

Amou  Sire  de  Thiery  de  Ha-  Gérard  de  Her- 
Felvi,  l'Elclafe,  laer  Sire  d’Amcy.  laaSiredeMeer- 
Gagcldonc  &c.  de.  wyck. 

Bernard  Sire  de  Pinchard  Sire  dp  Arnon  Sire  de 
BorgneraL  frefin.  Wachctndonck. 

Louis  Sire  de  lean  Sire  de  Pa-  Robert  & Henry 
Dongclberge  fie-  mele&Ledetba-  de  Doneelberge, 
le  de  Willaume.  ge  leur  frac.  ' & Phlhppe  de 

- WaTerc  enPor 
leurs  frétés. 

Willaume  filsde  lean  d’Aerichot  lean  de  Scoonho- 
Henry  de  Bocftel  Sire  de  Scoonbo-  ve  Sire  de  Dor- 
diâ  van  Oyen.  ve  , Lille  ,&c.  Sc  male  & Sundar, 
Willaume  fonfre-  & Willaume  Ton 
K.  ' frere  Sire  de  Sib- 

beke. 

lean  Sire  de  Mel-  lean  Sire  de  Hul-  Claerobaut  de 
dert.  deberge.  Hauterive. 

lean  de  Contre-  Henry  Sire  de  le  Gilles  de  Quade- 
cœur  SiredeWe-  Wijere , Meer-  rebbe  Sire  de 
dergraae,  Maer-  hout&Vorft,&  Bierges. 
beke  &c.  Arnon  fon  frere. 

lean  de  Stalle  S.  Arnon  de  Stalle.  Amou  & lean  de 
de  Sart , fils  de  Liere. 

Florent. 


Zzzzz  i Jean 
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Ican  Linchemeau 
SiredcMolebays. 


Gérard  de  Mali- 
nes  fils  de  lanne- 
Kin  Baftard  de 
Brab. 

Ican  fils  de  Ican 
d’Aflche. 


Chrefticn  Sire  de 
Steinvorde. 


Iwain  Advooé  de 
Wingc. 


Ican  de  Raecsho- 
ve  Sire  d*  Selcke. 


Florent  &Iacqucs 
de  Duflle , fils  de 
Florent. 


Gérard  dcleHey- 
den  Sire  de  Bou- 
terfem , Geftcl , 
&c. 

lean  Pijiyfcr  fils 
de  lean  Baflard 
de  Brab. 


lean  de  Crainhem 
Amou  & lean  fes 
fils. 

Adolf  de  Barcn- 
herft  Sire  de  Ha- 
kelhcicn  & Nort- 
holt. 

Fredric  Sire  de 
Bijgaerden. 

Siger  S.  de  Heet- 
vclde,  Gérard  & 
Philippe  fes  fils. 

lean  de  Hcesbien 
Sire  de  KcfTclc  & 
Ricftel. 


Willaume  d’Or- 
heille  Site  de 
Rnmmes. 


GerlacdeRoove- 
Tc  Sire  de  Ric- 
ftele. 

Wauthier  & 
Willaume  Pijpen- 
poy. 

Willaume  de 
Bransberge  Sire 
de  Winenberge. 

Thiery  delc  Lec- 
keSired’Ifclmon- 
de. 

Gérard  de  Heet- 
velde  , Siger  & 
Thiery  fes  fils. 

Erard  Sire  de 
Dueme  en  Pce- 
lant. 


Baudew’in  de 
Grès  Sire  de  Ma- 
Icve. 


Godefiroy  vander 
Dilft  Sire  de 
Borgvlict&Hoo- 
gerheyde. 

EflicnneSired’It- 

tre. 


lean  de  Horft- 
wilre. 


Nicolas  de  Mer- 
wede. 


Renier  d’Vrfene 
S.  d’Aflcryane. 


Franc  Clutinck 
fils  de  Franc. 


Wauthier  de  Vri- 
fele  Sire  de  Poe- 
derle. 

Everard  s’Her- 
claes  S.  dcBuede- 
gem  , Wambecke 
OC  ter  Nath. 

Thibaut  Sire  d’I- 
Icfies. 

Louis  & Gilles 
Radewaerts. 


Franc  & Ican  de 
Kersbeke,  fils  de 
Franc. 


lean  S.deVriefe-  Franc  Mirabelli  lean  de  Donge- 
le.Heyckele&en  diA  de  Haclen  roede  Sire  de 
Oelegem.  Sire  de  Lillo.  Kcflèl. 

lean  s’Herclaes  Renier 
Clerc,  puis  Evef-  claes. 
que  de  Cambray. 

I V . 

Renier  de  le-  Iwain  de  Mcl-  Adam  d’Oupey. 
nefTe.  ' dert. 

Robert , lacques  Henry  van  Wil-  Arnon  de  Mol. 

& Arnou  de  GÜ-  te. 

mes. 

Robert  de  Dicft  lean  Sc  Henry  Wauthier  & lean 
S.d’Ogniesfilsde  d’Oyenbrugge.  vander  Mccren. 
Willaume. 


s’Her-  Henry  & Ican 
Dickbier  Sire  de 
Mierle. 


Gérard  de  Mal-  Henry  d’Iflche.  Ev'erard  de  Mol. 
ftede. 


Nicolas  Swaef. 

Wou- 
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Womhicr  de 
Melin. 

Willaome  vanden 
BolTche. 

Willaome  d’Eec* 
hove. 

Wouthier  van 
Calfteren. 

Thiery  de  Ge- 
mcrt. 

Gérard  de  CokcU 
berge. 

Renier  & Franco 
de  Wijnqcm 
frères. 

F ranc  Sc  Ican 
Clutinck  fils  de 
lean. 

IcandcRooverS. 
de  Ncmelacr  & 
Hacren. 

Willaume  8r 
Wauthier  de  Co- 
kelbergc. 

Gisbert  de  Mol. 

Renier  Clniiilck. 

Simon  S^dcHar- 
bays. 

lean&NicoIasde 

Wijncgem. 

Wantbier  Banw. 

lean  Sire  de 
Hoothem. 

Colard  vander 
DilftS.de  Moer- 
ftraete , & Ican 
fon  frere. 

Wouthier  de 
Wijnegcm. 

Arnou  & Wou- 
thier vander  Lift. 

Godefroy  van 
Brecht. 

rierreBoedeJean 
& Pierre  ie$  fils. 

WouchiersXeens 

lean  & Raymond 
vande  Werwe. 

Gisbert,  Roelof 
& Michiel  Tay. 

Iwain  & RaooJ 
de  Mol. 

lean,  Gisbert  & 
Willaome  de  S. 
Gueriex. 

Thiery  & Wil- 
laume Lofe. 

Henry  & Simon 
de  Qnaderebbe. 

Willaome  d’If- 
fche. 

Willaome  de  Kc- 
fterbeke  & Wil- 
laume Ton  fils. 

Golttiu  d’Aa. 

George  de  Hal- 
macle. 

Ican  d’Ophem. 

loflê  van  Lille. 

Colard  Baftard 
d’Engien. 

Bernard  vander 
Spoot  Sire  de 
Boufeval. 

Amalric  Was. 

Edmond  de  Roo- 
vtre. 

Daniel  de  Redel- 
gem. 

lean  & Paul  van- 
der Elft. 

Ican  s'HercIacs 
fib  de  Henry. 

Ican  & Laurent 
Volkaert. 

lean  & Louis  V- 
terlimmingen. 

t 

Amou,  Ican  & 
Willaume  van 
Doerne  di<^  van 
Sompeken. 

GofaindeVil»or- 

deVcenhove. 

GeldolfvanCou- 

weobeige. 

Pierre  d’Eynat- 
ten. 

Iean&  Henry  de 
Martièber. 

Franc  de  Swaef. 

Gérard  & Amou 
de  Wilre. 

lean  van  Couden- 
betge  diâ  Rolle- 
buc. 

Nicobs,  Wilbu- 
me  fc  Wouthier 
Boede. 

Loub,  Henry  & 
lean  Ellclen. 

Gerelin  Hinc- 
kaerr. 

Willaume  Ëftor 
& Henry  fon  fils. 

Leon  vander 
Borch. 

Tom.  I. 

Aaa  aaà 

Ôtton 
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Otton  van  Am-  GiUes  van  Halle.  Henry  Swaef.  Amalric&Amou 

ftei. 


Gérard  Roid- 
ftock. 

é 

Renier  Eggloy. 


Gisbert,  Gilles& 
lean  de  Beufe- 
gem. 

Willaumc  de  ' 
Herto^  & Wil- 
laume  Ibn  fils. 


Gilles,  Nicolas  & 
lean  Wilmaers. 

Willaumc  Baftard 
de  Duvenvorde 
S.  de  Dongen. 

lan  Pulleman. 

1 

lean  de  Merch- 
tem. 

lean  vande  Stee- 
ne. 

Herman  van  Os, 
deVaeren,  Wil- 
laumc ^ lean,  A- 
lard , Marcille  & 
Icrolme  fês  fils. 

Godefroy  vanden 
Berge  &’lcan  fon 
fils.^ 

lean  Fraybaert. 


lean  & Gilles  van 
Hamme. 


lean  van  Heym- 
beke. 


Gilles  vander 
Borch&lean  fon 
fils. 


Gofuin,deHerto- 
ge,Gofuin,  Wil- 
uume , lean , 
Louis,  & Wau- 
thicr  les  fils. 

Gilles  & lacques 
vanden  Wijn- 
gaerde. 

Willaumc  Veelc 
did  Rogman. 

lean  Godevaerts. 

Henry  vander 
Heydcn. 

Gilles  Boote. 


Leon  & Bernard 
de  Holdcberge. 


lean  Wilmaers  fils 
de  Coftiu. 


lean  Coelput. 


Nicolas  & Henry 
van  Kecs. 


Willaumc  van 
Wefele  diâ  van 
Sompeken. 

Wouthier , Wil- 
laume,  Gerelin, 
Henry  & Renier 
vander  Noot. 

Nicolasde  Herto- 
ge,  Nicolas,  lean 
& Willaumc  les 
fils. 


Pierre  van  Ham- 
brocck. 

Willaume& Hen- 
ry de  Coninck. 

Onovan  Eppegë. 

t 

Arnou  de  Co- 
ninck. 

lean  van  Grim- 
merfleyn. 

Thicry  & lean 
Baftards  de  Du- 
venvorde. 


lean  Drake  filsde 
Godefroy. 

lean  Crupelant. 


Gereem,  Willau- 
me,  Arnou,  Bar- 
tholomé  i lean , 
Henry  &Everard 
s’Her-Aerts. 

Henry,  ThierySc 
lean  s’Her-Aerts 
diâ  Haenkens- 
boor. 

Henry  de  Borc- 
hoven  Sire  de 
limaele. 

Gilles  de  Herto- 
ge,Gille^GeIdulf, 
Wcncelin&Iean 
fes  fils. 


Willaumc  de 
Herhcr. 


Henry  s’Her- 
Hendrtex. 


Gilles  Happaert. 

iean  van  Meche- 
len. 

lean  van  Zenne. 


loflèvS  Lierediâ 
de  Beringen&de 
Laerbeke. 


lean  Drake  fils  de 
Willaumc. 


Walleran  de 
Mons. 

Rodolf 


I 
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Rudolf  Boote. 


Henry  de  Lintrc. 
AnthoineThonis. 


Franco  de  Con- 
wenberge  diâ 
Roflebuc. 


Amou  Stamelacrt 
van  Bmhefen. 

Florent  de  Cou- 
wenberge  dift 
S'Her-Faes. 

Michiel  vander 
Keelen. 

Henry  Ablôlons. 


tean  de  Dintcre. 


Amou  van  Ho- 
vorft. 

Gilles  van  Bou- 
verijen. 

Nicolas  vander 
Borcht. 

Gilles  & lean  de 
Moirtete. 


Pierre  Cottel  Sire 
d'Aften. 

Nicolas  Vijt. 


Willaume  de 
Scakenborg. 

Pierre  Aleyns. 

Arnôu  vander 
Moelen. 

Iean,Willaume  8c 
Geldolf  de  Cou- 
wenberge  diâs 
s’Hcrhuygs. 

Henry  Fraybaert. 

lean  vander  Noot 
diÆ  Vten-fteen- 
wege. 

Nicolas  & Wau- 
chier  van  Nilpen. 

lean  & Henry 
d’Edclheere. 


lean  vander  Mif- 
fe. 


Wouthier  Tho- 
nis. 

lean  vander  Eyc- 
ken. 

Womhier  de 
Lachem. 

Nicolas  de  Val- 
kenbeige  8c  lao 
ques  Ibn  fils. 

Wilkome  CoU- 
brant. 

lean  Sijmaers. 


Jacques  de  Hobo* 
ken. 

Amalric  Boote. 


Jean  de  Bodegem. 

Gérard  Sc  Adam 
de  Conwenber- 
&=■ 

Willaume  Ker- 
reman. 

Jean  CalTaert  didJ 
Meerte. 


ThierydeHerto- 
gc  didl  Houweel. 

Everard  de  Hol- 
deberge. 

Henry  dift  van 
Oppendorp. 

I 

Jean  Vtenhove. 


Gilles  deGefiele. 


Jean  de  Linkebc* 
ke. 

Jean  de  Hoboken 
diâStiermonc. 

lean  de  Steenber- 
gea 

Wouthier  Eve- 
loge. 


Berchodt  Back  Sc‘ 
lean  Ibn  fils. 

Ingclbert  s’Her- 
vtanex. 

Arnou  Berwouts. 


Godefroy  & lean 
de  Couwenberge 
diâs  Panhuylè. 

Daniel  van  Vene 
diâ  de  Vilvordc. 

Engelberc  fils  de 
WiTlanmc  de 
Sceenwege. 

Wouthier  Zede* 
laer. 

Bercholomé 
s’Her-Claes  diâ 
Violette. 

Gérard  filsdeGe- 
rard  de  grand' 
lauche. 

lean  Bachelcr. 


Arnou  van  Wij- 
negem. 

Daniel  Volc- 
kaerc. 

Willaume  & 
Geldolf  Meerte. 


Willaume  de 
Loenhout. 

lean  Limpiaes. 


Aaa  aaa  a 


Ge- 
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• Gcrelin&Ieande  Gilles  de  Hobo-  André  , Jean  & Pierre  & Gisbert  - 
Steenwcgc  di(2s  ken,  Pierre, Gilles  Nicolas  de  Ho-  van  Bevcrfluys. 
deConinck.  &Iean  fes  bis.  boken. 

Henry  de  Moir-  Nicolas  vandcn  Pierre  ^luylaert  Godefroy  de 
tere.  Steene.  d’Oflendrecbt.  Lceuw  di<a  Co- 

Viers. 

lean  Boede.  lean  van  Daef'  Goluin  Heym.  Jean  & Gisbert 

donck.  de  Pape  , fils  de 

Gisbert. 

Pierre  s’Paepen&  Olivier  de  Lin-  Gérard  de  Beiges.  lean  de  Miaudre- 
RalTelbnbls.  kene.  ge. 

leau  vanden  Pierre  de  Kinlcot  leanVteborfchrs.  lean  Van  Goirlc. 
Honte.  deTurnbout. 

Gérard &Marcil-  lean  Brabant.  Henry  de  Dache-  Michiel  Vefeyc- 

le  vander  Meere.  le.  ken. 

Gilles  de  Wolu-  lean  Mennen.  lean  Boote.  Godefroy  & Wil- 

we.  laume  deMons. 

Amou  & Henry  Willaume  Van-  Everard  & lean  Laurent  Sperna- 
deStalle,blsd’Ar-  derLogien.  Mettcnfchachte.  gel. 

non  de  Malines. 

Nicolas  Sired’OI-  Godefroy  vanden  lean  Blanckactt.  leanDamacs. 
men  & Ouden.  BolTcbe. 

Willaume  & En-  lean  de  Hooch-  André  Aleyns.  Ludolf  van  Vden. 

gelbert  de  Mole-  beigen. 

ner. 

Willaume  van  leandeRobrocck.  Amou  de  Bore-  lean  de  Wijne- 
Clingen.  grave.  gcm. 

Goluin  de  Hou-  Thibaut  de  Sor-  lean  de  Kefter-  lean  de  ROu- 
thein.  bey,Baftin&Iean  beke.  court. 

Tes  bis. 

lean  van  Laefe.  Gilles  de  Bennen.  Daniel  de  Staede.  Charles  d”!!^!- 

heem. 

Lambert  Balbud  LeondeBouchout  Renier  de  Lede-  lean  de  Gram- 
de  Heyüsbcrg.  & Willaume  fon  berge.  bais, 

bis. 

Nicolas  van  Stee-  Thiery  Pluke-  Gereem  Waf-  Willaume  Vten- 
lant.  melTe.  faerr.  nieuwenhnyfe. 


Henry 

« 
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Henry  & Wil-  Michiel  Scalgie. 
laume  Hertewyc. 

Amalric  Veder-  FrancoVtercrom- 
man.  mcrcammen. 


Wauthicr  van 
Roo(cn. 

Henry  Swaef. 


Rndolf  de  Stalle. 

lean  de  Rycke. 

lan  Swaef. 

Henry  de  Hof- 
ftaeden. 

lean  vander  Lo- 
gicn. 


lean  de  Wykele. 

Henry  Caflâert 
did  Plaecman. 


lan  Cantman. 

Pierre  Roelant. 

Olivier  Beys. 

lean  Godijn. 

Gilles  Caflâert 
diâ  Plaetman. 


lean  Spijsken. 


Franco  de  Rode. 


Engcibert  van 
Hane. 

Willaumc  Co- 
lay. 


Rafle  deLideker- 
ke  fils  Baflard  de 
Raflé  de  Lideker- 
ke  à Roléndael. 

Pierre  vSHuffélc. 


Gérard  de  Vroe- 
de. 

Wonthier  Heve- 
macs. 


Siger  de  Wolu- 
we. 


4<Sf 

Pierre  & Renier 
Oemen. 

Henry  de  Bogaer- 
den. 

Everwin  Boote. 


Arnou  vanden 
Broecke  & Gilles 
Ton  fils. 

Arnon  Baflard  de 
Lidekerke  diâ 
d’OverhofT  frere 
de  Rafle  prediâ. 

Nicolas  van  Wou- 
de. 

Wonthier  Wit- 
teman. 

Wonthier  de 
Quadebrugge. 


Willanme  Hon* 
deloofe. 


Franc  Boote  fils  Arnon  de  Varnt 
Baflard  d’Ainel-  diâ  van  Libbeke. 
rie. 


Gérard  de  Co-  lean  vanden  Hae> 
ninck.  ne  diâ  Vilein. 


Toh.  1. 
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lENNE  DUCHESSE  DE  LOTHIER,  DE 
BRABANT,  DE  LIMBOURG,  ET  DE 
LUXEMBOURG  , MARQ.UISE  DU 
S.  EMPIRE,  COMTESSE  DE  HAYNAUT, 
HOLLANDE  ET  ZELANDE, 
HEUSDEN , FAUaUEMONT , &c. 


Chapitre  JT. 


,311.  BS5S53SE  mariage  de  celle  Princcflc  fiic  traidédoibsl’an  MCCC.  XXII.  Pnmm 
S<mi  ^ ^ ^ avec  Willaume  fils  ailhé  du  Comte  d’Haynaut  & d’Hollande,  en 
riVyl  faveur  duquel  le  Duc  fon  perc  promit  quatre-vingt  mille  royaux 

d’or,&  le  Comte  alfigna  le  doUaire.de  l’elpoufe  liir  les  villes  de 
Dordrecht  & Binche,  maisà  caufe  du  jeune  eage  des  panies  celle  alliance 
ne  Ibrtit  li-toll  à elTêâ  ; tellement  qu’au  traiâe  de  paix  qui  fe  fit  à Amiens 
•334-  enl’anMCCC.  XXXIV.  l’on  ratifiade  nouveau  les  convenances,  &fiirent 
parties  quelque  temps  apres  conjointes  & les  nonces  folennifécs  en  grande 
magnificence  & pompeux  appareil.  Ellant  depuis  le  Comte  d’Haynaut  treA 
>337  P*”'  *“'"8  MCCC.  XXXVII.  nollre  Prince  Willaume 

fucceda  aux  Ellats  de  fon  pere  & les  tint  Sc  gouverna  huit  ans  & quelques 
mois  avec  alTcs  de  prudence  & douceur,  mais  le  malheur  voulut  qu’citant 
entre  en  guerre  avec  les  Frifons,  fon  courage  le  jxjullk  fi  avant  que  com- 
Mni  it  batant  main  à main  i une  troupe  de  fes  ennemis  lans  cotte  d’armes  ou  au- 
fni.eU-  tre  marque  il  fiit  tue  làns  avoir  elle  recognu  le  XXVI.  jour  du  mois  de  Sep- 
tembre  de  l’an  MCCC.  XLV.  aiant  procrée  de  noIlrc  PrincclTe  un  fils 
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nommé  aufli  Willaume,  qui  peu  devant  eftoit  auffi  trcfpalTé  en  enfance. 

La'Princeflè  eftanc  demeurée  vcufve  fut  Iblicitéc  par  divers  Princes  mais  ** 
Philippe  Roy  de  France  mena  l’aflairc  en  forte  qu'elle  fut  accordée  en  l’an 
MCCC.  XLVII.  au  mois  de  luing  i Wencelijn  hls  maifné  de  lean  Roy  de 
Boëme  & de  Béatrice  de  Bourbon,  qui  pour  lors  n’avoit  l’cage  que  de  dou- 
feans:  fbn  fiere  l’Empereur  Charles  IV.  lui  donna  en  advancement  de  ce 
mariage  la  Comté  de  Luxembourg , le  Marquifat  d’Arlon  & les  Comtés  de 
Chiny,  de  la  Roche  & de  Dufbuy.  Et  pour  honnorer  le  fcftin  deleurs  nop- 
ces  lcdiél  Empereur  erigea  en  titre  de  Duché  la  terre  de  Luxembourg  par 
fbn  diplome'donné  le  XIII.  de  Mars  de  l’an  MCCC.  LIV. 

Le  Duc  Ican  fon  pore  pour  fàtisfaire  au  convenauces  traiéfécs  fur  le  ma-  Prtrm 
riage  de  noftre  PrincefIc  avec  fon  premier  mari  fcu  le  Comte  d’Haynaut,  /'‘«•lü». 
par  les  lettres  données  en  l’an  mefmc  MC  CC.  XLVII.  iourdeS.  André 
déclara,  que  des  quatre-vingt  mille  royaux  qu’il  avoit  promis  à fadiéfe  fille, 
il  en  avoit  paié  audiâ  Comte  d’Haynaut  quarante  mille  , & les  quarante 
mille  reflants  il  affigna  à noftre  PrincefTe  fur  les  rentes  & aftifes  à Lovain , 
Thillemont,  Boifleduc,  &Herentals,  ce  qu’il  fit  coufirmerpar  Henry  fon  fils 
ailhé  Sire  de  Limbourg  & de  Malincs,  qui  avec  le  Duc  Ion  pere  pofa  fbn 
fècl  aufdiétcs  lettres. 

Cependant  le  DoUaire  que  la  Princeflè  lenne  levoit  à Dordrecht  fc  paioit 
fi  mal  qu'elle  en  forma  par  diverfes  fois  fes  plaintes  à la  charge  des  rece- 
veurs, mais  comme  ce  nonobftant  rien  ne  fut  remedié,  elle  fit  arrefter  quel- 
ques marchands  de  ladiâc  ville  Sc  leurs  biens  par  ou  l'affaire  fc  dilpofoit  ü 
des  grands  inconvénients  & à une  formelle  guerre,  toutesfois  par  l’cntrc- 
mife  d'amis  l’on  trouva  moien  de  remettre  le  tout  i certaine  compofition, 
laquelle  fur  traiéfée  entre  noftre  PrincefTe  & Willaume  de  Bavière  Comte  charta 
d’Haunaut  fbn  nepveu  & leurs  députés  en  la  ville  de  Berges  fur  Soom  fà-  Brat. 
medy  111.  de  Septembre  de  l’an  MCCC.  LI.  & pr  icelle  fut  ordonné  que 
touts  prifbnniers  & arreftés  de  part  & d’autre  feroient  rais  en  liberté  fans 
aucuns  defpcns,  & que  des  outrages  Sc  infblenccs  commifes  à caufe  des  re- 
torfions  ne  feroit  prins  aucune  vengeance  par  les  parties.  Qu’à  Coman 
bourgeois  de  la  ville  d’Amftclrcdammc  qui  fut  battu  à Hacht  feroient  paiés 
deux  cents  efeus  anciens,  lefquels  les  villes  d’Hollande  fourniroient  à la 
Touts-Sainâs  les  rabatant  du  doUaire  deu  à la  PrincefTe,  & qu’audiél  Co- 
man fêroit  rendu  ce  que  lui  avoit  elle  ofté.  Que  pour  les  dommages 
fbufferts  parles  prifbnniers  la  PrincefTe  paieroit  la  fbmme  de  cincq  cents  ef- 
cus  anciens,  à repartir  entre  eux  proportioneilemcnt,  laquelle  fomme  fem- 
blablcmentconmtcroientceux  de  Dordrecht  à la  Touts-Sainifts , la  reduifànt 
auffi  de  ce  qu’eftoit  deu  à caufe  dudiâ  doUaire;  & parmi  ce  demeureroit  la 
PrincefTe  quitte  de  tout  ce  qu’à  caufe  des  dommages  foufiêrts  l’on  pouroic 
prétendre  à fa  charge.  Et  pour  ce  qu’eft  des  arrierages  dudiél  doUaire,  l’on 
trouva  par  bon  compte  qu’on  eftoit  redevable  à la  Princeflè  jufqucs  à la 
Touts-Sainâs  de  l’an  MCCC.  XLIX.  inclufifla  fbmme  de  VI.  mille  111. 
cents  & XXVIII.  efcus&un  tiersde  la  recepte  de  certain  Mathias,  & de  l’an 
MCCC.  L.  on  luireftoit  encor  la  fbmme  de  VI.  mille  VI.  cents  LUI.  eicus 
en  un  qturt  : & outre  ce  déclara  le  Comte  d’Haynant  qu’il  devoit  encor  à la 
PrincefTe  là  tante,  des  Deniers  recens  par  fbn  mari  le  Comte  d’Haynaut  fon 
oncle  la  fbmme  de  1 1 1.  mille  III.  cents  LXXXIII.  efeus,  fàifàntparenfcm- 
blc  la  fbmme  de  XVI.  mille  III.  cents  LXIV.  efeus  & demi,  de  laquelle  ra- 
battis IV.  mille  III.  cents  LXIV.  eicus  & demi  que  les  villes  d'Hollande 
avoient  promptement  paiés,  l’on  demeuroit  rédevablc  à la  PrincefTe  jufte- 
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IiNSE  mcntXII.  milleefcus,  dcfquels Iddidcs villcspromirentdcpaieràla Touts- 
Duches-  Saints  en  un  an  IV.  mille  elcusdeduil'ant  les  VII.  cents  cicus  elquelsIaVrin- 
ccdêc’cftoitobligéc  ci-delTus,  & de  la  avant  touts  les  ans  à la  Tours- Saindls 
IV.  mille  cicusjulques  à l’entier  paiement  dcldidls  arricrages.  Et  avec  ce  s’o- 
bligea le  Comte  qu’il  feroit  paier  à la  Princeflê  fon  doüairc  precilêment  d’an 
en  an  félon  les  lettres  qu’elle  en  avoir,  l’cfcucompté  àquinlc  gros&  demi  & 
le  gros  à leiledeniersnoirsTournois,  dequoi  il  conftitua  relpondants  les  vil- 
Icsde  Dordrecht,  Dclft,  Leyden,  Haerlem,  Amfteiredam,  Alcmacr,Mcdcnblic, 

S.  Gertrudenberge,  Schiedam,  Rotterdam  à Oudewater. 

ElUfucte-  Eftant  depuis  le  Duc  Ican  perc  de  notre  PrincdTc  trerpaffé  It  V.  de  De-  /),w. 
cembre  de  l’an  MCCC.  LV.  elle  comme  fille  ailhée  fucceda  en  touts  les  üivtut. 
pms&Scigncuricsqu’ilavoitpoflcdé,  & aulfi-toftlelll.  de  lanviercnlüivant 
i3fr.  elle  avec  le  Duc  Wencelin  fon  mari  firent  leur  entrée  folennellement  en  la 
villedc  Lovai  n première  des  Capitales  de  Brabant , ou  les  dépurées  des  cftats  du 
pais  les  reccurent  avec  grand  triomphe  & applaudincmcnt , &leurprclcnte- 
renc  fix  pièces  de  drap]  cramoifi,  fixbeufs  & fi  x chariots  de  vin , ce  quepour 
lors  fcinbloit  grande  chofe,  & apres  avoir  iurés  les  privilèges  & loix  de  la 
patrie  Icfdiéls  députés  firent  les  ferments  & fidélités  accouftumés  au  nouveau 
7 «f/  & à la  Duchefle , lelqucls  voulants  confirmer  & augmenter  en  leur  cWr« 

ntrütJe  joyeufe  entrée  les  bonnes  & loUabIcs  conftitutions  de  leurs  predecdîcurs,  de  Brtb. 
UDuchtf-  ordonnèrent  par  forme  d’cdiél  perpétuel  que  toutes  les  chartes  & lettrages 
concernants  les  droids,  libertés  CC  iurilHidions  du  Duché  de  Brabant  Ic- 
roieiit  apportés  i Lovain  & mis  foubs  la  garde  de  trois  clefs , dciqucis  l’une 
dcmeuTcroit  au  Duc  & Duchefle,  l’autre  à ceux  de  Lovain,  &latroifiefmeà 
ceux  de  Bruxelles.  Que  de  la  en  avant  le  Duc  ni  la  Duchefle  ne  pouront 
charger  leurs  pais  de  nouvelles  debtes  ou  obligations , fans  l’adveu  de  bon- 
nes villes.  Que  pcrfbnne  ne  fêtât  admis  au  conlcil  d’eftat  qui  ne  foit  Bra- 
bançon. Qu’ils  tiendront  la  Duché  de  Limbourg  avec  les  terres  deDaelhem , 

Rode,  Spremont,Wa(Iênberge  & Hcufden  unies  & conjoindes  infêparable- 
ment  aux  Duché  de  Brabant,  & que  le  ^uvernement  d’icelles  terres  neferat 
commis  à perfonne  qui  n’aie  juré  fidélité.  Qu’ils  conferveront  la  paix  com- 
mune ou  Lantvredc.  Qii’ils  maintiendront  les  confédérations  traidées  avec 
les  Liégeois  & Flamcns.  Qu’ils  n’entreprendront  guerre làns  fur  ce  avoireuc 
deliberation  avecles  Eftatsdu  pais,  (^’ils  renouvelleront  les  Efehevins  & 
Magillrats  des  villes  touts  les  ans.  Que  des  Magiftrats  feront  exclus  les  Ba- 
llar’ds.  Qu’ils  feront  rendre  compte  tout  ceux  qui  auront  quelque  adminiftra- 
tion  tant  en  matière  de  iuflicc  qu’en  recepte  de  Deniers  publics,  & qu’on 
ferat  publier  aux  carefours  & Eglifes  Paroiciales  fi  aucun  y euft  qui  voulut 
former  plaintes  à leur  charge,  & qu’à  mcfmc  eflèd  annuellement  feront  de- 
fignés  quelques  pcrfbnncs  à Lovain  ou  à Bruxelles  pour  s’enqucllcr  fur  le 
comporrcnicntdcsMagiflratsdc  l’année  precedente,  lefqucllespourrontcon- 
flitucr  aux  delinquents  telle  réparation  & amende  comme  en  équité  & félon 
la  qualité  du  delid  ils  trouveront  convenir.  Qu’ils  ne  donneront  pardon  on 
remis  à aucun  homicide , ni  aufli  Franchife  ou  liberté  pour  eftre  dans  le  pais 
avantque  la  partie  intereflee  aie  eu  appaifement.  Qu’ils  chaflieront  rigou- 
reufement  à tout  Brabançon  qui  contre  les  loix  de  la  patrie  auroit  tiré  en 
iuflicc  ou  prins  en  arreft  un  autre  Brabançon  hors  les  limites  du  Duché  de 
Brabant,  nefbità  caufe  de  teflaments,  légats  ou  dons  pieux.  Qu’ils  ne 
donneront  entrée  au  pais  à ceux  qui  feront  bannis  pour  feditions,  meur- 
tres, volcrics  .larcins  & violence  ou  force  &ide  à des  femmes.  Que  toutes 
V illes , Chaflcaux  & terres  qui  feront  fubiugués  & conquis  en  bonne  guerre 
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par  expcdirioDS  generales , demeureront  conioinâs  & annex  k la  Duché  de  J e x k a 
tirabanr.  Qu’ils  cont'erveront  & maincicudronc  les  Kglile,  Abbayes  & Mo-  Di'tats'  • 
iiaflcrcs  en  tcurs  privilèges  âc  immunités.  Qu’ils  ne  diminueront  en  aucune 
uiaiiierc  le  droiCt  des  hommes  de  S.  Pierre.  Qu’ils  chalheront  à exemple 
celui  qui  s'advauccrat  de  vendre  quelque  aâion  a desperlbnnes  EccIclialU- 
ques,  pour  par  ce  moicn  retirer  les  caufes  des  mains  des  luges  ordinaires. 

Qu’ils  permettront  qu'un  chalcun  face  garder  les  grains  & ^uiâs  par  des 
chiens  contre  les  belles  lauvages.  Que  la  cbaflè  des  lievres  & renards  (crat 
libre  à un  chafeun,  & aux  nobles  aulli  celle  des  autres  belles  lauvages,  rc- 
l'erve  en  ce  les  Parcs  & Franches  Warandes.  Qu’ils  ne  conllitucront  Bail- 
li ou  Sergeant  au  Wallon-Brabant  qui  ne  fbit  Brabançon.  Et  de  tout  ce 
furent  dcpcichécsicttres  le  mefnie  iour  de  la  ioyeulê  entrée,  & furent  féel- 
lécs  par  le  Duc  la  DuchclTc  & pluficurs  nobles,  Icavoir  ell  Thiery  de  Hor- 
nesSire  de  Perweys  tSc  Craenenborg,  Henry  Berthout  SiredeDuffle  & de 
Gele,  Gérard  Sirc  de  Vorlélaer  Chaftelain  de  ludogne  & Bernard  Sire  de 
Borgneval  Scnelchal  de  Brabant  Chevaliers.  Cela  faiâ  ils  paflcrent  à 
Bruxelles  8c  Anvers , ou  Icmblablemcnt  ils  lurent  receus  en  alTés  grande 
magnificence,  failants  par  tout  les  devoirs  adcoultumés  & recevants  les  fi- 
délités de  leurs  fubieéls. 

Cependant  Louis  Comte  de  Flandre  ayant  entendu  la  mort  du  Duc  lean 
Ion  beaupere  accourut  en  armes  & le  rendit  maiflre  de  la  ville  de  Mali-  Kym-Crt^ 
nés,  de  la  il  fit  demander  fou  partage  au  Duc  Wencelin  8t  à la  Duchcllb,  "î"' 
Iclqucls  fe  trouvants  olîcncés  de  ce  que  lediél  Comte  avoit  occupé  Mali- 
nes  contre  toute  railbn , reful'erent  le  partage  qu’il  pretendoit  ; tellement 
que  l’alTaire  fe  difpolbit  à une  guerre  ouverte , toutesfois  quelques  amis  & 
bons  vairals  coufidcrants  les  inconvénients  que  dévoient  liiivrc  à celle  que- 
relle moyennerent  enforte,  que  le  tout  fut  remisa  uneentreveUcà  Allche,  ou 
le  Duc  Wencelin  éc  le  Comte  Louis  avec  ceux  de  leur  confcil  firent  quelques 
convenances,  qui  toutesfois  ne  forent  bien  entretenues,  en  forte  que  peu 
apres  le  fang  de  ces  deux  ieunes  Princes  s’cflant  altéré  ils  envoicrent  par 
leurs  hérauts  dénoncer  la  guerre  l’un  à l’autre. 

Chafcundoncqucs  fe  mitendevoir,  & le  Comte  Louis  qui  defiaavoitfàiél 
quelques  préventions  fe  mit  le  premier  en  campagne  approchant  les  fron- 
riercs  du  Brabant  pour  voir  le  maintien  du  Duc  Ion  adverlaire,  qui  fcmbla- 
blemcnt  fit  ioiudrc  fes  forces  de  touts  collés,  & pour  diligenter  celles  d’ou- 
tremeufe  alla  lui  mcfme  à Maellricht,  ou  il  s’amulâ  avec  alTés  peu  de  foing. 
le  laifiâiit  mener  par  le  confcil  de  ieunes  gens  fans  expérience,  & plus  ad- 
donnés  à leurs  plaifirs  qu’à  ce  qu’elloit  necelfaire  pour  defence  de  la  patrie , 
ce  que  fut  caulë  que  bien  toll  il  apprint  à fes  defpens  combien  la  vigilance 
importe  à un  Prince,  cllant  chofe  certaine  que  les  loups  s’engrailTcnt  pen- 
dant quelesbcrgers  s’endorment,  & que  l’ablènce  du  Prince  renforce  l’enne- 
mi, car  le  Comte  de  Flandre  voiant  la  tardivité  & petite  conduiéte  denoflrC 
Duc,  fit  marcher  l'on  armée  fur  le  Brabant  & tira  droiél  à Bruxelles,  ou 
ceux  de  Lovain  s’elloient  ioinéls,  avec  Gérard  de  luliers  Comte  des  Monts, 
qui  elloit  venu  à noflre  fecours;  l’on  délibéra  fur  ce  qu’il  elloit  à faire,  & 
portoit  l’advis  des  plus  prevoiants  qu’on  le  devoir  tenir  fur  la  defenfive,  juf- 
ques  à la  venue  du  Duc  & des  troupes  d’Anvers  & de  la  Campine  que  l’on 
attendoit  de  iour  à autre  ; les  autres  plus  hardis  que  li^es  conicillerent  qu’on 
fe  devoir  mettre  en  campagne  & rencontrer  les  Flamans,  à quoi  le  Comte 
des  Monts  ieunc  Prince  donna  alTés  de  chaleur , & pour  raifon  fondamentale 
de  celle  opinion  fût  allégué,  que  de  faire  autrement  feroit  blalme  irréparable 
Tom.  1.  Ccc  ccc  aux 


470 


TROPHEES  DE  BRABANT 


Jesxe  aux  Brabançons,  qui  oucques  n’curenc  peur  de  voir  leurs  ennemis  les  armes 
Duchés-  ^ niain:  en  fin  ce  conlcil  futruivi,  <k  marcha  noftre  année  le  XVIII. 
d’Aouftdcl’an  MCCC.  LVI.  l'ur  les  Flamans  qui  le  tenoient  près  Bruxelles 
à Sccuc.  Le  Comte  des  Monts  menoit  l’avantgarde  & chargea  valeurculè- 
à meut  Icscnnemis , aurti  fut  il  bien  lecondc  par  les  troupes  de  Lovaiu  de  de 
Schmt.  Bruxelles,  tellement  que  la  niellée  fut  bien  alpre  de  touts  coftes,  maisapre.s 
quelque  combat  les  noftrcs  qui  n’eftoient  en  elgal  nombre  turent  attaque  fi 
vivement,  que  peu  à peu  ils  perdirent  terrain,  par  ou  les  ennemis  plus  ani- 
mes s’advanccrcnt  avec  plus  d’audace,  iettant  parterre  l'Ellandart  de  Bra- 
bant porte  par  lean  Sire  d’AITche,  & finalement  rompant  les  elquadrons  & 
rangs  mirent  le  tout  en  deiroute,  Sc  pourluivants  le  fil  de  leur  viéloire  ils 
. talonnèrent  de  fi  près  ceux'  qui  s’elloient  mis  à la  fuite,  que  pelle  mefleavec 
Drxxtilii  eux  ils  entrèrent  en  la  ville  de  Bruxelles,  & fe  rendirent  le  maillre  d’icelle 
friMj.  avec  tel  le  célérité,  que  laDucheflc  euft  du  mal  afles  pour  le  liuvcr,  & véri- 

tablement s’il  y euft  eu  bon  ordre  entre  les  ennemis  elle  & toute  fa  fuite  euft 
tombée  en  leurs  mains,  mais  tout  ce  fücces  leur  arriva  inopinément,  & ii’a- 
voient  ils  attribué  tant  de  félicité  à leurs  armes.  Le  Comte  des  Monts  fai- 
foit  bien  paroiftre  Ion  courage  en  la  bataille  ayant  en  là  troupe  les  Banniè- 
res de  Grimberges,  Perweys,  Engien  & autres,  mais  voyant  le  dclordreilfùt 
aulficontrainift  de  felauvcr  à Vilvordc,  ou  il  mena  plufieurs  prifonniers  par 
un  accident  remarquable,  car  comme  fa  Bannière  & Eftandart  eftoient  blalon- 
nés  des  armes  de  luliers  d’or  au  lion  de  làble,  plufieurs  Flamans  pr  la  con- 
fufion  que  d’ordinaire  il  y at  aux  batailles  fc  rangèrent  Ibubs  Ion  efquadron, 
cuidants  bien  s’eftre  ioinâs  à la  Bannière  de  Icilt  Comte  laquelle  cftoit  ar- 
moyée  du  mel'meblalbn , mais  ils  fe  trouvèrent  lourdement  trompés.  LeCom- 
te  de  Flandre  incontinent  apres  la  viéfoirc  entra  à Bruxelles  & alla  defeen- 
dre  au  palais , fàilàut  planter  Ibn  Eftandart  fur  le  marché  devant  la  mailbn 
Eichcvinale,  & le  lendemain  changea  le  raagiftrat,  & conftitua  pour  Am- 
man Siger  vanden  Hcetvelde  Chevalier,  ôc  le  mcfmc  iour  alla  à ter  Vueren 
Levain  , & de  la  à Lovain,  ou  les  portes  lui  furent  onvertes,  comme  aulîî  à Thille- 
Ni  Nivelle,  Leeuwe&  autres  places,  & partout  flit  recognu  pour  Duc  de 

leiici^  Brabant  recevant  en  cefte  qualité  les  hommages  Sc  fidélités  de  les  nouveaux 
Leinae  fubicds.  C’cftoitchofeadmirable  de  Voir  Une  metamorphofcfi  fbudainc,  & 
comme  pr  une  transformation  generale  tout  le  gouvernement  en  deux  iours 
avoit  prins  autre  vifage.  Cependant  la  Duchelîê  vint  trouver  fon  mari  à 
Maeftricht,  ouronfit  diligencepourdreftcr  nouvelles  forces  & fc  mettre  en 
campagne.  Les  Comtes  de  Los  &Catlènelleboge,  Wallcrande  Fauquemont 
Sirede  Borne &Hcipen,  VVillaumc  Sire  de  Florncs,  Ican  Sire  de  Rochefbrt, 
Daniel  SiredcIcMerwede,  lean  Comte  de  Mcgenc , Amou  Sire  d’IIclftcyn, 
Thiery  Sire dcBredcrode,  Thiery Sirede Billichoven,  GcrardRoeftoc,  Ican 
Sire  de  Hamal,  lean  de  Harduemont,  Rcuaud  Sire  d’Argentcau  & fon  frere 
Thiery  Sire  de  Hemptines,  avec  grand  nombre  d’autres  le  ioignerent  au 
Duc  & à fon  armée:  d’autre  collé  Engclbert  Evclque  de  Litçe,  Willaume 
Comte  de  Namur&  les  frères  Robert  Sire  de  Beaufort,  & Louis  Sire  de  Pete- 
gem  avoient  amalTé  belle  armée  en  faveur  du  Comte  de  Flandre,  & envoic- 
rent  quelques  troupes  vers  Landcn  foubs  la  conduire  de  Lambert  Sire 
d’Oupey  Marcfchal  de  Liage  & lacqucsChabot,  Iclquels  défirent  quelques 
■ . tronpsdes  noftres  qu’on  avoit  envoié  vers  ce  quartier,  tellement  qu’il  lem- 
bloit  que  les  affaires  de  noftrc  Duc  & DuchcITe  eftoient  au  dclefpoir,  mais 
en  pu  de  temp  on  vit  une  nouvelle  révolution , car  Everard  s’Her-claes 
Chevalier  ayant  traiâé  defious  main  avec  quelques  lès  amis  entra  i 
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B,„,//„Bruxcllcs  le  plu5  fccretement  qu’il  pouvoir  accompigné  d’environ  cinquante  Jînn e 
reprit!  {ydc  c«ux  qu’cftoient  retires  avec  lui,  & la  nuiCt  XXIV.  du  mois  d’OiSobre  Duchis- 
Ui  tu-  il  (ij  crier  par  les  rues  Brabant  au  grand  Duc:  ceux  qui 

th’p'i.  cftoiciit  de  l’intelligence  le  ioignerent  aulli  tort  i lui  en  armes,  & peu  i pcU 
grand  nombre  des  bourgeois,  avec  icfquels  il  marcha  droiét  vers  le  marche  : 

Los  hiamans  effrayes  de  la  lubite  commotion  fc  làuvereut  qui  mieux,  le  ict- 
tants  par  dcffiis  les  murailles  de  la  ville.  Ceux  de  Lovain  & autres  villes  lui- 
vanr  l’exemple  des  Bruxellois  chaflêrcnt  auffi  leurs  garnilbiis , dcibrte  qu’eü 
peu  de  iours  le  Comte  de  Flaudres  le  trouva  dcpoMcdc  de  tout  le  Brabant, 
ayant  eu  plus  de  bonheur  à le  cooqueftcrquedeprudence&foingà  leconfer- 
ver  Le  Duc  fut  bien  tort  advertides  bons  lùcces,parainfi  marcha  en  diligence 
vers  Ibn  pays , faifant  Ibn  entrée  affes  Iblennellcment  à Bruxelles  en  com- 
pagnie de  la  Ducheffe  fa  femme. 

L’Evelque  de  Liège  en  celle  mefinc  année  MCCC.  LVI.  envoia  fes  let-  Cltnet 
Malitei.  très  à ceux  de  Malincs  exhortant  de  vouloir  tenir  le  parti  du  Comte  de 
Flandre  &le  rccognoillre  pour  leur  vrai  Seigneur,  puis  qu’il  avoit  faiél hom- 
mage à Ibn  Eglilê . les  requérant  de  vouloir  abandonner  le  parti  du  Duc  de 
Brabant  & ne  l’admettre  en  leur  ville. 

Encor  audiél  an  GerardSire  dcVorfelacr,  leanSire  de  Bouchout,  Bernard  Re^JIrei 
Sire  de  Borgncval,  lean  de  Walcourt  Sire  d’Aa,  Sweder  d’Abcoude  Sire  de 
Let,  Gaesbeck,  Willaume  Sire  de  Cranendonck , lean  Godevaerts,  Renier  Eg- 
gloy,  Edmond  de  Roover  , Alard  van  Os&  Walleran  de  Berlacj  Sire  de 
Hcimont,  le  conllituerenr  pleigcs  pour  nollre  Duc  & Ducheffe  enversThie- 
ry  ComtedeLos&Sire  deHeynsbcrgepourla  Ibmme  de  feilè  mille  llx  cents 
A-  onfe  efcus  qu’on  lui  eftoit  redevable  vraifemblablement  à caulc  des  ftaix 
& defpenccs  fàiéles  aux  guerres  contre  les  Flamans. 

Cependant  l’Empereur  Charles  ayant  entendu  l’cBat  des  affaires  de  nollre 
Duc  Ton  frere,  avoir  affcmblc  belles  troupes  pour  Ton  alTillcnce,  mais  voiant 
que  tout  clloit  en  meilleur  point  il  renvoia  bonne  partie  & vint  lui  mefme 
à Maellricht , ou  le  Duc  & la  DuchcITc  lui  allèrent  làlüer  en  tresbon  equi- 
Tr^/m  page , & la  traiéla  l’Empereur  fi  bien  avec  la  Duchellë , qu’elle  fit  certain 
accord  bien  audefadvantage  de  la  Comtefle  de  Flandre  & autres  les  heritiers, 

Lwm-  car  par  fes  lettres  patentes  elle  déclara,  que  de  la  en  avant  le  Duc  Wencelin 
mari  auroit  l’entière  adminillration  & gouvernement  des  Duchés  de 
Brabant  & de  Limboarg  & des  terres  & fiefs  en  dépendants,  comme  vrai 
& naturel  Prince  & Seigneur,  & qu’en  celle  qualité  il  devoir  pourvoir  touts 
cftats  & offices , du  conleil  toutesfois  de  la  Ducheffe.  Qu’il  ne  pourat  aulïï 
charger,  vendre,  alienerni  changer  choie  quelconque  appartenante  auldiâs 
(»ys  fans  l’adveu  de  la  Ducheffe  durant  ü vie  : Et  fi  elle  vint  j trcipaffer 
lins  laiffer  hoir  de  Ibn  corps,  le  Duc  Wencelin  lui  fuccederat  ablblumenc 
en  toutes  lès  Fhincipautés,  Duchés,  terres  & Seigneuries  làns  aucune  contra- 
diâion,  6c  s’il  advint  que  le  Duc  Wencelin  mourut  avant  la  DuchcITè  fans 
laiffer  enfant  d’elle,  en  tel  cas  elle  tiendrat  lelHiâes  Principautés,  Duchés, 
terres  & Seigneuries  fa  vie  durante  , & fi  elle  eull  en&nts  d’autre  mari  ils 
lui  fuccederont  comme  de  droiél,  mais  fi  elle  & le  Duc  Ibn  mari  vinffent  i 
mourir  lins  laiffer  hoir  de  leur  corps , en  tel  cas  tontes  les  Principautés , Du- 
chés terres  & Seigneuries  fuccedront  & lèront  devolUes  librement  an  plus 
prochain  heriter  de  la  mailbn  & famille  de  Luxembourg,  qui  pour  le  temps 
(èrat.  Et  avec  ce  promirent  réciproquement  le  Duc&  Duchcllè  d’une  part  & 
l’Empcrenr  d’autre  qu’ils  ne  traiéicront  paix  ni  accord  avec  leurs  communs 
ennemis  fans  le  confentement  l’un  de  l’autre,  Sc  de  tout  ce  donna  le  Du- 
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chcflc  Tes  lettres  datées  1 Bruxelles  le  lundi  avant  le  premier  Dimanche  en 
quarcfme  iHVOcavit  qu’eftoit  le  XX.  de  Février  de  l'an  MCCC.  L V L ftil 
du  Diocefe  de  Cambray  : & le  Lendemain  mardi  les  Eftats  du  pays  à la  requi- 
ficion  & inftante  prière  de  la  Duchell’c  promirent  par  fccl  & ferment , tout 
ce  qu’avoit  elle  traiétc  ei-dcllus  non  obllant  que  ce  fut  contre  les  loix  & uli- 
ges  de  la  Patrie. 

Pendint  que  l’Empereur  cftoit  à Maeftricht  il  réconcilia  l’amitié  de  Wil-  PriHin 
laume  Comte  de  Nainur  avec  noftrc  Duc  Wcncclin , & traiéfa  fi  bien  entre  PV-  'v*- 
eux,  que  lediéF  Comte  par  les  lettres  données  audiél  Maeftricht  le  Vl.iourdc 
Février  de  l’an  MCCC.  LV'll.  recognoit  & déclare  que  par  le  confeil  du- 
düF  Empereur  il  cftoit  convenu  avec  Icdiift  Duc  & la  Duchefte  fa  femme  fur 
diverfes  queftions  & débats  qu’il  y avoit  eu  entre  eux  eu  la  forme  i'uivantc , 
feavoir  eft  que  lediCl  Duc  en  qualité  de  Duc  de  Luxembourg  avoit  renoncé  a 
tout  droirft  que  comperer  lui  pouvoit  au  Chafteau  dcPoilvache,  à l’hommage 
du  Chafteau-thiery  fur  Meule,  & aux  autres  hommages  appartenants  audié}: 
Chafteau  de  Poilvache,  & que  lediâ  Comte  devoit  avoir  lcdirft  Chafteau  & 
fes  appendenccs  tout  ainfi  que  Ican  iadis  Roy  de  Boheme  peredu  Duc  l’avoit 
ci-devant  vendu  à Marie  d’Arthois  mcrc  du  Comte,  comme  aux  lettres  de 
vendition  eft  plus  patticulicremeut  contenu , à laquelle  parties  s’eftoient 
rapportés.  Et  Icmblablement  avoit  lcdirft  Comte  de  Namur  renoncé  à tout 
droi£F  de  fucceftion  que  lui  competoit  ou  competer  pouvoit  es  Chafteaux  de 
Longeant,  Mirovvart,  Villanche  & Orchimont,  avec  leurs  prevoftés  & ap- 
p.irtenanrîcs , comme  ils  avoient  efté  donnésà  titre  de  dot  à Robert  vicl  Com- 
te Palatin  du  Rhin  & Due  de  Bavière  & à Elilabeth  de  Namur  fa  compagne 
foeur  dudirft  Comte,  confentant  que  lcdirft  Duc  Wcncelin  puifte  acquérir  & 
rachapter  Icldirfts  bien  dudirft  Comte  Palatin  au  meilleur  marché  que  poftî- 
ble  lui  feroit.  Et  jxrur  le  débat  de  l’hommage  d’Ayfcau  le  Duc  & le  Comte 
s’eftoient  remis  entièrement  au  dire  & iugement  dudirft  Empereur,  pour  par 
lui  eftrc  ordonné  à qui  ladirft  hommage  doit  toucher  dedroirft. 

Eftant  noftrc  Duc  encor  audirft  Maeftricht  Godefroy  vanderHeydentranf-  P'rmi 
porta  en  les  mains  fa  maifon  à Oyes  & le  print  de  lui  en  fief,  en  recompenfe  ***■• 
dequoi  le  Duc  lui  donna  tout  ce  qu’il  avoit  audirft  village  d'Oyes  bmnm 
den  Sijnen,  pour  le  tenir  parenfembh:  avec  ladirfte  mailon  en  un  fief  des 
Ducs  de  Limbourg;  .à  telle  condition  toutesfois  que  li  quelqu’un  forfaifoit  la 
vie  audirft  village , le  delinquent  devroit  cftre  livré  au  Duc  ou  à fon  officier 
{x>ur  en  faire  execution  de  iuftice,  mais  les  biens  dudirft  delinquent  demcore- 
roient  audirft  Godefroyou  à fes  heritiers, ceque  le  Duc affeura par  letrres don- 
nées audirft  Maeftricht  le  VIII.  de  Février  de  l’an  mefrac  MCCC.  LVII. 

Entretant  les  guerres  avec  laFlandrefecontinuoicnt  avec  affesderigeur,  & 
iournellcmcnt  fe  failbient  des  rencontrés  & combats  avec  des  fucccs  taotoft 
pour  l’une  taotoft  pour  l’autre  partie , mais  fur  le  commencement  de  l’an  MCCC. 

LVII.  leComtc  deFlandrccnvoiacouvertementpar  eau  quelques  compagnies 
pour  furprenilre  le  Bourgade  de Santviiet,  ains  eftant  leur  deffein  delcouvcrc 
ils  furent  prelque  touts  defairfts&  demeura  leur  Capitaine  Philippe  de  Weder- 
graet  prifonnier  avec  grand  nombre  de  ceux  de  fa  fuite. 

Le  Comte  des  Monts  le  tenoit  d’ordinaire  à Vilvordc,  & cfpioit  par  tout  Di»ur. 
les  occafious  pour  attrapper  les  ennemis;  ayant  doneques feeu que  Henry 
de  Flandre  Sire  de  Ninhoven  & Louis  de  Namur  Sire  de  Petegem  eftoient 
avec  quelques  troupes  venu  brufler  le  village  de  Lippelo  , il  le  mit  à cheval 
en  toute  diligence  avec  belle  compagnie  & vint  à Buggenhout  en  inten- 
tion de  les  charger  à la  retraidc,  mais  le  Sire  de  Ninhoven  en  ayant  les 
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nouvelles  ic  retira  vers  Bornhem,  ou  le  Comte  des  Monts  lui  vint  rencon- 
trer» le  combat  fut  afpre  & bien  defineflo  des  deux  coftés,  mais  à la  fin  les 
Flamans  furent  contraindls  de  reculer  vers  le  Chafteau  de  Bornhem  , ou  ils 
fe  fauverent  en  grande  partie , la  nuid  fervenuc  leur  donnant  la  com- 
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modité. 

Les  vaflals  cependant  enduroient  afles  d'incommodités , & aufli  les  Prin- 
ces s’enUioient  de  la  guerre  & defiroient  la  paix  . mais  noftre  Duc  avec 
plus  d’impacience  , & parainfi  elle  lui  vint  à couder  chere,  car  l’on  remar. 
que  que  lui  & la  DuchclTe  par  leurs  lettres  données  à Berges  fur  Soom  le 
XXIX.  de  Mars  de  l’an  MCCC.  LVII.  ftil  Romain  tranfportercnt  pr 
forme  de  donnation  entre  vifs  au  Comte  d’Haynaut  la  ville  & terre  de 
Heulden,  tout  ainfi  comme  elle  avoir  eflé  acquile  par  le  Duc  lean  III.  leur 
pere , ni  refervant  autre  droid  que  le  Ion  de  cloche;  à telle  condition  tou- 
tesfois  qu’es  guerres  qui  le  pouroient  efmoUvoir  entre  Brabant  & Hollande 
ceux  de  ladide  ville  6l  terre  de  Heufdcn  ne  le  devroient  entremettre  pour 
l’une  ni  pour  autre  partie,  & parmi  ce  s’obligea  le  Comte  d’Haynaut  de 
moienner  toutes  les  différences  & débats  qu’ils  avoient  avec  Louis  Comte 
de  Flandre  à leur  contentement»  Se  en  cas  qu’à  ce  il  ne  le  feeut  induire  il 
promit  de  les  affilier  de  tout  fon  pouvoir  contre  ledid  Comte  Louis  . & lui 
dénoncer  la  guerre  dans  un  mois  apres  la  Date  deldides  lettres , & tout  ce 
Htufitn  ratifièrent  le  Duc  & la  Ducheffé  pr  autres  lettres  données  à Gertrudenber- 
Cmbk**  8®  dudid  an  MCCC.  LVII.  Et  encor  ieudi  apres  la  Penre- 

^//ay-  code  en  la  mcfinc  année  ils  firent  dclpefcher  leurs  lettres  de  compromis , 
par  lefqnelles  ils  lé  remirent  entièrement  de  routes  leurs  querelles  au  iiçe- 
ment  & arbitrage  dudid  Comte  de  Haynaut,  6c  forent  Icellées  par  Henry 
Berthout  Sire  de  Duffle  & Gele , Henry  de  Bauterfem  Sire  de  Berges  fut 
Soom,  Ican  de  Polaenen  Sire  de  le  Lecke  & de  Breda,  Gérard  vander  Hey- 
den  Sire  de  Bauterfem,  Gérard  Sire  de  Vorlélaer  & Bernard  Sire  de  Boig- 
neval  Barons  & Chevaliers,  & des  villes  de  Lovain , Bruxelles,  Anvers  6c 
Boilleduc;  & en  fuite  de  ce  traiéla  lediâ  Comte  d’Haynaut  fi  bien  avec  le 
Comte  de  Flandre  , que  lémblablement  il  lui  conllitua  iuge  & arbitre  fur 
leldiâes  querelles,  mais  la  vérité  ell  qu’il  avoit  lécrete  intelligence  avec  le 
Flaman,  à qui  il  favorifoit  trop , comme  il  fit  afles  paroillre  par  la  feutence 
qu’il  prononça  le  quatricfme  de  luing  encor  en  l’an  lùfdiél MCCC.  LVII. 

'3f7.  par  laquelle  il  ordonna  les  poinâs  & articles  luivants.  Premièrement  que  de 
entre  1^  S"  avant  il  y aurat  bonne  & aflearée  paix  entre  Ibn  coufm  Louis  Comte 
leDnc  y deFlandre,  Duc  de  Brabant  Comte  de  Nevers  &dc  Rhetel  d’une  part,  8c 
fUtt^e  de  Luxembourg  & de  Brabant  8c  la  Ducheffé  lenne  là  tante 

d’autre,  &enrrc  leurs  pys.  Villes  Sc  vaffàlstant  noblesque  non  nobles,  tout 
ainfi  comme  fi  entre  eux  guerre  n’cuft  efté.  Que  tours  prilônniers  d’un  co- 
dé 6t  d’autre  ferontmisen  liberté ûns  payer aucunerançon,  en  casque defiale 
paiement  n’en  fotfàiâ,  oupromeffé  de  payer  à certain  iour.  Que  d’une  part 
& d’autre  chafeun  entrerat  en  la  pofféffions  des  biens  perdus  durant  celle 

fuerre.  Que  le  Comte  de  Flandre  rctirerat  les  garnilbns  qu’il  avoit  en  l’Ab- 
ayed’Affligera,  y reftituantles  Religieux  pour  faire  le  divin  fervice  comme 
auparavant.  Et commeplufieurs  villes.  Barons,  Chevaliers  & autres  du  pys 
de  Brabant  avoient  faiû  hommage  & ferment  de  fidelité  au  Comte  de  Flan- 
dre, il  ordonna  que  lediéF  Comte  devoir  rcmettre&  renoncer  aofdiéls  hom- 
mages & fidélités;  & rendre  toutes  lettres  fur  ce  données,  à condition  tou- 
tesfois,  que  les  villes  de  Lovain,  Bruxelles,  NivcIle&Thillemontléroientte- 
nusdclui  férvir  là  vie  durante  une  fois  par  an,  chalque  ville  avec  là  Bannic- 
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re  armoicc  de  leurs  armes,  le  terme  de  fix  fepmaines  quand  ils  en  feront  re- 
quiscontre  un  chalcun,  horfinis  lcDuc,  la  Duchc(Iè&  leurs  pays,  & foubs 
chaqune  des  diâes  Banieres  y aurat  vint  & cinq  hommes  & entre  lelüiâcs 
bannières  devroient  eflredeux  Barons,  &quattre  Chevaliers , le  tout  aux  dcipcns 
de  la  terre  de  Brabant.  Veu  auffi  que  Icdidt  Comte  avoit  pries  titre  deOuc  de 
Brabantdel’adveu&àlarcquifition  defdiâes  villes  & plufieurs Barons,  Cheva- 
liers&  fnbieâsdu  Brabant,  il  ordounaque  lediâ  Comtede  Flandre  rctiendroic 
lediâ  titre  fa  viedurante.  Et  quanta  la  ville  de  Malincs,  il  déclara  que  puis 
que  lepere  du  Comte  de  Flandre  avott  acquis  ladiâe  ville  Ôc  l'es  appartenan- 
ces, & l’avoit  vendu  au  Duc  lean  de  Brabant  pour  la  fomme  de  LWXVI. 
mille&  V.  centsroyauxd’orqui  ne  lui  avoient  efté  payes,  confiderc  aufli  les 
grands  delpens  8c  dommages  foufferts  par  lediâ  Comte  durant  celle  guerr», 
& que  la  paix  8c accord  traitftc  à AlTche  ne  lui  avoir  elle  tenue,  il  ordonna 
par Ibn arbitrage  en  confideration  de  tout  ce,  que  ladiâe  ville  de  Malines  de- 
meureroit  audiâ  Comte  entièrement,  & tout  aiufi  comme  il  en  avoir  faidb 
hommageà  l'Evdquc  de  Licge , adiooBant  que  le  Duc  8c  laDuchcBc  feroient 
tenus  de  lui  mettre  en  mains  dans  crois  fepmaines  toutes  les  chartes  & let- 
trages touchant  l’arbitrage  prononce  ci-devant  par  Philippe  Roy  de  France 
fur  le  débat  qu’a  voit  clic  pour  ladidlc  ville  entre  le  Duc  8c  le  Comte.  Il  or- 
donna ultérieurement , que  puis  que  la  Comccdc  de  Flandre  n’avoit  ellé 
pourveuedu  dotqueleDucieanfon  pere  aroic  promis  à Ibn  mariage,  que  le 
Duc  8c  laDuchelIc  feroient  tenus  de  lui  artigner  en  conformité  de  ladiûe 
promede , & pour  accomplidêmenc  dé  cent  & vingt  mille  eicusque  lediâ 
Duc  lean  loi  avott  légué  par  autres  lettres  la  Ibmme  de  dix  mille  florins  de 
Florence  rente  annuelle  en  bonnes  terres,  pour  laquelle  on  lui  conligneroic  la 
ville  d’Anvers  Sc  fes  appartenanccsi  lullice  haute  & baflè,  cens&  autres  re- 
venus iniques  à ladiâe  valeur,  & li  le  revenu  de  ladiâe  ville  ne  portoic  à 
ladiâe  Ibmme  de  dixmille  florins,  ils  fcroiencccnusdcfaire  ulcerieureaingna- 
ciondansunmois,  félon  la  priféeqü'en  feroitfaiâcr  laquelle  diâe  ville  & les 
appartenances  le  Comte  & la  Comcclfe  de  Flandre  8c  apres  eux  leursdefcen- 
dants  feroient  tenus  de  prendre  en  fief  & à hommage  de  la  DuchclTc  Ienne 
& de  fes  fuccelTeurs , tout  ainfi  & au  melinc  droiâ  que  les  freres  & fœurs 
maifiices  en  Brabant  Ibnc  accoultumés  de  tenirlesfiefsdeleurs  ailiiés;  & ceux 
de  ladiâc  ville  d’Anvers  devront  faire  ferment  & fidelité  à ladiâe  ComcelTè 
de  Flandre  & au  Comte  Ibn  mari  dans  trois  fepmaines  ; bien  entendu  que 
lediâ  Comte  Icrat  tenu  de  maintenir  & conferver  ladiâc  ville  d’Anvers  en 
touts  droiâs  8c  privilèges  concédés  aux  habitants  par  les  Empereurs  & Ducs 
de  Brabant.  Il  ordonna  aufli , que  le  Duc  ni  la  Duchcflê  ne  pouroient  vendre 
ni  aliéner  la  Duché  de  Brabant  ni  quelque  pièce  d’icelle,  .à  quoi  ils  le  dc- 
voientobligerpar  lettres  dans  l’elpace  de  quinfe  iours  apres  la  date  de  celle. 
Et  s’il  y eull  quelque  doute,  oblcnrité  ou  mal  entendu  eu  celle  fienne  or- 
donnance, il  en  relcrva  l’efclairciUëmeot  & intcrpretation.Que  le  commerce 
& trafic  entre  les  villes  de  Malines , Anvers , Lovain Bruxcl  les  & autres  du 
Brabant  aurat  cours  comme  auparavant  que  celle  guerre  fut  commencée.  Et 
bienquelaComtcUcdeFlandrcdevott  avoir  la  villed’Anvers  comme  diâ  eft, 
ft  ordonna  il  que  le  titre  du  Marquilàt  du  S.  Empire  demeureroie  i la  Du- 
cheffe  & à fes  hoirs  an  regard  de  la  fouverainité  qu’ils  retenoient  en  ladiâe 
ville&  fesappartenances.  C’ell arbitrage  fut  ainfi  prononcé  parlcdiâ  Comte 
d’Haynauten  la  villed’Ath  le  ionr&  anque  defliis;  Et  par  autres  lettres  don- 
nées à Leffines  le  lendemain  V.  de  luing  audiâ  an,  il  adToufla  par  forme 
d’extcnfion  ou  ampliation,  qu'en  celle  paix  lèroicnt  comprins  touts  alliés 

& 


:v  ( lOUgIc  I 


Amvm 

sffiguééM 

Comttit 

FUuÀrt. 


Prift'e  du 
reveuH  df 
iamilU 
tPAuvtrt 
fil  tp- 
p/trtemuu‘ 
tes  À lo. 
milU 
rims. 


M57.  . 

Rum. 


L I V R E I V.  47J 

& aidaacs  d'une  part  & d'autre.  Que  cbalcun  entreroit  en  la  poflelTion  de 
les  biens  inuneublés . mais  pour  les  truidis  8c  biens  meublés  prins  ou  perdus 
durant  la  guerre  ne  lèroit  iaiâ  aucune  recompenlè.  Quant  au  point  du  ièrvi- 
ce  que  les  villes  de  Brabant  dévoient  faire  au  Comte  de  Flandre , il  ordoima 
qu’il  feroit  maintenu  tout  ainficomme  il  en  avoit  diljx>lé  j & que  le  Duc&  la 
Duebefle  s'euflent  à acquiter  fidèlement  envers  le  Comte  8c  ComtefTe  de 
Flandres  en  touts  les  points  d-delTus  déclarés , veu  les  grand  dcfpens  êc 
dommages  par  eux  foufTcrts  durant  la  guerre,  &qu’iltrouvoit  que  le  peredu 
Comte  n’avoit  efté  payé  des  LXXVI.  mille  V.  cents  royaux  d’or  de  la  ville 
de  Malines  contenus  en  l’arbitrée  de  Philippe  Roy  de  France.  Quanta  l’afi 
fignation  de  la  ville  d’Anvers  à âirc  pour  la  diébe  lomme  de  dix  mille  florins, 
il  la  retint  à loi  & promit  de  fournir  au  manquement,  s’il  y en  eu(l,enCha- 
fteaux  8c  terres  fituées  au  plus  près  de  ladiâe  ville  & Seigneurie.  Quant  aux 
privilèges  & droids  odroyésià  ceux  de  ladide  ville  d’Anvers,  il  déclara 
qu’ils  en  dévoient  entièrement  ioUir;  & que  le  Comte  de  Flandre  comme 
mamboir  de  la  Comteflè  là  femme  feroit  l’homméc  de  ladiâe  ville  an  Duc 
& à la  DuchdTe.  Quant  à l’article  contenant  que  ledid  Duc  & DuchefTc 
ne  pouvoient  vendre  ni  aliéner  aucune  pièce  de  la  Duché  de  Brabant,  il  vou- 
lut qu’il  fut  ainfi  maintenu  comme  il  avoit  efté  déclaré  ci-devant.  Et  com- 
bien que  les  conditions  de  cefle  paix  efloient  du  tout  cxorbitantes& notable- 
ment preiudiciables  à noflrc  Dochellc  Sc  fon  ellat , tontesfois  l’occurence 
du  temps  ,1’enUi  de  la  guerre,  l’amour  de  la  paix  & autres  circonflances  fi- 
rent pafler  le  Duc  par  icelles;  & véritablement  le  Comte  d’Haynant  tailla 
des  bien  larges  courroyes  de  la  peau  d’autri,  mais  il  les  payat  depuis  trop 
chèrement , car  quelques  mois  apres  il  tomba  cnmiferable  rage,  & devint  tel- 
lement furieux , que  iamais  apres  il  ne  retourna  à foi. 

En  fuite  dudid  arbitrée  & ttaide  de  p>aix , noftre  Duc  & DuchefTe  par 
leurs  lettres  données  à Vilvorde  veille  des  Apoftres  S.  Pierre  & S.  Paul  de 
l’an  mefme  MCCC.  LVII.  allignerent  à la  Comteflè  de  Flandre  leur  foeur 
&au  Comte  Louis  fon  mari  la  ville  d’Anvers  avec  ce  qu’y  appartient,  à la 
valeur  de  dix  mille  florins  de  Florence  rente  annuelle , & ledid  Comte.au 
nom  & comme  mamboir  de  la  Comteflè  ià  femme  en  fit  l’hommage  & fide- 
lité au  Duc  &à  la  Duchefle. 

Mais  comme  depuis  le  Comte  & la  Comteflè  de  Flandres  ne  fe  tenoient 
afles  fatis&ids  & contents  de  ladiâe  aflîgnadon,  dilants  que  le  revenu  ne 
montoit  à la  valeur  de  dix  mille  florins  par  an  «ju’on  leur  devoir  configner  ; 
pour  encor  modérer  cefle  difficulté  il  fut  trouve  bon  que  quatre  perlonnes 
icroient  ordonnés  de  chafque  codé,  Iclquels  en  équité  feroient  la  priféedn- 
did  revenu  iniques  à la  pleine  & entière  fatisfadion  de  la  Comteflè  de 
Flandre  & du  Comte  fon  mari , à quoi  furent  defignés  de  la  part  de  Brabant 
Aruou  Sire  de  Rummes  & de  Quaabeke  Droflàrd,  lean  Sire  de  Withem, 
Ican  s’Her-claes  Doyen  de  l’Eglife  de  JS.  Gudulé  i Bruxelles  & Alard  van 
Os  Prevofl  de  Lovain  ; & du  codé  de  Flandre  Philippe  Sire  de  Maldé^m. 
Rogier  Boteline,  Godefroy  vanderDilft  & lean  vander  Dilft  fon  frere  rece- 
veur de  Flandres , lefquels  conioindement  firent  une  prilée&eflimationbien 
particulière  iulques  à la  fomme  de  dix  mille  florins  de  revenu  annuel , en 
conformité  de  laquelle  noflrc  Doc  & Ducheflè  par  leurs  lettres  données  à 
Malines  le  XVIII.  iour  de  Mars  de  l’an  MCCC.  LVII.  foubs  leurs  féaux  & 
ceux  des  villes  de  Lovain  & Bruxelles,  aflîgnerent  de  nouveau  gt  tranfbor- 
terent  en  mains  de  la  Comteflè  de  Flandres  & du  Comte  fon  mari  ladi- 
de  ville  d’Anvers  & autres  biens  iniques  à ladiâe  valeur , confiflant  Ipe- 
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datemcnt  es  articles  fiiivanre.  Premieremens  en  viels  cens  en  ladiâe  ville 
d’Anvers  XXIX.  livres  de  Lovain  vaillants  III.  livres  IV.  Ibis  V.  deniers  gros 
&un  eftetlin,  dont  on  devoir  donner  particulière  fpecification.  Item  de  la 
boucherie  d’Anvers  XX.  fols  gros.  Item  de  la  Grutte  illec  XXV.  Ibis  gros. 
Item  de  la  mefure  des  grains  V.  livre  gros.  Item  de  la  mclùre  diâ  Ifeede- 
mate  XII.  deniers  gros.  Item  de  la  Halle  aux  draps  VIII.  livres  gros.  Item 
de  la  Halle  aux  chaufes  Xll.  deniers  gros.  Item  le  petit  toillieu  VI.  livres  < 
Item  le  droift  du  Poix  XL. fols  gros.  Itemccrtain  obllalle  ou  bancenla  Bou- 
cherie tenu  parHugue  Calf  X.  fols  payement  & deux  gelines  priles  à 111. 
deniers  gros.  Item  d’une  mailbn  en  la  Sirieftrate  VIII.  deniers  gros.  Itemde 
deux  maifonnettes  à la  porte  du  Bourg  d’Anvers  III.  Ibis  gros.  Item  la  cave 
foubs  la  maifon  de  ville  XXV.  lois  gros.  Item  de  quelques  bancs  au  marché 
du  poiUbns  X.  fols  gros,  fàifants  tout  ce  par  enfemble  XVIll.  livres  X.  fol* 
IV.  deniers  un  efterlin.  Item  le  tollieu  d’Anvers  & ce  qu’en  dépend  CLX. 
livres  gros,  (ans  les  forfâiâs& la  Seigneurie  dudiâ  tollieu.  ItemlcsafTifesdu 
prifees  à XLIV. livres  VIII.  fols  X.  deniers  gros  deux  efterlins  : 
montant  tout  ce  parenlèmble  à la  Ibmme  de  CCXXXII.  livres  XIX.  folsIII. 
deniers  gros  ancienne  raonnoie,  le  florin  compté  à doufedeniers,  & le  Royal 
à quinlè  deniers  ; failànt  IV.  mille  VI.  cents  LIX  florins  en  un  quart;  &par- 
mi  ce  dévoient  le  Duc  & la  DnchcITc  acquiter  lediâ  tollieu  de  toutes  char- 
ges & rentes  tant  viagères  qu’autres.  ItemlesSeigneuries,  forfaitfts;  & hom- 
mages dudiâ  tollieu,  la  hauteur,  pouvoir  & noblefle  de  ladiâe  ville  d’An- 
vers , le  cours  de  la  riviere&  lelèrvice  qu’elle  peut  aveefon  diftrift,  lesoffices 
d’Elcoutette,  d’Amman  & de  Geôlier,  la  Seigneurie  des  hommages , Lom- 
bards, luift  & l’Elcoutetteric  du  droiâ  du  Chaftel  ou  Bourg  d’Auvers,  avec 
toutes  autres  Seigneuries  profidis , lcrvices,  forfàids&droiAs  qui  en  peuvent 
efeheoir,  tout  ainfl  comme  ladifte  Comtefle  de  Flandre  & leComtefonmari 
les  tiennent  en  flef  du  Duc  & de  la  Duchefle  fiirenr  prilces  à la  valeurdelll. 
mille  III.  cents  XL.  florins  Sc  trois  quartsrcnteannuelle,  montantpar  enfom- 
ble  la  fomme  de  VIII.  mille  florins,  deforte  quefeloncecompteily  viendroit 
à avoir  court  la  fomme  de  1 1.  mille  florins  de  rente  , pour  l’accomplilemcnt  de 
laquelle  le  Duc  8(  la  Duchefle  aflignerent  encor  lèlon  l’eflimation  des  pri- 
fours  fornommees  en  diverfts  rentes  Sc  biens  les  parties  fui  vantes , foavoir  eft 
à Stackbroeck  en  rentes  IX.  livres  gros.  En  petit  cens  en  Watcrlande  à Or- 
deren  & a Wilmardonck  XVllI.  deniers  gros  V.  mites.  Item  en  Waterlant 
environ  foixaote  & trois  mefures  de  terre  nommées  temtten  , la  mefore  à 
dix  & huiét  deniers , montant  à I V.  livres  X I V.  fols  & V I.  deniers  gros. 
Item  le  palTàge  de  la  riviere  à Ordam  XXXII.  deniers.  Item  de  la  PolTaen- 
fcher-dique  XVIII.  deniers.  Itemde  la  Santvorde  XX. deniers. Itemdedeux 
maifons  que  tient  Nicolas  Maes  VllI.  deniers.  Item  la  Court  à Doirne  & cc 
qu’en  dépend  III.  livres.  Item  du  droiû  de  pfTage  à Luythagen  II.  fols. 
Item  à Borchvliet  III.  fols  V.  chappons,  vaillants  III.  foIsV.  deniers  gros. 
Item  à Lillo  en  cens  avec  nonante  chappons  LIV.  fols.  Item  encor  illec  cent 
mefures  de  terre  diâes  gemeten,  tenus  par  Godefroy  vanderDiIft  la  vie, 
& prifées  en  herit^  III.  livres  VIII.  fols  feps  deniers  : montant  leldiftespar- 
tics  à la  fomme  de  XIII.  livres  Vlll.  fols  & VII.  deniers  gros.  Item  à 
Brouchem  & à Oelegem  trente  Sc  hui<S  livres  doufe  fols  de  Lovain , & encor 
quatorfe  fols  fix  deniers  de  ladiéte  monnoyc.  Item  à Bouchout  quaran- 
te & huift  livres  quatorfo  fols  onle  deniers  de  Lovain  , & encor  il- 
lec neuf  livres  dix  neuf  fols  trois  deniers  de  ladiéle  monnoie.  Item 'à 
Doirne,  Winegem  & Scille  vingt  & Icpt  livres  quatre  fols  neuf  deniers  de 
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Lovain.  Item  à Doirne , Winegcm.Boursbeke,  Hove,  Mortièl,  Brouchemi  Jenki' 
Bouchouc , Buylcgcm  & Oelt^em  de  droiâ  de  charile  cinc  livre  quacorle  Iîuches- 
ibis  quatre  deniers  de  Lovain.  Item  efdiâs  villages  de  nouveaux  ceuts  doulê 
fols  de  Lovain:  faiiânt  parcnlcmble  cent  & trente  &uu  livres oolc Ibis  neufs 
deniers  de  Lovain , vaillants  XIV.  livres  XII.  Ibis  V. deniers  gros  & un  eBer- 
lin  ou  demi  denier.  Item  en  Doirne,  Winegem  8c  Bouchouc  quarante  me* 
lurcs  d’avoine  nomméesT^erj,  la  mefure  à fcilê  deniers  gros,  font  LUI.  fois 
quatre  deniers.  Item  aux  melmes  villages  cent  & feptante  & trois  gelines  , 
la  geline  à demi  denier  font  VII.  fols  deux  deniers  & demi.  Item  à Oele- 
gem  deux  mcfurcs  ou  Jîfttrs  de  SieglS  à deux  fols  la  mefure,  font  IV.  fols  : 
Iclquelles  trois  dernières  fommes  moutenc  à trois  livres  IV.  fols  VI.deniers& 
demi  gros.  Failànt  par  cnfemble  XLI.  livres  V.  lois  VI  deniers  & demi,  qui 
montent  VIII.  cents  XXV.llorins  & VU.  deniers  le  florin  compté  à douiè 
deniers , & le  Royal  à quinfe  ; toutes  lelquelles  parties  le  Duc  6c  la  Duclicfle 
doivent  acquiter  de  toutes  charges  entièrement.  Item  les  Seigneuries,  hom* 
mages,  iuBices  hautes  & bafles , &les  forlaids  aux  villages  d'Oefterwekt 
ff'ilmardûnck,OrdcrenavecOr<ùm^KufteUe,Lilh,  Stadhnuc , Berendrechti 
Saatvüet,BonhvliettB'^ilrijck,Berchem,‘Doirne,  IVinegemyScille,  Bouehout 
& Hove , en  tant  & It  avant  qu’ils  appartienent  à la  Duebefle  & au  Duc  font 
ellimécs  à la  fomme  de  Xl.lcents  LXXIV.  florins  V.  gros  ; lelquelles  deux 
dernieres  fommes  , font  iuflemcnt  les  deux  mille  florins  que  ci-devant  fo 
trouvoient  courts.  Tellement  que  le  revenu  de  la  ville  d’Anvers  & des 
terres  rcntes&  villages  fufdiâs,  avec  leurs  Seigneuries,  Hauteurs,  hommages, 
iuflices  & forfâiâs  comme  ci-defTus  ilsfontlpccifics,6e  toute  ainfi  commeils 
font  mouvants  en  fief  du  Duc  & de  laDuchefTe  viennent  à monter  prccife* 
ment  iniques  à la  diéfe  Ibmme  de  dix  mille  florins  par  an,  félon  la  prifee  & 
eflimation  en  faible  comme  diâ  efl.  Aulquels  diâs  biens  le  Duc  ni  la  Du- 
chcfTc  ne  relèrvent  autre  droiâ  que  la  fouverainitc , & tel  lcrvice  que  le  frere 
ou  feeur  maifncc  efl  tenue  de  faire  au  frere  ou  focur  aifnec  des  biens  parta- 
gés entre  eux  félon  les  loix  & ufâgcs  de  Brabant  : & déclarent  lediâ  Duc  & 
Duchcflè , que  le  Comte  de  Flandre  en  nom  & comme  mamboir  de  la 
ComtefTe  là  femme  leur  at  foiâ  hommage  & fidelité  à caulè  de  ladiâe  vil- 
le d’Anvers  & les  villages  & biens  fufmentionnés  ; & permettent  que  ledid 
Comte  & Comteflê  & leurs  hoirs  pouronc  conflituer  un  iugé  ou  mayeur  es 
Tillages  de  Brouchem,  Oelcgcm,  Boursbeke,  Mortfelc,  &Bulcgem(ou  ils 
n’ont  la  Seigneurie  ) lequel  Mayeur  pourat  faire  payer  les  rentes  à eux  af- 
lignces  aufdidies  places , eu  cas  que  l,cs  iuges  & omciers  du  Duc  & de  la  Du- 
chelTc  fiffent  à ce  faute.  Ordonnant  en  outre  i l’Efcoutctte , Efehevins,  Con- 
lêil,  hommes&  habitants  tant  nobles  que  non  nobles  de  la  ville  d’Anvers,  de 
la  Franchife  d’icelle,  & des  villages folaiâs  foavoir  efl  Ocflerwele,  Wilmer- 
donck',  Orderen  avec  Oordam  & Kuflelle,  Lillo,Staecbrouc,  Bcrendrecht, 
Santviiet,  Borchvliet,  Wilrfjcke,  Berchem, Doirne,  Winegem, SciIle,Bou- 
chout  & Hove,  que  fans  aucune  contradiâion  ou  ultérieur  commandement 
ils  ayent  i recognoiftre  & admettre  ladiéFe  ComtefTe  de  Flandre  leur  foeur 
comme  vraye  Dame,  & le  Comte  fon  mari  comme  fon  mamboir,  & qu’ils 
leur  facent  les  hommages,  fidélités  & ferments  requis  & accouflumés  , & 
obcilTent  à eux  & à leurs  officiers  comme  dupafic  ils  ont  faiâ  aux  Ducs  de 
Brabant  & leurs  Officiers,  les  quittant  & ablolvent  quant  i ce  de  tout  hom- 
mage & fidelité  à eux  fàiél  ci-devant;  refervé  toutesfois  leur  fouverainitc  en 
ladiéte  ville  & les  villages  , & les  hommages  que  leur  confine  Mehautde 
Gueldres  ComtefTe  de  Cleves  leur  at  faiél  pour  les  droits  & Seigneuries 
Tom.  I.  Eee  ece  qu’el- 
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Je  MME  qu'elle  ac  en  aucuas  defHiâs  villages.  Et  lediâ  Louis  Comte  de  Flandre,  Duc 
Duchés-  Brabant,  Comte  de  Nevers  & de  Rhetel  Sire  de  Malincs  & Magarete  de 
Brabant  là  femme  par  leurs  lettres  données  aulTi  eil  la  ville  de  Malincs  X X. 
du  mois  de  Mars  de  la  diète  année  MCCC.  LVH.(  aufquellesleslùfdiâes  let- 
tres Ibnt  auHi  inferrccs  ) recognurent  qu’ils  avoient  tâiâ  hommage  & fi- 
delité à ladite  DuchefTe  comme  heritiere , & au  Duc  fbn  mari  comme 
mamboir  de  ladiâe  ville,  villages,  rentes  & biens  , avec  promefTc  de  les 
fervir  & faire  tout  ce  qu’un  fidcl  & bon  frère  & lôcur  font  tenus  de  faire  à 
un  frere  8c  foeur  aifncs  félon  les  coultumes  & loix  de  Brabant  ; recognoiflânC 
en  outre  que  la  fouveraiuitc&direCteSr^gneurie  de  ladiâe  ville,  villages,  ren- 
tes & biens  demeure  8c  appartieut  ablblument  à la  Duchclle  Sc  au  Duc  fon 
mari  : & que  parmi  ceflc  aJügnation  ainfi  faiâe  ils  le  tiennent  bien  & fufH- 
fàmment  payés,  fatisfaits&  contents  des  dix  mille  florins  par  an  que  le  Comte 
d'Haynaut  leur  avoit  ordonné  par  Ion  arbitrage  , déclarants  le  Duc  8c  la 
DuchefTe  libres  8c  quits  de  tout  ce  qu’à  celte  caufe  ils  pouroient  prétendre 
ou  demander  en  aucune  façon  : & furent  les  lettres  Iccllées  par  Icidiéts  Com- 
te &Comteflë,  avec  les  villes  de  Gand , Bruges,  Ipre,  Malinesâc  Anvers. 
Par  ce  moien  doneques  furent  ladiâe  ville  d’Anvers  & les  villages  fufdiâs 
comme  retranchées  du  Brabant,  & palTcrent  au  domaine  du  Comte  de  Flan- 
dres qui  les  tint  fà  vie  durante , comme  aulTi  fa  fiilc  la  DuchefTê  de  Bour- 
gogne iulques  i ce  que  depuis  elle  les  donna  à fon  fécond  fils  Anthoine  de 
Bourgogne  Duc  de  Brabant  & de  Limbourg  comme  ci  apres  ferat  encor 
rapporté. 

Dijimit  devant  noftre  Duc  cfloit  allé  vifiter  l’Empereur  Charles  fon  fterc, 

tMrtUt  qui  celebroit  la  fefte  de  Noclen  la  ville  de  Mets,  Sc  illcc  entra  en  très  grande 
Ru'iolpl's  Elcâeur  Duc  de  Saxe,  fiir  ce  que  touts  deux  ils  pre- 
tendoient  avoir  droiâ  pour  porter  l’clbée  Impériale  en  celle  fefte:  noftre  Duc 
allcgoit  que  cela  lui  touchoit  en  qualité  de  Duc  de  Brabant  & Marquis  da 
S.  Empire;  & au  contraire  le  Duede  Saxe  vouloir  eftrepreferécommeMare- 
fchal  héréditaire , mais  l’Empereur  pour  éviter  plus  grandes  confùfions  6c 
aucunnement  alTopir  celle  querelle,  déclara  par  lès  Ictères  données  en  ladiâe 
i3f7.  ville  de  Mets  le  V.  de  Janvier  de  l’an  MCCC.  LVll.  ftil  Gallicain  Indiâioa 
JUl  X puis  que  fon  frere  le  Duc  Wcncelin  , avoit  encor  relevé  ni  fâiâ  hom- 
" mage  de  la  Duché  de  Brabant  & Marquifat,  qne  le  Duc  de  Saxe  pour  celle 
fois  devoir  porter  ladiâe  efpée  làns  que  toutesfois  par  ici  le  droiâ  de  fondkâ 
frere  ni  des  Ducs  de  Brabant  lêroit  en  aucun  point  diminué  en  aucune  ma- 
nière. Et  prcique  en  melme  forme  & à mclme  fin  donnèrent  aulTi  leur  let- 
tres Boemond  Archcvefque  de  Trêves,  Willaume  Archevefque  deCologne, 
Gerlac  Archevefque  de  Mayence,  Robert  Comte  Palatin  du  Rhin  & Louis 
Marquis  de  Brandebourg,  Iclquellestoutau  long  Ibntrapportéespar  Edmond 
de  Dintre  en  Ibn  Hilloire  de  Brabant. 

Ditat  tu-  Cependant  ceux  de  Malincs  firent  grandes  inflances  pour  avoir  les  Eftapes 
trettnx  du  poiffon,  fël& avoine,  & finalement aulTi  les obtindrent,nonobftantque 
tf  MMi-  d’Anvers  reraonllretent  au  Comte  de  Flandre  le  tort  qu’en 

»rt.  ce  il  leur  fâifoit , puis  que  leldiâs  marchés  & Eftapes  leur  avoient  efté 
oâroiés  par  les  Empereurs,  & qu’ils  en  avoient  eu  la  pollëlfion  lors  que  la 
Paixd’Ath  avoit  cllé  prononcée  , en  conformité  de  laquelle  lediâ  Comte 
eftoit  tenu  de  les  conlcrver  en  leurs  anciens  droiâs  & privilèges  . comme 
aulli  il  avoir  iuré  à fon  entrée  en  leur  ville:  Ellant  d’ailleurs  certain  qu’il 
ne  pouvoir  tranfporter  Icfdiâs  marchés  & Eftapes  fins  notable  preiudice 
tant  du  Duc  de  Brabant  que  de  l’En4)crcur,  delquels  leurdiâe  ville  eftoit  di- 
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Kâemenc  mouvante  : mais  nonobAant toutes  Ces  raifbnsleComtemainteuoit  JcMNt 
ceux  de  Malines,  de  leur  donna  iccours  de  i'upport  pour  fe  mettre  en  pof-  Duchis^ 
fellion  ; tellement  que  ceux  d’Anvers  votants  qu’on  menoit  ceft  attire  par 
violence  prtndrent  les  armes  pour  défendre  leur  droiâ,  comme  auflî  fi- 
rent ceux  de  Malines,  à la  trcl'grande  confiifion,  dommage  & intereft  des 
deux  parties.  Le  Comte  pour  obvier  à ces  inconvénients  fe  conftitua  iug« 
eu  celte  caufe,  voulant  qu’elle  feroitde  nouveau  debatuë devant  ceux  de  l'on 
Conleil,  fur  quoi  ceux  d’Anvers  firent  quelque  relus,  de  euflënt  bien  voulu 
tirer  noftre  Duc  à leur  corde  pour  l’intereA  qu'il  y avoir;  mais  comme  c'e- 
Aoit  nouvelle  matière  pour  allumer  la  guerre,  le  Duc  ne  voulut  rien  entre- 

firendre,  par  ou  ceux  d’Anvers  tombèrent  en  un  abifine  de  mifercs,  car 
e Comte  irrité  au  poflîble  à caulc  du  relus  par  eux  faiA,  entra  en  ladiâe 
ville  à main  armée  & fe  faifit  de  diverles  perfonnes  tant  qualifiées  qu’autres 
qu’il  feavoit  s’cAre  oppofes  à lès  defièins  iufques  au  nombre  de  deux  cents 
& cinquante,  entre  ielquels  font  nommés  Godefroy  vander  Uiift,  lean; 

Arnou,  dc  Nicolas  de  Win^em,  Ican,  Coftin  & Henry  de  RanA  de  autres 
qu’il  mena  en  Flandre,  les  conAituant  prifonniers  en  divers  endroiâs  par 
ailes  longue  elpace;  rellement  qu’à  la  fin  ceux  de  ladiAe  ville  d’Anvers  pour 
obtenir  la  liberté  de  leurs  bourgeois,  furent  contraioAs  le  foubmettre  au  iu- 
gement  du  Comte  & configner  à ceA  eficA  en  lès  mains  tours  les  privilèges 
de  concédions  oAroiées  à ladiAe  ville  touchant  lefdiAs  marchés  de  EAa- 
pes,  mais  le  Comte  en  fit  bien  peu  de  cas  de  maintenoirceux  de  Malines  par 
fencence  prononcé  en  leur  faveur  ; de  point  content  de  cela  il  retint  encor  tours 
les  documents  de  chartes  que  ceux  d’Anvers  lui  avoient  exhibés  pour  la 
defence  de  leur  droiA,  Ielquels  depuis  fe  recouvrèrent  à grodès  peines  de 
defpences 

NoAre  Duc  de  Dacbedè  par  leurs  lettres  doimées  le  XX.  du  mois  de  CUrtent 
Mars  de  l’an  meline  MCCC.  LVII.  oAroierent  en  fief  perpétuel  à lean  de 


Chevalier  les  biens  de  Ncmelair,  avec  la  pelcheric  en  laParoice  de 


Haren,  delà  Warande  on  libre  chadè  à OoAerwick,  Haren,  Helvoort  de 
Efch , lâuf  que  le  Duc  y poura  chadèr  en  perfonne  quand  il  lui  plairat,  de  de 
ce  furent  tefmoins  Arnou  d’Oreille  Sire  de  Rummes  de  Quaetbeke  Drolfard 
de  Brabant,  Ican  Sire, de  Bouchent,  lean  Sire  de  Wittham,  Bernard  Sire 
de  Borgneval  de  Gérard  RoidAock  Chevaliers,  de  Alard  van  Os  PrevoA  de 
Lovai  n. 

lean  SiredeRijfcrfcheytparlèslettres  du  XXI.  de  MarsaudiA  an  MCCC.  Pmtn 
LVII.  recognut  que  là  terre  de  Rijfcrlcheyt  eA  moilvanre  de  la  Duché  de 
Luxembourg,  de  là  terrede  Bedbur de  la  Duché  de  Brabant,  de  que  par  ainfi 
ils  les  avoir  prins  en  fief  de  noAre  Duc  de  DuchelTe  ièlon  les  lettres  qu’ils  en 
ont  de  fes  predeceUèurs. 

La  Duebeffe  par  lettres  XV.  de  May  de  l’an  MCCC.  LVIII.  déclaré  qua 
lean  Dickbier  avoic  prins  d’elle  à hommage  la  terre  de  Mierle , tout  ainfi 
comme  Henry  Dickbier  l’avoit  anparavant  tenu. 

La  ville  de  Lovain  florifibir  en  ce  temps  pour  le  grand  trafic  de  quantité  pi,ur. 
de  manufài Anre  de  draps  qu’on  y làilbit,  tellement  que  le  peuple  y accrcut  Divni. 
Trnkki  i confiderablement , de  parainfi  ils  commencèrent  en  ceAe  année  MCCC. 

LVIII.  une  nouvelle  muraille,  de  aggraildirent  de  beaucoup  ladiAe  ville, 
mais  comme  c’cA  cholè  bien  commune  que  l’oppulence  engendre  iniblencé 
on  elle  n’eA  modérée  par  dilcretion,  l’on  vitpetit  à petitquc  cemenupeuple 
quipar  lamarchandifeefioirparvenuàquelquerichefic,  commcncaà&iredes 
confpications  contre  les  Nobles  de  extraiAs  des  familles  privilégiées,  fur  ce 
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jxicuïs  l’adminiftration  du  public  de  ladiâc  ville  à l’excluHon  de 

touts  autres  ( à quoi  aulïï  defbubs  main  donnoic  chaleur  Pierre  Coctrcl 
Mayeur:  de  forte  que  parles  divifions  & feditions  qui  s’augmentoient  de 
iour  à antre  celle  ville  fe  difpoloit  à un  notable  changement  de  mal  en  pire, 
à quoi  un  petit  fubieô  alla  ouvrir  le  chemin.  Le  cas  tut  qu’en  l’an  MCCC. 
LX.  certain  marchand  menant  vers  Lovain  un  chariot  chargé  de  poillbn 
edant  enfoncé  dans  la  bourbe  par  le  mauvais  chemin  en  la  Leeplc , prinr 
de  la  prochaine  pracrie  un  cheval  pour  aider  à tirer  Ibn  chario.t  à fin  de  fc 
trouver  de  bonne  heure  à la  vente:  ce  faid  tut  interprété  parle  Mayeur 
Pierre  Cottrel  pour  criminel  car  il  fe  l'aifift  dudid  marchand  & l’aceufa  de- 
vant le  magillrat  de  larcin*  & d’avoir  tbriàiél  corps  & biens;  les  EIchevins 
informés  du  cas  le  déclarèrent  innocent  & le  donnèrent  pour  libre,  de  quoi 
Cottrel  fc  fafcha  tellement  qu’il  s’addrelTa  au  Duc  qui  lors  clloit  à ter  Vue- 
ren  faifant  diverfes  plaintes  à la  charge  du  Magillrat,  & particulièrement 
de  l’iuiullice  de  celle  fentencc,  par  laquelle  il  dilbit  qu’ils  favorilbient  les 
voleurs  St  larrons,  au  preiudice  de  l’authorité  Ibuveraine  du  Duc;  adiou- 
llant  que  la  prééminence  qu’avoient  ceux  des  lignages  privil^iés  ne  1er- 
voit  à autre  nn  que  pour  opprimer  le  commun  peuple,  ce  qu’il  Iceut  fi  bien 
perfuader  à Renaud  Sire  de  Scoonrord  un  des  principaux  Confeilliers  du 
Duc  qu’il  promit  à Cottrel  de  trouver  moyen  pour  mettre  autre  ordre  aux 
aflâires  de  ladide  ville.  Le  peuple  donc  fupporté  par  le  Mayeur  & ailes  re- 
muant de  fon  naturel  une  nuiâ  prindrent  les  armes,  & à main  forte  entrè- 
rent es  maifonsdes  Efehevins  & Patrices , lefqucls  en  grande  partie  fe  fauve- 
rent  en  la  mailon  ou  Court  Efchevinale , cfperants  qu’à  tout  advenir  l’on  por- 
tcroitreljaeâ  à celle  place.  Mais  Cottrel  (Icfiant  au  crédit  du  Sire  de  Scoon- 
vorll)  avec  quelques  gens  en  armes  accoumt  8c  occupa  ladiéte  Court  Elche- 
vinale,  print  les  clef,  de  la  ville,  mit  es  prifons  ceux  des  Patrices  qu’il  ju- 
geoit  avoir  plus  d’authorité  entre  eux,  & à d’autres  fit  il  retirer  de  la  ville 
commeperrurbateursdupublic,  & le  lendemain  il  conditua  de  Ion  anthori- 
téun  Bouigcmaidre  & quatre  EIchevins  des  familles  privilégiées,  & trois 
de  la  commune,  de  quoi  audî-tod  il  donna  part  au  Sire  de  Scoonvord,  qui 
vrailcmblablement  difpofoit  tout  ccd  affaire  par  les  menées  dudiâ  Cot- 
trcl.  Le  Duc  cdoit  pour  lors  abicnt  au  pays  de  Luxembourg,  & parainfi  la 
Duchelle  ordonna  que  làns  dilay  tout  lèroit  remis  en  edat  comme  au  para- 
vant,  & que  les  difficultés  li  aucunes  en  avoit  feroient  rapportés  à Gérard 
valider  Heydcn  Sire  de  Bautershem  & Wauthier  vander  Bru^en  Cheva- 
liers pour  y mettre  quelque  ordre;  mais  ces  Seigneurs  ne  les  feeurent mettre 
d’accord,  ayant  faiid  fur  ce  diverics  affèmblées  en  l’Abbaye  de  Parque.  Le 
Duc  edant  de  retour  & volant  qu’il  ne  pouvoit  en  aucune  façon  réduire  ce 
peuple  feditieux  refolus  de  les  preffer  par  les  armes,  fâilànt  ioindre  à ced 
cffèél  une  bonne  armée  en  l’an  MCCC.  LX  I.  en  intention  de  chadier  les 
chefs  de  la  révolte , mais  ils  envoierent  devers  lui  quelques  députés  pour  re- 
mondrer  qu’ils  edoient  preds  de  le  conformer  entièrement  à la  railbn  & à la 
volonté,  &que  parainfi  fon  bon  plaifir  fut  de  vuider  le  tout  fans  armes,  ce 
que  le  Duc  accepta  promptement,  ordonnant  quelques  Seigneurs  delbncon- 
leil  pour  modérer  6c  appailcr  toutes  les  querelles  & diffentions  qu’il  y avoit 
en  ladiéte  ville,  lelqucls  finalement  moyennerent  touts  les  débats  &troubles 
à certaines  conditions , Icavoir  ed  que  tout  ce  qu’edoit  paffe  entre  les  Pa- 
trices & le  peuple  durant  les  feditions  lcroit  mis  en  oubli.  Que  les  autheurs 
d’icelles  demanderoient pardon  au  Duc  àgenoUilstedeêcpiedsnuds.  Que  de 
la  en  avant  quatre  Efehevins  feroient  edeus  des  familles  privilegées  & trois 
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de  la  commune i & de chafque  collé onfc  Confcilliersiurcs,  dcrquclsferoieut  Je  h h» 
choifis  les  Boui^emaillrcs,  l’un  du  coUc  des  Patrices  & l'autre  de  lacom-  Uuchei- 
munc.  Que  la  charte  de  la  ioyeulé  cotree  du  Ducieroit  maintenue  en  touts 
lés  articles.  Que  ceux  du  peuple  ne  porteroient  armes.  Que  touts  les  débats 
à s'eimouvoir  iur  le  choix  des  Klchevins  &'  lûtes,  demeureroit  aualire  & or- 
donnance des  Religieux  des  ordres  de  S.  Dominique,  S.  François  & S.  Au- 
gudin  en  ladiéle  ville,  & de  ce  furent  depelchées  lettres  le  XIX.  d’Oâobre 
audiél  an  MCCC.  LXl.  leellées  du  Duc,  de  la  Duehellc,  de  Willaumc 
Duc  de  luliers,  de  Robert  de  Namur  Sire  de  Bcaufort,  de  lean  Comte  de 
Salmc,  d'Amou  Sire  de  Rummen  & Quaetbeke  quilont  qualifiés coufins du 
Duc,  de  Raynaud  Sire  de  Scoonvord,  de  Henry  de  Bautershem  Sire  de  Ber- 
ges & autres. 

Au  mcl'me  temps  en  la  ville  de  Bnixelless'eneva  fcmblablemcnt  unecommo-  Dnnu 
tion  populaire  coutre  ceuxqui  edoient  extraiélsdes  lignagcsprivii^és,  mais 
ellefut  modérée  principalement  par  la  prudciiceduSitede  Vorlclaer; 

Mais  pour  rout  cela  ne  ceflerent  les  partialités  à Lovain , fomentées  par 
Pierre  Cottrel , qui  tellement  avoir  mistout  legouvcrncmenrdecede  ville  en 
lesmainsqu’ilen  difpolbit  à là  volonté,  ce  que  fut  caulc  qu'aucuns  des  ligna- 
ges  voiants  qu’il  s’enrichoit  des  moiens  publics,  & qu’il  changeoit  tout  à là 
lâutafie  s’oppolcrent  à lés  dedéins,  par  ou  aulTi-tod  l'on  vit  relulcités  les 
troubles  palTés,  & ceux  des  lignages  pourluivis  de  touts  codés.  Le  Doc  y 
envoia  quelques  Seigneursdefonconfcil,  mais  ils  trouvèrent  qucledelbrdre 
cdoit  tel  que  difficilement  on  y porteroit  remede,  par  ou  le  Duc  fitde  nou- 
veau adcmblerquclques  forces,  aulqucllcs  fe  ioignid  Willaume  ieune  Comte 
de  luliers  avec  cinc  cents  lances  & vint  l’armée  loger  à ter  Banck  ades  près 
de  la  ville.  Cottrel  craignant  que  toutes  les  outrecuidances  viendront  à là 
charge,  & qu’il  devroit  avaller  les  folies  que  là  témérité  avoit  bradées,  cher- 
cha moien  pour  faire  retourner  le  Duc  » par  plufieurs  ofTres  & lubmiffions 
qu’au  nom  du  peuple  il  lui  fit  prefenter;  & véritablement  l’on  cdoit  fur  le 
point  dcfcrctireravcc  les  troupes , parles  mcncesdcquelquesamisdudiélCoc- 
trcl , mais  autres  du  confeil  remondrerent  au  Duc  qu’il  ne  devoir  quitter 
cede  entreprinlc  pour  choie  qui  peut  arriver , puis  qu’il  y alloit  de  Ion  hon- 
neur & réputation  s’il  permettoit  tant  de  violences  & leditions  faiâs  con- 
tre loi  & indice  impunies.  En  fin  ceux  de  Lovain  fe  trouvants  ia  enfermés 
de  tontes  parts  Si  leur  ville  remplie  de  divifions,  envoierent  leurs  députés 
pour  traiâer  quelques  conditions  avec  le  Duc , lelqucllcs  à la  fin  furent  ar- 
redées  en  cede  forte,  que  ceux  de  ladidle  ville  mettroient  en  mains  du  Due 
pour  Odagiers  doufe  perlbnnes  des  lignages,  & du  peuple  quarante.  Que 
tant  les  députés  de  ceux  des  lignages  que  les  Doiens  de  la  commune  iure- 
roient  les  articles  du  tratâé  dernièrement  accordé.  Que  la  ville  paieroit  au 
Duc  XXVIII.  mille  moutons,  au  Duc  de  luliers  trois  mille,  au  Sire  de 
Scoonvord  fix  cents . & au  Sire  de  Berges  fur  Soom mille  ) &detoutcedon- 
nerenteeux  de  la  ville  leurs  lettres  le  VIII.  de  Février  de  l’an  M CCC. 

LXI. 

Pierre  Cottrel  voiant  qüc  par  les  troubles palTées  il  s’cfloit  rendu  odieux. 

& le  trouvant  avec  grands  biens  qu’il  avoit  pefché  en  eau  trouble,  fe* retiré 
peu  apres  de  la  ville  de  LoVain  & alla  prendre  fa  demeure  à Adcn  en  la 
Carapineouils’edoitacquis  grands  héritages,  &leIV.  de  Septembre  de  l’an 
MCCC.  LXII.  le  Duc  & la  Ducheflè  lui  donnèrent  en  recompenfe  de 
Tes  bons  lérvices  la  haute  & baffe  iudice  & Seigneurie  aUdiâ  villi^e  d’Aden , 
pouredre  tenue  en  fief  de  Brabant  pat  lui  & fes  fucceffeurs  à perpétuité. 

Tom.  I.  Fff  fff  D’oü 
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1 1 N X r D’ou  l’ori  peut  prefumer  que  Icdiû  Cottrel  avoit  quelque  lècrcte  iDtelligencê 
Duciiis-  au  coufeil  du  Duc,  car  aucremcnc  n’cull;  on  rcccunpcnië  les  fcrvices  de  ce- 
lui  qui  avoic  (èrvi  de  chef  aux  ieditteux. 

Thiery  Comte  de  Los  âc  Sire  de  Heinsberge  ellant  trclpaflc  en  l’an  RXiSri». 
MCCC.  LXI.  laifTa  pour  heritier  un  ficn  ncpvcu  Godefroy  de  Heinsbei^  Ssmnhtt. 
SircdcDalembroeck  , maisEngclbcrt  Hvclquc  de  Liege  occupa  videment  les 
places  plus  importances  de  la  Comte  de  Los,  comme  Hairdt,  Billcn  & au- 
tres, ayant  amalTé  belle  atméCren  compagnie  des  Comtes  de  Cleves  & de 
la  Marcke  alla  mettre  le  Siege  au  Challcau  de  Stochem , qui  fut  rendu  le 
XXVlI.  iour  tellement  que  le  Sire  de  Dalembroeck  voiaut  les  affaires  en 
mauvais  cilat , Sc  ne  le  trouvant  avec  forces  ou  puiflanec  pour  contrequarret 
13S3  celles  de  Ibn  advcrlairc,  il  vendit  en  l’an  MCCC.  LXIII.  &tranfportaà 
conditions  tout  le  droiâ:  & adion  qu’il  avoit  cn'laComte  de  Los  à 
Cmatic  Arnou  d’Orheiile  Sire  de  Rumines,  qui  eftoit  fils  de  Willaume  d’Orheillc 
Lm.  premièrement  EIcuicr  (comme  parle  Hemcricourt)  & puis  mari  de  lenne 
' rillcd’Arnou  Comte  de  Los,  vcufve  d’Arnou  de  Welëmale  Sire  de  Berges  fur 
Soom  & Qiiactbekc,  de  laquelle  Dame  ledict  Willaume  procréa  Arnou  Sire 
de  ILummcsruldiid  & une  fille  Marie  femme  de  laan  Sire  de  Hamal , de  forte 
que  lediÆ  Sire  de  Rumines  de  pat  l'a  merc  elloit  melrnc  du  lignage  des 
Comtes  de  Los  ; auffi  de  par  Ion  pere  eftoit  il  du  lignage  d’Auwans&  avoit 
grand  appui  tant  en  noftrc  Duché  6c  pays  de  Liège,  qu’en  la  Flandre,  ayant 
à femme IlabCaufoeur  Baftarde  duComtc  Louis  de  Male,tellemcntque  par  le 
liipixirt  de  tant  d’amis  il  s’imaginoit  que  facilement  il  mcncroic  lès  preten- 
fiuns  à bonnefin,  &dclaen  avant  il  commcncaà  à prendre  laqualité  de  Com- 
te dcLoS,  combien  qu’iln’cn  euftoncqucsaucunepolTelIion,  voirmcfmesne 
lâtisfitauxconditionscraicléesavec  le  SircdcDalembroeck. 

Divift-ms  Au  pays  de  Gueldrcs  s'eftoit  nouri  doibs  quelques  années  une  partialité  p„ut„. 
“cMUrei"  perniciculc  à tout  l’cftat , c.it  tant  les  nobles  cpie  le  peuple  s’eftoient  Cm. ^ 
divilés  en  deux  bandes,  Ibubs  deux  ctief  donc  ils  prindrent  les  noms  de 
Bronchorft  & Hccckercn , &poutruivoicuc  lesuns  aux  autres  par  Icsarmcs,  mjmc. 
Hrech-  minant  chafteaux,  mail'ons  & villes.  Le  Duc  Raynaud  de  Gueldres  euft  bien 
voulucmpclchcr  les  delbrdres,  mais  touts  les  valTals  cftoient  tellement  atta- 
chés à l’une  ou  l’autre  des  parties,  qu’il  ne  feavoit  à qui  s’addrelTcr.  Cepen- 
dant la  mal  s’accreut  grandement  par  ce  qu’Eduard  frère  an  Duc  cmbraflà  le 
p.irti  de  ceux  qui  fc  difoient  Bronchorft,  efperant  d’en  tirer  des  fruidfs  que 
Ibn 'ambition  lui  promettoit;  & vraicment  doibs  lors  tout  ceux  dece  parti  le 
recügncurcnt  pour  leur  Comte , tellement  que  le  Comte  Renaud  pour  le 
maintenir  fiit  forcé  fe  ioindre  à ceux  de  Heeckeren , par  ou  les  faâionss’al- 
lumerent  de  plus  & avec  plus  de  licence  fe  commettoient  toutes  fortes  de 
violences  & coneuflions.  Noftrc  Duc  entre  autres  travailla  grandementpour 
trouver  quelque  moicn  pour  fupprimer  toutes  ces  contentions,  maisceftoit 
laver  lemore&perdre  les  peines , car  le  Prince  Eduard  u’avoit  autre  but  qué 
Rcmmi  mettre  au  gouvernement  de  l’cftat,  de  forte  que  fes  guerres  furent  con- 

ÜMc  Je  tinuces  iulques  en  l’an  MCCC.  LXI.  auquel  le  Duc  Raynaud  alla  mettre 
Geelirei  Je  fiegc  à la  ville  de  Thielt  pour  la  réduire  à ibn  obeiftânee,  ce  qu’eftaiK 
entendu  par  le  Prince  Eduard  il  fc  prefenta  avec  belle  armée  au  fecours  des 
allicgcs  les  partifans;  le  Duc  leva  le  fiege  & alla  rencontrer  les  ennemis  près 
ladiifte  ville,  ou  iour  de  S.  Vrbain  dudiift  an  fc  donna  bataille  entre  les  deux 
freres,  demefléc  avccafTcsde  valeurd’unc  part  & d’autre . mais  finalement  le 
Prince  Eduard  euft  le  dcllus , & demeura  le  IXic  Raynaud  prifonnicr  fc 
trouvant  aufti-toft  enferme  au  Chafteau  de  Nicnbeck  ou  il  fut  détenu  iulques  à 
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ii  mort  de  fondid  &cic.  La  Princefle  Marie  de  Brabant  femme  du  Duc  Jeki*e 
Raynaud  implora  le  l'ecours  de  touts  les  amis  & alliés,  & particulièrement  Duchés- 
de  nollre  Duc  Ion  beaufrere,  qui  par  divcrlês  légations  talcha  en  vain  de  mo- 
derer  une  cruauté  fi  barbare  encre  deux  trcrcs,  mais  l’appccit  de  dominer  eB 
un  mal  fi  incurable  que  les  medidnes  ni  vaillent  rien  -,  tellement  que  nollre 
Duc  volant  queia  il  ni  avoit  moicn  d’obtenir  quelque  chofe  par  remouftran- 
ces  ni  râlions,  il  dénonça  la  guerre  au  Prince  £duard  filant  paflèr  en  l’an 
MCCC.  LXIV.  quelques  croupes  dans  Bommelreweerde  Ibubs  la  conduiéle 
de  Leon  de  Bouchouc  qui  par  le  iüpport  de,  Gofuin  van  Varick  princ  la  ville 
de  Bommcl  & quelques  autres  places,  mais  ceQ  affaire  ne  fut  pourlùivi  avec 
la  chaleur  rcquile,  & par  ainll  le  Duc  Eduard  cliallà  toB  apres  les  noBres  à 
peu  de  peine  hors  de  (es  pays, 

Pierre  Cottrel  pcrlbnnage  afles qualifiée  &nédes  lignages  privilégiés  fut  en  Dj„„, 
fin  tellement  hay  & pourluivi  par  ceux  de  Lovain  que  force  lui  fit  le  retirer 
hors  du  pays , mais  comme  il  avoir  divcrlês  lettres  par  ou  il  monflroit  que 
ladiéle  ville  lui  cBoit  redevable  grolTes  Ibmmcs , il  fit  par  tout  arrcBcr  les 
marchauds  d’icelle  vdlc  & leurs  biens  ou  il  les  pouvoir  atrrapper,  ce  que  leur 
donna  ailes  de  falcherie& incommodité,  &parainfi  ils  en  formèrent  des  com- 
plainéles  au  Duc  & à l'on  Confeil , acculants  lediét  Cottrel  de  ce  qu’il  auroit 
fabrique  malitieurementtellesdettrcs  pendant  qu’davoitcu  cniàgardelelcaude 
leur  ville,  fur  quoidediâ  Cottrel  fut  adiourné  & puis  proclamé  divcrlês  fois 
pour  cBre  oUi  en  fa  defcucc,  mais  comme  il  n’oià  comparoiBre  il  fut  déclaré 
ennemi,  ouvert  de  la  Patrie,  avec  Jean  Hennenun  & autres  quarante  de  ceBc 
bande,  & fut  ordonné  de  plus,  que  ccluiqui  pouroit  attra[>pcr  lediû  Cottrel 
,vif  oumortauroicpourrecumpencc  quatrecentsclcus,&pour  chafeun  des  au- 
tres bannis  vint  & cinc,  laquelle  (cntcncc  fut  prononcée  leXllI.  du  mois  de 
May  de  l’an  MCCC.  LXIV.  prclènts  lean  de  Polancn  Sircdcle  Locke  & de 
Breda,  Henry  de  Bouterlcm  Sirede  Berges,  Gérard  Sire  de  Vorlclaer  Cha- 
Belain  de  ludogne,  lean  Sire  de  Bouchout,&  Bernard  Sire  de  Bourgneral. 

En  cefle  mcime  année  MCCC.  LXIV,  noBre  Duc  en  tresbelle  compag-  /Itm  C«- 
nic  & grand  EBat  le  trouva  au  couronnement  de  Charles  V.  Roy  de  Fran-  *'?*'■ 
ce  fon  nepveu,  fils  du  Roy  Ican&  de  Bonne  deBoheme  fa  feeur,  laquelle  lô- 
lennité  fefÎDCn  la  ville  de  Rlicims  le  XXIX.  iour  du  mois  de  May  de  l’an 
lufdiiB.  !.. 

' Thieryde  Gemert  par  IcttrcsaloBnces  iour  de  la  PcntccoBc  audift  an  CiartnJt 
recognut  avoir  rcceu  en  fief  du  Duc  la. haute  mailbn  avec  les  folles  fituée  à Brtittt. 
Gemert,  qu’aupravant  il  pofîcdoit  en  franc  alleu,  & en  recompenfe  de  ce 
Ic'Duc  lui  remit  & quitta  une  fommede  cinc  cents  viciselcus  d’or,  en  laquelle 
il  avoit  eBé  condamné  peu  devant  pour  certains  outrages  faiâs  au  Comman- 
deur de  l’ordre  Theutonique  audiél  Gemert,  & lcDuc  céda  lediâ  hommage 
& relief  audiél  Commandeur  pour  lui  & lès  fiicccfTeurs. 

lean  Roweel  Efeuier  par  lettres  de  ladiéle  année  MC  C C.LXIV.  iour  des 
cendres  declara’quc  fon  ChaBcau  de  Woude  cB  & doit  cBrcmaifon  ouverte  à 
noBre  Duc  & fes  fuccelTcurs  Ducs  de  Brabant  contre  qui  ce  fut,  horimis 
Willaume  de  Tuliers  Comte  des  Monts  fon  S eigneur. 

Il  ne  lèrat  hors  propos  de  faire  ici  quelque  dilcours  fur  la  fuccelllon  de 
la  terre,  ville  & ChaBcau  de  Fauquemont  qu’envers  ce  temps  noBre  Duc 
£c  Duchelle  acquirent  à trelgrande  peine  travail  & defpenfc.  Renaud  Sire  mn. 
de  Fauquemont , Monioic,  S.  Vit,  Budekenbach  & autres  terres  (de  qui  at 
eBé  lâiét  mention  ci-devant  en  divers  endroiéls)  à Ibn  trelpas  advenu  en  l’an 
MCCC. XXXII.  lailTa  de  là  première  femme  Marie  de  Bauterfem  trois 

Fff  fff  » fils 


1 


Digilizod  by  Google 


Iemme 

Duches- 

se. 


Fén^nt- 

OTMWCfW 

M 


484  TROPHEES  DE  BRABANT 

fils  & quelques  filles,  l’aifnc  Walleran  fut  tué  en  l’an  MCCC.  XXIX.  en 
la  defènce  du  Chafteau  de  Fauqucmont,  le  fécond  Thiery  fucceda  à fonpcre 
& mourut  aux  guerres  contre  les  Liégeois  en  la  MCCC.  XLVl.  n’ayant 

Ïirocrce  aucun  enfant  de  Mathilde  de  Voeme  en  Zclande  là  femme,  par  ou 
e troifielme  Ican  fut  Sire  de  Fauquemout,  &c.  mais  il  ne|laifla  non  plus 
d’enfants  de  fa  femme  ienne  Dame  de  Voerne  & de  Berges  fur  Soom  niepee 
de  ladiâe  Mathilde  de  Voerne  , & mourut  en  l’an  MCCC.  LII.  dont  les 
terres  de  Fauquemont  Monioie  & autres  fuccedcrcntàPhilippote  filleailhcc, 
de  laquelle  nous  parlerons  encor,  la  féconde  Alcyde  fut  Dame  de  S.  Vit  & 
Budekenbach  & femme  de  Henry  Comte  de  Vianden,  la  troifielme  Béatrice 
fut  mariée  à Thiery  Sire  de  Brederode,  la  quatriefmc  Margarete  Dame  de 
Sconccken,  la  cinquiefme  Marie  AbbelTclèculiereà  Mabeiile&  une  fixicime 
ChanoinelTc  en  Allemagne.  L’Aifnée  doneques  de  ces  filles  Philippote  le 
trouvant  riche  heritiere  combien  que  ia  eagée  outre  les  quarante  ans  le  maria 
à Henry  de  Flandre  Sire  de  Ninhoven  lors  veuf  de  Margareta  de  Vianden , 
avec  qui  elle  acquilt  en  l’an  MCCC.  LIIL  de  Margarete  de  Fauquemont 
Dame  de  Sconcckelalbeur  le  tiersduChafteau  Avilie  de  Fauquemont, du  Cha- 
fteau  & ville  de  Monioie,  du  Challeau  de  S.  Vit  & Budekenbach  j & du 
Chafteau  & ville  d’EuskirckA  leurs  appartenances  ; mais  peu  apres  elle  ven- 
dit Fauquemont  (i  Monioie  à Renaud  Sire  de  Scoonvorft,  quienreccut 
l’invefliture  par  lettres  de  l’Empereur  Charles  IV.  données  à Toul  en  l’an 
MCCC.  LIV.  vendredi  devant  les  Palqucs  Florics  , à quoi  toutesfois 
s’oppolà  Walleran  de  Fauquemont  Sire  de  Borne,  Sittaert,  Herpen  , Rave- 
fteyn,  êcc.  fils  de  lean  Sire  de  Borne  frere  germain  de  Rcynaut  Sire  de  Fau- 
quemont pere  des  enfants  fuldiâs  , qui  reclamoit  ladiéfe  terre  de  Fauque- 
mont qu’il  difoit  lui  appartenir  de  droiél  A Iclon  les  loix  Feodalsdel’Empire, 
en  qualité  de  plus  prochain  hoir  malle  du  collé  de  l’cfpée  au  dernier  Sire  de 
Fauquemont  allcgant  pour  railon  fondamentale  qu’aux  filles  ne  competoic 
aucun  droiél  aux  terres  A biens  Fcodalsen  l’Empire,  A que  parainfilaven- 
dition  A tranlport  fiiél  par  ladiélc  Philippote  ellnit  invalide  A fans  force. 
Le  Sire  de  Scoinvorll  qui  elloit  un  des  fages  A bien  advilés  Seigneurs  de  fon 
temps,  voiant  qu’il  auroit  à faire  à forte  partie  ; print  confcil  de  tranlporter 
la  terre  de  Fauquemont  tout  ainfi  comme  il  l’avoit  acquis  à Willaumc 
Marquis  A Duc  de  luliers,  qui  lui  donna  en  efehange  en  l’an  MCCC.  LV. 
la  ville  de  Callre  , laquelle  encor  en  l’année  enliiivante  MCCC.  LVI. 
il  rellitua  audiél  Duc  pour  le  Challeau,  ville  A terre  de  Sichene  en  Bra- 
bant; A l’Empereur  Charles  IV.  célébrant  les  felles  de  Noël  de  l’an  MCCC. 
LVll.  enlavillede  Mets,  erigea  la  Seigneurie  de  Fauquemonten  Comté, eu 
faveur  dudiél  Duc  de  luliers  A lui  en  donna  l’invellilure  toutesfois  pour  tout 
cela  ne  laillà  le  Sire  de  Borne  de  pourfuivre  fa  caulè,  iufques  à prendre  les 
armes  pour  la  dcfence  de  fon  droiél,  comme  Icmblabicment  avoir  faid  le 
Duc  de  luliers,  dé  Ibrte  qu’il  lèmbloit  qu’un  combat  devoir  élire  le  iuge  de 
leurs  dilputes,  mais  Gérard  Comte  des  Monts  fils  aifné  au  Duc  de  luliers  A 
Thiery  Comte  de  Los  A Sire  de  Heinsberge  trouvèrent  moien  d’cmpelcher 
c’en  inconvénient , A traiélcrent  entre  eux  certainecompofitionparlaquelle 
fut  ordonne  ; que  les  armes  lcroient  mis  bas  A que  le  Challeau,  ville 8c  terre 
de  Fauquemont  demeureroit  fequellrées  en  mains  de  nollre  Duc  Wcncelin 
iulques  à ce  que  l’Empereur  comme  leur  Ibuverain  iuge  auroit  ordonné  lut 
le  débat  efmou  fut  ladiéle  terre  de  Fauquemont  entre  lcdiél  Walleran  Sire  de 
Borne  A Philippote  Dame  de  Ninhove  là  confine.  Bnfuite  de  quoi  en  l’aa 
MCCC.  LXIl.  lcdiél  Empereur  par  les  lettres  déclara  que  ladite  terre  de 
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Fânqucmont  devoit  fuivrc  & appartenir  audicS  Walicran  Sire  de  Borne,  Jemue 
moicnnanc  certaine  grofle  Ibmmc  de  deniers  qu’il  devoit  payer  par  forme  Duches- 
d'achapt  à ladnSe  Philippotc  Dame  de  Ninhoven . ce  que  toutesfois  il  n’ac- 
complift,  par  ouladidfe  Dame  par  les  lettres  patentes  protefta  que  fon  coufm 
Walîcran  de  Fauquemont  de  Borne  n’avoit  acquis  d’elle  la  terre&  Seigneurie 
dcKauquemontcommcils’eftoitvaaté,  & n’avoit  làtisfaiû  aux  conditions  or- 
données entre  eux  par  l’Empereur  & que  paraioli  elle  avoir  trouve  bon  de 
vciidrcladiétc  terre  iSc  Seigneurie  (oupourmieuxdire  l’aâion  quelle  avoir  aux 
Lt  Duc  dcnicrsàproccderdela  vcntedcladiétcterrc)  ànoftrcDucWencclin  &àlaDu- 
chclleli  femme:  dcfortcquelcdiél  Duc  Wcncelineftant  àMacflricht  prefents 
MMt.  Robert  de  Namur  Sire  de  Renaix  lean  de  Polancn  Sire  de  le  Lccke&  de  Brcdafic 

autres  déclara  à Walleran  Sire  de  Borne  la  aufli  prefent  que  nonobdant  qu’il 
avoir  achapté  le  Chafteau  ville&  rerrede  Fauquemont  des  droifts  heritiers  du 
Sire  de  Fauquemont  dernier  defunét,  fou  intention  n’eftoit  de  prétendre 
ultérieur  droift  que  celui  que  par  lediél  achapt  il  s’edoit  acquis,  « qu’il  ne 
vouloitenaucunc  façon  empefeher  le  droiâ:  prétendu  par  lediû  Sire  de  Bor- 
ne. ains  edoit  content  de  lui  ouvrir  fa  court  Fcodale,  & entrer  avec  lui  en 
iudice  illec  on  ailleurs  ou  il  droit  trouve  convenir,  à quoi  le  Sire  de  Borne 
refpontjitqu’il  ne  vouloir  ni  pouvoir  accepter  lediâ  offre,  ains,  qu’il  fcroitle 
mieux  que  fon  conftil  porteroit  j & peu  apres  il  fit  déclarer  la  guerre  à no- 
dre  Duefaifanr  tres-bien  fortifier  & munir  fon  Chadeau  de  Ravedeyn  fur  la 
. Meule,  d’ou  il  fit  diverfes  courlcs  l'ur  le  Brabant.  LeDucfitaffcmbler  endi- 

ligcncc  quelques  forces  & alla  mettre  le  fiege  audiid  Chadeau,  mais  il  fût  fi 
bien  défendu  que  les  nodres  fins  rien  avoir  effcéhicfe  retirèrent  fur  le  Cha- 
■deau  de  Herpen,  lequel  ils  prindrent  en  peu  de  iours:  toutesfois  peu  apres 
quelques  amis  s’edants  mis  entre  deux  ttaiéferent  fi  bien  que  le  Duc  & le  Sire 
de  Borne  remirent  ladecifion  de  leur  débat  au  iugement  des  députés  fur  la 
paix  publique  qu’on  nommoit  Lantvrede,  lelquels  le  XIX.  de  luillct  de  l’an 
MCCC.  I.XIII.  ordonnèrent  quelque  accord  entre  lefdiâes  parties,  mais 
il  ne  fut  non  plus  entretenu;  tellement  que  ladiéfe  Philippote  de  Fauquemont 
femme  de  Henry  de  Flandre  Sire  de  Ninhove  par  autres  lettres  données  XI. 
de  Mars  de  l’an  MCCC,  LXIV.  recognut  de  nouveau  d’avoir  vendu  au 
Duc  Wcncclin  & à la  DuchefTc  lennc  fa  femme  tout  le  droidf  & aâion 
qu’elle  avoit  Si  prétendre  pouvoir  aux  deniers  à procéder  de  la  vente  par  clic 
ci-devant  fiiicfe  des  terres  de  Fauquemont,  Monioie,  Budckcnbach.  Eul- 
kirke  & S.  Vit,  parmi  la  fomme  de  mille  & cinc  cents  moutons  d’or  i payer 
par  lediéf  Duc  & Ducheffe  unefois,  & une  rente  viagère  de  mille  & deux 
cents  efeus  d’or  par  an.  Noftre  Duc  ayant  ainfi  acquit  l’aélion  de  la  Dame 
de  Ninhove,  trouva  bon  d'achapter  aufli  la  pretenfion  que  Renaud,  Willau- 
mc  Si  Walleran  enfants  de  Thiery  Sire  de  Brederode  & de  Beatrix  de 
Fauquemont  avoient  aufdiâes  terres  & Seigneuries,  & en  fuite  de  ce  lef 
dicts enfants  de  Brederode  par  leurs  lettres  de  l’an  mefme  MCCC.  LXIV. 
recogneurent  avoir  tranfporté  & vendu  à noftre  Duc  & Ducheffe  toute  la 
part  & fucceffion  que  leur  competoit  de  par  leur  feue  merc  Beatrix  & leur 
tante  Marie  AbbcffcfeculicrcdcMabcugc,  en  &anxtcrresdeMonioie,  Fau- 
quemont, S.  Vit,  Euskirke,  Budckenbach.HerIc,  Ambel&  Efden,  tout  ainfi 
comme  Icfdiétes  terres  eftoient  dévolues  à Icurdiûe  merc  & tante,  par  la 
mort  de  leandcrnier  SiredeFauquemont;  & ce  pour  la  fomraede  neufeents 
viels  efeus  d’or  de  rente  perpétuelle  : ce  qn’aufli  ladiâe  Marie  de  Fauque- 
mont Abbefîc  confirma  par  fes  lettres  fur  ce  particulièrement  données.  Età 
fin  que  les  acqueftes  ainfi  feiâcs  fùlTent  munies  d’authoritc  publicque  Si  . 
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(chne  fauvcrainc  tant  ladiâc  Philippote  Dame  de  Niuhove  que  les  enfants  de 
i>ucH£!-  Brcdcrodc,  obtindrent  encor  en  ladide  année  MC CC.  LXIV.  dd’Empe- 
rcur  Charles  oétroy  & pcrmilFion  pour  pouvoir  vendre  la  terre  de  Fau- 
qnemont;  Scquatrcans  apres,  icavoir  eft  en  l’an  MCCC.  LXVIII.  Icdid 
Empereur  conlcntit  & aggrea  l’acqueftc  faide  par  Ibn  frere  uoRre  Duc  du 
Chafteau  de  Fauquemont  avec  la  ville  , à telle  condition  qu’il  en  feroit 
hommage  à l’Empire  dont  il  moUvoitde  droiét.  Cependant  Willaume  Duc 
de  lulicrs  qui  elloit  lucccdc  au  Duc  Willaume  l'on  pere  querclloit  la  terre 
de  Fauquemont,  en  vertu  tant  de  l’achapt  qu’en  avoit  fâiét  ci-devant  le  Sire 
de  Scoinvorft , que  du  traniport  faiét  par  icelui  à Ibn  diét  penc;  maisnoflre 
Duc  trouva  encor  moicn  pour  accommoder  celle  difficulté  par  certaines  con- 
venances traiAées  entre  eux , par  lefquelles  lediâ  Duc  de  Iulicrs  donna  par 
forme  d’engagement  à nollrc  Duc  le  Chafteau  & ville  de  Fauquemont,  avec 
Houtem,  S.  Gerlach,  Alden-Valkenborch&Eyfden,  pourlalommedeLI. 
mille  VII.  cents  LXXVlll.  vielsefcus,  laquelle  Ibmmcvrailcmblablcmentlc 
Duc  de  Iulicrs  pretendoit  avoir  payé  à bon  compte  de  l'achapr  qu’il  en  avoir 
fâiét.  Il  n’y  reftoit  doneques  autre  qui  reclamoit  droiét  en  la  terre  de  Fau- 
quemout  que  WalleranSire  de  Borne,  Herpen,  Raveftcyn,  &c.  avecquino- 
lire  Duc  6c  DuchelTc  traiétereut  encor  à quelques  conditions,  comme  auffi 
depuis  avec  Renaud  de  Fauquemont  Sire  de  Borne  l'on  frere  & l'uccelTeur 
envers  l’an  MCCC.  LXXXl.  par  ou  ünalemcnc  ils  obtindrent  ladiéte  terre 
&Scigneurie  de  Fauquemont  en  propriété,  laquelle  leur  vint  à coufter  grollcs 
Ibmmcs  & grand  travail. 

U'atiwick  Eufuite  des  convenances  traiétees  ci-devant  avec  les  enfants  de  Brederode  ciartrr 
d noftre  Duc  & DuchelTc  par  leurs  lettres  données  veille  de  S.  lean  Baptifte  en  tU  Brtk. 
l’an  MCCC.  LXIV.  donnèrent  à Raynaud  fils  au  Sire  de  Brederode  le  Vil- 
ar? l^gc  & Franchilé  de  Waelwijck  avec  la  Seigneurie  haute  & balTe,  pour  eftrc 
tenUeenfiefdeBrabant,  outre  une  rente  d«  neuf  cents  vielselcus  par  an;  par- 
mi laquelle  lediét  Sire  de  Brederode  & l'es  enfants  avoient  tranfporte  & 
vendu  audiél  Duc  & DuchelTc  tout  le  droiét  & aétion  que  leur  competoit  ou 
competer pouvoir  esterres&ScigneuricsdeFauqucmont  &Monioie,  fauf  au 
Duc  & DuchelTe  la  Ibuvcrainité , tout  de  mcl'mc  comme  ils  ont  es  terres  de 
Brcda&  Beiges.  Et  filediéi  Renaud  ou  fesluccelTcurs  vindrent  à baftir  quel- 
que Chafteau  audiét  Waelwijck,  qu’ils  feront  tenus  de  le  prendre  à homma- 
ge du  Duc  & de  lès  hoirs. 

^ . En  Tan  MCCC.  LXV.  noftre  Duc  eftant  conftituc  par  l’Empereur  Ton  Cnm.Jt 
Lcüv  V icaire  & chef  de  la  paix  commune  ou  Lantvrede , alla  mettre  le  llcge  au  Cha- 
tktfiLi  (Icau  de  Hcmcrsbach  près  Kerpen , d’autant  que  les  tuteurs  de  Schcflàért  de  miL,.  "" 
l^nivrt-  ^(.roj^.Sgj^ncurdudiÀHemersbachydonnoientazilcàdesvolcurs&brigands  0<«rr. 

Hemm-  qui  detrouBoicnt  les  marchands  & autres  palTagcrs,  & finalement  le  print 
iaii.  veille  de  Noël  audiét  an , fâifant  punir  par  digne  lupplice  quatorlc  des  prin- 
cipaux malfaiéleurs. 

Le  Duc  & la  DuchelTc  par  leur  lettres  données  le  dernier  de  Janvier  de 
tUi./l'l  Tan  MCCC.  LXVI.  donnèrent  à Henry  de  Cuyek  Sire  de  Hoochftraten  Br^. 

, tout  ce  qu’ils  avoient  au  village  d’Aften , n’y  rcTervant  que  le  droiét  de 
Ibuvcrainité  & Ton  de  cloche,  laquelle  terre  doibs  Tan  MCCC.  LXII. 

Cuytà.  ils  avoient  oétroié  à Pierre  Cottrel , de  qui  Icdiét  Sire  de  Hoochftraten 
avoit  elpoulc  la  fille. 

Cependant  Arnou  Sire  de  Rummes  Sc  Willaume  Sire  de  Hamal  fils 
Mfpnt€  d’une  fieniie  Tueur  voiant  TEvelché  de  Licge  vacant  par  la  promotion  sîZiZ 
d’Engclbett  de  la  Marcke  au  fiege  Archi-ÉpiTcopal  de  Cologne  , iuge-  CrJ.  di 
lu.  ^ rent 
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retit  le  temps  Sc  occafion  propre  pour  occuper  la  Comté  de  Los  1 Jehmi 
& parainl'i  ayant  ioinâ  quelques  forces  près  Greveubroeck  ils  allercot  met-  Duché»- 
trc  le  fiege  a la  ville  de  Bcriiigen , mais  tout  le  pays  de  Liege  s’cflaot  mis 
en  armes  leur  firent  bien  toit  lairtcr  celte  cntteprinlc  , & couroieiit  tref- 
gtaud  danger  ne  fut  que  nollrc  Duc  en  laveur  du  Sire  de  Rummes  euft  obte- 
nu une  trêve,  laquelle  devoir  durer  iufques  à cequerEvefchélêroitpourveu, 
pour  lors  traiéter  ultérieurement  fur  leurs  pretenfion  : quoi  fuivant  eftant 
Jean  d’Arckel  entré  eu  polTelfion  dudiét  Evelché  de  Liege  , il  ordonna  quel- 
ques députes  pour  traiâcr  fur  ledidt  aliàire  ; mais  comme  ils  elloicnt  i ce 
empefehés  les  nouvelles  vindrent  à Liege  qu’un  Sergeant  du  Sire  de  Rummes 
avoir  blefic  a mort  un  bourgeois  de  Saintton,  ce  que  tellcmcnc  cimeut  toute 
ladide  ville  & les  quartiers  voifins  que  fans  plus  tours  le  mirent  en  armes , & 

Ibubs  la  conduire  de  Lambert  Sire  d’Oupey  allèrent  alîieger  le  Challeau  de 
Rummen,  qu'à  la  fin  ils  prinderent  & ruinèrent  de  fond  en  comble  en  l’an 
MCCC.  LXV.  apres  un  fiege  de  neuf  lepmaines;  de  Ibrte  que  les  Siresde 
LtiS.Jt  Rummes  & d’Hamal  confiderants  que  leurs  pretenfions  n’eftoient  appuiées 
^7/"'  I forces  fulfifantcs  , prindrent  conleil  de  ceder  à l’Eglifè  de  Liege  le 
aJimtZmr  droiét  que  leur  competoit  à la  diète  Comté  de  Los , parmi  une  rente  de  trois 
driiid  i U mille  florins  par  an. 

Pierre  de  Culenbourg  & lennc  Dame  de  Meer  dièt  Boex-meer  là  fem-  Prmn 
me  par  leurs  lettres  données  ieudi  apres  le  troificime  dimanche  en  quaref-  F‘i-  '98' 
me  de  l'an  MCCC  LXVl  I.  tranlporterent  à noftre  Duc  & Duchefle  le 
\om  "'  Icurdidle  terre  de  Meer , qu’ils  polîcdoient  en  Franc  alleu  , & le 

Bkx-  prindrent  en  fief,  s’obligeants  que  s’ils  fiflent  édifier  Chalteau  audiâ  lieu, 

"""  fi'f  qu’il  lerat  ouvert  pour  le  Duc , contre  un  chalcun.  Lcdiét  Pierre  de 
Brtlcit  Culembourg  clloit  fils  de  Hubert  Sire  de  Culembourg  & de  leutgen  de  la 
dt  Cmitm-  Lccke,  & lailTà  de  la  Dame  de  Meer  fuldièts Hubert  Sire  de  Boex-meer  qui 
elpoufa  en  l’an  MCCC.  XCI.  Habeau  fille  de  lean  Sire  de  Petershem*,  Leef- 
dael,  Sec.  Sc  d’Alcyde  de  Hets  Dame  de  Spalbeck,  de  laquelle  il  procréa 
lean  de  Culenbourg  Sire  de  Boex-meer,  Spalbeck, Stevenf-wccrt.&c.  allié  à 
Margaretede  Hamal  fille  au  Sire  de  Trafignies,  d’ou  vint  Margarcte  fille 
heritiere  mariée  en  premières  nopces  à Pierre  de  Vertaing  Sire  de  Hcel^ 
wijck,  Dinter',  Gallel.  &c.  lins  hoirs,  Pc  en  fécond  liét  à Willaume  d’Eg- 
mout  Site  de  Horpen  qui  d’elle  cuit  deux  filles  Anne  Sc  Marie , defquellesla 
première  fut  Dame  de  Herpen,  Heefwijck,  Dinter,  Boex-meer,  Steffenf- 
weert , &c.  m.iriéc  premièrement  à Willaumc  Comte  de  s’Heerenberge 
dont  grande  & noble  pofterite  cil  llTue  & apres  à Philippe  Comte  de 
Virnen  bourg.  * 

I.a  Duchefle  de  Gueldres  faifoit  entretant  diverles  diligences  pour  obte-  Dimiir. 
nir  la  liberté  de  Ion  mari  le  Duc  Rcynaut,  qu’elloit  détenu  par  Ion  frère  ; 
tellement  qu’en  l’an  MCCC.  LXVIII.  noftre  Duc  Wcncclin  A fon  inftan-  " 
ce  paflà  la  Meule  en  armes  pour  la  delivance  de  fon  beaufrere,  mais  Eduard 
de  Gueldres  lui  vint  rencontrer  avec  des  fi  grande  forces,  que  les  noftres  re- 
GtuUrti.  tournèrent  fans  rien  avoir  eflcètuë,  & tant  fit  le  Comte  de  Flandres  qu’il 
procura  treve;  pendant  laquelle  on  talchcroit  d’accommoder  en  amiable  les 
difficultés  qu’il  y avoir  entre  les  deux  freres. 

An  mois  de  Mars  de  l’an  MCCC.  LXIX.  fut  arrefté  certain  accord  entre  Divtm. 
Cumtl  ceux  de  la  ville  de  Lovain  & Pierre  Cottrel,  par  lequel  fut  ordonné  ,quelc-  * 
s'aittriU  Cottrel  ne  pretendroit  oneques  aucune  choie  en  vertu  de  lettres  qu’il 
‘Z'Lnmia.  ^9oit  de  ladiète  ville,  par  lefquelles  on  lui  avoir  donné  pour  fesbons  lèrvices 
mille  Sc  quatre  cents  clcus  par  an,  Sc  de  ce  frirent  les  refpondant  Ican  Sire 
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Je  s HE  jg  Bouchout  , Wouthicr  vandcr  Bmggen  & Henry  de  Cuyek  Sire  de 
^^ucHEs  )q[j  gendre. 

Kipers  Ji  Le  XIX.  du  mois  de  laing  audidl  an  turent  en  la  ville  dcGand  celcbrc'esen 
grand  triomphe  & l'olennitc  les  nopces  de  Margarcte  fille  unique  de  Louis 
cirffc.  Comte  de  Flandre  nicpcc  & future  heriticrede  noftre  Duchelîè,  aveePhilippe 
fi  Is  de  France  Duc  de  Bourgogne , aulqucllcs  le  Duc  & la  DuchelTe  le  trouvèrent 
avec  la  principale  uôblcITc  de  Brabant  : & des  conditions  traictees  & autres 
circnnilanccs  nous  en  parleronsencor  en  l'on  lieu. 

Encor  au  mcimc  mois  & an  furent  convaincus,  condamnés  3c  brudés  en  Onur 
la  ville  de  Bruxelles  certains  luift,  par  ce  qu’aiam  dérobé  une  ciboire  avec  Dnx. 
quelques  Hodies  confacrées,  Icür  maudiÛc  malice  les  poulîàfi  avant, qu’ils 
S.Sxra-  percèrent  de  dagues  & couteaux  le  S.  Sacrament,  duquel  audltoftle langlbr- 
abondance  qu’aucuns  de  ces  miferablcs  voiants  un  fucces  fi 
Briixtiii".  prodigieux  fe  convertirent  à la  vraye  foy.  L’on  conlèrve  encor  iufques  d 
prcicnt  quelques  unes  des  melmes  hollics  en  l’Eglilc  de  S.  Gudiile  à Bruxel- 
les, pour  vénération  d’un  miracle  fi  célébré,  duquel  ie  ne  faidts  ici  plus  par- 
ticulier récit,  pour  dire  rapporté  afies  au  large  pardiversautheursqui  enont 
efeript:  i’adioiiflerai  Iculcment  que  depuis  ce  temps  iufques  à prelent  l’on 
fblennife  annuellement  au  mois  luilicten  ladiéle  ville  avec  grande  magnifi- 
cence & dévotion  la  mémoire  de  cell  accident  fur-naturel. 

Noflrc  Duc  3c  Duchcfic,  Willaume  Duc  de  Iuliers&  Comte  de  Fauque-  p,^ 
montée  les  EIchevins,  Conléil  St  communs  bourgeois  des  cités  de  Colog- 
Lut-  ne  & d’Aix  s’accordèrent  par  enfemble  lûr  la  paix  commune  ou  LanJ-vrede, 

vriiU.  Sc  ordonnèrent  plufieurs  points  & reglements  pour  tenir  les  chemins  8c 

voies  publiques  alTeurées  (xtur  les  marchands  & autres  palTagers  avec  leurs 
biens,  bagages  contre  toutsvolleurs,  larons  & brigands;  lequel  accord  de- 
voir durer  cinc  ans,3c  fur  ce  furent  dcfpcfchécs  lettres  en  la  ville  de  Cologne 
iour  de  S.  Gilles  I.  de  Septembre  de  l’an  mefmt  MCCC.  I.XIX. 

En  l’année  fuivante  MCCC.  I.XX.  Mathilde  de  Gueldres  Comtefiè  de  CA««A 
nfràtr-  CIcves  & Dame  de  la  terre  de  Malines , de  l’adveu  de  noftre  Duc  8c  Du- 

“3's*-  chefie,  vendit  & tranfporta  à lean  de  Licre  Chevalier  la  terre  de  Nor- 

dctt  ijck  près  Herentals  avec  fes  appartenances  pour  cftre  tenue  eu  fief 
d’elle. 

Encor  en  icelle  année  MCCC.  LXX.  le  III.  d’Oélobre  noftre  Duc  Sc 
Gnnfvth:  Diichefîè  tranlportcrent  à lean  Sire  de  Gronfvclt  Chevalier,  les  villages  ' 

E/ï/-/».  d’Eldcin  & Cadures  appartenants  à la  terre  & Comté  de  Paelhem  avec  les  i 

cens,  rentes,  bléds , tollicux,  chappons,  prêts,  terres  ôj bois,  & les  iufticcs 
hautes  & balfes,  & tout  ce  qu’un  dépend  , tout  ai n fi  comme  le  Sire  de  le 
Heyde  les  Ibuloit  tenir;  avec  authorité  d’y  pouvoir  mettre  Amman  & rece- 
veur, lefquels  ne  feront  tenus  de  rendre  compte  au  Duc  ni  A lès  officiers,  le 
tout  iniques  à ce  que  lediâ  Sire  de  Gronfvelt  lerat  rembourle  de  la  Ibmmede 
cinc  mille  cinc  cents  florins  pefants  de  bon  or,  que  leldiéls  Duc  & Du- 
chefiè  recognurent  eftre  redevables  audiél  Seigneur , d’argent  prefté. 

QtlMct  Reynaud  & Willaume  enfants  du  Sire  de  Brederode  par  leurs  lettres  do  ; 

drienfanii  X.  dc  lanvicr  de  l’an  fuldiélMCCC.  LXX.  recognurent  eftre  fatisfàiéls 
dr^BrtJe  & bien  payés  de  la  fomme  capitale  d’une  rente  de  I X.  cents  viels  efeus  par 
3n,  pour  laquelle  paflecs  quelque  années  ils  avoientcedé&  traniporré  à no- 
lire  Duc  & DuchelTe  tout  le  droiél  & aélion  que  leur  pouvoir  aucunement 
competer  de  par  leur  feue  mere  aux  terres  de  Fauquemont , Monioie  & au- 
tres, comme  ci-deftus  eft  rapporté. 

Envers 
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Envers  ce  temps  s’cGncut  grand  débat  entre  nollre  Duc&Willaumé  Duc  de 
luliers , iùr  ce  que  le  Duc  Wcncclijn  demandoit  la  reftitucion  d’aucuns  biens 
prins  & dérobés  à quelques  marchands  de  Brabant  dans  le  pays  de  luliers, en 
cont'ormicc  desordonnaucestraiétccs  peu  devant  fur  la  paix  commune  ou  Land- 
vrede,i.  quoi  toucesfois  le  Duc  Willaume  faifoitle  lourd;cftant  d’ailleurs  peu 
coûtent  pour  la  terre  de  Fauquemont  queuollrc  Duc  tenoit  en  lès  mains.  En 
fin  comme  d’une  ellincclle  l’on  voit  allumer  un  grand  feu,  toutainfi  d’une 
querelle  de  peu  de  confideration  une  guerre  bien  dangereufe  s’efleva  entre 
CCS  deux  Princes , lelquels  par  leurs  héraut  firent  défier  en  un  iour  l’un  à l’au- 
tre: nortreDuc  fit  en  diligence  aflcmblcr  belle  armée  avec  laquelle  il  palTâiufi. 
ques  à Maellricht . ou  Lambert  Sire  d’Oupey  lui  mena  encor  un  bon  renfort  de 
Liégeois:  & le  XX.d’Aoullparun  mercredi  del'an  MCCC.  LXXI.il  entra  es 
terresde  Ion  ennemi,  mettant  le  feu  à quelques  villages.  Le  Duc  de  luliers  n’a- 
voit  ellé  endormi  aiant  amalTé  belles  troupes  de  divers  quartiers  , avec  lef- 
quclles  il  menoit  Willaume  Comte  des  Montsfon  nepvcu , Godefroy  Sire  de 
Heynsberge  lbnbcaufrerc,l’AdvoUé  de  Cologne  & autre  grande  noblelîè,& 
combien  que  quelques  amis  eulTeut  bien  voulu  cmpcrchcr  ï’eflùfion  apparente 
de  tant  de  lang,  & modérer  laquerelle  par  quelque  trai(âéamiable,toutesfois 
rien  nelceut  eftre  eflèûué,  car  ieudi  XXL  d’AoullIcsarmécss’cllantsappro- 
chéesfur  la  campagne  à Ballwillcr  a une  lieilc  de  Geilkirchc,  l’onlcmitaulfi 
toll  aux  efcarinouches  ,&  le  lendemain  vendredi  chafcunTedirpolbit  pour  com- 
batre  : plufieurs  perfuadoieut  à noftre  Duc  qu’il  euft  à attendre  le  Iccours  de 
quatre  cents  lances  que  le  Sire  de  Granccy  lui  menoit  de  Bourgogne,  mais  il 
ni  avoit  moien  de  contenir  les  armées,  tant  eftoient  ils|X)rtésau  combat. 
Le  Duc  Wcncclin  rangea doneques  lesfiens  en  deux  bataillons,  delquels  il 
print  le  premier  à fa  chargcavec  le  Comte  de  S.  Pol,&l’autre  fut  commis  à 
Robert  de  Namur.  Le  Duc  de  luliers  fc  mit  aulli  en  bon  ordre,  Sc  fut  la  ba- 
taille commencée  avec  trelgrandc  furie  & chaleur  envers  lesfeps  heures  du 
matin;  de  prim  abbord  les  uoftres  chargèrent  l’ennemi  avec  telle  valeur 
qu’ils  lui  firent  reculer  bien  loin  avec  perte  fi  notable  que  défia  ils  s’alîèu- 
voient  de  la  viâoirc;  mais  Eduard  Duc  de  Gueldres  avec  fes  troupes  eftant 
lèrvcnu  fit  tourner  la  chance , car  il  donna  tant  à l’impourveu  fur  le  flanc  de 
nos  elquadrons,  que  le  tout  lè  mit  en  defordre  avec  notable  confufion , ceque 
tellement  anima  ceux  qui  défia  avoient  tourné  le  dos  ^ue  de  nouveau  ils  re- 
tournèrent à la  charge,  & le  lervants  de  l’opportunité  les  défirent  cnticte- 
ment.  Le  nombre  des  tués  fût  grand. & particulierementde  noftre  cofté,  entre 
lelquels  font  nommés  Gui  de  Luxembourg  Comte  deS.  Pol,  Henry  de  Cuyek 
Sire  de  Hoochftraten.GcrIac  de  Boulant  Sire  de  Rolley, Willaume  Sirede  Ha- 
mal.  George  de  Vifpach,  Henry  de  Waienberge,lean  dcLiereSiredcNorder- 
wijek,  Louis  de  Sampy  , Wouthicr  deludogne,  Ican  de  Calfteren  , Franco 
Swaef,  Wouthier  Pijpcnpoy , Willaume  de  Glimes,  Gérard  Rollebuc& Ican 
de  Rcdelgcm  toiits  Chevaliers,  avec  quantité  d’autres  dont  les  noms  ne  font 
venus  à ma  cognoiftânee  Le  Duc  Wencelin  demeura  prilbnnier  avec  Wal- 
leran  fils  au  Comte  de  S. Pol,  Robert  de  Namur  Sire  dcRenaix,LouisdeNamut 
Sire  de  Petegem,  Willaume  fils  au  Comte  de  Namur  leurnepveu, Ican  filsaifiic 
au  Sirede  Breda,  & autres  Chevaliers  & nobles  iufques  au  nombre  de  deux 
cents  & feptante.  Du  cofté  de  l’ennemi  y euft  femblabicmcnt  beaucoup  de 
morts  & entre  autres  Eduard  Duc  de  Gueldres,  qui  fur  la  fin  de  la  bataille 
ayant  levé  fbn  bacinetpour  fc  refraifehir  fut  frappé  d’une  ftefche  au  vifage 
par  certain  Herman  Bier  de  Heze  qui  eftoit  de  (à  fuité,  & dilcntaucuns  que 
ce  fut  pour  ialoufie  conceuc  à caufe  de  l’accointance  trop  familière  que  le 
Duc  avoit  avec  la  femme  dudiél  Herman  ; tant  y at  qu’Eduard  mourut  de  la 
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Jemme  blefTure  le  rroficfme  iour  apres;  il  y en  ac  qui  rapportent  ceft  accident  arrivé 
bucHaa-  au  Duc  Edoard  à la  divine  vengeance,  par  ce  que  contre  toute  railbnil  avoir 
détenu  en  priibn  Ton  trere  ailhe,  à qui  il  eiloit  obligé  par  hommage  & fide> 
lité,  l’elpacede  dix  ans;  ellant  choie  bien  certaine  que  celui  qui  entreprend 
iniudement  contre fon  ami,  ne  peut  bonnement  proipererlùr ion  ennemi,  & 
fans  faute  Dieu  cft  le  Ibuverain  iuge  des  Princes  & de  leur  conleils  violent. 
L’on  diét  auiTi  que  le  Comte  de  S.  Pol  eftant  trouvé  entre  les  mortsauroit  efté 
tué  par  certain  varlct  à iangtroid  apres  la  bataille,  dequoi  le  Duc  de  luliera 
fe  feroit  tellement  fafehée  qu’il  aurait  fai(â  pendre  & eftrangler  lediéi  varice 
pour  n’avoir  elpargné  le  làng  d’un  Prince  de  fi  grande  naÜTance.  Entre  tours 
ceux  qui  des  nollres  mcriceut  qu’on  en  lace  loilable  mention  eddes  premiers 
Henry  de  Cuyek  Sire  de  Hoochftraten , de  qui  Edmond  de  Oiutre  rapporte, 
qu’il  ietta  par  terre  l’Eftandart  du  Duc  de  Gueldres,  & avant  qu’il  perdit  la 
vie,  tua  de  fa  main  propre  bien  loixante  & fept  de  les  ennemis.  Les  PrincU 
Citfi  dt  paux  chefs  de  noftrc  armée  félon  un  ancien  cathalogue  furent  Simon  Comte  de 
’mJt!"'  Spaenhem &de Vianden SiredcGrimberge,  Henry SiredeDied.IcandeLoa 
Sire  rfAgimont  de  Wailhain  & de  lauche,  Willaume  d’Abcoude  Sire  de 
Gae.sbeck  & fes  fils,  Thicry  dcHornesSiredePerweys.lcan  Sirede  Polanen 
de  le  Lecke  & Brcda,  lean  Sire  de  Roilclaer,  Henry  de  Cuyek  Sire  de 
Hoochfiratcn  fuldiâ,  Ican  d’AaSire  deGrimberge&de  laGrucbulè,  Ofton 
Sire  de  T rafignics,  ILenaud  Sire  de  Schoonvorll  & de  Sichene,  Gérard  de  lauche 
Sire  de  Hierges,  lean  Sire  de  Sevenborn , de  Crancndonck  & d’Endhovei^ 
Ican  Sire  de  Witthem  , Coftin  Sire  de  Ranfi  & de  Berchem,  Gérard  Sire  de 
Vorlelaer  Chaftelain  de  ludogne,  Gérard  vander  Hcydcn  Sire  de  Bouterf- 
hcm&Railcde  le  Riviere  Sire  de  Gres&de  Lincre.  Ou  quartier  de  Lovaia 
cfioient  les  chefs  Ican  Challelain  de  Montcnac  & Godefroy  Sire  de  Crafes 
fbnfrerc,  Gilles  de  RijckeMaycur,  Willaumc  & Morel  de  Wilre,  leande 
Calflcren,  lean  s’Heren-Godevacrts,WauthicrdeQuadcbrugge,LouisVcer- 
limmingen,  Ican  de  Caiilercn  le  icune,  Willaume  de  VVinclele,Iean  de 
Swartere  & Ican  Platvoct  de  W aenrode.  De  ceux  de  Bruxelles  efioieut 
couduAeurs  principaux , lean  de  Bouchout  Challelain  de  ladi Ae  ville,  Henry 
de  Duffle,  Robert  d’Aflche  , Sigerd’Oftkerke,  Henry  de  Quaderebbe,  Ar» 
nou  de  Sclleke , Ican  de  Redelgcm  Amman,  lean  vander  Mceren  de  Savent-, 
hem,  Siger  vanden  Heetvelde,  Wauthier  & Gisbert  Pijpeupoy , Ican  & 
Willaumc  de  Meldert , lean  de  Hcllebekc,  leande  Beer,  Nicolas  & Franca 
de  S waef , Willaume  d'Aa , Gérard  vander  Elft , Edmond  de  Roovere , Gérard 
& Florent  Rollebuc,  lean  d’Ophem,  Ican  van  Hammc , Wauthier  de Bert- 
hem,  Daniel  vander  Tommen , Henry  de  Bouchout,  Robert  de  Rerlaer  , 
Wauthier deLathem,  GillesdeLeeuw,  Henryde  IcMoere&PierrePalcks- 
ris.  Les  Capitaines  de  ceux  du  Marqui&t  d’Anvers  furent  Willaume,  Wau- 
thicr&  Adam  de  Berchem  fferes,  lean& Henryde  Ran(l,GodefroydeLie- 
re  Sire  d’Immerfelc  ?c  de  Wommdgem  , & Charles  fbn  frere,  Arnou  de 
Crainhem  Sire  de  Grobbendonk,  lean  de  Lierc  Sire  de  Norderwijek,  WoU', 
thierde  Sompocken,  lean  de  Polanen,  Ican  de  RenefTe,  Henry  de  Berges,  Ni- 
colas van  Kets , Ican  de  Nieuftrate , Ican  de  Scadebroeck , lean  vanden  Houte, 
lean  de  Nieubourg  & autres.  Ceux  de  Boilleduc  furent  menés  par  Willauniiï 
de  Bocllcl,  Arnou  de  Goore,  lean  deGddorp,  ArnouDickbier,  BJcholdde 
Cock,  dtc.CeuKdc  Thilleraont  par  IcaoSire  de  Kersbeke  dcdeGodfenhovie, 
Henry  de  Melderr,  lean  & Willaumc  de  Duras,  Iwain  de  Wiugene,  Gé- 
rard de  Bock  van  Hcleshcm,  Ican  de  W inthem,  & autres.  Du  quartier  du 
Widloo-Brabaot  furent  les  principaux  OBon  fils  de  Trafigoies , Boudeww 
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dcFoBtaines,  Leonde  Marbais  SircdeGofclios,leaQ  Sirede  Glimes &d’0-  Uhke 
perbais.  Wiüaumediâl’ArdenoisSiredcSpontin, Louis,  Robert& leande 
Dongclbcrgc  frères,  Morel  Sire  de  Rixeulàrt,  leau  S(  Rolaad  de  Boignevali 
Ladillau  Sire  d’Arqueane,  Henry  Martel,  Aubert  de Corbais , Renaud  do  ' 
Honcourt,  Arnou  de  Marie-fart,  Willaume  de  Glimes  de  ludognci  Gode- 
froy Sire  de  Bordeaux,  Bord  de  lupplu,  Daniel  de  Celles,  Wauthier  de 
ludogne,  Wernjer  de  Longehamp,  Godefroy  de  Hannut,  Amou  de  Molen-’ 
hais  Sire  de  Linchemeau,  Simon  Sire  de  Harbais,  Arnou  vanden  Boffehe, 

Ican  de  Boller,  ArnoudeMelin,  &c.  Les  principaux  des  tronpesauxiliaires 
furent  Gui  de  Luxembourg  Comte  de  S.  Pol  & Ibn  fils  Walleran,  Robert 
dcNamurSirede  Renaix,  Louisde  NamurSire  dePetcgemfonfrere,  Willau- 
me fils  aifnc  au  Comte  de  Namur  leur  nepveu , lacques  de  Bourbon  Sire  de 
Préaux,  leanComtedeSpaenhem,  lean  Comte  de  Salqje  en  Ardenne,  Pierre 
deBar  filsau  Sire  de  Pierrçfort,  Lambert  Sire  d'Oupey  & deChamont,  Wil- 
laumcde  Brederode  Sire  de  Waclwijck , Vlric  Sire  de  Feueftranges,  Baude- 
Windc  Monderdorf  Sire  de  Monjardin,  Pierre  Sire  de  Cronenborg,  lean 
de  Gronfvelt  Sire  de  Malburg,  Thiery  deWelkenhufe,  Gerlac  de  Boulant 
Sire  de  Rolley , Willaume  Sire  de  Hamal,  Frarabach  vanden Broccke,  lean 
d’Oye,  Philippe  Sire  de  Florenges,  Beyer  de  Bopaerden:  Robert  Sire  de 
Montigny  enOftrevant,  Ery  de  Conflaus,  Otton  Sire  de  Contrecœur  & de 
Wedergrats,  Allemand  Baftard  de  Haynaut , Gui  de  Honcourt  Sire  de 
Lefdaing,  lean  d’Arckel  did  Oem,  George  de  Vilpach,  Wcnry  de  Waien- 
berge,  Louis  de  Saimpy,  Thomas d’Holfacc,  lean  d’Arcntiercs  & plufieurs 
autres.  Le  Duc  de  luiiers  ayant  obtenu  une  vidioire  fi  fignalce  fit  difiribucr 
entre  les  Princes  & Seigneurs  qu’elloicnt  venus  à fon  fccours  les  ptilonniers 
aufquelsil  fit  afles  courtois  traidement,  & particulièrement  au  Duc  Wen- 
celinfoncoufin  IlTu  germain,  lequel  il  mena  lui  melme  à luliers  5c  de  la  le  fit 
conduire  au  Chaficau  de  Nideckeu  ou  il  fut  detenu  afics  long-temps,  car  il 
demandoit  de  fi  grandes  Ibmmes  & conditions  fi  hors  de  raifon,  qu’il  n’y 
avoir  moyen  de  s’accommoder  avec  lui , ce  qu’efroeut  à la  DuchefTc  de  le 
tran^rter  à Confluence  pourimplorer  le  fccours  de  f Empereur  Charles  fon 
firere,  qui  la  confola  le  mieux  qu’il  feeut,  & lui  aficura  que  pour  lafaifon  pro- 
chaine elle  fentiroit  des  vifs  cllcâs  de  fa  promeflè. 

Par  la  mort  d’Eduard  de  Gueldres  fiit  le  Duc  Raynaud  fon  fiere  derechef 
reliabli  au  gouvernement  de  fes  Ellats , mais  il  efioit  devenu  fi  gros  & chargé  Pmiâui. 
d’humeurs  que  fa  vie  fut  de  peu  de  duree,  & trcfpafla  le  IV.  de  Décembre 
90  cefte  melme  année  MCCC.  LXXL  eftant  le  dernier  hoir  malle  de  la 
inailôo  deGueldres  deficenduë  de  Gérard  Sire  de  Wafiemberge  comme  nous 
avoosdiâ  ailleurs;  par  ouïes  ancienes  partialités  & divifionsfiirent derechef 
reeufeitées,  d’autant  que  ceux  de  Brouchorll  cmbralîerent  le  parti  de  Ma- 
rie de  Gueldres  DuchefTc  de  luliers,  contre  Mathilde  de  Gueldres  Com- 
teflè  deCleycs  fà  focur  aifiice  fàvorifée  par  ceux  du  parti  de  Heckeren , d’ou 
yindrent  à naifire  des  grandes  confufions  par  tout  ce  pays. 

Cependant  l'Empereur  Charles  délirant  voir  fon  frere  le  Duc  Wencclin  Dlmn. 
eu  liberté,  cmploiadefoubsmain  lean  Cardinal  an  .titre  des  quatre  couronnes 
pour  traiâer  avec  le  Duc  de  luliers , & lui  offrircomme  de  fon  propre  moU- 
veaaeat  que  s’il  donnoit  liberté  audiâ  Duc  Wcncelin,  qu’il  feroit  en  forte  que 
l’Empereur  donneroit  à fon  fils  l’invcftiturc  de  la  Duché  de  Gueldres  & 

Comté  de  Sutphen,  k avec  ce  lui  fêroit  efooufer  Catharine  fille  d’Albert  de 
Bavière  regent  d'Haynaut  & d’HoUande,  laquelle  efioit  veufre  d’Eduard  de 
Gueldrcsfuldiâ,  & «n  outre  promit  de  trouver  moyen  pour  faire confentiri 
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Iemke  tout  ce  leComte&laComtcflc.deClcvcs à certaines  condiiions;  maisleDuc 
DucKts-  de  lulicrs  trainoit  tout  a longcur,  & pcnloit  bien  tirer  des  grands  avantages 
“■  parla dclivrancedcnoftrc  Duc:  tellement  que  ledidb  Cardinal  manda  à l’Em- 
pereur le  peu  de  relolution  qu'il  trouvoit,  & le  peu  d’apparence  qu’il  y avoir 
de  mener  ceft  affaire  à bonne  fin. 

L'EiHftm  L’Empereur  voiant  doneques  l’opiniallrctc  du  Duc  de  luliers,  fit  alTem-  n’iater: 
srmt$  fOM  ■ blcr  tout  ce  qu’il  pouvoir  de  forces,  & au  mois  de  luingdel'an  MCCC. 

'ZÏ  LXXll.  vintà  AixentrelgrandEquipagc,  menant  en  là  compagnie  l’imperatri- 
**  ’ ce  la  femme,  doul'c  Archevelques  & Evelques,  neuf  Ducs  & Marquis,  dix 
Comtes,  quatre-vingts  Barons  ou  Frij-Hcrreu,  & onfe  cents  Chevaliers  avec 
grand  appareil  de  guerre,  de  mcime  le  failoicnt  grandes  préventions  en  no- 
urc  Dueh  ■ , & dévoie  noftre  armée  palïcr  la  Meule  pour  le  ioindre  a celle 
de  l’Empereur;  mais  Albert  Regcnt  d’Haynaut  en  Otton  Marquis  de  Bran- 
denbourglon  frere  conlcillcrent  fi  bien  au  Duc  de  lulicrs  leur  confin  ger- 
main, qu’en  compagnie  de  noftre  Duc  Weucelin  il  le  vint  prclcnter  parde- 
vant  l'Empereur,  & ayant  le  genoUil  à terre  il  recognut  ouvertement  avoir 
Dtlivran-  mcsfait  Contre  lui,  s’eftant  mis  en  armes  contre  Ion  frere  le  Duc  Wence- 
Dmc  ijn  Vicaire  oulôuverain  gardien  de  la  paix  commune  ou  Lant-vrede , 3c  que 
'*■  par  ainfi  pour  avoir  là  grâce  il  remettoit  leditft  Duc  en  les  mains,  comme 
aufti  tours  les  débats  qu’entre  eux  y avoir,  pour  en  ordonner  comme  il  trou- 
veroit  en  équité  convenir,  priant  tant  à rEinpcrcur  qu’au  Duc  Wencelin  de 
ne  lui  monftrcr  ou  porter  à caulc  de  ce  fucccs  aucune  baincoumal  talent;  fur 
quoi  l’Empereur  l’ayant  embraffe  lui  print  en  grâce  moiennant  le  délivrance 
de  Ibnditft  frere  & des  autres  prifonniers  que  le  Duc  de  lulicrs  tenoit  en  les 
mains.  Et  traiéfa  fi  bien  le  Duc  de  lulicrs  avec  l’Empereur,  qu’au  mcime 
temps  il  odroia  à Willaume  Ion  fils  ailné  l’inveftiturc  de  la  Duché  de  Guel- 
dres  3c  Comté  de  Sutphcnc  ; lui  laiftant  le  gouvernement  & adminiftra- 
tiondurantlà  minorité,  ôc  illec  fut  encor  arrefte  le  mariage  duditft  ieune  Duc 
dcGueldresavec  Catharincfiilcdu  Regcnt  d’Haynaut. 

Il  faut  croire  que  la  perte  de  la  bataille  de  Bal'vvilrc , la  détention  du  Duc  D!*ur. 
& la  mort  & prifon  de  tant  de  braves  gens . Barons,  Chcvalicrs&  Nobles  de 
noftre  Duché  caulà  bien  d’alteration  par  tout  le  pays,  & parainfi  les  villes  de 
leur  propre  mouvement  firent  uncafrcmbléc  generale  à Bruxelles  le  XIII.  du 
ri’'-  mois  de  Février  de  l’an  MCCC.  LXXl.  ou  ils  s’allirent  parenlcmble 
cftroiiftcmcnt.  & y furent  arreftés  divers  points  pour  le  maintien  & confer- 
AfftmilJe  vation  des  affaires  publics,  & particulièrement  dctermincrcut  que  rien  ne 
feroit  innové  ou  change  au  gouvernement,  ains  que  tout  demeureroit  en 
mcfme  cftat  comme  iniques  lors  il  avoit  efte,  & que  les  ftatuts  8c  edi<âs  or- 
donnes aux  convocations  generales  de  Cortemberge  feroient  predl'ement 
entretenus  & oblèrvés  fans  aucune  relaxation.  • Dimitr. 

Eftant  le  Duc  depuis  retourné  en  fes  pays  l’on  fit  derechef  convocation 
generale  des  Eftats.àCortembcrge  en  l’an  melme  MCCC.  LXXll.  iourde”'^ 
i3»a.  S.  Lambert  ou  flircnt  propofés  divers  moiens  pour  fubvenir  aux  charges  & 

Orj,m-  dcbtés  contraéfées  par  lés  guerres  pallecs,  & notamment  par  la  dernierc 

“Zia/ri  pette,  3c  fut  accordé  une  ayde  de  neuf  cents  mille  moutons  monnoic  de 
toitftil  Vilvorde,  lelquelson  fourniroit  par  payements  félon  l’ordonnance  des  dçpu- 
A C'^em-  (^5  pjf  |ç5  Eftats.  Auffî  ordonna  le  Dpe  en  la  mefine  affcmblée.  Que  de  la 
en  avant  Iclon  les  anciens  ufages  les  Icpt  Efehevins  de  la  ville  de  Lovain  fe- 
roient effeus  hors  des  fept  lignages  privil'zés  , comme  auffî  dix  &'  neuf 
Conleilliers  iurés  dcfqucls  deux  feroient  maiftres  de  la  commune  ou  Bourge- 
maiftres&  fix  feroient  cenfeursdes  manifaéhires  des  laines,  8c  de  lacom- 
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munauté  fcfoicnt  choifis  deux  Confeilliers  iurés  & deux  Ccufeurstabs  plus.  Jekj^ 
Que  par  toutes  les  villes  Icroient  defignés  peribnues  capables  pour  s’infor-  Duciias^ 
mer  & fcirc  deuës  enqueftes  lür  le  couiportement  de  ceux  qu’avoienc  eu  *'■ 
quelque  adminiflration  ou  Office  depuis  l'an  MCCC.  LI.  & que  lelHiétes 
perlonnes  dévoient  corriger  & taxer  à amende  ceux  qui  feroient  trouvés 
coupables  i'cloii  la  qualité  du  delift  & excès  commis.  Que  la  Charte  & 
ordonnance  taiéic  par  le  Duc  lean  11.  en  l’an  MCCC.  XII.  feroit  mainte- 
nue precilcment  eu  touts  l'es  articles.  Qu’aux  alTemblécs  des  Eftats  à Cor- 
lemberge  de  la  en  avant  ceux  de  la  ville  de  Liere  envoyeroient  un  de  leurs  ' 
EIchevins  député»  pour  affilier  illec  en  la  place  de  la  ville  d’Anvers  lors 
JVoi/w  polTcdéc  par  le  Comte  de  Flandre;  & les  lettres  fur  ce  données  forent  lïel- 
yuffdh  it  iées  par  Robert  de  Namur  Sire  de  Beaufort  & de  Renaix,  Louis  de  Namur 
Bratttt.  jç  petegem  fon  frere,  Walleran  de  FauquemontSirc  dcBorne,  Sittert, 

Herpen,  & Ravelleyu,  Thiery  de  Homes  Sire  de  Perweys  8î  de  Dullël, 

Swer  d'Abcoude  SiredePutte  ïc.  Gaesbeck,  lean  de  PolanenSiredeleLecke 
&dcBreda,  Renaud  Sire  de  Scoonvorft,  lean  d’Aa  Sire  de  Grimbeige  & 
Gruthufe,  leandeBouchout  Chaftelain  de  Bruxelles,  Gérard  Sire  de  Vorfe- 
laer  Chaftelain  de  ludogne,  lean  Sire  de  Witthem,  Gérard  vander  Heyden 
SiredeBautershera,  Bernard  Sirede  Borgncval,  leanGodevaertsChevalicrs, 

8c  Godefroy  de  la  Tour  Efeuier  Receveur  de  Brabant;  & forent  par  le  Duc 
& les  Eftats  defignés  pour  foire  la  taxation  de  l’ayde  confentic  lean  de  LoS 
Sire  d’Agimont,  Walhain  & lauche,  lean  Sirede  Rotièlaer,  leandeHaes- 
baynen&  Arno'u  de  Crainhem  Sire  de  Grobbeudonck , qui  féellerent  auffi 
leldiéles  lettres  avec  Louis  de  Harcourt  Sire  de  Chàftelleraut  & d’Aer* 
l'chot,  Robert  de  Bethune  Sire  de  Rumpft,  Hoboken , &c.  Henry  Sire  de 
Dieft,  Willaume  Sire  de  Welèmale  Marefchal  de  Brabant, lean  Sirede  Pe- 
tershem , Godefroy  Sire  de  Harduemont,  Hologne  & Op-velpe , Henry  Sire 
^ de  Berges  fur  Zoom , lean  Sire  de  Marbais,  lean  Sire  de  SombrelTe , Alard 

Sire  de  Reves,  Ofton  Sire  de  Trafignies,  Henry  Sire  de  Diepenbeke  & de 
. Lens,  lean  de  Grimberges  Sire  d’AlTche,  Franc  de  Hajcn  Sirede  Lillo  &de 
Mont  S.  Wibert,  Rafle  de  le  Rivière  Sire  de  Ncerlintre,  Florent  de  Stalle 
Sire  de  le  Riviere,  Daniel  de  BouchoutSiredeHoenbeke&Loenhout,  Hen- 
ry de  Quaderebbe  Site  de  Bierges , Ofton  de  Wedergrate  Sircd’Eygene , lean 
Sire  dcGIimes,  LouisSire  de  Dongelberge,  Gilbert  deGraven  Sirede  Maleve, 

Arnou  de  Molenbais  Sire  de  Linchemeau , Aruou  d’Opperbais , Godefroy  de 
Liere  Sire d’immerlèlo  8c  de  Wommelgcm,  lean  d’Immerfele  Sire  deMcys& 

Charles  d’imracrfele  frétés,  lean  de  Deere,  Wauthier  de  Duffle,  Florent  de 
Duftie  & fon  frère  lacqucs  de  Duffle,  Coftin  de  Berchem,  lean  de  Ranft, 
lean  deScoonhoveSire  de  Sundert,  lean  de  Mcidert,  GoliasvanderTom- 
men, lean  Pijlyfêr,Ieand’Ophem, lean vanHamme,  lean  deWavre,  Morel 
de  Rixenfart  & lean  vanden  Bifdomme  Chevaliers,  Wauthier  Sired’Engienf 
lean  Sire  de  Cranendonck&  de  Sevenborne,  lean  Sire  de  Cuyck,,IeanSirC 
deMegcnc,  lean  de  Berlaer  Sire  de  Helmont,  lean  Sirede  Heverle  Cham- 
brierde  Brabant  & WillaümeSire  deBocftel  &deWavreEfcuiers. 

En  la  mefme  année  MCCC.  LXXII.  dimanche  apres  la  feftede  noftre  ChintiU 
Dame  noftre  Duc  & lean  d’Arckel  Evefque  de  Li^e  à la  requifîtion  des 
y ^ communauté  de  la  ville  de  Maeftrichc  ordonnèrent  par  forme 

«râL»»»-  loi&edid perpétuel  les  articles  fuivants,  que  tout  ce  que  ci-dbvanC  avoit 
triptitr  cfté  ordonné  par  ceux  du  Confeil  de  ladiâc  ville  fans  l’adveu  & féel  du  Duc 
& de  l’Evefquc  ferat  nul  & lins  valeur.  Que  les  Efehevins,  Conlcillicrs& 

/iriitt.  Officiers  de  la  ville  à l’entrée  de  leurs  offices  iurerontd’oblèrver&feireoblèr.i 
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Jesme  yç,  l’ancienne  charte  féellée  par  le  Duc  & par  l‘Evefque,  & qu’ils  iugeront 
^^t'CHES  pcinn  le  contenu  d’icelle.  LeOuc&i’Evelquc  condicueront  chafam  fixCou- 
fcilliers.  Touts  les  ans  tant  les  communautcs  de  l’un  que  de  l’autre  Seigneur 
dénommeront  chafcune  vingt  & quatre  peribnnes,  delquels  les  officiers  ou  , 
Elcoutcttes  del'diéls  Seigneurs  reljjcdiveracnt  efliront  chalcun  fix,  ayant 
iceux  officiers  preallabicmcnt  faibl  ferment  qu’ils  ne  feront  ledidf  choix 
pour  argent,  don,  parentage  on  amitié,  ains  félon  leur  preud’hommie  & 
bon  Icmimcnt:  Iciquelles  peribnnes  ainfi  cflcucs  iront  au  confeil  avec  les 
autres  doule  defignes  par  le  Duc  3c  par  l’Evcfque,  8c  fcrviroot  leldiâes  per- 
fbnnes  clleuSs  un  an  entier,  fans  que  l’année  apres fuivante  ils  puiflênt  edre 
dénommés  ou  edeus  à mcfme  edat.  Pcrlbnnc  n’entrerat  an  Confeil  que  les 
Efeontettes,  les  Efehevins,  les  Bouig;cmaidres  & Conicilliers  fufdiâs.  Les 
Elcoutettes  choifiront  touts  les  ans  hors  du  nombre  defdids  XXIV.  Confèil- 
licrs  chafeun  un  Bourgemaidre  de  fon  codé , lefquels  Bourgemaidres  & 
Confeilliers  feront  le  ferment  enmaiusde  l’Efcoutette  iqui  ilsappartiennent, 

& iureront  qu’ils  ne  feront  aucun  grief  ou  intered  à la  iurifdiblion  & Seig- 
neurie tant  de  l’un  que  de  l’autre  Seigneur,  ains  qu’autant  qu’en  eux  ed  ils 
procureront  l’advancemcnt  & confèrvation  du  droiâ  d’un  chafeun  d’eux; 
auffi  iureront  ils  de  maintenir  & fiiirc  obiérver  l’ancienne  charte  fàiâc  fur  le 
reglement  de  ladiéfe  ville  Que  les  Seaux  de  chafque  codé  réciproquement 
feront  gardes  fbubs  trois  clefs  dont  la  première  aurat  l’Officier , la  féconde 
les  Efehevins,  & latroifiefme  le  Bourgemaidre; &aveclefdi<ds  Seaux  feront 
enfermés  les  anciennes  & nouvellcsChartes.  Si  le  Duc  ou  l’Evelque  eurent 
guerre  avec  qui  ce  fut,  ils  fc  pouront  fervir  de  ladiéfe  ville  félon  les  ordon- 
nances & reglements  fur  ce  dredes  par  lefdiéls  Seigneurs,  & avec  ce  furent 
ordonnés  divers  autres  points  fur  le  gouvernement  politicq  ÔC  civil  de  ladiéfe 
ville,  que  i’obmetspourevitertropgrandeprolixitc. 

Les  Edats  de  iiodre  Duché  avoient  accordé  comme  diô  ed  une  fubfide  de  Dimtir. 
tmrt  uo-  neuf  cents  mille  mourons  monnoic  de  Vilvorde,  pour  furvenir  aux  charges  Divemu 
I trouvoient,  mais  avant  que  le  paiement  le  fit  s’cfmeot  débat  entre  le 

bonnes  villes;  le  Duc  vouloit  que  lefdiâs  deniers  feroient  levés 
i4Mi.  par  lès  receveurs , qui  auffi  en  auroient  la  didribntion  particulière , & au  con- 

traire les  villes  (à  fin  que  l’argent  ne  ferait  diverti)  pretendoient  que  l’admi- 
nidrationdemeureroit  aux  receveurs  qu’ils  avoient  à ce  conditués,  de  quoi  le 
Duc  fccontenroit  allés  mal,  comme  auffi  de  radèmbléc  des  villes  ci-devant 
tenue  à Bruxelles  durant  fa  détention , & parainfi  il  partit  de  Bruxelles  ades 
indigné  avec  la  Duchede  fa  femme  fur  la  fin  de  l’an  MCCC.  LXXXIII.  & 
alla  à Geneppe  ou  il  fit  adembler  quelques  gens  d’armes  qui  couroient  font 
les  pays  d’alentour,  de  forte  que  l’affaire  fè  difpofoit  à une  commotion  inte- 
dinedemauvaifcconfèquence;  maisIeand’Arckel  Evefquede  Liège  confide- 
rant  que  la  tigenr  edoit  raedecine  mal  propre  à c’ed  accident,  par  fa  praden- 
trtùa/  te  conduiffe  modéra  tellement  la  cholcre  du  Duc,  que  toutes  les  difficultés 
tactorU.  Sc  débats  furent  remis  à une  adèmblée  que  fe  fit  à Braine-alleu  le  dernier 

d’ Avril  veille  de  Pafques  de  l’an  MCCC.  LXXIV.  ou  auffi  fe  trouvèrent  ^^2. 
les  députés  dudiéf  Evefquc  & de  fon  Chapitre,  de  la  Comté  de  Los  & des  ' 
villes  de  Liege,  Huy  8c  autres,  & furent  illec  arredés  & conclus  les  points 
& articles  drivants.  Qiic  ceux  des  villes  de  Lovain , BruxellesSc  autresde  la 
Duché  de  Brabant  à l’entrée  du  Duc  & de  la  Ducheffe  efdiâcs  villes  leur 
viendront  au  devant  avec  le  Clergé,  8c  demanderont  qu’on  leur  pardonne  fi 
en  quelque  chofe  ils  les  pouvoient  avoir  ofîèncé.  Que  les  lettresdonnéesfut 
les  alliances  traides  cotre  les  villes  pendant  la  prifon  du  Duc  feroieot  mis 
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en  mains  de fon  Coofeil  & du  Confcil  deCortcnbcrgc,  pour  y eftrc  exami-  Jenne 
nées,  & s’il  fut  trouve  qu'elles  concicnent  aucune  choie  contre  la  Seignen-  Duches- 
fic  du  Duc  ou  Duchefle  le  tout  ferat  callé  & annullé.  Que  des  neuf  cents 
mille  moutons  d’or  les  villes  ÔC  tout  le  pays  payeraient  les  huift  cents  mille, 

& les  licclchadiqucs  les  cent  mille  reliants.  Et  pour  augmenter  la  bienveUil- 
lance  Sc  amour  entre  lediâ  Duc  & DuchelTe  X leurs  lubiefts  fut  ordonné 
que  de  plus  les  V'illes  6c  le  plat  pays  donneroient  vingt  & cinc  mille  mou- 
tons , les  Ecclelialliqucs  vingt  mille,  & les  Nobles  quinlc  mille  ; lefquclles 
ibmmes  le  dévoient  pnycr  dans  la  fainél  lean  lors  prochaine  en  trois  ans,  fé- 
lon les  reglements  liir  ce  à faire.  Que  lefdiâs  deniers  feront  recens  & di- 
(Iribucs  par  ceux  qui  lcrant  à ce  commis  par  le  Confeil  de  Cortenberge  & 
par  les  députés  des  villes,  avec  lefquels  le  Duc  ordonnerat  deux  perlonnes 
de  fa  part.  Et  fi  celle  fomme  ne  fut  trouvée  fulHrante  pour  fournir  aUx  char- 
ges & debres  contraâccs  en  la  derniere  guerre  , le  reliant  ferat  trouvé  lui 
les  domaines  du  Duc,  qui  s’obligea  particulièrement  de  fatisfaire  aufdiâcs 
charges  au  piulloU  , & d’indemner  les  lubieéls  des  dommages  ÔC  interells 
qu’à  celte  caulc  leur  pouroient  arriver.  Et  combien  qu’à  ces  convenancesnc 
le  trouvcrcoc  prefents  que  les  députés  des  villes  de  Lovain,  Bruxelles  éc 
Thillcmont  toutesfois  l’on  ordonna  qu’ils  ne  feraient  tenues  qu’au  payement 
de  leur  quote,  & fl  aucune  des  autres  villes  firent  refus  de  payer  ce  que  par 
taxation  équitable  leur  feroir  impofe , lefdiéles  villes  de  Lovain , Bruxelles& 
Thillcmont  promirent  d’alfillcr  au  Duc  pour  à ce  les  contraindre  par  toute 
Voyc  polTiblc.  Et  parmi  ce  fcroient  allopis  & mis  en  oubli  tours  malentendus 
& dilfentions  palTccs;  rciervé  en  tout  la  iurifdiâion  & authoritc  au  Dnc,& 
les  privilèges,  loix  & Franchilcs  des  villiÿ.  Que  le  Duc  & la  DuchelTe  don-  . 
ncroient  leurs  lettres,  par  lefquelles  ils  recognoillroient  que  celle  ayde  de 
neuf  cents  mille  moutons  oétroice  par  les  villes,  plat  pays  & Ecclefialliqaes, 
oc  feroit  à l’advenir  tirée  à confcqucncc.  ains  que  le  pays  de  Brabant  de- 
meureroit  en  ces  anciennes  libertés,  coultumes,  tauxes  & fer  vices  fans  plus. 

Que  de  tout  ce  traiâé  3c  convenances  feroient  drelTécs  lettres  en  forme  daos 
le  dimanche  apres  l’Afcenfion  lors  prochaine  : & s’il  y eull  quelque  doute 
ou  obfcurité  en  icelles , deux  perlonnes  de  chafcunedcidiélcs  villes  iroient  à 
Geneppc&  y demeuroient  iufqucs  à ce  que  l’explication  &efclaircillêmenc 
en  feroit  faicl.  Et  à tout  ce  furent  prefents  de  par  l’Evelque  de  Liège  Lam- 
bert Sire  d’Ojiacy,  Baudewin  de  Santhon  Chevaliers,  ScCorbculde  Hoben- 
geon  ; de  par  la  Chapitre  de  Liege  Anthoine  l’01Hcial&  Sigerde  Nuwcnllee- 
neChanoine  lllec  & Doyen  à MaeBricht,  de  parla  ville  de  Liege  Bertrand 
de  Liers  Chevalier  maillrede  la  commune,  Willaumcde  Gras  ,GobertFroyn-  ‘ 
tel , Gérard  de  Puthey  & Lambert  Cortiveal  : de  la  ville  de  Huy  Willaume 
de  le  Wael  maillre  de  la  commune , Henry  Pollaerde,  Aruou  8c  Herman 
vande  Stacke  Efehevins  : de  par  le  Duc  & de  la  Duchefle  Robert  de  Na- 
murSirede  Beaufort  & de  Renaix,  Louis  de  Namur  SiredePctcgemfon  fre- 
re,  lean  dcRodemachSircdeMilcnberg,  lean  d’AaSire  de  la  Gruthufe&de 
Grimberge  Drollârd  de  Brabant , lean  de  Bouchout  Challelain  de  Bruxelles  , 
lean  Sire  de  Witthem , Bernard  Sire  de  Borgneval , Huwaert  Sire  d’Eltcren  & 

Erard  de  Fontois  ; de  par  le  Confeil  de  Cortenberge,  lean  Sired’Agimont& 
lean  Sire  de  Rotfelaer  Scnclchal  de  Brabant  : de  par  la  ville  de  Lovain  lean 
Cnipelant,  Henry  Pijiyfer,  Gofuin  de  Quadebrugge  > Simon  Minemoen  8c 
lean  de  Witte:  de  par  le  ville  de  Bruxelles,  Everard  s’Hcrclaes,  leandeLeeu- 
we,  Nicolas Swaef  Chevaliers , Henry  de  Hertewijek,  Sigerde  Woluwe, 
lacques  Timmerman , Gillesde  Loolc,  Engclbcrt  vandet  Noot  & Nicolas 
, lii  iii  a de 
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JiKKi!  de  S.  Gueriex:  & de  par  la  ville  de  ThillemonrArnou  de  IcWijere,  ArnoaK 
Dt'cHEi-  Jean  de  Kersbeke  Chevaliers, Iwain  de  Mcldcrt , Ican  van  Halle, Henry OÜ- 
viers  & Reynier  Eicoutette  de  Houthera. 

Brtdt.  Le  Duc  & la  Duchellê  par  leurs  lettres  données  à tet  Vueren  le  IX.  de  Pmirn 
Novembre  de  l’an  MCCC.LXXIV.  rccogneurent  que  ralTiftcnce&con-?*""'’ 
tribution  que  ceux  de  la  ville  & terre  de  Brcda  avoient  fâiâ  avec  les  autres 
' villes  de  Brabant , n’avoit  elle  de  droict  ou  obligation , ains  de  bonne  volon- 

tés grâce,  S particulièrement  d'autant  que  le  Duc  en  perfonneavoit  cRé 
prins  eu  la  bataille  de  BaRwilre  , & pour  fccourir  lean  de  le  Lecke  Ris 
aifné  du  Sire  de  le  Lecke  & de  Breda,  qui  demeura  auRi  prilonnieren  ladiéle 
bataille.  Etpromirent  Icdidl  Duc  ôc  DuchcfTc  de  conicrver  ladiâe  ville  & 
terre  de  Breda  en  leurs  anciennes  libertés  & franchil'es  ; lelon  le  contenu  des 
lettres  que  l'ur  ce  ils  leur  avoient  oâroiés;  mais  celle  Franchilè  fut  depuis 
retranchée  & limitée  par  Anthoioe  de  Bourgogne  Duc  de  Brabant  comme 
en  fou  lieu  ferat  rapporté. 

Difftn-  Enranmcfme  MCCC.  LX'XIV.  ceux  de  Thuin bannirent  de  leur  ville 
LIchevins  Ibubs  quelque  pretext  frivole  , ce  que  l’EvcIque  de  Licge 
printde  fi  mauvailé  part  qu’il  envoia  quatre  perlbnnes  de  fon  Confeil  pour  GtmiUmri 
Tiam.  rcllablir  leldiéls  EIchevins,  à quoi  toureslbis  ceux  de  Thuin  s'twpolcrent , 

& pafia  l’atfairc  fi  avant  que  fur  quelques  propos  iniurieux  un  dcltliéls  Con- 
fèilleurs  rua  lean  Hart  Bonrgemaillre  de  ladicie  ville , ce  que  caulà  un  tu- 
multe fi  loudaiu  que  les  Confcilliers  furent  contraint  de  le  làuver  en  di- 
ligence, & comme  défia  il  y avoit  quelque  mcicontentement  entre  les  ville* 
du  pays  de  Liege  & leur  Evelque , ce  petit  liibieét  fervit  d’amorce  pouf 
embralfer  de  troubles  & lèditions  tout  lediél  pays.  Ilsconllituerentdoncques 
pour  leur  mamboir  Wauthier  de  Rochefort  Sire  de  Hanneffc  Je  commen- 
cèrent à faire  des  aficmblées  & le  mettre  en  armes  de  touts  collés.  Nollre 
Duc  ayant  entendu  cela  vint  à Licge  avec  lean  Sire  d’Agimont  & autres  • 

de  fon  Confeil , & fi  bien  traiéla  avec  les  députés  des  villes  que  l’on  ârrella 
certaines  convenances , par  lelquelles  fut  diél.  Qiie  l’Evelque  de  la  en  avant 
ferat  tenu  de  pourvoir  les  gouvernements  de  Stochem  & d’autres  ftrtrelTcs 
du  pays  à des  perlbnnes  qualifiées,  ayants  terres  6c  biens  dans  lediét  pays. 

Que  l’Evelque  confirmerat  l’eleâion  des  vingt  & deux  perlbnnes  defignees 
pour  s’informer  & redrclTer  les  abus  & exces  commis  8c  à commettre  par 
les  officiers  & minillres  tant  en  matière  de  iullice  que  de  finances:  mais  ce 
traiâé  d’accord  ne  fut  bien  entretenu  ; car  comme  les  gourmans  quand  on 
leur  donné  le  doit  prennent  le  poing  entier , tout  ainfi  les  vingt  & deux  ellancs 
confirmés  s’advancerent  à faire  des  enquelles  mefme  fur  les  aélions  de  leur 
Evelque,  lequel  voyant  que  l’audace  du  peuple  croillbic  de  iour  à autre, 
trouva  bon  de  le  retirer  à Maellrichc,ou  ayant  lèiourné  peu  de  temps  il  palTa 
en  Avignon  devers  le  Pape  Grégoire  XL  à qui  il  forma  de  fi  grandes  plain- 
âes , que  tout  le  pays  de  Liege  fut  mis  en  Interdiâ , mais  nollre  Duc  pour  la 
féconde  fois  mena  fi  bien  toutes  deux  les  parties , que  finalement  en  l'an 
MCCC.  LXXVL  ils  les  mit  d’accord  au  grand  contentement  tant  de  l’E- 
vefque  que  du  peuple. 

Entretant  ceux  de  villes  de  Boille-duc  & deHeulclcn  entrèrent  en  grands 
débats  fur  les  limités  de  leurs  iuriicliâions  aux  villages  de  Vlicmen  8c  Enge- 
®'*^^^len,  nonobllant  que  quelques  années  auparavant  elles  avoient  ellé  precilc- 
Btiflfdac  ment  defignées  par  Bernard  Sire  de  Borgneval  lors  à ce  commis  par  le  Duc  Prrmvn 
Ican  III.  mais  comme  la  terre  de  Heufden  elloit  du  Domaine  du  Comte ts*- 
^ d’Haynaut  & Hollande,  les  Officiers  qu’il  y avoir  conllinié  ne  le  contente- 

fcnt 


L 

< 


Digitized  b'/  Clooglc 


C0WVt~ 

têamctt 

tfmUits- 


NMtfft 
Jts  Strts 
d*  BrtJf 
r0éU. 


L I V R E IV.  49f 

Knt  dece  qu’allors avoir  cftë ordonné,  d’ou  vindrent  à s'cfmoiiToir  des  con-  Jikhe 
Tentions  allés  dangereures  entre  les  habitans  de  l’un  & l’antre  quartier  : Ducaes- 
teilement  qu’en  l’an  MCCC.  LXXII.  Jean  de  Nederven  mit  le  fcu  à la 
mailon  de  Laurent  vaoden  Putte  à Honl'enort  en  la  terre  de  Heuldcn.  Audi 
Nicolas  & Florent  de  Borlèle,  lean  de  Rcncflc&  autres  Seigneurs  firent  ar- 
reller  les  biens  des  Brabançons  en  Séelande.  Renaud  filsde  BrederodeSirede 
Gcunepfur  la  Meule  entra  en  la  Campine  & brulla  pluficurs  mailon  àS.Oe- 
denrode  & aux  environs:  fur  quoi  ceux  deBoideducBrullerent  Icsvillagesde 
Vliemen  & Engeien:  quelque  gens  du  Duc  entrèrent  aufli  au  pays  d’Hay- 
uaut , 6c  ravagèrent  toute  la  terre  devers  Valempoot  : Le  maieurde  Lovain 
priiit  en  arred  plufieurs  bien  des  Hollandois.de  lorte  queladelblation  eftoit 
grande  des  deux  codes,  mais  quelque  amis  firent  fi  bien  que  nodre  Duc  & 
le  Regcnt  d’Haynaut  & d’Hollande  remirent  toutes  les  difTercncesét  débats  à 
l’arbitrage  de  quatre  peribnnes  qu’à  ced  efièâ  ils  choifirent  réciproquement 
l’un  du  confcil  de  l’autre.  Les  edeus  de  nodre  codé  furent  Ican  d’Aa  Sire  de 
Grimberge  & delà  Gruthufe,  & Gérard  vander  Hcyden  Sire  de  Baurershem; 

& du  codé  d’Haynaut  Philippe  de  Polancn  Sire  de  Chappelle,  & Conrard 
Doyen  de  l’Eglilè  de  nodre  Dame  à la  Haye,  avec  lelqucls  de  commune 
main  ils  condituerent  pour  iuge  Ibuvcraiu  lean  de  Polancn  Sire  de  le  Lecké 
& de  Breda , le  tout  par  lettres  de  compromis  données  à Gertrudenberge  le 
XIX.  iour  d’Aoud  de  l’an  MCCC.  LXXIV.  mais  comme  depuis  lcfdiâsGe'‘ 

Tard  Sire  de  Bautershem  & Philippe  de  Polancn  vindrent  à faillir,  ou  bien  ' 
par  ce  qu’ils  le  trouvereut  cmpelchés  ailleurs  , l’on  defigna  en  leurs  places 
Godefroy  de  la  Thour  & Rcngier  Willemaos-fone  Icfqucls  avec  les  fblhom- 
mes  arbitres  & Ibuvcrain  prononcèrent  leur  arbitrage  à Breda  le  XVIII. 
d’Oidobrc  de  l’an  luliliét , & par  icelui  ordonnèrent  plufieurs  points  rap- 
portées au  large  es  lettres  fur  ce  données  que  i’obmcts  pour  abbrevier.  Eten^ 
tre  autre  articles  fut  déclaré , que  Renaud  de  Brederode  Sire  de  Gennep  feroit 
tenu  dans  les  Palques  clolès  lors  prochaines  fe  prelênter  devant  nodre  Du- 
chelTe  accompagné  de  quatre  Chevaliers  de  Ibn  lignage , & lui  demander  par- 
don pour  lui  & l'es  complices;  & de  la  encrer  à Genappe  en  Walon- Brabant, 
ou  en  telle  autre  place,  que  lui  feroit  confignée,  pour  y demenrer  iniques  à 
la  volonté  de  laditde  DuchefTe.  Et  de  plus  feroit  tenu  de  fervir  au  Duc  ou  à la 
Duchefië  en  edant  requis , à les  propres  dcfpens  quatorfè  nuitds  avec 
cinc  glaives,  contre  qui  fe  fut  & ou  il  le  pouroit  faire  avec  fbn  honneur  : & (ÿ 
s’ils  vint  à mourir  avant  qu’il  ,aye  faiid  lediâ  lervice,  fes  hoirsenferonttenus. 

Ce  Renaud  de  Brederode  ed  le  mefmc  .à  qui  nodre  Duc  & Duchefië  donne- 
rent  ci-devant  en  l’an  MCCC.  LXIV.  la  terre  de  Waeiwijck  comme  ditS  at  * 
edé.  11  edoit  fils  aifné  de  Thicry  Sire  de  Brederode  & de  Béatrice  fille  de 
Reynaud  Sire  de  Fauquemont,  & edoit  extraiâ  d’une  trefnoble  Bannière  en 
Hollande,  ayant  pour  tige  les  Sires  de  Tcylingcn  que  plufieurs  croient  edre 
dclcendus  des  anciens  Comtes  d’Hollande.  Thiery  Sire  de  Brederode  & 
Drofiard  de  Kennemerlant  frere  de  Willaume  Sire  de  Teylingen  vivoit  es 
années  MCC.  XX.  MCC.  XXX.  .XXXV.  & XLIX.  Il  laifiTa d’Alfàrde 
fille  au  Sire  de  Heulden  là  femme  Willaume  Sire  de  Brederode,  qui  elpoulà 
Hildegonde  de  Voerne , & mourut  en  l’an  MCCC.  L X X X V.  le  1 1 1.  de 
luing,  lailTant  entre  autres  enfants  Thiery  II.  Sire  de  Brederode,  qui  tref- 
paflà en  la  ville  de  Rheims  retournant  de  la  terre  Saintde  en  l’an  MCCC. 

XV III.  le  XVI.  de  Décembre:  il  avoitprinsallianceavec  Marie  fille  heri- 
tiere  de  Henry  Sire  de  le  Lecke,  laquelle  mourut  MCCC.  VII.  le  II  d’A- 
rril,  mere  de  Henry  Sire  de  Brederode  & de  Catharinc  de  Brederode  Dame 
Tom.  1.  Kkk  kkk  de 
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de  le  Lecke  femme  de  Ican  Sire  dePolanen.  Henry  Sire  de  Rrederode  fufdiA  . 
elpoulàen  l’an  MCCC.  XXI.  Llifabcth  de  Hcnin  fille  de  Baudewin  Sire 
de  Fontaines, Scbourg,&c.  & de  Mathilde  de  Luxembourg  fille  de  Gérard 
frere  au  Comte  de  Luxembourg  &dc  IVIatbilde  dcCleves  là  femme,  laquelle 
derniere  Mathilde  clloit  fille  de  Thicry  ieunc  Comte  de  CIcvcs  St  Sire  de 
Dinflaken  & d’Ehfabeth  fille  de  Henry  I.  Duc  de  Brabant  née  de  fa  fé- 
condé femme  Marie  fille  de  Philippe  did  l’Augufle  Roy  de  France.  Dudiâ 
Henry  Sire  de  Brederode  & Elilabeth  de  Henin  lortit  Thiery  lll.SiredeBrc- 
derode  qui  prier  à femme  Béatrice  de  Fauquemont,  & procréa  Thiery  more 
avant  Ibn  pere,  Renaud  de  Brederode  (à  l’occafion  de  qui  nous  avons  allargi 
de  diieours)  Willaumc  & VFalleran  de  Brederode.  Renaud  fut  aufli  Sire 
de  Brederode  apres  Ion  pere  & fc  maria  à lenne  Dame  de  Gennep  fur  la 
Meule,  niepee  de  Willaume  Archevelqnc  de  Cologne,  dont  il  cuit  quatre 
fils  i Icavoir  Thiery  Chartreux , lean  Sire  de  Brederode  mort  à Afincoutc 
MCCCC.  XV.  Walleran  pere  commun  des  Sires  de  Brederode  iufqucs  à 
prelcnt , & Willaume  de  Brederode  Sire  de  Merwede  & de  Steyn  par  la 
femme. 

En  l’annce  fiiivante  MCCC.  LX XV.  fit  le  Duc  baftir  le  Chafican  à Dmu. 
Vilvordc,  pour  fervir  de  frontière  contre  .ceux  de  Malines,  & pour  répri- 
mer les  commotions  & troubles  que  l’ou  a\oit  veu  fulcitcs  es  villes  de 
Lovain  & Bruxelles. 

Nous  avons  diéF  comme  noflre  Duc  en  l’an  MCCC.  LXX.  avoir  en-  citnndt 
gage  les  terres  d’Efdein  & de  Cadures  à lean  Sire  de  Gronfvelt  pour  la  •Br'*"- 
lomme  de  V.  mille  & V.  cents  florins  d’or,  mais  depuis  s’cllant  fur  ce  fiib- 
iedF  cfmeu  quelque  débat,  lediâ  Sire  de  Gronfvelt  par  fes  lettres  données  le 
III.  d’OéFobre  de  l’an  MCCC.  LXX  V.  accorda  au  Duc  & à la  DuchcITc, 
que  s’il  venoit  à trefpaflèr  devant  eux,  que  IcIÜiâs  village  leur  retoumeroient 
librement  & fans  en  devoir  faire  aucun  rembourfement  ; mais  fi  lediâ  Sire 
de  de  Gronfvelt  vint  à furvivre  au  Duc  & à la  DuchefTe,lefcliâ  villages  en  tel 
cas  lui  demeuroient  & à fes  hoirs  ou  ayants  caufe  iufquesau  dernier  payement 
deldiâs  V.  mille  & V.  cents  florins. 

Par  lettres  données  le  X.  de  Décembre  de  l’an  mcfme  MCCC.  LXXV.  Pmm 
le  Duc  traiâa  avec  Godefroy  Sire  de  Heinsberge  certain  accord  & paix  la-  Wf- 
quelle  ne  devoit  eflre  rompue  qu’un  mois  apres  la  dénonciation  qu’on  feroic 
de  guerre . & fi  noftre  Duc  la  vouloir  rompre , il  en  devoit  adviièr  afics  en 
temps  audiâ  Sire  ou  i Ion  Droflàrd  par  lettres  patentes  en  la  ville  de  Heins- 
ber^,  & femblablement  le  Sire  de  Heinsberge  feroit  tenu  de  faite  le  mcfme 
au  Duc  ou  fbn  DrofTard  en  la  ville  de  Fauquamont. 

L’Empereur  Charles  IV.  ayant  pour  le  mois  de  luing  de  l’an  MCCC.  dImut. 
LXXVll.  convoqué  une  Dicte  en  la  ville  de  Francfort  fur  Main,praâiquafï 
bien  que  les  Princes  de  l’afTcmblce  eflcurent  pour  Roy  des  Romains  Wence- 
lin  Roy  de  Boheme  fon  fils  aifné,  qui  ce  fuivant  vint  à Aix  & y receut  la 
couronne  le  VI.  de  luillct  audiâ  an  par  mains  de  Frédéric  deSerwerden  At- 
cbevelque  de  Cologne  en  grand  appareil  & magnificence,  & illec  fut 
îcnoilvellée  la  difpute  entre  nollreDuc  & le  Duc  de  Saxe,  fhrcc  que  l’un  & 
l’autre  pretendoit  de  droiâ  lui  appartenir  le  port  de  refp>ée  Impériale  es  fi>- 
lennités  & fèftcs,  mais  l’Empcrcurtrouva  moyen  de  modérer  encor  pourcefle 
fois  ladiâe  quefrion  , car  il  fit  porter  l’efpce  par  fbn  fécond  fils  Sigifinond 
Marquis  de  Brandenbourg  lors  ea^é  tant  lèulemant  de  dix  ans,  fans  preiudice 
toutcsfbis  du  droiâ  de  l’un  ou  l’autre  Duc. 
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Eftiut  la  fèftc  achevée  l’Empereur  avec  le  nouveau  Roy  vindrent  viGcer 
noftre  Duchede  en  Brabauc,  ou  ils  iûrenr  receus  par  les  villes  ou  ils  padë- 
rcut  fort  niagniGquemcuc , & fedoics  avec  toute  forte  d’esbats,  féftins>  tour- 
nois & ioudes  qu’à  leur  honneur  fe  firent  en  diverics  endroiâs. 

Les  villes  de  Liere  & Hcrentals  par  lettres  didinéies  données  mcfme  iour 
II.  de  luing  en  l’an  lufdiâ  MCCC.  LXXVII.  recognurent  qu’ils  fout  tenus  Pr,m$ 
& obligés  au  Aorefe-rwA/e,  ou  garde  du  Bourg  & Chadeau  d’Anvers,  & W- *''1 
quand  à ce  ils  icront  requis  ils  le  doivent  ranger  en  armes  Ibubs  le  Chade- 
lain  dudiéf  Bourg  (qui  touche  hetitabicment  aux  Sires  deDicd)  & parmi  ce 
fcrvice  ceux  deldiétes  villes  & autres  aiants  mefme  obligation  elhoient  li- 
bres & francs  du  tollieu  nommé  Riddtrt-tol  qui  fe  paye  audidf  Bourg  , auffi 
tonts  les  bourgeois  de  la  ville  d’Anvers  font  ferment  de  garder  & dcflêndrc 
lediâ  Bourg  le  Chadelain  & gens  d’icelui , comme  l’on  voie  par  la  forme 
ordinaire  dudiâ  (êrment. 

Par  lettres  de  la  mefme  année  MCCC.  LXXVII.  datées  du  V.  d’Avril  Pmm 
fut  arrede  une  confédération  entre  nodre  Duc , les  Ducs  dclulicrs&  de 
Gucldres , & le  Comte  de  Monts  â diverfes  conditions  convenus  entre  eux , 
en  laquelle  le  Duc  de  luliers  rderve  le  droiéf  de  pouvoir  rachapter  le  Cha- 
deau, ville  & terre  de  Fauquemont,  que  pafle  quelques  annéesil  avoitenga- 
gé  à nodre  Duc  pour  la  fomme  de  LL  mille  DCC.  LXXXVIII.  veils  elens 
d’or. 

La  ville  de  Lovain  edolt  tellement  chargée  de  debres  que  les  bourgeois  & Dimrr. 
leurs  biens  fe  trouvoientdc  touts  codés  lâifis  &arredés;  Le  Duc  pourporter  S>ivttu 
remede  à un  mal  fi  prégnant  ordonna  Icifê  perfonnes  des  plus  capables  ponr 
trouver  quelque  moien  pour  defeharger  la  diâe  ville,  mais  lesdiflcntions& 
partialités  qui  le  nourilToient  entre  Tes  bourgeois  d’icelle  empecherent  le 
bon  fucces  qu’on  eud  peu  efperer  par  cede  voye,  car  le  commun  peuplcne 
pouvant  endurer  de  fe  voir  forclos  du  gouvernement  public , à la  moindre 
occafion  s’efmouvoit  contre  les  magidrats:  & eeque  donna  plus  de  licence  à 
leurs  inlblences  fot  l’ablcnce  du  Duc  qui  cdoit  allé  en  France.  Envers  ce 
fflcime  temps  ceux  de  la  ville  de  Gand  s’edoient  ouvertement  révoltés  con- 
tre le  Comte  de  Flandre  leur  Seigneur , & pour  marque  de  leur  rébellion  8c 
ligne  de  leurs  confédérations  portoient  de  chapperons  blancs  ( car  les  cbap- 
peaux  n’edoient  lors  en  ulàge)&  comme  d’ordinaire  les  oileaux  de  melincs 
plumes  volent  parenlèmble , auffi  ceux  de  Lovain  s’addredèrent  auk  Ganthois 
& firent  quelque  ligue  conioinidement,  prennants  auffi  pour  marque  d’icelle 
les  blans  chapperons,  & peu  apres  s’edant  mis  en  armes  chaflèrent  de  leur 
ville  la  plus  part  des  gens  qualifiés  & des  lignages,  & de  leur  propre  autho- 
rité  entreprindrent  le  gouvernement  public.  Nodre  Duc  en  edant  advertl 
accourut  en  hade  à fin  de  couper  la  rébellion  en  herbe,  laquelle  autrement 
edoit  capable  d’apporter  des  calamités  bien  grandes.  Il  fit  doneques  appre- 
der  fon  od,  & tira  droird  à Lovain , en  intention  de  punir  dignement  les 
autheurs  de  ce  mal , mais  il  trouva  l’affaire  en  telle  dilpofition , que  Ion 
confeil  ingea  la  diffimulation  medicine  plus  propre  que  la  rigeur.  Il  defigna 
doneques  de  fon  confcil  & du  confeil  de  Cortemberge  qucTques  perfonnes 
pour  oüir  les  plaintes  & griefs  tant  du  commun  peuple  que  des  Patrices  , & 
apres  le  tout  avoir  meurement  pondéré  il  ordonna  que  de  la  en  avant  accord  Ciar/« 
& paix  demeuroient  entre  ledid  peuple  & les  Patrices,  ponr  confervationde 
laquelle  il  déclara  pr  forme  d’ediét  perpétué!  ; que  de  la  en  avant  le  Magi-  Lném. 
drat  ferait  changé  tout  les  ans.  Que  quatre  des  Efohevins  feroient  des  lig- 
nages privilégiées  ou  Patrices,  & crois  de  la  Commune.  Qiiedcs  Patrices 
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Iehse  feroienc  cflcus  tout  les  ans  onfc  confcillicrs  lûtes  de  la  ville,  & de  la  com- 
Duches-  munedixi  laquelle  elcâion  fe  devoit  faire  en  celle  maniéré,  ceux  du  peuple 
efliroient  les  onfc  iurcs  des  Pàtrices,  &les  meftiers  ( qui  fe  dévoient  réduire 
à dix  ) defigneroient  les  dix  iurcs  hors  de  la  commune  chafquc  mcllier  un  ; 
lefqueU  dix  iurés  de  la  commune  choifiroient  des  onlè  iurcs  de  Pàtrices  un 
Bourgcmaillrc.  Que  ceux  des  Confréries  nommés  Gildes  efliroient  hors 
des  Pàtrices  quatre  Doyens , & les  meftiers  defigneroient  autres  quatre 
Doyens  hors  des  Gildes.  Que  des  quatre  receveurs  les  deux  feroient  cflcus 
des  Gildes , & les  autres  deux  des  meftiers;  avec  divers  autres  |X>ints  & arti- 
cles lèrvants  au  gouvernement  politic  de  ladidle  ville  ; & de  ce  donna  le  Doc 
& la  Duchefle  leurs  lettres  datées  du  VIII.  de  Septembre  de  l'an  MCCC. 

'3rS.  LXXVIII.  Tefmoins  IcanSirede  Roticlaer,  Ican  Sire  de  Bouchout  Chafte- 
lain  de  Bruxelles,  lean  d’Aa  Sire  de  Gruthulc  & Grimbergc  DrolTard  de  Bra- 
bant, Ican  Sire  de  Borgneval , Ican  de  Luxembourg  Prevoft  de  l’Eglilè  de 
Lovain,  Renier  Hollant  Receveur  de  Brabant,  lean  deGrcs Doyen  de  Hil- 
duarenbeke,  avec  les  Elchevins  des  villes  de  Bruxelles,  Boillc-duc,  Thillc- 
mont,  Leeuwe,  Licrc  & Vilvorden. 

Walleran  de  Fauquemont  Sire  de  Borne,  Sittert,  Herpen,  & Ravcfteyn 
Hrrpem.  eftant  trefpaflé  le  111.  de  .May  de  l’an  MCCC.  LXXVIII.  lâns  enfants,  euft 
pour  fuccefifeur  fon  frcrc  Raynaud  de  Fauquemont  Sire  de  Dalcmbroeck  le- 
quel encor  en  l’an  lufdiél  VI.  de  luing  par  fes  lettres  recognut  avoir  prins  à 
hbmmages  denoftre  Duchefle  & du  Duc  Ibn  mamboir  le  Chafteau  de  Rave- 
fteyn  avec  le  Pays  & Seigneurie  de  Herpen , pour  eftre  tenues  pas  lui  & les 
luccefleurs  au  droiét  féodal  de  Brabant. 

En  la  mefmc  année  MCCC.LXXV  III.  trcipaflaaufli  leand’Arckel  Evefqoe  de 
Licge,  &cn  fa  placefutcfleuEuftace-PerlàndfilsdcThiery  SiredeRochelort 
‘ grand  & haut  lignage,  ccftui-ci  print  là  confirmation  de  l’Antipape  Clé- 
ment, par  ou  le  Pape  Vrbain  VI.  donna  lediél  Evcfché  comme  vacant  à Ar- 
nou  de  Homes  lorsEvcfquc  d’Vttecht,  qui  en  grandeur,  nobicflê  & fupport 
d’amis  s’e%aloit  facilement  audiél  Euftace;  & parainfi  grandes  commotions 
& troubles  s’efleverent  entre  les  parents  de  l’un  & l'autre.  Euftace  pour  fc 
fortifier  d’amis  fe  confedera  à Frédéric  Archevelque  de  Cologne,  à noftre 
Duc,  au  Duc  de  Iulicrs  & à AdolfdelaMarckeComtedcsClevcs,  cequene 
pleut  aucunement  aux  Liégeois,  craignants  pat  ces  divifions  la  ruine  de  leur 
pays,  & paVainfi  ils  fe  déclarèrent  pour  Arnou  de  Homes  qui  en  fon  nom  de 
l’adveu  des  Eftats  inflitua  pour  mamboir  & gouverneur  dudiélpaysThiery- 
loef  Ibn  frere  Sire  de  Bauçignics  & de  Moncornet  & ce  en  la  place  de  Wau- 
thier  de  Rochefort  Sire  de  Hanneffc  frere  d’Euftace  Ibn  compétiteur.  Cepen- 
dant noftre  Duc,  l’ArchcvcIque,  leDuc  de  luliers  & leComtedeClevesvin- 
drent  à Macftricht  & ravagèrent  tout  le  Hasbaing,  & d’autre  cofté  les 
Liégeois  ne  firent  moins  bruflants  le  ville  de  Hannut  & Landen  & plnfieurs 
villages  de-ca  & de-la  la  Meule.  Ican  Comte  de  Salmcs  en  Ardenne  ayant 
aflemblé  quelques  compagnies  au  pays  de  Lnxembourg  brufla  tout  le  Con- 
drois,  de  quoi  les  Liégeois  fe  Voulants  revenger  con/ummerent  par  les  fiâ- 
mes Han  lur  Lefche,  Longpré  & quelques  villages  aux  environs;  ils  ruinè- 
rent auflî  le  Chafteau  de  Petershem  & autres  maifon  des  nobles  affedionnés 
au  parti  de  Rochefort.  De  Ibrtc  que  l’un  8t  l’autre  pays  eftoit  en  un  pi- 
toiable  eftat,  & fembloitil  que  la  geurre  fe  failbit  aux  mailbn  & édifices 
& point  aux  perfonnes,  car  en  tout  le  temps  qu’elle  dura  l’on  ne  trouve  pas 
que  quelque  combat  on  rencontre  s’aye  fiüÀ  digne  de  remarque:  coutesfois 
peu  apres  le  Comte  de  Flandre  traiâa  entre  notre  Duc  & les  Liégeois  une 
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trevepour  ilti  an,  laquelle  le  proclama  lourde  S.  Lucie  MCCC.  LXX-Jehné 
VllI.  & en  l’année  enluivance  MCCC  LXXIX.  le  lendemain  dé  S.  Se-  Duchés- 
Htmt  vérin  XXIV.  d’Oeftobre.  Arnou  de  Homes  fit  ion  entrée  à Liege  en  grande 
magnificence  ayant  obtenu  les  droiâsde  Regale  de  l’Empereur  Wence- 
lin  par  ou  la  p.iix  traitée  avec  noftre  Duc  fut  confirmée.  Certain  dutheur  RMHlvè. 
dift  que  ceft  Evefque  de  par  là  raere  eftoit  du  fang  de  Brabant , en  quoy  il  le 
merprend  , car  là  mere  eftoit  afleurement  Elile  de  Cleves  mais  fa  meré 
grande  elloit  lenne  de  Lovain  fille  au  Site  de  Gaesbeck  laquelle  eftoit  de  la 
maifon  de  Brabant. 

Stditiêtu  Non  obftant  tant  de  traiélés  & accords  fiiiélsi  il  n'eftoit  poftible  de  con-  Divas, 
rattvri-  tenir  ceux  de  Lovain  & leur  devoir , car  à la  moindre  occafion  le  peuple 
bandoit  contre  ceux  des  lignages  & mettoient  tout  en  delbrdre.  Le"  Sire 
de  Wcfemale  qui  fâTorifoit  les  Patrices,  envers  ce  temps  fit  prendre  à Wc- 
female  quelques  bourgeois  de  Lovain  &les  emprifonna  en  Ibn  Chafteau  de 
Wcfterlo  pour  des  outrages  qu’ils  avoient  faiét  à quelques  uns  des  ligna- 
ges, ce  qu’eftant  rapporte  en  la  ville  tout  le  peuple  accourut  aux  armes , & 
loubs  couleur  de  chercher  leurs  ennemis  entrèrent  en  l’Abbaye  du  Parque 
& y firent  alTés  d’infolcnccs.  Entretant  Wauthier  van  Leyden  un  de  leurs 
chefs  principaux  fut  tué  à Bmxelles  par  lean  de  Keylcr  Chevalier,  ce  que 
tellement  augmenta  le  tumulté,  que  ces  gens  comme  des  enragés  couroient 
parmi  la  ville  , ayants  faiét  mener  en  la  Maifon  de  ville  ou  Court  Elche- 
vinale  ceux  des  lignages  qu'ils  foubçonnoient  avoir  part  en  celle  mort,  ils 
les  tindrent  enfermés  & avec  bonne  garde , pendant  qu’ils  cnVoicrcnt  de- 
vers la  Duchcife  (leDuceftantablent)  demander  iuftice.  La  Ducheflèlcur 
promit  que  droiâ  leur  feroit  adminiftré  & cependant  commanda  que  les 
Patrices  lèroicnt  relaxes  & fi  aucun  d’iceux  fut  trouvé  coupable  qu’elle  le 
, feroitchaftier  Iclon  équité  : leur  afleurant  en  outre  qu’elle  iroitaLovain  pour 
leur  donner  toute  forte  d’appaifement  ; mais  ce  peuple  elTrené  fans  atten- 
dre autre  reiblution  par  un  mercredi  XVI.  de  Novembre  de  l’an  MCCC. 
LXXIX.  excitèrent  une  commotion  generale  par  toute  la  ville,  eftants 
venus  comme  des  furieux  fur  le  marche  firent  par  ceux  de  leurs  parti  ietter 
par  les  feneftres  de  la  mailbn  de  ville  ceux  des  lignages  qu’il  tenoient  pri- 
Crvutl  ibnniers  iulques  au  nombre  de  feilê , lefquels  ils  receurent  en  tombant  fur 
kmimt.  jç5  pointes  de  leurs  piques  & hellebardes  avec  une  cruauté  plus  que  barba- 
re; entre  ceux  qui  furent  ainfi  mal  traiâés  Ibnt nommés  lean  Plarvoet,  lean 
de  Witte,  Rudolf Vterlimmingen,  Louis  Keyenooge&  AlardSadelaer.  Cela 
faiél  ils  mandèrent  aux  villes  lubalternes  à leur  iurildiélion , que  fans  dilay 
ils  eulTênt  à envoyer  leurs  députés  devers  eux,  pour  traiéler  fur  l’eftabliflc- 
ment  de  leurs  affaire , les  menaçant  rigoureufement  fi  à ce  ils  firent  faute. 
L’Evelquc  de  Li^e  ayant  entendu  l’enorme  malTàcre  perpétré  à Lovain  mit 
la  ville  en  interdiél,  & le  Duc  Wencelio  eftant  arrivé  à Bruxelles  fut  le 
J380.  commencement  de  l’an  MCCC.  LXXX.  fit  auffi  toft  des  préventions  bien 
grandes  pour  reprimer  celle  tant  ouverte  rébellion , par  ou  le  peuple  confi- 
derant  la  grandeur  de  leur  mes-faid,  & le  foudre  de  guerre  qu’on  leur  pre- 
paroit,  envoierent  devers  le  Duc  quelques  uns  des  lignages  qu’eftoient  de- 
meurés en  leur  ville,  pour  lui  prier  en  leur  nom  de  vouloir  envoyer  quel- 
ques Chevaliers  de  fon  confcil  à ter  Banc,  pour  traiéler  avec  eux,  & qu’ils 
efperoient  lui  donner  toute  fatisâélion  & appaifèment.  Le  Duc  malailè- 
ment  s’y  laiflà  induire, mais  finalement  il  rclolut  de  les  oUir,  leur  affignant 
éertain  iour  à ceft  effëél  à ter  Vueren , ou  de  la  part  du  peuple  fe  prefente- 
fent  lean  Cbaftelain  de  Monteoac  Mayeurde  la  ville,  lean  de  Borebove 
Tom.  I.  LU  111  & 
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& Willaume  (le  Oud-Hcvcrle,  lefquels  de  par  le  peuple  prcfênterent  aux 
Confeillicrs  de  Duc  pour  amende  de  tout  cc  qu’eftoie  parte , que  tours  ceux 
qu’a  voient  mis  la  main  au  martâcre  des  Patriccs,  lcroient  envoyés  en  pèleri- 
nage outre  mer;  mais  ce(l  offre  ne  contenta  au  Duc  ni  i ceux  de  fon  Con- 
fcil,  & par  aiufi  l’artcmblce  le  défit  fans  autre  ertctfl. 

Cepeudaut  ceux  de  Bruxelles  & des  autres  villes  firent  de  fi  grandes  in-  £>;»,«>. 
fiances,  que  pour  la  fccondefbis  on  s’artcmbla  à ter  Banc,  ou  finalement 
apres  plufieurs débats  fût  accordé.  Que  tours  ceux  qui  avoienc  ctlécompliccs 
à la  mort  pitoiabic  de  ceux  des  Lignages , lcroient  relégués  en  pèlerinage 
outre  mer.  Que  ceux  qui  feroieuc  trouves  coupables  de  l’homicide  de 
Wouchiervan  Leyden,  demeureroient  bannis  de  Lovain.  Qu'aux  enfautsou 
heririersdes  Patrices  martâcres  ferait  donnée  appailcment  hors  des  moiens 
publics  de  ladiéle  ville,  d’ou  fcroicaulTi  fourni  l’argent  neccffairc.i  ceux  qui 
feroient  condemnes  aux  pèlerinages.  Et  parmi  cc  l’Et  efquc  Icvcroft  l’inter- 
di£t,  & le  Duc  leur  pardonneroit  toute  oflêncc  mal-talent  qu’à  celle 
caufe  il  leur  pouvoir  avoir  porté  : mais  pour  tout  cela  ne  lairtcreut  ils  de  per- 
Icrvcrcren  leurs  inloicnccs  toute  ceflc  année  MCCC.  LXXX.  & les  deux 
fuivantes  en  forte  qu’aurti  les  voifins  rcicntoicnt  les  incommodités  de  celle 
damnable  fedition.  Le  Duc  voiant  que  l’aftaire  alloit  de  mal  en  pire , ayant 
eu  les  nouvelles  qu’ils  avoient  de  nouveau  faiél  quelque  complot  avec 
les  blancs  chapprons  de  Gand,  il  détermina  de  ne  dilfimuler  ultérieurement, 

& ayant  faiél  des  apprells  ncccrtàircs , vint  avec  Ibn  armée  loger  à ter 
Bauck  le  III.  Décembre  de  l’an  M CCC.  LXXX  II.  & en  peu  de  iours 
logea  l’armée  au  tour  de  ladiéle  ville:  du  commencement  les  plus  abandon- 
nées fe  monflrerent  artés  hardis,  animés  par  leurs  Capitaines  Wauthicr  Re- 
paerd,  Ican  de  Molenbeck  & Mathieu  Mfauterman,  & nourisdcspromelles 
que  les  blancs  chapprons  leur  avoient  faiél , mais  les  mieux  advilés  redou- 
toient  la  puirtancc  du  Duc,  laquelle  croirtbit  iournellemcnt,  & remonllre- 
rentau  peuple  le  peu  d’artîllcnce  qu’ils  dévoient  attendre  des  Ganthois , qui 
incfmes  clloicnt  bien  en  peine  pour  le  défendre  contre  les  troupes  que  le 
Roy  de  France  avoir  envoyés  au  Comte  de  Flandre  : de  lorte  que  peu  à ,pcu 
ladivtfion  qu’il  y avoitentre  eux  rendoit  la  prilé  de  la  ville  bien  plus  facile  , 
mais  le  Duc  qui  ne  vouloir  punir  les  bons  avec  les  mauvais,  ni  la  ruine 
d’une  ville  principale  , fit  advancer  les  approches  allés  lentement,  elpcrant 
que  la  diverfité  d’opinions,  lui  donneroit  ouverture  à quelque  bon  lucces. 
Cependant  arriva  eu  l’armée  Arnou  de  Homes  Evefque  de  Liège  , qui  par 
fa  prudence  fit  des  devoirs  fi  bien  à propos  avec  l’une  & l’autre  partie , 
qu’à  la  fin  il  trouva  moyen  d’arreller  quelques  convenances  fur  fa  fin  du 
mois  de  lanvier  de  l’an  MCCC.  LXXXIII.  llil  Romain  par  Icfquelles  fu- 
rent ordonnés  les  points  luivants.  Que  tout  le  peuple  à l’entrée  du  Duc  de- 
mauderoit  pardon  à genoUils,  telle  nué  & pieds  defehaufés.  Que  les  forti- 
fications lài(3cs  pour  defènee  de  la  ville  feroient  démolies,  & les  murs  de 
la  ville  mis  par  terre  à l’ondroiél  ou  le  Duc  devoir  faire  fon  entrée.  Que 
ceux  des  lignages  privilégiés  feroient  receusen  la  ville  comme  devant  Tes 
troubles.  Que  Repaerd , Moleobeck  & Wauterman  avec  encor  XVI II.  des 
chefs  de  la  rébellion  feroient  pour  toufiours  bannis  Sc  chartes  de  Brabant. 

Et  fut  celle  paix  féellée  par  le  Duc,  la  Duchcrtc,rEvclqucdc  Liege, Renaud 
de  Fauquemont  Sire  de  Borne,  Sitteart  Sc  Ravelleyn,  Sweerd’AbcoudeSire 
de  Gaesbeck,  lean  Sire  de  Wclémale&  de  Falays  Marelchal  de  Brabant, 
Henry  Sire  de  Dicfl  Challclain  d’Anvers  , lean  Sire  de  le  Lecke  & de  Breda 
& plufieurs  autres.  Le  Duc  fit  trencher  la  telle  à Icau  de  Swarterc  Cheva- 
lier, 
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lier,  qui  combien  qu'Ufutdcs  lignages  avoir  cfté  par  fes  pratiques  la  cauic  iemki 
principale  de  tout  le  delbrdrc.  Ï)uche9- 

Le  X.  de  Mars  de  l’an  M C C C.  LXXX.  ftil  de  la  Court  de  Cambray  Ma^  ch». 

Jl  l thilde  Duchcllc  de  Gueldres,  ComcefTedcBlois  & de  Sutpben  ,&  D.amc  du  i^i. 
ftînem.  P^ys  Malines  vendit  de  l’adveu  de  noftre  DuchelTe  à Charles  d’Immerlelc 
Inmurjrlc.  Sire  d’Arncyde  & à Margarete  de  Meldert  fa  femme  la  terre  d’Itccgcm  avec 
lès  appertenances,  liuf  a elle  l’hommage  j à quoi  furent  prefents  lean  d’Im- 
merlcle  Chevalier  fils  de  Godefroy  Sire  d’Immerfele  Sc  de  Wommelgem . 

, RumoIdBauw,  & Henry  van  Mechelen  hommes  de  fief  deladiâe  Mathil- 
de , ÿc  des  hommes  de  noftre  DuchelTe  lean  Sire  de  Bouchout  Chaftelain  de 
Bruxelles,  lean  Sire  de  Borgucval,  lean  de  Calftcrc  Chevaliers  & Coftiia 
de  Ranft  EIcuier. 

Ceux  de  la  ville  de  Vilvorde  par  leurs  lettres  donnc'es  veille  de  l’Annon-  Prmn 
dation  de  l’an  MCCC.  LXXXl.  recognoiflent  qu’ils  Ibnt  tenus  de  tra- f'iï' 
vailler  aux  ouvrages  & fortification  du  Bourg  d’Anvers,  par  ou  & ce  que 
W'"«wr/.  défia  en  avons  dièf  il  appert  combien  celle  fortreflê  eftoit  lors  en  eftime,  veu 
que  plufieurs  ville  & villages  clloient  obliges  de  contribuer  à là  garde  & 
entretien,  lefquelles  à ce  titre  eftoient  libres  dutollieu  nommé  RicUers  Col 
qui  le  paioit  illcc  , & avoit  elle  inftitué  à ceft  eficbl:  mais  depuis  eftant  peu 
à peu  la  ville  alTcs  bien  munie  & le  bourg  comprins  & enferme  en  icel- 
le, l’on  Commença  à négliger  ladifte  fortreflê;  car  l’on  trouve  qu’en  l’an 
MCCCC.  X.  Anthoine  de  Bourgogne  Duc  de  Brabant  par  les  lettres  Prma 
données  à ter  Vueren  XXVIII.  lourde  Mars  devant  Palqucs  obtrola  aux 
bonnes  gens  de  ladidte  ville  libre  paflages  par  ledicl  Bourg  avec  tout  leurs  mar- 
cbaodiles,  depuis  la  place  nommé  Werf  jufques  en  ladiÀe  ville  d’Anvers  fé- 
lon que  défia  ils  eftoient  accouftumés  de  faire  quelquetempspaflc,  déclarant 
que  la  volonté  eftoit  que  Icdidl  Werf  leroit  maintenu  en  Ion  eftre,  Sc  que 
ceux  qui  avoient  mailons  ou  héritages  dans  lediâ  BoUrg,  en  pouroient  iouir 
comme  ils  avoient  faiâ  iufques  lors;  & en  rccompenle  de  celle  permiflîon 
ceux  de  la  ville  d’Anvers  s’obligèrent  de  parfaire  le  pont  voulté  de  pierre  à la 
porte  dudid  Bouig  près  la  prilbn , félon  que  lediél  Duc  avoit  ordonne.  Et  encor 
depuis  l’Empereur  Maximilien  & là  femme  MarieDuchefle  deBourgogne  & 
de  Brabant  pat  leurs  lettresdu  XVIII.  de  May  de  l’an  MCCCC.  LXXXl. 
donnèrent  à la  ville  d’Anvers  le  rampart  & foflé  dudiâ  Bourg,  pour  trois 
cents  livres  de  Brabant  une  fois,  & quinic  livres  gros  heritabiemenr.  , 

Envers  la  Pafque  de  l’an  MCCC.  LXXXIII.  quelques  bannis  de  la  ville 
de  Lovain  avec  leurs  adhérents  qu’on  nommoit  les  làngliers  furprindrent  la 
ville  de  Leeuwe,  mais  Rafle  de  le  Riviere  Sire  de  Gres&deLintre  accourut 
en  telle  diligence  avec  quelques  lès  amis  & fubicâs,  qu’il  les  attrappa  tan- 
dis qu’ils  eftoient  encor  empclchés  à la  pillerie , & ayant  defaiâ  ceux  qu’il 
trouvoit  en  armes,  il  envoia  les  autres  à Lovain  pour  recevoir  peine  con- 
digne  à leur  malice. 

leur  de  S.  BartholomeaudicSan  Mathieu  vânMehorne  par  les  lettres  rccog-  Ci«r»« 
nnit&  déclaré*  que  Ibn  Chafteau  de  Lodderfèlt  fituc  en  la  iurildiélion  oc 
Seigneurie  de  Herpen  eft  de  droiâ  maifon  ouverte  à noftre  Duc  & DuchelTe 
8t  aux  Ducs  de  Brabant  leurs  fuccelTeufs.  ' 

Sur  Thiverde  celle  melmclnnée  MCCC.  LXXXIII.  noftre  Duc  alla  voir  Rym-Cn- 
DMcÛ'n-  Ibn  pays  de  Luxembourg,  ou  la  maladie  que  défia  il  avoir  porte  quelque  ’cnn  Mi- 
tiUm.  temps  lui  chargea  fi  fort , que  plein  de  miferes  & calamites  il  trelhaflà  en  la  m'. 
ville  de  Luxembourg  le  VIL  iour  du  mois  de  Décembre  veille  de  la  Concep- 
tion de  noftre  Dame,  Son  corps  fut  mis  en  terre  au  milieu  du  choeur  de 
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II! NMi!  l’E^life  de  l’Abbaye  d’Orval  ordre  de  Ciftcaux , ou  iulqucsàprefcnt  l’oo voit 
Duchés-  fi  (cpulture  en  tombe  relevée  de  marbre  noir,  avec  (à  figure  taillée  en  boflê 
Stpml-  roitbre  blanc.  Il  eftoit  Prince  débonnaire  & ailes  modéré  en  lès  aâions, 

«r».  mais  il  fe  lailToit  trop  mener  par  quelques  Confeilliers  ce  que  fut  caule  qu’en 
fwwfuri.  fes  entreprinl'es  il  n'avoit  lès  l'ucces  fi  heureux  comme  l’on  eull  peu  defirer, 
d’ailleurs  elloit  il  de  complexion  afTcs  debile  & fort  fubieâ  aux  maladies. 

Noftre  DuchelTe  n’euft  aucun  en^nt  de  lui,  & Ibit  pour  le  reicntiment  de 
cefte  mort,  ou  à quelque  autre  occafion  , elle  envers  ce  mefme  temps  fut 
attainéle  d’une  infirmité  fi  dangereufe,  que  les  médecins  la  iugeoient  au  défi’ 
efpoir,  mais  elle  fut  confervee  par  la  divine  grâce  pour  cefte  fois.  Elle  en- 
treprint  peu  apres  le  gouvernement  de  les  pays  & pour  le  premier  elle 
procura  d’allier  hautement  les  enfants  de  là  niepee  la  Duchefic  de  Bour- 
gogne fesapparents  heritiers,  & à ceft  effcét  traiéfa  en  forte  avec  Albert  de 
Bavière  Comte  d’Haynaut  8c  d’Hollande  qu’un  double  mariage  fut  arrefté 
* fcavoit  eft  de  îcan  Comte  de  Nevers  fils  ailhé  de  la  Diicheftc  de  Bourgog- 
g,gmt.  ne  avec  Maigaretc  fille  aifnédudiâ  Comte  Albert  & de  fonfils  ailhé  Wil- 
laume  de  Bavière  avec  Margarete  fille  de  la  Duchefic  de  Bourgogne  ; lefi 
quelles  nopces  furent  cciebrées  en  grande  magnificence  le  IX.  iour  d’Avril 
i38r-  del’anMCCC.  LXXXV.dansla  villedcCambray,  ou  noftre  Duchefiè 
fc  trouva  prefente,  comme  aufii  Charles  VI.  Roy  de  France,  les  Ducs  de 
Bourgogne&  de  Bourbon , les  Comtes  d’Haynaut  &dc  Namur,  avec  grande 
quantité  d’autres  Princes.  Barons,  Chevaliers  & Nobles. 

Cela  faiô  noftre  Duchefiè  s’emploia  entièrement  pour  afibpir  les  guerres 
civiles  que  doibs  quelques  années  avoient  redulâ  toute  la  Flandre  enunmifè-‘  OiUcprjf, 
table  cftat,  & finalement  mena  le  tout  à fi  bon  point , que  la  paix  fut  arre-* 
fiée  en  la  ville  de  Toumay  le  XVIII.  de  Décembre  de  l’an  melme  MCCC. 

Pàx  dr-  LXXXV.  & furent  lettres  fur  ce  depefehées  contenantes  en  fubftancc.  Que 
1®  Bourgogne  & le  Duchefic  Margarete  fa  femme  à la  tresinftante 

ie  Bctr-  requefte  de  la  DuchelTe  de  Brabant  & de  la  Comtefiè  de  Nevers  avoient 
fcccn  en  grâce  ceux  de  Gand , leur  pardonnant  toute  offènee  & confirmant 
touts  leurs  privilèges  couftumcs&uiànccs,  avec  divers  autres  points  &at- 
ticles  lèrvants  à la  conlèrvation  de  ladiâe  paix , laquelle  fo  traiéla  en  pre- 
Icnce  des  Ambafiadeurs  du  Roy  de  France  de  noftre  Duchefic  &de  là  petite 
niepee  la  Comteffe  de  Nevers , d’Albert  Comte  d’Haynaut,  deWillaume 
fils  au  Comte  de  Namur  Sire  de  l’ElcIulc,  de  Huguc  deMelun  Sirede  Antoing 
Chaftelain  de  Gand.de  Ican  Sire  dcGiftclles  Harnes,&c.  de  Henry  dcBeve- 
reSire  dcDixmude  & de  Heyne.de  leanSire  de  Grimberge  & de  Gruthufe, 
d’Arnou  de  GavreSirc  d’Efcomaix.deleanSired’Axele,  de  Louis  Baftardde 
Flandre  diift  le  Lievre,  de  Gérard  de  Raficgem  Sire  de  BalTerode , de  Wau- 
thier  Sire  de  Hallewijn,  de  Philippe  de  Mamifnes  Sired’Eeckc,  dclean 
Vilain  Sire  de  S.  Ians*fteene,  de  Ican  d’Oultre  Vicomte  d’Ipre,  de  Louis  de 
ReygersvIiet  Sire  de  Boulers  ,& des  députées  des  villesde Bruges,  Iprc.Ma- 
lines,  Anvers  & du  Franc. 

Pendant  que  noftre  Duchefiè  s’empefchoit  i la  modération  des  guerres 
eftrangcres,  on  preparoit  les  armes  pour  combatrefon  eftat  ; car  Willaume  Ry».Cn- 
Drbdt  n-  de  luliers  Duc  de  Gueldres  voiant  le  Brabant  deftituc  de  Prince , fè  promet- 
iüu.ffÿ  mener  àJaonne  fin  un  ancien  débat  entre  les  Gueldrois  & Braban- 

GMtUrtt.  Çons;  de  quoi  il  ferat  bien  raifon  de  dire  quelque  cholè.  Godefroy  Sire  de  »«. 

PMif  Heinsberge  avoit  pafie  quelques  années  donne  en  gage  à Eduard  lors  Duc 
de  Gueldres  les  terres  de  Vucht,Gangclt&  Mille  pour  la  fomme  de  vingt  & 
quatre  mille  elcus  relèrvant  le  rachapt  ; quelque  temps  apres  le  Duc  Eduard 
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aiant  befoing  d’argent  engagea  derechef  iefdiâes  terres  avec  encor  celle  de  J en»* 
Krikenbcck  a Ican  frère  de  Thiery  Comte  de  Meurs  pour  la  lomme  de  tren-  ^uruts. 
te  & cinc  mille  clcus  : cependant  lean  Honi'elaer  Sire  de  le  Veldc  eftant, 
entre  eu  querelle  avec  ledict  lean  de  Meurs , furprint  le  ChaAeau  de  Vucht, 
mais  iugeant  qu’il  ne  le  icauroit  maintenir , il  le  tranlporta  aulli  toft  à 
noArc  Duc  Wcncclin  parmi  certaine  Ibmme  : apres  la  mort  de  lean  de 
Meurs  IcIdiAcs  terres  lucccdcrent  à Thiery  Comte  de  Meurs  fon  nepveu  , 
qui  fit  pluficnrs  devoirs  pour  terircr  des  mains  du  Duc  Wencelin  Icdiâ 
ChaAeau  de  Vucht,  mais  voiant  qu’il  travailloit  en  vain,  il  refolutde  ven- 
dre toute  l’a<Aion  qu’il  avoit  aulüides  terres  de  Vucht,  Gangelt  & Mille  à 
noAre  Duc  Si  DucheAc  moiennant  certaine  Ibmme  & quelques  rentes  fur  la 
recepte  de  MacAricht , quoi  fuivant  lediâ  Duc  conAitua  Capitaine  detdi- 
<Aes  places  lean  Sire  de  Gronfvelt,  qui  quelque  temps  apres  fut  tué  en  ren- 
contre par  Reynaut  Sire  de  ScoinvorA  Ibr  quelques  querelles  moues  à l’iuAi- 
gation  dudiéf  Willaumede  lulicrs  Duc  de  Gueldrcs,  qui  par  ce  moien  pen- 
foit  furprendre  Iefdiâes  places,  mais  voiant  Ibn  dciïein  failli  il  Ibllicira 
pour  les  retirer  des  mains  de  NoAre  DuchclTe  , prefentaut  de  reAitucr  la 
ibmme  en  laquelle  ils  avoient  ci-devant  eAc  engagés  à Ican  de  Meurs  par 
Eduard  Duc  de  Gucidres  Ion  oncle , & comme  encor  par  ceAc  voyc  il  n’en 
feavoit  venir  au  bout , il  envoia  par  un  héraut  dénoncer  la  guerre  au  Bra- 
bant fur  le  commencement  de  l’an  MCCC.  LXXXVI.  NoAre  Ducheflê 
envoya  en  toute  diligence  lean  Sire  de  Wittbem  Sencfchal  de  Brabant, avec 
quelques  troupes  pour  s’aAeurer  de  la  ville  dcGrave,  mais  le  Duc  de  Gucl- 
dres  avoit  difpofé  l’affaire  en  forte  que  les  portes  lui  furent  fermées , car 
nonobAant  que  Wenemaer  Sire  deCuyckfut  bon  & fidel  Brabançons,  tou- 
tesfbis  fon  fils  Ican  de  Cuyek  qui  avoit  efpoulé  la  Aile  BaAarde  du  Duc  de 
Gueldrcs,  avec  quelques  Chevaliers  Gucldrois  malgré  le  Sire  de  Cuyek  re- 
fulcrent  l’entrée  au  Sire  de  Witthem;  voir  lediâ  lean  de  Cuyek  fubomépar 
Je  Gueldrois  fo  faifit  de  la  perfonne  de  fon  pere,  8c  l’ayant  iuhumainemenC 
lié  & garotté  le  fit  mener  à Nimmege,  ou  le  Comte  de  Gueldres  le  détint 
quelque  temps  en  prifon  ; & pour  accompliffèment  de  toute  là  malice  il  fie 
hommage  a fon  beauperc  le  Duc  de  Gucidres  &receut  ladiâe  ville  de  Grave 
de  lui  en  fief  contre  toute  équité  & raifon.  Pour  plus  claire  intelligence  de 
quoi  i’adiouArai  ici  un  brief  difeours  fur  le  droiâ  que  noAre  Ducheffe 
avoit  à ladiâe  ville  de  Grave  à fin  que  le  curieux  puilfe  voir  le  peu  de  fon- 
dement que  le  Gucldrois  avoir  en  ccAe  querelle.  11  eA  Doneques  bien  cer- 
tain que  Ican  ‘«ire  de  Cuyek  I.  du  nom  pofledoit  la  ville  de  Grave  librement 
en  alleu , & tenoit  là  terre  de  Cuyek  immédiatement  de  l’Empire  comme  ci- 
devant  nous  avons  deduiâ,  il  laiAa  de  Icnnc  de  Gimnich  Dame  de  Hooch- 
Aratcn  fa  femme  cinc  fils  i feavoir  Henry  qui  receut  l’ordre  de  Chcvallc- 
rie  en  la  bataille  de  Woeringe  & puis  fut  tué  à la  defencc  de  la  ville  de 
MaAricht  en  l’an  MCCC.  I V.  du  vivant  de  fon  pere,  Otton  le  fécond 
fils  fucceda  à fondiâ  pere  &de  lui  ferat encor  parlé,  lean  troifiefme  fils  fut 
Sire  de  HoOchAraten& continua  la  poAerité,  Wennemacr  quatricfme  fils  cA 
fornommé  de  HoochAraten  , & Gérard  cinquiefme  fils  fiit  PrevoA  de  l’Eglife 
de  Lovain.  Otton  fiit  premièrement  Sire  de  Séelhem  & apres  auffi  de  Cuyek 
& de  Grave  par  le  trelpas  de  fon  pere  j il  clpoula  en  premières  nopces  lenne 
Dame  de  Hcverlc,  & en  fécond  liâ  lenne  de  Flandre  fille  au  Sire  de  Tcnre- 
monde  vcufvc  de  Gérard  Sire  de  DicA  , & vendit  en  l’an  MCCC.  XXIII.  à 
lean  III.  Duc  de  Brabant  la  fouverainité  de  là  ville  de  Grave,  la  recevant  en 
Aef  pour  lui  S:  lès  fuccelTeurs  à perpétuité  au  droiâ  féodal  de  Brabant  parmi 
Tom.  I.  Mmm  mmm  la 
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JtKNE  la  fommc  V.  mille  livres  gros  Tournois,  comme  ci-deflusat  elle  ruffifam-< 
rapporté  ; mais  eftant  depuis  crclpaflé  lins  enfants  envers  l’an  MCCC. 

LIV.  lean  deCuyek  Sirede  Hoochllraten  Ion  frere  lui  l'ucceda,  qui  lèmbla- 
blement  receut  dudiâ  Duc  de  Brabant  la  ville  de  Grave  ; il  avoir  à femme 
Catharine  bile  de  Henry  Berthout  diéb  Bcbbeken  & laillâ  entre  autres  en- 
fants quatre  bis,  feavoir  eb  Ican  de  qui  ferar  encor  parlé,  Henry  Sire  de  - 
Hoochllraten,  Wennemaer  Sire  de  Metcren , Malien  , &c.  & Gérard  de 
Cuyek  : lailhé  lean  lut  apres  fon  pere  Sire  de  C^ck  & print  la  ville  deGra- 
ve  en  bef  du  Duc  Wencelijn  & denollrc  DuchelTcIcnnc.maisilfut  fi  mauvais 
melhager  qu’il  vendit!  la  libre  terre  de  Cuyek  avec  la  ville  de  Grave  à lean 
van  Wijtvlict  Batlard  de  Brabant  pour  quelque  bonne  fommc , laquelle  n’c- 
ftant  payée  au  temps  limité  grand  débat  s’eulmeut  entre  eux,&  pallà  l’afiàire 
fi  avant  que  lcdiél  lean  de  Cuyek  tua  le  Batlard  comme  nous  avons  encor  de- 
duiél  ci  devant;  mais  cetlc  mort  coutla  bien  cher  au  Sire  de  Cuyek,  car  la 
ville  de  Grave  fut  tàifie  par  notlre  Duc  avec  tés  autres  biens  & tenue  à con- 
blcation  iutques  à ce  que  depuis  il  trouva  nioicn  de  s’accommoder  avec  le 
Duc  à certaines  conditions,  une  dclquelles  fut  qu’il  devoitprendrelà  terre  de 
Cuyek  cnlcmblc  avec  la  ville  de  Grave  en  fief  de  Brabant,  & le  Duc  pren- 
droit  ultérieurement  la  terre  de  Cuyek  de  l’Empire  d’ou  clic  cftoit  mouvan- 
te. Ellant  depuis  IcdiA  Seigneur  de  Cuyek  trcIpatTé,  ton  fils  aulTi  nommé 
lean  IV.  lui  fucceda  aux  Seigneuries  de  Cuyek  & de  Grave,  & fut  tué  en  la 
fleur  de  ton  :^eà  la  fuite  du  Duc  de  Gueldresau  ficgeduChaftcaud’Eugelrijck 
en  Wctlphalie  tins  laitier  ancune  pofterité  ; par  oula  terre  de  Cuyek  fut  que- 
rclléecntre  lean  de  Cuyek  Sire  de  Hoochllraten  fils  dcHenry,&  ton  oncleWe- 
nemaer  de  CuyekSire  de  Metcrcn  ôc  Malfcn,  qui  par  Icfupport  d’amis  obtint 
finalement  la  potTclllon,  &fithommagcànotlrcDucheirctantp8urla  terre  de 
Cuyek  que  pour  la  ville  de  Grave:  tcllemcntque  confccutivementcincSe^- 
neurs  de  Cuyek  avoient  relevé  la  ville  de  Grave  des  Ducs  & Duchcllc  de 
Brabant  depuis  la  première  acquctle  faiéle  en  l’an  MCCC.  XXIII.  par  le 
Duc  lean  111.  d’ou  il  demeure  évident  que  le  relief  fàiélau  Duc  deGucldres 
de  ladiéle  ville  de  Grave  elloit  de  force  & contre  touteraifon. 

Lt  SirrJe  Cependant  Arnou  de  Huemen  Sire  de  Middelaer  & Amerfoien  fiir  quel- 

IttcqucrcIlequ’ilavoitavecleDucde  GueldresIbnScigneurqnictalbnhomma-  Rym  Crr‘ 
prim  par  gc  & print  le  parti  de  Brabant  failànt  rude  guerre  aux  Gueldrois,  maiscom-  "î"' 
uOaedt  me  il  menoitde  Boifledue  quelques  vivres  & munitions  pour  pourvoir  fon 
atUrtt.  de  Middelaer,  le  Duc  de  Gueldrcs  qui  en  elloit adverti Ibrtit  fecre- 

^ tement  de  la  ville  de  Grave  iour  de  S.  Baptiltede  l’an  MCCC.  LXXX. 

VI.  & fc  mit  enembufeade  aux  bois  entre  Mille  & Selant,  ou  il  le  chargea  fi 
fort  à l’impourvcuë  qu’il  le  fit  prifonnicr  avec  Raynaut  fon  fils  ailne  , Paul 
de  Mactlricht  Sire  de  Loon  lors  Elcoutette  de  Boifledue  & quelqucsautrcsde 
la  compagnie:  le  lendemain  le  Duc  mena  lediâ  Amou  de  Huemen  devant 
le  Chatleau  de  Middelaer,  lui  commandant  de  faire  rendre  la  place,  ou  bien 
qu’en  cas  de  refus  il  lui  feroit  promptement  trcncher  la  telle,  à quoi  le  Sirede 
Middelaer  relpondit,  qu’il  efloit  Ion  priibnnier  & que  par  ainfiillui  pouvoir 
traiéler  bien  on  mal,  mais  qu’il  ne  lui  pouvoir  fiiire  rendre  lcdi<S  Chatleau, du- 
quel il  avoir  faiél  fidditc  à laDuchctlê  de  Brabant.  Le  Duc  voiant  la  magna- 
nimité & confiance  admirable  dudiâ  Seigneur  lui  donna  la  vie  & le  rendit 
à Gérard  van  Oyen  qui  l’avoit  prins,  & apres  afiiegea  le  Chatleau  de  Mid- 
delacr  & le  reduiél  à ton  pouvoir. 

Entre  France  & Angleterre  s’allumoit  le  feu  de  guerre  avec  nneferveurfi  frpifarR. 
grande  que  la  plus  part  des  Princes  Chreftiens  s’emlwquetent  en  leurs  que- 
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rdics.  Le  Duc  de  Gucldres  portoic  extrêmement  le  parti  du  Roy  Richard  JanKr 
d’Angleterre  Ibn  coulin,  & avoir  avec  lui  bien  cftroiâe  confédération;  & Duent»- 
LiDmcJt  paruinlî  en  fa  faveur  il  envoia  defier  Charles  Roy  de  France  par  un  cartel 
Jfit  UK^  contenant  des  dilcours  fi  arrogants  que  le  Roy  s’en  trouva  grandcmciK 
Irantt.  oâêncc  Comme  aulfi  lés  Oncles  & principaux  Conlêillicrs.  Noftre  DuchelTe 
feavoit  tout  cela , & que  le  Gueldrois  avoit  la  tire  quelque  iecours  d’Angle- 
terre , & parainfi  le  fervant  de  l’occalïon  envoia  devers  le  Roy  de  France  & 
devers  le  Duc  de  Bourgogne  deux  notables  Chevaliers  Ican  Sire  de  Boigne- 
val  & lean  d’Ophem  avec  Ican  de  Grès  Doyen  de  Hilduarcnbeck.  Sc  mco- 
las  vander  Monte , lefquels  firent  des  fl  bons  devoirs  que  le  Roy&  fbn  con- 
feil  rd'olurent  de  faire  la  guerre  au  Duc  de  Gueldres,  à qnoy  nos  Amballa- 
deurs  propolcrent  plofieurs  bonnes  conditions  & advantageux  moiens;  & 

P^''  pcoviiion  le  Duc  de  Bourgogne  envoia  au  fcconrs  de  noftre  DuchelTe  fa 
uOutdt  belle  tante  cinc  cents  lances,  loubs  la  condiâe  de  Willaume  Sire  de  Latri- 
Botugo/i-  mouille,  d’Oudard  de  ChalTeron  & de  Gervais  de  Mcriadet,  lelqucl  furent 
loges  anx  Chafteaux  de  Vucht , Gangclt  & Mille  & fe  dévoient  porter  aux 
ordres  de  Raynaud  de  Fauquemont  Sire  de  Borne  & de  Ravcftcyn  Capitai- 
ne general  aux  pays  d’outremeufe. 

Noftre  Duchefle  & fon  conicil  eftoient  entièrement  fomlalifcs  de  ce  qu’e-  linur. 
ftoit  pafte  à Grave  Sc  parainli  l’on  arreftade  réduire  ladiâe  ville  par  les  ar- 
mes,à  quel  cftcâ  l’on  lit  ioindre  gens  d’armes  de  tonts  colles  & faire  grandes 
preprations,  & fur  le  commencement  du  mois  d’Odlobrc  audit!  an 
MCCC.  LXXXVI.  on  y alla  mettre  le  liege.  Ceux  de  Lovain  s’y  trouvè- 
rent en  tresbclle  compagnie  IbubsleursCapitaines  Ican  de  Calftcren , Henry 
, Pijiylcr, Godefroy  Vtcrlimmingen,  Louis  Pinnoc &EftienneSmachts,  com- 
me aulTi  ceux  de  Bruxelles  conduiâs  pr  lean  Sire  de  Bouchout  leur  Chafte- 
lain,  Evcrards’Herclaes,  Nicolas  Swaef&  Thiery  vanden  Heetvcldc,  lel^ 
quels  firent  grands  devoirs  prcllànt  les  afiiegés  pr  alTauts  & continuels 
elcarmouchcs,  mais  la  ville  fut  fi  bien  delenduë  pr  Thiery  d’Appeltcrn  & 
lean  vanden  Vcide  qui  y commandoient  que  les  noftrcs  firent  des  ailes 
grandes  pertes  8c  particulièrement  y fut  tue  un  ienne  Seigneur  de  remarque 
Ican  Sire  de  Hcvcrle  dont  ce  fut  dommage:  tellement  que  finalement  on 
rciblut  de  la  réduire  pr  âmine,  car  on  eftoit  adverti  que  les  vivres  y com- 
mcncoient  à faillir.  Le  Duc  de  Gueldres  volant  le  danger  on  les  tiens  le 
trouvoient  qnitfta  la  pau  de  lion  & pint  celle  de  renard  failânt  offrir  aux 
noftres  par  Aubert  Comte  d’Haynaut  fon  bcanpere  bonnes  conditions* 
pomettant  de  tenir  infailliblement  tout  ce  que  pr  lediâ  Comte  d’Haynaut 
fcroit  ordonne  encre  enx  : Enluite  de  quoi  les  lettres  de  compromis  forent 
données  de  deuxeoftes  iour  des  onlè  mille  Vierges  XXI.  d’Oâob.  audiûan  * 

& s’obligea  le  Comte  d’Haynaut  qu’il  aftifteroit  de  tout  fbn  puvoir  à la 
prtie  qui  maintiendroit  l’accord  à prononcer,  contre  celle  qui  refofetoit  de 
tMtrt  Brt-  l'admettre.  Il  ordonna  doneques  pr  fcntencc  donnée  en  la  ville  de  Heuldcn 
tnmi  £ÿ  jnardi  apres  la  fefte  deldiâes  Vierges  XXIII.  dudiâ  mois.  Qu’entre  noftre  Citritsdt 
CmtUrn.  Duchefle  & le  Duc  de  Gueldres  de  la  en  avant  demenreroic  une  bonne  & 
ferme  paix , & que  de  part  & d’auwe  toute  haine  & ranceur  feroit  mis  bas. 

Que  touts  fubiecls , amis  & aydants  de  l’un  & l’autre  cofté  lcroient  com- 
prins  en  ceft  accord . & nommément  de  la  part  de  la  DnchcfTe  Amou  de 
Huemen  Sire  de  Middclaer,  Raynaud  fbn  fils  & Icnrs  adhérents , & de  la 
part  du  Gueldrois  Wcnnemaer  de  Cuyek  & lean  fbn  fils  & leurs  parti- 
fants.  Que  la  Duchefle  de  Brabant  demeureroit  avec  le  mefmc  droiift  qu’el- 
le avoit  & avoir  devoir  en  la  ville  de  Grave  avant  que  celle  guerre  fut  cf 
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ItKüE  mcuë,  Qiic  touts  ceux  qui  avoient  renoncé,  rendu  ou  perdu  leurs  homma- 
Duchés-  gcs,  fiefs  ou  terres  durant  cefte  guerre,  leroient  reftablis  euriercmcnt , & 
particulièrement  les  Sires  de  Cuyck  & de  Middelaer  & leurs  fils.  Que  tou- 
tes morts , foules  & dommages  i'oufTerts  d’une  & d’autre  code  dcmeurc- 
roient  compenlcs  l’un  contre  l’autre.  Que  touts  pril'onniers  leroient  relaxes 
de  part  & d’autre  fans  aucune  rançon , quant  bien  elle  léroit  promilê  & 
point  payée.  Et  fi  quelque  doute  ou  obicurité  fut  trouvé  en  ces  articles,  le 
Comte  s’en  reiérva  l’explication , avec  la  decifion  de  touts  autres  débats 
qu’il  y avoitcu  entre  eux  devant  cefte  guerre,  i-.t  le  troificlme  iour  apres  la 
DuchefTc  comme  aufti  le  Duc  de  Gueldres  par  leurs  dillinCtes  lettres  accep- 
tèrent, ratifièrent  & approuvèrent  touts  les  points  comprins  audiâ  arbitra- 
ge, & promirent  réciproquement  l’un  à l’autre  . peureux,  leurs  fubic(fts& 
LcDucJt  confédérées,  de  les  tenir  fermement  & eu  rien  n’aller  au  contraire;  mais  le 
Gurljrts  Duc  dc  Gucldrcs  fit  bien  patoiftre  que  la  réconciliation  léiuéfc  n’eft  que  pa- 
picr  & encre,  car  en  lieu  dc  quiter  la  ville  dc  Grave,  il  traiéta  en  forte  avec 
lean  de  Cuyck  fon  gendre  qu’il  lui  tranfporta  la  terre  dc  Cuyck  avec  ladi- 
<fte  ville  8t  tout  ce  qu’en  dépend  & lui  donna  le  Duc  en  efehange  la  terre 
de  Beefde  fur  la  Linge  avec  autres  biens  au  pays  dc  Gueldres.  Aufti  retint 
il  en  priions  le  Sire  de  Middelaer  & fon  fils,  & ne  les  voulut  reftituer  en 
leurs  biens,  félon  quepar  le  traiâé  de  paix  avoit  efté  ordonné;  par  ou  no- 
ftre  DuchelTe  fit  par  diverfes  fois  rcmonftrcr  au  Comte  d’Haynaut  le  tort 
que  le  Gueldrois  lui  failbit , requérant  ion  afliftence  lelon  qu’il  s’eftoit  obli- 
gé, mais  c’eftoit  chanter  la  fable  au  lourd;  de  forte  que  n’en  pouvant  tirer 
autre  chofe,  elle  fit  protefter  pardevant  le  Roy  de  France  & fon  confeil  (qui 
s'eftoient  entremis  à ladiéfc  paix)  qu’elle  entreprennoit  de  nouveau  la  guer- 
re forcée  par  le  Gueldrois,  qui  alloit  dirciftement  contre  les  articles  traiàcs, 
lelqucls  elle  vouloir  &prelcntoitdc  maintenir  cnticrcraent. 

Sirah»  Entrctant  veille  dc  S.  Martin  de  l’an  fuidiû  MCCC.  LXXXVI.  le  Sire  Freif^J, 
frimi.  dc  LatrimoUille  avec  ceux  des  garnifons  dc  Vucht  Gangelt  & Mille  furprin-.  Diuir. 
drent  i&  faccagerent  la  ville  dc  Stralen,  ou  eftoit  Capitaine  certain  Cheva- 
lier Anglois  nommé  Willaumc  Fitz-raoul,  qu’ils  firent  prifonnier,  comme 
aufti  ceux  de  la  compagnie. 

Le  Roy  dc  France  & fes  oncles  les  Ducs  de  Berry  & de  Bourgogne  euftent  d;«^. 
bien  defiré  le  repos  dc  noftrc  DuchelTe,  & par  ainfi  ils  firent  requérir  au 
Comte  d’Hayoaut  qu’il  le  voulut  emploier  lèticufcmcnt  à ce  que  la  paix  trai- 
âée  fut  entretenue , mais  le  Comte  relpondit  que  le  Duc  de  Gueldres  pro- 
poloit  des  nouvelles  difficultés,  fur  lerqucllcs  il  fàlloit  entendre  & oüir  la 
DuchelTe  en  lis  defcnces,  dc  forte  que  de  commun  adveu  fut  trouvé  bon  que 
pour  appailer  le  tout  l’on  s’alfcmblcroit  en  la  ville  de  Cambray , ou  le  Duc 
de  Bourgogne,  le  Comte  d’Haynaut  & les  députés  du  Roy  de  France  fe  de- 
i;S<.  voient  ioindre,  mais  cefte  iournée  fut  changée  & remife  en  Anvers  pour  le 
' devant  les  Pafques  Fleuries  dudiftan,  & encordepuistranfportcepour 

le  iour  mefme  des  Pafques  Fleuries  à S.  Gertrudeuberge,  mais  les  députés 
du  Duc  dc  Gucldrcs  n’y  comparurent  fur  quelques  exeufes  frivoles,  par  ou 
Ton  arrefta  dc  nouveau  que  pour  le  iour  de  Toâavc  de  la  Trinité  de  Tan 
MCCC.  LXXXVII.  Ton  conviendroit  à Boifleduc  ou  chafeune  des  parties 
prefenta  fes  pretenfions  & griefs,  avec  des  dedutftions  aux  larps,  delquel- 
' les  divers  points  fe  doivent  vérifier  par  preuves,  tellement  que  Ton  iugea que 
la  détermination  ne  le  pouvoit  faire  fi  promptement,  & parainfi  fut  ordonné 
par  provifton.  Que  tout  demeureroit  en  eftat  iufqucs  au  quinficfme  d’Aouft 
iour  dc  Noftre  Dame  dc  Tan  uoelme  MCCC.  LXXXVII.  dans  lequel 
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teriüc  le  Comte  d’Haynaut  devoir  déclarer  & expliquer  les  articles  de  l’ar-  itNüE 
bitrage  prononcé  ci-devant  a Heufden;  & quant  aux  autres  différents  ef-  DucheS- 
meus,  il  eudevoit  ordonner  dans  la  Pafque  de  l’anMCCC.  LXXXVII. 
durant  quel  temps  il  y auroit  entre  les  parties  une  bonne  & afféurce  treve  ; 
laquelle  refolution  aiiifi  arreffée , noffre  Ducheffe  & le  Duc  de  Gueldres  ap-  • 
prouvèrent  & aggréérent  par  leurs  lettres , & de  nouveau  donnèrent  plein 
pouvoir  & authoritc  au  Comte  de  Haynaut,  promettants  en  bonnefbidete- 
uir  pour  bon  & aggreablc  tout  ce  que  par  lui  leroit  ordonne.  » 

Monftk.  Le  III.  d’ Avril  de  l’an  MCCC.  LXXXVII.  ftil  Romain  noftre  Ducheffe 
* Coftinde  Ranft  Chevalier  les  terresde  Mortfele&  Edegem  avec  tou- 
Hnt.  te  la  iuflicc  haute  & baffe , en  el'change  des  Seigneuries  de  Bouchout  & de 
MiiUgrm.  Hove  S.  Laurent , lelquelles  lean  de  Ranft  Sire  de  Canticrode  fon  frere  avoit 
" ■ acquis  avec  encor  Millegem  & Vremde  de  Mathilde  Ducheffe  de  OueIdres& 

Dame  du  pays  de  Malines  le  dernier  de  lanvier  de  l’an  MCCC  LXXXI. 

Tilicmrg.  En  l’an  luldift  MCCC.  LXX  XVII.  le  XV  IL  de  Novembre  lioftreDu-  Chant, jc 
^’uàn  donna  par  engagement  à Paul  de  Maeftricht  Chevalier  les  villages  de 

’ ' Tilbourg.Goirle&Druenen.avec  le  tollieu  de  Venloen, &toute  la  Seigneu- 

rie haute  & baffe,  horl-mis  la  Court  de  Gicrtsbcige  appartenante  à l’Abbaye 
de  Cameren , ou  elle  retint  toute  Seigneurie  & iuftice  : comme  auffi  lafouve- 
ranicc&  Ion  de  cloche  es  villages  ful'dirfts,  ft  ce  pour  la  Tomme  de  quatre 
mille  elcus  de  France  qu’elle  lui  eftoit  redevable  ;& parmi  ce  cftoit  il'auffTi  te- 
nu de  prendre  à hommage  Ton  Chafteau  de  Venloen,  iuTqnes  à ce  que  leldirfts 
villages  Ibicnt  rachaptés  & pas  plus  avant. 

' I Encor  audirft  an  le  XVI.  de  Février  la  Ducheffe  dcclàre  par  Tes  lettresque  Chant,  J) 
Willaume  vdnderAa  Chevalier  avoit  6i(ft  fuflifamment  paroiftre  , que  lui 
Uttnuyth.  & lés  predcccffcurs  avoient  poffédé  librement  & en  franc  Alleu  le  terres  & 

UimtTt.  Seigneuries  de  Heclwijck  &de  Dintre,  & que  lediéi  Willaume  delà  vo- 
lonté êc  propre  mouvement  avoit  rapprorté  en  les  mains  fa  maifon , court , terre 
& Seigneurie  de  Hcefwijck  i avec  les  hommages  fiefs  & arricr-fiefs  y ap- 
partenants, & la  moiéfie  de  la  terre  & Seigneurie  de  Dintre,  lelquelles  piè- 
ces il  avoit  prins  en  fief  d'elle , en  recorapenfe  de  quoi  elle  avoit  donné  au- 
diift  vander  Aa  l’autre  moiâic  de  ladirfte  terre  & Seigneurie  de  Dintre  , tout 
ainfi  comme  lean  Bcnthem  ia  fouloit  tenir  à hommage  i & à ce  le  trouvè- 
rent preiénts  Thicty  deRovere  Chevalier.  Renier  Hollant  receveur  de  Bra- 
bant , Willaume  Swaef  Chambellan  de  la  Ducheffé , Gérard  de  Bcrckel  & 

Gilles  vander  Balckt  EIcuiers. 

13S7.  Par  lettres  du  VIII;  de  Mars  encor  en  ladiéFe  année  la  Ducheffé  recognoit  Chant, it 
devoir  à lean  de  Polanen  Sire  de  la  Lccke  & de  Breda  la  Ibmrae  de  mille  Sra*. 
Saadtn.  francs  monuoie  du  Roy  de  France  pour  lefqucls  elle  lui  donne  en  gage  les 
Hagta.  terres  & revenus  qu’elles  avoit  au  Grand  & petit  Sundert,  Hagen,Sprundel 
& Nifpén.  Tefmoins  lean  de  Bouchout  Chaftelain  de  Bruxelles  Sc.  Renier 
Hollant  receveur  de  Brabant. 

. Sweer  d'Abcoude  Sire  de  Gaesbeke , Porte  & Strijen  aiant  acquis  P.àlii. 
doibs  l’an  MCCC.  LXXXI.  mardi  apres  la  Sainét  lean  Baptifte  les 
terres  d’AndcrIecht , Lennick  S.  Martin , Lcnnick  S.  Qpintin  , Lom- 
beck  noftre  Dame  & autres  de  Marie  de  Walcourt  & de  Willaume  Sire 
Ctnkatk.  d’Abcoude  & de  Wijck  fon  mari  frere  andiâ  Sire  de  Gaesbeck  , augmenta 
fadiâc  terre  de  tout  ce  qu’aniourd’hui  Ton  nomme  la  terre  de  Walcourt  au 
pays  de  Gaesbcck,  & délirant  encor  l’agrandir  d’avantage,  il  traiâa  avec 
quelques  conicilliers  de  la  Ducheffe  à fin  n’y  ioindre  encor  quelques  villages 
de  la  Mayerie  de  Roo,  à quoi  ceux  de  la  ville  de  Bruxelles  s’oppolércnt  , 

Tom.  I.  Nnn  nnn  d’au- 
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d’autant  que  ladiâe  Mayeric  ell  dcpeodente  de  l'Ammannic  & iurildiâioa 
de  leur  ville:  Entre  ceux  qui  avec  plus  d'aDimofitc  cootredireut  àceftepre. 
teuGon  edoit  Everard  s’Herclaes  Sire  de  Wambeke  un  très  ootablc  Cheva- 
lier, qui  auGi  difeourant  fur  celle  roatiere  avoit  tenu  quelquespropos  doatle 
Sire  de  Gacsbeck  fe  contcotoit  afles  peu,  & en  avoit  tàiâdes  ploiuâes  i Tes 
domediques  & familiers;  or  comme  ledidt  s’Hcrclaes  iour  de  jeudi  Saint 
XXVI.  de  Mars  de  l’an  MCCC.  LXXXVII.  rctournoit  de  Lcnnick  vers 
Bruxelles,  il  fut  fur  le  Chemin  adailli  par  Amelé  d'Vteucn^e  Bailly  deGaes- 
beck,  Willaume  didtdeCleves  Gis  Baltard  au  Sire  de  Gacsbeck  3c  quelques 
varlets,  & G mal  traiâc  qu’ils  lui  coupèrent  la  langue  3c  un  pied,  8c  lui 
donnèrent  pIuGeurs  bledurcs  le  laidànt  à demi  mort  liir  la  camfuguc  , làns 
qu’aucun  pailan  l’ofa  mettre  à couvert,  iufqucs  à ce  que  lean  vanStalleCu- 
ré  de  Hau  pairant  par  la  avec  Ion  coudre  lui  Gt  mettre  fur  chariot  & me- 
ner à Bruxelles  en  là  mailon.  Les  nouvelles  s’edants  divulguées  par  la  vil- 
le, audî  tod  un  tumulte  general  s’edeva  par  tout  & courut  chalcun  aux  ar- 
mes ; & combien  que  deGa  c’edoient  les  quatre  heures  apres  midi  ils  Ibrti- 
rent  de  la  ville  confurcment  pour  chercher  les  meurtriers,  qui  s'edoient  reti- 
res dans  le  Chadeau  de  Gacsbeck, mais  apres  làuvcs  à la  fuite.  Ilsrcpaulercnt 
cede  nuiâ  à Vcicnbcke,  & le  lendemain  iour  du  bon  vendredi  allèrent  fans 
plus  mettre  le  Gege  audiâ  Chadeau , & envoicrent  vers  ceux  de  Lovain  & 
autres  villes  demandant  leur  adidcnce,qui  audi  le  prelcnterent  audiâ  Gwe 
avec  belles  troupes , mclmc  la  Duebedè  à la  requidtion  de  ceux  de  Bruxel& 
y envoia  le  Sire  de  Witthem  Scnefchal  de  Brabant,  mais  Ican  de  Lombeke, 
lean  de  Hellebeke  & lean  Storm  aulqucls  le  Sire  de  Gacsbeck  avoir  commis 
la  garde  Grent  bien  leur  devoir  à la  defence  dudiâ  Chadeau.  Cependant  les 
parents  du  Sire  de  Gacsbeck  failbient  grandes  alTemblccs  de  toutes  cxirts  en 
intention  de  faire  la  guerre  à ceux  de  Bruxelles , par  ou  la  DnchelTe  craig- 
nant des  plus  grands  inconvénients,  conGdcicnt  audî  que  le  terme  destreves 
avec  le  Gueldrois  s’alloit  expirer , traibla  en  forte  tantod  par  commande- 
ments tantod  par  prières,  que  les  armes  furent  mis  bas , OC  fut  accorde  à 
la  Dame  de  Gacsbeck  Anne  Glle  an  Comte  de  Lcyningen  qu’elle  avec  fes 
gens  & leurs  biens  8c  meubles  ibrtiroient  librement  dudiâ  Chadeau  , lequel 
apres  lcroit  délivré  8c  rendu  à ceux  de  Bruxelles  pour  en  £ùre  leur  volonté; 
en  fuite  de  quoi  le  fort  Chadeau  de  Gacsbeck  dit  renverG:  & ictté  par  terre 
le  dernier  iour  d’ Avril  de  l’an  MCCC.  LX  XX  VIII.  conteslbis  quelqné 
temps  apres  le  Sire  de  Gacsbeck  à l’interccdlon  de  lès  amis  obtint  la  grâce  de 
la  Ducheflc , & lui  furent  fes  biens  redirués,  mais  pour  donner  appaifèmenc 
aux  villes  de  Brabant,  il  lui  fallut  prometttre  & hirerquc  fon  Chadeau  de 
Gacsbeck  ne  fèroitoncques  rebadi  lansl’adveu  8c  conlêntementdcfdiâes  villes. 

Ican  Berthout  de  BerlaerSirede  Hcimont  par  lès  lettres  données  le  X.  de  Chtntt 
Novembre  audiâ  anMCCC.  LXXXV  111.  recognutque  la  Duchedë  lui 
avoit  donné  par  engagement  la  haute  iudicc  en  ladiâe  ville  & Paroice  de  Hel- 
mont , & endenx  Courts  giflantes  illec  pour  la  femme  de  mille  florins  d’Hol- 
lande, déclarant  que  te  racbapsfeponrat  faire  parmi  la  fomme  de  Gx  cents 
defdiâs  dorins,nonobdantquclesiettrcs  qu’il  at  de  ladiâe  Duchcflè parlent 
de  mille  dorins. 

Albert  Comte  d’Haynaut  &d’Hollande  s’edoit  obligé  de  prononcer  fbn 
arbitrage  fur  les  débats  cfmeus  entre  nodre  Ducheflc  & le  Duc  de  Gueldres 
devant  les  Palques  de  l’an  MCCC.  LXXXVllI.  mais  le  Cuddrois  didèroit 
d’envoiet  fes  lettres  d’aggreation,  efpcrant  de  le  porter  mieux  avec  la  guette 
qu’avec  la  paix  : cepen^nt  les  treves  edants  expirées  à la  Pafqae  l’on  arreda 
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au  confcil  de  lj  Duchcdè  de  commander  une  expédition  generale  par  tdüt  lexKe 
le  pays,  à findc  réduire  la  ville  de  Grave  que  le  Duc  de  Gueldres  tenoiti'à 
quel  effeâ  on  fit  des  grandes  préparations,  & furent  defignés  pour  chefs  de 
l’armce  Raynaud  de  Fatiquemont  Sire  de  Borne,  Sittert,  Herpen,  &Rave- 
fteyn,  lean  de  Polancn  Sire  de  le  Lecke  & dcBreda& Henry  dcBautershem 
Sire  de  Berges , Ibubsla  condniâe  defqucls  l’armée  fè  mit  en  campagne  le 
XXVI.  du  mois  de  luing  encor  en  l’an  MCCC.  LXXXVIII.  prennant  la 
route  droiâ  vers  Grave.  Le  Duc  de  Gueldres  efloit  bien  informé  de  la 
puilTance  des  Brabançons,  & comme  il  ne  fe  trouvoit  avec  forces  liiffilantes 
pour  les  monffrer  telle , il  envoia  lés  députés  devers  leldidfs  Capitaines  à Her- 
pen , avec  offre  de  mettre  la  ville  de  Graveen  leurs  mains,  & promeflc  defé 
conformera  ce  qu’avoit  elle  ordonne  par  le  Comte  d’Haynaut,ce  que  lefi’ 
diâs  chefs  acceptèrent , comme  aulTl  plufieurs  autres  de  la  noblellé  ; mais  ellanc 
l’affaire  rapporté  au  confeil  des  villes  rien  ne  fut  cffeiâué,  car  ilspreten- 
doienc  en  outre  que  le  Gueldrois  paieroic  les  fraix  & defpens  de  celle  guer- 
re, de  laquelle  ils  le  dilbient  la  feule  caufe.  L’on  mit  doneques  le  fiege  à la 
ville  de  Grave.  & on  le  preffa  fort  de  ce  colle  delà  Meule,  mais  nonobflanc 
que  nollrearméc  efloit  bien  forte  de  quarante  mille  combatants  , l’on  profi- 
toit  peu  ou  rien  , d’autant  que  de  l’autre  colle  de  la  Meule  la  ville  efloit 
Ouverte  & tout  y entroit  librement  par  ou  l’on  trouva  bon  de  foire  pjfTet 
une  partie  de  l’armée  la  riviere,  pour  empefeher  le  lécours  & vivres  qui  leur 
Venoient , à quelle  fin  l’on  fit  dreffer  un  pont  avec  alTés  de  diligence  , mais 
ceux  de  la  ville  voiants  qu’il  elloit  iafur  le  point  d’eflrc  achève,  fortirent 
Une  nuiél  & bruflcrent  tout  l’ouvrage.  Ce  defléin  ellant  par  la  rompu , l’on 
s’advifo  de  foire  paffér  les  troupes  par  fa  riviere  en  deux  endroids  ou  elle 
efloit  vadablc ; l'cavoir  l’un  par  deffus  la  ville  entre  Cuyek  & Moick  , & 

Fautre  par  defloubs  outre  Ravcllcyn  & Nillricht;  &a  fin  d’obvier  à tout 
«mpefehement  que  le  Duc  de^Gueldres  pouroit  avoir  porté , l’on  retint  en 
deliberation  par  quel  des  deux  endroids  le  pafTâge  fe  devoit  foire  : la  con- 
duide  de  l’enrrejwinfe  fût  commilc  à lean  Sire  de  Wirthem  Senefchal  de 
Brabant,  à Raffe  de  le  Rfviere  Sire  de  Gros  & de  Lintre  & à lean  Sire  de 
Borgneval , Icfquelsavec  dix  mille  des  nollres  pafférent  à petite  rcfillenceà 
Nillricht.  Le  Duc  de  Gueldres  qui  le  tenoit  a Nimm^e  en  fot  bien  toft  ad- 
verci , dcaulfi  feavoit  bien  Icpeu  d’ordre  qu’il  y avoir  en  l’armée,  carchalcun 
S’elgarroit  à piller  & rober  les  maifons  des  paylâns  qui  s’elloiént  eniùits  & 
fauves  ; ce  que  donna  l’audace  au  Duc  d’elprouver  le  fucces  que  la  fortune  lui 
lémbloit  promettre:  il  partit  donc  fecretement  le  lendemain  de  la  Mag- 
dalcine  avant  le  iour,  accompagné  de  Henry  Sire  de  Gemen,  de  lean  Da- 
moifoau  de  Heynsberge , d’Otton  d’Arckel  Sire  de  Heukclcm , d’Otton  Sire 
d’Afperen  & quelques  autres  iulqucs  au  nombre  d’environ  cinc  cents  lances  , 
avec  quelques  arcbalellriers,  & for  l’aube  du  iour  vint  furprendre  les  nollres 
fi  fort  à rimiwiirvcu  q u’a  peu  de  peine  il  les  mit  en  desroute , avec  tel  defordre 
dCeonfiifion  que  plus  de  trois  mille  en  forent  tués  & noies  dans  la  Meule, 
les  Sires  de  GresS:  de  Borgncv.aI  ne  pouvants  porter  remede  au  defordre  fo- 
rent prins  avec  quantité  d’autres  ; entre  les  mort  fot  recognu  un  Chevalier 
nommé  VVanthier  de  Celles  Sire  de  Balallres.  qui  fot  grandement  regretté  du 
Duc  do  Gueldres  de  qui  il  avoit  ellé  compt^non  d’armes  aux  guerres  en 
Prullé.  Celle  defoiélc  caufa  tel  effroi  en  l’armée  qu’elloit  devant  Grave  , 
que  tout  le  menu  peuple  fe  mit  à la  foite,car  ceux  qui  lé  fanvoient  du  combat 
foifoient  courir  le  bruiél  que  le  Duc  de  Gueldres  s’advancoit  fur  eux  avec 
dix  mille  chevaux,  ôc  que  ia  il  avoir  pallè  la  Meufé,  tellement  qu’iln’y  avoir 
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Jenne  moiendc  faire  arrcfter  les  troupes,  ainfi  fuclc  Aege  levé  avec  celle  coafu(ion> 
Duchés-  que  tout  le  bagage , vivres  & aramonitions  fut  delaiflc  : & cdl  choie  trel- 
alTcurée  que  fi  les  aflîegés  euflcnc  ellé  informes  du  pauvre  maiatien  des  no- 
flrcs,  ils  en  eullênc  bien  faiâ  leur  proAéf  & rompu  grande  partie  de  nos 
forces  : le  bonheur  donc  fut  que  ceux  de  la  ville  ne  Iceurenc  rien  du  dc- 
Ibrdre,  ainli  penibient  que  celte  recraiéfe  le  iàifoit  pour  les  attrapper  à la 
, fbreie,  & par  ainft  ils  le  tindrent  bien  fur  leurs  gardes  iufqucs  apres  le  mi- 
di que  les  nouvelles  leur  furent  apportées  de  l’encicre  delaiétc  des  noftrcs, 
d’ou  aulîi-toll  ils  coururent  au  pillage  en  nollre  camp , ou  ils  trouvèrent 
grand  butin,  car  noftre  bagage  cftoit  richement  cftorfe  de  vaifellc,  armu- 
res, pavillons,  vivres  & ammonitions.  Ceft  choie  admirable  que  cinc  cents 
lances  & quelques  archiers  lurent  fuHiraDCs  pour  cauler  une  rciiradc  fi  igno- 
minieufe  à une  fi  puifiànte  armée,  mais  les  armes  Ibnt  iouriialicrcs  & lub- 
iedes  à divers  accidents:  & fi  l’on  veut  confiderer  de  près  la  vraie  Iburce 
de  noflre  malheur,  l’on  trouverat  que  ce  ne  fut  autre  chofe  que  làute  d’un 
chef  Ibuverain,  qui  eult  eu  auchorité  de  commander  abfolunent,  en  quoi 
véritablement  confilte  la  principale  force  d’une  armée,  car  ou  chalcun  fuit 
fon  opinion  Sc  le  gouverne  lelon  icelle,  il  n’y  peut  avoir  que  confufion,à 
qui  ccfuccestragiquc  pourat  lervir  d’exemple.  Le  Duc  de  Gueldres  apres  une 
fi  notable  viétoirc  luivic  d’une  dcfaidlc  entière  de  lés  ennemis  retourna 
droiéf  à Nimmegc,  & alla  defeendre  en  l’Eglilc,  ou  il  le  fit  delàrmer  devant 
l’image  de  noftre  Dame,  & pour  ligne  d’aâion  de  grâce  il  y offrit  fes  armes 
avec  dix  & fept  pendons  qu’il  s’eftoit  acquis. 

CeDntJt  Peu  apres  vciilcdc  S.  Laurent  IcJiéi  Duc  de  Gueldres  menaune  belle  armeé  Lt'otep- 
menant  en  fa  compagnie  Frcdric  de  Serwerden  Archevef- 
'jîrt'fâyi'’.  que  de  Cologne , l’Archcvefque  de  Bremcn,  Florent  de  VVevclichove  Evet 
que  d’Vtrccht,  VAbbedePrume,  Adolf  ieune  Comte  de  Clcves,  les  Comtes 
de  Seyn,  Caticncllebogc  & Meurs  en  tout  trois  mille  lances  & environs 
mille  piétons:  ilpalTàla  Meule  à Grave,  & brulla  les  villages  de  Bocftel; 
Oiftcrwijck,  Hilduarcnbeck,  Oirfchot  & Gaftel,  & retourna  par  le  pays  de 
Homes  à Rocrmonde,  ayant  faiét  grand  degaft;  de  forte  que  pour  cmpel- 
cher  ces  inconveniens  l’on  fit  un  levee  de  mille  chevaux  qu’on  mit  en  garnilbn 
aux  Chafteaux  de  Herpen , Os,  Raveftcyn,  Littoy  & autres  places  aux  en  vi- 
rons, foubs  la  enargedu  Sire  de  Witthem  Sencfchal  & de  Henry  de  le  Leck 
Sire  de  Heeswijck  & de  Dintre. 

Cependant  ^p  Duc  de  Bourgogne  prellbit  fort  le  voiage  que  le  Roy  de  FrtifMrj. 
France avoit  entreprins  de  faire  lur  le  Duc  de  Gueldres,  pour  fe  revenger  9'p"' 
de  l’arrogante  & impertinente  façon  qu’il  avoit  ufé  aux  lettres  de  défiance 
Lt  Rty  it  qy'ji  avoit  envoie  ; « eftoit  le  Roy  extrêmement  porté  à celle  guerre , com- 
fuaL  principaux  de  fa  court,  & par  ainfi  fit  on  des  grand  apprefts  de 

tours  collés,  mais  comme  le  Roy  ne  vouloir  defobliger  l’Empereur  Wence- 
cltUrcs  envoia  devers  lui  Gui  de  Honcourt  Sire  de  Lesduing  & 

Maiftrc  Ives  d’Orient,  pour  lui  donner  parc  de  ce  que  lui  mouvoir  d’entre- 
prendre celle  guerre  en  la  terre  de  l’Empire,  dequoi  l’Empereur  demcuraalîés 
fatisfaiâ.  L’on  fc  mit  donc  en  campagne  fur  le  commencement  du  mois 
de  Septembre  encorde  l’an  MCCÇ.  LXXXVIIL  avec  une  des  plus  flo- 
rilîântes  armées  dequoi  l’on  laehe  a parler,  car  le  Roy  menoit  en  là  com- 
pagnie les  Ducs  de  Berry  & de  Bourgogne  fes  oncles, Louis  Duc  dcTouraine 
fon  frere,  Charles  Duc  de  Lorraine , Henry  Sire  de  CalTel  fils  aifné  au, 

Duc  de  Bar,  les  Comtes  de  S.  Pbl,  Sancerre,  Tonneres  & autres  Princes, 

Barons,  Chevaliers,  & nobles  en  grande  quantité,  & did  on  que  l’armée 

n’eftoit 
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n’cfloit moins qne de cenc mille  combatants,  &avccce  menoiegraades  pro-  Jerm* 
vifions  d’ammonitions&vivresilà  refolotion  fut  premièrement  prinle  qu’on  Duchis- 
entreroit  par  l’Haynaut  & ainfi  par  le  Brabant  on  paiTeroit  dans  le  pays  de 
Gucldres,  mais  ceux  du  confeil  de  noBre  DucheUe  trouvèrent  moien  de 
changer  ce  delTein , par  le  Duc  de  Bourgogne  qui  principalement  gou- 
vernuit  tout  la  machine  : ils  prindrent  donc  le  chemin  par  la  Duché  de 
Luxembourg  & Ardennes,  ou  pour  les  difficultésdes  palTages  turent  envoies 
trois  mille  ouvriers*,  pour  tailler  les  bois  & oBcr  tout  empefehement  : & - 
envers  le  XV.  Septembre  de  l’an  fufdiâ  toute  l’armée  pallà  la  Meufe  à Mou- 
ton, d’ou  le  Roy  alla  loger  en  l’Abbaye  d’Orval  ordre  de  CiBcaux,  & y 
arreda  deux  iours  pendant  que  le  charroy  pallbit,  de  la  il  print  le  chemin  de 
Badogue,  & logea  à une  licUe  de  la  ville,  ou  nodre  Duchefle  le  vint  falUer  : 
le  Roy  lui  fit  grand  honneur  Sc  carefle,  & apres  avoir  dilcouru  de  leurs 
affaires  il  l’accompagna  un  quart  d’heure  de  chemin  , & la  fit  ultérieure- 
ment conduire  par  lean  de  Vienne  & Gui  de  LatrimoUille.  Or  ne  lerat  il 
hors  de  propos  de  rapporter  ici  un  accident  qu’arriva  à ladiôe  Duchefle  à 
Huy  en  pafiant  devers  le  Roy  par  ladiébe  ville,  ou  les  Efchcvinsla  receurenc 
alTcs  courtoifement,  mais  edant  entrée  en  l’hodelcrie,  quelques  débauchés 
mauvais  garniments  entrèrent  en  fa  chambre,  & fans  aucun  rcfpeâ  la  fi- 
rent boire  aveceux  &lui  tindrent  plufieurs propos  indignes,  & combienque 
ceux  delà  fuitefirent  devoirs  pour  les  faire  retirer,  il  ni  cud  moieniulques  à 
ce  que  leMayeur  edant  lurvenufe  faifid  d’eux:  &les  informations  prinlès 
le  Magidrat  fit  couper  la  langue  i trois  d'iceux , & point  contents  (le  cela  , 

& voulant  dignement  punir  l’outrage  fàidf  à une  fi  grande  PrincclTë  ils 
firent  trancher  la  tede  à deux,  &au  troificfme  ils  donnèrent  la  viea  la  tres- 
indantc  rcquifirion  de  la  Duchede  mefme.  Pour  retourner  à la  matière  le 
Roy  fuivant  toufiours  fon  chemin  mena  lôn  armée  jufques  l’Abbaye  de 
Sravelo  au  pays  de  Liege,  ou  l’Evelque  Arnou  de  Homes  lui  vint  trouver 
failant  grandes  exeufes  de  la  part  du  Duc  de  luliers  pere  du  Duc  de  Guel- 
dres,  mais  voiant  qbe  le  Roy  ne  les  voulut  admettre,  il  traiéla  fi  bien  par 
l’entremilê  de  l’Archevcfquc  de  Cologne,  du  Duc  de  Lorraine  & autres 
Seigneurs,  que  le  Duc  de  luliers  le  vint  en  perlbnne  preicnter  au  Roy  i 
l’entrée  de  Ion  pays:  le  Roy  le  reccut  gracieulèment,  3c  le  Doc  s’exenfa  de 
la  faute  commile  par  fon  fils,  fuppliant  au  Roy  d’attendre  quelque  peu,  & 
lui  aficurant  qu’il  meneroit  Ibn  fils  à la  railbn,  & en  cas  que  fiire  ne  le  pou- 
voit  il  promit  de  mettre  en  mains  du  Roy  toutes  les  fortrefics  pour  d’iceux 
lui  faire  la  guerre.  Le  Roy  & fes  oncles  trouvèrent  les  propofitions  du 
Duc  de  luliers  ades  équitables,  âc  Ibuperent  ce  foir  eufcmble;  & le  lende- 
main le  Roy  reditua  au  Duc  la  terre  de  Vierfon  entre  Blois  & Berry,  & le 
receut  à hommage.  Le  Duc  de  Gucldres  fc  tenoit  à Nimmege  t Sc  avoit 
enlembic  tout  ce  qu’il  pouvoit  de  forces , tant  d’Allemagne  que  de 
Wedphalie , mais  elles  n’eÜoient  ruffifantes  pour  fc  défendre  contre  l’armée 
Françoilè,  par  ou  fon  pere,  l’Archevefque  de  Cologne &l’EvclquedeLiege 
loi  remondrerent  avec  bonnes  raifons  le  danger  ou  il  le  mettoit  s’il  ne  s’ac- 
commodoit  avec  le  Roy,  mais  ilen  &ifbit  peu  de  cas,  & redootoit  peu  ou 
rien  les  forces  de  fort  ennemi,  & il  ed  bien  à croire  que  (ans  les  grandes 
Lr  DmcJt  pctfiiafions  delcs  amis  il  eud  attendu  l’ifiue  de  l’affaire,  carilavoil  lecourage 
Cmtldrii  trdgrand . & promettoit  à fes  armes  tout  bon  fucces , tootesfois  à la  fin]  vain- 
eu  de  prières  pludot  que  de  raifons  on  crainte  ils  le  menèrent  devant  le  Roy , 
à qui  il  fit  honnedement  quelques  exeufes  for  le  contenu  de  fà  lettre,  & 
trouva  des  explications  affes  commodes.  Le  Roy  le  contenta  fort  à le  voir 
Tom.  1.  Ooo  ooo  & 
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lEMHE  &oUii  parler  avec  un  mainrien  figcaereux,  comme  aulTi  Tes  oncles  & conte 
Ducbis-  la  coure,  car  il  s’eftoitpar  l'a  valeur  acquis  grande  etlime  Sc  réputation, & 
parainfi  leRoy  le  princ  en  amitié,  & fut  entre  eux  arrellc  alliance  & accord , 
par  lequel  le  Duc  promit  de  lêrvir  au  Roy  contre  un  chafeun  horfmis  i’Ein- 
pire&  le  Roy  d’Angleterre,  & qu’il  ne  lcrviroit  contre  la  France  ne  fut  que 
le  Roy  d’Angleccriecnpcrlbnncmenat  l’armée,  en  quel  cas  il  dcnonccroit la 
guerre  au  François  artes  en  temps:  & pour  les  différences  qu’il  avoir  avec 
noffre  Ducheffe,  il  les  remit  entièrement  au  dire  du  Roy&  de  les  oncles,  qui 
dans  un  an  en  dévoient  prononcer  leur  arbitrage,  pendant  quel  terme  tout 
demenreroit  en  eftat  comme  lors.  Il  foupa  ce  loir  avec  le  Roy  8c  chalcun 
admiroir  la  Franchilc  qu’il  ulbit  en  Tes  propos.  Le  lendemain  au  partir  il 
tequifl  au  Roy  quelques  prilbnoiers  qui  lui  furent  accordés,  le  Royauffl  lui 
en  demanda  aucuns  inaisil  s’enexcufa&  diéfau  Roy  Sire  vous  faidfeslaguerro 
de  vos  propres  forces  & à vos  dc^ns,  &moi  ie  lafaiéts  aux  dclpens  d’autri 
& avec  forces  d’amis,  &parainu  les  prifonniers  par  eux  fiiiéfs  nelbntenmon 
pouvoir.  Celle  paix  fut  ainfi  faiûe  fur  la  fin  du  mois  d’Oélobre  dudift  an 
MCCC.  LXXXVIII.  & fut  de  tant  plus  ailemcnt  accordée  par  ce  que  l’hi- 
ver clloit  à la  main , & délia  la  pluie,  les  chemins  mauvais , les  nuiéls  longues, 
les  froidures  grandes  & les  fatigues  continuelles  caulbieut  bien  de  l’ennui  & 

&fchcrie  àl’armée.En  fin  le  Roy  retourna  par  le  melmc  cliemin  qu’il  elloit  venu 
& célébra  lafelle  de|  Touts-Sainéls  à Reims,  mais  à la  rcttaiâe  le  Sire  de 
Blanckcnhcim,  Pierre  Sire  de  Croonenbourg  & autres  partilâns  de  GucU 
drois,  qui  ne  voulurent  cIVre  comprins  dans  le  traiélé  d’accord  firent  plu- 
fieursprifonniersde l’armée Françoilc,  &entreautresPierrcSire delà Vievil- 
le,  & leanSire  de  .’Moncaurelqu’ilsmirent  à greffe  rançon. 

5 Arnou  Evcfque  de  Liege  trefpaffà  peu  apres  le  'VIII.  de  Mars  de  l’an 
Ait/je  MCCC.  LXXXIX.  llilRomain,quienfonvivantavoitefféleprincipal& 
rEtcfiimi  meilleur  confeillicr  de  noftre  DucheffTe , & lui  lucceda  en  l’Evclché  Ican  de 
dcLitxt.  gjyjjrc  fils  d’Albert  Comte  d’Haynaut,  fou  corps  fut  enterré  au  monaftere 
des  Dames  nommé  Keyfcrsbolcb,  que  les  Sires  de  Hoities  les  prcdcccffenrs 
avoient  fondé. 

LiDk  F.ncefte  mefmcannée Robert  de  Veré  Doc  d'Irlande,  Marquis  de  Dnblin  FrdftrtL 
“hBrài"  ^ Comte  d’Oxfort,  & rArchevcfque  de  lorck  vindrent  eu  Brabaiu  foubs  la 
protetlion  de  noftre  Ducheffe , avec  lettres  de  recommandation  du  Roy  de 
P" rance  & du  Duc  de  Bourgogne  : lediâ  Duc  avoir  efié  grand  ôc  unique 
fiivorit  du  Roy  Richard  d’Angleterre,  &ayant  eftédifgracies’cftoitretirécn 
France,  ou  auparavant  il  avoit  prinsâfemmcPhilippote  fille  d’EngueranSire 
dcCoucy  &d’Elirabcth  tante  audiâRoy  Richard,  laquelle  depuis  il  répudia 
trop  Icgcrement,  pour  le  marier  à cenaine  Bohemoife  de  petite  qualité 
noihmécLancigrona,  par  ouille  vit  tcllemcntpourlbivi  par  le  Sire  de  Coucy 
& Icsamis  qu’iifotcontrainâdclèlàuvcrenlJrabam. 

2,4  D«-  La  Ducheffe  à fin  d’ofter  toute  occafion  de  débat  qui  pouroit  refondre  Dimcr. 
ih.-jpnie-  apres  là  mort  à caufe  de  la  fucceffion,  déclara  par  les  lettres  données  1 
‘bnMtr.  Tournay  le  XXVIIl.  iour  de  Septembre  encor  en  l’an  MCCC.  LXXXIX. 
que  la  vraie,  légitime  & unique  heriticrc  elloit  fa  nicpcc  la  Ducheffe  de 
Bouigogne,  & les  enfants  procrées  d’elle,  & de  faiél  lui  tranfporta  tours 
les  pays,  terres,  villes  8c  chafteaux  qu’elle  poffedoit  & que  de  droiél  com- 
peter  lui  pouvoient , ne  refervant  à elle  que  le  Icul  ufufruiâ  là  vie  du- 
rante. 

En  fuite  de  la  paix  traiâée  entre  noftre  Ducheffe  & le  Duc  de  Gueldres  Dinttr. 
furent  defignés  de  chalquc  codé  fix  Çonfcilliers  pour  moderet  toutes  les  2îy>»-Cr»- 

diffe- 
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différences  qu’il  y avoir  entre  eux,  Iciqucis  furcutSweer  d'Abconde  Sire  de  Jemxe 
Uaesbcck,  ThoraasSirc  dcDieft,  Willaume  ieunc Corarc de  Seyne  Sire  de  Duches- 
S.  Achten-rode,  Willaume  de  ÎVlilenbcrg  Sire  de  Craneudonck,  Henry  de  • 
le  Lecke  Sire  de  Heefwijck  & lean  de  Callleren  du  collé  de  Brabant;  & du 
collé  de  Gueldres,  Gérard  Sire  de  Werdenborg,  Willaume  de  Muylpach  , 
WernierBuff'el,  Herman  de  Lievcndale  Chevaliers;  Wallcrand’Oyen  & 

Renaud  de  Rées  Elcuiers,  lerquelsaprcs  bonne  enquellc  ordonnèrent  par  for- 
me d'arbitrage  prononcé  en  la  ville  de  Ravelleyn  iour  de  S.  Severin  XXIII. 
d’Oûobrc  de  l’an  fuldiâ  MCCC.  LXXXIX.  Que  la  ville  de  Grave  feroic 
comme  auparavant  de  l’hommage  de  Brabant.  Que  les  prilbnniers  de  part  & 
d’autre  lèroicnt  delivres , que  chafquc  partie  porteroit  les  fraix  .defpcnsâtin- 
terell  Ibuffcrt  durant  les  guerres  paifecs;  & parmi  ce  la  Duchellc&  le  Duc 
de  Gueldres  demeureroient  amis  & en  bonne  paix. 

Gilles  Sire  de  lauche  de  Hierges  & de  Bioul  ellant  devenu  ennemi  de  Bra-  Divtm. 
bant,  ic  nelcay  àquelle  occafion,  l'econfedcraaveclean  Sire  Heinsberge  , Hcmtri- 
Engelbcrt  de  la  Marcke  Sire  de  Louvreval  & autres  malcontents , & vint  brui- 
les  en  l’an  MCCC.  XC.  la  ville  d’iliche  emmenant  grand  butin. 

Nollre  Ducheffë  par  fes  lettres  données  iour  de  Pentecolle  de  l’an  MCCC.  Charutdt 
XCI.  déclara  avoir  donné  à Willaume  de  Mecrhem  Sire  de  Bodlel  la  terre  Hrai>a,i. 
de  Groot-liempdc  avec  toute  la  Seigneurie , pour  la  tenir  là  vie  durante  de 
pas  plus  avant. 

Ceux  des  villes  deLovain.Thillemont&  Leenwe  le  trouvants  encor  in-  Diiiiu. 
commodés  par  les  pourfuites  & larcins  des  bannis  de  leurs  villes  , lîrent  en 
l’an  lui'diâ  MCCC.  XCI.  de  l’advcu  de  la  DuchcITb  unEdiâ,  par  lequel 
ils  promirent  de  donner  deux  cents  florins  à celui  qui  auroit  tué  ou  prins 
aucun  defdiébs  bannis , par  ou  en  peu  de  temps  Willaume  Repard  8c  autres 
de  là  ligue  furent  depelchés. 

Encor  en  la  mefme  année  XVI.  de  Mars  la  Ducheflè  donna  par  eng;^e-  Chm-i.iJi 
ment  à Henry  de  Ranll  ( fils  de  Collin  Sire  de  Canticrode  & de  lonnc  Dame 
de  Hauthain  lôeur  Ballarde  de  ladiéle  Duchefle)  la  terre  de  Keflel  tout  ainfi 
comme  ci-devant  Ican  de  Dongerode  Chevalier  l’avoit  pofledé  pour  la  Ibm- 
mc  de  fept  cens  florins  d’Hollande. 

Ican  Sire  de  Polanen,  de  leLecke  & de  Breda  trefpaflà  en  l’an  MCCC.  Dianr. 
XClIl.  laiflànt  de  là  femme  Odille  fille  au  Comte  de  Salmes  en  Elacc  nne 
fille  lenne  riche  hcritiere,  de  laquelle  Henry  de  le  Lecke  Sire  de  Heefwijck 
pretendoit  la  tutelle  cnqualité  de  Ion  oncle  paternel,  mais  Henry  deBanters- 
hemSirede  Berges  lur  Soom  mari  d'une  uenne  tantevouloit  ellre  préféré  . 
parce  qu’il  tenoit  Bannière  en  Brabant,  mais  la  tutcle  fut  adiugée  au  Sire  de 
Heefwijck.  Celle  lenne  Danae  de  Breda  & autres  riches  terres  fut  depuis  en 
l’an  MCCCC.  III.  mariée  à Engelbcrt  Comte  de  Naflbu,  Dillcnbourg  & 

Vianden , Sire  de  Grimberge  & de  S.  Vit, fils  de  Ican  Comte  de  Naflbu&de 
Magarete  Comtellè  de  la  Marcke  comme  nous  rapporterons  plus  particuliè- 
rement au  Tome  fécond  de  nos  Trophées. 

Peu  apres  Michel  de  Ligne  Chevalier  Sire  d’Ellainbmges  & de  Thunuide 
envoia  defier  nollre  Docheffe  & lès  pays  par  letues  ouvertes  lundi  apres  JtUD*- 
les  Palqucs  flories  de  l’an  MCCC.  XC  V.  & auffi  toft  le  lendemain  mardi 
avec  quelques  fes  aidants  & vaflàls  il  entra  dans  le  Brabant  & làccagea 
quelques  maiibns  à Goick , &mit  le  feuà  d’autres,  emmenant  quelques  pri- 
lonniers . chevaux,  beflial  & meubles , & de  ce  point  content  mercredi  iour 
fuivanc  il  paflà  iniques  anx  portes  de  Bruxelles  & detrouflà  quelqnes  bour- 
geois qu’il  rencontroic  fur  le  chemin.  La  DuchelTe  en  fiit grandement Ikfchée 
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& efcrivit  diver(ës  lettres  de  doleance  tant  i lean  de  Barbaulbn  Sire  de  Iii- 
mont  lors  grand  Bailly  d’Haynaut,  qu’au  Magiilrat  de  la  ville  de  Valencie- 
nes;  leur  requérant  de  vouloir  mettre  ordre  aux  outrages  que  lediâ  Sire 
d’Edaiobruges  faifoit  à fon  pays , aulTi  envola  elle  à mcfme  fin  devers  le 
Comte  d’Haynaut  qui  lors  edoit  en  là  Comté  d’Hollande;  mais  pour  tout 
cela  ne  ceiïoit  le  Sire  d’Edainbruges  de  courir  fur  le  Brabant  iufques  àce  que 
finalement  l’on  trouva  moien  de  lui  donner  appaifement.  Aux  lettres  de  la 
DuchelTc  eferiptes  aux  Efehevios  & Confcil  de  la  ville  de  Valencienes  ed 
rapporté  que  la  caufe  de  ce  different  cdoit  par  ce  que  lediô  Sire  d’Edainbrn- 
ges  demandoit  quelques  arricrages  de  certaine  rente  de  X X I V.ames  de  vin 
du  Rhin  par  an  à lui  données  par  fa  tante.  Pour  intelligence  dequoi  il  faut 
avoir  recours  à ce  qu’avons  diâ  ci-deflus  lur  l’an  MCCC.  ou  nous  avons 
dedoiâ  comme  lean  II.  Duc  de  Brabant  auroit  donné  à Wauthier  Sire  de 
CmUit*  Ligne  ladidte  rente  de  XXIV.  âmes  de  vin  Rhinoiseu  accroilcmcnt  de  fon  fief 
ifairt  ci.  Sc  en  eichangé  de  XX.  marcs  de  Cologne  rente  annuelle  qu’il  tenoit  de 
Brabant;  ce  que  toutesfois  ed  abufivement  rapporté  audiâ an  MCCC.  puis 
^ ‘ que  ladiéic  donnation  & efcliange  lé  fit  envers  l’an  MCC.  LXXX.  & point 
par  le  Duc  lean  II.  mais  par  fon  pere  lean  I.  Duc  de  Brabant  comme  depuis 
il  m’ed  ap,>aru.  Audift  Wauthier  lucceda  Fadre  Sire  de  Ligne  qui  par  là 
femme  Icnne  de  Bailloeil:  hérita  encor  XXXVl.  âmes  du  mcfme  vin  que 
lediiâ  Duc  lean  I.  avoit  çn  l’an  MCC.  LXXXI.  accordé  à Nicolas  Sire  de 
Condé  , de  Bailloeil  & de  Moriames  Ibn  ayeul , de  ibrte  que  lediéf  Fadré  te- 
noit de  Brabant  en  fief  LX.  âmes  de  vin  du  Rhin,  comme  l’on  voit  parle 
Regidre  Féodal  nommé  Latijnsboeck , & apres  fon  trelpas  advenu  en  l’an 
MC^  .'C.  XXXVII.  Michel  Sire  de  Ligne  & dcBrifeul  fon  fils  aifné  les  tint 
auffi,  lequel  ayant  edé  tué  en  l’an  MCCC.  XLV.  combatant  contre  les 
Friibns  avec  Willaume  Comte  d’Haynaut  & d’Hollande,  laifla  de  fa  fèmme 
Anne  d’Antoing  Dame  de  Brifeul  un  fils  unique  auffi  nommé  Michiel  qui 
fut  Sire  de  Ligne  & de  Brifeul  & tint  ladiâerentede  LX.ames  de  viniulques 
envers  l’an  MCCC.  LXXXVII.  auquel  il  trcfpaflà , n’aiant  procrée  aucun 
enfant  de  Leonore  de  Coucy  Dame  de Rumpd , Hoboken,  Hingene.Ruys- 
■ l^uc  & d’un  tiers  de  la  Comté  de  Vianden.  Son  fucceffeur  doneques  fût 
Willaume  de  Ligne  Sire  de  Mondreul  fur  Haifne  fécond  fils  dudiéf  Fadré  & 
de  ladiâe  lenne  de  Bailloeil,  qui  femblabicment  receut  les  LX.  âmes  de  vin 
du  Rhin  comme  l'on  voit  par  lediéf  Regidredesfiefe,  &defaièmmeBcatrice 
fille  du  Sire  de  SIeyden  fur  l’Eyffe  il  engendra  troisfils&quelques  filles, l’ail* 
né  Willaume  moumt  avant  fon  pere  fans  laiffer  enfant  de  Marie  de  Lalaing 
fà  femme,  le  lécond  lean  fut  Sire  de  Ligne,  de  Bailloeil  & de  Barbanfon  par 
(à  femme  Eudache , & fit  homm^c  à nodre  Ducheffe  de  ladiéfe  rente  de 
LX.  âmes  de  vin,  le  troifielme  Michiel  fut  Sire  d’Edainbruges  & de  Thu- 
Riaide  qui  nous  at  donné  occallon  pour  faire  ce  diieours , & à qui  la  tante 
Catherine  de  Ligne  avoit  tranfporté  les  arrierages  de  quelques  années  de 
ladide  rente  comme  nous  venons  de  dire  & félon  que  lefdiâes  lettres 
contiennent. 

i39«.  Gérard  de  Died  Sire  de  Waenrode  rcceut  en  l’an  MCCC.  XCVI.  le  IV.de 
Bimicm-  May  de  nodre  Ducheffé  les  terres  de  Binckhem , & Glabbeck , pour  une  rente 
CUicci  quatrecents  quarante  & cinc  livres  Tournois  arriérée  de  trois  ans , que 
ledift  Gérard  levoit  fur  les  revenus  de  Macdricht  de  par  fa  femme  Ode 
fille  au  Sire  de  Petershem  : i condition  que  la  Ducheffé  pourat  acquit- 
ter lefdiéles  terres  parmi  la  lomme  Capitale  & arrierages  de  ladiâe 
rente. 
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Qmtritlt  En  II  mefine  année  débat  s’cfmcut  entre  Willaume  Duc  de  lüliets  & Je n ne 
* Raynaud  Sire  de  Scoinvorll  tiir  la  vente  des  terres  de  Fauquemont  & Mon-  huCHts- 
Id’tri  fÿ  ^ ''int  lediû  Duc  mettre  le  ficgc  au  Chafteau  de  Scoinvorll  & leprint 
I Uiirtàt  apres  fix  fcpmaines.ledernier  de  Septembre  duditlan  ;dclapalTa  au  Chafteau 

I Sutmtr/I.  jç  Wilhemrtcyn  entre  Aix  Sc  Rode  dont  iëmbla^lement  il  le  rendit  le  mai- 

ftrci  mais  noltre  Duchefte  avec  i’ElIeu  de  Liège  moienuerent  quelque  accord 
I entre  les  parties. 

Difpme  Ce  fut  encor  en  celle  mefme  année  MCCC.  XCVI.  que  noftre  Duchdîë  Dnrut 
I «•««)•?  l’advis  de  quelques  coufcillcrs  fit  forger  la  monnoye  à Maeftricht  , à 
Oyen  8c  à Vilvordc,  à quoi  les  villes  de  Lovain  & Bruxelles  s’oppolerent , 
allcgants  pour  defence  de  leur  caulc  les  ordonnances  donnéts  par  le  Dnc 
Jean  I.  lür  le  faidl  des  jmonnoyes  en  l’an  MC  C.  XCI.  lelquclles  furent  de 
nouveau  confirmées  par  la  DuchelTc.  • 

Utrative  Sunla  fin  dudidl  an  la  Duchelle  ia  chargée  d’eage  le  trouvant  à Compagnie 
îw»/«r"/a  France  déclara  par  les  lettres,  que  fes  beriters  légitimés 

fntcrjjiiim  eftoicnt  Ics  cnfànts  nés  de  Philippe  de  France  Duc  de  Bourgogne  & de  Mar- 
dilirdb.  garcte  ComtclTc  de  Flandres  là  niepcc , ce  que  de  puiscllc  confirma  enc*r  en 
aftcmblée  generale  des  Eftats  de  les  pays. 

Mitrle.  En  l’année  luivantc  MCCC.  XC  VIL  le  VI I.  de  May  noftre  DuchelTe  Chants  Jr 
OftH'sut.  donna  par  engagement  à Henry  Dickbier  fils  de  Henry  la  haute  iufticede 
'1**7-  Mierle  svcc  laScigneurie  Opt-Hout&Brouck  qu’on  nommé  ’t  Nieu-gerechte 
pour  la  fomme  de  V 1 1 1.  cents  ve*ils  elcus  & 1 V.  cents  florins  d’Hollande 
qu’elle  lui  eftoit  redevable. 

NatmtUe  La  guerre  entre  Brabant  & Gueldres  fut  encor  renonvelléc  envers  ce  mef-  Diaii,. 

I fmrrt/st  me  tcmps  par  uii  accidcnt  de  pcu  dc  pois.  Wouthier  van  Overrijn  Amman 

Brla.  y de  Bommelrewcert  eftant  venu  à la  Dédicacé  de  Boifleduc  dimanche  apres  ' 

Gutltùrei,  la  S.  lean  Baptifte  entra  en  querelle  avec  certain  bourgeois  de  ladiâe  ville 
iulques  à fc  batre,  & comme  lcditft  bourgeois  lut  fécondé  d’aucuns  compag- 
i nous,  lcdiél  Wauthicrle  mit  a crier  Gueldres,  de  Ibrte  que  la  plus-part  des 

' Gueldrois  qu’eftoient  venus  à la  lefte  le  ioignerent  à lui  & commencèrent 

à fe  combattre  les  uns  aux  autres;  mais  l’ErcoutetteavecfesScrgcantsaccou- 
rut  en  armes,  & fefaifift  de  la  perlbnncdudiél  van  Overrijn,  Icquelcomme 
chef  du  tumulte  & pour  avoir  cric  Gueldres  & avoir  tue  dc  là  main  Gofiiin 
^ vander  Dicfcn  varict  de  la  Duchellè  fut  par  fcntencc  du  magiftrat  condamné 

j à mort  & euft  la  telle  tranchée,  dequoi  le  Duc  de  Gueldres  eut  grand  relcn- 

timent , & envoia  à noftre  DuchelTe  fes  députés  pour  en  faire  les  complain- 
j <ftcs , demandant  qu’elle  cull  à envoier  quelques  uns  de  Ion  conicil  à Rave- 

j llcyn  pour  la  làtisfaclion  qu’il  pretendoit,  ou  qu’à  faute  dc  ce  il  elperoit  de 

I prendre  là  revenge  fur  ceux  de  Boilleduc.  La  DuchelTe  pour  éviter  des 

; nouveaux  troubles  envoya  les  gens  au  iour  prefix  à Raveftey n , mais  les  de- 

mandes du  Gueldrois  eftoicnt  fi  excvbitantcs , que  rien  ne  fût  conclu  ; car  il 
ne  chcrchoit  que  quelque  pretext  pour  rcnoüvcilcr  la  guerre  avec  laquelle  il  • 
le  trouvoit  mieux  qu’avec  la  paix. 

VArcht-  L’Archevcfque  de  Cologne  Frédéric  de  Serwaerden  fur  quelques  vieilles 
CtVmftm  ftucrellcs  envoia  auftî  défier  à noftre  DuchelTe,  comme  femblablemcnt  Ar- 
x*t^t  nou  de  Huemen  Sire  de  Middclaer  qui  pretendoit  grollcs  Ibmmes  à la  char- 
avteBrai.  gedc  Ibrte  que  pour  obvier  aux  inconvénients  apparent,  & pour  mettre  or- 
dre à la  dcfcncc  defonpays  elle  fit  convoques  les  Eftats,  & fut  ordonné  en 
l’alTcmblée  que  Henry  de  Homes  Sirede  Perweys,  lean  Sire  de  Wefemale  , 

Thomas  Sire  dc  Dicft  : Renaud  Sire  dc  Scoinvorft,  Henry  dc  Boutershem  Si- 
re de  Berges,  lean  Sire  de  Rotlelacr,  Henry  de  le  Lecke  Sire  dc  Hccbvijcfc  , 
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Henry  de  Dieft  Sire  de  le  Riviere  & Icin  Sire  de  Wirtiiem  Scncfchil  avec 
leurs  Bannières  & gens  qu’on  leur  alligna  iroienc  à Boiflcduc  pour  garder 
ce  quartier  & la  frontière  aux  environs.  Cependant  le  Duc  de  Gneldrcs  ac- 
compagné de  l’Archevelque  de  Cologne  vint  lut  ladiéfe  ville  de  Boiflcduc, 
mais  la  trouvant  bien  poutjeuë  il  palfa  la  Dicle  entre  la  ville  & Engelen  & 
alla  prendre  gifle  à Oidervvijck,  6c  le  lendemain  tira  vers  Eyndhoven  qu’il 
penla  l’urprcndre,  mais  lean  Comte  de  Megcne  Efeoutette  de  Boiflcduc 
qu’ycftoit  entré  avec  trois  cents  lances  lui  monflra  telle,  tellement  qu'il 
retourna  vers  Ion  pays  làns  avoir  clTetflué  choie  de  conflderation , & entre- 
tant  les  noflrcs  cflants  pafle  la  Meule,  ravagèrent  l’clpacc  de  dix  iours  fur  le 
pays  de  luliermulques  a Aldenhove  ou  ils  mirent  le  leu. 

Raynaud  de  Fauquemont  Sirede  Borne,  Sittaert,  Herpen , Ravcftcyn , &c.  p„mvn 
trefpafla  làns  avoir  procrée  enfants  d’Elilàbcth  de  Clcvcs  là  femme  le  XVII. 
de  lanvicr  de  l’an  MCCC.  XCVI.  laiflant  heritier  de  les  terres  Ion  rtcpvcu 
Simon  icuneComtcdc Salines  en  Ellacc,  né  de  lafu;urPhilip|X)tedcFauquc- 
mont,  ccftui-ci  s’eflantcontcdcré,à  VVillaumc  de  lulicrs  Duc  des  Monts  avec 
autrts  Princes  & Seigneurs , fut  fiift  prilonnicr  par  Adolf  de  la  Marck  Com- 
te de  Clcves  en  bataille  obtenue  presia  ville  de  clcvcs  en  l’an  MCCC.  XC- 
Vll.  le  VU.  dumoisdeluing,  & pourlà  rançon  fut  contrainél  de  cederaudiâ 
Comte  Ion  Chafleau  de  Ravefleyn  avec  la  Seigneurie  & terre  de  Herpen  & 
encor  quatre  mille  el'cus  d’or.  Et  lediil  AdolfComtedc  Clcvcs  par  les  le',  très 
tjç7-  données  à Bruxelles  le  VI.dcNovcmbrcdiidiét  aiiMCCC.  XCVII.  recog- 
c!n  frr-  avoir  prins  en  fief  & à hommage  de  noflre  Duchefle  Icldiifls  Chafleau  de 
ttii  iîjv'-  Ravcftcyn  & pays  de  Herpen.  Lcdiék  Simon  icunc  ComtedcSalmcs  Sire  de 
Jtty»  Sÿ  Puttelinges,  Borne  & Sittcrt  trefpalTa  peu  aprc^  le  XVI.  de  lanvicr  de  l’an 
MCCC.  XCVIII.  flilRomain,  & fut  enterre  près  Ibn  oncle  R .ly  naud  fufdift 
en  l’Eglilè  Collegiale  de  Sittcrt,  n’ayant  procrée  aucun  enfiint  de  fa  femme 
Marie  de  Luxembourg  fille  de  Gui  Comte  de  S.  Pol  3c  vcufvc  de  lean  Sire  de 
Baillocil , Moriames,  Condé , Fontaines,  &c.  par  ou  l’heritage  parvint  à Icau 
Comte  de  Salmes  Ibnfterc&.àüdillcdeSalmes  la  l'œurlorsvcufve  de  leanSi- 
re  de  Polancn,  de  le  Lcckc  & de  Breda,  Icfqucls  vendirent  à Willaume  Duc 
de  lulicrs  6t  de  Gucldres  la  terre  de  Borne,  avec  Sittcrt  & Sufleren  pour  la 
Ibmmcdclcptante  mille  florins  d’or  du  Rhin.  Qu.int  à Elilàbcth  fille  d’Adolf 
Comte  de  Clcves  & de  la  Marcke  vcufvc  de  Raynaud  de  Fauquemont  Sife  de 
Borne  fuldiél,  elle  convola  en  fécondes  nopccs  à Efticnne  Duc  de  Bavière 
Comte  Palatin. 

Deirmi  tu  Godefroy  de  Doirne  fils  de  Willaume  par  fes  lettres  données  audiét  an  CtarutA 
PrilMi.  MCCC.  XCVll.  rccognoitqii’il  cft  homme  lige  à la  Duchefle, &quefamai- 
fon  à Doirne  eft  mailbn  ouverte  'pour  les  Ducs  de  Brabant.  Et  par  autres  let- 
tres du  IV.  de  May  encor  audiâ  an  la  Duchefle  donne  audiifl  Godefroy  par 
engagement  la  moicnne  iuflice  audiâ  village  de  Doirne  julques  à la  via  ex- 
. clufif,  pour  la  fomme  de  CCCCC.  XLI.  Florinsd’Hollandc. 

Encor  audiifl  an  par  lettres  du  XXVI.  d’Oétobre  elle  donna  en  gage  i chmtnU 
lean  de  Lifmacl  Chevalier  la  Seigneurie  dudiifl  Lifmael  pour  la  iomme  Br«*. 
CCCCC.  florinsd’Hollande  qu’elle  lui  eftoit  redevable  d’argent  prefté. 

Sur  le  commencement  de  l’an  MCCC.  XCVIII.  le  Duc  de  Bourgogne  D'mttr: 
LtCtttr-  envoya  Walicran  de  Luxembourg  Comte  de  S.  Pol  pour  de  fa  part  requérir  Divttu. 
tim  <u  aux  trois  Eftats  de  Brabant  de  fe  vouloir  trouver  à Malincs  pour  frire  le 
foihi^t  ferment  de  fidelité  à fes  fils,  que  noflre  Duchefle  avoir  déclare  fes  heritiers 
ptrit  Dm  fiiturs:  mais  Icfdiéls  Eftats  s’en  cxcufcrcnt , difànts  que  durant  la  vie  de  la 
JtB.if  Duchefle  ils  ne  pouvoient  s’obliger  par  ferment  à autrui,  afleurant  neant- 
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moins  au  Duc  qu’apres  la  mort  de  leur  Princelle  ils  fe  coraporteroicnt  en  lu  une 
forte  qu’il  en  auroit  bon  appailèment.  D’ailleurs  l’Empereur  Wencelin  Ducres- 
ellint  informé  des  devoirs  que  le  Duc  de  Bourgogne  faiibit  pour  la  foc- 
ceBion  de  Brabant , envoya  aulTi  les  AmbalTadeurs  aufdiiîs  Eftats  pour  re- 
monftrer  qu’en  l’an  MCCC.  LVl.  la  Duchellc  avec  le  Duc  Wencelin  fort 
mari  par  lettres  Iceliccs  avoit  déclaré  Ion  vrai  heritier  & fucccflcur  en 
toutes  les  pays  & terres  à foute  d'hoir  de  l'on  corps  l’Enipereur  Charles 
IV.  ou  fon  droiû  hoir  du  codé  de  Luxembourg,  ce  qu’aufli  avoit  efte  ap- 
Atjfi  ftt  prouve  par  les  Eftats  du  pays  de  Brabant  & confirmé  & accepté  irar  Icdiéb 
«Vwr/i»  Empereur  Charles;  & puis  que  l’Empereur  Wencelin  eftoit  fon  fils  ailhé  & 

' droiél  hoir  du  cofté  de  Luxembourg,  ils  requeroient  qu’il  fut  par  eux  ad- 

mis à ladiéle  lucccftion  , à l’cxclufion  de  tout  autre:  mais  les  Eftats  firent 
rcl(X)ndrc  aufdiéfs  Ambaftàdcurs,  que  pendant  que  leur  Dame  & DuchcITe 
eftoit  en  vie  ils  ne  pouvoient  rien  refoudre,  mais  qu’advenant  fon  trclpas; 
ils  auraient  tout  cigard  à la  prétention  dudiâ  Empereur  & de  tout  autre  Iclon 
l’ordre  de  droift  & équité. 

Ctmftdt.  Cependant  Ican  Gunders  Capitaine  pour  la  DuchelTe  au  Chafteau  de  Duatr. 
ijthmrM-  Littoyen  palTa  la  Meule  & brulla  Drummel  & quelques  autres  places,  mais 

t?  Gueldres  s’en  vengea  tresbien  car  il  brufla  le  village  de  Littoyen 

" & print  la  ville  de  Grave , faifant  des  grandes  courlês  lùr  le  Brabant  • 
tellement  qu’ondelibera  de  foire  la  guerre  à bonelcicnt,  & comme  ceux  du 
Pays  de  Licge  eftoient  en  diflcrence  avec  le  Gucldrois , l’on  s’advila  de 
traidfer  alliance  avec  eux , à quelle  fin  fut  tenue  une  alTcmblée  en  la  ville  de 
Dicft  le  VI.  de  Février  de  l’an  fufdidMCCC.  XCVIII.  en  laquelle  firtar- 
reftée  une  confédération  bien  eftroiéfe  entre  les  pais  de  Brabant  & Liege 
avec  j^omclîès  d’aflifter  l’un  à l’autre  en  toute  occafion.  Aulfi  fût  condi- 
tionné qu’ils  ne  donneraient  fccours  ou  fupport  aux  ennemis  l’un  de  l’autre , 
foit  de  vivres,  ammonitions  ou  d’autre  choie  quelconque.  Que  le  trafic  & 
commerce  entre  les  deuxpaysaurat  libre  cours  tant  deçà  quedcla  laMenlè.  Si 
quelque  dilTcntion  ou  malentendu  vint  à fo'urdre  entre  lefdids  pays,  quatre 
pcrlbnues  feront  cfleus  qui  entreront  en  la  ville  de  Maeftricht  & n’en  fot- 
tiront  julqnes  à ce  que  le  dilTerent  ferat  accommodé  le  mieux  que  foire  fe 
pourra.  Et  fi  l’un  ou  l’autre  pays  contrevint  à aucun  des  points  ou  articles 
contenus  en  ce  traifté , on  à l’ordonnance  & déclaration  dcfiiiiftes  pcifon- 
ncsellcués,  la  partie  contrevenante  paierat  cent  mille  efeus  d’or,  la  moi- 
âié  au  profiéf  du  pays  qui  ne  ferat  en  foute , , & l’autre  moiéfié  au  profidtdu 
Seigneur  dudiéf  pays.  Et  à ce  traiâélctronverenrprcfcnts  Icsdeputés  des  vil- 
les de  Lovain,  Bruxelles,  Boifleduc,  Thilemonr,  Leeu  wc,  Nivel  le,  Liere,  Heren- 
■ tais,  Dieft,Brcda,& Berges  d’une  part,  & ceuxdeLiege,  Huy,  Tongres, 

Saintron,  Los,  HalTclt,  Hcrcke,Bilfcn&Eycke d’autre. 

En  fuite  de  la  refolution  prinlê  l’on  fit  ioindre  toutes  nos  forces  près  de  Di*/rr. 
Maeftricht,  & furent  defignés  Capitaines  de  l’armée  Thomas  SifC  de 
Dieft,  RenaudSire  de  Scoinvorft  &de  Sichcnc,  Henry  Sire  de  Berges,  Ican 
Sire  de  Welèmaleflc  de  Falaix,  Ican  Sire  de  Rotlèlacr,  Henry  de  IcLecke 
SiredcHecfwijck  & lacqucs  de  Glimes.  Le  Duc  de  Bourgogne  envoya  aufli 
on  bou  fccours  foubs  la  conduire  du  Comte  de  S.  Pol  & de  "Thiery  de  Bevere 
Sire  de  Dixmudc;  & parenlèmble  palTercnt  la  Meule  le  XXV.  de  luing  de 
fuldiét  MCCC.  XCVIII.  ou  anftl  ceux  du  paysde  Licge  fe  prelcnterent 
dt  affuii.  avec  belles  troupes,  & fût  la  refolution  prinlè  de  marcher  vers  Nieuftat,  ou 
ils  crurent  attrapper  le  Duc  de  Gueldres,  qui  s’eftoit  retiré  en  temps;  & 
parainfi  ils  bruflereut  lediâ  Chafteau,  & allèrent  mettre  le  fiege  à la  ville  de 
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Rocrmondc , laquelle  ils  prcncrenc  tresbieu  par  approches  & aflâuts.  Cepen- 
dant lean  de  Bavière  efleu  de  Liege  traiiUia  Iccretemenc  avec  ion  beaufrere  le 
Duc  de  (iueldres,  & parenfemble  arrefterent  une  treve  le  XVI.  de  luillet 
audiü  an  laquelle  devoir  durer  trois  ans,  entre  eux,  leurs  pays,  vafTals  & al- 
lies, & fût  conditionne  que  Henry  de  Homes  Sire  de  l’crwcys,  Baudewin 
de  Monderdort  birc  de  iMonjardin , lciicffc&  lehain , Ican  Sire  d'Argenteau 
& Willaome  de  Horion  icroient  comprinsau  traiélë  fi  ainfi  le  vouloicnt.  Et 
par  autres  lettres  du  incime  iour  & an  lediâ  Efleu  & le  Duc  de  Gueldrcs 
remirent  toutes  diflcrcnccs'&  delrats  qu'entre  eux  y avoir  à l’arbitrage  & 
decifion  de  deux  couleilliers  dudiâ  Efleu,  dcuxduDuc,  dcuxdu  Chapitrede 
S.  Lambert,  & deux  de  la  Cité  deLiege,  defquels  feroit  iuge  Ibuvcrain  Al- 
bert Comte  d’Haynaut:  & parmi  ces  traiéles  l’Efleu  feeut  conduire  fi  bien 
les  afiàires,  que  les  Liégeois  laifiercnt  le  fiege  de  Roermondo  le  mefme  iour 
que  la  diâe  trêve  fut  arreficc  fans  en  donner  part  ou  advertcnce  au  notlrcs  , 

& que  pis  cil  ayants  à leur  retour  rencontré  quelques  vivres  qu’on  menoit 
de  Maeftricht  vers  noflre  armée  ils  s’en  làifirent  comme  de  choie  d’enne- 
mis; mais  ce  nonobfiant  les  Sires  de  Pertveys,  de  Monjardin , d’Argenteau 
& de  Horion,  palTerent  en  ooftrc  armée,  A:  ne  voulurent  cftrecomprinsaux 
trêves  traiâées  avec  le  Gucidrois. 

Le  fubit  départ  des  Liégeois  caulà  quelque  alteration  en  noflre  camp,  D'mttr. 
mit  tmrt  mais  le  Comte  de  S.  Pol  & les  Capitaines  animèrent" chalcun  les  ficus  ; l’on 
/»/£<*  ^ délibéra  toutesfois  d’abandonner  le  fiege  encor  le  mclmc  iour  XVI.  dcliiillet, 

& fut  trouvé  bon  que  l’armée entreroit  dans  le  pays  de  lufiers,  ou  ils  brufle- 
rent  de  prim  abbord  Linnich  d’ou  ils  tirèrent  droiéll'ur  luliers  en  intention  de 
l’attacquer  à vive  force,  mais  les  bourgeois  donnèrent  pour  rachapter  corps 
& bienstrente  mille  florins,  que  le  Comte  de  S.  Pol  receiit:  ils  mireat  aufli 
le  feu  aux  Faubourgs  d’Aix  , fur  le  refus  qu'il  firent  de  leur  vendre  vivres 
pour  argent;  de  la  vindrent  loger  le  XVIII.  du  mois  de  luillet  àGulpen  &à 
VVitthem , & le  lendemain  retournèrent  à Maeflriclir. 

Pendant  que  les  noflrcsravageoient  le  pays  de  luliers  le  Duc  de  Gucidres  ttimrf- 
pafla  en  la  Campainc  & brulla  >lecl\vijck  & Dinter,  mais  peu  apres  l’Efleu 
de  Liege  trouva  encor  moiende  traiâer  une  treve  entre  noflre  Duchefiè  & 
le  Duc  de  Gueldrcs  iulques  au  printemps  de  l'année  fuivante,  durant  laquel- 
le on  devoir  tafeher  d’accomrao.der  les  querelles  & débats  qu’il  y avoit  entre 
eux,  mais  ce  fut  encor  fans  elîcél  : par  ou  fur  le  commencement  de  l’an 
MCCC.  XCIX.  chalcun  fc  préparait  àla  guerre,  & fit  le  Duc  de  Bour- 
gogne dreffer  belle  & puiflàntc  armée  en  intention  de  palTer  lui  mefme  au 
Iccours  delà  belle  tante  noflre  DuchefTc  tellement  que  le  Duc  de  Gueldrcs 
confiderant  qu’il  auroit  à faire  à forte  partie,  fit  par  amis  traiéler  en  for- 
te que  pour  mettre  bas  les  armes  & modérer  les  difTcntion  une  fournée  lè- 
Piixirm-  roit  teuuë  à Raveflcyn , ou  delà  part  de  noflre  Duchcfic  furent  députés  S weer 
d’Abcoude  Sire  de  Gaesbeck,  Putte  & Strijen,  Willaume  de  Milenbcig  Sire 
' de  Sevenborn  & Cranendonck,  lean  van  Calfleren  & Renier  Grootheer 
Prcvofl  de  Maellricht  ; & de  par  le  Duc  de  Gueldrcs  Ican  Sire  de  Rijfer- 
fcheyt,  Thicry  de  Bronchorfl  Sire  de  Batenborg,  Hubcrt’Sirc  de  Culem- 
borg,  Alard  Sire  de  Bueren  & Gérard  Sire  de  Werdenbourg,  Iciquels  finale- 
ment leV.  de  May  iour  de  S.  Bonitace  en  l'an  fufdiél  arrellercnt  certaines 
convenances,  par  lelquelles  fut  diél  que  Willaume  Sire  de  Cuyek  fils  Ba- 
flard  au  Duc  de  Gueldrcs  recevrait  de  noflre  Duchefiè  à hommage  la  ville  de 
Grave  en  la  mcfmcformc  comme  les  Sires  de  Cuyek  la  fbuloient  tenir , Sc 
que  ladiéle  ville  6c  chaflcau  devroient  dire  à toufiours  places  ouvertes  au* 
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bues  «le  Brabant,  à cefte  condition  touccsfois  que  la  DuchcfTc  durant  la  Jeknï 
vie  du  Duc  de  Gueldres,  ni  le  mcl'me  Duc  durant  la  vie  de  la  DuchclTe,  Dcçuts- 
nc  pourout  de  ladiéle  ville  8c  Chafteau  porter  dotiunage  l’un  à l’autre  reci- 
pruquernent , de  quoi  furent  depelchees  lettres  par  le  Duc  de  Gueldres  le 
lundi  apres  la  S.  Boniface  iuldidie  , & Icellées  par  lui  , les  arbitres  lui- 
dicls , & ican  Sire  de  Molcnarck.  : quoi  fuivant  nollrc  DuchclTe  rcccut  à hom- 
mage lediéi  Baftard  de  Gueldres. 

L'un  til’on  n’clloit  pluBoA  eAaint  ou  on  vit  un  autre  allumé , car  encor  Diwitt. 
en  la  mcrine  année  MCCC.  XCIX.  noAre  DucheAe  entra  en  débat  avec 
Albert  Comte  d'Haynaut  & d'Hollande  : la  caufe  fut  que  ceux  de  Boiflcduc 
avoient  taiiAprilbunicr  Wolfaerd  de  BorrcleSiredelcVcre,furquelquecom- 
raotion  par  lui  excitée,  fur  quoi  lediéi  Comte  d'Haynaut  avoir  fàiéllaifir& 
arrcAcr  les  laines  & autres  marchandilcs  appartenances  en  Brabant,  tellement 
que  l’affaire  le  difpolbit  à nne  nouvelle  guerre  lâns  le  Duc  de  Bourgogne  , 
qui  trouva  moyen  d'acconunoder  en  amiable  ccAe  querelle  apparente  de 
grande  ruine  pour  l’un  & pour  l’autre  pays. 

CeiKudaiit  la  ville  de  Boifleduc  eAoit  agitée  par  des  diviAons  & çartià- 
lités  nourics  par  quelques  nobles  de  ce  quartier,  comme  le  peuple  cAoit  ' 
attaché  au  parti  de  l’un  ou  de  l’autre , a la  moindre  occafion  il  fe  met- 
toient  en  armes  Sc  couroient  le  p;^s  d’alentour  avec  grandes  inlblcnccs  ôc 
outrages,  tellement  que  la  Duchefle  apresavoir  travaillé  en  vain  pour  porter 
remede  aux  defordres convoqua  les  EAats;du  pays  à Hercntals,  & puisa 
Liere,  pour  advifer  à quelque  remede,  &afîbpirun  mal  de  fi  grande  con- 
fcquencc,  félon  la  reiblutiou  y prinfc  Ican  Sire  de  Witthem  Senefchal  alla 
fur  le  commencement  de  l’an  MCCCC.  mettre  le  fiege  au  ChaAcau  de 
Loon,  appartenant  à Paul  de  HaeAricht  Chevalier  , un  des  principaux  au- 
theurs  des  faélions  : ceux  de  Boiflcduc  ayant  eu  les  nouvelles  chaflèrent  aufli 
toA  de  leur  ville  Henry  Dickbier,  Henry  de  Berckel  fie  autres  qu’ils  Ica- 
voient  avoir  cAé  contraires  audiéf  Sire  de  Loon,  leur  imputant  la  caufè  de 
Ibn  dcfàAré. 

Audiél  an  Renaud  d’Argcntcau.Sire  de  Houfalife,  Henry  de  BouIantSire  Dluter. 
de  Rollcy  8c  Wauthier  de  Hanneffè  Sire  de  Prcfles  fur  quelques  qucreUcs 
particulières  ravagèrent  le  Walon- Brabant  , de  quoi  la  DuchefTë  Ht  lès 

fdainéfes  tant  à l’Eflen  de  Liege  qu’au  Comte  de  Namur,  lequel  fur  ce  vint 
ui  mefme  à Bruxelles  faire  les  cxculcs,  8c  dclàdvoUa  le  Sire  de  Rollcy  fon 
valTal , requérant  à la  Ducheflè  & i ceux  de  Brabant  d’en  prendre  la  railbn 
par  telles  voies  qu’ils  trouveroient  convenir  à leur  plus  grand  advantage. 

NoAre  Ducheffe  cuA  volontiers  mis  ordre  aux  affaires  de  Boiflcduc  qnial- 
loicnr  de  mal  en  pire,  & par  ainfi commanda  aux  villes  de  le  mettre  en  ar- 
mes, mais  ils  luifupplierentque  lesdebatspeoffcntcAreaccommodécscn  amia- 
ble ce  que  touccsfois  cAoit  pas  pofflble;  car  le  peuple  comme  effréné  s’a- 
bandonnuic  ouvertement  à la  ledicion  , par  ou  noAre  Ducheffe  traiéfadefbubs 
main  avec  Ican  Sire  de  Hoynsberge  qui  avec  une  armée  volante  fe  prefenta 
devant  ladiâc  ville  & la  tint  comme  ftrmée  , mettant  à groffê  rançon  tours 
ceux  qu’il  pouvoir  attrapper,  & tellement  les  preffâ  par  ce  moien  qu’â  la  fiii 
ils  envoyèrent  leurs  députés  devers  la  DuchefTë  requérants  qu’elle  leur  fut 
bénigne  Dame  & médiatrice  des  divilîons  qu’entre  eux  y avoit.  Enfuice  de 
quoi  elle  envoia  quelques  Seigneurs  de  Ion  conlèil  à OiAerwijck  ou  à cer- 
taines conditions  la  DucheAe  les  rcceut  en  grâce  à la  reqniffcion  des  autres 
villes. 
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Au  mois  de  Septembre  de  Tau  MCCCC.  I.  le  Duc  de  Bourgogne  avec  Di*ur. 
fon  Iccond  fils  Anthoinc  vint  à Bruxelles  , requérant  que  Ibiulidt  fils  fut 
admis  par  les  Eftâts  comme  heritier  futur  de  là  tante  la  Duclieflc  lenne,  & 
qu’en  celle  qualité  on  lui  voulut  faircles  lèrments  accoullumés;  maisil  n’euH 
autre  rcfponce  que  celle  qu'ils  lui  avoient  faiéle  palTé  trois, ans,  de  quoi  tou. 
tcsfoisil  le  contenta  trespeu;  ains  il  dillimuloit  le  tout,  Sc  delbubs  main  tal^ 
cha  de  gaigner  l’amitié  d’aucuns  des  principaux  en  aurhorité. 

Entre  les  Seigneurs  de  Dicft  & Stoinvorll  s’elleva  envers  ce  temps  gran-  Dintrr,- 
de  quellion  & comme  c’eftoient  deux  grands  Barons  & avoient  de  l’appui 
tant  au  dedans  que  hors  du  pays  , la  DucheflTc  pour  obvier  aux  inconvé- 
nients qui  pouvoient  Iburdre  de  leurs  débats,  ordonna  que  les  raiibns  tant 
de  l’un  que  de  l’autre  feroient  examinés  par  ceux  de  fou  ccnleil , pour  apres 
en  iuger  en  équité:  mais  le  Sire  de  Dielt  ne  fut  de  ce  content,  parce  que  le 
Sire  de  Scoinvorll  avoir  trop  d’amis&  fupport  audiél  conicil  ; ains  pretendoit 
que  leur  diffèrent  feroit  iugé  par  ceux  du  conleil  de  Cortemberge  comme  iu- 
ges  ordinaires. 

Le  Duc  deGueldrCS&  de  lulicrs  qui  avoir  tant  fait  lagucrrc  à nollrcpays  treP  Cnm.  Jt 
paffa  le  XVI.  de  Février  de  l’an  MCCCC.  II.  ne  lailTant  aucun  enfant  de 
Catharine  de  Bavière  fille  au  Comte  de  Haynaut  fa  femme,  & lui  fncceda 
Raynaud  Ibn  frere.  Ils  elloient  fils  de- Willaume  Duc  de  luliers  & de  Marie 
fille  de  Raynaud  Duc  de  Gueldres. 

Et  cni  an  mcfmc  MCCCC.  II.  le  XXI.  iour  dudidl  mois  de  Février  fu- 
rent en  la  ville  d’Arras  Iblcmnifées  les  nopces  d’Anthoine  lecond  fils  du 
Duc  de  Bourgogne  noftrc  Duc  futur  avec  lennc  de  Luxembourg  fille  heri- 
tiere  de  W alleran  Comte  de  S.  Pol , née  de  Mehaut  Hollaiit  l'oeur  uterine  dé 
Richard  II.  Roy  d’Angleterre. 

lean  Sire  de  Wijnendale  & Renaix  frere  au  Comte  de  Namur  ayant  ac-  Lattes 
quis  la  terre  de  Walhain  d’Engelbert  de  la  MarckcSiredel  ouvrcval,  recog-  oriiineUes: 
nut  pardevantnoftreDucheffe  le  XXX.  de  May  de  l’an  MCCCC.  III.  une 
rente  viagiere  de  mille  livres  d’Hollande  au  profiél  dudiét  Seigneur  de 
Louvreval:  hypotiquée fur  ladiifte  terres  à quoi  fe  trouveront  prelents  des 
hommes  de  fiefleand’OppemChevalier,  Confeillier  &Maiftre  d’hollcidela 
Ducheffe,  Willaume  de  Ranfl,  Willaume  Bont  Secrétaire , Louis ballard de 
Bouchout,  Godefroy  de  la  NueverUe , lean  Hertewijek  & Wauthicr  Boule. 

Lediâ  Sire  de  Wynendalc  fucceda  apres  à Ibn  frere  en  la  Comté  de  Namur, 
mais  il  ne  laiffa  aucun  enfant  de  lenne  d’Abcoude  là  femme  fille  de  Sweer 
Sire  de  Gaesbeck,  Putte  & Strijen,,  Sc  d’Anne  Comteffè  de  Lcyningcn,  & 
ce  fut  lui  qui  depuis  vendit  la  Comté  de  Namur  à Philippe  Duc  de  Bour- 
gogne furnoramé  le  bon. 

Au  mois  d’Otfrobre  de  l’an  fufditfr  MCCCC.  III.  ceux  de  Boifleduc  fiir  Diteri 
quelques  finiUres  foubçons  firent  prifonnicr  Henry  de  le  Lecke  Sire  de 
Heelwijck  & de  Dintere  & le  traiâerent  affes  indignement,  par  ou  lesamis 
& parents  duditfr  Seigneur  deficrent  lefdiéls  de  Boifleduc  Sc  leur  firent  rude 
guerre,  mettant  à grolîè  rançon  les  bôurgeois  qu’ils  iceurent  attrapper.  Les 
Principals  Seigneurs  de  celle  cabale  fiirent  le  Sire  de  Gaesbeck , Tcan  Comte 
de  Megene,  Fîenry  Sire  de  Berges  & Thomas  Sire  de  Diefl,  qui  avoient  à 
leurcordeautregraude  noblefle  tant  d’Hollande  que  de  nollte  pays:  mais  la 
Ducheffe  par  fa  prudence  moienna  ce  different,  faifant  donner  liberté  au  Sire 
de  Heefwijck  aux  defpensde  ceux  de  Boifleduc. 

En  ladiéle  année  lean  d’Oupey  Sire  de  Chamont  fur  particulière  querel-  D'ntusè 
le  bruffa  le  village  de  BolTut  au  Walon-Brabant , à quoi  les  Sires  de 
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Hoafalifc,  lauchc  & autres  confédérés  contre  noftrc  Duché  lui  donnèrent 
la  main. 

Au  mcfmc  temps  Philippe  Duc  de  Bourgogne  & Margarctc  Comteflê  de 
Flandre  la  femme  ordonnèrent  entre  leurs  enfants  certain  partage  des  Pays 
terres  & Seigneuries  qu’ils  polTodoient  8c  dont  ils  attendoient  la  liiccdTioil 
& par  icclui  entre  autres  points  eft  diét  que  pour  fatisâire  à la  volonté  des 
Eflats  de  Brabant , & par  ce  que  leur  ailhé  Ican  demeuroit  pourveu  fulfi- 
famment  de  grandes  & belles  terres,  leur  volonté  cftoit  que  leur  fécond  fils 
Anthoine  fuccede  à nollrc  Duchcflê  lenne  là  grande  tante  , en  tours  les 
cllats  & pays  qu'elle  laillerat  à fon  trépas,  & qu’avec  ce  il  aurat  encor  la  vil- 
le d’Anvers  Sc  les  appendenccs  entrerement , tout  ainll  comme  elle  avoir 
elle  donnée  en'partage  à Margarete  de  Brabant  mere  de  ladiâe  Comrellè  de 
Flandres:  & s’il  advint  que  lediél  Prince  Anthoine  decedat  avartt  làdiéle 
tante  de  Brabant,  qu’en  tel  cas  les  enfants  malles  procrées  de  lui  fuccede- 
roient  au  mcimc  partage,  comme  aufifi  les  filles  à faute  de  malle,  toufiours 
avec  prctérence  de  l’aillic  ou  aifnçc:  & tout  ce  advoUa  noftrc  DuchclTe  par 
les  lettres  données  à Bruxelles  en  l’an  liildiél  .MCCCC.  111. 

Audiâ  an  le  VII.  de  Mars  Henry  & Wauthier  Evclogc,  Henry  filsaudiift 
Wauthier,avcc  Henry  & Wauthier  VVitteman  entrèrent  de  nuidl  Iccrete- 
ment  en  la  maifon  de  lean  van  Huffle  en  la  ville  de  Lovain  , & tuèrent  fut 
Ibn  liél  Conrard  de  Scoinvorft  Sire  d’Elflo  fur  quelque  querelle  mal  fondé , 
& combien  que  ceux  de  Lovain  firent  alfés  de  devoirs  pour  fcfailir  des  meur- 
triers; voir  firent  couper  la  telle  à Henry  Evcloge  un  d’iceux,  tourcsfois 
Renaud  Sire  de  Scoinvorft,  lean  de  Scoinvorft  Sire  de  Monjoic  fteres  dudid 
Sire  d’Elllo  Henry  Comte  de  Salmcs  en  Ardenne  Ibu  beaufterc  & autres 
Seigneurs  de  ce  lignage  cnvoicrent  défier  .1  feu  Sc  a fang  ceux  de  la  ville  de 
Lovain  & mcncrcnt  grandes  troupes  iniques  à Sichcnc , ou  ceux  de  Lovain 
cnvoicrent  leurs  députés  pour  les  affeurer  qu’ils  n’a  voient  part  en  celle  alTIilIi- 
nat , les  autheurs  duquel  ils  eulTent  donné  fupplice  condigue  s’ils  fuftent 
tombés  en  leurs  mains,  aulTi  la  DuchcITc  y envoya  quelques  uns  de  Ibn 
Conlêil. 

Encor  en  ladidc  année  fe  firent  certaines  convenances  à ter  Vueren  entre 
fonts  ceux  qui  eftoient  par  Baftardilê  du  lignage  de  Brabant , lelqucls  de 
commun  accord  cllcurcnt  certaines  pcrionnes  pour  apipailcr  en  amiable  tou- 
tes différences  6c  débats  qui  pouroient  entre  eux  ibrvenir  : 8t  promirent  par 
ferment  de  tenir  pour  bon  & aggrcable  tout  ce  que  par  leldiAcs  pcrlbnneslè- 
toit  ordonné  , & qu’ils  afflfteroient  l’un  à l’autre  de  tout  leur  pouvoir. 
La  lettre  fur  ce  dreffée  fe  conlèrvé  en  l’ Archive  de  Brabant  au  Chafteau  de 
Vilvorden  . mais  ie  n’ay  Iccu  la  voir  combien  que  plulicurs  diligences  font 
cfté  faiéles  à ceft  tfîcâ'. 

Ceux  de  la  ville  de  Nivelle  ayants  tiré  pr  force  dés  niains  du  Sire  de 
Hecfwijck  lors  Scnefchal  de  Brabant  certain  leur  bourgeois  qu’il  menoit 
prilbnnier  pour  quelque  dclidl  tombèrent  en  dilgrace  de  nollre  DuchclTe  , 
mais  en  celle  année  MCCCC.  II 1.  par  les  prières  de  ceux  de  Bruxelles  & 
Lovain  elle  leur  pardonna  l’oflcnce. 

Le  Duc  de  Bourgogne  voiant  que  noftre  Ducheffê  declinoit  grandement 
mouvoir  le  verd  & le  lec  pour  mettre  Ibn  fils  Anthoine  Comte  de  Rhetcl& 
Chaftelain  de  Lille  en  la  fiiturc  poffcllion  de  fes  pays,  & fi  bienmena  l’affai- 
re , que  furla  fin  de  ladiéle  annéC|  par  l’cntrcmilc  du  Sire  de  Wcfemale& 
d’autres  qui  avoient  plus  d’authoritc  es  villes,  il  fut  receu  & admis  pour  Ru- 
waert  6c  Gouverneur  des  pys,  &en  celle  qualité  il  fit  &rcceutsles  ferments 
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accoudumcs  ; mais  le  Duede Bourgogne  ioUift  peu  de  ce  coatcatement , car 
une  fievre  lente,  qu’il  avoir  porté  quelque  rems , s’eftant  quelque  peu  aug- 
mentée, il  délibéra  de  fc  bure  tranl[x}rter  par  liticre  en  là  Duché  de  Bour- 
gogne i ains  comme  il  s'arreftoit  deux  iours  à Han  pour  faire  lés  dévo- 
tions à nollrc  Dame , la  maladie  le  chargea  fi  fort  qu'il  y mourut  le  XXVI. 
iour  d’ Avril  de  l’an  MCCCC.  IV. 

Peu  apres  noftre  Duchefle  dclgoutc  des  choies  mondaines,  voulant  s’occu- 
per CS  choies  Iprituclles  concernantes  au  lalut  de  Ibn  amc , rcligna  par  forme 
de  donnation  entre  vifs  toutes  les  terres,  chaReaux , villes  & pays , avec  tout 
le  droiâ,  iurifdiâioo  & revenu  y appartenant  en  mains  de  la  iiiepcc  la  Du- 
chclTc  de  Bourgogne  doUarierc,  pour  elle  6c  celui  de  les  fils  qu’elle  voudroic 
à ce  defigncr,  dequoi  elle  fit  depelcher  lettres  a Bruxelles  le  Vil.  iour  de  May 
audiéf  an.rclérvanta  elle  XXVlll.  mille couronncsdcFrancc,  lelquelles  ladi- 
âe  niepee  lui  devoit  payer  annuellement  fa  vie  dorante  à quatre  tcrmcs,lca- 
voir  ell  à la  S Ican,  laS.  Bavon,  Noël  & les  Palques,  & avec  ce  les  fiels  & 
hortimages,  le  droiiâ  de  pretentation  & collation  des  prcbendes,offices&  bé- 
néfices Kcclefialliqucs  par  tours  les  pays,  là  moicfiedu  revenu  de  la  monnoie, 
deux  mille  lapins,  &lanioiéfie  des  bcllcslauvage$,vcnailbn  &gibbicrpour  la 
cuifinc, XXIV. mille  charges  d’afne,  dcbois,XV.ccntsrafiercsdccharbon& 
trois  cents  corcwcydcs , la  chalTe  des  perdris  pour  trois  hommes , la  demeure  en 
Ibn  palais  près  le  Coudenberge  à Bruxelles,  avec  la  court  & famille  à Nieu-' 
wermolen  Sc  le  molin,la  libre  cntréc&  lortiedctoutsChallcau&  villes  de  les 
pays,  l’ulufruiéf  qu’elle  at  lùr  la  \illc  de  Lovain  , avec IcsdoUairesqu’elle tient 
liir  les  pays  d’Hollande  Sc  de  Luxembourg.  A celle  condition  toutesfoisque 
la  DuchclTc  de  Bourgogne  & l'on  fils  lcront  tenus  de  conlervcr  & maintenic 
lefdiâspay  s : les  Prélats , nobles  & villes  d’iceux  en  tours  leurs  droiéls , privi- 
lèges; libertés  ÿc  franchilcs&  les  protéger  & défendre  de  toutes  iniurcs  & 
violences.  Et  parmi  ce  commanda  a tours  lés  valTals,  ofiicicrs&  fubjcéls  de 
recognoillre  & obéir  fidèlement  à làdiâenicpcc  de  Bourgogne  & à Ibn  fils 
tout  ainfi  comme  à ù perfonne  propre.  Quoi  fuivant  ladiéle  Duchefle  de 
Bourgogne  par  lés  lettres  données  le  mefinc  iour  & an  promit  d’obferver  & 
maintenir  tour  ce  quediâ  ell,&à  ce  obligea  fa  perfonne  Si  les  revenus  de  lés 
villes  de  ^talincs  & Anvers  avec  ce  qu’en  dépend.  Er  par  autres  lettres  don- 
nées à Arras  le  XIX.  duditl  mois  de  May  ladiûc Duchefle  de  Bourgogne  ca 
vertu  dudiâ  tranlporC  à lui  faiâ,  & en  confirrmicc  de  la  partition  faible  par 
féu  le  Duc  Ibn  mari  ordonne  Si  conllitue  de  l’advcu  de  nollre  Duchefle  de 
Brabant  Anrhoine  de  Bourgogne  Ton  fécond  fils  pour  Gouverneur  des  Duchés 
de  Brabant  & de  Limbourg  Si  de  tout  ce  qu‘cn  dépend  , lui  donnant  plein  & 
entjer  pouvoir  & authorité  pour  régir  & gouverner  lelHiéts  pays  & les  habi- 
tants Si  fubieâs  d'iceux  ablolumcnt  comme  diél  cil  mettre  & inllitucr  des 
officiers, iuges , receveurs , Challclains , Confei Hiers Bourgemaillrcs,  Maillres 
des  Communes,  Efehevins  & iurcs;lcsdellitucr&rcnouvclIcr quand  & félon 
que  bcibing  rcrat,recevoirlesfermentS(Sc fidélités  &jouir  des  fruiéls  & reve- 
nus defdiéts  pays  làuf  en  tout  lespoints&articlesrclervcs  à laDucheflcIenne 
ci  deffiis.  Sur  quoi  encor  lediét  Prince  Amhoine  foubs  le  titre  de  Comte  de 
Rhctcl  &Cha(lelain  de  Lille  donna  lés  lettres:»  Bruxelles  le  VI,  de  luing  en- 
cor audiél  an  MCCCC.  IV.  promettant  par  lermcnt  faiél  aux  S.  Evangiles 
que  quand  la  Ducheflé  lenoe  la  vielle  tante  vieudrat  à mourir , qu’il  permet- 
trat  fans  cpntradiéliou  aucune  que  la  Duché  de  Brabant  & autres  pays  & 
terres  y appartenantes  viennent  & lucccdcnt  en  vraye  propriété  .»  la  Duchefle 
de  Bourgogne  fa  mcrc,  comme  légitime  & dtoiiRc  hcricicrc  d’icclles  ; Si 
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qu'il  nuinticndrat  les  Barons , Chevaliers,  Nobles,  Villes,  Franchiles,  habi-  i^hhe 
aancs  Se  liibieâs  du  Duché  de  Brabant  & de  ce  qu’en  dépend  en  touts  leurs  Duches- 
droiâs,  privilèges,  chartes,  couBumes,  libertés &ufagcs;  & qu’il  ne  fera  ni 
permettrat  eftre  fiiiét  cholcà  ce  contraire;  &qu’iltiendralà  relidenccordinai-  , 
re  dans  la  Duché  de  Brabant,  & en  cas  d’ablènce  neceflàire  conftituerat  un 
bon  Lieutenant  qui  en  fon  nom  gouvemerat  Icfdiâes  terres  & pays. 

Cela  ainfi  faiâ  noftre  Ducheltc  lenne  s’addonna  entièrement  à la  pieté  & 
dévotion,  & edant  peu  à peu  acclblée  par  fon  grand  e;^e&  diverlès  infirmi- 
140&  tés  elle  rendit  l’amc  an  tout  puiflTant  en  l’an  MC CCC.  V I.  le  premier  jour 
de  Décembre  aiant  monftré  là  prudence  & magnanimité  en  diverlès  occur- 
rences en  H-  ans  qu’elle  gouverna.  Son  corps  Ait  enterré  au  millieu  du  choeur  de 
l’Eglife  desCarmesenjla  ville  deBmxelles  loubs une  tombe  magniAque  repre- 
fentée  ci-apres.  Elle  avoir  eu  de  fon  premier  mari  Willaume  Comte  d’Hay- 
naut  & d’Hollande  un  fils  aufii  nommé  Willaume  mais  il  efloit  mort  quel- 
ques jours  apres  fa  naiflànce.  Et  comme  fa  niepee  la  Duchefic  de  Bouigognc 
cftoit  trelpaflce  auparavant  leXVI.  de  Mars  de  l’anMCCCC.  V.le  Prince 
Anthoine  fon  petit  nepveu  lui  liicceda  es  Duchés  de  Lothier  de  Brabant  & 
de  Limbonrg,  au  Marquilàt  d’Anvers  & du  S.  Empire,  aux  Comtésde  Dacl- 
hem  & autres  terres  y appartenantes,  delquelles  il  joUid  plainement& entiè- 
rement là  vie  durante,  & apres  lui  lès  fils  lean  & Philippe  luccedi vement  t 
lefquels  edants  venus  à trelpalfer  fans  poderité  lefdiéfes  Duchés  pais  & terres 
luccederent  à Philippe  Duc  de  Bouigogne  Comte  de  Flandre  d’Arthois,  &c. 

Îietit  fils  de  la  lurnomméeDuchelTe  de  Bouigogne:  d’ou  ils  padèrentàChar- 
es  Duc  de  Bourge^ne  diâ  le  hardi,  & de  Ta  par  là  fille  & unique  héritière 
Marie  enlaTres-augude&Imperiale  Mailbn  d’Audrice. 
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Infcription  qu’on  lit  autour  de  ladite  tombe. 

Htct  Int  Ewgrabta  ^alighn  «EHy&tnclMnifrtti  bit  ÿoglitliartn  39trmo8tnb( 
0ot|Knne  tbcantoc  ^tliannt  bp  bcc  protien  ÎBotitiS  l^Xrtogbinne  ban 
X.oitptb/  ban  25rabanc  enoe  ban  Ximbotct)/  JIBarcfi-grtbinnt  btib  I^tpltait 
fiOcHic/  ®utac  bocbttc  btjï  Perben  ^ettogrn  ban  SStabant  tn&e  I9ratt> 
b)tn  JBaricn  bocbttc  XobebiDct:  43jetatn  ban  <Cb;tur  bit  Zoon  tnab  i^biliP!^ 
«Toninch  ban  &canc6;iicii  / bielcht  i^toumt  ^cOonnt  tiabot  b;it  Stotntr^/ 
nbjcttn/  l^ncichtn/SIannt/ tnbt  tSobtbanbt/  bit  allt  brpbotUKljp  tnbt 
ticb  ban  (icn  atn  «Eonincblgcb  blott  tt  bumelbchtn  ;(tatt  Uartn  fianwu  aaübictl 
tnotbtn  fonbtt  tnnigt  baittigt  gebooett  acbttt  ttlattn/  tteft  tt  mannt  babbt 
Sbilltm  49ctbt  ban  l^tntgonbit/  ban  Collant  / ban  Znlant/  tnbt  ^cct  ban 
9;iraant/tnbt  na  bat  bp  oabbicb  tbagg  9Dcnttlbn  ban  Xtbtm  ^ntogbt  ban 
Kurtmborgb  tnbt  lOiabt  ban  «Tbintp  I ailtt  bpbtn  Itbtnbtn  Ipbt  ^tctogtn 
batt  ibabniei  booifcbitbtn/  Cnbt  btft  Btoumt  3|tbannt  babbt  optb  tbitcfuja» 
ttttn  batt  af  ait  out|it  toaiï  gcbttttn  jfQatgtntt  / bit  tt  raan  babbt  Xobebipcfi 
0;abt  ban  Olatnbtitn/  ttc.  batt  af  ^ babbt  ttn  bocbttt  ootft  gtbttttnjpnar: 
gtittt  / bit  tt  mannt  babbt  ÿbiüP!^  4&ant  bttt  tlonintt  ban  Vtancfitbth  i^tiiogt 
banSaautgoigntn /ttc.  batt  afn>  babbt  btit  ifcontn  / ttb>tttn/3[annt/  antboniti/ 
tnbtl^btliptf/  tfnbtn’anbctbactianchatiftuQtcbia^  gtbttttnjObaciabwttman^ 
nt  ^Dbc  lütinalt  ^tetoge  bon  0tlct/ tnbt  aacffanDtibiitcigt  gtbaortt.  IBtIcbc 
bao/rcb;tbtnlPraub>t5([cbanntnabat5pLI.iatclanc6bactianatn  ingcoottt  tc- 
ttn babbt  btftttn  tnbt  gtrtgtttt  / fta/f  ancli  fonbcc  nnigt  gtbaoett  ban  battu  Igbt 
acbttt  tt  lattn  in  't  iott  onji  ^tttn  XIV.  banbttt  tnbt  VI.  btn  ettat»  boeb 
ban  ^Ptnmbtr. 


Cefte  htfiriptim  eft  gravée  en  lames  de  cuivre  fur  le  bord  de  ladilfe  tom- 
be, laquelle  eji  longue  de  dix  f ieds,  large  de  buiïl  ® haute  de  quatre.  Tout 
à t entour  ton  voit  vingt  petites  figures  feft  de  chafque  cofté,  trois  à la  tefle 
8 trois  aux  fieds , reprefentant  autant  de  ‘Princes  œ Prince jfes  de  la  mat  fin 
de  Bourgogne  ou  alliés  à icelle,  aiant  chafeune  fies  armorie/  dépeintes embas 
à /es  pieds.  La  figure  de  la'Ducheffe  ejl  richement  parée  à t antique  reveftue 
du  manteau  ‘Ducal  coloré  des  armes  de  Brabant  8 de  Limbourg  efeartelées. 
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MARGARETE  DE  BRABANT  DAME  D’AN- 
VERS COMTESSE  DE  FLANDRE  , DE 
BOURGOGNE,  D’ARTHOIS,  DE  NE  VE  RS 
ET  DE  RHETEL,  &c.  DAME  DE 
MALINES,  DE  SALINS,  &c. 

Chapitre  XI. 

.LE  eftoit  féconde  fille  de  Ican  III.  Dac  de  Brabant  & de  la  Prfnceflé 
Marie  d'Evreux  là  femme , & fut  fon  mariage  trai(ftc  doibs  l’an 
MCCC.  XL  VI.  avec  Louis  Comte  de  Flandre  diâde  Male, fils  uni- 
quedcLouisComtede  FlandredeNevers , &deRhetel,&dcMa:ga- 
rcte  de  France  Comtcflé  de  Bourgogne  & d’Arthois  Dame  de  Salins  fà  fem- 
me. Eflant  depuis  le  Duc  lean^rc  de  noflre  PrinccfTc  trclpaflc,  le  Comte  Louis 
de  Male  entra  en  grande  différence  avec  fon  bcaufrere  le  Duc  Wencelin  de 
Luxembourg  mari  de  noftre  Ducheflé  lenne  fur  la  propriété  delà  villedeMa- 
lines& le  partage  qu’on  lui  devoit  faire;  d’ou  vint  a fôurdre  une  formelle 
guerre,  laquelle  finalement  fut  affbpic  par  certain  arbitrage  prononce  en  l’an 
MCCC.  LVII.  par  Willaume  Comte  d’Haynaut,  qui  adjugea  la  propriété  de 
la  villedcMalines  au  Comte  de  Flandre  & affigna  pour  partage  à noftrc  Prin- 
ceflé  Margarcte  dix  mille  florins  d’or  de  Florence  rente  annueTlc,  pour  laquelle 
on  lui  céda  la  ville  d’Anvers  avec  autres  terres  ; comme  le  tout  at  cflé  deduiéé 
aulaige  enl’eloge  deladiâeDucheffé  Icnnc.  Et  puisque  noflrc  defléin  ne  por- 
te de  dclcrirc  les  lucces  advenus  en  Flandre  au  Comte  Louis  & à noftre  Prin- 
ceflé  Margarete,  il  ruffiratdedireiciqu’cllctrefpaffâcn  l’an  MCCC.  LXVIII. 
& receut  lepulture  en  la  Cbappclle  de  noftre  Dame  en  l’Eglifé  deS.  Pierre  en 
la  ville  de  Lifte, ou  auffi  apres  fut  inhumé  le  Comte  Louis  wn  mari  qui  mourut 
en  la  villedc  S.  Orner  en  l’an  MCCC.  LXXXIII.  ne  laiflànt  qu’une  féule  fille 
Hcritiere  auffi  nommée. 
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I Margarcte  laquelle  fucceda  aux  Comtes  de  Flandres,  Bonrgf^e,  Ar- Iïhke 

thois,Nevers,&Rhetel&auxSeigneuriesd’Anvers,Malines,Salms,&c  fon 

mariagefutpremierement  arreftée  enrauMCCC.  LVI.  avec  Philippe  Duc  de 
Bourgogne  fils  de  Philippe  Duc  de  Bouigogne  & de  lenneComtelfe  de  Bou- 
logne &d’Auvergne  par  difpenlcdu  S.  Siège  car  ils  efloientparentsentroifief- 
me  degré,  mais  ce  mariage  ne  fut  conlbmmé  pour  le  ieune  cage  des  parties  8c 
lamortfurvenuëaudia  Duc  Philippe  en  l’an  MCCC.  LXf  par  ou  noftre 
, Princeflè  fûtfolicitcepardiversPrinces&finalcment  accordée  à Philippe  Duc 

^ de  Bouigo^e  freredeCharles  V.  Roy  de  France  PrincedoUéde  pluficursgran- 
des  qualités.  Leur  mariage  fut  conclu  en  la  ville  de  Gand,  & les  conditions 
,.traiaécs&arreftéesillecle  XII.d’Avril  de  l’an  MCCC.  LXIX.  par  Pierre 
Evefque  d’Auxerre,  Gaucher  Sire  de  Chaftillon  & Everard  de  Corbie  de  la 

' partduRoyCharles&HenrydeBevcreSiredeDixmude,  BaudewinSirede 

Pract  &RoclandSircdePouquesdela  prtduComte  de  Flandres,  Iclquelles 
: ' contiencnt,queledi<ftRoydcvoitrcftituerauCQmteLifle,Donay&Orchies 

avecleursChaftcllainiespoureflre  tenues  en  un  fiefavec  la  Flan  dre  fans  aucuû 
. efcliflcment,  &enoutre  devoir  encor  lediA  Roy  donner  audid  Comtedenx 

j cents  mille  francs,  cent  mille  d’iceux  hui*  iours  apres  la  confommation  du- 

I did  mariage , & les  cent  mille  refrants  deux  ans  apres  en  quatre  paiements 

■ En  fuite  de  quoi  le  mariage  fut  folennifé  le  XIX.  de  luing  de  fan  fufdia 

MCCC.  LXIX.  en  l’Eglifc  de  l’Abbaye  de  S.  Bavon  âudid  Gand,  cnpre- 
fencedel’EvefquedeTournay.  Et  de cefteconjondioncftprocrcc  bclle,^- 
ple&  Tres-illuftrc  pofteritc.  L’on  trouvera  ci-apres  en  table  Généalogique  la 
; dcfcendencc  de  noftre  Princefle  julques  au  Roy  Philippe  noftre  Sire  à prelènt 

Duc  de  Brabant  IV.  du  nom.  ^ 


Ton.  I. 
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Prin- 
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, TROPHEES  DE  BRABANT 

Princes  > Barons  ) Nobles  & Vaflàls  de  Brabant. 


5-  Louis  Comte  de  F lï- 
dres , d’Arthois,  Ne- 
vcrs&Rhetcl,  Sire 
d’Anvers. 

9 Robert  de  Namut 
Sire  de  Beaufort,  Re- 
naix,  Chievre,  &c. 
& Louis  Sire  de  Pe- 
tegem  & de  Baillcul 
fou  &cie.  ' 


6  AdoIfComtedeCIe- 
ves&dc  laMarck, 
Sire  de  Wefele  furie 
Rhin,  & Adolf  fon 
fils. 

loWalIeran  & Ray- 
naud de  F auquemont 
Sires  de  Borne , Her- 

pen , Raveftey  n ,Sit- 
taert,  &c. 


7  Jean  de  Chaftillon 
Comte  deBlois,Duc 
de  Gueldres  & Sire 
du  Pays  de  Malines. 

1 1 Engelbert  de  la 
Marck  Site  de  Lou- 
vervalSc  Walhaiu. 


8  Engelbert  Comte  de 
Naflon  & de  Vian- 
den , Sire  de  Grim- 
berge , Breda , S.  Vit , 
Budekenbach , &c. 

I a Ican  de  Namut  Sire 
de  Winendael , Ron- 
fe,WaLbain,&c. 


13  Go- 


iWencelindeBoëme  1 Robert  Duc  de  Ba-  3 Renaud  & Eduatd  4WÜlaume&Renand 
Duc  de  Luxebouig,  viere  Comte  Palatin  Ducs  de  Gueldres,  Duesde  luliers &de 

Marquis  d’Arlon,  du  Rhin,  Comte  de  Comtes  de  Zutphe-  Gueldres,  Comtes  de 

Côte  de  la  Roche  & Spaenhem  & de  ne,  laVeluwe,  Kef-  Sutphene,laVeluwe, 

de  Chiney  mary  de  Vianden , Sire  de  fel,  &c.  frères.  Fauqoei^nt,Kefre- 

laDuchefle  Icnnede  Grimberges.  le,  &c.  Sires  de  Vier- 

Brabant.  fon,Brucge,Dulc- 

KCIl)  oCC« 


' 13  Gàdc&oy  Site  de  t4WillauitK  jeane  i;  teenSired’Arcket,  idWillanme  Sire  de 
■ Hcynsbeige , Blan-  .CorotedeSeyne,Si-  de  Pieneponc  & du  Homes,  Altenae, 

kenberge,  Dalen-  redeS.Acbtcn-iode.  pays  de  Maliues.  Weerc,  Comelcm, 

broec , &c.  Jean  8c  &c.  , 

Godefroy  les  fils. 


i7Simon3eODe  Com-  iSWauthier  Sire  i^îeanSiredeCuyck  loSwcer  d’Abconde 

deSalaieseuElfacc,  d’Engien  Comte  de  de  Grave , fils  de  Sire  de  Gaesbecke  ♦ 
Sire  de  Putelinges,  Brlenne.  Louis  Sire  Wennemaer.  Putte  & Strijen , & 

Borne,  Sittert.Het-  d’Engien  Comte  de  lacqueslônfils. 

pen,Ravefteyn,&c.  Converfan  & Brien- 
ne  Ion  oncle. 

Il  Philippes  de  Har*  ai  Henry  Sire  de  I3lcln  de  Polaenen  a4Renier  SiredeRij- 
court  Sire  d’Aer-  Dieft  Chaflelain  SiredeleLeckc&dc  fcrfcheyt&Bedbur, 

fchot&  Louis  Evef-  d’Anvers , Thomas  Breda.  & Henry  fou  frété. 

1 que  de  Rouen  fon  Sire  de  Dieft  8c  Sl- 

I nepveu.  chene  fon  fils. 

Ssssÿs  X aylean 


I 


ajlean  de  Walcourt  id  Willaame  de  Hor-  17  IeandeCuyck,Si-  zïIeanSire  deWelè-  i. 

Sire  de  Rocbefbrt,  nés  Sire  de  Duffle,  redc  Hoochftraten,  male,  Wefterlo,  Fa-  .-j 

Aigmooc,  Amblis,  Gele,Oillerlo,Ran-  Vorfele,  Sondert,  lais,  &c.  Marefcbal 

&c.  denrode,  &c.  Hen-  &c.  de  Brabant. 

n Sire  de  Perweys 
Ion  frère. 

aÿ  Robert  de  Bethune  3oHenry  deBanters-  jilean  Berthoac  de  3alean  d’Aa  Sire  de 
Vicomte  de  Meaux,  bem  Sire  de  Berges  Berlaer  Sire  deHel-  Grimberge  & Grtt-  ' 

SiredeRumpft,Ho-  fur  Soom  & Henry  mont,  Kcetbergen.  tbufe. 

boken,Ruysbroeck,  Sire  de  Grimberge 

Willebroeck , Hin-  Ibn  fils.  ‘ 

gene,  &c. 

1 

33  Gérard  Sire  de  lan-  3 4 Renaud  Sire  de  3yWilIaume  & lean  36Huguc  de  Strijen  i 

che  , Hierges  & Scoinvorft  , de  Si-  Sires  de  Rotfelaer.  Sire  de  Sevenbe^e. 

Bioul,&Iacqueslbn  chene,  des  bois  de  lean  Sire  de  Rotfe- 

fils.  Meerdael,Beickuyt  laer.Vorfelaer&Re- 

& Arkenne.  . chie  fils  de  lean.  37Amoa  | 


37  Araou  de  Homes, 
Sire  de  Bauçignies, 
Hefc,  Licnde,  Alt- 
herlaer,  Scc.  & lean 
Ibn  fils. 

41  Willaumc  Sire 
d’Abcoude.W  yck  te 
Ducrftede , Ander- 
iecht,  Aa.Lennick, 
Lombec,  Brainccha- 
ftel , Marefchal, 
d’Haynaut. 

lean  Sirede  Pctcrs- 
hcm,  Leefdael , Oir> 
fchot,  Hilveren- 
beck,  Steyn,  SteP- 
fèDfwert,  &c.  Wil- 
laume , Gérard , lean 
& Roÿer  fes  fils. 

Tom.  1. 


3 8 Ollon  Sire  de  Tra- 
fignies  & de  Silly, 
Ofton  & Anfeau  fes 
fils. 

41  WillaumedeMeer- 
hem  Sirede  Bocftel, 
Liempde,  &c 


46  Evcrard  Sire  de 
Rêves , Bouigaille , 
Sec. 


39Willaome  dcRo- 
demach  Sire  de  Mi* 
lenberg,  Craneu- 
donck,  Eyudhoven, 
Sevenbom,  &c. 

43  Godeftoy  Sire  de 
Sombreffe,  &c. 


40lean  Comte  &Sire 
de  M^ene. 


44  lean  de  Scoinvorft 
Sire  de  Monjoie,  S. 
Achtenrode  , Glab- 
beck,  Ncthencn,  Ot* 
tenburg,  &c. 


47Amou  d’Orheille  48  Renaud  Sire  de 
Sire  de  Ruramen  & Brederode,  Geonepr 
Quaetbeke , Comte  Waelwyck,  &c. 
de  Los. 


Ttt  ttt 


49  En-i 


>Dh; 


49  Engclbcrc  d’Engic 
Sire  de  Ramera,  la 
Folie,  Tubife,  Kc- 
flcrgate,  Faeuwes, 
Brifcul.Haveskerkc, 
Ellaires,Clery,&c. 


yoleau  de  Grimber- 
ges  Sire  du  Pays 
d’Aflche  Guidon  de 
Brabant. 


yilacqnes  de  Hav- 
tech  SiredcFagneu- 
les  Braine-alleu  Pla- 
cenoit,  &c.  lacques 
Ton  fils. 


yaWillaume  deSom- 
breffe  Sire  de  Ker- 
pen , Rcdichem  , 
Grand-lets,  Sec. 


SJ  Henry  Sire  de  Dic- 
pcnbckc,Lcns , Re- 
dichem , &c. 


94  Thiery  de  Hannef- 
fe  Sirede  Walhaing, 
Warfiife , Seraing , 
Preflcs,&c. 


yylcan'Sire  de  Wit- 
them , Machclcn , 
Wilrc,Beerfele,  Hel- 
lebeke,WoIuwe,&c. 


;6  Conrard  de  Scoin- 
vorft  Sire  d’Elllo, 
Avelshove,  &c. 


dolean  & Henry  Si- 
res de  Heverle, 
Chambellansde  Bra- 
bant. 


97  Baudewin  de  Mon- 
dcrldorf  Sire  deMo- 
niardin,  leneffê,  le- 
hain,  Diepenbekc , 
&c. 


98  lean  Sire  d’Argen- 
teau  Willaume  & 
Ican  fes  fils. 


99  Daniel  Sire  de  Bon- 
chout,Loenhout&c. 
Chaflelain  de  Bru- 
xelles. 


61  Henry 

f 
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(5i  Henry  de  Wit-  éiHenry  de  icLcckc  63  Ican  & Coenrard  64Willaume  Baftard 
them  Sire  de  Bon.  Sire  de  Heeswyck,  Comtes  de  Schley-  de  Gucidres  Sire  de 

tcrshcm,Gaftcl,&c.  Dinter,Geftel,  &c.  den  & Blankcnhem.  Cuye  & de  Grave , 

&c. 

Willanme  de  Bre-  Arnou  de  Dieft  Enftace  de  Bon-  Gérard  de  Ban- 
derode  Sire  de  Sire  de  Stalle,  Ri-  fies  Sire  de  Ver-  tershera  Site  de 
Waelwyck.  viere,&c.&Heti-  taing,  deFelvi&  Scoten.Mcrcfcm, 
ry  fon  fils.  de  l’Efclufe  près  Rummes  , Ham- 

Thillemont.  me,Quact-mech- 
len,  Bcvcrlo,&c. 

Am  on  de  Gavre  Otton  de  le  Lee-  Gérard  de  Cuyek  lean  de  Homes 
SircdeLidckerke,  ke  Sire  de  Hcdel  & Henry  fbn  didllefauvageSi- 
Raflëgcm,  Lens,  s’Hccrenberghe  frere  enfants  de  re  de  Brunsliorn, 
Harchies,  Flotte,  Bylant,  &c.  Gérard.  Keflcnich. 

Impcgcm,  &C.&  ‘ , 

Arnou  fon  fils. 


Ican  de  Dieft  Philippe  Sire  de  Gui  de  Dave  Sire  lean  de  Dieft  Si- 
Sire  de  Hauneftè,  Maldcgem,Moer-  de  Ligny,  Lets,  re  de  Waenrode  , 
&c.  fecke,  Bcriegem  &c.  Wernier  fon  Binchem,  &c.& 

&c.  fils.  Gérard  fbn  fils. 

Coftin  Sire  de  WillaumedeBau-  Florent  de  Stalle  Henry  de  Stalle 
Ranft  & de  Ber-  tershc  Sire  d’Or-  Sire  de  Rivicre  & Sire  de  Becrfele, 
chem.  bays  fils  au  Sird  Daniel  Sire  de  Hcllcbekc,  Wo- 

de  Berges.  Stalle  frétés.  luwc  &c. 


I 


Willaumede  He-  Baudewin  de  Hc-  Ican  de  Fontaines  Gui  de  Honcourt 
■rimes  Sire  dcFre-  nin  Sire  de  Fon-  Site  de  Miclen.  Sire  de  Lcfdaing. 
fin,  Tongrcnellc  taines. 

&c. 

Rafle  de  lcRivic-  Pierre  de  Culem-  Godefroy  Sire  Arnou  Sire  de  le 
re  Site  de  Grès,  borgSirede  Boef-  d’Immcrîcle, WS-  Wicrc,Meerhout, 
Linthre,  Beergs,  meer,  & Hubert  melgem,&c.Iean,  Vorft,  &c. 
Holsbekc,  &c.  fon  fils.  Arnou,  Henry,  / 

• Daniel  & Wau- 

* thier  fes  fils. 

Ttt  ttt  a lean 
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53<î  TROPHEES  DE  BRABANT 


lean  Sire  de  lean  deSombrefTe 
Gronfvelc , Ef-  Sire  de  Faverchi- 
dcin,  &c.  ncs,Gerard&U- 

ques  fes  freres. 

Clerembaut  Sire  lean  de  Sombref- 
de  Hauteri ve.  fe,Sire  de  la  Houf- 

lierc,&  Godefroy 
fon  ftere. 

Arnou  Sire  de  Willaume  de 
Goore  & Mcrlo , Montenac  Sire  de 
lean  SiredeNien-  Gralcs  & Wilre. 
goorlbn  ftere. 

lean,  lacques  & Robert  d’AlTchc 
Henry  filsauSire  Sire  d’Opdoro  fie 
de  Winbem.  Willaume  (on 
■ ftere. 

lean  de  Berchem  Willaume  & lean 

Sire  d'Oillmal,  de  Berchem. 

Willaume  de 

Berchem  Sire  de 

Scillc  & Wyne- 

gem  Ibn  ftere. 

Henry  de  Ranft  Daniel  de  Ranft 
Sire  de  KelTel,  & SiredeHouthain, 
Willaume  Sire  de  Haercn,  Thiele, 
Vremde  fon  ftere.  Gierle,  &c. 

Hëri  de  Bouchout  lean  Sire  de  Kerf- 
Sire  de  LoenhouC  beke,Godtlènho- 
& Hoembeke,  & ve,&c.  Wauthier 
Gilles  fon  ftere.  & lean  fes  fils. 

lean  de  Lierediâ  Charles  d’Immer- 
d’Immerlcle  Sire  fele  Sire  d’Itte- 
de  Meys.  gem  fon  ftere. 

lean  Baflard  de  lean  Baftard  de 
Brabâc  diâ  Branc  Brabant  diâ  van 
Sire  d’Ayfeau  î Vene  & lean  fon 
lean,  Amelc,  & fils. 

Thiery  fes  fils. 

Henry  diâ  van-  lean  de  Liere  Si- 
der  Hulpen  Ba-  re  de  Woldefele 
(lard  de  Brabant.  &Norderwyc,& 
Wouthiet  fon  fils. 


lean  & Eullace  Henry  de  Dufifle 
deMarbais.  fils  de  lean. 


Willaume,  Wau-  Willaume,  Henry 
thier,&Arnoude  & Wauthier  de 
Dufilc  fils  de  Dufifle  fils  de 
Willaume.  Wauthier. 

Thiery  & Gode-  Roelant  & Gel- 
ftoy  de  Meerhem  dolf  de  la  Grut- 
fteres  au  Sire  de  hufe. 

Bocltel. 

Henry  de  Wal-  Henry  de  Bodlel 
hain  Sire  de  Vaux  diâvanOyen. 

& lean  fon  ftere. 


lean  de  Ranft  S ire  Engelbert  de 
de  Canticrode , Scoiuvorft. 
Mortfele,Eegem, 

&c. 


Amoude  Crain-  HenrydeRanftS. 
hemSiredeGrob-  de  Vriefele  Wil- 
bendonck,  Pulle  laume  & Wau- 
& Ouden.  thier  fes  frétés. 

ArnoudiâMorel  lean  & Willau- 
Sire  deRixenlart.  me  de  Bouchout 
fils  de  lean. 


Wouthier  d’Im-  lean  d’Aa  Sire  de 
merfele  leur  ftere.  Hoogfteyn  , lean 
fitComillefesfils, 

Willaume  Ba-  Arnou  Baftard  de 
(lard  de  Brabant  Brabant  diâ  van- 
diâvanErpe.  der  Hulpen. 


Reinier  de  Goo-  Gerlac  de  Bou- 
te. lant  SiredeRol- 

ley&  Henry  fon 
fils.  ' 

Ofton 
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Ofton  Sire  de 
Contrecœur,  We- 
dergraec,  Eygene, 
&c. 

Godefroy  de 
Gronsvclt  Sire  de 
Baflerode,  Crain- 
hem,  Lombeck, 
&c. 

Ican  Bc  Willanme 
Sires  de  Wavre. 


lean  d’Arfehot  S. 
dcScoonhovCjPa- 
nele,  Ledcbcrge. 

Wouthicr , Git 
bert , Henry  3c 
Gérard  Pijpcn- 

poy- 

Godefroy  vander 
Dilft  S.  de  Borch- 
vliet  & Hooger- 
heyde,  & Gode- 
froy Ibnfils. 

Henry  de  Quade- 
rebbeSiredeUier- 
ges. 

WauthierdcKers- 
bekeSirede  God- 
fenhove  & Jean 
fon  frère. 

lean  de  Bifdom- 
me , Wouthier, 
Willanme  & lean 
fes  fils. 

Ladidau  Sire 
d’Arquennes. 

lean  B?  mage  S.  de 
Herfeaux,Moudc, 
Perc,Ele\vy:,&c. 
Tom.  1. 


LIVRE  IV. 


lean  Sire  de  Boig- 
ncval. 


lacques  de  Wit- 
tbem  Sire  de 
Veulne. 


lean  Sire  de  Don- 
gelberge,  PierreS. 
de  Bomelette  & 
WauchierdeDon- 
gclberge  frétés. 


lean  d’Oupey  Si- 
re de  Chammonc. 

Gérard  de  Molem- 
bais  Sire  de  Lin- 
chemeau. 

Ican  de  Scoonho- 
ve  Sire  de  Dor- 
maIc,Sundctc,&c. 


Ican  Sire  d’Itcrc. 


Pierre  vander 
Dilft,  Walrave,& 
lean  fes  fils. 

Evcrards’Hcrclas 
Sire  de  Wambe- 
ke,  LombckCjTer 
Nath , &c. 

Ican  Sire  de  Hul- 
dcnbcigc. 

Willaumc  de 
Scoonhove. 


lean  Sire  de  Har- 
duemont  .Karme, 
Opvelpe,  Holog- 
ne,  &c. 

Ican  Sire  de  Gli- 
mes,  Operbais, 
Fcipcs  ,& lean  fon 
fils. 


lean  de  Dongcl- 
berge  Sire  de 
Longchamp.Hcn- 
ry  S.  de  Furne- 
mont  & Wernicr 
de  Dongclbcrge 
freres. 

Ican  ManchcrccI 
Sire  de  Winants- 
tode. 

Franc  Sirede  Me- 
lin, Evcre,6cc. 


Henry  d’Oycn- 
bmgge  diâ  de 
Colem,  &Henry 
Sire  de  Mciderc 
Ton  fils. 

Ican  de  Caifteren 
Sire  de  Linden. 

Willaumc  Sirede 
Hcctveidc,  Coc- 
kelbei^e,  &c. 

Icans’HercIaesSù 
TC  de  Buedegem, 
Wolnwe  S.  E- 
ticnne  & Lakcn. 

Ican  &Thieryde 
Petershem  Sirede 
Harcn. 

I.ibert  dcMcldcrt 
SiredeBudegem. 


J37 

Arnon  de  Huc- 
men  Sire  de  Mid- 
dclaer , Amerlb- 
ien,&c. 

lacques  & Henry 
de  Glimes,  frè- 
res. 


Otto  de  Wavre 
did  de  Rcdcl- 
gcm. 


Gilles  Sire  d’Au- 
drifflont. 


Willanme  l’Ardc- 
noisSirede  Spon- 
tin  &dc  Wavre, 
ôc  Robert  Ibn  fils. 

Henry  vander 
MetenSire  de  Sa- 
venthem  Sc  Ster- 
rebeke , Godefroy 
& Henry  fes  fils. 

Ican  Sire  dcHou- 
chem  & Iwain 
Ibn  fils. 

Simon  Sire  de 
Harbais,  Golacr, 
&c.  • 

Wcncclin  s’Her- 
clacs  Sire  de  Sarr. 


Arnon  & Ican  fils 
de  Ican  de  Crain- 
hcm. 

Willaumc  Sire  de 
Bijgacrdcn. 


Vv’v  vvv 


• Robert 
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Robert  de  Gre- 
veubroeck  Sirede 
Hamoat,Icaoron 
fils. 

Colard  Rcynevart 
Sire  de  Molem- 
bais  S.  Pierre. 

Raflé  de  Monte- 
gnies  Sire  d’An- 
lervilfe. 

Willaume&  Jean 
de  Wefelc  did 
van  Sompeken. 

leanSiredeVeul- 

ne. 

Ican  van  Kccs. 


lacquesdeGlimes 
& lean  fon  fils. 


lean  de  lupplu 
Sire  de  Blam- 
monr. 

Philippe  Sire  de 
Coudenborg  & 
Simon  Ibn  frere. 

Gérard  dcl  Tour 
de  Lens. 


lean  de  la  Barre  de 
Chamont. 

Wauthicr  vander 
Lift  Sirede  s’Gra- 
ve  wefelc. 


Paul  de  Haftrichc 
SiredeLoon,Til- 
borch,  Goirle& 
Druenen,  & Thie- 
ry  Ibn  fils. 

lean  Sire  de  Die- 
d<^em. 


Renard  vanden 
BergeSiredeGeu- 
le,Marchcnc,&c. 

Engelbert  deHac- 
court  Sire  de  Ha- 
vcrfcm,  Hologne , 
Hermalc , &c. 

Gilhard  de  Hul- 
denberge. 

Wauthicr  de 
Halmaele  à Hae- 
Icn. 


lean  de  Haelen 
Sire  de  Lilloo. 


Willaume  de  Bri- 
fcpot  SircdcCha- 
ftre  Dame  Alicr- 
ne. 

Rafle  de  GresSire 
de  Malcve 


Ican  Sire  de  Bo- 
male. 


Phihppc  & lean 
Hinckaerc. 

Rocland  de  Borg- 
ne val. 


Gisbert  de  Mael- 
ftede. 

lean  & Wauthicr 
s’Lccus. 

ArnoudeHerlaer 
Sired’Amcrfoien  > 
Bochovcn,  &c 

lean , Leon  & 
Henry  vander 
Meeren. 


Renier  vander 
Elft. 

Gisbert  & Woo- 
tict  van  Doerne 
dia  vS  Sompeke. 

Nicolas  Oem  Si- 
re de  Bochovcn. 

Henry  d’iflehe. 


Nicolas  vander 
Elft. 

Lancelot,  Ican  & 
Henry  d’Vrléne. 

Iwain  de  Winge, 
Iwain  '&  Gode- 
froy lésfils. 

Ican  vander 
Dilft. 


Florent  de  Stalle 
Sire  de  Sait. 

Godefroy  de  la 
Thour  Sire  de 
Goiélics. 

Arnou  de  Hanial 
Sire  d’Elderen. 

lean  vander  Mee- 
ren. 


Ican  , Wauthicr, 
& Willaume  de 
Heetveldefreres. 

lean  & Henry 
Pijlyfcr. 

Willaume  vander 
Aa  Sire  de  Hccf. 
wijck&Dinrerc; 
Willaume , Go- 
fuin , Florent  & 
Gérard  fes  fils. 


Henri, Thiery.Si- 
ger&  lacqucsde 
Hcctvclde  freres. 

Gilles  vander 
Balcht. 

Gérard  de  Cor- 
tembach;  Gofuin , 
Pierre  & Gérard 
lésfils. 


Thiery,Roelof& 
Iwain  de  Mol  fils 
d’Iwain. 

Willaume  de 
Glimes. 

Wouthier  Bauw 
S.  de  Mu^enber- 
gc  & Èechove, 
Wouthier  & Ar- 
nou les  fils. 


lean  & Nicolas 
vande  Werve. 


Ancel  de  Blc- 
haing. 

Iwain , lean  & 
Thiery  de  Mol 
fils  de  Thiery. 

Engcl- 
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Engelbert  d’En- 
giCQ  diâ  de  Kc- 
Itergace  & lean 
Ibn  fils. 

lean  , Pierre  & 
Wauthierdc  Her- 
bais. 

lean  & Gilles  van 
dcn  Borch. 

lean  de  Grave 
Doien  de  Hilve- 
rcnbec. 

Henry  & Sigcr 
s’Heracrts. 
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Bernard  & Engel- 
berc  vanderSpouc 
Sires  de  Bonlèval 
petit  Reux,&c. 

Bartholomé  & 
Willaume  Pij- 
penpoy. 

Philips  de  Mol. 

Wanthier  van- 
der  Bruggen. 

Henri  & Wautier 
de  Quaderebbe. 


Arnon  de  Co- 
ninck  , Arnou , 
Willaame  ÔC  Gil- 
bert lès  bis. 

Willaume  Sire  de 
Doirne  & Gode- 
froy & Arnou  fes 
fils. 

Nicolas  van  S. 
Guericx. 

lean  Rouwéel  Si- 
re de  Woude. 

Pierre  Boede , & 
lean  fbn  fils. 


Louis  Thoenis  , 
lean  & Arnou  fès 
fils. 

Amou  de  Gelde- 
naken. 


Woutier , Henry, 
Willaume  , Gel- 
duf,  & Imbrechc 
vandci  Noot. 

Wauthiet  vanden 
Heetvelde. 


lean  de  Borcho- 
venS.  de  Limaele. 


Philippe  de  Tuy. 
dekem. 


Adam  de  Kcr- 
kcm. 

lean  Swaef. 

Henry,  Willaume 
& Louis  Eflor. 

Henry, Willaume 
& Gerelin  s’He- 
raerts. 

Godefroy,  lean, 
& Henry  de  Cru- 
pelandc. 

Godefroy  de 
Mous. 


Godefroy  & lean 
van  Brecht. 

Ican,Gilles,&Ot- 
ton  de  Hertoge 
frères. 


Winand  Godefroi 
S.  dclaChappcIlc. 

lean  de  Stalle. 

lean  de  Halmale, 
Ican,&  Coflinfès 
fils. 

Gisbert  de  Co- 
ninck,Arnou,Gis- 
bert  & Gilles  fes 
fils. 

Gérard  vanden 
Vene. 

Henri  s’Heraerts 
diâ  Hankens- 
hoot. 

lacques  Vterlim- 
mingen. 

lean  de  Hertoge 
fils  de  lean. 


Radou  de  Colon- 
fier. 

Wauthier  de  Ctu- 
pelande. 

lacques  &Wilian- 
me  vande  Wijn- 
garde. 

lean,  Leon  & Gil- 
les Thoenis. 


lean  de  Renefle. 


François  vanden 
Steene  didl  Scoo- 
neians,&Ieanfon 
fils. 

Allcman  d'Elcau- 
fincs. 

Gilles  & lean  de 
Hertoge  fils  de 
Gilles. 

V vv  vvv  a 


lean  de  Vriefèle 
SiredePoydcrlc. 


Gisbert  & lean 
Tay. 


lean  de  Martlêlaer 
& Gilles  fonfils. 

Godefroy  deHan- 
nuyt. 

Leon  Happaert , 
lean  & Gérard  fès 
bis. 

Arnou  , Henry  , 
Godefroy  & Ican 
vanden  Houte. 

Arnou  Bauw,  Ar- 
non  & Wanthier 
lès  bis. 

Mati  de  Mehoirne 
S.de  Lodderfelt. 

Amon  d’Orbais. 
leandeHellcbeke. 


Wauthier.Gofùin, 
Gerlin , & lean 
vander  Noot. 

Ican  van  Rimer- 
fwacle. 

Gérard  , lobé  & 
Henry  de  Marfe- 
laer. 

Everard  de  la 
Haye. 

Henry  de  Herto- 
ge bis  d’Otton. 

Gis- 
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Gisbert  de  Buyfo- 
gcm. 

Gérard  de  Bou- 
chout.  , 

Wauthier  s’Hcr- 
claes. 

Ican  de  Melin. 

Gcldulf  Hacn- 
kenshoot. 

lean  van  Erpe. 


Arnou  de  Vivers- 
henl  diâ  van 
Dicd. 

Gilles  Alcyns. 

lean  Tay  fils  de 
leon. 

Heiuy  de  Ram- 
pelmont. 

Michiel  Scaelgie. 
Everard  Bootc. 


beke. 

Goluiu  de  Rieu- 
we.  , 

Godefroy  de  Her- 
toge. 

Walravc  vanden 
Berge. 


Bartholomc  s'He- 
raerts. 

Philippe  Sire  de 
Geldorp. 

Anthoine  Tho- 
nis. 

Henry  & Louis 
Pinnock. 

Willaume  van 
Halle. 

lean  Bochorn. 


lean  & Gofuin  de 
Hertoge. 

Jacques  vanDaef- 
donck. 

Wauthier  & Jean 
de  Lathem. 

Gilles  de  Weert. 
Michael  Thoenis. 
Ican  van  KclTele. 


pe. 

Ican  vanden  Spie- 
gele. 

Ican  de  Hertoge 
filsde  Wauthier. 

Collin  van  Coel- 


Michiel  s’Hc- 
raerts. 

lean  van  Santho- 
ven. 

Godefroy  Sucr- 
inont  , lean  &: 
Henry  fes  fils. 

Geldolf  van  Sen- 
nen. 

Herman  Muy- 
laert. 

Wauthier  Ablb- 
lons&  Henry  Ibn 
fils. 

Gilles  & Willau- 
mc  Kerreman. 

Godefroy  de 
Helt. 

Ican  Aleyns. 

Godefroy  de  Bor- 
deaux. 

Wouthicr  Eg- 
gloy. 

Wauthier  Mag- 
nus. 


Henry  vander 
Hcllen. 

lean  de  Hertoge 
fils  de  Nicolacs. 


Laurent  Yolc- 
kaert. 


Ican  & Henry 
s’Hcracrts. 

Ican  vanden  Bofi 
Ichc. 

lean  s’Hcrclaes 
fils  de  lean. 


Willaume  van 
IlTchc. 

Renier . Herman 
& lean  van  Lacr. 

loflc  Abfblons  , 
lolTe  & Michiel 
fes  fils. 

Willaume  , Wal- 
ravc & Simon 
Draeck. 

Gilles  & Willau- 
me  Wilmaers. 

Godefroy  vanden 
Berge. 

Henry  & Icande 
Rocbrocck. 

Simon  van  Moir- 
tcrc. 

Henry  Happeart. 
Collin  van  Kets. 


Nicolas  de  Mart- 
fclaer. 

Willaume , Hen- 
ry & Renier  de 
Stakenborg. 

Ican  de  Portes. 


Siger 


Arnou  de  Selle-  Herlaen  Van  Eer-  Thiery  de  Gc- 

mert. 
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Siger  d’Oftkerke.  ArnoufilsBaftard  Willaume  Boede 
de  Gérard  de  Me-  fils  de  Wauthicr. 
gcnc.  ■ 


Laurent  Spdrna- 
gel. 

Wencelin  & 
Henry  de  Hcr- 
toge. 

Gisbert  vander 
Keelen. 


Arnou  vanden 
Abeelc. 

lean  & Godefroy 
do  Linkebcke. 


Wouthier  Noyts. 


lean  deWildere. 


Henry  de  Scaken- 
borg  & Renier 
Hennegrcfjfreres. 

Nicolas  Wil- 
maors. 


lean  & Herman 
van  Os. 


lean  Maclcu  van 
Wijtvliet. 


Bernard  & lean 
de  Gcldrop. 


Hubert  de  Sta- 
kcnborch  didf  van 
Veehuyfe. 

Louis  vander 
Eycken. 

Willaume  Scade- 
wijck. 


lean  van  Voer- 
dc. 

Willaume  d’Oify 
& Gérard  Ion 
fils. 


Nicolas  vander 
Heyden. 


Philippe  de  lon- 
ghc. 

Nicolas  van  Rijt- 
hoven. 

Otton  d’Amllcl, 
Otton&  Gisbert 
fes  fils. 

Jacques  de  Val- 
kenberge. 

lean  & Nicolas 
vander  EIft. 


lean  , Heny  & 
Olivier  Baftards 
de  Wcrcmalc. 


Baudewin  Boede 
filsdcican. 


Henry  Butkcns. 


Arnou  vanden 
BofTchc, 


Thiery  van 
Donck. 

Pierre,  leî&Wil- 
laumc  de  Ham- 
broeck  diâ  van 
Beverfluys. 

Jean  van  Daele, 
Gérard  & Ru- 
mold  fes  fils. 


Renier  dcRofier- 
bois  & Eflienne 
fbn  fils. 

Gérard  de  Vlade- 
racken. 

Thiery  de  Bore- 
grave. 


Tom.  I. 


Philippe  de  Wie- 
lant. 

Lambert  de  Brc- 
daerc. 

Flamin  vander 
Meercn. 


Jean  Storm. 


Willaume  de 
Huybaeriç. 

Jean  de  Breucke- 
ro. 
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Rudolf,Gisbcrt& 
Arnou  Tay. 

Jean  Scaelgie. 

Michiel  & Gis- 
bert vander  Kee- 
len. 

Willaume  & Jean 
Colibrant. 

lean  de  Heflcnc , 
lean  & Franc  les 
fils. 

Jean  & Edmond 
de  Dintre. 


Manin  Soetedidl 
Soctaert. 

Willaume  Morel 
de  Wilre. 


Franc  & lean 
d'Ophem. 

Jean,  Wauthicr, 
Pierre  & Gérard 
de  Beverfluys. 

Willaume,  Jean 
• & Wouthier  van 
Sompeke  fils  de 
lean. 

Arnou  de  Froire. 


Thomas  vander 
Mecren. 

Nicolas  vander 
Voort. 


fac- 
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lacques  Lod- 

Louis  Vlemincx. 

Nicolas  & lean 

Godert  de  le 

dacrcs  dit  vandea 
Broeke. 

Vijt. 

Hcydc. 

Railë  & Gérard 

IcandeLidekerke 

Thiery,Martin& 

leatf,  Amon  & 

de  Lidckerke. 

diâvan  Overhof. 

RudoifBerwouts. 

Nicolas  de  Wij- 
negem. 

George  de  Vif- 

lean  Cortvilain 

Collin  van  den 

Wouthier  de 

pach. 

de  Corbais. 

Lacre. 

ludogue. 

Ican,  Gérard  & 
Thiery  vander 
Elft. 

Willaume  de 

Godefroy  Vter- 

W outhier  vander- 

Bicrçenham. 

limmingcn. 

Elft. 

Henry  de  Meche- 

Gérard  diâ  van- 

Willaume  Dcd- 

Wouthier  de 

len. 

den  Timple  & 
lean  Ton  Bis, 

broick. 

Rediugen. 

Henry  Pinnoc. 

Louis  Pinnoc. 

Willaume  de  Du- 
ras S.  d’Ordingen. 

lean  de  Wange. 

Henry  & Salo- 

Willaume van- 

Thiery Sc  Ican  de 

Willaume  de  Gét 

mon  Boexhorn. 

der  Tommen. 

Roover. 

Sire  de  Meerwijc 

Ican  Schoyte. 

Pierre  Hcym. 

Thiery  deRoover 
Bis  de  Ican. 

Thiery  de  Roover 
Bis  d’Émond. 

Louis  Rodants. 

Ican  van  Ncthene 

Simon  & Ican 

Henry  & Willau« 

didl  van  Ride. 

d’Ophem. 

me  de  Winclde. 

Olivier  van  Binc- 
kcm. 

Ican  Hollant. 

Willaume  d’Aa. 

Wouthier  Pin- 
nock. 

Henry  randen 

GiUesde  Gotfen- 

Daniel  vander 

Arnou  vanden 

Putte. 

hove. 

Tommen. 

Hove. 

lean  van  RaltH 
hoven. 

Henry  Callàcrt. 

Ican  vanHufTde. 

Heury  Craeuhals. 

Lambert  de  Vdc- 

lean  van  Rcdcl- 

Ican  de  Couden- 

Gilles  van  Stalle. 

kem. 

gcm. 

berge. 

lean  d’Arenber- 

Ican  de  Kcgd. 

Willaume  Bol^ 

Henry  vandea 

ge- 

faert. 

Berge. 

Henry  & Ican  de 

Everud  Boote. 

Wouthier  van 

Geldolf  vander 

Sompeke. 

Winge. 

Linden. 

Henry  Nijs. 

Bellcn  vander 
Linden. 

Wouthier  van 
Gripen. 

Geracrd  Cloet. 

Michiel  van  der 

Franc  van  Kerf- 

Arnou  & lean 

Gilles  Poirters. 

Borcht. 

beke. 

• 

vandcu  Steene. 

Gil- 
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Gilles  Ridewacrt. 

Lambert  & Jean 
Cleuting. 

Ican  van  Carlc- 
wijt. 

Florent  van  Kets. 


Gérard  van  Halle 
fils  de  Ican. 

iean  van  Dor- 
male. 

Henry  Rafpe. 

Gilles  vànden 
Vene. 

Henry  deWitte. 

Gérard  Locknijts 
à Wolmerfcm. 

Bernard  de  Bout- 
deal. 

Godefroy  Tout- 
lyfmt. 

Louis  Baftard  de 
RanB. 

Henry  Lonck- 
mans. 

Wouthier  de 
Vlcfcmbeke. 

Wouthier  van- 
denElfcmcn. 

Wouthier  & 
Henry  Bectfe,frc- 

tiSi 
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Iean  vanBerthem. 

Henry,  Franc  & 
Ican  van  Halle. 

Gofuin  vauden 
Kerchove. 

Pierre  vanden 
Kerchove  & Re- 
nier foti  fils. 

Willaume  de 
Surpelc. 

Anthoine  de 
Wouteringen. 

Ican  van  Luyt 
beke. 

Heâor  Badarddc 
Kets. 

Pierre  de  docker. 

Baudewin  de 
Raetshove. 

Wouthier  Kecft. 


Iean  Foyt. 

Franc  Oliviers. 

Pierre  de  Baerdc- 
gcm. 

Ican  van  den 
Steene. 


Pierre  vanden 
Bcrghe. 

Philippe  Mode. 

Iean  van  Iflcn- 
dijeke. 

Henry  van  Lie- 
rc. 

Henry  de  Becker. 

Ofton  d’Oyen- 
brugge. 

Gérard  vanMere. 


Henry  de  Witte  Iean  de  Groote. 
le  ieune. 

Gilles  Caufle.  Iean  vander  Brug- 
gen. 

Henry  Portman.  Henry  Mode. 

Louis&Arnoude  Rudolf  de  Kom- 
Vleetsbeke.  penrode. 

Hugue  van  Over-  Gérard  van  den 
beke.  Hove. 

Gérard  & Ican  Haie  vanden  Ve- 
vanden  Schelve.  ne  & Haie  ion 
fils. 
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•Hdry  van  Wilre; 

Iean  van  Dail- 
hem. 

Robert  Vanden 
Steene  le  vieux. 

Robert  van  den 
Steene  le  ieune. 


Ican  de  Binckem. 


Ican  de  Rantsho- 
ve. 

Ican  de  Meyer 
van  Malle. 

Gilles  Bachcicr. 


Renier  de  laTour. 

Iean  Ramos  de  la 
Houfliere. 

Anthoine  de  A- 
dorp. 

Henry  Gilles. 

Ican&Gisbeitvan 
den  Steenwege. 

Ican  de  Ncder- 
hem. 

Henry  Lodel- 
wijex. 

Iean  Bectlè. 


Willaume  van- 
den  Vene. 


Arnou 
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Arnou  Swijnen.’  Amcle  Vtcnenge.  Rodant  Baftart  Arnou  Crauwds. 

de  Bcrchem. 

Twain  Rampaert  Arnou  Heym  de  Henry  Dickbier  lacqueCopcitcfils 
& Twain  fon  fils.  Bronchorft  6c  fils  de  Godefroy,  de  Willaume. 
Henry  fon  frere. 

Tean  & Gilles  van  Henry  vanMeen-  lean  & Hubert  lean  d’Ocheker- 

Colmer,  frétés.  fcl  filsde  lean.  vanGcmert.  ke. 

Henry  de  Bou-  Henry  vanMeen-  Herman  . van  Henry  vander 

chout,  fol*  locd.  Elft. 

Tacque  de  Vladc-  Gérard  vanMeen-  lean  Woltaert.  Nicolas  Steen- 

racken.  fol*  wech. 


Tacque  Van  Mey- 

fol. 

Gérard  de  Vlade- 
racken. 

Tean  van  Dor- 
drecht. 


Stamelard& Hen- 
ry van  Vdc,  frères. 

Moedcl  vander 
Donck. 


Wilhume  & Ar- 
Dou  deNuwelant. 


Tean  de  Herlaer. 


Daniel,  Tean,  & 
Henry  van  Zee- 
broeck. 

Gerlac  deNuwe- 
lant. 


Emond  de  Hellu. 
Tean  van  Keflcl. 

Henry  Roovers* 


Willaume  de 
Ouden. 


Pierre  vanLanke- 
laer. 


Philippe  de  Fran-  Arnou  de  Moria- 
quennies.  fart. 


Henry  & Arnou  Gisbert  de  Pape. 
Dickbier. 


Tacqnes  de  Chau-  lean  de  Glabe- 
mont.  che. 


Henry  van  Her- 
fole. 

Godefroy  & Tean 
van  Bruhefc. 

Vrient  van  Ro- 
de. 

Tliiery,  Tean  8c 
Godefroy  de  Ge- 
mert. 

Willaume  de 
Krikcnbekc. 

Gerlac  Sc  Arnou 
de  Roover  fils 
d'Emont. 


Arnou  van  Doir- 
nc. 

Laurent  Baftard 
de  Bouchout. 

Thiery  de  Dinter 
Spirincfoen. 

Gerlac  Knode  fils 
de  Henry  d’Erpe. 

Tean  vander 
Donck. 

Henry  & Wil- 
laume  de  Liefo 
bout. 


Tean  van  Wijf*  Tean  vander 

lier.  Schaut. 

Luc  van  Erpe  fils  Willaume  de 
de  Luc.  Broichoven. 


Roelof  van  Din-  Luc  de  Ponfon* 
ter.  dale. 


Lucas  Meeus  à Thiery  & Adam 
Beecke.  • de  Louwe. 


Gérard  van  Eyck.  Tean  van  Kin- 
fehot. 

Godefroy  fils  de  VdemanvanKerf. 
Philippe  Happart.  pc  fils  d’Arnon 
Vdemansfone. 


Wil- 
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Willàame  van  lean  Sanders. 

Aerle. 

Baudewin  van 
Buten. 

Willaume  de 
Limelettes. 

Brünftcn  van  ' Godefroy  van 
Herbcke.  Gempe. 

Roelof  van  Lait* 
venne. 

Henry  de  Nieu- 
lanc  à RIairten. 

Haengreve  van  Godefroy  van 
Bcringen.  Merevenne. 

lean  Pictets  van 
Blaedel. 

Gérard  de  Pe- 
rieshem. 

Arnou  van  Baefr,  Willaume  van 
lacques  & Tho-  Zeelft  Bierkens 
mas  fes  fils.  fonc. 

Willaume  de 

BroichoveuBaex- 

Ibnc. 

Thiery  Everdoy  à 
Goirle. 

Arnou  Houlap-  lean  van  Haren. 
pel. 

Berthouc  Back. 

lean  Baflard 
d’Immerlèle. 

Willaume  van  ieande  Hericourt 

Spulle  à Becck.  S.deHeriaumonr. 

Godefroy  & lean 
de  la  Nuevrue. 

Willaume  &Tie- 
ry  dcHoutaing. 

lean  de  Namur.  Henry  de  Wal- 

haing. 

Gérard  Moreal. 

lean  d'iârc. 

Henry  Moflarde.  Zueder  de  le 
Vene. 

lean  & Hiamet 
delà  Thour. 

lean  du  Bois.  ' 

Robert  de  le  Gilles  & Gode- 

Barre.  froy  de  Fannes. 

Maillefer  de 
Wouts. 

lacques  de  Feros. 

Ieande  Berge.  Iforetdela  Houf- 

Ccre. 

Thiery  & Wil- 
laume &Henry  de 
Challre  .frétés. 

Rafle  de  Cbaftrc. 

Bnielle  de  Bloic-  lean  de  BofTuc. 
koy. 

Gilles  de  Bouler. 

leandeSavencaul. 

Robert  de  Til-  lean  , Mathi  Sc 
hier.  - Wauchier  de  R5s. 

Ernou  de  Binet. 

Baudechon  de  la 
Fallilc. 

Willaume  de  Id-  Hellin  de  Latines, 
dogne. 

Renchon  de  Mo- 
lembais. 

lean  de  Wayuls; 

Mathi  de  lauchc.  Adrien  Maricle. 

Godefroi  de  Bra- 
bant. 

Godefroy  Pierfàn. 

Philippede  Dijon.  laquemin  Boilhe. 

Emou  de  Virtain. 

lean  de  Wamauc. 

laquémindnCha-  laquemin  Save- 
ftel  Hupaing.  nires. 

Ernou  de  l’Efco- 
men.  / 

Baudewinet  Life. 

lean  de  le  Porte.  lean  & Gérard  de 

le  Thour. 

Werfy  de  Hal- 
ley. 

Willera  de  le  Ab- 
bce  de  Bierces. 

Le  Hongre  de  Sociansde  Lignis. 
Vcrnàis. 

1 T OM.  I. 

Wauthiet  de 
Pont. 

Yyy  yyy 

Karpiab  de  Hal- 
lée. 

Arme- 
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Amele  de  War- 
oanc. 

Conrard  de  VU- 
licr. 

lean  11  Pollis. 

Robert  ScaBè. 

Hubin  de  War- 
nant. 

loflin  du  Cha- 
(leal. 

Henry  de  Ra- 
court. 

Werry  Cruekin. 

Renier  de  le 
Crois. 

Hubert  de  Pu- 
chi. 

lean  s’Hervranx. 

Engelbert  van 
Haene. 

lean  Vedennan. 

Gilles  Looic. 

Franco  Swaef. 

GeldulfMecrte. 

Henri  de  Scavey. 

Franco  diâ  Oe- 
men. 

Renier  Clucinck. 

lean  van  Pan- 
hulc. 

Florent  van  Cou- 
wenberge  diâ 
s’Herfaes. 

Wouthier  de 
Koekelberge. 

Godefroy  , Wil- 
laumc  & lean  de 
S.  Gueriex. 

Iran  de  Couwen- 
berge  diift  Rolle- 
buck. 

Louis  Keynoge. 

lean  & Geerard 
Baltard  de  Bou- 
chout. 

Renier  Hollant. 

Alard  Sadelaer. 

Everard  de  Hul- 
deberge. 

Gilles  de  Mol. 

Simon  & Gilles 
de  Woluwe. 

Gérard  Rolle- 
buck. 

lean  & Gilles  vao 
Hammc. 

Golias  vandet 
Thommen. 

lean  de  Becre. 

Arnou  & lean  de 
Kccfterle. 

lean  Clncinck. 

lean  deHarbais. 

Renier  de  Mor- 
tenbeke. 

GodefroyNoIteni 

Thiery  de  Cou- 
wenberge  diâ 
s’Herhuyehs. 

Willaume  de  Ke- 
fterbeke  le  ieune. 

Gérard  & Gilles 
de  Pape. 

Willaume  Sc  A- 
maury  Was. 

lacob  Timmer- 
man. 

lean  & Gilles 
Mennen. 

Willaume  van 
Pede. 

Henry  van  Mo* 
lenbeke. 

Amou  de  Bogaer< 
dcn. 

Robert  de  Scorie 
fe. 

lean  de  Crâne. 

Gérard  & Henry 
van  Berckcl. 

Willaume  di<3  de 
ClevcslilsBallard 
au  Sire  de  Gacs- 
bcck. 

leSdeCrancbroch 
Bis  Baftard  de 
Thiery  de  Homes 
Sire  dcPerweysi 

Renier  Grootheer 
Prevoft  de  Mae- 
ftricht. 

Wauth'cr,  Henri, 
lolTe,  & Gérard 
Evcloge. 

lean  de  Lotnbe- 
ke. 

Arnou  de  Ho- 
vorft. 

lacques  de  Steen- 
bcigen. 

Nicolas  vander 
Borck 

Willaume  Lam- 
menfoene. 

Gérard  vander 
EIft. 

lacob  van  Hobo* 
ken. 

lean  van  Daic.  ' 

Gilles  Damaes. 

Danckaert  de 
Molenerc. 

Willaume  van 
Rode. 

Salomon  van  r 
Bollenborne. 

Cofuia 
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Gofuin  de  Qaa- 
dcbruggc. 

Ballin  vanden 
Stccne. 

Ican  de  Keyfcr. 

lean  Colay. 

Wauthier  Ke- 
merlinck. 

lean  van  Kercho- 
vc. 

Wonthier  Cors- 
bout. 

Renier  de  Herlc- 
le. 

Ellienne  Smacbt. 


Wauthier  vanden 
Roycle. 

Rodof  de  Bert- 
hem. 

Simon  Mine^ 
moen. 

Craye  vander 
Hofllat. 

Lambert  van 
Muerdael. 

Louis  Vclthcm. 
lean  d’Eechove. 


Gofuin  & Henry 
de  le  Moere. 


L I V 

Willaame  d’Ont- 
hcverle. 

Simon  van  Over- 
beke. 

lacqucsdeVoren- 

brucden. 

Henry  van  Op- 
pendorp. 

Evert  de  Win- 
8=- 

lean  d’Edelhecre. 

Ican  & Renier 
Mours. 

Wauthier  Cari- 
loe. 

Gilles  de  LeOuwe. 


Willanme  Crick- 
fleen, 

Wauthier  Vter- 
poorten. 

Willaume  Lom- 
baert. 

Coiard  van  Spri- 
mont. 

Henry  van  DaeA 
donck. 

Gérard  vandet 
Hallen. 

leandeSantvoott. 


Henry  Eldorh. 


R E IV. 

Godefroy  de  Pae- 
pe. 

Geloy  de  Vroede. 


Godefroy  Roe- 
lants. 

Ican  van  Dor- 
male. 

lean  & Wauthici 
Witteman. 

Arnou  Godertoy. 
lean  de  Witte. 


Willaame  d’Op- 
hem. 

Gérard  de  Redin- 
gcn. 

lean  Abfàloa. 


Henry  de  Winc- 
fcle. 

leanPlatvoet. 

Wantliier  vander 
Quadcrbmgge. 

Arnon  d’Elflo. 


Bethel  vanden 
Wijere. 

Gérard  de  Hof- 
ftaden.  . 

lean  Tralis. 


Yyy  yyy  a 


lean  de  Rogge. 

Ican  de  Swær- 
terc. 

lean  de  Suertoe- 
gere. 

Renier  van  Oir- 
beke. 

Wauthier  vanded 
Cailler. 

Henry  van  Sco- 
re. 

Godefroy  Hin- 
kart  didl  Narke. 

Ican  Boote. 


Wotnhijr  van 
Ncthencn. 

Gilles  & Losis  dd 
Rijckc. 

Rafle  St  Baade- 
win  de  Grave.. 

Rndelf  Vccrlitn- 
mingen. 

Henry  Craen- 
hals. 

Arnou  de  Melin- 

Willaume  de 
Babilonien. 

Arnou  de  Helle- 
beke. 

Ricolt  de  Cock. 


Gilles 
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Gilles  de  Hol-  lean  van  Ouden.  Henry  Cnyft.  lean  van  Ralifl4 

laer.  gcn. 

Franco  Booce. 

lean  Meys.  lean  de  Ricke. 

lean  Coman. 

Gilles  vandec 
Borch. 

Voickaert  van  Luenis  Ballard  de 
Baerle.  Bouchout. 

Henry  s’Bruncn. 

Daniel  van  Nu- 
wenhove. 

Aroou  de  Bore-  lean  fils  de  Roelof  Philippe  de  Nielt- 
grave.  van  Stalle.  brouck. 

lean  Tay  van 
Gaesbeke. 

lean  Tay  van  lean  Baillart. 
Elewijt. 

Gisbert  de  Diel- 
beck. 

Gilles  Loekets. 

Lietbert  Kuyten.  Nicolas  vanWon- 
de  & Henry  Ibn 
fils. 

lean  van  Oift- 
vorft. 

Mathieu  van  Kef- 
fele. 

loris  Belle. 

Pierre  de  Weche-  lean  de  Sijmaer. 
Icn. 

Henri  de  Ringcr-  Louis  van  Moer- 
làliere.  beke. 

lean  de  Schottew 

Renier  van  Lae- 
re. 

Laurent  «Noker- 
boom. 

Nicolas  vander  lean  Limpias. 
Borcht. 

Lambert  van 
Mocrenberge. 

Gilles  vanded 
Wouwere. 

Gérard  van  Ster-  lean  Cantman. 
kenrode. 

WenrydeWizen- 

berge. 

Robert  de  Ber^' 
laer. 

Pierre  Palcharis.  lean  de  Nieuftra- 
te- 

lean  de  Nien- 
bourg. 

lean  deGeldsbp. 

Gerard  de  Bock  lean  de  Win- 
van  Helelem.  tbem. 

Borel  de  lupplu. 

Daniel  de  Celles. 

lean  de  Boller.  Henry  Oliviers. 

lean  Tan  Halle. 

lean  van  Bouc- 
bem. 

lean  Hcicewijck,  Wontbiei  Boulé. 

lean  d’Ipelaer. 
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DE  Q,UELQ.UES 

Princesses  de  brabanï 

MENTIONNEES  EN  CE  IV.  LIVRE. 

CHAPITRE  Xlh 
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5JO 

MAR 


XVIL  , 

Marc ARSTE  ' 
Princesse  de 
Brabant  , Da> 
me  d’ Anvers,  fem- 
me de  Lcmïs.Com-^ 
te  de  Flanorc  , 

^ISf^Swers , & 

Rhetel , Sire  de 
Malioes  & de  Si- 
lins. 


TROPHEES  DE  BRABANT 


3ARETE  COMTESSE  DE  FLANDRE. 


'Margarctc 
Comtede  de 
Flandres, de 
nourgognc , 
(TArftois, 
dcNcverS  A 
Rctel,  &c. 
Damed’Ao* 
vcrs,deMa-J 
lines  & de  ^ 
Salins , elp. 
f.  Philippe 
Duc  de 

lippe  fils  au 
Roy  de 
France, Duc 
de  Bourgog- 
\nc. 


(Du  a.  Mâry. 

Ican  dîft  fans  pcor 
Duc  de  Bourgogne, 
Comte  de  Flaires , 
Bourgogne  & Ar- 
thois , S^irc  de  Mali-^ 
nés  Â Salins  , efp. 
Margarctc  de  Bavic* 
rc,  fille  d’Aubert 
Comte  d’Haynaot  & 
d’Hollande, il  fut  tué 
le  a.  de  Septembre 
1419. 


Antholne  t.  du  fiohf 
Duc  de  Lothier , Bra* 
bant  & Limbourg  , 
Marquis  du  S.  Empi* 
re,  efp.  1.  lenoe  de 
Loiembourg  Com- 
teflè deS.Pol,  mortel 
12.  d’Aoud  <407.  a.  1 
efp.  Ilàbcau  DucheiTe 
de  Luxembourg  âc  de 
Gorlits , U fut  tué  à 
Afincoort  if.  d’Oc- 
tobre  i4iy.  & gi(i  à 
ter  Vueren. 


Philippe  Comte  de 
Nerers  & de  Rhetel 
Stre  Donfy , efp. 
lûbeau  de  Couct.  a. 
^ef|).  Bonne  d’Arthois. 


Philippe  diéi  le  bon  Duc  de  Bour- 
gogne , de  Lothier , de  Brabant , de 
Limbourg  , & de  Luxembourg, 
Comte  de  Flandres , d’Arthois , de 
Bourgogne,  Haynaut , Hollande, 
Selaude,  A Namur,  Marquis  du 
S.  Empire,  Sire  deFrifeAdeMa- 
lines,  clp.  t.  Michiolle  de  France, 
i.  efp.  lionne  d’Arthois.  3.  efp. 
Ifebeau  de  Portugal.  B mourut  le 
If.  de  luing  1467* 

Catharine. 

Margarete  efp.t.  Louis  fils  aifoé 
de  P rance,  x.  efp.  Artus  Duc  de^ 
Bretagne  Comte  de  Rtchemout,  ' 
elle  mourut  1441. 

Marie  clp.  Adolf  Duc  de  Oe- 
ves,  Comte  de  la  Marck. 

Ifabcau  clp.  Olivier  de  Bretagne 
Comte  de  Pcnthieurc. 

Anne  femme  de  fean  Duc  dcBct- 
tort,  fils  au  Roy  d'Angletcne. 

Agnes  femiiic  de  Charles  Duc  de 
Bourbon. 

I.  Uâ. 

lân  4.  dü  nom  Duc  de  Lothier , 
Brabant,  Limbourg, Ac.  efp.  lac- 
queline  ComtrlTe  d’Haynaut  A 
Hollande.  Il  rnoumt  1416-  *7. 
d* Avril , eagé  de  xxiv.  ans.  gill  à 
ter  Vueren. 

Philippe  Comte  de  S.  Pol  A de 
Ligny  , puis  Duc  de  Lothier  A 
firabant,  premier  du  nom.  11  mou- 
rut 1430.  4 d’Aoufi  gilH  ter  Vue- 
ren. 

Dm  2.  lia. 

Willaome  mort  jeune  le  to.  de 
luillct  1410.  giil  près  favieilletan- 
te  lenne  Dutmefk  de  Brabant. 

Dm  I.  lia. 

Fhilÿpe. 


Dm  3.  Ua. 

Charlesdiâ  leGuc- 
fier  Duc  de  Lothier, 
Brabant , Bourgog- 
ne , Limbourg , 
Luxembourg  A 
Gueldrcs , Comte 
de  Flandres,  d’Ar- 
thois, de  Bourgog- 
ne , d’Hayoaut  . 
Hollande,  Selaod^ 

N amur  A Sutphen,  * 
Marquis  du  S.  Em- 
pire, Sire  deFrife, 
Malincs  A Satins , 
efp.  I.  Catharine  de 
France.  2.  Ifàbeau  A 
de  Bourbon.  3. 
Margarete  de  lorck 
fœur  de  Eduard.  4. 
Roy  d’Angleterre, 
il  fut  tué  près  Nan- 
cy en  bataille  le  y. 
de  lanvier  1477* 

loQc,  J 
Charles. 


Margarete. 

Dm  2.  ua. 

Charles  Comte  de  Nevers  efp. 
Marie  d’Albrec,  mourut  1464. 

lean  Comte  d’Efiampes,  de  Ne- 
vers  , Rhetel , d'Eu,  d’Auxerre,  Ac. 
efp.  x.  lacquelined’Ailly.  x.PauIc^ 
de  Brofle.  3.  Françoife  d’Albret. 
U mourut  149t.  2f.  Septembre. 


Dm  1.  ua. 

Philippe  mort  à 
Bruxelles  I4f2. 

Ifkbeau  Heridere 
efp.  Ican  Duc  de 
Clevcs,  Comte  de 
la  Marck , elle 
mourut  141^3.  2t. 
de  luing. 

Dm  2.  ua. 
Charlotte  Comtdlë 
de  Pcnthieurc  efp. 
leait  d’Albert  Sire 
d’Oval,  clic  mou- 
rut ifoo.  le  23. 
Id’Aouft. 


Digitized  by  Google 


LIVRE  IV. 


fD0  1.  fPhilîppc 


de  La-  Brnbaiu 
thier , & Bour* 

Bra-  gogne 
banc , Archi- 
Boor-  duc 
eogne,  d’Auf- 
ûtc.  irice, 
Heri-  Prince 
ticrc  des  Bel* 
uni-  ges  né 
vcrfel-  23.  de 
le  de  luing 
/Ibn  1478. 
pere,  efp.  21. 
fut  de  Oc- 
mariée  cobre 
à Ma-  1496.  ^ 
ïimi-  Icnnc 
lien  J Koyne 
Archi- I de  Caf- 


trice 

Arra- 

£mp. 

gon , Si- 

I.  <iu 

cilc,&c. 

nom. 

Il  mou- 

Elle 

rut  2f. 

tref- 

de  Sep- 

pafBile 

tembre 

2 y.  de 

iyo6. 

Mars 

elle  le 

de  16.  tfff. 
ans»  eagéede 
& lui  76.  ans. 
mou- 
rut le  Fran« 
12.  de  cou. 
ian- 

vier  Marga- 
j'fiÿ.  rcte  née 
1480. 
cfp.  I, 
Ican 
Roy 

• d’Ef^a- 
gnc  2. 
efp.  Phi- 
libert 
Une  de 
Savoye, 
elle 

CKfpalIa 
• hs3f^ 


'Charles  2.  du 
Dom  Duc  de 
Ix>thierécde 
Brabam  £m- 
, pcrcur  f.  du 
nom  Prince 
des  Bel  ges  & 
Roy  d'Efpt- 
gne , né  à ■* 
Gand  24.  de 
Février 
1^00.  cfp. 
tfz6.  I libel- 
le de  Portu- 
gal. Il  mou- 
rut 21.  de 
Oélobre 

iff8. 

Lconoreefp. 
I.  Emanuct 
/ Roy  de  Por- 
tugal efp.  2. 
François  i> 
RovdcFran- 
ce.Elle  mou- 
rut lyyS. 

Ifabcau  efp. 
Chreftien 
Roy  de  Da- 
nemateke, 
morte  ifzf. 

Marie  fem- 
me de  Louïs 
Roy  d’Hon- 
grie morte 

ifï8. 

Catherine 
femme  de 
Jean  Roy  de 
Portugal. 

Ferdinand 
Archiduc 
d’Auftricc  , 
Empereur  f. 
du  nom , efp. 
Aune  de  Po-'* 
Ionie  Royne 
d’Hongrie  & 
de  Boheme. 

Il  mourut  i 
Vienne  le 
1 24.  de  luillet 
[156^. 


Ferdinand.  fDui.liS,  fPhilippeVI.fBalt- 

I Philippe  4.  du  liom  Charles  mort  i y<SS.  DuedeLo-  haCÙ- 

Duc  de  Lothier  & Dm  3.  tiifl.  ihier  & Bra-  Charles- 

Brabant,  Royd’Ef-  Ifab^u-Clara-Eugenia  DuchelTê  banr.  Prince  pomi- 

rvGfTti^  Ât  Prîni-A  Am  1 Âr  Am  D_I ^ _ —1 


pagne  & jPrince  des  de  Lothier  de  de  Brabant  Princefle  des  folges , | nique- 
Beiges,  né  à Vala-  des  Belges,  née  iy66.  efpoula  Al-  Roy  d’Ef-  Philif4>e 
dülid  21.  de  May  bert  Archiduc  d’Aultrîce.  Il  mou-  pagne,  Em*  J Prince 
IÏ2-.  efp.  I.  MarieSrut  rôzi.  y.  de  luillet.  Elle  1634.  pcrcur  des  |d’Elpag* 
de  Portugal.  2.  Ma-  1.  de  Décembre.  Indes,  né  ne  né 

<rie  Roync  d’Angle-  Catharine  née  i îôy.  efp.  Charles  le  8.  1629.17. 

tene.  3.  Ifabcau  de  Emanucl  Duc  de  ^voyc.  d’Avrll  cf^n  d’OÂ>- 

Franec.  4,  Anne  Dm  4 na.  Ifabcau  de  brc. 

d’Auftricc.  Il  mou-  Ferdinand  mort  ifyS.  France, 

rut  17.deScpt.1yy8.  Charles  Laurent  mort  1 {74.  Charles  né  Marea- 
Ican.  lacqucs  mort  1782.  iy.de  Sept.  retcMa- 

«Cr.  aif»,:...}  Marie  morte  IJ83.  1^7.  rie  née 

lien  Fmt^eur  1 du  V.  Duc  dcLothier&Bra-  Ferdinand  1621. 

nom  ^ bant;  Roy  d’Efpagnc,  Prince  des  Prince  , morte. 

Belges,  Empereur  des  Indes,  né^Gouver- 
jenne  cfpoufa  lean  iryS.  cfp.  Margarcte  d’Auftrice.  jncur  des  Magare~ 
iPriucc  de  Portugal.  iMort  1621.  ly.  de  Mars.  Belges  né  tc-Ma- 


Belgcs  né 


Maiimilîcn  2.  Em-  Rudolf  2.  du  nom  Empereur , Roy  May. 
pcrcur  Roy  de  Bo-  deBohcmeétHongriemoni6i2.  Alfons-  née 
heme  & d’Hongrie, . Ferdinand.  Erneft.  Maurice  né  *623. 

efp.  Marie  d’Auftri-j  Mathias  I.du  nom  Empereur, Roy  1611.  le  22.  morte, 
ccfilledefon  oncle,  de  Bohême  & Hongrie  cfp.  Anne  ée  Sept. 

Il  mourut  12.  de  d’AuIlrice.  Anne  née  Marie 

OâobreifTé.  Albert  Prince  des  Belges  cfp  Ifa-  i6oi.  fem*  née 
ifabcau  efp.  Sigif-  beau  Clara  Èugeiiu  d’Aurtrice.  medcLouïs  rôiy. 
mond  2.  Roy  de  Maitmilicn  grand  maiftre  de  l’or-  XIII.  Roy  morte. 
Pologne.  érc  Theutoniquc.  éc  France. 


lédp.  17.  de  rie  Ca- 


Alfons- 
Maurice  né 


Pologne.  érc  Theutc 

Anne  c(>.  Albert  Wejicclin. 

, Duc  de  Bavière.  r redric. 


I Marie  née 
j 1606.  fera- 


a ûc  luners.  • 

Magdaleuc  Rcli-  Marie.  Marie. 

8*cufc.  Margarae  Rcligicufe. 

C'athanne  efp.  i.  [,Leonore. 

François  Duc  de 

Mantoue.  2.  Sigif-  , 

mond  2.  Roy  de  n r c- 

Pologne  Charles  Marquis  de  Burgau  cfp.  Si- 

r-  ? ni»  bille  de  Cleves  dont  pollcriié. 

Ferdinand  Marquis  ^ 

de  Burgau  cfp.  i I Marie. 

Philippotc  .Wclfer.^Annecfp.  Mathias  1.  Empereur. 


leur,  Roy  morte, 
de  Boheme 
& Hongrie.  Marie 
Margarete  Terelc 
née  1610.  née 
morte  1617. 

Dm  I.  na. 
Ican-Char- 
les. 

Ferdinand-  , 


1.  Catharine  de  • r * Erneft  3. 

Gonçague  mort  fFerdînand.  Empereur 

ifpf,  Ferdinand  2.  Empereur,  Roy  de  né  1608.  >*034. 

Leonore  efo  Wil-  ûohcmc  4 JHongnc  cfp.  I.  ^ncdc^  ^Ip- Mario  I 
UumeDncdeMui-  J^vicrc  ».  Maro de  Cooçaguc. 
trtue  Catharme  Renée.  Marie- An- 

Charles,  Ifàbeau.  nc-Ccdlc- 

Margarete.  ^nne  efj>.  Sigifmond  Roy  de  Po-  Renée. 

Barbe  efp.  Alfuns  . logne.  Léopold 

Duc  de  Fcrrare.  Maric-Chrefticnne  cfp.  Sigifmond  Archiduc 
Charles  Duc  de  Sri-  Battori  de  Tranfllvanie.  ^ 1614, 

re  & Carînthe  cfp.<  Grcgoirc-Maiimilicn. 

Marie  de  Bavière  Leonore.  Quelques 

mort  lypo.  Maximilien.  Erneft  ^enfants. 

Margarcte  Reine  d’E^gne.* 

Vrn,i-  Marie  - Magdalene  DucbefTc  de  fFerdinand- 

„ , . Florence.  I Charles 

Heicne.  Léopold  Archiduc  cfp.  Claude  de  J Archiduc. 

Iwnc  efi).  Cofmc  Mcdicis.  Autres  en- 

,Duc  de  Florence.  Conftance  Reine  de  Pologne*  lofants. 

.Charles  Evefque. 

Zzz  ZZZ  2 


mort  type, 
lean. 
Vrfulc. 
Heicne. 
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MARIE  COMTESSE  DE  SAVOY  B. 


^Margarete  efp.  Ican 
Marquis  de  Montn- 
rat. 


3C  V. 

MÀHtS  PRIHCES' 
8C  DE  BrABAMT^ 

eip.  Amé  le  Gratfd 
Gonue  de  Savoye. 


Agtia  lefp.  Willaa-  fÀn>< 
Ucrgne. 


Marie  efp.  Hagüe 
Dauphiu  Sirede  Fou- 
ço^ny. 


Blanche  efp.  Galexs 
Vicomte  de  Milan. 


lence  efp.  Aodtoriî- 
que  Faleotogue  Em- 
pereur en  Grèce. 


Cacharine*  efp.  Léo 


Ayinon  Comte  de 
Geneve  mort  1367. 

Amé  Comte  de  Ge- 
neve mort  1 369. 

lean  Comte  de  Ge- 
neve mort  1370. 

Robert  Cardinal  puis 
Antipape  Clement 
VU. 

Mam  efp.  t . Philip- 
pe de  Savoye  Prince 
de  Piémont  & d’A- 
chaie.  x.  Humbert  de 
T>oré  Sire  de  Vil- 
lars. 


, fMariedei  Baux  Pria- 

ItnriP  efc.  Remond  'fP- A 

dd  B»ui  Prince  ^irc  * 


Blanche  e({>.  Hugue 
de  Chaloa. 

lolente  e&.  Ayihery 
Vicomte  de  Narboo- 

fMathîIde  de  Savoye  ^ 
Cattarine  efp.  B 

de  Savoye  Prince 
d’Achaye. 


tarin  Eleâeor  qui 
mourut  1409. 


^Id  Duc  d*. 


:1p.  L»eo-J 
'Auftrîce.  J 


Agnes  efp.  6o(eflaa$ 
Duc  de  Swidnich. 


Catharine  (TAuftrice 
elp.  Engueran  Sire  de  J 
Coucy , qui  mourut^ 
i*344- 


fEngueraft  Sire  de 
‘ Coucy  efp.  i.  Ifabeau  i 
fille  d'Eduard  III.  ^ 


Royd’Angletcrte.  a. 
elp.  Ifriieau  de  Lor- 
raine. 


Dm  I.  fia. 

Marie  DaroedeCotî-  p 
cy  efp.  Henry  fils  aiO-  ^ 
né  au  Duc  dcBar.  U 
mourut  1396. 


Philîppoce  efp.  Ro- 
bert de  Verc  Duc 
d*lrlamie  Marquis  de 
Dublin. 


Dm  ».  lia, 

Kkbeau  de  Coucy  eQ>. 
Philippe  de  Bourgog- 
ne Comte  de  Nevera 
dt  Rhetel. 


Louis 
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^«ouïs  «ïeChalon  rrin 
cc  d'üraii^e  tfp.  Icn-J 
lïc  de  MoiibeH.ird.  i ^ 
Lconorc  d’Armigiuc 
II  mourut  146^  a.  d< 
Decembre. 

Hugue. 


Alix  cfp.  Willaujnc 
de  Vienne  Sire  de  S. 
George. 


Dm  I.  tiû.  riean  de  Ch.i1on 

WillaumcPrînccd’Oran'  | Prince  d’Orange 
ge  clp.  Cathariiie  de  6rc-J  c(p.  i.  Icnoc  de 
tagne.  Il  mourut  1442 


(Dm  2.  /,V?. 

Philibert  de  Chaloii 
Prince  d’Ürangc  tud 
au  fiege  de  Florence 


lenne  Rcligieufe  i Orbe. 

PhnippotcReligieuTc  Cia- 
rilltf. 

Dm  1.  /iV?. 

Louis  de  Chaloa  Sire  de 
Oulteauguion- 

' Hugue  Sire  de  Chafteau- 
guion  dp.  Louifede  Sa- 
voyc.  Mon  i4»>o. 


cip.  I.  icnnc  ac 

Bourbon.  2 Phîli-^  cage  de  x^x. 
bcrtc  de  Luxem 


I bourg, 
(.lyoo. 


n mourut 


I Claude  de  Chalon 
FrincdTc  d'Ortnge 
efp.  If  If.  Henry  « 
Comte  deNaflbude  ] 
de  V ianden , Sire  de 
Grîmbcrgc,  Bre^, 
&c. 


fReiie  dicl  de  Chi- 
lou  Prince  d'Oran- 
jgc,  Comte  de  Naf- 
|iou  & V ianden, Si- 
re de  Grimberge 
Breda  , Dieft  , Si- 
chene  , &c.  efp. 
Anne  de  Lorraine 
mort  devant  S.  Dl- 
iîcrif44.  fie  lui  fuc- 
I céda  fon  coufîo 
I germain  Willaumc 
^Comtc  de  Nalfou. 


, lenne  efp.  Louis  Comte 
Ide  la  Chambre  en  Savoyc. 


Ican  Sire  de  Vîdcaux  (Dm  t.  //Æ  i 

çCp.  1.  lenne  de  la  j Charles  Comte  de  IxugnyJ 
A jTfimüuille,  2.  Barbe,/ dp.  lenne  Becquetin. 
jd’Engien.  Il  mourut  j 


*4H- 

Marie  femme  au  Com- 
ité de  Fribourg. 

(Louis  Comte  Palatin 
Elcâeur  efp.  Marga- 

Jrctc  de  Stvoyc  dout 
grande  poQeritd. 

Rufwt  Archcvefquc 
de  Coltine. 

Frcdric  - Comte  Pala- 
■tin. 


^Charlotte  de  Cha- 
lon Comtclic  de 
I LoignVyCfp.  I.  A- 
'dricn  de  S.  Maure 
Comte  de  Ndle. 

I i2.  dp.  François 

Ifabom  éfp.  Thibaut  de  Id’Allegre  Site  de 
Tiwes.  (.l’recir. 

Anthoine  Evelqae  (TAu- 
lun. 


c.; 


fRobert  de  Bar  Comte 
de  Maries  fit  Soiifons, 
Sire  de  Caflcl , Covr- 
bourg,  Grcvclîngesfit 
iDunqucrqac  , âorn- 
' hera . Warnefton , ficc.  j 
cfp.  lenne  de  ficthune  ] 
VicomtdTede  Meaux, 
DamcdeRubipd,  Gt- 
(telle , Rode  , Hobo-, 
ken,  &c.  I!  mourut  à 
la  bataille  d'Alîncourt 


Louis  Sire  de  Liûe. 

Bernard  Sire  de  Grignon  /Thibaut  Sire  de 
‘rl'p.  Marie  de  Rougemont. 

Leonard  Stre  de  Lorme. 

Mjtgarete  efp.  Icati  de  fi?", 

Bcaut  remom  j Sire  de  Mi-  * ” 

rebcau. 


'lenne  de  Bar  ComtefTede 
Marie  fit  SoiHons  , Vi- 
Icomtclle  de  Meaux,  Da- 
me de  Bouroorg  , Gre- 


Marie  tué  i Mo- 
rat  1476. 

Pierre  Comte  de 
S.  Pol , fitc.  efp.^ 
Margarete  de  $a- 
I voye. 


Dm  t . Ha. 

Marie  de  Savoye 
première  lèmmc  de 
Henry  Comte  de 

Nallbu  fit  Vianden , 
Sire  de  Gn’mbergc, 
Breda , DicÜ,  Sîche- 
ne,  Rumprt,  fitc. 

Dm  2.  aa. 

Charles  Duc 


f^Maifc  de  Luxem- 
bourg Comtefle  de 
S.  Pol , Marie  , 

Soiflbns  , Conver- 

, fan  & Brîcnnc,Da-J  Charles  Duc  de 
I me  deGiftelle,Ro-^  Vendoftne  Comte 
de,  Bourbourg,  fitc. 

,efp.  I.  lacques  de 
[Savoyc  Comte  de 
Romoiit.  2.  eÿ. 

François  de  Bour- 
,bon  Comte  de  Ven- 
doljne. 


velinges  , Dunquerque  , | , 
RampO,Hoboken,B<irn-  | «î*c9uc1inc  efp. 
hem,  GillcIIc,  Rode, War-^  Sire  de 

A 9-  * _fV  t . I f rAV  l'AmtA  A» 


nc(lon,fitc.  eÿ.  Louis  de 
Luxembourg  Comte  de  S. 
Pol , Ltgny , Koufli , Con- 
iVcrfan  fit  Bricnne  , S 
Id'Engien,  Conneliablede 
1 France,  décapité  à Paris 
ki47<>.  19.  de  i^ccemhre. 


iCroy  Comte  de 
' Porcean. 

Anthoine  Comte 
Idc  Rouflldp. An- 
' thoinene  de  Dcau-^ 
fremont.  2.  Fran- 
^i(c  de  Croy.  5. 
Gillette  de  Coi- 


Françoife  Dame 
Id’Engien  cfp.  Phî- 
I lippe  de  Clcves  Sire 
t.dc  Raveftqn. 

\Dm  i.  Ha. 
Philiberte  de  Lu 


xembourg  eîp.  Ican 
I de  Cliâlon  Prince 
I d’Orange. 


.Helene  efp.  ïcan 
I de  Savoye  Comte 
idc  Geneve. 

Philîppote  Abbcflê 
à Moncel. 


Claudine. 

Dm  X.  lia. 

Charles  Comte  de 
Rouffi  cfp.  Char- 
lotte d’Elîoutevîlle 
jdont  pofteriié. 

J Louis  Comte  de 

iLîgor- 


de  Marie  fit  Soif- 
fons,  cfp,  Françoife 
jd’Alcoçon  fit  d’ici 
defeend  le  Roy  de 
France  Louis  13. 

lacques. 

Louis  Cardinal. 

François  Comte  de 
S.  Pol  cfp.  Adricne 
Dame  d’Elloute- 
ville. 

Antoinette  e(p. 
Claude  <)e  Lorraine 
Duc  de  Guilè. 

Louilè  AbbdTè  de 
Fontevraud. 


Tom.  i. 


Aaa  aaa  a 
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XIV. 

Marie  Prim> 
CESSE  DE  Br  A* 
BAMT  Seconde  ■ 
femme  de  Philippe 
3.  Roy  de  France. 


TROPHEES  DE  BRABANT 


MARIE  ROYNE  DE  FRANCE. 


fCharles  d’Evreint  Roy  de 
Navarre , efp.  Icnne  dc^ 
France.  Il  mourut  1387. 


Lou  i s Com- 
te d’Evreux 
efp.  Marga- 
retc  d*Ar-  • 
chois.  Il 
mourut 
1319.  19.  de 
May. 


Blanche  efp. 
Rudolf  Duc 
^ d’Auûrice. 


[Philippe  Comte 
‘d’Evreox  efp. 
Icnne  deFrancc^ 
Roync  de  Na-  ' 
varre. 

Icône  efp.  Char- 
les 4-  Roy  de 
France. 

Marie  femme  de 
lean  3.  Duc  de 
Brabant. 

Margarctc  clp. 
Willaume 
Comte  de  Bou- 
logne 6c  d’Au- 
vergne. 

Charles  d’E- 
vreui  Comte 
d*EHampcs  efp. 
Marie  fille  de 
Ferdinand  de  la 
Cerda  Comte 
Vde  Lara. 


Philippe  Comte  de  Lon* 

?ueville  efp.  lolente  de 
landrc. 

Louis  Comte  de  Beaumont 
efp.  Icnne  de  Sicile. 


Icnne  Rclîgîcufc.  ^ 

Blanche  femme  de  Philippe 
de  Valois  6.  Roy  de  Fran- 
ce. 

Agnes  efp.  Gallon  Phebus 
Comte  de  Foix. 

Marie  efp.  Pierre  4.  Roy 
d’Arragon. 

, lenne  efp.  Jean  Vicomte  de 
Roh.in,  mort  i30f.  le  24  r» 
tdc  Février. 


Charles  d’Evreux  Roy  de  Na- 
varre efp.  Leonore  de  CaflUle.  \ 
It  mourut  i4if. 

Philippe. 

Pierre  ComtedeMortaingoecIj^ 
Katharine  d’Alençou. 

lennc.cfp.  i.  lean  de  Montfort 
Duc  «le  Bretagne,  x.  Henry  4. 
Roy  d’Angleterre, 

, Marie  efp.  Alfons  d’Arragon 
[Duc  de  Gandie. 


fDm  1. 1$^. 

Eduard  clp.  Beatrix  Mor- 
cemer , U mourut  avant  Ton 
perc. 


Margarete 
de  France 
Æconde 
femme  d’E*.^ 
duardi.Roy 
d’ Angleter- 
re- 


(Thomas  (TAn- 
çleterre  dift 
ilrotherthon 
Comte  de  Suf- 


Margaretc  Duchefle  de 
Nortfolck  efp.  i . lean  Ba-*^ 
ron  Segrave.  1.  Gauthier 
de  Manny  en  Hay- 
folcke  & Nort-^  jum,  mourut  1399. 
folckc  efp.  I. 

Alix  Halys  de  ^lix  clp.  Eduard  Montca- 
Harwîch.  a. 

Marie  Ros.  ^ 


Mari. 


Ifabean  Segrave  efp.  lean  Da-  a 
ron  Moubray,  d^Axholme.  ** 

Anne  Abbefle  i Barking. 


Dm  a.  liâ. 

Thomas  de  Marniy , boîé. 


fEdmond  Comte  de  Kent. 


Edmond  diâ 
Wordeftock 
Comte  de  Kent 
efp.  Margarctc 
fille  de  lean  Ba-^ 
ron  Waeke  de 
L4del.  Ilfutdc- 
colld  13x9. 

Margarctc. 


lean  Comte  de  Kent  efp. 
Ifabelle  fille  de  Willaume 
Comte  de  luiiers. 

Icnne  diâ  la  belle  efp.  i. 
Thomas  Hollant.  1.  Wll-J 
laume  Mooteacute  Comte  ' 
de  Salisbury.  3.  Eduard 
^Prince  d’Ai^ctcrre. 


Anne  de  Manny  eQ>.  lean  Ha-  ^ 
IBngs  Comte  de  Pembroke. 

'Dm  I.  US. 

Thomas  Hollant  Comte  de  Kent 
efp.  Alice  fille  au  Comte  d’A- 
rondcl.  Il  mourut  1397.  d’id 
pofteritd.  ' 

lean  Hollant  Comte  de  Hun- 
tington, Duc  d’Exceftere^.  Ilà- 
bcau  de  Lancadre , dont  pofte- 
ritd.  Il  fut  décapité  1400. 

Mehaut  Hollant  femme  de 
Walleran  Comte  de  S.  Pol. 

Dm  3.  ua. 

EduiM. 

Richards.  Roy d’ Angleterre did 
de  ^rdeaux  efp.  i.  Annefillede 
l’Empereur Wcncclin-  x.llàbeau 
dcFrancc.Mortenprifon  1399. 

Catharinc. 
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Charles. 
I Louis. 


Icnuc  cip.  !can  Comte 
dcl-üiï  ijns  entants. 

Maiie. 

Blanche  Royne  de 
Navarre  efp.  i.  Mar- 
tju  4’ArruBon  Roy  de 


fOii  I . Mari, 

I Pierre  d’Aniigon. 

Hh  s.  Mari. 

Charles  Prince  de  N> 
îvarre  mort  1461.  23. 
Sept. 

ISlanche  efp.  Henry  4. 
Roy  de  Caftitlc  & de 


Sicile.  2.  leaii  Prince! 
d-Arragon,  Duc  de^^"’ 


Penafiel  , Comte  de 
Maiorga , Sire  de  La- 
ra, Mcdiiu,  dcc. 

Ifabcao. 

Beatrix  efp.  lacques 
de  lioarhon  Comte 
idc  la  Marche. 


'Gafion  Comte  de  Folxjcaiharine  de  Foti 


prancoîs-Plieboi  Roy  fAndré-Phebus. 
de  Navarre , Comte 
de  Foix  mort  1453.  lean. 
jeagd  de  16.  ans. 

Henry  d’Albrct 
Roy  de  Navarre 
■y,]...,  ^ w .elp.  Margarete 

.*lp.  lean  Sire  d*Al-.^  de  France , éc 
brctComtedcDrcux, 

Gavre  , Penthieure  , 

Ac. 


. l..eonorc  Roync  de  . 
Navarre  efp.  GaflonJ 
Comte  de  Foix  & de 
Bîgorrc  , Sire  de 
\^ncar(L 


flean  Moubray  Comte 
de  Nocilngam. 

Thomas  Moubray 
Duc  de  Nortfolckc, 
Comte  de  Nottingam 
'efp.  1.  Ifabcau  âliedc  • 
lean  le  Strange  de^ 
Blackmcrc.  2 IlWau 
fille  au  Comte  d’A* 
rondel.  Il  mourut  i 
Veuilc  1400. 


(Ou  2.  liéif. 
l’homas  Moubray 
efp.  Confiance  Hol- 
ilant  fille  au  Comte 
jde  Huntineton.  Il  ftt 
Idecapité  i lorck  140;. 


Ican  Vicomte  de  Nar- 
bone  efp.  Marie  d’Or»' 
teans. 

Pierre  Cardinal, 
lacques. 

Marie  dp.  Wîllaume 
Palleologuc  Marquis  de 
Monferrat. 

lenne  efp.  lean  Comte 
d’Argmignac. 

Margarete  efp.  François 
2.  Duc  de  Bretagne. 
Catharine  efp.  lean  de 
Foix  Comte  de  Kcndal- 
Ics. 

Ifabcau  efp.  Gui  Sire  de 
Pons. 


'Gaflon  de  Foix  Duc 
de  Nemours,  nid  à la 
bataille  de  Ravenne 
iyi2. 

Germaine  de  Foix 
c^p.  I.  Ferdinand  le 
(ouhotique  Roy  d’Ar* 
ra^on.  i.  Jean  Mar- 
quis de  Brandcii- 
ibourg. 


d’ici  pollerité 
|jufques  au  Roy 
Louis  13.  de 
France. 

Charles, 

Ifabcau  dp.  Re- 
né  Vicomte  de 
Rohan. 

Guitiere  Reli- 
gieufe  AbbdHî 
de  Provillc. 

Annedp.  Char- 
les de  Foix 
Comted’Eftraa 

VCotharine. 


flean  Haflings  Comte 
' de  Pcmbrokeefp.  Phi* 
lippotc  Morremer  tué 
en  Tournoy  138p. 
f&os  enfants. 


il-fcon 


lean  Duc  de  Nort- 
tblcke , Comte  de 
Nottingam , Warem 
& Surrey , efp  Ca-  . 
tharîneNcvill  tille  dc< 
Raoul  Comte  de 
VVcflmerlant.  Il  mou- 
I 143*- 


Jean  Moubray  Duc  de  flean  Moubray  Duc  de 
Nortfolckc, Comte, Ac.  Nortfoicke  , Qomtc  1 
Dconore  fifle  de  <ie  Nottingam , Wa*! 
WiIIaume  Sire  de  Bou  jrcm  , Sarrey  A Ma-^ 
cher,  Comte  d’Euw  Eliûbcth 

Normandie  , fœgr  de  fille  de  Ican  Talbot 
J Henry  Comte  dlEflêi.  Comte  de  s’Hrensbu- 
mourut  14C11.  ^ry.  il  muurui  1475*. 


I 

lübau  efp.  Henry  P'”'  '‘P' 

Fetats  de  Grobi.  a. 
efp.  lacquesBerkelcy.'S 
! î.  Michiel  de  la  Pôle  • » t-  - y 

Conne  de  Suflblck.  Rcligieufe. 

Uiâbeau. 

flean  Houward  Duc  de 
Nortfoicke  par  Richard 

Marpifrtc  efp.  Ro-J  3*  Roy  en  l’an  1483.  efp.  ■ 
bert  Houward.  ^ *‘CatnarincfilIcdeWi]*^ 
taume  MoÜns.  %.  elp. 
Maiprece  fille  de  Ican 
Chedwerth.  Ilfiittuéen 
.bataille  148p. 


Aaa  aaa  a i 


(Dm  I.  lia. 

Thomas  Houward 
Duc  de  Nortfoicke, 
Comte  de  Surrey  elp. 
Ifabcau  fille  de  Fre- 
Idric  Tilney.  2.  Agnes 
fille  de  Philippe  Til- 
ney. Il  mourut  1124. 

Anne  eip.  Edmond 
Gorge. 

Icnnc  efp.  lean  Tîm- 
pcrlcy. 

Margarete  crp-'^Iean 
Windham  de  Crou- 
herft. 

De  a.  Ua. 

ICatharine  elp.  lean 
Bouduer  Sire  deBcr- 
vets. 


Anne  hcritîerc 
I eib'  Richard 
Duc  de  lorc  &■ 
,cond  fils  d*£- 
duard  4.  Roy 
I d’Angleterre,  il 
fut  tué  avec  le 
Roy  Eduard  y. 
Ibn  frere , par 
leur  oncle  le 
lJuc  de  Glocel^ 
ter  enrani483. 
làns  enfants.. 
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TROPHEES  DE  BRABANT 

MATHILDE  COMTESSE  D’ARTHOIS  ET  DE  S.  POL. 


D»  I.  îiâ. 

Robert. 

Philips  Sire  de  Conches 
&c.  dp.  B(.iiiche  de  lîrc-'j 
wgne.  Il  mourut  1197. 
avant  ton  père. 

Mehaut  Comtefle  d’Ar- 
thois  efp.  üitcHii  C'omtc 
de  Bour^^oiîne,  elle  mou- 
rut 17.  de  Octobre  1317. 
lui  1303. 


riean  d'Arthoîs 

RobCTt  «TAnhois  Com:e  ] Comte  d’Eji  efp.  ^ 
de  Meaumolu  dp.  Icunc  dc^  lûbcaü  de  Mdun. 


XIII. 

Mehaut  Prin- 
cesse lîE  Bra- 
dant femme  en  1 
liâ  de  Robert  de 
F rance  Comte  d’ Ar- 
thois.  2.  de  Gui  de 
Chaftillon  Comte  de 
S.  Pol. 


Dm  i.  Mari. 
Robert  Comte 
d’Anhois  efp. 
I.  Amied  de 
Courtenay 
Dame  de 
Conches.  1. 
Agnes  de 
Bourbon.  3. 
Margaretc  de 
Haynaut.  H 
fut  tué  à la  ba- 
taille de  Cour- 
tray  130a. 

Philippe. 

Henry. 


Blanche  efp. 

1.  Henry  Roy  Jco  di«  le  Ucl. 
de  Navarre , 

Comte  de  lyj,  j.  jn„i, 

Champagne.  jThomas  Comte  de  l.an* 

2.  Edmond  Jeaftre. 

Comte  de  ' 

Lâneadre  tre- 


Valois.  Il  mourut  1343. 

Margarcte  efp.  Louis 
Comte  d'Evreux. 


lennc  fy.*mmc  de  Gafton 
Comte  de  Foix  , Sire  de 
Moncada. 


Catharme  efp.  lean 
de  Pdiuhleu  Com- 
_ rc  d’Aumale  Sire 
Ifabeau  Religieufe  àPoify.  U’Elpernon. 


Il  mourut  13S6. 

Charles  Comte  de 
Lougueville  efp. 
lemiedc  Beaucay. 


(Dm  I.  Aluri, 

Thibaut. 


Manc  ftmmc  de  lean  de 
^Flandre  Comte  de  Namur. 

fRoben  Comte  de  Bour- 
gogne, mort  en  eiUancc 
p3'f* 


, n a vr  Eflienne  Chanoine  à Bc- 
Icmic  Royne  de  Navarre  ] 
efp.  Philippe  Roy  de  Fran-^  ’ 


re  d’Eduard 
Roy  d’Angle- 
terre, mort  i 
Bayonc  1196, 


Henry  Comft  de  Lancaf- 
tre. 

lean  Sire  de  Bcaufoit. 


lennc  Comteflê  de  Bour- 
gogne & d’Arthois  efp., 
Plniippc  y.  diâ  de  Long 
Roy  de  France. 

Blanche  efp.  Charles  4. 
Roy  de  France  dict  le 
Bel. 

AUx  efp.  lean  fils  de  Ro- 
l^bcn  Duc  de  Bourgogne. 


Louis  mort  jeune. 

lennc  Comtenè  de 
Bourgogne&d’Ar»  R 
thois  el’p.  Eudes 
Duc  de  Bourgog- 
ne Il  mouiut 
•349. 

Blanche  Rel^ieu- 
fe. 

MargarctedcFran- 
cc  femme  de  Louis  p 
Comte  de  Flandres 
tué  ï Crecyi3^d. 

Ifabeau  efp.  Gui 
Dauphin  de  Vic*- 
ne.  a.  lean  Sire  de 
^Faucongney. 


Dm  a.  Mari, 
Hugue  Comte 
de  Blois , Sire 
d’Avcfnes , v 
Gutfe  & Lan- 
drechies  efp. 
Beatrix  de 
Flandre. 


rLouîs  Comte  de  Blois  cip.  fLouls  Comte  de 
I Ifabeau  de  Haynaut  Com-  | Blois. 

GuiOymte  de  nioîs  SircJ'jfl=<i<:Soiibns  DamedeJ 

d- Avefi.es  efp.  MatEaraci . t hmev,  dtc. 


d’Avcfncs  efp.  Margaretc 
de  Valois. 

lean  Sire  de  Chafteaure- 
luord. 


Gui  de  Chaf- 
tlllon  Comte 
de  S.  Pol  efp.* 
Marie  de  Bre- 
tagne. 


Mort  à Crccy  1346 
Charles  Comte  de  Guîfc 
efp.  lennc  de  Bretagne , 
dont  poikrité. 

Vlarie  de  Blois  efp.  i- 
Raoul  Doc  de  Lorraine. 
1.  efp.  Fredric  Comte  de 
VLcyiiingcs. 


lean  Comte  de  S.  Pol  efp. 
lennc  Dame  de  Fiencs , 

Chafielaine  de  Bourbourg.  Comte  de  sS.  Pol  efp. 
Mchaütcfp.CharlesConj-<  lennc  de  Luxembourg,  il 


Pol  efp.  Gu!  de  Luxem- 
'^büurg  Comte  de  Liney. 


te  de  Valois.  I mourut  1 563. 

Beatrix  efp.  lean  de  Flan- 
dres Sire  de  Nèfle. 

Marie  efp.  Aymar  de  Va- 
lence Comte  de  Pembrock. 

Ifabeau  efp.  WillaumeSire 
de  Coucy. 

lacqucs  Sire  1 Lcoporc  efp.  lean  Maillet 
de  Leufe  , ) Sire  de  Gravillc. 

Condé,  &c.  [lennc  efp.  Miles  Sire  de 
elp.  Caiharinc  iNoicrs. 
de  Baillocil  Vlacqucs  Sire  d’Encrc. 

Dame  de  Ca-  , ^ y 1 

rcncy.  Il  fut  fHuguc  Sire  de  Leufe  efp.  ' 
tué  à Courtray  j lennc  Dame  d’Argies.  j 
^1302.  ^lacqucs 


Blois  efp.  Marga- 
rete  Dneheflê  de 
Ciueldres  Damedu 
pays  de  Malines 
mure  1381. 

Gui  ComtedeSoi- 
fons  & Blois  efp. 
Marie  de  Namur* 
Il  mourut  1397. 
'^doDC  un  fils. 


Mathilde  Comtem;  de  S f?*  '■ 


lennc  Dame  de  Leufe 
Condé, Carency, efp.  lac- 
ques  de  Bourbon  Comte 
de  la  Marche. 


Dm  2.  Mari. 
Eduard  Comte  de 
Katharinc  efp.  i.  îean  dcJGranrpré. 

i>:^..: C:...  U.ni»  ..  X 


Piquœny  Sire  de  HaiUy.a. 
\}c*a  Comte  dcGranrpré. 


Margarcte  de  Hi- 
quigny  elp.  Hugne  P 
de  Melun  Sire 
d’Aotoing. 

lenne  efp.  Gilles  de 
Soiecourt. 


^Fredric. 
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fican  Sirfc  de  Pcrone,niort 
'136*. 

Ri^rt  d’Arthois  Corme 
d*£u  efp.  lennc  dc$idle& 
mourut  13S7. 

Philippe  Comte  d’Eu  efp. 


'Charles  d'Arthois  Com- 
te d’£u  efp.  I . lennc  de 
Saveufes.  2.  Hcicne  de  rn-  . \r^: 
Melon.  Il  mourut  if.  Ch»rl«  Comte 
de  Imllet  I47i.  deNcTetîerp. 

Ifennc  d’Arthois  efp.  ^ 


• U cip.  I ixjnnc  a Armots  eip.  1. 

Mane  de  Berry,  mort  cttS Philippe  de  Bourgogne  , 
1 «rnm,.  i.n-»  ‘Comtc  de  Nevcrs.  2.J 

nLîi! - -t-k  I • S 


l'urquie  1397 
Charles, 
llabeau. 

lenne  efp.  Simon 


de 


ThouarsComtede  Dreux, 
tué  le  jour  de  les  oopccs 


{Philippe  Comte  de  Bour- 
gogne dt  d’Arthois  efp.  1 
lenne  Crjmtclie  de  Bou-^l 
Jogne  de  Auvergne,  mort 
1346. 


lean. 


Philippe  2.  Duc  de  Lo- 
thier,  Brabant  de  Bour- 
Igognc  diâ  le  tx>n. 

Philippe  Duc  dt  Com- 
te de  Bourgogne , Ar- 
thois , Boulogne,  Au- 
vergne, &c.  dp.  Mar* 
garctc  ComtdTc  de  FLan- 
drc.  Il  mourut  cagé  de 
If.  ans,  12.  de  Novem- 
bre 1361. 

lenne. 

Î.Margarctc. 


’Dm  1.  hâ. 

Philippe  mort  1451. 

Ifabcau  heriticrc  , efp. 
Ican  Duc  de  Cleves,J 
Comte  de  la  Marck 


Ican  Comte 
d’£llampcs  de 
, Nevers  de  de  1 

Rhetcl  efp.  i.<  D,  1.  lia. 

d’Aniï  Tpsi.  ComtcITc  du 

d’Albrct.  Il 
mourut  1491. 

2y.  de  Se|k. 


f Louis  Comte  de  P'Iandr? , 
iNcvcrs  , Rhetcl  , Bour- 
C ^ ^ Anhoii  , dp. 

I Margartte  de  Brabam  , il 
^mourut  1383. 


.'HiTgue  de  Melun  Sire 
d’Antoine,  £fpinoy,Sot- 
Uegem , ac.  Chailelain  de 
. (iand . efp.  Beatrix  D>mc 
de  Winçle,Bcaufiirt.Sau- 
I ty,  CroiliUcs,  Rofny;Iicau- 
mes,  dtc.  Conncllable  de 
Flandres , Chaftelaiiie  de 
Bapaumes.  Elle  mourut  le 
7.  de  Sept.  1419. 

i Henry  tué  â Nicopoly  J 
dJ  '396. 

Ifabeau  Dame  de  Viane 
près  Gerardroont  efp.  1. 
Robert  de  Namur  Sire  de 
Renaix , Bcauibit,  &c.  1. 
ef^.  Bertrand  de  la  ik>a* 
Hcre  Sire  de  hr  Dovatie. 

Marie  efp.  Ican  de  Lalaing 
Sire  de  Hourdaing. 


lean  de  Melun  Sire 
d’Amoing  , Elj^inoy  , 
iSottegeni,  &c.  efp.  1 j 
lenne  de  Luxembourg.] 
2.  efp.  lennc  d’Abbeville  * 
Dame  de  Boubers , Gau- 
mont, âcc. 

|VVlllaohîc  mort  jeune 
' 1406.  8.  de  May. 


Phîljppotc  Dame  de 

Croiiilles  âc  Courieres 
dp.  lacqnes  Sire  de 

Montmorency  , dont 
toute  la  mailbn  de  1 • 

Montmorency  cil  def-  U’En 
cendue.  ^ 

' Citharîne. 

Jenne. 


’o»  t.  na. 

Ican  Vicomte 
|de  Gand,  Sire 
d*Antoing,&c. 

, dp.  Marie  de J 
Sarbruge  l>a-  ^ 
me  de  Balleat 
& Vîmen.  Il 
mourut  1 5*04. 

François  Evel^ 

3ue  d’Arras  & 
e Therouane. 

I Willaume. 

Philîppote  Da- 
me de  Sotte- 
[gem  clp.  Thi- 
baut de  Lu- 
xembourg She 
de  Fienes. 


Ican  de  Melun  Sire 
d’Anroing,&c.  efp.  Ifa- 
,bcau  de  i.iUXemhourg^ 
Dame  de  Richebourg.  ‘ 
Il  mourut  1^13. 

Hugue  Vicomte  de 
^^•'ï'^Sirede  Gaumont 
dp.  lennedcHorncséc 
d’ici  polleriti!. 

Robert  Sire  de  Santy 
efp,  AdricnncDamc  de 
Stavelc,fans  enfants. 

I Charles. 

lacquelineChanoinefle 
à Mons. 


Helenc  efp. 
Charles  d’Ar- 
thois Comte 


î5r 

floan  Duc  de 
Clcves , Comte 
.de  la  Marck  efp. 
! Mehaut  de  Hcf- 
fc.  Il  mourut 
lyii. 

' Gérard. 

Gisbert 

Philippe. 

Marie. 

Engelbcrt  Duc 
de  Nevers  dp. 
Cli.'irlocie  de 
Bourbon. 

Thicry  Arche- 
vêque de  Rheins. 

.\dolf  Chanoine 
\ Licgc. 

François  de 
Mehin  Comte 
d’Efpinoy  efp. 
Louile  de  Foix 
I fille  au  Comte 
^de  Kandalles 
loeur  à la  Roync 
, de  Bohême  & 
Hongrie.  2.  dp. 
la  hlle  baflarde 
idc  l’Empereur 
' Maximilien  1 . 

Marie  efp.  r. 
Ican  Sire  de  la 
Gruthufe  2.  lac- 
ques  deChaban- 
nesSiredebPa- 
lÜTe. 


Philippote. 

Philîppote  efp.  Frcdric 
de  Homes  Sire  de 
Monrigny. 

Margarete  efp.  lean  de 
Merode  Sire  de  Peters- 
|hem. 

Hcicnè  cfti.  Richard  de 
Merode  Sire  de  Mo- 


Bonne  da  loflê  de 
Halewyn  Sire  de  Ple- 
ines. 

Willcmettc  efp.  Louis 
|de  Bourncl  Sire  de 
iThîcmbronc 


T O M.  I. 
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Mathilde 
Frihcesse 
DE  Brabakt,, 
«fp.  de  Florent 
Comte  d’Hollan- 
de , Sdlaode , & 
Sire  de  Friiê. 


TROPHEES  DE  BRABANT 

rHILDE  COMTESSE  D'H  O L L A N D E. 


f Inn  I.  du  nom  Comte  d’Hol- 
lande efp-  Ifabeau  fille  d'E- 
doard  Roy  d’Angleterre.  H 
mourut  U99. 


Willaume  Comte 
d’Hollande  Em- 
pereur 1.  du  nom 
eô>*  Ilâbnu  fille . 
d’Ottoû  Doc  dc> 
Bruns wyclc,Ü  fut 
tué  en  guerre  con- 
tre les  Frifons 
layj. 


Thîcry. 

Florent. 

Willaume. 

Otton. 


Florent  Comte  d’Hol- 
landc  cfp.  Beatrix  fille  . 
de  Gui  Comte  dcFlan-^,  Willaume. 
dre,  il  fut  tue  1196. 


^Mathilde. 


flcan. 


Aleyde  cfp.  Ican 
d’Aveûies  Comte 
d’Oftrevant.  Il  . 
mourut  Uf7. 
veille  de  Noël, 
elle  1x83. 


Florent. 

Beatrix. 

Mathilde. 

Ifabeau. 

'^Margarete, 

flcan  de  Haytuut  cfp.  Elan- 
jche  de  France,  il  fuituéàla 
^ bataille  de  Cüunray  1301. 


Ican  Comte  d’Haynaut , 
d’Hollande  & Sélaude, 
Sire  de  Frifeerp.  Philip-^ 
pote  de  Luxembourg. 

Il  mourut  i30f.  12.  de 
Sept,  elle  1511. 

Willaume  Evefque  de 
Cambray. 

Baudcwyn. 

Bouchard  d’Evefqucdc 
Mets. 

Gui  Evcfqued’V’trccht. 

Aleyde  efp.  Rogicr  Bi- 
got Comte  de  Nort- 
folcke&SafTolcke,  qui 
mourut  1305*. 


^kan. 

Louis. 

Willaume  Com- 
te d’Haynaut  ifc 
d’Hollande  efp. 
leiinc  fille  ailhée 
de  Ican  3.  Duc  de 
Brabant,  il  fut  tué 
contre  les  Filions 
'34f- 

Margarcte  Com- 
icllc  d’Haynaut 
& Hollande  efp. 

Louis£mpmur.f  A 

Duc  de  Bavière.  Il 


Willaume  Comte  d’Haynaut 
de  d’Hollande  cfp  lenne  de^^ 
Valois.  Il  mourut  I337.ellc  ' 
13^2. 

Henry  Chanoine  à Cambray. 

Margaretc  cfj).  Robert  Com- 
te d’Arthois. 


mourut  1347.  elle 
1316. 

lennc  efp.Willau- 
me  Ducdelulicrs. 

Fhilippotc  cfp. 
1327.  Eduard  3. 
Roy  d’A^ngletcrrCÿ 
^mort  1377. 


lean  Sire  de  Beaumont  cfp.  f J?**”*  Comteflè  de 
Margarcte  Comtefle  de  Soif  J SoiiTons , Damede 
ions.  11  mourut  n.  dcMars  iBcaumont  , Chr- 


Marie  efp.  Louis  Duc  de 
Bourbon. 

Alix  cfp.  Willaume  de  Ma  - 
rcfchal,  Comte  de  Pembro- 
,kc. 


may  , &c.  efp.  t . 
Louis  de  ChafHl- 
lon  Comte  de 
Blois.  1.  Willaa- 
mc  Comte  de  Na- 
mur. 


Florent  efp.  Ifabeau  de  Pnneeflid  Achye 

Ville-HarSonin  Prin- j ? 'î  '‘P-  1^»'»  *'• 

cefle  d’Achaye  & de  lai  Duc  de  Bourgog- 

Morée. 


Mehaut  de  Hol- 
lande efp.  Herman'^ 
Comte  de  Hcn- 
nenberg. 


fPoppon  Comte  de  Heu- 
nenberg  cfp.  Sophie  de 
Bavière*  lans  enfisnts. 


lutte  cfp.  Otton  Iclong 
Marquis  de  Branden- 
, bourg.  Il  mourut  1198. 


fOnon  Marquis  de  Brandcn- 
bourg  efp.  HedwigeDuchclle 
en  Silefie. 

J Herman  M^ois  de  Bran- 
|denbourg  dp.  Anne  d’Auf- 
trice  dont  pollericé. 


^Cunigonde  Religieuie. 
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rLouis  Marquis  de 
IBrandenbourg  elp. 
• Ingciburgc  de 
Mecklcnbuurg.  i. 
Aune  d’Aurtrice. 

Otton  Marquis  de 
ürandenbourg  efp- 
I.  iVlargarctc 
d’Auftricc.  i.  Ca- 
tharine  (il le  de 
Charles  4.  Empe- 
reur. 

Willaumc  de  Da* 
vicre  Comte 
d’Haynaut , Hol- 
lande y ôcc.  elp. 
Mathilde  de  Lan* 
caüre,  mort  1377. 

Albert  Comte 
d’Haynaut , Hol- 
lande , Sdlande , 
&c.  e(p.  I.  Matva- 
rece  (illc  au  Duc 
de  Bridge.  a.Mar- 
gareie  ueClcvcsdc 
de  la  Marck.  Il 
mourut  1404.  la. 
de  laovicr. 

Annecfp.Gamhcr 
Comte  de  Swart- 
lenbcrg. 

Ifabeau  efp.  i.Ican 
Duc  de  Bavière. 

Barrholomé  de 
r£(cala.  VIric 
Duc  de  Wlttciii- 
, berge. 


Albert  Duc  en 
Srubingen , mort 
i3'/> 

Willaumc  dcBa- 
I vierc  Comte 
d’Haynaut  & 
d’Hollande  elp. 

, Margaretc  de 
[Bourgogne.  11 
mourut  le  30.  de 
luin  1419. 

Jean  Efleu  deLic-* 

fc  e(p.  Ilâbcau  de 
/uxembourg.  Il 
mourut  1414. 

Margaretc  efp. 
lean  DuedeBour- 
'ogne.  Comte  de 
. landres  & d’Ar- 
thois,  &c. 

Icnne  femme 
d’Albert  Archi-  . 
duc  d'Aulbice. 

Catharîne  efp.  i. 
Eduard  Duc  de 
Gucldres.  2.  Wtl- 
laume  Duc  de  lu- 
, tiers  A de  Gucl- 
l.drcs. 


riacqueliue  Corn- 

* tclfc  de  Hay  naut , 
Hollande , Sélan- 
de.  Dame  de  Frifc 
de  du  Hcuifclp.  1. 
Ican  de  Bourgog- 
ne 4.  Duc  de  iiO- 
thicr,  Brabant,  & 
de  Limbourg.  1. 
clp.  Franc  Suc  de 
Borfcle  , S.  Mar- 
tens  Dyk , Zulcn , 
Hoochitrarcn  , 
Ecckeren , &c. 
Comte  d’Oftre- 
vant,  elle  mourut 

• 43^.  9.  d’Oaob. 
ifaus  enfants. 


'Willaumc. 

|Ladi(laus  Ar- 
chiduc d’Auftrl- 
ce  Roy  de  Bo- 
hême & Hon- 
grie , mourut 
r45’S.  eage  de 

Albert  Archiduc  h^îrs*°* 
d’Auftrice  Empe- 

ISidfmond  Royne 
de^hemc  AHon- 
grie.  Il  mourut 
*439- 


tenne  efp,  Henry 
Duc  de  la  bafle 
^Bavière. 


fLadiOaus  Roy  de  Bohême  de 
Hongrie  efp.  Anne  de  Foix  fille 
de  l«n  Comte  de  Candalles  & 
de  Caihariiie  de  Foix  & Bearn 
|il  fut  auflîRoy  de  Pologne  apres 
' fon  frere  lean  Albert  de  mourut 
iyi6.  laiflâut  Louis  & Aniie. 

lean  Albert  Roy  de  Pologtieapres 
fon  perc,  mort  i5X)i. 

Calimir  Duc,  mort  1481. 

AlcxandfcRoy  dePoIogne  apres 
, fon  frere  Ladidaus  efp.  Helene 
fille  de  Ican  grand  Duc  de  Mof- 
covie  mort  ifiC.  fans  enfiwts. 

SîgifmondRoy  dePoIc^ne  apres 
Alexandre  1.  Barbara  fille 
d’EAienne  Zappoli  Palatin  de 
Tranlîlvanie.  a Bonne  Sfbrce 
.fille  au  Duc  de  Milan  & d’ici 
|pofterlté.  Il  mourut  i5'48. 

' ^^f^^’nand  Cardinal  Archevefqne 
jimir  Roy  dePo-^dc  Cracovie,  mort  1/03. 

Hadwîgc  efp.  George  Duc  de 
Bavière. 


logne  , mort 
491. 

Anne  cft.  Wil- 
|Iaumc  Duc  de 
Saxe  , dont  cii- 
Tantc. 


j Sophie  efp,  Fredric  Marquis  de 
Brandenfaourg. 

Ilabcau  efp.  Fredric  Duc  de  Lî- 
gniis. 

Anne  efp.  Buginaus  Duc  de  Po- 
méranie de  Stcttin. 

• 

Barbe  elp.  Geoigc  Duc  de  Sase 
Marquis  de  Mimic. 

lennc. 

^Margarcte. 
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MARGARETE  COMTESSE  DE  GUELDRES. 


XII. 

M A R G A R E T E 

Princesse 
PE  Brabant, 
cfp.  de  Gérard^ 
Comte  de  Guel- 
dres  & Sarphen. 


Otton  le  Boiteux 
Comte  dcGnel- 
dres  & de  Sut- 
phen  3.  du  nom 
efp.  1.  en  l*an 
140.  Margarctc 
dcClevcs,  mor- 
te ixfi.  10.  de 
Sept.  x.cfp.Phî- 
Hppotc  de  Dam 
mariin  ülle  de 
Simon  & de  Ma- 
rie Comiclfc  de 
Pomîeu.  Il  mou- 
rut 127I.  10.  de 
lanvter  flil  Rom. 
gill  à s’üfcveii* 
date. 


Dm  1.  lié!. 

Margarete  de  Gueldr^fs  cfp. 
Engueran  Sîre  de  Coucy  , 
(jui  mourut  iiçS.  ûns  en- 
tants. 

Dm  Z.  IIS. 

Raynaud  i.  Comte  dcGücl- 
dres  & de  Sumhcn  cfp.  «. 
Ermcngardc  Ducheflé  de 


(Dm  1.  lis. 

Raynaud  diét  le  noir 
Z.  Comte  & I.  Duc  de 
Gucidres  efp.  i*  So- 
phie Bcfthout  Dame  du 
pays  deMalinesât  Ad- 
voude  , morte  1 zzç. 
6.dcMay.  »,  elp.Leo-* 
note  fille  d’Eduard  z. 
Roy  d’Angleterre , il 


Liinbumv.  z.  clp.  Margarc-<  crcfpaira  1 343.  1 z. 
te  de  Flandres  veufvc  d’A- 
kxandre  Roy  d’Efeofle.  Il 
mourut  13Z6.  gin  à s’Gtc- 
vcndalc.  ; 

Ermengardeefp.  1 zôo.Thic- 
ry  7.  Comte  de  Clcves. 

Elifahcth  cfp.  1164.  Adolt 
Comte  des  Monts. 

Philippote  Dame  de  Sufic- 
ren  etp.  1176.  Wallcmn  Si- 
re de  r auquemont. 

Marie  de  Gucldfcs , morte 
marier. 


Herny  Efleu  de 
Liège  , mourut 
IZS4. 


Margarete  elb. 
en  l’an 

WillaomeCom- 
tc  de  Iulk*rs,quî 
en  fécond  lidt  S 
efpoufa  Richar- 
de fille  au  Duc 
de  Limbourgfil 
tilt  tud  par  ceux 
d’Aix  en  l’an 
1177.  16.  de 
VMars. 


Dm  T.  Itâ.  GmtIJrf!, 
Wailcran  jeune  Comte  de 
luliers  efp.  Marie  fille  de 
Gui  Comte  de  Flandres,  il. 
fut  tué  i Aix  avec  fon  pcrc 
277.  & elle  fc  remaria  ï 
Simon  Sire  cTArc , fils  au 
Sire  de  ChaileaD-Vilain. 

Fille  efp.  Ican  Comte  de 
Los , qui  mourut  ! 2S0. 


Dm  1.  US.  Limkomrf. 
Willaume  Comte  de  luliers 
Prevoft  d’Aix. 

Gérard  de  luliers  Site  de 
Calire  puis  Comte  de  luliers 


d’Oft.  elle  ips-  zz. 
d'Avril  » GiUciit  à 
s’Grcs'cndak. 

Gui. 

Ifabcmi  Abbcrtc  des 
(^larillcs  à Cologne  , 
qu’elle  fonda. 

Philippote  Rcligicufe 
avec  fa  fœur. 

^ Margarete  cfp.  Thiery 
^8.  Comte  de  Clcves. 

■Willaume  de  luliers 
mort  à S.  Orner , des 
blcllùrcs  rcccucs  com- 
b«t.>Qt  pour  les  P'Ia- 
mens  comte  les  Fran- 
çois izÿy. 

Willaume  le  jeune 
Prevoft  die  Maftricht, 
eUeu  Archevelque  de 
Cologne , tué  en  ba- 
taille pour  les  Flamcns 
contre  les  François 
1304. 

Willaume  Comte  de 
luliers  cfti.  Marie  de 
Brabant  Dame  d’Ar- 
fehot.  Vierfon,&c.  Il 
mourut  envers  1303.  fie 
elle  vivoit  encor  1 327. 

Gérard  Comte  de  lu* 


& de  la^  Foreft  cfp.  Ifabcau'^.  l'crs  fie  de  la  Ford!  cfp. 


à lui  promife 


de  Cleves 
1267. 


Otton  de  luliers  Prevoft  de 
Maefuichr. 


Elilàbcth  de  Brabant 
Dame  de  Sichcnc , S. 
Achtenrode,  Vierfon, 
fitc.  elle  vivoit  encor 
vcufvci33f.  fie  1347. 


Dm  I.  US. 

Margarete  née  1320. 
Dame  du  pays , de 
Malines  fie  Advouée 
clp.  en  l’an  1333.  Gé- 
rard fils  aifué  au  Com- 
te de  luliers.  Elle 
mourut  1344.  ûns  en- 
films. 

Mathilde  D.ime  du 
pays  de  Malines  Du- 
chcft'e  deGuetdfcs  efp. 

I.  (lodcfroy  Sire  de 
Heynsberge  fils  au 
Comte  de  Los  mort 
I ;4Z  z efp.  Icmi 
C*omtc  de  Clcves.  3. 
dp.  k-an  de  (Jhaftillon 
Comte  de  Blois , elle 
nrmrut  1384.  lins  cii- 
t'ams. 

Marie  fiancée  i Ru- 
dolf Comte  Palatin 
cfp.  WÜIaumc  Duc  de  * 
luîicrs.  Elle  mourut  ^ 
en  r.'in  1401.  veille  de 
S.  Servais. 

Kâbelle  fiancée  ï Kre- 
drîc  Archiduc  d’Auf- 
tricc , puis  Abbellc  i 
s’Grcvcndacl,  mourut 
1376. 

Dm  z.  US. 

Raynaud  diél  le  Cra$ 
né  1333.  DucdcGud- 
di  es  & Comte  de  Zut- 
ràcn  efp.  Marie  de 
Brabant  fille  au  Duc 
Ican3.  IImouruti37t. 
y.  de  Décembre  gtft  à 
s'Grevendale  làns  en- 
fants. 

Eduard  né  133^-  Duc 
de  Gueldres  cfp.  Ca- 
tharinc  de  Bavière  fille 
au  Conuc  d’Haynaut  ^ 
il  fut  tue  en  la  bataille 
de  Bâfwilrc  1371 . fans 
enfants. 


Alix  cfp.  Wllaumc  Comte  EJifabeth  cfp.  R.ayiiaut 
de  Salmcs  en  Ardenne.  ^Sîrc  de  P auquemont. 

Caiharinccfp.  leanSired’A-  fMathîldc  Dame  d’A- 
renbouTg , Burgrave  de  Co- J renburg  cfp.  Everard 
j loCTc,  fils  de  6crard  fie  de  {Comte  de  la  Marck 
V^Ichaut  Dame  de  Holtc.  \jqiù  mourut  1323. 
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fWîlIaumc  Duc  de 
‘luHcrs  de  de  Guel» 
dres , Comte  de  Sut- 
phenc  efp.  Carharioe 
de  iiaviere  fille  aa 
C>)mtc  d'Haynaut 
Vcufvc  de  Ion  oncle 
Kduard  Duc  de 
Gueldres.  IJ  mouruc 
1401.  i6.de Février, 
elle  1400.  GilTcnc  i 
MooictmlèD  lâas  en* 
fiuts. 


Raynald  Dac  de  la- 
lien  de  de  Gueldref 
Comte  de  Sutphen , 
efp.  Marie  de  Har- 
court Dame  d’Aer- 
fehoc.  Il  mourut 
1413.  le  13.  de  luin 
làiLS  en^u. 


/■Wniaumc  d*Arckel , 
Sire  de  Borne , Oyen , 
Sittert,  tué  en  com- 
bat i Gorchum  1477. 


lenne  Boiteufè  efp. 
lean  Sire  d’Arckel , 
de  Pierpont , Hage-^ 
fteyn,  èc  du  pays  de 
Maliaes  par  remue- 
te. 


Marie  d’Arckel  elp. 
lean  Sire  d'Egmont, 
Ifelfteyn , &c.  Elle 
mourut  i4if.  le  20. 
de  loillet , lui  tref- 
palb  4.  de  lanvier  . 
I4yt.  jzid  au  Chaf-^ 
ceau  d’Egmont , elle 

U Uèllteyo. 


'Arnou  d’Egmont 
Duc  de  Gueldres  , 
Comte  de  Sutpbeoe, 
elp.  Catharine  de  la  J 
Markc  fille  d’AdoIf^ 
Duc  de  Cleves.  Il 
mourut  23.de  Février 
1473.  gîA  i Grave. 


,'Adolf  Duc  de  Guel- 
jdres  Comte  de  Sut- 
phen efp.  Catharine  J 
de  Bourbon , il  riu  tué*^ 
en  guerre  contré  les 
François  1477.  elle 
[mourut  1479. 


f Charles  Duc  de  Guel- 
dres & Comte  de 
ZutphvQ  efp.  Elifa- 
beth  fille  de  Henry 
Duc  de  Brunswyck , 
& de  Loncobourg. 
Il  mourut  15*38.  elle 
15*72.  Ikns  chants. 


Willaume. 


Marie  efp.  1448.  lac- 
U0CS2.  Roy  d'Efeof^ 
le,  dont  enfimts. 


.Philippote  de  Gnel- 
|dre*  el}>.  148^  Rene 
Duc  de  Lorraine  de 
de  Bar  , Roy  titulaire 
de  Sicile.  Il  mourut 
i iyo8.  dt  elle  fereodit 
Clairiflè  de  laillà  bcl- 
Ue  pofieiité. 


Marwetc  e/i>.  Fre- 
dric  Comte  Palatin  en 
Simmeren  de  Spacn- 
heym. 


Catharine  de  Guel- 
dres. 


Willaume  Sire  d’Eg- 
mont , IfcJftcyn , du 
pays  de  Malines  , 
Lecrdam , Scoonre- 
voort.  Haftrichi,dtc. 
efp.  Watburge  de 
leurs  Dame  de 
Baer.  Il  mourut  1483. 
19.  de  lanv.  gifl  près 
Ton  frere,  elle  tres- 
pafrai459.  $.dcMay 
A d’ici  poflerité. 


Tom.  I. 


Ccc  ccc  c 
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TROPHEES  DE  BRABANT 


ALEYDE  COMTESSE  DE  LOS  ET  D’AUVERGNE, 
DAME  DE  WESEMALE. 


fWillaumc  Comte 
I d'Auvergne. 


rWlIlaumc. 


Dm  I. 

Wlllaume  Comte  de 
Boulc^ne  & d’Aaver>  * 
gne  cm.  I tu . Marga-  ^ 
rcte  d’Evrcni. 


Dm  a.  Mari. 

Robert  Comte  d’ Au*  I 
vergne  St  de  Bouloe 
ne  elp,  Leonore  de) 

Baffic.  I 


Robert  Comte  de 
Boulogne  cfp.  Bea> 
tricc  de  Mont-gaT* 
con. 


Gui  ArclKVcfque  de 
Vienne. 


I Robert  Comte  de 
Boulogne  & Auver- 
gne elp.  I.  1303.  J 
iBlandie  de  Bourbon. 
11.  1311.  Marie  de 
Flandre  6lle  au  Sire 
jde  Tenremonde. 


I Dm  1.  va.  • 

! lean  de  Bonlc^e  Sire 
de  Mont-galœo  c(]>. 
Icnnc  de  Hurbon  ou 
I Clermont  611e  au  Sire 
de  Charolois. 


B 


XII. 

Aleyde  Prih- 
CE$SE  DE  Bra- 
bant , femme  1. 
de  Louis  Comte  de 
Los.  a.  de  Willau- 
mc  Comte  d’Au-S 
vergue.  3.  d’Arnou 
Sire  de  Wefemale , 
clic  henta  la  Comté 
de  Boulogne  par  fa 
niere. 


Willaume  Chanoine 
& EHctt  de  Liege 


Marie  cfp.  123$. 
Wauthier  Berthouc 
Sire  de  Malines. 


Gui  Evefquc  de 
Cainbray  St  apres  Ar- 
chevefquc  de  Lion  , 
le  diél  CouHn  gcT' 
maine  de  Florent 
Berthout  1329.  List, 
fro  Àvtrb. 


Godefroy  tué  ï la 
bataille  de  Coateray 
11302. 


VFoulques. 


Mehaut  efp.  Robert 
Comte  de  Clermont 
en  Auvergne. 


Robert. 


Gui  Cardinal. 


Godefroy  de  Boulogne 
Sire  de  Mont-gafoon 
!cfp.  I.  Marwete  de 
Clermontéc  Auvergne.  C 
2.  Blanche  Boutelliere 
de  Senlis.  3.  letinc  de 
Vcniadour. 


Mnrgarete  Religieufrr  à 
Monceaux. 


I Mehaut  femme  d’Amé 
^Comtc  de  Gcoerc. 
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f Robert  mort  da  vivant 
de  füD  pere. 

icône  ComtdTc  de 
Boulogne  & d'Auver' 
gne  clp.  Philippe  dej 
i>>aTgoj^oc  (^omte  ^ 
d*ArtmÛ8,  qui  mourut 
1 3^^.  efp.  Iran  R<^ 
de  France  qui  trefpaiu 
1364. 


Blanche. 


Philippe  Due  de  Bour- 
gogne, t'omte  d’Ar- 
rhois,  Bourgogne,  Bou- 
Ic^ne  & Auvergueerp. 
Marearctc  Comtefle 
de  Flandre.  Il  mourut 
IX.  de  Novcmb.1361. 
cagd  de  if.  ans  làns 
pofterité. 

lenne. 

Margarete. 


^Anne  Comtedb 
d’Auvergoe  e(^. 
lean  StuardDuc 
d’Albanie  ûns 
eniàms. 


flenne  Comtefle  de 
BcHilc^e , d'Auver- 
gne, & de  Cominges 
logne  & d’Auvergne  J elp.  1.  en  l'an  13SS. 


fican  Comte  de  Bou- 


efp.  LeonoreComcelle 
de  Comminges. 


fîean  Comte  d'Au- 
vergne & de  Laure- 
guais  elp.  lenne  deJ 
tiourbon  dlle  an 
Comte  dcVcndoûnc. 

Il  mourut  ifoi. 


lean  Duc  de  Berry.  2. 
efp.  George  Sire  de  la 
Trimoatllc , làns  en- 


Itnnc  efp.  Bmud 
Daufin  Comte  de 

acnnom  , £us  en-  I ^arefchal  de 
^France  fans  cnÂuts. 


Marie  elp.  Raymond 
V icomtc  de  Tou  rai  ne , 
.Comte  de  Beaofbrt. 


(Dm  1.  lia. 

Anthoine  Sire  de 
Monc-gafeon  mon  en 
Hongrie  efp.  lenne 
Floue  diâe  de  Ra«cl. 


fBertrand  Baron  de  la 
Tour  Comte  de  Bou- 
logne à d’Anve^e' 
dp.  lacqoette  du  ref> 
chia. 


lenne  e^.  Béraud 
Dauphin  Comte  de 
Clermont. 


Dm  3.  lia. 

Marie  Comtefle  de 
Boulogne  & d'Auver-^ 
rae  c^.  [kttnnd  Sire  j lûhcau  Vicomteflê  de 


de  la  Tour. 


Pol%mc. 

l/Ouilè  efp.  Claude 
de  Bourgogne  dift  de 
Montagu  Sire  de 
Couches , Cuis  en- 
VCints. 


f Bertrand  Comte 
d’Auvergne  changea 
Boulogne  pour  la  . 
Comté  deLaureguais 
dp.  Louife  de  laTri* 
mouille. 


Godefroy  de  la  Tour 
Sire  de  Mont-gafeon 
efp.  Anne  de  Beau- 
fort  hile  au  Marquis 
de  Cavillac. 


Gabriclc  de  la  Tour 
efp.  Louis  de  Bour- 
bon Comte  de  Mon- 
penfier. 


nâbelle  de  la  Tour 
efp.  Wîllaumc  de 
Chafllllon  diâ  de 
Bretagne  Comte  de 
Pcnthleurc  2.  efp. 
Amenicn  d’Albrct 
Sire  d'Orval. 


Louife  de  la  Touf 
efp.  lean  Sire  de 
^Crequi. 


Anne  efp,  1.  Alexan- 
dre Stuart  Prince 
d’Efcollc,  Duc  d’Al- 
banie, a.  dp.  Louis 
Corme  de  la  Cham- 
bre. 


Françoife  dp.  Gilbert 
de  Chabannes  Sire  de 
Cuiton. 


icnne  dp.  Aymar  de 
Potiers  SiiedeS.  Val- 
lîer. 


Magdâlene  efp.  Clau- 
de de  Blefy  Sire  de 
Couches. 


Magdalene  delà 
Tour  Comteflê 
d’Auvergne  & 
de  Laureguais 
dp.  Laurent  de 
Medicis  Duc 
d’Vrbin. 
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4,  TROPHEES  DÉ  BRABANT 

ELISABETH  DAME  DE  DINSLAKEN  ET  DE  WASSENBERGÉ. 

Dux.tia. 

'Gérard  Sire  de  RoucW  efp.  l'hîcry  Sire  de  Hoafàtifc  & 
Béatrice  fiHe  de  Henry  Sire  de  Routhi  elp.  Agnes  de  Bar- 
de Houfalife  frère  battard  de  lamont  Dame  de  Flamcn-  A 
Henry  Comte  de  Luxem-  Chappdlc  en  Ti- 

(boorg- a.,  efp  IfabcauDame^  ralchc. 

Kabeau  de  d’Audenaerde  VeurVe  de 
xembourg  efp.  Willanmc  de  Morcatgne  Si- 
Hcni7  fils  ailhd  rc  d’Üflcmcr.  Gérard. 


T.  Mari. 
Mathilde  de 
Clcves  efp  Gé- 
rard de  Luxem- 
bourg Sire  de  , 
Durbuy  , Rut- 
fich , Viilancc  , 
Marche,  dtc. 


£ tISA  BETH 

Princesse 
DE  Brabant, 
1 . cfp.Thicry  Icu- 
ncComtedeClc-< 
veSfSiredeDins- 
laken-  z.  efp.  Gé- 
rard de  Limbourg 
Sire  de  Walfen- 
berge  & Spre- 
monc. 


Elifabeth  de 
Cleves  efp.  Ger- 
lach  Sire  d*Uèn- 
bourg. 


Kabeau  de  Lu- 
xembourg efp. 
Henry  fils  ailhd 
au  Comte  de  . 
Grandprd,  qui 
mourut  du  vi- 
vant de  fon  père 
IZS9. 


Henry  dici  de  Houfàlife.  Henry  Chevalier  puis  Abbd 
de  Siavelo. 

VAutres  fils  & filles. 

Dm  2.  tia. 

Marçarae  dift  d’Andenarde 
f Ican  Sire  de  DlauIiMilKim.  '?■  ""’î"  Hiting.m 


Penfccortc  efp. 
Wîllanme  de 
Mortaigne  Sire 
d’Olfemer,  Ru- 
ines , &c. 


Ermengarde  efp. 
Gérard  deluHcrs 


uu  pays  de  Luxembourg. 


Gérard  Comte 
hdm. 


de  Blanken  /Arnou  Comte  de  Blanken- 
\hcijn. 


Margarctc  clp.  Willaume 

d’Egmont.  Elle  mourut  fWerry  SîredeWaTcoorfcIp. 
131Z.  fans  enâuts.  Phiîîppote  de  Tralignics , il 


[Gertrude  clp.  Thicry  Sire  de 
Walcourt,  Rochefort,  &c.d 
Fondateurs  de  l’Abbaye  du 
lardinec  en  l’an  1332. 


vendill  1363.  la  terre 'de 
Walcoun  à Maried’Aithois 
Comteâè  de  Naniur. 


a-itierc  de  Hanneffe. 


Gérard  de  Henîn  Sîre  de 
I Mielen,  mort  du  vivant  de 

Mathilde  de  ^0“  pcr«* 

Luxembourg 

Draede^V  c-  j r-  flïaheau  Dame  de  Fontaînes 

lent  dp.  Bande- . Baudewyn  Sire  de  Fontai-Jefp.  Robert  de  Condé  S.  de 
wyn  ^ Henm  ^nesefp.  N...  \Morianacs,  BallIoeU,  Ac- 

Sirc  de  Fontai-  ' * 

nés,  qui  mourut 
^1195. 

Sire  de  Sebourg 


lsb^^B.5’’  ’i*''  Sire  de  Erederode 

isire  de  Bgedçrode.  S efp.  liatri,  deFauquemont.  ( 

VU  mourm  1377.  elie  1374. 
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fThicry  Sire  de  Hoof^e* 


fRcnaud  Sire  de  Hou- 
hiJife  efp.  i.  la  ülle 
au  Sire  de  Braaden'. 

lilc  dp.  Gérard  dire  d Ar--^ 
geutcau. 

I 

Iran  Sired*Argcnteau 
elp.  la  lîlle  de  Wil-* 
laume  le  viel  Sire  de 
Horion , dont  les  Si- 
res d’Argenteau  que 
nous  donnerons  au 
lome  1.  de  nos  Tro- 
iphées. 


Agnes  de  Houfalilc  Dame 
de  la  Flamcngrie,  Chappel*J 
, le , &c.  elp.  Wouthier  dc^ 
iKochdbrt  S«  de  Hanncde. 


pean  Sire  de  Rochefort  efp. 
I fabtau  de  Los  Dame  d’ A- 
giinonr. 

Thiery  Sire  de  Bulicn. 


[^Thîcry  de  Rochefort 
Archidiacre  i Uege, 
mort  1 398. 


Marie  de  Rochetbrl 
efp.  Henry  de  Homes 
Sire  de  Perweys , mort 
1408. 


Henry. 

Wauthler  Sire  de  Hanncffe 
efp  Agnes  de  Houfalife  Da- 
me de  la  Klameogrie. 

Gérard  Sire  de  Monirid. 

® ^ Gilla  Chanoine  ï S.  Lam- 
bert i Liege. 

Enlhce  Ellea  Evefqae  de 
Uege. 

Lambert. 

lenoe  efp.  Jean  de  Henin 
Sire  de  BolToi  en  Haynaut , 
^qui  mourut  1379. 


lenne  Dame  de  Han- 
ncffe eQ>.  1399.  Jean 
de  Schoinvorll  Sire  de 
^Monjoie. 


rDm  I.  Kâ. 

Gérard  Sire  de 
Menftorp  & Mcy- 
Ifcnberg  elp.  Mar- 
garcte  de  Mander- 
.icheyt,  fans  hoirs. 


\Dm  2.  uâ. 

Renaud  Sire  de 
j Houfalife  efp.  len- 
' ne  d’Engicn  Dame 
de  Rameru , MoA 
rtames  « Drifcul , 
Sauty  . la  Folie  , 
üury,Tubilc,&c. 


^Margaretc  Da- 
me de  Houfili- 
fc,  Moriames, 
Brtfeul  , Bury  ^ 
itc.  efp.  Ri- 
chard de  Me- 
rode  Sire  de 
Frems. 


Ifabcau  de  Houfa- 
lUêefp.  Otcon  RoU' 
grave  Comte  en 
Salmes  , Sire  de 
ikmbcTg. 


Philippotee/p.Wiî- 
laume  Sire  de  Wa- 
vre  & de  Spoolîn. 


lenne  efp.  N.  de 
Sirck  Sire  de  Mcf- 
Llcnbach. 


Françoiiê  Da- 
me de  Rameru , 
la  Folle,  TuW-. 
fe , efp.  I3er' 
nard  Sire  d’Or- 
llay. 


fThiery. 

Renaud  S.deBrederode  efp. 
lenne  Dame  de  Gennep.  Il 
mourut  1390.  elle  1413. 


Willaume  Sire  de  Wael- 
wyck. 


Walleran  efp.  Bertbc  d’Eg- 
iiDont. 


Tom.  I. 


Ddd  ddd  d 


fRichard  de  Merode 

iSire  de  Houfalife  , 
MOriames  efp.  He* 
leiie  de  Melun- 


Renaud  Sire  de 
Frents  eljlt  Adriana 
Dame  4e  Monper- 
tiflgen. 


Wcmicr  Sire  de 
Caickhoven  efp. 
Anne  Coicn. 


Arnou. 


Adam. 


M argarete  Abbeflè  à 
MunllcrbUfcn. 


Beatrix  Abbcfle  i 
Tbore. 


Ufàbeau. 


Bernard  d*Orlajr  Si* 
re  de  la  Buchiere , 
Romeur  , Tubife , 
&c.  efp.  Ifkbeau  de 
Wittbem. 


Willaume  Abbé 
d'Ancnin. 


Jenne  efp.  Mlchicl 
'de  Barlamont  Sire 
.de  Floion. 
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jgts  TROPHÉES  DE  BRABANT 

IDE  COMTESSE  DE  CLEVES. 


IX. 

Ide  Prihcessb 
DE  Brabant  fem- 
me d’Arnou  Comte  de 
Clo’cs  , dis  du  Comte 
Thiery  de  Clcvcs  » qui 
vivok  en  l'an  inç*  & 
1134.  & d’une  leur  de 
Charles  de  Denemarque 
Comte  de  Flandre.  Petît-^ 
dis  d’Eduard  Comte  de 
Clcvcs  qui  avec  là  fem- 
me Berthe  dota  TEglifc 
de  S.  Quiria  i Nuys  ; 
laquelle  donnation 
confirmée  à fa  reqalii- 
tioo  en  l’an  1074.  par 
Aniion  Arche\cique  de 
Cologne. 


Thiery  Comte  de 
Clcves  a.  du  nom 
( entre  ceux  que  je 
trouve  mentionnas 
aux  chartes  que  j’ay 
veu)  en  l’an  iiyy. 
eif  tefmoin  aux  let- 
tres de  l’Empereur 
Fredric  1.  données 
pour  l’Fglife  de 
noftre  Dame  en 
Anvers.  Et  en  l’an* 
1163.  il  confirme 
la  fondation  du 
Monadcrc  d’Aver- 
dorp;  & aux  lettres 
faiéi  mention  de  là 
mère  Ide  TitJ'cèms- 
ker^  il  trcfpailà  en 
l’an  1172.  félon 
Godefroy  de  S. 
Paotalcon. 


^hicry  3.  Comte  de 
Clevct  cfp.  I,  envers 
l’an  11S2.  M^are- 
re  fille  de  Florent 
Comte  d’Hollande 
& de  la  Comtdic 
Ade  d*£cofle,àLis, 
félon  Willaorae  Pro- 
cureur d’Egmont 
dans  làCroiiiquc.  Le 
Sr.  de  Riedwyck  m'â 
eeript  ftei  demi  fa  let~ 
fre  du  13. 

1642.  il  eft  mention- ' 
né  en  l’an  118e.  & 
en  Tan  1188.  il  fic- 
donnatkm  à TAb* 
bayedeCampen  avec 
là  mcrc  . fa  femme 
Adelheyae  ( appara- 
ment  là  féconde)  fil- 
le de  G.  Sire  de 
Hemsberge , & fon 
frère  Arnou  & mou- 
rut envers  l’an  1193. 
Ttftbmahr. 


(Thiery  mort  du  vî- 
aat  de  fou  pcrc. 


Adclhcydc  cfp.  i. 
Thiery  Contre 
d’Hollande.  1.  cfp. 
Amou  Comte  d’Al- 
Vtciia. 


fThîery  y.  leunc 
Comte  de  Cleves , 

Sire  de  Dinlliken 
efp.  1233.  Eiifabcth 
fille  detlcnfyr. Duc 
de  Brabant,  il  mou-  A 
rut  du  vivant  de  Ibn 
pcrc  i24f.&  elle  efp. 
apres  Gmrd  de  Lim- 
bouig  Sire  de  Wal* 
icrràwrgc. 


Thiery  Loef<5.  Com- 
te de  Clcves  eib.  1. 
(’atharînc  de  Lim- 
borg  dt  des  Monts. 

1.  Alcyde  fille  de 
Henry  Sire  de  Heyns-  g. 
berge , Dame  de  Hul- 
kerade  & en  Saifen* 
berge  , il  mourut 
1171.  & Aleydc  fa 
vcufr'c  vivoit  cacof 
1282. 


Aroou  1.  facceda  â 
fon  frère  en  la  Com- 
té de  Cleves  men- 
tionné iiÇf.  1199. 
1200.  & 1201.  en 
quelle  année  il  mou-  ' 
rut  cfp.  la  fille  d’A- 
dolf  Comte  des 
Monts  de  d’Aitena, 
G,  vander  Stntea, 


Thiery  4.  Comte  de 
Cleves  en  l’an  1203. 
eff  nommé  l’cnHint 
de  Cleves  , il 
Mathilde  Dame  de 
Dinllakcn  de  mou- 
rut peu  apres  Tan 


Amou  mort  en  tcnc 
Sainte. 


Margarete  de  Clevea 
cfp.  en  l’an  1240. 
OttOD  Couse  de 
Gueldres. 


lutte  cH».  WftHcraïf 
Duc  de  Limboorg. 
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‘Mehaut  de  Cleves 
cfp.  Gérard  de  Lu- 
xembourg Sire  de 
Durbuy  donc  la 
pollcrité  dl  de- 
duide  d-devanc. 


Du  T.  liÛ,  Ænneogarde  de 

Oitoo  Comte  de  Cleves  efp.  Qeves  efp.  leao 
Mathilde  de  Virncriborglceur J Sire  d’Arkcl , 
de  Henry  ArchcvcfqucdcCo-^  qui  mourut 
Ic^ne.  Il  mourut  1310.  leder-  23.  de 

nier  de  Sept.  l.Fcv.cllci34i. 


Dm  2.  lia, 

Thicry  7.  Comte 
de  Cleves  cfp. 
1260.  Erraengardc 
dcGueldrcsz.efp. 
Margarete  fille 
d'Everard  de 
Habsbourg  Comte 
de  KIborg  uiepee  j 
de  l’Empereur  Ru-^ 
dolf , il  adjoufta 
aux  armes  de  Cle- 
vei  (qu’clioicnt  de  , 
guclles  à l’Efeuf. 

J Ibn  d’argent)  l’ef- 
^ carbouclc  Éou- 
ronné  d’or.  Et 
Margarete  vivoît 
encor  vcufveX3i2. 

Ermeagarde  cf^. 
Willaumc  Comte 
des  Monts.  Il 
mourut  1308.  elle 
1319. 

Eltlàbcth  efp.  Gé- 
rard de  iuIiersSire 
de  Calhe  & Com- 
te de  Cleves. 

Mathilde  (èconde 
femme  de  Henry 
Lantgrave  deHef- 
fc , qui  mourut 
1308. 

Thiery  Louf 
Comte  de  Hulo 
kerade  Prévoit  de 
Santen  poitoit  de 
celles  à l’eCcuf- 
fon  d’argent  au 
lambel  de  dne  < 
pendants,  il  fut  pri- 
fonnier  à la  batail- 
le de  Wocringe  & 
dp.  Agnes  fille  an 
Comte  de  Meun. 

Henry  de  Cleves' 
mort  jeune. 


Ermengarde  de  Cleves  Dame 
de  Cranenborg  fècoude  fem- 
me de  Gérard  Sire  dcHornes, 
Altena,  &c. 

Dm  2.  Uéi, 

Agnes  cfp.  1312.  Adolf  Com- 
te des  Monts  ) mon  1348. 

Margarete  cfp.  Henry  de 
Flandre  Comte  de  Lcddi , 
Sire  deNinhovCi  qui  mourut 
•337- 

Elfe  efp.  1322.  WillaumcSire 
de  Homes  & Altena , qui 
naoqpic  1343. 


’Thiery  de  Hor- 
nos  Sirc  de  Fer- 
wcys,  Cranen'* 
borg,  &c.  mort 
fans  enfants. 


Elifabeth  efp.  Godefroy  de 
iuliers  Sire  de  Bcrchem. 

(Dm  i.  hâ. 

Tliîcry  8.  Comte  de  Cleves  iMaigircte  de 
dp.  I.  MergaretedcGueldres.y  efp. 

2.  Mariedclulicrs.  Ilmourut  | 'f 


1347.  le  7.  de  luiilct. 


quarefme  Adolf < 


Ican  Sîre  de  Linné  de  Orlby , , 

PrevoUde  l’Eglîfe  de  Colo- 
gne,  puis  Comte  de  Cleves  *347* 
cfp.  Mathilde  fille  de  Kay- 
n.nud  I.  Duc  de  Gueldres , Mathilde  cfp. 
Dame  du  PaysdeMalincs;  Il  Henry  Laut- 
mourut  1371.  fans  enfants.  grave  de  HcflTe, 
qui  mourut 

Everard  Chanoine  ï Cologne.  1 376.  elle  1 373. 


Thiery  de  Cleves  SlrcdcTo-  Anne  cfp.  Go- 
nenberg.  Comte  de  Hulkera-  ’defroy  Comte 
de , qu’il  vendit  à Henry  de  d’Arensberge. 
Vjrnemboig  Archevefquc  de  U mourut  1371. 
Cologne.  enfants. 

Thiery  Loef  Prevoft  de  San- 
cen  6c  de  Cologne. 

Otton  Prevoft  de  S.  Gercon 
à Cologne. 

Rcvnaud  de Clcvesefp. Marie 
de  Wcfemalc  Dame  de  Berges 
fur  Soom  fans  enfants , U 
portoit  comme  fbn  perc. 

Sîfrid  Prevoft  de  Munftcr. 

Agnes  cfp.  Bogier  Sire  de 
Leefdael , Orfehot , Hilveren- 
bec,  6ec.  Chailclato  de  Bru- 
xelles. Il  mourut  1333.29.de 
Janvier  elle  1338.  ly.dcî^y. 


lein  mort  lui. 
Otton  Sired’Arckel , 
Evcrfteyn,  6tc.  cfp.  r . 
J Marie  Comtefle  de 
jVianden  Dame  de 
Grimbcrgcvcufvc  au 
Comte  de  Spaenhem.”* 
a.  Ifabeau  de  IBar  Da- 
me de  Pierrepont , 
laquelle  vivoit  veuf-  < 
ve  1411.  Il  mourut 
*39<S. 

Ican  Evefque  d’Vt- 
recht  6t  de  Licgc. 
Arnoo  Sired’Avcfàel 
clp.lafceur  de  Lam- 
bert Minlînck. 

Robert  efp.  .Ifabeau 
d’Alpcrcn. 

Willaumc. 

Herbern. 

Ifabeau  cfp.  Willau- 
inc  Sirc  de  Homes. 
Mabelie  clp«  Ckton 
d'Egmom. 

Jeune. 

Engelbcrt  Comte  de 
la  Marcke  cfp.  Ri- 
charde de  Iuliers.  11 
mourut  1 392.  2 1 . de 
Dccetnteè  cage  de 
62.  ans. 

Adolf  Eflea  de  Co- 
logne 6c  puis  apres  la 
mort  de  Ton  grand 
oncle  ComtedeCle- J 
ves  efp.  1364.  Mar-^ 
garete  fille  de  Gé- 
rard de  Iuliers  Com- 
te des  Monts,  il 
mourut  1394.  elle 
i42y. 

Thiery  Sirc  deDins- 
laken  6t  puis  Comte 
de  la  Marcke.  2.  efp. 
ElUabcth  ComteiTc 
de  Spaenhem  6c 
V ianden  , Dame  de 
Grimbeige.  11  mou- 
rut 1412. 


(Dm  1.  lia. 

Ican  Sirc  d’Arckelÿ 
Pierrepont,  6tc.  efp. 
lennc  fille  de  Wil- 
laume  Duc  de  lu- 
tiers  6t  de  Gueldres. 
il  mourut  142Ü.  2f. 
d’Aouli. 


Adolf  Comte  6t  Duc 
de  Cleves , Comte 
de  la  Marcke  elp.  i. 

1 399.  Agites  de  Ba- 
vière, morte  1401. 
2.  efp.  Marie  de 
Bourgogne.  II  mou- 
rut 1449.  19.  de  Sep- 
tembre elle  1463- 
30.  d’Oâobre. 

Thicry  Comte  de  la 
Marcke  tué  au  (iege 
d’Evervelde  14.  de 
Mars  1398. 

Gérard  Comte  de  la 
Marck.  " 


Margarete  efp.  Al- 
bert de  Bavière  Com- 
te de  Haynaut  6t 
Hollande. 

Wendclia  fiancée  3 
Philippe  fils  au  Com- 
te de  Neversi 


I Margarete  cfp.  i 
Ican  Comte  de  Nai- 


Eüiàbethcrp.  i.Rey- 
nand  de  F auquemoni 
Sirc  de  Borne,  Her- 
pen  6c  Ravefteyn.  a. 
Efticnne  Duc  deBa-^ 
viere , Comte  Pala- 
tin. 

Beatrix -Engelbcrte 
elp.  Fredric  Comte 
de  Meurs , morte 
I4f8.  7.  de  Dec. 


lenne  AbbefTe  de  S. 
Clare  i Huerden. 


bdd  ddd  d z 
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MARIE  ROYNE 


D’ANGLETERRE 
D’A  R O N D E L. 


ET  COMTESSE 


1 X. 

AlEYDE  P R I H‘ 

CESSE  DE  Bra- 
bant, efp.i.  Hen- » 
ry  Royd’Anglrtcrre.^ 
a.  Willaumc  d*Àa-  * 
bignv  Comte  de  Suf- 
Ccz  ad’Arondel,qui 
inoanu  1157. 


'Dm  a.  Mtri. 
Willaume  d'Anbîg- 
ny.  Comte  d’Aron- 
del  & de  Saflex  efp. 
Mathilde  fille  de  -< 
lacques  de  S.  Hilai- 
re,  il  mourut  1176. 
gül  i Wymoods- 
ham. 


fWillaume  Comte 
d*ArondeI  & Suilex 
dp.  Mabillc  fille  de 
Hugue  Comte  de  ^ 
Chdler.  Il  mourut 
1196.  gift  i Wy- 
moodsham. 


Godefroy. 


Aleyde  efp.  lean 
IComte  d’Auge. 


Alain. 


, Godefroy, 


Willaumc  Comte 
d’Arondel  & de  Su(^ 
ièx,  mort  au  retour 
de  la  tare  Sainde 


Hogue  Conae  d*A- 
roudcl  de  de  Suücx 
efp.  Ifabeau  fille  de 
willaume  Plantage- 
nct  Comte  de  Wa- 
rcm  & Surrey.  Il 
mourut  1143.  gifi  k 
Wymondsham. 


Mabille  efp.  Robert 
Tatelal. 


I^u  d'Anbig|^  r,^  Ftti-AIIot  Sire 

eÇ>.  Iran  Ij-OirwaiftWe  efp.  Me-  A 


Nicole  efp.  Rogia 
de  üomay. 


Cedle  efp.  Rogia 
Sire  de  Monthaut 
de  Hawarden, 
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^R(ch*rd  Comte 
d’ArondeJ  apres 
fa  mcre  grande. 
Sire  de  Cîun  & 
d’Olfw'aitcr  cfp. 
Alfï.  Il  mourut 

IJOI.  J 


\ 


livre  iV. 


]6ÿ 


fFdmond  Comte  , 
d’Arondcl  efp, 

A 11.  r' ^ I 


f Richard  Comte 
d’Arondei  de 
Warem  & de 
Surrey  cfp.  i. 
Ifabeau  fille  de  . 
Hague  Üefpcn-A 
ccr.  i.  Leonore 
fille  de  Henry 


I Philippotf  ’ cfb.  Ri-/ R ^ »• 

I cip.  ru  ^Richard  Vere  Comte  d’üxford. 


chard  Sceaux. 


Alix  Cottx^e  Jo;:je  d?T7n. 


Surrey,  il  ftit 
décapité  à Hcr- 
fiïrd  13x7 


Ifabeiu. 


jMehaùtefp.  Phi- 
; lippe  Site  de  Bur- 
nel. 


Margaretc  efp. 
Willaume  iif 
1er  Sire  de 
Wemme. 


Irut  1376. 


Alice  c^.  lean 
[Bohun  Comte 
de  Herfbrd  & 
Eflex. 


îcnne  efp.Wau 
ihfcr  Sire  de 
Lidc. 


, Afeane  efp.  Ro- 
^:;icr  Lcilrange. 


^Dm  ». 

Richard  Comte 
«TArdndel  de  de 
, Surrey  elp.  Ifabeau 
de  Bohan  fille  de  1 
Willaume  Comte  Richard, 
de  Northamton.  ». 

Philippoïc  fille  ^ WflJaume. 
d'Edmond  Morte- 
nier  Comte  de 
. March,  il  fut  déca- 
pité j Towerhilc 
11308.  gfft  au»  Au- 
guiUns  i Londres. 


r Dm  i.  /iét. 

Thomas  Comte  d'Arondel  & 
[SurrcT  efp. Beatrix  fille  balhrd  de 
de  Portugal.  Il  mourut 


Richard  d'Arondel. 


, Thomas  Archevef- 
que  de  Camorbie 
Chancellier. 


Ican  . 
fille  de  JV.I 
Maltravers. 


If»baa  efp.  i.  Willaùme  Mon- 
Meut.  2.  Thonus  de  Moubriy  . 

I Duc  de  Nonfoicke.  j.  Robeii  A 
GouTcl.  4.  Gemd  DuSict. 

lenne  e(p.  Williumc  Beauchïmp 
oirc  d Abergavenhy. 

Margitete  efp.  i.  Rouland  Leu- 
|thai&  a.  Treshan  de  Northam* 
tonfure. 

Sïre  de 

flcan  Sire  de  Maltravèrs  dont  le» 

I Gomtei^  d’Arondcl  delcendent 


I . y-.-.  « «uuiiuci  ae: 
efp.  Leonore  J jafques  i ce  que  ladiâe  Comtd 
le  lean  Sire  de  i tomba  en  la  Maifon  de  Howard 

|ou  elle  continue  pat  fucceflion 

yufqucs  à prefent. 

fLoonorc  elp.  Thomas  difl  Wd- 

I .....  . Duc  de  Glocellre  fila  an 

lenne  efp.  Humfrcd  J Roy  Edftard  a. 

^ de  Bohun  Comtek  ^ 

de  Hereford  mor,  M„ie  «fp-  Henry  d'AnRlererre 
dift  Bulhii)^kc  Duc  de  Lan- 
icallrc  de  Herford. 

( TTiomas  Comte  de  Kent  Duc  de 
SuiTcy  cfp.  lenne  fille  aù  Comte 
de  Strafiort  decaphé  1400. 

Edirond  Comte  de  Kent  efp.  Lu- 
cie fille  de  Barnabe  de  Milan  tu< 
1107. 

Eleonore  efp.  i.  Roger  Morte- 
Comte  de  March.  i.Eduard 
Charlton  Sire  de  Powys. 


Leonore. 


Alice  efp.  Thomas  r 
I Holland  Comte  dc^ 
Kent  j qui  mourut 
U97. 


Alevdc  efn  H-n-.  lî*"".'  '*P'  ’•  Edmond  Doc  de 

ipui.  for  Ckr^inal  sÆ  . H 

I '**  Sire 

I Ltconorc  efp  Thmms  Moniacut 
I Comte  de  Salisburî.  , 

I Sire  NevîIIc  fils 

I au  Comte  de  Wcftmcrlant. 


Ecc  ecc  c 


lürigitte  Rdtgiculê  à flarkmg. 


y 
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'Dn  X.  Mort» 

Thomas  Moubray 
Comte  •Marelchal  y 
dccapit<^  alorck  1405. 
icfp  Contlancc  Hol- 
'hüâ  fille  au  Cojntc 
Ide  Hu«îni;ton  fans 
cnlaots.  Il  ell  ciRmd 


cnlaots.  H eiKTiiv 

aux  Chartreux  dans  flcan  Moubray  l\  • 
Lille  d‘Axholme.  lOnc  d^  Noal'olcke 


ijcsin  Moubray  III- 
iDüc  de  Noublkc, 
ICuinic  de  Koiün* 

A ^eim,  & Coime  Ma-  , 
Ird'chal  de  Warren  X 
iSum-y*  &C.  Cheva- 
llier de  la  lanière  ef,'- 


leaii  - • 

.Duc  de  Nonlolcke. 
jComtc  Mardchal  & 
de  Waren,  Surrey,& 

lMot!in>;am  » Cheva- 
lier de  l’ordre  de  la 


Ivncrc  el'p. 


IWtHAV  Vif'» 

ilüuchcr  tille  de  Wil-  ' 
laume  P.aron  Biw  ^Tha.ort. 
cher  tJomtc  Ucuwe  ai 
Normandie  II  mou 


lier  de  la  laruere  eip»  1 >,ürmanQ«c  11 
Caiharine  Ncvill  fille  |raci46i  gift  aThct- 
de  Raoul  Comte  ne 
Wellmerlant.  U mou- 
rot  i4)x- 


ilfabeau  Moubray  cfp. 
I.  Henry  Ferrars  ûc 
iGrobi.  X.  efp.  lacqucs 
Ferc  au  Marquis  de 
Kcfkley.  ;•  elp.  Mi- 
chiel  de  la  Pôle  Com- 
I te  de  Surfblck. 


f^nnc  Moubray  Duchcire  de  Nort- 
tolckc,  Coiraclfc  de  Noiimgam,  War- 
rcm,&  Surrey,  Comtcae  ivlarrfchid- 
1 le  d’ Anfiletcire  c(f-  Richard  Duc  de 
'icaa  Moubray  V.  Duc  lorck  fils  lcco»d 
de  Nwifulckc.  OiinreU'AnBlnertc, 

Ide  Noititieam  , War-  la  larticre . qm  tut  tarbaiemeni  tue 
rem,  Suircy,  Marcfchal^avec  Eduatd  f.  Roy  ‘ 

d'Angkterr'e  . <d,evalier<|  frere  par  leur  oncle  «'ch^d  Duc  de 
de  l’ordre  de  la  lanière  jGlocefire  & tuteur  , «»  '» 
elp.  Elifabeth  Talbot  fil-  (.Uindrcs  le  14-  <*'  May  14S3. 
le  de  Ican  4*  Oomte  de 

■ " 'D«  I.  «a.  „ a VT  _ 

Thomas  Howard  9.  Duc  de  Non- 
tolcke.  Comte  de  Surrey,  & Mare- 
ichal  d’Aiii;letertc,  6c  Grand  Thefau- 
tiet.  Chevalier  de  l’ordre  de  la  !»«'«« 

lefp.  Anne  fille 

^ vlae,  te  6c  de  la  Royne  W?* 

i deuil.  I.  elp.  Elifabelh  Stafiotd  fille 
Id’fcMuard  Duc  de  Bukingam.  U mou- 
rut à Kcuninghall  ifî4' 

Dtt  1 . héi. 

Thomas  Howard  S.  Duc  Howard  Chevalier  de  l’ordre 

de  Noriiolckc  , Comte  larticre,  Graiïd  Admirai  d Ad- 

de  Surrey  , L.irtrrre  e o.  Alevdc  Lovcll  Ibeur  au 


1 Chi.'va- 1 '-'^“'7  T. 

rdre  ÛC  laJbbrewsbuTK.  Il  trefj^ 
>.  Uonotclcu  fon  chaficau  de  fta- 
'miugam  i47f.  P**  * 


de  Nortiolckc  , Comte  larticre,  Graiïd  Admual  d Ai 

de  Surrey  , Marelchal  e,p.  Aleydc  Lovcll  Ibeur  s 

d’a\ngkterre,  Gl^vaUtr  Morlay.  t\  fut  tué  a Brcll  < 

de  l’ordre  de  Bretagne  1513. 


I Margarac  Moubray. 
Icfp.  Robert  Howard'» 
Vcbcvalicr- 


^Tcau  Hotvard  Duc  de 

Nortfolck,  Chevalier 
de  l’ordre  de  la  lar- 
licrc  efo  Catharîne  , 
tille  de  w ilUomc  lla-'S 
ron  Molms.  x.  cfp. 
Margarctc  fille  de 
lean  Chedwonh»  H 
fut  tue  avec  le  Roy 
Richard  3.  i la  batail 
le  de  Bosworth  148^. 
\xx.  d’Aoull. 


UC  I WJUIV  MV  

dp.  l.  Elirabcth  fille  hc 
titicrede  FrcdricTilney. 
i.  elp.  Agnes  fille  de  Thi- 
lippe  ïilney.  il  mourut 
yr.y.  gift  à Thetlott. 

Anne  cfp.  Edmond 
George. 

Elifabeth  efp.  Robert 
Montiroet. 


lennc  efp.  Ican  T unpet- 
lay. 


Ican  Howatd. 

ICharlea. 

Henry. 

Richatd. 

Elifabtth  Eloward  efp.  Thomas  Bul- 
leu  Comte  de  WiUshire. 

iMutiel  Elowatd  tfp.1.  lean  GreyVi- 
' comte  Lille,  a.  efp.  Thomas  Kneret 
I de  Bakcohain» 

Edmond  Howard  efp  loyce  fille  de 
Richard  Culpeper.  i.  eQ).  Dotothee 
fille  de  Thomas  Ttoys. 

Dm  1.  /réî. 


Margarete  efp»  î«n  Rf^htrd  Howard. 
I"  " Thomas  Howard. 


I Du  X. 

I Catharine  cfp^.  lean  Bour- 
Vihicr  Baron  Bervets. 


[Anne  Howard  efp.  Icaa  Vere  Comte 
[ d’Oxfort. 

Dorothée  Howard  cfp.  Eduard  Stanley 
Comte  Derby. 

Elifabeth  efp.  Henry  Radilfe  Comte 
|de  Suflex. 

Willaumc  Howard  Baron  Effin™ 
Chevalier  de  l’ordre  de  U larticre  Ad- 
miracl  d’Angleterre  ctp.  i-  Catharine 
Brougton.  z.efp.  MargaretcGamagc. 

I Catharine  Howard  efp.  ^ 

Thomas  Chevalier  de  l’ordre  de  la 

larticre.  1 cfp.  Henry  d’Aubcncy  , 
Comte  de  Bridgewater.  ^ ^ — 
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GODEFROY  DE  BRABANT  COMTE  ET 
SIRE  D’AERSCHOT,  DE  SICHENE, 
BIERBEKE,  RODE,  VIERSON, 
MESIERES,  &c. 

Chapitre  I. 


Pmrtêft 
sjfitné  À 
m/fre 
PrtMtt, 


eftoit  troificfme  fils  de  Henry  III.  Dnc  de  Brabant,  & frere  ger- 
I 1 ^1  main  du  Duc  lean  le  premier,  qui  par  Tes  lettres  données  à Bni- 
xclles  le  mardi  apres  la  S.  Catbarine  de  l’an  MCC.  LXXXIV. 
" ' lui  donna  en  partage  la  Ibmme  de  trois  mille  livres  de  terre  rente 

annuelle  quatre  tournois  compte  pour  un  Ellerlin  ; laquelle  (bmme  il  lui 
alfignaen  hautes  & balTêsjufiices,  en  cens,  en  rentes,  en  terres,  prêts, 
eaux  Bois,  Vignes,  en  homm^es  & autres  iuriidiâions  es  villes  & villa- 
ges d’Aerfehot,  Bctecom , Werdc  , Lanedorp,  Tcftclt,  Miflelbroeck , 
Rillaer,  Nurode,  Houwert , Tielt , Sighne,  Beckevoirt,  Molenbecke.  WarT- 
beke,Wacnrode,  Mifeom,  Bicrbekc,  Mellin,  Ham,  Neten&Ncten-weerde 
furlaThicle,  Vaelbecckc  avec  lamailbn  & vivier,  &la  Hanteforeft  fans 
prifee,  Oâcnborch& la  haute  juftice  à Gelrode  , avec  tout  ce  que  le  Duc 
avoitcfdidics  villes,  villages  & terres;  iteraWavere  avec  le  boisdcMecr- 
dael , les  bois  nommes  Spreed  & Bercmt,  fit  le  petit  boisa  Vaelbcke;  itcmfur 
la  recepte  à Lovain  cent  quatrevingt  & deux  livres  de  rente,  à prendre 
apres  la  mort  de  Henry  de  Lovain  leur  coufin.  Tours  Iclquclsvillages,  terres 
& biens  avec  ce  qu’y  appartient  noftre  Prince  Godefroy  & fes  lucccflèurs 
dévoient  prendre  en  fief  du  Duc  & des  Ducs  de  Brabant  lublcquents,  pour 
lelquels  le  Duc  rcicrva  aufii  la  libre  chaflê  aufiliâs  bois,  quand  en  leurs  per- 
fbnnes  ils  s’y  trouveroient  prcicnts.  Et  comme  dans  les  limites  defdiéls  vil- 
lages eftoient  comprins  l’Abbaye  d’Everbode  de  l’ordre  de  Preraonllré,  la 
Court  de  Beckevoirt  appartenant  aux  frétés  de  l’ordre  Theutonique,  & la 
Court  à Bicrbekc  appartenante  à l’Abbaye  de  S.  Nicailc  à Reims,  le  Duc  par 
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fefdidcs  lettres  déclaré  qu’il  ne  pouvoit  les  tranfporter  ni  mettre  hors  de  fes 
mains  lêlon  les  privilèges  qu’ils  en  avoienc  obtenus , & par  ainli  il  les  rclèrve 
en  fon  domaine  & protedion  ; mais  pour  les  cours  d’autres  Eglifes  iulques 
au  nombre  de  fix  ou  Icpt  fituces  dans  le  mefine  diftrid,  illeslaiflè  en  la 
Seigneurie  & domaine  de  noftrc  Prince  Godefroy , ne  fiit  qu’aucune  dcldides 
Egliles  euffent  particulier  privilège  contredilant  à ce  tranljwrt. 

En  fuite  de  ceft  aflentement  le  Prince  Godefroy  donna  au  Duefonfrerefes  P"»w> 
lettres  de  quitance  ibubs  fon  leel  le  mefine  iour  & an  que  delTus , par  lefquel- 
les  il  recognut  d’cllre  plainement  làtisfàiâ:  de  touts  biens  & héritages  que 
lui  pouvoient  eftrc  elcheus  par  la  mort  du  Duc  Henry  de  Brabant  Ion  pere , 
iulques  à la  fomme  de  trois  mille  livres  de  terre  au  Tournois,  quatre  Tour- 
nois comptes  pour  un  ellerlin , félon  le  partage  entre  eux  faid  ; renonçant 
parmi  ce  à tout  droid  de  fuccclfion  & chevancc  qu’ancunement  competer 
lui  pouvoit  audid  hcritî^e. 

Et  combien  que  celle  alfignation  fe  fit  tant  feulement  comme  did  cil  fur 
la  fin  de  l’an  MCC.  LXXXIV.  toutesfbis  efl  il  trefeertain  que  défia  au  par- 
avant  noflrc  Prince  Godefroy  cfloit  entre  en  polTcinon  de  grande  partie  def- 
dids  biens:  car  doibs  l’an  MCC.  LXXX.  ieudy  apres  la  Nativité  de  S.  lean 
Baptille  au  traidé  de  marine  entre  Amou  Comté  de  Los  & Margarcte  de 
Vianden,  noflre  Prince  eft  intitulé  Comte  d’Aerfehot  & Sire  de  Vierfôn: 

& encor  en  l’aimée  enfuivante  MCC.  LXXXI.  il  efl  qualifié  Sire  d’Aerfehot 
& de  Vierlbn  en  certaines  lettres  par  lelqucllcs  le  Duc  fon  frere  donné  Sc 
confirmé  à Arnou  de  Lovain  lôn  confia  la  terre  de  Breda  fa  vie  durante. 

Aulli  voit  on  qu’en  l’an  MCC.  LXXXIIl.  ledid  Duc  ordonna  diverfes  loix 
& divifions  entre  fon  frere  noflre  Prince  Godefroy  Sire  d’Aerfehot  & de  d-dnm 
Vierlbn  d’une  part,  & lean  d’Aerfehot  Sire  de  Riviere  d’autre  fur  les  iurif  »j8- 
didions  qu’à  enafeun  d’eux  competoit  en  tonte  la  Franchife  & Alleu  d’Aer- 
fehot, & es  villages  de  Bethingem,  Langdorp,  Weerde,  Teflelt,  Gielrode, 

Rillaer,  MelTclbroeclt&Vtheem,  comme  les  lettres  en  font  foy&ci-devanf 
at  ellé  rapporté  au  lai^e. 

Il  fc  trouva  en  l’an  MCC.  LXXXVIII.  en  la  fameufè  bataille  de  Woerin- 
ge,  & y fit  parade  de  la  valeur  de  fon  courage  par  des  hauts  ftid  d’armes 
qu’il  exécuta  de  fa  propre  main,  félon  que  bricfvcment  nous  avons  deduid 
parlant  dudid  combat. 

Au  teflament  de  lenne  de  Chaflillon  ComtefTe  de  Blois  vcufve  de  Pierre 
de  France  Comte  d’Alencon  fils  du  Roy  S.  Louis  faid  en  l’an  MCC.  XCL 
dimanche  iour  de  S.  lulien  font  defignes  diredeurs  & exécuteurs  d’icelui 
Ifàbeau  de  Luxembourg  ComtefTe  de  Flandres  fa  confine,  noflre  Prince  Go- 
defroy de  Brabant  fon  coufin  & fa  bonne  amie  Alix  Damoifelle  de  Peruwes. 

Et  à fin  que  le  curieux  aie  cM;noilIânce  du  parentage  qu’il  y avoit  entre 
noflre  Prince  & ladide  ComtefTe  de  Blois,  j’adiouflerai  icique  Robert  Com- 
te  de  Dreux  & Pierre  Duc  de  Bretagne  efloient  frere  germains:  de  Robert  Chtjmt. 
fut  procrée  lolente  de  Dreux  mariée  à Hugue  Duc  de  Bourgogne,  d’ouefloit 
dclcenduc  Alix  de  Bourgogne  merc  dn  Prince  Godefroy  <!c  Brabant:  & de 
Pierre  vint  lean  Duc  de  Bretagne,  qui  de  Blanche  de  Champagne  engendra 
Alix  merc  de  ladide  ComtefTe  de  Blois;  par  oul’onvoit  qu’ils  s’attouchoient 
au  quatriefmc  degré  de  confànguinité. 

Encor  en  ladide  année  MCC.  XCI.  lundi  apres  la  S.  Remi  noflre  Prince  Prtmt 
avec  lacques  de  Chaflillon  Sire  de  Leufe  & de  Conde  & Gauthier  Sire  de 
Chaflillon  fe  conflitua  pleige  & refpondant  envers  Philippe  Roy  de  France 
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pour  Ican  d’Avefncs  Comte  d’Haynautqueledid  Roy  deterioit  à Monthlery  S.  lyAit- 
lur  quelque  querelle,  & promirent  leldiéts  Seigneurs  que  Icdiô  Comte  retour-  ««or- 
ncroit  en  prifon  à la  S.  Andrien  lors  lùivaoti’v  ou  qu’à  faute  de  ce  ils  paye- 
Toient  au  Roy  la  lômme  de  quarMte  mille  marcs  d’argent  aq  marc  de  Troies , 

& fur  ce  lui  donnèrent  leurs  lettres. 

Par  autres  lettres  de  l’an  MCC.  XCII.  jour  de  SS.  Simon  & Inde,  il 
advoUa  & odroia  à Arnou  vander-  Bm^en  d’Aerfehot  de  pouvoir  don- 
ncr  à cens  certaines  terres  tenues  de  lui  en  fief  iniques la  valeur  de 
cent  & cinquante  livres  de  Lovain;  Icavoir  cft  chafque  bdnnierc  de  terre 
à deux  fols. 

Il  compofa  encor  en  l’an  MCC.  XCVIII.  le  lundi  devant  les  liens  de  Prtmts 
S.  Pierr#  catain  débat  qu’il  y avoit  entre  le  Prevoft  & Couvent  de  S.  Ger- 
trude  à Lovain  d’une  part , & Marie  fille  d’ Arnou  de  Staede  près  d’Aer- 
fehot d’autre , fur  certains  biens  & prêts  nommes  Herns-broeck,  lesquels 
elle  quitta  entièrement  au  profia  dudid  Prevoft  & Couvent:  comme  l’on 
voit  par  les  lettres  qu’il  en  donna  foubs  fon  feel , lequel  eft  different  à celui 
dont  il  fe  fervoit  en  l’an  MCC.  LXXXIV.  car  au  premier  il  porte  lambel 
à trois  pendants , & au  contreféel  les  armes  de  Ibn  pcrc  & de  là  mere  mi- 
partis  : & en  ceftui-ci  il  porte  lambel  à quatre  pendants , & au  contreféel  le 
Lion  de  Brabant  au  melme  lambel , comme  le  curieux  pourat  plus  parti- 
culièrement rccognoiftre  par  les  figures  deldids  féaux  rapportes  ennos 
preuves. 

LcDucIcanfonfrereremploiaes  principales  affaires  de  fbn  eftat,  corn- 
me  aulïï  fit  le  Duc  lean  II.  fon  nepveu , félon  que  nous  avons  fpecialc- 
ment  appointe  en  divers  endroits  de  nofhe  Hiftoire.  Et  finalement  il  fe 
trouva  accompagné  de  grande  nobleffe  de  noftre  Brabant  en  la  funefte  batail- 
le de  Courtray , ou  il  perdit  la  vie  combatant  valeureulèment  contre  les  Fla- 
mens  XI.  de  luillct  Jour  de  la  Tranflation  de  S.Benoiftenl’anMCCC.  II.& 
ne  fût  fbn  corps  oneques  recognu  ou  trouve. 

Il  s’eftoit  allié  en  mariage  devant  l’an  MCC.  LXXX.  àIcnneDamede  I.Æw» 
Vierfbn  en  Berry , de  Mefieres  en  Brenne , de  Livrays  & autres  belles 
terres,  laquelle  avec  ce  qu’elle  eftoit  riche  heritiere  eftoit  fans  finte  de 
trcfnoble  extraôion  au  Royaume  de  France,  mais  des  anceftres  de  celle  Da- 
me nous  n’avons  feeu  avoir  autre  particulière  cognoiffance. 
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ENFANS  DE  GODEFROY  COMTE  ET  SIRE 
D’AERSCHOT  ET  DE  lENNE  DAME  DE 
VIERSON  SA  FEMME. 

IJ.  TE  AN  D»  Brabant  Sire  & Vicomte  de  Mafteres  aurat  fon  Eloge  d 
J,  aptes  à la  pooifaite  de  celle  Branche. 


Marie  de  Brabant  enll  pour  fon  partage  les  terres  d’Aerfchot  & 
Vierfon,  & fut  premièrement  mariée  à Willaume  Comte  de  luliers,  qui 
d’elle  procréa  un  fils  aufli  nomme  Willaume  mentionne  en  lettres  de  l’an 
MCCC.  VII.  jour  de  SS.  Fabien  &Sebaftien,  mais  il  trefpaHa  depuis  encor 
en  jeune  eage  ; & quant  au  Comte  de  luliers  Ion  mari  elle  en  elloit  ia  veufve 
doibs  l’an  MCCC.  1 1 1.  par  ou  elle  s’allia  par  mariage  en  fécond  lid  à lean 
Beichout  Sire  de  Malines,  mais  elle  ne  joUift  que  bien  peu  de  & compagnie , Livn  Je 
cflant  trefpafle  le  XX  V.  jour  d’Aouft  de  l’an  MCCC.  IV.  fans  laifTcr  aucun  ^ 
enfant  de  noflre  Princeflê,  laquelle  pour  la  troifielme  fois  print  alliance  en 
l’an  MCCC.  XXIII.  XXIII.  de  Septembre  avec  Robert  Vicomte  de  Beau- 
mont Sire  de  Fovance  & Chaflcau-gontier  , fils  de  lean  Vicomte  de 
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Beaumont  & de  lenne  de  Chaftcaubriant  Dame  de  Povence , Gucrche , &c.  S.  d’A»- 

e:tit  fils  de  Louis  de  Brieune&  d’Agnes  Vicomteflc  de  Beaumont,  lequel  schot. 

ouis  avoit  eu  pour  pcre  lean  de  Brienue  Roy  de  lerufàlcm  par  fâ  femme 
Marie  fille  de  Conrard  Marquis  de  Monfcrrat  & d’Ifâbeau  fille  d’Amaury  ^ 

Roy  de  Icrufàlem  : do  forte  que  fon  cxtraâion  n’efloit  moins  noble  qu’illu- 
fore  ; mais  il  ne  laillà  non  plus  d’enfant  de  la  PrincefTe  Marie,  ains  Bien  de 
Marie  de  Craon  là  première  femme  lefquels  ne  font  rien  à noftre  propos.  En 
l’obituaire  de  l’Abbaye  d’Everbode  fur, les  IV.  Kalcndes  d’Odfobre  eft  faid 
exprelTe  mention  de  ce  Seigneur  en  ces  termes.  Trefpas  de  Noble  Seigneur 
Robert  de  Beaumont  Sire  de  Poëncy  mari  de  Noble  Dame  la  Dame  d’Aer- 
fchot  pour  l’ame  de  qui  furent  donné  cinq  livres  de  pitance.  Noftre  Prin-  Chants 
ccflë  liirvefcut  encor  plufieurs  années  & fit  diverfos  donnations  à ladide 
Abbaye  d’Everbode , & particulièrement  de  l’Eglilè  de  Zetrud  ou  Sittaert 
près  Hugaerden,  ce  que  depuis  fut  confirmé  en  l’an  MCCC.  XXVII.  par 
lean  Comte  de  Namur  de  qui  vrailèmblablement  cefte  terre  eftoit  motivan- 
te; mais  le  temps  de  fon  trefpas  n’eft  precilèment  remarqué.  Le  féei  de  fa 
PrinccITb  Marie  reprefente  en  forme  ovale  une  Dame  tenant  en  la  dextre  une 
fleur , ayant  aux  coftésdeuxjpetits  efcuflbns  reprefentants  les  armes  de  luliers 
à dextre,  & celles  de  Brabant  au  lambcl  de  quatre  à feneftre,  avec  l’infcri- 
ption  de  Marie  Comteflê  de  luliers,  le  contreféel  contient  un  lion  accompa- 
^é  de  quatre  petits  efeufTons  des  armes  de  là  mere  la  Dame  de  Vierfon , qui 
font  efeartelés  d’or  & de  guellcs. 


ËLiz  ABETH  DE  Brabanï  euft  en  partage  les  terres  de  Sichnc,  S.  Ach- 
tenrode  & autres,  & fut  donnée  en  mariage  à Gérard  Comte  de  luliers 
ftere  & fuccceffcur  du  Comte  Willaume  lufdiél  mari  de  la  Princefic  Marie 
de  Brabant.  Par  lettres  données  iour  de  S.  Martin  en  hiver  de  l’an  MCCC. 

XX.  lediâ  Comte  Gérard  avec  fà  femme  Elifàbeth  & leur  fils  aifne  Willau-  Prravet 
me  Sire  de  Broughe  ratifient  & confirment  à l’Abbé  & Convent  d’Ever- 
bode  certaine  conceffion  à eux  foiâe  par  Marie  Dame  d’Aerfehot  & de 
Vierfon  ComtelTc  de  luliers  foeur  de  ladiâe  Elifàbeth , àcellefin  de  pouvoir 
acquérir  biens  & héritages  en  la  terre  de  Zetrud  ou  Sittert  : & font  leftliâes 
lettres  fcclles  de  trois  féaux  le  premier  reprefentant  un  homme  à cheval  aux 
armes  de  luliers  8c  ceft  infoription,  feel  de  Gérard  Comte  de  luliers  &dcla 
Foreft.  Le  lecond  en  forme  ovale  reprefente  une  Dame  l’oifcau  fur  le  poing 
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s.  d’Ar-  accoftée  de  deux  efcaflbns  le  dexcre  aux  armes  de  tôliers  & le  lèncftre  aux 

icuor.  armes  de  Brabant  au  lambd  à quatre  pendants , & alentour  féel  fecret  d’E- 
lifabcth  ComtelTe  de  Iulicrs.  Et  le  troifiefine  efl  petit  & rond  contcnantun 
efculTbn  au  lion  de  luliets  au  lambel  à quatre  pendants  & celt  efcript  Icelde 
Willaumc  Sire  de  Broughe.  Eftant  depuis  Marie  de  Brabant  treipaflce  no- 
fttc  PrincelTe  hérita  encor  de  la  fuccemon  de  fadiâe  foeur  les  terres  de  Vier- 
fon  & Livrays,  en  fuite  de  quoi  es  aimées  MC  CC.  XXXV.  & MCCC. 
XLVII.  citant  ia  veufvc  le  qualifié  en  fes  lettres  Eli&beth  Comrellë  de  Inliers 
& Dame  de  Vierfon,  elle  eult  aulfi  quelque  part  en  la  terre  d’Acrfchot  ou 
turques  à prefent  l’on  voit  la  Court  de  luliers  cidevant  pofledée  par  les  Com- 
tes de  Iulicrs  defeendus  de  noftre  Princcllè,  leiquels  nous  reproentcronsfur 
la  fin  de  ce  V.  livre  de  nos  Trophées.  Quant  an  trefpas  du  Comte  Gérard  il 
n’efl:  prccilêment  remarqué  il  eft  toutesfbis  allêuré  que  ce  fut  apres  l’an 
MCCC.  XXVI.  & devant  l’an  MCCC.  XXIX.  comme  diverfes  lettra- 
ges le  confirment. 


ly.  Blanche  de  Brabant  laquelle  André  du  Chefne  en  fon  Hifloirc 
de  la  maifon  de  Dreux  faiâ  fécondé  fille  du  Prince  Godefroy  d’Acrfchoc 
euft  pour  mari  lean  Vicomte  de  Thouars,  Site  deTalmont,  de  Mauleon  & 
de  rifle  de  Ré,  fils  de  Gui  Vicomte  de  Thouars  & de  Margarctc  fille  de  lean 
Comte  d’Eu,  félon  que  lediâ  du  Chefne  rapporte  hors  des  elcripts  du  livre  in- 
titulé des  lignage  de  Coucy  & de  Dreux  ; mais  je  n’en  ai  veu  aucune  preuve 
ailleurs,  ni  aullipeu  trouver  les  terres  qu’elle  pouroit  avoir  eu  en  partage. 
Toutesfbis  du  Chefne  en  fadiâe  Hiftoire  de  Dreux  diéi  expreflTeraent  que  de 
ce  mariage  feroient  procrées  deux  fils,  l’aifné  defquels  Louis  Vicomte  de 
Thouars  Sire  de  Thalemond , de  Mauleon,  de  Lille  de  Ré,  deChcfc&dc 
Menellou  auroit  eu  à femme  lenne  Comteflé  de  Dreux  & que  d’elle  il 
auroit  procrée  deux  fils  & trois  filles , feavoir  eft  lean  mort  avant  fa  mere , 
Simon  Comte  de  Dreux  Vicomte  de  Thouars,  Petronellede  ThouarsCom- 
tefle  de  Dreux  mariée  premièrement  à Amaury  Sire  de  Craon  & apres  à 
Clementdiift  Triftan  deRouhaut,  Ifabeaufocôndefille  Vicomtefle  de  Tho- 
uars donnée  en  nuriage  premièrement  à Gui  de  Nefle  Sire  de  Mello  lécon- 
demei^  à Ingeger  Sire  d’Amboifé,  & pour  la  troifiefine  fois  à Willaumc  de 
Harcourt  Sire  de  la  Ferte-Imbaut  petit  fils  de  la  Princefle  Alix  de  Brabant 
Dame  de  Harcourt , Margarctc  de  Thouars  troifiefine  fille  Dame  de  Chefe, 
& d’un  tiers  de  la  Comté  de  Dreux  femme  de  Gui  Turpin  Sire  de  Criflé  : 

ce 


A.  Jm 
CUpK. 
Hifloirtie 
Dreux. 

Lt  livre 
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ceqne  j’ay  bien  voulu  rapporter  à finquele  cnrieuic  en  aie  cognoilTance,  car  S.  d’A«* 
encor  que  lediû  du  Chelne  n’allegue  aucun  titre  par  ou  il  prouve  que  cefte 
pollcrité  iêroit  delcenduë  de  la  PrincelTe  Blanche  de  Brabant, toutesfois peut 
il  eftre  qu’il  aurat  veu  des  lettrages  pour  garantir  Ibn  dire  : mais  pendant  que 
de  ce  n’avons  autre  allêurance , jecroierois  plutoft  que  nofire  PrincciTê  Blan- 
che de  Brabant,  n’auroit  eu  en&nts  du  Vicomte  de  Thouars  lôn  mari  ains 
qu’elle  lèroit  trefpaBëe  fans  hoirs  devant  fa  foeur  Marie  car  autrement  eft 
il  fort  apparent  que  comme  fécondé  fille  elle  auroit  eu  quelque  bon  partage 
tant  de  la  fucceffion  de  fon  pere  que  de  fa  fœur  aifnëe. 


Ali*  de  Br  AB  a NT  euftpremierement  en  partage  la  terre.de  Mefieres& 
apres  le  trefpas  de  fa  lôeur  ai  fnce  Marie  elle  hérita  encor  la  terre  d’ AerfchotWael-  £'  J™” 
bêke  & autres  fes  appendences,  qu’elle  porta  en  mariageà  lean  Site  de  Har- 
court  & de  Chaftellcuraut  un  des  plus  fknalés  Seigneurs  de  la  Duché  de  Ct*cy  (J 
Normandie , fils  de  lean  Sire  de  Harcourt&de  lenne  DamedeChaflellenraut  ^ 

& dé  Lifle-bonne.  Elle  lui  donna  deux  fils  delquels  & de  leur  pofleritc  nous 
ferons  plus  ample  mention  fur  la  fin  de  ce  V.  livre.  Le  feel  de  cefte  Princeflê 
Alix  reprefente  une  Dame  accoftéededeux  cicuftbns,  le  dextreaux  armes  de 
Harcourt  à deux  faces , & le  lèneftre  à un  lion  au  lambel  à trois  pendants. 

J 

Margarete  de  Brabant  félon  le  Livre  du  lignage  de  Concy  & de  i,, 
Dreux  fut  religieufè  au  monaftere  des  Clarifiés  Urbaniftes  a Longehamppres  ^ 
de  S.  Clou  Diocefé  de  Paris  : lequel  Cloiftre  avoit  efte  fonde  en  l’an 
MCC.  LX.  par  Ifâbeau  foeur  du  Roy  S.  Louis.  tU  Drtmx. 

Ienne  de  Brabant  Religieufe  avec  fa  foeur  au  mefme  monaftere  de 
Longehamp,  on  tontes  deux  eUes  trelpalTcrenc  laiflant  par  leur  vertueufé 
vie  trefgrande  réputation  de  Sainâeté. 
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TROPHEES  DE  BRABANT 


,y.  lEAN  DE  BRABANT  VICOMTE  DE 
MASIERES,  SIRE  DE  MORTAÏNGNE, 
CHASTELAIN  DE  TOURNAT,  &c. 


. Chapitre  IL 

N mariage  fût  folemnifé  doibs  l'an  MCCC.  avec  Marie  Da-> 

@ S îi  me  de MortaigneChaftclaine  de Tournay , fille dcIcan&deMarie 
de  Conflans  comme  l'on  remarque  par  ccrtaiüc  lettre  de  vidimus 
donnée  pour  l’Abbaye  d’Everbode  le  premier  iour  de  May  audiâ 
an,  en  laquelle  noftre  Prince  le  qualifie  Sire  de  Mafiercs  & de  Mortaigne  p„m$ 
Challelain  de  Tournay , & en  fon  féel  porte  un  efcuflbn  miparti  des  armes 
de  Brabant  au  lambel,  & celles  de  Viermn  de  par  là  mere  : mais  cefleallian- 
ce  autrement  heureufe  fût  dcfàiâc  par  un  fucces  malheureux  , car  noftre 
ieune  Prince  aiantfuivi  ton  pere  aux  guerres  que  les  François  fâifbientaux 
Anglois,  laiflâ  la  vie  en  la  bataille  de  Conreray  en  l’an  MCCC.  II.  au  beau  Hi>cftm. 
fleur  de  Ibn  cage,  fans  que  Ibn  corps  fut  oneques  retrouvé  ni  recognu;  ce 
que  donna  occafion  que  certain  melchant  nommé  lacques  de  Giftel  s’ad- 
vanca  fept  ans  apres  de  fe  faire  reccffinoiftre  pour  noftre  Prince,  de  qui  il 
portoit  quelque  refemblance,  & fi  bien  feeut  ioUir  fon  perfonnage , quç 
ceux  de  la  ville  de  Lovain  le  receurent  pour  tel,  lui  donnant  eftat  chevaux 
& habillements  conformé  à fon  rang  & qualité  ; En  ceft  équipage  donques 
il  alla  trouver  la  veufve  de  noftre  Prince  à Mortaingne,  ou  il  fût  reccu  avec 
grande  fofte  Sc  applaudiftèment  comme  vrai  Seigneur  & mari  de  la  Dame , 
auquel  eftat  il  (è  feeut  aufli  maintenir  quelque  temps;  mais  eftant  la  Dame 
de  Dieft  tante  de  la  Dame  de  Mortaingne  venue  pour  la  congratuler  de 
fon  bonheur,  elle  defoourit  aufli  toft  l’impofture  de  ce  galand  : car  elle  avoir 
familièrement  & doibs  fa  ieuneffe  coguuc  le  Prince  lean  de  Brabant,  & 
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avoit  procuré  fon  mariage  avec  fadiâe  nieprc  ; tellement  que  ccd  impu~  S.  u'Aa* 
dctit  voyant  que  la  Dame  de  Mortaigne  revoquoit  en  doute  & failoit  s«hoi. 
examiner  de  plus  près  c’eft  affaire,  il  s’efehappa  fecretement  & le  retira 
devers  Philippe  IV.  Roy  de  France,  à qui  en  qualité  de  Mamboir  de  Ja- 
diûc  Dame  il  vendit  la  terre  de  Mortagne,  voir  mefme  le  Roy  lui  donna 
l’ordre  de  Chevallcric  & l’euft  en  afles  grande  edimé  quelque  temps:  mais 
edant  depuis  venu  au  iour  la  làul'eté  & tromperie  dont  il  avoit  ulé,  il 
le  trouva  reduiéi  eu  edtoiide  ptifon , ou  il  padà  miferablement  la 
tede  de  fes  iours.  ' ! 
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5*1  TROPHEES  DE  BRABANT 

CONSANGUINITE’  DE  MARIE  DAME  DE  MESIERES. 

’lean  Sire  de  Monaigne 

ChaUcltin  deToumay  rMARiE  Dame  di  Moktai<9ne 
efp.  Marie  de  Condans  I Chaftclatiie  de  Tournayef)LleaodeBra« 
fUted'Eanace»  laquei*^  banc  Sire  de  Mdleres  ivd  i la  bataille  de 
le  efp.  en  fécond  Itdt  vCoumay  1 30a. 

Hneuc  d’Antoing  Sire 
de  Harne^. 


Baudewin  Chaf- 
telain  de  Tour- 
nay  SiredeMor- 
taigne  fils  de  £• 
verard  Radou  & 
de  Gemude  . 
niepee  an  Com-^ 
te  de  Flandre 
efp.  Hildiarde 
fille  de  HelHn 
Sire  de  Was'rin 
Senefchal  de 
Flandre.  Il 
mourut  en  l’an 

119Z. 


Everard  Radon 
le  jeune  Chaf* 
telain  de  Tour- 
nay  Sire  de 
Mortaigne  efp. 
.lded*£ngicn.^ 
2.  efp.  la  fille 
de  RogierChaf- 
celaio  de  Cour- 
tray  Dame  de 
Ncvelc. 


Dmt.Uâ. 
Acaou  Sire  * 
de  Mortaigne 
C^aficlaln  de 
Tournay  efp 
1239  lolentc 
de  Coucy  Da- 
me de  Profon- 
deval. 


Thomas  Sircdt  Potel- rGiiiK  Mortiipie  S.  de  PoKllei, 
les,  Romerieselp.  Ma*  J lyp  Sambre,  Romeries,  &c.  tod 


rie  de  Trafignies  filles  rencontre  en  l’an  1340.  elp.  Catha- 
. de  Gilles  did  le  Brun  '^rinc  de  Barbanfou. 

Conncftablcdc  France. 

Rudolf  mort  en  la  Po- 

[O0  3.  liJf. 

Arnou  Prevoft  de  I VVillaume  de  Mortaigne  S.  d’Audenat* 
Cambray&deScclin.  jdc,  cud  en  la  bataille  de  Crccy  1346. 


Fille  cfj).  Eu- 
fiace  3.  Sire  du 
Reux. 


Dm  1.  üa. 
Michici  de 
Mortaigne. 


.Marie  efp.  Ican  du  FaySiredeTilletoy. 

Ifahcao  efp.  Gofuin  Sire  de  Qucfnoy, 
Loire  fdcc.  2.  lean  Sire  d’Aud^nics. 

folente  Dame  de  Rommes  & Oflètner 
efp.  Fafirc  de  Barlamont  Sire  d’Ailiân- 
^brouckÿ  qui  mourut  1373. 


Raoul  Chape- 
lain de  Cour- 
tray  S.  de  Nc- 
vele  efp.  Icnne  i 
de  Bethune»  la-^ 
quelle  efioit 
veuiVe  1187- 

R^'er  Sire 
d'Elpicrcs  efp. 
la  Dame  de 


Willaumc  Sire  d’Ofle- 
mer , Ruines  de  T our- 
coing  efp.  I.  Pentecof-  ^ 
tes  de  Luxembourg.^ 

X.  efp.  Ifibeau  Slocte.^ 

3.  elp.  Ifabeau  Dame 
d'Audenarde  laquelle 
en  fécond  Hâ.  efp. 

Gérard  de  Grandprd 
Sire  de  Rochi. 

fj«aiiewin  de  Monai- /ia„  5;^  ae  Lindiu  efp.  M»ie  deLan- 
gne  efp  UcMnce  Da-^das  Dame  de  Warlaing. 
me  de  Lapdas  fit  Bou-  ' 

flcan  Chaftelain  de  Lille  S.  de  Falcm' 
pin  y Haubourdin , efp.  Beatrix  de  Nefle  » 
il  mourut  â la  bataille  de  Conrtray  1302* 

rut  1276.  elle  1311.  ! Marie  Religienfe. 

I lolente. 
tMchaui. 

Ilâbeau  elp.  Amou  Sire  f Gérard  S.  de  Dieft  & autres  enfims  que 
de  Diefi  » qui  mourtu\uous  donnerons  au  tome  2. 

1299.  elle  i3if.  ^ 

rlean  Berthout  Sire  de  Neckerlpoel  & 
Marie  cfo.  lean  Bcrt- J autres  enfants  qui  feront  deduiâs  au 
bout  de  ÔerlacrSîrc  de  Yiome  2. 

Gramiocs,  Amcyde.  ^ 

rRobert  Sire  de  Nevele  Chafietain  de 
WauthicT  Sire  de  Ne-  Courtray. 

vele  Chafielain  de  J lennc  de  Nevclc  elp.  Siger  de  Gavere 
Courtray  mentionné  ] Sire  de  Boulcrs. 

1287.  1299.  ^^Wi^aumc  de  Nevclc  Sire  d'Oofihove. 


Wiihumc  Sire  d'Oft-  r 

hove  cQ>.  la  Dame  dc.<  Rœland  S.  de  Vervi. 

V'crvi.  ^ 


Biuinc.  Il  mou- 
rut 1:78.  9. 
^d’ Avril.  Gîll  à 
iFlincs. 


lean  Sire  d’Efpicres. 


de  Waulhier  del 

’^lix  de  Crequi. 


.Mard  Sire  d’Erpteres  elp.  Catharine  de 
Hottes. 

Thiery. 

Fille  efp.  le  Chafielain  de  Fumes. 

, \urrc«  filles. 
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AUTRE. CONSANGUINITE’  DE  MARIE  DAME  DE  MESIERÈS. 

'Evcrard  Radoa  le  (Dui.hâ.  (Marie  Dame  de 

jeune  Sire  de  Mor-  | Arnou  Sire  de  Mor-  Hean  Sire  de  Mortal-  Mohtaionb  Chtftc- 
taigne  Chaftelain  de>  taigne  ChaÜelain  de J gne  Chaftelain  de  J Wne  de  Tournay  efj).  lean 
l ournay  cfp.  i.  Idc  [Tournay  erp.iolemeyi  ouTnay  cfp.  Marie  Brabant  S.  de  Mefierea 


d’En.v'cn.  2.  la  Dame  Idc  Coucy. 
de  Ncvclc. 


tué  en  la  bataille  de  Cour- 
Itr 


Raudewm  Chanelain 
de  Tournay  Sire  de  J 
Mortaise  efp.  Hil*^ 
diardc  de  Wavrin  & 
mourut  iiyi* 


fEuihcc  4.  Sîrc  du 
Reux  cfp.  Marie  61- 
le  de  Gilles  Sire  de 
Trit  fœur  uterinede' 
Thicry  Sire  de  Be* 
verne< 


Fille  mariée  aEuIla-v 
Vce  3.  Sire  du  Reux.  * 


Ide  Condans. 

‘tray  1302. 

Lullaca  y.  birc  du  . 

Reux  cfp.  1.  Philip-  [Thiery  Sire  du  Reux 
pote  d’Aiitoing  di«c<  *3^- 
de  Harnes.  1.  Agnes  | 

Dame  Hcritierc  de  vEÎHc. 

Tralîgnics. 

Gilles  dîa  Rigave  fEuftace  du  Reux. 
cfp.  Alix  de  Licney 
6lle  Herctierc  dcFa- U'aflrc  du  Reux. 
lire  SiredeMoncrcul 


fur  Haifne. 

Marie  efp.  Huguc 
Chadclain  de  Gand^ 
Sire  de  Houfdain. 

Thiery  efp.  la  ftrur 
& Hcriricre  de  icao 
Sire  de  Vannes. 

Deux  6ls  Clercs. 

Amou. 


Fille  mariée  à Bau-  flfaheau  Dame  de  Pierwe* 
dewîn  Sire  de  Pîcr-s  In  Conjdé  efp.  Gillis  Sire 
(wez  lez.Condé.  \dc  Bailamont. 


Marie  Chaflelainede  Gatid 
Dame  de  Houdain  efp. 
Gérard  dTnuicn  Sire  de 
Sottegem,  viane,  &c. 

Sophie  efp.  Philippe  de  U- 
dekerke  , Brcda , VWen- 
bout  , &c.  qui  mourut 
ki3M- 


rWillaurtie  Sire  de  Conde, 
Baillœil  , Moriames  efp. 
Beatrix  de  l'horotte  Dame 
de  Ronfbit. 


Fille  mariée  ï lac- 

Sucs  Sire  de  Coudé , 
atlloeil,  Moriames, 
&c.  fils  dé  Nicolas 
d’Ifabeau  fille  d* Ar- 
nou Sire  de  Moria- 
mes. 


Nicolas  SiredeCon- 
dé,  Bailîceil, Moria- 
mes, cfpt  Catharine 
Dame  de  Carcncy  , 
Villcrs . Faucon,  &c..^ 
fille  de  Wlllaumede' 
Giyeu  & de  Mclî- 
Icnde  Dame  de  ViJ- 
Icrs,  il  mourutiipa. 
vclIiedeS.Iean.  Gm 
i Cambrem. 


Agnes  cfp.  TTiîcij  Sîre  de 
Beverne  Chaflelain  de  Dix- 
mude. 

Ifàbeau  efp.  Gérard  Sirede 
fauche  & de  Baudour. 

Catharine  DamedeCaren- 
cy,Burquoy,&c.  cfb.  lac- 
ques  de  ChafHllon  Sire  de 
Leule  de  de  Condé  en  par- 
tie,qui  Alt  tué  à la  ^taille 
,dc  Courtray  1302. 


’lcan  de  Los  Sire  d’Agi- 
mont , Gîvet,  Warck , dtc. 
t ^ r'^  , , fut  tué  devant  BrcfTc  en 

lean  Comte  de  Los^j^jiljc  igio.  Il  avoit  cfp. 
qui  mourut  uSo.  mmic  tfe  Kaloi. 


Ifubcau  de  Condé 
fcconde  femme  de 


lacqnes  PreVoft  deS.Dio- 
Inis  à Liegemort  1358. 

fThicry  Sire  de  Wtlcourt 

Ilolenlc  efp.  Wedcrîc jRochefort,  &c.  efp.  Ger- 

Sirc  de  Walcourt , ] Blankcnhcm. 

vRochcfbrt,  &c.  l Autres  cnfiints. 

Hhh  hhh  h a 
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DESCENDENCE  D’ELISABETH  DE  BRABANT  COMTESSE  DE  IULIERS. 


XV. 

Elisabeth 
DE  Brabast 
Dame  de  Vicr- 
tbn,  Sîchcfic,  S. 
Achccurodc,  Lie* 
vrays,  &c.  cCp. 
Gérard  Comte 
de  iuiiers. 


'Wniiunne  Com* 
te  « Marquis  & 
Duc  de  luIicrs , 
Comte  de  Fau- 
quemom  , Stc 
de  V ierfon , Lic- 
Trays,î&c  efp.  •• 
Icnnc  fille  au 
Comte  d’Hay-  ^ 
naut  2 efp.  Fhi* 
lippotc  tiUc  d’E- 
duard  2.  Roy 
d'Angleterre il 
changea  Sichene 
& S.  Achicnro- 
de  pour  Fauque- 
mont  & mourut 
1261.  enf’Vvrier. 

Godefroy  Sire  de 
Ücregem  efp.  E- 
iilabeth  de  Cle- 
vcs. 

Wallcran  né 
1306  Prevoft  de 
Lîcge  puis  Ar- 
che\'cfqucdc<-'o- 
logne  mort  à Pa- 
ris 1349.  le  14. 
d'Aouif, 

lean  tué  en  com- 
bat en  l'Abbaye 
de  Stavclo. 


Dm  I.  liâ. 

Gérard  de  Iuiiers  efp. 

I,  »333-  Margarctede 
Gucidres  Dame  du 
Pays  de  Matines.  2. 
efp.  Marearete  Com- 
tehe  des  Monts  & de 
Ravensberge  fille 
d'Otion  Comte  de  ^ 

Ravensberge  & de  ^ 

Margarctc  Comtefle 
des  Monts,  il  fut  tué 
en  combat  avec  Ar* 
nou  Sire  de  Blanc- 
kenhem  1360.  18.  de 
May  , elle  mourut 

«ifcnJï  AUcnbîlrJ,’  .'■WîMiuinc  Duc  de  luliors  A de 


'Dm  t-  //Æ. 

Gérard  Comte  des  Monts. 

Willaumc  Duc  des  Mmits  crée 
1389.  Comte  de  Ravensberge, 
Sîrc  de  Blankenbcrge,  &c.  efp. J 
Anne  de  Bavière  fœnr  de  Ru-'^, 
pert  Comte  Palatin  Empereur.  Il 
mourut  14^8.  gifl  à Aldcnberg. 

Margarcte  efp.  Adolfdc  la  Marc- 
Ike  Comte  de  Clcvcs. 


Willaumc  Due  de 
Iuiiers  né  13-3*  Sire 
de  Vierfon  efp.  Ma- 


Guddres,  Comte  de  Z'Uphcn, 
cfiï.Catharine  de  llavicn;  fi  le  au 
(Jomte  d’Haynaut  & d’Hollan- 
de veufve  de  fon  oncle, il  mou- 
rut 1402.  '6.  de  P* cvr.  elle  1400. 


rie  fille  de  Raynaud^  ^ Monichulcn. 
Duc  de  Gucidres.  Il 


mourut 

1401. 


1397.  elle 


Richarde  efp.  Eiigcl- 
bert  Comte  de  la 
Marcke. 


Raynaud  Duc  de  Iuiiers  & de 
Gucidres,  Comte  de  Sutphen, 
efp.  Marie  de  Harcourt  Dame 
d’Acrfchot , il  mourut  1423.  le 
23.  de  luing. 

Icnnc  efp.  Ican  Sire  d’Arckcl. 


Ifabeau  efp.  i.  Ican 
d’Angleterre  Comte J O,  j. 

\Sanche  Sire  d’Auberchicourt. 
Üaehe  Sire  d'Auber-  '■ 
chicourt. 


’AdoU'DucdeMons 
& Iuiiers  invcfii  de 
la  Duché  de  Guel- 
dres  & Comte  de 
Sutphen  efp.  1.  Ma- 
rie  fille  aifnée  de  > 
Robert  Duc  de  Brr  * 
2.  efp.  Ifabeau  de 
Bavière,  il  mourut 
1437.  le  8.  de  luil- 
let , gifl  à AldcQ- 
berg. 


Rupert  Evefquc  de 
Padei  borne , mort 
>394- 


Willaurte  né  1372. 
ddignè  Evefque  de 
Paderborne  & Ar- 
chevefqae  de  Co- 
logne puis  Comte 
de  Kavensberge  eô>.  o 

Anne  de 

Tcclcnborg  fille  au 
Comte  Nicolas  & 
d'Anne  de  Meurs. 


Margarcte  e(^  Ot- 
ton  Duc  de  Brunl- 
^wyck. 


Dm  2.  lia. 
Philippine  efp.  1362. 
(iodefroy  Sire  de 
Heynsberge. 


Marie  de  Iuiiers 
efp.  I.  Thiery 
Comte  de  Cle- 

vcs.  2.  Coenrard  ^Anne  de  Lcyningen 
efp.  Swer  d'Abcoude 
S- de  Gaesbeck,  Put-' 


Sîrc  de  Salicn- 
berge. 


Elîfàberh  efp. 
Fredric  Comte  ^ 
de  Lcyningen. 

Autres  filles. 


te  , Stryen  , Ac. 
mourut  1400. 


lolente  de  Leynînecn 
efp.  Arnou  Sire  d'Èg-, 
^moni , Ifclfleyn,  &c. 


riacques  S.  d'Abcoude , Gaes- 
hcck,  Pune, Stryen, Wyckj&c.  fÙm  t.  US. 
Marcfchal  d’Haynaut,  efp,  i.jAnthoine  d'Abcoo- 
Icnnc  de  Ligne.  2.  Margarete^de  & de  Gaesbeck 
de  Scoonvorft  Dame  de  Die- | né  1421.  moont 
penbcck,  Craeneodonc,  &c.  Il  1 1429. 
mourut  i4j8. 

Icnne  efp.  Ican  de  Namur  Sire 
de  Wineiidale,  Ronfe,&c.  puis 
Comte  de  Namur. 

lolente  efp.  Hubert  S.  de  Cu* 
lembourg , qui  mourut  1424,  e1- 
.le  1443- 

'Ican  Sîrc  d'Egmont  efp.  Marie 
fille  de  Ican  Sire  d'Arckcl  Ade 
lenne  de  Iuiiers, il  mourut  i45’i. 

4.  de  Janvier  elle  141c.  le  io.de 
luület. 

Willaumc  Sîrc  d’ifcifieyn  efp. 

Anne  de  Henin  fille  au  Sire  de 
Boflb  , il  mourut  14^1.  31.de 
.Décembre,  elle  1460. 
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LIVRE  V. 


O»  1.  na. 

Robert  Prince  de  lu- 
liers  , Marquis  du 
Punte  efp. i.}i6.  jour 
dé  S.  Mathieu  \1aric 
de  Haicourt  Com- 
tc/rê  d’Aumale , du 
j Maync , Dclocuf,  &e. 

SDamcdu  paysd’AcT- rWillaume  ni  iqrd. 

Ichoc  veulve  de  Rat  - £)qc  de  luliers  & des 
naut  Duc  de  (,ucl-  Mo„s  , L.omw  de 
dres  . il  mourut  du  Ravcnsbcruc  , Blan- 
Vivant  “5  pçrc-  i keiibcrgc , & Heins- 
*4-9*  Ciili  a AldcD*  berge  efp-  i. 

•^5*  liaueau  de  Naflou 

Dame  de  Heîiisber- 
gc  y Ulankcnbcrge , 

Gérard  apres  Ton  on-  Dicl^  & Sicheiie  , ^ 
cle  Duc  de  luliers  & Chalictainc  d’Anvers 
des  Monts  , Comte  Alld  au  Comte  de 
de  Ravensberge,  in  Sarbruge  morte  1479. 
velH  de  Gucidres  6t  l*  cfp<  i4Si.  Sibillc 
Zutphene  , inHitua  de  Brandenbourg , il 
l’ordre  de  S.  Hubert  mourut  lîii.  6.  de 
1444.  il  vendit  Guel-  Septembre  elle  ifi4. 
dres  de  Zutpiien  â<9  de  IuiUct,gii1cm  à 
Charles  Duc  de  Ora  Aldenbcrg. 
bcuit  dt  de  Bourgogne 
le  io.de  luillet  1473. 
efp.  Sophie  fille  au 

D^edeSaxe,  Angre  Adolf  tué  devant  le 
& Wefttalie,&  mou-  Chafteau  de  Thom- 
rut  147t.  giil  à Al-  berg  , gill  à Nidec- 
denberg  , cite  giÂ  à ken. 

.Nidecken. 


[Sophie  efp.  Bernard 
I Prince  d’Âiihali. 


rOm  I.  ihi. 

I Willaumc  mort  jeu- 
ne. 


rCharlet  ^redric  né 
, tSSS-  d’ Avril , 

mourut  à Rome 

rWillaume  né  lyifi. 

iS.  de  Juillet  Duc  de  y'"  8'  ' Col  «ge 
CIcvcs , lulicr.  , & AUcuiulH-illec. 
des  Monts , (’omtc 
de  la  Marcke  dt  Ka 

vensberge  Sire  de  r , > rs. 

I.  . . lean  ne  i«5j.  Due 


Heinsb^gc  , Rave-  ir«3  Due 


Marie  DuchefTe  de 
luliers  St  des  Monts, 
Comtefle  dif  Ruvens- 
berge  , Heinsberge  , 
•St  Blanckcnbcrge , 
efp.  ifio.  i.  d’Cjôo- 
bre  Ican  Duc  deCle- 
ves.  Comte  de  la  < 
Marcke,  Sire  de  Ra- 
vefteyn  -,  Geanep , 
Dindaken  , Hoite . 
Borne,  dcc.  Il  mou- 
rut 15-39.  6.  de  Fé- 
vrier» elle  15-4?.  19 
d’AouR  il  gid  i Cle- 
ves  , elle  aux  Char- 
.treux  i Grave 


Thorout . Gennep  J ^ 

&c.  Clp.  1V46.  i6.dc<“  <!'  Matck  , lU- 
luillct  MaHc  d’Au-  efp. 


[Itricc  fille  de  p'erdi- 


I.  ifSy.  i6.deluing 
lacqucline  de  Bae- 


nand  depuis  Empe-  oc  lae- 

rcur , Il  mourul  i ,91.  ‘‘f 

de  iunvict  clic  "P  ‘jW; 

■ fSi.  ii.de  Dccem-  ‘‘*=  Loniinc 

bre  glBcnt  à.DulId-  ''  "“'T'  f 
Afyra  ><5o9  elle  18. 

d’Aouft  1610.  fans 
j enfants. 

, Sibîlle  née  lyii.  elp. 
iiyiy.  Ican  Fredric  x#  • n y 

Duc  de  Sue  Elcc-  Marie  Eléonore  née 


' tcur , elle  mourut 

*m- 


Anne  née  iyif*  nia- 
rîéc  1 5-20.  â Henry  8. 


if^o  i6.  de  May 
efp.  Albert  Fredric 
Marquis  de  Bran- 
denbourg. 


Rlr'd^^nglnâre’'& 

apres  répudiée,  elle  *•  Mars e^.Phi- 

mourutiyn-  ‘6.  de 

luillet  gt  l à Lon 

dfcj,  ® bourg  Duc  en  B*i 

vierc. 


Anne  efp.  Ican  Com- 
te de  Meurs  en  Scr- 
werden. 


moreu?”f%7.'de 

[Mar.Iànr.lliuuce. 

IcD  mvicre. 


Sîbîllc  ef^.  I.  Phi- 
lippe Marquis  dé 
Baedcn.  i.  Charles 
Archiduc  d’.Aulhice 
Marquis  de  Burgau. 


l-OM.  I. 


tu  iii  i 
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DESCENDENCE  D’ALISE  DE  BRABANT  DAME  DE  HARCOURT 
. ETAERSCHOT. 


X V. 

Aliï  de  Bra- 
bant Darne  de 
Mcficres  puis  , 
d’Aerfchot  j &c. 
eCp.  lean  Sire  de 
mrcoùtt , Chalk- 
leuraut,  dcc. 


lean  crdc  Comte 
de  Harcourt  en 
Nomundie , Sire 
de  Mefiercs , Cha- 
Oeleuraut , 8cc.  cfp  J 
Ilâbcau  de  PariC’ 
nav,  il  fut  tud  en 
la  bataille  de  Cre* 
cy  t34<5.  comba- 
tant  pour  le  P'mn- 
çois. 


flcan  Comte  de 
Harcourt  Sire  de 
MelîtTcs , &c.  cfp. 
Blanche  de  Fon- 
thi<*o  Comteffe  , 
d'Aumale  fille  de 
lean  & de  Carha* 
rinc  d*Arthoîs  , il 
Alt  décapité  135^. 


fîcan  Comte  de 
Harcourt  cfp  Ca- 
tharinc  fille  de  a 
Pierre  Duc  de 
Bourbon. 


(jodefroy  de  Har- 
court Sire  de  la 
terre  d’Aerfehot , 
tint  le  parti  des 
Anglois  contre  les 
François  & mou- 
rut en  Tau  13^6. 
Uans  cn&uts. 


pean  Comte  de  Harcottit  , Sire 
d’Aerichuc  apres  fon  onde  Phi- 
lippe efp.  13  ;v  Marie  d'Alcoçon  A 
liamc  de  Makrune  dr  d'Eldeuf 
fille  de  Pierre  Comte  d'Aleoçoiu 


Louis  Sire  d’Acr- 
febot  de  dcChaile- 
leuraur,mort  13S6. 
fans  eufants. 


Alifc  de  Harcourt. 


Icnnc  de  Harcourt. 


Icnne  cfp.  Raoul 
de  Coucy  Sire  de 
Moutmirail. 


locques  Sire  de 
Mefiercs , Mont- 
gommeri , Lille  > 
ac.  cfp.  Icnnc 
d’EngicrtDamc  de 
Havrech,  Villeri, 
&c.  veofvc  dcican 
Sire  de  Wcrchin  de 
de  Nicolas  Sire 
d’Auxi,  elle  mou 
rut  lu  de  May 
14. y. 


[Philippe  de  Har- 
[cour!  Sire  du  Pays 
Id’Acrfchot  , dtc. 
dp.  Icnne  (TAilly 
laquelle  efpoufii 
apres  Corndlle  de 
Oavre  Sire  de 
Lens. 


Robert. 

Charles. 


.Louis. 


Willaume  de  Har- 
court Sire  de  la 
Fertc-imbaut  cfp. 

1.  laDamedcCer- 
non.  1.  ICabcaude^ 
Thouars.  3.  Pc- 
tronÜlcdeVillcrs, 
Liflc-Adam  veuf- 
vc  au  Sire  de 
^Montmorency. 


(Dm  I.  Ua. 
lennc  cfp.  Huguc 
de  Montmorency  . 
Sire  de  Beaulàut.  ^ 


Marie  efp.i. Louis 
V'icomtcdc  Brofle. 
1.  CoUrdd'EAou- 
tcvillcSIrc  JcTor- 
cy. 

Margarete  efp. 
lean  Sire  de  Fc- 


Charles. 

Louis  Sire  d’AerichotEvefipiedc 
Rouen. 

Icnne  cfp.  1391.  Willaume  Comte 
de  Nainur,  mort  141S. 

Ifabcau  cfp.  Humbert  de  Thore 
Sire  de  Villcrs. 

Blanche. 

Margarcte  cfp.  Ican  Sire  d'Eflou- 
tcvitlc. 

Catharinc  AbbeCê  à Fcntcvraut. 
Anne  PrJeufe  i PufTy. 

Philippe  de  Harcourt. 


Jacques  de  Harcourt  Sire  de  Me- 
luTc»,  Havrech,  Montgommeri, 
Villers , dtc.  elp.  Margarcte  de  B 
Melun  Comtefle  de  Tancarville, 
il  An  tué  au  Chafiel  de  Partenay 
1413. 

Ican  Evefo^QC  d'Amiens  de  de 
Tournay,  Ârchevcfquc  de  Nar- 
bonc.  Sire  de  Havrech. 
ChriAophre. 

Ican  de  Montmorency  Sire  de 
Beauiàuc. 

Antoine  tué  à la  bataille  de  Ver- 
nudl  1424. 

Hague  mort  avec  fon  Aere  14x4. 

Catharinc  Dame  de  Beaufaut  & 
d’Aerfehot  par  relief  cfp.  i . Lau- 
rent de  S.  Beuve.  1.  efp.  14x4* 
Mathieu  Sire  de  Roye. 

Blanche  efp.  Robert  de  Harcourt 
Sire  de  Beautnaisnil. 

Marie  Abbelle  i Fontevraut  mot- 
te 1461. 

'^Margarcte 
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fîam  de  Hircourt 
Comte  d* Aumale  , 
mort  àlajoumécde 
Vernueil  141^.  du 
vivant  de  fon  pcrc. 


A<!. 


Marie  de  Harcourt 
Comtefle  d'Auma- 
le , Dame  d'Aer- 
fehot  cfp.  I.  en  l’an 
1405-.  Renaud  Duc 
de  iulters  éc  de 
Gueldrcs^qui  mou- 
rut 141^.  1.  elp.  en 
l’un  1416. 14.  de  Fé- 
vrier Robert  Prince 
de  luliers  & des  ^ 
Monts, qui  mourut 
1419.  auÂî  l'ans  en- 
tants. ^ elp.  An- 
thoine  de  lorraine 
Comte  de  Vaude- 
mont,  qui  releva  la 
terre  d’Aerfehot 
apres  la  mort  de 
Lotiis  oncle  de  fa 
femme.  II  mourut 
1447. 

lenne  ComtelTè  de 
Harcourt  cfp.  lean 
Sire  dcRicuXydont 
^grndc  poltcrité. 

'Willaume  Cdmte 
de  Tancarvillc  cfp. 
lolentc  de  Momfort 
dicte  de  Laval , dont 
lenne  maride  à Rend 
Duc  de  Lorraine. 

Marie  de  Harcourt 
Comtellê  de  'l'an- 
carville  Dame  de 
Havrech  , Mon- 
gommeri,  &c.  efp. 
lean  Ballard  d’ür- 
Icans  Comte  de 
Dunols  & Longue- 
.ville. 


(Dm  3.  AInri. 

’Fredric  Comte 
de  Vaudemune  6l 
Aumale,  Sire  de 
lainviîle,  &c.efp. 
lolentc  d’Anjou  . 
fille  au  Roy  de] 
Sicile  & Naples , 
Duchefîcdc  Lor- 
r.ainc  & de  Bar , 
Comtcirc  du 
Maync , Guife , 
dcc.  Il  mourut 
1470. 


LIVRE  V. 


Du  Z-  iiéi. 

Anthoioc  Duc  de  Lor- 
f Rend  Duc  de  raine  & de  Bar  efp.  Rc- 
Lorrainc  de  B.ir  '>'•« BoJrl»n  Dame*» 
de  Calabre,  &c.  de  Metcuenr.  Il  mou- 
cfp.  I.  lenne  de  *H4- 
Harcourt.  2.  Phi- y , , , 

lîDDtite  d’Ktr-  >(alaudc  de  Lorraine 
° ' Duc  de  Guife,  Auma- 

le,  Mayne,  dtd’Elbeuf 
Prince  de  lainviîle  cfp. 
Anchoinette  de  Bour- 
bon , il  mourut  lyjS. 
& d’ici  les  Ducs  de 
Guife  & leur  Branche. 


587 


Henry  Evcfque 
de  Mets  & de 
Thcrouanc  , 
mort  14SS. 


mont  fille  au 
Duc  de  Gucl- 
dres  11  mourut 
ijoS. 


Mai^aretc  cfp. 
René  Duc  d’A- 
lençon. 


lenne  cfp.  Char- 
les d’Aniou 
Comte  du  Mai- 
ne. 


lolente  cfp.  WU- 
laume  Laiitgravc 
^de  HeÜc. 


l’Françoîs  Duc  de  L/orratne 
& de  Bar  efp.  Chrdfiiennc 
de  Danemarke.  Il  mourut 
îf4y- 

NicoIas’Duc  de  Mcrcuctir 
elp.  i.  Margarcte  d’Eg- 
mont.  2.  lenne  de  Sivoyc» 
9.  lenne  de  Lorraine. 

.Anne  efp.  i.  Rend  de  Nal^ 
fou  Prince  d’Orange.  2. 
Philippe  de  Croy , Doc 
d’Acrlchoc. 


lean  Ca^iiial  Arche- fp^nippc  Sire  de  Ctoy, Doc 
vclque  de  Narbonne  [d’Acrfchot  , Marquis  de 
Lvclquc  de  Mets.  ' 


Louis  Evcfque  de  Mets 
5c  de  Verdun  puis  Com- 
te de  V'audemont. 

François  Comte  de 
Lonibefe , mort  à la 
bataille  de  Pavic  ifiy. 
Vpour  le  François. 


Marie  e(p.  Phi- 
lippe Comte  de 

Nallbu  en  Sar-  fPhilippc  Sire  de 


bruge. 


Cathariiie  RcU- 
glcule  à Orbe. 


Margaretc  Dame 
de  la  terre  d’ Acr- 
fehot  iqry.  cfp. 
AnchomeSire  de^ 
Croy  , Renty  , ‘ 
Keux,  Chic\  rcs, 
Jîcaumonr,  Por- 
ccan,  &c.  llinou- 
.rut  I47f-  • 


Croy,  Aerfehot, 
Renty  , Reux  , 
Cho’rc  , &c. 
Comte  de  Por 
ccau  & de  Beau- 
mont elp.  lac  . 
queline  de  Lu- 
xembourg , il 
mourutiyii.gifi 
à Porccan. 

lenne  efp.  Louis 
Duc  en  Bavière 
Comte  Palatin 
en  Sweibruge  de 
Veldcuts. 

Ifabcan  dp.  Gui 
d’Ellouteville. 

lacqueline  de 
Croy  femme ‘de 
lean  Sire  de  Lin- 
gne  & de  Bail- 
lueil. 

Charles. 

lean  de  Croy  Si- 
re du  Reux  cfp.-^ 
lenne  Dame  dei 
U^refqucs. 


lotte  de  Challcau-briant, 
il  mourut  15-14.  gill  à 
Porccan. 

Willaume  Duc  de  So- 
ria  Marquis  d’ Aerfehot, 
Sire  de  Chicvres,  Hc- 
verle  , Rocfclaer  , &c. 
cfp.  Margaretc  de  Ha- 
mal , il  mourut  lyat. 
tans  enfants. 

Anthoiiic  Evcfque  de 
.Thcrouanc. 


Renty , Comte  de  Beau- 
mont, cfp.  Anne  de  Croy 
Prînceire  de  Chimay  , Da- 
me d’A^  cfnes.  1.  cfp.  An- 
ne de  Lorraine.  Il  mourut 
if4‘;- 

(>har1cs  Comte  de  Porccan 
cfp.  Françoife  d’Amboife. 

Wnilaumc  Archcxcfque  de 
l'oiedo  Cardinal  , more 
1521. 


’Hcnry  Comte  de  Por- 
ccan^  & Beaumont  Sire 
de  Croy,&ç.  cfp.Char  ^ Charles  Evcfque  de  Tour 


j^Frcdric  Sire  du  Reux, 
dtc.  cfp.  Lambcrtc  deJ 
Urimeu.  ^ 


nay,  mort  1564. 

Robert  Archcvcfqoc  de 
Cambray,  mort  1 5-5-6. 

lacqueline  de  Croy  efp. 
Antholne  Marquis  de  Ber- 
ges. 

Hcicnc  elp.  lacqucs  de 
Luxembourg  , Comte  de 
Gavre. 

Charlotte  de  Croy  Abbefle 
à Gilleogicn. 


f Adrien  de  Croy  Comte  du 
Reux  cfp.  Claude  de  Me- 
lun. 


lolentc  efp.  Claude  de 
Baudras  Sire  de  Motin 
en  Lorraine. 


Ferry  Sîrc  de  Fremefen. 

Euflacc  Evcfque  d’Arras. 

Anthoinette  cfp.  lean  \T 
^comte  de  Dreux, 


^Euflacc. 


lean  Sire  de  Crcfques  ! 
cfp.  Lconote  de  Thic-^Euftace  Sire  de  Crcfques 
.nés.  I cfp.  Anne  Dame  de  Noirt- 

^hond. 
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TROPHEES 

TANT  SACRES  QUE  PROPHANES 

DU  DUCHÉ 

D E 

BRABANT. 

LIVRE  SIXIEME 

CONTENANT 

Les  Lantgravcs  de  Heffen  de  la  Mailbn 
de  Brabant. 


Tom.  I. 
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LIVRE  VI. 


HENRY  DE  BRABANT  DIÇT  LE  . . . 

J E U N E ' L A N T G R A V E E T ‘ 

SIRE  DE  HESSE;' 

! J . ' • ••  I !■’.  I - I 

' 1 T": 

mort  de'  fon  pere  Henry  II.  Duc' dp  Lothier' &•  Brabant  cmiifMi 
i AS  advenuï  en  l’an  MC  C.  XL  VII.  il  demeura  en  aifles  petit  Lj»t- 
eage  foubs  la  tutele  de  la  DuchelTe  Sophie  fa  mere,  laquelle  C"*'  ^ 
travailla  grandement  pour  fc  mettre  en  pofTeflion  du  Lao^aviat 
& pais  de  Thuringe  , lequel  eftoit  efeheu  - a noftre  Prince  (on  fils 
par  le  tre(i>as  de  Ibn  grand  oncle  Henry  diâ  Rafpe  dernier 
Lantgrave’  de  fon  Lignage  & efleu  Empereur , à 'quel  efîêdt  elle 
fe  tranfporta  mefine  audidt  pais  mais  elle  trouva  que  Henry  Mar- 

Kkk  kkk  k ^ quis 
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Î9t  TROPHEES  DE  BRABANT 

Lant-  quis  de  Meylên  fils  d’une  fienne  tante  avoit  défia  à force  d'armes  oc- 
mIÎes-  ‘■“P®  meilleures  places  & fortrefles  ; tellement  gue  confideranC  _ 
s£.  les  difficultés  ^ui  le  prelêntoient  pour  lever  le  pied  à l'on  compétiteur, 
elle  fut  conlèillee  de  s’accorder  avec  lui , iugeanc  qu’il  valoir  mieux 
de  s’alTcurer  d’une  bonne  partie  que  de  fe  mettre  à l’halàrd  de  perdre 
DivifiM  le  tout.  Ils  partagèrent  doneques  le  pais  en  force  qu’au  Marquis  de 
dt  demeura  tout  le  diftrid  fuperieur  avec  le  titre  de  Lantgrave  de 

Thuringe , & à noftre  Prince  demeura  la  partie  inferieure  avec  titre  de 
Lantgraave  de  Hcllë. 

En  l’an  M C C.  L X X I X.  par  lettres  données  à Bruxelles  iour  de  Prtmi 
S.  Cacharine  , noftre  Lantgrave  déclaré  qu’a  l’inftigatioD  d’aucuns  fesW'“- 
confeillicrs  il  avoit  demandé  à fon  nepveu  lean  I.  Duc  de  Brabant 
KeacMla-  part  en  aucuns  alleus,  héritages  & acqueftes  qu’il  avoit  iugé  lui  devoir 
toucher  de  la  mort  de  fon  diÆ  pere  le  Duc  Henry  1 1.  mais  qu’aiant 
dcBrit-  fur  ce  eu  meilleure  information  de  les  amis  & des  Pairs  de  Brabant,  il 
lui  eftoit  apparu  qu’il  n’avoit  fi  bon  droiâ  & atftion  comme  il  s’eftoit 
imaginé,  & que  par  ainfi  il  renonce  & quitte  de  fon  propre  mouvement 
& volonté  pour  lui  & pour  lès  hoirs  & fuccellcurs  au  profiéb  du  Duc 
fon  nepveu  foldiéb  toute  ladiefte  pretenfion,  avec  tout  le  droiét  de  fuc- 
ceffion  qu’en  aucune  maniéré  lui  pouvoir  compccer  es  alleus , héritées  ou 
acqueftes  polTcdés  ci-devant  par  le  Duc  fon  pere  & comprinfes  dans  la 
Duché  de  Brabant:  promettant  en  outre  de  reneuveller  celle  renoncia- 
tion & quitancc  pardevant  Rudolf  Roy  d’Allemagne , & toutes  autres 
Courts  la  & comme  fon  diâ  nepveu  le  Duc  trouverat  convenir  pour 
fa  plus  grande  alTeurance.  Lelqùellcs  lettres  furent  féellées  par  noftre 
Prince  Lantgrave,  & à fa  requiution  par  lès  Ibeurs  Mehaut  ComtelTe  d’Ar- 
thois  &de  S.  Pol,  & Béatrice  diâe  Dame  de  Courtray,  & par  les  cou- 
fins  Robert  Comte  d’Arthois,  lean  de  Haynaut  & Hcnty  de  Lovain' 

Sire  de  Herftal. 

Et  bien  que  le,  Lantgrave  Henry  tint  fa  relidence  & Court  ordinaire 
dans  fon  pais  deHellè,  toutesfois  ne  laillâ  il  de  tenir  bonne  correfpon- 
dence  & amitié  avec  les  Ducs  de  Brabant  fon  frere  & nepveu,  comme 
l’on  peut  voir  par  ce  qu’en  diverlès  occafions  avons  rapporté  ci  dellus  : 
mais  comme  les  autres  adlions  particulières  de.  noftre  Prince  Henry  & 
de  ceux  de  là  pofterité  ne  font  fi;  exaélefaent  venos  à noftre  cogncHirance,  . ■ t 
& qu’auffi  ils  ne  peuvent  fervir  precilemcnt  à l’Hiftoire  de  Brabant, 
ie  n’ay  voulu  entreprendre  <f<M  Aire  Ici  nn  fecif  plus  ample , remet- 
tant le  curieux  aux  Hiftoitc»  d’AUen^nt,  txt  en  divers  endroiAs  les 
vertus  heroiques  en  guerre,  police  & religion  des  Princes  de  ce- 
lle Branche  font  cognuës  & mentionnées.  Pour  toutesfois  au- 
cunement monltrcr  la  IbccefEoa  des  Princes  Laotgraves  de  Heft 
le  , eiquels  le  très-haut  & tteS'ilhiftre  &ng  des  Ducs  de  Brabant  eft 
continué  en  ligne  mafcnline  iniques  à prefent- i'ay  bien  vou-  Rcnfiu- 
lu  ici  ioindre  une  table  de  leur  genealogie  leloa  que  ic  fai 
fccu  adiuftet  par  les , eferipts  des  autheurs  qui  font  venus  à mes  gmti. 
mains.  i i 

Noftre  Prince  lè  maria  pour  ,1a:  premierefois  à Alej'de  foeor  d’AI>- 
bert  le  grand  Duc  de  Brunfwjch  , & depuis  priât  alliance  à-  Ma^ 

thilde 
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thilde  fille  de  Thiery  Comte  de  Cleves , Sc  pour  la  troUieline  fois  Lamt- 
coDtraâa  mariage  avec  Anne  fille  de  Lonts  Comte  Palatin  du  Rhin  okates 
Duc  en  Bavière  foeur  de  L’Empereur  Louis  quatriefme , & finale-  “ 
ment  treipoiTa  en  l’an  MCCC.  VllI.  au  foixante  troifiefine  de 
fou  cage. 


SUITE  DES  PRINCES  LANTGRAVES 
DE  HESSE. 


Tom.  L 
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SUITE  DES  LANTCRAVES  DE  HESSE  DU  SANG 
DE  BRABANT. 


XIII 


Dm  <.  ua. 
OttoD  L*nt- 
(çravc  de 
HdTe  efp. 
Adèle  de  Ra* 
vensberge , il 
mourut  17. 
de  lanvier 

Louis  Evef- 
^ue  de  Mun* 

Dm  Ua, 
Hearjf. 


Henri  se 
Brabant 
Luitmve 
éc  Sfre  de 
Hcflc  efp. 

f . Aleyde  . . ^ 

de  Brunf-^  Sophie  efp. 


Dm  1.  r$a, 

Henry. 


Henry  L«nt- 
gniTe  de 
Hcife  efp. 

Alife  fille  tu 

Lantgrave  

de  Taurin-  ^ Saxe, 
ge.  2.  Ma> 
thilde  de 
Cleves , il 
mourut 
1376.  elle 
»37V 


Otton  Lant- 
grave  deHeflê. 


Henry. 


lean  el)).  A- 
leyde  de 
Brunfwyck. 


wyck. 

1.  Mehaut 
de  Cleves. 
^ Anne 
Comtdlè 
Palatine 
Duchefle 
de  Bavie- 
fc. 


Otton  Com- 
te de  Wal- 
deck. 

Agnes  feim 
me  du  Burg* 
gravedeNo- 
rimberge. 

Uabeau  efp. 

lean  Com- 
te de  Seyne. 
2.  Gérard 
Coimed'Ep- 
(leyo. 

Mehaut  efp. 
Godefhiv 
Comte  de 
Sigeoheym. 

Aleyde  efp. 
Bernard 
Comte  de 
HenncDberg. 

Anne  efp. 
le  Baroa 
d*Ochfen- 
fteyn. 

Fille  mariée 
au  Comte  de 
Gotitf. 


Kàbeau  efp. 
Otton  le  loM 
Duc  delabofle 


Alix  efp.  Cafî- 
mir  Roy  de  Po- 
logne. 


lutte  efp.  Ol- 
ton  Duc  de 
iBrvtifwyck. 


Dm  I.  ua. 

Louis  Lant- 
erave  de  Hcflc 
^mte  de  St* 

5enheim  A 
Jtdde,dclîgné 
Empereur  cfp.J 
Anne  fille  oe^ 
Fredrîc  Elec- 
teur Duc  de 
, Saxe , il  mon* 
irai  1458.  jow 
de  S.  Anflioi- 
[ae. 


Otton  Ar- 
chevefqne  de 
Mi^dea- 
bourg. 


Louis  Lant- 
grave  de 
Hefle  en 
Gribben- 
fteyn  efp.  * 
Margarete 
Comtefle  de 
Spaenheym. 


Anne  efp. 
Albert  Duc 
de  1a  bafle 
Saxe. 


Herman  Lant- 
grave  de  Hcife 
eip.  lenne  de 
Naiflbu  en  Sar- 
bruge.  a.  Mar-J 
nrete  fille  du^ 
Diuggrave  de 
Nonmberguc , 
ilmoumti4t4. 


Otton  Lant- 
grave  en  Grib- 
benfleyn. 


Anne  Abbefle 
i Ifimac  ordre 
^de  Cifleaui. 


Louis  3.  Lan^ra- 
vc  de  Hcflc  efp. 
Mehaud  de  Wlr** 
temberg.  Il  mou- 
rut 1471. 


fWniaume  l'tiibé 
luRitgiwe  de  Heflè 
tip.AnnedeBnuir-  a 
wyck , il  moorot 
lyiy.  18.  de  Fé- 
vrier. 


Henry. 


Fredric. 


Margarete  efp. 
Henry  Duc  de 
Brunfwyk  & 
Lunenborg. 


Agnes. 

Eliftbcch. 

Agnes  c(p.  Ot- 
ton Duc  de 
Brunfwyck  dt 
Gotifageo. 

V.Annc. 


Frcdrk. 


Herman  Arche- 
velque  de  Colo- 
gne , mort  T fo8. 
27.  de  Novemb. 


Hàbean. 


I 

Wniîrame  le  noir 
Lantgrave  efp.  1. 
lolente  de  Lorrai- 
ne.  2.  efp.  Anne  de  O 
Mecklcobourg.  ii 
mourut  lyoÿ. 


Anne  Religieuiè  à 
Anoenberge. 


Elifabeth  efp.  lean 
Comte  de  Naflbu 

en  Weilboarg.  pvnUnme  le  jenne 
Lantgrave  en  Mar- 
purg  Comte  deCat- 
feoeneboge  Hâ- 
bau  Comtein;  Pa- 
latine do  Rhin . il 
mourut  lyoo.  ûns 
hoirs. 

ElîGtberii  efp.  lean 
Comte  de  N^oa 
& Dilleobourg. 

Mehaut  elp.  lean 
Duc  de  Cleves 
Comte  de  laMarc- 
ke. 

Fredric. 

Louis. 


Henrv  Lantgrave 
en  Memorg  c^. 
Anne  Comtefle  , 
de  Catfenellebo- 
ge  , fille  de  Phi- 
lippe le  vieil.  Il 
mourut  1483. 


^Henry. 
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Anne. 

Mehaut. 

I £t  ifabcth  c fp.  i . Louis 
J Comte  Palatin  & 
ASSweibrugCj  Duc  en 
Bavière,  a.  George 
Comte  Paiatin  en 
Simmcrcn,  Duc  en 
Bavière. 

Mehaut  efp.  Conrard 
Comte  de  Tcclcra- 
boorg. 

Catharîoe  efp.  Adam 
Comte  de  Beichiio- 
\gen. 


Du  I.  Hâ, 

Willaume. 

Dm  z.  lia. 

Philippe  Lantgrave 
de  Hcflc  Comte  de 
Catrcnelleboec  ^ Si' 


’Wîllaume  Lantgrave 
de  Hei]è  efp.  ^Une^ 
de  Wirtemtwge.  II 
moturut  1 f9z. 

Philippe-George. 

Philippe  Untgrave  en 
Retnfelden  eip.Anae 
Elifabeth  de  Bavière 
Palatine. 

Louis  Lantgrave  en 
Marpurg  eib.  i.  Hed- 
wige  de  Wîrtcmber- 
ee.  Z.  efo.  Marie  de 
Manslcld. 


[Maurice  Lantgrave 
de  Hefle  efp.  1^93.  , 
Agnes  de  Solms.  a.  \ 
lulieoe  de  Naffi>u. 

Anne  • Marie  efp. 
Louis  Comte  de 
NaiTou  en  Sarbrog* 
g=- 

Hedwige  efi).  Emeft 
Comte  de  Scaawen- 
berg. 


^Dm  I.  ua. 

Onon  Lantgrave  de 
Hefle  elp.  1.  Car  ha- 
rine  Vruile  de  Bae- 
den.  a.  Agnes-Mag- 
datene  de  Anhalt.  11 
mourut  1617. 


! V^aUCUCI  ^ 

B ^Bcnhcym,  & NiddeJ  Agnes  efp.  Maancc 
efp.  Chrdftienne  fille  1 Eleâcur  Duc  de 


de  George  Duc  de 
Saxe,n  mourut  M67. 
le  dernier  de  Man. 

Magdalene. 

Elifabeth  efp.  Ican 
Duc  de  Saxe,  Ikos 
lenfiints. 


Sophie. 

Chrifline  efp.  Jean 
Erneft  Duc  de  Saxe 
en  Ilcnach. 

Ifiibeau. 


Saie. 


Anne  e(p.  Philippe  de 
Bavière  Comte  Pala- 
tin en  Sweibrugge  & ^ 

Veldents. 


Agnes. 

Sabine. 

Iulianc. 

‘^Sidonia. 


Louis  Lantgrave  en 
Dcrmflad  cÎp.  Mag- 

„ , .dalenc  de  Brandcu-< 

Gtoree  bourg  en  Ansbach. 

en  Dcrmft»!  efp.i.  » 

M.gdileine  de  H 1 ph;i,w  efp.  Marg»- 
Lpgc.  >.  VetedTDiepholt. 


Willaume  Lanlgnir  PLooife  née  i6a8. 
vc  de  Hcflè  efp.  A- 1 
melie-Eliûbedi  de  S Autres  enfants. 
Hannau. 

ElUàbeth. 

Dm  1.  ua. 

Philippe  mort  i6z6. 

Herman. 

Maurice. 

Fredric. 

Cht^flien.  ^ 

Agnes  efp.  lean-Cafî- 
mir  Prince  d* Anhalt. 

Magdalene. 

^Sophie. 

f George  Lantgrave  en 
Dcrmftad  & Marpurg 
efp.  Sophie-Leonore 
de  Saxe. 


dc'^irtemberge.  11 
mourut  I j’96. 

Barbara  efp.  George 
Duc  de  Wirtemberge 
gc  Comte  de  Monbe- 
liard.  2 Daniel  Com- 
te de  Wacldcck. 

Elifabeth  efp.  Louis 
de  Bavière  Comte  Pa- 
latin Eleveur. 

Chriftîne  efp.  Adolf 
Duc  de  Sleiwyck  & 
iHolflice. 


Fredric. 

Ican -George. 

Chrdflienne  elp.  Fre- 
dric-Magnus  Comte 
d’Erpacb. 

Ilàbeau  efp.  Ican  Ca- 
lîmlr  Comte  de  Naf- 
fou  en  Sarbmge. 

Maric-Hedwige. 

Anne  efp.  Albert-Ot- 
ton  Comte  de  Solms 
en  Laubach. 

Magdalene. 


Ican. 

Henry. 

Fredric. 

Elifabeth-Magdalene 
efp.  licuis  - Fredric 
Duc  de  Wiricmber- 
g«- 

Anne  Leonore  efp. 
George  Duc  de 
Bnin^yck  dt  Lu- 
nenbourg. 

Marie. 

Sabine- Agnes, 
luliene. 

^Amélie. 
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TANT  SACRES  Q.UE  PROPHANES 

DU  DUCHÉ 

D E 


BRABANT. 

LIVRE  SEPTIÈME 

CONTENANT 

Les  Sires  de  Lovain , Leeuwe , Gaesbeck  & Herflal 
de  la  MailÔD  de  Brabant. 


Tom.  I. 
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Il  ejl  don- 
né  fHoJla- 

g^- 

1113. 


X 1I4« 


1216. 


Tempt  de 

fs  n4Ùjfam 
ee. 

1236. 

par» 

ta^e. 


GODEFROY  SIRE  DE  LOVAIN, 
LEEUWE,  GAESBEKE,  Scc. 

Chapitre  I, 


Prince  cftoit  frcrc  germain  de  Henry  II.  Duc  de  Brabant,  avec  qui  Prtmti 
cftanc  encor  jeune  il  fut  doibs  l’an  MCC.  XIII.  donne  en  oftage  à '’î' 
l’Evefquc  de  Li<^c,  & encor  apres  à Ferdinand  de  Portugal  Comte 
de  Flandre  comme  ci-devant  en  fonlieuat  elle  appointe , voir  au 
traidlc  d’accord  proicdlc  entre  Philippe  Roy  de  France  & lenne  Comtefle 
de  Flandre  fur  la  délivrance  dudidt  Comte  Ferdinand  (qui  eftoit  demeure 
prifonnicr  à la  bataille  de  Bovines  ) fut  exprelTement  conditionné , & pro- 
mit ladite  Comtefle  au  Roy  par  lès  lettres  données  à Paris  vendredi  de- 
vant la  fellc  des  SS.  Apollres  Simon  & lude  en  l’an  MCC.  XIV.  que 
le  lendemain  jeudi  elle  mettroit  en  fes  mains  dans  la  ville  de  Péroné  nollrc 
Prince  Godefroy  qu’elle  avoir  en  oltage  ; mais  cell  accord  à caufe  de  diver- 
lès  occurrences  ne  pcutellre  arrellé  que  deux  ans  apres,  Icavoir  cil  le  pre- 
mier de  Novembre  de  l’an  MCC.  XVI.  comme  rapporte  un  bon  autheur , 
qui  di<â  que  lediél  Roy  Philippe  donna  liberté  au  Comte  Ferdinand  à con- ;>.•!;•  6 i- 
dition  qu’il  lui  donneroit  en  oll^e  nollre  Prince  Godefroy  lors  eagé  de 
ciuc  ans , & que  toutes  les  fbrtrclTcs  de  la  Flandre  & de  l’Haynaut  lè- 
roient  démantelées  de  forte  qu’à  celle  calculation  nollrc  Godefroy 
auroit  prins  naiflàncc  envers  l’an  MCC.  X.  ou  MCC.  XI. 

En  l’an  MCC.  XXXVI.  veille  de  S.  Martin  il  compofa  avec  le  Duc  fon  J’"»’'" 
frère  fur  l’héritage  que  lui  pouvoir  toucher  de  la  fuccefllon  du  Duc  Hen- 
ry  I.  Ion  pere  ttcfpaflc  l’année  de  devant , & loi  afllgna  le  Duc  fon  frcrc 
mille  livres  de  Lovain  en  hommage , à Icavoir  le  fix  cents  livres  en  rentes, 

& les  quatre  cents  en  biens,  & parmi  ce  nollrc  Prince  renonça  à toute  - 
fuccclTion  de  fon  pere  & mere,  prefents  comme  tefmoins  Otton  Comte  de 
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^ (ïueldres,  Wauthier  Berthout  Advoüc  de  Malincs,  Godefroy  Sire  dePer- 
^^MSDE-  ^ jngciranj  (ôn  frere , Arnou  Sire  de  Dieft , ArnouSirc  de  Rotfclaer, 
Leon  Chauelain  de  Bruxelles  , Willaume  de  Grimbergc  Sire  d’Aflêhe  , 
Heury  d’Attenhove,  Libert  de  Femine,  Wauthier  de  Thillcmont,  Henry 
Brirao  & Gérard  fon  frère,  Coulbn- Jean  de  Mons &c.  Et  combien  que  les 
^ biens  alligncs  ne  Ibicnt  autrement  exprimes  aufdiâes  lettres , il  cft  toutesfois 

certain  qu’entre  iceux  fiit  la  terre  dcLccuwc&  ce  qu’en  dépend,  avec  quel- 
ques cens  & rentes  fur  la  ville  de  Lovain,  & la  demeure  au  chafteau  illcc  ; à 
caufe  de  quoi  vraifemblablement  ilprint  titre  de  Sire  de  Lovain,  qualité 
qu’aucuns  de  fes  luccedcurs  le  font  encor  attribue. 

11^-,,  Par  fes  lettres  donné  au  mois  de  Septembre  de  l’an  MC  C.  XXXVIl.  il 
CUifirid»  print  en  particulière  proteélion  le  Cloiftre  & Rcligieulcs  du  Mont  S.  Marie 
ordre  de  Cifteaux,  fituc  en  fa  Seigneurie  près  Lennick,  & nouvellement 
frifett  fondé  par  Ican  du  Mont  de  S.  Marie  en  un  lieu  nommé  Vareberge  ; & aufdi- 
fem  Bi-  (Jçs  lettres  l’on  vçit  fon  fécl  à cheval , l’efculTon  armoyé  du  lion  de  Brabant 
gacrjtn.  l’infoription  de  Godefroy  frere  du  Duc  de  Lothicr , & le  contrcfccl 

contient  un  ciculfon  à un  lion  couronné,  & à l’entour  S.  Godefridi  fratris 
‘Ducis  comme  plus  particulièrement  il  eft  exprimé  en  nos  preuves. 
i»f8.  En  l’année  luivante  MCC.  XXXVIII.  au  mois  de  Mars  Ican  de  Zone 
Liés  traniporta  en  mains  de  noftre  Prince  dix  bonniercs  de  terre  fituccs  à Zone  en 
Cloiftre.  fa  Seigneurie,  auprofiâ  de  la  Prieulè  & Convent  du  Mont  S.  Marie  ordre  de 
Ciltcaux,  & ce  pour  le  dot  de  Mathilde  de  Zone  focur  dudiâ  lean  Religieufe 
audiéf  lieu,  tout  ainfi  comme  ci-devant  ils  avoient  efté  allignés  par  G leur 
pere  & I leur  mere  ; à quoi  furent  prelents  Gofuin  de  Bruchem  & Pierre  de 
CaHènbcrge  EfchcvinsdcLccuwc,  & Eftienne  de  Zirembeke  Bailly. 

Noftre  Prince  fc  qualifiant  Godefroy  Sire  de  Bauçignies  frere  du  Duc  de 
Brabant  avec  là  femme  Marie  par  leurs  lettres  données  à Rofoy  en  Tiraf- 
che  vendredi  apres  le  TUmmcheCircurndederent  me  qui  cft  le  Septuagefimede 
t»4S.  l’anMCC.  XL  V. déclarent  qu’à  l’inftance  dclaDame  de  Rofoy  nouvcllcmenc 
FMùoye  trefpalTcc,  ils  s’eftoient  accordés  avec  l’Abbé  & Convent  de  Tenailles  ordre 
aTommI-  jcPfcmonftré  du  different  cfmeu  encre  eux  fur  les  hayes  de  Harcenies,  en 
telle , maniéré  que  lediéf  Prince  & fa  femme  demeuroient  obligés  de  rendre 
à ladiéle  Eglilc  de  Tenailles  annuellement  à perpétuité  deux  muids  & demi 
de  bled  Icmé  en  hiver  en  leur  grange  de  Bauçignies. 

Truju.  Depuis  iugeant  la  place  & fituation  dudiâ  Cloiftre  du  Mont  S.  Marie 
tiom^jm  mal  propre,  il  le  tranfporta  à Opbigaerdcn  fur  la  petite  rivière  Zone  en  la 
çitftre  paroicc  de  Leeuwe,  ou  ilallignaavec  fa  femme  Marie  à rAbbcire& Convent 
"lonin.  dudidt  lieu  ordre  de  Cifteaux  lix  bonniercs  de  terre  labourable  & prêts 
qu’eftoient  de  fa  Seigneurie,  leur  donnant  avec  ce  pcrmiflîon  de  pouvoirme- 
ner  l’eau  de  ladiéle  Sone , tout  ainfi  que  pour  leur  plus  entière  commodité  ils 
trouveroienc  convenir , & en  outre  s’obligea  pour  lui  & les  luccelTcurs  à la 
proteélion  & defence  dudid  Cloiftre,  comme  fondateur  & conftruéleur  d’i- 
cclui;  de  quoi  il  leur  donna  fes  lettres,  données  au  mois  d’ Avril  de  l’an 
•»5i-  MCC.  LL  Lcdiél  Cloiftre  cftàprelènt  nommé  d’Opbigaerdeu  ou  le  petit 
Bigacrden  pour  diftinâion  d’un  autre  Cloiftre  auffi  de  rcligieulcs  qu’on  ajipel- 
lé  le  grand  Bigacrden  ficné  guerres  loing  de  la  ; & combien  que  l’on  voit  que 
les  religieufes  de  ce  lieu  eftoient  au  commencement  de  l’ordre  deCifteaux  11 
eft  il  qu’a  prelcnt  ils  portent  l’habit  noir  & fe  difent  Bencdiâincs  dequoi 
ic  n’ay  feeu  apprendre  la  caulè  ou  le  temps  auquel  ce  changement  c’eft 
' faiéf.  > 

Il  vendit  aulïï  avec  là  femme  Marie  à Thomas  de  Coucy  Sire  de  Vervin  la 
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Chaftcllainc  de  Marie  qu’eftoit  encor  du  patrimoinede  fàdiâ:eftmine>  com- ^ 
me  j’ai  remarqué  par  les  chartes  de  cefte  mailbn.  k£. 

Et  comme  il  y avott  débat  entre  fes  confins  Godefroy  Sire  de  Perweys&  Chmtiit 
(bn  fils  ailné  Willaume  d’une  part,  & l’Abbc  & Convent  de  noftre  Dame  à 
Villcrs  ordre  de  Cifteaux  d’autre,  noftre  Prince  trouva  encor  moicn  de  les 
mettre  d’accord,  comme  l’on  voit  par  lettres  fur  ce  données  en  l’an  MCC. 

LUI.  aurquellcs  il  prent  la  qualité  de  Godefroy  de  Lovain  oncle  de  Hemy  Due 
de  Lothier  & de  Brabant  lans  plus. 

Sou  trelpas  arriva  encor  en  ladiifte  année  MCC.  LUI.  le  XXI.  de  lanviet 
& receut  Ion  corps  fepulture  en  l’Abbaye  d’Affligcm  Ibubs  une  affés  magnifi- 
que tombe  relevce  prcicntement  toute  ruinée  ; toutes  fois  cftant  en  compag- 
nie avec  Monfieur  Aubert  le  Mire  Doien  de  l’Eglife  Cathédrale  d’Anvers  j’e- 
ftois  allé  voir  ladiéte  Abbaye,  ou  faifant  diverlès  enqueftes  lùr  lalcpulture 
du  Duc  Godefroy  le  premier  fondateur  de  ce  lieu,  les  religieux  nous  firent 
voir  un  grand  marbre  bleu  rompu  en  deux  pièces  mis  à l’elcart,  qu’ils  pre- 
fumoient  avoir  efté  couché  fur  la  tombe  de  leurdiél  fondateur , & apres 
avoir  examiné  de  près  lediâ  marbre  nous  y trouvalmes  exprimé  la  figure 
d'un  Chevalier  armé  le  calque  en  telle  ayant  à Ibn  codé  un  grand  elcuflbn 
avec  la  figure  d’un  lion  couronné,  & la  façon  des  armures  & dudidl  elcul^ 

Ibn  à l’ulàge  du  temps  auquel  noftre  Prince  mourut; ce  qu’indubitablement 
me  failli  croire  que  lediâ  marbre  eft  le  mefmc  qui  ci-devant  at  couvert  le 
tombeau  de  noftre  Prince  Godefroy  de  qui  il  y at  mémoire  en  l’obituaire  de 
ladiâe  Abbaye.  > 

Il  s’eftoit  marié  ü Marie  fille  d’Arnou  Sire  d’Audenarde  & d’Aleyde  Damé  Prtmt 
de  Rofoy  Baucignies  & autres  terres, laquelle  eftoit  lors  veufvede  lean  fils 
de  Hugue  Comte  de  Rhetel  & de  Mabille  Dame  de  Balleul  Chaftelaine 
d’Ipte.  L’extraiftion  de  cefte  dame  tant  du  colle  paternel  que  maternel  lèrat 
cpgnuc  par  les  cables  de  confanguinité  que  nous  donnerons  fur  la  fin  de 
ce  chapitre. 

Ladide  Dame  incontinent  apres  le  trelpas  de  Ibn  mari  par  lettres  don-  Prtmva 
nées  en  l’an  mefme  MCC.  LUI.  le  lundi  apres  les  Palques  Fleuries  accorda  »«>■ 
à la  fille  lenne  en  aumofne  & advanccmcnc  de  Ibn  mariage  la  coupe  de 
vingt  muids  ou  mefures  en  Ibn  bois  nommé  Faisbertain,  du  plus  grand  âc 
ancien  que  s’y  trouveroit,  laquelle  coupe  elle  cranfporca  en  mains  du  Duc 
au  profiift  de  fadiéle  fille.  Et  combien  que  les  lettres  n’expliquent  autre-  < 

ment  la  qualité  ou  nom  de  l’alliance  de  kdiâc  lennc  toutes  fois  Baudewin 
d’Avetmes  en  lès  elcripcs  nous  enlcigne  qu’elle  fut  mariée  à Thiery  Sire  de 
Heinsberge  comme  nous  dirons  ci-apres. 

Elle  fe  trouva  aufli  preicnte  avec  Ibn  fils  ailné  Henry  & féella  les  lettres  Chmiii 
par  lelquelles  Elizabeth  fille  de  Wauthier  de  Lotthe  mit  en  mains  de  Clare 
veufve &de  Ibn  fils  Renckincertaiucdifme  gifante  près  Hall  ; laquelleladi- 
âe  Dame  & Ibn  fils  traniporterent  ultérieurement  à lacques  de  Sellecke 
au  profiél  du  Cloiftre  d’OpbiJgaerden , & font  leldides  lettres  données  en 
l’an  MCC.  LVIII.  les  VII.  Ides  de  luilleten  fiiite  de  quoy  lediâ  lacques 
de  Seleckc , recognut  d'avoir  receu  ladiâe  dilme  au  profiâ  de  la  Prieufe  Premt 
& Convent  fufdiâ  pardevant  noftre  diâe  Dame  veufve,  laquelle  lur  ce  /’<«■  a'4- 
donna  fes  lettres  le  l’endemain  delà  Magdaleinc  de  l’an  MCC.  LIX. 
foubs  fon  feel  8c  le  cefmoignage  de  Gérard  & Adam  de  Liefringen  Preftres, 

G ifelin  & Lambert  delBorch,  Gifelin  de  Hendenake,  Ican  Corturinc  d’E- 
longh  8c  autres. 

Tom  1.  Nnn  nnn  n Par 
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Par  deux  autres  diftinûes  lettres  de  l’an  MCC.  LX.  l’une  du  vendredi  Prtmm 
& l’autre  du  làmedi  devant  la  Trinité  ladiâc  Marie  veufve  avec  fon  fils  aif-  *'4- 
né  Henry  & ArnouSirede  Crainhem  Chevalier  affranchirent  certain  he- 
riti^e  fitué  à Goycke  qu’Eiiza'oeth  fille  de  Gofuin  de  Quakenbeke  & d’Ide 
avo:t  tranl'portc  & refigne  à la  Prieufe  & Convent  d’Opbigacrdcn.  Et 
confirmèrent  auffi  la  donnation  de  LX.  fois  faiâe  par  ladiâe  Elizabeth  aux 
Elchcvins  dudiét  Goycke  fa  vie  durante. 

Elle  fit  aulli  conftruirc  le  chafteauà  Gaesbcck,  auquel  avec  fon  diéffiis  Premt 
Henry  de  Lovain  Sire  de  Hcrftal  elle  fonda  quelques  Chappcllainies , & 
obtint  d’E.  Abbeflc,  G.  Prevoft  I.  Doyen  & de  tout  le  chapitre  de  Nivelle 
(aufquïls  competoit  le  droiâ  de  patronat  audidf  Gaesbcck)  que  toutes  & 
quantes  fois  que  Icfdiéles  Chappellainies  viendroient  à vaquer , elle  fon  did 
fils  & leurs  fuccefleurs  auroient  le  droid  de  prclèntation  comme  portent 
les  lettres  de  ladidc  AbbcflTe  & chapitre  fur  ce  données  en  l’an  MCC. 
LXXVII.  au  mois  de  May  famedi  avant  la  S.  Urbain  , aufquellcs  noftre 
veufve  cil  expreflement  qualifiée  Dame  de  Bauçignies  & de  Gaesbeke. 

Qiioi  fuivant  ladidc  Dame  de  Bauçignies  & Henry  Sire  de  Hcrftal  fon 
fils  par  leurs  lettres  données  en  la  mefme  année  MCC.  LXXVII.  famedi 
devant  la  SS.  Simon  & lude  prefenterent  à ladidc  Dame  Abbeîlc,  Prevoft 
& Chapitre  de  Nivelle  Gilles  Preftre  pour  cftre  admis  à la  Chappcllainie 
de  S.  Elizabeth  audid  Chafteau  de  Gaesbcck  vacante  par  la  refignation  de 
Pierre  jadis  leur  Chappcllain. 

Ican  Sire  d’Audcnacrdc  & de  Rofoy  frere  de  la  Dame  de  Gaesbcck  par  Prmrt 
fes  letrres  données  vendredi  devant  les  Pafques  Fleuries  de  l’an  MCC. 
LXXVIII.  déclaré  avoir  rapporté  en  mains  de  lean  I.  Duc  de  Brabant  une 
rente  de  cent  livres  Bruxellois  qu’il  rclevoit  du  Duc  & qu’il  recevoir  aux 
moulins  de  Brays  à Bruxelles,  l’aiant  entièrement  quité  par  loy  & iuge- 
ment  horfmis  vingt  defdides  livres  pat  an  que  là  chere  fanir  Marie  Dame 
de  Gaesbeke  & de  Bauçignies  iadis  femme  de  Godefroy  de  Lovain  tient  de 
lui  en  fief,  Icfquelles  le  Duc  pourat  auffi  rachapter  parmi  deux  cents 
livres;  en  quel  cas  lediâ:  argent  lèrat  par  fadiefte  Ibeur  employé  en  l’a- 
chapt  de  quelque  héritage  que  l’on  tiendratdu  Sired’Audenarde  & de  fes 
hoirs , qui  ultérieurement  en  feront  hommage  aux  Ducs  de  Bra- 
bant; comme  le  tout  at  cfté  encor  plus  à plain  rapporté  ci-deffus  en  fon 
lieu. 

Ladi(3:c  Dame  encor  par  lès  lettres  données  en  l’an  MCC.  LXXXf  le  Prtimi 
lundi  apres  l’Exaltation  de  la  S.  Croix,  fiiiét  feavoir  & déclaré  à l’Official 
de  Cambray,  que  Ican  diâ  Ballon  avoir  donné  en  pure  aumofne  à la 
Prieulcs  & Convent  d’Opbigaerden  une  rente  d’onlc  livres  de  Bruxelles 
petite  moanoyc  hypotiquée  & conftituée,  fur  certains  biens  feodals,&que 
ladiâc  aumolne  s’eftoit  faiâe  pardevant  Ibn  fils  Henry  de  Lovain  Sire 
de  Hcrftal  Seigneur  du  fond  & pardevant  fes  hommes  de  fief,  requérant 
partant  audiâ  Official  de  vouloir  protéger  & défendre  ladiâe  Prieulè  & 
Convent  des  iniures  & gric6  qu’Amalric  Ballon  leur  failôit.  Et  font  Icfdi- 
âes  lettres  Icelles  du  feel  de  ladiâe  Dame  imprimé  en  cire  iaunc  repre- 
fentant  la  figure  d’une  Dame  veftuc  d’une  robe  fource  de  menu  vair , 
aiant  fur  fon  cofté  droiâ  an  petit  efcuflbn  fafee  de  fix  pièces , & à fon 
cofte  féneftre  un  Icmblabic  efcuffbn  à un  lion  courronné  ; & le  Contrclècl 
contient  fcmblablemcnt  un  efcuffbn  à un  lion  courronné  avec  l’infcrip- 
tioa  S.  Scerttorum  Marie.  Et  aux  lettres  mentionnées  ci  deffus  fur  l’an 
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M C C.  L I X.  elle  fe  ferc  d’uD  autre  feel,  ou  l’on  voie  une  Dame  tenant  s de 
fur  le  poing  un  oyfeau  fans  elcuflbns , & an  contrefeel  les  armes  de  fou  Gaesbe- 
mari  fcavoir  cft  un  lion  couronné,  avec  l’infcription  CUrvis Sigilli.  Et  en- 
cor  m’at  cfté  de  bonne  main  communiqué  un  extraid  de  certaine  lettre  tirée 
i des  archive,  de  l’Abbaye  de  la  Camere  près  Bruxelles  données  au  mois  de 

I Marsde  l’an  MCC.  LUI.  ou  le  feel  de  ladide  Marie  reprelénte  une  Da- 

. me  debout  entre  deux  petits  efcuflbns,  aiant  la  main  droide  eftenduefut 

relcufTon  dextre  contenant  une  fafce  de  fix  pièces,  & la  main  feneftrcfiir 
la  podrinc  avec  un  efcnlTon  à un  lion  couronné  anmefmecofté,  autour 
on  lit  ces  mots  S.  Marie  relire  Godefridi  de  Lovante  & le  contreféel  con- 
tient femblablement  le  Lion  couronné,  & l’infcription  S,  Secretomm  Ma- 
rie ■.  par  ou  l’on  voit  que  ladide  Dame  avoir  divers  féaux  defquels  elle  fc 
fervoitendiverfesoccafions,  comme  ils  font  plus  particulièrement  repre- 
Icntés  aux  preuves. 

Elle  fit  aufii  plufieurs  dons  & bienfâids  à divers  autres  lieux  pieux , 

1 monafteres  & Eglifes , & leva  des  fons  de  baptefme  avec  la  Dame  de 

[ Landoufi  Fredric  fils  aifné  & fuccclTcur  de  Thibaut  Duc  de  Lorraine  Sc 

I d’ifabeau  de  Rumignies,  comme  on  remarque  par  les  mémoires  de  l’Ab- 

I baye  de  Bonne- fontaine  ordre  de  Cilleaux,  & parvint  noftre  didc  Dame 

I de  Gaesbeefe  à un  trçfgrand  eage,  car  elle  fe  trouve  encor  mentionnée  en 

I l’an  MCC.  XCIl.  en  certaine  lettre  de  l’Empereur  Adolf  de  NalTou,  n’e- 

ftant  le  temps  de  fon  trespas  ni  le  lieu  de  fon  enterrement  plus  particulie- 
I rement  remarqué. 

! Le  Prince  Godefroy  portoit  pour  armes  de  fable  an  lion  d’aigent  cou-  , 

ronnéd’or,  changeant  pour  marquer  de  cadet  le  lion  d’or  de  Brabant  en 
argent,  laquelle  ftçon  de  brifer  par  changement  de  couleur  ou  métal  eftoit 
lors  fort  commune  & ufitée,  comme  le  curieux  aurat  afles  apprins,  & 
je  pourois  ici  confirmer  par  quantité  d’exemples  fi  cela  &iiôit  au  cas  : 
tant  y at  que  fes  defeendants  & pofterité  ont  continué  de  ponet  meûne 
brifure,  aveelefumom  de  Lovain. 
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ENFANTS  DE  GODEFROY  SIRE  DE  LOVAIN, 
LEEUWE,  &c.  ET  DE  MARIE  D’AUDENARDE 
SA  FEMME. 

H EN  RT  DE  Lovain  Sirc  de  Herftal  continua  ceftc  branche  & de  lui 
fcrat  parle  au  chapitre  fuiTant. 


Arnou  de  Lovain  récent  ce  nom  en  mémoire  de  (bn  aicol  maternel 
Arnou  Sire  d’Audenarde,  & efpoulà envers  l’an  MCC.  LXVII.  Elizabeth  la-  p^,  n;. 
quelle  apres  la  mort  de  Ton  frere  fuccedaaux  terres  de  Breda,  Berges , Scoteu , 
Mercfcm  & autres  grandes  pièces, par  ou  doibs  l’an  MCC.  LXI/III.  par  fes 
lettres  données  à Woude  lundi  apres  la  S.  Hubert  il  eft  qualifié  Arnou  de 
Gaesbeke  momboir  légitimé  &Sire  delaterrede  Breda,  &porte  fon  conlèn- 
tement  à l’ereâion  del’Eglilc  de  Rofendacl  enParoiflîale;  & encor  en  l'an 
MCC.  LXX.  le  mardi  apres  l’Aflbmption  de  nollre Dame enlcinblc  avec 
fa  femme  Elizabeth  il  donne  à Nicolas  de  Cats  Chevalier  certains  biens  à 
OITendrecht.  Et  derechef  en  l’an  MCC.  LX  XII.  XXIX  de  luing  noflrc 
Arnou  Sirc  de  Breda  déclaré  que  fes  hommes  d'Oifterhout  doivent  cfire 
Francs  par  toute  la  terre  de  Brabant  des  tollieux  droiéts  de  palîàge  & grattes 
& qu’ils  doivent  avoir  iour  de  marché  en  la  fepmaine,  & leur  foire  en  l’an 
comme  les  autres  bonnes  villes  de  fa  terre  de  Breda. 

Mais  quelque  peu  apres  en  l’an  MCC.LXXIII.  enl’oéfave  de  l’Epiphanie  Prrmvn 
l’on  voit  que  noftre  Prince  Arnou  par  fes  lettres  s’intitule  Sire  de  Bruhames  »i8. 
& en  qualité  de  iuae  inftitué  de  la  part  de  Henry  de  Lovain  Sire  dcBreda  fon 
ffere  ,il  donne  en  nef  à lean  & Willaume  de  Langdonc,  & à Willaume  fils 
dudiâ  Willaume  fept  manfes  ou  cenfes  de  Moeres  fituées  près  leurs  biens  de 
Langdonc,  à telle  condition  qu’ils  feront  tenus  de  relever  lelHicfs  biens  de 
fondiA  frereleSire  de  Breda  quand  ils  auront  commodité  de  fa  prefence.  Et 
de  mefme  en  autre  lettre  de  l’an  Ihsdiâ  MCC.  LXXIII.  ieudi  près  l’inven- 
tion de  la  S.  Croix  lediél  Henri  de  Lovain  fe  qualifié  Sire  de  Herftal  & de 
Breda;  eftant  fort  vraifcmblable  que  la  terre  de  Breda  lui  aurat  efté  engagée 

pour 
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pour  quelque  fomme d’argent,  laquelle  toucesfois  peu  apres  lui  fut  rellitnce,  s.  ut 
car  derechef  eu  l’an  MCC.  LXXIV.  noltre  Prince  & là  femme  fe  qualifient  Gaeshs- 
Sirc  & Dame  dcBreda,  & en  l’année  enfuivante  MCC.  LXXV.  le  mardi 
devant  la  S.  Servais  ils  vendent  au  monaflere  du  lieu  S.  Bernard  ordre  de  ^,^.218. 
Cillcaux  cinquante  manfes  de  Walline  en  la  paroice  de  Geftel  , chalquc 
manié  ou  hoeve  contenant  douze  bonnieres,  &adioullent  autresdix  maniés 
en  don  : & au  mois  de  Décembre  dudidf  an  ils  donnent  audiâ  Cloiilre  de 
S.  Bernard  en  pur  alleu  la  dil'me  des  nouvaillcs  ou  terres  nouvellement  redni- 
âes  à culture  audiâ  vill^^e  de  Geftel , avec  le  bois  dief  Barlebofch  entière- 
ment, & deux  cents  bonnieres  de  moeres  gifantes  près  dudiâ  bois. 

Par  autres  lettres  données  en  l’an  MCC.  LXXVII.  lediift  Sire  & Dame  Prtmvu 
AHmt  dt  Breda  confirment  audiâ  monaftere  du  Lieu  S.  Bernard  ladide  dilmc  des  »‘ü- 
S.  Btr-  nouvaillcs  à Geftel,  avec  le  droiâ  de  patronat  de  l’Eglilé  illcc,  le  bois  diéf 
Barlebofch,  deux  cents  & lépt  bonnieres  de  mocfes  près  dudiéfboiscnverslc 
LacdiâBarlake,  foixantc  hoeves  ou  ccnies  : & de  nouveau  vendent  audiéb 
monaftere  vingt  hoeves  en  Geftel , & deux  lacs  ou  viviers  l’un  nommé  Middel- 
meer  & l’autre  tout  joignant  vers  l’orient,  avec  les  difmcs  tant  vielles  que 
nouvelleses  paroices  de  Woude  & Loenhout,  horfmis  feulement  la  dilmc 
des  tourbes  oc  foin  en  ladiâe  paroice  de  Woude:  itemladifmeen  Hogdéote 
& Erdcbant  fituées  en  la  paroices  de  S.Iacques  près  Eckerne:  item  le  revenu 
annuel  de  deux  gerbes  d’avoine  di(âs  SpadeIéhcAf  en  Leyderwijek  & Carde- 
poldre  fitués  en  la  paroice  d’Eckerne  : itemle  droiéf  de  patronat  efdiâespa- 
roices  de  Woude,  Loenhout  & S.  lacques  ; dequoi  font  tefmoins  Henry  de 
Lovain  SircdcHerftal  trere  d’Arnon,  & Henry  d’AlTche  Chevaliers. 

L'Egl.  dt  vendirent  encor  en  l’an  mefine  MCC.  LXXVII.  veille  de  S.  Ican  Bap-  Prtmvii 
tifte  à Gude  de  Rennenborg  AbbelTc  i Thore  leur  difme  à Etten  entière-  i*!^*'*’ 
l’année  fui  vante  MCC.  LXXVIII.  le  lendemain  de  la  S.  Marc 
donnent  dix  livresde  Lovainàla  Chappellainie  delà  mailbn  des  lepreux  à 
therimt  Bruxelles.  Et  encor  en  l’an  MCC.  LXXIX.  ils  dotent  le  Prcvoftdc  Couvent 
Rcligienlés  du  Vau  S.  Catharine  à Woude  par  leurs  lettres  données  jour 
‘ ' de  la  Nativité  de  noftre  Dame.  Et  par  autres  leurs  lettres  de  l’an  MCC. 

LXXX.  ils  confirment  à l’Abbe  8r  Couvent  de  noftre  Dameà  Villers  toutes 
donnations  à eux  faiâes  par  leurs  predeceUéurs  es  villages  de  Schoten  & 
Mercfem,  & toutes  acqueftes  qu’ils  ont  faiâes  auldiâs  villages  enlémble 
tours  accords  & concordats  traidés  entre  eux  Sc  leurs  prcdecefléurs  d’une 
par  & ledid  Abbé  & Convent  d’autre.  , 

Le  Chapitre  de  noftre  Dameen  Anvers,  l’Abbaye  deS.Michicl  illec, l’Ab- 
baye de  Tongcrio,  les  frétés  Prefeheutsou  Dominicains  en  Anvers , leCloi- 
ftre  des  Religieulés  à Cortembetge  & beaucoup  d’autres  Monaftercs , Holpi- 
tals  & lieux  dédiés  au  divjn  lérvice  ont  eu  refentiment  de  la  liberale  piété  de 
noftre  Prince &de  fa  femme  Elizabeth  Dame  de  Breda,  laquelle  trefpalTa  en- 
cor en  l’an  MCC.  LXXX.  fans  aucun  enfant  aiant  inftitué  Ion  mari  heri- 
tier ulufruâuaire  de  la  plus  part  de  fes  biens  en  liiite  dequoi  nous  voioos  Prmn, 
Lt  itrrt  que  lean  I.  Duc  de  Brabant  par  fes  lettres  données  jeudi  apres  les  Palïjues  'M- 
‘ de  l’an  MCC.  LXXXI  déclare  que  pour  les  bons  & fidels  fcrvices  que  fon 
mlh-t  coufin  Arnou  de  Lovain  lui  avoit  rendu  en  diverfes  occafions  il  lui  at 
Priftt,  odroié  fa  vie  durante  la  terre  de  Breda,  laquelle  lui  eftoit  eiéheuc  parlamort 
d’Ifàbelle  Dame  de  Breda  jadis  femme  audiéf  Arnou,  dequoi  furent  telmoins 
Willaumc  SiredeHornes,  lean  SiredeCuyek,  Thieiy  Sire  de  Herlaer  Cheva- 
liers,Godefroy  de  Brabant  Sire  d’Arlchot&de  Vierlon  frere  au  Duc,  Henry 
de  Lovain  fon  coufin  8c  Wauthier  Berthout  Sire  de  M^lines. 
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Au  mois  de  Novembre  de  Tan  MCC.  LXXXII.  noftrc  iSirc  de  Breda  de 
l’adveu  de  lean  Duc  de  Brabant  vend  de  nouveau  & confirme . au  monattere  .?H-  » ‘°- 
du  lieu  S.  Bernard  cent  manfes.ou  hoeves  de  Waftiae  ^:haique  nianiedc  XII.' 
bonniercs  que  l’Abbé  &. religieux  dudiâ  lieu  ont  acquis  duivtvanc  de  lêuc 
Elizabeth  Dame  de  Breda  fa  complue. 

Noftre  Prince  s’emploia  lêrieulèment  aux  guerres  que  le  Duc  Ican  I.  fou 
coufin  faifoit  au  Comte  de  Gucldre  pour  la  Duché  de  Limbonrg , &en  diver- 
fes  occafions  il  fit  paroiftre  par  fes  vertus  & gencreux  procédé  qu’il  avoit  part 
au  fang  tres-illuftre  de  Brabant , comme  ci-devant  at  cft  dedniâ  en  plulieurs 
endro^s,  & finalement  alla  joUir  de  l’Immortalité  par  la  mort  temporelle 
en  l’an  MCC.  LXXXVII.  pour  ou  la  terre  de  Breda  lut  partagéeentre  Pvafle 
de  Gavre  Sire  de  Lidekerkedc  Gérard  de  Wcfemale  Sire  de  Quakebcke  heri- 
tiers  plus  prochains  de  ladite  Dame  de  Breda,  comme  nous  avons  diâ  ci 
deflus  & plus  à plain  ferat  rapporté  au  livre  X.  de  nos  Trophées,  ou  ferat  ci  jnat 
traiâé  delà  Baronnie  de  Breda.  _ 3=v- 

Aumonafiere  de  Tongerlo  à l’entrée  du  choeur  fevoit  . encor  * la  pein- 
ture d’Arnou  & d’Elizabeth  Sire  & Dame  de  Breda,  portant  lui  fur  fit  cotte 
d’armes  de  fable  au  lion  d’argent  couronné  d’or,  & elle  cft.  reveftuë  d’un 
manteau  de  geulles  chargé  de  trois  làutoirs  d’argent.  l’ay  veu  es  archives  de 
l’Abbaye  de  S.  Michiel  en  Anvers  le  feau  de  noftre  Prince  Arnou  avant  qu'il 
fut  Chevalier,  contenant  un  jouvenceau  à cheval  tenant  fur  le  poing  dextre  un 
oifeau&la  bride  en  la  feneftre,  &yeft  exprimé  un  petit  lion  pour  marquer  du 
lignage  dont  il  cftoit  iflû,  mais  aiant  depuis  acquis  l’ordre  de  chevallerie,  fom 
feelen  l’an  MCC.  LXXVIII.reprefente  un  hommeàcheyal,  l’efpce  àlamoin 
l’cfcuflbn  fur  la  poiârine  à un  Bon  couronné  & lambel,  comme  amlfien  l’ef- 
culToo  du  contrefécl.  Le  lèau  d’Elizabeth  Dame  de  Breda  contient  une  Dame 
à cheval  tenant  un  oifeau  fur  le  poing  & au  contrefécl  un  petit  efcolTon  à 
trois  fautoirs. 

Geraro  de  Lovain  dict  de  Gaesbeee  Prevoft  de  Nivelle,  le 
trouva  en  la  bauillc  de  Woeronck  en  l’an  MCC.  LXXXVIII.  & y leva  ban- 
nière , ftifant  plufieurs  braves  exploits  d’armes , comme  rapporte  frere  lean 
van  Heelu  en  u defcription  de  ladiâe  bataille. 

Godefroy  de  Lovain  fe  trouva  avec  autres  nobles  aux  jouftes  célé- 
brées à Andcnnc  en  l’an  MCC.  LXXV.  & félon  les  eferips  de  Maiftre 
Baudewin  d’Avenes  il  fut  auflî  clerc. 


• C«  tableau  eft  par  abus  auribae  i Amou  & Elifibeth  quoy  que  rAotheut  en  fe  trompent 
y i adjouiw  leurs  armories,  mais  cett  le  portrait  de  Bernerus  de  Reysbetgen.  Ctci  tjl  •djamfi 
M mtmfirit  dt  Bukemj  ifcrit  far  [a  frifrt  mua. 
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JJ  Ienne  de  Lovain  fut  donacc  en  mariage  doibs  l’an  MCC.  LUI.  à Pmvri 
Thicry  Sire  de  Heynsberge  &Lceuwenbcrge,  à qui  elle  apporta  quelques  *“• 
terres  en  Flandre  de  l’heritage  de  làmere,  laquelle  adipulla  encor  libérale- 
ment en  6veur  de  celle  alliance  la  taille  ou  deljx)Uille  de  vingt  melhres  en 
fon  bois  de  Faisbertain , du  plus  viel  & meilleur  qu’elle  y pourroit  prendre , 
comme  fes  lettres  contienent  que  fur  ce  elle  donna  en  ladiâe  annde  MCC. 

LUI.  Et  combienque  lefdiâes  Icttresne  contienent  prccifement  la  qualité  du 
mari  de  nollre  Princellb,  toutesfois  les  efcriptsdemaiftrcBaudewin  d’Avenc^ 
en  François  nous  en  donnent  afle  d’afleurance:  ce  que  d’ailleurs  ell  confir- 
me parles  eftripts  de  P.deStreytagen  Chanoine  à Heinsbeige&  de  Wernher 
Tclchcmaker , lelquels  hors  des  archives  & lettrages  dcdiyerlcs  EglifeS  6t  drefle 
la  Généalogie;  desS.deHeinsberge;carilsnommentexpréirement  lafemmeefc 
Thiery  II.  Sire  de  Heynsbergeicnne,  laquelle  avec  Ibn  mari  ell  mentionnéeen 
diverlcs  chartes  & lenrages  du  monallere  des  Religieufes  de  l’oîdre  de  Pre-’ 
mSllrc  andiâ  Heinsberge  esannees  MCC.LX  VII.LXVIlliXXI  V.LXXXI  I. 

& MCC.  XCI.  fans  que  toutesfois  fa  naillânce  ou  mailbn’ÿ  Ibit  exprimée.  Il 
cil  aulTi  à croire  qu’Engelbert  Comte  dé  NalTon  fils  ' de  lean  & de  Marie  de 
Heinsberge  at  prins  réflexion  à celle  alliance  en  Certain  grand  vitre  qu’il 
donna  avec  là  femme  Lu^arde  Marquife  de  Baeden  en  l’Eglife  de  S.  Sulpicc 
à Diell,  ou  l’on  voit  les  quartiers,  & alliances  dépeintes  en  vingt  pands  ou 
quarés  en  cefte  forte  : premièrement  au  collé  droia  il  mets  Naflbu  miparti  de 
Heinsberge,  le  lëcond  Naflbu  entier,  le  III.  Heinsbeige,  le  IV.  Marck,  leV. 
Vianden,léVI.Cleves,  le VII.  Leck,  leVIII.Salme,  feIX.Home,lcX. Fau- 
quemont  i]  du  collé  fenellrc  le  premier  cil  Heynsberge , le  lecont  Brabant, 
le  III.  Heynsberge  mi-parti  de  Brabant,  le  IV  luuers,  leV.  Voerne  mal 
blafonné,  le  VI.  Angleterre, le  VII.de  Solms.le  VIII.  Mintlcnberge , le  IX. 

Lippe  &le  X.  Falkcnlleyn.  De  celle  alliance  furent  procrées  quatre  fils  & 
une  fille , lelquels  nous  donnerons  avec  leur  pollerité  lùr  la  fin  de  ce  VII.  li- 
vre: & pour  ce  qu’ell  des  predecefleurs  de  ce  Seigneur,  nous  lesrelcrvons 
pour  le  livre  X.  ou  nous  parlerons  des  SkesdeFauquemont  delquels  les  Sires 
de  Heinsbeige  font  defeendus.  Le  trcfpas  de  nolue  Princeflê  n’dl  remar- 
oué,  mais  bien  celui  de  fon  mari  advenu  en  l’an  MCCC.  félon  les  eferips 
ne  Streythagen  fufdiâ. 
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Arnou  Sire 
d*Audenar- 
de  filstUh^ 
de  Gérard 
Chambel- 
lan deFlan*'^ 
dres  & de 
Marie  Da- 
me d*Au- 
deoarde. 


’Gîsbert  Sire  d’Aude- 
narde  eQ>.  Rlchilde  de 
Mortrigne  Dame  de 
Fîgnies  fœnr  non  ulte- 
rine  deBaude  win  Cha- 
ftelaindeTournay,  & 
fille  d’Everard  RadouJ 
le  vieil  Sire  de  Mortai- 
rae  & de  Mehaut  de 
Bethone  û première 
femme.  Richilde  efp. 
en  fécondés  nopces 
Wauthier  SiredeSot- 
tc^em  & vivoit  encor 
veufve  1119. 


MaRIL  D’AUDfSARDE 
UAhtE  SE  BauCIGHIES 
efp.  I . leau  fils  de  Hugue^ 
Comte  de  Rhetel.  a. 
Goddroy  de  Levain 
Sire  de  Leeuwe,  Gaes- 
beck,  &c. 

’Arnon  Sire  d’Audenar- 
dc  LcflÎDes , Pamcle  Flo- 
beque.  &c.  fut  prifon- 
nier  a 1a  bat^lle  de 
Bovines  elp.  Alix  Dame 
de  Rofroy  enTir»rcheJijj„  jire  d’Audenenie 


Dm  i.  Mûry» 

Hcnty  de  U 
de  Herfial,  Gaesbeck, 
Baucignics,  &c. 

Godefroy. 

Amou  Sire  de  Breda. 

Gérard  Prevofr  de  Ns> 
vcllc. 


BaocKoies , &c.  avec 
laquefle  il  fonda  le 
Cloiftrc  do  Val  des 
vierges  i Audenarde. 
Elle  vivoit  veofve  1242. 
12^9. 


Everard  Radon  noîd 
l’an  1214.  comme 
il  palR)it  en  Angle- 
terre avec  Hugne  de 
Bones  an  fecours  du 
Roy  lean  d’Anglc- 
rerre* 


Rofroy , Pamelc , Lcffi- 
nes , r lobeke  , & des 
terres  entre  Marck  & 
Rofne  efp.  i.  Aclis  fille 
de  lean  Comte  de 
Soifibnt  & de  Marie 
Dame  de  Chimay.  2.^ 
efp.  Mathilde  feeur  de 
Robert  Sire  de  Crcfec- 

?ucs  veuive  dn  Sire  de 
iquigny  Vidame  d’A- 
miens il  mourut  envers 
1292. 


Gilles  d* Audenarde  eufl 
en  panage  certaines  ter- 
res envers  Condé  . il 
el^.  en  l’an  1246.  11^- 
trude  coufine  au  Duc 
de  Brabant  laquelle 
efp.  apres  Godefroy  de 
Wefemate  Sire  de  Perc- 
ke. 


Encor  deux  fils  noiés 
avec  lenr  frere  Everard 
Kadou. 


Adeluide  efp.  Engel- 
bert  Sire  d’Engicn  ans 
enfants. 


Icnne  Dame  de  Hckii- 
^berge. 

Du  I.  na, 

Marie  cip.  1.  Godefroy 
de  Lovain  Sire  de  Fer- 
weys  en  Hasbaing,  de 
qui  aiant  efié  répudiée 
elle  elp.  x.IcandeNeÜe 
SiredcFalui. 

Du  2 lia. 

Aroon  Sire  d’Aude- 
narde  , Lcfllnes,  Pa- 
mcle, &c.  el^Kàbeau 
de  Haynaot  Dame  de 
Sebourg  veufve  de  Bau- 
dewin  de  Hcnin  S.  de 
Fontaines!  e(|>.laSceur 
de  Raoul  Flamen  Site 
de  Canny. 

lean  Sire  de  Rofoy, 
LefiTmes  & Papengieu 
vendit  Rofoy  i Philippe 
Roy  de  France. 

Robert  mentionné  avec 
fês  frétés  Arnou  dt  Gui 
en  lettres  de  fon  pere 
elcriptes  en  l’an  ii8f. 
ï Tnîery  Sire  de  Hems 
berge  Ton  coufin. 

Gniot  Sire  de  Saradra- 
ges , Aquenes , &c.  qu'en 
l’an  1296.  il  print  en  fief 
de  Gui  Comte  de  Flan- 
dres Marquis  deNamur 

Alix  d* Audenarde  efp. 
Godefroy  Cemue  w 
Vtanden,  Sire  deGrim- 
berge , Perweys  dcc.  elle 
mourut  1 305*. 

Mathilde  eip.  Wauthier 
Sire  de  Tupigny  dont 
lean. 
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I Clerem- 
! baut  Sire 
de  Rofoy 
en  Tira- 
fche  cfp. 
l Ifabeao 
I fille  de 
I Godefroy 
. Comte  de 
» Namur& 

( de  Sibillc^ 
fille  de 
Rogicr  de 
Granprd 
Comte  de 
Forcean 
là  premiè- 
re fem- 


Renaud  Sire 
de  Rolby 
Baucignies 
Chaumont, 
&c.  dp.  lu- 
Itcne  de'Ra* 
migntes  fille 
idc  Nicolas.^ 
& de  Dom- 
nilbn  Dame 
de  Chievre. 


fRogter  Sire  de 
Rolby  Chau- 
mont, &c.cfp.^ 
Alix  fille  d.  ' 
lacques  Sire 
d*Avelhes. 


Rogicr  de 
Roloy  Evef- 
que  de  Laon 
iSy.  mou- 
rut 1201. 


Eufalic  de 
Rofoy  cfp. 
Philippe  Sire 
de  Hauteri- 


Alcyde  fucceda  à fon  frcrccs'tcr-  fMARtE  d’Audemarde  dame  de 
res  de  Rôfoy  de  autres efp.Amou  J Daucignies  dp.  i.  leanfilsauCom- 


Sire  d’Audenarde  qui  mourut  en- 
vers l’an  1240. 


te  de  Rhetcl.  1.  Godefroy  frère  de 
Henry  x.  Duc  de  Brabant  Sire  de 
Lovain. 

Ican  Sire  d’Audenardc. 

Gilles  d’Audcnardc. 

'Godefroy  Sire  d’Afpremont  cfp.  la 
Comtcirc  hcrûierc  de  Sarbrugge  mort 
làns  hoirs  envers  1246. 

Gobert  Sire  d’Alpremont  cfp.  1 2j8. 
Agnès  fille  de  Thomas  de  Coucy 
Sire  de  Vervin. 

Ican  Prevoft  de  Monrfaucon. 

Gui  fut  tué  des  ant  Thunes  1270. 

Fille  religieulc. 

Fille  mariée  en  Allemagne. 

Clcmence  de  Rolby  cfp.  Henry  fWillaumc  Comte  de  Satmes  efp.  la 
^Comte  de  Salmes  en  Ardcnnc.  S fille  de  Wülaumc  Comte  de  lulicrs. 


Rogicr  Sire  de  Rolby , Chaumont, 
&c.  efp.  1.  Alix  fille  deRobertde 
Coucy  Sire  de  Pinon.  2.  cfp.  la 
fille  de  Tbiery  1.  Sire  de  Heyns- 
berge.  3.  efp.  ta  fille  au  Sire  de 
Montmorency  il  fut  tué  en  la 
Mafourc  un  l’an  i2yo.  firns  en- 
fants. 


Iuliane  hérita  Chaumont  & efp.J 
Gobert  Sire  d*Afprcmont,Dun,  ’ 
dcc. 


Fille  Abbellb  en  Tirafcbe. 


*^Clcmcnce  elp.  le  Sire  d’Aylle. 


Nicolas  de  Ro-  f Iuliane  de  Rofoy  Dame  de  lUn- 
foySircdcBau- J cignics  de  de  Plumîon  efp.  en  l'an 
cignies  dp.  la^uqy.  Wauthîer  lors  fils  aifné  de 
Dame  de  Plu-  | Wauthier  Sire  de  Ligue  de  de 


mion.; 


^Margaretc  là  temme. 


Dm  I.  tia. 
Wauthier. 


Mathilde  Dame  de  Tenremonde 
cfp.  Wülaumc  Sire  de  Bcthiii»c^ 
Advoué  d’Arras  elle  mourut 
1224. 


Alix  de  Rofoy  I 
elp.  1.  W3ai-<Margarcte  1132. 
hier  Sire  de  f 


l'cnremondc. 
2.  Gérard  Sire 
dcGiimberges. 


Aille  de  Ro- 
foy cfp.  Gil- 
les Sire  dc^ 
Chünay. 


/■Alard  Sire  de 
Chimay  vivoit 
1197. 1214. 


Dm  z.  tiâ, 

Wauthier  depuis  nommé  Gérard 
Sire  de  Grimberges  dp.  Agnes  de 
Beverne. 


Wülaumc  de  Grimberges  elp. 
Ifiibcau  Dame  d’Allche  qui  vivo- 
Ucni  encor  1248. 

Rogicr  cfp. 

Marie  Dame  f 

de  la  Tour.  J Marie  Dame  de  Chimay  cfp.  Ican 
\Comte  de  Soülbns. 

Gilles. 


Tom.  I. 
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‘Daniel  Sîre  de  Bethune,  Chocques, 
dcc.  cfp.  Eullace  de  Chatillon  mou- 
rut 1226. 


Robert  S.  de  Tenremonde  Bethune 
&c.  efp.  Ifabcau  fille  d’Arnou  Sire 
de  Moriames  veufvc  de  Nicolas  Sire 
de  Conde.  11  mourut  1 248. 


Baudewîû  Sire  de  Wamdlon. 


Willaumc  S.  de  Lokeme  cfp.  Ilà- 
bcau  Dame  de  Poncroard  mort  1243. 


lean  dp.  la  Comtdlc  de  S.  Pol. 


Alix  efp.  Gauthier  Sire  de  Nantcuil. 


Mârgarctc  Dame  de  Wourae. 


Mehaut  efp.  t.  Baudewin  de  Comi- 
ncs  Quiilelain  d’AIr  2.  Godefroy  Si- 
re de  Brcda.  3.  G isbert  Sire  de  Raf- 
i^fegem. 
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13.  HENRY  SIRE  DE  LOVAIN,  HERSTAL, 
GAESBEKE,  LEEUWE,  &c. 


Chapitre  II. 

fon  pere  le  Prince  Godefroy  trefpafle,  il  demeura  en  la 

5 cutclle  de  UDamcdeGaesbeck  fà  mere,  &avec  elle  il  eflmenrionné 
en  diverl'es  chartes  fit  lettrages  du  temps  avec  la  qualité  de  Sire  de 
Hcrflal , & combien  qu’a  la  mort  de  Ton  coufin  germain  Henry  III. 

Duc  de  Brabant  advenueen  l’an  MCC.  LXX.  il eftoit encor  alTcs  icuned’cage 
toutesfois  il  s’advanca  de  Ibn  authoritéà  entreprendre  le  gouvernemétdesieu- 
nes  Princes  de  Brabant,  dequoi  laDucheflè  Aleyde  leur  mere  & les  principaux 
Eilats  fe  contentèrent  afTcspeu,  & parainfi  ils  trouvèrent  moien  de  lui  lever 
lepied,  ceque  tellement  le  iâfcha  qu’il  s’ablcntadupays  prefque  tout  le  temps 
de  la  rc^encc  de  ladiéle  DuchelTc;  mais  eilant  le  Duc  lean  I.  entre  au  gou- 
II  ntrt-  vememeut  il  fût  grandement  favorilc  & chéri  de  lui , & comme  Prince  du 
Brabant  tint  par  tout  rang  entre  les  premiers  Barons  du  pays , 
Prinuidt  comme  l’on  peut  avoir  veu  en  diverfes  occurrences  dont  mention  at  eftéfaiâ 
Braiani.  ci-delTus;  Sc  à vrai  dire  noftreSirede  Gaesbeke  eftoit  perfbnne  qui  en  guer- 
re ôc  police  pouvoir  donner  con(êil&  mettre  à deuë  execution  les  refolutions 
arreftées , aiant  doibs  Ion  icune  eage  hante  l’exercice  des  armes  en  divers 
Royaumes  & pays. 

Il  fe  itü  L’on  trouve  qu’il  porta  quelque  temps  la  qualité  de  SiredeBredaeSme  nous 

in-»  i avons  diû  & particulièrement  en  certaines  lettres  données  ieudi  apres  l’in- 
” ■ vention  de  laS.Croixenl’an  MCC.  LXXIl.  parlelquellesilprometd’indcm- 
ner  & tenir  hors  de  dommage  fes  vafTals  feavoir  eft  le  Bailly  de  là  ville  de 
‘ Hcrftal  avec  le  Maire  & Efehevins,  les  Maires  & Efehevins  de  fes  villes  de 
Rucchon  Pologne  & Ncdren,  lelquels  s’eftoient  conftitnés  plciges  pour  lui. 
Audi  eft  il  traidédeSirede  Breda  mcfme par  Amou  Ion  frere  quifedid  Sire 
de  Bruhames&iugcdefon  frète  Henry  Sire  de  Breda  en  lettresdel’an  MCC. 
LXXIII  l’on  ne  fcait  precilement  à quelle  raifon  la  terre  de  Breda  lui  feroit 
venue , mais  il  eft  bién  vrailcmblable  que  ce  n’aurat  efté  que  par  engagement 

6 pour  bien  peu  de  temps. 
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Cmllf  E'*''  Isttrss  de  l’an  MCC.  LXXXIV.'au  mois  de  Mars  noftrePrince  Henry  S-  r k 
mnt.  confirme  aux  Religieux  de  Cornillemonc  ordre  dePremonftré  pre»  Liege  cer- 

raine  donnation  à enx  fàiâe  en  l’an  MCC.  XI.  par  Henry  I.  Duc  de  Bra-  Prenmi 
bant  Ion  ave.  fS-  »»• 

L’année  fuivante  MCC.  LXXXV.  il  accompagna  le  Duc  Ican  I.  fon  cou- 
fin  germain  au  voiage  qu’il  fift  avec  le  Roy  Philippe  de  France  en  Efo^ne  D'm  'ur. 
Sâmm.  contre  Pierre  Roy  d’Arragon , duquel  atellé  parle  ci- defllis,  par  ouilfuffirat 

de  dire  ici  que  nollre  Prince  Henry  y laifla  la  vie,  aiantefte  atraint  d’une  ma-  ***' 
ladie  contagieufe,  de  laquelle  noflre  armée  eftoit  grandement  affligée.  Sa 
mort  fiit  déplorée  par  le  Duc  & toute  la  patrie,  car  il  eftoit  Prince  de  haute 
entrcprinlè,  grand  lôldat&  valeureux  Capitaine. 

Ils’eftoit  marié  à Ilàbeau  de  Beverne  de  laquelle  l’extraiftion  lcrat  déclarée 
pour  les  chartes  de  confanguinité  que  nous  donnerons  fur  la  fin  de  ce  chapitre. 

Elle  lui  furvelcut,  & trefpaflâ  tant  feulement  enl’an  MCCC.  VIII. &reccut 
Icpulture  près  fon  mari  au  monaftere  des  religieufes  d’Ouwergen  ordre  de 
S.  Dominique  les  Bruxelles.  Auchœurdel’Eglilc  des  peres.  Dominicains  à Lo- 
vain  l’on  voit  encor  plufieurs  anciens  vitres  reprefentants  lesplus  proches  pa- 
rents duDucHenryIII.de  Brabant,  entre  Icfquels  l’un  du  coftédroiél derrière 
le  grand  autel  contient  les  armes  de  noftre  Prince  & de  fa  diâe  femme 
Ifàbcau  de  Beverne. 


ENFANTS  DE  HENRY  SIRE  DE  GAESBEKE, 
HERSTAL,  &c.  ET  D’ISABEAU  DE  BEVERNE 
SA  FEMME. 

IEak  de  Lovain  Sire  de  Gaesbekc,  Leeuwe,  &c.  de  quiferat  parlé  an 
chapitre  fui  vaut. 


Henry  de  Lovain  lèmble  eftre  celui  que  l’on  trouve  mentionné  avec 
autre  noblefle  es  lettres  & ordonnance  fâiftcs  par  le  Duc  lean  II.  peu  de- 
vant fon  trespas  en  l’an  MCCC.  XII.  mais  il  mourut  peu  apres  fans  avoir 
prins  alliance  de  mariage. 


J Ienne  de  Lovain  dide  de  Gaesbeke  fût  mariée  à Gérard  Sire  de 

Homes,  Aliéna,  Hefè,  Leende,  Herlaer,  &c.  qui  en  l’an  MCCC.II.  mardi  m. 
apres  la  Nativité  de  noftre  Dame  obtint  lettres  d’Arnou  Comte  de  Los  & de 
Chiny , par.lcfquelle  il  lui  oâroie  de  pouvoir  conftituer  le  DoUaire  de 
noftre  PrincefTc  lut  touts  Si  quelconques  biens  tenus  de  lui  en  fief,  hprfmis 
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tant  feulement  lechafteaude  Homes,  de  quoi  furent  tefmoins  Willaumc  Sire 
de  Petershem  coufm  dudiâ  Comte , lean  Chaftelain  de  Montenac  & Arnou 
de  Witthem  Chevaliers.  Elle  donna  i fon  mari  deux  fils  & une  fille  defquels 
& de  leur  polleritc  nous  dirons  quelque  choie  fur  la  fin  de  ce  VII.  livre.  Au 
milieu  du  chœur  de  l’Eglilc  des  Carmes  à Bruxelles  ou  maintcnaotcll  lalcpul- 
turc  de  lenne  Ducheffe  de  Brabant  eftoit  ci-devant  une  tombe  relevée  cou- 
verte d’un  marbre  noir  & pardcITus  deux  figures  taillées  en  bollê  du  mefmc 
marbre,  l’une  d’un  Chevalier  arme  aiant  l’efculTon  de  Homes  à fon  collé 
& l’autre  d’une  Dame , laquelle  tombe  vrai  femblablement  at  cllé  celle  de 
nollre  PrincelTè  & de  fondiâ  mari,  & at  elle  transférée  au  chapitre  des  Re- 
ligieux ou  ie  me  recorde  l’avoir  veu  en  l’an  M.  DC.  XXVllI.  Tant  y at 
qu’ellant  Gérard  Sire  de  Homes  demeure  veuf  il  s’allia  en  lècondes  nopces 
à Ermcngardc  fille  de  Thicry  VU.  Comte  de  CIcves  8c  d’Ermcngarde  de 
Gueldrcs  fa  première  femme , de  laquelle  il  procréa  aulfi  quelques  enfants,  & 
entre  autres  Tbieiy'  de  Homes  Sire  de  Perweys  qui  de  par  fa  merc  fût  Sire 
de  Cranenboutg , .&  en  celle  qualité  avec  Thicry  Comte  de  CIcves  fon 
oncle  le  lendemain  de  la  S.  Martin  en  hiver  de  l’an  M C C.  XL.  confirma 
les  privilèges  obtenus  par  ceux  de  celle  ville,  ellant  affilié  de  làdiéle  mere 
Ermcngardc  de  Cleves,  laquelle  féella  la  charte  fur  ce  donnée  en  fon  nom 
avec  lediét  Comte.  Ce  fut  aulfi  ce  Thicry  de  Homes  Sire  de  Perweys  qui 
prétendit  la  Comte  de  Cleves  apres  la  mort  du  Comte  Ican  dernier  hoir 
malle  de  la  maifon  de  Cleves  comme  ellant  fon  droiâ  Nepveu  & plus  pro- 
chain heritier  : mais  finalement  il  moumt  làns  en&nts  comme  aulfi  fes  freres 
par  ou  les  terres  de  Perweys,  Cranenboig  Herlaer  & autres  luccederentà 
Thicry  de  Homes  Ion  nepveu  fils  de  Willaumc  Sire  de  Homes  ( fils  de  nollre 
Princellè  ) & d’Elfe  de  Cleves  la  féconde  femme  lôcur  non  germaine  d’Ermcn- 
garde de  Cleves  fufdidle.  Ce  que  j’ai  bien  voulu  annoter  ici  en  faveur  des  cu- 
rieux en  matière  de  généalogie. 
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/Thiery  de  Bercmc  Sire  de  Dix» 
' iDude  Mefieres  1313.  i3xx. 


Ifabeau  eQ>.  Robert  de  Bcaumes 
Sire  de  Boubers. 


Thiery  Sirc  de 
Beverne  de 
Dizmude  efp. 
Beatrix  veulve^ 

de  Gilles  de 
Trit. 

VVillaume. 

A^es  de  Be- 

Thiery Sire 

verne  efp.  Gé- 

de Beverne 

rard  Sirc  de 

de  de  Dix* 

Grimberge,  s 

mude  fils  de 

Ninhove,  | 

Thiery  cfp. . 
Adc  fille  de 

Rumpft,  dec.  l 

Kaoul  Sire 

/•/.  63a  Êîf 

de  Coucyde 
d’Agnes  fil- 

640. 

le  au  Comte 
d’Haynaut. 

Fille  dp. Wil-  [ 
laume  Sirc  deJ 
Hontfebote.  | 

•T^ierjr  Sire  de  Bever- 
ne,  Dixmude,  dcc.  cfp. 
MÂrgarete  de  Brienne.^ 
laquelle  eftantveulVe  ' 
le  rendit  religieulè  à 
Flines  ou  elle  mourut 
i27f . lut  gill  aux  Irercs 
Frclcheors  k Valcn» 


fThicry  Sire  de  Beveme  J 
' Dixmude  & Mefieres  clp.^ 

Agnes  fille  de  Nicolas , [Autres  enfiuts. 
Sire  de  Condé , Baillœil , ^ 

Moriames,  &c. 


Beatrix. 


Lovain  S.dc  Ferweys. 


Pierre  Sire  de  Hont- 
fehote. 


Hugue  Dominic^'n  Reli- 
gieux mort  I iS6.  en  Mars 
eUl  aux  Irercs  Prefeheurs  i 
Valencienes. 


IZABEAU  Î3F.  BevER^E 

cfp.  Henry  de  Lovain  Sire 
de  Gaesbeke. 


Gilles  deBeverne  efp.  Hel- 
wige  de  Gavre  dit  de  Li- 
dekerke. 


Phîlippoteelp.  lacques  Sire 
de  Werchin  Lon^eville, 

&c.  Senelchal  de  raynaur^  lacques. 
elle  mourut  1306.  gillaux  ' 
Domiaicains  a Valeocic- 


lean  Sire  de  Lovain  Gaesbeke, 
&c. 


Henry  de  Lovain. 


Icnne  de  Lovain  efp.  Gérard  Sire 
de  Homes. 


^Gérard  Sire  de  Werchin,  Lon- 
gueville, Wicrc,  &c.  Scnefchal 
de  Haynautclp.  ltabeaud*Antoing 
Dame  d’Obies  Buggenhout,  &c. 
Il  moorut  en  joude  1340,  elle 
*3f3- 


fGobert  SîrcdeBouconvil- 
le  & de  la  Boue  elp.  Me- 
haut  Dame  de  Ville  lur 
Tourbe  elle  mourut  1x77. 

Gober,  de  Monch.-^ 

Kmn  Xir.v  H»  ° 


[’Fille  elp.  Wlllaume 
du  Sort  Sire  de  Rou- 
gecourt. 


Ade  efp.  Go* 
bert  de  Mon- 

chablou  Sire , _ . 

dcBouconvil-S  Won  Sirc  de  Boucon* 
'ville  efp.  la  fille  de 
lean  de  Cernay. 


le  elle  mourut 
veulve  1164. 
giil  i Vau. 
^ciair. 


Fille  efp.  lean 
Hontfchotc. 


de 


Robert. 

Fille. 


Fille  efp.  Mathieu  de 


Autres  enfants. 


lean  Sire  de  laBoue^îooconvilIe, 
VîltefurTourbe,&c.  efp.  Mehaut 
de  Oacy.  11  mourut  133S.  elle 
3x1.  gilTent  à Vauclair. 


Gérard  de  la  Boue. 


I&beau  Dame  de  Foencamp. 


lenne  eÇ>.  Nicolas  de  Barbanfon 
^Sire  de  lumont , Donfteyne* 


Tom.  I. 


Q.qq  qqq  q 
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fGiuthier  3.  Comte  de  fican  Comte  de  Brienne  efp.  Marie 
Comte  de  Btienne  efp.  Matie  dcLu-<  d’Ensicii  vcufVe  de  Hague  de  Retel 
B^êJ^erp-SefiSelfignanfin^deHup^  VSire  de  Bcaufott.  ' 
deTancrcdeRoydeSi-yi:  Chipte. 
cîle,à  canfc  de  Uqacl-  . 
le  U fut  couroune 

[Dm  I.  tiéf.  rConrard  Empereur  IV.  Roy  de  Sici- 

lolente  de  Brienne  Roine  le  efp.  Il'abcaudcBavieie.  llmooruc 
de  Icrufalem  efp.  Fredrici  125^4. 

Willatune.  I a-  Empereur  de  Roy  de  Si- ] | 

ale.  ^Hcnry, 


Enrd  Comte 
de  Brienne^ 
cfp.Agne$fil-  ' 
le  au  Corme 
de  Nevers. 


' Qauthter 
Comte 
de  Brien* 


Ican  de  Brienne  Roy  de  . 
lenifalem  par  fa  femmes 
Marie  de  Monferrat. 
1.  efp.  Berengairc  de 
Câûille. 


Ermengarde. 


VAutres  filles. 


letn  Abbé  de 


ne  cQ)-<  Beaulieu. 
Humbe* 


line  de 
Bcaine- 


ieaa  Cpmtc  d*£u  efp-  Beatrix  de 
Cbaftillon  fille  au  Comte  de  S Pol 
Om  X.  ik^f.  gilTentiFopcaunoDt.llmouruci294. 

AlfonsdeBrlcnneeft.Map  , r-  . c- 

rie  de  Luligîian  dia  d’Ifo-J  Margaretc  efp.  Ican  de  Flandre  Sirc 
dun  Comtafe  d’Eu.  1 de  Dançicrre. 


dun  Comtale  d’Eu. 

Ican  efp.  Marie  de  Couqr  1 
vcutVc  d’Alexandre  Roy 
d’Efeoflê. 

Marthe  efp.  Baudewin  de 
Counenay  Empereur  de 
Confiantinopic. 

Louis  deBrietine  elp.  Agnes 
.Vicomtafe  de  Beaumont  J 


: Dançicrre. 

[Blanche  Abbeflê  i MaubuilTon. 


leao  Vicomtq  de  Beaumont  efp.  len- 
ne  de  CbaAequbriant  Dame  ^ Fo« 
vancé,  Guerclie,  dtc 


Marie. 


André  de 
Brienne  Sires 
de  Rameru 
e(V-  Alifc 
Dame  de  Ve* 
nill. 


’Erard  Sire  de  Rameru 
V«iifi , &C.  efp.  Philip- 
pote  de  Champi^e 
fille  au  Comte  Henry  . . 

A d’Uâbeaa  Royne  dey®  Grandpre. 
leruiàlein. 


Henry  Sîrc  de  Venîfî  efi>. 
Marg^e  laquelle  x.  dp. 
Willaume  de  Couiteoay 
Sire  de  Champtnelle. 


Erard  Sire  de  Rameru 
mort  ûins  hoirs. 


Ilidxau  efp.  Henri  comte 


Marie  efp.  Henry  Sire  d’Avangour. 

lenne  eQ>.  Gui  Sire  de  DaTal. 

Margarete  efp.  Hume  de  Lufignan 
Roy  de  Chipre.  a.  Boomond  Prince 
t^Antiochie. 


Gautluer. 


Agnes  a^.  Milon  Sire 
de  Noyen. 


Sibllle  Abbeflè  de  la  Piaé 
i Rameru. 

lenne  dp.  Mathieu  Sirede 
Montmorency. 

Marie  efp.  Gautluer  Sire 
de  Nantudl  mort  1141.  a. 

Hague  Sire  de  Conflans. 

rlsAïuAU  DE  Beïere  femme  de 
Thi<«  Sire  de  Bevere  en  J y L j„  S;„  de  Gnesbcke. 

I Flandres  elle  mourut  \ ' 
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lEAN  DICT  TRISTAN  SIRE  DE  LOVAIN, 
GAESBECKE  , HERSTAL  , LEEUWE, 
BAUCIGNIES,  MONCORNET,  &c. 


Chapitre  III, 


Prince  à la  mort  de  fon  pçrc  advenue  en  l'an  M C C.  1,  X X X V. 

P G cftoit  encor  bien  jeune  Sc  par  les  elcrlpts  de  F.  lean  van  Hcelu 
l’on  voit  que  pour  fon  jeune  cage  fa  Eannicrc  arraoicc  de  fes  armes 
fût  portée  à la  bataille  de  Wocringen  en  l’an  MCC,  LXXXVIII. 
par  un  Vaillant  Efeuier  nomme  Willaume  Pijpcnpoy  Ibubs  laquelle  fe  trou- 
vèrent fes  ValTals  de  Gaesbeke,  Leeuwe  Sc  autres  terres  de  fon  Domaine. 

Par  lettres  de  l’an  MCC.  XC.  au  mois  d’ Avril  le  lundi  après  les  Paf-  Prnmi 
ques  clolès  noftre  jeune  Prince  de  l’adveu  de  fa  mere  grande  Marie  d’An- 
denarde  s’accorde  avec  fes  valTals  de  Leeuwe  > fur  le  paiement  des  cens 
qu’ils  dévoient,  & parce  que  le  Prince  lean  n’avoit  encor  de  feau , les  let- 
tres fur  ce  drelTces  furent  feellées  par  ladiâe  Marie  d’Audenardo  qualifiée 
Dame  de  Gaesbeke,  & par  Willaume  diéb  Pijpenpoy  fop  grand  Efeuier. 

Il  cft  nomme  avec  autre  prineiptle  nobleffe  oc  Brabant  aux  lettres  du 
Duc  lean  II.  données  au  mois  de  luing  de  l’an  MCCC.  VI.  per  lefqqelles 
il  compofè  entre  ceux  qu’efloieot  des  lignages  privilégiés  i Bruxelles  Sc  le 
peuple  comme  en  fon  lieu  avons  rapporté. 

Son  mariage  fut  traiébé  avec  Félicitas  de  Loxembomg  Dame  de  Con- 
fone  foeur  germaine  de  l’Emperenr  Henry  VII.  de  laquelle  il  proçrca  deux 
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fils  & une  fille  delqucls  doibs  l’an  MCCC.  XVIIl.  la  Princeflê  Félicitas  euft  Pmmt 
le  bail  comme  l'on  voit  par  lettres  données  le  Dimanche  devant  l’Afcen- 
fion,  prennant  lors  qualité  de  Damoifelle  de  Lovain  & Dame  de  Moncor- 
net.  Elle  fit  peu  apres  certaine  convention  fur  le  partage  de  les  enfants 
fçavoir  eft  Henry  de  Lovain  Sire  de  Gaesbeck  & de  Herftal  lean  & Bea- 
trix & nomme  l’Archevclquc  de  Treves  fon  frere,  8c  Ican  Roy  de  Bohê- 
me & de  Pologne  fon  nepveu,  & aux  lettres  elle  fe  diâ  Damoilclle  de 
Gaesbeck  & de  Conforte  ; toutesfbis  peu  apres  eftant  feulement  eagée  de 
vingt  & deux  ans  elle  fc  rendit  Religieufe  au  cloillre  de  Beaumont  à Va- 
lenciencs,  ou  elleat  fa  fepulture  eflevée  en  une  aicade  de  la  muraille,  & 
au  dclTus  la  figure  d’une  religieufe , au  bas  font  par  petits  peribnnages  ex- 
primés lès  prochains  parents  avec  leurs  armoiries  , à feavoir  l’Empereur 
Henry  fon  frere,  Ican  Roy  de  Bohême  Ibn  nepveu,  Baudewin  Archevelque 
de  Treves  fon  frere,  Ican  Duc  de  Brabant  Ion  coufin , Béatrice  d’Avef- 
nés  là  metc,  Willanme  Comte  d'Haynaut  Ibn  coufin  germain  , Godefroy 
Sire  d’Afpremont  fon  coufin  ilTu-gcrmain , Walleran  de  Luxembourg  Sire  de 
Ligney  fon  coufin  germain , & le  Sire  d’Avefnes. 

Dans  l’obitier  dudiâ  Cloifrre  le  dcces  de  la  PrincelTê  Félicitas  efr  marqué 
fur  le  VI.  d'Oâobre,  & y eft  dieft  qu’elle  print  l’habit  de  Religion  jour 
de  l’AlTomption  de  noftre  Dame  en  l’an  MCCC.  XVIII. 

le  ne  dis  rien  du  parentage  & noblclTc  de  celle  PrincclTc , laquelle  eft 
afies  cc^nuc , & aulTi  au  livre  X.  de  ces  T rophées  nous  donnerons  la  Généa- 
logie largement  eftendué  de  la  mailbn  de  Limbouig  dont  celle  de  Luxem- 
bourg faiâ  une  branche. 


ENFANTS  DE  lEAN  DE  LOVAIN  SIRE  De 
GAESBECK, HERSTAL,LEEUWE,&c.  ET  DE 
FELICITAS  DE  LUXEMBOURG 
SA  FEMME. 


Henrv  de  Lovain  Sire  de  Gaesbeck,  Herftal,  &c.  qui  aurat  fon 
Eloge  au  chapitre  fuivant. 

Iean  de  Lovain  fut  Sire  de  Moncornet  & apres  la  mort  de  fon 
frere  Henry  il  lucceda  encor  aux  terres  de  Gaesbeck , Herftal , Leeu- 
we,  ôcc.  mais  il  trefpallà  peu  apres  fans  enfants  cage  d’environ  feize  ans, 
& receut  fepulture  au  Cloiftre  d’Opbigaerden  ou  il  gift  au  milieu  du 
choeur  des  Preftres  devant  le  grand  autel  en  tombe  relevée,  & pardclTus  la 
figure  d’un  jovcnceau  taillée  en  marbre  bleu , armée  de  toutes  pièces  la 
tefte  nue  & l’elcullbn  vuide,  mais  afies  endommagée  : tout  alentour  on 
lit  en  flamcn,  Cy  gift  lean  de  Lovain  Sire  de  Lovain,  de  Herfial  ® 
de  Gaesbeke,  qui  trejpatfa  le  XXIII.  jour  ^Aouft  en  fan  MCCC. 
XXIV. 

Bra- 
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Béatrice  DE  Lo  VAIN  Damoifcllc  de  Gaesbckc,  Herftal , Moncor- 
nct,  Baucignies,  &c.  fucceda  i fes  ftcrcs,  & en  l’an  MCCC.  XXXII.  il 
XIX.  de  lanviei  affiftce  de  Thomas  de  Lifle  Sire  de  Frefnes  elle  vendit  la  ter- 
re de  Moulcron  à Bernard  de  la  Barre  pour  la  ibmme  de  mille  & quatre 
cents  livres  ; & deux  ans  apres  elle  donna  libéralement  de  les  biens  au 
Cloiftre  d’Opbigaerden  pour  l’ame  de  lôn  frère  lean  illcc  enterré,  mais  elle 
ne  print  l’cliat  de  mariage,  ains  trefpaflà  envers  l’an  MCCC.  XXXIX. 
par  ou  tours  fes  biens , terres  & riches  Seigneuries  fuccederent  à fon  coufin 
Willaume  Sire  de  Homes  bis  de  là  tante  lenne  de  Gaesbeck.  Le  livre  des 
obits  du  Cloiftre  de  Beaumont  diA  que  celle  Princefte  niepee  de  l’Empe- 
•rdir  Henry  V H.  à fon  trelpas  print  l’habit  de  religion  andiA  Cloiftre  ou 
elle  avoir  efté  nourie,  & qu’elleyeft  enterrée  aiant  laifle  pour  un  obit  quatre 
vingt  florins  de  Florence  avec  plufieurs  autres  bienfaiAs. 


Tom.  I. 


Rrr  rrr  r HEN- 


S.  ne 
Gaesbe- 

KE. 


DoHtri‘ 

mam. 
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s.  DE 

Gaeîbe- 

E£. 


HENRY  SIRE  DE  LOVAIN,  GAESBECK, 
HERSTAL,  LEEUWE,  BAUCIGNIES, 
MONCORNET,  &c. 


TROPHEES  DE 


BRABANT 


Lhap'ttrt  IV. 

L s’allia  par  mariage  à Uàbeau  Dame  d’Antoing , Elpinoy , Sot- 
tcgem , HoulHain , &c.  Cbailelaine  de  Gand  riche  hcricicrc , mais  il 
ne  jouift  que  bien  peu  de  là  comp^oic,  paflànc  au  plus  beau  de 
Ibn  eage  à l’immortalité,  iàns  avoir  procrée  aucun  cnfimt,  par  ou 
là  veufvc  convola  en  fécondés  nopces  avec  Allons  d’Elpagne  diâ  de  la  Cer- 
da  fils  du  Prince  Ferdinand  Ae  CalliUe  & de  Blanche  de  France  fille  du 
Roy  S.  Louis,  lequel  Prince  Ferdinand  eftoit  fils, aifnéd’Alfons  IV.  Roy  de 
Cauillc  & de  Leon,  mais  elle  n’eull  non  plus  enfant  de  lui,  & la  Dame  ■ 
d'Aucoing  fe  naaria  pour  la  troifielme  fois  a lean  Vicomte  de  Melun  Sire 
de  Monftreul  Bellay , lors  veuf  de  lenne  Comteile  de  Tancarvillc  & fils 
aifnc  d’Adam  Vicomte  de  Melun  & de  tenue  de  Suilly.  Il  avoir  procrée  de 
là  première  femme  Ican  de  Melun  Comte  de  Tancarville , Willaumc  de 
Melun  Archevelque  de  Sens,  Simon  Chanoine,  Adam,  Robert  & Henry 
de  Melun;  & encor  de  la  Dame  d’Antoing  il  engendra  un  fils  & deux  fil- 
les , feavoir  eft  Hugue  de  Melun  qui  fut  Sire  d’Antoing  & de  plufieurs 
belles  terres  du  codé  de  là  mere,  Ilabeau  de  Melon  mariée  premièrement  à 
Pierre  Comte  de  Dreux  & apres  à lean  d’Arthois  Comte  d’Eu,  touts  deux 
Princes  du  fang  de  France,  & Marie  de  Melun.  Brief  ladiAe  Dame  d’An- 
toing trclpaflà  tant  lèulement  jour  de  S.  Nicolas  VI.  de  Décembre  de  l’an  Prcmi 
MCCC.  LIV.  & receut  lèpulture  en  l’Eglifè  d’Antoing,  ou  fur  là  tombe  f*'**3' 
le  voient  les  armoiries  de  fes  trois  maris  avec  lès  quartiers,  Icavoir  efi  An- 
toing&  Grimberge- Allche  du  colle  Paternel,  & Eugien-Sottegem  &Gand 
du  collé  materner 


CON- 
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1^1 

fS.d 


Hoguc 

Sire 

d’An- 

toine 

Efpi- 

V 

4tc  .eip 

t.  Phi- 

lippote 

Dame 

dcHar> 

nos.  1. 

Alarie 

de  Ci- 


Du\.na. 
Michield’Antoing 
S.  de  Hames  cfp. 


Dm  I.  Ua. 

Hagoe  Sire  dcHar- 
nés  cfp.  lolentc  deJ 
Barbancon. 


fHogue  Sire  de  Harnes 
cfp.  Marie  fillcd*£u(hi- 
ce  de  Conflans. 


Michiel  de  Hames  tud 
i la  bataille  de  Cour- 
\tny  1301. 


la  fvurdeRailêdeJ  ..  c‘  j » <• 

Gavre  Sire  de  Lie- 1 ClariOc  efp.Eoih-  f>““. 

...  . . I r.*  < *■  I AllIlfV  /l’Kn»>ae*  Alla* 


dckerke.  2.  eij>.  U 
âllc  de  Renaud  Si- 
re de  Fiquigny. 


trice  e(p.  Ican 
. de  Kununes. 


Alarme  cip.tuini-  - 
ce  Sire  de  Lens  en  | 

Brabant.  Il  SircdcSoiiepin.  11 

rut  130(5.  -11........ 


Philippote  cfp.  Eu- 
(lace  Siredukeox. 

Dm  a.  r,H. 

Marie  efp.  Arnou 
Sire  de  Cifoing. 


mourut  1 3 la  cl  le  1 324. 
giflent  en  l’Ab.  de 
Cambron. 


Kàbcau  eQ).  Alard  Sire 
de  Ville. 


Huguc  S d’An- 
toine efp.  1.  Stbi> 
le  fllle  de  Robert 
S.  de  Wavrîn  Seoc- 
fchal  de  Flandres.'^ 
2.  llabeau  de  Be- 
ihune  Allé  de  Ro- 
bert & d’Ëlifabeth 
de  Moriames. 

leand’Antmngefp. 
Béatrice  fllIedeRo- 
bert  de  Vierve 
veufve  de  Gode- 
froy Sire  de  Wiuty. 

Dm  ?.  l.a. 

Alard  d’Antoing 
Sire  dcBrifculefp. 
Marie  dcThoroie. 

Gauthier  d’An- 
toing S.  de  ^llo- 
neefp  N.d’Eftrécs. 

Marie  d’Amoing 
c(p.  Ican  Sire  de  * 
Barbanibn.  llmou-'^ 
rat  1312. 

lean  Chan.iCam- 
bray  Archidiacre 
d’Anvers. 

Arnou  Chan.  â 
Cainbray  Archidia- 
cre à Valcncicoes. 

Ide  clp.  Nicolas  de 
Barbunfun  Sire  de 
Vil  1ers , Brame  , 
&c. 


l'Hugue  Sire  d’Antoing 
'erp.  Marie  d’Engien^ 
Dame  de  Sotteeem  la* 
quelle  efp.  2.  Cjuî  de 

cfp.  ■'JCibeau  d’.Af.  I 
fehe  DamedeBug-^^ 
genhout. 


|HngBe  Sire  d’An- 
'toiiigEfpinoy,&c 


Autres  enflmts. 


Dm  i.  Mary. 
Hague  d’Amoing. 


fSAREAU  DAME  D’AmTOINO, 
SoTTEGEM  &c.  cfp.  I.  Hcnry  de 
Lovain  Sire  de  Gaesbeck  2.  Alfons 
d’Efpaigne.  3.  Ican  Vicomte  de  Melun. 


Henry  d’Antoig  Sire 
B^^cnhoutfObics,, 


Dm  2.  Mary. 

Alix  de  Flandre  Dame  de  Richebourg 
efp.  lean  de  Luxembourg  Sire  dcLtg- 
ney  elle  mourut  134Ô.  4.  May.  Gifl  i 
^Klmes. 

‘Kàbeau  d’Antoing  Dame  de  Buggen- 
hout,  übics  ,dtc.  efp.  Gérard  Sire  de 
Wcrchin  , Longueville  , Sencfchal 
d’Haynaur,  &c.  11  mourut  1340.  elle 
, .»3f3- 

\Marie  d’Aotoing. 


'Catharine  cfp.  Gil- 
les dcMortagneS. 
de  Pocellcs 

Ican  S.  de  Barban- 
fbn  efp.  Euflace^ 
(TArgies. 

Nicolas  S.  de  lu- 
mont  efp.  Icnnede 
Monchablon.  Il 
mourut  i34f- 
Huguc  Sire  deSol- 


Gilles  Sire  d’Aflè- 
vaing  elp.  la  fille 
hcriücfc  de  Wil- 
laumc  de  Frcfhoit. 


Gilles  Chan. 
Tournay. 

Raoul  Clerc. 

Alard. 

MîchicI  S.  de  Bîe- 
vene  e(p.  Ilàbeau 
de  Coudé.  , 

lean  le  leune. 

Marie  efp.  Robert 


Gérard  d’Aotoiog  eofl  rlfàac  d’Antoiag. 
des  biens  a Sempfê&.^ 

Epp^cm  cfp,  ^Henry  d’Antoîog. 

■I^  Sire  dn&rt^lbn  rienne  Dame  de  Barbanfon  efp.  Robett 
^p.IolcntedeRaflcgem  Jdc  Bethone  Vicomte  de  Meanx  Sire 
Dame  de  Lens.  11  mon->  de  Kumpit. 
rut  137S.  elle  1388.  | 

Enflace  Dame  de  Barbanfon  efp.  leaa 
Sire  de  Ligne.  Qui  monrut  1440. 


Hngne  Sire  de  Solre. 


Renaud  Chan.  i LIege. 


lolentc  Dame  de  Monrign^  Hantes, 
&c.  cfp.  Ottoo  Sire  de  Lalaiog.  mort 
'^1441. 


Anbert* 


fHcIHn  Sire  de  Wafîeres , Comioes  , 
Agnes  cfp.  Hcllin  de  j&c.  e^.  Beatrix  d’Aveluis  Dame  de 
wavrin  Sire  de  Walîe-J  HuIIui ,,  Henin*  Ltetard , Ac.  2.  cfp.  la 
^cs.  I fille  de  Gisbert  Chaflelain  de  Berges 

^làiuâ  Winoc. 


Manc  efp.  Kobeit 
de  Grin^rges  S. 
d’A/fche. 

Mehaut  efp.  Ban- 
.dri  SiredeKoyfin. 


Rrr  rrr  r » 
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6zo  DESCENDENCE  DE  lENNE  DE  GAESBECK  DAME  DE  HORNES. 


Du  I . liû. 


WUlaumc  J. Si- 
re ae  Homes, 
Ciacsbcck , Al- 
tena  , 13aucig- 
nics , Moncor- 
Dct , Cortrclêin, 


lennc  Dame  de 
Gaesbcck,  Putte 
Strycn  , &c.  cfp* 
Gisbert  Sire 
d’Abcoude 
Wyck  i Duer- 
Hcde,  &c.  elle 
mourut  1 3f6. 
Gcnrd  1.  Sire  de 
Homes , Gacs- 
beck  , Altena , 
&c.  iut  tué  con- 
tre les  FriTons 
ï34r 

Ode  de  Homes 
cfp.  Ican  Sire  de 
le  Lecke  & de 
&c.  cfp.  I.  en  JBreda. 

1*^111315’.  Ode^j  Bcrthc-Mariccfp. 


fSwedcT  d’Abcottde  Stre 


de  Gaesbekc  , Putte  , 
Strycn,  &c.  cfp.  Anne 
Comidic  de  LcyaingLU. 
U mourut  140c. 

VVillaumc  S.  d’Abcoude 
Wyck,  &c.  efp.  Marie  de 
Walcourt  Dame  d’Au- 
derlechr,Lcmiick,  Lom- 
bec  & Brainc-chtfteau , 
Marcfchallc  d’Haynaut 
mounit  1407. 


Dame  de  Putte 
de  Strycn , i. 
cfp.  132.1.  Elfe 
ou  Elite  de  Cle- 
vos  âlle  au 
Comte  Thicry 
7.  Il  mourut 
»343- 


Otton  Sire  de 
Moncornet 
Admirai  de 
France. 

^Béatrice. 


XIV. 

Irmse  de  Lo- 

TAfS  DICTE  DE 

Gaesbeke  pre-^ 
mierc  femme  de  ^ 

Gaard  Sire  de 
Homes,  Alte- 
na, il  cQ>.  en  „ 

fécondé  nopces  f^*'*^*^  “f 
Ermcneardc  de  pes  Strcdcrer- 
Cleves  Dame  was  & de  Cra- 
de Cranenborg.  J nenborg  mort 
Il  mourut  en- ra- 
vers  l’an  1333-  Ci-tUvaut 

du. 


Willaume  7.  Sire  de 
Homes,  Altena , &c.  efp. 
lennc  de  Heiosberge.  U 
fut  tué  à la  bataillcd^A- 
fincourt  if.  Oclo.  141^ 

Thicry  Etefquc  d’Of- 
nabruge  cfleu  1376. 


/^Amou.  * 

Wiltanrae  8.  S.  de  Homes  Altena,  ^ 
Weert , &c.  cfp.  Icnne  Dame  de 
Moiuigui  en  Oürevam. 


Godefroy  1361. 

Margarctc  de  Homes 
\.AbbclJe  à T'hore. 


Marie  cfp.  Henry  Sire  de  Gemen. 


Mehaut  AbbelTe  à Tore. 
Ifabeau. 


lean  d^Arckel  Si- 
re de  Heokclem. 

Béatrice  Prieufe 
i Auwergem. 

Aleyde  rcligicufe 
à Rcynsbourg. 

Du  2.  lia. 

Willaume  6 Sire 
de  Homes,  Alte 
Weert,  Cor- 
tclcm  né  1314. 
efp.  Uhbcâa 
d’ArckcI.ll  mou- 
rut i3;8. 

Thicry  de  Hor  - 
nés  Sire  Hele, 

Leendc , &c.  fuc- 

ceda  à Iba  oncle  1 , ,ot  ^ . 

aux  tcrrcsdcPcr-  fThicry  Efleu  de  Liege  tué  en  batafl- 

wcys  & Cr.mai-<  Henry  Sire  de  Perwers  |‘' 
bourg,  cfp.  Cai- 
hariiic  licrthout  I 
Dame  de  Duiflc, 


rWilIanmc  de  HornesS.  -Marie  Dame  hcriiieTe  efp.  t.  lean  R 
^ Duffle , Gclc,  Oifterlo  I Smard  Comte  de  Marre  A Gamioch. 
&c.  clp.  Mane  Damcdc<  7'hicry  Slredc  Licndcn. Elle  mou- 
Randerode  quMs  vciidi  Ijm  1454! 
rcni  au  Duc  de  Iulicrs  '• 


SJréntirilîei'î”  SiredePerweya.Dnffel  ._Gecl, 


Gele,  Ac.  Il  mou- 
rut 13S0. 

Arnou  Evelque 
d’Vtrecht  & de 
Liège  mort  1389. 

Elfe  de  Homes 
• iS9-  Henry 
Sire  de  Dicll. 


1408. 

Ermengarde  efp.  • Con- 
rard  de  SIcyden. 


Thierv  LoefSire 
de  Baucigiiies  , 
Moncornet,  He- 
lè,  Lcende,  &c.^ 
efp.  llàbcau  de 
Montigni  en  Oi- 
llrcvant. 

Emrd  Chanoine 
Cologne. 


Margaretc.  -j 

f 

f Arnou  Sire  de  'Baucig- 
nies , Hcfe , Lcende , cfp.^ 
lenne  Dame  de  Hnncf 
chotc,  Hauiekerkc  Lo- 
queres,  &c. 


cfp.  1420. 7.  d'Aoull  Mehaut  de  Ky- 
ferfeheyt.  11  mourut  1448.  A^e/reC*- 
Jevamt  pag.  434. 

Icnne  cfp.  lean  fils  au  SiredcDicA.  p 
[Ode. 

lean  de  Homes  Sire  de  B.iuclgnics, 
HonCcbütc,  Hefe,  Liende,  Chal- 
telain  de  Berges  S.  Winoefc  cfp. 
Margaretc  de  Lattimouillc.il  fut  tue 
1436.  '• 

Ucunc.  * • * , D 


Ifabeau  cf^.  Bartholomc 
de  Conflans  Sire  de 
Viellemaifon. 

lean  de  Homes  diâ  le 
fauvf^çc  Sire  de  Bruni- 
horen  elp.  la  Dame  de' 
^KdJbnich. 


'Arnou  dfc  Homes  Stre  de  KcfiTingh 
ou  KcHliiich  A Brunshorn , c(|).  lia- 
beau  de  Heinsberge  mort  envers  l’an 
14Ç7.  A lui  fucema  en  Brunshom 
Philippe  deHornes  SiredeDaucignies. 

i 

Willaume  Soubdiacrc  mort  1404. 
Il  etl  enterré  a S.  lean  à Liege  ou 
l'on  voit  'fon  épitaphe.  HU  jétet 
U^iUtlinat  di  Bruuhargc  SubUittouMt 
Pbiit  1404. 
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Ijcqncs  Comte  de  j 

Hornej,  Sire  de  Gruthiire,ll 
Weert , Cramn-  rut  ipi.  le 
toc  Cortrefem,  D,„'„,bre, 
Moruigny.&c.efp. 
lenne  de  MeorsJ[a,„ 
laqiKlIc  moomt  Liege.mort.,, 

Ml  r- * * if.  dc  Unvicr' 

J lui  le  rendit  frere 

Imineot&trcrpair.  Wilhume. 
U4S8  1.  de  May. 

ft  J ti  Mtr^rtto  efp. 

lean  de  HofDCî.  Philippe  de 

Henry  de  Homes  ^ 

Sire  de  Perweys, 

Doffcl , Geel , &c.  Montmorenc 
elp.i.  enPan  i4y3.  Nevele 
Kabeau  de  Dieil 
de  Rivière  morte  _ , . , ,, 
i4Ô6.i.elp.  1473. 

Ajjtoînctte  de  Gt-  de  Mon 

vre  , il  mourut  '4“;  *1 

1483.  iS.deMay,  P«edeMelu 
gift  i Rolcodael  *48<5. 


Hacquet  Comte  de  fDm  i.  lia. 

Homes  efp.  i.Phi-  lacques  Comte  de  Hor> 
lippote  de  Wir-  nesefp.  rMargareredé 
jtemberge  , mone  Croy  morte  ifi4.  1. 
I47f.  4.  de  luing.  Claude  I^iciméede5a< 
a.  lennc  de  la  svoye  morte  if;8. 
GruthQ(ê,ll  mou*  Anne  de  Bourgogne  , 
rut  tfoa.  le  8.  de  il  mourut  devant  Ver- 
Decembre*  celli  lc7.d*Aouft  1^31. 

Ici.  Evcfque  de  feü.Mr'ÏÏ 
Liège,  mort  ijof. 

If.  de  Unvier:  f « 3>- Anne  d tgmont, 

^ il  mourut  iy40.  elle 

Willjume.  '^74. 

Margarcte  Dame  de 
Margartte  elp.  i.  elp.  EVerard  de 


I lofeph  dcMommoren* 
cy  Sire  de  Nevdc  elp. 
Anne  d*£gmont. 

Robert  Sire  de  Wîf* 


llàbeau  efp.  1440. 
i lean  SiredcRotfc* 
laer.  2.  lean  Pin* 
nockSirede  Nieu- 
< rode.  a.  lean  Bram 
Sire  de  Grobben- 
donck. 

Aleyde  Dame  de 
Gcleefp.  idifi.  2r. 
de  lanvier  lean  Si* 
re  de  Merode,Pc- 
tershem,  &c. 
Marie  elp.  lacqucf 
Bàu  Sire  de  Got- 


Margartte  elp.  i.  ^*<?t  elp.  bVerard  de 
Philippe  de  Hor*  Markc  Comte  d’A- 
nes  5»irc  de  Gaes-  f'-’nbcrgc- 
beke.  2.  lean  de  AmcIiePrieufcauxRe* 
Montmorenqr  Si-  [gultercs  i Weert. 
re  de  Nevele. 

rMarîede  Hornds  Da- 
me  de  Moiitignî  erp.*^ 
Frcdnc  de  Homes  Philippe  de  Montmo- 
Sire  de  Montigny  rency  Sire  de  Nevele. 
elp.  1466.  Phîlip-< 

pote  de  Melun.  Il  lenne  efp.  Claude  de 
mourut  14815.  Boval  Sire  de  Gomtg 
nies  Bourgoignon  veuf  1 
. IdclcnnedcUMarckc. 


Walbotirgc  efp. 
i45’9.  Conrard 
Comte  de  Man* 
^derfchcyi. 


[Philbpe  de  Hor- 
aes  Sire  de  Gaes* 
beke  y Bflucignlct  ^ 
Honfehoten^efe, 
Lticnde,  Geldrop, 
Hrunshoren , 4c. 
efp.  I.  lenne  de 
Lanooy  Dame  de 
Brimeu.  2.  elp. 
MargiretcdeHor* 
ncs.  Il  mourut 
^1488. 


Toii.  ï. 


D*  I.  na. 

‘ Amou  de  Homes 
Sire  de  Gaesbeke, 
Hoflfehote,  Hau- 
tekerke , Geldrop, 
Braine  • ChaÜeau  « 
eb.  Margarete  de 
Montmorency 
Dame  de  Pamcie  » 
il  gin  i Ander* 
lecht. 

lean  de  Homes  Si- 
<re  de  Baucîgnîcs. 
Hupi,  Angcrt.&c. 
efp.  AnnedeRand 
Dame  de  Bocltcl , 
Canticrode  y Kcf  " 
fely  &c.  il  mourut 
lytï.  le  16.  d’A* 
vrîl.  elle  lyaS*  6. 
d’Aoun. 

François  Sire  de 
Loqueren  efp.  Ifa- 
bcau  de  Halewyn. 

Antoine  Sire  de 
.Huberfart. 


Etoval  Sire  de  Gomtg 
I nies  Bourgoignon  veuf 
(de  lenne  de  U Marcke. 

Thiery  Comtede  Man* 
dcrfclieyti 

Walbourg  de  Mander 
feheyt  efp.  WülaQinc 
Comte  dcNuwentcr. 

’Maximilico  Sire  de 
Gaesbeke,  Honfebote, 
Chevalier  de  l’ordre 
4c.  efp.  I ^03.  Barbare 
de  Montlort. 

j Mam’n 

lenne  DamedeBrîmeu 
^p-  Hugue  de  Melun 
Cbadelain  de  Gaod. 

Margarcte  efp.  1 yoa. 
Hichald  de  Merode  Si- 
,re  de  Petershem  y 4c, 

Anne  Dame  de  Canti- 
crode efp.  I . Claude  de 
Pontallîer  Sire  de  FIj* 
gey.  2.  le  Sire  de  Brc*  I 
gillci. 


Philippe  Sire  d’Aclii* 
court. 

llabcau  Dame  de 
Moiencouit. 

Margarcte  Dante  de  la 
Tour. 

Françoife. 

Hclenc  Religieufe. 

J Marie. 

\Claude  Rcligieulè. 

Henry  Chandain  de 
Berges  S.Winoc,Oim- 
te  de  Houtekerke  efp. 
Marie  de  Bouchout 
Dame  de  Boulers,  Be- 
verwecrdc , Sccndcl- 
beCyil  mourut  if40.  elle 
if63.leij.dclnillct. 
Martin  de  Homes 
Comte  de  Houtekerke, 
SiredeHonfchotc,I3rai 
nCy  4c.  efp.  I.  Marga* 
rete  de  Luxembourg. 
2.  efp.  15-39  Anne  dc< 
Croy  Dame  de  Stavéle , 
Lecuwergcm,4c.  Vi* 

[ comtelTe  de  Fumes.  Il 
mourut  15-70.  21.  de 
Septembre. 

Philippe  Sire  de  Gel- 
drop  Prévoit  de  S.  lean 
à Virecht. 

François. 

lacques. 

Anne  Dame  de  Pamcie 
en  Brabant  y Diclbec, 
4c.  efp.  15-38.  15-.  de 
Fevr.  lacques  de  Croy 
Sire  de  Satnpi. 
Margarete. 


Philippe  de  Montmo^ 
rency  Comte  de  Homes 
efp.  Walbourg  Com- 
teuè  de  Nuwenaer. 

Frcdric  Sire  de  Moo- 
Jtfgny  efp.  Hclenc  de 
Melun. 

Marie  efp.  i.  Charles 
Comte  de  Lalaing.  21 
Pierre -Erncft  Comte 
de  Maoslclt. 

Lconorc  elp.  Ponthede 
Lalaing  Sire  de  Bugni- 
court. 2.  Antoine  de 
Lalaing  Comte  de 
.Hoochftratcn. 

(Philippe  Comte  de 
Houtckctkc  y mort 
de  Février. 


Philippe  Sire  de  Boc- 
ftcl , Baucigniesy  Keflel, 
Loqueren  , elp.  1^15*., 
Ctarc  de  Rendlê  , il* 
mourut  1 541.  elle  I y f4. 

.Encor  deux  filles. 

Sss  sss  s 


’lean  de  Homes  Comte 
de  Baucignies  Sire  de 
Bocftel  elp.  1.  Mariede 
S.  Aldegonde.  2.Annc< 
dcFlodorp.  3.  Annede 
Brederode,  il  mourut 
1606.  gîft  à Vianen. 
Adriene  efp.  fiaude- 
/ wyn  de  Lanooy  Sire 
de  Tourcoing. 

Anne  efp.  CÆrîfiophre 
de  \^Iîch  Sire  de 
kGromfieyn. 


George  Comte  de 
Houtekerke  efp.  Lco- 
norc d’Egmont  , il  ^ 
mo-ifui  i Geldrop 
«6o8.  elle  is8i,  ^ 

Willaume  Sire  de 
Hcfc. 

Maximilien. 

Marie  efp.  Philippe 
Comte  d’Egmont  Sire 
de  Gaesbeke.  2.  efp: 
laipar  de  GeneveMair- 
quis  de  Luldu. 
.Lconore. 

Dm  t.  lia. 

Gérard  Comte  de  Bau- 
cignies efp.  M9f.  Ho- 
norine de  Wiithcm.  Il 
mourut  idia.  y.dcFc- 
vnVr. 

Maximilien  Sire  de  Lo- 
cré efp.  Agnes  de  Mi- 
Icndonc. 

Marie. 

Clarc  efp.  Charles  dé 
Wignacourt  Sired’Or- 
ton. 

Anne  efp.  Adrien  de 
Noiellc  Sire  de  Marle« 
Marie. 

Walburg. 

Dm  2.  Ha. 

Willaume  Sire  de  Kef- 
fcl  efp.  t.  Ifabeau  van* 
der  Mecren  Dame  de 
I Wocftwclèl.  2.  Doro- 
! thdc  de  Hacfien. 
lenne  eft.  François 
Herbert  Anglois. 


\ 
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Siz  TROPHEES  DE  BRABANT 

DESCENDENCE  de  IENNE  de  1 
DAME  DE  HEYNSBERGl 


^Henry  de  Heynsber* 
ge,  mort  12S7. 


Wallerao  enterré  i 
Aldcnberg. 


Thicry  Sîrc  de 
Hevnsbergc  Comte 
de  Los  & de  Chiny 
efp.  Cunt^de  fille  ^ 
dx»erar(f  Comte 
de  la  Marcke , il 
mouTOt  1361.  gtil 
aux  Augullins  i 
Hadclt. 


Godefroy  diâ  de  Los 
Prevoft  d’Aix. 


'Godefroy  de  LosSi- 
re  deHcynsbergcefp. 
Mathilde  fille  au  Duc 
de  GoeldreSy  il  mou- 
rut 1341.  ca- 
fants. 


Margarete  efp.  lean 
Duc  de  Lorraine, 
fans  enhmts. 


XIIL 

Iennk  de  Lovaim 
efp.  xi«.  Thicry  Si- 
re de  Hejrnsbergc  / 
qui  trefpaiu  1300. 


Godefroy  Sire  de 
Heynsberge  , blan- 
, kenberge,  dtdeWaf- 
fêmbergc  par  engage-^ 
meut  efp.  Mathilde 
fille  d'Arnou  Comte 
de  Los  & Chiny , 
mort  1333. 


Thicry  Chanoine  de 
Licge  & de  Cologne. 


lean  S.  de  Dalem- 
broeck  efp.  lenne  de 
Voerne  , il  mourxit . 
envers  1341.  & elle^ 
efp.  2.  lean  de  Fan- 
quemont  Sire  de  Sit- 
tert. 


f Godefroy  Sire  de 
' Heynsberge  , Blanc- 
kenberge,  Comte  de. 
Los  elp.  1361.  Fhi-^ 
lippote  fille  au  Duc 
de  luliers. 


vHenry. 


Henry  Sîrc  de  Lceu- 
wenberge. 


Margarete  AbbdTe  à 
Marie  Religieufis  i Thore. 

.Heynsberge. 


Ide. 


O V A I N 


'fean  Sire  de  Heyns- 
berge  & filanckcmber- 
ge.  Comte  de  Los  efp. 

I . Margarete  Dame  en 
partie  de  Gennep  fur  la 
Mcufl*  veuivc  de  lean 
Sire  de  Liendcnfinede  A 
lean  & de  leunc  de  fkit 
van  Eeuie.  1.  efp.  An- 
ne Comtefic  de  Soins 
fil  le  d'Ottoq  & d* Agnes 
de  Mintienberg  , il 
mourut  1439.  24.  de 
lanvier. 


Godefroy  Prevoft  à 
Maeftricht. 


Dorothée  efp.  Wîlltu- 
me  Sire  de  Homes  A 
Alteoa,  tué  i Afio- 
I court  1415* 


Philippoee  efp.  Wîllaa- 
me  Comte  de  Wiede. 


Catharîne  efp.  Gisbert 
de  Bueren,  qui  mourut 
L*397- 
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LIVRE  VU, 


ro»  I.  fidl. 

Ican  Sire  de  Heyns- 
berge  efp.  Icnnc 
Dame  de  DieQ.  Il 
mourut  1448. 


lean  le  jeune  Evef- 
que  de  Lit'ge  rciigna 
145';.  mourut  1456. 

A< 

Willaume  dîâ  de 
iuliers  Comte  de 
Blanckenbeym  efp.. 
Margarcte  de 
Meurs.  Il  mourut 
•4?8. 


Ilenne  Abbcflê  à 
Thore. 


I Dm  Z.  Uâ, 

\ Marie  Dame  de 
Vucht , Gangelt, 
Mille  , HcrAal , 
Steinvort,  efp.  lean. 
Comte  de  NaübuÂ 
Vianden»  Sire  de 
iGrimbcrge,  Breda, 
S.  Vit  . ^-dclcen* 
bach  & Daesbourg. 

II  mourut  147^. 


lûbeau  efp.  Amou 
I de  Homes  Sire  des 
KcAênich  & de 
iBrunshoroe, 


Tienne  Dame  de 
Heynsberge,  Die  A, 

J Sichene  , &c.  eft>.  J 
1 ïeaii  Comte  de  Naf-”^ 
I A)u  en  Sarbruge , qui 
^trcspallâ  1471. 


flTabeau  Dame  de 
DicA  , Sichene  , 
Heynsberge  , &c. 
efp.  Willaume  bis 
au  Duc  de  Iuliers, 
mort  làns  enfants. 


lenne  Dame  de 
DieA,  Sichene,  efp. 
lean  Comte  Pala- 
tin Duc  en  Bavière, 
qui  vendit  DicA  & 
Sichene  au  Duc  de 
Uuliers. 


rWillaume  Comte 
|dc  Blankcnheym 
elp.  Marie  deCroy  t 
il  fur  tud  146s.  veille 
^des  Roys. 


TEngclbcrt  Comte 
de  NaAou , Vian- 
den  , &c.  Sire  de 
Grimbcrge,  Breda, 
•Scc.  acquit  DieA  & 
Sichenc  du  Duc  de 
IuHcr$,pour  Vucht, 
Ganeelt,  Mille,  Ac. 
dp.  Lntearde  Mar* 
quife  de  Baedeii. 


lean  Comte  de 
NalFou  en  Dillen- 
bourg  efp.  Jfabcau 
Lantgravinne  de  * 
HcAeiL  11  mourut 
iyi6. 


Anne-Marie  dp.  1 . 
Philippe  Comte  de 
Catlèiicllcboge.  1. 
dp.  Otton  Duc  de 
Brunfwick  A Lu- 
nenborg. 


Adrîaneelp.  Philip- 
pe Comte  de  Haii- 
iiau. 


'Henry  Comte  de 
Nallüu  A Vianden, 
Sire  de  Grimbcrge, 
Breda  , DicA  , Si- 
chenc , ChâAelain , 
d’Anvers  , acquîA 
RumpA,  Hoboken, 
Ac.  efp.  I.  Marie  de 
Savoie,  z.  Claude  de 
Chalon  PriucdTc 
d^Orange.  3,  Men- 
cia  dc^  Mcndoça 
Marquilè  de  Cene- 
jtc.  11  mourut  1^38. 


Willaume  Comte 
de  Nalfou  A Dîl 
lenborg  efp.  Wal- 
boiirg  d’Egmont. 
luHane  de  Stolberg. 
Il  mourut  ijyy. 


Ifabeau  efp.  lean 
'Krcdric  Comte  de 
Kunckcl  A Wcy- 
de. 


Marie  dp.  loflê 
Comte  de  Holface 
;_A  Scaumberg. 


^Odillc  Rdigieufe- 


(Du  I.  Ha. 
llAibeau. 


I Marie  dp.  Herman 
Comte  de  Nienacr  A 
Meurs. 


Dm  1.  Ha. 

Willaume  Comte  de 
NaAou,  V ianden  Xat- 
fcncllcl^e,  A Dil- 
lenborg , Sire  de  Grim- 
bcrge , Breda  , DieA , 
Sichene  , Ciiyck  , 
RumpA  , Hoboken  , 
ingen,  Leck,  Arlay, 
Noferoy,  S.  Vit,  1 i- 
dekenbach , Dacslorg , 
Ac.  Vicomte  d’Anvers^ 
A de  Befançon  efp.  1 
Anned’EgmoniCoin- 
tcAe  de  Bueren , Dame 
d’IfclAeyn,  Lcerdam, 
S.  Manenfdyc , Oa- 
nendonc  , Cortgeen  , 
Lannoy , Bouliers,  Ac. 
1.  dp.  Anne  fille  de 
Maurice  Ekdeur  Duc 
de  Saxe.  3.  Charlotte 
de  Bourbon.  4.  Louile 
deColignv.  Il  mourut 
lySi. 

Herman. 

Ican  Comte  de  NaAou, 
laîAà  grande  poAcriié 
A mourut  160S. 

Louis  tu^  1)74. 

Adolftué  if6S. 

Henry  mon  i f74. 

Marie  CoimeAê  de 
Berg. 

Anne  Comte Aè  en 
Sarbruge. 

Ifabeau  ComtcAc  de 
Solms. 

CatharineComteAc  de 
Swanfenborg. 

luliane  ComteA*c  de 
Swanfenborg. 


I M^dalcne  ComtcAè 
Uc  Hohenlo. 


Sss  SSS  $ % 


O»  I.  na. 

Philippe  ■ Willaume 
Prince  d’Orange  dp* 
Lconore  de  Bourbon. 

Marie  efp.  Philippe 
Comte  de  Hohenlo. 


Dm  2.  ua. 

Maurice  Prince  d’O- 
range. 

Anne  dp.  Willaume 
Louis  Comte  de  Naf- 
fou, 

j Emilia  dp.  Don  Ema- 
I nucl  de  Portugal. 

Willaume  A Maurice. 


Dm  3.  Ha. 

Louift  lulidne  efp. 
Fredric  Comte  Pal.i- 
lin  Elcâcur,  Duc  en 
Bavière. 

IfaScau  efp.  Henry  de 
la  Tour  Duc  dcBouil- 
l<»n. 

Catharincefp  Philippe 
Comte  de  Hannau. 

Chirlotte  - Drabantia 
eÇ).  Claude  Duc  de  la 
1 rimouillc. 

Charlotte  - Flandria 
AbbcAe  de  la  S. 
Cioix. 

i 

Emilia  efp.  Frcdric 
Calimîr  Comte  PaJa* 
tin  Duc  en  Bavière  A 
Zweybruge, 


Dm  4.  Ha. 

Hcnry-Fredric  Prince 
d’Orange  efp.  Emilie 
Comteflè  de  Solms. 


TRO- 


Digitized  by  Google 


Digilized  by  Google 


TROPHEES 

TANT  SACRES  Q.UE  PROPHANES 

DU  DUCHÉ 

D E 

BRABANT. 

LIVRE  HUICTIÉME 

CONTENANT 

Les  Sires  de  Perweys  de  la  Mailôn 
de  Brabant. 


/ 

Ton.  l 
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LIVRE  VIIL 


WILLAUME  DE  LOVÀIN,  SIRE  DE 
PERWEYS,  RUYSBOUCK,  &c. 

Chapitre  I. 

î^^.î^L  cftoit  fils  de  Godefroy  III.  Duc  de  Lothier  & Brabant  ne  d'Imai- 
^1  I M ne  de  Los  fa  féconde  femme,  & eofl  mur  partie  les  terres  de  Per- 
wey s, Ruysbrouck& autres,  & en  cehe  qualité  il  confirma  avec  le 
Duc  Henry  I.  Ibn  fterc  en  l’an  MCC.  I.  certaine  Donnation  fàiâe  Prmtt 
rrmpt  pat  Willaume  Pteftre  au  Ptevofté  de  S.  lacques  fur  le  Caudcnberge  à Bruxel-  t‘i-  “J- 
Cou-  les  de  doufe  bonnicrcs  de  terre  fituées  à Ruysbrouck,  lefquellcsnoflre  Prince 
avoit  affranchies  de  tout  cens  & exaétion , & aux  lettres  fur  ce  données  l'on 
> voit  Ibn  feel  quelque  peu  interreffé , reprefentant  un  homme  à cheval  l’ef- 
cuflbn  en  oval  chargé  d’unefafee,  & au  contreféel  un  cfcufTon  contenantuu 
lion  & autour  clcrlpt  Clavis. 

Il  lé  trouva  en  compagnie  dudiâ  Duefon  frère  en  l’an  MCC.  XI.  à la 
prinfe  de  la  ville  de  Licge,  & fit  grand  devoir  pour  empefeher  les  defordres , G.  <rOr- 
fbules  & violences  y fàiéles  aux  Eglifes  ; de[)uis  il  fe  trouva  aufïï  à la  defiiiâe 
de  Steppes  en  l’an  MCC.  XIII.  & félon  le  dite  d’un  bon  autheur  fi  le  Duc 
eufl  fuivi  fbn  confeil  il  ne  fe  fût  trouvé  aux  extrémités  ou  il  fe  vifl. 

Le  temps  de  Ibn  trefpas  n’efi  precifement  remarqué , mais  fon  corps  fût  mis 
en  terre  en  l’Abbaye  denoflre  Dame  à Villers  ordre  de  Cilleaux,  ou  l’on  voit 
fà  fepulture  dans  le  cloiflre. 

Sa  femme  vraifemblablement  fût  Aleyde  fille  d’Engueran  d’Orbais  fils  de 
Bernard  Sire  d’Orbais  & d’ide  de  Coucy , fille  de  Thomas  Sire  de  Coucy  & 

Marie  & d’ide  fille  de  Baudewin  Comte  d’Haynaut  & d’ide  de  Lovain  fœur 
de  Godefroy  I.  Duc  de  Lothier  & de  Brabant,  laquelle  aurait  eflé  là  coufine 
au  quatrieline  & cinquiefmc  degré  de  confanguinité  : & combien  que  celle  al- 
liance ne  fé  prouve  par  quelque  titre , toutesfois  la  terre  d’Orbais  venue  en  fà 
maifon , le  nom  d’Engueran  impofé  à un  de  fes  fils , la  proximité  des  terres  de 
Perweys  & Orbays,  & la  fupputation  du  temps  en  fémbicnt  donner  affés 
d’apparence,laquclle  d’ailleurs  cil  confirmée  par  leseferipts  de  ceux  qui  difent 
que  noflrc  Prince  efpoufà  une  niepee  ou  coufine  du  Comte  de  Flandre  quali- 
té qui  convient  tresbien  à celle  Dame. 

Ttt  ttt  t 1 EN- 
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TROPHEES  DE  BRABANT 


6iü 

S’  DE 

Per-  

WEÏS. 

ENFANTS  DE  WILLAUME  SIRE  DE  PERWEYS 
ET  DE  SA  FEMME. 


II.  /^Odefroy  de  Lova  in  Sire  de  Perwcys  continua  la  pofleritc  de  celle 
V T branche,  & de  lui- ferat  parlé  au  chapitre  fuivant. 

Engueran  de  Perweys  Sire  d'Orbais  8c  Dongleberge  de  qui  & de 
fes  enhmts  lèrat  parle  au  Chapitre  IV.  de  ce  Livre. 

II.  Gobert  de  Perweys  Prevoft  des  Eglifes  de  S.  Gertrude  à Nivelle  & de 

noftre  Dame  en  Anvers  à qui  Henry  îll.  Duc  dcBrabaut  donna  jour  de  S.  Prrms 
Denis  de  l’an  MCC.  LV.  toutes  les  communautés  & Waftines  gifantes  entre 
le  village  de  Promelles  & le  grand  chemin  qui  moine  de  Nivelle  i Gcnappe , 
parmi  le  cens  de  lix  deniers,  que  lediâ  Gobert  devoit  paier  au  receveur  de 
Genappe  touts  les  ans  à la  Noël:  il  féella  encor  en  l’an  MCC.  LIX.  la  Codi- 
cille que  fit  fon  ncpveu  Gérard  Sire  de  Grimbeige  & Ninhove,  & en  l’an 
MCC.  LXIV.  Dimanche  devant  la  Divifion  des  Apoftres  il  eft  qualifié  Pre- 
voll  des  Eglilès  de  Nivelle  Sc  d'Anvers. 

II.'  Henry  de  Perweys  Sire  de  Ruysbrouck  cil  mentionné  en  certaine 
charte  de  l’an  MCC.  LXII.  & Ibn  trelpas  elt  marqué  dans  l’ancien  obitier 
des  fieres  mineurs  â Biuxcllcs  lur  l’an  MCC.  LXXVII.  lâns  que  l’on  trouve 
autre  chofede  Ton  alliance  ou  poRerité.  La  terre  de  Ruysbrouck  e(l  fuccedée 
à ceux  de  Stalle,  mailbn  bien  noble  qui  pooroient  bien  cltre  delccndus  de 
ce  Prince  par  fille  à quoi  leurs  armes  de  guellcs  à la  face  d’hermines  ont 
quelque  rapport. 

II.  Robert  de  Perweys  mentionné  en  l’obitiei  de  Felipré  près  Givet 
potuoit  dire  bien  de  ce  lieu. 
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GODEFROY  SIRE  DE  PERWEYS,  GRIM- 
BERGE,  NINHOVE,  RUMPST,  LEDEBERGE,  &c. 


Chapitre  II. 


I 


1 

I 


F/ttiTAr. 

ItüUm. 


F Ai.  (U 
Grtmhtr- 


rAi.di 

yilltrt» 

HofpftéJ 

dt  S»  l<âM. 


monaftcre  des  religieufcs  à Ai^enton  ordre  de  Cilleaux  aiant  eftc'  Prantt 
8 L ^ fondé  par  Willaume  de  Harencon  & (à  fomme  Idc,  noftrc  Prince 
comme  Seigneur  Ibuverain  dudiâ  lieu  confirma  les  donnations  fiii- 
êtes  à celle  fin  pas  fes  lettres  données  mardi  apres  la  S.  Laurent  de 
l’an  MCC.  XXX.  ne  refervant  pour  lui  & fes  hoirs  aucun  droid  aux  terres, 
bois,  eaux,  prêts,  édifices &moulinsappartenantsaudidCloi(lrc;  &avecce 
donne  permidion  à Clare  & Achie  de  pouvoir  prendre  l’habit  de  religion  au 
diél  Monaftere , leur  donnant  à cell  eftcâ  pleine  liberté. 

Il  vendit  & traniporta  en  l’an  M CC.  XXXl^ni.  aumoisdeMats  avec  fon  Pmrtt 
frere  Engueran  à l’Abbaye  de  Grimbeige  ordre  de  Premonllré  vingt  & huiél  PV- 
bonnieres  de  bois  fituées  à Menlê  en  un  lieu  nommé  Vorll,  de  l’adveu  &cou- 
fentement  de  leurs  femmes  Aleyde  & Agnes  de  par  lefquelles  lediâ  bois  leur 
appartenoit  : & font  (es  lettres  lur  ce  données  féelléesde  quatre  féaux , ddquels 
le  premier  eft  de  noftre  Prince  Godefroy  à cheval  l’efcu  du  Chevalier  à une 
foice  avec  celle  infeription  Sipiilum  Godefridide  ‘Perw^s,  & le  contrefécl  con- 
tient aulli  un  clcullbn  à une  fofee  &ces  mots  Haceftclavts  Sigillt.  Le  fécond  cil 
de  la  femme  de  noflre  Prince  & reprefente  une  Dame  à cheval  tenant  un  oi- 
fèau  fur  le  poing  & au  contrelcel  un  elcnllbn  à une  iâlcc  & cell  clcript  Se- 
cretnm  ‘Domine  de  Grimberg.  Le  troliefmc  clld’Engueran  de  Perweys  con- 
tient un  homme  à cheval  reveflu  d’une  tunique  par  delTus  lès  armes,  fon  cf- 
cudbnà  une  fâfce  & lambeau  à cinc  pendants  & en  la  circonférence  ces  mots 
S. Engelrandi  Militis dePer-joes,  au  contrclcl  lediâ  elcullbn&lambel avec 
celle  infeription  Secretummeum  mihi.  Lequatriefme  efl  tellement  raie  qu’on 
ni  voit  aucune  perfcifrion  & efloit  le  lèel  d’Agnes  femme  dudid  Engueran. 

Au  mois  de’Fevrier  de  l’an  MCC.  XXXII.  il  donna  à l’Abbaye  des  Villcrs 
là  terre  deTilly  & quelques  bois  à Orbais  ; & encor  en  l’an  M CC.  XLVII.  y,atn. 
au  mois  de  Ining  il  ratifia  avec  la  femme  Alice  l’acqncllc  faide  par  ceux  de, 
l’hofpital  de  S.  lean  à Bruxelles  de  quarante  bonnieres  de  terre  avec  certai- 
Tom.  I.  Vvv  vvv  V ne 
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Pe»-  En  l’année  fuivante  MCC.  XLVIII.  il  vendit  à Henry  de  Gucldres  EHcn 

'hk/Jt-  Licge  fon  coufin  certaines  terres  & biens  qu’il  avoit  à Hugaerde,  mais 

JtH.  comme  Ibn  coulln  Henry  II.  Duc  de  Brabant  n’eftoit  de  ce  content , lediâ 
Efleu  par  fes  lettres  données  audiâ  an  vendredi  apresl’oâavcdeS.Martinen 
hiver  déclaré  qu’il  ne  doit  tenir  lefdiéles  terres  que  fa  vie  durante , 8c  qu’apres 
là  mort  le  Duc  les  pourat  rachapter  parmi  la  fomme  de  huiél  cents  cinquante 
marcs  de  Lovain. 

Comme  entre  noftre  Prince'  d’une  & l’Abbé  & convent  de  Villcrs  d’autre  P'""' 
' part  s’eftoit  efmeu  quelque  quelliou,  ils  remirent  de  commun  accord  tout  le 
débat  au  dire  & decifion  de  Godefroy  de  Lovain  Sire  de  Leeuwc  qui  en  l’an 
MCC.  LUI.  les  mit  d’accord  par  cjuelque  compofition. 

Sa  femme  Alicejelloit  fille  aifnee  & heritiere  principale  de  Gérard  Sire  de 
Grimberge,  Ninhove,  Rumpft,&c.  &d’AgnesdeBevcrnc,  dclaquclle&de 
fon  lignage  & noblelTè  noos  (crons  tenu  de  parler  au  large  au  livre  X.  de  ces 
Trophées,  &parainll  dirons  lèulement  qu’elle  donna  en  l’an  MCC.  XXX- 
IV.aumonafteredcS.CatharineàS.TronordredeS.Bcnoift  la  place  nommée 
Milcn  ou  lediél  Cloiftre  at  elle  tranfporté.  Elle  trefpadà  en  l’an  MCC.  L. 
lailTànt  nollre  Prince  en  viduité  qui  la  lui  vit  tantfeulement  en  l’an  MCC.  LVII. 


ENFANTS  DE  GODEFROY  SIRE  DE  PERWEY3 
ET  D’ALICE  DAME  DE  GRIMBERGE  SA  FEMME. 
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Erarp  de  Perweys  tréfpalTa  du  vivant  de  fon  perc  envers  l’an 
MCC.  LU. 


13.  WiLLAÜME  DICtGERARDDE  PeRWEVS  SiRE  DÉ  GrIMBERGE,  Premvts 
&c.  eft  diél  fils  ailhé  de  Godefroy  Sire  de  Perweys  avec  le  nom  de  Willaume  tv- 
en  l’arbitrage  prononcé  en  l’an  MCC.  LUI.  par  Godefroy  de  Lovain  Sirede 
Leeuwc  entre  lediâ  Sire  de  Perweys  & le  Monafrere  de  V illers , & prefque  au 
mcfme  temps  recevant  le  S.  Sacrament  de  Confirmation  Ibn  nom  lui  fut 
changé  & en  mémoire  de  Gérard  Sire  deGrirobeige  fon  aieul  maternel  il  fut 
nommé  Gérard,  comme  l’on  remarque  exprellèment  par  une  lettre  d’Arnou 
Comte  de  Los  donnée  àGenappe  lejouidcsPafquesFietuiesdel’anMCC.LIV. 
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par  laquelle  il  promet  d’indemner  & tenir  làns  dommage  Henry  Duc  de  Bra- 
bant , Gérard  de  Marbais  Sire  de  Bruch  & Willaume  fils  aifné  au  Sire  de  Per- 
w^squi  nouvellement's.’clloit  nomme  Gérard,  Icfqucls  s’eftoient  coniliracs 
relpondants  envers  l’Empereur  VVillaumo  Comte  d^Hollande  pour  la  Ibmme 
de  deux  mille  cinquante  marcs  d’Eftrelins,  en  quoi  on  eftoit  convenu  fur  la 
rançon  dcRenaudfrere  de  Thibaud  Comte  de  Bar,  qui  avoiteftcfaiébprilbn- 
nier  par  lesHollandois  en  celle  melme  année. 

11  lucceda  apres  la  mort  de  là  mere  aux  terres  deGrimbctgc,Ninhovc,Rumpft 
& autres  venantes  de  ce  cofte , & en  celle  qualité  il  donna  à l’Abbaye  d’Affl  igem 
un  journal  de  terre  fitué  à Laken , que  Ledckin  Chevalier  avoir  à ceft  effêd 
tranfporté  enlcsmains,  de  quoi  il  donnafeslettresenl’anMCC.  LVII.  au 
moisd’ Avril;  Etlbnfcau  y appofé  contient  un  cfcuflbn  à unefafee,  & celle 
inicription  S.  G.  de  Grimiergis  frimogeniti  ‘Domini  de  ‘Per-jueys. 

En  l’an  MCC.  LIX.  pat  lettres  données  à Rumpll  le  mercredi  apres  la 
S.  Luc  il  donne  Ibubs  le  titre  de  Sire  de  Grimberge  & Ninhove  à l’Eglilè  de 
Grimberge  pour  rcmilîion  de  les  péchés  & en  mémoire  de  feu  Godefroy  Sire 
de  Perweys  Ibn pere,  d’Adelilc  la  mere  & de  Gérard  fon  frere  quinte  muids 
de  feigledeladilmedc  Havcidonck  mefure  de  Bruxelles,  à quoi  furent  pre- 
lents  Gérard  de  Marbais  Ibn  beaufrere,  Libert  de  Dus  & Gérard  d’Ecchove 
Chevaliers , lean  Clercà  Ninhove , Bandewindes  Courts , & Renier  de  Maleve, 
& font  lefdiûes  lettres féellées  de  deux  féaux  lepremierde  Gérard  de  Marbais 
à cheval  refcuironàuncfafce  & trois  merletteS  en  chef,  le  fécond  efl  de  Gé- 
rard Sire  de  Grimberge  defeript  ci-deflus. 

Et  encor  en  la  mefme  année  MCC.  LIX.  veille  de  tours  fainôs  par  autre 
lettre  donnée  aufÏÏ  enfonChafleau  de  Rumpfl  par  forme  de  Codialle  il  ratifia 
tout  ce  qu’il  avoir  légué  parfbntcflamentfeelle  par  lui,  l’Abbé  de  Grimberge 
& Gérard  de  Marbais  Sire  de  Brucch  fbn  beaufrere,  & outre  ce  donne  cent 
livres  de  Lovain  de  fa  dilme  à Havcfdonck  pour  rédemption  de  la  S.  Croix 
qu’il  avoitprins  pour  marque  du  veu  qu’il  avoir  &iâ  de  palTêrà  la  terre  Sain- 
âe,  Icfquellcscent  Livres  il  voulut  eftre  données  parmains  dos  Abbés  d’Aflli- 
gem  & Grimberge  à quelque  honefl  Chevalier  qui  en  fon  nom  voudrait  en- 
treprendre lediélvoiage&  accomplir  fondiâ  veu;  & furent  les  lettres  fcellées 
defbnféel , celui  dcGobcrt  PrevofldeNivelle  fon  onclepaternel , &del’Abbe 
de  Grimberge,  prefents  Libert  de  Dus  fon  Chevalier,  Gerardd’EcchoveChe- 
valicrfbnvaflal , Jean  deNinhove  Ibn  Clerc,  RalTê  Beyer,  Pierre  de  Monties, 
Wauthierlecuilinier&  Nicolas  feslervitcurs.  Le  feel  de  nollre  Sirede  Grim- 
berge  efl  divers  à celui  dont  il  s’elloit  fefvi  peu  devant,  car  il  contient  un 
efcuflbn  a une  fàfce  & ces  mots  en  la  circonférence  S.  Gerardi  ‘Domini  de 
Grimbergii  Ninive. 

Godefroy  de  Lovain  fucceda  à fon  pere  en  la  terre  de  Perweys  & 
de  lui  ferat  parlé  au  chapitre  fuivant. 
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13.  Marie  de  Pbrweys  fût  mariée  à Philippe  ComtcdeVianden,  fils  de 
HcnryComtedc  Viandcn&dcNamur  & de  Margarete  de  Courtenay  fille 
de  Pierre  Comte  d’Auxerre  & de  lolente  Comcefle  de  Namur&  Emperatrice  de 
Conilantinople  Ibeur  de  l’Empereur  Baudewiu  Comte  de  Flandres &d’Hay- 
naut.  Elle  fucceda  apres  la  mort  de  Ion  frere  Godefroy  aux  terres  dePerweys, 
Grirabeiges  8c  autres  comme  nous  dirons  ci-^res,  & en  qualité  de  Sire  & Premva 
Dame  de  Grimbergenoftre  Comte  & Comtcfle  donnèrent  en  fief  perpétuel  à W*!'* 
Henry  de  Grimberge  frere  au  Sire  d’Aflche  leur  terre  de  Buggenhout  avec  les 
revenus , hommages , manfionaires,  &c.  par  lettres  données  au  mois  de  luing 
del’anMCC.  LX  VI.  Etencor  aumoisd’Avrilde  l’anMCC.  LXXI.  foubs 
le  titre  de  Comte  & Comtefle  de  Vianden  Dame  de  Perweys  & Grimberges 
ils  donnent  audiâ  Henry  de  Grimbeiges  Chevalier&  àMehaut  fa  ièmme  en 
augmentation  de  leur  fief  vingt  bonnieres  de  bois  fituées  devant  leur  maifon. 

Mais  en  l’année  fui  vante  MC  C.  LXXII.  le  Comte  de  Vianden,  trefpallà, 
laiirantnoftrePrincefleveufvc laquelle  en  l’an  MCC.  LXXVIIf.  confirmala 
venditiondeLXXl.  bonnieres  de  boisà  Afichebroeck  faiâeparfon  filsailhc 
Godefroy  & fa  femme  Aleyded’Audenarde  au  profia  duMonaftere  de  Grim- 
berge, tefmoins  Godefroy  Chevalier  de  Hobofeh , Sigervan  Oamme&Wil- 
laumede  Ledcbeigc  fes  homme,  & aux  lettres  elle  ie  qualifié  ComtelTe  de 
ViandenDamedeGrimberge&Perwcys.  Elle  ratifia  & confirma  encor  en 
l’an  MCC.  LXXX.  avec  Godefroy  fon  fils  aifné  & Philippe  fon  frere  la  fon- 
dation duMonaftere  de  Grimbeige  K tours  les  bien  acquis  en  leur  Seigneurie, 
tefmoins  Wauthier  Berthout  fils  au  Sirede  Malines  & Arnou  de  Liere  Che-  Pmrrt 
valiers.  Et  en  l’an  MCC.  LXXXV.  les  foptiefines  Ides  en  luing  elle  fe  nom- 131. 
‘ mant  Comteffe  de  Vianden  Dame  de  Grimberge  & Perweys  donne  en  fief  à 
fon  fils  Godefroy  Comte  de  Vianden  cinquante  bonnieres  deboisavec  le  fond 
fituésenlaterre  de Grimbergcdia vulgairement  Icbois  deMarbais,  & décla- 
ré que  fon  di(ftfils  de  fonadveu&confentement  at  vendu  lediél  bois  à Wau- 
thier Abbé  de  Grimberge  pour  le  fomme  de  quatre  cents  livres  deLovain  peti- 
te monnoie  , promettant  en  cas  que  là  fœur  AdeDamede  Bruec  vintàcalenger 
&acqucrirlcdi(aboispardroidtouparforcefurlcdi(S Abbé,  qu’elle  &fon  <hét 
fi  Is  feront  bon  garand  contre  ladi  été  fœur , & tiendront  lediét  Abbé  & fôn  cloi- 
ftre  fans  dommage  ; & les  lettres  fur  ce  données  font  féellées  de  trois  féaux , le 
premier  de  noftre  Comtefle  reprefentant  une  Dame  couverte  d’une  robe  fou- 
réc  de  menu  vair,  aiant  la  main  droiéle  fur  la  poiélrinc  & en  la  gauche  une 
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fleur  de  lis,  & à fon  coftedextre  eft  un  petit  efcuflbnchargéd*unelâfce&an 
fcneftre  un  autre  eleuflbn  contenant  une  fidee  à deux  ballons  mis  en  Ikutoit  ,»gYa. 
& brochants  fur  tout , & à l’entour  eft  efeript  S.  Marie  Tyomine  de  Grimbergis 
65 deTerweys,  le  contreféel  contient  ledi«  cfcuflbn  à la  Êifce  & fautoir.  Le 
fécond  eft  de  Godefroy  Comte  de  Vianden  fils  aifné  exprimant  un  eleuflbn  i 
une  falce  & ceft  elcript  S.  Godefroyt  de  VianeiSc  le  troifiefîne  eft  de  Philippe 
frere  audiâ  Godefroy  contenant  le  mefme  eleuflbn  & fàfcc  à un  lambeau  à 
anc  pendants.  La  pofterité  delcenduë  de  noftre  Princeflë  & du  Comte  de 
Vianden  Ibn  mari  ferat  rapportée  fur  la  fin  de  ce  VIII.  livre. 


Ade  ttE  Perweys  fut  alliée  en  mariage,  à Gérard dè  Marbais  Sire  de  Prmn 
Bruce  fils  aifné  de  Gérard  Sire  de  Marbais , de  qui  elle  eftoit  veufVe  en  l’an  p^s- 
MCC.  LXXXIV.  mercredi  apres  l’Epiphanie , prennent  lors  qualité  de  Dame 
de  Perweys  & de  Bruec.  Et  pat  autres  lettres  données  le  dimanche  aptes  la 
Purification  de  noftre  Dame  de  l’an  MCCC.  foubs  la  qualité  de  Dame  de  Prnmi 
Perweys,  Hoboke  Sc  Eeckere  veufve  de  Noble  homme  Monfieur  Gérard  de  ***’ 
Marbais  elle  donna  irrévocablement  à la  Prieulè&Convênt  d’Oudergempres 
Bruxelles  ordre  de  S.  Dominique  foixante  livrés  de  Lovain  rente' annuelle, 
de  laquelle  elle  leur  fit  fblennellemenc  inveftirpar  fbntence  de  lès  Elchevins  à 
ce  defignés,  feavoir  eft  Arnou  de  Donc,  Thoine  de  Hoboke,  Willaumc  de 
Heyden  & Thoine  fils  de  Branchem.  Elle  laiflà  pour  exécuteur  de  fon  tefta- 
ment  l’Abbé  de  Villers,  qui  en  cefte  qualité  le  V.  de  May  de  l’an  MCCC.  X. 
s’accorda  pardevant  lean  1 1.  Duc  de  Brabant  avec  Gérard  Sire  de  Marbais 
Chaftelain  de  Bruxelles  & lès  freres  & fœurs  en&nts  de  Henry  Sire  de  Mar- 
bais & Bruec  & de  Mehaut  Chaftclainc  de  Bruxelles  fur  divers  débats &que- 
ftions  efinues  fur  le  teftament  de  noftre  Princeflè , laquelle  félon  toute  appa- 
rence trefpalfa  fans  aucun  enfant,  puis  que  les  nepveus  de  fondiâ  mari  Vin-  '■  ' 

drent  à fucceder  aux  terres  de  Marbais  & de  Bruec.  ^ . 


Tom.  I. 
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,3  GODEFROY  SIRE  DE  PERWEYS,  GRIMBERGE, 
NINHOVE,  RUMPST,  HOBOKEN,  EECKE- 
REN,  INGEN,  HAVESDONCK,  &c. 

Cia/i/re  III. 

t 

SL  euft  premièrement  en  partage  les  terres  venantes  dn  .codé  ds 
fon  pere,  mais  eftant  fon  ftere  Gérard  trelpalTé  en  l’an  MCC. 
LIX.  lâns  enfants,  il  recuèillit  aufli  grande  partie  des  biens  pro* 
venants  de  la  fiicceflion  maternelle  , en  quoi  toucesfois  il  fcmblç 
qu’il  euft  qaclquc  dilpute  avec  fes  fbeurs.  • , 

. En  l’année  luivance  MCC.  LX.  moorut  le  Duc  Henry  IlL  de  Brabant 
laiflànt  la  DuchefTe  Aleyde  de  Bourgogne  vcufve  8c  les  «ifants  en  bas  ea< 
ge  , 'pour  la  tutele  delquels  fut  diiputé  entre  pluficurs  Prinçps  defeendus 
du  lâng  de  Brabant,  félon  que  nous  avons  luffifammcnt  deduiâ  ci-devant, 
mais  finalement  furent  de  l’adveu  de  la  Duchefic  & des  Eflats-  oonftitués 
mamboirs  noflre  Prince  Godedpy  avec  Wanthier  Berthout  S^ç  dCs  Mali> 
nés,  lefqnels  s'acquiterent  tresbien  en  cefle  charge  ; toutefois  le  Sire  de 
Perweys  ne  la  delérvit  longtemps,  car  eftant  tombé  malade  en  l’an  MCC, 
LXIV.  il  fit  Ibn  teftament  au  ihois  d luilletjourde  SS.  Jacques  & Crifto- 

Îihrc , ordonnant  pat  icelui  premièrement  douze  cents  livres  de  Lovain  en 
à terre  de  Grimberges  & deux  cents  dcfdiôes  livres  de  la  première  taillé  * 
de  les  bois  à Scelle,  avec  ce  qu’il  tenoit  de  Henry  de  Lovain  fon  coufin  en 
la  Seigneurie  de  Leeuwe,  le  tout  pour  remede  de  fes  forfâiâs.  Item  à la 
S.  Croix  dont  il  s’eftoit  ligné  cinc  cents  livres  de  Lovain  qu’il  voulut  eftre 
données  i on  Chevalier  ou  Elcuier  qui  porteroit  ladiéée  croix  pour  lui  ou- 
tre mer , defqwls  les  trois  cents  livres  fe  dévoient  prendre  de  fés  bois  d 
Buggenhout,  & lesdeux  cents  reftants  de  fés  rentes  près  Ninhovea.  Et  con- 
ftitua  pour  exécuteurs  le  Prieur  d’Afflegem , le  Prieur  de  Wavre , le  Prieur 
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de  Frafne,  Maiftrefacquemont  de  Thorembais,  Wonthier  Bcrthont,  Ar- S.  np. 

. nou  de  Rotfelaer  Sencfchal  de  Brabant  & Henry  de  Grimbeiges,  reqne- 
Tant  à l’Evcfque  de  Liege,  i Alcyde  Docheflè doUariere  de  Brabant,  4 
Henry  Sire  de  Gaesbeke , & à fes  Ibenrs  Marie  Comtedê  de  V ianden  8r  Adc 
Dame  de  Bruec  de  vouloir  aggréer  lediâ:  teftament  par  l’appofieion  de  leurs 
féaux;  quoi  fàift  noftre  Prince  alla  de  vie  à trefpas  le, dernier  iourdudiâ 
mois  de  luillct  & lui  lùcceda  en  la  mamboiric  de  Brabant  Henry  Sire  de 
Boutershem.  > 

Sa  première  femme  fut  Marie  fille  de  lean  Sire  d’Andenarde  Sc  de  Rolby  Premt 
née  de  là  première  femme  Alife  fille  au  Comte  de  Soiflôns,  mais  il/’'.?'“9' 
fembic  que  ce  mariage  ne  fût  comblé  des  correfpondences  requifes  à ceff 
eftat , car  nous  voions  que  du  vivant  de  cefte  Dame  noftre  Prince  s’al- 
lia en  fécondés  nopces  avec  Félicitas  de  Traynel,  lors  venfve  de  Godefroy 
Sire  du  Chaftel  en  Porcean  , ce  que  depuis  vint  à cauicr  grandes  altera- 
tions & difputes  pour  la  fiicccftion  de  fes  biens  entre  les  enfants  par  lui 
procrées  de  ladiâe  Félicitas  & leur  tante  la  Comtefte  de  Vianden,  laquel- 
le occupa  foit  par  iuftice  ou  autrement  les  terres  de  Grimberge,  Perweys, 
Ninhove,  & autres,  toutesfois.  Félicitas  retint' les  terres  de  Hoboken, 
Eeckeren  & autres  de  fon  doUaire  qu’elle  polTcda  fà  vie  durante  & les 
laiflà  en  héritage  à lès  enfimts.  D’ailleurs  Marie  d’Andeuarde  apres  le  Prr«v> 
trefpas  de  noftre  Sire  de  Perweys  pretendoit  aufli  fbn  doUaire  & fè  di- 
fbit  vcufve  dudiâ  Sire  de  Perweys  & Dame  de  Ninhove,  &femblecftre 
celle  qu’en  l’an  MCC.  LXXI.  iour  de  la  Purification  l’on  trouve  ainfî 
qualifiée  aux  lettres  de  Ican  I.  Duc  de  Brabant,  par  lefqu{;lles  il  doliné  à 
Willaume  Sire  de  Homes  en  augmentation  des  fiefs  qu’il  tient  de  lui 
LXXX.  livres  de  Lovain  furla  vifle  de  Boifleduc,  à prendre  incontinent 
• apres  la  mort  de  Marie  iadis  femme  au  Sire  de  Perweys  Dame  de  Ninho- 
ven.  Elle  fe  maria  apres  à lean  de  Nelle  Sire  de  Falui  fils  de  lean  & de 
Beatrix  de  loigny  & en  euft  deux  filles  l’aifnée  mariée  à lean  de  Los  Sire 
d’Agimont  & l’autre  à Miles  de  Muray  qui  fut  tué  en  la  bataille  de  Cour- 
trayMCCC.  If. 

La  fufdiâe  Félicitas  de  Traynel  foi  difant  Dame  de  Hoboke  avec  Hcn-  Prtmtt 
ry  fon  fils  pour  remede  de  Godefroy  Sire  de  Perweys  & Grimberge  mari  *3'^ 
d’elle  & Pere  dudiâ  Henry  donnèrent  à la  Prieulè  & Convent  du  Vau  la 
Ducheffe  i Ouwergem  cenains  biens,  & iura  lediâ  Henry  Sc  promit  en 
prefence  do  lean  Duc  de  Brabant  & de  fès  hommes  Henry  de  Lovain  Sire 
de  Herftal,  Wauthier  Berthout  Sire  de  Malines  & Henry  de  Batuershem, 

& de  freres  Gilles  Prieur  des  Dominicains  à Lovain  & Nicolas  Leâeur  à 
Maefthcht  de  tenir  pour  bonne  & r^greablc  ladiâe  donnation  à perpe-  , 
Cuite  , & en  tefmoignagc  de  ce  requift  andiâ  Duc  pour  n’avoir  fcci 
propre,  de  vouloir  féellcr  les  lettres  fur  ce  données  au  Cbafteau  de 
Lovain  au  mois  d'Oâobre  veille  dé  Tours  fainâs  en  l’an  M C Cl 
LXX.  I - _ - II-  - , , 

Et  encor  en  la  mcfme  année  au  mois  de  Novembre  de  mardi  apres  là  PrtMvn 
TousSainâs  Aleyde  Ducheflè  de  Brabant  par  fes  lettres  recognut,  qne^'lf  ^î®- 
^ confine  Félicitas  Dame  de  Hoboke;  & fbn  fils  Henry  tienenc  en  fief 
ti"-  de  lean  Duc  de  Brabant  le  tiers  du  village  d’Eockeme , & que  pafTé  qua- 
ïtiktrn.  jpj  jl5  envoient  relevé  de  Henry  iadis  Duc  de  Brabant  fou  cher 
mari:  Et  avec  ce  déclaré  que  ladiâe  Dame  Félicitas  & fbn  fils  Henry  en 
prefence  du  Duc  lean  de  Brabant  & de  fes  hommes ‘Henry  de  Lovain  y 

Xxx  XXX  X a Wau- 


$.  DE 
Per- 

WEVS. 


PmJm. 


FM.  Je  S. 
Btrnêrd. 


Î4- 


»4- 


6^6  TROPHE'ES  DE  BRABANT 

Wauchier  Berthoat  Sire  de  Malines  & Henry  Sire  de  Bautershem  ont  donné 
& tranlporté  à la  Prieolè  & convenc  du  Vau  la  Duchefle  à Oudergem  le 
droiâ  de  patronat  de  l’Eglilè  dudift  Eeckeren  que  leur  appartenoit  entiè- 
rement: ce  que  de  mefine  le  Duc  lean  déclara  par  fesdiftindes  lettres  de 
mcime  date. 

Elle  acquid  de  l'Abbé  de  S.  CorniUe  d’Lidc  les  Aik  la  terre  & Seignen-- 
rie  de  Puderfe,  lelquelles  elle  vendit  depuis  & donna  en  partie  à l’Abbé 
& convent  du  lieu  S.  Bernard  près  Anvers  par  lettres  données  en  l'an 
MCC.  LXXVIII.  aufquellesellelènonuneFelicitasdiâede  Perweys  Dame 
de  Hoboken  & veufve  de  Godefroy  Sire  de  Perweys.  Et  finalement  elle 
trelpafTâ  en  l’an  MCC.  LXXXIII.  félon  l'obitier  des  frères  minenrs  i 
Bruxelles  le  XVIII.  d'Oâobre. 

André  du  Cbelne  en  Ibn  Hiftoire  de  la  mailbn  de  Challillon  fâiét  men- 
tion de  nofbe  Félicitas  & de  Ion  premier  mari  Godefroy  Sire  de  Cha- 
ftcau-porcean , dilàntqu’cs  années  M CC.  XLVII.  & MCC.  XLVIII.  ils 
firent  donnation  à l’Abbaye  de  Signy  Ordre  de  Cifleaux  ; & combien 
qu’illec  il  dit  que  vraifemblablement  elle  auroit  eflé  fille  du  Comte  de 
Rhetel,  c’eft  par  ce  qu’il  n’en  avoir  lors  autre  cognoiflânce,  aulTi'appartc- 
noit  elle  à ce  lignée  de  Rhetel  de  par  là  mere,  comme  les  tables  de  Ton 
parent:^e  le  feront  voir. 


ENFANTS  DE  GODEFROY  SIRE  DE  PERWEYS 
ET  DE  GRIMBERGE  ET  DE  FELICITAS 
DE,  TRAYNEL  SA  FEMME. 

Henry  de  Perweys  efl  mentionné  aux  lettres  ci-defTus  rapportées, 
tant  de  là  mere  que  de  la  DuchefTe  Aleyde  & du  Duc  lean  fbn  fils 
datées  de  l’an  MCC.  LXX.  & eft  expreflement  nommé  fils  deGodefroy  Sire 
de  Perweys  & de  Grimbeige,  mais  il  mourut  en  AdolcfccDce  devant  l’an 
MCC.  LXXIV.  fàns  avoir  prins  eflat  de  mariage. 

Aleyde  de  Perweys  Dame  de  Hoboken,  Eeckeren,  &C.  parles 
lettres  données  le  dimanche  lubiliate  quicll  le  troifiefme  apres  Pafqucs  de 
l’an  MCC. 'XC.  confirma  au  Cloiflre  de  Vau  la  Duchefle  à Oudergem 
les  nonvelles  dûmes  de  certaines  terres  fituées  aux  villages  d’Ecckeren  Dio- 
celé  de  Liege,  & Hoboke  Diocelé  de  Cambray , que  feue  là  mere  Dame  Fé- 
licitas de  ’Traynel  diâe  Dame  de  Perweys  & de  Chafteau-porcean  avoir 
donné  en  pure  aumolhc  audiâ  Cloiflre  : Et  pOor  pins  entière  alTeurance  de 
tout  ce  le  Doc  lean  de  Brabant  à la  requifition  de  ladiâc  Aleyde  là  coufine 
appolà  aufdiâes  lettres  fon  léau  ioinâement  au  fien.  Et  encot  en  l’an 
MCC.  XCV.  elle  donna  audiâ  Cloiflre  cent  fols  de  rente  à paicr  an- 
nuellement le  Dimanche  apres  l’Epiphanie , ce  que  Wauthicr  Volkaert 
Chevalier  homme  Féodal  de  ladiâe  Damoilélle  de  Perweys  déclaré 
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avoir  ellé  ainfi  ordonné  par  iogemcnt  de  fes  hommes  , prdevant  lef-  S.  de 
quels  elle  avoir  fai<S  recognoiilance  de  ladiâe  rente,  & aux  lettres  fur  ce 
données  appendent  deux  féaux  le  premier  eft  de  ladiâe  Damoifelle  de 
Perweys  contenant  la  figure  d’une  Dame  tenant  un  oifeau  fur  le  poing  & 
aiant  de  cbalque  collé  un  petit  efcnlTon  i une  fafee.  Le  fécond  elt  de 
Wauthier  Volckært  Chevalier  fon  homme  de  fief  aiant  un  cfcùllôn  à une 
fafee  echiquettée  de  trois  traiâs.  Elle  ne  vclcut  long-temps  apres  car 
on  remarqué  qu’elle  eftoit  ia  trelpalTée  en  l’an  MCC.  XCVI.  n’aiant 
prias  alliance  de  mariage , pat  ou  les  terres  de  Hoboken  Sc  Eeckeren 
palTerent  à là  tante  Ade  Dame  de  Breech  & apres  i ceux  de  Vianden 
comme  nous  dirons  plus  amplement  au  Livre  X.  de  ces  Trophées.  C’ell  Cl-Jevatt 
de  celle  nollrc  Princellê  que  parle  le  tellameut  de  lehne  de  Challillon 
Corateflè  de  Blois  venfve  de  Pierre  Comte  d’Alcncon  fils  du  Roy  S.  Louis  1 
la  nomment  là  bonne  amie  Alix  Damoilellc  de  Peruwes  félon  que  cide- 
vant  at  dlc  apointé. 
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Félicitas  de  Traynfl  cfp.  fHenry  de  Pcrwcys. 

I.  Godefroy  Sire  de  Chaftcl  J 

Forcean  2.  cfiL  Godefroy  Sire^  Aleyde  Damcde  Hobofcea,  Ecke* 
de  Faweyi,  (irûnbcige,  &c,  \jca. 


Garnier  Sire  de 
Marîgny  1224-'^ 
I24f.  elb.  Heli- 
fende  deKctd. 


Garnier  dcTray 
nel  Sire  de  Ma-^ 
rigny  en  Cham- 
pagne mentioDue 
179. -1200. 


(Wîllatime  Sîrc  de  Thîl  Marigny 
Agnes  de  Trayncl  clp^PonchetieTp.  Kàbeaa  fille  an  Comrc  de 
Sire  de  ThiI.  ‘^Grandprd. 


kPonchet  de  TTiîl. 


Marie. 


^Macgarete  morte  Cuis  enfanta. 

Dreux  de  Tray-yAnfcIme^.  de  Traynel  Conef-  l’Anfrlme. 
^ncl.  ” ’ 


Gar- 
nier 
Sire  de 
Tray- 
ncl  < 
Ma- 
ngny. 
&c. 


AnfeUne  Sire  de 
Trtyncl  Fiancé  à 
la  fille  de  Gode- 
froy SiredeDon- 
fy»  mais  £Üien- 
neComiedc  San- 
cerre  frere  au 
Comte  de  Cham- 
pagne Pefpoufa 
& Anfelme  print  * 
à femme  Hcrme- 
ündef  laquelleef- 
tant  morte  U cfp. 
2.  Ifabeau  fillede 
Gui  Comte  de 
Bar  fur  Sdne.  Il 
mourut  1214.  de 
liabcan  ù veofve 
efp.  Thibaut 
Comte  de  Bar. 


Anfelme  Sire  de 
Traynel  mort  en  J 
la  terre  fainde^ 
1238. 


table  de  Champagne  cfp.  la  fille  J 
de  Willaume  du  Mont  S.  I«--an'SHj„„  SiK  de  Traynel. 
& de  la  fille  de  Willaume  des  ' 

Barres  Sire  de  la  Fcné-Alips 
vivoiem  x2do.  1269. 


Dreux  de  Traynel  124^. 


Gilette  de  Tray- 
nel efp.  Huguede 
Vergy  Sire  d’Au-^ 
trey.  Elle  vivoit  ' 
veurve  1217. 
1224. 

m 


HcHfcndc  efp. 
Clerembaud  de 
^Chappes. 


Fille  mariée  au 
Sire  de  Char  met, 
elle  efr  nonucée 
faut  uterine  de 
Henry  Comte  de 
Bar  de  mourut 
Il  138. 


Aleyde  Dame  de 
Vergy  cfo.  1190. 
Eudes  Duc  de 
Bourgogne.  11  . 
mourut  1218.  el- 
le iiyi. 


Gui  Evefque  de  Verdun  mort 
i24r 

Willaume  Evefque  de  Mets 
^mort  1269. 


’Hugue  4.  Duc  de  Bouigoene 
efp.  I.  loleote  de  Drenx2.Bea- 
mx  de  Champagne.  Il  mourut^ 
1271. 


Gamler. 

Gui  Evefque 
d’Authun. 


leune  cfp.  Raoul  Comte  d’Eu. 


AUx  morte  tz66. 


rHugue  de  Vergy. 


Dm  I.  /rV7. 

Eudes  de  Bourgogne  efp.  Mehaut 
de  Bourbon.  Il  mourut  daani  fou 
pcrc. 

Alix  de  Bourgogne  efp.  Henry  3. 
Duc  de  Brabmi. 

leah  Sire  de  Chatolois  mon  avant 
fofr  pere. 

Robeft  Duc  de  Bourgogne  elp.  A|- 
ncs  de  F rance  fille  an  Roy  S.  Louis 
mourut  1309. 

Margarcte  cfp.  i.  Willaume  Stre 
Du  Mont  S.  Icao  a.  Gui  Vicomte 
de  Limoges. 

Dm  1.  lia. 

Hugne  Sire  iTAvalon. 

Beatrix  cfp.  Hugue  Comte  de  la 
Marche. 

Ifabeau  cfp.  Pierre  de  Chambir  S. 
de  Ncaufüc. 

Margarcte  efp.  lean  de  Chalon  Ske 
d’Artay. 

jenne  religieufc. 


Willaume  de 
Vergy  Sire  de  j 
MirebcauAutrcyJ 

&c.  efp.  Clemen-s  Henry  de  Vergy  Sire  de  Mire*  /-Willaume  de  Vergy  Sire  de  Mire* 
ce  DainedeFon-  jbeau  efp.  Ifabeau.  il  mourut^ beau  efp-  Lorc  fille  au  Duc  dcLot- 


1^1  if  8. 

Hugue  de  Vergy  .Thibaut  Sire  de  Dclvoir  cfp. 
cfp.  SimonetteoeJEluis  de  Beauibrt. 

.Belvoir.  \ 


raine  fans  hoirs. 


lean  Sire  de  Fonvens  efp.  Margare- 
te  de  Noiers.  Il  mourut  131a 


Henry  ChancMnc  & Chantre  à Bc* 
.lançon. 
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rHa^e  Comte  de  Recel  efp.  Tlean  de  Retcl  efp.  Marie  d'Audenarde,  mais 
‘ MiKlie  ChaHelaiac  d*lpre^  il  mourut  avant  Ibn  pcre- 
Dame  dc-Balleol.  ^ 


GauC' 
hier 
Com- 
te . de 
Rhetc-1 

. ' 
Bcatnx 
ûlle  au 
Ccunte 
de  Na- 
mur. 


Icau. 


Hucoe  Comte 
de  Ketcl. 


Manailcs 
Comte  de  Re- 
tcl  efp.  Mehauc 
Comeenê  Gui-, 
vage  du  Rhin. 
Il  mourut 
197. 


Albert  Eflèu 
de  Liège. 


de  Vicri. 


fiaodcwiû. 


fHuguc  Comte 
I de  Khciel  elp. 
Félicitas  de 
Broyés  Damc^ 
dclWufort.  Il 
mourut  1128. 


lean  Comte  de  Retel  cib.  i . 
Marie  de  Thorotte  i-  Me-  i 
haut  de  Chiny  Dame  d’Agi- ' 
montCxuiet,  &c.  11  mourut 
iiyo. 


Dm  I.  sa. 

Httgue  de  Rhetel  Sire  deBeaufortefp.i24d. 
Marie  d’Engieo  mort  avant  fon  pere. 


Dm  2.  aa. 
i^Fille  morte  jeune. 


Gauthier  Comte  de  Rhetel 
mort  fans  hoirs. 


fHugue  Comte  de  Rhetel  efp.  Ifàbcau  dont 
une  hile  Icnne  mariée  au  Comte  de  Flandres. 

[Marie  efp.  ii66.  Wauthier  Sire d’Eogien. 
Ul  mourut  1271. 

(Dm  1.  Mary. 

Félicitas  deTraynel  elp.  Godefr^  Si- 
re de  Chaftel-Porcean  2.  Godefroy  Sire  de 
! Perweys, 

Agnes  efp.  Pouchet  Sire  de  Thil. 

Marie.  ^ 

^Margarete. 

MehauC  clp.  Thomas  de  rThomas  Sire  de  Verrîn  efp.  i.  Ifabeau  611e 
Coucy  Sire  de  Vervin.  IKau  Comte  de  Los  i.MargaretedePiquigny. 
moorut  i2f2.  j II  mourut  1281.. 


ManalTcs  Comte  de  Rctel  elp. . 
Ifabeau. 


HclKèndecfp.ThiomasCom-^ 
te  de  Perche.  2.  Garnier  Sire 
de  Trayncl. 


Beatrii  mariée  puis  religiett- 


rRobat  Sirede  Hean  Comte  de  Roucy  efp.  i . 
Clcmencecfp.  Hicirepont  efp.  J Ifabeau  de  Dreux  2.  Marie 
Huguc  Sire  de  J 1 de  Dainmartin  6lle  auCom* 


Walhon  A vdfc  de  Roucy 
Pierre  pont. 

I 

Huguc  Evef- 
que  de  Licge 
mourut  1229. 


Fille  mariée  à 
Euflace  Vida- 
inedcChalons. 


Gauthier  Sire 
de  Wathou. 


te  de  PoQthieu. 

Ifabeau  efp.  Robert  de  Cou- 
cy Sire  de  Pinon. 

Alix. 


lolente  efp.  Arnou  Sire  de  Mortaigne. 

Félicitas  elp.  Baudewin  d’Avefries  Sirede 
Beaumont  mort  1289. 

Agnes  efp.  Gobert  Sire  d’AIpremont. 

Elifenc  Abbellè  de  la  Paix. 

Ican  Sire  de  Glaire  & Torcy  efp.  Aleyde. 


Margarete  efp.  Hean  d*Eppe  Evefque  deLie- 
^IcSifcd’Eppc.W 


yConfrance 

I Béatrice  erpj*^“''"î  ÿ rFredtic  i.  Etnperci 

iiSir 


'Frcdric  a.  Empereur  Roy  de 


I mourutiiv^. 
l 
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6^0  TROPHEES  DE  BRABANT 


ENGUERAN  DE  PERWEYS,  SIRE  D’OR-  , 
BAYS,  DONGELBERGE,  &c. 

Chapitre  IV, 

cftoit  fécond  fils  de  Willaame  Sire  de  Perweys , & foubs  le  titre 
§ I M d’ingelram  de  Perweys  il  eft  mentionné  en  diverfes  Chartes  de  fon  fg.  13». 
temps,  & particulièrement  en  une  de  l’an  MCC.  XX.  donnée  au 
“ moisdeMarsparleDucHenryl.  pourl’AbbayedeVorftouauflï  eft 
nommé  Godefiroy  frere  audiéb  Duc  & Ibn  fils  Godefroy. 

En  l’an  MCC.  XLVII.  le  Duc  Henry  II.  par  fes  lettres  donnéesà  Lovain 
iour  de  S.  Thomas  donne  à cognoiftre  & déclaré  que  Ion  Coufin  Ingelram  de 
Perweys  avoit  refigné  en  fes  mains  tout  l’Alleu  qu’il  avoit  de  par  fa  femme  à 
Dongelberge,  lequel  Alleu  avec  toute  iurisdiéfion  & droiél  que  lediélDuc  y 
avoit  il  at  rendu  & donné  audiâ  Ingelram  pour  le  tenir  en  fief,  i telle  condition , 
que  s’il  euft  hoir  de  fon  corps  qu’icelui  fuccederat  efdiâs  biens  entièrement , 
mais  s’il  vint  à trelpaflcr  fans  enfiints  ils  retourneront  au  Dué. 

Son  trefpas  eft  marqué  fur  l’an  MCC.  XLVlll.  comme  fon  Epitaphe  le  p,nmi 
demonftre  qu’on  voit  en  l’Eglifc  de  l’Abbaye  du  Vau-Dieu  ordre  de  Cifteaux 
gravé  lut  làtombe,  ou  aulfi  font  fes  armes , contenantes  une  fiifoe  à un  lambel  i 
decincpendantSj&encorenun  ancien  vitre  on  les  voit  dépeintes  de  guelles 
à la  fâfce  d’argent  à un  lambeau  de  cinc  pendants  d’or. 

Sa  femme  fut  Agnes  fille  de  Gérard  Sire  de  Grimberge  & d’Alice  de  Beve- 
re , & foeur  maifnée  d’Alice  Dame  de  Grimberge  femme  de  fon  ff  ere  Godefroy 
Sire  de  Perweys,  laquelle  Dame  lui  apporta  belles  & grandes  terres,  Sr  entre 
autres  celle  de  Dongelberge  dont  avons  parlé.  Auffi  avons  nous  rapporté  ci 
devant  fur  l’anMCC.  XXXVIII.  comme  lediél  Godefroy  Sire  de  Perweys 
avec  noftre  Prince  Ingelram  fon  frère  vendirent  à l’Abbé  &ConventdcGrim- 
bergeXXVIII. bonnieresdebois àMenfe,  qui  leurprovenoient  de  l’heritage 
de  leurs  femmes  Alice  & Agnes  de  Grimberges. 

11  femblc  avoir  efp.  en  i.  liél  Ide  Dame  de  Donglebcrt  laquelle  vivoit 
veufve  1177. 
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s.  DE 

FILLE  D’ENGUERAN  DE  PERWEYS  SIRE  D’OR-  Hek- 
BAYS  ET  D’AGNES  DE  GRIMBERGE  SA  FEMME. 


Mathilde  de  Perwets  Dame  de  Dongelberge  d’Orbais,  &c.  fût  p««wj 
conioinâeen  maris^e  à Wauthicr  Sire  d’Engien,  qui  en  premier  lift  avoir 
eu  à femme  une  autre  Mathilde  fille  de  Nicolas  Sire  do  Barbançon  & d’Ifa- 
bcau  fille  au  Comte  de  SoilTons,  mais  de  l’une  ni  l’autre  femme  ne  fût  pro- 
crée aucune  génération,  &s’allia  ledift  Sire  d’Engien  pour  la  troifieline  fois 
en  l’an  MCC.  LXVI.àMarie  fille  deManafIcs  Comte  de  Rhetel,  de  laquelle 
il  procréa  un  fils  Wauthier  Sire  d’Engien  de  qui  & des  Sires  d’Engicn  lcrat 
lamcment  parle  au  livre  X.deces  Trophées.  Et  quantàno(lro  PrincetTeMa- 
thiîde  elle  fût  enterrée  en  l’Abbaye  de  Cambron  ordre  de  Cilteaux , ou  ily  at 
mémoire  d’elle  en  l’obitier  foubs  le  titre  de  Mehaut  de  Donglebert. 
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DESCENDENCE  DE  MARIE  COMTESSE  DE  VIANDEN. 


XIll. 
Mari 
PE  Lo- 
vais Da- 
me dePcr 
wevs , 
Grim:»cr- 
gc,  N in- 
nove 4 
RumpH, 
&c.  cfp. 
Philippe 
Comte 
de  Vian- 
dcn. 


'GoJetroy 
Comte  de 
Viaiiden  Si- 
de  Grim- 
btrges  ven- 
dit Nitiho- 
ven  I à 
ÎGui  Comte  , 
de  FlanJrc< 
etp.  1-  Ali- 
Idc  d’Aude- 
nardc  morte 
130^.  1.  dp. 

I L'.iigardc 
' Daine  de 
Ligny  Fleru 
Lets,  âtc.  Il 
mourut 
1^12. 


^ Margarcte 
de  V'iandcii 
efp.  iiSo. 
Artiou 
l'omrc  . de 
Los. 


Onihéf. 

Fhjlippc  Comte  de  Vian- 
den  1311.  mort  fans  en- 
tains. 

Godefioy  Comte  de  Vi- 
anden  Sire  de  Grimberge 
I cfp.Maricdc  Fl  andrcfillc 
[du  Comte  deNamur,  Il 
mourut  en  Cipre  i33f- 
fans  entimes. 

VIcnryComtcdeViandcn  . 
Sire  de  Grimberge,  Con-’S 
roit,  Fralcnc,  &c.  cfp. 
Margarcic  de  Fauquemût 
Dame  de  S.  V it,  Budeken- 
tbach,  Daesbourg,  &c. 
11  mourut  envers  13^1. 

Margarcte  efp.  Henry  de 
Flandre  Sire  dcNinhove 


'Marie  Comtefle  de  Vian* 
den  Dame  de  Grimberge, 
&c.  efp.  i.  Simon  Comtek 
J t-  M. — - OttonSi-  ' 


Simon  Comte  de  Spaenhemà  Vian- 
den  Site  de  Grimberge  dp.  Marga- 
I retc. 


de  Spacnhcm. 
re  d^Arckcl. 


Elisabeth  Comiene  de  Spacnhcm  & 
IViandcn,  Dame  de  Grimberge  efp. 
I.  Robert  Duc  de  Bavière  Comte 
Palatin  fils  de  PEmpereur  Robert 
.mort  i39f.  2 cQ>.  Thtery  iJomicdc 
I la  Marck  Sire  de  Dinsl.ikcn.  _Qui 
^mourut  1412.  elle  1416.  fans  hoirs. 


qui  mourut  1366. 


vlarîc. 

Du  2.  liÛ. 

Louis  de  Vianden  Cha 
nnine  à Livge , Prevofi 
de  Muntler  lud  par  Wil- 
laumc  Comte  de  Namur. 

leati  de  V’iandc  Chanoi- 
ne à S.  Lamberr  à Liè- 
ge 1343.  - ' 


AlcydcdcViandencfp.Ot- 

'ton  Comte  de  Nalloucn^ 
J Dillcnbourg  , qui  mourut  ' 

(Du  i . Aîary. 

Gui  Sire  de  Danlcs  efp.; 
lutte  do  Wc<clichov«i 
vcufve  de  lean  Site  de 
Sombrefte. 

Blanche  efp.  Wauthîcrde. 
lupplu.  ' ' ■ 


fHcnry  Comte  de  Naflbu  mon  en 
tant. 

Ican  Comte  de  Naûou  fie  Dîllcn- 
Ixjurg  clip.  Margarcte  fille  d’Adolf 
Comte  de  la  Marcke  ^ Il  mourut 
1400. 


Otton  Comte. 


lôflînccfp.W’illanmeCbaf* 
1 tclalii  de  Moatcnacj  2lctp.. 
Luteardc  deVIandenefp.  j |ean  Sire  de  Marbais. 

1 . Wernier  Sire  de  Dan- J 
les.  2.  lean  Sire  deSom-S  Du  2,  Mary. 


^brcfic. 


Philippe  de  fPhîlippe  de  Viaûdeu 
Vianden  Sî-  ' 
de 

Rnmptl, 

Hoboken, 

Eeckeren , 

Wittel  , fie 
d’un  quart^ 
de  Vianden, 

I cfp.  Sophie 
' Dame  d’Ef- 
cornaix  en 
^partie. 


Marie  de  Vlande.n  Dame 
de  Rumft  4 Hoboken  , 
Eeckeren,  lng«i,Wille- 
brouck  , Ruysbioek  , 
Haesbrouck , Boom , fitc.^ 
cfp.  1 . Willaumede  Flan- 
jdre  SircdeTcnrcmondc, 
ficc.  C^ui  mourut  1320.2. 
cl'p.  Engucran  de  CüUcy 
Vicomte  de  Meaux.  11 
mourut  1344. 


Ican  Sire  de  Sombrcftl*. 
Godefroy. 

Berhard,- 

'Dm  2.  Mary. 

I Philippe  de  Coucy  Vlcom- 
I tedeMeaux  Sire  de  Ruinpfl, 
Hoboken,  Eccketcn,  &c. 
efp.  IcimcdeCanivynlledc 

Raoul  Flamcn. 


lenne  de  Coucy  Dame 
d’Autrefehe,  Eicornaix  , 
Havrincourt , efp. 
lean  de BethuneSircdcLo- 
cres  4 Vendeuil  4 dtc.  Il 
mourut  1373.  en  OÛobrc 
elle  1363. 

Marie  cfp.  Gauthier  de 
ChaOillon  Sire  de  Rofoy- 


'Robert  dcBethune  S.  de  Rumpft,  B 
Hoboken,  Vianden,  fitc.  Vicomte 
de  Meaux  cfp.  i3<)S.  Rnne  de  Cha- 
(llllon  morte  1371.  2.  efp.  le^e  Da- 
me de  Barbanlon.  3.  efp.  »3®°‘  ^ , 
beau  Dame  dcGiftcUe,Rodc4lngcl- 
imunller,  fitc. 


Marie  Dame  d’Efeornaîx  efp. 
flacc  Sire  de  Vaudenay.  ^ 

Ican  de  Béthune  S.  dcLocrcS4d’Au- 
trcIchc,F.lcomaix,Bayc,  fitc.  cfp.  Ifa- 
bcau  d’Elloutcvillc.  Il  mourut  en  la 
bataille  d’Afincourt  1415. 


lenne  cfp.  Ican  de  Roye  Sire  d’Aul- 
noy  mort  23S0. 

.T  .jf  -yr 

^Encor  y.  enfants. 
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'Engelbcrt  Comte  de 
NaiKîu , Viandtn&c.  Sire 
de  Grimbi.Tfic  » S.  Vjt, 
Dacsborg,  liidckenbach  t 
Couroit,  àc.  cfp.  1403. 
j IcnncDamcdc  Folaenen, 
Ile  Lcckc,  Ureda,  &c.  Il 
I mourut  1442. 


Ican. 


H 


Margarctc  efp.  Henry 
Comte  Wacldcck. 


I Adolf  Comte  en  Naflbu 
cfp.  lutte  Dame  de 
Ibicll. 


\Du  1.  lia. 

Ilfabeau. 

Du  3-  na. 

Ifabcau  de  Bethune  Dame 
de  Rumpft , Hoboken»  Gî- 
flelle.  Rode,  Perte,  V ian- 
den,&c.  cfp.  i.  Robert  de 
Bar  Comte  de  Marie, 
SoilTôns , <5cc  rud  à Afin- 
court  141  y.  cfp.a.  leaiidc 
Duxcmlwrg  Comte  de 
Ligny. 


lacqucline  Damcd’IngcI- 
munficr,  Pontroard  ,&c. 
clp.  1413.  Raoul  d’Ailly 
Sire  de  Pikigny,  Rayne- 
val,  Varennes,  &c.  VP 
dame  d’Amiens. 


’Anthoînc  de  Ikthunc  S. 
de  Baye  mort  13^0. 

Robert  S.  dcMarvctlefp. 
Michelle  d’ErtoutcvHIc. 

Gui, 

lacoucs  cfp.  l’herîtiere  de 
BaUüur  eu  EfcolTc  dont 
pofioritd. 

Catharinc  Dame  d’ Autre- 
fehe  cfp.  Ican  de  Henin  Si- 
re de  Boffu.  Il  mourut 
1452. 

Ifabcau  .cfp.  laques  de 
,Grantprc  Sire  de  Hans. 
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’lean  Comte 
de  Nalibu , 
Vianden, 
Dilicnborg  , 
&c.  S.  de 
Grimberge, 
Breda,  Leck, 
fitc.efp.  Ma- 
rie Dame  de 
dHcinsbcmc 
Hcrftal,Gan- 
geli,  Vucht, 
Mille,  Stein- 
vott,  Rutte, 
&c.  Il  mou- 
rut 1475-. 


llâbcau  cfp. 
i’hilippe 
Comte  de 
Nafibu. 


Marie  cfp- 
Ican  Comte 
de  Nafibu  en 
Weisbaeden. 


Margarete 
cfp.  Thiery 
Comte  de 
Scyne. 


Henry  S.  de 
S.  Vit,  Dacs- 
borg , Bide 
kcnMch,&c 
cfp.  i.Geno- 
veve  de  Vir 
nenborg. 
N.dcSicydc. 


’Kngclbert 
Comte  de 
Nafibu,  Vi- 
anden , Slc. 
SircdcGrim- 
berge , Breda, 
Dicfi,Siche- 
DC,  &c.  dp. 
Lutgarde, 
Marquife  de 
Baeden  fans 
enfants. 

Ican  Comte 
de  Nafibu  & 
Dillenbourg 
efp.  Iijbcau.^ 
fille  au  Lant- 
gravede  Hef- 
tc.  Il  mou- 
rut ifid. 

Anne-Marie 
cfp.  I. Philip- 
pe Comte  de 
Catfcnclie- 
boge.  2.  Üt- 
toii  Duc  de 
Brunfwyck 
6l  Lunen- 
bourg. 

Adriine  cfp. 
Philippe 
Comte  de 
Hanoau. 


(Du  2.  lia. 

fHenry  Comte  de  I René  dtft  de  Chalon  Prince  d’O- 
Njfibu  , Vian-  range  Comte  de  Nafiou,  Vianden, 
den,  dcc.  S.  de  Sire  de  Grimberge,  Breda  ,Dicfî 
Grimberge  DiefiJ  Stchene , Salins  dcc.Vicomtcd’An- 

A mi<»  f ,nr. 


Odîllc 

beife. 


Ab- 


Brcda,cfp.  1.  Ma- 
rie de  Savoyc  2. 
Claudine  de  Cha- 
lon , Princefle 
d’ürangC3.Men- 
cia  de  Mcndoca 
Marquife  de  Ce- 
nctc.  Il  mourut 
i5'3S.  A acquifi 
Kumpfi , Hobu- 
kcQ , Ac. 


Willaumc  Comte 
de  Nafibu,  Dîl- 
lenbourg,  Diefi, 
Catfcnclkboge,  , 
ÔLC.  dp.  I.  Wal- 
burg  d’Egmom. 
2.  lufiancdc  Siol- 
berg.  11  mourut 
iSS9‘ 


Ifabcau  cfp.  Ican 
Fredric  Comte  de 
Ronckcldt  Wey- 
dc. 


Marie  efp.  lofie 
Comte  de  HolCi- 
ce  & Scauwea- 
borg- 


^Dm  2.  i>a. 

Oditle  de 
Nafibu  cfp. 
Philippe 
Comte  de 
Catfencllc-. 
fboge. 


vers  & Befançon  cfp.  Anne  de  Lor- 
raine. Il  mourut  i5'44-  devant  S. 
Dificr. 


Du  T.  lia. 

Ifabcau. 

Magdalcne  cfp.  Herman  Comte  de 
Nuwenaer,  Meurs,  &c. 


Ou  i.  lia. 

Willaumc  Comte  de  Nalibu  A Vi- 
anden , Prince  d’Orange  , S.  de 
Grimberge,  Breda,  Dicii , Sichen. 
VMcomtc,  &c.  cfp.  1.  Anne  d’Eg- 
monc  Comtefie  de  Buic , Leerdani , 
&c.  Dame  d’ifelficyn,  Crancndonc, 
S.  Martenfdyck , Corrgeen , L annoy. 
Boulets,  laerfVelt,  Santés,  Rollo 
court , &c.  2.  cfp.  Anne  fille  de 
Maurice,  Eicâeur  dcSaxc.3.  Char- 
lotte de  Bourbon.  4.  Louife  deCol- 
ligny.  11  mourut  lySa. 

Herman. 

Ican  Comte  de  Nafibu,  Dillenbourg, 
Ac  cfp.  Ifabclle  de  Luchtenberge, 
2..  lac^clinc  Comtefie  Palatine  du 
Rhin  'Duchefle  en  Bavière  3.  Icniic 
Comtefie  de  Seync  A Witgenfieya 
Il  mourut  1608. 

Louis  ni<5 15*74. 


Adolf  mort  15*68. 


Henry  mort  15*74. 


Marie  cfp.  Willaumc  Comte  de 
s’Hcercnbcrgc. 


Anne  efp.  Albert  Comte  de  Nafibu 
en  Sarbruge. 


Ifabcau  efp.  Conrard  Comte  de 
Solms. 


Catharine  efp.  Gunter  Comte  de 
Zwartfenburg. 

Iuliane  cfp.  Albert  Comte  deSwart- 
fenbourg. 

Magdalcne  efp.  Wolfàcrt  Comte  de 
[Holcnlo. 

Zzz  zzz  Z Z TRO- 
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Les  Comtes  de  Dasbourg  & de  Mouha 
de  la  Maîibn  de  Brabant. 


Tom.  I. 
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ALBERT  DE  LOVAIN,  COMTE  DE  DAES- 
BOURG,  DE  MOUHA  ET  DE  METS, 

SIRE  DE  WALEVE,  &c. 

.!  % 

3L  eftoic  fils  de  Godefroy  II.  Duc  de  Lothier  & Brabant  & de  Gtd.dtS. 
i Si  Lutgarde  fa  femme.  Le  nom  d’Albert  lui  fut  donne  -en  me- 
moire  de  fon  aieul  maternel  Albert  Comte  de  Mouha  & de 
*®*^^**^  Daesboura,  & eftant  fon  oncle  H^ue  Comte  de  Daesbourg 
& Mouha  trefpaflic  en  l’an  MC.  LXXII.  fàiis  laiflèr  enfant,  il  fucce- 
da  aux  alleus  de  Mouha  & Waleve , & l’Empereur  Frcdric  I.  lui  donna 
aulfi  là  Comté  de  Daesbourg , & encor  apres  obtint  de  l’Evefjue  de  Mets 
touts  les  fiefs  que  fondici  oncle  avoit  tenu  de  fon  Eglife  avec  la  Comté  de  la- 
dite ville. 

Philippe  de  Fauquemont  & Hcynsbcige  Archevefque  de  Cologne  dota  en 
l’anMC.  LXXXIII.  le  MonatlcreaudiélHeynsberpeque  fonpere  avoit  ton- 
dé  quelque  temps  devant,  &aux  lettres  fur  ce  données  noflre  Prince  eft  nom- 
mé avec  autres  tefmoins.  Et  prelque  au  mefme  temps  le  Comte  Albert  don- 
na audiél  Cloiftrc  libre  paff^c  par  toutes  fes  terres  taut  de  ca  que  de  la 
la  Meule. 

L’Empereur  Henry  VI.  eftant  trefpafle  de  l’an  MC.  XCVII.  noftre  L'düe 
Comte  & Emicon  Comte  de  Lcyningen  furent  defignés  pour  paflër  en  An- 
gletcrrc&conduirepardccalamerOttonComtcdePoiiftou,  fils  deHenry 
le  Lion  Duc  de  Saxe,  qui  avoit  efté  elleu  à l’Empire  par  Henry  I.  Duc  de 
Brabant  & autres  Prince  & Prélats  de  fa  cabale , comme  en  ion  lieu  at 
efté  deduiéf. 

Aux  hiftoiresde  Liege  fe  trouveun  accident  mémorable  & du  tout  tragique  iiiflnWt 
digne  d’eftre  ici  rapporté  c’eft  qu’eftant  noftre  Comte  en  l’an  M CC.  I.  de 
retour  de  certaine  feue  & Tournoy  qu’on  avoit  célébré  à Andenne,  deux  de  * 
fes  fils  icunes  garçons  qui  l’avoicnt  accomp:^nc  voulants  efprouver  leur 
Aaa  aaa  aa  r dexte- 
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Comtes  dextérité  fans  avoir  prias  cigard  aux  armures  & autres  circonftances  s’entre- 

BE  Mou-  tnerent  courant  l’un  fur  l’autre,  par  ou  le  Comte  le  trouvant  par  un  pitoia- 

blefncces  dellituc  d’enfants,  & avec  peu  d’elpoir  d’ultericurc  procréation,  Prmtt 
inftitua  pour  heritier  Ibn  ncpveu  IcdiÀ  Duc  Henry  I.  de  Brabant  es  terres 
& Seigneuries  qu’il  poffedoit,  Icavoir  eftdu  chafteaudcDacsbourg,  del’Ab- 
bayetwHclTcn,  duChalleaudcGerbacrden,  & en  l’Abbaye  d’Altorf,  du  Cha- 
fteaude  Droteyn,  duChafteauAlbapay , de  l’advoueric  en  l’Abbaye  en  He- 
bresheym,  & en  l’advouerie , Comté  & autres  fiefs  tenus  de  l’Evelquc  de 
Mets,  horfmisle  Chafteau  deHernfteyn&  l’advoueriede  Noviler,  lefquelsil 
referva  pour  en  dilpofer  à là  volonté,  & en  rtcompenfe  de  ce  promit  le  Duc 
d’alliller  Ibn  oncle  en  toutes  fes  befognes  d’aréent,d’hommcs  &de  toute  au- 
tre choie,  tant  en  Elface  qu’en  Brabant,  & avec  ce  il  s’obligea  de  donner  à 
fbndiét  oncle  en  la  quarcfme  lors  prochaine  dne  mille  marcs,  & en  la  qua- 
rclme  luivanteautres  cinc  mille  marcs,  & encor  cinc  mille  marcs  à la  troiftef- 
me  quarclinc,  ne  fut  que  le  Comte  Albert  quita  celle  obligation  de  grâce  à 
fondiél  nepveu.  Etparmicereceutlc  Duc  les  hommages  & fidélités  des  hom- 
mes&miniflerielsappertenants  aufdides  terres  & Seigneuries,  avecpromeflb 
que  fi  le  Comte  Albert  vint  à décéder  fans  hoirs  légitimes  procrées  de  Ibn 
corps  fbit  fils  ou  fille  en  tel  cas  ils  tiendront  la  fidelité  promiibau  Duc  : Et  fi 
nortre  Cornte  Albert  vint  à mourir  avant  l’entier  paiement  des  Ibmmcs  con- 
ditionnées, l’aigent  reliant  le  conterat  en  mains  de  l’Abbc  de  Hautbois,  qui 
par  le  Confcil  de  trois  ou  quatre  des  honuncs  duComteen  difpoicrat  pour 
le  lâlut  & bien  de  fon  ame:  Et  s’il  advint  qu’entretant  le  Duc  alla  de  vie  à 
trefpas  la  Duchellc  & fes  enfants  fucccdcront  aufiliéles  terres  entièrement, 
paieront  lefdidlcs  Ibmmcs  à leurs  termes,  & maintiendront  toutes  les  condi- 
tionstraiiftcés&mcntiounéesci-deirus.  Et  fi  le  Duecontrevint  àces conven- 
tions , le  Comte  Sc  les  hommes  lcront  ablbubs  & demeureront  libres  de  tout  ce 
à quoi  ils  s’clloicnt  obligés;  ne  fiitqucle  Comte  en  voidut  dilpolêr  en  faveur 
du  Duedelà  bonne  volonté &grace.  Bien  entendu  qu’en  ce  ttaiâé  ne  fout 
comprins  les  fiefs  que  le  Comte  tient  particulièrement  de  l’Empire,  ni  aufll  les 
Alleus  de  Mouha  & Waleve  &leurs  appartenance?  Içlquels  abfolument  doi-<. 
vent  vcnir&fuccedcrauDuc  comme  Ibn  plus  prochainhoir,  en  cas&  fi  avan^ 
que  le  Comte  vient  à dccederlàns  hoirs  procrées,  de  Ion  corps.  Et  avec  eclêrat 
le  Duc  tenu  de  recouvrer  le  Chafteau  de  Trecourt  à Icsdelpcnsdansun  an,  ài 
quoi  le  Comte  lui  aftifterat  de  faiift  & de  conlcil.  Et  furent  ces  convenance? 
depuis  confirmées  par  l’Empereur  Otton  IV.  & encor  depuis  par  l’Empereur 
PhilippcparlettresduXlI.deNovembredcl’anMCC.  IV.  dont  mention  at 
cfté  faidl  ci-devant  en  Ibn  lieu. 

Cependant  quelque  melcontentement  vint  à naiftre  entre  ces  deux  Princes  Pmrrt 
dont  ien’aifceu  fi  prccifement  cognoiftre  la  caulc,  mais  tant  y at  que  noftre 
Comte fe  laillànt  tranlportcr  par  les  palfions  & finiftres  perfuafions  de  quel- 
ques uns  qui  pelchoient  en  eau  trouble,  s’oublia  fi  avant  quelàns  prendreefi' 
gard  à ce  qui  défia  il  avoir  traiélé  ni  à la  proximité  de  fang  & droiâ  de  lucr 
cefllon  deu  à fon  nepveufelon  l’ordrc&  loy  de  nature  iltranfporta  furl’autcj 
de  S.  Lambert  à Liege  en  mains  l’Evclque  Huguc  de  Pierrepont  toute  la 
Comté  & terre  de  Mouha  & Waleyc  qu’eftoient  lès  francs  alleus, prefents  le 
Duc  de  Limbouig  & le  Comte  de  Los,  Sc  fur  ce  donna  fes  lettres  encor  en 
ladite  année  MCC.  IV.  ni  relcrvant  autre  chofe  que  l’ufufruiél  fa  vie  du- 
rante ; le  tout  avec  telle  reftriâion  que  s’il  vint  à avoir  enfants  fi  |s  ou  fille, 
qu’iceux  lui  doivent  lucceder  eldiâes  terres  làns  aucune  contradiélion , & 
lcrat  ladiéle  donnation  nulle  & invalide , tontesfois  feroient  ils  tenus  de 
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prendre  en  fief  leHiâcs  terres  & Comte  de  l’Eglifè  de  Liege  fufHiâc,  & fi  d°Mou- 
londid  fils  ou  fille  & Icnr  pofteritd  iufques  au  troifiefine  & quatricfmc  ha. 
degré  & plus  avant  vindrent  à mourir  &ns  geitcration,  -en  tel  cas  il 
ordonna  que  lefdiâs  Allcus  dévoient  retourner  à l’Eglifc  de  Liege,  com- 
me au  vray  & direft  Seigneur  d’iceux , & en  recompenlè  de  ce  devoir  Ic- 
diâ  Evelquc  Hugue  paicr  au  Comte  Albert  la  loilùne  de  cinquante  mille 
marcs. 

Peu  apres  ces  conventions  la  femme  de  noftre  Prince  lui  donna  une  fille  C/V/« 
ce  que  changea  bien  le  vifage  à toutes  ces  menées,  & commença  le  Comte  ‘^Orvâl. 
à fe  repentir  de  ce  qu’il  avoir  traiéié  avec  l’Evelque,  mais  confiderant  qu’à 
chofe  faiâe  le  conlèil  en  eftoit  prins , il  fit  grandes  infiances  pour  avoir  le 
paiement  des  cinquante  mille  marcs  qu’on  lui  avoir  promis,  mais  l’Evefquc 
perfonni^c  rufé  le  mena  tousjours  pat  vaines  promcfics  & le  nourifibit  de 
vent  & belles  paroles. 

rM.  Ju  II  fonda  avec  la  femme  Gertrude  que  l’on  tient  avoir  cfté  fille  de  Louis 
Comte  de  Los  le  monaftere  des  religieulès  du  Vau  noftre  Dame  ordre  de 
Cifteaux  près  Mouha,  & fit  plufieurs  bienfaiefts  & légats  aux  lieux  dévots, 
aulquelsileftoit  particulièrement  aflêâioune:  & finalement  trelpafia  en  l’an  Pretnn 
MCC.  XL  félonies  cfcriptsd’Alberic&  fut  Ibn  corps  enterré  à Wanlc  près  fi‘g-  i3f- 
Ibn  ftere  Hugue.  Il  porta  pour  armoiries  félon  les  plus  curieux  en  celle  ma- 
tière l’elcufibn  de  guelles  au  canton  d’argent. 

lean  de  Chappeauville  qui  at  mis  en  lumière  l’Hiftoire  de  Liege  parlant 
de  la  donnation  faiâc  par  noftre  Prince  à l’Eglile  de  Li^e  de  les  Alleus 
de  Mouha  & Waleve  & fa  mort  fiiivie  apres  diâ  ‘Dux  Brabant  ta  uhi  cogno- 
vit  mortem  dibU  Comitis  fatroni  jui  convenit  Ef  ifiofam  voient  in  cajlro  de 
Muha  cujiodes  Juos  fonere,  tSc.  en  quoi  la  malice  ou  ignorance  ont  tourné 
le  mot  de  fatrui  Jùi  en  patroni  fui  à fin  de  fupprimer  & obfcurcir  le  pa- 
rentage & le  droiâ  naturel  que  le  Duc  Henry  de  Brabant  avoit  à la  fuc- 
celTion  defiliâs  alleus  de  Mouha  & Waleve  defeendus  de  fon  aieule  la 
Duchefle  Lutgarde.  L’Autheur  du  Triumphe  de  S. Lambert  à Steppes  cft 
• quelque  peu  plus  courtois  recognoiflànt  quelque  degré  de  parentage,  car 
il  di<S  co^nita  ‘Dux  Brabant ia  morte  dilii  Comitis fui fiUketconfangutnei, 
mais  il  faut  pardonner  à ces  efprits  palliounés,  & luftit  d’en  avoir  adverti 
au  curieux  Leâcur. 
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DE  Mou-  ENFANTS  D’ALBERT  COMTE  DE  DAESBOURG 
ET  MOUHA  ET  DE  GERTRUDE 
DE  LOS  SA  FEMME. 


HEnry  et  Willaume  de  Mouha  qui  courant  l’un  fur  l’autre  en 
forme  de  tournoi  ou  joufte  fc  bleflcrent  tellement  que  touts  deux  ils 
en  moururent  le  XIV.  le  Mars  de  l’an  M CC.  I. 


Gertrude  ComtelTe  de  Mouha,  Daesbourg  & Mets  fut  premièrement 
donnée  en  mariage  à Thibaut  fils  aifhé  de  Fredric  Duc  de  la  haute  Lorrai- 
ne, qui  à caufe  de  celle  alliance  prétendit  de  Hugue  Evefque  de  Liege  les 
cinquante  mille  marcs  par  lui  deuës  â caufe  du  tranlport  de  lalbuvcrainitédes 
Alleus  de  Mouha  & Waleve,  mais  l’Evclque  trouva  des  clchappatoires  & 
traina  ailes  long  temps  le  paiement,  tellement  qu'à  la  fin  Henry  Abbé  de 
Hautbois  en  quîdité  d’arbitre  fit  quelque  compolition  entre  eux  en  l’an  MCC. 
XlIl.Ellaut  depuis  le  Dudde  Lorraine  trefpalTé  le  Prince  Thibaut  luifucceda  en 

l’an 
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enl’aaMCC.  XIV.  mais  il  en  iouill  alTcs  peu,  la  more  l’aiant  faificn  fon ‘"°*"*^* 
plus  bel  eage  au  mois  de  Mars  de  l'an  MCC.  XX. 

NoUre  Vrincellè  fut  auflî  toft  recherchée  & fe  maria  à Thibaut  Comte  de  NcM» 
Champagne,  qui  encor  en  ladiiSe année  MCC.  XX.aumois  d’AouftleXX. 
iour  ailufé  de  fa  mere  Blanche  de  Navarre  tranfigeaavec  Mathieu  DuedeLor- 
raine  frere&lücceflcurduDuc  Thibaut  en  la  forme  fuivante.  Quetoutesdeb- 
tes  conrraâées  en  la  ville  de  Mets  durant  le  mariage  de  noltre  Princefle  avec 
lediét  Duc  feroient  ûtisfaiéf  es  par  le  Duc  Mathieu  & le  Comte  Thibaut  efgale- 
ment  parmoiâie.  Que  ce  que  le  feu  Duc  Thibaut  devoit  en  la  Comté  de  Daes- 
bourg  leroit  paie  par  le  Comte  de  Chat^agnc,&  le  Duc  Mathieupaieroit  le 
fiir  plus  des  debtes  quclbnfrere  pouvoitcltre  redevable  ailleurs:  maisdeuxans 
aptes  celle  alliance  fut  dcfaiâe  & déclarée  invalide  pour  quelque  empefehe-  p„„„ 
ment  Canonique  & elpoulà  le  Comte  de  Champagne  Agnes  fille  du  Sire  de  jsr. 
Bcaujeu&noftre  ComtelTe  fut  conjoindleavecThieri  fils  d’Emicon  Comte  de 
Leyuingen  qui  à celle  caufe  s'intinila  Comte  de  Daesbourg,  mais  elle  n’eull 
encor  enfant  de  lui,  &vintàdecedcr  envers  l’an  MCC.  XXV.  eagée  d'envi- 
rondix&ncufou  vingt  ans,  par  ou  toutes  Tes  belles  terrcs&  Seigneuries  tom- 
bèrent par  droiâe  fuccelîion  à Henry  I.  Duc  de  Brabant  Ibn  coufm  germain , 
qui  en  luire  de  ce  traiâa  avec  lean  d'Alpremont  Evelque  de  Mets  une  bien 
ellroide  confédération  au  mois  de  May  dudiâ  an  MCC.  XXV.  par  laquelle  P"»»" 
lediâ  Evefque  s’obligea  & promit  au  Duc  toute  affillence  contre  le  Comte  de 
Leyningen  X Ion  fils  iadis  Comte  de  Daesbourg,  & contre  toutsceuxqui  te- 
noientpar  ufurpation  aucuns  des  Alleus  que  nollrc  Princefle  Gertrude  avoir 
poflcdcc  8c  elloientde  fon  héritage  entre  le  Rhin&laMolclle,  & réciproque- 
ment le  Duc  & fon  fils  Henry  promirent  audiâ  Evefque  delui  fecourir  contre 
tours  ceux  qui  s’elloient  introduids  par  violence  en  aucuns  fieft  tenus  ci-de- 
vant par noftreComteflede  fon  EglilèdeMets,  fitnésfemblablemententre  le 
Rhin  & la  Mofelle.  Et  quant  à quelques  autres  débats  & differents  touchants 
la  fucceflîon  que  le  Duc  pretendoit  comme  heritier  de  ladiâe  Comtellè 
Gertrude,  ils  fe  remirent  au  dire  de  l’ArchcvcIquc  de  Treves  3c  de  Thiery 
Sire  de  Houfàlifë,  & fi  ces  arbitres  culibnt  empefehement  & ne  puiflent  à 
ce  vacquer,  le  Duc  & l’Evelque  lulcliéls  fubflitueroient deux  autres  en  leur 
place  avec  e%ale  authoritc  & pouvoir.  Mais  les  querelles  ne  furent  fi  pai- 
fiblement  accommodées  avec  l’Evelque  de  Liège  pour  les  Alleus  de 
Mouha  & Waleve,  ains  donnèrent  ouverture  à une  pemicieufe  guerre , la- 
quelle vint  à couller  bien  du  làng  humain,  comme  ci-devant  enl’eloge  du 
Duc  Henry  I.  at  ellé  largement  deduiâ. 
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ADDITION 

CONTENANT  LA  SUCCESSION  D’AUCUNS  BASTARDS  DE 

BRABANT. 

8;^!^  La  pourfuite  de  l’Hiftoire  & fucccHion  des  Ducs  de  Brabant  nous 
S avons  rapporté  leurs  enfiints  naturels  & Baftards  dcfquels  ont  at 
quelque  cognoilTance  afleurée , avec  un  brief  récit  de 
leurs  aéUons  plus  confidcrables.  Et  bien  que  fans  faute  nous  au- 
rons obmisplufieurs,  toutesfbis  n’at  cepaseftépar  négligence  ou  faute  de 
devoir  ; puis  que  pour  joindre  & mettre  en  bon  ordre  ceux  mei'mes  dont 
avons  parle , nous  avons  bien  mis  de  la  peine  8c  du  travail , de  quoi  eut 
lions  aucunement  efté  fublcves  fi  nous  eudious  Iccu  avoir  inlpeéhon  d'une 
charte  contenante  certaines  conventions  traiéèces  à ter  Vueren  en  l’an 
MCCCC.  111.  entre  ceux  qui  pour  lors  le  difoient  ilTus  du  lignage  de 
Brabant  par  Baftardilè,  comme  avons  encor  diû  ci-devant  (ur  la  mefme 
année,  car  indubitablement  l’on  y trouveroit  mentionnes  tours  ceux  qui  en 
ce  temps  reclamoient  aucun  droiâ  à ce  très-haut  & tres-illuftre  fang , mais 
puis  que  non  obdant  plufieurs  devoirs  nous  n’en  avons  Iceu  avoir  accès, 
il  fuBirat  d’avoir  de  ce  advetti  à ceux  qui  auront  la  curiofité  de  faire  ulté- 
rieure recherche.  Cependant  comme  la  deicendence  d’aucuns  des  Baftards 
de  nos  Ducs  fe  peut  vérifier  tant  pat  là  fucceflion  des  terres  & biens  par 
eux  pofledes,  que  par  autres  chartes  & lettrages;  & qu’il  Ibit  afles  équi- 
table de  donner  part  en  la  genealogie  à ceux  qui  font  iflus  de  fi  haut  ligna- 
ge bien  que  part  baftardilè:  i’ay  iuge  à propos  de  ioindre  ici  pour  conclu- 
fion  de  ce  IX.  livre  les  defcendences  d’aucuns  enfants  Baftards  de  nos 
Ducs,  dcfqucls  avons  feeu  avoir  plus’  entière  cognoifTance  & dont  la  pofte- 
xité  fucceftivement  at  tenu  rang’  entre  les  plus  relevés  Chevaliers  & No-, 
blés  du  Duché  de  Brabant.  Et  pour  ce  qu’eft  des  autres  Baftards  dont 
mention  eft  ftii<â  en  ces  Trophées  ie  veux  bien  allcurer  qu’il  ne  m’at  cité 
poftible  d’averer  fi  bien  leur  fucceftion , par  fttute  de  documents  & bons 
lettrages.  Bien  eft  il  vrai  que  ceux  de  Vander  Balcht  (ifius  de  Gilles 
Baftard  de  Brabant)  fe  trouvent  entre  les  nobles  de  noftre  Duché  iulques 
en  l’an  MCCC.  LXXXVIII.  mais  ie  n’en  ai  feeu  bonnement  contexer  une 
fuite  de  genealogie,  ni  auflï  reioindre  à iceux  la  branche  portant  le  furnom 
de  Brecht  (qui  ont  pour  armes  de  Brabant  à un  bafton  efehiquetté  d’ar- 
gent & de  guclles  de  trois  traiâs)  lefquels  vrailèmblement  y appartie- 
nent.  Ceux  de  PilyserIc  trouvent  auffi  mentionnés  iufques  en  l’an 
MCCCC.  & plus  bas,  mais  ie  n’ai  eu  affés  de  lumière  pour  les  réduire 
en  degrés  de  vraie  fucceftion  ; comme  mefine  ni  de  ceux  de  Wvtfubt, 
Magerman,  vanVENE,  van  Erpe  & vander  Hui.pen  , delqucls  bien 
que  peut  eftre  la  fucceftion  aie  efté  continuée  par  filiation  légitimé  quel- 
ques fieclcs , toutesfois  n’ai  ie  feeu  reeouvrer  les  preuves  & particulari- 
tés requifes  pour  en  rejoindre  un  fuite  aftèurée.  Pour  ceux  qui  fe  difent 
vanden  Tymple  ilfe  réclament  aufti  de  Brabant  par  B & en  portent 
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les  armes  pour  marqué  (briiccs  d'un  bafton  de  guelles  'charge  de  trois 
cœurs  d'argent)  doibsl'an  MCCC.  LXXXII.  & peut  eftre  plus  avant j 
mais  IC  n'ai  feeu  apprendre  ou  ils  doivent  eftre  rapportes  > comme  ni  ceux 
d'ElTclcn  & vander  Plast  qu'aucuns  advouent  auui  entre  les  Baftards  de 
Brabant,  bien  que  ie  n’en  aie  ven  aucune  preuve.  Mais  ce  n’eft  pas  mon 
faicb  de  fureter  les  archives  d’un  chalcun , ni  mettre  au  jour  ce  qu’autres 
voudroicnt  eftre  mis  en  cachette.  Il  luflirat  doneques  de  donner  ici  ce 
que  nos  travails  & petit  cftudc  ont  iceu  rejoindre , laillânt  aux  curieux 
une  recherche  plus  exaâe  de  tout  ceci,  avec  la  diftimftion  pertinente  entre 
ceux  qui  peuvent  eftre  ifliis  du  lignage  de  Brabant  par  fimple  ou  double 
Baftardilc. 
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baAftrd  de  Ican  3.  Duc 
de  Brabant  f ut  Sire  d' Ay  - 
lèau , de  la  Dorch  à Lac  < 
\ nen,  6cc.  cfp.  Cathariuc 
diâe  DeCchampi  de  la 
mairoa  deHamicffe  fille 
de  lean  & de  Cathariae 
Maxhereit  àSchoinvoril 
Il  perdit  la  vie  en  la  ba- 
taille de  B;irwilre  1371. 
le  21.  jour  d'Aoufl. 
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S.  Kthtrtm  D.  dé  Defpéiétim 
<7  dé  fVàvert  M'dét  jUint 
^dém  Dü  WHUlmi  Dnidt 
^ntin  , <7  dé  Wavéré  Mili- 
ta , frémifu  Wiltélmé  difU 
UrAM  dé  Uyfa  t Dru  dé  La-* 

ÎMTU'#  fiiié  ^hiam  Dti  Jtit 
Bramt  DHi  de  Ayfa 
fjc.  14JO.  17  Sr/r.  Burebt. 

PetrMt  diStmi  Brant  dé  Ayft 
^ImsijMdamJéiidiai  Braat 
dé  Ayf*  pre  feipft  V 
pré  Duila  Gtrtrudé  data 
Ptrftm  fua  uxert  , ia 
fut  (émprébtndit  éhenlit  ad 
épmt  Wrlhelmi  dieli  Braru 
•é  Ay  fé  Dni  dé  Laqiuwe  fui 
fratm  145a  17  Sttitmlr. 
Burcht. 

diffus  Brant  dé  Ayfa 
fiius  ^fidam  Jets  dirli  Brant 
de  Ayfa  premijit  Wilhelraé 
dUlé  Brant  de  Ayfa  Dru  da 
Laaueivt  fué  avuncuU  füa 
^udam  î^eit  ditlt  Brant  Dut 
déAyfat^z.  1452.  xoAprii. 


Ican  Brant  S.  d^Ayfeaa 
Laqueuwc,  BorchüLa- 
nen,  &c.  efp.  Iulianede 
Spontin , fillede  Willau- 
me  Sire  de  Spontin  & 
de  Margarete  Dame  de 
Wavre. 


Amele. 


Thierj  moonit  contre 
les  inndels. 


lenne  Brant  cfp.  i.  lean 
Sire  de  Waenrode.  2. 
lean  Maffchereel  Sirede 
Wioantfrode , Vcufvc 
du  2.  Mari  139S.  &elle 
Ce  diâ  Damed'Ailche. 


' Marie  DamedeLaqueu* 
jwc  cfp,  I.  Gilles  Sire 
I d’Audrimont  2.  Gérard 
|de  Linfcmatc.  3.  lean 
Chaftelain  de  Montenac 
I Sire  de  Bilrevelt. 


Fille  teligiearc  ï Milen. 


’lean  Brant 
Sire  d’Ay- 
feau  elp. 
Ilàbcau  de 
Crainhem 
Dame  de 
Grobben- 
donc,  Ou-, 
wcn , Bau- 

wel , 01- 

men,$mal- 
vort , &c. 
mourut 


Willaume 
Brant  S. 
d'Aylcau 
du  Cha- 
llcau  de 
Lacnen , 
Laqueu- 
we.  Il  vi- 
voit  envers 
l’aiU4y9. 


Margarctc 

Brant. 


Pierre  fîic- 
ceda  cnLa- 
queuwe  & 
Chailcau 
de  Lacnen 
cfp.  Ger- 
trude de 
Neuville  , 
.diâe  i*cf- 
l(in. 


fArnou  Brant 
i47f.  Sire  de 
Grobbendonc 
Bauwcl , Ac. 
cfp.  Catharioe 
de  .Heinsberge. 


Hcan  Brant  Sire  de  Grobbendonck 
efp.  liàbeau  de  Homes  Dame  de 
jPcrww,  DufTcl,  GecI,  &c. 
veutVe  au  Sire  de  Rotlêlacr 

Arnou  Brant  cfp.  Margarctc  de 
Kanit. 


Icnne  Brant 
AbbeÎTe  à 
Monllicr. 


lulîene  efp. 
lean  de  lupplu 
S.  de  BoneB'e- 


Marie  Brant , 
lèmble  avoir 
cfp.  le  fiU  de 
lean  de  BHon 
SiredcKognoa 
A de  Icnnc  de 
Boilamont. 


lean  Brant 
I4f7.  ‘î-  d’Af- 
feau  cfp.  ienne 
de  Bould.  Il, 
mourut  f497. 
elle  1490.  gif. 
lofent  iAyfcau. 


flulicne  Brant 
Dame  de  La* 
queuwe  cfp. 
Arnou  Sire  de 
Bordeaux. 


. Willaume 
Brant  1474.  S. 
de  Laqueuwe  . 
& le  Borcht 
Lacnen  efp. 
Margarctc  de 
.Hontois. 


AuguOin  Brant  1487.  Sire  de 
Grobbendonc  & Ouwet»  efp.  la  A 
fillede  ican  de  Hainfiede. 

Gcrtnide  cfp.  Thicry  de  Bore- 
grave. 

Ifabeau  efp.  lean  Sirede  leDuflcu. 

I Corneille  Brant  1487.  Siréd’Ol* 
Imeu,  Ac.efp.  AnnedeGenaille.  ^ 

Dimpnc  Brant  cfp.  lacoues 
Schoof.  ^ 

Hubert  Brant  14S7.  Sirede  Bau- 
wcl  c/p.  Ifabeau  de  Maroien.  C 

Antoine  Brant  religieux  i Eg* 
mont. 

Pierre  religieux  a Gcmblours. 

t'ille  religieulc  à Betfaamc  les  Ma- 
lines. 

Fille  religieufe  à Hereotals. 

Autre  fille. 

f Adrien  Brant  S.  d*Ayfcan  clp. 

* Aiuoincttc  de  Bolfu  en  Faigoc.  _ 

II  mourut  1^30.  elle  1^38.  D 

Fuie  cfp.  Adrien  de  Havrccb 
Sire  de  Prefles. 

* 

Fille  efp.  Henry  de  Longehatnp. 
Albert  Capitaine  à Bovines, 
jean  Brant  Sire  de  Gefue  cfp.  g 


/■lean  Brom  S.  de  Laqueuwe,  _ 
Borcht  à Lacnen  efp.  Ftancoi*  f 
fe  de  Waclmont  Dame  de  Wiifc* 


l.Margârcîç. 
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Philippe  de  Cleves  htre 
de  Raveiteyn  lyop.  20. 
! May  en  faveur  d’Amcl* 
^berge  de  Cleves  lâtille. 


Mrnou  Branr  iyf4.  S. de 


B 


'Antboine  Brant. 

Charles. 

Barbc£rantiff4. 

Dame  de  Court 
S.  ElUcnDc.  eQ> 

Corneille  de 
Lathem  Cheva- 
lier. 

Marie  rcltgleu(c 
à Bygacrdcii. 

Anthoincttcrcli- 
giculê  à Bygaer- 
den. 

Anneclp.leanle  TAnne  Damant 


S.  Eftieimc  cfp.<I^‘»Tipncrcllgica- 
Cloec.  Te  à Auwergen. 


Court 

ifabcau , 

I iennereligiuulèà 

Catharinc  rcligîcufe  aui  [Conemberge. 
Faucons  eu  Auvers.  ► _ 

fD$t  I. 
jWillaume  Brant 

fArnou  Brant  S.  de  Bau-  S.  de  Bauwci, 
jwcl,  Olmcn,  &c.clp.  t. JOlmcn  . & cfp. 

C JClarc  de  Licre.  2.  Anne Vcnncs’Hcraeits. 
Vvandc  Werve.  | Barbe  hcritierc 

de  fon  ficrc  clp. 
Nicolas  Damant  . 
Chancelier  de^ 
Brabant  Vicom- 
te de  Braxellcs 
S.  de  Boondacl. 
Ortigaîcs , Mof- 
ty,  &c. 
Margarete. 
Catharine. 


’lenn  Brant  S.  d*Ayfcau 
cfp.  Catharine  de  Celles 
Il  mourut  lyôi.elle  1 


Vicoisteflè  de 
Bruxelles  Dame 
deBauwel,  OI  ^ 
mcii , dcc.  e(^. 
Henry  van  Va- 
rick  Chevalier  , 
Maregrave 
d’ Aqv  c rs. 
Leonorc  Dame 
d'Ottignies.  &c. 
elp.  Philibert  de 
Spangen  Cheva- 
lier S.  de  Melle. 


^Nicolas  de  Varick  Cheva- 
lier Vicomte  de  Bruxelles 
SiredeBoondaelf  Bauwel. 
Olmcn  , Dutfcl , &c.^ 
Maregrave  d’Anvers  Co-^ 
loncl,  Ac.  cfp.  Anne  Ma- 
rie Mieant  Dame  de  Huy. 
fingen , OuyiiitgcD , Dorp , 
&c. 


Henry  de  Varick. 
Nicolas. 
Margarete. 
Barbara. 


Philippe. 
.Clarc.  • 


K;' /Honoris 


Icnnc  rclîgiculc. 


Catharine  cfp.  Claude  de 
Waha  S.  de  Baioiiviilc. 


Michlel  Brant  S.  de  Gc- 
fueelp.  IcnucdeP'ologiic. 


dclor.  S-  de  Rcu- 
mc.  Houes,  &c. 
2.  Charles  de  Ga- 
vre , Comte  de 
Bcaurieu  Sire  de 
Krefîn. 


Margarete  de  Varick. 

Barbara  Dame 
d’Oucracker  cfp. 

loiïê  Tricil  S.  de /Barbara  Trieft  cfp.  Ican 
Doyeodegen  , | Kapciiî  dclJaFaille  Bailliu 

Ruddersbove,  dcGand. 

Ac.  Chevalier  , ^ 
fils  d’Antoine  A 
.de  la  Dame  de 
VV'osdePolIacr. 

(Du  I,  iiü,  * 

Charles  d’Andelot  Sirede 
L’clclariere  cfp.  lennc  de 
Bourgogne,  Vicomtcflèdc’S 
■Los. 


Om  I.  Mary. 

I«n  d'Andclot 
OLM-  J.A  • > Sire  de  Reume. 
Fhihpi^  <r  An-<  Houes , Efclatic- 


fean  Brant  S.deDorines 
kclp.  Foliue  de  Gcna. 


/Ican  Br.int  S.  de  WilTc- 
r ^ ne  vendît  le  Chafteaa 
de  Lanen  cfp.  i.  Icunc 
de  Hun.  2.  CharlottcJ 
d’Outremont.  ^ 

Willaumc  lud  près  An- 
vers. 


François. 

Ican. 


Marie,  Françoîfc. 


Pierre. 


■On  2.  liâ. 

Ican  Brant. 

Anthoinc. 

Charles. 

Maximilien. 

Pierre. 

Louife. 

Marie. 

Ican. 


. Ac.  e(p.  1.^ 
Anne  de  lauchc. 
2.  AnnedeHay- 
nin. 


Adrien  S.  de  Rcume. 
clp.  la  fille  du  Chancelier 
Pccq. 

Dm  1 Mar.. 

Adrien  de  Gavre  . 

Comte  de  Beau-  j Rafle  de  Gavre  Marquis 
ricu  S.  d’Aylçau^d'Ayfcau  crée  ifixy.  clp. 


Ac.cfp.  Anne  de 
Ligne- 

Adricnne  cfp. 
Charles  Marquis 
de  Trafignies. 

Françoife  alliée 
au  Marquis  de 
Mclcfpina  Ita- 
lien. 

Margarete  Cha- 
■ noinefle  à Nivel* 
Vie. 


Anne  de  Valafco.  2.  cfp. 
la  fille  du  Baron  de  Li- 
ques. 

Conrard  Icfuitc. 

Charles  Baron  d’EmbIfe. 
lean-Adrien. 

François. 

Margarete  Carmclinc. 
lacqueline. 


fFcrdînand  Hypolitc 
délia  Faille,  Grand 
Bailliu  de  Gand  A de- 
puis Marefchal  de 
.Camp  cfp.  Caroline 
^ Francoife  de  Lalain, 

Ifœur  du  Comte  de 
Lalain , Gouverneur 
de  Bruges. 

pean  François  d’An- 
delot VîcomcedeLos. 

Charles  Sire  de  Hun. 

Adrien-Conrard  Cha- 
noine à Tournay. 

lean-Iol^h. 

Robert  Ignace. 

Marie  Marnrete 
ChanoindTe  à Nivel* 
^Ic. 


Ccc  CCC  CC  1 


GUMES. 


Di^itized  by  Google 


ricah  Sîtc  de 
Glimcs  Bcrgci 
fur  Zo(5,  Bracht, 


Felpcs,  &c.  efp. 
Marie»  deRou- 
IvToy  fille  au  Sire 


Ican^deGli-  | 
mes.S.deFel- 
pes  » &c.  efp. 
lenne  dcBou- 
rershem  Dame 
de  Berges  fur< 
Zoom,  Grim- 
beiges,  Wal- 
hain,  Melin, 
Brèche,  Eve- 
re,&c.  Il  mou- 
rut 1427.  elle 
envers  1440. 


;■Icnna.S»^edeGlP^ 
InKsOpcrbais  Fel- 
pes,&c.efp.lfabeau 


*niorcnbiis  dcc.  Marie, 
efp.  Ilabcau  de, 

Zeveiibcrgc.  lennc  de  Berges  efp.  Adrien 
, . y.  de  Mailly  S.'de  C^nty. 

lacqucline  efp* 

Corneille  de  Berge  Cheva- 
WurhcmSircdc  l’Ordre  cip.  Marie 

Bcerfele.  Elle  Dame  deSevenberge.  llfut 
mourut  1461.  I la  iwtaîllc  devant 

^Ntncy.  «477.  & la  ville  de 
Berges  donna  300.  florins 
pour  fon  rançon. 

' Anthonic  AbÀ>c  i S.  Bcrtin. 
Michiel^  tué  en  guerre  con- 
tre le  Liegois  en  Tan  14S1. 


"Ican  a.  S.  de  Glî- 
mes  cfp.Ifabeau  de 
Walhain  diâe  de 
Ruperront , Dame, 
d’Operbais  , fille 
de  WiUaume  & 
d’Agnes  de  Cor- 
ibais. 


de  Grès  ou  Gavre* 
Dame  de  Tourbi- 
fel.  Il  trespaflâ 
141S. 

Ifabcau  deGlimes 
cfp.i  Godefroy  de 
luppluS.de  Blam- 
monta. Ican  d'Ou* 
pey  S.  de  Chau- 
mont. 3-  Baude- 
windcHeniiiSire 
de  Fontaines. 


Ifabcau  deGli- 
mes Chanoi- 
nefle  à Mons. 


Ifabeauefç.  Adri- 
en S.  de  Crunin- 
gcn. 


, BouIant,Chaf’ 
I tCMi  thiery,dtc. 


IeAN  StCT 
CORDEKF.X 
fils  ballard 
de  lean  a. 
DuedeBra-* 
bant  fut  Sire 
de  Gtimes 
&efp.uncde 
la  maifonde 
ludognc  lès 
enfants  par- 
tagèrent en 
Tan  1361. 

17^ 


Marie  de  Glimes 
efp.  lean  de  la 


lire  le  Licgois  en  1 an  140a. 
^1|  efi  enterre  i Berges. 

rPhUippc  de  Glimes. 

Anne  de  Glimes  efp.  Phi- 
lippe S<  de  Spangen. 

lolfine  efp.  Pierre  de  Lan- 
noy  Sire  de  Frcûioy  Che- 
aJier  de  l’Ordre. 


Philippe  de  Git- 
meSiredeGrim- 
berge  efp.  lennc 
de  ramai.  Veu. 
ve  de  Rogicr  de- 
Fetershein.  Il  fut 
tué  devant  Nan- 
CT  1476.  jourdc 
S.  lean  Baptifle. 

fOm  I.  US. 

'•  Baudewin  de 
Glhncs  S',  de 
Toorines  15on- 
1ers, &c.  efp.  An- 
ne delà  HayeDa- 
me  de  Houier , 
Louvcreiige,  LÎ-’ 
melettc  , «c. 

Il  mourut  envers 
1487.  clic  15-19. 

lean  de  Glimes 
ChaaoineTrefo 
rîer  & Archidia- 
cre de  CHinbtay. 

a.  lia. 

Ifabcau  de  Gir 
I mes  Dame  de 
I Soyc  Beatfrieo 
lefp.  lacqnes 
'Comte  de  Sal- 
tmes  en  Elfiice. 


Marie  de  Gli- 
me  efp.  Pierre 


Ames  de  Glimes 
cfp.WUlaumeBri- 
fepot  S.dcChaftrc- 
^D^e,  Alieroe. 


|dc  Welkenhu- 
lié  Sire  de  Hol* 
fis  te. 


Henry  de  Glimes. 


lacqnes  de  Glimes  Sire  de 
Grimbergeefp.  1473  ilabcau 
deBoshufen,  fille  de  lean,  Q 
Il  curent  difpucc  avec  ledieV 
Icâu  dcBoshufcn  furlctraî- 
jc  de  leur  ma  âge  1480. 

Daniel  de  Glimes  S.  de 
Tourines,  Bonicrs,  Hou- D 
lers  &C-  efp.  Catharinevan- 
der  Ee  fille  de  Lambert  Â 
de  Margarctc  s’Lccns.  Il 
mourut  envers  1 5-20. 


Baudewin  de 
Glimes  Sire  de 
Bierbais  , 
Chaumont, 
lionlers,  Be- 
aurein,  efp.  1. 
Marie  Dame 
de  Tourincs- 
2.  efp.  lenne 
de  Hemptiues 
DamedeSoye 
fille  de  San-* 
drard.  Il  mou- 
rut envers , 


Ide  de  Glimes  efp. 
Colard  de  Kcyne- 
v,*ut  S.  de  àVlolcm* 
bais  S.  Pierre. 


lean  de  Giitvics  S.  de  Li- 
melettc,  Louvrenge,  ficc 
efp.  Cathariae  dcHuy, 


lenne  efp.  Gérard 
delaTourde  Lens. 


Anthoine. 


Marie  eip.  Ican  Blankart  \ 
Lovain. 
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LIVRE  IX. 


lean  de  Berge»  cfp-  Anne  flcan  Marquis  de  Derges  , 

Am  R/xi.r(rr,^»  it  Comtc  dc  Walhaîn  Chc- 

v.litrdei;ordrecfp  Marie  dc  Merode 

deLannoyDamedçMo-jMarquire  de  üeree. 
entas  raort  en  Efpagnc  Comtetre  de  Walhaia 
wiifvaiiCT  ac  I 1 * 3 ®7‘ (DamcdePerweys,&c. 
dreefp.  laüuelmedeCroyVMendcdeBcrgescrp.IeanJcfp.  lean  dc  Wktficm 

Adricnc  dc  Rcnrpc  ^fn.  I fèîe-A  edo 


deftourgu<ne.  11  mourut 
I avant  Ibn  pere. 

Anthoinc  i.  Marquis  de 
Berges  A Comte  de  Wal- 
hain  Chevalier  de  l’Or- 


Adricnc  de  Berges  efp. 
FhilippeCojntc  de  NaHbu 
& Wisbadc'D. 

Philippe. 

Anne  efp.  Adolfde  Bonr' 
gne  S.  dc  Bevereu- 
>rncille  B.  DroÜkrt  dc 
Berges. 

'Maximilien  de  Berges  S. 
de  Sevenberge  Chevalier 
dc  Tordre  efp.  Anne  van- 
der  Gracht.  il  mourut 
If44-  elle  is^f. 

Corneille  Sire  de  Seven* 
berge  Evefquc  de  Liège. 
Leonard. 

Margarctc  efp.  Florent 
d’Egmont  Comte  de Buc- 
|rcn. 

J iVlaric  dcRerges  cip.Louis 
^dc  Ligne  S.  ae  Barbanlbn. 


dcMerodeSirede Peters-\Sire  de  Beerlcle. 
hem,  Perweys,  &c. 

[Robert  dc  Berges  EvcF 
!que  de  Litge- 
Louis  Comte  deWalhaio. 

Anne  dp.  i.  Robert  de  la 
[Marcke  Comte  d’Arcn- 
Iwrgi.  Henry  de  Moiitbrt 
Sîrcd’Abbcnbroec  morte 
iàns  eniànts. 

Maximilien  Archcvcfque 
de  Caxnbray. 

.Marie,  f 


I Pierre  de  Gliraes  mort 

ifSa. 

, leanChan  à fainfl  Lam- 
I bert  à Liège. 

HicrofmcAbbedeS.Wi- 
noc  à Berges  mort  i yyy. 
Ferry  de  Glimcs  Sire  de 


^George  diâdc  Berges. 

Gérard  dc  Borges  Sîre  . 
' de  Siraebrouc  efp.  An- J 
ne  dc  Hamal.  ' 

Wlllaumc  Evefquc 
d’ Anvers,  Archevefquc 
[de  Cambray. 

lacqucs  Sire  & Baron 
dc  Grimberges. 

Pierre.  Ican. 

Philippe.  Ferry. 

Anne  efp.  Gérard  dc 
Pocigeeft  S.  de  Coude- 
kcrcae. 

Marie.  Louîfc. 

Marie  iclîg.à  Cameren* 


Grimb^ges  efp.  AnoeJ  Margarctc  Abbcflc  à 

.Scrrlf  RiiOiiinu  1 j_ 


fGodefroy 
Idc  Berges 
[Comte  A 
Sire  de 
Grimbcr- 

ig«  ffp- 
irti6Hov 
nonne  dc 
Homes 
^hlte  du 
Comte  de 
Baucig- 
nics.  Il 
, mourut 
[i63r. 


Serck  Dame  dc  Bufquoy 
Houivondcre,  Winegem , 
Stabrouc,  Lichtert,Ca- 
llerle,  Ac. 


Herkenrode. 
Maximilienc 
V'orft. 
lenne  eft 
Sire 


rclig. 


ic  efp.  lean  de  Bette 
de  Lcde,  Ac. 


Gommcrinc  de  Prant  ^ ® 
fille  au  S.  dc  Blacfvdt. 
loliin.  rfp._Adtta 

cip.CharloitedcMoniig-J^^f’^*î  «fp-  lean  Da- 
ny  Dame  du  Petit  <l’Aubcncourt. 

grand  Warigny. 

■ Fhiery 
lean. 

Encor  fix  enfants. 


■ luiiim  /xarien  ae 

C.q|^im«fwale  Sire  dc  Lo- 


flean  dc  Gitmes  S.  dc 
D^Tottrines  «p.  Icnnc  dc 
Dion.  Il  mourut  envers 
if4y.  dont  Adricnc  efp. 
I.  lacqucs  S.  de  Hofdcn. 
la.  Adriai  d*£llouruicllc. 


Amhoine  de  Glimcs  S. 
dc  Limel  cite , Louvra  nge, 


VauxCourtîIs,Ac.dp^i’.< , • 

Marie  dc  Dion.  a.  CUu-  ] 1^*^“®  ®1*P-  le*n  de  Cam- 


dine  d’Aubrcbis.3.  Anne 
Vde  Hofden, 


Tom.  II. 


Dm  2.  /k? 

Claude  dc  Glimcs  S de 
Lîmeicttc  efp.  Agnes  de 
Salmicr. 

Antoine. 

Anne  efp.  Willaumedc 
Kcrkem  S.  dc  Haten. 


pcn. 

PîlIeefp.N.dc  Blois. 
I Bcauregard. 

Encor  6.  enfants. 


Ifabeau  efp.  lacqucs  de 
Gtnd- Vilain  Comte 
.d’ifcngîch,  Ac. 


Charles. 


leanPhilippeSircdeSa- 
I mar  tue  en  Arras  16^. 

Gilles  deGlimes. 

I Agnes. 

Anne  Marie  religieufe 
à Herkmrode. 

, Antonetfe  relîg.  aü 
vVau  noflrc  Dame. 


A rWernier  dc  GlîmesS.  ‘le 

I ,.*!  Ghmes  .S.dc  Fa- J de FaKfe el'p.Marie ifk- J flUtTics 

I hic  efp.  Icnnc  du  Cerf.  ) beau  de  NafTou filIcauV^ 
^Baudesvin.  Caiharinc.  ^Siicdc  Warcoîng 

Ddd  ddd  dd 


^57 


Eugène  dc  Berges  Comte 
de  Grlinbcrgcs  efp.  1641. 
la  fille  de  Kcne  de  Kc- 
nellc  Comte  dc  Warfu- 
fd  A de  Magdalcine 
d’Egmont. 

Ignace  Prevoft  de  Clc- 
ves. 

Alfbns.  ’ 

Willaumc. 

Philippe-Albert» 

Godefroy. 

Charles. . 

Honorine  elp.  Albert- 
Maximilien  » de  Hcnin 
Comte  de  Boflu  Sire  de 
Lidckcrke. 

Angeline  Chanoinenê 
à Mous. 

Marie  Chanoineflè  à 
I Mons. 

Six  enfants  morts  icu- 
,nes. 
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WITTHEM. 


lEAN  DICT  VAS  CORSSK- 
LAER  61s  Baftarci  de  lean- 
II.  Duc  de  Brabant  fat  S. 
deWitthciTi,  Wailwilrc, 
Machcicn , &c.  cfp.  i . Ça- 
thaiîne  de  Hollîct.  i.  A- 
mdberge  de  Diu'cnvordc 
fille  düSIrcd’OilKThout, 
il  vivoit encor  I35’8,i370. 
Elle  cfp.  apres  là  mort. 
Arnou  de  Melin  Cliaftc- 
lain  de  Tcrveurcn  Chlr. 
avccqulcllc  vivoit  1380. 
ÿnespJS.  369. 


TROPHEES  DE  BRABANT 


Du  I.  /«?. 
lean  S.  de  Wil' 
thé,lirche,£cc. 
Scncfchal  de 
Brabant  efp. 
Catharinc 
van  Hücns- 
brœc  fille  de 
iderman  i.efp. 
1375”.  Marie  de 
Stalle  Dame  de 
BecrfelC)  Hel- 
Icbcke , Wo- 
luwc  , Ruys 
brouck,  &c.  il 
vivoit  encor 
1598. 

Marparctc  de 
\Vitthem  cfp. 
lean  S.deSom- 
brefie. 


Du  I.  Jiâ. 
lean  Sire  de  Wit- 
them,Houts'cii»Wal- 
wilrCfMachcIcn,  &c. 


Marie  B.  e(p.  Jean  Uierlc- 
minge  fils  de  Godefroy 
1470. 

Fredric  Sire  de  Wîtthcm 
Marcichal  héréditaire  de 
Limbourg  vendit  VV^it* 
them  en  Tan  1 466.  à Thic- 
rydcFailantfon oncle  S. 


Dtollird  jdeWüdciibctgilerp.  An- 

montcfp.uiS.Mar- jnc  Rogimns  Dame  de 
garetc  de  I allant  lillc  J Bîjgacrdcn , fiircnt  depuîi 
de  Weriucr  il  inou-sfj.Mj.j<5p^f  jyggj  j 
rut  1443.  gift  aux  la-  * 


copins  a Macfiricht. 

Herman  de  Wîtthem 
Challclain  de  Dael- 
hem  143S. 


ihemi 
U Fille. 


leande  Witthem  cfp. 


lean  de  Witthem  Sîrc 
d’Ilfche  efp.  Icnnc  Baex 
qui  apres  efp.  Willuumc^ 
t’Scrclas  14S9.  I 

«r  • J Tir-  U ^ fMarîc  de  Witthem  cfp. 
Wernier  demthcrncfp.  J RcnicrdeGulpcnChaftc- 
Mane  tille  de  Diebert  deS  Daclhcm  mort 

Hulskrgc. 

Marie  de  Witthem  cfp. 

Arnou  de  Goor  S.  de 
Hecl. 


Du  a 

Henrv  de  Witthem 
S.  deBccrfcle  cfp.  1. 
Catharinc  Dame  de 
Bcrchc,Ranll,&c.  i. 
cfp.  1406.  Margarctc 
d’tngicn,  Havrcch, 
Dame  de  Brainc-al- 
Icu,Flacenoit«&c.il 
trcfpaHà  1444.  cllc^ 
1445’.  gilli’'nt  à Bcer- 
fele. 


Fille  Dame  de  Nederho 
vcn. 

•Mat^arcte  de  Witthem 
cfp.  1498.  10  May  Henry 
Schefiaert  de  Merode  S. 
Vdc  Hcmcrsbacb. 


Du  ijiéi. 

Henry  de  Wit- 
them Sire  de 
Bautershem  , 

Gaftcl , &c. 

I39f.  cfp.Mar- 
earitc  de  Md- 
dert  , elle  efp. 
z.Willaumcdc 
Ranll  fils  de 
Meffire  Henrv  rican  de  Witihem  S. 
cllcdloit  vcuf-<, 


Margaretc  cfp.  Ef- 
ticnncSircd’lttrc. 

Uacques. 


VC1417. 

lacqucs  de 
Witthem  efp. 
Icnne  Damede 
Vculcii  fille  de 
lean  & de  Ma- 
rie de  Duffle 
elle  cfp.  apres 
Gérard  d*Aa. 

Icnne  de  Wit- 
them cfp.  I. 
Franc  Sire  de 
Melin  & Eve- 
re.  a tlcnry  de 
Bautershem  Si- 
re dcGrimbcr- 
ges. 


[■Henr)’  de  Witthem  Sire  A 
dcBccrfde,  Brainc-alleu 
Ruysbrouck,  ^tc.  ChtTa- 
lier  de  l’ordre  acheta 
Bauterfem  /tà- 

beau  de  le  Spout  Dame 
d’Arkennes  » petit  Reux . 
ik>ufeval,  HlchCi  &c.  il 
mourut  ï5’'3.  elle  1503. 
giilcut  à bccrfele. 


Dui.liil. 

Henry  de  Witthem  S.  de 
üecrldcy  Bruine , Ruys- 
broec,Flacennit,&c. dp.  ],  , , , i n .• 

laiS.  Hcane;in^dvGK  <'™  Advond  de  Cmu. 


I4i8.  Inequeline  de  Gli 
mes  fille  de  lean  & de  len- 
ne  de  Bautershem  Dame 
de  Berges  & de  Grimber- 
gc  il  mourut  I4<4.  elle 
i462.giirciità  Becrfdc. 

lafparînc  de  Wîtthcm  cfp. 
1450.  FhilTppc  Hiiickaert 
\ icomtc  de  le  Furc  & 


146^. 


lacqudlnc  de  Witthem 
c!j>.  Fhiüppc  du  Cheiiic 
SiredeLoupoigne. 


9 lanvicr. 

Cÿrtrndc  fverp.Ieûn  de  de  Bccrfele 

Bofiuyt  diél  van  Meyde*^ 


de  Bautershem , 6ut- 
fde.Cortelke,  & Ro- 
de, efp.  I. Catharinc 
d’Immcrfdc , Dame 
de  Hameyde.  i.  Ca- 
tharine  d’Ordingen  j 
Dame  de  Hnldcn-<  Henry  dé  Wirthem  S.  de 


Vgemi4iy.Icanbi467.  ^ ‘ 


berge  , il 
{•4SO- 


Bautershem,  vendît  Hui- 
denberge  à lean  S.  de 
Houthe  . & Contcbrocc 
à Wouthicr  Fot  mourut 
làns  hoirs. 

Catharine  Emaiicîp<5c 


lean  d’Alftcrcn  Sire  de 
Hamal  v.endil  Bauters- 
hem  tytî.  au  Sire  de 
I^crfclc  cfp,  lacquclinc 
fillcauS.dcSoyc, 


Marie  cfp,  Willaumc 

I4f0.  cfp.  Willaumc  ^d’Argenteau  S.  d’Etfc* 
d’ÀlficrenSircdc  Homal. 


Barbarede  Witthem  efp. 
Philippe  de  Namur  Sire 
VdcDuy  ,Bayan,  &c. 


Catharinc. 
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rPhi'Hppede  Wlt- 
them  S.  de  Bau 
tcrshcm>  Bcerfe- 
Ie,Brainc,  Ncc- 
rilllhc,  ArquciJ- 
ncs,&c  dp.  An- 
ne de  Halcwijn 
fille  de  lean  Sire 
de  Halcwijn  & 
Comînes  gift  à< 
Braine-AUcu. 


Henry  de  Wît-  rMaxîmîlîen  de 
ihem  S.  de  Bau-  Witthem  S.  de 
rershem,  Bccrfe-  Bautershem  , 
le,  Braine,  &c. J Bcerfele  , Sc- 
efp.  Icnnc  de  jbourg^,  Braii 


Lanuof  Dame 
deSebûu^gül  à 
B raine. 


Jrainc» 
cfp.  Gillette  de 
Halewyn  Dame 
V,de  Boufingeu. 


lean  de  Wît- 
them  S.  de  Boa- 
tershem  , Becr- 
fele,  Bruine,  6cc. 
cfp.  Margarcte 
de  MerodcMar-^ 
quilè  de  Berges , 
%Comteire  de 
VValhatn  Dame  ' 
de  Perweys,  Ge- 
lé, \Vavrc,&c.  I 


Philippe. 


Adrien  de  Wit- 
them. 


Icnnecfp.  Ferry 
Comte  de  Ho- 
I hcnfolro. 


Anne  de  Wit- 
them  Dame  de 
i*aonoy  cfp.  lac- 
ques  d'Ognies, 
Sired’Ellres. 

lenne. 

Margarcte  Cha- 
Doinefl'e  i Ni- 
velles. 


’Mencie  de  Wîtthem 
Marquiie  de  Bergers 
Comtcflè  de  Wal- 
hain,&c.cfp.  i. Her- 
man Comte  de  s’Hce*^ 
renberge.  i.Willau- 
Ime  de  Melun  Prince 
d'Efpinoy. 


Margarcte  de  Wit- 
them  Dame  de  Bou-^ 
tershem  cfp.  Henry  de* 
s’Hccrcnbcrgc  Baron 
de  Hcdcl. 


F.nieftîne  Vicomtelîe 
de  Sebourg,  Dame  de 
Boulîgnc,  Éfeandeu- 
vre,  Hove,  &c.  cfp., 
Claude- François  de 
Culàncc  BaroQ  de 
^Bclvoir. 


lûbcauDamedc 
pciii  Reux  cfp. 
Bernard  !>>rlay 
Sire  de  Tubife, 
ienedê,  &c. 


I Marie  rcligîeu- 
fc  à V'Üvordc  à 
tTrooft. 


lacqueline. 


George  deWît- 
themS.de  Nccr- 
Illche,  Arqucii- 
nés,  Hautvcime, 
Nertruc , Ad-  ^ 
voud  de  Couiii 
S.  de  Nymes  , 
'Ailly  . d’.AubIc 
&dcFraifneclp. 
Icnnc  de  lauche 
I de  Mallaing, 


Anlhoînc  de 
Wîtthem  S.d’If- 
fehe,  Arquenne, 
ôte  efp.lcnnede 
Noicllcs  laquel-^ 
le  apres  efp,  Gil- 
les de  Lens  Sire 
d’Obigny. 

Claude  de  Wit- 
them  S.de  Ruys- 
brouk , efp.  i. 
Anne  de  Wal- 
houfen  veuve  du 
Comte  de  Mc- 
gcnc.  Z.  Marga- 
rcte de  Robics 
fille  au  Sire  de 
Billy. 


Honorine  de 
Witthem  héri- 
tière cfp.  I.  Gé- 
rard de  Homes 
Comte  de  Baufi-' 
gnies.  Z.  Fran- 
çois Henry  de 
Croy  Comte  de 
Mcgeiic. 


"Ambrolfc  Comte  de 
Homes  efp.  Marte- 
Margaretc  de  Bail- 
lIcqI. 


lenne  Dame  de 
Ruysbrouck  elp. 
I Philippe  de  Rc- 
I court  Sire  de  Li- 
Iqucs. 


Anne  Chanoî- 
ncfl'ci  Nivelle. 

Margeretc  Cha- 
noincfleàMons. 


Ddd  ddd  dd  Z 


.6^9 

'Du  I . Mari. 
Marîe-Kàbclle  Mar- 
quifede  Berges  Com* 
tcflcdc  Wathain  kde 
s'Hecrcnbcrgc  Dame 
de  Penveys',  (îclc , 
Wavr<^  Braine,  Hoe- 
moet,Boxmer,l3il.int, 
Spalbeck  , &c.  clp. 
163^.  Albert  Comte 
des’Hccrcnberge  clic 
^mourut  fans  entants . 

fWillaumc  Ofwald 
mort  leuue. 


I Marie  EUlâbeih  hcri- 
I ticrcefp.  IcComtc  de 
Uiohcnfolrn. 


Clcriadc  dcCulàncc. 
Icaii  mort. 

Béatrice. 

Magdalcnc. 

.Dicle. 
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rlean  Siredc  Wavre  Hormale , 

&c. 


fWiUaumc  Siredc 
Wavre  , Cor- 
beck  , &c.  efp. 
Marearete  de 
Walu:mbeT«c  , 
Dame  de  Hcrma- 
Ic  fille  d’Amou 
Sire  de  Lumaîog. 


WAVRE. 

DONGELBERE. 


l£AK  DiCT  Meevwe  fils  ba- 
(hrd  de  Ican  1.  Duc  de  Brabant 
ftit  Sire  de  Wavre  & Dongcl- 
berge  efp.  Margarcte  Dame  de 
Bamele  & Ledcbergc  veuve  dc^ 
Renier  de  Borgncval  & fille  de 
]ean  Sire  de  Bamclc  , Otti- 
gnies,  &c.  & de  Margarete  de 
Contrecœur.  Vtiis  337. 


WiUatioïc  Sire  de  Wavre. 


Margarete  Dame  de  Wavic  . ^ . 

Jefp.  I.  Ican  SiredeDied^cm.'^^^^f‘n'‘^5. 

'a.  Willaumc  l’ArdctioU  Sire 


f Du  1 . Mûri. 

lean  Sire  de  Dicdcgem  elp. 
Maciede  Winegem.. 


Du  l Mûri. 

Robert  Sire  de  Spootio  & de  A 
Wavre  efp.  Sibillc  de*  Gavre, 


de  Spontin. 


Marie  Dame  de  HcTmalecfp. 
Eogelbert  de  Harcourt  S.  de 
^Haverlem,  &c. 

pean  Sire  de  Dongcibergc  Sc- 
rain- Bomclette  mourut  i449-‘>, 


Louis  Sire  de 
Dongelberge  efp..^ 
Ide  fille  de  Pierre  ' 
de  Harbais , il 
mourut  1383. 


elp.  N.  de  Thines. 

Pierre  S.  de  Bommelette. 

Gauthier  de  Dongelberge  Bail- 
ly de  ludogoe  clp.  Gudule  de 
Glimesdont  lacques  oui  latfià 
pofierité  laquelle  ne  mrefi  pre- 
cifemcnc  cognuc. 

^Ode  efp.  lean  Sire  de  Bornai  e. 

’OttOQ  Chanoine  HxA'ain. 


lOliane  efp.  lean  Braot  SIrt 
d'Aifeaux. 

lean  Siredc  Dongcibergc. 

Louis  Siredc  Dongelberge e&. 
i.ChrilHncd'Eirenaire.  a.lfa- 
beau  de  F ontaines. 

Margveteefp.  lean  de  la  Ma*  B 
lailî:  S.dc  Lavoir  i.  clp.  Gev 
detroy  de  Marnelfe. 

Marie  efp.  Wernierde  Daules. 

Idecfp.  Willaume  de  Stalle. 

lenoe  efp. 

^Catharine  elp.  lean  d’Omale. 


Ican  de  Wavre  Si- 
re de  Pamele  les 
Ninhove  , Lede-^ 
berge,  Parclc,  Elc- 
wyt , dtc.  efp.  Ca- 
tharinc  Swaef. 


Margarete  Dame  de  Pamele 
& de  Ledcberee  efp.  i.  lean 
d’Aerfeot  S.  de  Schoonhove. 
a.  lean  SircdcRotfeJacr,  Vor- 
fèlaer,  Retie,  &c. 

Catliarine  Dame  de  Parck, 
Elewyt  ,&c.  efp.  Ican  de  Wee- 
de  dia  Bcmagc  S.  de  Moude , 
Herfeauz , dec. 

Imaine  efp.  Simon  dcHcrbays 
S.dcGoclaer. 


j)c  de  Wa- f] 
p.  Margare-s. 
ime  de  Re- 


Philip  de  Wa- 
vre clp. , 
te  Dame 
delgem. 


Henry  de  Dongel- 
berge efp.  la  nlleJ 
heriticre  de  Wer- 
nier  Siredc  Long- 
champ. 


lean  de  Wavre  difl  deRedel- 
gem. 

rlean  de  Dongelberge  Sire  de  J 
^Longehamp  efp.  lolcnce  de^ 
luppTu, 

Marie  efp.  Ican  de  Sombrefife 
Sire  de  Faverchines. 


Robert  de  Don* 
gclbcrgc. 


flcau  Sire  de  Longehamp  efp.  C 
Marie  de  Barlamom  fille  au 
Siredc  Ville. 

Marie  efp.  Philippe  bafiardde 
Namur  Sire  de  Duy. 

lolente  efp.  Ican  Sire  de  Sou- 
’^very. 


Ican  de  Longehamp  Sire  de  D 
Fumelmont,  Libcnefp.N.dc 
Bcrio. 


Margarcte  efp.  Gérard  de  Hul- 
deberge. 

Henry  de  Longehamp  Sire  de  1 

FurncImoutefp.RnncdcHul-ACatharine  efp.  Ferry  de  Bran- 
’ ’ ■*  ''  ]denbourg  Sire  de  Boulant 

Chaflcau-thicry. 


|d(d)crgei  il  mourut  143$. 
.Wemicr. 


Henry  de  Longehamp  efp.  Ca- 
.tharine  vander  Mecrcu. 
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'Icaa. 

Robert. 

Willanmc  Sîrc  de  Spontîn, 
Wavre»  &c.cJp.  i.  Philippotc^ 
fille  du  Sire  ée  Houf^Ue.-a 
leone  de  Namur. 

^\tconc  Prcvoftc  à Nivelle. 


Dm  1.  iiâ. 

Robert  SiredeSpontin&Wa-  Sire  de  Spontin  vendu 
vreefp.  Manc  de  ^ng-.'  Wavre  au  Sire  de  Berges  if,' 
champ  Dame  de  lupplu,  il  loflob.  isoi. 
mourut  1492.  ^ 

Catharine. 

Icnnedc  Agnes  Chaaoinenês* 

Marie. 

Mai^arcte  efp.  Willaomede 
Horion. 

'jeanmortzf24.  ^ 


n^agarcte  de 
Spontin. 


Anne  de  Spon* 
tin. 


B 


Dm  1.  Mari, 

lean  de  la  Malai.'e  Sire  de 
Dongclbcrgc  efp.  Marie  Smal< 
de  Broesberge,il  mourut  1 486. 

Dm  3.  Mari. 

Catharine  de  Marnef efp.  lean 
vander  Lynden.  Voyci  les 
Annales  de  lamaîTondeLyn* 
^den  pag.  48, 


'’lean  de  la  Malailè  Sire  de 
Dongelberge  efp.  MagdalciO 
ne  de  Loogehamp  » il  mourut  ] 
ifiS. 


Françoiiê  delaMalaifèDamc 
de  Dongelberge  c/|>.  Willau* 
me  d*Argenteau  Sire  d*ElTe> 
neux. 


Catharine  cip.  RalTb  de  Cor-  Icnne  D:^e  de  Lavoir  Cha- 
warem  Sire  de  Nile.  (noinefle  à Nivelle. 


Marie  e(p.  lean  Valdor  de 
Moldave. 

jenne  dp.  Mcichior  de  Vos. 


'lean  Sire  de  Longehamp  efp.  rLouïs  de  Longehamp. 
145*^.  liàbeau  de  Griniberge< 
fille  du  Sire  d*Ailche.  (Marie  morte  jeune. 


Raflé  Sire  de  Longehamp  efp. 
FrançoifedeS.Amandour,  il^ 
mourut  lyia. 


rAnne  Dame  de  Longehamp  / Anne  de  Bonant  Dame  de 
lefp.  Thiery  de  fîonant  Sire  de  ] Longehamp  efp.  Willaumcde 
Ltmaugierc.  ^Gulpen. 


I Marie  Dame  de  lupplu  cfjj. 
I lean  de  Celles  Site  de  Harlè 
C \ Avoué  de  Franchimont. 
iKdberc  Sire  de  Spontin  ) War 
Ivre,  &c. 


Magdalene  dp.  i.  leaft  de  la 
Malaife  Sire  de  Dongelberge. 
2.  Willaume  d*Ârgenteau 
d'Efléoeux. 

tienne  de  Longehamp. 


I luetteelp.  Gilles  de  Barlamont 
^Sirc  de  Floion. 


TGui  de  Longehamp  Sire  de  flenne  de  Longehamp  Dame  de 
^ iFurnclmont  efp.  Theodate  de iFurnelmont^^Liben,  Neuvîl- 
la  Rivière.  Ilmourut  iy4f.ellc  ] le.  &c.  efp.  Philippe  de  Mar- 
^1  P4<  (bais  Sire  de  Louvreval. 
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'Ican  Hinckaert  S.  d'Obaia 
dp.  CachariacvanderBorch. 


Gérard  diâ  de 
Malines. 


Martin  &.dlâ  de 
Malines  Dour- 
goi$  de  fkuxclles 
1571.  fousPAm- 
^man  Philippe  de 
\Tuydckcn. 


TGerard  £%  fait 
J liouTgoU  del3ru- 
Jean  de  Malincs.'s  xelles  fous  le 
I Imcfrac  Amman. 


Ican  Hinckaert  I 
S.  d’Ohain  efp. 
Gertrude  de  Hul*  I 


Philippe  Chanelain  deter  Vac« 
rcQ  cfp.  lalpartne  de  \V^ 
them,  mouniti4f9.  p.dclaa* 
vicr. 


Ideberge. 


PhiÜppotc  efp.  Ican  de  Hca- 
vclde. 


I Catharinc  cfp.  Ican  de  Wal- 
Uuin. 


Iesnekin  D I C T de] 
Malines  fils  BaAard  de< 
iean  L Duc  de  Brabant  I 
laUIà.  I 


’i^hilippc  Hîne- 
kaert  cfp.  Catha* 
rîiiedcDielbeke  ,• 
fille  de  Willau* 
me  & de  Iciinc 
\’cand:cii. 


f Philippe  Hinckaert  $.  de  Lille , 
1 StL‘ctii>(.kcTicie,  efp.  Helcoc 
luict  li^iroiiagc. 


\VîlIa\imc  HînC'J 
I knat  cfp.  Catlia- j 
.iiiic  van  £i'pc.  I 


Anihoinc  Hinckaert  cfp.  A* 
drianc  de  Balvercu. 


^Catharinc  efp.  Ican  de  Mol. 


Margaretc  de  | 
Malines  efp.  Ge- I 
rclin  did  Hîne-^ 
^kaert  Chevalier.  I 


I Philippe  de  Tu  J- 
|dekcm. 

Mehaut  de  Tuy-  fNicolai  de  S.  Gaeriex  Che- 
dekem  efp.  Ni- 1 valier  clp.  Mathilde  1^^.  Il 
colas  de  5.  Geris  mourut  1478. 6.  de  luilieteage 
ou  S.  Guerici  Idc  yo.  ans. 

Chevalier* 


Mehaut  HinC-  | l'ianc  uc  1 uyuc-  . 
aert  cfp.  Philip-d  kem  cfp.  Gilles  ^ Louis  \ tcrlunmingen. 


Marie  dcTuyde- 

1 /'ÎM...  . 


pe  deTuydckcm 


Vtcrlimmmgcn. 


ICatharîne  de  fiean  de  Borchoven. 
Tuydckem  cfp.  J 

Iean  de  Bore-  \Hcnry  de  Boteboven. 
^hove. 


Nou- 
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Nouvelles  Additions  pour  la  Famille  de  Van  Veen, 
cité  à la  page  448.  & 449. 

La  Famille  de  Van  Veen  à ion  origine  de  lean  van  Veen  fils  naturel  de 
Ican  III.  Duc  de  Brabant  & ont  lucccflîvcmcnt  & de  temps  en  temps 
lait  des  Alliances  avec  des  Nobles  & Illullrcs  Familles,  comme  entre  antres 
avec  la  Famille  de  Linde,  van  Nés,  vanSwieten,  vander  Eem,  van  Rot- 
felaer  & pluficurs  autres;  & fc  font  dilpcrcces  tant  en  Brabant,  Hollande 
qu’ailleurs.  En  l’an  MD.  XXI.  vivoit  Corneille  van  Veen,  Chevalier, 
Seigneur  de  Hoogeveen,  Vucrflc,Drakelleyn,  Bourguemaiftre  delà  ville  de 
Lcydc  en  Hollande,  qui  à laifie  plufieurs  enfants  & entre  autres  Simon  van 
Veen,  Chevalier,  & aufll  Seigneur  de  Hogeveeu,  & de  plufieurs  autres  Sei- 
gnemies devant- dits , comme  aufil  lean  van  Veen,  Gouverneur  de  l’I (le  ter 
Schelling,  & Otto  van  Veen  un  des  Grands  Officiers  en  Brab.int. 

* Butkens  en  parlant  delà  famille  de  van  Veen  ou  van  Vene  iffiic  parBaflar- 
dife  de  lean  III.Duç  de  Brabant  dit  à la  page  448.  & 449.  que  cefte  famille 
quand  a la  ligne  Malculine  à clic  eteiote  environ  l’an  1460.  mais  il  avoue  lui 
même  qu’il  ne  connoilTbic  pas  celle  famille  en  detail , faute  des  Documents 
& lettrages  &c.  Ce  paflage  de  Butkens  à caufé  un  grand  procesen  l’an  i662. 
en  le  Conièil  Souverain  de  Brabant  à Bruxelles,  entre  Meffirc  Erncll  vau 
Veen  d’une  part,&  les  Hérauts  d’ Armes  joint  avec  eux  l’OfficicrFilcal  d’au- 
tre part,  Ibullenants  ces  derniers  fous  l’appuy  du  pafiàge  devant  dit,  que  la 
fiimille  de  van  Veen  clloit  éteinte  : Mais  le  dit  Erncll  porta  de  fi  forte  preu- 
ves au  contraire  Sc  vérifia  fi  bien  fa  delccnte  généalogique  qu’il  triompha  par 
fentence&que  lesHcrautsd’Armesavcc  l’Officier  Fifcal  avouèrent  qu’ils  re- 
connoilTcnt  fa  dclcente  &defiflerent  de  leur  opinion.  On  à cru  de  faire  plaifir 
au  Lcâreur  & auffi  ellre  très  neceflaire  d’inlcrrcr  ici  la  ditte  Sentence  Origi- 
nale pour  fupplccr  à la  defeente  & généalogie  de  cette  lllullre  & Ancienne 
Famille. 


S E N T E N T I E. 

C'<  Clïfii  in  fpiit  jTlajtllfitt  GnSf  / Otorbonneett  inSSrnbant/  bit  tbtec 
JT  tciTennle.tnr  ürtonll/  ütiDtlOtettn  Peter  Aalbcrt  de Lannoy  ttt.  tn^on» 
hcr  Jan  .'Vmhonio  Cerne,  bfpne  Dcraulten/  fn  fioia  b'Sïnncp  ban  (^ne 
fient/  op  br  rrfptcnue  titrf^  ban  Sbtabanb  en  lkttliai$î/  nlei /gupplianten / 
mtt  hua  gevoegt  d’Officicr  Fifcaal , tegfniS3onhet  Ernll  van  Veen , ïttfcttbcnt/ 
tn  bnat  naar  fune  erf.tcnamtn/  niet  refnmtntcn  op  bric  Dillinctc  rrqnclltn/ 
b’trrile  in  bâte  brn  aelu-en-ttoinricillen  jStptcmbriüi  / De  ttueebein  baie  ben  4. 
«Octobnid/  en  De  brebe  in  bâte  ben  7.  ^ecembtitf  1666.  banc  bpbebooffj. 
jKuppIinmcn  in  fubllantit  iiabcen  te  bennen  geoeben/  bot  ;pnbe  luttel  bogen 
te  booremï  bomtn  aflpbig  te  tuo;ben/  be  iiuppb!auhiebe$iboo?rf.  {teftribentjp/ 
hp  hem  foube  bebben  bttbo;bett  te  Doen  fthiIDeien  en  erponeren  / boben  op  be 
j^o;te  ban  fpsie  aDooninite  een  grost  Slafocn  / bebelfenbe  be  iBopentn  ban 
Ubenbant/  te  Uieten  een  Jboubcn  Xeetiuj/  in  een  /Stnart  Stit/  boarfnebtn 
met  ecn/^ilbcren  Sbare/  tuaorop  brie  Goobe  flingenfloan/  en  totbien  befelbê 
iDapenen  graccompagneett  met  Die  ban  fpiie  hunpbjoume/  foube  hebbeii  boen 
omringelen  met  een  geote  Sembe  ban  /Smart  flumerl  / fonber  bot  bun  notb^ 
tan;i  foube  fini  oebleelien/  bat  ben  Geferibent  foube  mefen  ban  fulbef  amibe  of 
SIbtIpbe  offioinlle;  [jchlicnCe  Danr  omme  ben  rtrflcrt«tbuppliaHt  bp  fpncboo;f5. 
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tcgutflt  ben  28.  ;6qit(tnbct  geconcliibce^t/  ttn  cpnbe  aan  ben  fiercribent  foube 
InccDen  oeotbonneecc/  te  ciiiibetcn  be  titelei  en  berebeiben  bnre  toe  bienenbt/ 
binnen  oeljt  Dagen  naot  be  eammunicntie/  op  poenc  bat  in  gebolge  ban  ben 
piatcatcn  ban  fpne  jlBajcHept  allep  fal  tuotben  genitert/  en  ben  fierctiben t geeon' 
bemneect  in  be  amcnbenaatanetgcfiacueettifiebbenbe  tôt  bien  Dcnboo;r;.tU)tebe 
jfcuppliant  bn  be  baa;f;.  ttneebe  en  becbe  erquefte  geconclubtett / ttn  epnbt  aan  ben 
iSefcnbent  foube  inorocii  georoonneen  promi^elphtttutittnbt  boo^fj-lOapenen 
met  be  Q&tinbt  uan  f luujtcl/  emmtjp  in  tajï  ban  tonimunicatiebp  ptobifîc  / en  al|ï 
boatenp  gttonbtmnccrt  foube  inetocn  in  b amenbr  aoat  tôt  flannat  ; tnaatop  gc^ 
bolgt  rpnbt  boo;f;.tU3ce  protenen/b  tcnc  tôt quabrupipgut/  en  ompliane  ban  qua« 
btupipque/  en  bmibcc  iotpcc|irieriiigt/  in  plaatfe  ban  bupliquc  intlupp  gcin> 
(Ituccct/  baat  af  be  fubfiamie  en  fonoamtnt  bec  ^upplianten/  en  43enoegbt/ 
pcineipalphen  f)iec  inné  Ijceft  gtconfïfletct/  bat  aile  be  beft|)tpben  enottefia^ 
tien/  bie  ban  lucgcnjEt  bco  fàcfcrtbent.et  en  refunienten  fpn  obtcgegcbtn/  foubeii 
tuefen  ictticbant  en  infiiffifant/  om  te  peobettn  batfp  ibactn  bcfccnbetenbebon 
Jan  van  Veen,  natutelphcn  foone  bon  ^cctog  Jan  de  III.  infonbctliept  tectople 
oat  aetltecuolgenp  b'opinie  ban  Butkcns  tn  fpnen  bocti  / gtiiititultett  Trophées 
de  Brabant/  be  JUtafciiline  befeente  ban  ben  boo^fj.  natuctlphcn  foone  ban  Jan 
van  Veen,  foube  untgclfocbcn  fpnonttttit  ben  tare  bttctien  ponbert  tfcllig/  en 
bat  tii  allen  genalltn  lopleii  bec  refumenten  eScootbabec  in  ben  face  i«ro.  fou> 
be  bebbtn  gebecogcect  gtliab  aan  fun  Stoclphe  afliomflc;  uiaac  ttgen  De  Oeftn:> 
fie  en  tontracie  fciitifiuten  tn  fiuclitn  ;,bie  ban  biegtn  brp  làefcnbrntiO  en  ce> 
fiimenten  tôt  baac  tn  toe  biarcn  obt.tgcgebtn  gcuieed/  in  fubfiaïuie  fitbben  bea 
ftaan  in  be  nnacbolgcnbe  pofiMcn. 

4Eec|t  bat  ben  iCtKbaliec  Simon  van  Veen  i(t  iKcIiomtnbt  ban  ben  taoo;f;.  Jan 
van  Veen , natucelplicn  foontban  Ijectog  Jan  de  III.  iÿgcboceii  inbcniaic  beettten 
bonbect  ttt)ee-tn  ttnintig/  en  noel)  beefe  gcletft  in  ben  tare  beerticn  bonbett 
tftflig/  ennotlt  bteleiaare  baaenaat/  tn  bat  ben  felbtn  <Clitbafiec  Simon,  ban 
mettelphen  bebbe  tietft  geptocceicct  tn  aelicrcgtlnttn  ben  ^tect  Jan  van  Veen, 
iChtbalitc/ en  l^ecce  ban  ^ogebetn;  bat  Dtnfciben  dTItebalitr  Jan  vao  Veen 
bon  tbettigen  bebbe  Ijecft  gtproctëtrt  onbtc  anbtc  hinbteen/  onteent  ben  face 
bpftitnttanoert  ten-en-tlbintig/ bel^etctCornclis  van  Veen,  ^bcbaliet/  infpn 
leben  ooh  ^tee  ban  ^ogtbttn/qbtfplaffe/  iDuerfe/  qbcaaheoflepn/  etc.  Suc> 
gemeeitec  totXepben;  batbenfeloendritcbaliec  Cornclis,  bp toettigen bebbe Iteeft 
gtptocrcécct  ttuoalf  binbeten/  onbtc onbertn  Dcn(iccct  Simon  van  Veen,  <iri)c^ 
baliec  / infgelpliâ  fôcere  ban  l^agebctn  / en  b'anbree  boo;f;.  ^ceclpltéiei> 
ben/  fpnen  oiitflen  foone/  tn  b'^ecre  Jan  van  Veen,  dSoubccncuc  ban  bet<Ep< 
lanb  ter  tSettelling  in  £>cicflnnb/  en  Otto  van  Veen,  tScootbobcc  bec  6e|litnen< 
ten/  centn  ban  be  grott  iDfTitierrn  in  23cabant/  ben  tpelftenoolt  ban  luettigen 
bebbe  bceft  gcpcocrcécct  becfcbcpbe  binbeeen/  onoec  anbcce  ben  babec  bec  ïic> 
fumenten/  in  ben  lare  i;9t.  oolt  bat  be  booefaten  bec  Sefumenten  ban  tpbtot 
tpb  Itabben  gebaan  Klliancien  aan  feee  3l0cli>lie  en  SHuftte  familitn/  oIeton< 
bec  nnbtccn  aan  oe  famille  ban  Xinben  /'  ban  gic0  I bon  /ëbiiettn  / ban 
bec  <cm/  ban  lüotfelaac  / en  meec  anbeien/  tôt  baac  toe  bat  albiaac  iictfoo/ 
bat  bipicn  bec  Dicfumenien  .(Stootbabtc/  tec  faahe  ban  be  dtatboltiiie  en  Xlpo- 
flelnhe  Qrligic/  en  voor  den  dienll  van  fyne  Majelleyc,  hadde  verlatcn  fyn  Va- 
derland,  en  a.'le  fyne  Goederen,  noelt  ijO  gcalietcc  geboceli  aan  be  Slbclphe 
f amilie  ban  Xottp  / tn  baac  npt  geptotrtiect  bec  {iefumenten  Sabtr  / boben 
bien  bat  Itet  tnaacacbtig  biacc/  bat  niet  alleen  bc  booefaten  bec  üefumen' 
ten  / en  aile  be  beanebeet  bit  boac  af  boaren  gcbefccnbcect  / altoop  qCbcIpbcn 
Ittbbcn  gelccft/  alei  peefoonen  befcenoecrnbc  ban  fulben  gjllufite  f amilie/  tn 
baac  af  gebotet  be  lOapenen  / tn  bebicm  boge  en  biberfeljc  /fheaten  / aM  ban 
dSoubcrntucO  / P/cfîocnien/  iSaben/  en  anbere  bitrgelnbcn  / tn  bac  fooiboan» 
neet  befcibe  fpn  homen  afipbig  te  tpotbtn/  fp  pubitilieltibfpnbegraben  gcbta/> 
ben  / alb  peefoonen  ban  ^lluflce  befeente  / bp  pubipbc  typofitie  ban  tiunne 
bao;f;.lDapenen  / omcingclt  met  eciie  btmbe  ban  f lubieél  / en  anbcce  mtcbën  ban 
eece  baac  toe  (laanbe/  nlleei  totten  dD;oatbabcc  en  dStootmoebte  / en  becfclbec 
nfgeflotbcne  Itinbecen  inclupet;  maar  ook  dat  fyndc  den  Chevalier  Simon  van 
Veen,  ootltc  broeder  van  den  Grootradec  der  Refumenten,  in  den  jare  I5’P4. 

geca- 
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gecaicngicrt  gcwccft  by  den  Adminal.cnHoutveller  ovcr  Holland  en  Wcft-Vrief* 
lanJ , door  dien  hy  aldaar  mec  vollcn  gcfpan  de  )achc  waa  exercerende,  ’c  weik  in 
de  voorlz.  Provincic  aan  mcroant  en  was  compeccrcnde , als  de  gcnc,  die  waccn 
van  onde  Adelykc  en  llluUre  pamilie,  den  felven  Simon  van  Veen  ais  doen  den 
Rcclue  genoeg  zynde,  in  juJicio  hccft  doen  blykcn,  dat  hy  van  diergelyke  Ade- 
lyke  aikumltc  was  deCcenderende,  coc  daar  en  toe  dat  hy  by  vonnifl'e  van  denvicr- 
den  Apiil  dcirclfs jaars  iffif.  is  geabrolvecrt  geworden  van  calangic*  en  eyl'chdcs 
voorfi.  HoucvcAer,  en  hem  gepcnniciccrc  gcblcven  d’exercicie  vande  Jachc,  door 
de  voorfz.geheclc  Provincie;  mtD(  Ddt  BKiata(!)(tg  tUiljg/  Dat  l)ci  IdupD  ban 
De  famille  ban  ban  ï>ceii  golaaii  tnt  Xepûtii/  Uiaot  iniic  Orc  Otrumemen 
OcooibaDtr/  ni  anDrre  boorfaten  fpii  eeboren/  en  opgctoeen/  en  titbbcn  gta 
tnoant/  nict  ni  lÿ  rtn  ban  rtnni  fîmpclni  <£b(Imaii  ofie^Kniattut/  maat 
Uiab  cen  Oiip0/  capabrl  rn  peopet  boo;  (nini  prime/  ter  faabebaii  fpne 
ocnoïc  en  fciioonc  (Icuttiire/  finalplirn / bat  De  bootfatni  bcc  Intfumnittn/  Pa* 
Dtr  en  .^/ootbaccr/  t/ebben  orlecfttn  gtbieben  in  oen  luflerp  ban  l)unne  boo/f5. 
famille/  tôt  bet  bcgnifcl  ban  De  tcoiibclen  obctgriiaintn  tn  oefe  peDetlanbcn/ 
bljj  tbaimtet  bc  probintini/  Die  inni  ol;tf  nu  norme  OriinicetOe  pcobintitn/ 
litbbcnbe  Doen  foinmetcn  ben  boo;r5-  4rb<l>oliet  Cornelis  van  Veen,  outt  ont 
<0rootbaDtr  bec  flrrumniten  / Doen  ter  tpo  l&ojgcnu'cnec  tôt  Xcpüni/  ten 
cimbe  fp  fouben  imllcii  biefen  ljunne  pattbpe  / bcn  fcibni  liebtr  litcft  gcbnb 
l’abanbonncrtn  fpne  cliargep/  en  telpben  be  confifcatic  ban  fpne  pmlplilicbcn/ 
en  anbere  goeorren/  ol.o  |t(i  met  liiin  te  bocgcii  teatn<t  fpne  JlDa)i|lept/  tnbat 
bat  l)p  bctbolgenb  i)tm  hecfï  gccetireert  gtbnb  upt  De  probincie/  onorcanbecc 
met  fpne  fooiit  Occo,  <£t;ootbaDrc  bec  llcfumcntcn  biniini  Xiiph/  aimanr  bni 
fciben  Otio  ttcfioiit  biab  nangenomrn  gcbiorbcn  booc  pagic  ban  Erncii  van 
Bavicren/  ptniccen  iCIrctciit  ban  Cciilrn  en  Xupb/  ni  Doo]  bcn  fciben  p;tii< 
ce  nabccbanc  gefonben  gctuacbcn  non  bcn  itrpftt  Rudolphns,  en  ccnige  laten 
baac  naat  lictrclbaact  obccgcliD'incii  / in  benbicnHuaii  fpne  j^Uaicflcpt/  en  ban 
liarc  Çooglicocn  Alberius  Cil  Ifabella,  loffcinhec  jncmocic:  tôt  bccificatic  ban 
aile  bcbiclbc  po|taen  bc  làcfiimcntcn  beneffenjO  tiunncboojf;  ftliiiftureii  Dabbcn 
obergcgcbrn  gcliab/  becfclicpbe  befebepeen/  olp  Donniffc/  acten/  Zicclacatie 
ban  fclïe  pcraultcn/  enborberattcftaficn  bonanbcrccrbaiejiQanncii/  foobaii 
tiollanb/  rn  mibcce  .iScunicccoe  piobuicicii  / alb  ban  befe  Kanben  / bic  De 
boocratni  Dre  firfiimcntcn  / en  niibcce  Dcfccnbenicti  ban  De  boo;f5.  abe* 
Iplic  famille  ban  ban  0rcn  fcrc  tbcl  brbbcn  gehent/  en  b’ccpofttie  ban  Ijun» 
ne  uaapcncn  / foo  ni  De  begeafeniffe  / al0  ni  btcfcbcpbc  tiechcii  ban  S)ol' 
lanD  Ijcbbcii  grftcn  / foiibct  Dat  Dec  ûefiimcntrn  43;ootbabcc  baac  ami  fouDc 
licbbcii  grbccogiictct/  ni  bcn  lacc  ns^u.  of  anbcce  tpbni/  mitp  lip  aliO  Dotii 
wag/  en  i.a  gcbicbcn  tôt  fpiicn  (ictfoage  toe  inbinilïc  ban  bace  poogDcDcn  / 
alc(  /ènrintciiDciit  ban  fpne  JiSaielleprb  jiBunte/  nicompatibcl  nictallciiicclia: 
nique  3Iniptcn/  en  bat/  ol  babDc  bp  millcn  Dccognecen  en  effcctibclph  gcDctos 
gurert  gebab  / fuir  nict  en  foube  btbben  honuen  bcfnobilitcccn  fpne  biiibceeii  / 
bcci  minbcTfîcfinncntcnOabcc/  Die  17.  à :S.  taceii  te  boeen  maiâ  geboeen/  en 
ol  lange  boaÿ  gegrabuteTt/  engehomen  tôt  ffaot/  bolgend  De  notoire  becilïcii 
ten  procefle  naarbcc  gcoeDuceect.  dlirften  tôt  bien  De  tlueectque|)cn<tribirlbejï 
ttucbe  /&uppliantp(/  en  geüorgbc/  D’cecfie  in  Date  ben  n.  ^bcptenibripi  / en  be 
tbiebe  ban  ben  17.  ji^obembeiÿ/  bci>be  lAoy,  mec  De  refpcttibe  tebenen  ban 
impcrtinentie/  baat  tcgeiipi  gcDicnt  ban  mcgenpi  De  ïlcfumenten/  mitÿgaber^tf 
betJ^annifTc  incerlocucoor  ad  probandum  , Doac  op  gcbolgt  Dell  ao.  fjlanuatio 
leisü.  en  berbalcn  bien  bolactiDc  boor  Commiffariffen  gebouben/  ennamcntlpli 
be  berbalcn  bon  bcn  u.  JlKaart  en  19.  XIpnIib  i608.  en  legale  Ilucben  aloaat 
obecgegebcn  tôt  feri  in  t getal/  boar  af  b’originele  fpn  gtcon|cgntert  gtbircll 
onber  Den  tbiebcn  CommiffacuS  / infaaben  aljb  boo?  cetfitenenociginclcnouben 
perquementen  brief/  gcgiiotccrc  numéro  tertio,  bebootlpheii  gepaffeert/  oiiber^ 
tebent/  en  ge^egclt  Doo;  bie  '<3aubecntuc  en  'Salliu  ban  lOifp/  en  Xlbtlplie 
jAonnen  ban  Den  fciben  Xeenbobe/  in  Date  Den  7.  ^'unp  1490.  centtueebenee^ 
nen  anbere  originclcn  drbactre  parquementen  brief  / gequoteert  numéro  quarto, 
eohbcboorlnhgepanicmeii  gcâtgelt  met  bric  ^egelei  / dooj  Den  S>alliuenjinan> 
Tom.  J.  Fff  fff  ff  nen 
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ncn  Uan  Xccn/  brt  ^baOebinte  uan  <tp(TcI/  in  bote  btn  7.  Xluouftp  144^.  trii 
bttbm  teiun  anbmn  ocigimini  paiguiimntcn  bricf/  gtquotcm  numéro  quin- 
te, bcbooclpficn  gepalTcctt/  gtteihcnt/  m bc^gclt  ma  tince  jegtien  / 000; 
;fcc!)cpcncn  limi  fiotictDnm/  in  once  ben  ^aembttÿ  15)7.  tni  bierbtn  nn 
Itganl  bcfd)ttt/  gtqiioteeet  numéro  repiimo/  gcpancttt  booc  âxl^ptntn  ban 
Xepben/  op  ben  lo.  Xugufit  1 (60.  en  tcii  bpfaenecn  anon  originetl  bel'clKCt/ 
gtqiiotccrt  numéro  oânvo,  gefrtjrebcn  in  parqutmtnt/  be|ioatlpli  onbertabent 
en  bejcoclt  boa;  «gepepenen  ber  Jbcab  Xtiiben/  in  b.ite  ncn  al  jinaart  i&6g. 
upi  «Ile  betuclhe  tVueben  in  clans  cerminis  tuap  biphrnbe/  bnl  Comciit  van 
Veen  tel  gcbjccft  bc|(  ilcfcctbcnt.e  aütootbaoet/  ClicbalictenS'urgcmrcriecDa 
î6tan  Xepbtn/  aloaacgeiuaancbtbbenbe  op  fpnbao^f;.  ISiinp  Xohtiorll/  cnop 
beiilltcb  ban  ben  fclbtn  l^upfc  Imft  gcboect  be  boo;0;.  ÛDapenrn/  en  tôt  dicn 
by  de.Magiftraai  in  de  publyque  aâe  is  geintiiuleert  geworden,  den  Wel-Edclen 
Ridder,  en  dac  hy  is  verficn  gewecll  van  Camerlink,  en  aan  den  felven  fynen 
Camerlink  over  Huwelyk  hcetcgcgevcn  een  Huys,  geftaan  toc  Rotterdam,  dac 
dell'elfs  Vader  is  gcweelldcn  voorfe.  fecr  Ëdelenjan  van  Veen,  ookRidder,  &c, 
en  bat  bcfrn  ïlioucr  Jan  van  Veen,  booc  l^abet  btcft  gebab  btnfccc  CCcltnSi- 
mon  van  Veen , gefept  van  Brabant,  infoclpc  fitbOtt/  etc.  gtlplt  ooh  bal  bcfen 
fltObcc  Simon  van  Veen,  buoc  iDaOCC  t)CtfC  gctiab  btll  I^CCC  Jan  van  Veen , gc< 
fept  den  kicynen  Ballaart , ooh  nibbec  / etc.  niieg  naac  bccbrc  upilbpftng  ban 
be  boo;f;.  oiiaineltn  bcrclitpbcn/  bie  bc  boa:r3.  0cnealooirg  bec  ficfumtntm 
bsaeen  becificrrnoe;  geften  booc  en  bobrn  bic  clf  iiaacbcc  brebaien  banc  obet 
boo:  (CoinmiHanflcn  gcliouoen/  en  namcmlph  t genc  ban  ben  ao.  3ulp  i5««. 
daar  by  eerft  beyde  de  voorfz.  Supplianten  in  perfooncomparerendevoordevoorfz. 
CommidariiTen  hebben  verklaart,  dat  fy  gelicn  en  gcè'xamincerc  hebbende,  foode 
voorfz.  origineleftucken  als  copyen  autentyq,  als  nu  daar  mede  hadden  appoife- 
menc  over  de  voorfz.  afkomftc  der  Rcfumcaicii,  en  dac  fy  dienvolgende  voor  foo 
vcle  hun  is  rakendc,  defillcerden , van  aile  voordcreproceduren,  lullinerendedei 
niée  te  min  dat  die  Refumeneen  (buden  worden  gecondemneert  in  de  koften  toc 
daar  coe  gerefen,  door  dien  lÿ  de  voorfz.  exhibicie  en  conCgnatie  niée  en  badden 
gedaan  in  den  beginne  defer  faake,  en  welke  verkiaren  en  defilleriijge  fy  Refu- 
meneen  cen  felve  verbale  hebben  geaccepceerc  gehad,  en  daar  af  veribgc  aâe  cum 
expenGs,  ter  contrarie  tôt  lalle  der  Supplianten  i en  ten  Icfien  g(|T(ii  pet  bcchla» 
cen  BtfS  >0ebocgb(  gebacn  ten  btcbalc  ban  beu  25.  ^Septembei^  iC'6d.  baoc  bp 
bp  fepoe/  bat  bp  in  bc  faobe  alltcntlpli  boap  geuoegoe/  en  bat  ctclbplcn  be 
principale  Xmpplianten  becblaace  babben  le  bcfïnctcn/  bP  bc  Qefumenten  ge> 
beti  Uct/  ont  baac  mcbe  te  boen  alfulUen  profpt/  nlfl  naac  cetbeeroube  Uonnen 
gefclptoen/  bec  tuclli  bp  bcfelbe  {lefuinencen  op  ben  t.  «Octobeia  baac  naac  iÿ 
gcatccptccct  gcuiocoen/  en  op  allcg  betfoebt  cappoct  in  bcfen  flabe  op  alleÿ 
bocl  en  cppelpit  gclet:  ’t  Hof  dccrcterende  de  deGfteringeby  de  Supplianten  gedaan, 
ten  verbale  van  den  zo.  July  leilleden,  mitsgaders  ’t  verkiaren  des  Gevoegde  ge- 
daan ten  verbale  van  den  zf . September  voorfz, , vcrleent  partyen  daar  van  aâe, 
verkiarende  dat  daar  mede  dit  Procès  komt  te  cefTeren,  bc  hoflcn  oin  ccbcncn 
conipcnfcrenbe  / beiionotipft  bat  be  bcllitbt  ban  be  gcnc  gcccfen  t'fcbcct  ben  14. 
jiBaact  i«68.  fullcn  bipben  ten  la|ic  ban  be  /Supplianten.  Xlbup  gepeonun» 
titcct  biniieu  S^cuffcle/  ben  17.  pobembcc  i6K8. 
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Cathalogue  de  la  plus  grande  partie  des  Nobles,  Barons , Cheva- 
liers & Elcuicrs,  qui  le  trouvèrent  avec  Wencelyn  Duc  de 
Brabant,  Luxembourg,  & Limbourg,  en  la  bataille  de 
Bafwilre  l’an  1371.  le  ii.  d’Aouft.  Tiré  d’un  vieil  Regiftre 
eferipte  en  folio.  Commencé  le  lo.  de  Décembre  1374.  qui 
fe  conferve  en  l’ Archive  des  Chartres  de  Bruxelles  diét  le 
Boterpot. 


I.  Route. 

M.  Aelman,Capirainc. 

M.  Wauthierde  Simofies. 

Jean  de  Severi. 

Hnarc  de  Nothyn. 

W.  Waylcr  de  Cipli. 

1.  Route. 

M.  Robert  de  Namur , Capitaine. 
M.  Willaumc  de  Namur. 

M.  Willaumc  de  Spontin. 

M.  Daniel  de  Celle. 

M.  Borel  de  Jupplu. 

M.  Philip|ie  b.  de  Namur. 

M.  Wernier  de  Dave. 

M.  Arnout  de  Hemptines. 

M.  Thibaut  de  Hellechics. 

M.  Godefroy  de  Blehcn. 

M.  Ofton  de  Trafignics,  le  jeune. 
M.  Gilles  de  Jaiichc. 

M.  Warnicr  de  Lonchamp. 

M.  Jean  de  Blehen. 

Anlèal  de  Blehen. 

Godefroy  de  lupplu. 

Burccl  de  lupplu. 

M.  Louis  de  Marbais. 

Gérard  de  Spontin. 

M.  Louis  de  Donglcbergc. 

M.  Jean  de  DongTeberge. 

M.  Robert  de  Donglcbergc. 

Henry  de  Donglebcige. 

M.  Willaumc  d’Orcillc. 

Le  Sire  de  Steync. 

M.  Willaume  de  Horion. 

Hnftincl  de  Jambelines. 

Rade  de  Landris. 

M.  AnthoincdeWetcringen. 

Euftache  de  Halmaclc. 

AL  Jean  van  lonckhout. 


Godefroy  de  Doirne. 
Gérard  de  Blehen. 
Nicolas  Ocm. 

Jean  de  Jupplu. 

3.  Route. 


4.  Route. 

M.  LambceldeOupey.Capitaitiei 
M.  Gilles  Chabot. 

M.  Jean  de  Houtham. 

M.  Gillis  Surlet. 

RalTe  de  Waroux. 

Thicry  de  Berlo. 

Willaume  de  Berlo. 

Werot  de  Briamont. 

Gillot  de  Briamont. 

Jean  delà  Barre,  le  jeune. 
Willaumc  de  Bouler. 

y.  Route. 

Al.  Arnou  de  Warnant, Capitaine. 
M.  Rigaut  de  Warnant. 

Amely  de  Warnant. 

6.  Route. 

M.  WauthierdeRochefbrt,Capitaine. 

7.  Route. 

Le  Sire  d’Aeimont,  Capitaine. 
Gérard  de  Rochefbrt. 

Thiery  de  Rochefort. 

AI.  Borgne  de  Jauche. 

Fff  fff  ff  X Henry 


Le  Sire  de  Scrain  , Capitaine. 
Amelot  de  Schenderinale. 
Arnou  de  Warnant. 
Amely  deVelleroux. 
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Henry  b.  d’Agimont. 

Thiery  de  Homes. 

M.  Lancelot  de  Walhain. 

Gilfon  de  Aveloes. 

M.  Jean  Sire  de  Rochefort. 

Wauthier  de  Opgeldenakcn. 

8.  Route. 

M.  Baudoin  de  Monjardin, Capitaine. 
Gilles  de  Waha. 

Jean  de  Waha. 

M.  Gerlach  de  Monjardin. 

M.  Gcrlach  de  Boulant,  tue  à laBataiiie. 

ÿ.  Route. 

Le  Sire  de  Chautrain . Capitaine. 
Iwain  de  Montferran. 

Jean  de  Villeroux. 

10.  Route. 

M.  Walleran  Comte  de  St. Pol, Ca- 
pitaine. 

M.  Turcelet  delà  Barre.  i 
M.  Wauthier  de  Beaufreraont. 

M.  Gilles  Sire  de  Rodemakere. 

M.  Aubiert  b.  de  Lorraine. 

M.  Philippe  d’Armofys. 

11.  Route. 

M.  JeanCIutink  , Balliu  du  Wallon- 
Brabant,  Capitaine. 

Wery  de  Lymon. 

M.  Roeland  de  Borgneval. 

M.  Aubiert  de  Corbais. 

Robert  de  Limelettes. 

M.  Arnou  de  Morianfart. 

M.  Wauthier  de  Geldenaeken.nic  à la 
bataille. 

Jean  fils  de  Wauthier  fufdidt. 
Otto  de  Warnant. 

la.  Route. 

M.  Jaques  de  Bourbon,  Capitaine. 
Rogier  de  Fex. 

Machercl  dcFex,tuc  à la  bataille. 
Renier  de  Harcourt. 

Olivier  de  Winde. 


Jean  d'Elderen. 

Franc  b.  de  Kersbeke. 

Jofic  de  Steenwege. 

Wauthier  fils  de  Wauthier  de 
Steenwege. 

Philip  Hinckaert. 

Jean  vande  Vene. 

13.  Route. 

Le  Sire  de  Montigny  & autres,  à la 
priere  du  Duc. 

M.  Bauduin  de  Fontaines. 

M.  Jean  de  Pottelles. 

M.  Gérard  de  Bcaufott. 

14.  Route. 

Le  Comte  de  Salme,  Capitaine. 

M.  Henry  de  Orp. 

ly.  Route. 

M.  Jean  d’Agimont , Capitaine. 

Jean  de  Sourmonk. 

Jean  b.  d’Agimont. 

16.  Route.  \ 

Pierre  de  Bar,  Capitaine. 

17.  Route. 

Les  Domifiiques  du  Duc. 

M.  Jean  Borgneval. 

Herman  vanden  Boflehe. 

Daniel  de  Bouchout. 

Gérard  vanden  Beige. 

Willaume  Draecke. 

Wennemaet  de  Gemenich. 

M.  Jean  de  Glimes. 

Hennekinb.  de  Glimes. 

M.  Collard  de  Spyvoet. 

Jacquemin  de  Glimes. 

18.  Route. 

Sherreenbede  Ibubs  Eric  deCoen- 
ifadt. 

M.  Arnou  de  Gemenich. 

19.  Route. 

M.  Louis  de  Namur , Capitaine. 

M.  Thi- 
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M.  Thibaut  Smale. 

M.  Motel  de  Rixcnlàrt. 

M.  Emcry  b.  de  Namur. 

M.  Daniel  de  Haelcwin. 

M.  Thiety  de  Hacsbroeck. 

M.  Pierre  van  Belle. 

M.  Gérard  de  Haelcwin. 

M.  Arnou  de  Lidekerkc. 

M.  Jean  de  Bernaige. 

M.  Rogier  de  Yfegem. 

M.  Jean  de  Maflemain. 

Franc  van  Haie. 

Simon  de  Ravelchot. 

10.  Route. 

Le  Sire  de  Gruthulc,  Capitaine. 

M.  Robert  d’Alîche. 

M.  Rogier  d'Ooftkcrkc. 

Olivier  Vtenhove. 

Jean  de  Slangenbrouek. 

M.  Gcldolph  de  Gruthulc. 

M.  VVauthicr  de  Lathcm. 

it.  Route. 

Chevaliers  & Efeuiers  à la  requi- 
fition  du  Duc. 

M.  Philippe  de  Maldcgcm. 

Rafle  Mulaert. 

Golûin  Mulaert. 

M.  Ulard  de  Pouques. 

Morel  de  Haelcwin. 

Le  Sire  de  Herpe. 

M.  Goliiin  vanden  Hove. 

Godefroy  vanden  Hove. 
WiHaumc-Gillcs  de  Ncdcrwlndc. 
Wauthier  Gicles. 

M.  Henry  de  Bcrchcm. 

M.  Nicolas  de  Borfcl. 

Jean  de  Culcmburch. 

M.  Philippe  de  Coudenborg. 

M.  Robert  de  MacrI'cale. 

11.  Route. 

M.  Ollon  deWedcigrate,  Capitaine. 
M.  Pierre  & M.  Henry , Ballards  de 
Flandres. 

Gérard  de  Santberge. 

Thoenis  de  Wiflclaer.  ' ‘ 

Tom.  I. 
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13.  Route. 

Jean  Oem  Ibubsla  Commandedu 
Duc. 

Wauthier  Schoutheel. 

Le  Sire  de  Petershem. 

14.  Route. 

M.  Willaumc  de  Brederode  foubs  la 
Commande  du  Duc. 

M.  Arnou  vander  Duflen. 

M.  Jaques  de  Duffle. 

Jaques  Bauw  de  Malines, 

Henry  de  Gcldorp. 

. Ceux  de  Brandcnborch. 

Route. 

Collin  de  Ranll,  avec  là  Troupe. 
M.  Jean  & Henry  de  Ranll. 

M.  Nicolas  de  Kets. 

Florent  de  Kets. 

Jean  Sanders. 

Gisbert  vande  Werve. 

Jean  Dracke. 

x6.  Route. 

Le  Sire  dcVorrclaer.avcc  fa  Troupe. 
M.  Hcqry  de  Duffle. 

M.  Charles  d’immcrfeel. 

M.  Adam  de  Bcrchem. 

Gérard  de  Wefenbeke. 

Jean  de  VVcfenbekc. 

Gérard  Pipenpoy. 

M.  Wauthier  de  Sompeke. 

M.  Nicolas  SwaefT 

Jean  Ballard  de  Voriclacr. 

Jean  de  Coninck. 

M.  Wauthier  de  Bcrchcm. 

M.  Arnou  de  Crainhem. 

17.  Route. 

Jean  de  Cranendonck  , avec  fa 
Troupe. 

Jean  de  Thuyl. 

M.  Renaud  de  Coc. 

Willaumc  de  Coc. 

Willaumc  d’Ouden. 

Gérard  de  Berckcl. 

°8g  ggg  gg  . 18.  Rou- 
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18.  Route. 

Le  Sire  de  Perweys , Capitaine. 

M.  Willaumed’Aa. 

M.  Jean  de  Gcidorp. 

M.  Arnou  de  Goer. 

Arnou  de  Byc. 

M.  Arnou  Diekbier. 

Morel  Diekbier. 

M.  Willaume  de  Boxel. 

Goliiin  de  Thnyl. 

19.  Route. 

M.  Henry  deCnyck.tuc  à la  Bataille. 
M.  Godefroy  d’ImmerlceJe. 

Jean  de  Myrop. 

M.  Jean  vander  Meerçu. 

Gérard  de  Thulden. 

30.  Route. 

M.  Jean  de  la  Lecke  avec  fa  Troupe. 
M.  Edmond  de  Rover  avec  Thiery 
fon  fils. 

M.  .Jean  Pylyfer. 

M.  Jean  deNcuftuc. 

M.  Jean  vanden  Houte. 

Henry  de  Daeldonck. 

Pierre  de  Daeldonck. 

Gilles  vanden  Wyngaerde. 

3t.  Route. 

Le  Comte  Jean  de  Spaenhem,  Ca- 
pitaine. 

M.  Williume  van  Orley. 

Jean  de  Brandenborch. 

31.  Route. 

Beyer  de  Bobaerde. 

33.  Route. 

Le  Sirede  Gaesbeke,  Capitaine. 

M.  Seger 'vanden  Hcetvelde. 

M.  Jean  de  Heelbeke. 

M.  Jean  de  Mcldeit. 

M,  Willaume  de  Meldcrr. 

Arnou  vanden  Hcetvelde. 


34.  Route. 

Jean  de  Relcgem  Amman  de  Bru- 
xelles, tué  à la  Bataille. 

M.  Henry  vander  Mecren. 

Henry  de  Colcm. 

Jean  vander  Rivieren. 

Jean  de  Macrtfclaer. 

Gilles  de  Ophem. 

3 y.  Route. 

M.  Breyan  de  Crainhem , Capitaine. 

36.  Route. 

M.  Pierre  de  Cronenborg,  Capitai- 
ne. 

M.  Herman  de  Bnindenborch. 

M.  Willaume  vander  Nmverborg. 

37.  Route. 

Le  Sire  de  Rotlèlaer,  Capitaine. 

M.  Godefroy  de  Montenaeken. 

Willaume  de  Schoonhoven. 

M.  Arnou  vande  Wyerc. 

M.  Jean  vanden  Calfrercn. 

M.  lean  de  Hamme. 

Henry  vande  Wyere. 

Ican  Edelheer  mort. 

Godefroy  Uyterlemmingen. 

M.  Ican  de  Waenrode. 

M.  Willaume  de  Winckdcele. 

Louis  Uyccrhellicht. 

Vrancke  Edelhccrc. 

Aruou  vander  Borch. 

M.  Morel  de  Wilrc. 

M.  Daniel  vander  Tommen. 

38.  Route. 

Le  îiredcWitthen,  Capitaine. 

Henry  Pylyfer. 

M.  Jean  de  Schadcbrocck. 

39.  Route. 

Jean  'Brant,  Capitaine  mort  à Ist 
Bataille. 

40.  Ron~ 
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40.  Route. 

Le  Sire  de  Berges,  Capitaine. 

41.  Route. 

Le  Sire  de  Dieft,  Capitaine. 

M.  ArnoudeDioft. 

M.  Willaumc  d’Elderen. 

M.  Henry  de  Meldert. 

Olivier  de  Binchcm. 

Iwin  de  Meldert. 

Wauthier  de  Wingen. 

Geldolf  vaadcr  Linden. 

41.  Route. 

M.  WillaumedcWilreavccfàTroupe. 
Gérard  vander  Borch. 

Jean  de  Winde. 

Jean  de  Halle,pourWauthier  fon 
fils. 

Wauthier  vander  Linden. 

M.  Iwin  de  Winge.mortà  la  bataille. 
Amou  de  Wiîre. 

Jean  de  Wilre. 

43.  Route. 

LeSiiede  Bautershem,  avec  là  Trou- 
Wili^ume  (fOpgeldenaeken. 

44.  Route. 

M.  Henry  Sire  de  Quaderebbe. 

Jean  de  Quaderebbe. 

45'.  Route. 

Gilles  de  Rycke  avec  fa  Troupe. 
M.  Jean  de  Swertere. 

Vranck  vander  Hoflladt. 

Cole  de  Udeken. 

Wauthier  de  Borchove. 

Jean  de  Borchove. 

46.  Routé. 

Le  Sire  de  Bouchout  avec  fa  Troupe. 
M.'  Gérard  Rolebuc. 

M.  Jean  d’Ophem. 

Louis  de  Welebeke. 


M.  Jean  de  Leenw. 

Jean  Taye. 

Jean  vander  Tommen. 

Jean  Baflard  de  Bouchout. 

Thiery  de  Heckenshoot. 

M.  Wauthier  Pipenpoy, mort  à la  Ba- 
taille. 

47.  RotUt. 

M.  Jean  Gndevaerts  avec  fa  Troupe. 

Le  Vicomte  de  Montenaken. 

M.  Pierre  de  Vertaing. 

M.  Wauthier  vander  Quaderbrugge. 
Wauthier  de  Lathem. 

Henry  de;Savenecl. 

Louis  de  Schore. 

JeanGruwcl. 

M.  Simon  de  Herbais. 

Louis  Pinnock. 

Wauthier  Pinnock. 

M.  Jean  vande  Calftere , mort  en  la 
Bataille. 

Jean  de  Brecht. 

M.  Jean  Platvoet. 

Renier  de  Houthem' 

Wauthier  vander  EyckendeCampen- 
hout. 

48.  Route. 

M.  Reynant  le  jeune  Sire  deSchoon- 
vorft. 

49.  Route. 

M.  Maes  de  Hollàten. 

Ulric  de  Weerft. 

Henry  fils  de  lean  de  Weerft. 

50.  Route. 

Le  Drolfard  de  Fauquemont. 

M.  Conrard  de  Schaesberg.  . 
Paul  vande  Wyer. 

Arnou  de  Halsberg. 

Iwain  de  Cortils. 

Jean  Huyn  de  Auxtelrode. 

M.  Scheftêrt  de  Muylènbroeck. 

51.  Route. 

Le  Vicomte  de  Liinbourg. 

Ggg  ggg  gg 
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Diwout  de  AsHcnheic. 

Pierre  d’Eynatten. 
lean  d’Eynatten. 

M.  Willautne  de  Eynenberg. 

Wiuant  Bock. 

yi.  Route. 

M.  lean  de  Gronfvelt. 

J3.  Route.  , 

L’Elcoutette  de  Tricht. 

M.  Herman  Hoen  pour  Herman  fon 
pere  mort  eu  la  bataille. 
Everard  b.  de  la  Marcke. 
lean  de  Biccht. 

54.  Route. 

Le  Croffart  de  Daclhem. 

Renier  de  Noverborch. 

Gofuin  de  Donrode. 
lean  de  Weerll. 

_ y y.  Route. 

M.  RalTe  Sire  de  Linthre. 

Albert  de  Goethuyfcn. 

M.  Henry  de  Bouchout. 

Pierre  vander  Beeke. 
lean  de  Griecken. 
lean  Rampaert. 

y6.  Route. 

Chevaliers  Sc  Efeuiers  du  pays  de 
Luxembourg. 

N.  lean  de  Meerfchen. 

Godefroy  de  Wilre. 

M.  Henry  de  Bomale. 

yy.  Route. 

bl.  lean  de  Armentiers  en  Champa- 
gne. 

F 1 


M.  Wauthier  Ibn  frère. 

y 8.  Route. 

M.  Frambach  vanden  Broeke. 

Ranfier  de  Fraipont,  mort  en  la 
Bataille 

y 9.  Route. 

Le  Sire  de  Moelbcrg. 

M.  Gui  de  Haucourt. 

M.  Philippe  de  Flotcftinge^ 

60.  Route. 

M.  Thicry  de  Werckenhuyfen , avec 
fa  T roupe. 
lean  de  Wanpach. 

M.  Frédéric  de  Ham. 

M.  Henry  de  Lympach. 

M.  Robin  de  Vilpach. 

61.  Route. 

Le  Comte  Simon  de  Spaenhem , 
Comte  de  Vianden. 

M.  Wernier  Schinck. 

M.  Swerich  Encberg  le  jeune , Chlr.  . 
lean  Sire  de  Wilthts. 
lean  deGrutfenhage  Vicomte  de 
Vianden. 

Henry  Advouc  d’Efch. 

Le  Comte  de  Vianden  doit  avoir 
avec  là  Troupe  pour  leurs 
dommmages  « priions  vint 
mille  Montons  d’or. 

6a.  Route. 

M.  Ulric  de  Vinftingen.avecfa  Trou- 
pe de  Verdun,  doivent  avoir 
pour  leurs  dommages  quaran- 
te mille  montons. 
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Gcncalogie  de  S.Arnoujadis  Evcque  del'EglifedcMets,  écrite 
eu  l’an  M.  CC..  LXl.  & confèrvée  aux  Arclûves 
dcIadiétcEglile. 

Naflcdis  Regina  Gothonim  habuît  fratrem  Clodovcum  Re- 

f'  gem.  Hic  genuit  filios  Childd>ertum  Rcgem»  Chlotarium 
Rcgcniï  Clodomimm  Rcgcm  * ThcodoricumRcgcm,  &fi« 
liam  Malabcrgam  Rcginam  Thoringorum  ; hxc  genuit  Lo> 
tharium.  De  fratribus  Malabcrgæ  Chlotarius  genuit  filio* 
cGuntharium,  Cbildericum,  Grannum»Charibertum,  Gun- 
!)trannum Regcra,  Chilpericum  Rcgem , Sigi'bertum Rcgcm» 
filiasBlitildemficCIotildero.  Cl(âomiru5Rex  frater  Chlo- 
tarijRegisgenuitClodoaldum.  Theodoricus  Rex  fmer Oodomiri  Regisgenuie 
Thicibcitum , ThictbcrtusThcobaldum.  GuotrannusRcx  filius  Chlotarij  Regis 
genuitfiliosClodoinirum&Lotharium.  Chilpericus  filius  Clotarij  Regis  gcnuic 
Thcobcrtum>  Meroveum,  Clodovcum  & Chlotarium  Rcgem.  Chlotarius  Rex 
DagobertumôcChahbeitum.  Dagobertus  genuit  Clodoveum  6cSigisbertumRc* 
ges.  Clodoveus genuit  Chiodoveum  fie  Chudebertum*  Childcbenus  Rex  gcnuic 
Dagobertum  Rcgem.  Sigisbertus  filius  Chlotarijgcnuit  Childebertum  Rcgem. 
Chudebertus  Rex  ThcodoricumRcgcm  fie  Theodebertum.  Horum  Theodoricus 
gcnuic  Childebertum,  Corbertum,  Meroveum,  fie  Sigisbertum , Sigisbertus  ge- 
nuit Dagobertum. 

RHthudts  filia  Chlotarij  habuit  Amualdum  Comitem  Palatinum  ex  Ansberto.  A r- 
nualdus  Cornes  gcnuic  bntum  Amulphum,  qui  poÜeà  fuit  Epilcopus  Metenfis. 
HicAmulphus^nuitAnchifumDuccmfic  Comitem  Palatinum , fic  Glodulphum 
Kpifcopum,  fic  \Vjdgifum.  Anchifus  genuit  Pipinum  Majorem  Domus  ex  Bcgga 
forore  S«  Gertrudisde  Nivclla.  Hic  genuit  Grimoaldum,  Drogonem  Duces,  fiC 
Carolum  Rcgem , Martcllumdi^lum,  ex  Alpaide  forore  Dodonis,  qui  S.  Lam- 
bertum  Epifeopum  Leodienfem  mar^rifavit.  Carolus  Martellus  genuit  Pipinum 
Nanum  Rcgem  fie  Charlomagnumpofrmonachuro.  Pipinus  Rex  genuit  Carolum 
Magnum  Rcgem  Franciæ,  ce  pôlHmpcratorem.  Se  Carlomannun  Rcgem.  Caro- 
lus Imperator  genuit  Pirinum,  Carolum,  LuduicumPium Imperacorem « Hugo- 
nem  fie  Drogonem  Epifeopum.  Pipinus  filius  Ciroli  Impcratoris  genuit  Bernardum. 
BemardusPipinum.  Pipinus  Bernardum,  Herbertum,  fie  Pipinum.  LuduicisPius 
filius  Caroli  Impcratoris  genuit  Carolum  Rcgem  fie  Imperatorcm  Francorum , Lo- 
tharium  Imperatorem(à  quodifiba  LotharingiajSe  Luduicum  Regem  Germanix,  frt- 
très.  Inter  hos  très  fratres  fafta  cftdivifiorcgni.  Ex  hisprimus Carolus  Imperator 
genuit  Carolomanum,  Carolum  fie  Luduicum  Regem  Francorum.  Luduicus  Rex 
gcnuic  Luduicum,  Carolomannum  fie  Carolum.  Hic  CarolusRex  genuit  Ludui- 
cum Regem.  Hic  genuit  Locharium  Regem  Francorum  fic  Carolum  Ducem.  Lo- 
tharius  genuit  Luduicum  Regem  Francorum.  Hoemortuo  fine  liberis  tranflatum 
ell  Regnum  ad  HugonemCapet,  filium  Hadewidis  » dequo{wfleàdicemus.  Lo- 
tharius  Imperator  filius  LuduiciPij  Impcratoris  gcnuic  Loihahum  (hic  excommu- 
nicacusfuit,  Luduicum  Imperatorcm  fie  Carolum,  fratres.  Horum  Luduicus  ge- 
nuit Ermengardam  fic  Luduicum  Rcgem.  Luduicusfilius  Luduict  Impcratoris  Rex 
Germanorum  genuit  très  filios  Reges  Germanomm , Carolomannum , Luduicum, 
fic  Carolum.  HorumCarolomannus  gcnuic  Amulphum  Imperatorcm.  Arnulphtis 
Imperator  genuit  Luduicum  Rcgem  fie  Ccndeboldum.  Luduico  defunâo  fine  li- 
beris tranflatum  cfl  Imperium  aaquemdamConrardumde(lirpeipfiüs»fie  deCon- 
rardo  ad  Hcnricum,  qui  dégénéré  Saxonumprimusitiit  imperator,  dequopoflcà 
dicemus.  ScdpriùsdeHugone,  ad  quem regnum  Francorum  tranfiatum  ell. 

Hadewidis,  Girbcrga,  Bruno  Epifeopus  fic Dux  Coloniæ*  Otto  Imperator, fic 
Hcnricus  Dux, fratres ficfororcs  fticrunt.  Horum  Hadewidis gcnuitHu^r>em Re- 
gem Francorum  fic  Reatriccm  uxorcm  Frcdcrici  Ducis.  Hugo  genuit  Robcitum 
Kegcm  Franeix.  Robercus  Hcnricum  fic  Adclam.  Hcnricus  Philippum  Regem 
Franeix,  fic  Hugonem  Comitem  Magnum.  Philippus  genuit  Luduicum  Rcgem 
Francix.Hugo  Magnus  genuit  Rudolphum  fie  très  forores  eorum.Adela  fororHcnri- 
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ci  Regis  Franciæ  gcnuit  MathiidcmRcginam  Angîonim  »Balduinum  Comitcmi 
& RoSertum  Comitcm.  Mathildis  gcnuit  Guillclmum  & Hcnricum  Rcgcs  Anglo- 
rum,&AdclaniComici(ram.BalduinusfniteT  Mathildis  gcnuit  Balduinum  Comi* 
tcmécAmuIphum.  Balduinus  gcnuit  Balduinum.  Kobcrtusfrater  Mathildis  gcnuit 
Robertum  Comitcm  ex  Gertrude.  Hic  Robertus  gcnuit  Balduinum  Comitem  ex 
Clementia. 

Beatrix  filia  Hadewidis  fuperioris  gcnuit  Thcodoricum  Duccm.  Thcodoricus 
Frcdcricum  Duccm  fic  Adcladam.  Frcdcricus  Dux  gcnuit  Bcatriccm  &Sophiam. 
Beatrix  genuitMathildemex Bonifiicio.SophiagcnuitThcodoricum  dcMonçonz 
&Frcdcricum,  fratre*.  Horum  Thcodoricus  gcnuit  Raynaldum,  Thcodoricum, 
Frcdcricum  y Willclmum , & Stephanum , fratres.  Frcdcricus  frater  Thcodorici  de 
Monçonz gcnuit Pctnim  de  Lucclenborc. Thcodoricus  filius.Thcodorici  de  Mon- 
çonz  gcnuit  Thcodoricum.  Raynaldus  frater  Stephani  Metenfis  Fpifeopi  gcnuit 
Raynaldtim , Hugnoncm , &r  'l'hcodortcum  Ele^um  Metemfcm , Ôc  quatuor  fiUas. 
Frcdcricus  frater  Epifeopi  Metenfis  gcnuit  Luduicum. 

Adclaforor  Fredcrici  Ducis  gcnuit  Fulconcm  6c\V‘allcranum,&filiamunam, 
quam  habuit  Hcnricus  de  Liemborc  pater  Paganidc  Arluns.  Raynaldus  frater  Theo- 
oorici  EIcébi  Mentenfis  gcnuit  Theobaldum  Comitcm  de  Monçonz  ex  filia  Comitis 
Camp^niæ  yquæ  crat  foror  Keginx  Frtneix.  Reginagenuit Philippumde 
Gonefic  Regem  Franciæ , ex  Luduico  Rege.  Philippus  Rex  gcnuit  Luduicum , qui 
mortuus  fuit  apud  Monpançier  in  reditu  de  Avenione.  iRe  Luduicus  gcnuit  Ludui- 
cum,qui  modo  régnât,  annofcilicctDfij  iitfi.ThcobaldusComcsdc  Monçonz  ha- 
buit duos  fratres,  Hcnricum  Comitem  de  Bar,  qui  mortuus  fuit  fine  liberis  ,&  Kay 
naldum  Epifeopum  Carnotenfem  : ipfc  verô  Thcobaldus  gcnuit  ex  Lorcta,  filia 
Comitisde  Los,  Thomafeetam  uxorem Fredcrici  Ducis Lotharingix , ex  quidem 
Dux  gcnuit  lacobum  Epifeopum  Metenfem , Theobaldum , & Matthxum , Duces 
Lotharingix. 

Gerberga  foror  Hadewidis  fuperioris  gcnuit  Lotharium  Regem  Franeix  fic  Caro* 
lum  Duccm , Mathildem  & Albradam , fiacres  fic  forores.  Horum  Lotharius  gcnuit 
Luduicum  Regem  Franciæ.  Carolus  Dux^nuic  Ermengardem , Ottonem  Duccm , 
& Gerbergam  * fratres  fic  forores.  Horum  Ermengardis  gcnuit  Albertum  Comitem , 
fic  filias  duas , Hadewidam  fic  Emmam  de  Los.  Al^rtus gcnuit  Albertum  Comitem  t 
quigenuit  Frcdcricum  Epifeopum  y Godfridum,  Hcnricum,  fie  Albertum,  fratres..* 
De  fororibus  AlbcrtiHadewidis  genuitThcodoricumDuccm,fic  GcrardumComitcm» 
fratres.Horum  Thcodoricus  gcnuit  Simonen  Duccm.  Simon  gcnuit  Matthxum  Du- 
cem.  Mitchæus  Simoncm  Duccm  ex  forore  Fredcrici  1 mperatoris , fi^  Frcdcricum  de 
Bittes.  Frcdcricus  autem , qui  de  Bittes, gcnuit  Frcdcricum  Duccm  Lotharingiæ.qui 
fuit  gêner  Theobaldi  Comitis  Barenfis  : fic  habuit  ex  ea(ficuti  prædiximus  ) lacobum 
Metenfem  Epifeopum , Theobaldum  fic  Matthxum  Duces^fic  Raynaldum  Comitem 
de  Cadres.  Proceflît  etiam  ex  eadem  flirpe  Impcriali  Dominus  Robertus  de  Fluren- 

fes,exéuiusconfanguinitatedefcendic  Venerabilis  Dominus  Philippus  Ejpifcopus 
ictenfis , qui  modo  tenct  fedem  Cathcdralem , fcilicet  anno  Domini  itôi.  Gerardut 
frater  Thcodorici  gcnuit  GifclamficHugoncm. 

Gerberga  foror  Ermengardis  gcnuit  Hcnricum, Mathildcm.fic  Lambertum.  Lam- 
bertui gcnuit  Hcnricum  Comitem  Lovanienfem.  Hic  Hcnricus  gcnuit  Hcnricum  9c 
Godfridum  Duccm,  fratres.  Hcnricus  filius  Gerbcrgæ gcnuit  Aleydem  ,Chuncgun- 
dam,fic  Adelam.  Mathildis  filia  Gerbcrgæ  gcnuit  EuRachium  Comitem  Bononicn- 
fem , fie  Gerbcrnm  Fredcrici  Ducis  uxorem.  EuRachius  Cornes genuit  Balduinum 
Regem  Hierufalcm , Godfridum  Duccm , fie  pbR  Regem  Hierufalcm , ex  Ida.  Ger- 
berga foror  EuRachij  Comitis  ex  Ficdcrico  Duce  habuit  filiam  Muttam.Hxc  gcnuit 
Hcnricum  de  Lemburch. 

Mathildis  foror  Lotharij  Regis  Franciæ , fie  Caroli  Ducis  gcnuit  Rudolphum  Rc- 
Burgundix,Bcnham,Gucpam,ScMathildam.Horum  Bmha  gcnuit  Ottonem 
Comitem  Campanienfcm.Hic  OitogcnuitTheobaldum  Comitem.  Thcobaldus  gc- 
nuit Stephanum,  Ottonem, Hugonem, fratres  Comités.  Gucpa  foror  Bcrthæ  fie  Mat- 
hildis genuit  Gifelam  uxorem  Regis  Conrardi . Hæc  habuit  ex  Conrardo  Hcnricum 
Impcratorem  tertium.Hic  Hcnricus  gcnuit  Hcnricum  quartum  Imperatorcm  Cxfa- 
rcm  AuguRum  ex  Agncte. Mathildis  foror  Gucpæ  Ce  Bcrthæ  gcnuit  Amulphcm  Co- 
mitcm Flandricnfcm, Godfridum  Duccm, Goicloncm  Duccm, fratres. Horum  Ar- 
nulphus  gcnuit  Balduinum.  Hic  genuit  Balduinum  cxCuncgundc.Hic  gcnuit  Baldui- 
nuiii  Sc  Robertum  ex  Adda.Golclo  frater  Arnulphi  fie  Godclridi  gcnuit  Godefridum 
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Ducem  Odam  & Rcjçclindam.  Horum  Godfridus  Dux  gcnuit  Godfridum  Gibbon 
fum.  Oda  gcnuit  Henricum  Comitcm  Lovantæ.  Rcgclindis  foror  Godfridi  Ducis 
&OJæ  gcnuit  Aibcrtum  Comitcm  Namurccnfcm.  Hic  Albcrtua  gcnuit  Godfri- 
dum* Frcdcricom,  Henricum*  &Aîbcrtum,  fratres. 

Albradaibror  Loiharij  Régis*  Caroli  Oucis  Mathildis,  genuit  Ermentrudem. 
Hæc  gcnuit  Agnetem,  Hæcaliam  Agnetem.  Hxc  gcnuit  Henricum  quarturftim- 
peratorem , ex  Hcnrico  tertio  Impcratorc.  Hic  Hcnricus  Impcrator  gcnuit  Con- 
rardura  &c  Carolum  cognomento  Henricum  > ex  Berth  a. 

Otto  Impcrator,  fraterBrunonis  Archicpifcopi&  Henrici  Ducis,  genuit  T.idol- 
phum  Se  Ottoncm  fecundum  Impcratorcm , fratres.  I lorum  Lidolphus  gcnuit  Otto- 
nem  Ducem.  Otto  Henricum  ficChononom,  fratres.  Horum  Hcnricus  gcnuit  Con- 
rardum  Impcratorcm.  Hic  gcnuit  Henricum  tettium  Impcratorcm  ficLidolphum* 
fratres.  , 

Hcnricus  Dux , frater  Ottonis  primi , gcnuit  Henricum  Ducem.  Hic  gcnuit  Hen* 
ricum  Impcratorcm  A:  Gifclam  uxorum  Stephani  Regis  Hungronim.  Hæc  gcnuit 
Bernardum  Ducem.  Hic  gcnuit  Idam  Namurccnfcm  fie  uxorcmAngclbcrti  Mar- 
chionis, fie Gcrtnidcm Comitiflam riandrienfem.  Hxc Reginam Franeix  fie Regt- 
oamDacorum. 


Sur  la  fin  de  l'Hiftoirc  de  Hugo  de  Florifles 
cft  rapportée  celle  généalogie. 

KArolus  Calvus  g''miit  Luduicum , de  que  di£lum  e(l  q uod  nihil  fecic  » quia  pofl 
mortem  p.itris  taiu  üm  quatuor  annis  vixit.  Luduicus  Hlius  Luduici  genuit  Ka- 
mlum  Simpliccm  & Kartomannum.  Hic  Karolus  Simplex  ab  Herberto  captus 
c(l.  Karolus  ex  Ogiva  gcnuit  Luduicum.  Luduicus  genuit  Lotharium  Regem  fie 
Karolum  Ducem  ex  Gerberga.  Lotharius  Rex  genuit  Luduicum  luvenem , fieXaro- 
lus  Dux , frater  Lotharij  Regis , genuit  Lrmengardem  fie  Gerbergam  ; Ermengardis 
gcnuit  Aibcrtum  Comitcm  dcNamuco,  ficAlbertus  gcnuit  Aibcrtum,  qui  nunc 
mortuus cil , à quo  procrcati  funt quatuor  filij , Frcdcricus  Prxpofitus  S.  Lamberti^ 
Godefridus,  Hcnricus,  fie  Albricus.  Et  Gerberga  foror  Ermengardisgerraie  Hen- 
ricum Seniorem  Comitcm  de  Bruiïella , Comitcm  Lambertum  fie  Mathildem.  HanC 
M.i(hildcm  duxic  uxorem  Cornes  Kudachius  de  Bolonia,  Se  gcnuit  ex  ca  duos  fîU- 
os,  Euftachium  fie I ambertum.  Euflachius  accepitHliam  Codefridi  Ducis»  Idam 
nomine,  gcncrenohilemSemoribus  ; ficgcnuicexcacrcs  fîUos,  EulUchium , Go- 
defridum  Ducem  nunc  Lotharingix , & Balduinum. 

r Exemplaire  d*ou  ceci  at  ejlé  tire^jî  efeript  en  parchemin  en  Van  1117.  par  certain  Mûi^ 
ne  nommé  Pierre , f Vat  dédié  à S.  §ufntin.  Ce/J  un  très  gras  lolume  que  Jacques  Revard 
jfvocat  à Bruges  ackapta  ci  'devant  de  certain  foldat  qui  Vavoit  butiné  à la  prinfe  de  la  ville 
de  S.^uintincnranl^qZ.depussle  dit  volume  parvint  à Jacques  de  Pamele  dénommé 
Evefquè  de  S.  Orner , 6?  aujourdhui fe  conferve  à Bruges  en  la  Bibliothèque  des  Per  es  de 
la  Société, 

F.  lacque  de  Guife  Cordelier  trcpalTc  en  Fan  1398.  en  fon  Hiftoire  de 
Ha>Tiaut  ('eferipte  en  parchemin  & confervec  aux  Cordeliers  en 
la  ville  de  Mons  ) rapporte  les  vers  fubfequcnts  tires  des  eferipts  de 
Gilles  Abbe  de  Sainét  - Tron  , comme  remarque  R.  de  V\''a(îè- 
bourg. 

SIctuaresagitur,  DuxKarole,  fi'cque  Ducatum 
Lotharicum  perdis,  dum  tua  régna  péris  : 

FiliusOttotamentibi  Dux  fuccedit  in  illo  , 

Quem  (ibi  confirmât  Imperialisapcx.  . 

Huic  quoque  germanam  dant  Chronica  Scripta  (brorem  * 

Nomine  Gerbergam  » qux  mihi  vifa  fuit  •, 

Hanc  fibi  Lambertus  despondit , quem  Rayncrtim 
f lanaoiüæ  Comitcm  progenuifTe  ferunt. 
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Haie  quoque  fuccffffit  Hcnricus  filius  > Otto 
Qucmiw^uiturfiiiftrài  nam  fine  proie  fuit. 

Hune  quoque  fubicquitur  LambcrtusPttruus  cius 
Qui  régit  bas  terras,  Lovanioque  præcft 
Nonne  vides  igitur  quàm  elari  fanguinis  iftos 
Vena  venufbvit?  Troica  quippc  fuit. 


Extraift  d’un  ancien  livre  efeript  en  parctemin  en  laniaia  contenant 
k vie  de  S.  Amou,  Evefque  de  giflons  & Abbé  d Oudenbourg 
près  Bruges , qui  fe  conferve  en  ladiâc  Abbaye. 

ALbeitus  ComcsNamurcenfis  habuit  très  gennanas  fororn , Ludgardatn , Odam 
Ermineardam»  qui  Albertusgenuit  AlberturapatremGodefridi  Namucenfis: 

LutuardisaenuitEmmoncm&Ottonemfratrcmejus;  Emmo  genuit  Amul- 

phum  Comitemde Los , & Sophiatn  Duciflim de Hungaria.  IftaSopluag^.t  Re- 
ram de  Hungaria,  ScDuciirarndcHuyi  Ottofniter  Emmomsgenmc&flebertuni 
deDuras;  Godaforor  AlbertiComitis genuit Memfidam,  matrem  fanaiffimi  Ar- 
nulphi , Epifeopi  Sueflionicæ  civitatis  in  Francia. 

Extraia  des  CToniques&  Généalogies  de  Baudewind’Avefiies  continuées 
iufques  environ  1 an  1180.  Dcfquels  un  fragment  fe  conferve  en  la  Bi- 
bliothèque des  Peres  Capucins  en  Arras. 


KArolus  Dus  Lothiringiæ.fraterLotharij Regis Francorum  ,duaa habit  filias, 
ErmengardematGerbergam.  De  Ermengarde  natus  eft  Albertus  Cornes  Na- 

murcenfls.  &c.  , . - . ■ r 

Codefridus  II.inDucatufuccedem.uxoremduxitfororem Imperatons.Lutgar- 
dem  & poft quatuor  annosdefunâuseft.  Cui  Godefridus  ejusfiliusfucceflitinfins 
uniusanmi  qui  ad  ætatem  perveniens  ,uxorem  duxit  Mar^retam  forotem  Ducia 
Lemburgenlis , ex  qua  duos  genuit  libaros , Henricntn  poftea  Ducem , 8c  Albcrtum . 
Qua  Margareta  d^nûa  Dux  Godefridus fecundam  duxit  uxorem  Y mainam , foro- 
rcm  Comitis  Lofenfis.ex  quàunum  genuit fiUumGuillelmumnoinine, à quodef- 
cenderunt  beredesde  Perewes.  Ifte  Godefridus  Dux  cum  filio  fuoHenrico  long© 
tcmporc  guerramhabuetunt  cum  Comité  HannoniæBalduinohuiusnominis  tertio 
poftRichildim.k contra  Balduinum  filium  cjus.Hic  igiturGodefridus,  pofrquam 
Ducatum  tenuctat  XLVI I . annis.mortuus  cft  anno  DomisiMCLXCI . cui  fucceflit 
filiuscjus  Hcnricus.  Albertus faâus  clericusSc  pofteàLeodienfisEpifcopus  occifus 
eft  iuxta  civiutem  Remenfcm.  Henricm  itaque  Dux  nxorem  duxit  Machtildem , fi- 
liam  Comitis  Bolonicnfis  Matthæi , Philippi  Comitis  Flandriæ  germani,  ex  qua 
irenuitdoosfilios&tresfilias,  Primogeniti nomen  Hcnricus,  alterius  Godefridus» 
filiarum  primogenita  Maria  ImperatorinupCtOttoni»lëcundanomjneÆlidisCo- 
mitiAlvCTnixGuiUelmo,  tertianomine  Machtildis  Comiti  Hollandiæ  Florentio, 
ftrenuo  militi  pro  temporefuo , qui juvenis  ntoituus  eft  iatomeamento  apud  Bovos, 
8cc. 
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Du  Livre  Premier. 

Extrait  du  Ccxle  des  Donations  d’Aubert  le  Mire, 

Chap.  19.  & lo. 

ANnoIncamationis  Domini  Noftri  Icfu  Chrifti  DCCC.  LXX.  indictione  tertid, 
pridie  noms  Marcij  * anno  XXXI.Karoli  ClorioH  Régis,  Aquisgrani  Palatio 
nx  paétiones  inter  ipfum  & HluduicumRegem,  fratremiplius,  taÛxfunt. 
Ingclramnus  Confies Karoü  Rtpu  Sic  promitto  ex  parte  Scnioris  mci, 
quod  Senior  mens  Karolus  Rex  fracri  (uo  Hluduico  Régi  talem  porrionem  de  regno 
Hlotharij  Regis  coniêntithabere,  qualemautipûiuftiorcm&plus  nrqualiorem  aut 
communes  ftdeleseorum  inter  fe  invencrint;  nec  eum  inipfàpoitionevel  inregno 
<)Uod  ante  tenuit , peraliquam  fraudem  vclfurrcpcionem  decipict  »autforconniiabit  ; 
fi  frater  fuus  Hluduicus  candem  firmitatem  &Hdelitatem»  quam  ex  parte  Scnioris 
mei  illi  habeo  proTDinam,ific  frater  fuui  Hluduicus  Seniori  mco  ex  parce  fua  quandiu 
vixcritinviolibilitcr  fervaverit. 

Leutfridus  Comtitx parte  /fluduicus Regis:  Sic  promittoego  ex  parte  Scnioris 
mei,  quod  Senior  meus  Hluduicus  Rex  fratrifuoKarolo  Régi  lalem  portionem  de 
regno  Hlotharij  Regis  confontit  habere,  tcc.  ucfuprà. 

Annoincarnationis  Dominicæ  DCCC. LXX.  regni  CaroliXXXII.iodiâione 
terCià,  fextoldus  Augufii,  interGloriolôsRegesCarolum  âcHluduicum  fuithæc 
divifioregni  faâramProcafpidc,  fuper  fluvium  MoTain  Sc  hæcellportioquamfibi 
Hluduicus tccepic  : Colontam , Treveros , V Crecb , Scrasburch , Balulam,  Abbatiain 
Sueilrc  ,Berch , Niumonafterium,  Cafiellum , Indam  S.  Maximini  > Kphcemacum, 
HorreumS.Cangulfî , Favemiacum,  Polemniacum , Luxovium » Luieram , RaN 
mam.OflrontSTillam  , Megeni  monaficrium  S.  Deodati,Bodonitmonaflcriumt  Ro> 
mcrici*moatem , Morbach  , S. Gregorij, Mauri monafterium,  Eboresheym , Homo* 
wa,  Mafonis  monafterium , Homburg,  S.Scephani  Stratsburch,  Erenileyn , S.  Urû , 
inSalodore,  Grandi-vallem,  Altam-petram»  ludinam,  VaUcmClorxjCaftelluni 
Carnonis*Hcribodcshcym  1 Abbaciam  de  Aquis,  Hocnchirchc,Comicatum  Tcilrc- 
bant,  Batua»Hattuarias,  Maraufubterior de ida parte}  item  MaTau  lupcrior  quod 
de  ida  parte  ed , Liugas  quod  de  ida  parteed  > Didrié^um  Aqueniê  ) Didri&um  'l'ec^ 
tis,  in  Ribuarias  Comitacus  quinauc , Megenennum  > Badagowa  » Nitachowa.Sara- 
chowa  fubterior,  Biefitchowa,Selmci  Albcchowa,Sâenti(tum,Calmontis,  Sarachowa 
fuperior,Odomen(è  quod  Bemardus  hahuic,  Solocenfc,  Bafioiaeum,  Elifchowe,  VVa* 
rafch,Scudingum,  Emaus, Bafalchovra;  inEUfatioComitatus duo,  dcFriûaduas 
partes. 

De  regno  quod  Hlmharias  habuit  fuper  idam  divifionem  proptcrpacis&  charita- 
tiscudodiamfupperaddimusidam  adjedtionem.  Civitatem  Mcttis,cum  AbbatiaS. 
Pétri, ôc  S.  Martini  Sc  comitacu  Modenfi  cum  omnibus  villis  in  eo  confidentibus  tani 
Dominicatw,qoàm& ValFallorum.  De  Arduenna (icut  flumenVrtafiu^itinterBif- 
lancScTumbasi'acdecurrit  mMofam,&iîcutreâaviapergitinBedenli  fecirndum 
quod  communes  fidèles  nodri  rcÔiùsinvencrint,  cxceptaquôdde  Condudroed  ad 
partem  orientis  tnrns  Vrtamâc  Abbatias  Prumiam  ÔC  Subolau  cum  omnibus  villis 
Dominicat  is  & V aÉiUoram . 

Et  hæccd  portioquamCarolusdccodemrcOTofibi  accepit;  Lugdunum.Vefon- 
tium,  V icnnam,Tungri5,TuUum.Viridunum,Ctnïer.icum,  V^ivarias,  Vcciia,Mon» 
tem-fiilconis,  S.  Michaclis,Culdini  monaderium,  S.  Mariæ  in  Bü’oniionc,  S.  Martini 
ineodemloco,S.Eugendi,S.  Marcelli,S.Lauremij>  LeudcnfiyScnnoncm,  Abbatiam 
Metlam, Melbahum,  Laubias,S.Gaugerici>  S.Saluij,  CrifpinioFodas,  Marilias» 
Hunulcurt , S.  Servati  j,  Malioas*  Ledi , Suniacum,  Antonium,  Condatum,  Mcrrcbcc- 
chi,Ticlivinhim>  Luicofa,Calmontis,  S.  Mvix  in  Dconant , Echa»  Andana.  Walloi; 
Altum^montem,  Comicatum  TexxndnsmyM  Cmitatas  quatuiry  Camera- 

cefium,  Hanoinm,  Lomenfem,  ialiashamo  Cemitatus  quatuot' , Mafau  fuperior,  de  ilia 
parte  Mofe, Mafau  fubterior quantumdcidapartecd,LiugM  quod  de  illa  partcMo- 
fxcdïÔC  pertinctad  Vcfatum,Scarpooticnrc,Viridunen(c,Dulminfc,Arlon,Vaurcnlc 
comitatus  duo , Mofminrc , Cadricium  y Condrud  > de  Arduenna , iîcut  flumen  Vna 
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furgit  inter  Biflanc  Sc  Tombas  » ac  decurrit  ex  hac  j^arte  in  Mofam , & ficut  rcââ  vii 
j)crgit  in  Bcdcnfi  fccundumquod  Miffinoftrircftuisinvcnerint.Tullenfc.aliudO- 
domcnre  quod  Tetmarus  habuit , Barrcnrc  , Portenfe  , Salmoringum  > Lugdu-' 
ncoic, Vicnnenfe,  Vivarias,  VcctiumdcFrifiatertiampartcm. 

Extrait  des  Cremiques  de  Frodoard. 

SUrŸan  Gislbbertus.  Dux  Lotharienfium  transRhenum  profcftu^  prac- 

datum»  Saxonibusfe»  dum revertiiur»  infequentibus,  in  Rhenum  tmur  dilî* 
luiile  cum  equo  ,*  ibique  vicnecacus  undarum  poRca  reperirin  on  poiuiti  ut  fertur. 
Quidam  tamen  tenint  quod  à pifeatoribus  ût  repertus  6c  hiimims  « arque  propter  Tpo- 
liorum  ipûus  omamenta  celaïus.  Luduicus  Rex  in  regnum  Lotharienfe  rugrctTiu  re* 
li^am  Gislibbrti  Gerbcrgam ducic  uxorem,  Octonisfciliccc  Regis fororem. 

Sur  tan  940.  Otto  RcxHcnricofrairifuo  regnum  Lotharienfe  comroiitit,  5cc, 
Sur  tan  OttoDuxLotharicnlmmvitadcccifit»  &c. 

Sur  tan  Rex  tgitur  Conrardum  à Ducatu  LotharienGum  remover,  &c. 
Wiefredus  Colonicnfis  Antiftes  defungitur,  & Bruno  fraier  Regis  Octoniiinibi 
Pontifex  ordinatur  : cui  ctiam  Rex  Otto  regnum  Lotharienfe  commiitir. 

Sur  tan  Lotharienfes  àBrunone  DucedcTcifcunc»  futdemequodainlmmo- 
ne,  ficc.  quibus  poReà  rcvocati$>  Fredericum  quendam  Comitem  cis  vicefuâ  præfccit^ 

Extrait  des  Croniques  de  Sigisbert  Mane  à Gcmiîlous. 

SUrtan  s>ij.  PoftmortemKaroli Regis, nolcniibusLotharinmsHenrico  Régi 
ruhefTc,  quidam LocharingusnomineChriRianus,Gmu]a(âinhnnitatc,  Gisle- 
BERTuM  Duccmàn:dolocvocacumcepit,R^iquc  mific,  ut  per  cum  Lotha- 
ringiamfibifubijcerct.  atRcxinfpeétâinduftriâ  « potentià  GiSLi-BBRTt,  filiam 
(uam  Gerbcrgam  ei  dcfpondct  9 5ceum  iterum  Lotharingie  prsiccit»  &c. 

Le  mefme  t(i  rapporté  par  li  ’itticbindus. 

Sur  Van  945 , UxoremGisi.EBtXTi  Gerbcrgam,  fororem  fcilicct  Ouonis  Im- 
peratoris,  Luduicus  Rex  duxit  uxorem , GliamveroGisLEBERTineptemfuamlm- 
pentor  Bertaldo  Duci  Baioariorum  dcTpondct  ; Ducatuscius  Ottoni  datur. 

Sur  tan  ^44.  OttoDux  Lotharicnfiumobijt;Conrardus  gêner  Regis  fuccedit, 
&c. 

Sur  tan  9^7.  Bruno  Archiepifeopus,  êcDucatum  LotharienGum  poil  Comar- 
dumadeptus,  cænobiumS.  PanthaiconisColonix  conftruxit. 

Sur  tan  977.  Ducatus  Lotharingix  datur  KarolofratriLotharij  Regis  Franco^ 
mm , multis  infuper  conduâo  bcncGcijS)  ut  & tpfe  ab  infolentijs  deGîtat  > de  fratris  fui 
Lotharij  motibus  obGftat. 

Sur  tan  p8o.  Otto  lmp.  & Lotharius  Rex  convcnicntcs  fuper  Chai-um  fluvium, 
paciGcantur . datis  invieem  facramentis , & Rex  Lotharius  Loiharingiam  abjurât. 

i'sfr /*<?»  984.  Dcodcricus  MerenGumEpifeopusobiit  j Epifcopaium  Mctcnrcm 
fulcepit  Adcibcro  vir  fan£bus  Ôc  nobilis , Glius  Frederici  Ducis. 

Sur  tan  987.  Luduico  l'ranconim  Rcgc  mortuo , Francisregnum  transferre  vo- 
lentibusad  Karolum  Ducemfratrem  Lotharij  Regis, dum  ille  rem  adconGlium  dif- 
fêrt,  rem  Francoremufurpat  Hugo»  GliuiHugonisPariGenGscx  Hachuide  Ibrore 
primiOttonis  Impcrttoris,  &c. 

Sur  tan  99 1 . Karolus  Dux  moritur;  Otto  Glius  eius  fuccedit  ei  in  Ducatu  Lotha- 
rienGum. 

Sur  tan  loof*  MortuoOtrone  Duce,  Ducatus  Lotharingix  datur  Coiuiti  Code- 
frido,  GlioGodeG-idt  ArdennenGs. 

Surtan  loop.  Henricus Mccim urbemobGdctproptcrDeodericumfratre  uxoris 
Gix contra fercbcliantem. qui  EpifcopatumipGusurbis  ururpaverat.’Ouxcnim Mo- 
feUanorumDcodcricuspoftfratrem  Gium  Alocronem  dato  Ëpifeopatu  MetenGom 
Gliofuoadhiicpuero.tutoremcirubftituitipfum  Deodericum,  qui  puero  urbeex- 
clufo,  âcEpifcopjtu  ufurpato,  iprumcciarnDcodericurnDucembciloccpir. 

Sur  Pan  10 1 9.  GoderriausDuXyimpetratârrelonibusablroperatorctotiusiniuf* 
tieix  impuniutc , à captivicate  folvitur , & non  multo  poft  (fcihcet  anno  1025.)  mo- 
ritur  : frater  vetb  eius  Gotbelo  in  Ducatu  fubllituitur. 

Sur 
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Sur  Van  10^4.  Fredcrico  Molcllanoriim  Duce  mortuo»  quiamare.s  Hlios  non 
habcbâC  quibus  ducacus  competcrct , Gotbelo  Dux  irapetrato  ab  Imperatore 
etiam  MofeUanorum  ducacu  in  Lotharingia  potemius  principarur. 

Hipitéri9»  Sur  Van  1044.  Gothelo  Dux  obijc,cuius  mius  GodetViJus,  dum  ci  ducatus 
nm.  MofeUanorum  denegatur»  alieroDucaturcpudiato  contra  Imperatorcm  rebellât. 

Sur  Van  1 048.  Albertus  » qui  ducatum  MofeUanorum  Godefrido  negatum  fufee- 
perat  » à Godefrido  perimitur  : Ducatum  cius  Gerardus  de  Alfatia  » altenim  vero 
ducatum  Frcdcricus  obtinct. 

• Sur  tan  loj'f.BalduinusFlandrenfiscumGodcfrido»  Avunculum  fuumFrcde- 

ricum  Ducem  infra  Andoverpum  obûdet,  fed  concurremibus  Loiharingis  ab  oppu- 
gnationedeHUit. 

Sur  l anioCx.  FrcdcricoDuce,  mortuo,  Godefridus  ducatum  rccipit. 

Sur  Van  1070.  Gerardus  Dux  MofeUanorum  moricur.  MoritureciamDuxGo* 
• dcfridus.GerardofiliuseJus  Dcodericus,Godcfrido  fuccedit  fiUus  cjus  Godetridus 
Gimbofus^ecGcorporeexiguus,  tamenanimoeximius.  / 

Extrait  des  Croniques  d’Albcric. 

Sur  Van  1 otfo.Robcrtusautcm  FrifoGcrtrudcm  frifonum  ComitilTam  duxitVxo- 
remreliâam  videlicetComitis  FlorentijmatremcomkcsThcodorici  âcgenuic 
ex  ca  comitem  Robcrium  qui  in  expeditionc  Iherofolimitana  memoraturfic 
duas  fororeseius,  AdalamroatrcmcomitîsKaroliSc  GcrtrudemducUTamdcNan* 
ceio  que  peperit  ducem  Simonem  £c  Thcodoricum  nobilem  Fiandriarum  comitem^ 

I & principem. 

Sur  Van  1070.  Gerardus  de  Alfada  Duc  MofeUanorum,  moriturboc  anno  cm 
, fuccedit Thcodoricui  üliuseius,  dre. 

I ApudTulIumpoUEpifcopumRichuinum  fuit  Epifeopus  Hen- 

' ncusfraterDucisSiinonisdc  Nanceyo  SciiliusTheodoriciqui  poltca  fuit  cornes 

I FlandrenUs. 

I. 

Ebüraift  des  Croniques  de  Herman  Contraft. 

* Tm  1044.  Gozito  Dux  Lotbaringonun  moricm  Gozeloni  ülioi  quamuù 

^ ignavo , Ducatum  Tuum  a Rcge  Henrico  piominum  relinquerc  dirpoAiit. 

Sur  l’an  104^.  Hcnricus  pcntccoftcnc  Âquifgraniquc  faciens.Godcfrido  Duci 
I i euftodia  relaaaco,übiquc  procedenti  terratenus  prodrato  < ducatum  Aium  mifer- 

! tus  reddidit.  Frcdcricus  frater  Hcnrici  Ducis  Baoarix , Duc  Lotbaringorum  pro 

' Godefridt  fratre  ignauo  Gozilonc  conftituitur. 

Sur  l’an  1 047.  Godefridus  inter  alia  qux  contra  Regem  gelfit , Virdunenfem , 
civitatem  dolo  captant,  incendie  & cvcrtici  cuius  ducatum  Adclberto  cuidam 
Rex  tradir. 

Eixtraifl  du  Continuateur  de  Reginon. 

Sur  Fan  p(î4.  Nam  tanta  eiercitlim  eiui  ( feUicet  Ottams  lmp.  ) pcltis  & mortalitas 
invafit  Stc.  ex quapcltilentiaobicrunr  Hcnricus  ArchiepircopusTrCTiteafis , 
Gcrricus  Abbas  Wiresburgenfis , & Godefridus  Dux  LorbarienCs. 

Extraift  de  la  Vie  de  S.  Aleydc  première  Abbeflc  de  Vileke. 

PAtrem habuir Megengorem  illuftreni  Comitem,  qui fuotempore  magnus  in- 
ter Principe  Scperquamcelebrishabcbatur;  materGerbirgadiâaeft,  non  mi- 
nus generis  nobilitate  infignistquippe  filia  Ducis  Godefridi  eà  tempeflace  mag- 
ni&  incomparabilisviti.Habuic  vero  Gerbirga  quatuor  fratres  inter  proceres  eius 
teraporis  prellantiflïmos,  c quibus  Godefridus  Dux  piufdcm  cum  pâtre  nominis  tc 
dignitatis  obijc  abfque  coniuge  k liberis , Secundus  Attarua  fuit  Hcnrici , nuper 
dmnâilmpcratoris,  &c. 
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Extrait  des  Crooiqucs  de  Gnillantne  de  Nangis. 

S£7;-ri»»P7<5.Iiiiperitorparvipcndemrelat»,  Sccupiem  inter  ipTumSc  Regem 
Francixiconfoorinuraluum.  Amoremcontinuari,  ducatum  Lotharingiæ dédie 
Karolo  fratri  Lotharij. 

SurFan  $>87.  Luduicus RexFiancorum  line heredemoritur,Sc apud Compen- 
dium in  Ecclelia  S S.  Martyrum  Comelij  &Cipriani  fcpclitur;  tune  Francis  re- 

Eium  crans  rerre  velentibos  ad  patruum  eius  Karolum  Ducem  Lotharingie , fratreni 
ocharü Regis, dumilIeremadconfiliurndilFert  &accipcrc  regnum  tardât,  rc- 
gnum  Fnneorum  capit  Hugo  Capucij  Cornes  Pari  ficnOs. 

£jctrai6i  des  Croniques  de  Chambray  par  Balderic. 

Livre  I ebaptao.Qÿaïc  Comités  Godefridus  videlicet  quodignicate  motum  alter 
iUullrior,alter  non  erac  conliUo  pradhneior,  Arnulfiu  quoque  admodum  folici- 
caci  Karolum  Ducem  Regis  Loebanj  fratrem  quem  Otto  Imperacor  mulcisbe- 
iiefici  js  conduâuro,ut  Iratemis  motibus  (ccum  fortior  reGHeret.ateriori  Lotharin- 
giæfinirepccfécerat:  huncinquamcoUatoucrinqueconGlioadoHî  monuerant,Scc. 

Livre  3 cbapy.  Eodem  veto  temporedeftinai  DucisOttonis  filij  Karoli , Gode- 
&idus  amediâus  interceffione  Gerârdi  Epifcopi,Sc  obtentu  roaiorum  fidelium  Im- 
peratorisadeptuseftdigaiucem,  &c. 

ïbetraift  de  la  Cronique  d’Albericmoine  .a  Trois-fontaines, 

SUr  fm  100  f.  Mortuo  duce  Octone  filio  Ducis  Karoli , Ducatus  Lothoringiae 
daturablmperatoreComitiGodefridoVirdunenfi , filio GodefridiArdennen- 
lis.HuiusGodefndi  ArdennenfisfiiituxorMechtildisComicilTa  Saxonix,quæ 
pepericciEpircopum  Vindunenfem  Alberonem,  ComitemFrideiicum  S.  Vitoni 
monachum  ,ComitemdeDaburg Hcrmannum(cuiusfilius  Gregorius  Leodienfis 
Archidiaconus  ) Sc  duos  Duces  Prolâpia  indytoSiGodefiidum  iftum  Sc  Gozelonem. 

Sur  Fan  1070.  Morituretiam  Dux  Bullonij  Godefiidus  msgnus  qui  didus  eft 
barbacus&apud  Virdunumrequicfcitcuiiucc^cfiliuseius  Codefiidus  Gibbofus 
ctfi  corpoie  exiguus  tamen  animoeximus. 

Sur  Fan  lod  y.  Frederico  Duce  mortuo, Godefridus  ducacumfiium  recipit. 

Extraiâ:  des  Croniqties  de  Lambert  de  Scbafbaburg. 

SVrFan  1076.  HenriaisIV.  Imperator  Vltraiefti  exiftens  Ducatum  Lotharin- 
gixinlêrioris  filio  luoConrardojMarcamvero  Antverpienfem  Godeindo  Bul- 
loniOfGozilonis  Ducis  nepotiEullachiJComitisfilio,imptgro&  ad  rem  milita- 
rcm  acerrimo  adolefcenti  cradidit. 

Extrait  des  Croniques  de  Sigisbert  de  Gemblous. 

S «rPOT  loSp.  Godeindo  GodefridiGibbofî  exlbrorenepoti,  tandem daturdu- 
catus  Lotharingix. 

Sur  Fan  1100.  Godefridus  Dux  Lotharienliuin  !c  Princeps  Hierofolymitano- 
rum  moritur. 

SurFun  i loi.HenricusImp.Henricum  Lemburgenlëmadrerrantemfibidebel- 
Ut&expugnaciseiusCaftellis,eum  addeditionem  cogic.  Sed  Imperatorci  mulu 
Qinma  giatiam  fuam  rtdimenti , etiam  ducatum  Lotharingix  donat. 
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Extrait  de  la  Cronique  de  l’Abbaije  de  S.  Bavon  dcGand,  aux 
Preuves  de  ITiiftoire  de  la  mailbn  de  Guines  par  André  du 
Chefiie. 

ANno  DCCCC  XLI.  pro  pnecedentium  ampliori  declaritione  fciendoinr 
quodOctoImpcratordeScaldilbiruoanic  poncem  S.  lacobi  ufque  in  mare 
extenfum  à nomine  Tuo  omnem  pagum  Octingham  vocavit , quo  regni 
Francorum  & Imperij  Orientalium  fines  dcterminavic.  Ance  Ottonem  Caftel- 
lum  quod  ad  ripai  I-egiiE  fîtnm  eft,  non  Rcgii  Franciz  non  Comices  Flandriæ, 
fed  Impcratorcs  in  libéra  S.  Bavonis  poflefCone  propter  diviiïonera  regni  & Im- 
perij Stacuerunti  de  quo  cenfum  quinque  tbiidorum  S.  Bivoni  longo  tempoie 
Comices  folverunc.  Huic  Cafiello  non  Caftellini , Tcd  Comités  prxfueninc  s 
quibus  quacuor  Villæ  cum  appcndicijs  fuis  , fcilicct  HaTnethei  Bocholt , Ax- 
la>  Hulfta  cum  cou  Walîa  fubjeâte  fuerunc. 

Extrait  d'une  ancienne  Cronique  des  Comtes  de  Flandres  aux 
I Preuves  de  l’hiftoire  de  Guines  par  André  du  Chefiie. 

ISte  Balduinus  Infulenfis  apud  Audonarde  Callcllum  conllicuic  , par  quod 
everfo  apud  Eenam  Cafteilo  > Bracubantdm  parvum  ufque  fluvium 
de  regno  Lotharienli  fîbi  ufurpavit.  Scaldus  namque  fluvius  a fonce  fuo 
nfquc  ad  mare  decemit  regnum  Locharienfe  i Comiutu  Fhndriæ  qui  ell  de 
regno  Fiancix , 8cc. 
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PREUVES 

Du  Livre  Deuxième. 

GISLEBERT  COMTE  DE  BRABANT  MANSUARIE 
D’ARNAU,  &c. 

Ejttraift  des  Annales  de  l’Abbaye  de  Fulden  mis  en  lumière 
par  Pierre  Pithou  dont  l’auteur  n’ell  nommé. 

Sur  Fan  849.  Gisalbektus VaCallus Karli filiam Hluthari] Impcntoris ra> 
puit  » & in  Aquitaniam  profeâus  in  con  jugem  accepit. 

Sur  Van  847.  Hluduiciu  umen  Hlutharium  6c  KArlum  ita  ut  votuit  pacificare 
non  potuit,reauente  Hluthario  propter  injuriam  iibi  à Gisberto  vafallo  Karli  in 
raptu  filiæ  fux  faâam» 

Sur  Van  848.1xgatosfuMad  fratrem  fuum  Hlutharium  inThcôtonis  villa  placi- 
tura  habentem  pro  Gislabbrto^  qui  codem  anno  ad  fidem  cius  veoerat  rccon- 
ciliatiooia  gratià  direxit. 

Extraift  de  l’HiÜoire  de  Nithard. 

MAndaverantetiamhuc  avunculieius  &Gislbbertu$  Comes  Man* 
suARioRVM  iiinilliapartibut  ijilct  ad  ilium  Ce  unacumceteriteficvca« 
turos. 

Extraid  de  la  Notice  des  Eglifcs,d*Aubcrt  le  Mire , chap  3X. 

EGoinDcinomine  Ansfridosgratiâ  Dci  Cornes  dono  per  hoc  teflamcnrum  ad 
S.DcimatyremNazariumquidquidhabcoproprietatis  inpagnoD  A r n au 
inmarcavel  villa  Sodoiaquæ  {icaclirupernuviumGeldiunincomicatu  Gis- 
JL  E B E RTi,  &c.  A£him  DCCC  LXIX. 

RAGINIER  DUC  ET  COMTE  DE  BRABANT  DE 
HASBAING  HAYNAUT,  &c. 

Extraid  de  THiftoire  des  Ducs  des  Normans  eferipte  par  Dudo  Do- 
yen de  S.  Quintin  envers  Fan 

AUdientes  autem  Walgrcnfcs,  quoi  gens  Barbara,  tempeftate maris  fcrocitcr 
qualTataXuislittoribusenctadvedaiCongrcgatâmultituiine  pagenûum  Roi- 
lonemduccmtempelluofo  mari  vix  ereptum  infpcraté  aflàUerunt  qui  folico 
moreconcituscontraillotdebellandoperrexicatqueplurcseonim  nece  prodratos 
orco  tranfmilit,refîduorquc  illorum  aut  fugavk  aut  cepit.Cumque  diuriHimé  moru- 
lans  Walzras  dcpopularet,reminifccns  AU^enusRex  Anglonim  Chriftianidîmus, 
omnium  Regum  probibate  præcelleatifllmus»amicitæ  qu;i  (c  & Rollonem  colli^« 
rat  in  fœdCra  fempiterna,duodectm  naves  frumenco,vino  arque  lardo  oncraras , quiit 
ctiam  totidem  armato  milite  repletas  Duci  prxcelfo  tranfmi  ût  in  W algras.His  Rolo 
donislxtiulcgatosmuneribuspermaximisditatoscum  gratiarum  adionc  ad  Rc- 
gcmreminc,  (eque per eosfamulaturum  Régi  mandavit.  Ædimantei  autem  Wal- 
grcnfcs propter  dcportatifnimcnticopiamomnitcmporc  Rollonem  Waîgris  mo- 
raturum , coi\yocavenint  RagnerumLongi-col.li*Hasbacbnsem 
& H A Y N A UC  ENS  E M DuCEM  > & Radobodum  Frifix  regionis  princi- 
pem  : & conelobato  cxcrcitu  aliorum  pagorum  invaferunt  Rollonem,  qui  fî- 
cut  fepiùs  ad  oellum  indubitancer  perrexic  & multa  milita  illomm  occtdjt  at« 
Que  llAciNERVMLoNGi-GOLki  & Radcbodum  Frifonem  ad  fua  cadra 
' fu- 
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Ajgavit  t dcindc  lotam  icrram  Walgrorum  dcvafhvic  atquc  Inccndio  concrc- 
mavit.  Pofthinc  huius  rei  cauiti  indignacus  Frifoncs  ccleritcr  impcdvît  temunque 
illorura  dcvaftarc  ccpit.  Tune  Frifones  muUorum  congericm  populonim  concitc 
coaceruantes , fibique  multitudinem  plcbium  inconHnto  Frinæcommorantiumac- 
cumulantes. FluvioAlmcræcommorantcmagminibus  multls  przparatis  acccleratâ 
incurdoneconancurinvadere  Rollonem.RoUo  ver6,ôcqui  cumeo  erant,genufiexo 
annoruraque  ingnientc  horrorercutorumtegminccoopertus.driâæque  actei  mu* 
cronibus  chorulciscomplicathCxpeâabantinitiurrrccrtaminis.Frironesergo  paruif* 
/Imam  eflcputantcs  multitudinem, illud  inierunt  bellum  libi  non  profuturumjDact 
veroexilientes,in  illos  irruenres  ,ufquc  ad  inccrnccionem  proAravcnint  ipluréfquc 
Principcsccperunt,  innunicrabilcmque  manum  ad  naves  duxerunt.  Frifones  igitur 
refîdui  diffidentes  fui , exhinCtributarij  cffcâi  funtfRollonis  præceptis  per  omnia 
obedientes.  Congeilo  & exaggerato  atque  dato  Frifint  tributo  illico  libracin  altum 
carbafa  navibus data,vcrtitque  proras adRAGMSRi  Prolixi*ivgvli  ter* 
raStUlcifci  fe  cupient  de  ipfo  qui  affuit  Walgris,  cum  Prifonibus  iam  proftratis  in 
prælio,  pererraco  ponto  intrat  Scaldi  alvcum.cis  ciiraquc  terram  dcpopulansfupcr 
Long  I'COlli  Raginervm,  venir  ad  quandam  Abbatiam  diélam  nomine 
Condacum.  Raginervs  vero  multa  prælia  contra  eum  fecit , fed  ex  omnibus 
Rollo  viâor  potens  excitit.(DevalUbatur  terra  utriufque  exercicusmak  perpenâ.) 
Prsevalida  lames  exoritur,quia  terra  aratro  non  feinditur»  vulgus  penunâ  affiigi* 
tur.fàmebelUfque  atteritur  : DifFdunt  vivere  cunéH  falute  vidius  privati.Qt^am 
igitur  die  R a g i N e R o loco  iniîdianim  clam  commorante,fuper  Dacos  cupien* 
te  irruere , Daci  eum  hinc  inde  congreill  vallaverunt,eumque  nimium  dd>cllantem 
manciparunt,  vin^mque  ad  RoUoncm  duxerunt.  Ipfa  namque  die  Ragineridacy 
Dacorum  ut  caperent  aliquos,  latebris  commorantes  invaferunt  duodecim  milices 
prxcipuos  Rollonis,&  conllanti  virtutc  ceperunr.TuncuxorRAG  i ne  ri  liens 
ècejuUns,rupcreo  convocatis  Principibus  fuis  militad  Rollonem,ut  pro  duodecim 
Comitibus  captis  redderct  fibi  fuum  Seniorcm.  Illicû  Rollo  rufeepeà  legatione  re* 
inilït  ad  eam,diccns  : Non  reddetur  tibi  R a g i n s r v s,fed  decollabiturynid  red* 
dideris  priùsmeos  Comités  : nid  indipcr  dederis  quidquid  aurieft  Sc  argenti  fui  du- 
caminii  cumjuramcnco  Chrilbanæ  religionis;  quinetiaqp  tributum  iftius  i^ionis. 
Mox  conjunx  R a g i ne  r i lugubri  legatione  alHi^la,  Comités  captos  l€>lloni 
rcmidt,  aurumque&argentumquod  ufquam  invenire  pocuit;  <^uin*éciam  quodentt 
iâcris  aUaribusconcedum,  pariterque  vefligal  illius  aucamims,  ,cum  jurejurando 
quoi  plusmetalli  nonhaberceneeexigere  poflctidjpplicibus  Verbis&  dcprecatirk 
midt  ad  RoUoncm, ut  redderet  dbi  (uum  virum.  Ipfe  autem  motus  pietatc  vodbuTque 
fupplicitcr  precantium,ad  fc  fccir  venire  LoNGi'COLi.tRAGiNBRVM,  ver* 
bifque  pacideis  adâtur  eum  : RaginbreDvx  miles  ^veasperi  me 
ReGVMQJVEF.  tDvcVM  ATQ^VE  CoMITVM  SVPERBO  SATVS  SAN* 
G V 1 N E , quid  tibi  fcceram  oHm  iniurix  quod  præliatus  es  cum  Walgris  & Fri* 
fonibus  contra  me  ? d fævire  modo  voles, armorum  fpicula  dedint  & fatellites  ; d 
relis  à nobis  fugà  labi,  compedibus  intricatus  non  potes  evadere:  talionem  dcuc 
Frifonibus  tibi  reddidi  pro  malis  qux  mihi  dne  re  intulifli  : uxor  tua  & Princi* 
pes  tui  quidquid  auri  & argenti  recupccarc  potuerunt  , pro  te  mifciunt  mihi  ; 
dimidium  exagerati  muneris  reddam  ribi»  teque  tux  remittam  uxori.  Hinc  man* 
fuefeens  requiefee  Sc  nullatenus  dt  difeordia,  fed  fempirema  inter  me  & te  pax 
& amicitia.  His  difbis  R a g i ne  r i crura  folvumur  compedibus  , Oatimque 
Rollo  dzderatum  muneribufque & donisprxmaximis  ditatum,quin  etiam  redditâ 
medictate  legatonim  muncnim,ad  uxorem  fuam  Ixtum  remidtR.AGiNERVM,&c/ 
Guillaume  moine  à Gemiegesen  fonHifteire  iesNormans  eferiffte  du  temps  dediée  à 
JVillaume  premier  Roi  d'Angleterre  Duc  de  Normandie  envers  l'an  1157.  r apporte 

tout  ce  ^ue  deJfus^avec  les  mefmes  parolles  tiries  des  eferipts  de  Dudon  fufdiü. 

Extrait  des  Donation  Bclgiques  d Aubert  le  Mire, 
livre  1.  chap,  14, 

ZUendeboldusdivinâ  largiemeclcmentiâRext  &c.  Koverit  omnium  fidelium 
prxfcncia,  qualiter  genitor  nofter  Amulphus  Trevirend  fedi  ad  S.  Petruns 
quandam  Abbatiam  contradidit  > ubi  Rathbodus  Archiepilcopus  ede  vide- 
tur , quam  poAquam  ad  noc  regni  fublimicas  pervenit  ob  dülentium  ors  qui  prsc- 
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fttum  Epifcopum  hoc  vclle  narrivenint  injuftè  , Raginario  in  precarim 
conceffimus  : quo  ita  gefto  , placituni  generale  noftrum  Aquifgrani  fieri  ftatui- 
inus.  illuc  memoratus  Archiep.  RathbodiB  ad  nollram  rtclaroaric  dominationem« 
quèd  iam  difta  Abbatta  de  prxfàta  fede , illo  nefciente , injufté  fiiiflet  adempta  , 
qnod  nos  circumcogitantes  ipfam  Abbatiam  antediftæ  fediTrevirenfi  reddidimua, 
qux  eft  in  Pago  Mafeland  vocabulo  T rajefto  » quæ  in  beati  confèflbris  honore 
confecrata  eft  Servatij , 8tc.  Signum  Zùendiboldi  gloriofiflimi  Régis  Waltersis 
Notarius  ad  vicem  Rutgeri  Archiepifcopi  Archique-capellani  recognos'i.  Data 
III.  idus  Maii , ipfa  die  Fcftivitatis  S.  Servatij , anno  Incarnationis  Dominic*. 
DCCC.  XCVIII.  indiftione  primâ-,  anno  verô  Regis  pijflimi  quarto  aâum 
Aquilgrani  palatio»  inveftitum  vero  in  iplb  Traiefto. 

Zucndcboldus  divinâ  prxordinatione  Rex . &c.  Noverit  omnium  fîdeliam  no- 
titia,  qualiterde  Abbatia  S.  Servatij  Trajcâenfi  tttonafterq  in  pago  Hasbanienfi 
Juxta  Mofiim  & in  comitatu  Mafeland  i quam  genitor  nofter  Amulnhus  ad  ec- 
clefiam  B.  Pétri  Xrcvericæ  fedis  tradiderat,Rathbodus  ejufdem  Ecclefiæ  Archie- 
pifeopus  in  generali  placito  noftro  querelofis  precibus  proclamavit , plangens  eam 
àRAGENARtofub  obtcntu  precariæ  contra  libitum  fuum  fuorumque  Sdelium 
nfurpram  : nos  verô  ipfam  Abbatiam  memoratx  Ecdeftx  reddidimui,  &c.  data 
ut  ftiprà. 

Extraift  de  l’Hiftoire  de  Rheginon  Abbé  de  Prume  continuée 
jufqucs  en  I an  907. 


SUr  TaiiSsiS.  Suendibolch  RAGtNARiuM  Dücrm.  fibi  fideliftimum  Sc 
unicum  confiliarium , nefeio  cuius  inftinéhi  à fe  repulit  atque  hereditatibus, 
quas  in  fuo  regno  habebat,  intcrdiôis,  eum  extra  regnum  intra  quatuorde- 
cim  dies  fecedere  juftit.  Illc  fibi  adjunâo  Odacro  Comité  8c  ^ibufdam  alijs  cura 
mulierihust  parvùlis  & omni  fupellcâile,  in  quendam  tutillimum  locum,  qui 
Durfts  dicitur,  intravit.ibiquc  fe  communuit.  Quod  cum  Rex  cognoviftet>coa- 
dunato  excercitu  caftrum  expugnare  conatus  efti  fed  minime  prxvaluit  propter 
paludci  Sc  multipliées  refbfiones  quas  in  prxdiûo  loco  Mofa  fluvius  facit.  Rcge 
ab  obfidione  reeedente  j prxiàti  Comités  Carolum  adeunt  & cum  cum  excrcitu  in 
regnum  Lotharingix  introducunt.  Sundibol  cum  paucis  ftrgâ  dilabitur  : Carolus 
leâo  iüncrc  Aqtlas  venit,  deinde  Neumagum  perrexit , Scc. 

Extrait  des  Donations  Belgiques  livre  i.  chap.  19. 

INnomine  Sanâx  Sc  individux  Trinitatis  Gekberga  divinâ  difpenlànte 
clemcntisl  humiles  Ftancorum  Regina.  Cùm  omnis  Sanâa  EccIclïa.Scc.  quocir- 
ca  ddelhim  prsefentium  univerfitati  fimul  Sc  fccuturorum  notum  (it  pofteritati, 
quoniam  locum  S.Remigij  magnilîcl  Doûoris,  Fraocorum  Apoftoli,  admodum 
gaudenccs(èliciccrprofperari,ac  multiplicibonorum  copiâ  fortutntumhabcri,fo- 
lenniccr  délégantes  per  manus  ftdclis  Auvocati  noftriComitis  Amullî  légitima  vcf- 
tituracum  confilio  i pictite  quoque  ac  benigno  aftenfu  domini  Ottonis  Imperato- 
ris  Augufti,ttadimus  S.  Rcmigio  quoddam  juris  noftri  prxdium  in  alodo  i in  ho- 
nore S . Pétri  confecratum , vocabulo  Marfnam  > in  comitatu  MafaugOtCum  omnibus 
ad  ipfum  prxdium  peninentibus,  idcftiClumam  Sc  Liitam  cum  appenditijs  fuis, 
Hcrtram  8c  Angelcduram  cum  appenditijs  fuis, fuperadditisetiam  rébus  alijs qiix- 
cumque  *cx  ipfo  ftfco  in  jusdomimeum  ram  olim  devenerant;  aftantibus  ctiam, 
Imo  coUaudamibus  atque  confirmantibus  Gerardo  Tulicnft  Epifeopo  atque  Comi- 
tibus  Emmooe  & AKSPRirao,  noniiullis  quoque  alijs  nobilibus  virisjfidcntcs  uri- 
que tanti  partis  Sc  patroni  noftri  plurimum  meritis  adiuvari  ,cotumquc  hocagen- 
tcsprofalutc  videlicet noftra,SCremediofeoioris noftri  piæmonorix  Gisleberti 
fuique  parenCum,patrisfcilicetScmatrisRAGENERt  8c  AcBRADE,eà  fcilicctrati- 
one.  Scc.  ipfum  autem  alodum  fub  omni  rerum  iategritate  légitima  exccrminati- 
one  conftat,  hsbens  manfos  LXXXII  cum  terris  videlicet  cultis  8c  incultis, 
filvis,  pratis.  vineis  Sc  pofeuis,  campis,  moiendinis,  aejuis,  aquaruro  que  de- 
curlîbusi  exitibus  8c  r^eftibus,  Scc.  Aâum  quarto  Idus  F(^niarïj,annoIncar- 
nationis  Dominicæ  DCCCC.  LXVII.  in  prxlato  comitatu  in  villa  qux  dicitur 
Htâa,  anno  XXXII.  regrtante  domino  Octone  inclyio  Imperatore  ac  Cxfare 
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Augufto,  filio  quoque  ejus  sequivoco  régnante  anno  fcptitno.  Signum  domina: 

Gerbergx  gloriofæ  Reginx  qux  regix  authoritatis  manu  hoc  icriptum  quod 

iîeri  jumt  dignanter  corroboravic  5c  alijs  confirmarc  mandaviticriptumS.  luvenis  * 

magn.x  indoln  Caroli.  S.  Arnulfi  comicis , qui  vice  Dominæ  Reginx  banc  tradi- 

tionem  fecit.  S.  Emmonis  comitis.  S.  A n s F n i D i comicis>  Sec. 

‘ Elxtrait  d’un  Fragment  d’Hifloire  ancienne  rais  au  jour  par 
Pierre  Pithou. 

HAc  temptftate  Regentrus  vir  nobilis  partiiun  Caroli  fidiflimus  tutor  finem 
vitxacccpiti  cuius  excquijsCarolus  interfuic.  Hiroue  pcraâisG/^j<r/eciuv 
blio  iam  adulto  paternum  honorcm  coram  Principious,  qui  confluxeranc  > 
liberaliiCmccontulic,  &c. 

GISLEBERT  I.  DUC  DE  LOTHIERAINE 
OU  LORRAINE. 

Extraifl  des  donations  Belraques  D.  Aubert  le  Mire, 
livre  î.  enap.  ly. 

CArolus  divinâ  propitianteclementiâRex  Francorum,  Scr.  Noverit omnium 
bdelium  induilria,  quoniam  virvencrabilURutgcrusTrevirenûsecclefia;  Ar- 
chiepilcopua  (æpc  plangendo  a^c  Ccllicudincm  noftram  ,diccna , quod  Abbacia 
S.  Servatij,  qux  cil  conftnifta  inTrajeâo  incomicatuMaTeland , quamdeditper 
fuum  prxceptum  fibi  commilTx  Trevirenli  ecclelîx  Arnulphus  Rex , fed  violencia 
Ragcncri  comitis  £ÿ filij  dus  Gisberti  i prxdi£la  T rev  irenC  ecclelîx  iam  olim  clTct  injup- 
téablata.  Ego  ad  cauflas  noftras  eius  proclamationem  mittens  judicio  Scabinorum 
palatij  5c  atteftatione  lîdelium  omnium  nortrorum  ipfam  Abbariam  S.  Petro,  ia 
cuius  honorceftconllniaaTrevircnfisecclcfia, 5c  prxfàtoPrxluUreddidimus,5cc.6e 
ut  hæc  notitia  firmior  habcatur,  ligillo  nottri  palatij  eara  roborari  julbmus.  Hæc 
funt  noraina  eorum  qui  præfatum  contulerunt  judicium  i videlicet  Epifeoporum; 
wifridus,  Dado,  Raubertus,  Abbo,  Stephanus;  fed  5c  Coroitum:  Matfridus, 

Sigardui,  Otto,  Fulbertusj  ChrilUanus,  Erkengerus,  Ifembardus,  Hungerus, 

Eefridus,  Ermenfridus,  Walterus,  item  Waltetusnecnon  Sc  Scabinorum , Scc. 

Ratbodus  Notariua  prxcipiente  rege  Carolo  banc  notitiam  fcripfit.  Data  libus 
lunij  indiâionc  oftavâ, anno XXVTl. rognante  rege  Carolo redintegrante. XXII. 

La^iorc  vero  bereditate  indepta  Icptimo.  AShim  Hcrllal  palatio. 

Carolus  divinâ  largiente  mifcricordiâ  Rex  Francorum,  5cc.  Archiprxful vene- 
rabilis  TrevirenCs  eccleliæ  Rutgerus  nollrx  Serenitatis  culmen  adiit , conquerena 
quod  Abbatiam  quondam,  qux  ell  conftruâa  fuper  llumen  Moôun  in  loco 
Traieâo  nuncupato  ubi  requiefeit  corpus  S.  Servatij,  Arnulfus  quondam  Rex 
dcprccantc  Rathbodo  prxdiftxeeelefix  pridem  Archiepifcqpo  dclegaverat  S. 

Petro  ad  catbedram  Trivirenfem,  Scc.  Sca  irruentibus  diverlit  contrarietatibus 
à poteftate  ejufdem  fedis  Ragnerus  pridem  Cornes  eandem  Abbatiam  violenter 
fubtiaxit,  5c  reclamantediâo  Rathbodo  apui  regem  Zaïendcboldum  illam  red- 
dere  compulfus  eft  S.  Petro.  Verîim  Zuendcboldo  perempto  iterum  à Ragsuro 
peruafa,  Scc.  ac  poftillum  abeius  filio  Gisberto  pari  violentià  haâenus  negatur 
reddcrc.  Cuius  peticionem  falutaremcognofcentes,  fuper  diâam  Abbatùm  fîtam 
in  comitatu  Hasbarenfi  ipfimet  prxlibato  Archiepifeopo  reddere  imperamus.  S. 

Caroli  gloriofiflimi  regis.  Gozciinus  Notarius  ad  vicem  Rutkeri  Archiprxliilis 
iummiqucCanccllarijrccognovit.  Data  Icptimo  Idus  lulij  indiSIionc  oSlava  anno 
XXVII.  rognante  rege  Carolo  redintengrate  XXII.  Largiorc  vero  bereditate 
indepta  feptimo.  Aâum  in  villa  Tbcodonis. 
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LAMBERT  I.  COMTE  DE  LOVAIN. 

Elxtraiél  de  la  Notice  des  Eglifes  d'Aubert  le  Mire  chap. 

OTto  divinâ  favente  cicmentiâ  Rex  Lotharienfis  & Francigenum , &c.  Qui- 
dam vir  nobtlû  Wibertus  nominc  his  temporibus  conllruxic  monallcrium 
in  honore  fanâonim  Pétri  Apoftoli  fie  ExuperiJ  martyris  in  p^go  Damu- 
enC  inproprietate  hereditatis  fuæ»  <\uæ  Gembloues  nuncupatur*  qui  adijt  pr«- 
fentiam  noftram  cum  Erluino  ejuCdem  loci  Abbate  &locum  ipfum  noftrxtutela; 
fubmifît:  quod  nos  gratanter  accepimus  ac  figilli  noibi  imprcflione  roboravimus. 
Verùm  quia  fratribus  eiufdem  loci  grave  onus  cHet  præfentiam  regis femper adiré, 
cumeleâione  iphus  VVibeni  6c  Aboatis  dedimut  advocatiamipfiusAbbaciæZ4M- 
berto  Comiti  lAvanienfi  vivra  forti  billicofa^  qui  vice  noftra  adjutor  eorum  fit 
ac  defenfor. lllud etiani  üatuimus.uc  Cornes  Lovanienfîs  numquam  præterunum 
fubadvocatum  habeat.  Porrb  fubadvocacus  in  villis  ad  Abbaiiam  pertinentibus  nihil 
aliud  juris  habcbic  nili  per  iîngulos  annos  de  unaquaque  domo  denanum  unum, 
^linam  unam , avenæ  Textarium  unum.  A^a  funt  hæcanno  DCCCC.  XLVIII. 
ukJiâione  XII.  anni  imperij  noftri  XII.  in  oppido  Franconefort  mcolê  lunio  in 
xnartyrio  Pétri  6c  Pauli. 

Ejoraiél  de  THiftoire  des  Evêques  de  Liege  publiée  par  lean  de 
Chappcauville. 

IN  nomine  S.  8c  Individus  Trinitatis.  Otto  divinî  (ivente  cicmentiâ  Rex. 
Cunâit  fidelibus  noftris , præfcntibus  fcilicct  atque  futuns  pet  feripti  huiui 

Înetitulationcm  manifeilari  volumus,  quia  adijt  Ccllitudincm  noftram  vene- 
is  Sc  fidclitatis  noftræ  in  omnibus  cxequutor  Notkcms  Tungrenfium  vcl 
Leodicenlium  Epifeopus , ut  ei  vcl  fucceflbribus  fuis  S.  Maria: , fanaoqu*  Lam- 
berto defervituris  comiutum  Hoyenfem  , qui  in  iiollra  ditione  haâcnus  crat  ■ 
qucmqueyfxj/nVvr  Comtt  illufiris  vir,  qui  ilium  ad  præfens  tchebat,  proDci  ho- 
nore K prædiâorum  Sanâorum  vencrationc  iplïufque  Epifeopi  amore  reddide- 
rat>  perpetuo  habendum  conccdercmus  ; & quia  quod  leliquum  crat  ditionis  , in 
moneta  fcilicct  & telonio  rcliquifque  reditibus  munificcntiaRcgum  vcl  Impera- 
torum  prxdeceflbrum  noftromm  ecclefia:  S.  Mariæ  Leodio  vel  Hoyo  pofitæ  iam 
ceflerat  & dileôiflîma  mater  noltra  Theophania  Imperatrix  fiendum  petebat.ra- 
tum  duximus  eius  fubfervire  petitioni  Igitur  fuper  ■ &c.  & hoc  ut  authoritatis 
noftrx  præceptum  & fitmius  ctedatur  , & dilieentiùs  ab  omnibus  obfcrvetur. 
manu  propriâ  hrmavimus  6c  annuli  nollri  imnreuionc  fublcrfignari  jullîmus.  Hil- 
baldus  Epifeopus  & Cinccllarius  vice  Willcgilï  Archic^pcIIani  recognovi.  Da- 
tumNonisIunij  annoDominicæ  Incamationis  nongcntcümo  oâuagcUmo  quinto, 
indiâione  tertia>  annoverô  tcitii  Ottonis  regnantu  fccundo.  Aénm  in  Gilen- 
heim  féliciter. 

ANSFRIDE  COMTE  DE  LOVAIN. 

Extraiél  d'un  regiflre  de  l’Abbaye  du  Mont  fainél 
près  Amersfort. 

IN  nominc  Sanûx  Sc  Individuæ  Trinitatis.  Notum  fit  omnibus  fub  Chriflianx 
religionis  norma  degentibus,  qualiterEgo  licet  indignus  Trajeâenfii 

Epucopus  in  loco  qui  vocatur  Hohorlla.  xdificari  prxcipi  ccllulam  in  primis 
in  honorera  Dei  noüri  lefu  Cbrifti  conftruâam  ncc  non  glorioliHimx  genitricis 
eius  Marix , fed  Sc  beacorum  Apollolorum  Pétri  St  Pauli  meique  pacroni  fpecia- 
lis  S.  Martini , ca  ratione  ut  inibi  fratribus  mooachis  fub  Sanâi  Benediâi  régula 
féliciter  vivere  cupientibus  Dies  ducere  liceat  huic  vitæ  conceiTos.  Vt  autem  lo- 
cus prxdiâus  in  Dei  fervicio  firmius  poflit  elTe  llabilitus.  iam  diâis  fratribus  trt- 
didi  quidquid  vifus  fui  habere  in  villa  Thrilc  in  pago  Tcllerbancenfi  cum  omni 
fiunilia  cunâoquc  fervicio  Sc  dilfridione.  ica  ut  omni  tempore  tenui  aique  pof- 
(ëdi  abfque  ullios  concradiâione , rcgali  fcilicct  manu  > traditionc  ac  Ilipulatione 
Qobis  concelTum.  Et  inT wenthe  diœidium  cenfus  cheloniuij  Sc  monecx  Sc  forcllc  in 
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Rumelo  & quartam  partcm  filvæ  in  Fugth-houte.  Pnutcr  hæc  tradidi  irttcr  Hcfe 
& Soys  quatuordecim  manfos  cum  prædio  Hohorll  prxdiâo  cum  mancipijs  & 
omnit^s  appenditijs,  fîlvis,  pratis , pafcuis^  fnolendinis*aquis,aquarumque  dtf> 
curilbiUi  acquîGtis&acquircndis,quoddcdic  quondam  Garwardus  miles Sanûo 
Manino  > & novalc  quoddam  de  monte  Hohorll  ufquc  in  Bachevorth.  Addidi 
etiam  has  Ecdeüas  Érmelo  Mafcmunfter , Liuemunder*  Lcyrc,  Suindrcchf, 
Hamenhe,  Loyfdcn.  Aéhim  cft  hoc  publiée  coram  idoneis  teftibus  in  bafilica 
S.  Marix  & S.  Martini  in  Hohorft  ipfo  die  Dcdicationis  cjus,  XllII.  Kal. 
Dccembris  anno  ab  Incamationc  Domini  M.  VI.  ;Indiâ:ionc  llll.  i régnante 
Henrico  II.  imperij  fui  anno  quinto. 

Extrait  des  additions  de  Gilles  Moine  d’Onal  fur  la  vie  de  Notger 
Evefquc  de  Liège  eferipte  par  Anfelmc  Chanoine  de  Licge,  mis  en 
lumicre  par  Ican  de  Chappcauvillc. 

EO  etiam  tempore  à Domino  Aufreâo  Comice  Lovanienfi  de  condliofic  licencia 
venerabilis  Notgeri  Epifeopi  fundacum  cil  cccnobium  San£limonialium  B. 
Marix  in  villa  'l'urne, quam  tcnci  Cornes  BrabamicusàLeodienfi  Epifeopo. 
Hic  itaque  Jufredus  Cornes  in  Epifeopum  inferioris  Trajeâii  divinâ  infpirance 
gmciâ  ciim  cilêt  elc^us,  fuam  conjugem»  fanélam  videlicec  Hilfuindem»  in 
di^o  cœnobio  condituit , in  quo  Hlia  eorum  fanâa  BcnediCla  primo  regimen  ant- 
marum  fub  régula  B.  Bcnedicli  fufeipit:  ubi  & meruerunc  fepeliri.  Bcatus  vero 
yfufredus  conftruôo  coçnobio  Apoftoli  Pauli  in  civiuie  Trajcûünfcrioris,  in 
eodem  fcpulcuram  accepit. 

Extrait  des  Croniques  de  Sigebert  de  Gcmblous. 

9ST7.  Clarcbat  etiam  hoc  tempore  inter  Galles  y/«/r;V//rr,  qui,  cùm 
fuilTet  Cornes  BratufpaMtium  9 non  minus  juditiâ  quàm  pocemiâ  ræcuUrifamo- 
fus , depofito  milhix  cingulo,  tonfuratus  in  clericum  c6  provcéhis  cil  utor- 
dinarctur  Epifeopus  Vlirajeéècnfis  Ecclcltx. 

Lettre  tirée  des  recueils  de  Michiel  Piggen  jadis  Confeillier  du  fcii 
Prince  d’Orange. 

EGo  HilTondis  ComitilTa  terne  de  Strijen»  fequi  cupiens  cum  qui  ell  Sponfus 
Virginum,  decooGlio  Domini  mei  Ansfredi  Eccleiîam  conltruxi  in  alodio 
meo  de  Thome,  ubi  ego  & Gha  mea  Bcnediéla  fub  régula  fanébx  Obedien- 
tiœ  ita  vivertmui  in  hoc  fxculo , ut  mcrcamur  in  futuro  amiftx  ftolis  albis  inter 
angelot  comparere  in  dillriélu  julli  judicis.  Itaque  amicos  mihi  fàciens  de  mam- 
mena  iniquitacis*,  actuli  ad  diélam  Êcclellam  omne  alodium  quod  in  terra  mea  de 
Strijen  gloriofus  Rex  '/.uendiboldus  olim  pcrdonavcrac  : in  prim»  iplàm  Eeelelîam 
de  Strijen  nux  cil  confccrata  in  honore  B.  Marix  virginis,  Montem  littoris  ubi 
beatilTima  Gertrudis  corporaliccr  converfata  cft  8c  ccllam  habec  àB.  Amandocon* 
fecratami  villam  Gillcleyela  cum  appenditijs,  VÜlam  Baerlc  cum  alcari  in  ho« 
norc  S.  ConfclToris  Remigij  à me  conftrufto.  Caftcllum  Sprundclhcimcumom- 
ni  integritate  ficut  fituni  cftfupcr  fluvium  Mocrwatcr,lilvam  ad  porcosalcndos 
quemaJmodum  jacet  inter  duas  Marcas  cum  omni  jure , waricapio  ,teloneo,mo« 
Icndino,  cenfu»  pedagio  8c  aquagio  in  pracis,  lilvis,  agris  culcis  8c  inculcis , 
waftinis  » tnoris,  humido',  Gcco,  alto, bauo, prout  eadem  ego  HilfondisChrifti 
famula  8c  parentes  moi  tenuerunt.  Non  lit  ullus  advocatus  nili  quem  fratres  8c 
forores  de  Thorne  cœnobi  j elegerint.  Et  G quifpiam  maligno  fenfu  fe  intromife- 
ric»  condemnabic  cum  Cxfar  qui  cft  cœnobij  Icgitimus  advocatus.  Adjuro  quoque 
hcredes  mcos  Strijen  dominos,  per  eum'qui  fuit  8cvcnturus  ell,  neullamgucr- 
ram  auc  malum  ingenium  Giciant  huic  mex  donation!,  fed  Gliam  meam  ejurque 
congr^ationcm  défendant  in  armis  & juftitia,  8cc.  Datum  apud  Thome  anno 
DCCCC.  XCll.  Kalendis  lunij , indiélione  quarta.  Telles  luerunt  loannes  Abbas 
S.  Panuleonis,  F.  Balduinus  PrxpoGtus  de  Dirha,  G.Decanus,8c  de  militibus 
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noftris  Francodc  Duneci  H.  de  Emclber^,  G.  de  Sundert  Ca(teI1«nui  nofter. 
1.  Dipifer  & de  miniuerùdibiu  Epifcopi  Chriftophorus  Girardui  in  Domino  fé- 
liciter. 

Lettre  tirée  de  l’HUloire  de  VVillaume  Hcda. 


IN  nomine  Sanéfae  Sc  Individuz  Trinitatis.  Operxprecinm  duximus , que  lë- 
quuntur,  feriptis  inferere,  ne  porteras  laterec  quodjir*fens  xt»s  (iceret(  qu«- 
propcer  dclîdcranius  notum  elTe  cunâis  fanâx  Dei  Ecclelix  üdelibui  tam  futu- 
ris  qqam  modo  prxfentibus,  quôd  Ego  Ansfriéas  Dei  folnmmodô  gratiâ  (ânôx 
Trà|côenfis  Ecclefi*  Prxful  indignus,  jure  confifus  in  Domino  cum  tranfitorijs 
acquircre  perennis  vite  gaudia , quandam  mci  juris  hereditatem , quam  ante  à po- 
teftativd  poflederam  infra  Comitatum  Rijcn  nuncupatum , quorum  locorum  hzc 
funt  nomina:  Wefterlo,  Oedio  > Bolo,  Mirenbeke  i Honbelte , Durente, 


«quis,  aquarumque  decurfious  trado  ad  Ecclcfiam  S.  Marir  Virginis  fanâique 
Martini  in  Trajeôo,  ad  reilaurandum  ibidem  Dei  fervitium.  Si  qnis  huius  rci 
traditionem  infringere  nititur>  laqueum  omnipotentis  Dei  ira; , cjufquc  gcnitricis 
'Marix,  fanâique  Martini  mcidat,&  t^uali  profanus  & lânâz  Dei  Eccleliz limi- 
itibus  fequeftratus  exiftat.  Et,  ut  verius  credatur  iirmiùfque  obfervetut,  Cgilli 
ooftri  iropreflîone  propriâ  manu  delignavimus. 

RaGINIER.1I.  COMTE  DE  MO  N SET 
EN  BRABANT. 

Extraift  des  Croniques  de  Flodoard  Clianoine  de  l'Eglife 
de  Reims. 

SVr  ta»  PZ4.  Intereà  CijlAartum  Berengarius  , qui  forotem  iplîus  hebebat , 
comprehcndit,quemqueoblaiisoblïdibuslîb^roeo  fiUjs  Aijrwriy  fratrit  ipiïut 
Gijkhtrti  dimifit.  Idem  vero  Gijkierlus  dimiilus  terram  Bcrengarij  RageiuriJ^iit 
ftacris  fui  & Ifaac  Comitis  depraedatioaibus  plurimis  vallat. 

Intérim  contentio  inter  Gi/kbertum  Sc  X^etarmi»  fratrem  eius , nec  minor  in- 
ter Bofonem  2c  Ottonem  cxdibus,  incendijs  ac  dcprxdationibus  utrobique  pa- 
tratur. 

Sur  ta»  pa8.  Henriçus  Germanicus  princeps  cum  multitudine  Gennanomm 
Rher.um  tranlijt  & fuper  Mofam  veniens  ■ obfîdet  quoddam  Caftrum  Bofoiüs 
Comitis , nomine  DurofoEum , pro  co  quôd  Bofo  ad  legem  venire  nolebat  de 
quibufdam  Abbatijs  & terra  Epifeopij,  quam  poteEacis  authoritate  ceperat,  2c 
pcrtinaciter  Henrici  praccepta  fpeme»  detinebat;  mitteofque  ad  Bofonem , paeem 
fpondet  fi  ad  le  veniat.  Qui  acceptisoblïdibus  paâo  fccuntatis  ad  Heorico , venir 
■deum,  eique  fidelitatem  ■ 2c  paeem  regno,juramento  promittitt  terram  quant 
vi  ceperat  lêddit , data  lîbi  alià  necoropenfationia  gratiâ , pacaturque  tam  iplè 
<)uâm  JUgnarius  cum  Gijkbertt  2c  ceteris  Lotharienfibui. 

RaGINIERIIJ.  COMTEDEMONS 
ET  EN  BRABANT. 

Extraift  des  Croniques  de  Frodoard. 

SFf  ta»  944.  Hugo  Dux  colloquium  Herimanni  petit , qui  mifliis  erat  obll- 
dere  cadra  Raginarÿ  ac  Rodulji  fratium  Luduici  regisfidelium^  qui  relïdendi 
Herimanno  prelidium  non  habentes,  veniam  datis  muneribus  multisad  Otto- 
nem  Regem  depofeunt. 

Sur  ta»  95  t.  Dux  Conrardus  quibuldam  mfimfus  LotharienGbus,turresquor- 
undam  deijcit  2c  quofdam  Virduncnfium  honoribus  privu:  Ragtiiarij  verôCUni- 
tis  quoddam  caftellum  capit,  cetera  ipGus  oblideri  fâcit. 

Sur  ta»  9f  ; . Rex  Igitur  Conrardum  à ducatu  LotharienGum  removet , 2c  Conrar- 
dus 
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dus  quxrebac  ut  Regem  capcret,  quo  compcito  Rex  cautc  (ê  agere  coepitj  Coq- 
rardus  autem  oppida  fua  munire:  sx  J^geitarîMS , ci  iamdudum  iuimicus  j quoddam 
ipGus  obfidct  munitiilîmgm  caftrum.  Collcââ  igitur  Conrardus  quantâ  potuic 
mlUcari  manu,  ad  refolvendaro  properat  obddionem  ; quibus  mutuo  congrcHisfic 
pluribus  utrimquc  iatcremptis  Conrardus  in  fugam  verlus  cH  àc  in  urbem  Ma- 
guntiam  ingreditur. 

Sur  î'oM  pf4.  Prxmcmoratus  Conrardus  > paâo  cum  l^ungaris  inito , eoi  per 
regnum  LocharienTe  dedudtuTque  m terrain  Rugtnarijt  fcilicet  smuli  fui,  acque 
Brunonis  Epifeopi,  ecc. 

Sur  l'an  9f<S.Lotharius  Rex  munitiooem  quandam  ruperCarum  âuvium,  quant 
K.aginarius  Cornes  Vrijoni  cuidam  RemennsEcclcfix  milici  abftulcrat , pugnando 
xecepit,  & infantes  Rageuarij  ac  milites  quofdam  ibidem  inventes  fecum  abduxit, 
ipruQoque  callrum direptum  incendit.&c.Gerbergaregina  colloquium  habuitcum 
Brunone  fratre,  ubi  pnediâo  Ragenarh  fui  milites  & infantes  reddunter.  Regins 
veto  poncHioacs,  quas  ilU  quondain  GiÜebertus  Dux  dotis  nomine  dederat , relH- 
tuuntur. 

Pf7.BelIorum  tumultus  agitantur  inter  Brunoncm  ex  Præfule  Ducem  2c 
Ragenarium  C9m'ttem  ccterofque  Lotliarienfes , &c.  JLotharius  Rex  cum  matre  fua 
& amiia  fua  rcli^  Hugonis  obviàm  pergit  io  pagutn  Cameracenfem  avunculofuo 
Brononi.  ‘ Videns  veto  Raginarius  non  polTe  venienti  rcfillere  multitudini,  ad 
Brunoncm  venir  : at  quia  quaGtos  dare  noluit  obfides  » cum  Bruno  comprehen- 
deus  fub  cullodia  fccum  dcduxit«  nec  mulio  poil  trans  Rhenum  in  exilium  miût. 

E«rai^h  tirés  des  Croniques  de  Sigebert  Moine  de  TAbbaye  de 
Gemblous. 

SVr  Ta»  953.  Bcllum  (iiit  fuper  Mofam  inter  Connrdum  Sc  Raginer»m  Hag:>U' 
tnjium  Comitem» 

Sur  tan  Çf6.  Ratherio  ab  Epifeopatu  Leodicenfiura  ejeûo  Baldcricus  an- 
nitente  a/unculo  luo  Ragimrio  Comité  Montenfi  Epifeopus  fubllituicur. 

Sur  tan  9^9.  Bruno  Archiepifeopus  2c  Archidux  Lotharingie  fccundas  partes 
in  regno  fratris  fui  potenter  2c  indullric  iàminiiïnns  ^ Raginerum  MontenGMti  Co- 
mitem,  qui  Longi-coUus  cognominabatur,  apud  Valentianas  evocatum  capic» 
& irrevocabili  exlîlio  damnavit»  pro  eo  quod  re^nura  bcllis  inquietabac,  vel  • 
quod  venus  fuiflé  dicitur  • pro  eo  quod  mortuo  Gtjîekerte  Duce  confanguineofuo 
ca  qu®  Cijkbertus  uxori  fu*  Gcrbcrg®  forori  Impcratoris  in  dotem  contulcrat, 
violenter  ei  auferre  prrfiimcbat,  2cc.  Bonis  Raginerizà.  fifeum  publicatis»  fîlij 
ejus  Raginerus  2c  Lambertui  ad  Lotharium  Regem  confligerunt. 

RaGINIER  IV.  COMTE  DBHAINA  UT 
ETENBRABANT. 

Extraiél  des  Croniques  de  Cambr^  eferiptes  par  Balderic  Evefqqe  de 
Noyon  & Tounuy,  qui  trefpdïa  en  Tan  iiix.  lib.  i.  chap.  94. 

AVdita  igitur  longe  latcquc  morte  Iipperatoris  Raynerus  atque  Lantbertus  1 ü- 
lij  videncct  RaynerijC\}xcm  vivcntcadhuc  Impcratorc  Ar.chicpifcopusBruntv 
qui  fub  fratre  monarchiam  tcoebat,pro  infolcQCijS)  pro  rapinis,  pro  Ecde- 
il®  incudionibus , pro  multis  etiam  fceleribus  fxpc  arguendo  conrigwat,  fzpè 
bcneficijs  ejus  fxvitiam  placando  leniebatj  (êd.cùm  tâmen  qus  fericatcmdriati- 
CO  turgore  ioâatamnulloipodo  premere  potue.nt»in  exilo  tandem  perpetuo  dam- 
natum  fratri  comradidit,  terramque  fuam  primùm  Richarionobili  vg-o  ^fédhoc 
ddunélo,  Wcmero  8c  Raynaldo,  quibus  etiam  defiiné^is,  Godefrido  atque Ar- 
nulfo  Comitibus  nobilifTimts  contuUt , fîHofque  ejus  prxfàtos  à patri)s  ânibus 
pro  eHdem  infolcntijs  eliminavit  Jlli,  inquam.  auditâ  morte  Impcratoris,  revo- 
cantibus  quidem  quibufJam  fceleroiis  pacem  oaio  habentibus , ülijs  videlicet  fie* 
lial.patrios  fines  regrefli  » terram  patris  volcntcr  violentes  repetere , fub  Hagnam  flu. 
vium  callrum  Bull'ud  munierunt  > ibique  fatis  2c  fuper  dum  licuit  f®\’ierunt.  Hoc 
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autcm  juvcnis  Imperaror  audiens»  collcé^o  exerdtu  calVcllum  obfidionc  clauflt  9 
iliruit,  captofque  rebelles  in  exillium  Sic. 

C/»4^.9f.Intcreà  prxdiéti  Raincrus  6?  Ijintbertus  coaâi  inopiâ*  tnorefque  pa- 
trios  imitantes^rapinis  infiftebant^quietemque  publicam  interpolantes  minus  potencet 
utcumquevexabant.  Denique  in  partes  Karleolium  conccdcntes,  Karolum  Régis 
Lotharij  fratrem , pravis  moribus  dcdiium,paritcrquc  Ottonem  Albcrti  Verroan- 
dendum  Comitis  dlium  cum  alijs  quoquemultb  raptoribus  fuo  axilio  adrducrunt: 
fuam  quippe  callidc  déplorantes  arrumnam»  fe  videlicet  exheredes  2c  exucos  pa« 
trimonijsi  faâos  extorres  pacern:^  habitationis,  terram  in  qua  nati  fine  ftbin^- 
ri:  ad  ulcifcendam  ei^o  iniuriam  focia  arma  precari.  His  ergolulciemibusacque 
comitantibus  > refonnatis  quidem  bcllids  ufibus,  ad  Montera  callrum  properato 
contenduDt,  ibique anno  Dominiez  Incarnations  DCCCC.  LXXVI.mpcrfidc* 
les  Iraperatoris  Comires.  vidcUcec  Godefridum  atque  ArnuUumi  irrucrunt.  llli 
tamen  non  minori  Tpiritu  cxcitaii»  fuis,  quos  prxlcntes  habebant,  coaf^is, extra 
munitionem  emergunt , prxruptoque  periculo  lêfc  oflferentes»  inexpcâato  omni 
nidDei  tancùmauxilioimanusconlênmt^diuque  utrimquecercatoumenrruâu  vi^o* 
riic  potiuntur. 

Extrai^I  des  Cronlqucs  de  Sîgebert  Moine  à Gemblous. 

SPrVançj^  R.'tgincrusSc  Lambertus  filij  Rageneri  Lxmgi-cMi  » paulatim  refump-* 
tis  viribus  à Francia  redeunt  2c  cum  Guarnero  Sc  Kaynaldo>  qui  comitatum 
patris  eorum  occupaverant  j belle  apud  Peronam  coq^igunt,  cofquc  cum 
mulüs  perimune  2c  fuper  Hagnam  duviumcadclloBuxude  munito  Lotharingiam 
infedant. 

Sur  tan  974.  Otho  Imperator  cadellum  Buxudis  obddet,  captura  diruit» 
captus  in  eo  exdliat;  nec  tamen  Ragruarius  â rcbellione  dedlUt. 

Sur  Ta»  Fidj  Raginni  Longi-colli  auxilio  Francorum  2c  maxime  Caroli 
podeà  Ducis  freti , laceflunt  bello  Godefridum  2c  Arnulfum  Comités , qui  pod 
Guamenim  comitatum  Montenfem  invafcruQt,  Montera  Cadrilocum  obddent. 
Multis  utrimque  in  condidu  fuds,  obddio  remota  cd  9 visoria  anceps,  datur 
• tamen  palma  Comitibus. 

Sur  Ta»  yjj.  Ducatus  Lotharingiæ  datur  Carolo  fratri  Lotharij  Regis  Fran* 
corum«  multis  infuper  condudo  bcnedcijst  ut  îpd  ab  infolentijs  deddat&fratris 
fui  Lotharij  motibus  obddac.  Filij  Rag}neriy  ut  pro  fe  viriliccr  agerent,  aniraati 
Francorum  auxilio  2c  adinicatc  {Ragjincrus  quippe  Hathuidem  filiam  Hugonis  pode 
à Regis  ) Ijaubtrtus  vero  Gerbcrgim  dluun  ICaroIi  Ducis  » duxérc  uxoris)  in  terra 
patrum  diorum  relocati  funt. 

Sur  Ta»  ^84.  Lotharius  Rex  Francorum  ad  invadendam  Lotharingiam  rurditn 
laborans»  urbem  Virdunum  2c  Godefridum  tpdusurbis  Comitem  capit. 

Sur  Ta»  pSf.  Lotharius  Rex  videns  Otioncra  Irapcraiorcm  virtuce  militum 
t fuorum  prodeerC)  uibem  Virdunum  2c  Godefridum  Comitem  reddit. 

Extrait  de  certain  autheur  ancien  qui  at  continué  les  Croniques  de 
Frodoard  mis  au  jour  par  Pierre  Pithou. 

SVrTan  p7d.Ec  in  ipfo  icmporc^adragedmxmajorishebdomadz  fetiâ  quar- 
tâf  tertiâ décima  KalcndasMaij,indiébionequartacircamediamdiembelIum 
agicur  inter  Karolum  Regis  fratrem  2c  Godefridum  atque  ArnuUlim  Lochari- 
enfes  Comités;  in  quo  bello  ceciderunt  ex  parte  KaroU  de  ProceribusEmmode 
Longia , qui  crac  miles  Hugonis  Ducis , Ancedo  y Hdeles  KaroU  2c  alij  : ex  parce 
vero  Godefndi  mulco  plures,  2c  ipfe  Godefridus  lanceâ  perfolTas  ad  terram  ce- 
cidic  \ undem  à fuis  poil  folis  occafum  utcumquefublatus  deportatufque  cR;  qui 
pollcà  per  fpatia  temporum  vixit,  iêd  numquam  prillinæ  fanitati  plcnillimè  refti* 
tutus  fuit.  AmuUus  quippe»  ut  dïrunc  nonnulli  fugam  tamdiu  remeans  tenuit 
quoufquein  propria  vetüciisquiefcerc  quivit. 
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Fvtraift  de  certaine  ancienne  Cronique  qui  fcmbic  cftre  de  VVUlaume 
de  Nangis  Moine  à S.  Etenis  en  France. 

ANno  977.  Godcrridus  5c  Amulfus  Comices  expullî  de  comicacu  Montcnlî 
à Karolo  fratre  Regis  SciHugone  Capet  Duce  Francorum  ( qui  congregaco 
ingenti  exercicu  filios  Raginarij  Longi-colU  nepoccs  fuos , qui  comm  Blias 
uxores  uuxerunt,  conienfu  Loihari|  Kegis  inherediueem  pateenam  rifticuctat) 
Impcracorcm  adierunc,  de  expulfionc  Tua  quehmoniam  facicnccs , 6cc. 

Dominx  Theophanix  Imperatrici  Epiftoia  ya. 

CVpienti  mihi  vos  adiré  iêcundùm  Imperium  veftram  non  fniltrà  renilâ  eft 
divinitas,  nam  undecimâ  Kal.  Aprilis  captos  Comices  allocucos  Godefri- 
dum  pacruumque  ejus  SigeBridum  inter  hoBium  cuncos  folus  repertus  fum 
veflrarum  partium,  cui  Bdentcr  de  Batu  Imjperii  veBri  Tuas  fencencias  concrede- 
rent.  ScripB  icaque  exhortatorias  epiBoIas  (ccundùm  intelleâum  eorum  conju- 
gibus;  liberis,  amicis,  uc  in  Bde  veBra  pociiis  eligant»  pro  fide  vobis  l'ers  anda 
perBcnt,  nullo  hoBium  incurfu  terreancur,  eorumque  exemplo  , B forcuna  tu- 
lerit,  exilium  quàm  patrix  folum  cum  pcrBdia>  6cc. 

Gerbertus  innomioato  Epiftola  do. 

Slgefridus  Comesad  fuaredije.  Godefridus  Cornes.  B CaBriluciumcumHay- 
nao  Ramero  redderec  feque  filiumque  fuum  Comicacu  ac  Epifcopacu  privaret 
VirdunenB,  6c  de  reliquo  incegram  Bdem  Francorum  Rcgibus  cxhibciecda- 
tis  obBdibus.  fortaflls  ad  fua  rcmcare  valcrec. 
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Du  Livre  Troifiemc. 

LAMBERT  IL  COMTE  DE  LOVAIN 
ET  EN  BRABANT. 

Extrait  des  Donations  B cliques 

IN  nomine  San£tx,  &c.  Ego  Gifla,  cùm  fecundùm  mundams  dignitatis  glo- 
riam  libertis  ortaparcntibus  in  Gandavo  fatis  florercm  ingenua , &c.  Hac  crgo 
jprx-munita  intentione , me  cum  mea  tota  fobolc  tradidi  per  liberam  manum 
B.  Gertnidi  in  ancillam , ut  fuo  acceptos  nos  dignaretur  fâmulatuin  remifljonem 
peccatorum.  Tradidi  autem  me  fub  nac  loge  indiflblubili  ,ut  tam  ipfa  quàm  to- 
ta progenics  mea  & pofleritas  XVI.  Kal.  Aprilis  Cngulis  annis  pro  capitali  ccnfu 
ad  capitale  Virginia  altare  unum  dcnarium  j^rrolveremus  pro  mortua  manu  tan- 
tundem , nullum  advocatum  prxtcr  Lovanienfem  Comitem , nullum  Cenruarium 
præter  cuftodcm  altaris  habentes,  liberi  deinecps  à cetera  exaftione.  Et  ne  quii 
praifumeret  banc  legem  nobit  violare , promulgata  cft  EccIcflaNivcIlenflfcnten- 
tia  anathematis  in  euiii  ut  perçât  cum  Dathan  & Ab^ron.  Aftum  efl  autem  hoc 

Îublicc  NivelUc  anno  Incamati  Verbi  M.  III.  indictione  prima,  cpaûâ  XVII. 

mperantc  Gloriofo  Henrico,  Pnefidente  Domino  Notkcro  Leodiccnlc  Pracrulc, 
Comité  Lovaniæ  Lantberto,  AbbatilTâ  ecclefiæ  Alhedc,  fubfignatis  tcllibu». 
S.  Alhedis  Abbatiflic.  S.  Frcdcrici  Pra-pofiti.  S.  Godefcalci.  S.  Gualteri.  S.  Co- 
nonis.  S.  laonnis. 

Lettre  tirée  du  Code  des  Donations  D.  Aubert  le  Mire. 

HEnricus  Divini  favente  cicmentiâ  Rex.Notumfit  omnibus  noftris  fidelibu»,' 
quaUter  nos  interventu  atquc  pctitionc  Hcribeni  Colonienlîs  Archiepilcopi 
bannum  nollrum  bclliarum  Balderico  fanâæ  LeodicenlisEccleflx,necnon 
Baldehico  Comiti  Aiper  eorum  proprias  fllvas,  quæfunt  inter  illaduoflumina 
qux  ambo  Nithe  vocamur  & tertium  quod  Thila  nominatur,  flta,  & quæ  per- 
tinentad  illas  villas  Heylleac  Badfride  nec  non  Maclinesnominatas;  quod  tamen 
totum  Wavcrwald  appellatur,  in  comitatu  verô  Gozilonis  Comitis  qui  Antwerf 
dicitur  fitum , per  banc  noflram  pneccpulcm  pagenam  concediaius  atque  largi- 
mur  Sc  de  nollro  jure  in  eorum  jus  ac  dominium  transfundimus , cà  videlicet  ra- 
tione  ut  præfcripti  Baiderici  de  pramominato  banno  ejurque  uiilitate  dehinc  libe- 
ram  habeant  quidquid  libi  placucrit  potcllatemfâcienoi.  Eberbardus  Canccllarius 
vice  Willigifi  Arcnicappellani  recognovit.  Datum  pridieldus  Septembris,  in- 
diâionc  fextâ  anno  Dominicæ  Incarnationis  M.  VIII.  Anno  verà  Domini  Hcn- 
rici  fecundi  regnantis  feptimo  aftum  Treveris. 

Extraift  des  Croniques  de  Sigebert. 

S Fr  fan  loti.  Henricus  Imperator  Godefridum  Ducem  cumexercitu  in  fines 
Bratuspantium mittit  ad  oblidendum Caflrum  Lovanium . fcdinefücax  redijt. 
Sur  tan  lotj.  Baldericus  Epifeopus,  cùm  in  villa  HugardisdiâaCallclluin 
muniret,  Lantbertvs  Cornes  Lovanienfis  cum  aggreditur, & EpifeopusLANT- 
BERTo  vincente  multis  fuorum  captis  Ac«cci(is  gravi  atteritur  iniortunio. 

Sur  tan  i oi  f . Godefridus  Dux  Comitatum  Montenfem  dcpopulatur,  quem  Ragi- 
Bcruscum  patruo  fuo  Lantberto  Lovanienli  infccutus,  apudElorinas  pugnam 
conferuot,  ubi  plufquam  quadringentiviri  occilifunr , Sc  ipfc  Lanebertus  occubuit, 
&c. 
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Extraift  des  Croniqucs  de  Cambray  par  Balderic,  livre  3.  cliap.  7. 

EO Jem  verô  tempore  ( anno  1 009.  ) defunûi  Ducù  Otconis  fiUi  CaroU  Gode- 
(ridua  anteà  diâus  intcrccdionc  Gcrardi  Epifcopi  & obtcniu  majorum  üde- 
lium  Imperatoriî  adeptui  eft  dignitatcm , inter  qucm  ScLantbert  u,m 
Comicem  jamdudum  vêtus  ferucbat  difcordia  , quod  Cerardus  Epifcopus , licet 
Lantberti  profluviim  HJcm  8c  inibbilera  animum  novcrat,  tamen  ne  quâ  calli- 
ditate  Goaefrido  in  tam  novo  honore  odlceret , interpolitâ  pacc  amicavit. 

Chip.  p.  Denique  verô  tempore  proccdente  Lanteertus  iam  di6hu cnm 
Rainero  nepote  fuo  Raineri  hlio  inimicitiam  adversùm  Ducem  Godefridum  & 
Herimannum  fratrem  ejus  foluto  fœderc  iterum  excitavic , altemifque  pulfibus 
contentio  invicem  eouique  proceflit  dum  in  campuni  Florinenrcm  convenientes 
pugnam  committerenc;  Dci  tamen  jullo  judicio  Lantbertus  cum  muica 
luorum  litage  carfus  occumbcret. 

HENRY  1.  COMTE  DE  BRABANT  ET 
DE  LOVAIN. 

Extrait  de  la  Croniquc  de  Balderic.  chap.  9- 

POlleà  idem  Raynervs  & HenricvsLamberti  filius  patemos  qnidcmmo» 
res  omnino  imitati  fuper  fideles  Impcratoris  plerorquc  impettis  fâciebant , ac 
hutnanis  operibus  morumque  infolcntijs  Imperatorem  m ile  offenderunt.  Vi» 
dcns  autem  Gerardus  Epifcopus  dominum  Imperatorem  circa  aliancgotia occupa- 
tum,  in  quantum  potuit  falutcm  patriæ  fapienter  prævidit,  fibiquc,  Coiipilco- 
pisj  Albaido , vidclicct  8c  Haymone  adhibitis , gratiam  Impcratoris  ipfis  malcfic- 
toribus  pacc  intcivcnientc  obtinuit , &c. 

Extraift  de  la  Notice  des  EgUfes  d’Aubert  le  Mire,  chap.  8p. 

RAynardus  Leodienfium  paRor  indignus  omnibus,  Ac.VirnobilisRadulphui 
cum  conjuge  fin  Gifla  poflcflîonibus  hujusCEculi  abundantes,  feddefluâu 
camis  fum  beredem  nuUum  habentcs , 8cc.  Itaquc  conflruâa  Ecclelia  in  pro- 
prio  territorio  in  villa  qux  vocatur  Ajuncouft  omncs  poflcfliones  cidem  contule- 
nint , ad  ufum  vidclicct  XII.  Canonicorum  : quod  cùm  nollro  conlilio perfccif- 
fcnt  vcnerunt  ad  nollram  civitatem  & illic  tradidcrunt  S.  Marix  8c  S.Lantbcno 
tnedietatem  EcclcGæ  8c  dimidium  allodium  cum  omnibus  fàcultatibus  fuis  8c 
Brombais.  qux  funt  fitx  in  comitatu  Dun’ltl/erc  8c  Holtain  quæ  eft  in 
eomitatu  Suppts,  8c  Wolmereys  cum  dimidia  Ecclelia  qux  jacet  in  comitatu 
Bruxtiipirt  y 8c  Chierbergc  cum  int^ra  EcdeC  ia  comitatu  Angurs,  8c  aliam 
integram  Ecclefiam  de  Opprebais.  Horum  omnium  traditionem  fcceruntambo, 
Radulphus  8c  uxor  fua  Gifla,  ad  altare  S.  Lamberti,,  me  ipfo  RainaldoEpilcopo  ' 
prxfente  cum  pluribus  nollris  fidclibus  Canonicis  8c  nobilibus  laicis  , quorum 
prxcipui  ifti  lucnmt  ; Rotfridus  Archidiaconus , Waiio  Præpolituj,  Nitzo 
cullost  Gerardus  Archidiaconusi  Cornes  Gilbertus,  Cumei  Uenricus  qucm  fuper 
boc  fccimus  AJvecatum  ; Godcfridus , Sic.  Aûum  in  lurbe  Lctgia  predic  Kal. 
Dcccmbris  anno  Uominicæ  Incarnationis  M.  XXXVl.  indiâione  quartâ}  anno 
autem  regni  Chuonrardi  Impcratoris  quarto  decimo. 

Extraift  des  archives  de  l’Abbaye  de  S.  Pierre  à Gand  tire  des  Preuves 
des  l’Hilloire  de  la  maifon  de  Guincs  par  André  du  Chefiie. 

ANno  M.  XXXVIII.  ab  locarnatione  Domini  Balduinus  Marchifus  tradidit 
S.  Petto  Apoftolorum  8c  S.  Wandregifno  Non.  Auguft.  omnem  decimam 
pifcium  fuorum,  anguillarum  icilicet  aliommqne  pilcium  gcncnim  in  rilU 
Brugborcfa , pro  anima  patris  8c  matrisfux  Sc  pncdccclTonim  fltonim  8c  pro  remedio 
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animæliix8c  conjugis  fux  Adalæ  Sc  filiorum  ruorum  tempore  Domini  Wichardi 
Abbatis.  Teftci  Heniucvs  Cours  et  fratrk  eivi  Lantbertvs,  Theodori- 
cus  junior  Comu,  H\^ode  Aldenardc,  Gerardus  fraterejus.  Iiem  Gerardusde 
Buoular  & Stephanus  frater  ejus,  Arnulfus  Azzo,  Faftradus  & frater  ejus  Wal- 
tenis, Gerardus  de  Gandavo,Radul(us,Ingclbertus>Razo  Sc  iïUus Faftradus, Scc. 

* Extraift  des  Croniques  d’Albcric. 

S Fr  tan  1058.  Henricus  Lovanienfis  Cornu  dorai  fuæ  perimitur  i captivo 
Hermanno  > eique  fuccedit  filius  fuus  Otho  : cui  iramaturâ  morte  prarvento 
fuccedic  pacruus  ejus  Baldcricus  qui  Sc  Lantbertus. 

LAMBERT  III.  COMTE  DE  BRABANT 
ET  LOVAIN. 

Fjctraiél  de  la  Notice  desEglifes  d’Aubert  le  Mire,  chap.  87. 

HEnricus  divini  clementid  Rex.  Eft  Ecclefia  quædara  in  pago  Brachbateÿi 
fita,vuIgèNiveUa  diôajin  bac  requiefeitvirgo  Gertrudis  pietate  quidera  ineffa- 
bilis:  quæ  utique  nefeit  mifericordiam  denegare  cuiuis,  fed  dura  fit  gens 
ferox  Sc  durx  ceruicis;  jungitur  enhn  indomitis  Fiancigenis;  non  quxrit  vicem 
tedderc  tantæ  pietaci , fed  potiùs  furie  rabie  intollerabili.  Hoc  multuro  doluerunc 
prxdecelTom  noftri , quamuis  locus  non  efict  corrigendi.  Dorainus  autera  num- 
quara  immemor  folitæ  bonitatis,  quod  tune  temporis  prxdeftinavit , noftro  in 
tempore  manifeftavit . nam  omnu  qui  herediutem  Virginia  pro  hereditario  bé- 
néficié tenebant  exftinxie,  & apcrtc  manifeftata  eftvindiâa  quæ  diu  ktuit.  Vc 
ergo  novimus  Dominicam  vifitationem,  decrevimus  per  primatuin  noftrorutn 
confilium  Sc  exhortationem  ■ quùd  vel  burgus , in  quo  veneratur  Virginie  præ- 
fentia , quemque  proprijs  manibus  ad  inhabitandum  fibi  exftnntit  dum  adhuc  vi- 
tali  frueretur  aura,  ipfe  fibi  redderetur,  vel  potiùs  cùm  fit  fuus,  folidaretur.  Sic 
denique  decrevimus  quùd  burgus  vel  villa  Nivialenfis  cum  mancipijs  ibidem 
file  ntibus  utriufque  fexus  cum  terris  quas  colunt  qui  in  burgo  refident, 
cum  mercato,  teloneo,  cum  moneta  Sc  maceria,  cambis  Sc  moicndinis , pratis 
Sc  filvis  foli  deferviant  Virgini:  nullam  poteftatem  ibi  ultra  exerceat  Cornu  vel 
Advocatus,  nifi  ab  Abbatitfa  fuerit  inuitacus.  Ad  tria  generaliaplacitaveniatnon 
alter  quàm  ipfe  Advocatus  vel  Nuntius  talis  quem  elegerit  Abbatifla  in  fuis  mili- 
tibus,  Sc  hoc  decretum  interventu  Archiepifeopi  Colonienfis  Hermanni,  inter- 
ventu  quoque  Nithardi Leodienfi  Epifcopi,Popponis  quoque  Trevirenfis  Archie- 
pifeopi nec  non  etiam  XVllI.  Epifeoporum;  Ducum  verù  Gothelonis Sc Gode- 
iiidi  pctitione  Sc  ipfo  Lamberto  annuente;  cui  dabatur  beneficium  reliquum  , 
propriâ  manu  corroboravimus  St  figitli  noftri  imprefttonc  fîrmavimus.  Everardus 
CancellariusviceBalduini  Archicancellarij  recognovit.  Data  III.  Nonas  lunij,  in- 
diâione  nonà,  anno  Dominicæ  Incarnationis  MXLI.  anno  Domini  Henrici  III. 
ordinationis  XIII.  regni  veto  fccundo,  aâum  Aquifgrani. 

Extrait  de  la  vie  de  la  Vierge  Gudele. 

Mlllenmo  quadragefimo  fepttmo  anno  Incarnation» Dominicæ, XV. îndiéHo* 
nci  Damafo  Apoftolicæ  fediprælidcntc  fummo  Pomifîcc>Hcnrico  fccundo 
régnante  ^ dedicatum  cft  in  monte  Bruxcllæ  templum  XVI.  Kal.  Decem- 
bris  ad  liudcm  noftri  Redemtorii  in  honore  S.  Archangeli  Michaël»  à Gerardo 
Camcracenft  Epilcopo  : Lambertvs  verô , qui  ÔcBaldericvs  Cornes,  Hcnrico 
frath  fuccedens»  cujus  præfentia  tune  cunâa  extiterunt»  illic  decenter  ordina* 
ta  eodem  die  illud  corpus  Sanâiftimum  {B.fâlices  GuduU)  de  Ecclefia  S.Gauge- 
rici  cum  Epifeopo  cercrifque  facris  ordinibus  levavit  atque  cum  fummo  honore 
in  Ecclefia  S.  Michaël»  repofuit»  & annuente  in  omnibus  uxore  fuâ  Oi>A,quæ 
fuit  GozelonU  Ducisfilia,  ad  ferviendum  Dco  fanë^æquc  Gudulæ  Virgini  ibi 
clericos  confticuit  & ad  ufus  eorum  ipfam  Eccidiam  cum  dccimis  2c  alia  plurt 
legaltter  coouculir.  Ibi  mme  quoque  ad  ofteodenda  glonofæ  Virgin»  mérita  muU 
U & magna  ftunt  miraculai  &c. 
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Extraift  de  la  charte  originale  rcpofante  aux  archivés  de  l’E^life  de  SL 
Michicl  & S.  Gudule  à Bruxelles. 


QVidquid  in  hoc  Hcculo  fundamento  bonitatis  quifquam  fuperxdificât,  apud 
Dominum  in  æteriia  rcmuncrationc  rctriboi  confidat. 

- Quaproptcr  ego  B a l d r i cvs  parochialem  Ecclefiam  Brucrdlis  conlê-' 
crari  fêei , & in  ea  corpus  ranâifTima:  Virginis  Chrifti  Gudilæ , quanta  potui  ho- 
norificcntia,tran(lu1i,  quod  in  Ecclcfia  S,  Gaugerici  negligenter  politum  inve- 
ni,  eidemque  fanâiflîm*  Virgini,  cum  appcndicijs  omniDus-  ipfam  Ecclefiam,' 
pro  animæ  mcæ  meommquc  propinquorum  remedio , legaliter  coram  omnibus 
tradidi , addens  quinque  manfos  in  Hafcrcold , & in  VVolewe  feptem  bonaria. 
Hoc  totum  quamuis  elTct  panim , in  CIcricorum  dnodecim  præbendaa  dedi , te 
divifi,  quos  ibi  ad  feniendum  Deo  & fanétæ  "Virgini  con<litui>  pro  animæ  meîc 
hcredumque  meorum  & proheredum  redcmptionc , eifque  in  pafeuis , filvis , te- 
loneis  talem  concefii  iibcnaicm , ut  abfquc  ullius  reditu  fervitntis , libéré  horum 
fruerentur  utilitate. 

His  ita  conllitutis,  quoniam  Ecclefia  nullo  erat  juvamine  fulta,  & undique 
egens  auxilij , ad  ejus  xdificationem  rcdimiculi  prxbcndarum  partem  dimifi,  ne 
ifitum  eleëmorjrnæ  omninô  viderer  vendere  pretio.  Ad  hoc  etiam  concefii  illis  , 
ut  unufquilque  fratrum  ipibrum,  poil  vit*  fux  fpatium,  per  annum  integrum, 
pribendam  fiiam  cuicumque  Cbi  placuerit,  relinquat;  & fi  quis'  eorum  fupra 
prxbendariam  terram  ædificavit  quidquam , per  annum  ilium  heresejus,  sut  cui- 
cumque ipfc  ad  hue  vivent  concefierit,  xdificationcs  ejus  fibi  aufêrat. 

Si  quis  autem  ( quod  abfit  ) hcredum  aut  proheredum  meorum . aut  etiam  ex- 
tranea  qu.æUbec  perfona.hanc  meam  traditionem  pervertere,  & inde demere  ten- 
taveritquidqpim,  iram  Dei  St  oflenfam  S.  Michaclis  Archangeli,  cuius  in  pra- 
diéla  Ecclcfia  vencratur  mcmoria,&  prædiôæ  S.  Virginis  in  perpetuum  incur- 
rat,  & excommunicationcm  fanâi  Pontificis,  qux  in  prifentia  cunâorum , qui 
aderant.terribilis  refonabat,numquam  evadat,  lcd  femper  huius  vinculi  nodoap- 
pareat . ante  vultum  Altifiimi  ■ conllriâut. 

Aélum  pubUcc  Brucfcllx  anno  Oominiex  Incamationis  millefimo  quadrageli- 
mo  fcptimo.indiélione  décima  quinta,  Leone  nono  in  ApolloUca  lede  præMen- 
tePontificc  fiimmo .régnante  Henrico  Imperatore  tenio,  Camcracenfium  pon- 
tificalem  cithedram  Domino  Gerardo  obtinente  Prxfule,  qni  in  his  omninui, 
cum  uxore  mea  O n a,  adjutor  mihi  exilitit  , um  auxilio  quàm  confilio,  & 
prarfens  candem  Ecclefiam  dedicavit,  te,  ut  præfcriptum  ell,  excommunicatio- 
ne  omnia  firmavit;  ejus  praclentia  funt  omnia  ibi  conllituta,  A’tellibus  idoneif 
firmata.S.  Domini  Gerardi  prxdiâi  Epifeopi.  S.  Gerardi  Archidiaconi.  S.  Eme- 
lini.  S.  Ingelberti  fratris  ejus.  S.  Sigeri.  S.  Folcardi.  S.  Onulfi  lîlij  ejus.  S.  Gerar- 
di. S.  Lietbcrti.  S.  Aaonis  Presbyteri  S.  Folberti  Prcsbyrcri.  S.  Ofioais.  S.  loan- 
nis.  S.  Failradi.  S.  loannit.  S.  Stepponis.  S.  Siberti.  S.  Thiedonis  decani.  S.  Hci- 
meionis.  S.  Hartfridi  Presbyteri.  S.  Adclardi.  S.  Radulli.  S.  Emmonis. 

Sellé  i‘v«  féel  rougeaflre  imprimi  e«  certaine  pafie  fort  endommagée  fans  antre feel 
ou  infeription  pendant  à des  queues  de  cuir  blanc j perfebées  par  la  lettre  en  parchemin, 
comme  H fuit  ci  apres. 
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Extraift  des  Croniques  de  Herman  Contraft  fur  l’an  loyi. 

IMpcrator  Lambektvm  Comitem  rebellare  moliencem  ad  deditionem  com- 
pulic. 

Extrait  des  Croniques  de  Sigebert  de  Gemblous. 

SVt  Fa»  1054.  Henricus  Impcrator  filio  fuo  Henrico  puero  quinquenni  in  Re- 
getn  fublimato  Aquis,  contia  Balduinum  proficifcitur,  qui  Scaldim  fluvium, 
Balduino  Aigiemc  tranficns,  omnia  dcpopulacur.  & inlupcr  apcrtis  fibiclau- 
fulæ  portis  multam  cædem  inimicorum  fâcic , & ultra  progrdTus  Lanibertim  Co- 
mitm  BaUum  Satellitem  cum  mulcis  pcrimit , multos  ctiam  Flandrenfium  Pri- 
mates exercitum  fuum  prorcquentes  condudit  intra  urbem  Tornacum  £c  obfcf- 
fot  capit. 

Extraift  des  Croniques  de  Cambray  par  Balderic , chap.  70. 

QVo  fiiâo  accinxit  fe  rurfum  loannes  ( fcilicet  Advocatus  Atrebatenlïs  ) ad  de- 
ducendum  negotium > volens , fî  fieri  poflet  aliquo  pado,  per  claufulam  il- 
lam  duccrc  Imperatoris  exercitum.  Laboranti  igitur  homini  & quarrenti 
idiprum  perficere  ponæ  claufula;  illius  apertæ  funt  de  media  noâc,  licque  clau- 
fulam illam  introivit  Impcrator  ft£lâ  inimicorum  fuorum  refiftere  volemium  non 
ninimâ  cxde.  Pertranfiens  autem  claufulam  illam  & imerfeftis  à dextris  & à (ï- 
niftris  occurjântibus  fibi  > ad  Iflcnfe  Callellum  pervenit , ubi  Xontbertus  Coacs 
Lenfenfis  cum  multis  ei  occurrens  interfe£hjs  occubuit.  Ab  co  quidem  Callcllo 
diuerit  ad  Tornacum,  civitatem,  ubi  in  quodam  municipio  inclufit  non  parvam 
militum  ele&orum  (usientium  multitudincm , quos  oblidionc  & ad  ultimun  famé 
oppreflbs  compulit  au  deditionem,  &. 

Eixtiaift  des  Croniques  de  Flandres  par  lacque  de  Meyer , fur 
l’an  1061. 

F Loremius  Cornes  Hollandiar  ab  Brabantints  bcllo  occiditur  XIV.  Kal.  Iulias, 
funcratus  in  monallcrio  Egmondano. 

Extraift 
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Extraicl  d’un  regiUre  de  chartes  de  l’Eglife  collegiale  de  S.  Servais  à 
M.illricht. 

IN  nomine  Sanâx  & Individux  Trinitatis.  Menricus  divin!  fivente  clcmeiiliî 
Rex.  Notum  fit  omnibus  Chrifti  noltril'quc  fidelibuj  tam  pollens  quàm  præ- 
fcncibus,  qualiter  Marchio  Otto  de.  Thuringia  ejurque  uxor  Adela  talc  præ- 
dium  quale  habuerum  in  villis  Werta.  Thilclïa  in  noiera  nollroiumque  fidclium 
prxrentia,fcilicet  Annonis  Colonienfis  Archiepifeopi , Diedewini  LeodienlïsEpif- 
copi , Frederici  Ducis,  Godefridi  Marchionis , Lamberti  Comitisde  Brufela  filio- 
rumque  Tuorum,  Winrici  de  Wwfchel  Sc  aiiorum  multorum  cum  omnibus  ap- 
penditijs  fuis.&c.  Dataell  XI.  Kal.  Oâobris  anno  Dominica:  Incamationis  M. 
LXIl.  Indiâione  XV.  .Anno  autem  ordinationis  Henrici  quart!  Regis  VIII.  re- 
gni  vero  V.  Aâum  in  lïlua  Ketcla  diâa,  in  Oci  nomine  féliciter.  Amen. 

HENRY  II.  COMTE  DE  BRABANT  ET 
DE  LOVAIN. 

Extraicl  des  Croniques  de  Flandres  par  Meyer, 

SVr  tan  1071.  Richildis  Montenfis  animofa  muUcr,  &c.  poftquant  nullajn  ul* 
tri  inveniret  opem  in  Francis  * converfa  cft  ad  Epifeopum  Lcodicnrcm  Theo- 
duinum  ; fuprcnium  illi  in  Hannoniam  judicium  dignitatemque  alTcnfu  Henri- 
ci Cæfaris  attriouit , feque  Ecclefiæ  Leodiends  profcilam  benefîciariaai  Hanno- 
niam illi  in  perpetuum  mbjecit.  Hæc  grandi  ab  Theodumo  impetrata  pecunia 
Gothefredii^  Bulionenfem  Euflachij  Comitis  Bononiæ  fîlium>Albcrcum  Namur- 
ccnfenl « HenricvmLovanibnsem,  Comitefque  prxtere  à Altim omis 
& Moncis-acuti  in  ArJuena  cum  alijs  multis  in  armorum  (ocictaccm  (ibi  adjun- 
git«  reparatoque  bcUo  incurfus  ali  .)Uot  in  Flandriam  Bicit;  at  Friüusnihiltimcns 
feminx  iam  viâx  conatus^profc^his  raptim  in  Hannoniam  ad  Brochoriamvicutn 
Kodes  adeo  cæcidic,  uc  à mortuorunt  multitudinc  dumus  mortis  loco  manferic 
nomen,  &c. 

Extraîft  de  Tarchivc  deFEglifc  de  S.  Güdulc  à Bruxelles. 

LIetbenus  Deigratiâ  Camcraccnfis  Epifeopus.  Cùmi  ConiiteHENRico  fu- 
pCT  Ecclcfîa  lîodcllcniî , in  qua  pater  cjus  Lambertvs  Cornes  Canoni- 
co$  pofucraCt  poduUrecur  propter  Deum  & amorcm  Comitis,uiilicatietiant 
Ëcclcrio;  noflrx  confulens,  annui  ipiius  petitioni.  Annui  enim  & annuoi  uciplà 
Ëorfellenfis  Eccleda  libéra  lit  amodo  àp^rfona  &c  ab  omni  rcdc[nptione>  excep- 
to  quôd  per  lingulos  annos  in  fêdivitace  S.  Lucæ  Euangclidx,  id  ed,  in  dedica- 
tione  Cameracenlîs  Ecclelîx,  duo  folidi  mihi  vel  fucccftoribus  mcis  pro  ipfa  £c- 
clefia  iolvantur  Borfellcnfis  monctx.  Signum  Gcrardi  Archidiaconi.  S.  Iicrum 
Gerardi  Archidiaconi.  $.  Hb  n r icCoinitis.  S.  Re  i ner  i Comitis  ejus  fratris. 
Signa  Cafatorum  nodrorum.  S.  loannis.  S.lterum  loanni'^.  S.  Amclrici.S.  Baldui- 
ni.  S.  Engcbrandl-  $.  OiUrdi.  S.  Fa  conis.  S.  Cillardi  S.  Hugonis.  S.  Hcrimbre-* 
ti.  Aâum  cd  hoc  Cameraci  anno  ab  Incamationc  Domini  M.  LXXllI.  in.» 
diOionc  vndccimâ,  regni  Henrici  Regis  XXll.  anno  præfulacus  Domini Liet- 
berti  XXIII. 

Extrait!  delà  Notice  des  Egllfes  d* Aubert  le  Mire,  chap.  ici. 

EGo  Godcfcalcüs Eeelefix  miniftrorum  ultiraus,Prxpofitonjm  indigni/Tîmus , 
pVxdioIa  clecmofynarum  mearum  dipendijs  acquitta  Lathuy  & Boulines 
pilfTims  Dominx  mex  S.  Gertrudi  tradidi,  congregationis  ipflus  ad  ufiim, 
fiCc.  Ai^um  & conHrroatum  Nivcll*  in  monaderio  S.  Gertrudis  tempore  Henri- 
ci Regis, qui  fxpe  de  Saxonibustriuinphavit,  DuccGodefrido  Gibbolb,  Comité 
Lovani  j H&nrico  Lamberti  i-iLio^  Rikefa  AbbatilTa , Mathilde  Prx- 
poûta,  RuzdaOccana. 
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Extrait!  de  IHiftoire  des  Evcfqucs  de  Liege  par  Gilles  Religieux  au 
Monafterc  d*OrvaI  de  l’Ordre  de  Cifleaux. 

SVcccflît  Domino  Fredcrico  Dominus  A l b e r o Primiccrius  ex  clcro  S.  Step- 
hani  Mctcnfis.fratcr  Ducis  Lovanienfis  G o d e f r i d i » vir  fummx  autho- 
ricatis  £c  innocemix  qui  columbina  ftmplidate  canonicc  cleâus  fubditutus  e(t 
Prarful  Lcodicnlis  Ecclciiac  L V 1 1. 

Extrait  des  Croniques  de  Sigebert. 

Tan  1084.  Cornes  Montenfîs  Balduinui  uxorcm  duxic  Idan. 

Extraift  des  Croniques  d*Alberic. 

S Fr  tan  1084.  Cornes  Montenfis  Bilduinus  uxorcm  Duxît  Idam  filialn  Henri-* 
ci  LovanienCs. 

HENRY  III-  COMTE  DE  BRABANT 
ET  DE  LOVAIN. 

Lettre  dont  l’original  fe  confer\'e  en  l’archive  du  monafîcre 
d’Afflegcm. 

IN  nomine  Gmâx  &;  individus  Trinitatis.  Ego  H enr  ic  vs  dîvinl  propitian^ 
te  clementii , BrachbatensisPatriab  CoMEsst  Advoca 
TUS»  omnibus  tam  præfentibus  quàm  futuhs  fidelibus , omne  datum  optimum 
& oninc  donum  pcrfc£hjm , defeendens  à Pâtre  lurainum.  • 

Notum  Tobis  îaeimus,  qualiter  miles  quidam  meus  Gerardus  nomine»  cum 
alijs  quibufdam»  quos  sque  divinâ  clemcntiâ  & prsvenit  U lubfecuta  eil,  baltco 
militari  dcpoUto»  ut  meliorem  invenirent  bereditatem  ,militiam  lefu  Chrillipro- 
(cÛi  Aint»  & in  comicatu  meo  loco  ab  antiquis  Hafflingem  vocato,  modo 
autem  novo  monallerio  appellato  , habitationem  faltuolâm  adhuc  & defertam  ele> 
gerunt , ut  quamo  ampliùs  remoti  à fscularibus  > tantb  fub  régula  B.  Benedi^i  Deo 
Icrvirent  familitriùs. 

Erexcrunt  autem  Ecclelîam  in  honore  bcati  Pétri  Apoftolorum  principis , ut 
ebi  antea  crat  fpdunca  latronum  » habitatio  inciperet  tandem  refié  vivcntium  -,  Sc 
qui  erat  locus  rapins  & homicidij , mutaretur  in  po/Tenîoneni  pacis  & fhiflus 
éleemorynarum. 

Quoniam  verb  locus  ipfe  ad  Comitatum  noilrum  hereditario jure  videbatur  per- 
tinere,e^  fhterque  meus  God  e f r i d vs,  ab  eifdem  exorati  fratribus»  de  aU 
lodio  noftro  quod  ibijuxtà  in  villa  qusdicitur  Afca,  renuimus  vigintt  manfos  ufui 
noftro  fuberaximusée  pro  remedio  animarum  nollrarum  omniumque  antcccfToruni 
Noilrorum , légitimé'  6c  ex  toto  libère  ad  alcare  ipHus  Ecdeliæ  tradidimus  : prx- 
tereà  » quoniam  fspinime  probata  valdc  nobis  placuerit  roilitaris  eorum  indulî/ia, 
tam  pro  fxculah  eorum  amicitia^quàm  pro  rcrauneratione  divinâ»  deeodem  al- 
lodio  adiacentc  6c  ad  fervitium  noltrum  rémanente»  in  filvis  6c  pratis,  in  cam* 
pis  & pafeuis  • in  pifeationibus  6c  venationibus , omnem  eis  uTum  babere  nobifeum. 

Vt  autem  per  amplius  beoeficium  «majus  ad  Dei  fervitium  crcfcerec  eis  defide- 
rium  » capellam  noftram  liberam  in  ^Vavcra  fubteriùs  Htam , cura  cota  decimacio* 
ne  fuperioris  Ëccldls  cum  débita  inüituendi  presbyteri  fubicfbione»  cum  terris 
infuperaliqu  ibus  noftrx  culturæ  fubliftentibus,  cum  teloneo  6c  marceria , cùm 
molendinis  6c  curtibus  ad  nos  in  eadem  villa  pertinentibus,  huic  traditioni  légiti- 
me addidimus. 

Quod  fi»  vt  verc  de  milèneordia  Dei  præfumimus»  ad  meritum  eorum  accef- 
ferit}6c  numeris  Abbatcm  clîgere,baculumque  fup«r  altarepofîtum  ipfi commit- 
tere» nulle  Principe,  nullo  Epifeopo  contraaie«ce,tn eorum  erit  poccflare  ouate- 
nus  fecundura  eorum  rcgulam  eligatur^quieligendusefl.  6c  per  omumlcfu  Chrtf. 
ti  ingrediatur  ,qui  ordinandusell,  remota  omni  aliéna  contradiôione  6c  furpectâ 
* occauonc. 
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occa&ne.  Nos  verô  de  iliqui  fibi  ilUu  injurii,  fi  appeUare  voluerint  quafi  ora 
animabm  noftris,po  eisnos  exponemus,nec  quidquam  aliüd  de  loco  illo  nifi<m< 
uones  ftatrun»  & Del  retnbutionem  recipere  volumus. 

Et  ut  hic  noftra  tradicio  vel  conditio  omnibus  rétro  ficulis  rata  & inconvuUk 
j^aneat.charta&atramehto  rem, mi  eft.notamus  St  roboramus.  Ante 
Dominum  Ommpotentem  A Sanétos  ejus  citamus,  & fidèles  noftros  qui  huic 
traditiom  interfuerunt.idones  telles  fupterfignamus.  Steppo  ânilTellenfis,  & fi». 
tereiuiWaltems.  BalduinusdeAloft.  Gerardusde  Cumberraca.  Adalbertus  Sna- 
kaert.  Theodoricus  de  Budengem.  Anfclmus  de  Erpe.  Sigerus  fiater  eius  Here- 
brand  de  Hordingofchcn.  Folcardni  & Godefcalcus  filii  ejus.  Ingelbertus  Kalverf- 
tert.  Sigerus  AnderieChtenfis.  Onulfiis  de  Milverfchem.  Gillebmus  de  Laça  Ar- 
nulfiis  BC  Oberms  de  Ordengehem.  Henricus  CameracenCs  Ecclefix  Canonicus. 
Alardus  CMomcus , & Godero  & Meinerus , clerici  de  Lovania.  loannes  Canonicu» 
de  Pctingehem.  Geraidua  de  Eeneca.  Oodefridus  de  Uthem.Franco,  Amandus. 

Hugo  de  BmlTelle.  Amalncusde  Beckenfele. Sigerus  deAIoft.  Walterus  de  Afcha 
Wal^s  de  Hamme.  AOum  eft  hoc  anno  ab  Incamationc  Domini  mUlefimo 
verb  Henrici  Regis  trigefimo  quinto , ptifiilattis  Geratdi 

SuU  imjprimé  emm  J»hs  vne  efemiOt  n ctfttiiK  pafit 
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Du  Livre  Quatnefine. 

CODEFROY  L DUC  DE  LOTHIER  OU  LORRAI- 
NE INFERIEURE,  COMTE  DE  BRABANT 
ET  DE  LOVAIN,  MARQUIS  DU 
S.  EMPIRE. 

Extralfl  des  Crooiques  de  Sigebert. 

S Fr  Tan  l lofi-  Intérim  Heoricm  Imperator  LcodiJ  morirar.  Du*  Henricus.qui 
ab  Impcratorc  ad  fîlium  ejus  animo  tntnficm , cum  contra  patrcm  Taun  con- 
Clio  armavit  ,8c  à filio  ad  patrem  rcdient,  partes  filij  debellavit.  Mortuo  Im- 
peratore  fe  ut  reum  Majellatis  filio  dedidit  8t  ab  eo  captas  euftodiæ  traditur,de 
qua  ipfe  per  indullriam  Tuam  evafit.  Ducatus  ejus  datur  Godefrido  Comiti 
Louanicnlî.  , 

Lettre  dont  l’original  eft  dans  l’archive  de  l’Abbaye  d’Afflegem. 

IN  nominc  SanAx  8c  Individux  T rinitatis.  Ego  Go'defridvs  Du*  8c  Mar- 
chio  Lotharingix, Cornes  Lovani} , nocum  ficri  cupio  tam  prxTentibus , quàm 
futuris,  qualitcr  Rodulphus  de  Dongelbergis,cùm  inlpirante  Dco  fxculi  adti- 
bus  renuntiare  dccreuifletiquidqaid  apud  Sellekam  in  terris  ,aquis,parcuis,lllvis> 
molendinorum  vel  pifeaturx  locis  babebat,  ob  temedium  animi  fui  5e  parentum 
fiiorum  Haffligenienfî  Ecclelix  contulerit,  8lX.  qux  vidclicet  omnia  cùm  mihi 
coram  magna  nominum , meorura  liberorum  8cfetvorum  mulcitudineadopus  Ec- 
clelix  in  manus  reddidifict , & tam  ipfe  quàmfilij  ejus,  Henricus  fcilicet  & WiU 
belmus.  à fe8t  i poileris  folitâ  manumilfione  alienaflcnt;  Ego  tanquam  patrix  Do- 
minus  8c  iîngularis  prxiâti  cœnobij  Advocatus  Dei  fervis  libère  & quictè  perpe- 
cuo  pofiîdenda  delegavi , 8cc.  feripto , uti  Aint  gella , mandari  præcepimus , figilli 
noilri  imprefiione  ac  idoneorum  teftium  fubnôtatione  roboravimus.  Telles  , Ar- 
nulphus  Cornes  de  Lox.Waltcrus  deGrimbergis  ,Walterus  Rodeftoc , Henricus 
de  Byibais , Anthonius  filius  Stepponis  de  Bruclella,  Ricaldus  de  Wankets , Ge- 
rardus  de  Landinis , Franco  Calicllanus,  Arnulphus  Dapiler  , Reinre  de  Tiel- 
dunch,  Franco  de  Sclufa,  Wilelmus  5t  Franco  de  Grimme,  Walterus  de  Gcift- 
Franco  de  Lair  > Reinerus  fiaterejus.  Aâa  funt  hæc  anno  Dominicæ  Incamatio- 
nis  M.  C.  VII.  indiâione  XV. 

Seelé  tTvn  feau  imprimé  en  certaine  pajle  , far  feinte  de  csnleur  feiiillemerte , comme 
il  fuit  ci-apres. 
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Extrait  des  lettrages  de  l’Abbaye  de  Vorlt* 

EGo  Godefridus  Dri  gratiâ  Dax  Lotharingiæ  & Cornes  Lovani*  ÿ affemieii- 
tibus  filiis  meis  Godcfndo  S(  Hcnrico.  partem  (Uræ  mcæ  cum  décima  tra> 
didi  Sanâimonialibus  apud  Foreftum.  pro  znimx  mes  redemptione,  &c.  Iltâi 
Aâa  funt  hxc  anno  Domini  M C.  X. 

Eitraift  des  Croniques  d’Albcricj 

SVr  Fan  my.  Cornes  Balduinus  Flandriz  juvenis  egregiz  probitatis  fcuto 
ipfl  Tronci  (iio  prr  infortunium  parum  ilUro  xgrotare  cœpit  K in  villa  RoCt- 
laria  Monachi  fumens  habitam  XV.  ICaI.Juiiii  moritur  & apud  S.  Bcitinum 
fepclitur.  Guilelmui  de  Ypra  Philippi  Blius  , fratris  Roberti  Frifonis , neptem 
ComitifTæ  marris  huius  Balduini  duxcrat  ; idco  Comitifla  hune  fucccdcre  vole- 
bat)  fed  Balduinus  Karolum  conTobrinum  fuum  delignaverat  , cui  Margaretam 
füiamComicia  Raynaldi  de  Claromonte  junXerat  & comitatum  Ambianenfcm  cum 
Caftello  lemenfi  dnnaverat:  fed  Comitifla  Clemenciâ  nomine  nupflc  Duci  Lova- 
ni j , qui  Dux  & Cornes  Hainonij , & Hugo  Campus  avenz . Cornes  S.  Pauli , Sc 
ipta  eranc  contra  Karolum,  fed  Karolus  Hugoncm  vicit  Sc  Galtherum  Hefdinij  i 
Comitem  pat]  il  expulit.  Comitem  quoque  Hainonij  & Thomara  de  Cocydevi-  ' 
cit.  Vnde  CIcmemià  undem  viâa  de  duodecim  oppidis  pro  dote  fua  fibi  ,aflig- 
lutis  ei  quatuor  guerpiuit,  Dikimuam,  Bragium,  Ariam>  8cS.  Venantium. 

Extraifl  des  donations  Bcigiques  d’Aubert  le  Mire,  livre  i. 

chap.  yy, 

NOium  fit  omnibus  diligentibus  reritatem  quæ  efl  Deus , Ducem  G o D e r n i. 

D V M reaiorcm  ejufque  filium  arquivocum  Gode f r i f>  v m junioren)  pra 


ülute  animanim  tradidi(Te  Deo  & S.Pccroquoddam  prxdium , Dudinfar  di< 
€tam  t in  eremo juxta  metas  parochiaies  de  Rrania , cum  dominio  > &c.  Telles  > Go- 
dcüridui  Cornes  Namuccnüs  ejufque  filius  Henricus,  Hcnricus  minor  ülius  ipfius 

H a Ducisy 
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Ducisi  Willelmus  Advocatm  de  Namuco,  ejufque  frater  Ancctmus,  Erftlo  de 
Calvomonte , Gerardus  de  Wanga  & filiusejus.Henricus  deBierbais.Sechreusde 
Wavera.Gothuinusde  Lovanio, Franco  de BruxclU  £c  alij  multinobilesdc  fervi. 
Aâum  in  Gcmblous  anno  Domini  M C.  XXXI.  Lothario  régnante,  Domino  A- 
lexandro  Leodieniî  Epi(coDo,Ancelmo  Abbatelocum  noftrum  cenente , Gregorio 
Papa  fedcm  Romanam  Guoemante  ,Godifrido  Duce  Advocato  noltro  , Te* 
cundas  partes  ejus  adjuvante,  Sechero  Bemardi. 

Extrait  de  la  Cronique  du  continuateur  de  Sigebcrt  au  Monallere  de 
Gemblous. 

Syr  fan  1 1 G o d e r n i n V s Dux  Lotharienfium  magnum  patri*  fu*  dé- 
çus vir  luo  tempore  & tempori  tc  honori  fciens  fedccentcrcoafbrmare,mori- 
tur  Sc  Affligemcnlis  tcmpU  fcpulturi  honoratur. 

Extraift  des  Croniques  d’Albcric. 

Syrtan  iijp.  Go  d E F r i DVs  Barbants  Dux Lotharienlium  moritor  bapud 
Affligcm  Abbatiam  nigrorum  monachorum,ubi  multa  bonacontuliCifcpelitur, 
Sur  Pan  \\6j.  Item  quôd  Epifcopus  Albero  Leodienfis,  qui  Bulloniumper 
B.  Lambertum  recupcravit,8c(bror  ejus,  comitiflâ  Lovanienlls,  quœ  Comiti  Lo* 
vaniac peperit  fecundumGJoD  e frIid  vm  Comitem,fuenint  deprolâpia  Namur- 
cenC , alibi  fcriptum  repcritur. 

Extraift  de  l’Hilloire  de  Gilles  d’Orval  tiré  du  Triumphe  de  S.  Lam-* 
bert  à la  prifc  du  challeau  de  Builktn , efcript  par  Nicolas  Chanoine  de 
Liege  contemporain. 

COmmunibus  votis  pari  aflenfu  clerus  & Populus  fubrogavit  fedi  Leodienlî 
Alberonem,  hujus  nominis  lecundum , primicerium  Metenfis  Ecclefiæ  iju- 
venem  quidem  ætate , fed  in  lignum  maturæ  mentis  canum  capillo  eique 
laborantis  Ecclefiæ  pondus  & zllus  portare  commifit.  Elegerunt  eum  lânè  Co- 
lumnæ  Ecclefiæ , bac  fpC  maxime  quôd  efict  de  profapia  Namurcenfi , profapia  à 
mari  uPque  ad  mare  palmites  fiios  protendente  & fororis  fux  filitis  elTet  Dux  Lo- 
vanii  Codbfridus,  filius  prædiâi Godefridi  Ducis , qui  duo  Princi- 
pes gcncrc,  poflefiione,  potentiâ,  multitudine  illi  przeficnt  regioni  & per  eoi 
bella  fedari,  pax  firmari,  ablata  reftituib  reftituta  fervari  poflent,  &c. 

Elxtraift  des  Annotations  de  I.  de  Chappeauville  fur  ladite  Hilloire, 
cbap.  39. 

ANno  Domini  MC.  X L 1 1. cft  guerra  infiigante  diabolo  inter  Alberonem 
EpiTcopum  bHenricum  Comitem  Namurcenfum,  nepotem  fiium,  &c. 

Extraift  des  Chartres  de  l’Abbaye  d’Affiigem. 

IN  nomine  Sanâz  Sc  Individus  Trinitatis.  Notum  fit  omnibus  tam  prxlcntibui 
quim  futuris , quôd  ego  Hcnricus  filius  GjoDBF  r 1 d i Ducis  Lotharingisc 
éc  Comitis  Lovanij  00  declinandas  miferandas  Sc  setumnofas  huius  fiecuU 
procetlas,  ad  monafierium  Affligemenlë  quafi  portum  falutis  confiigi,  ubi  Deo 
A Sanâis  Apollolis  ejus  Pecro  Sc  Paulo  lub  præfentia  Domini  Pétri  Abbatis  Sc 
lotius  Congregationisi,  adfiantibus  hominibus  meis , inciprum  in  monachum 
ofierens  t allodium  quod  apud  Sichne  Sc  jrata  Werde  ex  pâtre  meo  libéré 
contingebat  &|  commune  cum  fratie  meo  Duce  Godciiido  patris  mei  fucceT- 
foreipolTidebam,  inaquisSc  pafeuis,  in  campis  Sc  filvis  Sc  in  omnibus  ad  jus 
noftnim  peitinentibus  pro  anima  patris  mei  Sc  macris  meæ  1 Sc  Clatitiæ  forons  no- 
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ftr*  & pro  meipfo  & pro  prxdiéto  fratrc  mco  Ducc  Godefrido  & fororibus 
mcis  Aleyde  Rcgina  & Ida  Comiu(Ta&  pro  omnibus  parcntibiu  &:  amicis  in  dccmo* 
fjma  cradidû 


Extraicl  des  Croniques  d'Alberic. 

S / r ta»  1 140.  Hcnricus  Cornes  y filius  Ducis  Godefridi,  fupcriorc  anno  de-* 
funâi  militiæ  cingulo  dcpodto  AfHigemeDfis  monachus  fa^s»  ccleftis  militis 
dgnaculum  accepit  Sc  cicô  vocatus  à Dco  migravit. 

Extrait  des  Elfcrips  & Généalogies  de  Baudewin  d*Avennes. 

GËrbern  vero  alia  filia  Karoli  fratris  Lotharij  perperit  Henricum  feniorernde 
BruxcTla,  & hic  Henricusgenuit  Henricum,  Lambertum&Mathildem,quaî 
Comiti  de  Bolonia  Euflachio  peperit  Euilachium  de  Lambertum , &c. 
Lambertus  de  Gerbcrga  genuit  Henricum  feniorem  Comicem  Bruxelleniêtn  ; & 
hi  fundaverunt  EcclcGam  o.  Pétri  in  Lovanio,  &c.  Henricus  igitur  fenior  patri 
fuccedens  incomitatuLovanienü,  duos  genuit  hlios  & unam  fUiam»  quorum  pri- 
mogeninis  Henricus  de  altcr  Lambertus,  filia  vero  Mathildis  nominc,  &c.  Lam^ 
bertusvero  patri  fuccefiic  in  comitatu  Lovanienfi,  quia  fracer  ejus  primogenitus 
fine  herede  decefiie.  Hic  itaque  Lambertus  tixorem  duxit  Odam,  6c  hi  fundave- 
runt Ecclefiam  S.  Guduls  • ponentes  ibi  Canonicos  quibus  décimas  dederunt  de 
Bruxella.  Diûusque  Lambertus  ex  Oda  genuit  Henricum,  qui  patri  fuccellît  in  co- 
mitatu & genuit  duos  filios , 6cc. 

Mortuo  igitur  pâtre  fucceflic  ci  primogenitus  Henricus,  9cc.  Poftei  diétus Hen- 
ricus Cornes  Tomaci  occifus  6c  Nivellæ  fcpultus  cft.  Succeffit  igitur  ei  in  comi- 
tatu fracer  fuus  Godefndus  cum  Barba,  eo  quod  filium  non  habebat.  Huic  igitur 
Godefrido  Imperator  Henricus  nomine  contulit  Ducatum  Lotharingis  propcer 
quod  iple  6c  fuccefTorc  fui  deinde  vocatt  funt  Duces.  Et  hic  Godefridus  auos  ha- 
buic  filios  Sc  très  filias.  Primogeniti  nomen  Godefndus , altcrius  Henricus  qui  mo- 
nachus faûuseft  in  monafterio  Affligemenfi}  filiarum  primogeniu  Aelidis  RcgiAn- 
glix  maritata  cft  ; fecundam  nomine  Idam  Cornes  Clevenfis  duxit  in  uxorem.  Ter- 
tia  nomine  Clariftâ  virgo  permanfit.  Demum  hic  Godefridus  de  funâus  eft  anno 
M.  XXXIX.  & apud  Affligemcnfe  monafterium  fepultus  quod  ipfc  fundaverat. 

Extraiél  de  l’Hifloire  des  Normans  eferipte  par  V\'illaume  Moine  â 
Gemieges  , livre  8.  chap.  19. 

MOrtuâ  itaque  fècundâ  Mathilde  Reginâ  Anglomm  matre  huius  Imperatricis 
Auguftx,  ficut  in  fiipcrioribus  diffum  cft,  Henricus  Rex  duxit  Adelifam 
filiam  Godefridi  Ducis  Lovanix  > Comitis  Euftachij  liolonicnfis  con- 
robrinani , de  qua  nibil  pofteritatis  accepit  > habuii  tamen  idem  Rex  filios  fcx  Sc 
feptem  filias,  «c. 

loctraici  des  Croniques  d'Anfelme  Abbé  de  Gembloui-s. 

Sf^rVan  tiao.  HcnricusRcx  Anglorum  Ducis  Godefridi  filiam  Atbelcy- 
dam  fibi  conjugio  fociat  & Reginam  in  Anglia  conftituit.  Lt  mtfmeeji  rajtpur- 
té  par  jtiberiefur  Van  1 1 18. 

Extrait  de  THiftoire  dOderic  Vitalis  Moine  de  S.  EvtouI. 

HEnricus  Rex  amilR  conjuge  Se  libero , uxorem  ducerc  confiiltu  fiipientum  de- 
crevit,  egregiamque  pucllam  Adclidam filiam  Godefr  idi  Lovenienfium 
Ducis  ddponfavit.  Regalibus  infignijs  célébré  redimitus  cam  fibi  Chriftiano- 
litu  copulavit,  Sc  Rcgina  minifterio  facerdotum confecrata quindecim  annis  inreg- 
no  floruit,  fed  aiijs  rebus  abundans  optaiâ  fobole  hue  ufquc  carvii.  Sec. 
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PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

ExtraiiS  de  certaine  Croniqoe  des  Normans  continuée  jufqucs 
en  l’an  iiy? 

Ad  annum  MC.  XXXIX.  tune  (àtis  proximèfitia  Regis  Henrici  qux  fucrat 
Impcratrix  Alcmanniæ,  eui  Anglia  juramento  addifta  fuerac,  & Robertus 
Cornes  Cloeeftrix,  frater  ejus,  menfe  Augufto  tranfierunt  in  Anglijmx , 
invitaverat  enim  eos  Willelmusdc  Alfaincjo,  qui  duxerat  Aelis  quondam  Reginam 
qux  habebat  Caftellum  Sc  Comitatum  Harundcl,  quod  Rex  Hcnricus  dederat  ei 
in  dote,  Sce. 

GODEFROY  II.  DUC  DE  LOTHIER,  COMTE 
DE  BRABANT  ET  DE  LOVAIN,  MAR- 
QUIS D’ANVERS.. 

Extraiél  des  Croniques  d’Alberic. 

SVrTtm  iijp.  Conrardus  tenius  huius  nominis  Rex  GoDEfRiDust  Gook- 
F R I DI  filium  facit  patemi  honoris  rucceflbrem  , ca  maxime  pro  caulâ,  quia 
lux  eonjugis  fororcm  ei  dederat  in  uxorcm. 

Sur  Tan  1140.  Henricus  Cornes  LemburgenGs,  dolcns  fe  privatum  honore  du- 
catus  quem  pater  fuus  Dux  Paganus  & avus  Dux  Henricus  aliqoando  habuerant  , 
Godefrido  Duci  rebellis  erat , contiguos  Gbi  pofleflionum  ejus  redditus  in- 
vadebat,  Sc  Gcubi  prxvaIebac,nuUi  amicorum  ejus  parccbat.  Godefrious 
Dux  graviter  ferens  infolentiam  ejus  oppidum  S.Trudoniscum  multopcditumcqui- 
tumque  exercitu  obGdere  venir  ; fed  oppidanis  obGdionem  præveniemibus  placitu 
corum  accepte,  eos  ingratiara  recipit , deindecum  eadem  exercitu  progreOus  8c 
oppidum  Aquifgrani  ingrelTus , cum  multo  potentatu  per  biduum  in  fede  iudicia- 
ria  refedit,  exauiones  quas  Ducem  Lotharingix  exigcredecebat  exegit,  oppida- 
nos  l'uæ  Adelitati  allrinxit , Sc  ne  Henrici  C^mitis  fauiores  eiTent , oGcntatione 
pocentix  fux  detenuit. 

Extrait  des  donations  Bclgîqucs d'Aubert  le  Mire,  livre  i.  chap.  6t 

IN  nominc  Patris  & Filij  SeSpritus  fandi  ^ Amen.  Mulra  cfTcnt  digna  feribi 
fuis  in  temporibus  quac  non  ieripea  plcrumque  damno  fiituris  cedum  hominibus, 
&c.  quod  nos  quidem  praccavcntcs , licct  impediti  pluhbus  quæ  Deus  & larga 
manus  Magni  Ducis  Godefridi  fracris  Henrici  Comitis,  qui  Tomaci  armis  intc- 
rijt  ) Ecclcli*  S.  Pétri  quæ  cft  in  Lovanio  noftris  contuleric  temporibus , feripto 
commendari  curavimus)  tum  ut  caritas  tami  viri  excmplum  bcnefacicndi  futuris 
eflet  principibusi  tum  ut  noflri  fucceflbres  qui  filij  iam  di£ta  futuri  forent  Ecclc* 
Ex,  circa  publica  foUiciti  potiùs augmentandaqunm  imminuenda  fuis  rclinqucicnt 
fequacibus.  Hxc  autem  erant  quæ  virilluftris  matri  noftrx  Loyanicnfi  adiccit  Ec- 
clefix,  prxter  ilia  qux  ad  dccorein  domus  Dei  cxteriùs  refpiciunt  (depallijs  cnim 
loquorôc  cortinis,  de  cappis  & cafulis,  dcdalmaticis&  fubdiaconorumtunicisfci- 
licet)  Pribenda,  de  qua  pendet  Molcndinum  quod  dicitur  Wiflecum,  &c.  Hoc 
verb  faûo  non  multo  afto  tempore  Vir  prxclarus  bcncdiûioncm  fuper  bcnedic- 
tionem  paratus  addere  EcclelSam  qux  cft  in 'Rode  coromunem  rcfcftionetn 
univerfx  congregationis]  deftinavit  , Ôcc.  fie  cnim  , ut  diximus  « Ecclcfia 
de  Rode  in  ulum  fratrum  Lovanienfis Eeelefix  pertranfivit,  oblato  alrari  S.  Pé- 
tri ab  ipfo  Duce  & ab  ejus  filio  qui  paterni  honoris  fuit  hères  & patri  xquivocus» 
&c.  & in  anniverfario  Eiomini  Ducis,  quandocumque  occuircret  , fraircs  ftmul 
efient  in  carriratc;  & fi  res  aliquando  ad  ca  concrcfccrct  * in  anniverfarijs  uxo- 
ris  cjufdcm  Ducis  Dominx  Itiæ  & matris  ejus  Jleydis  fimilis  agerctur  Ixtitia. 
Hxc  ergo  fie  ordinata  & figillo  Ducis  confignata  , ne  quis  prxfumat  diftur- 
bare»  vim  fafturus  fratribus,  anathemate  demum  fit  confirmata,adftanic  fit  fie  ju- 
bente  ipfo  Duce  acejus  proie  generofa,  cui  poft  patrem  cum  comitatu  & ,du- 
catu  tota  terra  furviebat  fubdita.  Prxter  fupradiÀa  autem  notum  fit  omnibus 
Chrifti  fidclibtts»  quod  omnes  decimæ  intraalhdiumLwamenfc  ^ ïam  minutxquàm 
majores  ifivc  provcnianc  ex  agris  five  pratis  , ncc  non  de  omnibus  fru^tibus  infra 
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cuites  LovanienfescrcTccncibus  5c  eciamdc  pccoribus5calitibui  ad  fcptem  prxbendas 
Eccleflx  S.Pctri  in  Lovanio  pertinent  rpecialiccr,  quas  feptem  Prxbendas  bons  me* 
morix  Lambcrtus  cum  Barba  in  eadcm  EccIeHa  conftiiuit  5c  ad  eafdem  feptem 
Prxbendas  fpeâant  omnes  donationes  Eccleliarum  in  Lovanio  5c  donado  majorU 
parochix  5c  omnium  altariuni  5c  omnes  oblacioncs , excepta  portione  Parochia* 
ni , 5c  de  hi$  prxdi<^is  decimis  divifas  habent  décimas  Cullos  oc  Parochianus.  Ne 
autem  per  clccmolynam  proborum  virorum  accrefeentes  Canonici  in  prænominau 
llccicda  S.  Pétri  in  prxdiébis  decimis  5c  oblationibus  aliquid  juris  poflenc  iè  diccré 
habere  : 9c  ut  rupradi£Vonim  omnium  controveriîa  fopiatur,  5c  ut  faUîcati  ma* 
lignantium  contra  Eccledam  per  veritatem  huius  feripti  reillUtur  » hanc  pa* 
gmam  teflimonialem  Dux  Godefridus  filius  Godefridi  Ducis  cum  Barba  figitlo 
muniri  5c  telles  fubfcribi  fccit.  Hi  autem  intcrfticnint  telles  : Rcinenis  Archi* 
diaconus  * Henricus  Prspolîtus  < Thegcnbaldui  magiAer  ^ Scephamis  raagi* 

(1er,  Godefridus  Onckinus  parochianus  clerici  : Homines  licis  Waltcrus  Ber- 
iholt  VVillelmus  de  Bierbeka  » Retzo  de  Ticldunc  Reinenis  de  Hcucrlc  ^ Amol-  . , 

dus  Dapifer,  Ditferdus  Dilenus  Villicus  Lovanienfis»  5c  alij  plurcs.  Aftum  cftao- 
noMCXL. 

txtraiél  de  la  Cronique  d’Alberic:. 

S Fr  tan  Godefridus  lunior  Dux  Lotharingjs  quarto  anno  flii  dd- 

catus  immaturâ  morte  prxripitur  hepaticâ  palBonc  conlUmptus,  5cLovanij  in 
tempio  tumulatur. 

Extraift  de  la  Vie  de  Louis  V 1 1.  Roy  de  France  eferipte  par 
un  Autheur  contemporain , mis  en  luniierc  par  Pierre  Pithou. 

CQniîderans  Imperator  {fcilicet  .Conrardui  III,)  quôdipfe  tenebatur  pro  majo* 
rc  principe  de  toto  mundo,  & quod  cum  tanta  nobilitatc  de  partibus  luis 
movera'^  5c  nunc  erat  cum  pauca  manu  militum  in  partibus  alienis  5c  qualî  in 
fubjeflione  Francorum^  quia  ibi  nihil  aut  parum  poterat  fine  illis , 5c  propter  hoc 
talc  fîbi  dedecus  imputans , vifus  ell  llbi  per  hoc  Impcrialem  lædcrc  majcllatem , 
fî  cutn  tam  pauco  numéro  militum  translrctaret:  propter  hoc  imperavit  quoi  fui 
pcJitcs  per  terram  redirent  5c  ipfe  cum  modica  gente  ConBantinopolim  cft  tranf* 
ue^us.  Imperator  Græcorum  Manuel  eum  majori  honoiificentiâ  quàm  antei  re* 
cepit,  ubi  Imperator  cum  Baronibus  & gente  fua  ufque  ad  veris  initum  hicmavit: 
erant  enim  ambo  Imperatores  quadam  alhnitaie  conjun£li  ratione  tlxorem  fuarum 
quæ  forores  erant  5c  fucrant  filix  veteris  Bercngariæ  Comitiflx  de  Luccbourc;  5c 
propter  hoc  Imperator -Grxcorum  cum  blandion  vultu  rcccpcrat  5c  ad  preccs  ïm- 
pcratricis  uxoris  fuse  llbi  5c  Baronibus  luis  multa  dona  8c  preciofa  jocalia  pras- 
Icntavit. 

Extraiél  du  Miroir  de  la  Noblcffe  de  Hasbaing  par  melÏÏre  Jac- 
ques de  Hcmcricourt. 

IL  fut  jadis  en  temps  que  le  feigneur  de  Noeffehefteau  pri/l  à femme  la  JUk  du  CcMfe 
de  Hoigeftadr  en  la  haute  Allemagne  , qui  de  fon  droiEt  beritagie  efioit  feigneur  de 
Dâlehem  ér  de  tout  ce  que  y apptnt  : avec  laquelle  fille  H prit  dr  euft  en  mariagi 
la  terre  de  Hanneffe  en  Hesbaing  > que  folloit  ejîredes  alloux  de  Afohaut',  mais  ellepar- 
vint  al  Comte  de  Hoigeftade  de  par  Ja  femme  ^ qui  fut  feure  du  Comte  Aubier  de  Mo- 
haut  9 qui  auffi  eftoit  ^ Dasbourges  en  la  haute  Allemaigne , lequel  Comte  Aubier t 
donna  apres  ce  fa  terre  de  Mohaut  aile  englife  de  Liege  au  temps  de  tEveJqm  Houwt 
de  PierpQHt , ainf  que  les  Cremques  de  S.  Lambert  conticnent. 
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Eitraift  des  recueUs  Généalogiques  de  Baudewin  d’Avennes. 

DEmum  hic  Codefridus  defunftuseft  anno  Domini  MC.  XXXIX.  ^ ap«d 
Afflicenienfe  monaftrium  fcpultus  quod  ipfe  fundaverat.  Godefndus  ergo  fi- 
iLs  Ducatu  fucccd/ns  , uxorem  Dux.t  fororum  Impcratom  Lutgar- 

dem,  Scc. 

GODEFROY  III.  DUC  DE  LO  TH  1ER,  COMTE 
DE  BRABANT  ET  DE  LOVAIN. 

Extraia  d-un  manufeript  fabuleux  des  gienes  des  Sires  de  Grim- 
berges  avec  les  Ducs  de  Brabant . 


Wi  ®Kt  W altt 

VJ ouÿ  mcnfclicn  ttfltie  roi/ 
S^ipt  jcfic  bit  tDaaiba’t  toaÿ 
asmbm  tRtoge  sljl  fehn  baÿ 
;D1c  Godniacit  nuttm  SSoRbe  {)i(t 
^cfle  lORtogc  Un  liegt  u nkt 
in  æcabanc  oit  ttamnbc/ 
aaa  bot  mp  be  dTtaniht  bRbc  / 

;boe  liirttn  fit»  bojbR#  ®jawn 
39an  XObme/  ntaR  ixtliabni 
Stkrt  befe  $atoge  in  œcabont 
Stonben  IttpfR  » u bRont 
âDitn  ftibt  maicMc  igntoge 
9Bib<n  tabc  bR  i^ot  lioge 
bibtn  Sipfrt  toaRtn  b^(tli)c 
«fnbe  bien  licfbabbe  fcbRlifc 
®turmitÿ  sitrt  botgtit  mille  / 

^ in  ficni  taiaÿ  lube  enfiille/ 
jbdbe  bit  ttepfR  minbe  met» 

99at  toenbe  tuf  tieni  tôt  nunisll  lltbc/ 
dSclgtb  gbp  goettn  felt  biR  net/ 

^nt  oiiloge  alÿ  itb  bRfii». 

Xbnt  tuffcftoi  bnt  ÜRtogt  Godeoaerde 
Wai/  ent»  oidi  ben  HeRcn  bteetbe 
30an  Grimbergen,  bie  fébRlif» 
jQRbtigli  bMtrtn  cnbe  tfte. 

geotm  lanbt  in  bien  ti^e/ 

3bat  omttent  beni  btibe  cnbe  ;ibe 
JDR  fdionen  beenipben  toaÿ  gcicgm. 
;pip  liabbcn  menegen  lioencn  begm 
3bie  Grimbctgcn  goitbtn  toc 
9Paic  ;p  ben  fiettoge  bœ 
jSee  oirloegljben  / fjoe  Di  n fai 
;^eggm/  ont  bat  !ip  bionbc  ban  al 
gsmnbRgtn/  obR^ÇfR 
®cigcli  giip  biR  bebt  boRtn  Icfén/  &c. 
^knt  bp  allât  iehubtbkbe 
$Rtoge  in  Xotcitbe  btoeben  taiaÿ 
;bcb>afinen  tien  tiben  olfoc  icblaÿ 
«tif  bonbRt  tnbRtigb  nttbe/ 
i()n  baftt  boietbe  taiatcbcbc  ; 

(Et  «îimliRgtn  biag  boR  ttn  dont 
Btett  / blet  mpn  ÇtR  Amoot 


IDcctjtigb  Vua#  bP  tnbe  tibe 

San  goebe  ban  lanbe  fcfiRlibc  : 

iCbKt  fontn  babbt  befe  GibbR  bjp 

Die  bjonte  btaeen  tnbe  llout 

Xîeen  b'ct  lître  îDoutR  Benhout 

dbanbR  ®tRaRt  3i);abcnsbacrt 

jbafintn  oubcit  babR  biaref/  &c.' 

fSinntn  btfen  fciben  ojlogt 

43uam  ttn  fiRbte  ont  ben  ÇRtoge 

dbacc  bp  af  fiRf  / en  tORt  mR  baben 

Æc  ftafflingen  trtiltb  begrabtn/ 

jPBct  coubitti  en  mR  mtfbaR 

jRotb  Ijtbntbatgbd  Wntmtn  baR 

*>ijit  gtaf/  bP  adJtR  ütt 

Centn  font  bit  Godeuam  b»t/  &c- 

9Ife  bit  in  onpcpfe  gtllatn 

Xange  babbt/  foo  bxrt  beffatn 

JDR  ficcbbebtit  tnbe  befbtacrt 

Clic  anbRt  ÜJRtoBt  Godeuean 

«niangt  lacb  bP  bine  ÜRf 

jglitt  (île  gtbe  lOob  baR  bcRf 

^n  ISjabant  tnaÿ  b?  niOR  ' 

©Rtoge  ontttntbiRiaR 

(Et  Xobene  in  ôialt  pilR#  BetSt 

®!oefmcn  mR  bicten  gtbiRfie. 

®c|c  Gcxlcuacft  Iltt  (cn  Itint 

gontb  ban  bag:n  bnt  litgbe  u Itoint 

®at  inbe  iuitge  latlj  onbeciaert 

«•itbc  bW  bit  b'tbt  Godeuaert,  dcc. 

gclt  mil  n RO  betl  namtn 

«oemm/  bit  baR  te  bulpe  quamm 

®tR  Hntoubt/  tint  fciben  tiOe  t 

îDant  obp  te  bat  Inbrn  Ihibe 

®ic  i^Rcn  bon  beiben  ben  concoete 

SScbinntn  felt  bitpnc  tnbe  gtote. 

®OR  quant  bie  ®cabe  batt  Xtiane 
ÎDR  fijntn  biilpRRt  / baR  quam  ane 
Sri  lOtRaRt  be  l^rRt  ban  !9;cba. 
jfiR  allnt  bie  bP  bRtc  cnbe  na 
îjRmantn  tnbe  bRbIcbcn  bondt- 
®aic  no  quam  oie  met  goebR  onde 
<Die  IgcRC  ban  Keppel  unt  (SelbRlanC 
IQR  aibbeeen  ntbe  mR  ;bRfant. 
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IBcI  gtttrapnit  niOc  gcttDtn/ 

<Dadü  quatn  oie  miiitÿ  tuOni 
®i£  Bfte  ban  Arcle  upt  $olIant/ 
3i)aac  quant  oie  fp  u bebant 
IJetet  ban  Morocl  qrboecm 
IDct  bde  bptme  liDm  n taiarecn> 
^aac  quam  nut  gtootetetrm 
33an  lacruc  bk  bjomc  Utne 
JDrt  libcii  tn  b^mt  Roui/ 

•Doit  quam  oie  met  getDout 
l}eee  Bernaert  Hecre  van  IfdReinc 
JClct  {Sibbeten  gor(  enbe  trinet 
•Daoc  quant  oie  lie  felbec  umi 
JSiini  l^eet  Coenraet  van  Bucren,  6cc> 
$ctc  lacob  t’Sailclioen 
Jt)rt  menigm  b^imen  SSacoen 
]t)el  gctsapcm  en  opgtrcten. 

^aat  quant  oie/  bocie  u tnctin/ 

’O  43/aben  b/ocbtt  )^ece  Willem 
Van  Scmpocl,  enbe  met  fient 
jnrnig  nian  Rout  en  b/i 
ii^eee  Ingctrain  van  Coctii,  &c. 

(Ce  bulpeu  Qcec  Arnoude 
Van  ürimbCTgen  met  getoonbe&c. 
•Deiac  quant  l$cti  Geiacn  van  ARche 
JDet  fincn  magen  tuel  t'bociuiRclit/ 
dScbin  flfn  SSanlete  baltctibe  feece 
Rbati  Bercgeni  Hccr  Alaert  die  Hccre,  & c 
S)auf)oa.!i  ban  ben  l^ectebanCiaynvm 
^ nu  eÿ  homen  grerben 
Sbinnen  ffitufleltn  ter  i&leben 
•Dpe  l$af/b>am  lip  metgeootetbtaeibt 
9ben  longtn  Igcitogc  Godcnacrdc 
«ietliicfi  bebe  Ijp  ’thiiit  bcccpbtn 
^at  fp  al  mener  wiegen  Irpbcii 
Op  ecti  oïdbacc  bat  faclite  gine 
Cii  buetbent  boie  bni  B.icine 
SiaRc  te  iDjentbrige  biant/&c. 

$p  bebben  nu  t ’efén  oitlogc 
•Dont  (pclen  ben  longcn  Beetoge/ 

«*it  bebbene  fonbet  licgeii 
%on  eenen  iSoam  mctlei  wiegen 
•Doen  bongen  / Ac. 

•Dacr  quant  / bcp  (yt  bioiber  / 

3?ic  6ttt  ban  Gaesbeke  tn  fljn  btotbtc 
SI  ttiiÿ  gebiaptnt  non  fable  boubc 
jQct  cen  geeioonbe  Iccubi  ban  goube 
•Die  iotttRe  b;ocbcc  Hcintijc 
ïDiactg  etn  molette  cibelijc 
Bo»  ’t  RetubJ^  boîRe  ban  lafutte  / &c. 
X>'outReb;otbct  blet  {teet  Godeuaen , 
Borbeibaneenblotttaiapnit  paett/  &c. 
îDie  fcbenRe  feattt  baer  toe  quam 
•Die  be  Grave  van  Namcn  b/agte 
•Onbtt  (bn  Sonirit  metfiiaibtc. 

?)le  ban  goube /alfoeit lad/ 

XDet  ten  Iccubu  bon  fable  toap  / 


Ban  beteu  met  irn  baflon  batt  bok  / &c- 

Æe  bebotbine  ban  goube  ben  Ronbaect 
JDtt  etuctfattfibe  bJtl  beeelaeit/ 
^ott  in  gatnbe  ban  lafiKtr,. 

3i>tfe  O ttt  Amom  boap  b)tl  te  euete/ 
^tVoapent  en  cbcbcigc 
;biilMoapeii-tac  algelgc/ 
êintn  Ranbotet  bat  tnrt 
Cnbc  ben  o/p  eobtttuttn  met 
^aee  ban  Grimbcrgcn  bit  lÿeet  opfat 
«în  fgn  ttuet  fonen  / bttRaet  mp  bot  / 
Hcer  Wouter  enbe  Hccr-Gcceaeit 
Dbacett  getoapent  enbe  bitl  betboert/ 
BttC  Wouter  boiitRe  olfoe  il  lit 
^/oeib  boben  bit  factfebe  biie 
{loeeben  bon  fable  tbteetn  tnt  onber. 
Btet  Gecraert  Oie  ionrfte  bcfonOtc 
R?;otib  cen  fautait  ban  hcitn 
2n  pBaeOtt  toapen  fonbet  jitlen/  &c. 
igiti  na  gctebin  quam 
JBpn  fieet  lacob  van  fSaRclioen 
JiDetRiie  SSaniete  bit  mtnegen  corn 
nibbete/biœlite  gtbacen/&c. 

£>gn  ÿeilt  ntbe  Hpauicce  map  tra 
Ban  litltn  met  b|p  Raluii  bift/ 

•Su  blaii  gebaeiert  feone 
JBtt  een  gofbc  al  fonbet  banc 
Ban  goube  / tcnemtclc  Dort  In 
Ban  fable  mett  nog  min/  &c. 

©act  quam  al  onbetbeett 
Bon  Sampole  mgn  Çrtt  Willem 
Cn  menieb  man  met  bem  , 

Op  tm  o/p  bat  toale  ginc/ 
ï&gn  S3aiiiece  batp  biaeilieh  bbic 
Bottbe  boi  bem  em  bjome  i&tifant/ 
;S>p  biap  ban  hele  fp  u bteant 
JBet  b;p  flalitti  feone  tet  cotre 
Bon  Riutt  m ban  lafoete 
Oebaeetet/Dob  Inapfg  boube 
.IBtt  tcneii  bofbe  bon  goube/ 

•üene  lelic  ban  fable  bit  gout/Ac. 

HBoni  ban  Cirimbergen  mgn  Çett  Acrt 
JDnp  InbniRribtfoo  feet  gebwnt 
©at  bP  mett  tn  bitct  gtfont  / 

Çp  gaf  bem  op  batne  toe  breef 
©en  nolt/taiant  bo]  bem  bictf 
lEpn  Utec  Gecraert  fgn  foiiebctRege 
•Dobt  niott  Rne  Relen  pltgm 
©it  Date  bltbtn  in  ben  fitgt/ 

©,iet  bltefboottcc  fclbet  tijt 
©ie  ÇeetebanKcppdcuptOtlbttlaitt/ 
Cube  uni  Ifcillciiic  bit  IDigam/ 
Eronchorft,  Erclc,  Cochi, 

Ban  Siatllion  btfe  Çettn  b?(/ 

Ban  Scoudenbroev;,  ban  krbclgcm* 
©efé  blebtn  al  boot  met  Ijtra/ 
t?iec  W^outet  Berthout  blttf  geboeii  / &c. 
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38  preuves  du  livre  IV. 

Lettre  dont  Vorgtnalfe  confen’c  en  l’Abbaye  des  Rcligieufcs  de  By- 
gaerden. 

IN  nomine  Sanûi  8c  Individux  Trinitatis.  Ego  Codefridus  Dax  & Marchio 
Lotharinci*  Sc  Cornes  Lovanij , îc  mater  mea  Lutrhardii  tradidimus  Eccle- 
fiæ  Sxn£ü  Mari*  in  Bigardis  XXXIl.  bonnarij  alodij  quod  jacet  inter  Wol- 
veiTem  & Bigardis, quod  Domina  Bertha  de  Anderlecht  ,qux  prias  illud  poflide- 
bat.repofuit  in  manus  noftras , ut noftra  libéra  donatione . co  jure  quohaaenuste- 
nebat  Ecclefia  fanâ:*  Marix,  deinceps  libère  ae  legititnc  poflldeat  » quatmus  ora- 
tionibus  ancillarum  Dei  ibidem  confillcntium  in  prælemi  Ixculo  ab  omnibus  ma- 
lihrrrmar.&  in  futuro  bonisomnibusperfruimereamur.Faaumefthocipfacum 
fili  s fuis  <>nrdo  fdlicet,  Wilelmo  & Amulfo,  & duobus  generis , Waltero  fei- 
licct  de  Crainhcm.OUverio  de  Gcft.Si  Herardo  de  Hidcngem  ,qui  ferorem  ejus 
duxit  uxorem  aftantibus  6c  cxfcilucantibus.  Et  ut  fopitis  omnibus  quenmonijshxc 
noftra  traditio  rata  Sc  inconvulfa  in  perpetuum  permaneat,  figilli  noftn  impref- 
fione  eam  firmavimus,  violatores6c  invaforcs  anathematis  gladio  fcnri  fccimus; 
teftibus  idoneis  quorum  fubfcripta  ftint  nomina  roboravimus.  Balduinus  Decanu» 
de  BnifTella.Heinricus  Canonicus  S.  Gudilx,  Walterus  Scholafticus , Onulphus 
facerdos  de  Caldenbcrch  , filij  8c  generi  ejus  fupranoniinati , Hcrardus  de  Hiden- 
eem , Rothardus  de  Wenfenbec , Stgerus  de  Rofmale , Franco  Lupus  ; lohannea 
de Larbeke  6c  frater  ciusGifekinus,  Mcinardusde  Brufella , Everwinus  de Scaren- 
beke,  Ingclbertus  Hebc, Franco  Pincerna.Gofuinus  Dubbinc , Heno  Caméra, 
rius  Vt  autem  penitus  omnis  amputaretur  occafio  poftmodum  inferendx  injurix, 
annitentibus  amicis  ipfius  Ecclefi*  Dominus  Leonius  cam  filijs  fub,  Bemerus  de 
Morcella  cum  filijs  fuis.Gerardus  de  Sottengemeum  filijs  fiais  exfeftucavcrunt  quid- 
quid  juris  habebant  in  codem  allodio,  8c  promiferunt  infide  tua  quod  contra  om- 
nes  iniuriam  infcrre  volcmcs , r.elo  juftici*  fcdefenlorcs  opponerent.  Adum  ell  an- 
no  Incarnatioois  Dorainiex  MC.  XLIII.  Indidioneiexta .régnant  Conrirdo 
Imperatore. 

StcUd'vnfeau  furt  e«domm.tgé  imprimiexpafte  peinte  de  ceuleitrfeu,lle-mene,  tm- 
tel  fois  en  ce  jHe  l'on  y voit  entièrement  conforme  an  fean  dont  le  mejm;  Duc  Je  jtrt  cm 
I ifi.  rapporté  cy  apres. 
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DES  TROPHEES  DE  BRABANT.  S9 

Extraiél  du  Chartulaire  de  FAbbaye  des  Religicures  à Vorft. 

EGo  Godefridus  Dei  mifcratione  Dux  6c  Marchio  Lotharii^TS  ancilhs  Dci 
in  Ecclcûa  Forcftcnlî  Dco  & S.  Mariîc  dcvotc  (crvfcntcs  iranfitorix  hcredi- 
tatismexparticipci  tàccrediiporui>quta  præiàta  Ecdelîa  à meacque  Auo  6c 
• Pâtre  meo  libérale  donaca  tam  fororum  numéro  quim  rdigionis  teftimonioinbre* 

vi  plurimum  crevic.  Veniens  igicur  ad  altare  S.  Martx«cum  mttre^c  mij^aho- 
minurn  meorummuUicudine»  alUntibus  cttam  cjufdem'Eccklîæ  fratribus  oc  foro» 
ribu5,quidquid  immunitatis  tcu  libcrtatis  Avus  6c  Pater  meus  tam  antea  donave> 
tant  renorando  iicravi.  Terram  quodque  Nicolai  de  Hocckerche,  curti  de  Wa- 
terloo adiacentemy  panim  in  lîlix  Hiæ  lù(cepcionc,partimpecunnclargitione  àfra* 
tribus  conquiüiram > liberalitcr  Ecdeûæcontuli.  'leiles  Iwanus de  Alod > Amulfus 
de  Aldenardcn , Wakerus  de  Tenremonde,  Leoniusêc  duo  filij  c\ut  Antonius  Ce 
Lconius,  Arnulfus  de  Afca,  Walterus  Sc  Rabbodo  deCraincm»Walterus  deCam- 
pcnhalt  6c  Fraier  ejus  Gilæbercos  Splentre . ArnuUus  Dapifer  6c  frater  cjtls  Gode- 
fri Jus . Reinzo  de  Tildunc^Gcrardus  de  Hildeberche,  Lambertus  de  Savenrem, 
Gozuinus  de  Holthem,GozuinusC!utinc»  Gozuinus  Clibinck,  Hcnricus  Pteda- 
gogus.  Ada  funt  h*c  anno  MC.  X L V.  indi^ione  VIH. 

Extraid  des  Chartes  de  Brabant  confervecs  en  la  Chambre  de  Comptes 
à Bruxelles. 

COnrardus  divinà  favente  dememîâ  Romanomm  Rexkcundus,  tanquamAd- 
vocatus  primas  (i  defenfor  Romanx  Kcclellx  6c  omnium  Eedefiarum  !Ec- 
defiallicarumque  perTonarum,  £c  bononim  eorondem,  fub  ficro  Romano 
Imperio  exiitemium  : Actendens  nnîli  licitum  c(Te  alicuius  Ëccleiîte  Advocatiam 
ururpare.niiî  banno  Regio  ad  hoc  e(Tct  indicucus^  quodqueperfonis  Ecdcfiaflicis 
nimis  grave  eflèt  propter  longinquitatem  terrarum , prarfentiam  Régis  adiré , prop- 
ret indigcntiameoruiidcm.  Eapropter  Illuftrcm  Godefridum  Dueem  Lotharingi® 
& Marchionem , acque  Comitem  Lovanienfem,  omnium  EccIcGarum  Ecclefiafti- 
carumque  pcrlonarum  > 6c  bonorum  eorundem  ^ fub  principatu  Lotharingiæ  conf' 
titutorum , & fuccenbres  iplius  Dominos  Lovanienles  » feu  Brabantix  Dominatum 
obtinentes,  pro  temporc  exillentcs  Advocatos  inllicuimus,  mandantes  ut  nomine 
Imperij  contra  omnem  inquietationem  Ecdcdadicos  perfonas  & earum  bona  tue< 
antur  6c  défendant  i ica  qubd  ab  ipiîs  nil  per  potedatem  recipiant , aut  exigam  præ- 
ter  jus  Advocatix  » quia  Advocaii  non  debent  e(Te  deprxdatores , fed  defcnIOres 
Eededarum,  &c. 

Extraifl  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  Tongerlo. 

IN  nomine  S.  Trinitaiis  ac  Individux  Vnitatis.  Notum  ede  volumus  tam  futur» 
quàm  prxfcntibusjqubd  ego  Godefridvs  Dux  Lotharingix  pro  remedio 
animx  mex,  prædcccïïbrumquemcorum  >adpetitioncm  Domini  H.  vencrabilis 
Abbatis  de  Tongerlo, fratrumque,fuorum,  Adrocatiam  iUius  locià  Romanorum 
Rcgc  Conrardo  ftfccpcrimiuc  omni  exaftionc  exdufil,  6c  tali  conditionefuppofi- 
tâ,nullicam,nec  cgo,nec  aliquis  fuccedbrum  mcorum  ,in  fœdum  dare  debeant: 
fed  UC  dictum  cd  pro  falutc  animx  mcæ,  mcorumqueprxdecedbrum , cunâa  ibi 
in  prxfentiarum  Dec  ejufquc  gcnitrici  inviolatæ  Marix  Virginirationabilitercol* 
lata, 6c  in  poderum  à ddelibus  Chridijudo  &racionabili  modo  conferenda^xquà 
defênnone,ac  pacrocinio  cueri  debcam  6c  omnem  injuriam  Dco  adiuvante  propul- 
farc  , Ôcc.  Huius  rci  tedes  funt , Ludwicus  Conus  de  Lon , yfmoldus  Cernes  de  Arfeboty 
Hcnricus  Cornes  de  Gelre^  Otto  Cornes  de  DuraZyLeoniusde  Bruxella , Wilbelmusde 
Birbeka , Reiner  us  de  Tildonck , Ger ardus  de  Hildeberche , Hcnricus  Sneparth . Reintrus 
de  Hevnîe iGofcelinus  de  Holtbem , Arnoîdus  Dapifer  frater  eius  Godefridus. 
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40  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Extrait  du  Chartulairc  de  l’Abbaye  de  Gerablous. 

EGo  Godefr  iDvs  'Dci  gratiâ  tcrtlus  huius  nominis  & honoris  Dut, 
huic  antiquæ  Avi  meiconcemoniSc  conhrmationiinomDibusafrcntio  :Prs^ 
ter  hoc  ctiamprccibusIoannisGcmblaccnfis  Abbati$,rogatuBurgcnfium  Mon- 
tisS.  Wiberti  £c  conûlio  hominum  meorum.nundinale  forum quod  Abbas  Amul- 
itjs  à RegeConrardo  fie  à me  obtinuit,apud  Moncem  S.  W iberti,pcrpetu6  tenendum 
jure  conhrmo. Conceilîrousctiam  ut  Burgenfes  ipHu$  ioci,à  portionibus quæ  de  mor> 
tuorum  fuppcllcâilibuSjab’Advocatis  nollrisDominis  fîunt,focuri  fie  quieti  perma- 
néant  inpcrpetuum,cuiufcumque  familisfuerint>vcl  undecumque  advcnerint,ficc. 
Hoc  ut  ratum  perpétué  maneat,rigilli  noftri  impreflîone  fignavimus  fie  teftium  no- 
mina  quipræfcntes  fuerunt  appofuimus.  Engelrandus  de  Orbais^Henricus  de  Lam  , 
CerardusdeTurineStRiezo  Clericus yHenricus  de  flavrelt  Franco  Villicui  Gemblaeenfis 
y yValterus  /rater  eiitSy  Cuilielmus  de  Bredini  6?  aiijmuUi. 

Lettre  dont  l’original  fc  conferve  cnl’Archivcdu  Monaftere  d’Afflegem. 

IN  nomine  Sanûx  8c  Individux  Trinitatis.  Ego  Godefr  i dvs  Dci  gratii 
Dux  Lotharingix  tertius  digniiatis  huius  ac  nominb  hères  cam  præfcntibus 
quàmfuturis»8cc.Concambium  quod  inter  Eeelefias  Sanôi  Petri  Haffligcmen- 
iîs  tanâique  lacobi  BmccDenns  me  prxfeme  me  judice  fie  auâorc  fâdlum  e(l  lit- 
teris  mandari  iîgilU  que  met  impreOione  tedamenrum  hoc  pacis  perpecualiter  fir- 
mari  volui  : qux  videlicet  Eccledx  duo  allodia  (îbi  invicem  concigua  à progeni» 
toribus  meis  libéra  traditione  in  elecmolynam  rufeeperant,  qus  propter  cukuræ 
oportunitatem  fie  locorum  viciniam  coram  me  fie  coram  marre  mea  Domina  Lut« 
garde,  fibi  commutaverunt,  ficc.  Aftum  eft  Brucflcllx  fuper  Caftrum»  anno  In* 
camationis  Dominicæ  MC.  L I.  indi^tione  X 1 1 1 1. coram  his  tekibus  ^Hüfeboldn 
CappeUano  , Gerardo  de  Utldebergh , Francone  de  S!n/a , ’ Francone  de  Atrto , Alberta 
Scoiart , Hugone  BoUec , Ideimico  Pedagogo. 

Seelé  d*vn  /eau  imprime  en  certaine  pajle  peinte  de  couleur  feùille-moTte  attaché  à h 
jicle  lettre  avec  double  queiie  de  cuir  blanc. 
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DES  TROPHEES  DE  BRABANT.  41 
Extrait  de  la  Croniquc  d’Alberic. 

S Vf  Hf5'.  Godefridus  funior  Dm  Lotharingiæ  llliain  Henrici  Comltif 

Lemburgenm  in  coniugio  forcitus  eft  i per  quod  tandem  rébus  omnibus  pacc  com- 
poficis , contentio  longo  tcmpore  protraâa , eâ  condîtîone  Hnita  cft  | ut  Gode-  . 
FRiDusconfirmatum  fibi  Ducatum  «fineulU  comradiâionet  Advocatiam  S.  Tnido- 
nts,  Caftellum  Rode  obtincat,  atque  omnium  quæ  poiTidet  idem  Cornes  poft  decelTuin 
«jus  medietacem  accipiem  hereditario  jure  (uccelTor  Aat. 

Extrait  du  Chartulaire  de  Voril. 

EGo  GoDBFRtDUS  Deigratiâ  Dux  Lotharineis;  omnem  hereditatem  quan 
GcIdulftjs&Giflardustratrcs,  cummaiertcramafou,  Ecdcfixforcftcnfi  Vcn- 
diderant  & mihi  rcddidcrant,  eidem  dévote  contuli.  Signum  Franconis  Cajlells- 
ni . Ingeîberti  de  Àtrie  ♦ Uenrici  Pedagogi , Franconis  Èolens , G^efridi  de  Vaüe , Henrici 
de  Statuts  Bernardi  Caret  incujushoc  aébumell  caméra  co  anno  quoGRiMBER-. 
CENSE  CASTRUM  CEPl  I NCE^ID  I OQUB  DELEVI. 

Eixtraïft  du  Chanulairc  de  l’Abbaye  de  nofbrc  dame  *i  Villers. 

IN  nomine  Sanâae  & Indîviduæ  Trinitas.  Ego  GodefriDUs  gratiâ  Dei  Dux 
Lotharingie,  omnibus  quxjufta  funt  cuflodicntibus  & diligentibus  y pacem  in 
pcrpetuumjadhocnosdivinâbonitasinterrcno  principatu  & honore  confticuit, 
m )u(lirix  ferviamus  6c  precepeum  charitacis  in  omnious  impleamus  : lîc  dccct  nos  ho* 
tninibus  impcrarc  6c  eis  prseefTe  in  terris,  quatenus  humilicatis  6c  juilitix  merito  beato* 
rum numéro fociemur in celis:Hacitaqued^bintejullina,  (ireâ:èrapimus,  hiâluti 
notrse  confulimus,  caufas  EcclcHanlm  6c  utUicates  preientium»  Edeli  dKcretione 
componimus , pacique  & utilicati  futurorum  eadem  diligentia  providémus.  Itaquefa- 
tisfacientes  necenitati  præfenciumi  pacemque  6c  quierem  generationi  quæ  ventura  efl 
préparantes, hoc preTentispaginxceftimonionotumfacimuSiprerentibus  & focuns^ 
quod  EngelbertusdeSchofistocum  AUodiumruum,quidquidinaquis,  terris,  Hlvis» 
prati$,parcuis,Schotistenebat ;omnefnquoquefamiliamfuam,  que trans Lotharin* 
gia  manebat , tribus  tantum  pucllis  excepiis , quas  idem  Ei^elbcrcus  Deo  6c  Eeeleliz 
de  Schotis  Donare  decreyerac , deceteroomnesrcdditus(uos6c  quidquidproriusin 

f>refatoAUodio,  jureheredirariopoffidebat,  totum  EccIeiîæBeatx  Mariæde  Vil- 
ari , 6cfratribus  Deo  ibi  famulantibus , pro  falutc  Tua  6c  predcccflôrum  fuorum  cpntu- 
lit:  6c ut iUud VillarienH  Ecclcüx coniervemus  in  manu  ndilra  legiteima  donatione 
comradiditdciamdiâisfratiibusaflîgnavit.  Authoritate  igitur  6c  potefUte  nobis  i 
DeotraditapncratumAllodiumdcutdUfinuum, eidem  EccleHæin perpetuum  con- 
firmamus,rubnodrailludcuilodia6cproteâionerulcipimus,  auxilium  6c  defenfîo- 
nem  in  necefTitace  promittimus . 6c  ut  hoc  racum  & immobile  apud  pofleros  hebcatur, 
prefentem  paginam  figilli  ooftri  imprcnîone,Cüin  adignaiione  teftium  communi* 
mus,  quorum  iftafunt  nominZyGodefridusdeBreda  Henricus fra1&  eias,fVWelmus  de 

J)onglebetf  (S  Gerardus /rater eius  yGerardus de  Marbais  ,BaIdusnusfratereius  y(^Pa~ 
goftÉts  de  Marbais , Gofuinus  de  Haverecb , Htnricus  Magtboc , Gerardus  Tacon firmianus.  , 
A^m  eft  hoCiVerbilncarnaüanaoMC. LX.concurrencercxto,indi^onenoaa.^^^^^ 

Extraîd  de  roriginal  tepofant  eh  Pârchlve  de  l’Abbaye  d’Affli- 
gem* 

IN  nomine  Sanâx  Ôc  Indivtdux  Triniratis.  Ëgo  G.  Dux  6c  Klarchio  Lotha* 
ringix,  noium  heri  volo,  tam  prefentibus  quam  futur», Haffligenienfcm  Ec- 
cleliam  decimam  curtisfuæde  culrcth,tenipore  Avi  mci  legittimèacquîGuii- 
« fe;  libère  6c  quietè  quinquaginta  6c  eo  amplius  annis  fine  ulla  reclamationc  poT* 
fédifTe  : quam  videlicet  decimam  ,cum  Henricus  de  AfTcha  pravorumCuggeftioni* 
bus^nimis  credulus  ,nbi  ufdrpaflet,  tandem  in  rercverru$,injuriam(ibirecognoi- 
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ïît  Sec  Decimam  infaper  aliam  quxfui  juris  erat , annuentibus  fratribiu  Eccle- 
fi*’  pe^tuo  poflidemUm  dédit, «fc.  que  ut  rata  8c  inconvulfa permaneant.fcrip- 
to  mandari,  figilli  mci  impreflione  8c  tellium  aftipulationcplacuitroborari.Tef- 
tes  jtmlruus,G(izmtHs,Rain»rus,  PresUteri-,  yValttrui  de  Aa,  Gérard»!  de  Sot- 
ttaeem  Daniel  de  SinnardtJwain  de  Morcelle , Sigtrus  Cajlellamn  de  Alofi  , Hamel 
deUdeherge,  Fianeo  Rôtir,  Sigerus  Forejiarius  de  Lainieke,f'yirTie»i  de  Cothem, 
vyalteras  de  Eede  ,Vyalteru!  Runge  ,thoma!  Barktnere,tc  multialij  Aftafunthec 
lipy,  anno  Dominiex  Incamationis  MC.  LXX  V.  indi&ione  Oâava. 

Stlli  fv»  ft»H  imprimi  en  certaine  fap  feinte  de  couleur  feiiille  morte. 
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Extraift  de  certain  ancien  Livre  Intitulé. 

Liber  Caritarum  feu  PriuUegUrum  PnepcfHnne  Lraielîenfts. 

IN  nomine  Sanâi  & Individux  Trinitatis.  Fredericus  divinâ  fovente  clcmen- 
tiâ  Romanorum  Iinpcrator  Augiiflus,  Eccleliirum  facultatcs  ab  importuna 
Exaétorum  pcrvafionc  ab(blvcrc,ficpcTronascarundcm  obicquio  addiâas  débi- 
te pietatis  ofiicio  illifas  confovere,  Jrprivilcgiorumtraditione  protegere.  Imperia- 
lis  teiietur  fubümitas > nam  hoc  eximiu.-n  pietatis  opus,  divinâ  reputât  authoritas, 
unde  omnibus  Chrifli  îc  Itnperij  fidelibus  notum  tacimus.in  prelentia  noftræMa- 
jellatis  Si  in  audientia  Comitis  de  Loes,  ex  fentencia  Principum  judicatum  elTe, 

3uod  homines  in  Rofmer  Ecclefiac  IB.  Servacij  pertinentes , ejulque  booa  polli- 
ences,àpemoâationibus  Comitis  de  Loes>  ab  norpitationibus,abangarijs,âpe- 
titionibus,ab  omnibus  quoque  exaétionibus  Sc  (ërvicijs . libère  in  perpetuum  per- 
manere  & in  eodera  jure,quod  hominibus  dcSIulen  8cde  Hefe  judicatum  ell:  de- 
beant  perGftere.  Ad  coroborandum  itaque  Principum  lentenciam  & hujus  reicer- 
titudinem  perpetuandam  renteneix’  prolatæ  Valetudinem,  privilegij  noftri  auâo- 
ritate  confarmamu!  ; Idque  noftræ  pagina  concellionis  Impcratoriæ  Majeftatis  fi- 

Î;ilIo  inGgnita.incommutabiliter  obicrvandum  munimus)  Scatuentes  & Imperia- 
i auâhoritate  præcipientes,utquicumque  hoc  noftrum  decretum  infringere,vcl 
ci  aliquatenus  obviare  prefumpreric , deeem  libras  auri  purifliini  dimidiam  partem 
camerx  noftrx , teliquam  veto  EcclcGx  B.  Servacij  pro  fatisraétione  componat. 
Huius  rei  telles  Gmt , ^r»oW*i  Thruireiijîs  Anbiepsfcofus , PuMfus  Leedienfis  Epif- 
eopm , Rudolf Hi  Leodienfis  Archidiaamus , GodefridvsDvx  Lovaniensis 
Hmricui  llux  de  Umbureb , Cornes  Gerardus  fraser  élus  ïlagi)  de  Loes.Comes  Hen- 
ricus  de  Diehfe tFl'ernherus  de  Boitas , Vyernherus  de  Rode,  Ü"  RieboSus  iudex  A- 
cuenf.s  te  alij  quam  plures.  Signum  Domini  Frederici  Romanorum  Imperatorij 
inviâiflïmi.  Ego  Godefridus  vice  Chriftiani  Maguntini  Archiepifcopi  & Archi- 
cancellarij  recognovi  Afla  Gmt  h*c  anno  Dominiex  Incamationis  MC.  LXXIV. 
indiûionc  fcptimâ  régnante  Domino  Frederico  Romanorum  Imperatoreglorioûf. 
Gmo.  Anno  Regni  cjus  XXIII.  Imperij  verè  XX.  Datum  Trajeâi  III.  Idus 
Apritis  féliciter , Amen. 

Extraift  de  l’original  repofant  en  l’Archive  de  rcfglife  de  S.  Gudele  à 
Bruxelles. 

HÆc  eft  conventio  faflà  inter  Comitem  l’Iandrix  Philippum  & Duceni  I.o- 
vaniæ  Godefxidvm,  Giper  contraftu  matrimonijHF.  n ri  c i Glij  Du- 
cis  & Mathildis  neptis  Comitis.  Sciant  itaque  omnes  & Gnguli 
quod  Dux  Godffridus  dédit  Henrico  Glio  fuo , ad  dotandam  inde  Mathil- 
atmneptem  Comitis,  BruGclIam  cum  CaGcllo, hominijs  de omnibuspertineniijs. 
VilvorJam  cum  hominiji  & omnibus  pertinentijs,  Vcclam  & Rufchebroc , cum 
hominijs  & omnibus  pertinentijs  Sc  quidquid  Dux  habet  inter  Sonnam  8c  Flan- 
driam  i Henricus  autem  aGênlTu  patris  fui  Sc  fuorum  hominum  conGlio,  dédit  hec 
omnia  prenotata  in  dotem  Mathildi  antequam  ei  nuberet  i hac  interpoGta  conditio- 
nc , quod  G comigetit  Henricum  mori  abfque  hereJe , vcl  etiam  poft  fc  reliéto  hc- 
rede  aliquo, dotem  illam  poffidebit  Mathildis  libère  Sc  abfoluiè  cota  vita  Gia,  fi 
verô  Mathildis  decefieric  non  fufeepto  hcreile  ex  Hcnrico, Cornes Flandrix  tene- 
bit  BruGellam  quoufque  ei  redantur  mille  Sc  quingentx-  librx  Flandienfis  mone- 
tæ,quas  dédit  Duci.  Illud  quoque feiendum,  quod  fi  Henricus  [plus  vixerit  quam 
Dux  pacer  ejus,fucccdct  ci  in  Ducacum  tanquàm  hères  Gius, Sc  omnia  ad  eumde  * 
volvcntur  jure  heredicario  qux  Dux  modo  poGidet,  prxcer  Vrtinam  Sc  Comita- 
tum  de  Arfehot  : Et  fi  forte  contigerit  HenricuA  mori  ante  pacrem , hères  Hen- 
rici  fi  quem  poG  fc  reliquerit  ex  Mathilde  fxpediéta, Ica fuccedet  Duci  Avo  luo, 
in  Ducacu  Sc  omnem  pofleflionem  fuam,  pneter  Vrtinam  Sc  Comicatum  de  Arf- 
ehot, ficut  Henricus  fccifTet  fi  diutius  pâtre  vlxilTct.  Ne  quis  ergo  prefumatprxf^ 
cripcx  convention!  contraire.  Ego  Godefridvs  Dux  Lovanix  prxfens  (criç- 
tam,Ggilli  mei  auchoritate  corroborari,8c  homines  meos  intcGimonium  fubfcn- 
bi  prxcepi  -,  qui  ex  prxcepto  meo  fidem  Gram  dederunt , quod  ifta omnia,  qux  in 
îGo  concinencur  chirographo , rata  obfervabuntur,  Itaquod  uca  quod  abfic  infringere 
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attcntaverirr»irn  & omnia  fua  cumComitcFlandiiæ  Sc  in  ipHus  atxHium  remanebunt» 
Sunt  auicm  ifti  jlrnout  dapifer  de  Rotjïaer -,  jfrmut  de  P''elepe  -,  inieratmus  deOrbais  ^ 
Reynertn  de  GateyFFiîlelmüi  de  Bierbeca  ^CaJîeUanui  de  BruJfeUa^  FFulterus  de  A ^ 
Arnout  de  Bigarde^  Gerardus  de  Grembergisy  FFalterus  Bertouty  Daniel  deCraien- 
bem , Renerus  Rufchebufci , FFillclmus  (rater  eorum , llenrUus  de  Ajeha  « Gotpwinui  de 
Adenz^em y Jngtlb:nus  JrctereiuSjO/ïôde  Trafenniet^VFaltetuc  de  iioltbem^  Getfwi^ 
nus  de  Lrd:e  poAart  , Alardus  Rapa , Cotfwinus  de  Saventeintylla'wel  de  HobuJcJien^ 
ricus  de  Scoten»  Scablni  imnes  % cum  precone  FFaltero  & quam  plures  BurgenHuni  de 
Bruflclla  & meliores.  Aébura  prias  Aniverpis  & poftcâ  conCummatum  Bru0êlle 
1179.  anoo  Domini  MC.  LXXIX. 


Extraits  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  d'Everbode. 

IN  nomine  SanÂ2  & Tndividuæ  Trinitatis.  Go  de  p r 1 Dvsdivtnâ  ordinatione 
Dux  ôc  Marchio  Lotharingix  tam  faturts  quàm  prxfencibus  in  perpctuum.  Quo^ 
niam  mundus  in  maligno  poniuseft,utplcncfuturis  occuratur cafîbus  Vniver- 
^tati  Adclium  notumfâcio,quod  adconfenuim  ôcpetitionem  dilpé^æuxorisnoib’ie 
1 M E N A B.  Duciffa;  Lotharingix  » donationem  quam  frater  ipfius  GeraRdvs 
Cornes  de  Loen  in  ProChia  de  Teiîenderloe  Eccleflx  Averoodienû  ad  ufus  fra- 
trum  inibi  Dco  fervientium  pié  donavit;ratamhabcmus  &vdut  legitimam  tenen- 
tes  tutelam*  audhortcate  feupoteilate  noiVra*  nomine  uxorisnollræ  & liberorum 
Doftrorum  » in  peipetuura  connnnamust&c.  A^a  funt  hec  anno  Incaraationis  Do- 
tilES.  minicæ  MC.  LaXXVIII.  indiûione  fexta  Epaâa  XX.  imperame  Frcderi- 
CO  Régnante  Henrico  fîUo  cjus. 

IN  nomine  Sanûx  2c  Individus  Trinitatis.  t m a i K a Del  gratta  AbbatUraBe- 
lifienfîs»  cum  fratrumêc  foronimcapinilo«notum&cimusprxfemibus  2c  (utu* 
ris  ouod  nos  ex  con(ênTu  Lodewici  Comitis  de  Los  Advocati  de  BeUda  & de 
Averboaio,pia  intentionc , Averbodiend  Monaderio  dne  omni  jaâura  Monafterij , 
perfonatum  Ecclcdx  dcNcrc  conccflîmus»Ôcc. A£himanno  IncarnaiiveibiMCC. 
lll.  iodiâionc  VI.  concurrente  I î.  in  Domini  nomine,  Amen. 

Extrait  du  Livre  des  obituaires  de  TAbbayc  d’Everbode. 

"^Ridix  nonaa  lunij  Imainæ  quondam  Ducidê  Brabantix  2c  Abbatids  Bilids. 

^ HENRY  I.  DVC  DE  LOTHIER  ET  DE 

BRABANT,  MARQUIS,  &c. 

Extraiét  d*un  Regiflre  des  Chartes  de  Brabartt. 

CDei  gratil  Mogunti  fedii  Archiepifeonus  fai*  Epifeop.  ddelibasdiis  E.  Vice 
domino2c  T.PtncemxgratiamfuamoC  omncbonum,novcritdevotio  veflra, 
quod  quinquaginta  Carratas  vini , quas  à nobis  in  fèodo  habuit  Godefri- 
DTS  Dux  Brabantinorum , fed  non  in  loco  determinato  » Nobili  dlio  fuo  Hen* 
R I CO  lUufhi  Duci  Brabantix  in  bencHcio  conceiTimus,  in  Alta  villai  deccmen* 
ces  ei  annuatim  , de  nollro  vîno  adîgnandas  : mandantes  itaque  vobis  iniungimus, 
qoatenus  prediâo  Duci  2c  dlio  fuo  ,quem  nunc  babet  d cum  rupcrvixcric , tantunt 
▼inum  ut  diximus  aiCgnetis. 

ExtraiA  du  mefme  Regilire. 

PHilippui  Dci  gratis  Colonienfîs  Archicpifcopui.  Notum  elTe  votumus  omni- 
bus Chrilti  fidclibtu  in  futunjm,auudcummuisddrcn(io8ccotitcrræ  importa- 
bilis,  lupcr  AdvocatiamS.TniaonisinterHE  N»  i ctm  Dvcem  Lovan- 
I BNSE  M itdtrardHm  Cmitem  dt  Loionafuillixiadlbpieixlam  haaclitcm pro pa- 
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ce  terra  , notlrjs  imerpofuimus  & ita  noftro  & pmdentum  virorum  confilio. 
inter  eos  tranfaéi:um  cft.  Cornes  Duci  oSingentu  marcaj  dédit,  tali  conditione, 
quoJ  Dux  quamdiu  oaingentas  marcas  Comiti  non  reftituerit , nuUam  guemun 
neque  queftionem  aliquam , eiufdcm  Advocatix  vel  alicuius  rancoris  occaiionc . con- 
tra ipfum  vel  iixorem  luam , vel  heredes  fuos  movebit  : Et  Cornés  8c  uxor  iiia  8c 
heredes  fui  j candem  Advocatiam  enm  omnibus  attincntÿs , fub  tali  paâo  quietè 
poflidebunt-,  fi  verô  Dux  Comiti  oâingcmas  marcas  rellituerit,  poÆ  reftitutio- 
nem  carum,  ufque  dum  Duodecim  Hebdomadx  clapfæfuerint,  ncc  ipfe  nec  here- 
des fui,  eum  inquietabunc,  Adjunâum  quoqucell , quod  C Cornes  contra  Ducem 
alicuius  rancoris  occaiionc , vel  pro  amici  fui  dilcftionc,  guerram  moverit  8c  non 
fatisféccrit;  Dux  de  argento  folvcndo  8c  ab  omni  promiiiione  abfolutus  erit.  Vt 
autem  quæ  prxdiaa  funt , à Duce  rata  8c  inviolata  ferventur , nos  8^  Philippum 
Comitem  Flandrenfem  8c  Patrem  fuumCoDEFRibvM  Ducem  feniorem  8c  vaf- 
fallos  8c  fidcles  iuos,  fidcjulTorcs  Comiti  conliituit;  Nos  tali  modo  proipfofidejuf- 
limus,  quod  fi  Dux  promifla  infregerit  8c  non  fatisféccrit,  Comiti,  contra  iplum 
totis  viribus  afliilcmus  8c  argentum  ei  cura  integritatc  perfolvcmus.  Cornes  Flan- 
drenfis  tali  modo, quod  neciplé, nec  aliquis  de  terra  fua  contra  Comitem  obfequiura 
prxllabit,  8c  ipfe  ad  coiifilium  8c  voluntatem  noftram , penitus  fuper  bis  Habit  t 
Godefridvs  Dux  fenior  in  hune  modum  promifit  quod  fi  filius  fuus  præmilTa 
rata  non  habucrit,Vill^  Los  intrabit,  nunqnam  inde  ufque  ad  plenariam  omnium 
qux  oradicta  funt  periblutionem  recefiurus  ValTalU  8c  fidcles  fui,  quorum  nomi- 
na  fubicripta  funt,  codera  paclo  Trajcâum  intrabunt,  numquam  inde  ufque  ad  ple- 
narium  prardiftorum  perfolutionem  rccelTurii  Gerardus  de  Grimbtrgè,  Jrnoldus  de 
D:ejl,l3  Jlrmldus  filius  fuus  ,Ga!terus  de^,  Ricaldusde  Reue  .Godefridus  deCalmmt 
bam-s  de  F^eluvie , ArrMdus  de  f'refemtle , Renerus  de  tleverk  .Armldus  de  Vyalhain 
(fi  yyitlheus  fraterfuus , Ârmldus  dcBygaerden  (fi  jirmidus  filius  fuus,  Gerardus  de 
mideherge  (fi  Armldus  fraurfuus,  Alardus  Ra[a , Iseoniusde  fluderecbem  (fi  fraser  fuus 
Armldus , Rtjkezo  de  Dieft , VVillelmus  de  Beigcn , Ruthms  Rieiserus  de  Lyemale , Hen- 
ticus  de  llugaerden.  Aâa  funt  hxc  anno  Dominicæ  Incarnationis  MC.  XC. 


Extraits  d’une  Andene  Cronique  cfcrlpte  en  vers  thiois. 


ÎdD  M {Rentier  ontiet  faut 
San  linm  {^cttodjhommc  DatiliDact/ 
SStac  l;p  en  taurp  In  gtant 
5i'iitaeÿ  Oie  ÎJotcI)  tet  frllitt  fiant! 
Ciitic  int  fcfic  Mat  Oart  im 
ÏUacctc  ypfe  intact  nlÿ  ict  btefia. 


CnOt  boet  In  'ÿiOtacbtn  lant  ban  Hîoni/; 
3i>(c  Cttütû  taiaÿ  grbmcn  toen/ 

4!n  brcbfciiOe  al  bat  bp  Oait  bant/ 
aîii  btficiittrbc  fette  bac  tant  / 
fiDit  biad  nid  Ict  botte  lubeii 
<2Dm  bit  boebbie  ban  frac  Ætuben. 


Extraits  du  Regiftre  des  Chartes  de  Brabant. 


IN  nominc  Sanâs  8c  Individuoé  Trinitatis.  Notum  fit  Vniverirs,  tara  prifenti- 
bus  quanti  futuris  omnibus  in  Chrillo  fidelibus  > quod  Dominus  Henticus  Dux  Lem- 
burgenfisVniverfum  allodum  quod  habebat  in  Arlo8c  inRode  8c  quidquid  de  ju- 
re hereditario  inter  Mofam  Renum  8c  Mofcllam  eum  contlngcbat>inmanuHa  n 
R I CI  Ducis  Lotharingiæ  refignavitj  8c  Idem  Dux  Lotharingiæ  totum  illud  fibi 
refignatum  & infuper  allodium  quod  eum  contingcbatexparrematrisfuæprædifto 
Duci  Lemburgenfi  in  lèodum  conceflit.  Si  quid  autem  Lemburgenfis  de  Allodijs 
pro  indivifo  habitis,  quocumquemodo  Alienaverit , ad  Ducem  Lotharingix  referre 
debebiti  8c  quod  Idem  Dux  Lotharingix  dejuie  recuperare  poterie  Lemburgenfi  in 
feodum  teddet.  Recepit  etiam  iam  diâus  Dux  Lemburgenfis  i prafato  H x n r i c o 
Duce  Lotharingix  Comit,  quod  ipfi  remanferat  certis  terminis  8c  certis  divifioni- 
bus.incoropofitione  fofta  inter  ipfumLemburgenfem  8c  Comitem  Theodoricum 
de  Hoftaden.  Adjecit  etiam  praediflus  Dux  Lotharingix,  quod  terram  qux  pri- 
mo Vacabit  ei  de  jute , inDucatufuo,  Valentem  pretium  ducentarum  ma- 
carum  , Lemburgenfi  ad  féodum  aflignabit  î fi  autenl  terra  vacans  xftimacionenl 
ducentarum  marcarum  cxcefferit  ,J  in  elcâione  Lemburgenfis  erit  fuper-excref. 
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ccntem  fummamexfolvcrc,  8c  tenam  ipfam  in  fcodum  obtincre.  Conditutom  eft 
prxtertà,  quod  Dominus  Lemburgenfis  hominestotius  pntdiéti  frodi  fivefint  Mi- 
niftcriales  fivc  bcneficiati , intcrpoüto  juramcnto,  fccuriutcm  faciet  preftare  quod 
fi  ipfe  LcmbuigenGsi  velfui  hairedes  vcl  aliqui  alij , contra  hoc  paaum  vcnireat- 
tempuverint,  Duci  Lotharingi*  fideliter  afliftent.  Recognovit  quoque  Dux  Lem- 
burgcnfîs,  quod  Advocatia  S.  Trudonis  G.  Patri  H e N a i c i Ducis  Lotharingiæ 
in  dotent  cum  vxore  fuaMAUCARExAà  pâtre  Lemburgenfis  fiierit  Donaca  ; 8c 
ideo  in  curia  Metenfis  Epifeopi  lentcntiatum  fuit , quod  aUque  aflenfu  Ducia  Lo- 
tharingie nulle  inde  ficri  potuit  albenatio  : Ipfe  camen  Dux  Lemburgenfis  qualiter- 
cumque  prædiébun  Advocatiam  teneret , in  manus  Epifeopi  Metenfis  à quo  teneri 
debetcam  refignavit.refignaum  autein,  H.  Dux  Lotharingiæ  ab  ipfo  Epifo^ta 
in  fcodum  rccepitf  & receptam  cum  prediâis  H.  Duci  Lemburgenfi  contuUt  { 
ea  interveniente  conditione , quod  nulli  eam  de  cetera  , nifi  aflenfu  Ducia  Lotha- 
ringie in  fcodum  concedet.  Super  his  omnibus  Dux  Lembuigenfis  fidtaitatem  & 
hominium  Duci  Lotharingie  contra  omnem  hominem  præibtit,  falva  fidelitate 
Imperatoris  8c  Imperii,  quod  etiam  fucceflbres  Lemburgenfis  Duci  Lotharingie, 
vel  fuo  fucceflbri  tacere  tenebuntur  ; Ipfe  yerô  Dux  Lotharingie  tanquam  fidcii 
fuo8cAvuvcvi-o.  ei6c  fucceflbribus  fuis  debitum  prsîftabit  auxilium.  Et  ut 
ifta  rata  8c  inconvulfa  permaneant , appofito  figillo  uttiuique , de  eorusn  confenfii 
chirographum  inde  fieri  decretum  eft,  8c  in  memoriam  fempitemam.  Aâa  func 
I19I.  bec  anno  Dominiex  Incarnationis  MC.  XCI. 

Charte  tirée  du  meime  Rcgiflre  des  lettrage*  de  Brabant 

IN  nomine  Sanélx  8clndivjdux  Trinitatis,  Amen.HENBictis  Dei^tiâDux 
Lotharingie  omnibus  hoc  feriptuin  intuentibusiiipeipetuum.Vnivcrfitati  veftnc 
notum  ficri  volumus , quod  hanc  libertatem  Burgenfibus  uofteis  de  Filfordia  con- 
ceflimus  : ^icumque  in  hoc  oppido  Burgenfis  faâus  fiærit , in  onanibus  cauCa  fuis, 
non  nifi  cum  Scabinis  ipfius  oppidi  8c  in  ipfo  oppido  traâabitur,  nec  aliàs  ufquani 
traftandus  eft  vcl  appcHandus,  nifi  res  ipla  jurildiâionem  vcl  Bominium  noftrum 
excédât.  Quicumque  in  hoc  Oppidum  ingrcfliis  eft,  quam  cito  nobis  & Oppido 
fidelitatem  juraverit , juramento  fefto , deinceps  iofe  8c  fua  omnia , fub  noftra  erunt,' 
«Icfenfione.  Item  quilibet  Burgenfis  poft  annum  8c  diem,  in  hoc  oppido  manendo 
peraâum , fe  8c  fua  libère  quocumque  libet  transferre  vcl  vendere  poterit , abfque 
ficentia  noftra,  vel  noftrorum  oflicialium.  Item  Burgenfibus  remifimos  memoratis,' 
omnem  expeditionem  qux  fieri  habettrans  Mofam,traiu  Teneram,  trans  Mtver- 
piam,trans  Nivellam.  Prxdiâis  Burjgcnfibus  etiam  rclhifimus  omnem  exaâi'onem,' 
fed  fi  filium  militem  ficiamus,  vel  filium  vel  filiam  nuptui  dederimus  , vel  fi  ex- 
peditionem  crans  alpes  Impcratori  fiteiamus,  in  quibus  tamen  cafibus  fi  neceflitas 
incubucric , non  nifi  mediocris  8c  per  Scabinos  fiet  fuccurfiu,  fi  etiam  in  captivi- 
tatem  devenerimus,  (quodabfit)  mediocrem  prædiûo  modo  folvent  fuccurfum. 
Ad  hoc  omnes  fcrviles  opéras  eis  remifimus , fola  excepta  de  féno  noftro  fcilicet 
colligcndo;  orone  debitum  remifimus  eis , excepto  anciquo  agrorum  8c  jufte  de- 
bito,  in  Epiphania  folvcndo,  excepto  novo  hbertatis  debito,  de  fingulis  curtibua 
folvendis,  quicumque  rem  venalem  in  hoc  Oppidum  attulcrit , licet  res  iplk  ca- 
lumniofia  fit , nec  res  ipfa  fequeftranda  eft,  nec  ipfe  traâandus  nifi  cum  Scabinis. 
Item  fi  aliquis  debitis  obligacus,  fe  incra  lépta  libertacis  leceperit , non  nifi  per 
Scabinos  eft  traâandus.  Item  omnibus  manencibus  vel  manfuris  in  Allodio  de  fil- 
Ibrdia,  dedimuscum  omni  libercate  8c  cum  omni  incegritate  lacum  , qui  vulj^- 
ttr  dicitur  merfeh , 8c  totam  paludem  quae  protenditur  ab  Allodio  Domini  GoJt- 
friii  de  Sntm  in  Perke,  ufque  ad  arabilia  a^onim  circumiacencium,  fivc  inMcIt- 
broc,  fivc  in  Macgia,  8c  illam  potetunt  auâoritate  noftra , in  omnes  ufiis  fuoi 
convcrtcrc  : Extra  AUodium  manences  feianc  fe  in  prarfiiu  palude  nibil  jurii  habe- 
re,  nifi  pecorum  pafcoationem,8c  hoc  ipfum  fieri  nabcat  fine  damnoBurgenfium,* 
In  turbonibus  omnibus  8c  ad  hanc  hbertatem  pertineatibos  vilbeus  nofta  vel  offi- 
* ciahs  dona  hcreditaria  date  débet  gratis  St  abfiwe  peccuniz  exaâionc.  Vc  autan 
bxc  libectas  eis  & corum  pOfteris,  i nobis  8c  a noftris  fiicccflbribus  in  perpetuom 
inconvuliâlêrvecur,prxfentem  paginam  conferibi  fecimus,  8c  figilli  noftn  appenfio- 
ne  roborari.  Huius  rei  teftes  (\mtÆberiusCimus  deDagesberge,JriKUmde 
f ardus  tâ  Anuldus  fraser  tins  de  Griml>erge,Damel de  Craynhemt^uerm  de  Ksnstrocb^ 
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f'ViUem  frater  eius , Ctftellams  de  Bruxttta  ■ jtnuldus  de  f'f'e/emtle,jflardutdeXa- 
fe , Gofuiiuu  de  Saueniiiiei , & /ienriais  f'iUiaude  Stertbeke.  Aitum  anno  l>omi- 
nicae  Incarnationis M C.  XCII.  Ilpi. 

Lettre  tirée  du  Chartulaire  de  rHofpital  de  S.  îean  Baptide  en  h ville  de 
Bruxelles. 

IN  nomine  Sanâæ  & Individu*  Trinitatij  Amen.  Notum  fit  Vniverfijtampof. 
teris  quam  prsTentibus , quod  ego  HaiNRicvt  Dux  Lôtharingix  intuitu  Dci , 
ob  redemptionem  aoimæ  me*  & prxdeccfibrum  meoram  omnibus  qui  Te  abfque 
filijs,  in  Hofpitali  ( quod  inhonorem  Sanôi  fpiritus  apud  Bruxellam  ædificatum 
c(t  ) contulerint  ; 8c  talis  fini  æutis , quod  deinccps  fiUos  ptocreare  non  pofiint  > ab 
omni  exaâione  8c  cxpedicione  libcros  etTe  in  peipetuum  concefii , 8cc.  & bt  hôc 
ratum  8c  inconvulfiim  permancat.  banc  paginam  tellimonialem , figilli  nofiri  im- 
prefiione  8c  tcllium  fubrcripcione  > duximus  muniri.  Huius  rei  telles  fiint  > xlnul- 
dusi  I lettricus,  France  Magifter,  Clerici ,jinuldus  de  Bigardis , Gofiehm  de  Ifia  (S 
Henricus  frater  [mis,  CafitUanns  BruxeUenfis  & alij  quamplures.  Aâa  lünt  h*c  an- 
no  Dominiex  Incarnatisnis  MC.  XC  V.  II9f> 

SeeOé  d'vn  fi*M  imfrimé  en  certaine  fajte  reugeajlre  avet  le  (ttdrefeel  cemmeitj. 
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Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

COnfœderatio  inter  BAlduinum  Flandnæ  Comitcm  & Hemricvm  Duccra 
Lotharingix  contra  omncs  y cxccpto  ex  parte  Comitis  Patie  l'uo  Comité  Han- 
nonis  & Domino  fuo  Rcgc  Francix;&  ex  parte  Ducis  Domino  Imperatore, 
& etiam  Domino  Comité  Hannonix.  luravcrunt  ex  parte  Comitis  Flandri».  G. 
pntpojittts  Brtt^tnfis%  VF',  yfdvocatus  BetHnienJîs  y /oames  de  Cifomo  , loannes  Cajid- 
lanus  Brugenjis  > S*  Cajlellanus  Gandenfis  y B . Camerarius  ^ Jrnoldus  de  jludenaer- 
dcy  VF.  deSoUtnppmi  R.  Caftcllanns  CortrétcenfeSy  B.  de  Praet  y M.  Confiabula~ 
rius , Gerardus  de  Judemborg , FF.  frater  Comitis  Hannonia  1 //.  de  S.  jluberte 
Gerardus  de  Sottengem.  Facta  fuoc  hxc  apud  Rupclmondam  anno  Domini  MC. 

”9y*  xcv. 

Extraiél  de  rH’iftoire  d’Emond  de  Dintere. 

VNiverfis  ad  quos  prxfcntcs  littcras  contigeritpcn  cnirc.  Gerardus Deipatientia 
Abbas  Eeelefix  B.  Marie  in  Berne  > Ordinis  premonftratenfis , Trajeftenfis 
DioccfiSïtotufquecjufdcm  loci conventus falurcmtCum  notitiaveritati'.  Cum 
Advocatiam  feu  dcfcnfioncm  Eccleiîx  noitrx,  & omnium  rcrumièu  po(Tcflîonum 
iwllrarum  temporalium  ubicumque  exUtcniium,  lllurtris  & magnilicus  virDomi- 
jius  Henricvs  quoiidam  Dux  Brabantiae , pro  fc  & fuis  fuccefforibus  Ducibus 
• firabantiæ,  in  pcrpctuuin»  à iercniiTimo  Imperatore  Frederico  qui  tune  Romano 
præfuit  Imperiô  & à Domino  Willclmo  Comité  Hollandæ  Immédiate  ejus  fuc- 
cciTore,  &c.  ficut  mera  teftatur  Veritas  impetraverit  j non  Abbas  & conventus 
prxdicH*  Illuftrcm  & Magnificum  virum  loannem  Dci  gratii  nunc  Dueem  Lo- 
tbaringix  » Brabantix  & Limburgis,  ex  potcllate  fuis  amecclToribus  amtquitus 
CommilTa,  Advocatum  & defFcnforcm  nollri  te  noftræ  Ecdcfiæ  > noftrarumque 
renim  mobilium  prxfcntium  & futurorum  ubicumque  exiftentium  , cognofeimus 
& teftamur  prxfcntium  tclbmonio  litterarum  noilris  iigillis  figillatarum.  Datum 
anno  Domini  MC  C C.  VI.  feria  111.  poft  oélavas  Pafenx. 

Extrait  du  Regillrc  des  Chartes  de  Brabant. 

IN  nomine  Sanûx  5c  Individuæ  Trinitatis.  Ego  Godefridus  de  Scoten  omnibus  in 
perpetuum  notum  eHc  volumus  tam  pofteris  quâm  præfentibus  , quod  ego  G. 
de  Scoten  Caflcllum  de  Breda  ycum  omnt  Allodio  quod  tenui  & tenco  intra  lo> 
cumquiHagadiciturdiberc  in  manu  Domini  Ducis  MsKRiciDominx  DucilTæM. 
& corum  hæredis  refignavij  ipfî  vero  quia  mei  prardcccflbrcs  à fuifprxdeccflbribus 
lie  tenuerant,idcm  Allodium  totalitcr  in  feodum  mihi  contulcrunt,5c  prxtcrea  homincs 
Advocatiarum  fuarum  ibidem  jacentium  « immo  quidquid  ibi  poAldebant  > feodis 
homtnum  fuorum  minillerialium  lou  judiciis  que  arlua  vocancur  exceptis  : infuper 
vet  o liberum  & abfolutum  prxiliti  hominium,  Sc  ipfi  certum  contra  quemlioec 
mihi  promiferunt  auxilium,  ubi  de  jure  meo  confîfus , ad  diem  prxfîxum  vel  ad 
iudicium  vocatus  venire  non  reeufarem  \ uxori  mes  fi  decederem  fuie  hxrede , in 
bonis  mcis  eifdem  ufumfruétum  rccognovcrunt  y ut  autem  hxc  rata , Ôcc.  teftes 
Calterus  Berlbouty  hlenrkus  de  Cueby  Gerardus  de  Grimbcrg  , yfrnoldus  frater  eius  • 
jirnoldus  de  Dkft , Willeîmus  de  Bierhais , Henricus  de  Hafo  ♦ Arnoldus  dt  ïi^infema* 
le  y Alardus  Rapa , Gofuinus  de  Hyfcha  iâ  buius  cartee  confeüares  Gerardus , RajneruSé 

Ejitraift  du  mefme  Regiflre. 

HDei  mtiâ  DuxLotharingiæ.Notum  cHê  volumus  tam  fiituris  quam  prsIêntibuJ 
o/ncSiGodefridus de Scota  Allodium  de  Breda  nollrum  e(Te  recognovit»  te  omne 
Allodium  quod  habec  intra  Indaginem  quod  yulgo  Hagen  dicitur  in  manus 
nofhas  refignavit  » A à nobis  in  feode  recepit , praetcrca  v'enne  ufquc  Strine  & condu* 
âum  de  Breda.  Et  infuper  quidquid  jhris  jn  terra  prxdiâa  habere  debemus  (exceptis 

minifte* 


I 


Digitized  by  Googïe 


/ 


DES  TROEHE’ES  DE  BRABANT.  49 

Mmîfterialibus  nollris  & feudo  miniHerialium  & liominum  noftrorum)  ei  & hcre- 
dfbu^  fuis  in  fcodo  concdlimusî  fi  vcrb  ptxd[ù\\\Goriffri/ius  de  Scota  abfquc  proie 
deceiTcrit,  & uxor  fua  fup>erûes fuerit , ufumfrucVuin  in  omnibus  bonis,  fuisquam* 
diuvixerit,  denoftra  conceflionc  obtinebit  *,  qood  fi  aliquis  injuriam  vcl  grava- 
Bien»  &c.  Telles»  Henriats  de  Cuyckt  Ainoldm  de  irtfewaek  ^ ffaltcrus  Alfb  ^ 
AUrdusRapa^  f^etltems  Bacb^  inHelmus  de  Eckerne. 

E^traicl  du  Chartulairc  de  l’Abbaye  de  X'orll. 

HEnricus  Dci  gratiâ  Dux  & Marchio  Loiharingi*.  Omnibus  fidclibus  irl 
perpetuum  : Ituius  Icrufalcm  ut  Saracenos  tam  vifibilcs  quam  invifibiles 
podîm  fiipcrarc»  largam  largâ  manu  milcricordiam  San6limoniaIibus  in  Fo- 
refto  Dco  5c  B.  Mariæ  fervientibus  voto  impcndcrc , ipfas  honorando  pacique  ca- 
rum  & indemnirati  per  omnia  profpicicnJo  : Spero  cnim  Iquod  ipfârum  ingnicis 
prccibus,  labor  lerofolomitani  icincris  animæ  mex  cric  fruéluofus  : Hinc  e(l  quod 
illvamdc  Fronerode,  quam  mci  juris  efie  putabam  , cidem  Eeelefix  liberrimè 
poflidendam  configno.  Telles,  Codefridus  CjJîdUnus  BruxelU  y Arnulphm  delVe- 
femaeU  ^ Godinus  FiUicjts  de  Loviiuioy  Boldenot  de  Suite  ^ flcnricus  FWicus  de  Steert- 
beka^  Godefridutde  Ha!le\  Alfcctnm  de  Geroeljt  ^ Rcitterm  Sigerns  de  Fccles  y & alij 
quamplurcs.  Datum  anno  Domini  MC.  XCVIÎ.  119/* 

Extrait  des  Regiftres  de  Rrabartt. 

IN  nomine  San£lx  & Individuæ  Trinitatis.  Notum  fit  Vniverfis  tam  prærcmi- 
bus  quam  futuris , quod  Ego  Hekricus  Dux  Lotharingiæ  & 
Marchio,  & Ego  I^tdukui  Cornes  de  Lotty  fuper  lerram  de  Mufial  & luis  atti- 
nentiis , talem  comnofitioncm  initiimus,  quod  fi  Cornes  de  Dasborc  abfquc  corpo- 
ris  fui  herede  dcccfleric»  terra  Üla  ad  nos  heredes  nollros  xqualiter  divertetur  ^ 
ica  quod  ego  H en  R i c u s pux  mcdictaccin  illius  terræ  tamquam  h;eres  Icgicimus 
habebo,  reliquam  medictacein  Luduicus  Cornes  de  Lonà  me  in  feodum  tenebit; 
quod  fi  alccr  nofirum  ad  obtinendam  prxdiÔam  terram  aliquas  expenfas  fccerit  • 
communi  confiUobominura  noftrorum  majorcm  partem  illius  expenfix  ego  Hen- 
ri eu  s Dux  folvam,  Luduicus  Cornes  de  Los  minorem  ; Si  aucem  pro  terra  Üla 
aliquis  per  gucmim  nos  infcftaveric , uterque  nortrura  pro  pofle  fuo  , ad  obtinen- 
dam terram  pntfatam  totis  viribus  refiftet.  Vt  autem  hoc  ratum  & inconvulfuin 
pcrmancat , banc  paginam  tcllimonialeni  figilloniin  nofirum  iniprcflionc  , fie  tcf* 
tium  idoneorura  fublcrîptionc , muniri  ac  roborare  curavimus.  Huius  faéli  teftes 
l’une  Mat  ni  lois  Ducissa,  Godefridus  CaJîcÜanus  Bruxellenfu , Armldas  de 
fFifemakt  Alardus  Rapay  Ojîo  de  Bi.rne  , Rafo  de  Cureny  tbcodoricui  fraser 
tisdel/tny  ÎFalterus  de  Milne.  Afta  funt  hic  anno  Dominicæ  Iricarnaiionis  MC. 
XeVH.  Ht NR ICO  Duce  lier  verfus  Icrufalcm  an ipiente.  ^^97* 

Extnid  des  mcfmes  Regiftres. 


IN  nomine  S.  Trinitatis.  H e n r i eus  Dci  gratiâ  Dux  Loiharingix  Notum  eflï 
volumus  tam  futuris  quam  pr;rfcntibu8,quoJ  hxc  forma  pacis  Se  concordix  in- 
ter nos  & Cowitem  Gdria  cil  fiabilita.  Vt  plcnam  poftmodum  deComito  fidu- 
ciam  habeamus , præftiro  Sacramemo  firmavit.quod  in  omnibus,  fie  contra  om- 
nem  homincm  cxccptoimpcrio,auxiîiofit  confilio  fidelitcrnobisaflîftet,&:fupcrhoc 
Comitem  Luduicum  de  I..on,&:  Willelmiim  Comiicm  hfiiaccnfem  obfidcs  dedit  nobisj 
quos  veria  vice  obfides  ipfi  dedimus.  Præterea  homincs  fui  tam  libcri  quam  mini- 
Iterialcs , quorum  nomina  fupfcripta  limt , Cernes  de  Kcf  'ele , Cornes  de  Dctlen  » Z.w- 
doffiis  de  Stdrtvorde  , fhrtricus  de  Burkchy  H''iUdrfms  de  Bruneborft  , Enge:bertus  de 
Home  y Lambertus  de  Monte  y Sucrus  deFtfehe  Gife:bertast^  Rutgerus  de  Bremet  yGerh 
de  I.Oi  I/ettricus  Tbtdoricus  de  Batenhurg  , H aïterus  Spirinck , louanus  de  Gokesf'orty 
Ricoh  de  Hticby  Gerardus  de  Lon  y Ilenriati  de  Ilertem'dde  yGerardusde  StralCyGode^ 
fridus  Gûnfort  dr  Renerus  frater  dus , Sibcrtsis  Suevss  , Alardus  de  Drile , 7'ido  Fa* 
ftard  Cafidlanusde  Sulichem , CrifUama  de  Ambem  , Gofuinus  de  Berentritt,  Pelegri- 
rus  de  Sutvene  y Helme^jeicus  Sdlege  y Renerus  de  Tigdr  y TbeodoricusdeHlgbeneyTheo» 
doricus  de  Milncy  Bordinus  deAltenUy  juraverunt  quod  fiComcsfacramentumluum 
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Violavcrit»  & in  auxilium  noftrum  dcbito  modo  non  vcncrit , omnibus  bonis  qaæ 
tcncnt  ab  co  in  feodo,  in  gucrra  iioftra  nobisi’crvicnt,  nulluni  Comiti  rcrvicium 
exhibcntcs,  doncc  omnianobis  plcniarc  remcndavcric.  Infupcr  cautum  cfV  facra- 
mcnro  Comiti  quod  omncs  mcrcatorcs  terr*  noftiæ , apnd  Arnhcmab  omni  thclo- 
nco  libiri  crunt  j ita  tamcn  quod  boni  mcrcaiorum  altcrius  terra:  non  deduernt  : de 
fi  fiipcr  hoc  aceufati  fucrint,  bonaad  homincs  nofiros  tantum  pcitincre,  prxfti- 
to  juramento  de  monftrabunt,  fie  liScrc  recèdent } thclonarius  tamcn  Comitispro- 
pter  interpofiiam  coiidiiioncm,  nullam  qurrcrc  débet  HKiligniandi  occafionem) 
adverfus  mcrcatorcs  nollros.  AdJitum  cft  ciiani  quod  Burgcnlcs  de  novo  Oppido 
fuper  filvam  juxta  Orten»  pertotam  lerram  Comitis  Gclriae  liberi  erunt  ab  omni 
thelonco  { Burgenl'es  vero  de  Tilc  ftabunt  codem  jure  apuJ  Sulchcm  &Drilc,quo 
tcmporc  Frederict  Impcratoris  & Hcnrici  Comitis  Gelria;  fucrunt.  VnivcrfumAl- 
lodium  cjuod  habebat  in  Üllcrbekc  cum  monte  nobis  contulit  , & in  feodum  re- 
cepit.  Si  verô  officiales  noAri  & Comitis  Gclrix  fuper  aliquo  faÔo  diflaifcrint  ^ 
& ad  invieem  concordarc  non  potiicrint  , totum  ncgoiuim  noftro  exami- 
ni  & Comitis  refervetur.  Item  condiâiim  cft  , quod  de  hominibiu  hoftris 
qui  Oppidum  quod  Bemmelc  vocatur  intraverint  vcl  intrabunt  , prccarias  fie 
tria  in  anno  placita  Advocati  ÔC  ferviiium  debitum  .habebimusî,  nifi  Comiti 
pro  fuo  fcrviiio  hoc  rcmitamus.  Nos  vcio,  ut  Cornes  Gclriæ  omnimodam 
haberet  fiduciam,  ex  habundanti  facramentum  praditimus,  quod  in  omni  guerra 
quam  caula  nollri  aflumet  , contra  omnem  homincm  fidciiter  ci  affifiemns  j ncc 
unquam  treugts  vclcompofitioncm  fivepaeem  abcjusconfilio  fie  confenfu  faciemusi 
quod  fi  Cornes  propria  voluntatc  alicui  guerram  moveric  > vcl  aliquis  cum  impctic- 
rit,  qu  .mdiu  juJicio  fienollro  confilio  (tire  volucrit,  omnibus  médis  cum  juvabi- 
muw  Homincs  vcio  Comitis  inferius  Golam  roanrmes,  àb  omni  tclonionpud  Tilc 
liberi  erunt.  Condiétum  cil  ctiam  inter  nos,  ut  fi  prxfcntia  noftra  non  habeaturin 
terra,  nihilominus  homincs  noftri  & Comitis  mutuo  fibi  affilient.  E.t  ut  h:ec  rata 
& finna  hnbeantur,  tam  liberi  quam  miniAeriales  nollri,  quorum  nnmina  fubrerip- 
ta  fi:nt,  juiamenro  confirmavcrimt:  lliliclmui  fraîer  ncijier^  Hcnricus  de  Cuyck% 
l t raiter ui  de  Grhnbcrgis  ^ Codefndus  de  Scofen.,  jimAdui  de  Diejis  lacobus  de  Cal- 
ment i Gijîebertus  de  7'ilborcb^  Rtidinus  de  yl'tenay  Gerardus  de  lactay  Uenrietts  dé 
jlfcbcty  Leon'ius  de  Daniel  Arnold:: i de  Craynhem^  U^'alurus  de  Bierbais  % la^ 
eobtiS  de  Sümereffe  , Cajïe  lanui  de  BruxeUa  , Art;o  dus  6?  ’idelmus  de  l'yalbeim , 
Arnoldus  de  n^efemalct  Af  noldus  de  H chclaer^  f ’f^i'.lelmus  Fulpcsy  V^aiterus  Alft 
Gerardus  6?  llenricus  d:  lUidenherfe  y I leur:  eus  de  Bautershem.  H te  omnia  ad  ma- 
jorcm  cauielam,  figilli  nollri  fie  Comitis  imprcfionc  communiri  l'ccimus. 

Autres  lettres  tirées  des  mcfmcs  Rcgillrcs. 

HÆc  cil  forma  Compofitionis  inter  Ducem  Lotharingiæ  fi^  Comitem  Gclriae. 
Homincs  cnim  Comitis  Gcliiæ  apud  HcrewarJc  abllulcrunt  hominibus  Du- 
cis,  ad  icftimationcm  viginti  fie  feptem  marcarum*,  hxc  bona  pcrfblvcntuf 
proxima  Dominicapoll/«C'«r<2t'V>,  ad  aneitioncm  veram  hominum  Comitis  moni- 
torum  fub  fiJelitate  qua  tenentur  Comiti,  Homincs  autem  erunt  Brullcnc  de  Dric- 
Ic,  Ricoldus  de  Ollc,  loanncs  de  Gotkcfordc.  Item  Cornes  promifit  quod  mer- 
catoribus  Ducis  rcllituct , quidquid  ab  eisapiid  Arhem  accepit  nollquam  Compo- 
fitio  inter  Dueem  fie  Comitem  taûa  fuit  apud  Orten,  tali  modo;  Dominus  Dux 
homincs  fuos  quos  vult,  dcllinabit  cum  mcrcateribus Ducis  qui  domi  fucrunt  apud 
Arhem  Ixtare  lerufalcm:  Cornes  vero  Gcldriæ  occurct,  A*  cognita  veritatc  S:  bo- 
na ipforum  mercatorum  , Cornes  damna  iplorum  pcifolvct.  Si  autem  Comiti  vi- 
fum  fucrit  mcrcatorcs  cxccdcrc  veritaeem  quantum  minus  jui-avcrit , fccundum  }u- 
ramcntumfuumfafilum,  proxima  feria  fccunda  poil  o£tavas  Pafehæ,  coram  Du- 
ce folv'ct  mcrcaroribus.  Iicm  contentio  cil  imer  Dueem  fie  Comitem  de  hominîbus 
S.  Michaclis,  quos  tadisreliquijs  fi  eoshaberc  vult  Cornes  obfcrvabit.  Item Dux 
babebit  libère  homincs  S.Lambertiubicumque  fucrint  invciici,  & ipforum  erit  Ad* 
vocatus , CO  jure  fie  inregi  icaïc  qua  Dominus  Godefridus  de Hcimont  eos  cum  vivcrei  te- 
nebat.  Item  rccipict  Cornes  Gcldiia;  ulc  tcloniutn  npud  Driclc,  dcmercaioribusfic 
gregibus  armemorum  fie  pccudum,qualcdcjure  antcqiiidragin'a  annos  ibidem red- 
piebatur  ; fie  hoc  adveridicam  relutioncmBrullcmdcDiilc&  W'altcriBac.ItcmCo- 
me.spcrfolvct  inofilavis  Pafehx  Duci  centum  triginta  fico^omarcas,  vcl  ampliori 
vcl  alio  termino  quam  poccrit  obtincrc  à Duce;  fie  fuper  hoc  ipfuin  Cornes  iaciec 
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fecurum.  Item  Cornes  fccit  Y>\xc\Lcgiam fidditatcm^üii  piomifit  taOis  rdiquijsipli 
contra  omnem  homincm  fe  force  fcTv.turum  i homincs  vciô  Comitis  bona  fidc 
promilcrunc  « quoJ  Comiti  nurnquam  Hdcliter  fervient  , il  Cornes  in  pixdiCcis 
cxcciTeriti  quousque  Duci  farisfccerit.  Ad  hæc  lUturum  elt , quod  Dux  obfides 
Comitis  ad  bjcnnium  ufquctencbit)  nid  Cornes vel  rcivitiofuo.  feu  precibu^cospof* 
fet  iibcrarc  > vel  il  dederir  fccuritatem  pro  uno  vel  pro  duobus  feu  pro  piuribus  , 
pro  quo  vel  pro  quibut  cum  fccuritas  fa^a  fucrit«  rcllitntio  dat.  Hxc  forma  Corn- 
poiltionis  inter  Epifeopum  Trajeftenfem  & Comitem  Gdria'.  Cornes  etiam  bona 
Ce  ilnccra  dde  promidc  ^ quod  Vi^ilitlmnm  ^enerum  luum  monebic  Se  ad  hoc  in- 
ducec,  quod  caillibit  abinjuria  quaminfcrc  Lpifeopo  Trajeârcniî  in  monte  Qoun- 
TC  &:  in  alijs  bonis  Epifeopi  ; & fl  ad  hoc  cum  induccre  non  potell , à proxima 
Dominica  poil  fcilum  Agnetis  ufque  ad  tres  (cptimanas , Dominus  Epifeopus 
Comiti  Gclriac  diem  quem  volvcrit  prxdgct , quera  Cornes  fine  dolo  & pro- 
traûione  obfcrvabic , ôc  quidquid  Icntcmia  Paiium  Tuomm*  diâaverit  , id 
idem  confianter  tenebit.  Item  Cornes  Geiriæ  apud  Zuifaniam  cudi  monctam 
füb  forma  âc  in  pondère  Davcnterenlis  vel  Traje^tenfis  moncer  non  facict.  Item 
Albertus  nominabit  quatuor  ex  homtnibus  Comitis  « 6c  Cornes  cos  monebit  fub  ca 
fidelitatc  qua  eiicncmur,  & fi  Albertus  rcjcftuscllinjullè  à bonorum  fuoTumpof- 
fclTione»  de  quibiis  nuperComes  cum  proferipterat , ergacum  impetemes,  Cornes 
ei  fententiam  fâcit  quicumque  illi  fuerint;  fiautem  juilc  invenitur  ejeélus.  Cornes 
nihilominus  jullus  ei  ludex  crit  in  (ua  querimon  a.  Item  promüî'um  cil  quod  Epid 

copus  Se  Cornes  Gclriz  proxima  Dominica  poil  fefiumB.  Verginis  in 

convenient , & uterque  corum  oâo  de  fuis  hominibus  eligent , 6c  quidquid  ilU 
Lvangclijs  fuerint  arbitratij  tam  de  moneta,  fi  Cornes  cam  debeat,  & fi 
cani  débet  haberc  fub  quo  ......  6c  in  q^uo  loco?  & præterca  de  omnibus 

dübnnjs.  quæ  inter  Epil'copum  & Comitem  fiint,  illottim  fedccim  ftabunt  aibi- 
trio.  Item  Cornes  juravit  quod  Archicnifeopo  Cnloiticnfi  , Epifeopo  Trajeiicniî 
6c  Duci  Loiharingix,  fuper  controveriia  quæ  de  Regno  agitur  in  præfcntt , fîde- 
litcr  aiTiilct  Se  pro  viribus  & pro  pofTc  fuo,  nominatimpro  Ottonc  Rege,  6cc. 

Lettres  tirées  des  Regiftres  des  Chartes  de  Btabant. 


IN  nomine  Sandla  Trinitalis  & Individix  VnitJtis.  Notum  fit  omnibus  tam  prae- 
fentibus  quam  fuiuris  huius  feripti  infoeéloribas»  quod  cum  exorta  eflet  diicor- 
dia  inter  H e n a i c u m Diiccm  Loinaringiæ  & Otîonem  Comitem  Gelri<e  fmtm 
homirtem  Ugitimt  fuper  co  quod  idem  Cornes  ci  debitum  farpius  nccavciit  Icrvi- 
tium  I talis  inter  cos  pacis  refonnatæ  imerccilic  pactum  : quod  fi  Uux  memora- 
tum  Comitem  ad  fuum  aliqiiundo  inviraverit  fervitium,  & Cornes  ei  non  obtem- 
peraverit , vel  fidélités  ficut  hoino  fuus  ligius  non  fervierit  ipfe  Cornes  fua  libéra 
oc  fpontaneâ  voluntatc  clcgit , quod , omnia  bona  qux  à Domino  Duce  in  feudum 
tenet,  in  fua  fine  potefiatCy  ut  ipfe  Dux  de  bonis  illis  pro  lüa  difponat  volunta- 
tc. Vt  autem  hxc  inviolatain  pollcrum  rerventur,  figillorum  fuorum  firmavci  unt 
iniprclTionc.  H.tc  autem  faflu  funt  prælcntc  , Gnidone  Apoflolicée  fedis 

hegfitü^  Adulpho  Cohnienft  Archiepijcopo-  Huiui  rci  ctiam  teftes  iunt  llenrtcus  Dux 
deJJmbutgiSi  Qcrardui  Cornes  de  Àre ^ AdolfhmComes  de  Monte  y iiem  kusdeVyaf- 
ftnùercby  Rafo  de  Gavera,  Arnoldus  de  t^^efemale^  Cajïellanas  de  Bruxella.  Rut- 
gerus  de Mereb  m ,T’bcoderkus  de  Milbenty  Reynerus  de  Tygelcy  Sibertus  Suevus , Ar^ 
mldits  Stncjcallus  de  Rotfelaer  , Gofuinus  de  llcvevk.  Adfca  lune  bac  Trajcéli  fuper 
Molam  anno  MCC*  11.  • 


Extrait  du  mcfmc  Rcgiflre. 

HÆc  cft  Compofi  io  inter  Diicem  Lotharingiæ  ?c  Comitem  Gclria.  Compo- 
fitio  qiiac  orüinata  fuit  nuper  apud  Tr:i|cétum  intci  Epi<copum  Trajcfleniem 
Comitem  Gclriæ  : ohlcrvabiiur  ficut  ibi  fuit  ordinaia.  Inter  cundem  Co- 
mitem 6c  Pgerum  de  Clivo  cil  tond'éhim  * quod  bona  qun:  Pater  iam  diéli  Piieri 
pofiedit  in  fuo  decefTu  • juxta  rci  vericatem , eadem  puer  in  pacc  poffi Jehic , 6c  fi 
Puer  ultra  hoc  aliquam  qua:llioncm  moverrt  ipfi  Comiti,  de  ipfis  Cornes  icl'pon- 
dcbir6r  copium  finalis  juris  cxlnbcbict  uhicumque  de  jure  tcnchitur.  Prortereade 
cxccfilbus  quos  Cornes  fccit  advtrfus  Dueem,  proquihusci  fccit  bona  aJ)iidica- 
ri,  manebunt  bona  in  codera  llatu  in  quo  fucrunt  proxima  Dominica  poil  Exal- 
tationem  Sanctx  Crucis,  câ  epoditione  uiicrpofità,  quod  Dominos  Dux  pro  vo< 
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luntatc  fua  dicm  prxfigct , ad  qucra  Cornes  vcnict  fatisraâurus  Uiici , Tecundurti 
amorcm  vcl  graiiam  ipfius  Duci?.  Et  fi  Cornes  ifta  non  obfcn-averic , feodum 
omne  quôd  à Domino  Rege  tenet , in  nnniis  Regis  oftagium  pofuit,  ira  quod 
feodo  Hlo  privabiturfic  Dux  idem  Feodum  à Rege  tenebit:  cadem  conditione  ad- 
ie£Va  per  omnia,  de  feodis  qur  à Domino  tenet  Colonienfi  Archiepifeopo.  Et  ut 
hxc  certius  Duci  ferventur  in  pofterum,  fillum  fuum  6c  filiam  fuam  ci  dédit  obfi- 
des.  Ad  hxc  de  Los  & de  Monte  Comités  juraverunt , quod  Cromici  non  affifte- 
rent  • quoufquc  Duci  fatisfeceric,  (c  fi  prxtaxata  non  obfcrvaverit.  Item  homi- 
ncs  Comitis  & cognati  ficut  prius  Duci  jüraverant  prout  carra  teftatur  antiqua  , 
liabunt  in  codem  juramento.  Qiiod  fi  forte  aliquid  Duci  accident  humanitus,ea 
qux  prxdiÔa  fiint  Duci  obfervanda , fci'vabuntur  u.sori  & hxrcdibus  Ducis  à Co- 
mice Gelrix  6c  fuis  hxrcdibuü- 

Extraicl  (les  difls  Regiftres  de  Brabant. 

OTto  Cernes  GeJriæ  dabic  Domino  Duci  duo  millia  marcarum  6cquingcntas,  hîs 
terminis,  Dominica  fnvùcavil  me.  D.ibit  mille  & quingentas  feu  mille  tan- 
tum, & hanc  pecuniam  folvct  apud  LovaniumTecundum  xlUmationem  mar- 
carum Lovanienfis  monct®  , ficut  in  Lovanio  moneta  folvi  foîet,  lî  autem  ficut 
prxlihatum  cft,  pr»di{lo  termine  mille  & quingentas  pcrfolvcrit  marcas,  in  pro- 
ximo  fcfto  S.  Rcmigi)  fequente , alias  mille  marcas  J)omino  Duci  pcrlblvct  apud 
Lovanium , juxta  pondus  Colonicnfis  moneta,  ficut  tune  tempons  apud  Colo- 
niam  Colonicnfis  monctæ  fict  pcrfccta  foluiio  .'  Vice  verfa  fi  Dominica  Innocavit 
tantum  raille  marcas  folvcrit , iîcut  prxtxxatum  cil,  in  proximofeflo  S.  Rcmi- 
gij  fequente  mille  Sc  quingentas  marcas  memorato  modo  apud  Lovanium  pcrfolver^ 
pondère  Colonicnfis  moneix  ficut  Coloni®  pcrfi’ûa  ficri  tune  poterit  fblutio.  Pro 
prxnominata  veto  pecunia  habebit  Dux  duos  filios  ipfius  Comitis  & viginti  quin- 
que  pucros  hominum  fuorum  : fi  autem  prxdiûis  terminis  ficut  condié^um  efi: 
pecunia  prsfâta  non  pcrfolvcrit,  tune  Cornes  Duci  obligat  terram  qux  fita  cft  in- 
ter Mofam  ÔC  Walim , T'ilrrwemk  pro  mille  marcis  in  rcÛo  pignorc,  ciitn  omni 
CO  jure  quo  ipfc  Cornes  tencbai , & Bûmmelre'n;eerde , pro  mille  quingencis  marcis 
in  refto  pignorc,  fimilitcr  cum  omni  co  jure  quo  Cornes  tenebat  -,  6c  terra  ilU 
redimenda  crit  de  Anno  in  Annum,  ab  ingrefiu  pignoris:  quod  fi  Dominica  /«• 
vocavit  me  quingentx  marc®  6c  mille  pcrfolui®  merinr,  pucri  hominum  Comitis 
omnes  liberi  erunt,  filijs  ipfius  Comitis  in  olbgium  rcmanentibus  & terram  inter 
Mofam  ôc  Walim  &77/rfn;cer</f  in  pignus  icmancntc  pro  mille  marcis  : fi  vcio  tan- 
tum mille  perfolutx  fuerunt,  iterum  pucri  hominum  liberi  erunt  , filijs  Comitis 
iterum  in  noilagium  rcmanentibus  , & Bomindre^xtcrde  in  p gnus  Duci  permanen- 
te pro  mille  & quingentis  marcis.  Prxtcrea  fi  Cornes  ufquc  Invccavit  totam  fum- 
mam  pccuni*  pcrfolvcrit,  tam  fiUj  cjus,  quam  pucri  hominum  fuorum  , quàm 
terra  ipfius,  à Duce  libéra  erunt.  Item  adjeftumcft  quod  fi  prædii^orum  puc- 
rorum  aliquis  moriatur,  vcl  infirmciur,  vcl  effugiat,  ilic  fine  Jolo  rcfiituctur  vel 
xquæ  valcns.  Sciant  omnes  quod  Cornes  hanc  pecuniam  idcirco  Duci  folvic,  quia 
apud  Trajeftum  in  prxfcntia  Regis  & Cardinalis  & Archiepifcopi  Colonicnfis  & 
Lpifeopi  Leodienfis  & Ducis  Limburgenfis  & Comitis  de  HofVcdcn  & multorum 
nobilium  promiferat , quod  de  cctcro  ci  fidclitcr  ficut  hemo  tigias  ferviret,  & quod 
promifit  quod  Cornes  Hollandi®  nullum  damnum  ci  inferret.'  Verum  quia  hoc  non 
Dcne  obfervavii;  6c  Cornes  Hollandi®  6c  homincs  ipfius  Comitis  GclH®  oppidum 
Ducis  Tyleôc  Orten  combuficrunt,  6c  homincs  fuos  captivavciunt,  6:  cum  Dux 
ad  hoc  vindicandum  proficifccretur  , & smmonitus  à Duce  ut  ci  afiîRerec  eum 
defervic,  & homincs  fuos  in  auxilium  Comitis  Hollandi®  tranf'mifit,  & Dux  prop- 
ter  hos  excefius,  ci  terram  quam  ab  co  in  feudum  tenebat  abjudicari  fccit  fenten- 
tia  hominum  fuorum , 6c  incuitu  huius  pecuni®  omnes  cxcciTus  ei  remitteos  , ter- 
ram  abjudicacam  ei  relbtuit. 

Lettre  contenue  auxdiéls  Regîflrcs  des  Qiartes  de  Brabant. 

IN  nomincSanétr  & Individu! Triniratis.  Félix  cfHittrerarumcullodiaqu.Temcr- 
gentibus  occurritcalumnijs&rëruinfericmmcmorabili  loquiturvcritatc.  Inde  e<l 
quod  negotij  prifemis  veritatein  feripto  prafenti  commendare  curavimus.  Notum 
lit  itaque  tam  futuris  quam  ptifcntibus , quotl  talis  intervenit  foi  ma  Coinpofitionii  in- 
ter Henricum  Ducem  Lotharingiæ  Sc  Otthnem  Cmitm  Cebi.t  : 

Quod 
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Quod  Cornes  rcnunciavit  omni  juri  quod  fc  diccbat  habcrc  in  Mcgen.  Item  om- 
ne  ius  quod  iv!em  ( ornes  fe  aiïcrcbat  habcrc  in  umtatc  totius  Campinix(  qua:  u- 
nie  AS  vulgariter  Eningc  dicitur)  ipi'uni  Ducem  habcrc  permiOt.  Infuper  Cornes 
Otto  jurât  quod  omnes  mercatores  terræ  Ducis»  infra  Dominium  fui  Comiratusi 
ab  omni  thclonio  in  Reno  (încdolo  libcri  crunt;  ita  tamen  quod  ipd  mercatores 
DucU  nulla  bona  mercaiorum  alterius  tenæ  deducent-,  fuper  quo  fi  accufuti  fuc- 
rint)  unufquifque  mcrcatorum  Jurabit  bona  ilia  pcrtinerc  tantum  ad  ipfos  tc  non 
ad  alios,  fie  fie  libère  recèdent.  Propter  intcrpoficas  autem  conditioncs  , The- 
lonarius  nullam  débet  adverfus  mercatores  Ducis  qu;crcrcinalignandi  occafionem. 
Additum  cfictiam  quod  Burgenfes  defiiva  juxta  Ortent  per  totani  terram  Comi* 
tis  Gclriæ  libcri  erunt  à Thclonio  omni.  Burgenfes  quoque  de  Ticlc  gaudcbunc 
codemjurc  & llabunt  apud  Sulchcm  & inDrie)e,quo  tcmporcFredcrici  ImpcratorU 
& Henrici Comices  Gelriæ  gaudebant  ficilabant»  Prætera Cornes Gelri*  univerfum 
Allodium  quod  habtbat  in  Ollcibccckc  cum  monte  in  manus  Ducis  contulit  ab 
CO  in  feudum  accepit.  Si  autem  Officiales  Ducis  fie  Comitis  fuper  aliquo  fr^o 
diflenferint  & ad  invicem  concordarc  non  pofiint  « totum  negotium  examini  Ducis 
& Comitis  refervabitur.  Item  conJi^um  efiquod  dchominibus  Ducis  qui  Bomele 
intraverunt  vd  inirabunt,  precarias  fie  tria  in  anno  Advqcati  placitafic  fervitium 
debitum  habebit  Dux,niu  hoc  Comiti  pro  fuo  fervitiuDux  remiitac.Inhac  ctiam 
Compofitione  Hkn  r icvs  Dux  Otchoni  Comici  bona  fide  promifii,  quod  in 
omni  guerra  quam  caufa  fui  contra  omnem  hominem  afiumet,  eifidcliter  afiîfiecy 
née  umquam  ticugas  aut  compofitionem  fivc  pacem  abfquc  ipfius  Comitis  confi- 
lio  fit  conlcnfu  facict.  Qiiod  fi  tamen  propria  voluntate  Cornes  guerram  moverit 
alicui,  vcl  aliquis  eum  impetierit)  quamdm  Cornes  confilio  fie  judico  Ducis  lia* 
rc  volucrit,  Dux  eum  omnibus  modis  juvabit  : Inluper  Cornes  Gelrixjuravit  quod 
Duci  fil.'  hxrcdibus  luis,  de  cciero  tamquam  fuus  bomo  Vgius  fideliter  fetviet , fie 
omnia  fupcrlcripta  bonâ  fide  fit  abfquc  dolo  firmiter  obfcrvabit  : Et  fi  aliquid  illo- 
rum  infregerit , vcl  fideliter  Duci  non  fervierît  . fie  præmonitus  à Duce  aut  nun* 
cio  fuo,  infra  fcx  hebdomadas  ad  fervitium  ipfius  Ducis  non  redieric  tune  om* 
nia  feuda  que  Cernes  à Duce  tenct  , ipfe  Cornes  demeruit  & in  manu  Ducis  ii* 
berè  remanebunt  ; feuda  quoque  quæ  à Rege  lenec  totum  fimiliter  deme* 
ruit , Dux  demanu  Régis  in  feudum  recipiet.  Item  de  feudis  qux  Cornes 
tenct  ab  Archipifeopo  Colonicnfi.  Et  hxc  fà^a  funt  fi:  ordinata  ad  petirio* 
nem  fie  fub  tcllimonium  totius  Ecclefix  Colonicnfis  fie  fuorum  hominum.  Præ* 
mifi'is  omnibus  adjefilum  cil,  quod  fi  Cornes  ea  quæ  prxUbata  funt  non  fervaverit 
& Duci  non  fideliter  Icrvicrit , XXV.  nobilcs  terræ  ipfius  Comitis  fi:  XXV.  Mini* 
ftcriales,  proprio  corporc  fie  omnibus  bonis  qu*  à Comité  tenent  bonâ  fide  Duci 
contra  Comitem  fe.  vient  , donec  ad  hoc  induxcric  Comitem  : quod  Duci 
ad  voluntatem  ipfius  krviet  fie  omnia  fupradii^a  plcniarc  obfervct.  Sciatur  etiafn 
quod  homincs  Comitis  Gclrix  infra  Golam  manentes  , libcri  erunt  ab  exsfitio- 
nc  Tclonei  apud  Ticlc.  Sanè  qux  fupcriîis  di£la  funt  fcivanda  inter  Ducem 
& Comitem  » fcrv’ahuntur  â luis  hærcdibus  fi:  hxicdibus  hominum  fubfcripro* 
rum  qui  fupndiÛa  juraverunt  , (ub  pœna  bonoruiA  quæ  x Comité  tenent.  Vt 
autem  hxc  rata  tencantur  in  pollcrum  ^ figillorum  appefitione  tam  Ducis  qnàm 
Comitis  funt  roborata  tcllibu'^  & jiiratis  his  nnbilibus.  Hcnricus  Cmes  de  Keffele 
Rigerus  de  Merieim  ^ Engelbertus  de  Jiocrne>  Tbetdiricus  de  Iloerne  % Tbiodericus  A- 
vocatt'S  deHechte^  Tbeodoricus  (rater  eius  , Will  elmusMoUcn,  Tbeoiortcus  de  Aliéna 
Aiardui  de  Driele , IValterus  Speiingb  ♦ Ger  ardus  li^’tfcbe  , Lambert  us  de  Monte , Henri-^ 
(US  de  ht  nue  . EJsertus  de  Ma.iertt  Arnoldus  de  ùrlhen,  7be.dor:cus  de  Alpben.i^o^ 
mtna  mimllcrialium  ysTuxowsm  Engelbertus  de  O,  Franco  de  Ihutbem  ^ ÿ becdorievs 
de  Ruremonde>  Reynerus  de  7ege!e%  Gerardus  de  Strae%  GodefridusGronnat^  f-F'Ubeimus 
Roble^TLecdoricuiGruten  Stcpbanusde  Piieje^  Tbeodoricus  l'afiaerl  - Reynerus  CafieF 
lanus  de  Suleken.  C inltiuiius  fie  Rudolphus  de  Anihem,  Tbeoricus^  fraier  Gtmi“ 
tis,  Arenaldus  de  Arnhcm%  Helvinck  Félix.  A^ta  funt  hxc  féliciter  apud  Lovaniutii 
anno  Doniini  M C C.  III. 

Lettres  tirées  des  Regillrcs  de  Brabant. 

IN  nomine  Sanélxfic  Individux  Trinitatis.  Ncpiarfcntis  artatis  negotia  confu- 
matoblivio,  liticrarum  indicijs  lolent  xcemari.  Notum  fit  igitur  tam  futuris 
quam  præfentibus  huius  paginx  infpcétoribus,  quod  üil'cordia  furrat  à multis 
temporibus  imer  Henricum  Ducem  LoTHARi.soiAEfic  tuos  pi  xdc- 
* O dcccf* 
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dccc(Tores , & inter  Tbeodoricùm  Comitem  HollandtM  & fuos  pnedeceflbres  de  terri 
inter  Mofam  & Scaldiro,  de  qua  eatenus  proccfïïim  eft,  qnod  iUa  difeordta  con* 
filio  hominum  utriuTque  tali  modo  fopita  eft  ; Cornes  rengnavit  in  manus  ipâus 
Duc»  oppidum  exutraque  pancaqux,  Dordrebtswaerdi  y Htrefwande^ 

DuJptHt  ac  totam  terram  imer  Strjen  & îf'atl'toeijck  % ofque  ad  terram  Duc».  Hanc 
quoquecerramrecepitComesinfeudumàDucc,  âc  îi^Çi\x%c^b9tnofuusliÿus\  juravic 
etiamquodde  prxdiéba  terra  2c  in  propria  perfona , diâo  Duci  cetero  lcrviet.  tan* 
quam  bomo  Uiius  Domino  fuo  > contra  omnes  homines  , excepto  Imperio  > 
ucucjusfuum  e(l  erga  Imperium.  Kcchocdcturoblivioni  <\\xhi  Dordrecht  ^ Dor^ 
drecbswaerdcy  I/eresvjaerde  & Dujfeny  datum  e(l  concambium  Duci  6c  hairedibus 
fuis,  pro  terra  ilia  quam  Dux  Ôc  fui  prsdecelTores  « calumniatifunt  fuper  Comi» 
tem  6c  fuos  prsdeceflbres  ultra  verTus  zelandiam.  Per  hoc  quoque  remanferunc  6c 
fopicae  funt  omnes  difeordis»  calumnis  6c  qusitiones,  inter  eos.  Hcc  bona  con- 
cctHc  Dux  Comici  jure  Brabantino»  ita  videlicec  quèd  nulliis  hxres  indeexhxre- 
dicabicur.  Similicur  Dux  juravic  quod  Comitem  juvabic  contra  omnes  homines 
canquam  homincm  fuum  ligium,  quamdiu  confilio  fuo  acquiefcerei  veljuricu- 
rix  fuæ  llare  voluerit»  6c  hoc  excepto  Imperio  Heut  ^u$  fuum  eft  erga  Imperium* 
Prxter  hoc  dirnihe  Cornes  Duci  & hxredibus  fuis , quoJ  omnes  mercatores  eorum 
per  terram  Comitis  tranfeuntes,  tam  in  aquis  quâm  in  terris  , manebunt  in  omni- 
CO  jure  theoloniorum , quo  theo^onia  fucrunt  à principio  ftatuca  : idem  verô  vice  verd 
DuxComiti  fecit.  Præierea  Cornes  renuntiavit  omni  jure  quod  habereredixerat  in 
hreâA,  In^upcr  condiftum  cft  , quod  Cornes  non  retinebit  aliquem  in  ter- 
ra fua  > qui  damnum  hteiat  Duci  vcl  fuis  hcredibus  quam  primùm  hoc  pcrccpe- 
rit  J Sc  idem  Dux  obfcrvabit.  Omnes  homines  mcliorcs  Comitis  juraverunt  » quod 
bæc  concordia  ftabilis  permanebit  ÿ limiliter  homines  Ducis.  Sane  quidquid  DuCi 
contingent  humanitus , Cornes  6c  heredes  lî  jurabunt  heredesDucis  conlervare  terram» 
& ligium  prçftabunt  eis  homagium  ut  fuppradi^bum  cil  : Hmiliter  Dux  6c  fui  hçredes, 
juvabunt  hxredcs  Comitis,  fi  Cornes  decedat:  qu6d  fi  Cornes  & Dux  moriantur» 
uxores  & hæredcs  eorum  fibi  invicem  airi(lent&  juvamen  prçilabunc.  Hxc  autem 
ut  in  poilerum  rata  permaneant»  figillonim  appoficione  tam  Ducis  quam  Comitis 
funt  inviolabilitcr  roTOrata,  teftibus  his  Hieodoricus  TrateSlenJts  Epifeopns,  MatbiU 
dit  Ducijfa  i Henricus  Dux  de  Umbereb , Aibertus  Cornes  de  Daesborg , PbUppus 
Cornes  Namurcenfts  y ff^illeîmus  [rater  DuàSy  He/tricus  de  Cujek  ^ Aibertus  filiuseiusy 
ff^alterus  Bertbout , Gidefridus  de  Scoten , Arnoldus  de  Grimbergen  » Arnddus  de 
Diefl,  Leonius  de  Aa,  Godefridus  Cajîelianut  de  Bruxella,  Arnoldus  de  ÏVefemaeUy  Amoldut 
de  IVatlhem , Willelmus  P'ulpes  • [f^altcrus  Bac.'  i li  funt  homines  Comitis  : Rutgerusdt 
MterbemyHîigo  de  VotrnSbeodoricu  deA.tena^  Gerardus  de  Hbrjl^  IViîklmusde  Tljylingeny 
Simon  y loannestà  hbrandus  de  Haerlem  Abertus  Bernardin  IValterUs  de  Egmon-^ 
de^  Fiorentius  de  IVelde  y Philippus  de  fi'’aj[enaer  y Arnoldus  y Henricus  & loannes  de 
Rijrwijck , ÿbeodoricus  de  Bockel  > hi  etiam  8t  alij  quamplures  juraverunt.  Data 
1303.  funt  hzc  anno  Dominiez  Incarnation» M C C.  1 II.  tertio  Nonas  Novembris. 

Autre  Extraîél  des  mefmcs  Regiftres. 

IK  nomine  Sanâz  6c  Individuz  Trinitatis.  Sciant  omnes  tam  prxfentes  quàm  fu- 
turi  huit»  paginæ  infpeâores  ; De  nicrcatoribus  H e n r i c i Ducis  Lotba- 
ringiz  6c  Tbeodorici  Comitis  Hollandiz  inter  eos  efle  condiâum,  inviolabiliter 
ebiervandum*  quod  mercatores  Ducis  ejufdem  » tranfeuntes  per  terram  prxdiôi, 
Comitis  tranfibunt  cum  codem  jure  tarh  in  aquisquàm  in  ter.  is,  quo  tcJoniaiùe- 
runt  in  principio  fuz  conilitutioois  (latuta  : mercatores  verb  Comitis  per  terram 
Ducis  tranfeuntes,  tam  in  terris  quàm  in  aquis  per  omnia  prxdiôo  modo  tranfî- 
bunc.  Item  firmiter  Ilatutum  eil  inter  eos»  quod  fi  quis  de  terra  Comitis  crédit  pe- 
oiniam  fuam  horoini  de  terra  Ducis,  non  potcfl  nec  debet  6c  vadium  pro  eo  ac* 
cipere,  nid  priùs  ilium  conveniat  in  Oppido  vel  in  loco  in  quo  dianet  , 6c  fi 
iullitia  loconierit  ipfi  denegata,  vadium  accipere  potell,  fed  non  alibi  nid  fuper 
Iiomines  loci  vel  Opidi  ubi  juilitia  ci  fuerit  dénota  , fimili  raodo.obfcrvabitur 
per  omnia*  fi  homines  Ducis,  hominibus  Comitis  fuam  crcdidcrinc  pecuniam 
Datum  6c  aflum  ut  fuprà. 
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DES  TROPHE  ES  DE  BRAËAÎSIT.  jJ 

Extrait  des  Regiftres  du  Duché  de  Brabant; 

HÆc  cft  Compofitio  inter  Dueem  Lotharingi*  & Comitem  (jelrix.  Dux  da. 
bit  âlüm  fuam  Blio  Comitis  Gclriæ.  Si  verônunc  promHTa  moriatur  «pro* 
ximam  ille  habebit;  idem  de  Blio  Comitis  diéhim  ell.  Debitum  paratum 
<)uindecies  centum  marcanim  quod  Cornes  débet  Diici  » Si  pignus  quoj  Dux  te- 
nec  à Comité,  dabit  Bliaf  fus  in  dotem  fiiio  Comitis.  Cùm  nlia  Ducis  ad  annot 
nubiles  venerit,  Dux  dabit  cum  ea  Blio  Comitis  prxrer  prxdiéU  quantum  homi* 
nés  Ducis  &c  Comitis  confulenc  quod  cum  honore  peteric  dare.  Dux  rcddecCorai> 
ti  pueros  fuos,  fub  uH  cooditionc,  quôJ  Cornes  dabit  Duci  ad  rccuritatcm  èc 
oblldium  Archiepifeopum  Colonieiifcm  6c  Ecclellam  Colonienfem , Epifeopum 
Trajcûcnfcm  & Ecclcfiam  Trajeétenfem  , de  Los  6?  de  Monte  Comités , & prît- 
tereahomines  fuos  omnes  quos  dare  poterie , quos  Oux  exegerit  dr  omnes  fecuri* 
tâtes  qtias  poterie»  quod  Duci  Hdelitcr  fervietut  Homo  Hgius  de  extero  , )uxtacar* 
tas  antiquas;  ôc  prxierea  nova  inde  ii  opus  cil  liée  carta*  His  ica  peraâis  Dux 
reddet  Comiti  pueros  fuos;  Dux  deponet  omnigenam  Vnitatem  de  Kempinia  * 
Hmes,  fîmiliter  hc  Cornes»  &unufquirque  fuumjus  habebit  de  domoHcfc;  lam  Dux 
quàm  Comes«ruum  jus  habebit. 

Lettres  tirées  des  Regillres  de  Brabant. 

IN  nomine  Sanâ*  & Individux  Trinicatis.  Philippus  divin!  fiivente  clementii 
Romanorum  Rex  femper  Auguilus-  Regalis  exccllentix,  provida  confpcâio  • 
nobilum  pariter  & roagnorum  Principum  devotionem  & prxclaraconfuevitpen* 
fari  obfcquia»  ôccirca  eorumaugmemum&  honoris  promotionem»  cum  omni  ef- 
fêéhi  curam  & opei'am  adhibere  düigcntem.  Quapropter  ad  univerforum  Imperij 
fiJcHum  pràfentis  x atis  & poileritatis  fucccHivx  notitiam  deduximus  proferen* 
dum>  quod  accedens  ad  prefentiam  noftram  » fub  firquentia  Principum  apud  Con- 
fluentiam , dileébus  Confangusneus  Princeps  nofier  Hbnricvs  illufiris  Dax  Z.o- 
tbaringU  ^ Brabantiæ  hominium  nobis  fecit  & de  manu  noRra  recepit,  faudum 
quod  ab  Imperio  tenere  debet.  Nofqiie  ut  ipfepro  exahatienc  noftra  , operofavo* 
lumate  defudet»  6c  ubique  locorum  Impériale  commodum  procurée  j concedimut 
fibi  &1egitimis  hctedibui  fuis  in  rectum  fœudum  Abbatiam  cum  om* 

ni  honore  & eojure»  quo  eam  Imperium  & noftri  anieccfTorcs  Romani  împerato* 
res  6c  reges  ufque  ad  nodra  tempora  habuerunt.  Infuper  concedimus  ei  6c  hxre- 
dibus  fuis  in  feodum  civitatem  TrajeBenfemt  cum  omnibus  juiliciis  6c  appendicifi 
fuis  extra  civitatem  6c  intra,  ncc  non  ibidem  Eccleüam  S.  Servatij»  cUm  omni 
integritate  6:  co  jure,  quo  Patri  6c  fratri  nodro  Divis  Romanorum  Imperatori* 
bus  atcincbac.  Noviomagum  quoque  quod  ad  nodrum  & Imperij  Dominium  redu- 
ximus  » ipfi  Duci  in  alijs  recompenubimus  bonis.  Item  concedimus  eiomne  fœu- 
dum » quod  Patruus  fuus  Cornes  Alhertus  de  Dagifpmg  de  manu  nodra  6c  Imperid 
obeinet;  ita  quod  ipfc  Dux  pod  inortem  ipdus  Comitis,  in  omnibus  bonis  dve 
paétis  ahfque  cuiudibet  contradiétionis  impedimento  (d  tamen  Cornes  fine  hxre* 
de  difeederit)  ci  fuccedat.  Hommibus  quoque  Ducis  » Civitatis  videlicet  , Orten 
quæ  nunc  Silva  dicitur  , & Thiele,  pet  totam  Imperium  in  exaétione  thclonij , 
eandrm  habebunt  juditiam  & libertatem  , quam  habuerunt  temporibus  Patris  6c 
fratris  nodri  ; 6c  proindc  homines  nodri  in  terra  Ducis  ab  oncre  cxaÛionis  liberl 
erunt.  Infuper  Kcgin  au^toritaie  nodra  datuimus»  & memorato  Duci  concedi- 
mus , ut  dlix  dix  » d mal'culum  hxredcm  non  habucrit,  in  fœudis  fuis  libéré  cl 
tamquam  mafculi  fuccedanr.  DernumRegiâ  benignitate  in  reÔum  fœudum ‘conce* 
dimus  ci  annuatim  fexaginta  carratas  vint  ^ quarum  media  pars  apud  Boperdiam» 
rcliqua  pars  apud  Baldeocm  in  Alfatia  tempore  vindemix  ei  perlolventur.  Corn- 
promidum  ell  ctiam  ex  parte  nodra  6c  ipdus  Ducis , quod  omnium  amicorum 
nodrorum  ddus  erit  amicus,  6c  adverfarijs  nodris  inimicabinir&  nobifeum  cosdi- 
driâ^c  perfequetur*  nec  aliquem  manu  tenebir}  6c  nos  etiam  ipfum  Dueem  in 
omnibus  negoiijs  (uis  manutenentes,  nulli  inimi  coium  fuorum  contra  eum  aujci-* 
lium  Tel  concilium  prxdabimus.  Vt  autem  hxc  omnia  rata  femper  permaoeant  6c 
inconvulfa  perfeverent , hanc  paginam  exinde  conferiptam  , figilli  nodri  chtrac- 
tcrc  judîmu^  enmmuniri.  Huius  rci  lcdcs  funt  Adolphus  Colonienjis  Arebiepifeopus ^ 
Ditüabmus  Conftantienjis  Epifeopast  Comardus  Spirenfis  Epifeopus  Cmes  Ff^iîïelmus 
IniiafenJiSy  Cornes  Arnolius  de  Alt enacb  y Cornes  Otto  deQeldert  j Cornes  Silvertus 
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de  Fk’^erda ^Cornes  Henricui'de  {Gemincponte)  Ziiyhru^ge yCmes  ErneJIes  deVcIfekt^ 
Otto  de  Buren^  Cono  de  Mintfenberg^  ffenricus  Dnpifer  de  r^alpurg  , Ilenricus  de 
SmaJmecki%  yï^ernerus  6?  Phit'ippus  frater  eius  de  Boulandia,  Conrardus  puer  de  Bo- 
perdis  , Reinbardus  de  Lutre  £c  aUj  complures.  Item  concedimus  Duci  nnivcrlà 
bonaconfUiuu  ultra  Mol'am,  qux  ameaComes  de  Koen  ah  ipfoDiicc  in  fœudutn 
acceperac»  imperio  attinemia.  A£tafunt  hæc  anno  Domini  MCC.  I V.  Daium 
CooBuentix  fecundo  Id.  Novembris  indiâione  feptima. 

Autre  lettre  tirées  des  mefmes  Regiftres. 

PHüippus  Deigratiâ  Romanorum  Rc<  femper  Auguftus  omnibus  hoc  (criptum 
intuentibus  gratiam  luatn  & omne  bonum.  Vniverfiuti  vcftræ  notum  fieri 
volumus.  ouod  die  reformata:  pacis  inter  nos  & Henricum  Ducem  Lo- 
tharingix  & RraDamixci  obligavimus  Oppidum  noftrum  Dasbarg-,  cumomniinte- 
gritatc  juris  ôc  omnibus  attinentijs,  pro  mille  & o^ingentis  marcis*  iuquodtîn- 
gulis  annis  inde  deducet  ad  ufus  mos . ducentas  Sc  quinquagima  marcas , ipfe  ita 
libère  in  prxdicto  Oppido  Tuicium  fuum  inllitucc,  uc  ut  plcnam  5c  libramibiha- 
bebit  adminillrationem  & prxfatam  pcrcipict  pccuniam,  prslcntc  tamen  nuntio 
ejus  qui  Cailro  noflro  Werde  prxcric,  qui  aliain  in  Dusbnrch  non  habebit  pote- 
liacem,  fed  quod  erit  tedis  pecunix  pcrcipiendx  qui  forte  B ducentis  quinquagin* 
ta  marcis  aliquandofupcrexcrcverit , hoc  in  ufus  noftro»  convcrict  : fi  forte  ali- 
quando  dctucrit>  Adniiniftrator  noller  de  Werde  de  bonis  nofiris  in  Werde  iilum 
defeitum  fupplcbit  : fi  autem  dememorata  pignorîs  forte , tcrtiam  five  quarcam 
feu  amplius  Duci  folvamus,  prorata  foitis  paélx  partes  acccfiîonis  duccncarum 
quinquaginta  marcarum  minuemur.  Prxterca  inter  nos  cft  condiftum  , quod  nos 
bonâfide  Iaborabimus&  omni  conamine»  quod  Epifeopus  Metenfisbona  qusapud 
S.  l'rudonem  habet , Duci  permutabit  » & compenfabic , pro  alijs  bonis  ipfi  Epif- 
copo  xquè  uiilibus»  ficuttlla  bona  cicfTc  confueverunt.  Prxterca  Ducipromifimusj 

3uod  Epilcopum  Leodienfem  &:  Comitem  de  Los  alios  Lpifcopi  faulorcs  & coa- 
iutorcs  nuraquam  in  gratiam  rccmicmus , nifi  confilio  U voluntate  ipfius 
Ducis  , Prxterca  ipfi  Duci  prom.fimus,  quod  apud  Rcgcm  Francis  elabo- 
rabimus  (c  eificiemust  quod  iplc  erit  in  graiia  Regis  , it.i  quod  Rex  in  om- 
nibus DCgotijs  fuis  , ci  aflîftct  & propiiius  favorabilis  erit  ci  fuper  bonis  qux 
ab  iplb  in  focuduni  débet  habere.  Item  fuprædiôo  Duci  promifimus,  quod  con- 
duûum  Sc  Advocatiam  de  Mcrfen  &:  Sufeinno  cum  luis  appenditijs , quam 
Co/uinus  de  P'akkcnborg  âc  pTqâccciTorihxïs  nofiris  Impcratoribushahuit»  ciinfocu- 
dum  concedemus^  fi  tamen  idem  Cofuims  confenfum  adhibeat.  Prxmifiîs  etiam  a- 
diccimus,  quod  Ff^illelmo  Comiti IJollandiæ  foeuda  qux  Pater  fuus  & frater  ablm- 
perio  tenucrunc  , libéré  conferre  debemus.  Promifimus  ctiain  Duci  memorato 
quod  fi  Argent,  fie  Metenfis  Epifeopi  fie  alij,  à quibus  yîlbertus  de  Das- 

burcbc^  infçudatus  ( qui  ipfum  Dueem  omnium  bonorum  fuorum  hxrcdcm  infti- 
tuit)  ci  focuda  conferre  nolucrint  y nos  omni  pofic  nollro  Ôcbojù  fi  Je  laborabi- 
mus,  quod  hoc  cfTcftu  mancipetur  & ipfi  cum  infocudent.  Ad  hxc  nos  ei  polU- 
citi  fumus  data  fidc,  quod  etiam  contra  omnes  adverfarios  fuos  femper  ci  afiîlle- 
muS)  Sc  injure  fuo  bcncvolos  nos  Icmpcr  invenict;  fie  ipfe  vice  veria  ficut  Prin- 
ceps  noller  fidclis,  fidclitcr  nobis  fervict  fi:  in  omnibus  oblcquiolus  exillct.  Prx- 
terca dcclaravi  de  comcniionc , qux  vcrtiiur  inter  nos  fie  Cowitem  Barrenfem  » pro- 
mifimus  llare  confilio  Epifeopi  Spircnils  fie  Comitis  de  Daesburg  fie  Ducis  Lotba- 
ringix  fie  Brabantiæ,  ut  fi  quid  imer  nos  corrigenduni  fucrit , confilio  ipiorum 
croendetur.  Item  Oppidum  Noviomagum  quod  Duxpoflîdct,  per  alia  bona  lococt 
competenti  compeniabimus,  confilio  Arcmcpircopi  Colonicnfis  fie  Epifeopi  Spi- 
renfis  fie  Comitis  de  Daesburg  fie  Comitis  Iuliacenfis,  quibus  bonis  ci  collatis,ip- 
fc  prxdiélum  Oppidum  nobis  rcllituct. 

Lettre  prife  des  Regiflrcs  de  Brabant. 

EGo  Henricus  Dux  Lotharingix  , omnibus  ad  quos  litterx  illx  per- 
vcDCrint.  Notum  fieri  volo  , quod  Ego  conllitutus  in  pi  xfcntia  Domini 
mei  Regis  Franeix  , Rcginaldo  Coiniti  Bolonicnfi  fie  hxrcdibus  fuis  y 
quitavi  toium  Comitaium  Bolonix  fie  quidquid  ration!  iixorjs  fux  ad  cun- 
dem  Comitatem  fpcélat  citra  mare  Angliæ  : Ica  tamen  , quod  idem  Rcginal- 
dus  Cornes  Bolomx  fie  hxrcdcs  fui  , mihi  fie  hxrcdibus  mois  , fingulis 
nis  afiîgnavcrinc  apuJ  Kales  fexcentas  libras  , Parificn  moncix  reddea- 
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dendam  medietatem  in  feflo  R.  loannes  Baptlfls»  & alteram  mcdiecatem  înNatali 
Domini»  per  manum  Domini  Regis  Franciæ  Sc  hæredum  fuorom  , &c.  Déterra 
Anglie»  qux  pertinct  ad  jus  uxorû  mex  & uxorê  Comitis  Bolonis  âcerit;Si 
idem  Cornes  Boloniæ  dirpofuerit  ire  inAngItam»  cumarmis,  ad  acquirendum  jus 
& haeredicareoi  uxoris  fus  & uxorismec;  nid  ego  infra  duos  menfa»  podqudm 
ab  ipfo  Comité  Bolonix  fuero  fubmonitus  , cum  eo  genres  meas  mifero  compe- 
tenter  in  Angliamt  vcl  ego  in  propria  perfona  illuc  jero  cum  eo,  qui<^uid  idem 
Cornes  ibi  acquirct  fuum  erit  proprium;  Et  vice  verft,  nid  idem  Cornes,  poft- 
ouam  infra  prxdiâum  fpatium  à me  fubmonitus  fuerit»  miferitcompccentcr  genres 
(u,umecum  in  Angliam,  vel  in  propria  perfona  venerit;  quidquid  in  Anglia  ao 
auiram,  meum  erit  proprium.  Si  autem,  deut  fuperiùs  diéhim  eft,  abalterono* 
frrum  vel  ab  ucroque  terra  przdida  acquiratur,  idem  Cornes  habebit  partemfuam 
de  ilia , rationc  fororis  primogenicsc  ad  ufus  & confuetudines  Anglix  : & ego  d> 
militer  partem  meam  rationc  forons  minons  nacu  , dcc.  Aâum  Vemone  anno 
Domini  M C C.  IV.  menfe  Februario. 

Elxtraift  des  eferipts  de  Charles  Langius  tirés  des  Chartulaires  de  l'E- 
glife  de  Liege. 

ANno  110}  Luduicus  Coma  de  Los  relevât  abEccIedaLcodiend  Caftrum  Mon- 
tifny  cum  territoriode  Hallud  cum  cartroi  item  allodium  Tejfenàerlo  in  quo.cft 
Abbatia  Everbode , item  Lstntay  cum  caftro  > quod  Luduicus  yfdvccat  de  Nas- 
bania  ab  ipfo  Comité  tenebat,  & ex  co  Epifeopus  ei  cedtc  omne  ius  quod  habe* 
bat  in  Caflro  Duras  ^ occupato  per  Ducem  Lovanitnfem  y à quo  Cornes  prxlàuis 
teoere  fe  in  feodum  contendebat  ) iu  ut  à fc  £;  fuis  fucceflbribus  relevec  iu  in 
feeudum. 

Ëxtraid  des  Regiftres  de  Brabant. 

DVx  fie  Cornes  dib  hac  forma  compofuerunt,  quod  Cornes  & uxor  ejusomne 
Allodium  quodeompetit  eis  ratione&  jure  bæreditario  intotaHollandia  , in 
minus  Ducis  redgnabunt,  & idem  Allodium  à Duce  in  feodum  récipient 
cum  Omni  incegritate,  excepta  Oômo  de  Leyden  & Caftellaria  ; Attamen  d Dux 
omnia  feoda  quz  ipfe  Cornes  tenct  de  quibuicumque  Dominis,  ab  eis  rccuperare 
& obiincre  potell.  Cornes  ca  de  manu  Ducis  in  feodum  recipiec,  & ipfe  Cornes 
bonâ  dJe  lal^rabit,  quod  Domini  ea  Duci  concédant.  Item  Callrum  cic  Calmentt 
de  quo  Cornes  uxorem  fuam  A.  dotavit,  tam  ipfe  quàm  uxorejus  Duci  redgna- 
bunt  & ab  eo  in  fco<lum  récipient , A prxterca  redditus  annuatim  cemum  mar* 
cas  valences  Duci  cum  Cadro  afUgnabunC,  fie  ab  eo  récipient  in  feodum , przter 
ducentas  quas  diu  ante  in  Allodio  Ilerdene  adignavcrat  Cornes  Duci.  Przterea  E 
Cornes  aliqua  feoda  alicui  contulir,  quz  de  jure  ab  Imperio  tenere  debebat , d Im- 
perium ea  recuperarc  de  jurepotefl,  Dux  ab  Imperio  9i  Cornes  ea  de  Duce  reci- 
piet  Item  Cornes  promidt  y quoi  concordiam  illam  quz  inter  eum  6c  Dominum 
vVillclmum  cd  ordinata,  cnndlio  Ducis  fi:  Roegeri  de  Merehem  & conim  quot 
ipd  adument  obfcrv.ibit  fie  dmlitcrdabiliet:  (î  veto  prardiébus  Willclmus  concor- 
oiam  przdiâam  condlio  Ducis  fie  Ro*^geri  de  Merehem  fie  eonim  quos  ipd  aiTu* 
ment  obfervarercnueric,  DaxComitiafÉdet,  tanquamin  proprijs  negotiiS)  quoad 
quidem  cum  inviolabiter  obfervct.  Similiter  ubicumque  Cornes  jus  fuum  roondrarc 
po^crit , Dux  ei  tanquam  in  proprijs  fidclitcr  nogitijs  adîdct , prxtcrHocDux 
adumet  très  de  fuis  hominibus,  ce  Cornes  de  Los  très  de  fuis  y au  dandam  de  fua 
pecunia  condlio  przdiébonim  fex  ; qui  (êx  fî  aliqua  pocenint  adinvenire  y adeon- 
firmationem  ampliorem  inter  Ducem  fie  Comitem,  Dux  fi:  Cornes  eorum  dabunc 
condlio.  Ad  hxc  eondiâum  ed , ouôd  Cornes  Ugius  bomo  Ducis  erit,  contra  omnes 
homines , excepto  Imperio  & Leoaiend  Epifeopo  ; d tamen  Epifeopus  Ce  Ecclcda 
Leodiends  injudè  Ducem  gravare  attentarent,  Cornes  eos  monere  deberet,  nt  ab 
injudo  gravamine  ejus  ceflarent;  quod  d cedare)  nolleot)  Cornes  Duci  deut  U* 
gio  Domino  fuo  fic  pari  fuo  adîdet. 
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Autre  Extrai6l  des  dids  Regiflres. 

Sciant  omnes  cam  futuri  qu^m  prxfcntcs  prxfem  fcriptum  intuentes,  quoH  ad 
confirmationem  dilcétionis  & i'ccuritatis  Luduieis  Cornes  de  Los  Caftrum  de  Cbal^ 
munt  t quod  fuum  crat  Allodium,  in  manus  Henrici  Duci^  Locharingix 
itfignavi^&  illudin  fcodum  ab  co  rccepitj  pritcrea  in  univerfo  alloJio  de  IJerde^ 
ne»  & in  villU  pr«fato  Callro  attincniibus,  Hngulis  annis  trccenus  mircas  ei  af* 
ügnavit;  quas  umiliter  de  manu  Ducis  liberè  iufeepit,  tali  conditione  interpofita» 
quôJ  fî  memoratum  Comieem  Hne  liberis  dcccderc  contigerit  , ad  propinquio- 
rem  cjus  haîredem  fcudaipfa  fine  contradictionc  dcvolventur.  SxpeJiftus  cciam 
Cornes  ipfi  Duci  contra  omnes  homines  excepta  Leodienfi  Ecclcfia  legiecatem  Fc- 
cit,  quod  etiam  hzrcdes  Comitis  Duci  & fuis  hxredibus  facerc  tenemur}  qux 
taracn  Ecclcfia  fi  Duci  in  aliqua  vcllet  injuriari,  ipfe  Cornes  panes  fuas  interpo- 
nens,  in  hoc  cafu  ficut  Domino  \ Patri  fuo  ci  faccrc  debet;  Et  Dux  vice  vcr(l 
Comiti  fimiliter  facere  tenemr.  Et  ut  hzc  qua:  prænotata  funt , in  pofterum  ra- 
ta ôc  inconvulfa  permaneant  .Cornes  deeem  de  bominibusfuis  iubnotatis,  cumfeo- 
dis  fuis  Duci  in  Holhgium  dédit,  ut  fi  forte  ipfevel  hærcdcs  cjus  ifla  infnngcrc 
attemptaverint , ipfi  tamdiu  Duci  contra  Comitem  vcl  hærcdcs  ipfius  fervient, 
doncc  cum  ad  l^tislàftionem  reduxerint:  fimiliter  Dux  Comiti  deeem  de  fuis  ho- 
minibus  in  Hollagium  dédit.  Hi  funt  obfidcs  Comitis  Rot^erus  de  Merebemy  Tbeo-^ 
dortcus  de  Aliéna , Otto  de  Bornen,  Pi^tîleînms  de  Peter shem^  A-  noldus  & Hermannus 
jrater  eius  de  Eljlo , Robertus  de  Berle  , Rafo  de  Curtberaco  , Ulmus  de  Gottbemt 
1‘beodoricus  CaJteUanus  de  Los.  Hi  funt  obfidrs  Ducis,  Godefridus  de  Scoten,  Ar* 
itoldus  de  Diefiy  Gerardusde  GrM'^rge . Cerardus  de  lada^  Godefridus  Cajiellanus  de 
Bruxelhi  Arnoldus  de  fValbein  y Arnoldus  de  H'efmaîe  % Arnoldus  Senefcailus  . G<^fulmes 
1106  bleverla  , Rob:rtus  de  Tbenis.  Afta  funthxc  anno  Vcrbi  Incariuti  MCC.  VL 
* fub  tefiimonio  fupraferiptomm  virorura. 

Extraid  des  mefmcs  Regiflres. 

HÆc  cil  Compofitio  inter  Ducem  & Comitem  de  Los^  Cornes  renuntiabit  om- 
ni  querclæ  quam  verfus  Trajcâenfes  habuit,  cum  omnibus  villis.  appen- 
ditijs.qus  fpcftantadTrajcétum  ; vidclicct  Volne^  Montenakey  yyUrey  Un^ 
ruine  y Sc  quæ  funt  aliz  vills.  Querelæ  quam  htbit  vertus  Rutte  Cornes  renuntia- 
bit, excepta  Advocatiâ.  Pa£lum  quod  Dux  habet  in  S.  Tiudonc,  reddet  Epifeo- 
pi  Mctcnfi  ; Sc  ctim  Cornes  bcnc  fuerit  cum  Duce,  Dux  juvabit  Comitem  quod 
Epifeopus  ci  concédât  ♦ fi  juvarc  potclV  cum  voluntatc  Epilcopi  Metenfis  : fed  Epifco- 
pus  ha^bitbona  fua  & paélum  fuum  libère.  Prxtcr  nochabebit  Cornes  à Duce  in 
fêodum  Advocatiam  S.  Tnidonisj&omniaqux  Cornes cumfilia  Ducis  acccpcratin 
fcodum,  àDucc  tenebit  & ligius  bomo  fuus  erit  contra  omnes  homines,  excepro  E- 
pifeopo  Leodienfi  ; & etiam  contra  Epifcopum  juvabit  Cornes  Dueem , h Epif- 
copus  guerram  ino\crc  volucrit  Duci  pro  wa  voluntatc  injullè.  Item  Dux  prxfi- 
get  Comiti  de  Los  dicm , ad  quem  Cornes  indubitamer  venict  6c  Dux  de  Limbourg 
U volucrit;  fed  quidquid  ei  fententiatum  fuerit  vcl  fa^um  , prxdiâra  bona  tenebx 
Cornes  à Duce  & propter  hoc  de  Allodio  fuo  quod  ducentas  Valet  marcas  annua- 
tim.  Cornes afîignabic  Duci,  & à Duce  tenebit.  cùm  Dux  & Cornes  fucrint 
Compofiti , Dux  bonà  fidc  juvabit , quod  Cornes  de  Los  & Dominus  yyitlelmus 
de  HoUandia  componantur;  fi  verb  Dux  hoc  juvarc  non  poterit , Dux  urrique 
diem  prxfîget  ôc  Comiti  de  Los  faciet  quod  homines  dixerint  quod  de  jure  cenc- 
tur  faccrc. 

Extrait  des  lettrages  de  Brabant. 

HEnricus  dux  Lotharikoiae  ^ Otto  Cornes  Gelria  ronvenerunc 
fuper  matrimonio  contrahendo  inter  Gerardum  iîlium  Comitis  6c  Margafetam 
fiUam  Ducis,  Quod  cum  Margareta  ad  tempus  nubile  perveoerit  & Gerardus 
filius  Comitis  cam  camaliter  ct^noverit,  Dux  de  bonis  fuis  alllgnabit  proui  fiium 
decet  honorem:  Cornes  dabit  mia  fuo  terramà  Caldekircbem  fuperius  & Allodium 
de  Rothe , &c.  Telles  Cornes  de  Dalem , Albertus  de  Cuych  , Tetricus  de  Millen  , L«- 
dolfus  Gerhard  de  Stralen  y Godefridus  JDapifery  Godefridus  de  iyaçbtend%  Arnold 
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dus  de  jdrnbem  ^ Terricus  B Jiborts  Hebmvyn  de  Sutfcne  y Cerhart  de  PV)peli^ 
Godefridus  Kantart , Theodoriats  fraser  Comitis.  Afta  lunt  apud  Lovanium  arino 
MCC.  VI.  iio5. 

Lettre  tirée  fur  l’original  repofant  en  l’Archive  du  Monaftere  de  Villers. 

IN  nominc  Sanffcæ  & Individus  Trinitatis.  Notum  fit  omnibus  tam  futuri^quàm 
prxfcncibus , quoJ  ego  Hrnric  us  Dux  Lothar  ingiæ  & Icgicima  con- 
fors  mea  Mathildis  DucKTa  contulimus  tn  clcmoHnam  , annuatnn  « pro 
nodris  ac  nodrorum  prædcceflbrum  & pofterorum  animabus , duos  laflos  ai!ccio> 
rum  conventui  de  Villan,  & illos  eis  auignamus  annuatim  accipiendos,  dcnoftrïs 
redditibus  apud  Caîays»  Vt  auicm  asc  noÜra  elemolina  quam  lam  pure  & Hnce* 
re  contulimus , (labile  robur  in  perpetuum  obtincac  f prsl'em  feriptum  ngillonim 
nollrorum  appolitione  conHrmavimus  & au^^enticavimus,  probabitium  telHum  ad- 
junéla  lubfcriptionCt  quorum  nomina  lunchxc:  Mapjfer  Renerus  de  Hoxem , Ma> 
gifler  Renerus  de  Hugardis , CUrici  Ducis.  De  nobilibus  Arnulpkus  de  Dieft , laco^ 
êus  de  Orkais.  De  familia  Ducis  Antulphus  de  yyallthàm  , Arnulphus  de  Vyife^ 
tnale.  Aâum  cft  hoc  anno  ab  Incamalionc  Domini  M C C.  V.  120^. 

Lettre  tirée  desRegiflrcs  des  Chartes  de  Brabant. 


ANno  Dominiez  Incarnationis  MCC.  VIL  quinto  Idus  Februarij  indiâlone 
decimâf  Aéla  fuerunt  haec  apud  Geilenhufen  quæ  infcriiis  func  annoiaca. 
Dominas  Philippus  gloriofidimus  Romanotum  Rex  femper  AuguAus  u- 
nam  de  hliabus  fuis  dcdii  in  matrimonio  iilio  Ducis  Brabuntiæ , &:  illa  fi- 
lia  fuccedet  in  hireditatem  patemam*  cum  aUJ$filiabu^  Domini  R^is,  fccundum 
jus  fie  conluetudinem  Theutonie.’  fie  ipfe  Dominus  Rex  illam  ^iam  adîgnabic 
ipfi  Duci  B abantix , apud  Sinfich  quartodecimo  die  poA  Pcntccoftcs , vel  fuis 
nuncijs  videlicet  C0m/i  Gelri^,  Comiti  Inliacenjiy  Comiti  Hjbenfladen.  Et  uc  ipfe 
Dominut  Rex  hcc  omnia  operis  executione  adimpleat  datâ  fide  promific.  Illud 
etiam  data  fidr  promifit  Conrardus  Spirenfis  Epifeopus  > juraverunc  quoque  in 
animam  Domini  Regis»  Cuno  de  Minrimberch»  Henricus  Marefcalcus  de  Kal- 
Untin»  fiCRdhucalij  minilleriales .Domini  Regis»  fimili  modo  jurabunt.  Cetcrùm 
Dux  Brabantix  dabit  in  dotem  filiæ  Domim  Régis»  redditus  valences  annuatim 
mille  marcasi  fie  fi  contingac  filiam  Domini  Regis  mori  antequam  fiat  carnalis 
conjunôio  inter  cam  fie  iplum  filium  Ducis  Brabanciæ»  Dominus  Rex  loco  illius, 
dabit  aliam  de  filiabus  fuis  prx  iiélo  filio  Ducis  in  matrimonio,  fi  quam  tuoc  ha- 
buerit  liberam  fit  abfolutam  : fi  autem  contigerit  mori  filium  Ducis  Brabantixfi- 
militcr  ante  carnalcm  cotnmixcionem»  fi  ipic  Dux  Brabantiæ  tune  alium  filium 
habuerit , przdiâa  filia  Domini  Régis»  vel  alia,  fi  quam  habucrit,  illi  filio  Du- 
cis Brabantix  matrimonialitcr  copuUbitur.  Item  fi  contigerit  quod  inter  iam  dic- 
tas perfonas , videlicet  filiam  Domini  Régis  fie  filium  Ducis  Brabantix,  camale 
commercium  intervenerit } fi  tune  filium  Ducis  mog  contigerit»  fine  proie»  ip- 
fa  filia  Domini  Regis  omnibus  diebus  fuis,  tenebit  ad  ufum  fuum  illa  bona»  vidc- 
licLt  redditus  mille  marcarum  » quos  ipfc  Dux  Brabantix  in  dotem  fihi  affignave- 
rit  y poftmodum  cùm  mortua  fucrit  (ilia  Domini  Kegis  > iam  diéla  bona  ad  Du- 
cemBr-.bantix,  fi  tune  vixerit , vel  fi  tune  mortuus  elt,  ad  cjus  Icgitimos  hxrcdcs 
revertentur.  Item  fi  contigerit  mori  filium  Ducis  Brabantix  ante  carnis  copulam 
& fi  ipfc  tune  alium  non  habuerit  » ipfe  Dux  Brabantix  Domino  Régi  filiam  fuam 
rcAituct»  ipfe  ctiam  rehabebit  illa  bona  qux  in  dotem  filiæ  Régis  dederat.  Si  au- 
tetnDeo  dame  contigerit»  ut  iam  diélx  perfonx»  videlicet  filia  Domini  Regis  & 
filius  Ducis,  prolem^buerint,  cundlis  mortuis  illa  proies  , ficut  juAum  eA, 
in  legitimam  parentum  fuccedet  hxreJitarcm.  Et  ficut  Dominus  Rex  data  fide 
faac  (c  (ervaturum  promifit  & pro  co  in  animam  fuam  juratum  eA:  ita  Brabantiæ 
pro  fe  ipfo  » fe  hoc  fervaturum  promifit  data  fide  & inlupcr  juramento  confirma- 
vit  : uxor  quoque  Domina  Duci(la  idem  fe  fervaturam  proniiuec  data  fide  & jura- 
bit  ; jurabuoc  iUud  idem  miniAcrialcs  fui  & fux  civitates. 
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Lettre  tirée  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  Villers. 

IN  nomine  Sanâz  & Individuæ  Trinitatis , Amen.  Ego  H.  Dei  gratiâ  DliiC 
Locharingix  notum  facio  univerfis  tatn  poftcHs  quàm  prxfemibus  , quod  cùm 
G»JffrUus  de  Sebotis  moleâarct  Abbatem  SeConventum  de  ViUari»  fuper  Allô 
dio  de  Sebotis  coUatoeis  in  Eleemonnam»  ab  Engelberto  de  Scotis  ex  inte^Oi  (î- 
cuc  continctur  in  feripto  qood  pater  meus  fuper  codem  Allodio,  fub  teftimonio 
honinum  fuorum  eidem  contulic  Conventui  : Ego  cum  hominibus  me»  accedena 
apud  Lyre,  homines  circummanentes  covocari  xci,  à quibus  juratis  in  prxi'emia 
mea,  diligenti  faâa,  inquilîtione  veraciter  didici,  quôd  prx^tus  Godefridus  in« 
toto  prediâo  Allodio  & in  hominibus  Abbatis  ad  iplum  Allodiumpertinentibus, 
nihilommno  jurishaberet,  nec  etiam  in  manfîonarijs  ipûus  Allodij,  niû  fervi  fui; 
vel  deejus  Advocatia  eflênt^  quoJ  Ci  aliquos  in  ipfo  Allodio  inveniret,  quos  fuos 
elTe  (êrvos  vel  de  fua  Advocatia  probare  pofTet,  de  eis  tàéba  ad  Abbatem  admoni 
tione , de  licentia  ipGus  Abbatis,  fcrvicium  ab  eis  fecundùm  judicium  curiæmex 
exigere  poflet;  fervitium,  inquam,  Competens  & rationabile.  Defa&a  quxftio 
ne  navigi]  Marcfem,  homines  jurati  dixerunt,  quod  przdiâus  Godefridus  oc  Con* 
ventus  de  Villari , ipfum  in  una  navi  dcl>crent  habere  commune,  & naulium  in- 
de  proveniens  xqualiter  iater  fc  dividere.  SxpeJiôus  aucem  Godefridus^  ad  infpi- 
rationem  gloriofx  Dei  Gcnicricis  & nollram  admonitioncm  , omnia  fupradiâa  ra- 
ta habuic.  Pofteà  vero  paucis  cvolucis  diebus , mecum  in  domo  de  Villari  conili- 
tutus  « coram  Abbace  & fratribus,  in  præfeotia  mea  & hominum  meonim , & fu- 
pradi^  omnia  recognovic,  & terminorum  divHiones , à pâtre  fuo  &Çonvcntude 
Villari  ab  antiquo  &âa$ , in  præJiâo  Allodio  concdHc.  Vc  autem  hxc  rata  per- 
maneant , prxlmcem  paginam  flgili  mei  imprelTione  volui  e(Te  munitam  , iub- 
fcriptii  teltibus , quorum  hxc  funt  nomina  \ de  clericis  Henricus  Lovamenji  Pree^ 
pofitus , Renerus  de  Hugardis  Notarius  Ducis , Renerus  de  Lovanienfis  Cappellamu 
Ducis  : de  militibus , Amuîphus  de  ypefimaîe^  Henricus  de  Holdebterges  , Nicolaus 
de  Tornynes  9c  alij  quamplures.  Aflum  anno  ab  Incarnatione  Domini  M C C. 
ttoS.'  VIH  menfe  Martio. 

Lettre  tiree  des  Regiflres  de  Brabant. 

VIro  honorato  & Nobili  & dileâo  Domino  H e n r i c o Dei  gratiâ  Duci  Lo- 
tbaringix  Domina Richildis  de  Audcnaerdc  falutem&  dileôionem.  Noveritis 
quôd  ego  libéré  & légitimé  reddidi  in  manus  hlij  mei  Amulphi  de  Audenaerde, 
fèudum  quem  de  vobis  tenebam , per  ipfum  à vobis  & vcflris  mccefToribustencn- 
dum  jure  feodali;  & werpiui  fub  tellimonio  hominum  vcllrorum  fie  nobilium  vi- 
rorum  Domini  Rafonis  deGavera^  D.  Gerardi  deNinive^  D.  Walteri  de  Bigardisi 
videlicet  fèodum  de  Ronkiers^  medietatcmde  ^.(L',fcodum  quod  EglidiusdeCray* 
hencmde  me  tenebat,  Advocatiam  de  VVigelines  fic  de  Gilcnghcm.  Aâum  an- 
1169.  Domini  MCC.  IX.  fexto  Idus  MaiJ. 

Lettre  tirée  de  TArchive  de  i’E^life  de  S.  Gertrude  à Nivelle,  laquelle 
aufsi  fe  trouve  aux  regiflres  de  Brabant. 

IN  nomine  Sinâæ  fic  Individux  Trinitatis.  Otto  divinâ  favente  clementiâ  Ro- 
manorum  Kcx  femper  Auguflus , ficc*  Notum  fâcimus,  qubd  accedens  ad  no- 
ftram  Majeftatis  prxfeniiam  fidclis  no^VÀ  Serta  NyvelUnJts  Ecclefiét  jibbatija^t- 
bili  querimonia  propofuit,  quod  nos  cemporc  difeordix  noflrx,  contra  jus  fic  li- 
bertatem  Impenj,  ipfam  Eccleiiam  fuam  ab  Impcrio  alienavcrimus  fic  in  manus 
Hbnrici  Ducis  Lotharingiæ  contulerimus.  Principum  verb  diâavit  fententia  , 
qu6d  nos  eandem  Abbatiflam  fic  Ecclefîam  fuam , non  potucrimus  ab  Impcrio  aliena- 
re , fed  quod  in  omni  jure , honore  fic  libenate  Heut  ad  nos  devenir  ipfam  con- 
vare  tenemur)  ad  hanc  itaque  fememiam  adenfu  Principum  Impcrij  légitimé  ap- 
probatam  , Rcgali  authoritatecaflâvimus&irretamdeduximus  eandem donationem, 
ItOO  ' aliquando  prxdiâo  Duci  per  feriptum  noflrum  9c  priviiegium,  de  ipfa  Ec- 
' elefia  fcccramut,  fitc.  Datum  apud  Spiram  anno  Domini  MCC.  IX.  indiétione 
duodecima,  fexto  Kalend.  lulij. 
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Lettre  tirée  des  Regiftrcs  de  Brabant. 

EGo  Pbdippu!  Marcbio  Namurceafis  Notuiti  facio  univerfis  prsfentibus  pariter 
& futuris,  quod  cum  port  mortcm  chariflimi  Avunculi  md,  pi*  rccordatio- 
nis  Philippi  illurtris  Comitis  Flandrix,  Coraes  Hannon  cnfis,  mlduinu-!  patcr 
meus  & mater  mca  Margaretadiébi  Philippi  foror,  rationc  fanguinis  tcmmFian* 
dricnfem  h*rcditarlo  jure  adepti  eflent  : Illurtris  Princeps  H c n a i c u s Dux  Lo- 
tharingis  ut  decuit  prxtaxatos,  ratrem  menm  fcilicet  & matrem  , mcam  dcccn- 
tcrfiihmonuitt  ucipudeterra  Bteerenthomagium,  fîcut  jus  fuum  exigebat. 
Prsnominati  vero  pater  meus  & mater  mea»  voluntatc  fua,  confcnticntc  & ap- 
probantc  eorum  filio  primogenito  Balduino  fratre  mco  Conrtuntinopolitano  lm> 
peratore,  poilmodum  Flandrir  ^ Hannoni*  Comice  -,  me,  qui  port  primogeni* 
tum,  mijor  natu  inter  filios  eorum  exirtebam , pv*‘ato  Duci  ad  fupradidtum  î*a- 
*ciendum  obculérunc  ; Ipfeveio  Dux  de  cota  terra  de  Sc  de  ejus  appendi- 

cijs  omnibus  .$C  jurtitijs  qus  p'^ocendunt  à ponteCandaviqui  dicitur  Pens  Brahan^ 
tinuiy  ufquc  ad  pontem  de  Aldenardo,hominibus  fuis  artancibus  .me légitimé tèuda- 
vit,  & ego  de  prsfaca  terra  & appenditijs  omnibus  & jurtitijs , prz&o  Duci  fe« 
ci  homagium.  C^od  ut  ratum  âc  inconvulfum  permaneat  y rigilli  mci  appenfione 
communivi.  Datum  hovanij  die  Martis  ante  fertum  Sanébi  Andreæ  Aportoli  anno 
Domini  M C C.  I X. 

Autre  lettre  prife  des  â\&s  Regillrcs. 

IN  nomine  Sanâ:*  ^ Individu*  Trinitacis*  Henricus  Dux  LothariAgi*  omnibus  in 
perpecuum;  quia  ea  qu*  folini  morcalium  memorijs  commendantur  craâu  cemporia 
tacilé  elabumur  \ utile  vilüm  crt  , ut  ea  qu*  memoria  func  digna  , feriptura 
perpetuentur  : Igitur  prslenci  pagina  notum  ficri  volumus  tam  futuris  quàm  prs- 
fentibus,  quod  hominious  qui  thclonîum  navium  per  Strenam  6c  Scaldim  à nobU 
in  feudum  tenebant,  proprrr  eorum  infolentiam,  8c  violenciam  , quam  tranfeun’ 
tibus  inferebant»  fententia  hominum  nortrorum  6c  parium,  iprts  fccimus  abiudi* 
cari  i cujus  Thclonij  tnediccatem  dilréto  homini  nortro  ligio  Goàe^rido  de  Uredi 
in  reâum  fccudum  contulimus,  e.nconditionct  quod  idem  Godefridtts  fuis  vinbus 
6c  pocertate,  omnibus  prsdiâas  aquas  cranfeuntibus  quoufque  nolter  conduâus 
extenditur  pacem  facict , Une  noftris  laboribus  8c  expcnfis,  nififbr  è contra  eum 
invalcfccret  pocentii,  quod  minifèrtum  c(Tct  nortro  inJigerc  auxilio,  tune  corpo* 
rc  proprio  h opus  fuerit  &to;a  terra  nortra  ei  artirtcrc  dcbcinu':  de  uiiiverfîs  n.ivi- 
bus  Thelonium  debentibus  ,nos  mediecatem  8c  prsdiâus  Godefridus  aliam  medietatem 
recipiet;  fed  provino,  quodànavibus  vinum  pojtantibus»  prtùs  immoiieratc acci- 
pi  folebac  très  tamùm  denarios  Colontenres  de  quolibet  v’aiè  accîpi  decrevimusi 
quorum  duos  nobis  rctinuimus  , tertium  Tzpediâo  tiodefrido  in  fccudum  conte* 
rentes.  Ad  Thelonium  iftud  accipiendum  nos  propriam  navem  proprium 
Thcolonarium  habebimus  , ^militer  ÔC  dieVus  Godefridus  6c  propriam  navem  6c 
propriain  Thcolonarium  : Rt‘  uterque  nortrûm  ubique  voluent  fuum  Thelo- 
nium accipiet,  (iiper  aquam  qu*  mmeupatur.  Et  ut  omni  m.da  con- 

fuecudo  accipiendi  vel  bibendi  vinum  certêt  , dccrevimus  ut  quilque  The- 
lonci  nortri  vel  («pedifti  Godefridi  Adminirtrator  extiterit  , fi  à mcicatoribus 
vin  m exegerit  vdl  gratis  obl.itum  acccpcrit»  corpus  ejus  in  nortra  erit  potdlatc 
& (Ine  fpe  rcrtitutionis  cxliarcdabitur:  mercator  verô  qui  eii  vinum  propinave* 
rit  vel  ojtulciic , elegintius  vas  vini  quod  in  nave  fuerit  amitcec.  Prxteiea  homi- 
nibus  qui  StakeiJlj  i no\>h  in  feudum  tenebant  » propter  înjuriam6c  violcntiam 
quam  tam  in  aqiiisquàm  fupra  terram  hon  imbus  inferebant,  omne  feudum  de 
Sc.ikciilo  meritis  fui^  exicentibus,  Icntcnila  parium  fuorumeis  fecimiis  abjudicari, 
& illud  Domino  Godefriao  cum  omni  intcgritaic.  in  reftumfoeudum  coniulimus: 
Similitcr  8c  feeudum  de  Offendreckt  ficutij  qui  ante  hoc  à nobis  tenucunt , iprt 
Cedefrido  coniulimus  in  faudum^  tali  conJitione  adjeéla,  quod  de  Sfakerjlo  8c 
OJJendf  eckt  iplem  propna  perfona  vel  bærcs  qui  Brcda  vcl  Scoten  tcncbic,  idem 
feeuduni  IcuD^rà  nobis  habebit,  ncc  alium  indc  infeeudarc  porerit , Item  qui- 
cumque  ex  hominibus  noltris>  termm  Domini  Godefridi  ad  manenJum  intraverir, 
ipfe  in  pace  cos  portîde.)it*  ni(i  forte  Milites  vcl  hlijMtlirum,  vel  de  familinnof- 
trafucrint,  6:  fi  ad  nos  redire  voluerint » fîcut  nriiis  nollri  crunt.  Si  vcjo  mita 
feumes  ànobisad  didum  Godefridum,  terram  fub  nobis  babucrme , nos  iervitium 
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de  terra  ilia  tam  moderatc  accipiemus,  ficut  de  hominibus  noftris,  & idem  face* 
re  tenebitirr  idem  Godefridus  de  terra  hominum  fuorum  ad  nos  tranfeuntium  , ne 
à nobis  ad  cum  tranfirc  volentes,  vel  ab  eo  ad  nos,  in  aliquo  propter  hoc  altero 
noftrûm  deterioremur.  Si  vero  ad  alccrum  noftrùm  aliqui  ad  altcruiii  rcccdenrcs, 
in  aliquo  ante  exceflerinCÿ  vel  de  aliqua  re  eis  calumnia  mota  fucrit*  fectindiina 
excemis  vel  calumnia  exegerit  « per  Icntentiam  nobis  emenJari  debent.  Item 
quicumque  homines  memoraci  Godvfridi  in  die  hui»  conrentionis  , oppi- 
oa  quæ  de  novo  freeramus  intraverinc  ad  manendnra,  icdicct  Oefierw^k  , 
donc*  Ilertntals»  7und:outtHoochJIrateff^  fi  volucrioc  ibircmperinancant»  Oom^ 
nus  Godefridus  de  terra  eorum  in  fuo  Dominio  jacente  ita  inodcratum  fei  vitium 
acciptet  : quale  de  terra  hbminis  fui  æque  valenrc  confuevit  accipere  , ita  quod 
propter  hoc  nuUum  dccrimemum  fuftineant;  fi  verb  redire  volucrint,  nos  cos  ae- 
quo animo  recedere  patiemur.*  Si  autetn  poil  tempus  huius  conventionis  faâ»^ 
adpradiâa  oppidanova,  vel  ali  a fi  qua  nova  fecerimus>  libéra  cautâ  morandi  tran- 
firc  voltxrini,  nifi  confentiente  prædiûo  Codefrido  hoc  fiicianC)  bona  eorum  in’ 
poteihaïc  ipfus  Godefridi  erunt,  & de  cis  voluntatem  ruamfociett  itaquod  per  hoc 
nos  non  ofFendet.  Idem  per  omniaobfcrvandum  clt,  de  hominibus  nothis,  fi  fortè 
nobis  invitis  ad  oppida  hberà  iam  diéti  Godefridi  eos  tranfirecontingat.  Vcrùm  fi 
hommes  fui  ad  oppida  noih^  ab  antique  xdificata  Hufcuntt  Siebenex,  IjtramyAcr^ 
f(bùt^  Anî'verpiaMi  Lt/vaninm  te  \d%  y caufa  manendi  tranfire  volucrint  t li- 
bère hoc  faccrepoterunt,  tali  jure  quali  femper  ab  aniiquo  rranficreiblebanc.  H«c 
omnia  ficut  prxlibaium  & preferiptum  cil  nos  confanguinso  noftro  t^fideli  bsmi- 
ni  mjho  îigio  Godefrida  de  Breda  & fuis  hæredibus,  in  rectum  fœudum  contuli- 
mus,  tenendum  à nobis  & à noftris  hxrcdibus.  Ir^tcontra  prxfàtus  ligius  Godefridus 
homagium  nobis  ficut  Domino  fuo  legio  promifit  • juramemo  confirmavit 
quod  omnibus  caiïris  fuis  > tota  terra  fua , hominibus  9e  minifieriaUbus  lu» , & co»> 
porc  proprio  ipfe  6c  hærcdes  fui,  amodo  nobis  & haeredibus  noftris  lèrvieni  fideli- 
ter,  contra  omnes  homines  , qui  mori  & vivere  pofiunt.  Et  ad  buius  ret  confir* 
mationem,  exmandato ipfiusGo^r/nir  fpccialiteronme«>tefr«ru»MiUte$6c Militum 
filij,  bcduodecim  Villarum  homines ducenti  &quadragima,  idboceleé^t  juraverantÿ 
, 6c  fc  & fuos  hæredcs  ad  hoc  obligarcruni,  quod  fi  forte  idem  Godefridus  vel  c]us 
hsredes  ea  qu*  prœdiâa  funt  inf^gcrinc , vel  nobis  ficut  prxtaxaium  eft  fidcliccr 
non  fervierint^  ipfi  totis  vihbus  6c  bonis  luis*  nobis  vel  harredibus noftris,  contra 
ipfum  Godefridum  vel  ejus  bæredes  fervientj  doncc  ipfum  vcl  fuos  hxredcs  ad  fi- 
dèle noftrum  ferviiium|revocaverint.  Vice  vcrlâ  fi  prxnominato  Godefrido  aliquis 
caufa  noftri  guerram  roovcrc  attentaverit,  nos  ci  modis  omnibus  affiftentes  ertmus, 
vcl  fi  quis  cum  injufté  cxheredarc  volucrii,  quam  diu  parère  & noftro  confilio  fta- 
re  paraïus  fucrit , nos  ci  tamquam  ligio  homini  noftro  non  deerimus  » quod  cum 
omnibus  prxcedentibus  articulis,  juramento  confimiamus.  Vtautem  huius  confti- 
tationis  noftrx  pagina  in  pofterum  illibata  & inconvulfa  fervetur»  cam  conferibi 
6c  appofitione  figilli  noftri,  cum  fubfcriptione  reftium  fecimus  roborari,  quorum 
nomina  funt,  IValterus  Bertbolt ^ Gerardm  de  Grïmbcrgen y Arnoldus  de  Ranfi y G«- 
defridus  Caflelïanus  Bruxelknfis . Armldus  de  ïTefmaky  Artioldus  Dapifery  Rolin  de 
^benisy  It-'illelmus  de  EL-ene yFFUbelmHs  de  Liruy  'H'altosss  de  Rumam , Aruoldus 
Amman  AnfvetpienfiSy  H'illelmus  de  } laite  6c  alij  complûtes.  Aéta  funt  h*c  anno 
iai2.  MCC.  XII.  V I.  Kal.  Martij. 

. Lettre  Extraiéle  des  mcfmes  Régiftres? 

IN  nomine  Patris  6c  Filij  6t  Spiritus  fanôi.  F.go  H e n n i eus  Dci  gratii  Dux 
Lotharingie  univerfis  prxfentcm  piglnam  ini'pcâuris,  notum  facio  quod  Ar^ 
noîdo  de  Died  6c  fuis  fcquacibus,  in  fœudum  contuli  dimidiain  partem  Advo* 
cation»  de  VFehheken  6c  quidquid  ad  candem  pcrtincc  .Advocationcm  : contuli  c- 
tiam  ci  in  feodum  ♦ dimidiam  \txx\eTn  petitionis  in  prxfaia  Advocationc;  fimili- 
ter  6c  VVtfangis  in  feodum  ci  contuli  dimidictatem.  Et  fi  quid  ab  cis  acciderit 
emolumenti  piactcrca  contuli  ci  in  feodum,  te  nihil  in  prxfata  Advocationc  ,prae- 
ter  afienfum  luum  6<  confilium  faciam  , ncc  ipfe  prarrer  meum  : omnia  ibidem 
utriurque  noftrum  afienfu  6c  confilio  fient.  Concambhim  quod  dudum  fecit  Do- 
minus  Armldus  pater  Aruoldi  6c  Domina  Clementia  mater  ejus  , cum  Abbatc  Ni- 
colao  de  lanéVo  Trudonc  6c  de  allodijs , ratum  cric  6c  nihil  ad  Ducem  te  ad  fuos 
iuccefibres  fpe^labit.  F^ftum  eft  hoc  præfentc /).  G.  de  Sckotteny  D.  l-'R.  Bertoh 
do  y fratre  Dttcisy  D,  de  Ùitr.gelhcrge  y D.  A.  de  Crajeabcm  D.  A.  de 

J21Î  Dapîfero  y 6cc.  qiiod  ut  ratum  cfllt,ligilli  mciappenfioncioboravi.  Datum 
annoDomini  MC  C.  aIII.  Extrai^t 
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Extraift  de  la  Rijmcroniquc  citée  ci  devant. 

I.Rt  fcluc  jon  bat  bit  (irfcitbt 
3î>at  Henric  buÿ  balotÿ  fpn  lùbc  / 
âuam  Ikm  mn  bctuopÿ  in  rd»  °ubc  bat 
gm 

usai  dt>  al  motRc  tinbjatgm/ 

S>am  lUH  GUiHbrtcn  <Orab(  fnrant 
atn  {!  atouiixT  J&cotbtc  ban  f]|no(lant  ■ 

4!iibe  bit  4b;a«b(  ban  Socncn  btc  ^ibt/ 

«intK  Me  <Otabe  ban  I>aUant  nube 
SBefahn  Bruilcl  Me  j&tabt/ 

Vint  tna<!  al  gcbam  om  bat 
©ie  Çrttoge  nlrt  [Kititn  en  fonbe 
^cn  £oiiinc  ban  Cianchcrithe  / bit  tnuibe 
DIanbntn  bccm/  alb  bp  bebc/  &c. 

Ojabc  fetcant  met  Rncn  {?ere 
99(lag  BnilTelc  om  befc  buigen/ 

©at  bp  beu  {}criogt  toilbc  btaHngcn 
4itiUe  tt  futtn  cube  bat  bP 

Exirsûft  dts  cfcripts  de  Renier  Moine  de  l’Abbaye  de  S.  Laurens  àLiege 
contcmporian  fur  l’an  ixij. 

COmee  igitur  Perrandos  ftacim  cum  Comicetn  Bononix  ad  Epifcopum  accef- 
fic  8c  magna  cum  inftamia  treugas  uTque  ad  pcoximum  PuriBcacionis  B.  Ma- 
ris fclfum  obtinuit , accepitquc  Epifcopus  duos  filios  Duci  oblidca  8c  lie 
rcceilit 

Sur  l'an  H14.  Comea  Flandrenfis  imerca  Dueem  Brabantiz  ad  fiitisfaciendum 
Epilcopo  Sc  Eccleliz  Leodienli  inducit  & Dux  fe  redditunim  Epiieopo  quinde- 
cim  milia  llbrarum  albomm  & centum  Ubra^  Leodicnrea  ad  opus  Eccleliz  fuisduo- 
bus  filijs  rclftis  oblidibus,  conflantcr  ptomifit , nec  multo  poil,  vidcliccc  pridie 
Kal.  Martij  Lcodium  venit , 8cc. 

Extraifl  d’une  lettre  repofante  entre  les  Chartes  de  France  Coffre  de 
Flandre  , rapportée  aux  Preuves  de  l’Hiftoire  de  la  maifon  de  Guines 
par  André  du  Chefne. 

EGo  loanna  Comitifla  Flandria;  8c  Hannoniz  notum  ficio  omnibus  pexfontes 
licceras  inrprfturis,  qu6d  ego  juravi  Domino  meo  illuftri  Régi  Franc,  quod 
ego  trailam  ei  vel  cjus  mandato  hac  die  jovis  proxima  ante  tellum  omnium  ■ 

Sanâoium  fïlium  Ducis  Lovanij  apud  Peronam . &c.  Aâum  Parif.  anno  Dommi 

MCC.  X 1 V.  die  vencris  proxima  ante  tellum  Apelfolorum  Simonis  & luda:.  JII4,  x 

Bixtraicl  de  la  vie  de  Philippe  Augufte  Roi  de  France,  efcriptt  par 
Rigord. 

INducijs  itaque  ex  utraque  parte  firmatis , Rex  magnanimus  revertitur  Parilijs  : 
ubi  iniio  cum  uxore  Fcrrandi  & Flandreniîbus  colloquio , XVI.  < alendas 
No'embris  contra  fpem  & voluntaeem  fere  omnium , de  confueta  manfuctudi- 
ne  Tua  concclli',  utCooEFRioo  (ilio  Ducis  Brabantiz  fuin^utnnî  in  obiidem 
Cbi  dato,  — omnib  is  munit. onibus  Flandrix  & Henoldiz  comm  lümptibus  omni- 
ou  dcllruélis  ipfum  Ferrandum,  8cc. 
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IV. 


<Î4  PREUVES  DU  LIVRE 

Lettre  tirée  des  Rcgiftres  de  Brabant. 

FRedericus  Dci  gratii  Romanorum  Rcx  fcmpcr  AugufVus  & Rex  Siciliæ  uni- 
vcrfis  hanc  paginam  Infpeéturis  j Notum  hcri  vobis  volumus  . quèd  H b lï- 
RicoDuci  Loiharingis  fideli  Principi  noftro  & Hbnrico  cjus  fîlio  » 
pro  obfequijs  nobis  & Impcrio  impcnfis  , confcnlü  Principum  noftrorum  9 & in 
prsreniia  eorum  conculimus  in  fcodum  Trajcûum,  cura  Villis  5:  rcbus  omnibus 
ad  l'rajeébum  attincntibus  6c  cum  alijs  feodis  rnis  « ut  hoc  amodo  ab  Impcrio  te* 
néant  pure  & finccrcj  & ut  h*c  noftra  conccflio  ritè  faûat  inconvulfa  & irrefi^- 
gabiliter  conrervetur,  hanc  chartam  cis  conferibi,  6c  Hgilli  noRri  appoGtione  fe« 
cimus  roborari.  Imcrfuciunt  huic  faélo  fidclc'  Principes  noftri  , Tbtodoricus  Tre- 
%'irfn/ts  Arcb'tep'tfcopus  ^ Conrardus  Metenfis  Spirenjis  Epifeopus  Çÿ  Imperialis  AuU 
CanctlUrius , Leopoldus  Dux  AuJirUt  Otto  Dux  Mcraniæ , Bernhardus  Dux  Carin^ 
tb'ucy  Alhtrtui  Cornes  de  Everftejn.  Miniftcrialcs  noRri  FFermrus  de  Boîandia  Da^ 
pifernojiery  y^aiterus  Pincern^  y Henricus  de  Dum.  Aûum  anno  Incamationis 
M C C.  XIV.  Datum  apud  W orlclc  quarto  Non.  Septembris. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Chartres. 

FRedericus  Dci  gratiâ  Romanorum  Rcx  fcmpcr  AuguRus  6c  Rcx  Sicilic.  Om* 
nibus  hoc  feripeum  videntibus , notum  ficri  volumus,  quod  dilcdo  Principi 
noRro  H en  Rico  Duci  Locharingix  bona  fide  promi/îmus,  quod  Oppi- 
dum fuum  Trajeétenfe  4 quod  ci  in  fcodum  dedimus  , à Comité  de  Los  redime- 
mus  ; ita  quod  libère  illuû  ci  reftituemus , iifque  ad  offavam  Pafeh®  proximam  : 
Et  fuper  hoc  fidcjuflbrcs  ci  conRituimus  Principes  noRros  Conrardum  Metenfem^ 
Spirenfem  Epifeopum  y Imperialis  Auls  Cancellarium  , Lupoldum  Ducem  Aujîria  , 
Ottonem  Ducem  MeraniéCy  Bernbardum  Dueem  KarinthU  6?  Cormtem  Aîbertum  de 
Everfteiny  & fuper  hoc  prxfcntem  paginam  in  tcRimonium  dedimus  figilli  noRri 
munimine  roboratam  y qui  etiam  ad  petitionem  noRram»  fua  Ggilla  appofuerunt. 
Datum  apud  Worfclc  anno  MCC.  XIV.  indidionc fccunda,  quartoNon,  Sep- 
tembris. 


Autre  lettre  tirée  des  mefraes  Chartes. 

IN  nominc  Sandx&  Individus  Trinicatis.  Notum  fit  univerfis  tam  præfenti- 
bus  quàm  futuris  ChriRi  fidelibus,  quoi  ad  contrahendum  matrimonium  in- 
ter Matbildam  filiam  D.  H e n r i c i Ducis  Locharingix  & filium  D.  Willcl- 
mi  Comitis  Hoilandite  Florentium  primogcnicum  , hxc  cR  forma  compofitionis 
concordicer  ordinata.  Ipfe  Dux  iplam  Matbilùcm  filiam  fuam  dcdic  cidem  Wil- 
lelmo  Comiti  Hollandix,  ad  opus  filij  fui  P.  prænotati,  quam  idem  F.  ducct  in 
uxorem  quo  die  primùm  ad  annos  nubiles  ipfc  Florenîius  pervenerit  j qui  in  fcRo 
S.  loannis  BaptiRx  inRanti  proximo  , quidque  crit  annorum  : Dux  aurcm  fili.x 
fux  bis  mille  6c  quingentas  marcas  Colonienfis  monctx  donavic , 6c  hac  pecunia 
concenti , tam  ipfa  quàm  Corocs  Hollandix  , quàm  filius  cjus  prxcaxati  in  per- 
petuum  renumiabunc  omni  Allodio  6c  hxrcdicati  6c  omni  proventui  6c  omnibus , 
quxeumque  pofTunt  ex  parte  patris  ipfius  vcl  mairis  ( vivente  fratre  vcl 

cjus  hxrcdc  ) provcnirc.  Ex  co.vcrodicv  quo  prxfàtus  F.  duodecim  annos  im- 
plcverit,  fin^lis  annis  deinceps  rccipiet  in  rcddttibus  foccri  fui  Ducis  , ducenras 
marcas  Colonienfis  monetæ  apud  Gravetty  6(  quidquid  |de  ducemis  marcis  apud 
Graven  defuerit»  perfolvctur  de  redditibus  ipfius  Ducis  fub  Antverpia  vcl  circa 
Ancverpiam>  ubi  reddicus  habebit  Dux  liberos  6c  quictos  *,  6c  iple  Dux  ipfum 
Comitem  hos  redditus  qiiictc  pofildere  facict  annuatim  , doncc  perfolvantur  bis 
mille  & quingenex  marcs  prsnomcæ  ; quibus  perfolucis  < prædiebi  redditus  iplî 
Duci  libei'i  crunt  : fi  vero  filius  Ducis  H.  hanc  pecuniam  ut  diâum  eR  perfolvere 
nolucrit*  6c  huic  paébioni  contradixerit  vcl  inRegcrit*  liberum  erit  prxnominats 
filix  Ducis  vcl  ejus  hæredi,  jus  Allodij  6c  hxreditatis  cujuslibcc , qus 
ipfam  poteft  contingcrc,  repetendi.  Ex  altéra  vero  parte  di£bus  Willclmus  Co- 
rnes Hollandix  dédit  diétx  Mathildi  filix  Ducis  in  dotem  annuatim  quingentas 
libras  Hollandicx  monetx,  recipiendas  de  Allodio  fuo  & de  feodo  quas  ci  cer- 
tis  in  locis  aflîgnavits  in  his  fcilicet  in  Brederweerde  & in  curia  de  Haerîem  , 6c 
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jirUiervtnnt'.  bas  vcrh  quingcntas  Ubras  ipfa  Mathildis  recipict  aanuatim  , à die 
quo  primùm  cric  defponuta.  vcl  à viro  (uo  Florenti»  iam  diâo  cognita  \ & quod 
banc  dotem  ci  confervabunt  incegratn  & défendent,  furabunt  omnes  bominesHol* 
landiæ  Ôc  Zelandixad  hocccquinû  : C\  verô  fxpeJiâus  Florentins  fine  hxrede  Sc 
ante  contra^bum  matrimonii  ( quod  Deus  avertac  ) prsmortuus  fucric  , filia  Ducis 
îam  fxpediéta,  cum  honore  in  pairiam  fuam , videlicet  Brabantiam  ,reducetur,  8c 
proximis  fuis  honorificc  pr#fcntabiiur,  & utritnque  &£ta  promiflîo  non  tenebit* 

Ad  hxc  omnes  homincs  Hollandix  8c  Zeiandiæ  jurabunc,  quod  terras  omnes, quas 
idem  Willclmus  Cornes  poflîdet,  confer\’abunt  bona  fidc,  lam  diétis  FlerenthnVxo 
Willclmi  Comitis  Hollandix  8c  Ma^hildi  iilix  Ducis  8c  hxredibus  eorundem.  In* 
fuper  ipCcOux  & prxiàtus  Cornes  Hollandix  jurabunt,  quod  fe  invicem  bona  fîde 
juvabunt  in  perpetuum , ad  detendendum  terras  Tuas , cum  omni  pc^e  fuo , contra 
omnes  homincs  > 8c  homincs  fuoaisn  hoc  jurarc  facient.  Pncterca  extra  terras  fuas 
contra  omnes»  ubicumque  falvo  honore  fuo  poterunt,  invicem  fe  juvabunt.  Vt 
auteon  h^c  omnia  fîrma  tcncantur  8c  inconvulfa , prxfcntcm  paginam  figillorum 
fuorum  & telUum  fubreriptorum  voluerunt  muniminc  roborari.  A<^um  apud  Ant- 
veipiam,  anno  Domini  MCC.  XIV'^.  NonisNovembris.  Teftes  aderunt  fubno-  HI4» 
tati,  A.  Jtntverpicnfi5l3  S.  JeTen^erlce  yfbbates^  Godefriàus  de  Breda  y Tbeodoticus 
fra/er  dus  Ricardas  de  Beuere  % Joannes  de  Hoefdeny  Arnoldus  (â  IVillelmus  de  Ranfi^y 
jirnoïdus  de  IVefemaUy  Ârneldus  Dapifer  y IFiïïelmus  Pulpes  Tbeodcricus  fratres  > 
jirnoïdus  JÎmmannus , Deifo  £5?  loannes  frater  dus  de  Ilelroàe , Sigerus  Notarius  » Ar-^ 
noidns  de  OJfendrecbt , fVitto  de  BurebvUet , Betto  de  Staveneff'a , IFnîterus  deCrunin» 
gey  FUrentius  de  IFourt  y fi'illelmus  de  IFourt  y Otto  de  Alblaes-,  xsùXxi^iAlUttusCap^ 
peîlanus  £jf  alii  quamplures. 

Lettre  prife  defdits  Regiftres  de  Brabaht. 

HCnricus  t)c\  gratia  Dux  Lotharingi®,  Vniverfus  praefens  feripturt  intuenttbus 
falutem  in  Domino.  Ne  rei  gclle,  &c.  hnem  conlumat  oblivio»  folentea  aux 
a£^a  ûmt,  htterarum  indiciis  xtemari  : Inde  cfl  quod  notum  fkcimusprxicn- 
tibus  8c  futuris,  quod  ab  antiquo  inter  nos  8c  terram  noftram  ex  una  parte  , 8c  £• 
pifeopum  Colonienfem  8c  Ecclefiam  ex  altéra  parte  > conlederata  eft  aileôoÔc  con* 
£rmata  confbederatio  * ut  nulle  aliorum  huminum  amicitix  vel  difeordiæ  poBint 
hujus  üiieeVionis  indiHolubile  vinculum  dilliparc.  Nos  igitur  hanc  amicitix  confœ- 
dcnitionem  innovarc 8c corroborare  volentes,de  confîlio  hominum  noflrorum  Do- 
mino nollro  Engelbcrto  fan^IxColonicnlis  Ecclenæclefbopromülinus,  juramento 
ürmantes»  quodipd  ad  confervanda  jura  8c  libcrtatem  Ëcclefiæ  fuz  » cui  rationé 
hominij  fumus  obligatt,  contra  omnem  perfonacn  hdeUter  aiTiilemus;  ipfc  quoque 
nobis  vice  verfâ  pollicitus  dl  juramento,  quod  nobis  in  jure  nollro  contra  omnem 
hominem  fuum  efhcacicer  atixilium  impendet.  Ad  hujus  igitur  fàcti  robur  ac  evi- 
dentiam,  fêcimus  conferibi  hanc  paginam , 8c  {igilli  noftri  appodtiooe  cummuniri. 

Telles  funt  Gerardus  Cornes  Gelrite  y U'alterus  Bertolt  t^giditts  frater  fuus  , Ar^ 

mldus  de  Djfiy  I^onius  CaflcUanus  Bruxdlenfis  , Geswitsus  de  Gofenktrt  y Arnoldus  di 
fVatbeimy  Rub'mus  deFillimunt  8c  alii  quamplurcs.  Aéla  funt  hæc  Coloniæ  , anno 
Dominicæ  Incamarionis  M C C.  XVII.  III.  Nonas  Iulii.  itt/ 

Extrait:  des  mefmcs  Regiftres  de  Brabant. 

FRedcricusDei  gratia  Romanorum  Rex  femper  Auguftus  8c  RcxSicitix.  Omnes 
ad  quorum  notitiam  præfens  pagina  pervenerit»  falutem  8c  fuam  gratiam.Notuni 
facioiu5,quod  penfatis  mcriti$8c  infpcâo  di.ligenti  fervitio  fidclisPrincipisnof* 
triH  E N R 1 c I Ducis  Loiharingiæ  communi  conülio  Principum  8c  voluntate»  con- 
edCmus  cidem,ta)e  feedum  quale  à prxdeccnbrc  noUro  felicis  recordationis  Philip- 
pe Romanorum  Regc  tenebat,  8c  per  cjus  patentes  litteras  habebat  conhrmatum. 
Scxaginta  veto  plaultra  vini  qux  à nobis  tenet  in  fœdum  pro  medierate  recipict 
apudBopardiam,  pro  alia  raedietate  apud  AUâtiam:  inhibentes  firmiftiméne  quis 
contra  hanc  noflræ  concdlîonis  paginam  aufu  temerario  venireprxfumat.  Quod  fi 
quis  eundem  fuper  i^  diélis  vexaverit,  autquidquid  molellix  iotulerit  > feiat  of> 
fenlàm  Regix  Majeftatis  fe  incurfurum.  Telles  (xini Moguntinus yTrevirenfis  Colo* 

menjis  Archiejnfcopi  Cancellarii  Imperii yPalatinus Duu  BavarU y lAntgrafjius*fbu- 

fingU,  Cornes  llollandiæ  y Aîarefiallus  Imporii  fFilbebnUi  Djpifer , Pbilippus  de  Bol- 
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l■Mdit  & alij  complurcs.  Datum  apuJ  Franketbrt  in  folenni  curia  III.  Kal.  Maij 
annoMCC.  XIX. 

Extraie!  des  Regiflrcs  des  Chattes  de  Brabant.  , 

FRcJcricus  Dci  gratiiRonianoriim  Rex  femper  Augulliis  te  Rex  Siciliæ  omm=. 
bus  ad  quorum  uotitiam  hic  pcrvencrint,  laiutem  & fuam  gratiam.  Notum 
Êicimus  univcrfis,  quod  in  villa  qux  /V/w  nuncupatur  cum  appenditijs  ,nul- 
lihominumjus  rccognolcimus , nifi  fideli  Principi  noftro  Henrico  Duci 
I.OTH  AR  1 NGI  AE:Si  quis  verô  fuper  prxdiftis  ipfum  inquictare  prifumprerit, 
fclat  fe  Majcftati  Regia;  contrarie.  Et  ut  hxc  nollra  recognitio  eidem  profit  in 
dofterum  , pr.xfcns  lcriptum  figilli  nollri  munimine  fecimus  roborari.  Datum  in 
J 2 jp  folenni  curia  apud  Frankenlordc  tertio  Kal.  Mai^  M C C . XIX 

Lettre  tirée  des  Archives  de  l’Abbaye  de  S.  Michiel  en  Anvers. 

HENRicus  DeigratiâDux  I.otharingi* , univerfis,  fidelibus  prtelëns  ferip- 
tum  infpecîuris,  lilutem  in  Domino.  Quoniam  ea  quæ  feripto  commendan- 
tur  de  ficili  ad  merooriam  revocantgr,  notum  fiicimus  tam  prsfenùbus quàm 
futuris,  quod  nobilis  Lx/çarrfù  mftm  Domina  deSchotts  nobis  prxfcn- 

tibus  & approbantibus  , recognovit  quod  afiignalict  in  bonis  fuis  apud  Perke  in  E- 
lemofmam,  duodecim  librasFlandrenfis  monet*  annuatim  perfolvendas  & in  per- 
petuum  pollidendas  Ecclcfii  S.  Michaëtis  in  Antwerpia.  te  hoc  pro  falute  animx 
nobilis  viri  G.  Dominé  de  Sebotes  quondam  mariti  ejufdem  , & animabus  aliorum, 
ficut  in  feripto  ipfms  L.  nobilis  mulicris  pleniùs  continetur.  Aâum  anno  Domini- 
1119.  CI  Incarnationis  MCC.  XIX. 

Lettre  prinfe  d'un  Regiftre  des  Chartes  de  Brabant. 

FRcdericiis  Dei  grati J Romanonim  Rex  femper  Auguftus  & Rex  Sicilii , uni* 
verfis  ad  quos  prifens  littera  pervenerit , notum  tâcimus , quod  nobis  exiften- 
tibus  apud  Francofurt,  in  pnfentia  noflra  talis  fuit  lata  fententia  pro  dileâo 
noftro  Principe  H.  Dvce  BRABANTiAE&à  Principibus  approbata  , quod 
de  univcrfis  bonis  qui  de  Ducatu  fuo  moventur  , omnium  hiredum  mortuis  pa* 
rentibus  de  jure  Tutor  habsatur.  Et  quia  fententii  rationabiliter  lat* , debeamus 
Rc<»ium  priftare  firmamentum , ipfam  Regali  confirmamus  authoritatej  inhibendo 
& lîib  obtentu  çratiinoftri  pricipieudo,  ne  aliquis  hominum  confirmationi  nof- 
tri  contrarie  prefumat  : fi  quis  contra  attentaverit , feiat  fe  pcenam  gratii  noftrs 
graviter  incurfurum.  Datum  apud  Francofurt  fexto  Kalend.  lanuarij  | indiétione 
22,iq.1cptima,  anno  MCC.  XIX. 

Lettre  tirée  de  l’Archive  de  l’Abbaye  d’Everbode. 

HEnr  t eus  Dei  gratia  Dux  Lotharingii,  omnibus hanc  paginam  infpeéhi'* 
ris  falutcm  te  notitiam  veritatis.  Cùm  infra  Dominium  noftrum  iellelmemt, 
quod  mipcr  ad  nos  devenir , Ecclefia  Everbodienfis  curiam  de  Siertfeh  voca- 
tam  , a termino  Hogere  ten  lade  , ufque  ad  terminum  diâura  Hoenreboem  , à 
Hoenreboem  ufque  ad  Scuereken , te  de  Scuereken  ufque  Hogere  tenrade  , ficut 
rivus  dividit  ibidem , ab  Herikerto  Domino  de  Nejë  cmonicè  aquifiiTet , ficut  in  Ut- 
teris  ipfius  Heriberti  fuper  hoc  confeâis  > pleniùs  vidimus  contineri  : nos  ipfins 
curii  te  omnium  bonorum  infra  diâos  termines , Advocatione  nobis  & noflris  h«- 
redibus  retenta  > nihilque  ufuagij , commimitatis , vcl  juris , infra  cofdem  terminos 
aliquem  vel  aliquos  habere  perpendentes  , ipfam  curiam  fub  noftra  proteftione  , 
cum  boriu  prifcriptis  fufeeptam  , fipedifti  Ecclcfii  prifentibus  in  perpetuum 
1 110.  Allodialiter  confirmamus.  Datum  anno  Domini  M C C.  X X_.  Mcnfe  Majo. 
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Lettre  Extraifle  des  Archives  de  l’Eglife  de  S.  Gudule  à 
Bruxelles. 


HEnricvs  Del  gratiâ  Duz  Locharingiæ ,tam  futurisquàm  prcfcntibus  pne- 
fcncca  Uctcras  infpcâuris, in  Domino  falutem.Noveritis  quodcùm  Vencrabilis 
Pater  Wilhelmus  Dei  gratiâ  Remenfis  Archiepifcopus , per  Remenfem  provin- 
ciam  oflicium  viCtationis  exercens , ad  Ecclefîam  S.  Gudulæ  in  BrulTclIa  pert'cnUTet , 
ibi  de  prudentum  confilio.præfentibus  CanonicisejurdemEcdefiæ,necnonde  vo- 
luntate  noUrà.qui  in  eadem  Ecciclïa  jus  patronatus  habcmus , ordinavit  & flatuitt 
quod  Canoniciquideccnter  ineadcn  Efclelïa  inftituentur,  Gabrentesllnt&foranei, 
mcdietatem  tantummodo  fuarum  in  abrcntiapercipientprxbendarum , &c.  Nosau- 
tem  banc  conftitutionem  ratam  habcntes,  & Grmam,  Sic,  Afhim  anno  Dominiez 
Incaroationia  M C C.  XX.  ,Menlc  0£tobri.  ] 

SecU  (Tvn  fétu  en  certnini  pnjle  Hanebe  avec  ontrefed. 


nid. 
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Extraid  de  l’inventaire  des  Chartes  de  Brabant , repofant  au  Chafteau  de 
Vilvorde  en  Tarmoire  intitulée  Vueren. 

]Tem  certaine  lettre  Commençante  ; WilhclmusHollandiæ  Cornes  & Maria  vxorejus, 
par  laquelle  il  faiti  à feauoir  ^ qu'il  at  receu  en  fief  de  Henry  Duc  de  Lothicr,  la 
moiciie  de  Scakcrllo,  plus  à plain  appert  par  la  lettre  * ejlant  en  date  de  l'an 
de  nofire  feigneur  MCC.  XX.  au  mois  de  Feburier^  atU  dittelettrevngrand  troaau 
millieu  ^mangé  des  fourist  (fi  au  dos  cjl  efeript.  Quod  medietas  provencuum  de  Sca- 
kcrüo  debentur  Duci. 

Lettre  prinfe  des  Rcgiflres  des  Chartes  de  Brabant* 

HEnricus  Del  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Augiiftus,  omnibus  hoc  ferîp. 
tum  videntibus  in  perpetuum.  Noverint  cam  pnefenres  quam  fuiuri,  qurtd 
penTatis  mcricis  ôcobfcquioquod  Nobilisvir  Hnnnsev illlujlris  Duxl^tba^ 
ringieeà'  nobis  & Impcrio  im(>endit , libi  de  confîtio  & voluntatc  Princi- 

pumconcefiimusjomnia  quxtèlicis  memorix  Pbilippus  RomanonimRcx,  in  folcm- 
ni  curia  apudConfluentiam  in  reftum  feodum  conceflît  cidem»  & pollmo^um  ca- 
rinimns  parer  noilcr  IVcdcricus  II.  divus  Romanorum  Impcrator,  in folcnni curia 
apud  Francfordc  de  confilio  voîuntaie  Principum  fibi  rccognovit  & conceflit.  Si 
quis  vero  contra  hanc  nollræ  concdTionis  paginam  aliquid  attentaverit»  vel  ipfuni 
fupcr  prifatis bonis molcllarcprxfumprcrit,  RcgixMajcftatisoflcndicuIum  non  eva- 
dct.  Teftes  Sifridus  Xîogunùnus  » F.ngelhcrius  Colonienfis , *tljeodoricus  7‘reviren/is  yîr^ 
chiepifeopiy  Conrardus  SlctenfiS  (fi  Spirenfis  Epifeopus  y Imperiaüs  auU  Cancelhrius  y 
Hugo  J^odienfts  Kpifeopus.,  ylbbas  ludenfis  y Cornes  Palatinus  ,GerardusGelrenfts  yTlje^ 
odoriais  de  C*/cn.'r,  ïloreniius  de  Hollandia.,  Lutfel  de  Hojlade  Comités  y Tbiericus  de 
Flernsbcrge  j Maior  rld'i'ocaUisin  Colonia  , Dkipifer  l^f  'arnerus de  Bullandia  , ÔC  alij  quam-  ' 
plurcs  tain  Nobilcs  quàm  Minillerialcs.  Aéltum  apud  AquiCgranum,  in  folcnni  nof- 
Illi  træ  coronatioms  curia.  Anno  Dominicæ  Incamationis  MCC.  XXll.  Mcnfc 
M.ijo. 

Lettre  tirée  des  Rcgiflres  de  Brabant* 

NOverint  univcrfi,  Quodcùm  Aquifgrani  Henricus  Rex  Romanorum  fcdcrcc 
pro  tribunali,  in  folcnni  curia , fub  frequemia  Principum;  Pncccpit  Illuftri 
Dvci  Lotharingiae  etBrabantiae,£c  in  hdelitacc  Impcrio 
pnrtita  injunxitcidemtquod  jura  Impcrij  firmiter  obfcrvarct,  & in  terra  fua  facc- 
ret  obfcrvari;  hoc  fccit  tam  perfententiam  Principum iquim  per  obtcntumgratiÆ 
Impcrij.  inventum  igitur  te  Icmentiatum  cil  ibi  »quod  in  jure  fcudali  » omnis  Mi- 
niftcriaiisFcudatarius  xquè  judicarcpoflîc  ,fuperfcudisNobilium  &Miniftcrialium  r 
cxceptis  tamen  feudis  Principum.  Ad  hæc  fcnicmiarum  cil  ibi, quod  quilibec  No- 
bilis  üve  MinUlerialis  feudatarius , à Domino  fuo  jure  feudali  prima  citationc  ad 
quindengm  potdl  citari.  Iterum  (laliquis  lîvc  ^obilis  lîve  MiniRcrialis  Allodium 
Ducis  de  Duce  tenec  in  reudum,ipfeDux  eum  citare  potcilfupcr  illo  Allodio,  fu- 
per  alium  locum  ubi  habet  Allodium , ubicumque  voluerit  ; fi  autem  illud  fcuduni 
fit  ab  alio  Principe  obiemum  , tune  Dux  fuum  feudatarium  citarc  poceR  fuper 
quameumque  partem  iliius  fèudi  quod  ab  alio  Principe  defeendit  : exterum  quem- 
cumque  Oux  de  jure  ficut  tenetur  citaverit,  ille  fi  citatus  non  comparcret  ad  pri- 
mam  citationem , emendam  folvcrc  ter.ctur  qu*  Boeîa  vocatur.  infuper  fi  Dux  fenten- 
tiam  abaliquo  requifieric,  ille  requifitus  tenebiiur  dicerefententiam  infra terminuin 
quo  Dux  fedec  pro  Tribunali  ilia  die  , nifi  ipfc  Dux  de  gratia  fibi  rcmiitar.  Ad 
hoc  de  jure  fcudali  nullus  poccR  efie  Advocatus , nifi  lit  ipfius  Ducis  feudata- 
rius, Advocatum  appellamus  patronum  caufx.  Additum  quoque  ibi  c(l  per  fen- 
tentiam,  quod  fervi  poft  flipitem  & parcntclam  ex  parte  matris  provenientem, 
funt  retinendi.  Infuper  quicumque  exaélus  fuerit  pro  patrono  caufx , illeexaétus 
tenetur  proponcrc  verbura  iliius  qui  ipfum  exegit , oC  negare  non  notcll  dum- 
xnodo  fciat  loqui  ufualitcr.  Ad  hxc  ibidem  per  fementiam  fuit  DuCi  adjudicata 
tutelapanrulorum  ufque  ad  duodecimum* anmim  , de  feudis  qus  ab  ipfo  tenentur. 
Prolacioni  iftarum  fententiarum  interfuerunt  hi  Principes  & telles  , Sifridus  Mo- 
guntinus,  ^dLngelbertus  Celortienfis , Ebeodvricus  Trevirenfis  Arebiepifeopi  y Con- 
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rarâus  Aîetenfisé' Spirenjis  Epifccftts  ImpmaVts  Âuîæ  Cancef  ’ariusy  IhrbipoknfiSs  jIu* 
pjtficnfis  Kpifcopifiomes  de  Dietz^  Coma  Palatinus  Rbeni^Comes  Luduicus  de  {Virtenherge% 
hdolpbus  Cornes  de  Markeiy  Eredericus  Cornes  de  Aliéna  ^ Tbeodmeus  de  Hcnesber^^ 

Cornes  Luîfeî  de  Hojlade  > Cornes  de  Caficle , Henricus  Dapifer  de  ffalpurg , Pincerna , 
de  l.ypt  l^ernerus  de  BollanduSy  Cermdns  de  Senfccà  Sc  alij  complurcs.  Actum  A- 
quiigrani  m folcnni  curia  in  nollra  coronacione  anno  Dominicæ  Incarnationis 
MCC.  XXII.  Mciilc  Majo.  Ï2^^, 

Lettre^  tirées  des  mcfmcs  Regiftres. 

IN  nnminc  Sinétæ  A Individus:  Triniratis.  Kngdbertus Dei  gratiâ  Hinélr  Colo- 
nienfis  Ecclcfie  Archicpifcopjs,  omnibus  præicns  fcriptiim  infpcéluris  inperpe- 
tuum.  ne  rei  gcitx  fincm  dccurfu  ceniporis  confumat  oblivio,  littcrarum  indi- 
cijsfolct  xternari.  Noverint  propterea  univerfi,  quoi  Henricus  Dux  Bra- 
bant i æ propter  dileftionem  quam  erga  nos  & Fxrclcfinm  Colonicnfcm  habec» 
Ecclvtuu  Colnnicnfi  præJiclx  Allmiium  fuum  Ijim  rshem  de  confenfu  HxTcdum 
ruoriim  cum  omnibus (uis  psitincncijs  contulit:  Item  AlloJiumruumdcOrr<&e»cum 
B:i'co  £c  aUjs  peninentijs  omnibus,  excepta  curia  lua  & atrio  Éeelefix,  inquibua 
fi  munitioncm  conllruxcrtr,  Aliodium  Kcclefiæ  Colonicnfis  exillct.  lul'upcrAllo- 
dium  de  T'ilbcrg  cum  fui;  artincntîjs,  prxicr  munitioncm  qiiæ  ab  Cpifcopo  Tra- 
jc^lcnfi  tenetur.  Item  Allodium  de  D.irwacl cum  Callro  8c  alijs  Cuis  appenditijs. 
item  Hanncit  cum  Caftio  8c  alijs  attinentijs  iLcclcfix  Colonicnfi  contradidit:  h*c 
autem  Allo-lialia  prænominata,  de  manu  nollra  cum  alijs  bonis  fuis  in  Feudum  rc- 
cepit,  jure  Brabantinoj  pro  lue  autem  donationc,  nos  8c  noilri  fucceflbres  ncc 
non  Se  Ecclefia  Colonicnfis,  ipî'um  Dueem  & fuos  fucccffbrcsjuvabimus»  in  jure 
fuo  proprijs  expenfis  noftris  ubique:  Idem  quoque  Dux  nos  8c  Ecclefiam  Colo- 
nienfem,  contra  qucmîibct  qui  Archiepifeopatum  violenter  intraverit , vcl  in  eo 
violcmiam  cxcrcucric,  fuis  juvabit  expenfis.  Ad  huius  ergo  faâi  robur.  &c.  Afta 
func  hxc  anno  Domini  MCC.  XX  1 1. 

IN  nominc  Patris  & Filij  8c  Spiritus  fanéli.  Amen.  Sciant  tam  futuriquàm  præ- 
fentes , qu  od  H E N U I c U s Dux  L o t H A R i N g i æ Se  Godef ridas  de  Scoten 
in  hune  modum  convcncrunt.  Callium  8c  Villa  de  Breda  Allodia  Ducis  furtt,& 
Godefridus  pater  difti  Godefridi  ab  ipfc  Duce  ca  in  feodum  tenebat,  8c  idem  Gode^ 
fvldas  filins  ca  ab  ipfo  Duce  cnm  onmi  Allodio  quod  pater  fuus  infra  lociim  qui 
dicirur  llaga  habebac  in  feodum  tcnct , tamquam  ligius  hoino , &c.  Teftes  Ican- 
7US  Préepofttas  AiHi'erpiesifis^  Eg'dius  Bertbout^  Rafo  de  Gavera  ^ Gallerus  de  Biet~ 
hecky  Galtertts  de  Campenbolt  Ù Gijkhcrtus  [rater  ftius^  lEaîterus  de  Puile  , ArnoU 
dus  de  iî'alhain  , Bajï.nus  de  BcrUier  , 8\C.  Actum  apud  Liram  anno  MCC.  üri, 
XXllI.  ■ 

IN  nominc  Patris  8c  Filij  Sc  Spiritus  fan£ti  , Amen.  Ego  Hrnr  i eus  Dei 
gnti  i Dux  Lotharingie  tam  prxfcntibus  quàm  futuris  nolum  ficri  volo , quod 
ad  petitionem  Hcnrici  Abbatis  S.  R.ivonis  Gandenfis  viri  Vcncrabilis  Se  Con- 
vemus  ciufdem  loci , curtim  de  Sombeka  fitam  infra  parochiam  Boebout  ( qux  cil 
Villa  S.  Bavonis)  à jure  Hofpitij  quod  in  ca  videbar  habcrc  Se  ab  omni  exafeio- 
ne,  pro  falutc  animæ  mc;c  8c  omnium  parentum  mcorum  , liberam  Se  quitam  in 
perpetuum  clamavi;  prædiftae  verb  curtis  non  cft  alius  prxter  me  Advocatus  , 
quam  ab  omni  inquietudine  dcbco  dcfcndcrc  Se  in  pacc  firma&  llabili  confcrvarc: 
lus  cliam  Advocati  curtis  Eeelefi®  S Bavonis  qu®  cil  juxta  atrium  Boebout  dc- 
tcrminarc  Se  feripto  dccrcvi  confirmarc,  ficut  à viris  fapientibus  potui  intclligcre 
diligenti  inquilîtionci  ne  Advocatus cjufdcm  curtis, aliquando  concclTam  lîbi  abu- 
ti  valcat  poteilatem.  Igitur  ad  tria  placita  gcncralia,  cum  fcx  tantum  cquicaturis 
débet  Advocatus  in  di£c.i  curtc  hofpitium  habcrc,  Se  nihil  præterca  à pridiélacur- 
tc  exigere;  qui  hoc  tcnct  à me  in  feodo.  Ego  vero  bcnc  fatcor  quod  in  ca  nihil 
juris  habeam,  cùm  homini  mco  jus  meum  in  feodum  contulcrim.  In  hujus  igitur 
rei  memoriam»  præfcntcm  paginam  fcci  conferibi  8c  figilH  mci  appenûonc  robo- 
rari.  A6tum  anno  Domini  MCC.  X X 1 1 1.  Menfc  lulio.  xiz). 
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70  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

EGo  lacohns  He  Claronmte  y omnibus  ad  quos  prifcni  fcriptum  pcrvencric  falu* 
tcm  in  Domino.  Sciant  univcrlî , quod  ego  Advocatiam  de  Vivenis  8c  Pif» 
cariam  de  ILrfialy  libère  refignavi  in  manus  Domini  H F.  n r ici  Ducis  Lo- 
tbaringix,  Sc  femper  tam  Advocaii.*m,  quàm  Pifeariam  ci  tcncor  ôc  tenebor  \Va- 
randifarc  Et  ut  hoc  prxfàto  Domino  H e K r i co  Duci  fit  firauim,  piaefcns  ferip- 
tum  mco  figiîlo  figillatum  ci  dedi  in  teftimonium.  Datum  Gcldoniæ  anno  Domini 
12.23  MCC.  XXIII. 

^213.  T^Erlittcras  datas  anno  Domini  MCC.  XXIII.  lacobus  de  Claromonte  ixtçXMXt 
quod  cÜ  homo  ligius  Ducijn  contra  omnc.s , prxtcr  contra  Dominum  dc^o- 
ebefert.  TeWe^  Codefridiis  D>  de  Scoeîcn^  lf'a!te7us  de  Bierbais  ^ ÏValterui  de 
Cdmpenhcuty  Gcfu'mn  de  Qefcncùuri  ^ JrtwUlus  de  iratheim  y B.ddninui  frater  fuus  .y  • 

jlrmîdm  de  Lxmuiix'.e . Bo/tude  Ottone'iSy  lacobus  de  ff’^alheim.,  llenricus  de  Bauters^ 
hem , Libertus  de  Cafiro  > Grimardus  de  Geidonia  <y  Ga'afdus  de  lliipain  , Henricus  de 
Jiupttitt. 

GEr.irdiis  Dominits  de  Grîmherg  omnibus , &c.  Qu6  J talicer  inter  nos  fie  Do- 
minum nofirmn  Dueem  Lotharingie  convcnic,  qyod  pofuit  le  fuper  Do- 
minum Arnoïdum  de  Andenaerdey  IflUelmum  de  Grimberg  fratrem  noftrûaii 
Armldum  de  ÏVcfemnle  ^ fic  Gofuinutn  de  Gocencourt  y de  tenura  quam  tenuit  Avus 
norter  C>.  Dominas  de  Grimbergis , co  tcmporc  quo  partiebatur  cum  Domino 
VValtcro  Uerthout  \ ita  quod  G nos  aliquid  inierccpimus  à die  fie  tcmporc  prxdic- 
to,  nos  ci  amendam  faciemus,  juxia  confilium  pr;ediftoruin  quatuor;  fie  fi  ipfc 
Dux  aliquid  intérim  de  noftro  intcrcepcrit , fccundùm  confilium  fie  difibum  præ- 
diÛorum  emendabit,  &c.  Additum  quoquedb,  quod  Dominus  Dux  permittet 
Aniolditm  nepotem  noftrûm  cà  Compofitione  gauderc,  quam  paicr  ipfius  Arnoldit 
qui  fuit  patruus  noficr>  fccit  cum  ipfo.  Datum  Bi-uxcllx  anno  Domini  MCC. 

112-3'  XX 1 1 1.  Menfe  Majo  feria  fexta  ante  Oculi  mci. 

Lettre  tirée  des  Rcgiflrcs  de  TAbbaye  de  Cïimcrcn. 

HE  N R IC  us  Dei  gratiâ  Dux  Lotharingix  fie  Marchio,  Ac.  Pro  remedio  8c 
falutc  fliîimx  mex  2c  uxoris  mex  Mathildis  Ducillx  8c  pvxdcccfibrum  mco- 
rura,  contuU  très  Ubras  Lovanicnfis  inoncti  Convemui  de  Caméra  B.  Ma- 
rix  in  clccmofinam,  de  redditibus  nofiris  in  Antverpia  * à Scultcto  fie  Scabinis 
cjufdcm  OppiJi  fingulis  annis  pcrfolvendas  .*  ita  quoJ  dictæ  domus  Conventus  in 
Adventu  Domini  fie  in  Quadragefima  annuatim  halccia  habcant  ad  rcfcûioncm  \ 
qu:c  quidem  très  librx,  de  redditibus  noltris  fi:  bonis  ubique  in  Antverpia  rcci- 
pieiuur,  8i  ad  præfatuin  opus  præfaiis  perpetuo  in  ferto  Sanébi  Andrex  tenebun- 
lur.  Teftes  huius  clccmolinx  don  itionis  Impcrctirix  plia  & Gode^ 

fridus  [rater  eius films  Ducis  Sc  quamplurimi  aîij.  Datum  apud  Furam  anno  ab  In- 
1214.  carnatione  Dominica  MCC.  XXI  V''.  Menfe  Marcio. 

Extraits  des  Chartes  de  Brabant. 

H En  R icus  Dei  gratiâ  Dux  Lotharingix  omnibus  hoc  feriptum  videntibus 
falucem.  Noverint  univerfi , quod  nos  Domino  tl'altero  de  Idgne  fie  fratri 
cjus  Falîrado  viginti  marcas  Colonienfcs  conceffimus  in  fcoJum  , deeem  rc- 
cipiendas  in  V'illicationc  Nivcllcnfi,  deeem  vero  in  Villicationc  Gcldonicnlî  ; ita 
quod  ex  diefis  viginti  marcis  quilibcc  ipfprum  deeem  marcas  rccipht  : hæc  autem 
folutio  facienda  cft  in  fdlo  Omnium  SanfiVorum  annintim;  ita  tumenquod  quan- 
documque  folvcmus  uiroquc  pr-vdictorum  fimul  cenrum  marcas  Colonienfcs  » quiti 
l'iijf.  erimus  î præJifta  annuali  folutione.  Aficum  Lovanij  anno  Domini  MCC.  XXIV. 
in  crafiino  Stephani, 

WTllelmns  Dei  gratiâ  Cornes  A'vcrnite  6?  Ateydis  quondam  Comitijfa  de  Los  y om- 
nibus hoc  feriptum  videntibus  falutem.  Notum  vobis  facimus,  quod  Domi- 
nus Dux  Lotharingix  duo  miilia  librarum,  vcl  tria  milliafi  homincs  fui  tef- 
tantur  moncrx  Lovanicnfis , pro  noilra  hcreditate  de  Brabamia  nobis  promifit,  fie 
pro  illis  annuatim  ducentas  libras  monctx  Lovanicnfis  nobis  afiîgnabic  in  reddiü- 
bus  tantundem  valentibus  vcl  in  bonis  in  fcilo  B.  Rcinigij , nobis  vcl  certo  nuntio 
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noftfD  pcrfolvendas  & affi^naodas,  quoufquc  prxnominata  , vidcUcct  duo  millia 
librarum,  vel  tria  millia»  ut  pvædictum  cib  , nobis  fucrint  pcrfoluta  : Et  illæ  du- 
ccnra:  iibrx  in  forte  non  compurabuntiir.  quibus  pcifolutis,  à folutionc  duccnta- 
rum  librarum  prxJicius  Dux  quitus  crit  fc  abfolutus}  & per  hoc  ego  Cornes//;/* 
leîmus  & ego  Akydis  quondam  Coiniiiflà  de  Los  renuntiavimus  * omni  juri  quod 
in  AUodi|s  S:  bonis  Ducis  habere  deberemus.  Telles  luannei  Præpofitui  d:  Ant-  • 
•werpia , Vl^alterui  de  Burhace  » yi^altcrns  de  Cawprftbout  , Luduicus  de  /.evedale  > 

Leomut  CafleUanus  Bruxetlcnfis  ^ Arnoldns  de  H'efem^le  ^ Gafu  'mus  de  Gocencourt , 
Arnoïdui  de  l'^aelhewt  , lïemicus  de  Bamersbeim  , rTaîterus  Clutinc^  d)eyfo  ^ 
loannes  de  IJclrode^  yi^ido  Pr^pofitus  frater  Comit'iSt  M-igifier  fViïlc'.mmy  Bcrtnirn- 
WHiy  Gav^nusy  HideruSy  & alij  quamplures.  Atturn  anno  Domini  MCC.  XXIV. 
in  craftino  PurUîcacioim  Bcacx  Alarix. 

EGo  loannci  Dci  graiiâ  Metenfis  Epifeopus  notum  fâcio  omnibus  , quod  ego 
fie  confederatus  fum  Duci  Brabantix  & filio  ejus . quod  ego  teneor  eis  im- 
pendcrc  auxilium  contra  (romitem  de  Linenges  & filium  ejus  quondam  Comi- 
tem  ne  Dashore  5c  contra  omnes  illos  qui  tenent  Allodia  qux  Comitiflade  Dasbo- 
re  nuper  defun^la  tcmporc  obitus  fui  inter  Renum  & Mofi.llam  pofildebat  : Dux 
vero  5c  filius  ejus  mihi  afiîllerc  promiferunt  & tcncntur  , contra  omnes  illos  qui 
fibi  ufurpant  fcoda>  qux  difta  C'omitiffa  tenebar  à me  inter  Renum  5c  Mofellam 
tcmporc  obitus  fui.  Qiiibus  bona  fidc  compiciis  llabimtis  di£to  Archiepifeopi 
Trevirenfis  5:  Theodorici  militis  de  Hulalife»  qui  fi  intercife  non  potucrint,  ego 
& Dux  alios  duos  fubllituemus,  qui  hxc  terminabunt.  In  cujus  facti  ftabiliratern 
figilluni  D.  Archiepifeopi  6c  noilrûm  prxfcnti  feripto  apponi  fccimuj  , anno  Do- 
Itimi  MCC.  XXV.  Menfe  Majo. 

EGo  Luduicus  vir  nobilis  Dominus  de  Diepenbeke.  Notum  facimus  omnibus , 

&c.  quod  nos  D.  Hen  r i co  Duci  Lotharingix  5c  Brabantix  totum  Allô* 
dium  de  Diepenbeke  quod  noilrûm  fuit  lilîcrum  Allodium  , acceptis  ab  ipfo 
proinde  cencum  marcis , in  manus  fuas  libéré  rcporcavimus  5c  ab  co  in  feudum  rc- 
cepimus)  5:  ut  hoc  in  pollcruni  fit  finnum  ipfi  & fuis  fuccefibribus , ac  nobis  Sc 
nollris  pollcris  , prxfcns  feriptum  figillo  nollro  figillatum  conferibi  fecimus  in 
tcllimonium.  Aftum  anno  gr.ti*  MCC.  XXVi.  Iil6. 

COmpofitio  inter  Ferdinandum  Fhmdrix  & Hannonix  Coniitem  & H.  Ducem 
I.otharingix  H.  filium  ejus  , mcdinmilnis  Hiigonc  Lpifeopo  Leodienfi  ^ 
Godefrido  Epifeopo  Caineraccnfi  & Waltero  Biefenfi  Comité.  Arbitripro 
afiignarione  l'unt  Armldas  de  Aldcticrda  J^uiius  Cajie'.hinus  de  BruxcUa  , qui  fi 
difeordes  cirent»  Gerardns  de  Jacca  eis  adjiingctur.  Conventum  autem  cil , quod 
Dux  folvct  quindecim  miliia  Hb  , quas  Cornes  ex  nominc  ejus  folvit  Epifeopo 
Lcodrenll.  Item  fir.gul.s  annis  oftingentas  libras  alborum  de  terra  quam  Cornes 
Domino  Leodienfi  Epifeopo  pro  ipfo  invadiavit:  5c  pro  aficcuratione  dieix  pccu- 
nix  Dux  da!)it  in  manus  Coiniiis  Callrum  Geneppe , quoufquc  Comici  prcdiûx 
fummx  pcriolvcniur.  Faéla  autem  folutionc , Cornes  Callrum  Geneppe  rcllitucc 
Ducii  quod  Cornes  promifir,  5:  cum  ipfo  juravenmt  y/w.V/wr //e  , Ugi- 

dius  de  Barh.vifon  » Vl'aîtcrui  de  Ponue/eila  , Mkbael  Conefiabularius  » Buflachtui 
Cameiarius  ^ Ru(ode  Giivcrcy  quos  Cornes  plcgios  ad  hoc  conllituit , & Bruflcl- 
îam  inirabimt  non  exituri  doncc  Cornes  fatisfcccrit.  AdVum  Hoio  anno  Domini 
MCC.  X X V 1 1.  feria  fexta  ante  Michaclis.  111/. 

lettre  tirée  des  Chartes  de  l’Abbaye  de  Dunes. 

EGo  h en  Rie  us  Dci  gracia  Dux  Lotharingiæ  notum  ficri  volo  tam  prxfcn* 
tibu^  quàm  futuris  prxfcntcs  littcras  inlpcéturisy  quod  cum  inter  D.  Egiàium 
de  Bredn  ex  una  parte,  5»  Eeelefiam  de  Dunis  ex  altéra  , altercatio  5c  que- 
rcla  vcrtcrciur,  fuper  co  quoi  Ecclefia  Dunenfis  terram  de  Rielaud  quod  WW 
diccbatiir,  à piædecefi'onbus  fuis  cidem  Eccicfiæ  in  clccmofinam  collatam , &:  ab 
cadem  Eeelefia  perpetub  pollidendam,  fine  ipfius  Egidij  licentia  & feientia  per- 
fonis  fæcularibus  vcndidilTct:  tandem  pro  bono  pacis  in  viros  Vcncrab.  Arnulphum 
Bons  Spci  A’  Franconcm  de  Grimberg^s  Abbaies , in  Andream  Decanum  Criflia- 
nitatisin  Antwerpia»  in  Gerardum  Converium  S.  Mariæ  dç  Dunis  & in  Gerar- 
dum  de  Hocnbrocc  rnilitem,  ab  utraque  parte  fide  interpofitâ  5c  fub  pcena  cen- 
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• tum  librirum  Fland.  à rcfilicntc  ab  arbitrio,  parti  advcrfa:  folvendarum  » fuitcom- 
prnmifTum.  Porrô  arbitri  prxf.iii  ftifcepro  arbitrio  & infp'fto  Ecclcfîac  Dunenns 
- privilcgio,  auditis  hinc  indc  propofitis  & habito  fupcr  omnibus  prudcntum  viro- 
rtim  confiUo,  Ecclcfîam  de  Dimis  ab  impctitionc  diâi  F.gidij  ^ calumnia  occa- 
fîone  tem  pr®di»5l*  habita»  cum  dominio»  officio,  tutionc  & orrmi  jurequodin 
cadem  terra  habere  potuit  , arbitranJo  judicaverunt  perpetuo  libcram  fie  immu- 
nrm  » cidem  Egidio  fi:  (uis  cohxredibus  fupcr  prxmirtis  omnibus  perpecuum  illen' 
tiuin  imponcnics.  Vt  ergo  arbitrium  prolatum  inconvulfum  fie  illxfum  ab  utra- 
que  parte  femper  obfcrvctur , ad  peiitionem  utriufqiie  partis  liticras  iftas  figilli 
mci  appcnlionc  coiiHrmavi.  Aftum  anno  Domini  M C C.  XXIX. 

Lettre  lirec  des  Chartes  de  Jîrabanr. 

N Os  fkïsrîcHS  Dei  gratià  SanéVx  Eeelefix  Colonicnfis  Archicpifcopiis.  Notum 
facimus  univerfîs  prxiciucm  chartam  infpccburis,  quod  nos  dilcéto  fir  fîdcU 
amico  nollro  H e n n i c o Duci  Lolharingix , qui  multa  fie  prxclara  nobis 
& Eeelefix  Cülonicnfi  obfcquia  exhibuit  , contra  omnem  homincm  in  fuo  jure  af- 
fîftcmus.  In  cujus  roi  teftimonium  pj.vlenii  paginx  figillum  noftrum  fccimus  ap- 
iiao  Dâtum  Colonix  proximo  fabbatho  ante  fcUum  Marix  Magdalcnx  anno 

^ ■ Domini  MCC.  XXX. 

Lettre  tirée  fur  Toriginal  repofant  aux  Archives  de  l’Abbaye  deViUers. 

HEnkicus  Dei  gratiâ  Dux  Lotharingix»  omnibus  præfentes  licteras  infpec* 
turis  in  Domino  falutem.  Vniverfitati  vcftrx  norum  facio  « quod  ego  in 
rcmcJium  animx  mex  fie  uxorum  mcanim  Mathildis  ÔC  Maria  fie  prxJcccf- 
forum  meorum,  contuli  Conventui  de  Villari  duodccim  libras  Lovanientis  monc* 
tx,  deredditibus  mcis  indomo  pannorum  apud  Antverpiam  , circa  fctlum  om- 
nium  Sanétorum  fingulis  annis  perpetuo  percipiendas  ; de  quibus  duodccim  libris 
ementur  allccia  ad  opus  prxfati  Cnnventus  domus  de  Villari  annuacim  » née  ad  a. 
lios  ufus  nilî  ad  prxmiflbs  de  cctcro  porcrunt  converti.  Vt  autem  hxc  clccraofi- 
na  rata  Ht  fie  Arma,  prxiens  (criptum  figillo  mco  dignum  duxi  roborandum.  Ac* 
1331,  tum  anno  gratixMCC.  XXXI.  apud  Antverpiam. 

Extrait  des  Regiftres  de  Brabant. 

OMnibus  hoc  feriptum  videntibus,  Htîâegmdis  AbbatilTa  totumque  Capitulum 
de  Sortît  falutem  in  vero  falutari.  Notum  facimus  univerfis,  quod  nos  pro- 
mifimus  IlUiftri  Principi  Advocato  nollro  H cnrico  Duci  Lotharingia;  » 
quod  bqna  Ecdcfiæ  nollrx  in  Banlt  fi:  in  GUfi  fie  in  confinio  de  jacentia  , 
nulli  ad  firmam  dabimus,  nulli  procuranda  concedemus,  fed  per  nos  peifonalitcr, 
vcl  per  proprium  nuntium  ca  procurabimus  , fiée.  Aéfcum  anno  giatix  MCC. 

^ 'XXXI. 

Des  mcfmcs  Regiftres. 

OTto  Cornes  Celri^e  omnibus  prxfcntcm  paginam  infpeclurîs  falutem  Noverint 
univerfi,  quod  dilcclus  Âvus  noller  Henricus  Dux  Lothanngiæ  pro 
Comitatu  de  Roda  cum  luis  appenditijs  circa  Mofam*  ficut  condi<^um  fuie 
inter  patrem  noftrum  bonx  memorix  Gerardfon  fie  ipfum  Henricum  Dueem 
J.,oiharii^ix,  in  die  B.  Martini  duo  millia  marcarumColonienfium  nobis  pcrfolvit. 
Vndc  ipCum  Comitatum  cum  fuis  appenditijs,  codem  die  quitum  clamavimus, om- 
ni  juriin  ipfo  Comitatu  babito»  vcl  habendo  , libère  rcnunciando.  Huic  fafto 
interfiicruni  Domsnus  ïfenricus  de  Loiamoy  Maria  Imperalrix  » Godefridus  de  Per. 

Gofuimts  de  Gocbencourt , jirnoldus  de  VFa.bain.  rîmoldus  de  IJernaJe , 
terus  Caray  Diezo  de  Heîrodey  Godefridns  yHlicus  Lovanienfts.  Aélum  Lovanij  an- 
»•  no  Domini  MCC.  XXXI.  in  fcfto  Bcati  Martini  Epifeopi. 
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Des  mcfmcs  Rcgiflres, 

EGo  tbeodmcm  de  Aitcm  notutn  facio,  &c.  quod  ego  Dominium  St  jurirdic* 
tionem  de  Drone  8c  de  l'd'aehvyck  in  maniH  Domini  Ducis  Lothariiigia:  re- 
(ignavi  8c  ca  effellucavi,  retentis  mihi  rcdditibus,  tam  in  denarijs  quàm  in 
fcgctibus  8calijs,  quoufque  milii  pcrfolvat  ducentas  marcas  minus  quindecim  mar- 
cis,  noûiinatim  tcmporibus,  fcilicec  medietatcm  in  fcfto  Walburgis,  aliam  mc- 
dietatem  ad  Vineula  Pétri;  qulbus  folutis,  pra;diftos  redditus  cum  alijj  villis  & 
hominio  Domini  f'yiqnardi  8c  fui  filij  cum  imegritate  Dux  habebit  .•  & fi  qa* 
impignorata  fuerint,  ego  ThcAdoricus  abfolvam.  Teftes  Gofuims  de  Gofeencourt 
6tc.  A£lum  Thenis  anno  Domini  MCC.  XXXI.  Dominica  poft  Purificatio^  Ii3l> 
nem  B.  Maria;. 

Des  mefmes  Regiites. 

COmpofitio  in  H E K R I c U M Ducem  8;  virum  nobilem  Balduimm  de  P’kcht , 
quoj  BaAu'mui  omne  Allodium  quod  habet  inter  Molefra-ae  & Mofam  in 
manus  Ducis  reportavit,  «i  in  fêoJum  recepit  jure  Brabantino  Villam  Vucht 
& pertinentia,  excepto  eo  qnod  tenet  à Comité  frater  Egidius  Ben- 

bout,  Daniel  de  Denreumsda,  Gofuims  de  Gocbecuria,  Arnoldus  de  Limmate  b'I-'al- 
terus  Clutinck  , Daniel  de  Orten  , 8cc.  Afbum  apud  Bruxcllam  anno  Domini 
MCC.  XX X 1 1.  in  fello  Philippi  8c  lacobi  intrante  Majo.  1131, 

Lettre  tirée  des  Regiftres  de  Brabant. 

IN  nomine Sanôa:  8c  Individus: Trinitatis.  Talis inter Dominum  Henrscum 
Ducem  LoTH.rRlNGiÆ8c  Egidiant  de  Breda  Compofitio  eft  ordinata.  lo- 
fe Dominus  Dux  hominium  fuum  rccognovit  Domino  Egidio,  te  omnibusco- 
adjutoribus  fuis  8c  fautoribus,  offcnfim  fuam  remifit:  & idem  Eoidius  fautoribus 
Ducis  fimilc  fecit  viceverfa.  Omne  fpolium  hominibus  Ducis  ablatum,  idem  E-i- 
dius  in  manus  Abbatis  S.  Michac  is  in  AntsVerprdlituet;  ita  quod  fi  Domini 
ficus  8c  Godefridus  filij  Ducis  banc  Compofitioncm  approbaverint  8c  per  fuas  lit- 
eeras  patentes  affirmaverint,  praefatus  Abbas  ablata  rcllituet  fpolitatis,  8c  fi  quid 
fjerit  diftraftum , keminm  A\&.\xm  A.berti  de  Cuytk , Arnoldi  de  FFefemale  é"  Ab- 
batis  Ant-werp,  8i  aliorum  qui  buic  interfuerunt  Compofitioni.  idem  Egidius  re- 
compenfabit  ; quod  fi  altcr  vel  uterque  prifetorum  nobilium  buic  diâo  interefle 
non  poterit,  abus  loco  ipfoium  eligetiir.  De  excefiii  fpoliationis  fafta;  hominibus 
Dticis  cmendam  praeftabit  fatpediclus  idem  Duci,  fccundum  di&um  Alberti 

de  Cayek  {ÿ  Amotdi  de  f'I'efemale  pratJictorum  ; fi  veto  altcr,  vel  uterque  filio- 
rum  Ducis  diftsc  Compofitioni  contradixerit,  præfatum  fpolium  fiepediéto  Egidio 
Crudebcke  rcftituctur,  Aipfccum  fuis  cum  fecuro  conduâu  Ducis  tranfibit  ad 
locum  tuium.  Dominus  Dux  (3a(lrum  dc£rfrt'atencbit,falvo  jure  omnium  bæredum 
Domini.  Rapt  de  Gavera  6?  Arno'.dus  de  FFalein,  W,  de  P uile  ^ VF.  Dapifer 
fumptus  Caltri  de  Breda  taxabunt,  «fde  rcdditibus  terrx  de  Breda  tantum  alfigna- 
bunt,  quantum  fufiicict  ad  neceflariam  êc  honefiam  euftodiam  prtcdiâi  Cafiri. 

Canx  8c  feripta  de  conventionibus  inter  Ducem  te  Dominum  de  Breda  confeâx 
in  loco  fuo  apud  Breda  reponentur  FF.  de  Borde  8c  alij  eufiodes  terrx  de  Breda, 
fæpcfato  Egidio  de  Breda  & præfàtis  quatuor  de  receptis  terrx  de  Breda  reflam  red- 
dent  Computationcm , 8c  quod  in  ulus  pixlâti  Cafiri,  vel  in  utiltatcm  Ducis  ver- 
fum  efi  ratum  babebitur,  rcfiduum  refiituent,  ad  mandatum  prxdiâorum.  NuUa 
occafio  frivola  adverfùm fxpediâum  Egidium  requiretur;  fed  fi  cxccflcrit,  citatus 
traâabitur  per  fententiam  parium  fuorum:  terram  prope  Some,  prxter  FFolde 
quod  Boidinus  tenebat,  ftatim  rebabebit,  quoufque  præfati  taxatores  diôum fuum 
promulgaverinti  qui  plus  vel  minus  ei  afiignabunt , pro  neceflîtate  Cafiri  conlcr- 
vandi.  Infupcr  fi  infra  tempus  tutela  rcliéla  Domini  Godefridi  de  Breda  debitum 
camis  perfolverit,  fæpcfatus  Egidius  terram  quam  nomine  dotis  poflîdct,  tanquam 
tutor  pofiîdcbit.  Datum  in  fello  B.  Nicolai  anno  Domini  MCC.  XXXII. 
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Des  mefmes  Rcgiftres  de  Brabant. 

IM  nomine  Sanftx  & Individus  Ti  lniiatis.  Theoàerkus  Det  gratià  Cornes  Oeven^ 
(is-  Cura  vir  nobilis  Henricus  DuxLotharingiæcx  una  & noicx 
altcra  convcniflcmu*»  de  matrimonio  confummando  inter  TTjeodoricum  fîlium 
noftrum  primogenitura  & diftt  Ducis  Hliam  EUfalntb  > Ccc.  nos  eidem  EUJabeth 
contulimus  mille  5c  quingentas  libras  Colontenfcs  annuc,  ducentaa  de  rcdJitibus 
fpcdtan.tibus  ad  Caftruin  de  Tfmenbûrg  circa  renum  & cuni  Or  foie  t mille  & du- 
ccmas  de  curibus  Calcre  & Vyiffcbekn , centum  vero  de  curtibus  Reefcne  9e  yVùU 
fnrcy  norainc  donationis  propcerj  nuptias  recipicndas*  &c.  cura  his  teilibus 
frido  de  Lo'Vjnio  fiHo  Ducis  Lotbarîngiæ^  yîrnoldo  de  îlocfdene^  Gofuino  de  Gofincourft 
uinioldo  de  Um<t!e , rf''tiUero  Clutinck , IlcnrUo  de  Ottecur , Qtîemanno  de  Dormala» 
ilcmico  de  Sterbeka , Confone  I.  de  Monte , Magijiro  Gaufredo  Canonico  Jj/vanien/i  , 
Everardo  Cantore  Lovanienfi  , Godefrido  Villico  Lovanienji , Danekino  Vulpe , Ste^ 
pbano  Ptilf/Zy  Ilettrico  Pincema^  yP’llUlmo  de  Hubaeby  ôcc.  AdtumLovaoij  an- 
*^33-  noMCC.  XXXIU.  McnfcMartio,  XIV.  Kal.  Aprilii. 

Lettre  prife  des  Qiartcs  du  Monaftere  de  Leliendaeï. 

H E N R I c U s Dci  gratis  Dux  Lotharingix  omnibus  prxfcns  feriptum  infpedtu* 
ris  falutem  in  Domino.  Univcrficati  rcftræ  notum  facimusy  quod  nos  pro 
remedio  animx  noitræ,  Ecclclîc  $.  Marixde  Humbeke9c  fororibus  Ordinis 
Prxmonilratends  in  eo  Deo  famulaniibus,  pifcacuram  in  flurarae  quod  dicitur 
Zenne  à ponte  de  Zempfe  ufquc  ad  poncera  de  Heffene  in  perpetuarn  contullimn 
elccmoHnam;  ica  quod  nemini  Uceac  in  codera  Humine  aUquoosodo  pifeore  infra 
fpaciura  prxfcriptum,  nifi  de  Ipeciali  licencia  EcdcCx  memoratx.  Vt  auicmhsc 
clccmoilna  rata  ôc  inconvuUa  perraaneac  in  perpecuum , prxfenccm  paginam  iîgilU 
noUri  raunimine  duximus  roborandani.  Hujus  rei  celles  funt  Everbardus  Cantof 
LovanicnfiSi  y^alterus  Dapifer  cognotmnto  CUutinck^  VValterusde  HtddebertadUlus 
Care^  Écrnardus  Scultetus  de  Bufeo  ^ yUiicus  Arnoîdus  de  Aeicfcbot  y Gadejridus  dê 
Jluldcbcrga  Notarias  Ducis  & alij  quamplures.  Dacum  apud  Furam  anoo  MCC^ 
1^34*  XXXIV.  invigilia  Annumiationis  Dominiex. 

Lettre  tirce  des  Rcgiilres  de  Brabant. 

Ma  R I A ifuûndam  Remanorum  Imferatrix  filia  Ducis  Lotharingie  & Brabantix 
Vntrerlis  prxfences  litteras  inlpcâuris  falucera  in  Domino.  C ura  inter  Ec« 
clcliam  Everbedienfem  çx  una»  £c  hornincs  in  Dominio  noftro  de  Helmont 
conftitutos  ex  altéra»  fuper  palude  qux  dicitur  Latbroeck  juxta  curiam  qux  dicitur 
Sterckfele  9c  lignis  fic  pafeuis  e|usdem  paludis  à terrainis  di£bis  Hogetenrade  « ufqoe 
ad  lioftrebony  ab  Hsnrehon  ufque  ad  Scoreken  y à Scoreken  ufquc  ad  Hogeienrude  8t 
fuper  ali]s  bonis  qux  inda  diâos  terminos  cootinentur  dilTentio  orta  c^cc  ; fuper 
præmiâîs  inquincionem  fecimus  diligentera,  de  per  litteras  Capicoli  de  Cuftodis 
raajorts  Eeelefîx  Leodienfis  de  inclytæ  recordationis  H e n r i c r Dci  gratiâ  Ducis 
Loiharingiz  6c  Brabantix  pacrij  noftri , ncc  non  6c  nobilis  viri  Heriherti  Domiin 
de  HefCi  quas  fuper  hoc  confcûas  fide  Tidimus  oculata  , 6c  per  iêniores  Zterain^ 
noitri  prxdiôi  de  fidedignos  ad  hoc  vocatos  paheer  6c  juracos  in  ret  mreninuR 
vericate  , curiam  de  Sterckfeie  cura  omnibus  bonis  inlhi  cerminos  peadcriptns  exi£^ 
tentibus»  cura  orani  proprictate  efle  Ecclelîx  Everbodienfîs,  Alkxlialiter  6c  abib* 
Itttc,  6c  nullum  quidquam  jaris  haberc  in  curia  de  bonis  fupradiâûs  » przeer  Ec- 
cleflam  memoratain.  In  cuius  rei  ceÜimoniuDi  patentes  litteras  figxUo  aoftro  feci- 
12.46.  mus  roborari  anm  Donùni  M C C.  XLVI. 
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ENFANTS  DE  HENRY  I.  DUC  DE 
LOTHIER  ET  BRABANT,  &c. 

Lettre  tirée  des  mcfmes  Regiftres. 

Ma  n 1 A Dei  palid  (juondam  liiipcralrix  Rmanoriim  Univerfis  præfcntes  lltti- 
ra  inlpeûuris  falutem  in  ottinium  Salvatorê.  Univcrfitatfm  veftraiti  (bire  Vo- 
lumui,  quodnos  IlluJIri  Primipi  Karifsimo  fratrueH  Hoflro  HtKRtcoZ)*(^ 
Luhnrinf^i*  fc?  Bvabaniiie  quidquid  juris  habebamus  vel  habere  pdicratnus  in  Cd- 
tnitatu  & terra  Botenia  cum  omnibus  peninentijs  fuis  per  ruceedionem  hiCredita- 
riam  ex  morte  DominxA^a/A/W/j  olim  Comitiflcc  difti  loci , fili*  matetterx  noftrs, 
libéré  & abrolutècontulimus,  nihil  jUris nobis  inijrdcm  bonis referVandô , Vel  in  po- 
llerum  reclamando.  Promittimus  InTupcr,  quodadeuriaste  dominos  de  quibus  dida 
bonadefeenderedignofeuntur,  quociens  à præfato  Domino  Duee  fuerimus  reqüiflît* 
intlabimus,  laborabimus  & intendenlus  bona  lide  lieut  pro  nobiimefipGs,  quod 
prxlibatus  Dominas  Dux  in  bac  parte  jus  fuum  plcnariè  alVcquatUr  Si  prxdiûa  bo- 
na totaliter  poflideat,  tanquam  nxreditarem  Aiam  pacificé  k quicté.  In  cuius  col- 
lationis  tt  promillïonis  teilimonium  6c  firmitudinem  , Gcillum  noGrum  pcxlemi- 
busduximus  apponendum,  adbibitis  bis  teftibUs  jtrmuo  Domina  de  Wefemale, 

Domino  Gerardo  de  Mariais,  Domino  Rohetto  de  Pfoejdcn,  Domim  llenrico  de  Hau- 
tem.  Domino  Henrico  fÿ  Domino  loanne  de  Fsiferdia  écalijs.  Datum  8c  Aftum  apud 
Attrebatum  Menfe  Februario  feria  quinta  poil  oûavas  Putlficationis  B.  Virgitiis 
anno  DominiMCC.  LVIII.  lapo. 

Lettre  tirée  des  Regilhes  de  Brabant. 

SErenillimo  Domino  fuo  Lnduico  Dei  gratiü  Régi  Francité  Maria  ijaondam 
Ronianornm  Imperatrix  falutem  in  omnium  SllvatofO.  Magnificentix  véftras 
dileânm  fratruelem  noftrum  Henr  icüM  Ducem  Lotbaringiee  (f  Erahantite 
tranfmittimus  i fupplicantes  attentiùs , quatCmis  ei  fljper  bis  qux  vobis  éx  partè 
iioftra  dicet  de  Comitatu  Bolenitc,  tanquam  nobis  credatis  : ratum  ehirti  & gratuih 
habebimus,  quidquid  idem  Dominus  Emx  pro  nobis  vobifeum  fccerit,præfcntiuin 
teUimonio  licterarum.  Datum  Duaci  feria  qUinta  poG  Lxcare  lerufalcm  , anno  . , 

Domini  MCC.  LVIII- 

Extraift  de  certaine  Enquefte  du  Parlement  à Paris,  inferré  aux  Preuves 
de  l'Hilloire  de  la  maifoti  de  Châftillon , par  André  du  Chefne. 

INquefta  (â£la  per  Abbatem  Foquardimontis  CiGer.  ordinis  8c  per  magiGrum 
Clementcm  Archidiacomira  Laudunenfem  fuper  co  quod  in  caula  qux  verteba- 
tur  in  curia  Domini  Regis  fuper  faifina  Comitatns  Bolonienjis  inter  Mariam  re- 
liflam  Imperatoris  Ollonis  ex  una  parte  , Comilem  S.  Pauli  ac  uxorem  fuam  ex 
altéra.  Idem  Cornes  ad  curiatii  fuam  rehabendam  propofuic  coram  Domino  Rcge 
talem  cGc  confuetudinem  curix  a/r/i'réa/r»/r,  vidclicet,  quod  G Cornes  odllrelnilen- 
fis  alicui  injuriam  auc  giavamcn  fcccric , ille  coi  Gt  bujufmodi  injuria  auc  grava- 
men,  'ccnctur  ipfum  Comricm  rcqnircre  qUod  ipfam  injuriam  aut  gravamen  emen- 
det } quod  G faccre  noluerit , idem  tenetur  ipfum  Comitem  rcquirere , ut  per  ho- 
mines  feu  pares  curix  ÂUrcbaunfis  fàciat  eidem  jus  reddi , utrum  hoc  Gbi  facere 
dcbeac  an  non,  8c  G hujurmodi  juS  eidem  reddere  reeufaverit  Cornes  pridiflt»  ^ 
tune  primùm  & non  aliter,  poterie  idem  gravatus  ad  fuperiorêm  rcclamarc  8c  ha- 
bere recDifum.  Fafla  Giit  amem  hxc  inqucGa  falvi  confuccudine  8c  dignhite 
curiæ  Domioi  Regis  Franeix. 


T Z 


Lettre 


Digitized  by  Google 


76  preuves  du  livre  IV. 

Lettre  tirée  des  Regiftres  des  Chartres  de  Brabatit 

VNiverfis  prirentcs  litteras  vifuris,  Maria  qmndttm  Romanorum  Imptratrix, 
filutcm  in  Domino.  Vnivèrfiuti  vellrx  fignificamus,  quod  nos  feria  tertia 
amc  Lteta<e  \erufa!tm , compos  mentis  noHiæ  & plcna  Tenfu  , Ce  de  conCUa 
bonorum  vlrorum , videlicec  fratns /m»»«  * Bruxtlla  Mimachi  Clarevallnfis , Do-  . 
mini  G.  i!e  jingia  uiililis  con!'angmu:i  mjtri , Magi/h  i ’tbeodurici  Je  ZwinJrecb  £<?  fra- 
tiis  rraUeri  Cafipfiiaai  «ojlri  de  rebus  nttftris  ordinavimus , quod  tefianuntum  mf- 
trum  quodiu  Rii'codiicis  ctiididimiis  , cniiis  execniçres  conjlituimus  liuhcm  Ptituifem 
JitiirLm  Dueem  J-oihai  ingiee  6?  DrahanlU  iiepciem  noftyum,  Mkatem  S.  Bernardi 
OrJiuis  Ciflertienfet , Al/bolem  d Pano  Ordiuis  Prrmonjlraleitjis  Sc  Devotum  famu- 
lum  noftrum  fijelem,  latum  habemus  acceptum,  & quod  ordmatio  prxdiao- 
rum  lieue  tune  ordinavimus  valcat  & per  omma  obfcrvetur:  fi  autem  in  prædiûo 
tellamenio  aliquid  fit  addendum  vel  minuendum  fecundùm  quantitatem  bonorum 
nollrorum,  hoc  fiat  fecundùm  ordinationcm  prxdiâorum  cxequutorum.  De  pa- 
ratis  verô  bonis  noftris  videlicet  fcutellis  argenteis , ciphis  argemcis , dcauratis  8c 
maferinis  & alijs  noftris  clenodijs,  videlicet  annulis  aureis  , lapidibus  preciofis  Sc 
equitaturis,  fie  in  pratdiaa  feria  tertia  ordinavimus,  quod  vendantur  . 8c  pecunia 
familix  noftri  qux  nobis  longo  tempore  fervivit,  fecundùm  quantiiatem  ferritij 
a.'  eorum  labore  in  recompenlationem  ob  remedium  animæ  noftrx  diftribuatur.  Vc 
autem  teftimonium  noftrum  inconvulfum  permancat  & ordinatio  prifentis  feripti 
firmiter  obfervetur , prxfens  feriptum  figilli  noftri  munimine  fecimus  roborari. 
Datum  anno  Domini  MCC.  LlX.  feria  I U.  ante  Lætare  lerufalem. 

Des  mefines  Regiflres  de  Brabant. 

ARimIJus  Cornes  de  Los  iâ  de  Cbiiij.  VniverCs  pratfentes  litteras  vifuris  falutein. 
Noverint  Vniverfi,  quod  nos  in  dileftos  Dominos  noftros  H en  Rico  m 
Dueem  Lotluringia:  & Brabaniix  8c  Otihoiicm  Ccmitem  Gehenfem  compro- 
mifimus,  de  omnibus  querelis  qux  vertuntur  inter  nos  ex  una  parte , 8c  nobilem 
mulierem  Aleydem  Comitiffam  Aherniec  ex  altéra;  ttli  modo  quod  nos  inviolabiliter 
obfervabimus,  quidquid  inter  nos  amicabiliter  vel  judicio  duxerint  ordinandum. 
In  cuius  compromimonU  teftimonium  figillum  noftrum  prxfentibus  duximus  ap- 
lld6  ponendum.  Datum  Lovanij  anno  Domini  MCC.  X L V I.  feria  fecunda  poft 
teftum  B.  Mathix  Apoftoli. 

Extrait!  des  eferipts  de  Baudewin  d’Avcfncs. 

MAthildis  Duciflâ  monua  Dux  Henricus  aliam  duxic  uxorem  .Mariam  Comitii 
Namurcenfis  Philippi  reliôam.  Regis  Francorum  Philippi  filiam  , ex  qua 
unicam  genuit  filiam  Elifahetb  feu  Jfabellam  , qu^  nupta  Comiti  CHvexfi 
•fheodorico  dipfo  de  Dinfaken,  qui  pâtre  fuperftite  decefiit,  duas  perperit  filiasMa- 
thildem  Dominam  de  D’urbujo  uxorem  Domini  Gcrardi  de  Lucelburg,  & aliam 
. Domini  Gerlaci  de  Ifcnburg  uxorem. 

Lettre  tirée  des  Regiflres  de  Brabant. 

Dlleâo  Amico  8c  fideli  fuo  Duci  Brabantiæ  Illuftri  Conrardus  Dei  gratiâCo- 
lonicnfis  Ecclefii  Archiepifcopus , facri  Romani  Imperij  per  Italiam  Archi- 
cancellarius,  falutem  8c  quidquid  poteft  cum  fide  Cncera.  Cùm  fuper  con- 
fanguinitate  qux  eft  inter  Virum  nobilem  Gesardum  de  M'ajfenberge  6?  Dominam 
El^abetb  jortrem  vejtram  reiiHam  tbeodorki  «ali  Comilis  Cliven/is , fecundùm 
mandatum  Apoftolicum  diligentera  fccerimus  inquifitioncm  ; îcper  teftes  om- 
ni  exceptione  majores  invenerimus  diâi  Gcrardi  avum  8c  prxfatx  Elifabeth  aviam 
fuifte  fratres  8c  foi-ores , 8c  ipfos  fe  invieem  in  tertio  gradu  confanguinitatis  attin- 
gere , nos  lentcntiam  divortij  protulimus  inter  ipfos , 8Cc.  Datum  Colonix  anno 
1146.  Domini  MCC.  XLVI.  in  Vigilia  Palmarum. 
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• Des  mefmcs  Rcgiftfesi 

XXTyîifrramus  Z)«x noriim  Vniverfis  prifêntibus  & futuris» 

YY  qublnobilis  Vir  Gtraydus  Dumi>.n^  de  f^f'‘a£h«bcrch  de  Caftvo  de  Spremont 
& omnibus  fuis  aitinentijs,  de  bonis  fuis  Cohpefi.  qux  à Domino  Ilcnrico 
Pâtre  noftro  bonæ  mcmorlæ  Duce  Lcmhurgenlî  aS  j -jue  prxiirccniiribiis  nodristc- 
nebantur  & à nobis  tenentur  in  feodo,  de  Cadre  eiiam  de  VFafftmbe  g & omni* 
bus  fuis  attinentijs  homo  noder  ligius  exidic . de  conlcnfu  & boni  volumatc  Gc» 
rardi  Primogeniti  fui  podquàm  ad  annos  difcrctionis  pcrvencrat  & hoc  faccrc  po- 
terat  fccundiim  communem  legem  ternr,  Domince  FMfubetb  uxori  forori  ici- 
Ucec  Henrici  pix  memorix  quondum  Ducis  Brabamix  fuifque  liberis  » præ- 
diftum  Cadrum  de  Spiimontb  cum  V'afallis,  minidcrialibus  » alijfque  omnibus  bo- 
nis cidem  Cadro  attinentibus  & prxdiûa  bona  omnia  Gohpcn  cum  Vafallis  & mi- 
nidcrialibus alijfque  omnibus  fuis  attinenrijs,  cum  omni  ctiam  p ædio  fuo  quod 
habet  in  terra  Goiope»  , con  îuftum  etiam  fi ve  thcloncum  in  Dobach  , Se  infuper 
omnia  bona  fua  integralitcr  tam  Litm*  nuàm  Pere  ^ alia  bona  fua  qux  habet  ex 
ida parte e vcrlus  cum  Vafiallis  fir  minidcrialibus  fuis  omnibus,  ex 

cadem  parte mancutibus,  & infup  r omnia  bona  quæ  præJictus  G.  Demintts 
de  mbereb  comparaverit  vcl  acmificrir  cv  cadem  parte  ex  nunc  in  an- 

tea  , cor  un  t;obis  noUrifquc  Vafallis  5c  minidc  rialibus  Se  coram  fuis  V^afallis  &:  mi- 
nideii.kiibu'  libère  toididit  Sedonavit  pixJiélx  V)o\r\\n^  Elifabeib  uxori  fuæ  fiiiique 
liberi'  jure  hxicJitario  in  perperimm  poflldcndai  quibus  bonis  omnibus antcdi.iis 
prxJi^us  Gerardus  prlmogenitus  Dowini  Gerardi  Domini  de  FP’aJfembercb  cum  ad 
annos  dilcretionis  pcivcneiat  hoc  faccrc  potrrat  fecuni^ùm  communem  legem 
tenx  cffcducando  renumiavit , ad  opus  prxdictx  Dominx  FMfabetb  & libero- 
rum  luoium  , rcnumiim  ctiam  omni  auxilio  juris  ('anonici  Se  civili-?  quod  ei 
competere  p det  vcl  corhpctcre  viderctur  fupra  prxdifti^  contra  prÆdié^ara  Do- 
mlnain  EUfàbeth  liberos  fuosi  rcfcrvaiis  tamen  fibi  C adro  de  Fl^ajjfembcrg  cuin 
Vafallis  & minidcrialibus  omnibus  ex  ilia  parte  vc*i  polîtis  6c 

commorannbus,  ac  etbm  omnibus  Cadrenfibus  n fiJentiam  hubentibus  in  Cadro 
de  JFaJjmbcrch  ubicumque  fint  mancnie'»,  & refervatis  fibi  omnibus  bonis  qux 
prxdiétus  C.  Dominus  de  If'ajfcntbcrch  ex  ilia  parte  ^ure  vcrlîis  ÎVaffmbercb  com- 
paravit  vcl  comparabit,  quæ  omnia  crunt  promogeniti  fui  antedi^:.  Omnes  vero 
cadrenfes  quo<  comparaverit  ex  ida  pane  S^ÿre  ex  nunc  in  ante,  crunt  prxdiéV® 
^ Dominæ  Elifabeih  8c  liberorum  fuorum:  Et  nos  bona  prxdiéta,  omnia  ex  ida 
parte  fiia,  ut  fuptadié^um  ed,  6f  qiix  à nobis  tenentur  in  feodrt,  ad  petitio- 
iicm  p ædicti  G.  Demim  de  /rttjp  wbercb  de  conlcnfu  Se  libei  a volunratc  & ctiam 
petitione  Gérard: primogeuiti  fui  in  feodum  concefiîmus  Dominæ  Elifabeth  præJiébæ 
uxori  fuæ  fuilque  liberis  hominibus  nodris  Icgij-  exidentibus  de  præJiélis  bonis. 
Huius  rei  tedes  funi  noblUs  vir  Tbcodoricus  D mimo  de  Va'chrhnrgs  Ihrmannus  de 
^nire-t  Vdo  Dapifer  de  Rode  y Gijkhertus  fiîius  dufdem  Daptferiy  IViUelmus  diclus 
Aînb-rpaeby  W ille.mus  de  li'emmis y jllcxander  Marefcallus  de  Lemboreby  Simon  de 
Rejnbet z'^ale y Adam  de  Sledcnake,  Gi.emtus  de  Golopia  milites^  8cq.  AidumSc  Dutuiu 
Gü.oi  ix  anno  Domi  ii  M C C.  L 1 1.  Menfe  Martio  in  cradino  Gregori  j Papx. 

Extrait  des  notes  fur  la  Vie  de  S.  Engellicrt  par  G.  Geicnium. 

EXiant  in  codem  archive  irajfembcrgenji  Liltcrx  quibus  E.  Domina  de  Spri- 
munr  qiiondam  Comitifia  Clivenfis  donavit  Eeelefix  de  îl'ajfeml^g  quatuor 
maldra  trhici  apud  JJnnty  ex  agro  qui  dicitur  V'ebufchwecrt , loco  unius 
marex  ^ olonienfis  nuam  cidem  Eeelefix  pro  anima  mariti  fui  Domini  Gerbardi 
bona  metnoriæ  de  FFaJfemberg  dare  promiferat.  Signatæ  funt  apud  Limie  anno 
MCC-.  L I V.  iMenfc  Septembri.  In  figillo  magno  roiundo  cd  cquus  cui  domi- 
cclla  inûdct  finidra  avemgerens.  Epigraphe  Sigillum  Elifabeth  Comitijfe  Clevenjis, 
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PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

I -cttrc  tircc  des  Rcgiftrcs  des  Chartes  de  Brabant. 

WJIlcramus  Dux  notum  facimus  Vniverfis  prxfcns  feriptum  vN 

furi>,  quod  nos  Hdc  data  promHlîmus  & taûis  facro-fanétis  rcliquijs  juravi- 
mus>  quod  nobilcm  matronam  Eiijabetb  rcliéVam  noltri  coxïÇtn^\i\xiéiGerardi 
.Oomini  de  yî'ajft.mhr.'ch  piæ  memorix,  in  omnibus  bonis  tam  Allodijj  quamtco- 
dis  ex  ifta  parte  jiccinibus»  qux  prxdifti  Domini  Ci»r<ir/// fucrunt , qux  c- 
tiam  promigenitus  cjusin  nollnt  nolîroruniquc  iîdclium  prxfcntiæ  conûicucus»  rc- 
(ignavît  & cH'cllucavii  -,  6c  ut  ca  prxJiffex  Dominx  Eüfabeîb  prxftarcmus  petiuit  » 
confervabimus.  Super  his  autem  & ilipcr  amicahili  Compolîtionc  inter  ipfam  ex 
una  parte,  Gerardftm  primo^eultum  Domhii  de  EE'aJfemhercb  ex  altéra  fiifta , ejus  cri» 
iieç.  musüominus  & Wanms,  &c.  Datum  Aftum  Golopi» anno  Domiai  MCO 
I.V. 

MF.NRY  H.  DUC  DE  L0TH1?:R  ET 
DE  BRABANT,  MARQUIS.,  &c. 

Lettre  tirée  des  Rcgiftrcs  de  Brabant. 

HEnricus  Dei  gratià  Romanorum  Rex  femper  Auguftus,  onlnibus  ad  quos 
prxfcns  feriptum  pcrvcnciit  gratiam  fuam  S:  omne  bonum.  Notum  facimus» 
quod  cum  H e N r i c u s Maior  filins  Jllitjlns  Principis  Ducis  Lothcirin^iæ  ma- 
trem  habucrit  5c  illa  lie  mortua»  per  fentemiam  Principuin  in  curia  clkjudicatuni , 

H idem  Dux  de  bonis  qux  poHidet  aliquid  alienaret , vel  in  manus  vcllct  transferre 
aliénas  J diélus  H e nric  us  fc  de  eilJem  bonis  poflèt  îniromiiterc  & occupare 
3230.  licenccr  ad  ufus  fuos  Je  tcncrc.  Datum  Fiidcberga  anno  graiix  MCC.  XXX. 
proxima  Dominica  poft  fellum  Pafebz,  quarto  Kalcnd.  Maij,  indiélionc  ténia. 

Des  mcfmcs  Rcgiilrcs  de  Brabant. 

THcodoricus  Dei  gratiü  Comcs  Ckvenfxs  omnibus,  5rc.  Noverint  Vniverlî 
quod  nos  Domino  Henricode  Lovanio  promiUmus  bona  fîde  9 quod 
fi  fuper  aliquoconcefiu  nos  culpare  poterit,  fuper  hoc  fiabimus  conlilio  & 
mandate  karifilmi  Domihi  noftri  Hrnrici  Dncis  Lotharingix  & fuo  & /Vmoldi 
1130.  Domini  de  Walhein,  &c.  Datum  anno  DominiMCC.  XXX.  Menfe  Oébobrï  ^ 
apud  Rufehum  feria  quinta  ante  fcllum  Lucx. 

Des  mcfmcs  RcgUlrcs. 

VNiverfis  pr-Tfentes  litteras  vifuris  ÂrnùUius  didits  de  Crimher^  falutem.  Nove- 
rint Vnivcrfi»  quoi  lllullris  vir  Dominus  Ht  N R ic  us  de  Lovaniocx 
una  parte  ôcego  ex  altéra,  de  proborum  & prudciuum  conlilio,  talitcr  inter 
nos  convenimus)  quod  omnes  Waibnas,  Bruyerias  & alias  terras  haétenus  non 
cultas,  in  communi  terra  noilra  fivc  Dominio  nollro  fitas,  colcodas  dabimus  ad 
cenfum,  ita  quod  uterque  noftrum  in  omni  jure,  fruébbns  5c  redditibus  iode 
provenientibus , xqualcm  pcrcipict  portionem;  co  ctiam  addito  quod  fi  altcr  no- 
Hrum  de  partionc  liia  ab  aiiqiio  molcfiarctur,  altcr  in  quantum  polfcc  9c  débet, 
in  hoc  auxéium  ei  prxfiarec  & patrocinium.  In  cuius  rci  teftimonium  prxfcntem 
1231.  canulam  figilU  mei  nmniminc  roboravi.  Aélum  anno  Domini  MCC.  XXXll. 
Mcnlc  Aprili. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 

Lettre  tirée  des  mcfmcs  Regiftres. 

HEnricus  Dci  Romanoriim  Rex  femper  Auguftus  G.  Burgravio  de 

Werdc  Impcrij  HJelibus  quibus  pr-vlcns  littcm  fucrit  often(a , gratiam 
fuam  A'  omne  boniim.  Tcnoïc  prxfcncium  proteftamur . quod  nos  dilcéVo 
afbni  noilro  Henricode  Lovanio deputavimus  ducentas  marcos  Colonicn- 
lés , npud  thcloncum  nollrum  in  P'Ttrda  fingulis  annis  pcrcipicndas  ; hoc  fub- 
' juneVo,  quod  à nobis  &Cub  ipfo  luper  hujufmodi  , volumas  Domini  îraperatoris 
rcquiracur,  & iple  meJio  lemporc  jpfam  iummam  accipiac  ilngulis  annis  » quouf* 
que  noller  & fuus  nuntius  à Domino  Impcrarorc  raertatur  , luper  hujufmodi  à 
Domino  Impcratorc  inftruéti.  Ad  cuius  facti  evidentiam  , præPmtcm  litteram  fi- 
gillo  noilro  coramunicatn  5 ipfi  affini  noftro  duximus  alTignandam.  Datum  apud 
Norimberg  Anno  Incarnationis MCC.  XXXIII.  dccimo  Kalcnd. Oélobris  in- 
diélionc  fcpiima. 

Ix'ttre  tirée  des  Chnrtcs  de  Brabant. 

HEnriuis  Dci  graiii  S;  Colotiienfis  Ecclcfiae  Archiepifeopus  univerfis  prxfen- 
ces  littcras  inlptéVuris  fahitem  in  Uomino.  Ad  omnem  ampucandam  ambi- 
guit.itcm  notiim  tàcimus  omnibus , ad  quos  præfcns  feriptum  pcrvcncrit  , 
quod  dilcfto  ôc  fideli  noilro  H E N R I c O Ii- lus  tri  Duci  Lotharin- 
ciÆ  ET  Mrabantiæ  dabimus  tria  mîll  ia  marcaruin  Colonicnfium  > pro  feo- 
üo  quod  fclicis  rcrordationis  lienrkus  pater  fuus  conculic  Ecclefii  B.  Pétri , Buf- 
aon  vidclicet  & Dormaie  A:  alia  « prout  in  charta  fuper  hoc  confcâa  continctur  , 

& pro  tcodo  quod  idem  HENRicusde  manu  nollra  nuper  recepit , videlicec 
mille  marcas  Colonicnfcs,  ncc  non  pro  arrcragijs  quæ  de  præmiHîs  fcodis  compe- 
tere  fibi  aflerebat.  Et  ilia  tria  millia  marcaruin  recipiet  in  medietate  thclonei  nof- 
tri  in  Nufeia^  tali  modo  quod  fingulis  annis  per  quinquennium  fexcentas  marcas  in 
eadem  medietate  thclonei  rccipicc , doncc  prA:dii:l:a  tria  milüa  inarcarum  fibi  com- 
plcantur.  Verùm  fi  praedieU  mcdict^^  thclonei  funimam  fcxcencaruni  marcaruin 
complcrc  non  valucrit,  nos  ibidem  fibi  fupplcbinujs  dcfeélum  , fi  quid  vero  ex- 
creverit,  in  ufus  nofiros  converictur.  Ipfum  autnn  in  corporalcm  pofTcnîoncm 
fepxdiO*  mcdictatis  iam  mifimus,  fruétibus  iirquc  ad  proximum  fcllum  R.  Mar- 
tini nobis  rclcrvatic  : ipfe  verô  Dux  ex  tune  fruéllbus  g.iudcbit  > ficut  fupcriùs  cit 
pr.vnotati’m;  nunciusvero  Ducis  ad  colligendam  pccimtam  conlliiutus,  commen- 
îalis  eri:  Scultcti  nollri  in  cxpcidis  rationibilibus  ex  moderatis.  Ad  h.vc  fi  per 
nos  vel  per  alios  in  perccptionc  pridiclorum  impcdiictur , & competenti  admo- 
nitionc  piæniiira  infra  fcx  feptimanas  ci  non  fatisfcccrimus,  de  noilro  accipere  po- 
terit  falvo  hominio  fuo  6c  juramemo.  V^erùm  fi  prxdicbam  pecuniam  alicui  ulfi- 
gnarc  voliierit,  hoc  ficcre  poterit  de  nollra  bona  volimtate.  Et  ut  hxc  obfcrvcn- 
tur  fig’llum  nollrum  A'  ligilluin  capituli  B.  Pétri  5c  Prioruni  pra:lêntibus  fccimus 
apporû.  Aétum  anno  al>  Incarnationc Dominica MCC.  XXXV.  ipfa  die  Do-  ^^3^’ 
ciinica  qua  camaïur  Invccavit  me. 

F-xtraicl  des  mcfmes  Chartes. 

IN  nomine  Sanéla:  & Individu.^  Trimtatis  , Amen.  Qiix  geruntur , 5cc.  quod 
Ego  rf^illehuHS  Cowes  JnU.ueufis  fidc  data  promtfi  Marg.vctam  neptem  lllullris 
Ducis  Lotluringiæ  5c  Brabaïuix  A'  Marchionis  Romani  Impcrij,  fororcm  no- 
bilis  Viri  Oltbonis  Cumitis  Cclri.i  , pollquàm  ipfe  Cornes  à *theodoricù  de  yaUkcn» 
horch  de  juraincnto  luper  mairiinonio  cuniiahcndo  imer  iplurn  T'hcQdmcwn  5c  dic- 
tam  fororcm  Comitis  pcramiciliam  vd  fecundùm  E.cclcliallici  juris  rationem  fuc- 
rit  abrolutus,  in  uxore.n  accipiendam  5c  diicendain  j quod  pollquàm  ipfe  Omei 
Cc/r;.e  îibrolutus  fopt  ab  ipfo  juiumcnio,  ut  üii!:cum  cil,  lî  non  f.iccrcm  , obligavi 
me  memorato  Domino  Duci  ad  picnam  mille  marc.u‘um  cidem  folvcndarum.  lllud 
qunquc  niatrimonium  inter  me  5c  dict.im  Mjrgdretam  ufquc  ad  proximum  fclhim 
Pentccollcs  promifi  confirinandum.  Pi.ticrca  cum  Deo  annuentc  matrimonium 
interme  A' dictani  ihcrit  confuminaium  , ego  comentus  cgoTecun- 

dum  diftum  mcmorati  Domini  Ducis  in  pccunia  cum  ipla  rccipicnda  , nac  vîdc- 
licct  uxationc,  quod  de  mille  marcis  in  pignorc  Crwrj  Jjclus  annuatimeen- 
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tum  marcas  Colonicnfcs  in  bonis  vcl  in  pecunia  mihi  perfolvct , ^quoufque  mille 
marcæ  fucrim  pcifolutæ.  Quoi  autem  ultra  mille  marcas  fucrit  , hoc  vcio  per 
confilium  Domini  Ducis  & conlîUum  nobilis  ViriDomini  Armldi  de  Dicjl , per 
conniium  Domini  Ilemicî  de  Attencurt  ^ ncc  non  per  coufilium  Magillri  Daniclis , 
fæpcdii'cus  Cornes  Gclrix  in  pecunia  mihi  perfolvct.  Prætcrca  ego  aflignabo  in 
dote  diftx  nepti  Domini  Ducis,  Iuliaciim  Si  i^c  3.\\\s  bonis  meis  per  Iuliacum  ja> 
ecmibus  quadringentas  marcas  annuatim  rccipicnias.  Ccterum  fi  contigerit , quod 
Deus  avertat,  diCtam  Mvg'irctam  abfquc  libcris  viam  uiiivcrfx  carnis  ingreffuram, 
tune  poil  mortem  mcam  totaîis  pecunia  cum  ipfa  Magareca  mihi  traJita  , ad  prx- 
fcripium  Comitem  Gclrix  , vel  ad  fiios  veros  hxiedcs  intcgralitcr  revertetur.  In 
cuius  rci  teftimonium  pr-rlentcm  canulam  meo  figillo  duxi  roborandam.  Ai5ta 
funt  hxc  aiino  Dominiex  Incarnationis  MCC.  XXXVI.  in  die  Bcati  Gregorij 
1136.  apud  Lovanium. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

' A Rnoldus  Dei  graiia  Domimis  de  î’î'c'.emale  Vniverfis , &c.  quod  inter  Do- 
minum  noflirum  charilliinum  Henricum  Ducem  Brabantiæ 
I L L U ST  R E M 6c  nos  talis  imervenit  Compofitio,  quod  iplc  nobis  contü- 
lit  in  feudum , omnia  judiciii  tam  alta  , qimm  alit’  de  hominibus  in  terra  noftra 
commoramibus , in  quibus  haftenus  judicavimus , 6cc.  Sanc  fi  qui  hominum  S. 
Pétri  in  jurifdiftionc  noltm  deliquerint,  iifqiic  od  membrorum  mutilationcm  , vel 
aliam  moitis  pœnam  juJic.xho,  6c  judicatos  tradam  Domino  Duci.  Adeum  anno 
Domini  JM  ce.  XXX  Vil.  Menfe  Augulto. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Cliartcs. 

IN  nominc  Patris  6c  Filij  5c  Spiritus  (Iinfti.  Hrc  cft  forma  pacis  &Compofi- 
tionis  inter  Illustre  m Ducem  Brabantiæ  & nobilcm  virum  Do- 
minum  iVaîterum  Bertbout  y viddicct  quod  omnes  naves  pifees  déférentes  ante 
Antverpum  ad  Mtcbîiniam  libère  poterunt  pçrcranfirc,  perfoluto  tamen  tclonio  fi 
quo  tenentur.  Si  quæ  verô  naves  alias  marccs,  vel  alia  bona  portavcrinc,  cumeo 
jure  fervato  tranfibunt  ante  Anti'crplam  quohaftenus  tranfirc  confuc%'crunt.  Quof- 
cumque  vcio  pifees  ilH  de  Antz'crpiæ  emerint  ex  altéra  parte  de  Ron:ersv;aIe  vcl  ce- 
perint,  ubienmque  vendcrc  poterunt.  Icaque  ncc  ipfi  née  ementes  con- 

tra ipfos  Antverpienfes  cclonium  folvere  de  ipfis  pifeibus  tenebuniur.  Quicumque 
autem  de  Antverpia  ex  hac  parte  Romcrs'xaie  pifees  emerint  & cofdcm  pifees  ppud 
Blcch'.iniam  vendiderint,  ementes  contra  ipfos  taie  Jus  Iblvcrc  debent  qualc  jus  hac- 
tenus  folvere  confueverunr.  Si  quis  ctiam  aliquem  de  AnK'erpia  inculpavcrit  de 
eo  quod  pifees  emerit  ex  hac  parte  de  Romeri'iva'f  ^ Anivcrpicnfis  quii'que  fuj'cr 
hoc  proprio  juramcnco  fc  potcrii  expurgarc.  Item  AntverpienJes  facient  Mcch- 
linienfibus  id  quod  de  jure  tenentur  faccre  cifdcm , Se  Mcchlinicnfcs  Antverpienfi- 
bus  viceverHi  facient  id  quod  de  jure  facerc  tenentur  cifJcm,  Item  omne  Allô- 
dium  quod  oofildet  Dominus  Walterus  Berthout  Se  quod  homincs  fui  ab  ipfo  te- 
nent  in  feudum  in  terra  Brabamiæ  in  Marchionatu  de  .Amverpia,  vcl  alias  in  do- 
minio  Ducis,  prxtcr  villain  de  AV/;.’,  portavii  in  manus  Ducis  6c  refignavit,  &ab 
ip^o  Duce  rcccpit  in  feudum  iani  di6tum  AUodium  , falva  cidem  Uaitero  Berthout 
fua  jullicia  alta  6c  inferiori.  Et  quia  diecus  yi^'.aïterus  Berthout  in  manus  Domini 
Ducis  prxBtum  AUodium  refignavit,  rccompcnfationcm  tiiciec  ipfi  prxdîéius Dux, 
fccundum  dictum  Domini  Armldi  de  rFefemaîc  6c  Domini  de  Attenboven. 

In  nemorc  verô,  quod  yV^avera  dicicur,  Dominas  Dux  habet  \cna:ionem  quando 
fibi  placucrit^  & per  hxc  nihilominus  di6tus  l'yalterus  Berthout  & fucccflbrcs  fui. 
Se  homincs  fui  qui  aliquas  partes  di£ti  nemoris  ab  ipfo  tcnciit,  6c  (ucccflbres  homi- 
num fuorutn,  de  dic^o  nemorc,  arboribus  6c  fundo  feu  fciis  dicci  nemoris  volun- 
tates  fuas  plenanc  ficcrc  pofiunc  , abfquc  aliqua  contradictione,  veudere  fi  velint, 
& in  ufus  fuos  quofeumque  convcrtcrc.  Infupcr  omnia  judicià  alta  6c  inferiora  , 
parva  ÔC  maxima  qux  iupradi6fus  Dominus  rp'alterns  Bcribuat  tcnct  6c  quæ  ho- 
niincs  fui  tenent  ab  ipfo , idem  yValtcrm  Berthout  Se  fui  fucctfibrcs  à Domino  Duce 
& fuis  fuccclToribus  in  feudum  icncnt  6c  tenebunt  jure  perpetuô.  Et  fuper  prxmifiîs  ju- 
dicijs  idem  Dux  pncdiclo  Waltero  Berthout  veram  6c  firmamwarandiam  prxllabit6c 
llabUcm,6t  littcrasfuas  patentes  fuper  hoc  cxhibtbitciJcm  lî'altero  BertboutySc  Wttcris 
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ftimoniales  homimim  fuorutn . viJclicrt  Ducif  de  IJmhoreb , Cmitis  Gelriét , Csnàtis 
de  Lan  % Domini  yi^aleramide  Limbercb  Sc  aliorum  »|ufque  adco  qund  fufficerc  dcbeat. 
Practcrca  chartas , privilégia  Sc  munimcntt  univcrfa  quæ  idem  Walterm  Berthcut  ha- 
bct  ab  ipfo Duce,  feu  ab  ancecciToribus  fois,  à Romanis  Imperatoribus  feu  Regibus 
obtenta>apud  Haffligem  per  decem  annosidiâo  Domino  Waltero  dcponentur,rub 
tcAlmonio  compctcnii.  Si  vcrô  pra^difbam  Warandiam  idem  Dux  infra  terminunt 
fcccrit  ante  diftum.  transis  decem  anni$»idcm  Dux  de  diétjsprivilcgijs,  chartisôc 
munimcntis,fuam  facict  voluntttcm.  Quôd  fi  infrt  eundem  terminum  controverfi» 
tnoveatur  difto  Vl^altero  Rertbout^%à^  cuiui  defenfionem  chartU,privilegijs  & mu- 
nimentis  indigeat  fupradiétis  ; Abbas  Aflïigcmcnfis  8c  Oonventus  ca  yVaUera 
Rertbout  refiiiucnc,  & fuper  hoc  littcras  fuas  eidem  yyaltero  Berthcut  dabunt  pa- 
tences. Infuper  Feudum  quod  diâus  F^alterus  Bertheut  ha^enus  à Domino  Duce 
tenulc,  Allodiun)  Fupradiéhim»  juditiam  Feu  judicia  prxdiâa,  ncc  non  dedufbio- 
nés  navium , proue  fupra  diâ:um  cd,  idem  \yya!terus  Bet  tbout  8c  Fui  Fucceflbres  i 
Domino  Duce  8c  fuis  Fucceflbribus  in  unum  Feudum  jure  oerpetuo  tenebunt.  Su- 
per omnibus  autem  divifionibus,  didinétionibus  « Feu  coniricutionibus  inter DomU 
num  Dueem  8c  yyaUerum  Berthcut  prædiâos  fàciendis,  compromiFcrùnt  ij>fi  fide 
prædità  cbrporali,  in  Vyalterum  Ciuetin^s  Carolum  de  Aerfckot  ex  parte  iplius  Du* 
cisj  8c  Henrkum  de  Jleifek  ucb  fijf  yyUhelmum  de  Èebove  milites  ex  parce  Domini 
Waltcri  Berthout  : ita  quod  ipfi  inquifiiâ  veritatc  Fub  juramento  Fuo  8c  fidei  in- 
terpoficione  de  præmifiîs  jus  Fuum  præbeanc  unicunque  juxta  optimam  Fuam  con* 
icientiam.Si  quem  autem Âibitrorumjufto  impedimento  comigerit  cflcdctcntum  j 
qui  non  pofiîc  decifioni  negotij  incerenei  alius  loco  Fui  ab  en  qui  ilium  elegit  Fub- 
ftituetur.  Si  di£ti  Arbitri  inaliouo  diFcordavcrint,  aïTument  Dominum  Godefridant 
de  Ptfrwo'f,cuiusdi8tum,8cormnationcm  Dominas  Dux  8c  yyalterus  Bertheutiu- 
per  pitemiiEs  in  omnibus  obFcrvabunr.  Cæterùm  fi  diéFui  Dominus  Gedefridus  de 
yarweys  impedimento  jufto  8c  Icginmo  detenrus,prardi^is  imcrcfic  nort  poflît,Do- 
*minus  Otto  Cornet  Geîria  Fubdicuct  alium  loco  fui.  Pnediéti  vero  Arbitri  dictum  Fuum 
& Ordinationern  inffa  Dominicam  proximam  Palmarum  ; fccund^m  Formam  Fuperiùs 
exprefiam  prommriabunt.  Et  G difti  Arbitri  in  diÛo  Fuo  fuerintdircordes;prædic- 
tus  Godefridus  de  Par'weys  Fuper  ipFa  dicordia  diélum  Fuutn  6c  Ordinationern  iuam  in- 
fra oftavas  P.iFchæ  proximas  pmnunciabit.  Sanènotum  fit  Vniverfis,quod  przdic- 
tus  Dtix  conFanguineam  Fuam  Mariant  primogenitam  Fororis  Ç\iieComitiJfæ de Æver^ 
nia , yyaïtero  Berthout primogenito yyalteri  Berthout  prxdifti.tradet  in  uxorcmlegiti- 
mam,8ccumca  dabiteidem  yyaïtero  mille  libras  Flandrcnfes  annuatim percipicn- 
das,in  certis bonis 8c  firmisprædiâo  fiiio  Fuo  Fuper  hoc  afiîgnandist  quoaduFqucprx- 
di^as  mille  libras  perFolvcrit  eidem.  Præiiôus  verô  yyalterus  Bet  thout  àtia'ïtQxBio 
filio  Fuoquingentas  libras  Flandi cnFes annuatim,  pcrcipiendas in  certis  bonis  8c  fir- 
mis»  prsdiélo  filio  Fuo  Fuper  hoc  afiignandis,  ca  llabilitare , quod  pr^diâa  Mari* 
quidquid  juris  nobilis  matrona  in  bonis  mariti  Fui  Fccundùm  confuccudincm  8c  le- 

Î^em  BrabantiÆ  ohtincre  confbcvit,in  bonis  prttdiâisobtincbit.  Vc  autem  præmiF- 
aomnia  ànobis  Z'/ W/era  Berthout  pr®didto  8c  nofiris  Fuccefibribus  > firmiter  8c  in* 
violabilitcr  obFcrvcntur,appcnfionc  figilli  noliri  prxfcntcm  chartulam  fecimus  ro- 
borari.  AéFum  8c  Dicum  apud  Lovanium  in  crallino  B.  Andreæ  Apoiloli.  Anno 
Domini  MCC.  XXXVllI.  i: 

Autre  lettre  tirée  des  mèfmcs  Chartes. 

WAlterus  Berthout  Advocatus  in  Mecblinh  Vnivcrfii  præFcntes  littéral  inFpeâe- 
ris  Falutem  æiemam.  Noveriiit  uni verfi, quod  nos  forrntin  8c  Compofitionem  in- 
ter Illullrcm  Dueem  Brabaneix  8c  nos  in  crafrino  B.  Andrex  Apofioli  concep- 
txm  8(  figillo  nofirc  munîtam «tenemur eidem  inviolabiliter  obFervare,hocidem ip- 
fi Fub  incerpofitione  fidei  nofirse,  8c  Fub  pcena  duonim  milltum  marcharum  Colo- 
nienfium  promiteendo.  Nos  autem  fi  cauiTœ  in  di^a  Forma  contenex,  infira  o^avai 
PaFchæ  proximoadvenrurinon  fiierinc  adimpletæ,  8chocper  nos  vel  per  Arbitres 
A nobiseleôos  fieteric , apud  Lovanium  veniemus , exinde  nullatenusexcefluri , ante- 
quam  eidem  Domino  Duci  compléta fint  ca  quæ  continentur informa  FeuCompo- 
ficione  prseJiâa  » vel  quouFquc  fioi  à nobis,  dediâa  pœna  Fub  fide  noftra  promifla, 
iueritplcnariè  Fatisfi^um.  Si  autem  aliquid  de  præmifijsnos  contigeritDooFcrvare  » 
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üdciuflnra  fuper  hoc  ipfo  Domino  Duci  dedimus  Tidelicet  Dominum  OttotumCt- 
milem  de  Getria,  Demimm  Gedefridum  de  Parweys,  Domimm  jlrmldum  de  Diejl, 
Dominum  Jrimldum  de  V^efenutle,  Hemieam  de  Heifthruch  ,yi'ilbelmun  de  Eehevet 
Nicolanm  filium  Domini  Pereÿrim  mililis-  Qui  omncs  prifiito  Domino  Duci , fidc 
intcrpoCu  fimiliter  fpofponderunt , quod  nili  nos  omniapridifta  firmiter  tenueri- 
« musjipii  apud  Lovanium venient moraturi ibidem , donec  diôo  Domino  DuciTatis- 

hâum  fiicrit de promiflis, prout  fuperiùseftexprefliim.Vt  autem univerfa  fupradic-» 
ta  inviolabiliterobfervcntur.nos  figillum  noftrumunacum  Cgillis  fidejulTorum pri* 

' diâorum  prifcntibus  litteris  appolmmus.  Aâum  ii  Datum  m craftino  B.  Andn.» 

1238.  Apoftoüianno  Domini  MCC.  XXXVIII. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

IN  nomine  Domini  i Amen.  Ego  Artto'Jnt  Cornes  de  Los  de  Chiny  notum  ficio 
prxfentibus  pariterSc  fuiuris, quod chariffimo Domino meo  Heniiico1li.v- 
sTRi  Dtci  LotMarinoiae  et  BraeaNti  AEpromifîinea  Adequam 
in  Baptifmo  rccepi . quod  totam  hxrediutcm  fuam  & bona  tua  alia , qoœ  in  prr- 
fenti  poflidet  Se  in  futtiruro  poflidebit , vcl  fui  haeredes  poffidebunt , ego  meique 
hxredcs . contra  prxfentes  Se  futuros  potenter  & patenter  illos  juvabimus  obtincre. 
Verùm  fi  fuper  pnemiflis  præfato  Domino  Duci  Vel  fuis  hiredibus  aliqua  violentia 
fiierit  erogata  vel  molcltia;  nos  illis  totis  viribus  nollris  afliftemus,  eifdem  auxilio 
& confilio  fidcliter  adjuvando.  Vtigitur  omnia  in  perpetuum  firmiter  obierven- 
.tur,  prîcfcntes  litteras  figilli  noftri  appenfione  dignum  duxi  muniendas.  Datuol 
*^39* Menfc  Oi^obri anno  Domini  MCC.  XXXIX. 

A 

Lettre  prmfe  defdids  Regiflre^* 

OTto  Cornes  Ceîrimjis  omnibus,  Scc.  Noverïtisquod  nos  Ade  data 8c  \uramcn**’ 
to  prsdito  promifimus  » quod  nos  Jlîup  em  rirum  karijjîmum  Dominum  («? 
calum  no/irum  H e N r 1 c v m Dueem  Lotharingie  Brahaniie^  contra  omncs 
tnortalcs  in  omnibus  cauiîs  8c  agendis  fuis  juvabimusi  & eidem  aHîdemus  » & né- 
gocia ipHus  Domini  Ducis  per  omnia  tanquam  ptopria  nodra  negotia  promovebi- 
mus.  In  cuius  rei  tetlimonium  prxfcotcs  litteras  nodras  figillo  noflro  duximusro- 
borandas.  Datum  Sc  Aâum  apud  Turnhouc  Dommica  qua  cantacur  Reminifccrt* 
11-39*  Anno  Domini  M C C.  X X X 1 X. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

EGo  Henrkus  de  Hupbaîife  omnibus  notum  facioi  quod  RenaUut  nepos  meos  do 
jIrgenteaL  Domino  meo  HenkicoDvci  Brabantiae  infra  CadeU 
laniam  de  Argenteal  taniuoi  vajeos  rcafîignare  tenctur  infra  præfcns  fêftum  B* 
Remigi)  ad  annum  * quantum  vendiditde  fuo  ^êodo  AbbatiHa;  SeConventui  de/^- 
gnero  diÛus  Renalâui\  Et  de  hoc  fàcicndo  advcrsùs  Dueem  prædiOum  plcgium  ine 
**T®*conibtui,  8cc.  Datum  in  oÛava  Pétri  8c  Pauli,  anno  Domini  MCC.  XL. 


Lettte  tirée  des  tnefracs  Chartes. 


1140. 


OTto  Cornes  Celrenfis  omnibus  praefentes , &c.  Noverint  Vnivcrfi  , quod 
Caflrum  àeDaelem  cum  omnibus  fuis  appenditijs  cil  cxclufum  à forma  pacis 
fàâx , inter  vcncrabilcm  virum  CottrOrdsms  fani^x  Colonienfis  Eedefix  Ar- 
chiepifeopum  & fiios  coad  jutorcs  ex  una  parte,  4c  yirum  lUuJtrem  H e h h ■ c u Nt 
Dueem  Lotbariugite  Cÿ  BraiassSiie  Kjsrifmum  Avunculum  nojlrum  Se  fuos  coadjutorec 
ex  altéra,  4cc.  Datum  io  vigilia  Beati  Egidii  anno  Domini  MCC.  XL. 


Lettre  tirée  des  mefines  Chartes. 


THeodoricusDei  grxtiaCoiaesClRWf^s  omnibus  prxfentes  litteras  vifimslâlotem 
4e  feire  veritatem.  Notnm  fadmus , quos  nos  Ptufirem  Virum  Domimem  mjb  mot 
H E N R ■ c V M Dueem  Brahasstit  à fidcjufSooe  qua  le  pro  nobis  apud  nobilcm 
yinim  Otfoum  Ctsmsem  Gelrtnfem  fuper  conventioaibui  matiimonij  inter  ipfumCo- 
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. DES  TROPHEES  DË  BRÀBANt. 

ïmitetn  & filiim  noftram  Margaritam  (i£lis  obligavic , veluti  plenius  in  litteria  nof^ 
tris  fuper  cirdem  conventionibus  fcôis  ctt  ejtprdrum , abfolvrmus  & illzlum  & in- 
demncm  conrervabimus,&c.  Aâum  & Datumapud  Clive  invigiliaCatharins  Vir^ 
ginis , aono  Domini  M C C.  X L. 

Lettre  tirée  defdiftcs  Chartes-. 

EGo  Tkeodorktts  primoeenitus  Comitis  CUvenfis  notom  facio  omiiibus  prxlcnti- 
bu3  ÔC  futuris,  quod  homines Henric  I 


. . ^ Ducis  Lotharing:æ(^ 

Brabant'ne  & fuccenbrum  iuorum  de  SrsbaMi^ ^Mberoi  5c  quitos  ab  omiii  thc> 
loneo . ego  6c  mcl  fucceflorcs  ante  theloncum  de  Ihrfoien  eundo  & redeundo , cum 
fuis  rébus»  vinis  & bonis  tranfîre  dimittimus,  & hoc  proiDiû.  Et  ut  hoc  firnHun 
Zc  {labile  à me  & meis  haeredibus  teneatur , prælêntem  paginam  iêci  fchbi  8c  mco 
lîgillo  roborari.  Datum  apud  Bofehums  feria  tertia  proxima  poU  Afeennooem 
aiino  Domini  MCC.  X L 1. 

Extraiéle  de  l’Archive  de  fEglife  de  S.  Glrdide  à Bruxelles. 
TTDei  Gratia  Du 


_ _ xLotharikgiabet  Brab  antiæ  Vniver** 

I J^fis  Chriili  fîdclibus  prxrentcs  Hueras  audituris  falutem  in  Domino.  Noverinc 
tam  univerd  quam  {inguli , quod  cum  controverfia  e(Tec  inter  fratres  minores  > 
in  Bruxella  ex  una  parte  » & dileâos  Clericos  nollros  Canonkos  Bruxcllcnres  ex 
altéra,  fuper  qiiadam  «didcitionc  cujufdam  Cappcllæ  quam  ipfi  fratres  conftruxe- 
yunc,  prope  Cappcllam  Sarkli  Nicholai  in  Bruxella,  qii£  Cappella  ad  tpfos  Ca* 
nonicos  dinofeitur  pertinere , &c.  No«  igitur  paeem  femper  (lefîderances  & ma- 
xime inter  illos  qui  fub  nollro  dominio  commorantur,  8cc.  Datum  anno  Domi- 
tûMCC.  XLI.  feria  tertia  ante  feihim  B.  Maris  Magdalenx» 

^tÜi  ft4tu  imprimé  en  eertêinepafit  hUmht  nveç  cenfnfitK 


?4  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

E Go  Conrtr dus  Cmes  de  Kerhereb  d\^K!&JViîàegrcve\  Ôcc.  dat  Caftrum  fuum  de 
Grimobacb  Duci  in  Allodium  » Dux  illud  reddit  Conrardo  in  t'eodum  fîlijrque 
& Hliabm.  Item  pro  homagio  quod  fcccrac  pacri  Ducis  & Duci , dabit  illi 
Dux  per  quatuor  onnos  » anno  quolibet  viginci  Kan  aras  vini  apud  H^efele  , de  co* 
dem  vino  quod  idem  Dux  ibidem  ab  Imperio  rccipic.  Datum  Colonie  Mcnfe 
l^^l.Martio  annoDomini  MCC.  XLI. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Chartes. 


FRedericusDei  gratiâ  Romanorum  împerator  femper  Auguftu^,  HienifalcmSe 
SicilieRex,  Vniverfîs  prefens  fcripium  vifuris  in  pcipctuum.  Per  prifens 
feriptum  notum  cHc  volumus , tam  prefentibus  quam  mturis , quod  nos  at* 
tendemes  devor*  fidei  veritatem  quam  Henricus  Bràbantiæ,  Méttbcu: 
Lotbarinfii^y  Hfnricui  de  lÀmhurch  Duces  y Otto  Geîrenfis  y Arnoïdus  de  Los  i /A7/- 
beîmus  JuliacenJis  CmiteSy  ff^alramus  de  Umhurcb  ^ Henricus  de  lieinsberg  Baro* 
nés,  tam  Principes  quam  fidèles  noitri  • tanquam  lumina  Coronz  mez  , ad  nos  & 
Imperium  haâenus  habuerunt>&  qualiter  Majeflati  rK>(lrz  ZnConrurdo  filio  nofira 
Dei  gratiu  in  Romanorum  Rcgem  clcébo  femper  Auguflo  & Regni  Hterufalem 
hæredt,  inceflanter  adhzrerc  oefideranr  j ad  honorem  noftrum,  pro  confervatione.' 
Coronæ  Romani  nominis  Sc  Augudz  dignitatis , promittimus  eis  fidclitcr , quod  ipfoa 
fovebimus  pro  jure  fuo,  & (Iquis  contra  juris  xquitatcm  eos  prxfumpreric  veiamodo 
prxfumeret  invadere,  qui  juri  parère  fuper  hzc  ur  opponcret , coram  nobis  iplîs  auc  per 
modum  concordiæ  amicabilisauc  juris, vel  virium  noflrarum  brachio  jm'abirous 
pro  jure  fuo,  donecipilsde  invradone  hujurmodi  ad  honorem  fuum  8c  Imperij  fa* 
tisdat.  Promittimus  ctiam  ijfdem  Principibus  fie  Nobilibus  Imperi] , fl  cum  Cre- 
gorio  Papa  Compofitionem  fâcere  nos  contingat , quod  ad  eandem  aflumemus  cos, 
te  eis  pro  confervatione  fui  nominis  fie  honoris  in  cadem  Compofitione  cavebimus 
tanquam  nobis.  Infupcr  fî  occafione  fervitij  nobis  impend  , aliquod  gravamen  in> 
currerint,  ipfos  ad  pofTc  noftrum  inde  eximemus,  cofdem  in  hoc  non  dcrcrenics 
cafu  aliquo  emcrgente«  Przterea  ratione  Ittrerarum  quas  Majeftati  noftrx  pro 
noftro  2c  Imperij  iêrvicio  traddiderunt , Alpes  trandre,  nid  fucrinc  Toluntanj  » 
ipfos  compellere  non  debemus.  Ad  cujus  rei  teftimonium  perpetuo  valiturum  , 
pradêntem  paginam  conicribî  fecimusfic  dgillo  Noftræ  Ccldcudinis  roborari.  Ac« 
ta funt  hxc  annoDominica:  Incamationis  MCC.  XLI.  Mcnfe  Aprili  indiâione 
IS41*  quarta  apud  Leodium. 

Lettre  tirée  de  l’Archive  de  l'Eglife  de  Leliendael. 

HEnricvs  Dux  IjitbariHgiie  8^  BrabaniU  OTC\n\hu%  y ficc.  Notum  dt  quod 
îValterus  diSius  Bertboldus  homo  meus  in  præfencia  mea  conftitutu$>  de  con* 
fenfu  meo  dédit  Eccledz  Reatæ  Mariæ  de  Val  le  Hliorum)  pifeaturam  in  flu- 
mine  Zenne  à ponte  de  IVeerie  • ufque  ad  locum  ilium  Zenne  qui  eft  vicinior  £c- 
cledz  de  Leeji  , quz  cum  alijs  bonis  fuis  à me  tenuic  in  feudum.  Aétum  apud 
. 1342.Lyram  in  domo  mea  anno  MCC.  XLIl.  Mcnfe  Augufto. 


Lettre  comprinfe  aux  Regiflres  de  Brabant. 


1242 


COnrardus  Divi  Augufti  Impcratoris  Frederici  filius,  Dei  gratiâ  Romanorum 
in  Rcgem  eleftus  Icmper  Auguftus  fie  hzrcs  Regni  Hierufalem  , Vniverds 
przfentes  litteras  infpeâuns  ddclibus  fuis , graiiam  fuam  fic  omne  bonum. 
Tcnorc  prafentium  notum  ede  volumus  Ôc  proteftamur,  quod  nos  attendentes  dc- 
votam  fmccritatcm , per  quam  Jllufiris  H e N c i c v s Dux  Brabantiæ  pro  fervitijs 
Domini  fie  patris  noftri  fie  noftri , fe  fedulum  exhibée  jugiter  fit  intentum,  de  pie* 
nitudinc  condlij  noftri  promittimus  ei  triamillia  marcarum  Coloniends  monetz  » 
in  fcfto  S.  Remigii  nunc  venturo  libcralitcr  perfolvendds.  Ad  cujus  rei  robur  pne* 
fentes  litteras  deri  fecimus,  dsilli  noftri  munimine  roboratas.  Aôum  apud  Co* 
loniam  anno  Domini  MCC.  X L 1 1.  Mcnfe  Martio. 

Lettre 
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Lettre  lirce  des  Chartes  de  Brabant. 

COnrardus  Del  graiiâ  fanûic  Colonicnds  Ecclcfi®  Minifter  « facri  Impcrij  per 
Italiam  Arcbicanccllarius.  Vniverfis  pExfom  feriptum  infpe^turis  falutcni  in 
Domino.  Praefentts  feripti  teftimonio  proteftamur,  quod  nos  inter  dilc^tum 
& fidelem  nortrum  Hbn  R tcu  M Lotharikgiæ  rt  Brabantiæ  Du- 
t B M 6?  TTjcodorictim  frutrurlem  mftrum  Comitem  <k  JJoftadcn  » mediantibus  dileâi» 
ac  üdelibus  noilris  Hcnrico  de  Seynen  6?  Ottone  de  Gelre  Cemitihus  , pacem  fecimui 
êc  concordiam  huiuTmodi  conventionem  » videlicet  quod  diâus  fratruclis  noder 
Cailnim  de  DaUbevt^  quod  ab  ipfo  Duce  in  feodum  tenebat  > cum  omnibus  cjus 
actinentijs  te  bonis,  üve  (inc  Ailodia  (Ivc  feodalia  vel  alla  qu^cumque  > cum  ho- 
minibus  fcodalibus  te  mintderialibus  & quibufeumque  alijs  ad  diÛum  Caftruni 
rpc^ncibus,  in  manus  ipfius  Duels  libéré  te  abfolutc  , de  bona  te  fpontanea  fua 
voluntate«  noftro  ac  dileâi  fratrii  nollri  Frederici  Pr*pofiti  Sanébâ;  Marias  ad  gra- 
dua in  Colonia  conliiî^!  accedcntc , totalitcr  reportavit  in  pnefemia  noftra  5 te  poft- 
modum  omni  juri  quod  in  diâo  Caftro  & primiflîs  omnibus  habuerat , vel  habcrc 
poterac  cffclhicando , ad  opus  ipfius  Duels  per  femcnciam  hominum  nodroruni  tc 
iphus  Dueis  renuntiaviti  itaquod  nulla  detneeps  cidem  vel  fuis  hxredibus  a£bio 
.compctcc  ad  prxdida;  fuper  his  omnibus  prxfâio  Duei  de  jure  debitam  & quantam 
potcil  predando  Warandiam.  Bona  quoque  ipH  Callro  auinentia»  qu®  prælatus 
iratrueiis  noder  à Duee  de  Letuhurg  feu  alijs  Dominis  cenucrat , ipûs  reportavit  Do* 
minis  1 ea  penitus  dFcftucando.  Nos  etiam  & prardiébus  frater  noder  Fredcricus 
Praepolicus  S.  Mari®  ad  gradus  in  Colonia,  pr®diéti$  omnibus  conicntientes,  om- 
ni  juri  bsreditario  quod  nobis  competere  poterat  de  nodris  progenitoribus  in  præ- 
faco  Cadre  bonis  fie  hominibus  amediebis,  fimiliter  efTcducando  rcnumiavimus,de 
boni  fie  rpontar^  nodra  voluntatc.  In  cuius  rei  tedimonium  prxfcntcm  paginam 
nodro  fccimus  figillo  communiri.  Aébum  fie  datum  apud  Ruremonde  in  \igilia 
Beaci  Mathi®  Apodoli  anno  Üomini  MCC.  X LII I. 

Lettre  tirée  des  mefmcs  Regillrcs. 

ECo  tbeoderlcus  Cornes  de  Hoftaden  omnibus  pnefentes  litccras  inrpeéburis  lâlu- 
tcm.  Notuiii  e(Te  cupiotam  prxfentibus  quam  fuiuris,  quod  Venerabili  pa- 
tri  Domino  nollro  Conrardo  Colonienfi  ^rcliiepifcopo  , Dominis  Oifone  Geirtnfi 
ftiio  A'-juncuii  nui  ^ llemko  Seynenji  Comitibm  prxicmibus  i mediantibus  fie  con- 
femientibus , paec  & concordia  faéta  inter  Hinp-em  Dominum  nuum  H e n R i c v m 
Dueem  I.etbaringiæ^  Brabantue  te  me  y talcm  cum  diébo  Domino  Duce  conven- 
tionem  inivi , videlicet  quod  Cadium  de  Déîeh.m  quod  ab  ipfo  in  feodum  tcnc- 
bam  , cum  omnibus  cjus  aitinentijs  fie  bonis»  ilve  ijnt  Ailodia  (ive  feodalia  vel  alia 
quxeumque  cum  hominibus  omnibus  fcodalibus  fie  minideri.üibus  fi;  quibufeumque 
alijs  aJ  diétum  Cadrum  fpeétantibus  » in  manus  iplius  Domini  mci  Dueis  libcré  fie 
ablolutc  de  bona  te  fpontanea  mca  voluntatc  reponavi  ; te  podea  fââa  mihi  ôc 
mcis  hxrcdibus  rccompcnfationc  , videlicet  rcdditus  centum  marcanim  Colonicn- 
Tium  denariorum,  omni  juri  quod  in  diébo  Cadro  fie  præmiflis  omnibus  babucram 
vel  haberc  poteram  hxrcditario  jure  vcî  quomodolibet  aliter  edcducando , pro  me 
fie  pro  meis  hæredibus  » ad  opus  Ipdus  Domini  Dueis  fie  fuorum  hsredura  , fpon- 
tanec  renuntiavi,  per  fententiam  di£bi  Domini  Archiepifeopi  fie  ipdus  Dueis  ho- 
minum fie  meorum;  ita  quod  nulla  dcinceps  mihi  fie  meis  hxredibus  aébio  compe- 
tat  ad  prxdicta.  Super  his  omnibus  præfato  Domino  Duel  de  jure  debitam  fie 
quantam  polTum  pr®do  Warandiam.  Bona  quoque  ipd  Cadro  attinentia,  qux  à 
Domino  Duce  de  Umburg  feu  ab  alijs  tcnucram  , ipds  reportavi  Dominis  enedu- 
cando  > ad  opos  Domini  Dueis  amediébi.  Et  ut  prxmida  à me  & mcis  hcredibus 
invioUbiliter  obfervcmur,  fupplicavi  Domino  fie  Patruo  mco  Archiepifeopo  Colo- 
niend  fie  viris  nobilibus  Sejtki^Sy  Geircnjis  0?  Ij>Jl'eHfiSy  Coinitibus  Godifrido  Demitw 
de  Puiwsy  lyuielmo  Donüm  de  Altenay  Dornmo  H’illelmo  de  Giimbeig  JVaitere 
de  Brungborny  ut  in  tedimonium  fie  evidentiam  ptsmifTorum  « dgiUa  Tua  una  cum 
jnco  prxlcmibus  litteris  apponanc , fiée.  J>atum  apud  Ruremundam  m vigiliaMa- 
ihi®  Apodoli  aonoDoroiDi  àl ce.  XLl il.  1^4^* 
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Aiitre  lettre  tirée  des  mefmes  Chartes. 

H E N R I c U s Dei  gratta  l)itx  Lotbarinpa  6?  BrakanîU  omnibas  praffcntcs 

teras  infpcftnhs  taluccm.  Noveritis  univerfi,  quoi  no>  cuin  dUccto  & n- 
dcli  noftro  Tbeodoric»  Comité  , karirtîmo  Domino  njco.  Cmrardo 

Dei  gratiâ  fanélar  Colonicnfls  Ecclciî®  Arehiepiieopo  , Seynenfi  & Gclrenfi  co» 
micibus»  prxr«itibus , medianiibus  confciuientibu*  ^ fuper  Çaftro  de  Daeltbem 
2c  omnibus  ejus  attinentijs  hujurmoii  coiweiuionem  fie  Cooipodtiooem  ioiuimus  « 
quod  idem  Cornes  Hofiadenfis  diclum  Caftrum  quoi  à nobis  priîis  in  fitodum  ïcnuc- 
rat,  cum  omnibus  ejus  aciinentijs  Si  bonis)  five  (int  AUodia  llvc  feoda  vel  alla 
quircumquCf  cumbooainibusfcodilibus , miniilerialibus  & quibufeumque  alijs,  ad 
üiclum  C altram  quoquomodo  fpectamibus,  in  mnnus  nolb^  libeiè  & abrolutc  tc- 
portavit,  Ce  podmodum  omni  juri  quod  in  Caltro  6c  prsmillis  omnibus  habuerat 
vel  habcrc  poterat  effcducavit  & Warandiam  de  jure  debitam  > nobis  fccic  6c  fà* 
cict  quantum  poted  6c  poterit,  falvis  bonis  hominum  no(lro|pnaclc  Dakbem  quse 
nunc  à nobis  6c  priùs  à Comité  Hoflaienfi  tcnucrunt.  Eoexcepto,  quod  nullus 
prsdiûonim  hominum  prxier  nodrum  confenfum  in  codem  Cadro  facict  reddeor 
tiam.  Nos  verô  in  recompenfationem  prsmilTorum  , contuUmus  prsediébo  ComH 
llofiad^nfi  in  (codum  redditus  centum  marcarum  Colontcnfium  denariorum  ) qua* 
rutn  quinquaginta  adlgnabimus  eidem  in  Allodio  de  Jlerle  t 6c  redduasquinquagin- 
ta  inter  Âram  6c  Ruram  luUacumt  &c.  Infupcr  in  recompenTaüondm  £cci 

Cadri  &^s  attinentijs  fupradiétis,  dare  renemur  duo  millia  marcarum  denariori 
Coloniend  Icgalium  diâ:o  Coraiit , de  quibus  mille  eidem  Comiti  infra  cradioum 
Innocentium  apudAW^m  folvere  tenemur,  rclîduas  vero  mille  marcas  infra  cradi* 
num  Innocentium  nnni  rubfequentts  in  codem  loco  eidem  folvemus.  Si  verô  præ* 
diébus  Cornes  Haftadenfit  dne  proie  dcccfTent  priufquam  folutio  diéïx  pecunix  fàéta 
fuerit;  quidquid  ex  ca  infolutum  remanferit*  prxdicto  Domino  Archiepifee  , Rrc* 
derico  Pr^epofito  Sants  Maris  ad  gradua  in  Colonia  & nobili  matrons  Mt/tgaretm 
matri  diÛi  Comtis  de  Hoftade»  ôt  hxrcdibus  di£ti  Comiiis  UoJiadeHfis  folvere  tene- 
mur. Dcinde  conditui  fide  julTorcs  Seynen/em  , Geirenfem  0?  Loffenfem  Comités  9 
Lovanienf  Bruxcllenf.  Antverpienf.  Thcnenf.  Leuwenf.  & de  Bufeo  communitates, 
quæ  communiutes  litteras  Tuas  patentes  fuper  fidcjudlone  prxdi^a  niemorato  Cir^ 
miti  Hojiadenfi  vel  fuis  hxredibus  infra  oâavas  Pafehx  indantis  dabuuc  j iia  quod  fi 
infra  o^avas  Pafehx  prxdictas  , prxdiôæ  bttcrx  communitatum  cidem  Comiti 
Hojiüdenji  non  traderentur,  6c  fuper  hoc  prædiôi  Comités  moniti  fuerint  > infra 
odo  dies  pod  ipfam  monitionem  Coloniam  intrarè  tenebuntur  a indc  non  exituri 
doncc  littera;  communitatem  prxdidtx,  dtdfo  Comiti  Hoftadenji  tradantur  ; fi  verô 
prodefeâtu  nodro  idem  Cernes  HofladenCts  \uh  Domini  nodri  Colonicnfis  Archic- 
pifeopi  , Ducis  de  Limbourg  , Comitis  Seinenfis , Comitis  Gelrenfis , Comitis 
Lof&nfis  didri61;ibusy  bona  alicuius  de  communitatibus  nodris  caperet  6c  detine- 
ret>  prxdid:u8  Dorainus  noder  Colonicnfis,  nos , Dux  de  Limbourg  6c  Comices 
prxdiÔi,  erga  diôum  Comitem  Hofiadenfem  vel  fuos  hxredcs  nullam  concipcrcmus 
offenfam , ncc  eidem  fuper  hoc  quædioncm  moveremus.  Si  verô  in  folutionc  die- 
torum  duorum  miUium  marcarum  , vel  afiignationc  diâi  feodi  dcfccerimus , & 
propter  hoc  diéhis  Came/ aliqua  damna  incurrerit,  Comités  & commu- 
nitaces  fupradiâi , Comiti  iiefiadenfi  àe  àe^Piw  Si  damnis  taiiquam  fidçjufibrcs  fa* 
tisfacienc  6c  indempnem  obfervahunr.  Cxterùm  fi  memoratus  Cornes  Ifojîadenjisin 
Aliodio  de  Hcrle  munitionem  xdificare  volueric*  ad  hoc  ei  fûvoreni  impendemus, 
6c  fi  aliquis  fuper  hoc  ipfum  prohiberct  » nos  eidem  Comiti  ad  femovendam  ipTam 
violcnciam  fubveniemus.  Solacione  verô  diâx  pccunix  , aifignacioni  dii^i  feodi 
completisf  nos  de  prxdidbi  fidejufibrss  ab  obligatiose  prxmHIâ  cnmus  abfoluti,  6c 
prxientes  litterx  nodrx  nobis  reditueniur.  Et  ut  prxmifTa  inviolabilitcr  confer^ 
ventur , prxfentem  paginam  figilli  nodri  munimine  duximtis  roborandam  • adhi- 
bitis  fubfcriptis  tedibus  D<»nino  nodio  Comardo  Coloniey^  Archiepifeopo  ■ Seynenfi  y 
Qelrenft  Ijtffenfi  Cemitibus  * Domino  G.  Decano  maioris  Ecciefiét  CoUnienfis  , îkn- 
rko  Præpofito  S,  Severiniy  Frederieo  Præpofito  ad  gradus  S.  Mariée  in  CoUiüa , dtlec- 
to  confangaineo  nojiro  Godefrido  Domino  de  Perveys,  P'f^illelmo  de  Crimkerg^  Domino- 
Rutgero  de  Bresdeb  , Domino  FFaltero  de  Bruasborn%  f^Filkimo  Domino  de  Aliéna  9 
Ottonc  Domino  de  IFUbrode-t  Gerardo  Domino  de  Randenrode  6c  alijs  quampluribus. 
1143*  Aébum  6c  Datum  apud  Ruremundam  anoo  Domini  MCC.  XL  1 IL  in  vigÜia 
Bcati  Mathix  Apodoli.  Lcure 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 

Lettre  tirée  des  Regiftres  de  Brahant. 

NOî  de  Lovetmoy  BrmxtlUi,  jtntverfi».,  Bafibo , Lrwis  ér  dt  Tbtmis  commua 
nitttes  notum  racimm  Vnivcilïs,  tam  prafcncibus  guam  futuris,  prxfcntcs 
licceras  vifuris,  <|oodad  petitionem  kanflîmi  Domim  nollri  Henrici  Du- 
‘ cis  Loiharii^x  te  Bratnntix  cum  nobilibm  J4  Geire,  dt  Stynen  & de  Lts  Cmitihat 
pro  eodem  Domino  Dncct  erga  nobilem  vinim  7'heodmaim  Cemiiem  de  Ihfiadm 
fiiper  conventionibiit  de  Cailro  de  DaUbtm . inter  ipTum  Dominum  Duccni  8c 
diCTum  Coinitem  Holladenlëm  fà&ta,  proue  liquidiùa  in  liccerù  di£torum  nobi* 
lum  videlicet  Domini  Ducis  & Comitis  exinde  Gonicâis  continecur,  nos  conlli- 
tuimus  6de]u(Tores.  In  ciijus  fidejullionis  ceftimonium , prarfentcslitteras  tigillisop. 
ptdorum  noftrorum  pnediâorum  fceimus  communiri.  Aéhim  8c  Dacum  apudLo- 
Tanium  Dominica  qua  cantauir  Qtaü  twfiri.  Anno  Domini  MCC.  XLIlI, 

Autre  lettre  tirde  des  Regiftres  de  Brabant. 

VNiverfis,  tcc.  Tbetdmcus  Cernes  Uojladenfis  falutem  in  Domino.  Noveiitii 
me  karilllrao  Domino  meo  H e n r i c o Dttci  Letharmgia  & BrahamsU  pro- 
miCITe,  qiiod  nobilem  matronam  kariUimam  matrem  meam  Margtretam  mfn 
' iallantem  Menfem  Aueufti  renuntiaie  8c  eflcllucarc  Ëiciam  omni  juri  quod  habec 
in  Caftro  de  Dalebeve  & ejus  attinentijs,  &e. 

Lettre  tirde  des  Chartes  de  Brabant. 

HKnricus  Dat  de  Umhrch  Cernes  de  Méat  e y Otthe  Cernes  Gelreafis  & Gerar- 

das  Cernes  de  WaJIrmieTge  omnibus  prxfëos  feriptum  inrpeâurii , Notum 
facimus,  nos  apud  IllaJIrem  Priacipem  Demiaum  H B N R i c U M Dacem  Le- 
tbariague  & Brahaatia  multiplicibus  precibus  obtinuifle  , quod  inter  vcnerabilem 
Dominum  Cearardam  Dei  graliâ  CoIonienGs  Eccleliae  Archicpijcopom  8c  pexfâ- 
tum  Henricum  Ducem  Brabantiz,  IJearicam  Ceatitem  Stjaeafem  Sc  eorum  ad- 
jutorcs  ex  una  parte,  FPitlelaiata  Comitem  Jaliâceafem,  FFalltraataatfraIrem  tiai 
tceonim  adjutores  ex  altéra , légitimas  treugas  ufque  ad  Epiphaniam  Domini  pro- 
xime  venturam  dedimus  cota  die  Epiphaniz  duraturas.  Proccllamur  etiam  & di- 
citnus,  quod  p'FiUeiatas  Cetaes  luiiaceafts  refticuct  in  continenti  Ouci  Brabantix  , 
omnia  ablata  quz  ad  przfcns  haberi  pomme  i qux  aucem  haberi  hac  vice  nequeunt, 
ilia  pcrfolvet  infra  féllum  B.  Remigij  proximo  futunun.  Przfacus  etiam  Cornes 
Iuliaccnfi'de  expenfis  captivoruin  talitcr  ordinabit,  quod  ipfe  inde  Domino  H. 
Duci  Brabantix  regraliabitur  , nec  idem  Cernes  laliaeenjis  , Adelphe  de  Marcha . 
Gedefride  de  Aresberge  fÿ  Tteederiee  de  Ifeaherg  diûis  trtugis  duramibus  > aliquod 
auxiiium  impender.  Adjcâum  eft  etiam  , quod  oobilis  vir  Dominus  Araeldas  de 
Died  ubicumque  fibi  placueric  in  Brabantia  effe  poterit , dummodo  civicates  quss 
in Rrabamia  mx  func  non  intret , te  confpeâui  Domini  Henrici  Ducis  Bra- 
bantix feicmer  fe  non  prxfcntet  : b'iatrcs  verô  przdiâi  ArtSeldi  de  Diefi  Brabantiam 
non  incrabunc , fed  extra  Brabankam  undique  treugas  habcbunc.  Eifdcm  auteni 
treugis  Araeldas  Cornes  de  Los  Cjaeie  aoMUs  vir  Hearieas  di  Hemsherge  Sc  eo- 
rum adjutores  (ub  hac  forma  lune  incluli  > videlicet  quod  Cornes  de  Los  prxfâto 
nobili  vifo  Hcnrico  de  Heinsberge  & fuis  reftituet , fi  quid  per  eum  vel  per  fuos 
ipfi  vel  fuisarreptum  fiierit  vel  ablacumi  idem  fàdet  Dtnninus  Henricus  prxdiâus 
de  Heinsberge  difbo  Amoldo  Comiti  de  Los  te  de  Cyoeio  fuper  arreptis  te  abla- 
tis  fibi  te  fuis  rellicucndis.  Prxtaxatas  vero  treugas  fâciemut  inviolabiliter  obfer- 
viri , 8c  omnium  aliorum  prsediâorum  fumus  etiam  fidejoBores.  In  cuius  fidejuf-  ' 
flonis  telbmonium  , przlcntes  licteras  figillorum  nollronim  munimine  duximus 
roborandas.  Aâum  « Datum  apud  Loithe  juxu  Venlo  anno  Domini  MCC. 
XL IV.  MenTcIulio,  ièria  quana  ante  IclhimBcatie  Marix  Magdalcnae. 
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' DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT.  8<) 

Lettre  tirée  des  Regiftres  de  Brabant. 

N Os  jfJolphus  Cimes  de  Monte  omnibus  prxfens  fcriptum  inCpeSuris  notilm  fi.* 
cimus.nosab  Illuftriviro  HENRtcoTHVRiNoiAEl-ANTGRAvio 
ET  DVCE  Brabanti  ae  Ciftrum  nollrum  yrintecken  in pheodum  re- 
cepi(Tci&  hoc  fcripto  & figillô  notlro  pnclèntibus  proteftamur.  Dicum  « Aâum  an- 
no  Domini  MCC.  XLVIl. apud Marburg  in  die Beati  Servaci). 

Lettre  tirée  des  mefmes  Régiftres. 

HEnricus  Dei  gratia  Dvc  Lotiiarinciæ  et  Braban- 
ti æ,  arque  lienricus  fiUus  eius  Primogenitus  univerfis  8c  lîngulis  pixreniea 
litteras  vifuris  falutem,  cum  notitia  veritatis.  Noveritis,  quod  nra  habità 
liiper  hoc  priùs  deliberatione  TuAicientc,  cum  hominibus  8c  fidelibus  nollris  Sevi^ 
ris  religiofis  terrx  noftrx , fub  facramenro  fidei  quam  corpoialiter  prxftitimus , ob 
remedium  animarum  nollrarum  & prardecciTorum  noftrorum , hdelircr  promilimus. 
quod  ab  hac  die  in  perpetuum , terrain  noitram , quim  iam  pofljdemus  T ab  ilia  ex- 
aâioiu;  five  extorGone  qua:  vulgiriter  dicitur  mortua  maniis  abfolvimus&quitamus. 
PromiGmus  etiam  Grmiter  Gde  corporali  præftita , quod  volumus  8c  obfervare  de- 
bémus  in  perpetuum, üt  in  bonis  iltorum  qui  vulgariter  Ilauefcoot  fpurii dicuntur » 
fl  de  terra  noftra  (iierint  8c  proximos  habcant , fuccedant  in  diâis  bonis  proximio- 
res  fecundùm  Icgerti  terra;  8c  confuetudinem  ; G veto  fuerint  adventitij , bona  ta- 
lium  fecundùm  iegem  terra;  hucufquc  fervatam  noftra  Gnt  8c  fucceftbrum  noftro 
rum } falvo  tamen  per  omnia  tarti  de  alienigenis  quàm  indigenis  ulibus.  quod  tefta- 
menta  quæ  coiididerint  robur  habere  debeant  8c  fortitudinem . PromiGmus  modo 
pr*diao,quod  Balliüi  noftri  terramnoftram  regere  debeant, fecundùm judicium  8c 
fententiam  Scabinorum  , aut  aliorum  hominum  noftrorum , ad  quos  pertinet  fuper 
huiufinôdi  fententias  dare  aUt  judicaie;  niû  fbrfttan  aliquid  enorme  acciderit  Geue 
inccndium,violentia,velhomicidum,aut  aliquid  aliud  limile.inquo  cafu  cxcciTus 
huiufmodi  devolqntate  noftra  8c  perconGlium  hominum  noftrorum  corrigentur  : 
8c  GforGtan  contigerit  aliquem  Balliuoram  noftrorum , aliter  quam  prœfcriptum  eiî 
& pratordinatum  judidjrc  ; volumus  8c  ordinamus  quod  tam  de  Balliuis  ipfts , quam 
de  ^nis  ipforum , pro  voluntate  noftra  abfolutè  difponcre  debeamus.  PromiGmus 
etiam  modo  præJiao,  quod  expenfas  noftrasdc  confilio  hominutn  noftrorum  ita 
moderabimus.quod  exaftiones  faciendas  in  terra  noftra,  de  conGIio bonorum  8c  re- 
Jigioforum  ficere  debeamus.  Volumus  etiam  prieterea , quod  annuatim  in  perpetuum 
quingentæ  libræ  Lovanienfes  recipiantur,centumvidelicetlibrx  de  redd 'itibus nof- 
trisLovanij,  centum  Bruxdlis , centum  Thenis.ducemx  de  Glva  noftra  Sonia, qu* 
jier  manus  ipforum  quos  ad  hoc  ordinabimus,  nomine  reftitutionis  8c  clccmofina: 
in  perpetuum  diftribuentur.  Et  ut  præmifla  omnia  per  nos  & fucceftbres  noftros  in 
pe^tuum  inviolabiliterobfcrventur,  prxfcntes litteras  figillorum  noftrorum  muni- 
mine  duximus  roborandis.  Aftum  & Datum  apud  Lovanium  in  die  S.  Vincentii 
anno  Domini  MCC.  XLV II. 

Extrait  de  l’Archive  de  l’Abbaye  d'Everbode. 

NOtum  Gt  omnibus  prxientes  litteras  infpeéluris , quod  fuper  Via  qux  tranGc 
per  prata  monachorum  de  Anerbode  prope7f/!f/r,de  voluntate  Godefeaki  de 
Aerfebot  Villici  DommxSoPHiÆ  Illvstr  isftvoNDAM  Dvcis- 
SÆ  Brabantiæ  8c  communitatis  de  7^e/,  talis  intervenit  .ordinatio  , 8cc 
Datum  anno  Domini  MCC.  LUI.  in  Cathedra  B.  Pétri. 

Extraift  des  mefmes  Archives. 


SO  i>  H I A Bettf  EUfaieth  fiUa  Lantgravia  Thuringiæ  8c  Haftî*  quondam  Ducif. 
ia  Lotharingix  8c  Brabantix,dilcétis  fuis  villico,lcabinis&  hominibus  feoda- 
libus  in  Aerfehot,  8cc.  Datumanno  Domini  MCC.  LXIV.  Menle  Februario 
Y Extraiét. 
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90  PREUVES  DIT  LIVRE  IV, 

Extraiél  des  Chartes  de  Brabant. 

NO»  Sopbit  filu  Btat*  EBftlrtth  Lantgravii  Thuringi*  Domina  Hafliae  qncm^ 
dam  Duciflâ  Brabantiic,  &c.  iiotuni,&c.  quod  f Purins  Je  FUftrddiOusdt 
Exnsria  relevât  quoddam  manfum , quod  patcrfuus  hamts  «wVei  jurehxrcdi- 
tario  polTcdebat , per  judiciom  noftrorum  Vaflailorum,  videlicct  yi-'a'.lir:  de  Ce»- 
..e-  tert  milites  fÿ  HtterUi  fiUj  f»i  »tilitis  fÿ  Gedefealei  de  Atrfehoe  (ÿ  Armkii  de  Aer  chu, 
* ' 'Datum  anno  M CC.  LX  Vlï.  in  vigilia  B.  Servatij. 

Extraîcl  des  mefmes  Chartes. 

LEttre  eriimeïle  d’Otton  Comte  de  Gueldrcs  , ferUptelk  il  frossut  à So  phib 
Lantgravinne  de  Thuringe  jtdis  DucheJJe  de  Brabastt , tml  mtres  de  C^g»e  » 
fcur  avec  ici»*  defeaÿsger  k village  de  Jitde  far  la  mîe. 

Extrait  tirde  des  Regîftres  de  Brabant. 

OTtc  Cernes  Gelreajls  pro  Domina  Aleyde  Dtcijfa  hrahtatue  erga  Dominam  S 0« 
PHIAM  Dsuiÿ'am  Brabantiee  Laatgraviam  ThurissiU  obligatlc,  quodGdic- 
ta  Domina  Aleyiis  pnefàtz  Dominz  ÿofhùe  Tel  fiüo  fuo  Hernie»  de  Thtsrmgid 
C fi  mater  cjus  priùs  dccederct  ) in  proximo  fefto  Nativitatis  B.  Joanni»  Bap- 
tillæ,  non  acquitaverit  mille  marcas  Colonicnfes , per  fila»  patences  liteera»  , ad 
acquitandum  villam  de  Rode  fuper  Diliam;  quodtumdiâa  Domina  SepbiaveX  filiut 
eju»  quinquaginta  libràs  Luvanicnlcs  annuatim  pcrcipient  de  luis  Ottemis  redditibus 
in  vi  lia  de  Nodestifie , quoufquc  Atejdis  illam  fumnum  fatisfecerit , îe  præterca  fruâua 
vill*  de.S«i/fpcrcipietd’o/>iM,fi  ultra  terminum  pr*diûumtnanleritfineacquitacio« 
ne.  » 


ENFANTS  DE  HENRY  II.  DUC  DE 
LOTHIER  ET  DEBRABANT. 

Extraid  des  Chartes  de  Brabant. 

HEsirietts  Dei  graliâ  Zesatgravias  Tbeerin^  Cornes  Palatinas  Sastoaùe  lÿ  Domismi 
IleJli» , omnibul,  &c.  quod  nos  diledtifiimæ  nobis  uxori  nofirx  Beatrici 
filix  Principis  lllullris  Ducis  Brabanciæ  dedimu»  dnnatione  propter  nuptias 
bona  fiibrcripta } Caftrum  Nsemnistreh , Oppidum  Saetgerhufea , Cattrura  Erktabal- 
deshere» , Oppidum  Gotha , difiriâum  Berger» , &c.  Datum  Crureburefa  amio  M C C. 
X L I.  fexto  idus  Marti]. 

Lettre  tirée  des  meûnes  Chartes. 

NÔs  Rstdolphas  Dei gratid  Cornes  Palatinus  Rhent  Dux  Bavarix , nocum  fàci* 
mus , Scc.  quod  anima  lllullris  ZAdmVi  genitoris  nollriduIcilTimi . ex  homicidio 
quod  in  perfona  Dominx  M A R i Ai  contcâalis  fux  commitii  mandavit  fiif- 
tincat  pcenas  ; faluti  animæ  cjus  cupiences  confultum  , primo  viro  nobili  Domino 
I O A N N I lllaftri  Duci  BrabanSiee  tanquam  nunc  proximo  cjus  amico , emendam  hu- 
iuftnodi  fuo  ac  diâx  M A n i ai  materterx  liiz  nomine  rscipiemi  pollicemur,quod' 
ad  fepulchrum ejufdcm Dominx  M a a i f in  Oppidonollro  ^/Vrdr.MilTain  per- 
petuam  fie  lumen  perpetuum  fàcicmus  » fie  fi  ad  partes  tranfminnas  proexpugnationc 
fepulchri  Domini  > vcl  ad  Rutbeaes  contra  Saracenos  procefTum  fucrit , mictam  qua- 
tuor milices  ad  rcmedium  animz  illius.  Item  promittiinus  Dttci  Btabantiee  ducenco: 
milices  in  armis  contra  omnes  , excepto  Imperio.  Datum  Hydclbcrgx  aano 

Mccc.vm. 
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DES  TROPHEES  DE  BRABANT. 

Vers  qu'on  lift  au  Mwnaflerc  de  Furften-'feld. 


Ad  Hofpitesi 

COnjugis  innocax  {ù6  munimenta  cruoris , 

Pro  culpâ  preciiim  clauibra  faciau  vides. 

De  Fundatore. 

BOjorain  clanu  jacet  h«c  fondamina  Princeps, 

In  prccium  cu1p«  conjugis  innocu2« 

• ; HENRY  III.  DUC  DE  LOTHIER  ET  DE  BRA- 
BANT, &c.  MARQUIS  DU  S.  EMPIRE,  c&c. 

Ejctraift  des  Regiftres  de  Brabant. 

HÈxricus  Leodien/s  EltBas, lÎEVK.iC'f  s Dvx  LojTiH  A » iVaij^vt  Bai. 
B A N T I Æ , Ottû  Gelren/ts  t^  Arnêîdus  de  Los  Comités , confeederati  contra  om* 
nés.  Teftes  Otto  Frapofitus  Aquenfis Godefridus  Detanus  S.  Servatij 
in  frajeffo^  Deminks  Guntherus  de  BerhSi  Dominus  Anihotdus  deMemali  , Godefri* 
dus  Dominus  dePerwess  Dominus  fPiiMmus  de  Altbenat  Arnoldtis  D api  fer  de  Roche- 
iser,  Henricus  Bcrtboïd%  Luduicus  Dominus  de  Berîaer  , Arnoldus  Domitms  de  fVefe- 
maUt  fValterus  Clutingûs  de  alij.  D.uum  apud  WaUberge  feria  fe^ta  pod  fi.  Mar 
tini  hicmalis « anno  Domini  MCC.  XLViIl. 

Autre  Extrait  des  niefmcs  Regiftres. 


HÈnrictts  ÈïeStus  Leodienfis  reconciliatus  cum  HenricoDuce  Arino  MCC. 
X L I X.  in  vigilia  Epiphaniæ , & quo  ad  diflentiones  remittunt  fc  ad  DiÛum 
pronunciandum  per  vtros  nobiles  karidîroum  fratrem  Ottonem  Ccmitem 
Gelridti  Eujlachium  Dominufn  de  Ruest  Gerardum  de  Marhais^  Gerardum  Dapiferum 
Brabantia^  Tbeodoricum  Dominum  de  Falckenborch  , Viros  Venerabilcs  Magifirum 
Godefridum  £5?  Engelhertum  de  Jfenbroeck  , Leodienfes  Archidiaconi , qui  hoc  pronun-  ' 
tiare  debent  infra  oûavas  Pafehæ  proximé  venturas.  Datum  & Aâ:um  anno  6c  vi» 
gilia  i'upradiâis. 


Lettre  drees  des  Chartes  de  Brabant; 


N Os  P'f^aîl&amus  germanus  Domini  VrcUelmi  Comitis  lulhcenfis  notum  fâcimiis  ^ 
&c.  quod  nos  llludri  Principi  Domino  HenricoDvc.i  LotHARi  n*,. 
ciÆET  Brabant  lÆ  ab  illo  termino  quo  ipfe  nobis  de  mille  6c  cen- 
tummarcisColoniennum  denariorunifcccritpagatDcncum^infta  annum  in  bonis  be* 
ncHtis  & in  bona  denariata  aiîignabimus  in&nnuis  rcdditibustccmummarcasColo- 
tiiendum  denariorum  ; quas  tamen  ab  ipfo  Duce  6c  à fuis  poderis  Mathildis  iilia  Do- 
mini  Conrardi  de  Mulnarken  noflra  (ponfacum  ruishsredibus,infeodumfemperob* 
(ervabit  ; 6c  nos  quad  monburdus  live  tuior  ejufdem  Mathildis  t quoadufquevixe- 
rimus,pnclibacas  cemum  marcas  retinebimus  jure  fcodali  ab  ipfo  lam  diÔo  Duce 
Brabantix.  Si  vero  nos  ambo  dccedcrc  comigerit  fine  proie , illi  ccncum  marcarum 
redditus  devoluennir  ad  hæredcs  proximos  lincæ  Houftadenfis %nx\oncci\\\x%\\\z  mil- 
Je  6c  ccncum  marcæ  nos  6c  noûram  rponfam  contingebant.  Hujus  verô  aftlgnado- 
nis  fîdcjuflbrcs  noftri  font  apud  prxlioacum  Prinàpem  //rnricum  Ducem  Lotharingie 
£<f  Brabantia  Viri  nobilcsî  videlicct  Vencrabilis  paicr  Dominus  Conrardus  Coionien- 
fis  Arckiepifeopus  yDomims  Henricus  Leodienfis  Ele^us y' Dominus  FFalleramus Dux  dé 
Umborebs  Dominus  VViliclmusComes hliacenfss  DosninusGerardus  de  VVaJfemher 
te , ôcc<  Datum  Leodi]  anno  Domini  M C C.  L.  feria  tenia  amc  Ateendonem  Domini. 
* ■'  Y i Exuxiû 
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PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Extraidl  des  mcfmes  Chartes. 

NOsOtto  Cmus  Gelritt  notum  facimus  univerCs,  quod  cum  Dominus  AiAertH 
Hangtft  pro  nobis  conftituerit  fe  plegium  & debitorem  de  quatuor  millibui 
libris  Parifienribm  folvendis  Domino  Régi  Francia,  pro  n\ev\o  ComitatKs  de 
Ponthe  >&c.  JcDvxHENRicvsell  fidejulTor  Comitis  de  difta  fumma  apud  eun- 
dem  Atthtrtum , ratione  cuius  Cornes  promittit  fervare  indemnem  Dominum  D«- 
cem.  Dacum  apud  Compendium  die  Veneris  «nce  diem  Cinerum  anno  Domini 
lïJî.MCC.  LU. 

Lettre  tirée  de  l’Archive  de  l’Eglife  de  S.  Gudele  à BruxeDes.' 

HEnriccs  Dei gratiâ  Dux  Lotharingie  t3  Brabantie  Viria  difcretis  dileétis 
amicis  fuis,  Decano  & Capitulo  B.  Gudulx  in  Rruxella  fahitem  8c  lïnceram 
devotionem.  Signifîcamus  robis  & univerfis  prxfenoum  teftimonio  littera- 
Tum , quod  ut  per  litteras  Apoftolicas  vel  legatorum  luorum  in  noUra  Eccicfia  de 
beneficijs  Ecclefiallicis  ad  veftram  prœfentationem  Sc  nollram  collacionem  perti- 
' nentibus , aliquibus  vel  alicui  provideatur  vel  refpondeacur , nullo  tempore  vitx 
alollræ  paticmur , 8cc.  Datum  die  Mercurii  poU  diem  Egidij  apud  LoTanium 
laf J.anno MCC.  LUI. 


SteUé  d' un  fiau  imfrimi  on  pajh  hUnthafirt  avec  contrefleU. 
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DES  TROPHEES  DE  BRABANT.  <?3 
Exinicl  des  mcfmcs  Chartes. 

N Os  Otto  Cornes  Gciren/is  notum , &c.  quod  cùm  iheloaU  viri  nobilis  dileâi 
conliiriguinei  noflri  Domini  Henrici  Ducis  Lotmarinciæ  bt 
l^RABANTiÆ  dcT  rajccto  fuper  MoHim , de  Antverpia  & de  Gcldoni* 

Îtatri  noftio  bons  memorix  à pr^deccIToribus  fuis  enéne  pro  trccentis  marcisCo- 
onienC  annuis  obligata  •,  quæ  pacri  nodro  fupradi£^o  cum  macre  nollra  in  dotem 
fueram  adignata.  &.'c.  recognot'cit  quod  Dux  de  prsdiâîs  trecentis  marcis , rede* 
merit ducemas  marcas  mediantibus  tribus  miDibus  libris.  Datum  £c  Aébum  apud  12 
Furaijn  aano Domini  MC C.  LlII.  in  die  U.  Dioaidj. 

Extraîdl  des  Regiftres  de  Brabint. 

RyfjtnaUus  miles  frater  Comitis  Barrenf^s^  jimadeus  Domimts  Montis-FalcoHis^^ 
Cerardus  de  VaUeriaco^  hffridus  Doigiinu%  de  Belîo-momt  Î3  Simon  Dominus  de 
Cloio-montc  ddejuflarcs  erga  DuceaiHenricum  db  Brabantia 
pro  Iheobaîdo  Comité  Barrenfi  de  oâo  mijlibus  marcis  Colonîeniîbus  duodccim  fo-  ' « 
bdis  pro  marca  computatis  > & quod  di^s  Tbeobaldus  Cornes  infra  menfem  in* 

Aanus  Pafehæ  > conilitucc  plegios  & debitorcs  pro  cadem  fumnu>  Dotninum  J/u- 
goncm  Ducem  Burgundiàt  ) Domiuum  loannem  Comitem  Suefsionenfem  > Dominam  Mar~ 
.garetém  Comitijfam  Flandria^  Dominum  TbeodoricuM  de  Beverne  ^ Dominum  Tho* 
mam  de  Coceio.  Item  Dominus  Hcnrtcus  Comes  de  Lucelhurg  pro  fc  & Comité  Bar- 
rcnfi)  ponct  Dominum  fValkramum  Ducem  de  Umkorcb^  Dominum  IFilkhnum  Co- 
mitem iuliacenfem , Dominum  Vl^ûlleranuim  de  luîiaco  ♦ Dominum  Gerardum  de  Ijt-  ‘ 
celhoreb  y Dominum  Gerardum  de  VyaJJemhergb  Dominum  Henricum  de  JiupbaU- 
fe:  Et  ü hoc  ipfî  primo  nominatt  non  cfTccennc,  intrabunt 'Nivcll.im , inde  non 
exeturi  doncc  hoc  fit  complctum,  &c.  Aûum  apud  Gra«’c  fuper  Mofam  Mcn- 
fe  Martio  die  Martis  poil  Dominicam  qua  cantatur  Ltetare  leru/alem.  Anno  Do*  12  <3. 
mini  MCC.  Lin. 

Extraift  des  lettrages  de  l’Abbaye  de  Tongerloo. 

N Os  yfrnoUus  Dominus  de  V Fefimaek  noiam  facimusuniverfisi  praefentium  tc- 
ilimonio  littcnmim,  quoi!  Dominus  iiollcr  Dux  BnAaANTiit  litteris 
noflris  figillum  fuum  appofuit  ad  nollram  diligcnccm  petitionem , fuper  col- 
lations duanim  partiuni  majoris  dcciin*  de  fTeflerto , fa^a  à filio  raeo  primoge  ■ 
nito  Domino  jfrnoUo,  Abbari  & Conventui  dsTongerloi  limiliter  Sc  de  jure  pa- 
tronatua  Eccleiiarum  de  f'f'ejterlu  Sc  Otiue.  Datura  Lovanij  in  nette  Beats: 

Marie  Magdalen*,  Anno  Domini  MCC.  L IV.  t*f4- 

♦ 

Lettre  tirée  des  Regjflres  de  Enbant, 


ARnoJdus  Cornes  de  Los  de  Chymi  univerfii  prxfentcs  littcras  infocébiris  falu- 
tem  omne  bonom.  Vnivcrfitatcm  veflram  icirc  volumus  praefentium  tefU- 
monio  litterarum  « qnibus  figillum  noftnim  proprîum  appofuimus,  quodÀ^- 
rifsimum  Dominum  noftrum  Henricum  Ducem  Brabant uci  nolilem  VirumDomU 
num  Gerardum^  Dominum  de  Brucb  FFilieîmum  de  Perweys  pimogenitum  Domi- 
tü  de  Penveys  pti  nunc  per  emfirmationem  Gerardus  ejl  oocatus , de  mille  du- 
centis  & quiriquaginta  marcis  fterling  pro  quibus  folvendis  Domino  Willelmo  Ré- 
gi Ronumorum  in  proximo  feilo  Afilimptionis  Beats  Virgin»  pro  redemptioneSc  de- 
JiSeratione  Domini  Renaudide  Bar^  velmitccndis  pro  le  militibus,  adquindcnam 
poil  ipfum  fcftum  Afluniptionis  fi  difta  pecunia  non  folveretur,  ad  nollram  pc* 
titionem  & plegios  conlhcucrunt,  acquiiabimus  & indemnes  confervabimus^  2c  ad 
hoc  eis  nos  oc  bona  nollra  undique  obligamus,  & uediélum  ell  eofdcmde  pTomilTis 
bona  fidc  illslbs  & indemnes  promittimus  confcrvarc.  Datum  Genapis  Domini- 
caPalmaruro^  anno  Domini  MCC.  L IV. 
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PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Lettre  tirée  des  mefines  Regiftres, 

VNivrrfis  pncTcntcmpaginam  infpeéhirisScultcruSï  Scabini,  Màgiftri,  luratï* 
totique  Communitas  Oppidi  S-  Trudonis  lalutem  Bc  fubfcriptomm  cognofeere 
\reritatcm.  Dùm  propter  muka  incommoda  8c  tnbulationcsdivcrfai,  qurcoos 
& Oppidum  noftrum  circumdant  fie  adveniunt,  nullis  noftris  dcmeritis  exigenti* 
bus,  auxilium,  proteéHoncm  atquc  defenConem  ïllofttis  Viri  Dotnini 
c I Duch  Lotharingiæ  6?  Brahâtttiæ  yfdvocati  nofidi  maioris  bppoftet  invocarc  : V- 
* niverfitati  veftrx  notum  dTc  cupimus,  quod  nos  de  commun!  coOfîlto  fie  volun-» 
taie  üppidi  noftri  praediéH , cum  diôro  Domino  Duce  Æ’votaîo  noftro  majdrc  ta- 
IcmCompofitioncmficconfxderationcm  llatuimu&fic  fubimus}  quodin  ejus  expedi- 
tionem  fcilicct  communcm  ; qui  fit  propter  defenfionera  terr*  fux,  fivc  pro  in- 
juria terra:  ipdus  iliata*  tanquam ’aiij  Oppidani  fui,  videliect  c^' iWrA 

xhlinenfesy  cum  armis  nofiris  bellicia  ec  ballifiis,  iredebeamus  ficvohsmus  fient  fi£ 
debemus,  falvo  per  omnia  jure  Domîni  Leodienfis  Epiieopi  noftri  patrw  Vcncim- 
bili».  Hoc  eciam  addito,  qoôd  contra  prxdiâum  pacrem  noftnim  Vencrabdem  E** 
' pifeopura  Leodienfem  8c  c]us  Diocefim,  ire  cum  ipfo  Dotnino  Ducx  pfaffiitonort 
debcamui , licct  tota  terra  Brabantica  illuc  fiiam  direxerit  expeditionem , nifi  pa- 
tam  fie  omnibus  notum  fuerit,  quô.l  îpfe  Epifeopus  Dominas  Lcôdicnfis  pnrfarus 
âi^uriam  manifeftam  cklem  Domino  Duci  inftrrc  prxfmfiat  fie  rekt.  Vt  atitcm  prx- 
mifta  oonnia  rata  k inconeuftâ  permaneant , priicntem  paginam  pranomîiiato  yfi» 
noftro  Domino  Duci  fie  cjus  fucceflbribii»  figilli  noftri  munnnineeomuli- 
inus  fie  dedimus  rofaoratam.  Dacum  fie  Aéhim  an  no  Doûrini  MCC.  LV.  Men* 
*^^*fcMajo. 

Lettre  tirée  des  Chartres  de  Brabant. 

N Os  Plùriniifts  Tntor  Hoîland'ut  notum  facimus  onlittbiK  prxlcns  fcrîpnim  in* 
tuentibus , nos  Illnftri  flro  Domino  H e n R i c o Duci  Drai/ànti^  LothA* 
ringi^e  Domino  6?  confanguineo  nodro  Jegalitcr  pronaillftè,  quo4  fi  nos&  nobi. 
lesviri  Dominî  OUo  Cotnes  GÏÎrenfit^  loanms  de  jhefnis  * Godefridus  de  PenveSt  Ge» 
rardus  DomOtus  de  Marbais^  Gerardus  de  Marbaii  fijHS  (luit  légitima  inquifitione 
præmiiTa,  potuerimus  invenire,  quod  illi  de  7/v/r/twfc  quen  V^cncrabilispa- 
ter  Domirtu<:  Hemicüs  Leedienfis  EUUui  abjndicuvit  periententiam  feu  profcripfit* 
fine  injullù  & contra  formam  pacb  nuper  apud  Bruxcllafn  inter  diétos  Dominos 
Ëleéhim.  & Dueem  compofitx  abjudicati , & ex.  ini^itacc  prpfcripri , nos  eifdem 
hominibüs  de  S.  Trudonc  bona  cis  ablata  8c  damua  dlata,  proue  luper  his  omni-, 
bus  ex  verô  poterimus  edoceri,  integnlitcr  reftitui  ^ciemus,  fie  ad  hoc  nos  prx- 
fentibus  tanquara  veros  debitores  fie  fcgiertmos  obligamus^  promittcnics  fimilitcr» 
quuj  fi  nos  præfâti  fex  municionem  quam  diâus  Elcciius  infi'a  villam  S.  Trudonis 
conflruxic,  contra  formam  prsdictx  pacis,  vcl  in  injuriatn  diéri  Duels,  inveneri-. 
mus  efle  faftam  , nos  cam  dirui  faciemusi  qua  omnia  infra  proximnra  fumrum 
fcrtum  Pcntccoftes  promiitimus  fioaliter  icrminare.  In  quorum  omnium  teftimo- 
nium,  8cc.  Datum Lovi&ij  duodccima Kal.  Aprilis anno  Domini  MCC.  LVL 

Lettre  des  meftnes  Chartes- 

Af^olie  honte  ^ fin  trefehier  Siptenr  Monftgmnr  Henry  per  h àe  Dieu 
Due  de  Brahxnt  6?  de  Lotheraine  Sohirs  Sires  d’Aîngicn  faîus  & apartUet  fepju 
che  à fawtionte.  Sire  te 'oons  fat /avoir  ^ ke  ie  teing  uevous  le  GaJeil  d^AlngvtOy 
*fiîf  ies  Pers  dou  CaJIiel  fui  reftâige  y doivent , é?  ie  fief  fue  à kur  Parie  amonîet  6? 
ks  chou  fue  mes  Sires  Engelbers  dcl  Heic  & U maires  d'y/wpen  tîenent  entre  ie  vilk 
d*/fingten  le  Kauebie  Êjf  le  ruif  furintre  parmi  Asmjen  dejjcrs  le  franklfe  t & les  ^ 
tenanebe»  tfue  ie  teing  en  ces  mefmes  parties  fui  furent  du  fief  Ifiic  fui  fu  Pers  dou  Cafi 
, ï/W,  (fi  fin  tient  vn  Gervaifes  (fi  fien  parthonnier  t qu'il  aquifntt  A un  Per  d’où  Cajîiel 
(fi  ce  gifi  à Vlebekc,  'ér  le  teire  que  H oor  Melch  en  broct  tienent  vers  le  fontaine 
Sainte  yVaudrut^  & fen  tient  H oors  Gérard  de  Strihout  /#  maijon  •,  mais  ie  ne  fay 
de  fit  de  combien  plus , & tonies  les  gens  qui  ment  bent  à vous  (fi  mannent  en  ms 
terrtt  fi  il  ne  fant  chevalier  u fil  de  cbevaltr , le  Wannaice  que  mes  peres  reprifi 
dou  vous  amis  feur  la  iufiiee,  de  ma  terre  » que  muet  de  la  Duebiet  , (fi  vint 
Vf  es  de  tare  à IjOven  Ke  mes  fit  es  vou  peres*  donna  à mien  en  croi fiance  de  fin 
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fief  J mais  elle  ne  luy  fu  en^tes  dfsi  fe.  Sire  en  bonne  foy  fi  vous  y pouves  plus  trouver 
à loyal  cberketnanage -i  te  U voit  bien  à tenir  de  vous-,  Et  en  avant  Sires  vous  fage  fa^ 
voir-,  que  Kon\i\c\c%  éf  une  partie  de  \\.r\e\ionx. , Tubife,  Hamvircs,  Ictcrnc»  Rof- 
fèbeke,  Brc.;çc,  Routardes»  Lnrcbckr  tenons  ion  (fi  mes  fieus  Waiiers,  dei  Signeur 
de  Aa,  deî  Sigyteur  de  Trafegnics  del  Signeur  d’Audcnacrdc  (fi  cil  le  tienet  avant  de 
^ous\  S<  Bcringc  (fi  de  Brabant  cbes  lettres  furent  faiUes  Pandel  Incarnation  nofire  Si^ 
gneur  MCC,  L VI.  le  denenres  apres  la  S.  Croix  en  te  mois  de  May. 

> Extraid  de  THiftoirc  d*Edmond  de  Dintere. 


nfô. 


ALpbonfui  zxmo  Domini  MCC.  LV.  annovcroVFI.  rcgOMiim  ruorum , Ht*  iicr. 
fpani*  VI.  Romanorum  autem  primo,  XVII.  Kal.  Novetnbris  incivicacc 
Burgrnfî,  conflicuit  Dominum  H en  r ic  u m huius  nominis  tertium  Du* 

<cm  Ixïtharingix  & Brabantiæ,  Vnivcrfalcm  Tutorcm»Cuftodcin  & DeirnI'orefnt 
VaiTallorum,  Civitatem , Oppidonim , terrarum  & omnium  jurium  Impcrij  , a 
Brabaritia  ufquc  ad  Rhenum,  & à terminis  diocefis  Trcvircnûs  in  defeenfu  Rheni, 
ufque  ad  mare  $ cum  potedate  libi  rebeUes  corrigendi , U ipfos  coociUaodi  , ac 
Icvandi  poenas  pecuniarum  ) obvenr iones  ^ reddicus  & proventus  > &c.  prout  in 
litteris  ad'upcr  confettis  plcniùs  habetur. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

IN  Ætemi  Dei  nomme,  Amen.  Patcat  univerfis  & fini^ulis  praTentem  paginaffl 
inTpeduria,  quodnos  yflpbonfus  Dei gratiâ  Romanorum Rex  femper  Augnfhs^Ca- 
ftella-t  Tbleti,  Legionis^  Galleciat  Sivili^^  Cordub^ti  Murcut^  Qrcnnf  (fi  Alger» 
bij  Rex  vobis  Cualtero  de  Hutain  miiiti  ûc  Magiftro  hanni  de  Nivella  Redori  £c-  ' 

clefîx  de  Ballerio  procuraioribus  fie  mincijs  certia  Dileêti  conl'anguinei  nofiri  He  v- 
Ricr  Dei  gratiâ  Ducis  Lotbaringia  (fi  Brabantiæ^  liabcntibus  poteftatem  pro  dido 
Dure  rccipicmii  obÜgationcm  à nobis,  procuratorio  nomiiic  pro  iple  Duce  , pro- 
mitiimus  &:  ad  hoc  nos  obügamus , quod  nos  diéto  Duci  vel  €)us  certo  nuncio 
mandabimua  2cfiiciemus rolvi  PariHjs,  per Magidrum  Theodoricum  de  Prufeia  vcl 
peralium  noilrum  nuncium,  deeem  mUlia  librarum  Turoncn(lum«  quas  idbi  per 
ahas  noitnis  parentes  licicras  promifimus  fokicuros  , Sc  pro  qutbufdain  Nobilibus 
nobis  aquirendis  alia  deeem  millia  libiarum,  cùm  prxdiÀî  Nc^ilca  £derint  aquiiîtî 
& ad  /îdclitatcm  nodram  adJuâi , prout  in  carta  padHonum , per  nodros  procura* 
tores  nomine  diûi  Duds  nobis  fada-um  contineiur)  Sc  damns  Domino  Duci  præ- 
dicbo  potedatem  recipiendi  pro  nobis  obildes  61ios  vel  nepotes  eorum  > vcl  alias 
quifcumquc  idoueos  iecuritacesi  pro  Hdelitatc  ab  ipHs  Nobilibus  prxfianda,  fa* 
eicnda  & tenenda;  ira  quod  ipfcDux  fccuritates  pênes  le  reneat  pro  nobw.  Pro- 
mittimus  infuper  vobis  procuratoribus  prxdiétis , nomine  Ducis  prasdiôi  6c  pro 
ipfo,  quod  fî  ipfe  Dux  in  proicqucndo  Comitcui  Riebardum^  qui  K jageric  terne* 

TC  pro  Rcge  Romanorum,  & ejus  fautores  ISt  auxiliatores*  Ce  goerram  eifdem  fa- 
ciendo  expcnfasicceric.  five  enflas  incurreric  ultra  fummam  deeem  millium  libra- 
Turonenfîum , fibi  à nobis  ut  prxmifium  efl  promiffarum  ; nos  cidem  Duci 
expenfai  illas  £c  cuflas  rcflituemus  ad  plénum  • ut  noflram  decuerit  Majeflatcm. 
Prorrlttimus  eciam  quod  jus  & faâum  Impcrij  Romanorum  millo  rempote  vitæ 
noflr»  deTeremus,  6c  quod  diâum  Ducem  6c  guerram  quam  pro  nobis  incipiet  & 
ficict  extrahemus  Ce  in  paceponemus,  & nullam  pa<xm  de  Impcrij  negotijs  Cne 
eo  faciemus,  6c  quod  in  Imperium  quantocius  poterirous  commode  ^fonaliter  ve* 
niemus»  vel  pro  ipfo  juvando  8c  confortando  aliquem  vel  aliquos  tranfmittcmus  i 
ad  prxmiflâ  omnia  6c  (ingula  facienda  6c  tenenda , nos  Duci  prædiéto  tenore  prx* 
femium  obligantes.  In  cuius  tcflimonium  6c  evidcotiam  pleuiorem  » nrxfentes 
ficri  6c  figilli  nofiri  novi  iminiminc  fccimus  roborari.  Datum  Segobix,  Regeper 
iBalduinum  Lanc  facri  Impcrij  prothonotharium  Imperame,  duodccimo  Kal.  No* 
vembris  indiâionc  U.  Pi  btephani  feriptore  anno  Domini  MCC.  L V'^ll  l.  12^8. 
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Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

HEV n t c O s Dti ^atiA  Dux  Lotharingiie  & Brabantia  univerfis , êcc.  No- 
veritis,  quod  nos  Nobili  viro  diledto  confanguineo  noftro  Domino  fbtado- 
rko  diSo  Luf  filin  Domiai  Tbenderid  Comitis  Cliveajis  pro  bdelicate  & lieio  ho- 
magio  quod  nobis  fccit  contra  omnes  homines,  pneterquam  contra  Imperium  8c 
terram  Hollandiæ,  eidem  in  fcudum,  &'c.  Il  luy  doaae  cinfuaale  marcs  de  Cehrne 
aaaurllemera , fier  le  tbeltieu  de  Thiete  à rachapter  parmy  cincq  cents  marcs.  Telles 
Otto  Cornes  Gelren/ts,  Dominns  Florentins  Futor  Hollandi*  , Godefridns  Dominas  de 
Perweys  , Dominas  Pl'altesus  Bcrthoat , Dominns l'Pillelmus de  Mena,  DoininasGe- 
rardns  de  Mariais  Dominas  Petras  frater  fans  , Dominns  llenricas  0?  Dominas 
Roiertns  de  Hoefdenen,  (3c.  Aftum  & Datum  apud  Lovanium  Menfe  Iulio  die 
**y7*  Martis  poft  feftum  Beatorum  Apoftolorum  Pétri  Sc  Pauli , anno  Domini  MCC. 
LVII. 


Ejttraid  de  l'Inventaire  des  Chartes  de  Brabant,  confcrvdes  au 
Chafteau  de  Vilvorde. 


r 


ytm  ttne  lettre  par  laquelle  appert  ^que  Thicrydift  Luf  fils  de  noble  IiommcTMe- 
ry  Comte  de  Clc^•cs  conféré  que  ffemy  Duc  de  Lothier  (ÿ  de  Rrahant  lui  at  donné 
en  fief  cinquante  marcs  de  Cologne  à Thielc  en  fon  tbolicu  , à rachapt  pour  cincq 
(ents  marcs:  at  IcdiB  Thicf)'  tranfporté  en  mains  du  Duc  fin  Æeu  appellé  Hcfrc- 

Aveert  près  de  Lobbede  outre  le  Rhin  , lequel  AUea  le  Duc  at  donné  en  fief  audlH 
Thiciy , pour  luy  fit  hoirs  à toufiours  y efiant  la  lettre  en  date  du  mois  de  Juillet  le 

Mardy  après  lafefte  des  Apoftres  S*  Pierre  e*r  S.  Paul  ^ Van  MCC.  JmV II.  (fi  efi 
le  feau  prefqtte  eben  (fi  fur  U dos  efi  efeript  AUodtum  de  Hefrcfwccrdc  (fi  cotte 

CXLIIL 


Lettre  tirée  des  Regjflres  des  Chartes  de  Brabant- 

Wjflleramtss  Dnx  de  Limiortb  univerfis  præfentcs  litteras  infpefhjris  lâlmem  îc 
omne  bonum.  Vniverfitatem  vcftram  feire  vohimus,  quod  nos  fupporta* 
vimus  in  manus  Illuflris  Principis  karifftmi  Domiui  nofiri  H e n n i c f Ducis 
Lûtbaringidt  (fi  BrabatstU  omnia  bona  Allodialia , hxrcditarix  & alias  ubicumque 
exidunt  in  Caficllania  Sc  Comitatu  àtDslebemt  quemadmodum  eadem  olim  tenuie 
în  feodum  Cornes  de  Hofiade  à pâtre  noftro;  eifdcmquc  bonis  llbcraliter  & totali- 
ter  renuntiamus,  nihil  juris  in  pofterum  nobis  noftnfquc  hxredibus  fivc  fuccenbri- 
bus  in  cLs  Vetioendo  vcl  redamando.  In  quorum  bonorum  recomp^iTationem  prît* 
diâtis  Dominus  nofter  Dux  dabit  nobis  fcxccntas  marcas  Colonicnfis  monct»  nunc 
currcDtist  Ibilicet  ducentas  marcas  in  fiefto  proximo  B.  loannis  Baptiflx  , tantun* 
dem  in  fcfto  B.  Rcmigij  nunc  adveniente  , & ducentas  marcas  in  fcfto  Pafeh* 
nonc  rabfequct)ti$»  apud  TrajcÛum  fuper  Mofaîn»  prxter  aliquod  impedimentum. 
Et  antequam  de  ipfîs  denarijs  pagamentum  aliquod  capiamus , memorato  Domino 
noftro  iWi  Brabantix  trademus  patentes  litteras  Germant  nofiri  Domini  Aduîpbt 
Comitis  de  Monte,  Domini  Uenrici  (fi  Dcmini  Gcrardi  de  LuJfentborirfrjtrNm  (fi  Do- 
mini  IVilîelmi  Comitis  luliaccnfis  > fuper  co  quod  idem  confanguinei  noftri  nos  & 
hxrcdes  noftros  fivc  fucccflbrcs  compellent  & conftringent , fi  opus  fueric  bona 
fidc  & toto  pofle,  ad  obfcfvantiam  diéhc  con\n;ntionU.  In  cuius  etiam  rci  tefti- 
nionium  £c  nrmitudinem,  figitlum  noftrum  prxfemibus  appofuimus»  adhibitis  his 
teftibus  & prxfentibus  tune,  fdlicct  Domino  Wiïklmo  Comitt  Iuliacenfi  préeâiBoy 
Domine  Waitero  Berthout , Domino  Amoldo  Dapifro  de  Roebeher,  Domino  Gerar- 
do  de  Marbaisy  Domino  Amoldo  de  Crayhenem,  Domino  Ilermamto  de  f^nire  , Do- 
miuo  Hudone  Dapifero  de  Rode,  Domino  Aleuandro  Marefcallo  de  JJmborcb  , Domino 
Henrico  de  Calmant , Domine  VFUUlmo  de  Molrebeys  ^ Domino  FFUlelmo  (fi  Domim 
, Alexandra  filijs  Domini  Hermanni  de  FFilre  & alijs  quamplurimis.  A^m  ék  Datum 
apud  Lovanium  Mctifc  Martio  die  Mcrcurij  anti  dicm  Pafehx  anno  Domini 
MCC.  LVII 
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DES  TROPHEES  DE  BRABANT. 


Extrait  des  mefmes  Regiftres. 

HEnrkus  Cornes  de  Luffimborcb  t Gerardus  frater  /ûus,  Jduïphus  Cornes  de  Monte 
ét'  rf^illelmus  Cornes  luHacenfis  \ix\wztC\ii  &c.  promittunt  cempcUere  hærc- 
dcs  Domini  fVaileram  Dmis  Limhurienfis^  ad  obfervandum  ea  qux  litteris 
prxcedentibus  continencur.  Datum  apud  Lovanium  Menfc  Martio  die  Mercurij 
ante  diem  Pafehæ  anno  Domini  M C C.  L V 1 1. 

Encor  des  mefmes  Regiftres. 

GOodefridus  Dominus  de  Crumngen  per  Tuas  litteras  Datas  Middclbourgi  feria 
quinta  poft  oftavas  Pafeh*  anno  Domini  MCC.  LVIU.  dedarat  fc  fc- 
ciflcHomagium  Henrico  Duci  Lotharingiæ ^ qui  ci  in  recompeorationem 
dedit  ducentas  libras  veterum  alborum,  pro  quiqusipfe  Duci  adîgnavic  de  Allodio 
ÏMo  àc  fViJfenduttch  ^ bona  valentia  annuatim  viginti  libras  cjufdcm  monets»  quæ 
bona  ipfe  & fui  hscredes  à Duce  in  fèodum  tenere  debenc. 

Des  mefmes  Regiftres. 

IOu  Lyoncs  d'As  Chevaliers  Sire  de  Potiers,  &c.  Il  déclaré  que  tout  ce  qU'il tient 
en  la  terre  de  GrimbergCy  il  le  tient  en  fief  du  Duc  de  Brabant ^ ly  que  tout  ce  apres 
fa  vie  doit  fucceder  à Alis  fin  aifnée  fiUe  qu'ü  at  de  fa  première  femme , s'il  y eufi 
Alleu  ou  autre  terre  là  ou  il  y eufi  à dire  que  cé  ne  fut  tout  fief^  il  lat  tout  recAe  en  fief 
relevé  du  Duc  pardevant  [es  hommes  t afin  que  tout  plus  ajeurement  fuccederoit  à fa 
di3e fille  Alis.  Avec  ce  at  il  hérité  fa  dille fille  en  la  terre  de  Grimberge  de  deux  cents  li^ 
vtes  de  terre  à Lovignois , en  bois  (fi  en  autres  pardevant  le  Duc , filon  les  convenances 
faites t ific.  Faiél  l'an  MCC,  LFlIIy  le  lendemain  de  la  P entecofie. 

Des  mefmes  Regiflres. 

ILlluftri  Domino  HeURico  Duci  Lotharingix  Se  Ërabantiz  fheoJmcus 
‘theodcricui  filij  Cmitit  Ciivenjit  paratum  femper  obrequium  & fidèle.  Si  Domini 
nollri  Comrardus  jirebiepiftupus  Cohnienjis  Hemicm  Epifetpus  TraitChnfis  No- 
viomagum  die  conftituca  non  venerint,  totam  caufam  noitram,  quz  inter  Comi- 
tem  Geirenfem  & nos  vertitur , veftro  committemus  arbitrio  terminandam , falvo 
nobis  honore  nofiro  & hæteditace  nofira;  nos  ad  hoc  pizfcntibus  litteris  obli^n- 
tcs.  Datum  anno  Domini  MCC.  L V 1 1 1.  in  die  B.  Mauritij  Sc  fociorum cjus. 

Des  mefmes  Regiftres. 

VNiverCs  praftntes  litteris  infpc^ris  Gerolphus  ér  Uemricus  milites  de  Kets  fa- 
lutcm  Se  omne  bonum.  Noveritis  quôd  nos  kanfiimo  Domino  nollro  Heh< 
RICO  Duci  Lotharingix  dt  Brabantiz,  quem  Domina  Ateydis  reliâa  Do- 
mini  loames  de  Avefnis  comanguinea  noUra  fecum  elegit  ad  gubemandam  terram 
Hollandix  2c  Zelandis . prout  in  litteris  fuper  hoc  confêâis  pleniùs  continetur . 
przfiito  juramento  bona  fide  promifimus  guôd  cidem  Domino  nollro  Duci  in  ne- 
gotio  diâægubernationis,  conlïlio,  auxiho  & favorci  fideliter  allîllemus,  quouf- 
que  filius  Domini  ff'iUelmi  clim  Régis  Remanorum  bons  memoriz  penreniet  au  zta» 
tem.  In  cujus  rci • &c.  Datum  in  Duvelandia  anno  Domini  MCC.  L V 1 1 1. 
die  Martis  ante  Afccnlioncm  Domini. 
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5>8  PREUVESDULIVREIV. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Rgiftres. 

ARnoïdus  Dominus  de  l^FefemaU  (jf  Altjdii  uxor  eîus  ComitiJ/a  Ahernîa  imivcr^ 
fis  præfentcs  littcras  infpcctuns  falutem  & omne  bonum.  Noveritis,  quod 
nos  promiaimus  Domino  noflro  Duci  Brabantis  bona  fide , fi  infra  proxi* 
mum  feftum  B.  Remigij  procuraverit  quoi  homincs  tcirs  noÂrs  nunquam  in 
terra  fua  Brabantix  in  trancas  villas  vel  alias  ad  morandum  recipiancur>  quôJ  cen* 
tunj  libras  nobi»  aflîgnatas  ad  Vivarium  de  annuatim  rccipicndas,  ex 

tune  quitas  omnino  clamabimus,  &: patentes  litteraS  fuper  hoc  nobis  tr.iditas,  Do- 
llfO.  niino  Duci  rcilicuemus.  la  cuius  promiffionis  teftimonium  figilla  noftra  prxfrnti- 
* bus  appofuimus.  Dacum  Lovanij  in  fcllo  B.  Mariæ  Magdalciix  MCC.  LIX. 

Extralft  de  l’Inventaire  des  Cliartes  dd  Brabant  à V'ilvorde. 

Item  un  f^iilimiis  de  TAhbt  de  Bonne  Efperante,  fai  fan!  meulion  d' une  lettre  de  Ilenrj 
Ducq  de  Lùtbifr  de  Brabant^  par  laquelle  il  donne  à Mejfire  Baudewin  de  Hc* 
115^9.  nin  trente  livres  toitmoiSy  pour  tinir  en  fief  duditl  Seigneur  Duc  fur  le  toîlieu  d"  An* 
^ vers.  Donné  à Lovain  die  Veoeris  poft  £piphaniam  anno  Doinini  MCC.  LIX. 
cotte  au  dos  X LllL 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

% 

ERnoul  ChevaUerSiré  de  Wcfemalc  & Alys  que  fu  Contefle  d’Auvergne  fit 
femme  à tous  cheus  ^tti  ces  lettres  varont  orront  faînt.  Nous  faifons  à /avoir 
A tout  cheus  qui  font  que  avenir  font , Ite  pour  Veipecial  amour  que  rtoni  avons  à 
fiofire  chier  Signeur  !c  Duc  de  Lorrcigiie  ôc  de  Birbant  ^ pour  le  grant  biens  que 
musà  facti  (â  pour  les  dons  que  nous  <t  donnes  ^ 6?  metnent  pour  la  grant  mife  qu'il  (t 
faet  âpre  le  Conté  de  Boloignc,  pour  noftre  droici  aparchaceir  , avons  regardé  à leauti 
que  nous  H donnons  la  Contey  de  Boloigne  0“  les  apparten^inces  ^ à tuy  fes  oers  , tout 
le  droiil  que  nous  y avons  que  avoir  povons , (fi  que  efebou  efi  feur  noe  Aalys  devant 
dittey  de  par  maebier  feur  Marie  que  fu  Emperis  iadis  , que  efcbocte  H cfioit  de  par 
nofire  coujine  germaine  la  Conteffe  Mahauc  de  Boloigne  . (fi  H donnons  tout  entière* 
ment , en  fruiz  (fi  en  profys  (fi  en  quant  que  efeboir  peut  fcùr  la  Conté  , dy  quant  que 
nous  H povons  donner  , à lui  (fi  à un  de  [es  oers  qu'il  que  voudra , en  fi  f (fi  as  hommage 
hiritahïement  à tous  tours  ^ ta  quinte  partie  de  cele  CorJé  y ou  la  quarte  y ou  h tierebe  » 
oupourtneins  de  la  moitié,  bu  plus  fe  nous  faire  le  povons , tout  enfi  que  il  nous  requer* 
ray  ô'  toutes  les  focs  que  il  nous  en  requerra,  à tenir  de  nous  ou  àel  Signeur  dont  la 
terre  meut , ïequcil  que  luy  plaira  , ô'  devons  aleir  pour  rcquerre  cele  Conté,  par  tout  la 
où  il  nous  voudra  menelr  à fon  coujl , (fi  devons  faire  (fi  dire  quant  que  bon  lui  (emblera 
par  lui  ou  par  jon  confeil,  & enchartreir  toutes  les  foes  que  il  voudra , fit  en  la  court  le 
Roy  de  Tranche , fit  en  la  court  d'Artois , foit  en  la  court  de  Téroeane  , on  en  autres 
lieus  {e  befÎMgsu  ejloit  \ ne  ne  devons  faire , ne  dire , ne  enchartreir , ne  avocr  fait  ebofe, 
ne  enchartreir  que gfeveir puifl  ne  doie  à nofire  Signeur  le  Duc  devaniit y ne  à fes  oers, 
des  convenances  que  devant  font  dites.  Et  pour  che  que  ceseonraenanches  (oient  fermement 
tenus  à noftre  Signeur  le  Duc , nous  obligons  enveirs  luy  de  ceu  que  devant  efi  dit , four 
peine  de  aeus  cens  mil  livres  de  Parifis,  que  il  (fi  fes  oers  nous  ponont  demandeir  , fi 
nous  vêtions  encontre  les  ebofes  que  devant  fout  dites,  & obligons  nous  (fi  nos  biens  quant 
que  nous  avons  & avoer  povons , (fi  quel  hcet  nous  (fi  e/choer  nous  puét  (fi  en  quvl  lieu 
que  ce  foit.  Et  ce  don  (fi  ces  convenanches  avons  nous  inré  feur  feint  y (fi  fianche  corpo^ 
reaument  à tenir  bien  (fi  leaument,  (fi  à ce  tenir  fermement  y renonchons  à exception  de 
privilège  de  crois  (fi  de  chevalerie , (fi  à tout  privilèges  donnés  (fi  à donner  , (fi  à tous 
autres  exceptions  (fi  aides  de  droet  (fi  de  faet  que  nous  pourront  av  jir  eu  , fait  devant 
iuges  de  Seinie  Eglife . foit  devant  iuges  fecuiiers , & que  pourent  greveir  à noftre  Signeur 
le  Duc  devant  dit!  (fi  à ces  oers.  Et  pour  ce  que  ebi  don  (fi  ces  convenances  foient  fer^ 

X mes  & eftables,  nous  avons  cejle  charte  prefente  faelie  de  nos  fiais.  Che  fu  faet  fan 
^ * del  Incarnation  left  Cbrijl  AfCC*  LX,  le  Lundy  enpres  la  fie  fie  Seint  Barnabe. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT; 


Lettre  tirées  des  mefmcs  Cliartes.  * 

HEnricus  Dci  gratiâ  Dux  Lotharingix  & Brabantiæ  univcrfisprxfentcs  lit- 
teras  infoefturis  falutem.  Cum  omni  falvationc  cupientes  animx  noftrx  fa- 
luii  coniulerc,  deconfilio  bonorum  6c  religioforum  virorum  > ordinavimus 
&dirpofui(T!us  in  htnc  modum»  quôü  ex  nunc  in  poiVerum  homines  terne  Bra- 
bantix  communiter  per  judicium  6c  (cnrenciam  traélabumur,  & quoi  (Int  fine  ta- 
lia*  exaébione  ficprecaria^  ita  quod  nihil  ab  cis  capiemus , vel  capi  procurabi- 
mus,  nid  in  expeditionibus  cum  exercicu  ad  terræ  nodræ  dcfcndoncni , vel  juris 
noftri  conlcrvationcm , aut  injuriarum  amotioncm  , vel  in  fervitium  Imperi)  Ro- 
mani , (Ivc  Reguoi  Alcmannix  » Hve  cùm  dlium  aut  dliam  nuptui  trâdemus , aut 
cùm  dlium  cingulo  cinxerimus  militari.  Item  ad  relUtuendum  injurias  uoflras, 
capiemur  de  nemore  Soniz  mille  librn;  annuatim  > & de  reditibus  llve  proventibus 
terra:  Brabantix  tancumdcm.  Item  per  totam  terram  Brabantix  generalitcr  déci- 
mas novalium  redituimus  Ecclcdis  & Eccledallicis  perfonis , ad  quas  plcno  jure 
pertinent.  Item  expcllantur  ludxi  & Cawcrdni  de  terra  Brabantix , 5c  extirpen- 
tur  penitus,  ita  quod  nullus  remaneat  in  eadem»  nid  tantummodo  qui  ut  alij  mer* 
catores  negotiari  voluerint»  5c  c(Tc  dne  prtdlatione  6c  ufura.  Item  de  pecunia, 
mobilibus  & rebus  nollris  paratioribus,  univcrû  débita  nodra  pcrfolvantur.  Itcmd 
nos  dgnati  cruce  tranknarma  non  folverimus  iter  nollrum  > ad  fatisfaciendum  di- 
per  hoc  Âltidlmo  » in  redemptionem  ipdus  crucis  6c  voti  nodri , vnlumus  quod 
capiantur  de  promptioribus  oc  primis  redditibus  6c  proventibus  nodris  , quatuor 
millia  librarum  Lovaniendumj  cum  qua  pecunia  milites  cruce  dgnati  , pro  nobis 
ibunc  5l'  fci  vient  Deo  in  panibus  tran(marinis.  Elegimus  ctiam  6c  condituimus  pro 
nobis  Tedamentarios,  fratrem  Gerardum  Ho  denbergaaum  quondam  Priorcm  Prx- 
dicalorum  in  Lovanio»  Fratrem  H^altoum  de  Trevem  cjufdcraOrdinis,  fratrem  Pe- 
trum  le^orcm  fmtrum  Mmortm  in  Biuxella  6c  Dominum  Gefardum  de  M«rbaik , pro 
funnididtis  duobus  millibus  librarum  Lovaniendum  de  nodris  injurijs  rediruendis  > 

6c  de  djpradiciis  quatuor  millibus  librarum  Lovaniendum  dandis , Fecundùm  quod 
eis  magis  5c  meliùs  vidcbicur  expedire  in  fubddtum  terræ  fanétæ  vel  alibi  redituen- 
dum.  Rogamus  igitur  cum  omni  diligentia,  omnes  NobÜes  6c  alios  homines  ter- 
ræ nodrx,  cetcrol'quc  confanguineos  6c  amicos  nodros , tam  perfonas  Eccledadi- 
cas  qiiàin  munJanas , ut  caula  Dei  & nollri  diFcos  Tedamentarios  , dve  Exccuio- 
res  tcdamcmi i indiào  tedamento  quod  condidimus  promoveant  diligenter,  5c 
adidant  fidclitcrciim  indigucriiit  condlio,  auxilio  ôc  dàvorc,  ut  pnrmilTa  omnia 
inviolabilirer  obl’crvcntur.  Cctenim  quidquid  deliquimus  in  Wanfcapijs,  Wadi- 
nis,  dvc  palcuis  communibus  terræ,  nobis  ufurpando » vclalijs  conterendo,  vo- 
lumus  quod  hoc  emenJetur  6c  corrigaïur  ad  falutem  animæ  iiodræ  per  Tedamen- 
tarios nodros  fupradiétos,  fecundùm  quod  cis  vedebitur  expedirq.  A&um  5c  Da- 
tum  npud  Lovanium,  menfe  Kchruario»  fabatho  pod  dicm  B.  Macthiæ  Apodoli, 
cum  appendonc  5c  condrmationc  proprij  dgillinodri,  annoDomini  MCC.  LX.  li6o. 

a 

Extraicl  des  Croniques  de  Baudewîn  d’Avennes. 

DVx  igitur  Hcnricus  quartus  podquàm  Ducarum  tcnucrat  annis  X V»  mor- 
tuus  cd  anro  Domini  MCC.  XX^^V.  eu  jus  dlius  Primogenitus 
Hcnricus  in  Ducatu  fuccedens , uxorcm  duxit  Mariam  dliam  Ducii  Suevix  12.35’. 
Philippi  ac  Regis  Allcmannix,  Hcnrici  Impcratorisgcrmani,  qui  de  uxorclmpe- 
ratoris  Condantinopolitani  dlia>  trcsgcnucrat  dlias,  hanc  fcilicct  Mariam  & alias 
duas,  quarum  una  Régi  nupdt  Bohemiæ  5c  altéra  Régi  Hifpaniæ.  Ex  diôa  ergo 
Maria  Dux  Hcnricus  unum  gcnuic  dlium  Henricum  Ôc  quatuor  dlias , quanim 
piimogcnita  Maria  Comiti  nupdt  Atrebatend  Robcrio  Regis  Frafleorum  Luduici 
germano,  quo  dcfunûo  Comiti  nupdt  de  S.  Paulo,  &'c.  iccunda  dliaDucis  Hen- 
rici  Beatrix  nominc , primo  nupdt  Lantgravio  Thuringiæ  Hcnrico , quo 
defunéto  iterum  nupdt  Guilclmo  Primogenito  Flandriæ  ; tertiam  habuit  Dux  Ba- 
variæ  , 6c  quarta  Monialis  faéla  cft  in  Valle-Ducis.  Mortuaque  Ducidâ  Maria  , 

Dux  Hcnricus  fecundam  duxit  uxorcra  Lantgravij  Thuringiæ  dliam  , ex  S.  Eli- 
fabet  natam , ex  qua  dlium  genuit  nomine  Henricum.  Dioo  igitur  Dtice  Hcnrico 
mortuo,  fuccedit  Hcnricus  dlius  ejus,  qui  Alaydam  dliam  Hugon»  Ducis  Bur- 
gundiæ  duxit  uxorem,  èx  qua  lohanncm  genuit  fupradiâum. 
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loo  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Filia  vcro  diôi  I^ugonis  Duc'a  Burgundiæ  Alaydis  nominc  nupfit  Henrico  Ducî 
Rrabancis,  cui  très  pcperit  fîlios&  unam  Hliam.  Nomcn  Primogcniti  Hcnricus, 
qui  proptcr  incpticuainem  cjus  ad  icrram  rcgcndam  tonforatus  eft  « faôus  cft  Ca- 
nonicus  regularis  in  Burgundia  apud  S.  Bemgnum  Divionenfcm.  Sccundus  nomî* 
ne  lohannes  Patri  fuccemc  in  Ducacu.  Tertius  nomine  Godefridus  uxorem  duxic 
hxi-edcm  de  Bizcni.  Nomcn  filix  Maria,  quxnupfit  Régi  Francorum  Philippo, 
qui  priùs  habuerat  uxorem  filiam  Regis  Arragonum;  ex  qua  très  genuerac  nlios. 
Dux  Brabamix  lohannes  prxdiâus  uxorem  duxit  primo  Margarecam  focorem  die- 
ti  Regis  Francorum  Philippi  » qua  fine  hsrede  moriua , aliam  duxit  Margarecam 
filiam  Comicis  Flandris  uuidonis,  ex  qua  genuic  filios  £c  filias , &c. 

lEAN  I.  DUC  DE  LOTHIER  DE  BRABANT 
ET  DE  LIMBOURG,  MARQUIS  DU 
S.  EMPIRE. 

Extraift  de  llnvcntaîrc  des  Chartes  de  Brabant  à Vilvordc. 

ITem  une  lettre  de  Philippe  Chevalier  Segneur  de  Houels . par  laquelle  appert , qu'il 
tient  pour  luy  fts  hoirs  en  fief  de  la  Duebeffe  Aleydc  » 13»  fin  fils  ai/né  Henry 
fex  Caracas  vint  apud  Wefele,  lejquels  le  Roi  de  Romains  donne  à un  Duc  de  Br a^ 
banti  iufques  à ce  qu'il  ferait  rembourfi  de  la  fimme  de  deux  cents  marcs  deniers  de  Co» 
logne.  Comme  la  lettre  contient  plus  à plain  « en  date  feria  fccund  a poR  oûavam  Sanc- 
1102.  ti  petri  & Pauli  PanMCC.  LXII.  fur  le  dos  efi  efeript  Littera  feudi  Domiai 
de  Houels  & hæredum  luorum  de  C C.  marcis  Colonienübus. 

Lettre  tirée  dcFArclnve  de  l’Abbaye  de  S.  Michiel  en  Anvers. 

VNiverfis  prxfcntes  litteras  inrpcÔuris  Godefridus  de  U^tfenmale  miles  Dom'mus  de 
Perke  Ù Ifintrudis  conjunx  eiufdem  falutem  ôc  cognofcerc  veritatem.  Nove- 
rint  univerfi  prxfencem  paginam  vifuri  , qubd  ratam  & gratam  habemus 
collationem  feu  donacionem  decimz  in  Percha  in  loco  qui  dicitur  Bocht,  6c  quid- 
quid  in  quibufeumque  rebus  , quocumque  locorum  Hnt  ficx  Lutgardis  Domina  de 
de  confenfu  liberorum  fuorum,  in  elcëmonnam  iîve  quocumque  modo  libc- 
ralicer  contulic  EccleHx  Beati  Michaëlis  in  Aneverpia,  Ordinis  PtæmonRratenüs, 
quz  eadem  Ecclefîa  quadra^inta  annis  & ampliùs  pofledit  pacifîcè  & quiete  ; £c 
promiccimus  bona  hde,  quod  neque  nos  , neque  hcredes  nolbn  , nec  aliquis  ex 
pane  noltra,  airenfu  • confenfii,  faâo,  conlîlio  flfauxilio,  contra  hanc  dccimam* 
eleëmoûnam,  donationem»  feu  collationem  pnediébim  veniemus  feu  faciemus  ali- 
quatinus  in  futurum.  Et  ad  hxc  omnia  Hrmiter  obfervanda  , prsfentibus  litteris 
noftris  figillis  roboratis,  nos  ôc  noftros  hæredcs  perhenniter  obligamus.  Prxtcrea 
ad  ma)orcm  conffrmationem  prxdiâorum»  fîgillo  fratris  noftri  Viri  NobiUs  y/r- 
noldi  Domini  de  Wifinmale^  qui  prxdiéhs  omnibus  fuum  affenfum  adhibuit  , prar- 
I z6s*  lentes  litteras  procuravimus  roborari.  Datum  anno  Comini  M CC.  L X V.  Men- 
fe  Majo.  Telles  qui  intcrfucrunt  l^dekynus  de  Helrode  ^ iâ  Walter  us  de  Elewite  ^ 
milites  j yValterus  de  Campenhout^  Gilbertus  de  Didengeem  , Genekintts  filius  Rodiel- 
phi  de  yVilre  militis:  Phcodales  livc  VafaUi  diûi  Godefridi.  Henrictis  Faher^  Ilen^ 
ricus  Folbouti  *theodoricus  de  Aggre % Petrusde  Bocht  y VFalterus  de  Nederbeem 
rardus  filius  Antonij  de  Oppeheem  ^ Henricus  Bacueem  y Scabini  de  Pcrcke.  Ru» 
dolpbus  de  Wilre  miles  y Gerardus  filius  Dàpiferi  de  Rotjlaer  y Maes  Mertien  Filîicus 
diài  Godefridi  y Ar.  de  Ves^y  JValterus  de  iVefenbeke  & alij  quamplures  quorum  no- 
mina  hic  pro  pane  funt  annotata.*  loannes  de  Helrode  Fafallus  ftve  Pbeodalis  nojîer^ 
& Scabini  Brucellenfes.  loannet  Léo,  K^gtdius  de  Coudenberge , & Burgqnfcs  ibi- 
dem Vnilelmus  de  Rodenbehey  loannes  filius  Hefuindis.  Cives  Mechlinienk's  Stepha-» 
nus  de  VHtt  6?  F'f^alterus  Engebien  frater  fuus  6c  alij  quamplures.  Datum  ut  fuprâ. 

Et  efi  ladiSle  lettre  féelîé  de  trois  féaux  dont  U premier  efi  d'Arnou  Sire  de 
female , en  cire  verde  contenant  un  homme  à cheval  armé  Vefpie  à la  main  droite 
tfi  en  la  gauche  un  efcujfin  à trois  fleurs  de  lis  au  pied  pofé  Ifi  le  cheval  bardé  de 
mefmes  avec  cefle  infeription  , S.  Amoldi  de  Wcfcmale  Marefcalli  Br^antix  •,  le 
eontreféei  contiens^un  tfeuffin  à trois  fieurs  de  lis  de  mefme  le  fécond  efi  de  Godefroy 
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fie  ircftmîe^  (n  cire  verde  conten.int  un  grand  efcufon  à trois  fleurs  de  Iis  point  pofe's 
un  lambel  à cincq pendants  avec  cefle  wfmption  S.  Godcfridi  de  Wcccmale  , 

fans  coutreféely  le  troifieime  contieht  la  figure  d'une  dame  tenant  de  fa  main  gauche  un 
efcujfon  à unjautoir  edenté  avec  cefle  inscription  S.  Ifcntrudis  de  Alphena. 

Extraift  des  Chartes  de  Brabant 

COnrœderatîo  inter  Æcyden  DucilTam  Brabantix  &r  Theodorieum  Comitem  Cli^ 
venfem  demutuo  juvaminc.  Datum  ôc  Aftum  anno  MCC.  LX  VI.  in  o^ta- 
va  B Martini  hicmalis*  , 

Extraiél  des  mefmes  Chartes. 

A Madame  la  Duchefle  de  Brehant  ieu  Gerars  Sire  de  lattebe  facb  à /avoir  y kedeî 
Hmage  de  quoi  ie  fuis  fes  bonis , que  ie  îi  rencb , H retreoie  par  me  lettres pen- 

dans  y ne  de  firte  en  avant  y ne  nici  tencb  à fon  homme  \ dont  Unie  poife 
éfdokns  en  fui  y par  la  raifon  quelemoydefaiPldedroicl.  Et  perche  kecbefuit  ferme  chofe 
tflefiaulCy  aie  cefle  lettre  pendans  Jaieflé  de  mon  propre  faieL  Che  fous  domiest  y Vandel 
Incarnation  MCC.  LXy IIU  lendemain  de  mi  quareme. 

Des  mcfmcs  Chartes. 

Nfcolaus  Del  gratU  Cameracenfis  Epi'copuSy  Ilemicus  Haff.iginenfis y Rernardus 
P'iUaricnfis , Alardus  de  Parce , S Rcnedicti  • Cijiercienfls  y tfl  Pr^monfiratenfis 
Ordlnum  Abhates' y Jftbella  Abbatiffa  fecularis  Ecclefue  Nivelen/îs  y Baldulnus 
ie  Avefnts  Dominus  de  Beilmonte  y iralîerus  Dominus  de  Engbieny  If'altcrus  Bertout 
iDomhms  Meeblinienfis  » Armldus  Dominus  de  yi^efemaele  y Arnoldus  Dominus  de 
yfaelheimi  Basgnaldus  Dominus  de  FalaiSy  univerfi^  prxfcntcs  liticras  vifunsfalu- 
tcm.  Noverunt  Vnlverfitas  vertra,  quod  //r«r/V«fprimogcnitus  filius  Hcnrici  quon- 
dam  Ducis  Bral>amiæ  magnx  memoria,  in  nollra  propter  hoc  fc  plurium  mili- 
tum  & Burgcnfium  ôc  aliorum  hominum  terrx  Brabantix  conftitutus  prxfcntia, 
jus  quod  habebat,  vcl  quod  fibi  competebat  in  Ducatu  Brabantix  & cjus  atti- 
nemijs  fivc  pertinemijs  in  hoaiagijs,  hominibus,  oppidis,  tillis,  cadris,  cen- 
fibus  y reditibus , tcloncis  » fivc  pedagijs  6c  aîijs  juribus  » quocumque  nominc  cen- 
feamur  Ioann  i fratri  fuo  rccimdo  polt  iplum  geniro»  liberè  & fpontancc  Jona- 
vit,  donationc  inter  vivos,  nihil  juris  fibi  fervans  in  ijfdem,  & piæmiiTagucr- 
piiiit  6c  clTcilucavit  ad  opus  Ioannis  prxdiûi.  luravit  ctiam  Henricus  fupra- 
dictus,  tsftis  facro-fanclis  Evangclijs,  quoi  contra  donationcm  hujurmodi  in  po- 
Ilcrum  non  vcnircc , & hommes  tcrix  prxdidix  præicntcs  & abfcmes  à 
fidclitatc  ôc  homagio  qux  fibi  prxllitcrunt  feu  fcccrunt  ctiam  abrolvit»  rogans  6: 
monens  homincs  di£ta  terrx  Brabantix  feudalcs  6ca1ios , indonationcprædiAaprx- 
Jentes  ctiam&'  abfcntcs,  mandanfquc  ci(<Jem«  ut  diélum  lo  a N n e .m  tVatrem  luum 
pro  Duce  B r a b a n t i a-,  tcncrcnt  6c  haberent,  Ôccidem  tamquam  Duci  obe* 
dirent  6c  fervirent , fibique  homigium  prxftarcnt  6c  fidclitarcm exhibèrent.  ïo  a n- 
KES  atiamamcdi^lus  homincs  diÔx  terrx  Brabantix  feudalis,  nobiles  6c  aliosi 
prxfcntcs  in  cjunnodi  donationc^  quofdam  fpccialiter  6c  nominatim,  alios  vero  in 
gcncrali  rogavic  &' monuil,  ut  fibi  tamquam  Duci  Brabantix  homagiuin  rrxfla- 
rent  6c  fiJclitatcm.  Nos  igiturad  petitionem  inftantem  diôorum  Henrici  6c  lo  a N- 
n is,  dona  ioncm  prxJiÔum  & fàftumhujufmodi,  infinuamus  univerfis,  Et  inprx- 
diflum  rcrum  tcrtimonium , ad  petitionem  iplbrum  Ihnrici^  Ioannis»  figilla 
nofira  litreris  nrxfentibus  funt  appenfa,  Actum  6c  Datum  apud  Cameracum  anno 
MCC.  LX  V 1 1.  feria  tertia  amc  Afccnfioncm  Domini. 

Lettre  tirec  des  mefincs  Chartes. 

RIchardus  Dci  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  AuguRus,  Vcncrabili  Camera-i 
cenfi  Epilcopo  Principi  & Canccliario  luo  Oirifiimo,  ac  Nobili  vîro  Baldui- 
no  de  Avclhcs  dileébo  confanguinco  & fijeli  fuo , gratiam  fuam  6:  omnebo- 
rmm.  Ex  fîdc  dignorum  relatione  didicimus , quod  Illufiris  five  fpetlabilis  dJenrim 
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loi  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

m,  tune  Dttx  BrabantU  :ippc\\ixu^,  natura  (ît  ufquc  adeo  deftitutus,  titpotccof- 
pore  imbccillis  exiftens , vircutibus  animi,  folertia,  providentia,  quoque  ita  défi* 
ciens,  quod  nequaqutm  iic  aptus  feuhabilis,  ut  exilUt  intanto  culmine  dignitacis» 
& quoi  velut  Prinetps  Imperij  Ducatus  honore  rcfulgcat,  ncc  fervitium  nollr* 
Majeftati  dibiicm  nobis  & Impcrio  valcat  exhiberc.  Ac  idem  Henrkus  ab  omiii 
emancipatus  tutela  totaliter,  & fccundum  coofuetudincm  terrae  Brabamiae , tam 
■ provc£rx  exiftens  ætatis,  ut  luam  hærcditatcm  gcrcrc,  ac  in  ea  miniftrarc  potuc- 

rit,  abfqnc  tutoris  five  mamburditoris  auxilio»  fi  defe^tus  ipfius  & impedimenta 
hujurmodi  non obfiarcnt , duétusconfilio  faniore  1 o a n x [ fratri  suomi- 
KO  RI  NAT  U fccundô  gcnico,  qui  bniix  indolis  dicitur,  probitntis  eximis»  vir> 
tuofirate  præpollens,  ob  caufas  prsediftas,  corum  nobis  ac  alijs  pluribus  nobis  & 
Impcri]  Romani  fidchbus,  libère  danavic  donaiionc  inter  vives,  omne  jus  quod 
habuit  in  Ducaru  Brabamix  Locharingix,  quocumque  nomine  cenreamur,  vc* 
dclicct  hcmagijs,  terris,  villis,  callris»  pcJagijs  fortaliiijs,  & breviter  cum  om- 
nibus annexis  eidem  Ducacui  Rrabamix  & Lotliaringix,  quocumque  nomine  cen- 
feantur.  Super  quibus  utique ///«/îw Bingundite  aius  tnaternus  prædiSH 
Jlenrici^  & incUta  Aleidis  Ducijfa  Brabantia  ^ genetrix  memorati  Uenrici  ^ carijjiw* 
phneeps  noflrai  nobis  humilitcr  l'upplicarunt , utdonationem  eamdem,  quam  die- 
tus  Henricus  eidem  I o a n x i fratri  Jlio  fie  fccit,  acceptam  haberemus  & gratam> 
ipfamque  donationcm  noftris  facris  apicibus  muniremus.  Nos  igitur  corumicm  bc- 
nignis  prxcibus  benignius  annuemes,  finceritati  vcfirx  prxlentium  cenore  coin- 
mittimus  & mandamus,  quatenus  finibus  Brabantis  vefiram  prærcmiamvicin:mtc$» 
fi  prcccs  veritate  nituntur,  &dcconrenru  benevolo  & de  voluntate  cominuni 
Aleidis  Ducijfæ  Brakintia',  Barmum  ^ M.sgnatum  ^ & communiuni  opidorum  Du- 
catus cjufdem,  vel  majoris  vcl  fanioris  p^nis  fo  proccficrit»  vice  nofira  donatio- 
ncm bajulmodi  fafba.n  inter  vivos , eidem  I o a x x i ab  eodem  Ilemieo , feu  rc- 
fignationem  autccfiîoncm  hujufmodi,  de  prxdiâo  DiicaïuBrsbamix  ScLotharin- 
gi*  cum  omnibus  pertinentijs.  proue  fuperiùs  cft  exprclTum , foîemniter  accepta- 
re  & approbarc  curetis,  & de  dléla  donatione  per  vcllras  patentes  litteras,  inlî- 
nuationem  univerfis  2c  finguiis  faciaiis,  & ab  eodem  lo  a n n e loco  nofiri,  cum 
folcmnitate  qua  dcccc , rccipiatis  homagium  & fidclitatis  debitx  juramentum;  cali 
conditionc  adjcâapariter  oc  exprefia,  vidclicet  quod  quam  cito  infra  fines  Rcgni 
Alcmanniz  nobis  adefîc  comigerir , diâus  Ioanxes  tamquam  Princeps  Impc- 
rij  , homagium  fe  fidclitntis  hujufmodi  juramentum  nobis  præilarx  tencatur,  ad 
primam  requifitionein  nollram.  Quibus  pcra«5tis  légitime  prænotatum  Ioanxem 
de  prardiâo  Ducatu  loco  nofiro  curetis  foîemniter  invcliiri.  £t  quia  majus  figil- 
lumnollrum,  propter  guerrarum  diferimina,  penes  nos  non  habemus,  ad  prarlcnsj 
minori  figillo  nollro  prxfentes  litteras  jufiimus  comrauniri.  Datum  in  callris  Staf- 
fbrdiv  propc  Londinium  III.  die  lunij  indiftionc  X.  anno  Domini  MCC. 

^ ' LX  Vil.  rcgni  vero  nollri  anno  X. 

Des  mcfmcs  Chartes. 

Rlchardus  Dei  gratia  RomanorumRcx  femper  Augullus,  univerfis  facri  Ro- 
mani Imperij  hdclibus,  præfcntcs  litteras  infpccturis,  gratiam  fuam  & omne 
bonum.  Ad  univerforum  noticiam  ciipimus  pcnxnircj  quod  conlliiutus  nuper 
innollrapræfcmia  Illustris  Ioannes  Dux  BRABAXTiÆtrLoTHA- 
RiXGiÆ  dilefrus  princeps  nofler,  Ducatum  Brxhantix  5c  Lotharingie,  quemà 
nobis  rationc  Imperij  tcncre  dcb.t  in  feudum,  à nobis  tanqnam  à Roinano  Rege, 
cum  folcmnitate  confucta  fie  débita  rcccpit  in  feudum , & esinde  nobis  homagium 
præilitit  fie  fiJelitatis  dibitx  juramentum;  dotalitio  five  doario  aut  dote  nobilis 
Ducifïa  AlqdiSy  marris  fuac  femper  falvis.  Qui  quidem  Dux  in  cadem  rcceptionc 
fui  DucaiU),  coram  nobis  fie  prxfcntibus  plurimis  infcriiisadnotatis,  confcflusfuic 
publicc  y quod  rccognovic  prxdifibam  Duciflam  matrem  fuam  dotatam  fuific  ab 
Henrico  inclytx  rccorJationis  quondam  Duce  Brabantia?  pâtre  fuo  , in  villa  Geldo- 
nienfi  fie  ejus  pertinentijs  ac  in  locis  circumadiacentlbus  Se  vicinis  rcJditibus,trium 
millium  libraium  Lovanienfium , fie  in  villa  de  Gcuapia  & ejus  appenditijs  quin- 
gemarum  librarum  cjufdem  monct*  annis  finguiis  ♦ jure  dotalirij  pofiîdcndis. 
^am  quidem  dotem  five  dotalitium  aut  duwarium  matris  fux  pra'diâx  in  manus 
nollras  humiliter  reportavit.  Nos  itaque  qui  debemus  fie  tenemur  quibulîibct  fi- 
dclibus  nollris  inveniri  fie  injullitia  faciles,  fie  in  gratia  liberales,  dc.cm  hujuf- 
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modi  Gru  dotalicium  fivc duwarium  in  manus  pridiclx  Ducifîæ  reddidimus»  &ca 
cidcm  DuciiTx  icgali  auétoriuie  conccfllmus,  ub  ip'à  jure dctalitij  libère  pofHdcn- 
da.  Telles  qui  inrerfucrunt  funi  hi  ; Vencrabilis  Nicoîaus  Cameracenfis  Epifeoftts 
dilecïus  Princepi  tâ  Canceïlarius  rtùjîcr  ^ U\dtcrui  Danùnus  de  Ainpjent  fFaltcrus  die» 
tus  Berthont  Domims  de  Mecbltnia , Hem  iciis  di^us  Bertbout  /rater  eins  > Arnotdui 
Dûwinus  de  Diefi , jirnoldas  Domiiius  de  ÏVefemale , Ilenricus  de  ytfeba  » Henricus  Do^ 
v:iMns  de  Duffele.  Ægidins  dicb'js  Berthout , Magnarus  Brabantlæ  , Guilelmus  de 
Lira  6?  Robertus  dièîus  Brifetejîe^  milites  Sc  alij  quamplurcs  homincs  prxdiûæ  ter- 
r®.  AÔüm  apud  Caincracun  * XX.  die  Sept,  indidllone  X I.  anno  M C C. 
L X V 1 1 1 . regni  nollri  anno  XII* 

Des  mcfmcs  Chartes. 


10  H A N N E s Dux  aflîgnat  Theodorico  Domino  de  P'alckenborch  ducentas  libras  Lo* 
vanienf.  annuatim  percipiendas  de  redditibus  poncis  de  l'raje^o , quas  in  feo* 
dtim  tenebit;  poterit  autem  Dux  & fui  hxrcdes  redimerc  , mediantibus  duo* 
bus  milibus  lib.  Lovanienf.  mille  lib.  fimul,  & fervabitur  di£ta  pccunia  in  Monaf- 
terio  Vallls-Dei  Ordinis  Cillcrticnfis , quoufqiie  d;£lus  Thcodoricus  redditum  ac- 
quificriCf  vcl  de  l'uo  Allodio  afiignavcrit  ad  diétum  valorem  ; & debec  di£bus  Do- 
minus  de  Valkenhmb  fervire  Duci  ut  homo  fuus  ligius.  Datuni  Dominica  prima 
port  Trinitatcm  anno  MCC.  LXVll. 

Des  mcfmcs  Chartes. 


THiery  Sire  de  Valkcnborcb  promcfl  de  fei-vir  Alcyde  Duchclîe  de  Brabant  ôc 
le  Duc  Ton  fils , contre  Henry  Bvclquc  de  Lîegc  & Otton  Comte  de  Geire 
fon  frcrc  £>  leurs  partifans  y àcoiuîition  s'il  faut  pa  f/er  la  Meufe  en  Brabant  ^ 
il  ferai  aux  defpcns  de  la  Dttcbcffe  y fi  la  DucheJJe  ou  les  fiens  pafi'cnt  la  Meufe  y il 
fer-virat  à (es  de'pens  : en  outre  s' oblige  UdiPl  Thiery  de  recouvrir  la  ville  de  Mafirscht  » 
avec  autant  de  diîiy^ence  devoir  ^ comme  il  feroit  pour  recouvrir  fin  Cbafieau  de  Valc- 
kcnborch  s'il  fut  pritts  de  fis  ennemis  ( Valant  recouvert  % il  retiendra  laditle  ville 
un  demi  an  ^ apres  le  refiituerat  en  mains  de  la  Duchefi'e  0?  de  fon  fils  y (fie,  Datum 
in  die  Nativitatis  B.  Marix  anno  Domini  MCC.  LXVll. 

Des  Chartes  de  Brabant. 

IOanmes  Dux  Theodorico  Domino  de  Ilcynsbergt  redditum  centum  lib. 

Lovan.  in  feodum»  apud  Lovanium  percipiendas  de  redditibus  dpmus  panno- 
rum,  quem  redditum  Dux  & cjus  hxrcdes  redimere  poffunt  pro  mille  lil).  Lo- 
van.  quingenus  fimul,  qux  pecunia  fervabitur  in  Monafterio  vallis-Dci  , quouf- 
que  dictus  Thco  ioricus  acquificrit  vcl  aflignaverit  aliquod  Allodium  ad  cum  va- 
lorem, quod  à Duce  in  fcoJum  rccipict,  & rationc  hujus«  diébus  Thcodoricus  cft 
homo  ligius  Ducis  5c  ipfi  fcn  irc  tenctur.  Datum  feria  quartâ  ante  fertum  B.  lo- 
annis  Baptilla:  anno  Domini  MCC.  LXVH. 

Lettre  tirée  de  l'Archive  du  Viconte  d’AIoft. 

IOaknes  Dei gratià  Dux  Lotharingiæ (fi  Brabantiay  univerfis  tam  prxfcntibus 
qnà:n  futuris,  prxlênrcsliitcras  infpcéfcuris  làlutcm  &cognofcercvcritatcm,quôd 
nos  deJimus  & afîignavimus  plcnariè  in  feodo  ad  jura  tenx  noftrx  Brabantiæ 
obtinendo  in  jurifdiétionc  altutn  & balTum  nobili  viro  U’iîhelmo  Domino  de  ILerne 
militi  Vill.im  de cum  omnibus  vulgaritcr  diélis  Wallina,  thimo,  moro 
A:  deferto,  & cum  fuis  pertinentiis  fitis  inter  lîlvam  de  Endenhont^  ufque  ad  vi- 
cum  qui  jacct  inter  Tilborch  & l'en'oen  prxdiétam  tranfeuntem  ad  partem  orienta- 
1cm  aquæ  diclx  de  Commeer  tendentem  verfus  partem  occidcnialcra  per  foflam 
diétain  de  H'alteileydeny  ufque  circa  w/ôre» diéfcum  dat  Ifllaemeer  van  Dongatiden 
Grondeloo'en  Meerkcn  ÇKww  Merendijcky  quod  jacct  rétro  H'aehàjck  ÔC  Baerd- 
vdjcky  Ôc  tertiam  parrem  dccimæ  de  Tyiborcby  A etiam  terræ  arrabilis  in  Endenbout 
cum  filvis  ôc  pr.îiis,  In  cujus  rci  tertimonium,  figiilum  noftrum  prxfcntibus  duxi- 
mus  apponendum , cum  nortrisNobilibus  vifis  ad  hoc  requifitis*  V/'altero  Bertbout 
Domina  Aîecblinicnfi  (fi  AEgsdio  Berthont  Domino  de  Uoenbeke.  Datum  anno  Domi- 
ni  MCC.  LXIX,  fabbatho  port  Afccnfioncm Domini. 
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104  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

Extraidi  des  Chartes  de  Brabant. 

FRedm'eas  Domirnts  de  Ry  ferfcbeyt  ratam  habet  rcconciliationcm  & paeîs  ordina- 
tionem,  jmcripfum  & Ducem  Br^bantix  faftam , quam  fervare  ipfe  pro  lc& 
fuis  fratribiis  & amicis  promittit.  Infupcr  promittic  quod  ipfc  née  fratres  fui 
in  prxbenda  vilU*  qux  vulgariser  dicitur  l 'oercn  ]u\tx  DAe.bem  nihil  juris  in  laicali 
juflitia  de  extero  petent,  fcJ  fi  per  jufiieiam  Ecdcfiafiicain  in  didta  piæbcnda 
aliquid  juris  aquirant>  Dux  eos  Jimittet.  Promittit  ctiam,  quoi  de  captivitaiefua, 
vcldamno»  vcl  calcngijs,  iplencc  fui  fratres &fucce(Tbrc^nullamvindiftam fument» 
Plegios  conftituit  Duminum  IFallaarnim  Ditcem  de  Lofiborcb , If’'iïlchnum  Cjm'tem 
luliacen'cm  % jfdùïfum  Cumïtcm  de  ALutey  Gcrardunt  de  Lucelborcb  Doininum  d:  Dur • 
_ buiOy  llenrkum  Comitem  de  Kcjfde.  Datu:u  in  die  dccollationb  B.  loannis  anno 
LXX. 


Autre  Extraiét  des  mefraes  Chartes. 

FRederkus  Dominus  de  Riferfd'yde  confère  Duci  Brabantîæ»  qnidquid  habet  iit 
parochia  de  H'ortfte^  apiid  Ratidenrodey  in  piirum  Allodium;  fie  hoc  idem  à 
Duce  in  feodum  recipit.  Datum  anno  Domini  MCC.  LXX.  feiia  quiiuapoft 
fefium  Bcatx  Nicolai^ 

Lettre  tirée  des  Regiftres  de  Brabant. 

' TLIuftri  viro  Domino  Iohanni  Det  cratia  Lotharingtæ  et 
J_  Brabavtiæ  Duci  yrallerafuus  Dux  de  Lyndmreh  (wvlz  confanguincus  & 
fidelis  debitx  fiJelitatis  obfequiuin  cum  falnte.  Nofeat  dilcctio  vcllra  , nos  in 
craftinum  Beats  Caiharin.x  apud  Lcodium  fuific,  Se  ibidem  auribus  noftris  audi- 
vific,  quoi  Magiftri,  Scabini  & lurati  & tota  Communitas  civiiaiis  Leodienfis 
rccognovcrunt  nobis,  in  prxfcntia  Callcllani  vcflride  Daclhcm  &:  militiim  vefiro- 
nim  qui  præfcntcs  fucrunt,  te  coram  nobis  Se  militibus  nollris,  quod  jus  Ad'-Jùca* 
lia  civitatis  Leodienfa  ad  vos  jure  hxrcditario  digoofcicur  pertinere  : Et  quando- 
cumque  & quotideumque  civitatem  Leodlcnfem  imrare  volucris  » ipfi  vos  pro 
fumne  Ævouto  fuo  habebunt  Sc  Icgittimo  defenfore.  D.itum  anno  Domini  MCC* 
' ' LXX.  feria  quinta  poil  fcfium  B.  Catharinx. 

ExtraicI  des  Chartes  de  la  Maifon  de  Homes. 

IOaKnesDetcratia  Dux  Lotharingie  et  BRAnANTiÆ; 
univerfis  præfentcs  litteras  vifuris  filuicm  cum  notitia  veritatis.  Noverint  uni- 
verfi,  quod  nos  nobili  viro  Domim  FFilldmo  D'jmim  de  Uoern  dilccto  8c  fi- 
deli  noftro,  mcricis  fuis  exigentibus,  in  augmentum  feodi  fui  , octoginta  hbra* 
Lovanienf.  damus,  Sccasad  redditus  nofiros  in  Buicho-Ducis  qui  vulgaritcr  Laec 
& Ghieleyde  appcllantur , poil  dcccfium  nobilis  Dominx  Afariæ  qiiondam  uxoris 
Domini  de  Peru'voez  bonæ  memoria  Domina  de  Ninîve  afiignavimus  , perpetuo  ca- 
piendas  annuatim  Sc  habcndas>  hoc  condifto  quôJ  nos  diftas  oécoginta  übras  vcl 
nxrcdes  noftri,  pro  oftingentis  libris  rcdimcrc  pofiîmus  & valcmus  pro  libito  nof* 
iræ  voluntatis.  In  cujus  rei  tefiimonium,  figilluin  noftrum  piculcntcs  littcris  ell 
appcnfiim.  Nos  verb  lienricus  de  Lo^janio  Dominus  de  Ildrfinüio^  yFalterus  Bert~ 
bout  Dominus  Magliniat  6?  lienricus  Dominas  de  liautershem  , qui  prxdictis  inter- 
fuimus  , ad  rcquifitioncm  Illullris  viri  Dotnini  nollri  pr.rdifti  , Ducis  videliect 
Lotharingix  &c  Brabantiæ,  unà  cum  figillo  cjuldcm  Domini  noltri,in  tefiimonium 
& majorcm  cvidcniiam  prxdiétorum  , littcris  prxfcmibus  figiUa  noftra  duximus 
' * affigenda.  Datum  & AÀum  anno  Domini  MCC.  LXXl.  in  die  Puriilcatio* 
nis  Bcatæ  Virginis. 
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Estraift  des  Chartes  de  Brabant. 

EXcellemi  Domina  »c  honorandx  Dueijfte  Brahantir  ejufque  fiüo  Ioakri 
iLlaUSTRI  Duci  BraBANTIÆ  et  LoTHARINGIÆ.  Ci^picU" 
lum  Colonienfc  quidquid  pofTunt  obfequij  & honoris.  C'um  Rcvercndus  in 
Chrifto  Pater  fit  Dorainus  nofter  Engdbtrtus  Ùti  grai/J  yirebiepifeopus  Céîonitnjîs  i 
âd  quem  vacante  Decanatu  EceteHa;  nolVrx»  Altaris  fanfilorum  trium  RegurnTpcc- 
tabat  collatio,  ifta  vice  ipfuin  altarc  vacam  per  mortem  Thcodorici  facerdotisbo 
næ  memoriz»  Hermanno  facerdotî  exhibitori  pr*fcntium  contulcrit;  & ipfe  Hcr- 
mannus  übi  debicum  ofHcium  fideliter  exequens,  ad  illud  altarc  fidelitcr  dcTerviac 
fie  devotè  : Excellcntlx  vedrx  humUicer  rupplicamus  , quacenus  habences  DeurA 

Î>ra:oculis,  & fidelitcr  advertentes  quâ dev'otione  fie  humiliratc  vir  ftrennus  & II* 
ufiris  Henricus  piæ  rccordationis  qtiondam  Dux  Brabantiæ  , de  fua  fie  fuo> 
rum  prædcccnbnim  fie  fiiCcefiorutn  falucc  jufic  & rcligiofc  cogitans,  di£bum  alta* 
re  confiruxeric  in  nofira  Ecclefia,  perpetuo  fàcicndum  , illudque  docavcric  duodc* 
cim  marchanim  redditibus  annis  fingulis , ficut  in  privilegio  à vefiris  przdecefibri* 
bus  fuper  hoc  confeélo  , cujus  tranficriptum  vobis  fub  iîgillo  Exclefiæ  noftrd: 
tranfmittimus,  plcniùs  continctur  > qux  à vefiris  prxdecefibribus  difibi  altaris  mi> 
nifiris  func  folutx:  licct  tamen  per  fcx  annos  continues  ijdcm  redditus  fiint  deten* 
ti«  quorum  requiütioneni  dilefitis  nobi^  in  Chrifio  yflcxam/ro  de  Linepe  loanni  de 
Rimersbergis  in  nofira  fie  Leodienfi  Ecclcfia  Canonicis  commifimus , fecundùm 
<^u6d  in  litteris  vobis  ex  parte  nofira  mifiis  plcniùs  videbitur  contineri.  Datutn  fe> 
ru  fexu  ante  Ramos  Palmarum  anno  Domini  MCC.  LXXII. 


Extrait  des  mefraes  Rcgtftres. 

NOus  Margarcte  Comtcfic  de  Flandres  fie  de  Haynaut  fai  fans  à fai'ùir , che  com* 
me  nobles  bom  Icans  Dus  de  Brcbant  > mus  deuft  une  certaine  jomme  de  deniers^ 
peur  la  ratfon  dou  mariage  Guilbume  nofire  cher  fil,  iadistComte  de  FLvidte 
& de  noble  dame  nofire  fille  ebiere  Beatrix  dame  de  Courtray , ficc.  ladiSfc  Cùmtc[ft 
avec  fim  fils  le  Comte  Qui  quittent  le  Duc.  Données  le  mois  d'Âoufi  MCC.  LXXIÏI. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 


ROdulphus  Dci  gratiâ  Romanonira  Rex  (emper  Augufius,  univerfis  Imperij 
Romani  fidetibus,  gratiam  fuam  fie  omne  bonum.  Cùm  omnts  gloria  fivc 
pocentiaPrincipatus,  in  fubditorum  confifiac  prxcipud  folidata  fortunis:  deccc 
fieexj:>edit,  ut  quiliocc  in  quacumque  pneeminentia  confiitutus , fit  fubjcâis  in 
gratia  liberalis;  tuncenim  Regalis  dignitas  vere  laudis  ticulis  fublimatur  fie  emi* 
nenti  décore  prxfulgct , cum  fidelium  Principum  fuorum  devotionem  clcmentcr 
actendens,  eis  de  fua  liberalitate  innovât  fie  confirmât*  quæ  à fuis  fibi  nrædecefib- 
libus  func  colUta*  co  quod  non  minus  in  obfcrvandis  beneficijs  quam  largiendis  , 
laus  Regiz  digniutis  accrefeat.  Ëapropter  nofee  volumus  univerfos  tam  pofie- 
ros  quam  przfcntcs,  quod  nos  fincer*  derotionis  fideique  conftantiam,  quam  II- 
iufins  Princeps  nofter  lo  A K N ES  Lotharingiæ  Br  abantixqjte  Dux 
ad  Celfitudinem  nofiram  habere  dignofeitur  attendentes  * fie  confiderances  ctiam 
placida*  fruûivofa  fie  grata  fervitia»  quz  per  eum  nobis  in  pofierum  poterunc  ex* 
niberi;  univerfa  feuda,  jura*  libertates»  concefitones,  collationes  fie  fententios*  à 
Divis  Impcratoribus  fie  Regibus  Romanorum  nofiris  prxdecefibribus  • Frederico 
videlicet  fie  antecefibribus  (uis*  ejufdem  Ducis  progenitoribus  ac  hominibus  cohin* 
dem,  faâas,  concefias  fie  latas  * prout  rite  ac  providè  fafita: , concefiic  fie  latx 
nofeuncur,  prædiûoDuci  fie  hominibus fuis,  authoritate  Regalis  culminis  appro- 
bamus»  innovamus  fie  confirmamus*  huiusque  Scripti  patrocinio  communimus  ^ 

NulU  ergo  omnino  homiaum , liciat  hanc  paginam  nofira:  approbationis  « innova- 
tionis  fie  confirmatioois  infringere , vc)  cidem  in  aliquo , aufu  temerario  contrarizj 
quod  fi  ’quis  forfitam  attentarc  prxrumpfcrit  , gravem  nofirz  indignationis 
ofienfam  noverit  fe  incurfurum.  lo  quorum  omnium  icfiimonium  fie  evidemiam 
plcniorcm,  prxfcns  feriptum  exinde  conferibi  ficMajeftaiis  nofirr  figillojuJîîmus  *^73* 
communiri.Datum  Aqui^raniXX  Vll.dic  Odtobris  indii^tionc  fccunda  anno  Do- 
mini  MCC.  LXXllI.  Regni  vero  nofiri  anno  primo. 
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to6  PREUVEStDU  LIVRE  IV.- 

Elxtraift  des  mefmes  Chartes 

GErîêcut  Domiimj  de  IJmpèorgb  miles  fitctur  per  fins  Ikteras  Ce  dcbere  tiTignare 
Hemico  Duci  Brahanùæ  infra  Paflcho  proximum  , de  Allodio  proprio  ad 
valorem  triginta  marcanim  Coloniennumy  quod  Allodium  tenebit  iplè&lui 
hxredes  à Duce  in  ièudum.  Datum  anno  Domini  M CC.  L[X  X 1 1 1.  in  die  A* 
^273*  pollolonim  Simonis  £c  ludæ. 

Lettre  tirée  des  nicfmes  Chartes. 

H Os  ïî’allerêjnus  Dominus  de  VaUhenboreb  6?  Monioie  notum  facimus  univerfi^ 
præfentes  litteras  infpcéfurisy  quod  quia  lltullris  Princeps  ac  Dominus  noU 
cerloANNBS  Dux  Lotharingiæ  et  BRABANTtiV  nobis  fatis- 
fccit  de  duobus  miUibus  libiarum  Lovanienf.  in  quibus  nobis  tenebatur  ^ occafio* 
ne  promilTionis  & obligationis  felicis  reenrdationis  Domino  Patri  nofiro  & 
nobis  poil  ipfum  « pro  quibus  duobus  millibus  lib.  nromifimus  eidem  Duci  aOîgna. 
re  duccniarum  libranim  redditus,  quarum  centum  libras  afiignarc  debemus  in  me* 
ro  Allodio  nofirO)  quod  a nobis  in  feodo  minime  tenecur,  & alias  centum  libras 
in  Allodio  noftrot  quoi  tamen  à nobis  tenctur  in  feodo)  ira  quod  de  di^s  du* 
centis  libris,  nos  & hxrcdes  nofiri  fui  bomines  cHe  in  perpetuum  deberemus;  nos 
proficemur  prxfemium  tcllimonium  littcrarum)  quod  prædidla  duo  millia  libra- 
rum  inregrc  rcccpimusj  & de  ipfa  nos  benc  folutos  dicimus  & pagatos,  pro  rc- 
compfatione  verb  diélæ  pccunix»  ipfi  Domino  Duce  Brabantix  pro  centum  lib. 
redditus  afiîgnamus,  denominamus  & tradimus  villam  noUram  Houtbemütam  inter 
Marcbene  & S,  Gerlacumy  cum  omnibus  appenditijs  fuis,  viddicct  judicio,  red* 
ditibus , peticionibuS)  agris,  pratis,  nemoribus  oc  molendino  adjacente;  quae 
quidem  villa  & appenditix  noftnim  haélenus  mcitim  Allodium  extiterunt.  Item, 
pro  alijs  centum  librarum  redditus,  cidem  Duci  aHîgnamus , denominamus  & tra* 
dimus  cHnnia  bona  quæ  Rcynerus  diâais  Uber  à nobis  cenct  in  feodo , fita  apud  An» 
ftennden  fc?  Mitte  uoicumque  (îta  flicrint,  qux  quidem  bona,  panim  ipfe  Rcync- 
rus  per  fc  tenct,  & partem  corundem  alij  tenent  ab  ipfo,  vidclicct  Dominus  C'a- 
Juinus  de  Harett  apud  Mitte  fexaginta  marcarum  reddhus,  Dominus  Rafo  de  Fie  dc- 
cimam  de  Voifroden  Sc  Dominus  Adem  de  Mitte  viginti  quinque  marcarum  redditus 
apudA////e:  ita  quod  diéla  villa  cum  fuis  appenditijs  & bona  prxnominata,  de 
cetero  fint  merum  Allodium  ipfius  Domini  Ducis.  Lt  nos  & hxredes  nofiri  ipfa 
bona  ab  ipfo  Duce  fie  fuis  hxredibus  in  feodo  recipiemus , homagium  (îbi  de  diais 
bonis  fecundîim  fucceffioncm  tcmponim  præftituri.  Difilas  vci  6 afiîgnaiioncs , dc- 
nominationcs  fie  traditionis  eidem  Duci  fecimus  » de  conûüo  nofirorum  fideliumy 
in  præfentia  Scultcii  & Scabinorum  de  Trajeélo,  cefiium 

ad  hoc  (pccialitcr  vocatorum.  Ht  ut  prarfens  tiaditio  liifficiens  cenJeatur,  rogavi- 
mus  dileflos  fideles  noftros,  Nobilem  virum  Dominum  Gufuinum  Domimm  de  Bor-» 
vet  Dominum  Adam  de  Hareny  Deminum  Gofuinum  de  Uaren  fratrem  J'tmm  (S  Do* 
winum  loannem  de  Hafkendal  milites  y ui  unà  cum  llg»llo  noftro,  figilla  l'ua  in  tef» 
timonium  fie  munimen  prxmiflbrumt  prxlcntibus  liitcris  appendcant  fie  apponant: 
fie  wetGofuinus  Dominus  de  Sortie , Adam  & Gofnlnus  de  Haren  fratres , de  [cannes  Jiafken* 
àal  milites  y in  nos  recipimus>  quod  prifentcs  affignatiores . drnominaiionk  bc  iia- 
ditiones  (ufficientes  fum , fccundùm  promifiîones  quæ  fDpcriùs  funt  expreflx.  In 
cujus  rci  teftimonium,  una  cum  figillo  W^àîlerami  Domini  nofiri  prxdifti , figilla 
noftra  apponimus  ifti  feripto.  AÔuîn  fic  datum  apud  Berghc  juxta  Trajeéium  an- 
^*•7 4‘  no  Domini  M C C.  L X X I V.  feria  ’quinta  poft  fcftum  S.  Martini  Hiemalis. 

Extraiél  de  l’Inventaire  des  Chartes  de  Brabant  à Vilvorde. 

ITem  une  lettre  par  laquelle  appert^  que  Wernerus  de  Bolandîa  Irapcrialis  aulæ 
Dapifer  at  tranfpcrté  en  mains  de  Jean  Duc  de  Lothier  Brabant , pour  ïeditl 
Seÿrteur  Duc  & [es  hoirs  y fon  alleu  appartenant  à fbn  Cbafteaa  Niefwiirc‘6?  toute 
fes  biens  auprès  Spaenbrucke  la  court  ill.c  luy  appartenante  y comme  la  lettre  con- 
^“^75'  titnt  plus  à pleÎHy  en  data  [an  MCC.  LXXy.  in  Nativitate  B>aix  Vûginis, 

eft  au  dos  de  la  lettre  eferipty  Homagium  VVerneri  de  Bolandia  Impcnalis  aulx 
Dapiferi»  cotte  1 J.  ... 

‘ • ••  Excraicl 
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io8  PREUVES  DU  LI  V'r  E IV. 

Extraift  de  la  Rijm-Cronique. 


On  Mc  foo  Me  Pien  fifn  uct 
<aitie  bngaf  M Konlncc  iilnbct/ 
Cnt*  Cite  btcflam  bm  «aitnt  ginbct  / 
bir  Coninginm  Dibe  / 

4bm  bu  r>  bjingcn  toilBc  but  mcbe 
iCen  Conincbcicbe  l)u^  font, 
me  Coniuh  gcloofbe  koct  bu  gonc 
3bat  fp*!  baetomtne  ÿabbe  gcbaen  / 

<En  b;aetl|be  Pierfe  alfoo  fam/ 
nac  bp  boecomme  bwn  buiubt  : 

Pien  fepbe/  bat  menfc  foube 
JBttcrc|)te  betiien  un  ctn  flaht; 
m>eii  tataÿ  bacc  gcUintectt  be  sabc 
mumenfe  baet  tiepniciych  betfint 
ctn  «lallrtl/  taiant  fp  b^b  hint  i 
OEnbt  alÿ  fl  bcÿ  hint!!  gmefcn  toacc  / 
j^bcmcn  tccbtcn  obrc  bacc/  &c. 
me  taictc  ben  $ntogt  oniboben  te  bwt 
Son  fbne  ibufict  tôt  in  S3]abanC  / 

Cnbe  mcbe  met  anbete  lÿctccn 
mt  geeene  foubtn  bclpm  bjetern. 
mxii  bit  be  i^toge  berft  bccflatn/ 
Onibut  bp  fine  flibbtrl  faen/ 

Cnbc  bebe  bm  fine  biilfe  bMttn/; 

£let  longe  taiag  but  flllle  gefeten: 
mien  Ut  grmutt  babbe  tn  cotte 
*en  fine  Kebt/  W boct  botte/ 

<n  biilbe  nut  nfemanc  bciben  boct/ 
Hiÿ  gbp  boitn  fuit  blet  naet. 
miÿ  cÿ  be  Qercoge  opgtfctcn 
ctn  on!  bxl  bccmctcn/ 

Cn  tcct  met  fpoten  biac  bP  ban  / 

«Cm  fin  bnctbt  Uolgcbr  on/ 
me  ban  Stalle  Godekin  blet  '■ 

Si  bolgtbe  altcencn  bout  bP  fat 
mat  Me  Sertoge  cert  met  bratbte  / 
iZtaxe  ojfle  bccicpbe  Me  Scctoge  boct/ 
Cnlfc  gene  biaÿ  obertnaet 
üCc  finm  ffegeteep  gefet. 
mottom  bolgebc  f)i  altetntn  met/ 

Æot  bac  l'fe  Sertogt  gettbtn  guam 
mut  bi  ben  «aflctl  beenam 
mact  fbn  S>nflet  In  toaÿ  gebam/ 
gifà  fi  beni  Uct  boct  bccflatn: 


Si  baefle  btnt  tu  baet  Ibactt/ 
rnom  bine  quam/  cicp  bP  optoattt: 

Siet  iÿ  n Bjoebet  Ue  gcttogci 
geh  maht  u blibe  tnbe  in  boge/ 
ilîet  monten  biBt  betflacn/ 
mit  ic  fiecbet  om  fonbec  tooen  ; 
moen  Mt  fp!«  ble  toene  S«tt 
93at  fi  boo)  ben  £oninc  fccc  / 
nbc  fcibe  : SP  bioecbct  toe  bctcobm 
mot  bi  but  Me  befe  ongenabc  : 
moen  nam  bi  o^of  fcbict  oni  bacc  f 
OSnbe  ntt  ce  Snci|ÿ  biatc  boct  iiaec 
gn  p’Æonmc):  S»f  i ee»e  U a*”  fu® 

Cn  lict  fni  petit  allecne  Hun/ 

JSont  bi  biaÿ  ben  fuiape  ontfocen  ; | 

<©p  bit  fait  ging  W Uatt  nutn 
Vilccnc  / en  bat  but  fine  mogen' 
mat  fi  mec  btm  bit  bMpen  b;agtn  / 
mire  aile  genm  babrn  mette/ 
nbe  Mnnen  befen  bat  bi  Mt  bebe 
ikoe  gnam  fin  Sjoebet  Sert  Godewten, 
«nbe  fom  Mc  RibbctH  in  fme  batte/ 
meene  baje  en  banbet  na  / 
mie  bo;e  muljte  alÿ  ftb  bctfla/ 

Siu  beibe  beH  ubtccÿ  niet/ 

Cnbe  olit  banbet  Broflen  Piet  bit  fiet) 
^pjac  bp  (oiten  <anbic  fun/ 

4*n  uiutbept  ic  bebbe  gtbun. 

^iltt  ginbreben  Henoge  van  Brabam, 
mie  om  mi  if  homen  im  lant; 

Si  fai  mi  feaben  / ic  bouc  inUm/ 
micH  en  bojfbt  u niet  ontficn 
;bp;ac  Me  <(onint  / Rut  biet  bp  / 
moct  bP  u iet  bp  aut  mp  : 
nat  Ijolpe  bat  iet  lant  mofie/ 
gnt  cinbe  becginc  fu  bit  fafie 
mat  bit  Settoge  cm  Canine  gfnc/  &c.' 
moen  bu^  bit  bine  biaR  bo;c  fiomen 
3Drct  SiceR  but  opgmomen/ 

Cnbe  gebonben  banbe  en  bute/ 

Cnbe  taietc  gclept  becbe  onfwte 
mp  etn  bette  I enbe  gtboect  boen 
Rfct'galgbcu  toute/  tejBomfumn/  &e. 


Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

X TNiverfis  ad  quos  prxfcntes  litterx  petveperint,  nos  Indices  , Scabini  Confu- 
V laeus.  civium  Magiftratus,  ac  univerfi  Cives  R^Us  ledis  Aquenüs  , no- 
^ tum  fâcimus  per  præientes  • qubd  cùm  vit  Illuitris  Ioamnes  Dirjc 
Lotharinoi*  ETB«ABANTi*fit  ficuti  fui  fucFunt  progcm- 
tores  poft  Imperii  Dominum  , noller  fuferior  Mvocatus  , nobifque  fit  im- 
uartinis  & cotidie  impertiacur  fuum  per  amplius  conCUum  , auxibum  , af- 
te  &vorem»  nos  ejiu  ExceUentiam  digna  Yiciffitudme  profe- 


Dlgitized  by  Google 
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proféqui  firmiter  cupientcsi  quidquid  e'\  ratione  prxdiélx  Advocatiæ  qua  apadnof 
flingiiur,  tcnfmur  Uccrc  iàcicrmis,  promittcntcs  cjus  acquiefccre  con/îlijsj  & fus 
gratis  & bmcvolentix  nos  aptarc;  in  omnibua  Impcrij  jure  falvo.  Dacum  Domi- 
nica  proxima  poft  felhim  B.  Vrbani  Paps  anno  Domini  MCC.  LXX  V 1 1.  ^^77* 

Lettre  tirce  des  Chartes- de  Brabant. 

NOas  Tfentrud  Dame  de  Wcfcmalc  nous  Emous  fins  faifoHs  /avoir  à tout 
ceaüs  ki  ces  lettres  verront  orront , ke  corn  mes  chers  Sires  /i  D u s d e Lo- 
T H I E R ET  DF  B R T B A N T refponduit  fouT  mus  y nous  ait  replegie 
envers  frere  Emoiil  de  Welcmale  de  mil  livres  de  Lovignois  î nous  lui  avons  enconvent 
loimment  en  bonne  foy  , que  nrus  de  tous  cous  6?  de  tous  da>nages  , ke  il  aroit  v avoir 
porroit  pour  le  faute  de  no  paiement  , pour  lequel  il  a refpondu , 1e  deliveroHs  entièrement 
à fin  plain  dit^  tir  à ce  faire  tenir  bien  6?  loianment , nous  obligeons  nous  fjf  ms 
biens  ukil  foient . ne  de  cui  ke  ou  les  tiegney  vokns  que  mes  Sires  le  Dus  devantdis 
les  pegne^  ftsijjifie  tiegns , jufque  à tant  ke  il  ara  repris  efitirement  tous  les  cous  ô* 
damages  keUaroitv  avoir  porroit  ili^  fes  gens  y pour  le  plega'ie  dcvantdite  : en  ttf- 
moignage  de  laquel  ebo^e  nous  avons  faelei  ces  lettres  de  nos  Jaeaus , ki  furent  donnes  Pan 
de  T Incarnation  nofire  Segneur  MCC,  LXXVIII.  le  Lundy  apes  Pafques  fîmes,  nj2t 

Lettres  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 


IOu  Ichans  dit  Sires  d’Audenaerdc  & Sires  de  Rofoit/<iri  feavoir  à tous  cbeatis  ki 
ces  pre  entes  lettres  verront  6?  orront  y que  tou  Ronkicrcs  ^ tout  li  fief  que  Wau- 
licr  Sirr-s  uc  Ainghien  tient  de  mi  , ay  relevé  en  fief  & en  hommage  de  noble  hom- 
me  men  trefieber  Segneur  Iran  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lothicr  & dcBrcbant» 
chou  faire  furent  comme  hommes  le  Duc  devant  dit  Meflircs  Waulhier  de  Lien* 
gne,  mcfîîrrs  Emtjus  de  d’IlTvc , mcflîrcs  Emous  de  Winningem  , Lions  de  A a, 
Wautiers  de  Soringem,  6c  Ichans  Lofci  ke  en  tefmoignage  de  chous  % fc?  en  confir^ 
mement  de  chefti  chcjêy  ont  mis  leurs  feaus  à ces  prefentes  lettres  avec  le  mien.  Che  fut 
fait  en  Van  de  f Incarnation  nojlre  Segneur  MCC.  L X X V 1 1 1.  /r  Vendredi  devant 
le  Paskes  ftories. 


1178. 


IOu  leham  dis  Sires  d’Audenacrdc  & Sires  de  Rofoic  facb  feavoir  à tous  ebiaus  ki 
ces  prefentes  lettres  verront  là  otrent , que  iou  de  men  bon  gyé  & de  me  efpoinge  vo- 
Icntéy  toute  me  ville  de  Goy  ^ toutes  les  appendanccs y ki  efioit  me  frans  a ues  t (fi 
la  ou  iou  avoie  toute  iuftice , ai  reporté  & mis  par  loy  & par  iugmeut  en  le  main  de 
noble  homme  & men  trejebier  Segneur  Monjegneur  I e a n par  la  grâce  de  Dieu  Duc 
de  Lothicr  & de  Brcbant,  & U devant  dis  me  Sires  li  Duc  le  ma  rendu  en  fief  y (fi 
Ven  ai  faiél  hommage , en  tel  maniéré  que  hu  (fi  mi  oir  y le  devons  tenir  de  ore  en  avant 
de  mott^Segneur  U Duc  devanîdit  (fi  de  fes  oirsy  en  fief  ér  en  hommage  y tfi  y devons 
avoir  toutes  iufiiees , & ce  ay  iou  enconvent  à faire  (fi  à tenir  bien  (s  loiaument  y (fi 
par  me  foy  franchie  ^ (fi  i*ay  oblegié  y (fi  oblige  de  cre  en  avant  mi  (fi  mes  oir  s > (fi  à 
cbe  faire  furent  comme  mi  homme  (fi  mi  aluyer  me  Sire  Wautiers  de  Liengne,  me 
Sire  Gilles  de  Waudripont,  me  Sire  Ernous  de  le  Hamcidc,  me  Sire  Wauticr  U 
Stauve,  comme  homme  le  Duc  me  Sire  Wautiers  de  Licngnc  devans  dis  , me 
Sire  Krnom  de  d'Iske,  me  Sire  Ernous  de  Winninghera  > chevaliers , Liones  de 
A a , W.iuiiers  de  Sottingem  6c  Ichans  Loze»  ke  en  tefmoignage  de  chsjîe  ebofe  ent 
mis  leur  foiaus  à ces  pefentet  lettres  avec  le  mien.  Cbe  fut  fait  en  fan  de  f Incarnation 
nofire  Segneur  ^\CC.  L.'K.W  \\l.  le  Vendredi  devant  les  Paskes  fiories^ 


1178. 


Extraiél  d’une  lettre  Oi'iginalc  rq>ofantc  en  l’Archîvc  du  \'icomre  d’Aloft. 


*V  T Ous  I E H A s s par  le  Grâce  de  Dieu  Duc  dr  Lot  hier  et  de  Bra- 
B a N T fai :1ns  à favoir  à tous  cbeatfk  qui  ces  lettres  verront  éf‘  orront , que  nous 
avons  dtnett  & douons  en  droit  fief  à Monfeigneur  Ichan  de  Lyra  chevalier  fil 
Monfeigneur  Emoul  de  l.yra  efi-  à fes  hrersy  toute  la  ville  de  Womclgem , avec  touz 
cens,  toutes  tentes  y toutes  taileSy  toutes  dr,tmesy  toutes  les  Iufiiees  hautes  (fi  baffes  , 
(fi  quant  que  mus  j avL  ns  y avions  ou  peut  ieus  avoir , en  queilconque  maniéré  que  ce 
fitfi  y dyc.  (fi  pour  ce  que  ce  foit  ferme  ebofe  (fi  cjiable  , (fi  que  nous  ne  nos  hoir  nen 
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• fmffim  venir  par  nom,  ne  par  autrui  en  contre  le  don  £ÿ  les  cbofes  devant  dites  i neul 
tour  , avons  nous  les  prefentes  lettres  fieleies  de  nojlre  propn  fiel , avec  les  eaux  de  no- 
iles  homes  Monfeingneur  Godefroit  noftrc  frere  Moni’eingneur  Henry  de  Lovaing 
Seigneur  de  Harftal  ■ Monfeingneur  Gerart  Seigneur  du  Bruec  & de  Mirbais , Ga- 
delroitde  Vyane,  avec  les  feaulx  d’autres  nés  homes  mon-Seigneur  Emoul  d’Yfi. 
chi,mon-SeingneurWautir  Volkart, mon-Seingneur  F.moul  deWinegem,  fuien 
ctmnoifance  de  veritep , ont  ces  lettres  fieleies  de  leurs  propres  féaux , en  Fan  nofire  Set- 
gneur,  M CC.  L X X V II.  ef  mois  de  Janvier. 

LadiSle  lettre  efi  fieUe  de  hmS  féaux,  defiuels  le  premier  ejl  du  Due  Jean,  comme 
il  efi  figuré  ici  tas,  le  fécond  efi  de  Godefroy  de  Brabant,  fin  frere,  & le  troifiéme  de 
Henry  de  laivainSire  de  Jlarfial,  fin  Coufin  lefiuels  font  rapportés  cy  apres,  le  fuatriéfme 
efi  à cheval,  Fefiujfon  du  chevalier  a une  jafee , & trois  merlettres  en  chef  le  cheval  bar- 
dé ér  caprafionné  de  mefme  avec  cefie  inlcription  S.  Gcrardi  Domini  de  Mnrbais  ér  de 
Bruecle  te  contrefiel  contient  un  ejcstjfon  aux  mefmes  armes  , & ces  mots  figitlum  fecreti, 
Jje  cinquième  contient' un  efeuffon  à une  fafee  avec  cefie  in/aiption  S.  Godefreit  de  Fiane, 
le  fixiefme  contient  un  efeufion  à trois  fieurs  de  lis  (fi  efi  d’uirnou  sJ  Iffche  : le  fep- 

tUfimo  efi  de  IVoutbier  J^olkaert,  Fefculfan  à une  fafche  efebiquettée  de  trois  traiCls,  (fi 

le  huidiifme  etuirnou  de  IFynegem,  contient  un  efeuffon  à un  chevron  accompagné  de  dix 
billettes,  fix  en  chef  (fi  quatre  eu  pointe. 
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N Ou  Tchaus  dis  Sires  d’ Audcoacrde  £c  Sires  de  Rofoit/ârè  fcjvJr  à tous  cbiatts 
ki  cts  prefeiHts  lettres  ^errout  Of  of  roui  > que  tou  les  chcnt  livres  de  Bruceiois 
que  le  ternie  eu  fief  tlf  uMe  homme  ttiou  trefchier  Segneur  monicgneur  It  ah 
par  U graice  de  Dieu  Duc  de  Loihiikc  Sc  de  BrebanCt  le/quels  iou  rcchivoU  as  tm> 
Uns  de  Brays  à Bruftelle^  aj  reporteien  le  main  le  Duc  drvaniMt  « li  ay  tout  quitei 
far  loy  par  lugementy  iuskes  à vint  lèvres  de  Bruceiois  par  an  t Icfqucb  vint  livres 
me  chire  fucr  Marie  Dame  de  Gac^bcke  & de  Baufeingnics femme  mon  Segneur 
Godefroy  de  Louvaing de  mi  enphief^  (fi  lesquels  vint  livres  li  Duc  ou  jes  ohs 
peut  racbatelr  de  deus  cens  livres  de  Bruceiois  * eu  teil  maniéré  que  on  d-nt  remettre  tfi’ 
rcmploier  cbes  deus  cem  livres  en  ieretage^  lequel  ierctage  on  doit  ten  er  de  mi  (fi  de  mes 
hoirs  en  pbieft  enfi  comme  on  ternit  devant  les  vint  livres  de  Bruceiois  devandis , <*r 
iou  dr  mi  oir  en  devons  demeverir  auffi  homme  au  Duc  (fi  à fes  hoirs  : à cbe  faire  fit» 
rent  comme  homme  li  Duc  devantdit  nicflîrc  Emous  d’Iske,  meflire  Emous  de  Win- 
ningem»  LionesdeAa,  Wnutiers  de  Sottingem  & Iclians  Loze  , en  teifmoignage 
de  cbûUy  (fi  en  conformement  ay  iu  lebans  dis  Sires  Aitdenaerde  (fi  Sires  de  Rafoit  de* 
vant  nommés  , cesprefentes  lettres  faiellies  (fi  confermees  de  men  propre  faiel.  Ce  fut 
fait  en  l'an  de  r Incarnation  nofire  Segneur  MH  deüs  cens  fijfant  (fi  dys-wyt , le  Fendre- 
di  devant  Paskes  fiories. 


ii/S. 


IEham  dit  Sires  d’Audcnacrdc  8c  Sires  de  Rofoit  à fon  ion  amy  Henry  Prophicn 
recbeveur  de  n^ble  homme  ér  montrefeber  Segneur  I e u a N s par  la  grâce  de  Dieu 
Duede  Lothricke  & de  Brcbant  /2i/ttr  bonne  amour '.comme  ilfoit  tnfi^  que  me 
chier  Sires  H Dus  devant  dis  vous  mande  par  fes  lettres  pendant , que  vousbaillies  (fi  de* 
livres  à mi  y ou  à mon  chertain  comptant  quatre  cent  livres , pour  l'acat  qu'il  a fait  à 
mi,  dont  te  li  ay  fait  à fa  volontés.  Je  vous  mande  (fi  pri  (fi  fivoil,  que  vous  à Go- 
defroy de  Viane  mon  cher  fi\,  ou  à fon  chertain  eommant  ki  les  lettres  mon  Segneur  le 
Duc  devandit  y (fi  cefie  mefmes  vous  apportera , baillies  (fi  delivres  les  quatre  cens  li* 
vres,  partant  ie  men  teing  plainemcnt  pour  faut  (fi  pour  paie,  (fi  en  dents  quitemon- 
Segueur  le  Duc  devandit  en  te^moignage  de  chou  ie  ay  cbes  prefentes  lettres  faiUées  de 
men  propre  faiel.  Cbe  fut  fait  en  dan  de  V Incarnation  nofire  Segneur  MCC.  LXXVIU 
le  Lundj  apres  les  Paskes  fîmes. 

Extrait  de  l’Inventaire  des  Chartes  de  Brabant  à Mlvordc. 


ITem  une  vidimus  dont  le  feau  efi  rompit , fur  le  dos  duquel  efi  efeript , XVIII.  âmes 
di^vtn  de  Rhin  (fi  fept  faucons  tenus  en  fief  du  Duc  de  Brabant , par  Ican  Sire 
d’Audenaerdc  avec  le  fief  de  Goy. 

Lettre  tirce  des  Chartes  de  Brabant 

N Ou  Henry  Cuens  de  LuceIbourg//ir.6  favoir  à tous  , ke  i*ay  enconvent  à nuife 
Prince  men  chier  Signeur  I e h a n par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lothicr  Pc 
de  Brcbanc,  ke  fi  mes  nies  Wallcrans  Duç  de  Lcmbourch  ne  li  tenait  les 
convenances  dont  mes  Sires  li  Dus  de  Brebar.t  a fes  lettres , en  queil  lettres  faut  difeur 
noble  bonrne  mon-Signeur  li  Cuens  de  Flandre  (fi  mi , ke  ie  (croie  encontre  le  Duc  de 
Umborch  devantdit , en  laive  ie  Duc  de  Brebant , tant  qu'il  fut-  fait  (fi  accompli  chou, 

(fie.  Doussies  en  Van  de  le  Incarnation  nofire  Signeur  MCC.  LXXIX.  le  Mardi  de- 
vant le  S.  Lorens  marîir.  Ï279* 

N Ou  Gérard  de  Lucclbourg  Sires  de  Durbui  facb  favtir  à tous , ke  t'ai  eneonvent 
à noble  Prince  mon  chier  Signeur  1 e n a N par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lo- 
ihicr  & de  Brebant , ke  fe  mes  nies  Wallcrans  Dus  de  Lcmbourch  ne  li  te- 
nait les  convenances  dont  mes  Sires  li  Dus  de  Brebant  à fes  lettres  j en  queil  lettres  funt  • 
difeur  noble  homme  mon  chier  Signeur  le  Cuens  de  Flandres  & li  Cuens  de  Lucccl-  j 
bourch  mes  chiers  freres , ke  ie  ferioie  encontre  le  Duc  de  Umborch  devandit , en  taivue 
le  Duc  de  Brebant , tant  qu'il  eut  fait  (fi  accompli  chou  qu'il  a enconvent  au  Duc  de 
Brebant , devantdit  en  te/moignage  de  mes  pre-entet  lettres  jahlées  de  mon  faiel , -données 
en  r an  de  t Incarnation  nofire  Signeur  MCC  L X X IX.  le  Mardi  devant  le  S.  Lorens 
martir, 
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IO»  Wallenns  de  Monioie  Sires  de  Ftkemont/«é  favtir  à tous,  qur  rai  eHcoif 
vm  à utile  Princbe  mon  cbi  r Signenr  I F h A N par  le  grâce  Dieu  Duc  de  Lo- 
ihricke  Si  de  Brcbant,  ke  fi  me  confins  Wallemrs  Dus  de  Lcmbourch  ne  H te- 
rnit les  convenances  dota  mes  Sires  li  Dus  de  Brebant  a fes  lettres,  e»  fac/  lettres  (ont 
di'enr  noble  homme  li  Cuens  de  Flandres  Sc  li  Cuens  de  Lucelbourch  , ke  te  Jeroie 
encontre  le  Duc  de  Lembeurcb  devant  dit  en  laitue  le  Duc  de  Brebant , tant  ju'il  oit 
fait  (fi  accompli  chou  qu'il  a enconvent  au  Duc  de  Brebant  devantdit.  En  lejmoignagt 
de  mes  pr-jentes  lettres  /aioellées  de  men  f .iel  données  en  Cande  r Incarnation  nefirt  Si- 
yt-T)-fruur  MCC.  LXX 1 X.  le  Matai  devant  te  S.  Lorens  martir. 

Lettre  tirce  des  mefmes  Chartes. 

HF.nris  par  la  grâce  Dieu  Lantgr.ives  & Sire  de  HetTe  à tous  ebiaus  ki  cbespre- 
[entes  lettres  verront  & wr  nt  falut  (fi  c nnoijjance  de  vtrité.  Corn  U oit  enfi 
ke  par  le  raifon  ce  aucune  efieance  , que  nous  deuji  ejire  effcc  'ie  en  Brebant , de 
par  noftre  chier  pere  mon  Segnescr  Hepry  Duc  Üe  Lotliicr  & de  Brebant , nous  avons 
*■  demandé  part  à noftre  chier  neveu  mon-Sc^^neur  Ican  Duc  de  Lothicr  & de  Brebant  , 

' en  aucuns  aU  is . en  ai.cuns  héritages  (fi  en  aucuns  aques , (fi  nous  avons  entendu  par  nos 

communs  amis  (fi  par  l:s  himsnes  de  Brebant;  qui  n.us  ni  avons  mie  fi  bon  droid  corn 
trous  cvidàmes  : nous  de  noftre  pr.pre  v.lonlé  (fi  par  te  confeil  de  nos  communs  amis  , ü 
avons  qu  tté  (fi  quittons  pour  nous  (fi  pour  nos  hoirs , à li  (fi  à fes  hoirs  , tous  tes  droit 
que  nous  y avions  ou  poions  avoir  ou  iama's  p nions  demande  r,  (fi  lui  quiterons  (fi fe- 
, TOUS  qu  ter  nos  dreis  h irs,  pardevant  noftre  ch.  r Segneur  mon-Segneur  Rodoulf  par  la 
grâce  Dieu  Roi  d'Allemagne,  (fi  en  touus  les  cours  ou  noftre  obiers  nies  mes  Sires 
îchan>  Dus  de  Lothier  & de  Brebant,  le  nous  requena  (fi  meftiers  fera  -,  (fi  avons 
enc.ment  par  foj  (fi  par  ferement , te  iamais  en  contre  cbefle  quitanebe , à-  encontre  ches 
chofes  devant  dites , par  mus  ne  par  autruy  ne  irons,  ne  ne  veurons , (fi  pour  chau  que 
tefte  quitanebe  foit  ferme  (fi  eft  iule  à tous  jours  mais , nous  avons  mis  nt  faial  à cbefte 
prefente  lettre  en  tefmonage  de  veriteit  ; & pri.ns  à no  cheres  feieurs  madame  Mahaut 
Comtefle  de  Artois  & Oc  Saint  Paul,  madame  Beatnx  Dame  de  Counray  , noftre 
chier  coufin  mon-Signeur  Robert  Comte  d’Artois , noftre  cher  cofin  Ican  dcHc- 
nau  et  noftre  cher  coufin  mou-Segneur  Henri  de  Couvain  Segnenr  de  Herftal  , 
qu'As  pem'ent  leurs  fausus  à ces  prejentes  lettres  avec  le  noftre  , en  tefmoigiage  (fi  en 
eognoiffance  de  vérité,  (fie.  Che  fut  fait  (fi  donné  à Brujftede  en  tan  de  le  Incarnation 
ï * 79- noftrt  Segneur  MCC.  LXXIX.  /<  iour  Sainte  Katehne. 

« 

Lettres  tirées  des  Chartes  de  Brabant. 

VNiverfis  prxfentes  litteras  infpeûuris , ludiccs , Scabini . Confules  , civium 
Magifttatus  & ceteri  cives,  Regalis  (edis  Aquenfis  falutem  te  cogiioiccrc  ve- 
ritatem.  Quoniam  fragilis  cft  hominum  memoria  , & gefta  levi  oblivioni 
traduntur,  nifi  lcriptis  fuerint  ftabilita;  nqtum  facimus  tam  praelcntibus  quam  fu- 
turis,  quod  nos  unammiter  rccognorcimus  llluftrcm  Principcm  Dominum  Ioan- 
N E M Dei  gratiâ  Lotbanngice  (fi  BrabaniU  Dueem  , noftrum  ejfe  ( queniadmodum 
fui  honorai i prcdcccfl'orc»  tu, runi ) Superiorem  Advocatum.  Et  nos ip- 
fum  & fuuro  qui  in  Ducatu  légitimé  lucceftërit  hxredcm  , pro  noltro  fuperiorc 
confit! mur  8f  tenemus  in  perpetuum  Advocato,  8c-eideni  loanm  Lotharingie  ir 
Brabantie  ^ars  promittimus  bona  fidc , quod  eidem  & hxrcdi  fuo  contra  omnes 
qui  nunc  fuperfunt,  aut  poterunt  lupcreil'e  (excepto  Sereiiiflimo  Domino  noftro 
Romanorum  Rcge  ac  Imperatore)  aflirterous  fidciiter,  confiiio,  auxilio  & lavo- 
re.  Et  ut  prxmifla  robur  Sc  certitudinem  obiineant  firmiiatis , prxfentes  litteras 
eidem  & fuis  hxredibus,  roboratas  noftri  figilli  muniminc  contulimus , in  perpe- 
O*  tuum  duraturas.  Datum  Aquis  anno  Domini  M C C.  LXXX.  in  cralliuo  Rc- 
* fureétionis  lefu  Chrifti. 

I Cannes  Dei  gratiâ  Dux  Lotharingie  (fi  Brahantie , univerfis  tam  prxfentibus  quam 
fiituris , pra-fentes  litteras  vifuris  lalutem  & cognofeere  veritati  m.  Ex  debito  noftri 
Principatus,  hos  non  immerito  promovemus  û;  amplcftimur  gratiâ  fpecialiapud 
quos  dignitatis  oflîcio  fungimur  & honoris.  Itaqne  noftrorum  , prAgi  nitorum  ( qui 
(cdcraSc  civitatemregalem  Aquenfem  Sc  ejus cives. ubi,ficutipfi  tùerunt , nos lumus 
surERioK  Advocatus,  abco  tcmporc  quod  ejus  non  extet  memoria , lëJulà 

ptomo-; 
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promovcrunt  & confcrvavcrunt  5c  ftudiofc  dcfcnfarunt  ) \clbigiis  inhérentes  j tam 
ob  reverentiam  facri  Rortiant  Imperij,  quam  vTiÛQncfHpetiorisjldvocatitet  quapod 
Imperium  fungimur  apuJ  cos,  propiet  allîftcmiam  nobis  pacbam«  prxdid:ani  ci- 
vitatem  5c  fedein  rcgalcm  ôc  cjus  incolas  fivc  cives  confervarc,  prôniovcrc  5:  om* 
nia  cis  fruftuofa  faccrc  ac  impcndcrc  promittimus  & tucri;  5c  dum  rcquirerc 
duxerint,  cis  favorem,  confilium  5c  auxilium  5c  ailiftcntiam  impartiri  promitti- 
mus ÔC  préflarc  fidclitcr  Ôc  bénigne.  Atquc  ad  univeria  5c  (îngula  ipfis  civibus  A- 
duenfibus  bona  fiJc  fervanda,  nollrum  qui  in  Ducatu  légitime  fuccenbrit  hxrc- 
dem  obligamiis  in  perpccuum.  Dances  de  confilio  noftrorum  Confiliariorum , pro 
nobis  ôc  prxdi£to  nsrede  noftro  . cifdcm  civibus  Aquendbus  qui  nunc  func  aiic  in 
futurum  crunt  * praefentes  in  perpetuum  duraturas  licccras,  cum  appcnfionc  figilli 
noftri  ad  fîrmum , robur  Ôc  xternum  tcllimonium , fuper  omnibus  ôc  iînguUs  fu- 
prxdiôVis.  Datutn  in  Dalheim  fciia  IV-  poil  Pafeha,  anno  Domini  MCC.  iz8d. 

Lxxx. 

Lettre  dont  rOrginaifeconferveen  l'Arcliivc  de  T Abbaye  de  Grimberges. 

NOus  Ieh  AKS  par  la  grâce  de  Dieu  Dus  de  Lothierôc  de  Brebant  fai  fous 
/{avoir y que  nobles  boms  noz,  chiers  coufins  fiables  Arnous  Cuens  de  Loz 

vint  {levant  nous  honma , qui  ci  apres  f.mt  nonimf , doua  noOrc  chere  confine^ 
nchle  Damifèlle  Margrite  fille  à noble  homriie  indis  Philippe  Conte  de  Vianc  sioble 
Dame  Marie  Contefle  de  Vianc  Dame  de  Grimberges  y de  quatre  cens  livres  de  ter~ 
rc  au  Ijovignois  par  an  ^ en  diiivaire  de  droitt  mariage»  ü*  les  ajfina  à Damoifclle 
Margrictc  devantdite  fous  fis  biens , ccjl  à Javoir  four  le  Cajlial  de  Duras,  fj?  feur  le 
Cajlial  de  Cliiamont,  6?  fottr  le  ville  de  Scpprc  avec  les  appartenances  corn  il  les  tient 
de  nous:  éf  nous  lebans  6?  Arnous  dcvanîdis  , ifiic,  ^ vo:n  homme  mon-Seigneur 
Jehan  le  Duc  devantdit»  ccji  à feavoir  iou  Gode  Trois  de  Brebant  iCuens  de  Arl^ 
fehot  ôc  Sires  de  Virfon.  Henris  de  Lovain  Sires  de  Harllal , W'atiers  Bcrtaiis 
Sires  de  Malincs,  Gerars  Sires  de  Marbais  ÔC  dou  Bruce,  Arnous  Sires  de  Dic- 
ftre,  Wathicr  Bcriaus  alnfncs  fils  au  Segneur  de  Malines  devanedit,  Arnous  de 
ïjcrc,  Simons  de  lodoigne  ÔC  Ican  de  Licrc  chevaliers,  à!e  priere  Arnou  Con- 
te de  Loz  avons  pendu  noz  féaux  à ce  prefintes»  Cbe  fut  fait  tan  M G C.  LXXX. 
le  Jeudi  ap  es  la  Nativité  S*  Jean  Baptijîc. 

F.xtraitl  d’un  recueil  de  Chartes  par  Michicl  Piggen. 

N Os  loANNES  Dei  praiià  Jjotharingia  Brabantia  D«.v  , notum  facimus 
imivcrfis  prxfcntia  audituris  vcl  viluris,  ô:  publiée  rccognofcimus  Ôc  fimplt- 
citer  proteftamur,  quàd  nos  fiJclium  hominum  noftrorum  communicato 
confilio.  T-înmyriüm  quoi  nos  ab  Illullri  viro  Domino  Ylurentio  Comité  JJollandiit 
dilcfto  contanguinco  noftro,  jure  ut  putabamus  cxigcrc  confuevimus,  ôc  quod  i- 
dem  Cornes  pixJiôlus  ut  putab.it  de  jure  nobis  faciendum , quicum  proclarnavimus, 
ôc  tenorc  pi  xfentium  quitum  pcniuis  proclamainus , â di^o  Comité  ncc  à fuis 
hxrcdibus,  nos  vcl  noflri  hæreJcs  aliquatenus  cx.i6luri.'  oaincs  litteras  ôc  infVru- 
menta,  fi  qua  reperiri  contcgcric  in  pofterum,  ficicntîa  de  diôto  homagio  men- 
lionem,  ilia  decrcvinlus  pro  nobis  A*  noftris  hxrcdibus,  irrita  Ôc  penitus  non  va- 
1ère  prarfemium  tefiimonio  litterarmn;  figillo  noftro  figiallatrum.  Datum  anno 
Domini  MCCl  LXXX.  Dominica poft  Dionyfij.  ll8o. 

Extraicl  des  Chartes  de  Brabant. 

NOus  lo  II  ANS  par  la  grafee  de  Dieu  Dus  de  Loibicr  ôc  de  Brebant,  faifons 
h (avoir  à tous  ebeaus  ki  ces  prefentes  lettres  ven  ant  £5?  orront  y ke  nous  mefmes 
en  nofire  lieu  y nojlre  Henneman  Prochiacn  borgois  de  Bruxeîle»  pour 

pendre  pour  rechevoir  tout  taluet  ke  Watiers  de  Braine  chevaliers  tenait  à fk'a- 
tier-hraine»  £î?  eus  es  appendis  de  iratier-braine y {fi  fit  reportés  cbes  alues  d'tnfence 
dis  y en  le  main  Henneman  Prochian  defurnomtneit  » pour  adheriter  t Abbej/e  & leCoH- 
rr«/ Watier-brainc,  per  noflre  commandement  y li  defurnommes  » JIcnneman  Pro* 
chians  en  adhcrita  bien  par  tenfegnement  des  alloaules»  pardevant  plufiours  de  nos 
hommes  y tAbbe/fi  6?  Couvent  defurnommes  y fauf  nojlre  haute  iufîice»  fi  corn  de  fia  y 
de  iaron»  de  mordereury  de  cruef  defirair  , ke  nous  y retenons  f £jfc.  Che  fufait  en  tan 
de  grafee  MCC.  LXXX.  le  ^iar(!y  devant  U Pasque  Jhrie.  ' ï î 80. 

Ec  Extraicl 
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Extraift  des  Chartes  de  Brabant. 

N Ou  Nichoîs  de  Condeit  Sires  de  BcniculSc  de  Moriames,  &c.  il  recoj>noit 
d'avoir  frins  tn  fief  de  I e A N Duc  de  Lothicr  & de  Brabant , tout  fc  ^u'il tient 
en  la  Fille  de  Court  » & s'il  y avoit  moins  que  foixante  livres  au  blanc  ^ il  U doit 
parfaire  en  accroifement  de  fen  fief  que  ledit  Duc  luy  at  dotmé  & à fes  hoirs  , afea- 
voir  troistonneaus  plain  de  vin  Rino}s^  chafenn  tomcaii  de  doufe  âmes  , à livrer  en  la 
I2S0.  ville  de  Bruxelles,  Faiü  en  l'an  MCC.  LXXX.  le  troifieme  iour  de!  mois  d'AvriU 

Extriûft  des  Regillres  de  S.  Laml>crt  à Liege. 

Nicolas  de  Condet  Sire  de  Moriames,  feavoir  faifons conrme  eÜant  débat  entre 
Arnous  Cuens  de  l-os  erune  parti  Ijf  Madame  Ifabcau  ma  eut , Ican  6c 
lacquemin  fes^ls  d'autre^  font  accordé , que  Amous  at  donné  à Jean  laf 
qnemin  fes  frères  t et;  fans  fu  faites  tout  ce  qu  il  avait  en  la  terre  de  Warc,  Agrmont  ÔC 
Givet,  cinq  cents  livres  de  teire^  à blanc  Falcncbinois  , tefquels  livres  lad'Me  Ifa- 
bcau  doit  lever  fa  vie  durante  : 6?  parmy  ce  ren-jneent  lefiicrs  Ic.in  & Iicquemin  » à 
tout  quant  il  pouront  avoir  en  la  Comté  de  Los.  Cefi  accord  eft  faicl  à Bruxelles  , par 
devant  I e A N Duc  de  Brabant  & Jon  Confeif  Mdîîrc  Gérard  Sire  de  Marbais  & 
du  Bruce»  Ernou  Sire  de  Dicfte,  ^\'au^ic^  Sire  de  Ligne,  Thicry  SircdcHcins- 
berge,  Henry  Sire  de  Pitersheim,  Guillaume  de  LangJrics  , Ican  de  Langdries 
fon  tVerc  , Alard  Sire  de  Rave  , Ican  Avoies  deLoing  , Wautiers  de  Hiers  6c 
1280  Rogiers  de  Saint  Pierre.  Donné  l'an  del  Incarnation  MCC.  LXXX.  en  Avril  len- 
demain de  la  Pafque  fleurie* 

Extraift  de  l’Archive  du  Monaftere  de  S.  Bernard  près  Anvers. 

IEan  Duc  de  Brebant  à tous.  £fc.  Comme  ilfiil  enfi  que  la  terre  de  Breda  mus 
fiit  ijfue,  par  h mort  de  Jfabelle  femme  d’Amou  de  Lovain  nojlre  coufm  iadis  da- 
me de  Breda,  pour  U fervice  qu'il  nous  at  fait,  nous  li  avons  donné  la  terre  de  Brc- 
àu  fes  vie  durante  , Tefmoins  "Vé iWuumc  Sire  de  Horne  , Ican  Sire  deCue, 
Tliicrj  Sire  de  Hcrlaer  chevaliers , Godefroy  de  Brebant  Sire  d’Acrfchot  Sc  de 
Virfon  noftre  frere , Henry  de  Lovain  nollre  coufin  fÿ  r Gautier  Bertbout  Sire  de 
1281.  f'ttiél  on  l’an  MCC.  LXXXI  Jeudi  apres  Pafques. 

Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

L Etires  de  Thiery  Sire  de  Heinsberge,  par  lefquelles  il  reguoir avoir  receu  de 
I E A N Duc  de  Lothicr  & Brabant  une  rente  de  cent  livresde  lavain,  é"  promet 
de  fervir  lediël  Duc,  comme  le  Comte  de  GuclJres,  le  Sire  de  Valckcnborch , 
y autres  Segueurs  entre  le  Rhin  y la  Meufe  luy  fout  obligés. 

Lettres  tirées  des  Chartes  de  Brabant. 

SErcnilîîmo  Domino  fuo  Rudolpbo  Dci  gratià  Romanorum  Régi  iemper  Au- 
gufto  jéduipbus  Cornes  de  Monte,  cum  débita;  fidclitatis  promptitudinc,  quid- 
quid  potclî  obfcqui , reverentia;  & honoris.  Ciim  nos  Ducatum  I..ymburgenfêm 
cum  omnibus  bonis  qus  filicis  recordationis  Dominus  IPalramus  Dux  Lymburgenjis , 
patruus  nofter  ncc  non  Domina  Ermengardis  filia  fua  olim  ComitiffaGeirùe  tenebant 
dum  viverént}  ad  nos  ex  morte  utriufque,  tanquam  ad  Icgitimum  hiredem  de- 
voluta,  donationis  titulo  tranihilerimus  in  Illuftrcm  Principcm  Dominum  Ioan- 
NEM  Ducem  Lotharingie  & Brabantie  Dominum  nolirum.  fimplicitcr  & de  pia- 
no; Dominationem  pariter  & magnificentix  veftræ  CeUitudinem  dévote  requiri- 
mus,  quatenus  ipfi  Domino  Duci  Ducatum  ipfum  & bona  ad  ipfum  Ducatum 
pertinentia,  prout  à vobis  dépendent , concedere  dignemini , cum  folemnitatibus 
1282.  ad  hujurmodi  conceflionein  dibitis  & confuetis.  Datum  anno  MCC.  LXXXII. 
feria  quinta  poli  Pentecoften. 


Magnilicis 
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MAgnifîcis  & honorabilibtis  viris,  Dotninis  fuis  cbarinîmisi  cuju(cunAqt]c  fta- 
tus,  dignitatis  aut  pra;crrinentix  cxiftant,  ad  quos  pra:fentes  litter®  pcrse- 
ncrint . j^duïpbus  Cornes  de  Ahnle  cum  dcbitx  Jîdclitatîs  promptitudine  . 
quidquid  potcft  obfcqui,  rcvcrcnti®  & honoris.  Cùm  nos  liucaUnH  tymiurreii- 
u ’ bonis  & juiibus  ad  ip'iim  Ducatum  pcrtincntibus  , cum  alijs 

bonis  quæfclicis  recordationis  Dominus  l'Fa  ranms  Dux  patruusmeus, 

ncc  non  Domina  Enneiigardh  f\\\0i  fua  oüm  Conûtijfa  GehU  olim  tcncbantdum  vi- 
scrcnt,  ad  nos  ex  morte  uiriufquc  . Canquam  ad  hxredcm  legitimum  devoïutXi 
Donationis  titulo  tranihilerimus  in  llIuUrem  Principcm  Dominum  Ioannrh 
Dumn  1/Itharinÿ^  (if  Brabantiæ  Dominum  noftrum,  fimpliciter  & de  piano  ;Do- 
minationem  p.iriter  & honeftatem  vellram  devotè  requirimus,  quatenus  ipfi  Domi- 
no nollro  Diici  Ducatum  ipliim,  & bona  ad  ipfum  pertinemia  Ducatum  j neenon 
& alia  bona  ad  nos,  ut  praJi^um  eft,  ex  fucceflione  hireditatia  devoluta  , con-  ' 
ccdeie  dignemini,  cum  folemnitatibus  ad  hujufmodi  concelTionem  debitis  & con- 

luctis.  Datum  anno  Domini  MCC.  LXXXII.  dielovis  poft  Pcntecoftcn.  lîSli 
Lettre  tirée  des  Chartres  de  Brabant. 


JLluftri  viro  8c  perdileéto  Domino  fuo  lo  a N Nt  BetgratiA  Bralantixè-  Lothà- 
ringia  Duci,  Adolphus  Cornes  de  Monte  fuus  fidelis  fux  fidclitatis  obfequium 
indefcirum,  cum  fincero  alTcétu.  Cùm  fexaginta  marcas  quas  à vobis  ex  Ho- 
magio  pi  O U gitimis  redditibus  recipimus  annuatim , VFillehiio  diSlo  Régi  oppidano 
Üruxcllenli  8t  hæredibus  Sigeri  foceri  fui  deputaverimus  & aflignaverimus  ; rcci- 
piendas  per  duos  annos , przter  illos  oâo  annos  de  quibus  nollras  habetis  litteras 
fpecialcss  rogamus  alFeôuofé,  quatenus  prxdiôum  Willelmum  & ejus  foceri  hx- 
redes , infra  duos  annos  immcdiaiè  fequentes  illos  oélo  annos , prxdiftas  fexaginta 
marcas  , in  folutioncm  debiti  in  quo  eifdem  tenemur  , ex  parte  noUra  recipere 
permittatis,  & fuper  eo  vellnis  litteras  Willclmo  & hxredibus  prxdiéHs  digrsemini 
aflignare.  In  cujus  rei  teftimonium  , præfentem  litteram  Cgiili  noftri  munimine 
duximus  roborandam.  Datum  anno  Domini  M C C.  LXXXII.  in  eiaftino  B.  üSd ! 
Agnetis  Virginis. 

Lettre  tirée  des  Rcgiflres  de  Brabant, 


ADolpbus  Contes  de  Monte  beeres  DtietiUts  Lenthurgenfis  , Scc.  Nos  de  confenfu 
fratrum  noftrorum  Ducatum  Leinburgenfem  cum  bonis  qux  tenebat  bon® 
memoiix  Vf^aUerautas  Dux  quoxdam  Lemhttrgenfis  patruus  noller  , & Domi- 
na Ermengttrdis  Comitiffa  Ceiria  filia  diéti  Ducis  , ratione  matrimonij  inter  filium 
Domini  noftri  Ducis  Brabantix,  Godefridum  videlicet  & Margaretam  filiam  Jien- 
rici  noftri  fratris  tranftulimus . titulo  donationis  inter  vivos  ; difto  Domino  nollro 
Duci  Brabaniix  poflidenda , &c.  Datum  MCC.  LXXXIII.  die  Lunx  poft  *^83. 
Nativitatem  Bcatx  Virginis. 


Quitances  & affignations  d’Adolf  Comte  des  Monts  paiées  par  le  Duc 
lean  de  Braliant , à caufe  de  l’achapt  de  la  Duché  de  Limborg , tirées 
des  Regilbes  de  Brabant,  où  elles  font  inferrées  au  long. 


F Rater  Erwinus  recepit. 

Abbas  de  Seyberg  rcccpir. 
loannes  diétus  Prinzeel  mites. 

Gerardus  diélus  Plomp. 

Ipfe  Cornes  de  Monte  per  Egidium  de  Monte.' 
F.  Ertvinus  Commendator  Hofpitalis. 

B.  loannis  de  Caftro  novo. 


Henricus  Hildcgcr. 


Ec  X 


iod8.  lib.  Lovan  paru. 
1000.  marcas. 

50.  marcas. 

75.  marcas. 
poo.  lib.  Lovan. 

500.  marc,  fterlingor. 
Valenles,  900.  lib.  Lovan  pat  te. 
xooo.  marc. 

Con- 
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Conrardus  Prxpofitus  & Archidiaconus , 
Colonienlls  (rater  «ComitisAdolphi. 
Gcrardus  Sconewedcr. 

Engclbcrtus  Prxpofitus  S.  Cunibcrti , 
in  Colonia  fraterComitis  Adolnhi* 

Hugo  de  Volrcftraïc  civis  Gandenfis* 
Willelmus  di^usdc  Murmanzi. 

Députât!  Comitis  Adulphi. 

Fraicr  Erwinus. 

Hermannus  miles  de  Tonncborg* 


LIVRE  IV. 

joo.  marcas. 
pr.  marc,  Colon* 

zHwarc.Colon. 
1917.  lib.  Lov.  lo.foL 
iz8.  marc.  Colon, 
idi  i.llb.Lovan.  f.fol. 
i<s8.lib.Lovan.  If  .fol* 
jdo.lib.  Lovan. 


Extrait  de  l’Inventaire  des  Chartes  confervés  au  Chafteau  de  ' 
Vilvorden. 


ITcm  une  lettre  Originelle  de  lean  E\'cfque  de  Licge,  par  laquelle  il  promeSl , ^ue  ji 
aucuns  tnanam  de  la  terre  de  Brabant  autres  du  Duc  , ne  vouloient  pour  aucuns 
mal  fai  fit  attendre  le  droUl  fous  ledit  Duc , ^u'il  ne  les  tiendrai  en  fin  evefibéi  com- 
1x83.  me  la  lettre  de  l'Evcfque  contient  plus  à plain  » en  date  T’a/»  M C C.  L X X X 1 1 1. 
Icudj  apres  le  S.  Lue  E-jangelif.  (S  fir  le  dos  de  ladiefe  lettre  eji  efiript.  Littera  E- 
pit'copi  Lcodienûs  quoi  malefa^orcs  effugati  à Brabantia  non  pcrmittctcommora- 
ri  in  pacria  fua. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 


ROdulphus  Dci  gratU  Romanorum  Rex  femper  Auguftus  , univerfis  præfen** 
tes  littcras  inrpcôuris,  gratiam  fuam  Sc  omne  boniim.  Noveritis,  quodcùm 
' Illuftris  To  ANNF.S  LoTlIARlNGlÆ  ET  BrABANTIÆ  DuxPW»- 

erps  nojier  charifimus  ad  infiantiam  & rogatum  noftrum  , ad  petendum  fcxngima 
carratas  vini , Reftaurationem  Niviomagijy  & ctiam  Rcgilia  Ecclefi.x  B.  Qertru* 
dis  Nivellenfts  nofirii  temporibus  omnino  fiipcrfcderic  & tacucrit  petere  : quôd 
difta  tacitumitas  & diclarum  fuarum  petitionum  fupcrfcflîo,  in  aliquo  jure  fuo  fi- 
bi  vel  hxredibus  fuis  nuilum  prxjudicium  gcncret  in  futurum.  Nos  fuper  præ- 
mifiis  eidem  Duci  caverc  volcntcs,  volumus  & concedimus  eidem  , ut  in  nullis  ju- 
ribus,  rebus,  honoribus,  ^rivilcgijs,  & inftrumentis  à Divis  Romanorum  Itnpc- 
ratoribus  fie  Regibus,  feu  a nobis  eidem  vel  fuis  prædcccflbribus  collatis , (ua  ta- 
citurnitas,  vel  petitionum  fuarum  fupcrrcfiîo,  fibi  vcl  fuis  fucccflciribus  prxjudi- 
cent,  velpoflentà  noftris  fuccefibriDus  eidem  opponi  vcl  prxtcndi  in  (uturum. 
Volumus  ctiam  ut  petitio  noftra  quam  fibi  fccimus,  ut  de  fupradiftis  tacerec  arfi- 
cuUs  tcmporc  vît®  noftræ,  nobis  vcl  fucceflbribus  noftris  vcl  Impcrio  aliquod  pof^ 
fit  prxjudicium  gcncrarc,  ncc  volumus  quoi  Dux  vcl  fucccfibrcs  fui  prxdiftam 
pctiiioncm  à nobis  fibi  fafram  , pofiît  in  futurum  aliquatenus  trahcrc  in  exem- 
plum , nec  ctiam  nos  feu  noftri  fuccclTorcs  viceverfa.  In  cujus  rci  teftimonium  , • 

prxfcntcs  littcras  Majeftatis  noftrx  figillo  jufiimus  roborari.  Datum  XIV.  Kal. 
1283.  Martij  indictioneX  I.  anno  MCC.  LXXXIII.  Rcgni  verô  noftri  annoX. 


Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 


NOus  Ican  par  la  grafee  de  Dieu  Evéque  de  Lieçe  é-  nous  I e a w pai*  cefte 
mcfme  grâce  Duc  de  Eothicr  fi:  de  Brcbant  fasfons  fiavoir  à ioust  que  nous 
avons  veu  les  lettres  pessdans , de  nos  chers  6?  fiables  nobles  hommes  Henry  de 
Lovain  Sire  de  Hcrftal  fic  Wauticr  Berthout  de  Malincs  le  pere  chevaliers,  de 
bonnorahîes  hommes  dr  difercts  Picron  Prevoft  de  l’Efglifc  de  Bethune  & Guillaume 
de  Rochcîacrs,  Chanoines  de  ladiBe  F.fglife  de  Uege  fieîlcs  de  leurs fiauu  ^des  Efebevins 
^ Communautés  de  la  ville  de  T rcchi  qui  appartienent  à nous  Evefiue  de  Uege  devant  ditt 
des  Efebevins  de  la  Communauté  de  celle  mefme  ville  ^ qui  appartienent  à nous  Duc 
de  Brabant  de  Lotbicr  devant  nommé  faines  entières  en  la forme  que  icy  api  es  ejl  efiript, 

A'e/r/ Henry  de  Lovain  Sire  de  Hcrftal, & Wouthier  Berthout  Sire  de  M ilincs  fic  nous 
Picron  Prevoft  de  l'Eglifc  de  Bethune  fi:  Guillaume  de  Rochclacr,  de  Sainél 

Lambert  à Liege  fai  fins  fiavoir  à tous^qtie  comme  débats  & contentions  pluf.eurs  fnjfent 

, eujfent 


Digitized  by  GoogI 
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Utnpsy  tntre  nobles  ketnmes  (à  puiJUnts  Jean  pivr  la  grâce  de  Dieu  E'vefque  de  IJege 
d'une  part , I e a n par  celle  mejme  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lothier  ôc  de  Brcbant 
fes  predecejfeurs  d"  autre  part  y fur  tUi’erfes  droicîures^  itijlkes  , Jegneui  ies....(^  nmn- 
deviens  y que  ebafeun  d'sccux  dif/ft  qu'il  avuit  & deveit  avoir  eu  la  ville  de  Trcchr, 

6f  es  appartenances  de  cel'e  ville  {jf  adberans  , par  le  Cùufcil  de  preadbommes  pour 
bien  de  paix  6?  de  concorde  y l’Evcfque  devant  mmmé  pour  luj  fes  fuccejfeurs  ijn  pour 
ladite  Èglife  de  Liège , {îf  I e a n ledit  Duc  pour  luy , fis  hoirs  6?  fuccefeurs , ont  par 
commun  accord  ejleus  ejlablis  * nos  quatre  devant  nommés , pour  eux  en  leur  nom 
enquérir  efilaircir , ordonner  (ÿ  accorder , tous  les  débats  tsl  les  contentions  di  vandi^ 

tes  y & ont  promis  creance  Uiaumenty  lefilitls  parties , qu'ils  tiendront  fermement 
fans  samass  aller  encoure  y tout  ce  que  nous  quatre  par  nojlre  commune  fintence  dirons  » 
efilalrerons  éf  ordot^nT  ns  y fur  t‘jus  les  débats  ô*  les  contentions  devantditcs  : ^ nous 
à la  rtquejîe  ^ au  commandement  de  nos  chiers  Segneurs  dejjufnosnmés  » avons  cette  be- 
foigne  entreprinfe  fiancé  loiaumcnt\  par  les  fois  de  nos  pr  opres  corps  y que  nous  loiau- 
ment  irons  avant  en  ces  befoîgnesy  aujfi  bien  pour  l' une'  partie  que  pour  t autre  y & farce 
nous  avons  ejfé  à Trcclu  tous  quatre  enfcmble , tfi  avons  oïù  (fi  entendu  diligemment  les 
raifins  pour  J une  partie  & pour  l'autre  ♦ fur  les  contentions  (fi  débats  devantdits  , (fi 
la  vérité  enquifi  à nos  pouvoirs  y (fi  en  bonne  foi  avons  efilaîré  (fi  accordé  iefilits  débats 
(fi  contentions  y en  la  forme  que  cy  apres  ejl  efiript.  fout  au  commencement  pour  les 
paix  y te  bien  y le  concord  (fi  le  profit  perdurabk  de  CEvefque  (fi  du  Duc  devantdids, 

(fi  de  leurs  (ucceffeurs  » (fie.  Cbe  fut  faiti  à Treckt  en  J an  fAQtZ.  L X X X 1 1 1 . 

mois  de  février.  1183. 

Extraiél  des  Chartes  de  Brabant. 

RAinaud  Cuent  de  Gueldre  & Sire  de  Limhourch  , remet  la  querelle  qu*il  at 
avec  Ican  Duc  de  Lothier  & Brabant  « fur  tu/ufrutéi  de  la  terre  de  Lem- 
bourg  en  Gui  Comte  de  Flandres  (fi  lean  SAvefnes  Comte  de  ilainaut.  Donné 
enranMCC.  LXXXIV.  1284. 

Extraits  de  l’Inventaire  des  Chartes  confcrA’écs  au  Château  de  Vilvordé. 


17em  un  vidimus  et  une  Uttre  de  ler»n  Duc  de  Brabant , faifaut  mention  de  îapromef- 
Je  qu'il  at  faicl  à Gérard  de  Liiccilmurg  Sire  de  Durbuy  (fi  à Mahaut  Dame 
dud:él  lieu  fa  fenrme  , coujine  dtidicl  Duc  , d'affigner  trois  cents  livres  de  terre  à 
Lotreignois  bien  (fi  leàlcment  en  Brabant  , (fi  pour  furnir  anfdicles  promeffes  , aucuns 
Segneurs  fe  font  confiitiies  pergr^  comme  plus  à plain  appert  par  la  lettre  faîfant  de  ce 
menti  K en  date  MCC'.  LXX  X î 1 1.  le  Mecredy  apres  la  fefie  de  S.  I^e  Evangelifi*  I283» 
cotiée  icclie  lettre  au  dos  \ \ \L 


ITem  un  vidimus  d'une  lettre  de  Ican  Duc  de  Brabant,  par  laquelle  appert  que  ïedicl 
Duc  at  dinné  à Gérard  de  1 .uedbourg  Sire  de  Durbuy  (fi  à noble  Dame  Mahauc 
Dame  de  ce  mefme  lieu  fa  fmvie  , cmfine  dudiH  Duc  trois  cens  livres  de  terre  à 
Louvignois  en  fief  tfi  en  hommage  y laquelle  terre  ledici  Duc  avoit  promis  ajfigner  en 
Brabant , de  forte  qu^  lediél  Duc  leur  at  donné  (fi  affgné  beritablement  à tous  iours  en 
iufiiee  haute  (fi  balje  Miclcns  de  k^.  îuduignCy  (fi  toutes  les  appartenances  en  fons  (fi 
en  comble  y en  villes  y en  bois  y enteiresy  en  ptêlSy  en  eaux  y en  cents  y en  rentes  (fi  en 
toutes  appendences,  teiemint  q:k-  le  Duc  rien  n;  retient  en  ladtcle  ville  de  Mic!ent  , (fi 
ejl  ladite  terre  t*nue  en  fief  (fi  hommage  du  Duc  de  Brabant  : comme  ces  chofes  (fi  pîu> 
fleurs  autres  dh'ifis  fout  contenus  en  lad.'cle  lettre  en  date  de  Van  MCC.  LXXXIV.  1284. 
le  tour  de  fefie  de  S*  Pierre  (fi  S.  Pol.  cotiée  îadkl:  lettte  XX  VII. 

ITem  une  lettre  de  vidimus  contenant  une  lettre  de  Ican  Duc  de  Brabant  , (fi  con- 
tient y comment  ledici  Ducat  faict  afiéntement  à Gérard  de  Lucelbourg  Sire  de 
Durbuy  (fi  à Mahauc  Dame  de  ce  mefme  lieu  fa  coufine  , de  deux  cent  livres  de 
terre  à Louvignois  y avec  les  trois  cents  livres  de  terre  à Jjiuvignois  qu'il  at  affigné  à 
Micicnt  de  lez  Judoigne  (fi  la  en  tboury  & font  par  Ufdids  lettres  ajj'enés  entièrement 
^ parmanablement  lefdicis  deux  cents  livres  ebafeun  an  à Tbillemont , efi-c.  (fi  font  lef- 
diüs  deux  cents  livres  auffi  tenus  en  fief  du  Duc  , comme  appert  par  la  Uttre  en  date 
MCC.  L X X X V.  le  F endredi  apres  Pafques  cotté  à dus  XX  \ L 1 2 8y 


Ff 
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Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant, 


118 


SErcniflîmo  Domino  fuo  Rominorum  R^gi  Gerardus  de  Luzenîenlorg  Domltms  de 
Durbuy  fuum  obtcquium  indcfcfTum.  Cum  nos  ad  gtatiam,  amicitîam  & a- 
raorcm,  Illuftri  Principi  Domino  Ioanki  Düci  B r a b an  t 1 æ quid* 
quid  juris  nobis  compctcbat  in  Ducata  Lymb;ngen(i  vcl  compcterc  vidcbatur  rcfig- 
naverimus  ÔC  rcnuntiav  crimus  j vcftraî  Cclfitudinis  Majcftati  tcnorc  prarfcntiumcx 
cordis  affcftij  humiliter  fupplicamus,  quatcnus  idem  jus  quod  nobis  compctcbat, 
conPrre  dignetur  vcftra  Majcftisipfi  Duci^  3c  nomine  ipfius  Illullri  Principi  Do- 
mino y/rwr/Vo  ten^e  Hajji<e  DüK'mo  t cxhibiiori  pnefemium , qui  prop- 

ter  hoc  fuibipicnduni  tam  ab  ipfo  Domino  Duce  quam  ctiam  à nobis.  vcllrr  diie- 
ôus  cft  Regii  Ma;ellat!  habemus  cnim  racuni  & gratum  eandera  coUationcin»  tc- 
Q ftimonio  fub  noftro  figillo  prart’emium  litterarum.  Datum  & Aôum  anno  Domini 
MCC.  LXXXIV.  in  Vigilia Conveifionis  S.  Pauli  Apoltoli.  . 

Extraicl  des  Chartes  de  Brabant. 

N Os  JVtnemarui  de  Gimmcb  luanna  uxoi‘  univerfîs  prxfcntium  infpcôo- 
ribus,  Sic.  qubd  nos  aciendentcs  neceditaton  3c  pcriculum,  quod  propter 
varia  & f divem  dcbicorum  gravamina  dileûx  forori  noftræ  Dominæ  Beatrici 
de  Kerpene  & libcris  ipHus  v'dimus  immincre,  pic  moti,  bona  nollra  in  Bufcbvelt^ 
Lubbelldjly  Spurke  Erlopbe  cum  qiiinquagima  maldris  (tliginis,  aux  tcnc- 
bamus  in  feodoapud  y'infenicb  à Reverendo  Domino  noftro  Arebiepifeopo  Colonicofi 
de  domo  noilra  Bufclyuelt  omnijure  quoca  univciiaSc  ilngulapoiledimus  ufquc  ad 
prxfeni,  dedimus  & damus  prxlacx  .ficzi/r/rr  & libcris  ipüus,  &c.  Il  acquiert  Ker- 
12/6.  penen  e/cba»ie»  Dacum  anno  Domini  MCC.  LXXVL  in  crallino  S.  Pech  ad 
Vincula. 

VNiverfis  nos  Beati  ix  qmudnM  Dmiaa  de  Kerpena^  jdUxander  maitr  natu^  jir- 
tioldus*  LanneSy  Emmundus  Godefridus  filij  Dominæ  luprxdidtx  nunc  diÔi 
de  Bxfi’city  pro  nobis  & (ororibusnollris;  notum  facimus  & faicinur,  qubd 
per  coolilium  firvoluntatcm  proximornm  noftiorum,  inter  nos  ex  una,  & vinim 
fbenuum  Dominum  if  inxefnarHm  de  Giymcnich  mUitem  mci  Bcatricis  fratrem  ex  al- 
téra parte,  omnis  controvcriîa  & difeordia,  quas  ratione  vcl  prxtextu  vendîtionis 
Caftri  KerpenCi  Pctjfendorpy  Gîiffcy  BiHchoveu  & omnium  cidem  Caftro  atlincn- 
tium,  6cc.  loanncs  Dux  Brabantiæ  & Gerardus  de  Aîarbais  Tunt  CompoGrorcs,  & 
jpG  approbanc  venditionem  fa£lam  diôo  Duci  per  diétum  H'inncniarum  de  GymnUb 
ceitis  condicionibus  t fcilicet  Dux  Glijs  prxJiâis  AGîgnat  ccncum  & quinquaginta 
marcas  Colonienfcs , de  quibus  ement  bona , auc  de  idis  Allodijs  Duci  ad  cum  va- 
lorem aiîignabunt  i fadi  lune  itaqnc  rationchujus  homincs  Ducis  Alexander  & Ar- 
noldus  pro  le  & fuis  hxredibus.  Dux  loannem,  Emmundum  &Ciodci’ridum  pro- 
videbic  in  EcclcGaGids»  vidclicet  duos  ad  rcligionem  Cillcrtienfcm  « Nigrum, 
aut  Prxmoftratcnfcm , Gvc  ad  Hofpitale  OrJinU  Tlieutonicorum,  vcl  Tcmplario- 
rum»  infra  annum  à die  dats  hujus;  Godefrido  providebit  dum  ci  Ce  facultas  ob- 
tulerit  ad  præbcndam  ♦ &c.  Nos  quoque  Gerardus  nobilss  Cohnietifis  Ââvuatns  Con* 
rardus  de  Eiverrjelde  y IVillelmus  Pritteerm  de  Nideggetty  loannes  de  Rode  ditîus  Scei^ 
^aert  y Godéfridus  de  Ânvilre  y Theodoricus  & Jl'inncmarus  fraires  de  Gelfdorpy  jtr- 
rtoldus  diffus  Otnbefebejdetre  % Emundus  diffus  Grjn  & loannes  Dominus  ae  Iranken- 
berge  y ad  inllaniiam,  &c.  Patuin  io  crallino  inventionis  victoiiolilGma:  Cnicis 
lï8l.  anno  Domini  MCC.  LXXXII. 

VNiverGs  ad  quos  prifcntcslittcr*  pervenerint»  Alexander  6?  ArnoJdusde  Bufeb^ 
velt  falutem  cum  noria  veritacis.  Noveritis  nos  rccepilfe  in  parata  pccunia  no- 
bis cradita  compucaca  & liberatai  ab  llluGri  Principi  Domino  noilro  Domino 
lOANNi  DeI  GRATfA  L O T H A R I N G I Æ E T B R A B A N T f Æ D U CE  CCH- 
tum  marcas  denariorum qui dicuntur  Anglici  Brabamini,  duodecimfolidjspromar- 
ca  qualibet  computatis,  iuper  rcfornutJOfic  pacis  & concordiîB  habitx  nobifeum» 
de  qua  pccuniæ  lumnn  in  Icgali  Se  rationabih  pagamento  foluti  fumus  légitime  & 
pagati.  Et  ego  Alexander  prxdiéhxs  pro  mefic  Arnoldofratrcmco,  GgiUum  meum 
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unà  cumfîgilloDomini  H^cnncmari  de  GVww/Vavunculinoftri  prærcntibusduxinppo* 
ncndum,  ad  maioris  roboris  firmitatcm.  Et  nos  ^’enr.en:arui  de  Gimnia  pr«ü;iftus 
quia  pr*fêntibus  imerfuimus,  & ad  prcccs  Alexnndri  & Arnoldi  cogn.itorum  pi'X- 
<li(5coruni,  {îgillutn  noftrum  pra;icntibusduximusapponcnJuin.  Datum fcria^  Jcxu 
ante  Cathcdram  B.  Pétri  Apolloli  anno  Domini  ÀlCC.  LXXXll.  ' li83< 

RVdulphus  Dei  gratia  Romanorum  Rex  {èinper  Augiiflus^  univerfis  faert  Im* 
perij  Roman:  BdcUbus  prxfcmcs  licteras  infpcéluris  gratiam  & omne  bonum. 
Ateendentes  devotionem  puriHimam  ac  incontaminatæ  Hdei  clantarcm  quibus 
Illullris  loANNtfS  Dux  Brabantiæ  Princeps  nofter  clarifliinusj  ad  inftar 
progcnltorum  fuonim  nobilium  qui  conftanter  in  ndc  coalvcrunt  Impcrij  erga  nos 
^ idem  fervet  Imperium  ; fibi  C.ijîi'um  Carpenje  cum  omnibus  pertinemi ji , co  modo 
& jure  quibus  ipmm  quondam  fVememarui  de  Qemmemcb  bonx  memoria;  à nobis  Sc 
codem  Impcrio  tenuic  & pofl*cdit,  Ubenter  &:  liberaliter  duxitnus  concedendum. 

In  cujus  rci  tclUmoniuiif  prxfcns  ferintum  exinde  conlcribi)  te  Majellaiis  noitrx 
(îgillo  fccimuscommuniri.  DaniminErlldn  111.  Idus  l'cbruarij»  Indidbione  Xll. 

Anno  Domini  MCC,  LXXXIV.  Regni  vero  nollri  anno  undccimo.  1284. 

Des  Chartes  de  Brabant. 

VNiverfis  ad  quorum  notitiam  prifemes  littcri  perx'cncrint.  No»  If'aUetams 
Domims  de  Mtinzoïe  de  f^atkeuOorcb  ctipimus  ciTc  notum  » quod  nos  promit- 
tiniusllluilriviro  dik6^onollroDomino  loiiANNi  Ouci  Brabantiæ, 

& ad  hoc  per  præicns  nos  firmiter  obligamus,  quod  quamd'U  in  oSicio  fucrimus 
fcultctaïuc  Civitatis  Aquenfis^  ipd  ad  confervandum  univerTum  jus  Tuuin  quod  ha- 
bet  ôc  podidet  in  difta  Civitate  Aquenfi , in  quo  ipfum  invcnimui  & quo  gaudcc  in 
eodum,  ncc  non  ad  conTcrvandum  omnes  conventiones  te  promi{noncs,  eidcm  per 
Cives  didEc  civiuiis  faÛas»  de  quibus  ipforum  habet  litteras  patences  nocoriaivc- 
ricates  « ailîAerous  te  cooperabimur  pro  noflro  poflc  bona  fide,  omni  dolo  &(rau< 
de  penitiis  exclufis.  In  cujus  rci  tcftinionium,  praefentes  litteras  figillo  noftro  fc-  ijgA. 
cimus  loborari.  Datum  anno  Domini  MCC.  LXXXIV.  feria  Icxta  ante  Do« 
luinicam  qua  cantatur  Lteiare  lern/alem. 

Extnxift  de  rHifloirc  d'Edmond  de  Dinterc. 

IN  litteris  cujufdam  concordi.x  inter  I oan N e m Dhccm  Lotbarixiùe Bratan- 
tiéC,  & Civititem  LcoJicnfeni  cnminentur inter  alla,  quod  Dux  Brabantixpræ- 
diâus  8c  fui  hæredes  debent  cITc  Tupremi  Advocati  prædiâx  Civitatis  | Se  <î 
ip.'e  Dux  acquiCerit  Advoeatiam  quam  BMiimus  de  Raumont  tcnct  in  Lcodio  in- 
fra duodccim  annos,  ex  tune  proxiinè  luturos,  ad  boc  fibi  faccrent  fubCdium  de 
tribus  millibus  libris  Lovanienübus , & intérim  fibi  folvent  trcccntas  libras  Lova- 
nienfes;  prout  in  di&is  litteris  inter  multa  alia  latiîiscontinetur,  qua-  fiieruntdatx  ,,0^ 
anno  Domini  MCC.  L X X X V I.  die  Luni  poil  fcftum  B.  Pétri  ad  Viocula.  ' 

Ejctràift  de  l'Inventaire  des  Chartes  de  Brabant  à Vilvordc. 

IJem  une  grande  lettre  OrigMe  feü/e  de  plu/ienrs  feanx,  faifant  mentien  comme  ee^x 
de  la  cité  de  Liège  prennent  ftjur  Icxr  xtdvciie  If,  an  Duc  de  Brabant-  Ec 
commet  hxc  liticra  inter  alia  bac  verba.  Et  nous'les  Maigres,  EJibevint,  Ixrfs 
fcf  toute  la  commnnauté  de  la  cité  devantdite , cegnoifous  le  Due  dtjfufdlél  pntr  mftre 
Haut  M-JOÙC,  £s*f.  avec  plufieurs  divifes  en  ladide  lettre  codtennes,  & ejl  ladiéle  en 
date  de  Tan  MCC.  LXXX/'I.  le  Lundi  apres  la  fejle  de  S.\  Pierre  jfoufi  entrant,  én 
eft  fur  ie  dos  de  la  lettre  efeript.  Confa-deratio  & Concordia  inter  Ducem  Braban- 
tix  Se  civitatem  Lcodienrun  de  Advocatia  LcodienC  figue  1 1. 
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Extraift  dudift  Inventaire. 

ITm  uni  Uttrt  de  T r.  a N fils  aifnc  du  Duc  de  Brabant , contenant  (ertaiHe  lettre  J: 
Ican  Duc  de  Brabant,  par  ïaquelU  îe  Duc  cogroit s <m'un  l.ib-rc  de  Milcfcn  ef^ 
cuier avait  tranfporté  refigné  touts  les  bemmes  de  fief  qu'il  tenait , fÿ  ffs  biens  de 

Hardcnberg  *,  tellement  aue  les  hommes  de  fief  dudiSl  H rdenSerg  à"  leurs  hoirs  feront 
feudaux  dudicl  Duc  Je  fis  hoirs»  6?  en  recompenfe  de  ce  lediSl  Duc  at  donné  audiSi 
Libcrt  & à ces  hoirs  peipetuellcment , la  maifon  que  lediél  Duc  avait  à Trecht , afifê 
près  rEfglife  de  S>Serv.iis^&c>  pour  icelle  maifon  tenir  en  fief  dafiélDuCy  ^ que  le- 
diEi  Libcrt  fes  hoirs  tiendront  ladiPIe  maifon  libre  franfebe  dis  affifcs , impofés 
287  àimpoferconmetadiélckttredu  Duccontintpfusàplain^en  date  MCC.  LXXXVII. 
' ’ in  die  Afeenfionis  Domini.  Et  lediél  fils  aifhé  dudiél  Segnerir  Duc  a ratifié  Çj?  approu- 
vé la  cottceffion  par  fon  pire  faiêle , efiaut  hditle  lettre  dudi(  fils  a:,'né  en  date  Aî  C C. 
LXXXIX-  indief  Innocemum.  & cjl  fur  le  des  de  la  lettre  efeript.  DedomoDucis 
in  TrajcCfco.  cottée  XXX. 

Extrait  des  Chartes  de  la  maifon  de  Berges. 

1 Cannes  Dei  gratia  Lothartnciæ  Bradantiæ  et  lim- 
B U R G I D U X , univcrlis  bas  litteras  vifuris  & auJiturU  talutem  & nofeere  ve- 
• ritatem.  Noverit  univerfiias  vcftra,  quod  propter  obfcquium  quôd 

V miles  fréquenter  nobis  impenditi  & adhuc  nobis  impcndcti  proborum 

ufi’conlîlioi  cidcmrccognofcimustanquamruamveram  bereditatem,  ac  Icgitimam 
majonim,  dimidietatem  totius  terrx  de  Breda^  proui  infa  circulum  feu  dütriâum 
terra:  noflrx  Brabantia;  Hta  cnn{ilfit,  cum  omnibus  juribus  fie  omnibus  pertiuen- 
tijs  ad  pncfàcura  Dominium  & ipfam  terram  de  BredaÇpcb^znubas  » poftdcccflum 
nobilts  viri  confanguinei  nofiri  Jîrnoldi  de  Lovanio  Domino  de  Jireda  habendam  6c 
libéré  poiHdcndam,  in  hune  modum  quôd  Bafe  Dominas  de  Lidckerke  habebit  Op« 
ridum  de  Brcda , A'  rclcvabit  omnia  feuda  ad  dicïam  tcrraiti  de  Breda  Tpeftantia , 
a qnibufcumquc  Doministenenturfii:  defeendunt»  fie  refpcftudiôiOppididc^jfi^?* 
acdiûorum  feudorura»  habebit  diâus  Gerardus  de  li'efcmale^xo  fc  & parte  fua,  ex 
parte  quondara  matris  fuæ  proveniente,  ad'di^am  icrram  de  Breda  |us  habentc, 
Dona  hi$  Oppido  de  Breda  fie  feudis  xquivalcntia,  Si  hnc  fiiâo  participabit  refi* 
duum  fæpedifitx  terrx  de  Breda  prxfatus  Gerardus  de  jrefemale  cum  difito  Domino 
^r/.///rler;bdepedeadpcdem,inaltoficbafro,  inhumijo  ficlîcco.  fwmMicv  Domino  de 
prxnotato  omnibus  cavillaiionibusacmalo  ingenio  pcniius  cxclufis  accep- 
tante & indulgente , cidem  Gerardo  Domino  de  Wcfcraaleconcdîîmus,  quôd  hxc  bona 
quz  fibi  dedimi  terra  de  Breda  cèdent  fie  fuæ  parti , ut  cft  prxdiftcm,  iplc  Gerardus  & fui 
lucccflbrcsdc  nobis  &nollris  fucccnbrlbus  fccundiim  jus  & ctmfuctudincm  terræ  no- 
llr*  Brabantix  in  fcudum  tenebunt  & libère  pofTidebunt.  Promittentes  eidemcon- 
tra  quofeumque  de  diflis  bonis  de  Breda  ad  jus  fiediem  compai  crcj  volentcs  tan- 
quam  Dominas  reftam  Warandiam  pricrtarc,  prafentium  tclbmonio  limerarym, 
(igillo  noftro  figillatarum,  & ut  prxmdfa  fjngula  & iiniverfa  quemadmodum  con- 
ieripea  funt  fuperiùsi  fipcdifto  Gerardo  de  yFefemale  6c  fuis  fucccffbribus,  à no- 
bis & noftris  (uccefToribus  rata  in  perpetuum  tencantur  Si  firma , ad  majorem  evi- 
dentiam  fie  fecuritatem  prxmifTorum,  rogamus  chariflîmum  fiatrcm  noilrum  Ge- 
defridum  Dominum  de  Xrfebott^  de  yirfonSi  dilcfitum  confanguineumnolb  um/T^i*/- 
terum  Berthout  Dominum  Mcchlirùenfem  ^ Âmoldum  Dominum  de  y^alheim»  AtTioî- 
dum  Dominum  de  yVefemale  » Gerardum  Dominum  de  Rotfelaer , llcm  icum  Dominum 
' de  Bautcrjjcm»  yf^alterum  Folkaert  fS  Ivianum  de  Meldert  milites  nollros,  ut  fua 

figilU  uni  cum  figillo  noftro,  præfcntibus  apponant  fic  appendant,  firnosGode- 
fridus,  &c.  ad  prcce$&  inftantiam  dilefi^i  Domini  noftri  Ducis  memorati,  nnftra 
12,87,  figillo  fuo  prxrcnübus  duximus  apponenda.  Daium  anno  Domini 

'*  MCC.  LXXXvIl.  Dominica  ante  Nativitatem  B.  loannis  Baptiftx. 
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COnfcratîon  entre  le  Duc  Iean  de  Brabant  6?  Thicry  Comte  de  Clcvcs.' 

Le  Cmte  promeSi  fervir  afifier  le  Duc  contre  un  chafcun,  horfmis  C Empire  fj? 

Florens  Comte  de  Hollande  ; co  ctiam  cxccpto , terras  fratris  noftri  Theo- 
dorici  Luef,  Domini  noflri  Archiepifeopi  Colonicnfis,  & Eeelefixprædift»,  nec 
non  terras  Thcodorici  Uomini  de  Heinsberg  Avunculi  nollri  Henrici  Comitis 
Lurzcnburgcnfls,  fratris  fui  Domini  Wallcramii  & Domini  de  Valkcnborch 
confançuineorum  noftrorum.  tout  ce  qu'es  guerres  le  Comte  de  Cleves^  le  Duc  de 
Brabant  6?  Florent  Comte  de  Hollande  acquerront , ferai  entr'enx  divsfé  efgalement , 
horfmis  Bommclwccrdc,  Tilreweerde,  les  ijles  héritages  d'un  chafeun  d'eux  iborj^ 
mis  auffi  le  Duché  de  Limborch  6?  louts  les  biens  que  le  Duc  de  Liroborch  tenoit  à 
fa  mort.  Auffi  eft  conditionné  y que  quand  lediü  Duché  6?  biens  feront  dévolus  oudiH 
Duc  de  Brabant  y ils  promettent  emjembie  ^ que  des  biens  achaptis  des  denûrs  de  feue 
lutte  Duclicfle  de  Limborch  T ante  audiét  Comte  Thicry  de  Clcvcs , kdi^  Duc  6f  • 
iediél  Coi.:te  Tb.ery  prendront  ebafeun  un  bon  homme , qui  tugeront  ce  que  dejdiéls  biens 
fe  devrai  taie.  Item  lediSl  Comte  Thiery  promets  que  quand  il  aurai  deffie',  ou  qu'il 
fera:  defié  du  Comte  de  Gueldrcs,  qu'il  ne  ferai  trêves  ni  paix  fans  Cadveù  dudiêl 
Duc.  Actum  MCC.  LXXXVll.  feria  quinta  poil  Dominicam  quâ  csvntatur  iiS/» 
Rcminifccrc» 

Extrait  des  mefmes  Chartes. 

N Os  Cunigundis  oïim  Ducifa  L'mhurgenjîs  notum  fâcimus  univerfis  , ÔCc.  quod 
nos  ob  ipeciaian  niuniiRccntiam  quam  lUuftris  Princeps  Dominas  Ioannes 
Lotharingiæ  et  Brabantiæ  Dux  confanguincus  nofter  ka- 
riflintuis  nobiÿ  exhibuii  •,  conferimus  y donamus  ac  in  manus  fuas  reportavimus  , jus 
quod  in  Ducatu  LimburgenH  quocumque  modo  habemus  & h^crc  debemus,  &c. 

Datum  anno  Domini  MCC.  L X X X V 1 1 1.  Dominica  quà  cantatur  lubilate^ 

Extraiél  des  Chartes  de  Brabant. 

IOannes  Düx  Lothaeingiæ,  Brabantiæ  et  Limburgi 
àux.  7‘heodorico  de  tf'alcomt  Domino  de  Roche  fort  duodccîm  amas  vini  Rencnlls  » 
quas  ilngulis  annis  apud  Antverpiam  pcrfolvi  vult,  ÔC  diétus  Theodoricus  reierc 
ad  manus  [)ucis  Fillam  Amblis  (3  violendinum  de  Giisieal , &c.  Acla  in  Caftris  a- 
pud  Valkcnborch.  Telles  NicoUius  de  Balhieul  Dominas  de  Miridlmeys  ^ OttoDo- 
minus  de  TrafgnieSy  Egidus  di^as  Berthout  % Gerardus  de  iaciaiunior.  DatumMÇC»  ii8S. 
LXXXVlil.  inVigiliali.  Mithci  Evangililtæ 

Lettre  tirée  dès  Chartes  des  petits  Chanoines^  Bruxelles/ 

T^TOs  Ioannes  Dei  gratia  Lo  tii  a r i n giæ  , Brabantiæ 
^J^^Ac  I I MB  U RG  1 Dux  iiotum  facitnus,  univerfis  prafentes  litteras  in- 
fpcéluiis , quod  nos  Capellaniam  in  Ecdefia  noilra  Beats  Gudulx  Bruxel* 

Icnfis,  de  confeniu  CapîtuU  nuper  in  honorcm  trium  Rceum  â nobisfunditus  con* 
ftruél.jm , afiîgnamus  fie  pure  propter  Deum  hereditariè  cc  perpétué  confîrmamus 
diélam  Cappdianiam  dotantes  fedieim  libras  Bruxcllcnfcst  ad  cenfum  noilrum  in 
Orfendael,  à perfonis  infraferiptis  aut  corum  fuccefibribus  in  diâo  cenfu  rcci- 
piendi-s,  vidclicct,  ts.c..u  H'ilhelmo  de  BcUegem  viginci  unum  (bl.  &c.  s^Oàa  13 
Margareta  filiabus  PFaltcri  Egloy  Beginabus  N iginii  feptem  fol,  cum  novem  dc- 
narijs,  à Gvffuino  filio  Goeris  quinque  folidos  » à ÏFaltero  iMne  quinque  folidos, 

&c.  ab  Arnoldo  Craienhl.c  viginti  novem  fohdos  cum  dimidio,  à Renero  Eghy  dc- 
ccm  6c  oélo  loiidos  cum  4.  denarijs  » Sic.  à fl^altero  de  Noede  18.  denarios,  à 
Henrico  de  Noede  5.  folidos  cum  dimidio  , &c.  a ff  'altero  de  Ilulàeberge  quinque 
folidos  J &c.  aô  Amlrico^hayex.rc^(oYiSx>iy  ab  liomcoàe  Utterbeke  fcx  fol. 
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&c  ab  jllijà  B(frgravinru  fcptcm  folidos»  8cc.  à fVillelmo  Memten  jo.  dcnarios.  &c. 
î.  Henrieo  Rodelant  la.  denar.  iGoffUitu  Rodelant  il.  denarios,  à Waltero  Nutie 
duos  fol.  8cc.  volentes  & exprellB  confcnticntes,  qubd  prxdiaus  omnis  cenfos  fu- 
periùs  cxprelTus  & nominaniSi  Cappellano  , cui  nos  & nollri  ruccdTorcs  diâam 
Cappellaniani  contulerimus , deliberetur  i perfonis  pradiûis,  feu  eorum  fucceflb- 
ribus  in  difio  cenfu  linguUs  annis,  prout  nobis  foivi  & reddi  fuit  haâenus  con- 
fuetum.  De  quibus  fedecim  libris  Cappellanus  noder  prxdiâus . in  die  S.  Boni- 
fàcij  maityris , qui  die  per  Del  graliam  «on  «ojiris  exigenlibus  meritis  viSoriam  de 
inimicii  lajlris  obtinttimus , folvet  viginti  folidos  Bruxella;  diftribuendos , prout 
Opitulum  duxerit  ordinandum.  In  quorum  omnium  prxmiflbrum  teflimonium 
. - & munimen,  præfentes  littcras  noftro  figülo  fecimus  figillari.  Aflum  & Datum 
**”9‘anno  Domini  MCC.  LXXXIX.  inicllo  Furificationis  B.  Marix  Virginis. 

SéeUd'm  fem  impiml  en  dre  iannafire  pendant  à double  cordon  de  foje  rouge  avee 
comefift. 
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PHilippus  Dcigratiâ  Franconim  Rcx.  Notum  facimus  univcrfis  tam  præftn- 
tibus  quam  futuris , quod  cura  inrcr  nobilcs  viros  Joannem  Braban- 
TiÆ,  Lotharingîæ  et  Lymburgi  duce  m ex  um  parte 
inaJdum  ComiUm  Guebi^  ctç  altéra,  gravis  fuiflet  rationc  Ducatus  Lemburgcniis 
orta  coutentio,  & exiftenta  guerra  inter  eos  occafionc  hujufmodi,Dcus  cujus  funt 
occulta  judicia  præfatum  Comitem  ab  ipfo  Duce  capi  permifîflct  ac  cius  vinculis 
carccralibus  mancipari } poft  diverfos  traftatus  per  nos  interpofitos , quibus  libc- 
rationem  di£fciComitisprocurarc,ac  pacem  & concordiam  inter  eos  folidam  refor- 
mare  temptavimus,  iplo  Comité  (data  hincinde  trcuga)de permidione  di£tîDu- 
cis  in  manu  noftiR  exiftente.  Tandem  iplî  bonorum  omnium  AuÔori  placuic  co- 
rum  cordibus  infpirare,  oubd  in  nos  fuper  omnibus  & fingulis  didam  contentio- 
nem  & liberationera  praeaidi  Coraitis  quomodolibet  tangencibus  compromiferunc 
de  alto  & Lxflb  : & ad  plcniorcm  viam  pacis  habendam,  dilefbus  & ndelis  nofter 
Cuido  Cornes  Fîandritt  marchio  Namurctnfis  fuper  prxilantione  quatuor  milHutn 
marcharum  argenti,  quas  k ff'alreramo  Domino  FaîquemûntisT)\à\  Brabantix  ratio> 
ne  cujurdam  pænx  fibi  commiiTæ  ut  diccbat  petebat , de  qua  pœnà  di£his  Cornes 
Flandrix  ipfum  Walteramum  libcrarc  promiferat  & indcmpncm  ut  diccbatur  fer- 
vare,  cum  hujufmodi  peen®  prardatio  di£tam  comentionem  tangere  vidcrctur, 
in  nos  Gmiliter  compromifit;  promitentes  tam  ipfe  Cornes  Flandriæ  quam  raemo- 
rati  Dux  & Cornes  Guelriæ  tenere,  fcrvarc  & compicrc  quidquid  luper  hijs  Sc 
corum  {ingulis  ordinandum  aut  dicendum  videremus,  fub  omnium  bonorum  fuo- 
rum  obligationc,  juramemis  follempnitcr  appoGtis,  & alijs  cautionibus  compe- 
tcniibus  adieftis.  Dcindc  utrorumque  ratiombus  auditis,  ôc  nobis  infonnatis  de 
omnibus  de  quibus  erat  in  hac  parte  informatio  habenda*,  tandem  præfatis  Duce 
& Comitibus  Sabbato  ante  fcflum  Bcatrc  Lucx  Evangclillac  annoDomini  MC  C. 
LXXXiX.  Parifîjs  in  prxfcntianoftra  conftituris,  ^ ab  ipfis  collata  in  nos,  ab 
cifdcm  poteGate  prorogaca  ad  eu  omnia , qus  di^um  noflrum  contioec , etiam  G 
de  aliquibus  corum  non  Ht  incompromillis  faéta  mentio  cxprciTc  : diftum  nollrum 
feu  ordinationcm  noftram  protulimus  in  hune  modum.  Dicimus  &ordinamus  /?r- 
cinaldum  Comitem  Guelriæ  efle  de  carccrc  feu  prifionc  Diicis  Br abanti te 
& eum  pcniius  liberamus,  fubfcqucnter  interrogavimus  ipfum  Comités,  G ipfe 
ratum  habebat  compromiflum  ab  co  ut  pnumittiiur  in  nos  faéïum  & quidquid 
exinde  aûum  erat}  qui  lUtim  rcfpondit  à caccre  liberratus,  quod  id  ratihcabaiôc 
in  omnibus  approbabac.  Item  dicimus  & ordinamus,  quod  dî61;us  Cornes  Guelrix 
quitec  inpcrpctunmdi£VoDuci  quidquid  juris  habet  vcl  habete  potcll  in  Ducatu 
feu  tetra  Lymhurgenjî  & ejus  pertinentijs.  Item  dicimus  Sc  ordinamus.  quod  di£tus 
Cornes  Guelriæ,  exprefle  qviter  imperpetuum  cidemDuci  Caftra  de  VfembeArch^ 
de  U'aJI'enbergiie  i de  Hcruc  6?  de  Sprimont  & corum  pertinentias  , & quod  hoc 
ilatim  figniliccc  Archiepifeopo  Colonicnfi  per  iitteras  fuas  patentes.  Item  dicimus 
& ordinamus  quod  idem  Cornes  Gaclviæ  de  illis  oélo  raillibus  marchio,  Sc  fcx- 
centis  marchis  Colon. cnfibus,  pro  quibus  obligavit  idem  Cornes  Callrumdc  Waf* 
fenbergue  Archiepifeopo  Colonicnfi  , folvat  diAo  Duci  quatuor  millia  marcha- 
rum 6c  trccentas  marchas  Colonicnlcs , in  inftantibus  oflavis  omnium  San^toiaim 
apud  Brufcllami  6c  de  alijs  quatuor  millibus  6c  trcccntis  marchis  liber,  6c  immu- 
nis  idem  Cornes  exiftar.  Item  dicimus  6c  ordinamus , quod  Cornes  Guelriæ  Callra 
de  Vfcmborch  8c  de  Wanenbergue  cum  eorum  pertincncijs,  liberet  ab  obligatio- 
nc  6c  oncrc  mille  6c  ducentarum  marcharum  debirarum  Præpofito  Aqucnli,  6c 
fexcentarum  marcharum  debitarum  Gerardo  de  /uliaco , ac  centum  marcharum  dc- 
bitarum  Sybreskode  Dondeeroe  militi,  folvendo  infra  proximo  futurum  feftam  Na- 
tivitaiis  S.  loannis  Bapiifiæ  • ipfas  fummas  marcharum  diâis  creditoribus , vcl 
ipfi  Duci  Brabantiæ  : 6c  fie  Cornes  Guelriæ  immunis  ab  hujufmodi  libcrationc  ré- 
manebir.  Item  dicimus  6c  ordinamus,  quod  fi  ivenfum  fuerit  quod  di£bus  Cornet 
Guelriæ  oncraverit  aliquibus  redditibus  vcl  concefiionibus  , perpetuis , Caftra  de 
Vfcmborch , dcWaflcnberguc,  de  Hcruc  6c  de  Sprimont , vcl  eorum  pcrtincncias , 
aut  corum  aliquid  , vcl  inde  quidquam  alienaverit  polt  dcccfl’um  Cmitiffa  Hermen^ 
gardis  qnondam  uxoris  ftue  f tcnctur  indc  faccrc  reftitutionem  diâo  Domino  Duci , 
îcilicct  pro  fingulis  denarijs  perpetuæ  conceflîonis  vcl  perpetui  oneris , deeem  dena- 
rios  in  pccun^a  niimerata:  ôcquodcâ  tcncatur  liberare  de  alijs  debitis  feu  penfioni- 
bus  ad  vitam  vel  ad  certum  tempus , fi  quæ  fint  , impofitis  poft  obitum  pncdiClæ 
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ComitifTï.  Item  dicimus  8c  ordinamus , qiiod  prifitus  Dux  Brabantix  ab  omnibuJ 
dampnis  & offenfij,  per  ipruœ  aut  fuos  diâo  Comiti  vel  luis  per  guerram  datis  8c 
illatw  immunis  fit  perpetuo  8c  quictus.  Item  quôd  Cornes  Guelrix  reddat  diâo 
Duci  Villam  liiamdc  TitUc,  in  ftatu  quo  nuncell.qui  fuit  per  gueiTam  deftiuâam. 
Item  dicimus  & lordinamus  ,quod  Cornes  Guelrix  ab  omnimo.Iiptxfiatione  8c  re- 
demptionc  pro  lua  liberatione  folvenda  in  perpetuum  abCoUitus  8c  immunis  cjtiftatj 
8c  fimiliter  de  dampnis  8c  offenfis  datis  diâo  Domino  Duci  Brab  tntis  8c  fuis , per 
ipfum  Comitem  Guelrix  8c  per  fuos  gueria  durante.  Item  dicimus  8c  ordinamus, 
qubd  Dux  Brabantix  eidem  Comiti  rdlituat,  duas  Infulas,  fcilicet  Bommthn.'ttrt 
fcf  tUreweert , quas  ipfe  poil  motam  contentionem  fuper  ipfum  Comitem  cepit , 
falvo  Duci  homagio  luo  pro  ipfis,  8c  liocfalvo,  qubd  idem  Dux  infra  inftans  fcf. 
tum  Nativitatis  Domini,  diruere  valeat  fi  fibi  placuerit  Callrum  vocattim /)>;>/?  , 
quod  in  prxdiâa  Infula  de  Bommelrcweert , pollquàm  venit  ad  manum  fuam  con- 
îlruxit.  Prxtcrea  dicimus  8c  ordinamus , quod  diâus  Cornes  Flandrix  folvat  diâo 
Duci  apud  Brufcllam  infra  inllantes  oâavas  omnium  Sanâorum  quatuor  milia  mar- 
charum,  quas  Dux  Brabantix  à Waleramo  Domino  Falqucnjontis  pro  poena  utdic- 
tum  eft  petebat:  Sc  cia  lie  folutis , idem  Dominus  Falquemontis  ab  caium  prxlla- 
tionc  fit  immunis.  Item  quod  diâus  ComesFlandrix  reddat  8c  liberet  diâo  Duci 
infra  ipfas  câ.isras,  diâa  Callra  feu  domos  de  Heruc , 8c  de  Sprimont,  ficut  ea  te- 
net:  Ita  tamenquod  ipfc  Dux  Brabantix  tenctur  infra  Nativitatem  Domini , fol- 
vere  diâo  Comiti  Flandrix  totum  precium  quo  Com  de  Lcncbin  miles  hrrcditatcni 
fuam  fcilicet  Lonchin  cum  peitincntiji  fuis  yendidit Comiti  Flandrix,  vel  permit- 
tere,  quod  idem  Cornes  Flandrix  vcl  ilü  quibus  ipfc  diâam  hærcditatem  trader 
eampacificè  tencant,  falvo  jure  fuo.  Item  dicimus  8c  ordinamus,  quod  fit  inter 
diâumDucem  Brabantix  Sc  Comitem  Guelrix  concordia  &:  pax  firma . 8c  quod  bo- 
ni de  cctero  Tint  amici , 8c  quod  fibi  invicem  reniittant  omne  odium  8c  rancorcm; 
8C  quod  in  pace  hujufmodi  includantur  omnes  confxderati  bine  inJe  s 8c  nomina- 
tim  ex  parte  Ducis  prxdicli  Hollandiie  de  Mentibas  , luliacenfis  de  Clevis  , ac  de  la 
AJarka  Comités,  icimaes  de  Cotoma  de  Aquis  : Et  ex  parte  Comitis  Guelrix, 
diâus  Dei»<«»s  Falquemonlis  : Et  quod  fi  illi  de  Colonia  8c  de  Aquis  vel  eorum  ali* 
a]ui , habent  petitiones  vel  querelas  adverfus  Comitem  Guelrix  , vel  idem  Cornes 
quas  habeat  adverfus  eos,  vcl  eorum  aliquem  , de  hijs  fit  in  ordinationc  Comitis 
Flandrix  8c  Ducis  prxdiâorum.  Rctineinus  infuper  nobis  potcllatem  declarandi , 
interpretandi  8c  pcrficiendi,  omnia  8c  fingula  de  prxmiflis  noliro  diâo  8:  ordina- 
tione  hujufmodi  comentis,  fi  in  cis  dubictas  vel  obfcuritas  emergat.  Prxcipicnte» 
ut  fi  eflent  coram  nobis  aliqui , qui  ad  homagium  ratione  Dacatas  LsmhaijenJls  tc- 
nerentur,  illudDuci  Brabantix  exhibèrent  ; ad  quod  prxccptum  diâus  Dominus 
F.alquemontis,  de  bcencià  diâi  Comitis  Guelrix  , llatim  fccit  coram  nobis  homa- 
gium diâo  Duci,  pro  hijs  qux  tenet  dcLimburgenfiducatu.  Qtiam  ordinationcm 
leu  diâum  nollrum  ficut  fuperiùs  continctur  , ïam  ipfe  Dux  Brabantix , quant 
diâus  Cornes  Guelrix , atquc  ComesFlandrix,  quatinus  cum  tangit,acceptarunt, 
laudarunt  8c  approbarunt  penitus  8c  exprefle,  coram  nobis  quitationes  8 promif- 
fioncs  per  nos  iiipcriùs  ordinatas,  hinc  indc  facientes  ibidem,  8:  dames  fibi  invicem 
ofculum  in  fignum  reformationis  , amoris  8c  pacis , omnem  rancorcm  8c  odium 
fibi  hinc  indc  dimiferunt  : ipfo  Comité  Guelrix  diâo  Duci  pro  terra  quam  de  feu- 
do  cjus  tenet , homagium  folitum  facientc.  Aâum  fuit  pritcrea  de  utriufqiic  partis 
alTcnlU , quod  illa  débita  qui  debentur  à diâo  Duce  Bi  abanti.v  hominibus  terra-  diâi 
Comitis Guelrii,  vcl  ab  ipfo Comité  hominibus  tenx  prxdiâi  Ducis,  rccuperen- 
tur  8i  peti  poflînt  j indeque  procédât  cxecutio  juftitix  ac  fi  nulla  guerra  fuifler. 
Item  quod  omnes  illi  qui  fua  feuda  vcl  terras  dimüerunt  aut  quitavcium,  ut  ipfum 
Comitem  Guelrix  vcl  Ducem  Brabantia;  juvarent , ea  omnino  récupèrent  8c  ad 
eorum  quemlibet  fua  hxreditas  revertatur.  Qi>od  ut  ratum  8c  ll.ibile  pcrmancat  in 
fiitnrum,pr*rcntcs  litteras  figillo  noliro  fecinius  communiri.  Aâum  Parifijs , Sab- 
, O.  bato ante  feftum  B.  Lues;  tvangclilla;  anno Domini  MC C.  LXXXIX.  fupra- 
diâi,  Mcnfc  Oâobri. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Regillres. 
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is  ./?ajf»a/(/sjCwï//esCf/n>,rvotumfaclmusunis-erfistam  prTfêntibiisquam  fntu- 
iv.ouod  nos  litteras  mr.gnifici  Pi  incipis  Domini  Philippi  Dci  gratià  Sereniflimi 
n Regis vidimus ad  tenorem  qui  fequitur.  PbUipmsUci gratiâFianco- 
faciinusumpixfentibusquamfuturis,  quôd  cum  inter  nobiics  viros 
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loannem  Brabantix,  Lotharingie  & I.ymburgi  Duccm  ex  una  parte , &:  Regi- 
nalJum  Comitem  Guclri*  ex  altéra,  gravis  fuiflcc  rationc  Diicatus  Lymburgcniîs 
orta  contentio,  6c  exiftente  guerra  inter  cos  occafionc  hujurmodi,  Dciis,  cujus 
funt  occulta  judicîa,  prxfatum  Comîtem  ab  ipîb  Duce  capi  pcrraififlcc,  &'c. 

Aftum  Parifijs  S.ibbato  ante  fdlum  B.  Lucæ  Evangclills  anno  Domini  MCC  „ 
LXXXIX.  fupradifti  mcnfcO£ti.>bri.  Nos  autem  luprnnominatus  Cornes Gclrcn- 
fis  omnia  & Hngula  contenta  in  fupradifto  di£bo  feu  ordinatione  Regis  Tuprediâii  i 
raiilicantcs  6c  approbames,  ca  fiait  l'upciiùs  funt  cxprclfa  tencrc,  lcrvarc  6c  com- 
plète, ac  in  nuilo  contravenire  infuturumpromitiimus,  fubjuramento  6c  obliga- 
tionc  prxdiâis.*  & ad  majorcm  eorum  firiniratcm,  6c  in  tcllimonium  prxininb- 
rum  præfentcs  litteras  figilli  nollri  fccimus  imprcflionc  munirc.  AÛa  fucrunt  hxc 
Parinjs  anno  & mcrüc  (üpradiftis. 

N OiRaynaldus Cornes GeîrUnotMm  facimus  univerfis,  quôd  nos  cxificntcicom- 
pos  rcruin  & corporis , onini  juri  quod  in  Dticatu  terra  Lymburgcitft  , in 
Caftro  vidclicct  & Oppido  de  Lymburghy  in  Sprymrt  y Rodcy  lï'ajjhnbcrcb y 
f^fenboreb  ^ ccif:x\s  omnibus  ejus  ateinemijs,  in  omnibus  fiJelibus,  miniltcrialibus 
6c  Vadailis  habuimus  ac  habemus^aut  nos  habere  forfitan  putabamus*  quocumque 
modo  talc  jus  nobis  fucrit  acquifitum,  ad  opu$  & ufus  lUujlrh  Princeps  Domini 
ftoftri  loANNis  Lotharingiæ,  Brabantiæ  et  Limburgi  Du* 
cis  ac  hircdum  fuorum,  pcrpctuâliter  renuntiamus,  6c  nos  rcmintiafle  confitc- 
mur  pure  6c  firapliciter,  per  præfentcs  omne  jus  hujufmodi  ad  eiufdcm  Domini 
noftri  Ducis  manus  & Dominium  reportantes,  quod  ctiam  de  nobis  transferimusin 
eundem}  inhis  omnibus  nulle  nobis  jure  penitus  rclervato.  Rogantes  immo  voîcn* 
teSf  ut  omnes  ad  prædiéVum  Ducatum  Lymburgenfem  6c  ad  prxdi^ta  loca  6c  aJ* 
eorum  attinentia  pertinentes,  ipfi  Domino  nollro  Duci  6l*  ejus  hærcJibus  obtem- 
pèrent in  his  perpetuo,  6c  obediant  reverenter.  Fixtcrca  omnes  fidèles,  Vafallos- 
nomines  fivc  minifieriales  ad  nrxdiâum  Ducatum  6c  Inca  prxdi6ta  6c  eorum  atti- 
nentia pertinentes  qui  nobis  fcccrunt  homagium , ab  hujulmodi  hnmagio,  fideli** 
tare  6c  juramento  nobis  fa£lb,  & abfolvinms  6c  abfolutos  cfTe  prxfcntibus  denun- 
tiamus;  rogantes  6c  volcnics,  ut  ipfi  Domino  noftro  Duci  homagium  6c  fidclita* 
tem  (aciant,  6c  Tint  ci  tanquam  fuo  rero  Dominioin  omnibus  obedientes.  In  quo- 
rum omnium  tcllimonium,  fidem  6c  robur,  perpetuo  valitui-um , nos  fuprxdiclo 
Domino  nollrio  Duci  6c  ejus  hxredibus  pr^fens  inllrumcnrum  figillo  nollro  dc- 
dimus communitum. Aûum 6c Dacum Sabbuiho ante fdlum S*  Lucæ , anno  MCC. 
LXXXIX.  1109* 

RAjnalduiCmespehi.t  pruJcntlbusviris,  fins  dileOis , ludicibus,  Scabinis,Con-< 
fiiHbus,  Magillris  civium  & civibus  de  VJernberch  univerfis , falutcm  & omne 
bonum.  Qiioniam  nos  de  proximorumÔc  amiconim  nollrorum  confilio,  cum 
■ Magnifico  Principe  Domino  nofiro  Ioasne  Lotharingiæ,  Brabantiæ 
ET  Lymburgi  Duce  loialiter rcconciliati  fumus , quod  pro  grato  gjrimus 
& accepte,  nos  Omni  juikquod  in  Ducatu  Lymburgenfi  9c  apud  vos  de  yfcmhorcb 
6c  in  eis  attinemijs  habuimus  feu  hubcinus,  ad  opus  6c  ufus  didli  Domini  nollri 
Ducis  6c  hærcJum  fuorum  renuntiamus,  & nos  renumiafle  prxfcntibus  confite- 
mur,  ccdcntcs  ci  locum  nofirum,  & prxJiftum  jus  de  nobis  transferimus  in  cun- 
dem;  Inllamiùs  vos  rogantes,  qiiatcnus  ipfi  Domino  nollro  Duci  parcatis  in  om- 
nibus reverenter  | nos  cnim  vos  lîngulos  & univerfos,  à fidclitatc  6c  homagiofeu 
juramento  quoi  vcl  quam  nobis  prxlbtillis  abfolvimus  pure  6c  fimpliciter»  6c  vos 
ab  his  abfolutos  prxfcntibus  proclamamus.  In  cujus  rei  tcllimonium,  nollrum  fi- 
gilluin  pixfcntibus  cil  appenfum.  Aftum  & Datiim  Sabbatho  ante  fellum  B.  Lu- 
cx  Evangelilla;,  anno  Domini  MCC.  LXXXIX.  1289. 

VNiverfisad  quosprxfcntrs  litterx  pei  vcncrint,  nos  RaynaUlus  Cornes  Gf/r/>no- 
tum  facimus  univerfis,  quoJ  nos  exillentcs  compos  rcrum  6c  corporis,  omni 
juri  quod  in  terra  de  ïrafjhnherg  . in  Callro  ibidem  & in  eorum  atcincntijsom- 
nibus  & Vafallis  habuimus  aiit  habemus,  aut  nos  habere  forfitan  putabamus,  quo- 
cumque  modo  taie  jus  nobis  fucrit  acquifitum , ad  opus  6cufus  Illujh-is  Domini  ncjiri 
loANNis  Lotuaringi.-e  Brabantiæ  etLimdurgi  Ducisac 
hæredum  fuorum  renuntiamus,  6c  nos  perpctualiter  renumiafle confitemur pure 6c 
fimplicite^cr  prxfcntcs,  omne  jus  hujulmodi  ad  cjufdcm  Domini  nollri  Ducis 
manus  6c  Dominium  reportâmes,  quoi  de  nobis  transferimus  in  cundem.  Præcerca 
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renuntmmus  pcrpetualitcr,  nd  opus  & ufus  e)ufdem  Domini  noftri  Ducis  & hifrC- 
dumruorutn,  omnibu.s  gratij<*  convcntionibus  Sc  obligationibus  àRcvcrendoPatrc 
Domino  no^xo  Sigefrido  Dei  graliâ  fan^a  Colonhnfts  EccUJite  y/rchitp:JcopoÇii'ç>cx con^ 
ternis»  tara  fupràquàm  ini'îH,  inbac  patcntiliuera orc,  inanibiisfuUi  vclpatcnti- 
bus  litccris  nobis  faâis , quas  gratias,  conventioncs  £c  obligationcs»  quo  ad  nos 
mortuas  & quitas  daroamus , hc  prædid’cwDommo  noftro  Duci  petimus&  volumus 
cfTc  utiles  ôc  valences  > Cupradiebura  Sigefridum  Dominum  ttollrum  Archiepifeopum 
Colonicnfcra  propcnfiùs  exorames»  ut  prxnominata^gratias,  conventioncs &obli- 
gaiioncs»  mcmoraio  Domino  Duci  prodeHc  & ei  eflê  valences  & utiles  fullineat, 
& eum  non  impedi.it  in  cifdem  j lcd  ut  prardida  terra  de  IVa^mhcrg  & Calbro  ac 
ejus  arr.ncntiis  ipCcfic  fui  hærcdcs  quietè  & pacifiée  gaudeant  6c  Iruantur,  permit- 
tat  libcralitcr  & benignè,  ac  eum  ctUm  promoveat  in  ciCdera.  Infuper  omne  feo-* 
dum  vcl  feoda  quoJ  vcl  raiionc  Ducaïus  Lymburgcnlîs  ah  codera  Domino  nollro 
Avehiepifeopo  Colonicnfi  recepimus , ad  opus  ufus  fupradi^ti  Domini  noilri 
Ducis  Ce  hïicdum  fuorum  fup|»orramus,  & eiJcm  firapliciter  renuntiamus  ^ aC 
eidcm  conerdi  eum  omni  plcmtudinc  pciimus,  & ipfum  de  hujurmodi  fèodo  leu 
feodis  inveibiri.  In  quraum  omnium  tdlimonium,  fidem  6c  robur  perpetuo  valitu 
rum  , nos  fapcdifto  Domino  nortro  Duci  & ejus  hx^edihus  prifens  indrumcncuni 
fifullo  nollro  dedimus  communirum.  Aebum  & Darum  Sabbatho  ante  felbuia  B. 
3289.  Lucx  Evangeliftx  anno  Domini  MCC.  LXXXIX. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

Domiiius  de  Randenrode  notum  facimus  univerfis»  præfcns  fenp- 
tum  vifuris  6c  audituris,  6c  tenorc  præfcntium  proteftamur,  quoi  nos  Ca- 
Ibrum  A:  villam  de  RauJenrodemi'r^  foflitam  fitam»  recepimus  abi////^-?ri  Fir9 
Dù'iiino  IoasneLotharingiæ,  Brabantiæ  etLimbvrgis 
Duce  infeodo»  fub  omnibus  conditionibus»  qux  in  litceris  nobis  ab  eodem  Du- 
ce afltgnaiis  6:  fuper  hoc  confcébis  picniùs  continentur,  in  omni  fuo  jure,  proue 
Gerardus  quondam  Domhsus  de  Randenrode  a\  us  noflcr  bonæ  memorix  à Domino 
HcnrlcQ  quondam  Duce  Ljmburgenfi  ^ tune  tempore  Ccmite  de  Mente  pix  mèrnoi  ix, 
tenuit  in  feudem.  In  cujus  rei  tcliimonium  pixlcns  Icriptum  figillo  pioprio  feci- 
3289,  roborari.  Datum  6c  Awium  anno  Domini  M C C.  LXXXIX.  feria  fexta  proxi- 
ma  ante  Natale. 

Lettre  tirée  des  mcfmcs  Chartres. 
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rOs  TFalterus  Prapofitus  Momjlei-ienjii  éy  Dumhiui  de  Uengehuch  univerfis,  8cc. 

I quôd  IllulbriViroDon)ino  IoanneDei  gratiaLotharinciæ» 
LiMBURGt  ET  Brabantiæ  Duci  proprictiucm  feu  Allodium. 
Caftri  mzxBrucge^  terra?  aiTabilcss  ac  molendini  circum  jacentes,  6c  ad  ipfum 
Caltium  pcrtir.emts,  in  nianus  didi  Domini)  Ducis  reportavimus,  adhibicis  fo- 
lemnitatibus  adhibendis,  6c  fcoJum  recepimus  ab  eodem  » hoc  adjcébo  » fi  nos  fine 
libei  is  legirimus  cfTc  feu  dcccdcrc  comingal»  quod  quemeumque  verum  hxrcdcm 
feu  fuccefibrem  in  dictis  Calh'o,  terra  ôc  molcndino  cfïc  contingat,  vcl  quem  ad 
hoc  duxerimus  depiitanduin  I ipfi  ponigerefeu  conferre  » liculo  fcodi  milhtcnus  . 
dcneg.ibit,  prout  in  littcri.s  fuis  fuper  hoc  confeébis  nobis  traditis  6c  deliberatis , 

0 plcmiis  cortinctur,  6cc.  Datum  anno  Domini  MCC.  LXXXIX.  in  Vigilia 
I2.t>9‘  Nativitatis  Domini.  ' 


Des  mefmes  Chartes. 


VNlverfis  prxfentes  litteras  infpeéburis  Godefridns  P>d»t^*ndus  diHi  de  Kerpen.'i 
notuiam  veritatis  eum  lalute,  Notum  fit  univerfis,  quoi  nos  Illuf- 
trem  Principcm  Dominum  nollrum  Ioannem  Dei  grafiA  Ducem  Lotha^ 
rincjte  y Bml/untia  IJmburgî^  fuper  omnium  promiflione  nobis  aut  alijs  qui- 
bufeumque  pro  nobis  faéba,  & omni  debito  hxrcditaiio  aut  quocumque  alio  mo- 
do ad  nos  fpecbantc  » 6<:qucrciis,  acbionibus&rpetitionibusunivcrfis»  quas  erga  Domi- 
num nollrum  Ducem  habebamus  aut  huberc  poteramus,  Ipontanec  renuntiamus;  ipfum 
Dominum  nollnim  de  ijidem  quitum  clamantes,  ipfum  6c  fuos  pro  nobis  6c  noltris,  in 
« perpetuumabfolventes^  VndehoncHosviros  avunculos  nollros  diieélos  Amoldum  de 

Bacbem, 
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Büfhcm^  Ântohium  deCemmfnkbi  loannnn  d*  Gonntenlch  ^ ÎVcnnemarum  de  Qels-- 
dyfp  milites  rcquirimus  Ce  rogamus , quia  lîgilla  non  habemus , quatcuus  in  pra:- 
miirorum  tclHmonium , figilla  fua  præfcntiDiis  Htteris  apponant.  lit  nos 
dus  de  Bad'cm  ^ Arnoidns  dcGeinmeukh^  loannct  de  Gemmeuids  tâ  FTennemarus  de 
Gdfdorp  milites  ad  inllmtiam  GAefridi  ^ Edmundi  de  Carpena  nollrorum  nepotum 
dilcéborum,  in  teiUmonium  & üdem  piæmiflbrura  t figilla  nftftra  prxfcntibus  lit- 
Ceris  duximus  apponenda.  Dacum  anno  Domini  MCC.  LXXXIX.  DominicapoU 
oébavas  Puritîcationis. 

■ Extrait  des  mefmcs  Chartes  de  Brabant. 

IOannes  Dox  Brabantiæ  concedit  Arnolâo  de  hlemont  militi  curtem  de 
Eppene  hærcditaric  » & quod  IniHa  cjus  uxor  foror  Domino  Hemici  de  Mnlrcp^s^ 
Domini  de  Ringherg  habcat  ufufructum.  Datum  anno  Domini  MCC.  XC.  in 
die  Convcrüoms  B.  Pauli. 

Des  mefmcs  Chartes. 

HEnricHS  de  Gerarftejn,rt^oTXA\\x.eLAmmù%  Ioannis  Duci.s  Lotharin* 

GiÆ,  Brabantiæ  et  Limburgi  • ciiriam  (nzvaEUdenJîat  (itam  in 
dilbriÔu  Advlphi  Comifis  de  Nafowcy  qua:  ad  veram  aHimationcm  valcs  cen- 
tum  marcas.  Ce  iplum  à Düce  in  tcodum  accipit*  Datum  anno  Domini  MCC. 

XC.  in  die  B.  Mathiæ  Apolboli»  rjbngllloprsdiébi  Adolphi  Comiiis  de  NaTowe.  H9O; 

Des  mefmes  Chartes. 

VEncrabili  în  Cbrilbo  Patri  Domino  fuo  Sieifrido  Dei  gratiâ  Colônienfis  Ec* 
cleïîi  Archiepifeopo  ac  facri  Impcrij  per  Italiam  Arcnicanccllario  gcncrali, 

S.  Parifienfis  6c  G.  Noviomenfis  eaJcm  gratiâ  Epifeopi,  judiccs  cum  vcnc- 
rabili  Pâtre  Rpifeopo  Monafterienfi»  fuper  dilpcnfationc  inter  nobiles  perfonas //<*»• 
rkum  Dtffemburgenfem  Id  M.srg.mtumnulam  n^bidsviri  Ioannis  Lotharingie^  Braban» 
ua  y lÀmburgi  Duds  à Sede  Apollolica,  &e.  Datum  anno  MCC.  XCI.  Ï29** 

Lettre  tircc  des  Regiflrcs  de  Brabant* 

ADolphus  Dei  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Aiigulbus  univerfis  (âcrî 
Romani  Impcrij  tîdclibus,  gratiam  fuam  Ccomtw  bonum.  Cùm  omni*  glo- 
ria  fivc  potentia  Princip-uus  in  fubdiiorum  confillit  prxcipuè  folidata  fortu* 
nis,  dccet  & expedit,  ut  quilibct  in  quacumque  prxeminentiaconlbitutus,  fiefub' 
jc6bis  in  gratiâ  libcralis,  tune  enim  Rcgalis  d gnnas  verx  laudis  titulis  fublimatur 
& eminenti  décore  pnefulgct,  ciim  fîdclium  Principum  fuorum  devotionem  clc- 
menter  attendons , cis  de  lua  libcralitaïc  innovât  6c  confirmât  1 quæ  à fuis  ilbi  pre- 
deceffbribus  funt  collata,  co  quod  non  minus  in  obfcrvanJis  bcncficij.s,  quàm  clar- 
giendis  laus  Rcgiæ  dignitatis  accicfcat.  Ea  propicr  nolfc  %'olumus  univerfos,  tam 
polbcros  quàm  prxfcntes,  quod  nos  lînccrx  devoiionis  fiJeique  conlbantiam , quam 
lUuJiris  Princeps  nep.er  Ioanves  LoTHAiiiKGi;rt , Brabantiæ  et 
Ei.mbu  rgis  Du  x ad  C'eHîtudinem  nortram  habcrc  dignofeitur  , attendentes  6c 
conlîdcrantcs,  ctiam  placida,  tru6buolâ  & grau  icrvitiai  qiix  per  cum  nobis  in 

fmllcrum  poterunt  exhiberi , univerfa  feuda,  jura,  libertates , conceilîones  , col- 
ationcs  6c  fententias  à Divis  Imperatoribus  éc  Kegibus  Romanorum  nolbris  prx-* 
deceflbribus  Rudotpho  5c  Frederko  (ante  latam  in  iplbm  per  Apoîbolicum  > depofi- 
lionis  fcntcnüam)  ac  ipfius  l 'redcrici  antcccflbribus , cjufdcm  Ducis  rridcceirori- 
bus , née  non  hominibus  corundem  ac  ipfius  Ducis  fa6ba$  , concclus  6c  lacas  » 
proue  riid  6c  providc  fa£bac,  conceflx  ac  latæ  nofeuntur  , prædiôo  Duci  ÔC  ho- 
minibus fuis,  authoritate  Regalis  culminls  approbamus,  innot  amus,  confirmamus 
& hujus  icripti  patrocinto  communimu.s.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liccat  hanc  ' 
paginam  noltix  approbationis»  innovationis  6c  conBrrnacionis  infringcrc,  vcl  ci- 
dem  in  aliquo  aulu  temerario  contrarie^  quod  qui  foriitan  aitencarc  prxrumferit  « 
gravem  noftrx  indignationis  oficnfam  ilovcrit  le  incuifurum.  In  quorum  omnium 
tcllimooiutn  6c  evidentiam  plcniorcm,  pixl’cns  feriptum  exindc  conferibi»  6cMa- 
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jeftatis  noftræCgiUo  jufllmus  communiri.  Datum  Coloniæ  XVI L Kal. 
oris,  indiftione  quima,  anno  Domini  MCC.  XCIÏ.  Rcgnî  noftrianno  primo. 

ADolphus  Dei  gratiâ  Romanonim  Rcx  fcmper  Auguftus  univerfis , &c. 
loannem  Lotharingie , Brabantie  Limburgis  Ducm  , qucm  ex  parte  cir- 
cumfpeAionis  & rtdci  mérita  nobis  reddiderunt  amabilem  1 ^ eximie  virtu- 
tis  pniîftantia  cfFccit  cariorctn,  conftituimus  Advocatum  principalem , & reftorein 
& judieem  generalem,  in  aquis  & in  terris,  ad  excrcendum  omnia  quæ  pacis  ob- 
fervanciam  rcfpiciant  & Advocaii  principalis  ad  officium  pertincrc  nofcuntur,nof« 
tro  & Impcrij  nomine  excrccnda,  à partibus  circa  fluvium  Mofcllc  ufquc  ad  partes 
maris  quod  Stc  vocatur , & ex  parte  Rcni  altéra  vertus  Weftphaliam.  Qç^iof  irca 
committimus  & mandamus  univerfis  Principibus  tam  Ecclcfialticis  quam  Icculari- 
bus,  Pralatis , Baronibus  , Comitibus  ; Nobilibus,  Minillerialibus , Militibus  • 
VaiTallis,  Communitatibus,  Caftris , Oppidis , Villis,  ccccrirquc  facri  Romani 
Impcrij  fîdclibus , in  partibus  prædiétis  conllitutis  & in  pacc  communi  Juratisî^ 
quaienusprædictum  Ducem  hilares  & dévote  fufcipcrc  , fibi  ac  fubflituto  vcl  fub- 
ftitutis,  leu  fublHtuendo  aut  fubftitucndis  ipfo  in  primilTIs  , revercmer  parère 
te  humiliter pronis  affe^Vibus  obedire curent,  &c.  Datum  anno  Domini  MCC. 
XCH.  décima  quarts  Kal.  Decembrii , indiftionc  quima,  Regni  noftri  anno 
primo. 

Lettres  tirées  des  Chartes  de  Brabant. 

NOus  Amous  Cuens  de  hos  fai fom  /avoir  t (^c.  ke  par  meure  deliberation  de  na 
confeili  pour  paix  à tous  tours  mais  entre  mftre  C;&/>rd’/g»«/rMon-rcingneur 
1e  AV  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Loihicr,  de  Brebant  & de  Limbourg 
^ fes  hoirs  y tîous  éf  nos  hoirs  à avoir  y nous  four  quant  ke  li  Abbés  de  Saintron  tient 
pardcch.1  Haies  vers  Loelcbcrgc  vers  W'aenrode,  comùjfons  ke  nous  droit  onkes  ni 
eûmes  ne  navons  ni  clamons  ne  dor'  en  avant  ni  clamerons  , par  nous  , par  nos  hoirs , 
tsi  par  autrui  i Jignorie  ni  iujîice  nulle  haute  ne  bajjc  en  quelconques  maniéré  ke  ce  porroit 
ejire'fains  avons  cottvent  eonnijfous  conn' /ferons  dore»  avant  , toute /gnorie  lA  toute 

iufîice  hante  ér  baffe  enfi  ke  dit  efï , à noflre  chir  S'tgneur  le  Duc  devantdit  dr  fes  boirSt 
fans  riens  clamcir  par  nulle  ocquifon  queil  kelie  fut , par  v/rre  , par  befîtnt  , ne  par  nul 
efmnement  de  Cun  de  nous  envers  Vautre,  En  tefmoignage  de  laquelle  chofe  , nous  Er^ 
nous  Cuens  drjantdiSy  pour  pins  grand  ftabilitcyt  & feurteyt  à avoir  à tou  tours  y avons 
faelie'es  ches  prefentes  lettres  de  no  propre  fael  en  figne  de  veriteyt , lt;qncilcs  furent  faites 
^ données  à Bruxclle  Van  dégradé  MCC.  X Cl  I.  le  Lundy  apres  le  ‘Trinité. , 

Autre  lettre  tirée  des  mcfmcs  Chartes. 

VNiverfis,  &c.  Qirardus  Oominus  de  Blankenm  falutrm , &C.  quod  nos  atten- 
dénies  ÉxccIIcmiam Princips  Dtmini  nof.ri  Ioannes  Dei  gra- 
TIA  LoTHARINCIÆ,  BRABANTIyE  I.  T LlMBURGI  DuCIS&qUÔd 
ipfe  nobis  & noftris  fuccefToribus  poflîc  ife  debcat  elle  propicius  Dominus  & dc- 
fenfor  , Caftrum  noftrum  de  Bianktnem  quod  noftrum  verum  cxilHc  Allodium  , 
unà  cum  rcddiiibus  ducemarum  marcarum  Colonicniîum , prout  ipfi  Caftro  vici- 
niùs  adjacent,  fimilitcr  de  noftro  Allodio  in  manus  fuas  reportavimus,  & eidem  in 
puram  proprictatem  conferimus,  tali  conditionc,  quod  nos  & noilri  fuccclTorcs 
ipfum  Crdlrum  & praediftos  redditus,  ab  ipfo  Duce  & fuis  fuccenbribus  in  feodo 
tenebimus,  & indc  iibi  homigium  & 6dclitatem  faciemus.  In  cujus  rci  tcflimo* 
nium  figiUum  noftrum  & ftgilla  Nobilis  Dominx  Irmengardis  Dcniina  de  Blankenem 
nofira  confortis  ( de  cujus  confenfu  præmilT.i  faéta  funt  ) ac  Kobilis  Viri  Ccrardi  de 
Jttliaco  Domini  de  Cajîre  noftri  düefti  confanguinci  qui  præmilîîs  interfuit,  prxfen- 
tibus  iiitcris  funt appenfa.  Datum  Coloni*  anno  Domini  MCC.  XCII.  feria 
quinta  ante  feftum  Dccollationi  B.  loannis  Baptiftz. 
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Des  mcfmes  Chartes  de  Brabant. 

N Os  lOANNES  Dux  LoTHARING  lÆ,  RrAHANTIÆ  BT  LlM- 
SURGIS  notum  facimus  univerfls^  quoi  nos  actendentes  Hnccrx  fidci  con» 
ftanciam  & devotionis  fludium  quibus  vir  nobilis  Everhardus  Cornes  de  Katze* 
nclïeboge  amicitx  noitræ  (luduit  fe  iam  longistcmporibus  applicarci  cupientcsucad 
id  quod  nobis  ha£bcnus  volunuriè  cxhibuic^  de  extero  ex  debito  teneatur}  ipfum 
in  noftrum  homincm  duximus  conquirendum , promittcntcscidcm  ÔC  per  bas  noftras 
Hueras  nos  obligames,  qubd  deinceps  ilngulis  annts  cidem  Comici  in  fefto  Purifî'' 
cationis  B.  Marix  Virginis,  & cjus  hxrcdibus,  ducemas  libras  denariorum  Lo> 
vanienriLim  perfolvemus,  quas  in  reddicibus  noüris  in  Brufella  übi  ailîgnamus  re* 
cipiendas,  aonec  eidem  duo  millia  librarum  LovanienHum  pcrfolvantur  « receptis 
inl'ortem  non  computandis  ; hoc  adjeâoquod  Ci  dcfcccrimus  in  (blucione  prxdiélx 
pecunix  icrmino  memorato  y ipfc  Cornes  Everbardus  fine  offenfa  noftra  ii  violatio- 
ne  pacis  generalis,  poHic  de  dcoeac  pignora  nollra  capere  & tenerc.  Solutis  vero 
prxdiâis  duobus  millibus  libris  Lovanicnfibus , idem  Cornes  extunc  deinceps,  & 
iui  hxredes  in  pofterum  recipienc  & cenebune  à nobis  & noHris  haredibus  in  ieu« 
dum  Caftrum  StadecK.c\xm  fuis  juribus  & peninentijs  ac  proventibus,  & indc  erunt 
noflri  & hxredum  noflrorum  nomines  éc  VaTatli.  In  cujus  rei  tcllimonium  & 
muni] 
ratas. 

Lettre  tirdc  des  mcfmes  Charles. 

Ian  byder  gnuicn  Godts  Hcrtoch  van  Lothrijek  , van  Drabant , ende  van  Lim- 
borch,  ende  wy  Godevaert  Graeve  van  Vianden,  ende  wy  Gccrard  van  Aa  tjftrcn 
ban  (Djimlwtdtn/  motlitn  ftonbl  olltn  Dm  Ofnm  Wc  befe  Icttnm  lim  ftlm  oft  Ijoojm  l((«n  / 
bat  top  om  altvItantK  ttoifl  mbt  om  alrriianbc  bonhnnifre  te  totblarm  enbt  le  bdltbm  / aift 
ban  on|c  glKmipnm  Onbftbapptjt  ban  ©jimbnam  / fitbbm  obemaccht  nibc  toilMio^t  bp 
onfm  BlKincpnni  bjitnbtn  cnb«  tabc/  bt  poimni  te  fjoubme/  tube  beft  ojboniiantic  ba|i  mb« 
QbefiatbiBlj  tt  Wiibcnt  bic  îjlct  natt  bc'tüjtbm  îilni  bat  id  u bnHantt  / totlcft  ti)t  bat  ond 
Çteten  Dan  iDjimUctom  ofl  onfc  Rnatpni  bt  pctloBt  onibotl/  om  gljcnitpne  Oojlooe  \ oft 
om  dnitbaiicliim/  fuo  ftlm  top  IJeeem  ban  <Ofimbcrgm  onfm  (Jette  btn  (Jntoge  liulptn  te 
Bbtmcpiim  OofloBc  op  onfm  Rofl  / enbt  te  CIttbautieop  fiinm  tpsm  fiofi/  nattonftmotfit/ 
griÿch  |)p  bat  ond  ontbict  / mbt  foo  fnllm  top  Ijtbbm  ban  'dQcitoBm  Mayfcmedv  Ueden 
Die  binnen  «Sjimbttgm  gefetm  ;pn  in  brfe  mantrrm  / toit  bat  tbiipd  blcbc  ban  ’dtjttlogm. 
licDffl  oft  tocbctiienbm  btd  mm  nitt  Blicoilobm  m mari)  fonbtc  bed  ^togen  toilit  / bit  mon 
tt  ptttbc  becbturbe  lo.  ^cljtn/  mbt  bit  man  te  botte  lo.  (lupbitd/  enbt  notlitand  motimfe 
toebnlitctm  in  b'OoîtogljCi  beft  mifbact  fai  bc  (Jertoge  btffm  Ijalf/  mbt  bt  anbete  Jclft  De 
%ntm  ban  «Bpmbtigm/  upt>g[)tnomm  bm  gmm  bic  boum  bc  (tflig!)  jacim  )ijn  / ofl  bit 
nootfabm  Ijebben.  Skuylamc  m motlj  iiitmaiit  jnapfcmcbt  llioonm  im  ;p  bonbet  motbet 
fi)Dm/  bac  id  tt  betfiam  ban  btn  glimm  bit  toi  jiicc  toc  ald  JDapfemcbc-licbm  nlet  gljefctm 
en  bebbm/  mbt  uanbm  genm  Ntfe  btt|)omm  toillm/  bâte  toc  mute  mm  loti)  fettm  bet  ^rt. 
rm  bnapm  ban  fijfe  upt  liioancn  uillm.  Cooft  aile  bc  gijtiu  bit  op  btfm  baci)  ald  iDap- 
ftmtbtditbm  grfrtm  iKbbm  / bit  fcimbtc  toc  blijbm  mbt  |)an  nac  ItomcUnglim  IDoiinrcc 
oofh  bat  bed  HJtitoge  jDapfcmtdicbtn  / oft  fiin  poo^tnen  / bit  bit  tant  ban  dRiimbngbrn 
toooiiatbtigl)  jnn/  bttbojm  ’t  jp  li)f  of  gott/  Ijatt  Ii|f  enbt  liât;  Itabt  jpn  top  ©mm  bail 
«Sjünbrtoljni  fcfmlbicti  bm  etétoglit  te  Itbnm  toattmtnt  Imjglim  iiiadj  / matt  ’t  (anlijth 
biftommni  banbm  ttbt/  banbtn  tpgbm  mbt  Irme/  Wijft  ben  IJmen  ban  i0;imbctgf|m / toi 
bat  fp  Ijatrm  pepd  mariimi  mbt  a!d  fp  bm  ptpd  Iicbbni  ttglim  bm  (Jettoge/  foo  iKbbcn  jp 
Ijtm  tiglim  De  {Jertm  ban  Opnibttgljrn/  mbt  mo«m  tocbtc  litbbcn  ban  tpgbmt  mbt  Date 
Dnit  - tnbe  DtfgclBcbd  foo  Dtbbtn  bet  Ctctta  ban  (Otimbetgen  litbm  ttghm  btn  Uettoghe 
bit  in  (ijn  lanbtn  gDrfctm  jpn.  Doojtd  alfmm  macrlit  b^tlDchm  tojm  bp  niannm  m bp 
ôtDcptnm  om  btd  lantd  oitbolc/  toitn  bjctlit  Dp  betret  bt  Otttm  ban  lOiimbttgDm  natr 
bm  bonniITt.  î3oo;t  tocUim  tijbt  batmm  gDtbict  gDtltpt  iiptct  Ittrhm  / mbt  mm  bat  bot t 
bp  niannm  mbt  bp  Jfecljfpcnm/  toat  mlfbabc  bat  ban  af  balt  / alfoo  bette  ald  t boiniid 
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btylt  fjfbbm  l)t  Jltctm  ban  ÆSjinibttotn.  îüatt  ooth  bat  facile  bat  cniial)  poojtcrc  mifbart 
bctboctbt  inbm  lanbc  ban  «jimbttoc/  blebe  üv  Bbcbatn  mettet  barfclict  bact/  bat  motfie  Ijp 
•>f (etcn  ben  Bcetcn  ban  ©jimberge  naec  ben  bonniffe  / enbe  ontbœt  Ijp  bupten  ben  lanbe  ban 
«îimbetoficn/  enbe  niet  en  bwjbe  obebanBOen  mettet  betfebet  bact  / foo  toaet  ftp  qnljt  te. 
Bljcn  ben  ^enen  ban  ©jimbetBen.  Omît#  en  mogftenbeÿ  ÇettoBC  hnaepm  nefleen  ftatft  te 
boen/  notft  bangften  btnnen  ben  lanbe  ban  ©jimbetaen  / onbttfoeftt  bet  tjetten  hnaprn. 
îDaec  ooch  bat  ban  groebet  mifbaben  bat  oftebielc  bit  lanbt  ban  ©ftmbtrBtn  / foo  Ujrlcûec  ' 
Igectin  hnaepen  battec  toc  quamen/  fp  nioeftten  baac  bic  ftant  acn  (laen  / btftanbeI3ch  oUeiJ 
ftaece  cetftten.  ©aet  ooth  bat  faethe  bat  licbe  quamen  binnen  bm  Bftemtpncn  UfetfcSappije 
ban  ©ilmbctBtn/  ban  bonten  planDtÿ  bact  bc  wen  ffiapfcinebt  en  bolcftt  / enbe 

bic  tt  boten  tôt  bc^  Oettogftm  iBapfemcbe  nlct  en  ftooîbtu/  bit  fclen  blijben  btn  Çetten  ban 
©pmbctgfte.  ©i(  ooth  pooiteten  tet  iCatqxllcn  oft  SlIUojbcn  tatetben  Isillcn  / jp  mogent 
boen  in  manicten  bat  fp  plcgen/  mocten  allen  bienli  bact  (p  te  boten  af  behommett  taiacen  / 
alfoo  bette  alfment  inben  bouniffe  btctcptbcn  raatft/  boot  btn  i^e  batt  fp  te  boxn  lotbe. 
ftootbtn  / IV  bat  fp  binnen  ben  iwte  gftctaUcngtttc  tauibcn  / enbe  inbicn  ’t  poottetfeftap  in 
flarbe  (tact/  fal  bp  rooeicn  tftoonen  met  tieftepnien  enbe  op  bet  ibeftepenen  eet  / op  tuclcfitn 
batft  bat  ftp  poottet  btetbt.  ©ic  ooch  bat  mille  maeft  ftem  ontpoo;teten  / beftoumclijch  bet 
juotte  tetftltn/  enbe  bra  hommtt  batt  ftp  op  bien  baeft  af  behommett  If.  ©aeemtn  ootft 
beett  in  ©ottogen  / fo  ftebben  bie  I^ccten  ban  ©timbergftcn  bot  baotbttfttcn  enbe  be  aefttet. 
ftoebe  / enbe  batt  mtbt  spn  jp  qwjt  ban  ftftilbt-matftten.  Ooott?  alf  Oie  ©rettn  ban  ©jim. 
bcigen  baeten  in  ©otiogtn  beÿ  {?etcogften  oft  ht  cftcbaocftftcn/  foo  inogen  fp  ptetben  ontlec. 
nen  binnen  ftattn  gftemtpntn  lanbe  ban  ©timbergen  bact  fpfe  binbni  ! enbe  leberenfe  fiibbe. 
tell  enbe  hnaepen  Wefe  beftoeben/  m men  maeft  ban  btp  ^tttogfttn  negeen  pettben  nemtn 
biiuien  btn  gfttmcpnm  tfcetfcftappfle  ban  ©jimbetge.  Coattÿ  en  watft  mün  Qcae  bc  ipet. 
mot  negeent  bitna  ntmen  banbet  Hbbijcn  ban  ©iimbetge  / notft  ban  geene  gotbi  bat  bact 
toe  beftoott  bat  binnen  btn  gtmepntn  ©ettfcftappijt  ban  ©jimbttgtn  Bftclcgtn  iÿ  / beftoUbx< 
liich  bat  btÿ  Btttogtn  ftonbm  ttn  gifte  jattlftchÿ  fullcn  ftebben  ban  ten  natftt  enbe  ban  tcacn 
l^jeinbVabbue  ban  ©Umbetgci  en  inclch  ban  ftairen  eoben  Int  lant  ban  ©jimbetg» 
Se.  Ooth  Mtft  be  üraeve  van  Vianden  lonibattbc  ftoutotn  binnen  fontn  fonbetllngftcn 
lanbe.  Booni  ben  poottetÿ  gotbt/  bic  upt  bai  lanbe  ban  ©pinbttgc  (lin  pooîitccn  irftbict' 
ben/  bat  nu  tebitnfltflact  /nioct  De  Bctten  ban  ©timbetgete  Boubnliith^i/  tcfliùto. 
febaom  enbe  te  gebaeutlfe/  alfoo  bette  aip  fp  ’t  geloft  (icbbcn  i boott  aile  btft  (iuchen 
bm^ict  beftft)?ben  pjn/  bie  be  «cctcn  ban  ©iimbetge  gftcmepn  ftebbm  / fal 
b^  in  fonbethnge  ftebben.  ©.««  ont  bat  mp  ttillen  bat  aile  btfe  o,bonn.innm  eiU)e 

Z maetben/  gefiabitft  enbe  bah  ftlen  bhjben/  foo  ftebben  mp  onft  frgfteltn  ni  oachonfclhvpe 
boen  ftangtn  aen  btfe  lettettn  / bie  gemaethe  maettn  enbe  geaeben  in  ben  »rte  on#  eetteii 
botnten  ft!«etf  M C C.  X C 1 1.  bep  iEaenbactftÿ  booj  » patimtl#  baeft  apofiel. 

Lettre  tirée  des  Recueils  de  Michicl  Piggen. 

A7«/j  Mau/s  ic  cet  prerentes  lettres  i;emnt  13  orroiit , î««j  I oh  a ns  par  U palj 
ce  nieu  Duc  de  Lothier , de  Brebanc  & de  Limboureh  falMt  & cenntjfana 
de  vérité.  Corn  il  fiil  etinfi  ke  m chkr  , amey  , feaUe  homme  /fç^e  ont 
dedans  mftre  Duebaine,  (3  gens  défont  easss , pour  h uu  ilé  (3  ^ 
veoient  kc  nous  avions  i nous  aient  donnes!  de  leur  grès,  hors  mes  Chevahers  , Efiuurs 
(3  tons  eflrains  de  listage  de  ChevaUers , la  vintsfme  part  de  tous  leur  bsetts  , fens  leurs 
maiirsÙ  kur  dettes  h il  doivent,  l,P,uel  on  doit  defiontetr , fauf  ce  inc  nous  pussent 
tailler  eeaus  <jue  nous  v no  ancefettr  avons  tasllé  sufkes  i ores  à m “f- 

favoir,  ke  lefdss  grâce  13  bontés  ke  il  nous  ont  faiél  de  leur  volontés^  cefe  att  fs , nous 
nepovons  ne  ne  voulons  traire  à nttlle  ttfasge  , car  nous  conmpns  ke  nul  drott  nous  ns 
noms  ne  avoir  devons,  & connipns  auffi  ke  de  leur  volontés  & de  pstre  grafee  tl^  lenous 
ont  donneit,  con  ilnefuifeni  ne  nen  font  tessut  de  suent,  (3  que  nul  drott  notts  n avtens, 
ne  avons , ne  iatnais  n'aurons  à demander , ne  cnkts  neurent  no  attcejlre_,  atns  ejl  pure 
eraice  & pure  volonters  chou  qu'il  en  osst  fait  ; (3  promettons  parfojs , fiance  tÿ  ptr  je- 
rensent  fait  folemptselemenl , mains  mifes  fur  lesfatsttes  Evangtles,  qtte  tamats  pour  kat 
oui  puis  advenir,  ne  pour  necejfiteyt.  nous  ne  les  requerrons  ne  requerrt  ferotu  par  nous 
ne  par  aultruy , de  teU  priere,  deteildon,  ne  de  tes!  femblant -,  !3  a chou  obhgons  nous 
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noperfcnne  6?  nos  hoirs  ke  venront  apes  mus^  & promettons  fttr  no  foy  ferment  de- 
Vûntdit  y que  nous  1 c H A N tifné  fils  ferons  à ehou  consentir  , (fi  teil  Jerment  faire  t 
que  nous  a'uons  fait  ^ de  teil  don  » & en  reconnoifj'ance  de  ehou  ces  lettres  failleir  de  fin 
Joël  ; (fi  le  autre  fois  il  nous  ont  fait  teil  grâce  ou  le  {emhlahle  nous  rcconniffins  , ér 
ferons  no  fils  devantdit  reconnoijhey  que  ce  fut  fie  pure  fins  droit , (fi  volonteit  fins 
defiraintCy  (fi  Voulons  que  ce  fais  ou  lettre  en  faite  y en  foit  fur  chou  corn  non  faite  » en 
ne  nous  pnifi  valoir  ne  droit  donner  ne  à nos  hoirs , ne  caus  nuire.  Et  's'il  avenoit  ke 
nous  antre  no  ferment  (fi  foie  devant  dit  veniffitnsy  ou  acuns  de  nous  hoirs  revenifi  ynous 
leur  pruns  (fi  requerrons , qu'il  veulent  iureir  entre  eaus , ke  cefte  ebofe  feront  maintenir 
(fi  waerder  , (fi  qu'il  en  fiant  contre  mus  ou  contre  no  hoir  de  tout  leur  povoir  \ (fi  ebon 
tnefmes  prions  mus  (fi  requerrons  y à toutes  luflices  y lureisy  EfcbevinSy  DoiensyMaif 
très  y Ballius  & à toutes  auîtres  de  no  bonnes  villes  Lovain  y Brufellcy  Anvers  y Boifle» 
duc  y Thielemont  y Pfevelky  Uewes>y  Gidogne  & toutes  les  autres  j & voulons  que  et 
devansdides  Juftices , Efebéviks  y lureis  (fi  aultre  de  no  bonnes  villes  devantdites  , puifi 
Jent  (fi  doivent  donnek  confeiî  & aiude  à leur  povoir  encontre  nous  (fi  encontre  nousboirs% 
à chou  peinier  ke  les  conditions  de  ces  prefintes  lettres  foient  (fi  demeurent  fermes  (fi 
eflabiesy  à la  requejîe  de  nos  hommes  devantdiBs  y (fi  que  les  bonnes  villes  devantdites 
beur  fient  ouvertes  pour  entrer  (fi  peur  ijfir  » (fi  pour  eaus  recepvoir  leur  corps  (fi  leur 
avoir faulmer  \ ér  s'il  avenijl  ebofe  ke  nous  ou  aucuns  de  nous  hoirs  y venijfent  contre  les 
convenances  de  ces  prefintes  lettres  y nous  vouions  (fi  oclroions  y que  cil  no  homme  devant- 
dites  ne  fuffent  tenu  a'alleir  aveckes  nous  en  ofi  ne  en  ebevauebie  , ne  rendre  iugement 
nul  en  queil  maniéré  qu'il  en  fuiffent  requis  y ne  faire  autre  firvice  nul  à nous  ne  à nos 
hoirs  y sufques  à tant  ke  nous  ou  nos  hoirs  euffiens  du  tout  accomplies  les  conventions  de- 
vantdites. Et  à tout  chou  promettons  (fi  à chou  nous  obligons  par  no  foy  ferment  di- 
vansdisy  ke  nous  ferons  (fi  procurons  ke  Henris  Cuens  de  LuHcmbourch  no  cbierfils, 
promeSlrapar  fa  foy  y fiance  (fi  ferment  filempnelement  fait  y mains  mifes  fir  les  faintet 
Evat^iles  pour  lui  (fi  pour  fis  hoirs  % fi  il  les  a de  Margarite  nofire  file  y en  tout  cas 
(fi  en  toutes  aventures  ke  avenir  en  puiffent  y qu'il  ér  fis  hoirs  tant  que  en  lui  efi  » ap- 
prouveront (f-  maintendront  toutes  les  conditions  y conventions  (fi  les  articles  de  cesprejen* 
tes  lettres  y (fi  qu  il  iamais  ne  venront  encontre  y (fi  promenons  pour  plus  grande  feurtiet 
ke  nous  de  ces  chofis  (fi  conditions  requierons  (fi  prierons  > ér  ferons  requierre  (fi  prier 
nvfre  trejebier  Seigneur  Excellent  Prince  Adulf/xir  la  grâce  Dieu  Roy  de  Alemaigne  / 
quii  ces  eboes  & conditions  veuUe  confermer  y ér  enfigned^approvancefaiUer  y (fi  pt  ions 
(fi  requerrons  à tons  Se  gneurs  terriens , (fi  ejp.dalemcnt  le  Duc  de  Bourgogne , le 
Coiuc  d’Artoys,  le  Conte  de  Flandres  y le  Conte  de  Blois  > le  Conte  de  Hayn* 
nauy  le  Conte  de  Nevers,  le  Conte  de  Hollande»  le  Eveske  de  Vtrecht,  le 
Conte  de  Gclre,  le  Conte  de  Sanpol»  le  Conte  de  CleveSi  le  Conte  de  Los  > le 
Conte  de  luiiier , le  Signeur  de  Faulcomont , Mon-iîgneur  lacque  de  Sanpol,  le 
Archevc'ke  de  Rains,  le  Evoke  de  Cambray»  le  Eveske  de  Liège»  6c  le  Eveske 
de  l'ournay , s’il  averti  fi  difeorde  entre  rtous  ou  nos  hoirs , (fi  nos  hommes  devantdis , 
par  la  faute  des  conventions  de  ces  lettres  ke  par  nous  ou  nos  hoirs  ne  fuiffent  mies  termesi 
ke  il  n:  à nous  ne  à nos  hoirs  ne  puiffent  ne  doivent  ne  tenu  ne  foient  £ aider  en  fait  (fi 
en  an/eil/ey  ér  prions  efi"  requerrons  à devantdis  Signeurs  , ke  leurs  terres  citeis  (fi  au- 
tres villes  foient  à nos  hommes  divantdis  evertes  » pour  recivoir  » pour  tenir  , pour  en- 
treir  » pour  ijjir  eaus  leur  gens  (fi  leur  avoir  y tout  à leur  volonteiy  que  Je  devantdis  Si- 
gneur en  chou  faifant  à nos  hommes  , ne  forfachent  riens  encontre  nous  ne  encontre  nos 
hoirs  y (fi  prions  (fi  requerrons  à Reverens  Peres  en  Dieu  le  Arebeveske  de  Rains  » le 
Eveske  de  Cambray , le  Eveske  de  Vtrecht  » le  Evesky  de  Tournay , le  Eveske  de  Liè- 
ge (fiyous  leurs  ofiieians  y qu'ils]tiousconhaignent  par  la  force  de  faintc  Eglife  à tenir  ét* 
accomplir  les  conventions  cy  dejeur  eferiptes , & nous  mettons  en  leur  lurifdiüion  tant 
corn  à re.  Et  pour  chou  que  nous  non  voulons  querre  voies  ne  caviïlations  ne  engien  par 
quoy  Us  ebofes  def$urdites  foient  empefebiest  defiourhies  ne  empiries  en  tout  ou  en  partie  y 
mus  avtns  renouncheit  (fi  ren^undons  à toutes  caviïlations  y fraudes  y bourdies  y à ex- 
ceptun  de  force  (fi  de  peur , U confiitution  le  Pape  de  deux  tournées , à tous  privilèges  de 
Crois  (fi  auitres  queil  qu'ils  foient  y donneis  (fi  à domeiry  à toutes  lettres  impetrées  (fi  à 
impetrer  , à toutes  exceptions  (fi  kps  ke  drois  vuet  avoir  expreffes  y que  mie  exprejfes 
pouvrient  gren:e'-r  au  devantdis  nos  hommes  » (fi  nous  v nos  hoirs  aidter  y (fi  à toutes  ex- 
ceptons de  droiff  de  canon  (fi  de  loy  y (fi  pour  afez,  faire  dou  tout  à nos  hommes  devant- 
dis y pions  (fi  requerrons  à noftre  chier  (fi  Ameit  fils  Henrys  Cuens  de  Lunem- 
bourgh  y il  en  figne  de  consentement  (fi  de  approvance  de  toutes  conventions  (fi  conditions 
defewrditesy  veuUe  ces  pejentes  lettres  [ailler  de  fort  fael.  Et  nous  Ichans  de  Brcbanc 
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JiU  à trefnohU  Prince  lehans  par  la  grafce  Dieu  Duc  Je  Lotbiery  Je  Brehant  Jt 
Lymbour  Henris  Cuens  de  LulTcmbourgh  JevantJis , pour  nous  Cs?  pour  nosboirsy 
en  toutes  les  convenances  àevantJites  nous  confentames  6?  lot  approuvâmes , 6?  les  pro^ 
mettons  par  nos  fois  fianebes  faicis  par  nos  fermens  folempnelement  mains  mifes  fur  les 

fairt6les  Evangiles  à ovarJetr  13  à tenir  ^ 6?  à sbou  obligons  nous  (3  nos  hoirs  y (3  nous 
plaift  ce  en  toutes  maniérés  « que  no  chiers  Sires  (3  Peres  ti  Duc  Je  Brehant  JevantJis 
veut  efire  Jefiraines  as  JcvantJites  conditions  warJeir , que  nous  (3  noftre  boires  y foimes 
Jeftraint , fe  nous  ou  noftre  hoir  en  aucun  cas  venijjtemes  encontre  en  tout  ou  en  partie  » 
que  ia  naveigne.  Et  en  recognoiffance  Je  ebou  ♦ avons  à ces  prefenteS  lettres  pendus  nos 
propres  faiauxy  t3nous  li  Duc  JevantJis  y H Signeur  terrien  , les  iuftices  feculieres  (3 
ecclefiaftes  Jevantditcs  y 13  bonnnes  villes  de  Brehant  devant  nommés  y atout  ceschofesy 
Conditions  y convcniionsl3  articles  Jevantdites  y confentames  Ü*  les  ohhoyames  appro- 
vames  y tout  en  teil  maniéré  ke  Jefeure  font  divifées  y^  en  feingne  Je  confentement , o^oy  (3 
approvance , avons  à ces  pre  fentes  lettres  pendus  nos  faiaus  y t3  en feingne  Je  vérité  à lapriert 
(3  à larequefte  du  Duc  dcvantJit  > & fil  avenoit  que  aucuns  faux  faufift  à ces  prefentes 
lettres  vfujfent  kafties  vbri/tesy  nous  nevouhns  mie  kg  pour  ce  perdent  leur  farche  > nelescon- 
1292.  ditions  foient  affaiblies  y ains  voulons  que  elles  foient  auj/i  fermes  13  'aufft  eftables  , com 
s'il  y fuiffent  tuit  enfemhïe.  Donnée  en  îan  de  le  Incarnation  noftre  Signeur  Mil  deux 
Cens  quatre  vingts  13  doufe , le  Mardy  apres  Pafques  ftories. 

Extrait  des  Chartes  de  la  Maifon  de  Homes. 

VNiverfis  pHEfentes  litteras  vifuris  P'Fillelmus  Dominas  de  Home  (3  HHillclmuj 
primogenitus  eius  milites , Thcodoricus  eiufdem  Domini  Willelmi  ftiius  Prxpofitus 
Eeelefix  Trajc6tcnfi$  inferioris , &c.  promittunt  fervarc  indemnem  loannem 
J 202,  Dueem  Lotharingia y Brabantia  ir  lÀmhurgt  {esper  to  corum  fidejuiTor  exfti- 
terac  erga  Lon^ardos  Aftenfes.  Dacum  anno  Domini  MCC.  XCIII.  ferla 
^uinta  ante  Divinonem  Apollolorum. 

ENFANTS  DE  lEAN  I.  DUC  DE  LOTHIER 
DE  BRABANT,  &c. 

Extraiél  des  Chartes  de  Brabant. 

A Tous  y 13 C'  Ames  Cuens  de  Savoye , com  nobles  hom  noftre  cbters  & bien  âmes 
freres  Ichan^ijr  la  grâce  Dieu  Dus  de  Lothrickct  de  Brehant  & de  Lemborch 
nous  at  promis  de  paier  par  tre~excellent  Prince  noftre  ebier  (3  ameit  Seigneur 
Philippe  par  la  grafee  Dieu  Roi  de  France  dix  mil  livres  Tourn.  en  rebat  de  la  Jomme 
de  vingt  (3  cincq  mily  en  lefqueîles  ledit  Dus  eftoit  tenus  pour  occafton  du  mariage  de 
noftre  chiere  i3  bien  aimée  compagne  Marie  de  Brebnnc  Comcfîc  de  Savoye  feur  du- 
lîOi,.  Donneit  à Paris  t*an  MCCC.  IV.  le  Samedi  prochain  apres  lafefte 

de  la  Chandeleur. 

Lettre  tirée  des  rapports  des  fieft  de  Brabant , gifants  au  quartier 
du  Roman  pais. 

ATobi  ceux  qui  ces  kttres  tierront  fcf  tnront , mus  Ichan  par  la  grâce  Je  Dieux 
Duc  de  Loihicr  , de  Brcbant  & de  Limborch/di/cirr  feavoir  y que  nous  pour 
la  rai/oH  del  bomaige  aufft  pour  U raifon  de  gracieulx fervice  que  Ichan  Mecu- 
we  nos  chiers  frères  mus  atfaiBy  luy  donnons  & donné  luy  avons , tous  les  biens  ér 
tous  les  droiSlures  en  haute  Jy  en  bas  que  Sire  Willem  de  Dongclbert  tient  à Don- 
gclbcrt  df  les  appartenances  de  Dongkbert  de  nous  fa  vie  , & voulons  que  lefdis  biens 
efchie'ùent  à luy  & à fes  hoirs  y en  tel  maniéré  que  apres  la  mort  ledit  'Signeur  Willem 
de  Donglebcrt  noftre  Chevalier  feaul  y efeberoient  & efebeoir  dévoient  à nous  & à mus 
hoirs  y & luy  donnons  lefdis  biens  à tenir  pour  luy  dr  {es  hoirs  de  nous  (3  de  nous  hoirs 
en  fief  hereditablement  à tous  iours  mais  : de  quel  bien  il  nous  at  fait  feaulte  (3  homma- 
ge y (3  nous  Pavons  recheut  à noftre  homme  6?  feauté  tant  que  des  biens  dcvantdis 
fi  mandons  & commandons  à tous  nous  gens  fubiefls  qui  tienent  .&  qui  tienront  lef 
dis  biens  , qu'il  /oient  oheijfans  audit  Ican  & à fes  hoirs  en  toutes  ebofts  , & qu'il 
relievent  lefdis  biens  dudit  Ican  me  frère  é3  de  fes  hoirs  y (3  le  facent  feaulte  (3 
hommage  y en  telle  manière  qu'il  ont  fait  à nous  iufques  au  iourePhuy , t3  qu'il  fe- 
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feroienS  apres  le  deces  Segneur  fVillem  de (fnfdit  ^ 13  de  fa  avant  à îuy  de  et  tour  en  4- 
vant  pertinentes  pour  lejdis  biens  y ainji  <fu'à  Se^ur  dudit  lieux.  Et  en  tefinoîngs  de 
ncs  préfentes  lettres  fécllées  de  nous  ftel  (3  pour  grand  feurter  luy  faire  de  ces  cbofes  • 
tnons  nos  chers  feauîx  noble  homme  !can  Signeur  de  Cuyek , Henry  Ton  airné  filsj  * 
I^al  de  Bouchout  Chevalier,  Wilhamc  de  Hcrlaer  noftrc  cher  Chambellan, 
Charle  noftre  bourgeois Henry  noftreLombarsdc  B^uxe^cs.f»V/ pendent  leurs Jeelt 
avec  le  noftre  à ces Jettres préfentes.  Eî  nous  \cAXi  Sire  de  Cuyek,  Henry  fon  aifné 
hls,  Daniaus  de  Bou(;]iouc  Chevalier,  Wilhem  de  Hcrlaer,  Charles  fie  Henry 
Lombatcs  devant  dis,  al  priere  de  noftre  tref  cher  Segneur  le  Duc  devantdit , avons 
ee^prefentes  lettres  avec  luy  féelUes  de  nous  fiels  en  tehnoing  de  ces  chofis.  Donné  fan 
de  grâce.  MCCC.  III.  le  iour  de  Saint  Jacques  Saint  Chriftefle.  j: 


Lettre  dont  l’Original  fe  conferve  en  l’Archive  de  Moufieur^ 
de  Locquengien. 

NOus  IcH  ANS  par  la  grâce  t)ieu  Dus  de  LothÎer,  de  BrabAnt 
ET  DE  LfMBORCH  faifins  favoW  à tous  ceaux  que  ces  pre fentes  lettres  ver- 
ront  fijf  orront  y que  pour  le  raifon  de  hommage  que  Hannekins  de  Matines  nos 
.çhen  freres  nous  a fait  y nous  luy  avons  donnet  (3  donnons  y ly  (3  fis  hoirs  à tou 
tours  en  mariage  ebinquante  livres  de  terre  par  an  , tel  monnoie  qu'il  courra  en  bourfit 
far  le  temps , lefquels  ebinquante  livres  de  terre  par  an  nous  ly  avons  affinnet . érc  à ra- 
quitter  parniy  fix  cens  livres  tel  monnoie.  Et  pour  chou  que  ce  fait  ferme  chéfe  13  efta- 
bit  y nous  avons  donnei  ces  ïettrts  à noftre  dit  frere  facllees  de  noftre  fiai  y dr  avons 
uuffi  fait  faeller  des  fiais  Mon-feigneur  Dania!  de  Bouchout , Mon-fegneur  Ro- 

Scr  de  Lcvedaclc,  Mon*fegneur  Mieuwe  noftre  frcrc  8c  Mon  fegneur  lean  de 
ydegem  nos  hommes  y ^c.  Ce  fut  fait  6?  donnei  à Broufille  U Vendredi  devant  la 
tonverjion  Saint  Pol  Pan  de  grâce  MQCC.  X.  IJtOi 


Lettre  tirée  des  Recherches  de  Monfieur  Gérard  de  Cruningen. 


N Os  Toaunes  Deigratiâ  Brabantiieac  Umhur^i  Dnxnotuin  facimusuniverCs,qu6d 
cùm  Dominus  foannes Pylyfer  miles  yfvunculusnofterdileSlusàomxsmÇxszvaixtum 
rétro  domum  de  Cockclberge  infra  Oppidum  noftrum  Bruxellen(e,fic  medic- 
tatem  lapidis  de  Coekclbcrge  vendidithxreditaric  loanni  difto  Rollebuc  Oppida* 
no  noftro  Bnixellcnft,  fccundùm  quod  in  liiteris  Scabinorem  noftrorum  Bruxel- 
lenftum  fuper  eo  coni^fhs  plcnius  continecur,  quam  nos  venditionem  domoruni 
praedifibarum  eidem  loanni  diébo  RoUbuc  promifîmus  fif  promittimus  garandifare 
in  ftiturum  contra  qnofcùmque,  Datum  Bruxellx  in  craftino  B.  Maris  Virginis 
anno  Domini  M C C C.  XXX.  ^33® 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

NOus  t E A N s par  la  pafee  Diu  Dus  deLothier,  Brebantetde 
Limbourg  feavoir,  iÿc  ke  nous  avtms  donuti  Margherite  nollre  fille  à 
lean  fil  Mon-figneur  Adam  de  Landewyck  Signeur  de  le  Horft , yî  /» 

i»««j  avons  donnei  en  accroifement  de  leur  mariage  chine  cents  livres  Lovignris  à paier 
fuant  li  mariages  fera  fais  par  le  confent  de  faintEglife^l3 fi  avons\tm  devantdit  poser 
tfire  noftre  varies, (fie.  DonneirandegrafceMCC.KCi.le loefdi devant Pasiesftories.  nj,, 

I EAN  II,  DUC  DE  LOTHIER,  DE  BR  ABANT 
ET  DE  LIMBORCH,  MARQUIS,  &c. 

l.ettre  tirée  des  Chartes  de  l’Eiglife  de  Nivelle. 

ADolphus  Del  gnhiâ  Romanorum  Rex  femper  Aiiguftus  nnbilibus  viri  air- 
noldoComilis  Ijiffenfi  confanguineo  (ft  loanni  de  Bruch  aftini  fidelibus  fuis  duftis 
gratiam  fiiam  Sc  omne  honum,  &c.  Il  les  cenftitue  (ft  donne  pouvoir  pour  en 
fon  nom  donner  les  Royaîités  ift  fiefs  à Dame  lolende  de  Steyne  efieue  Abbcjfe  de  Nivel- 
le. Datum  in'Oppenheym  11.  Non.  lanuarij  indiélione  Icptima  anno  Domini 
MCC.  XCIV.  Regm  noftri  anno  fccundo,  iroa 
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Lettre  tirée  de  l’Archive  de  l’Eglife  de  S.  Gudule  à Bruxelles^ 

N Os  loANNES  Dei  gratià  Lotharingia,  BrabatilU  ac  Limhirgi  J3ux  no- 
tum  fiicimus  univerfis  prafones  litteras  vifuris,  quàd  nos  omnes  calengias 
quasfecimus  feu  ficerc  demandavimus,  ex  qualicumque  caufa  penes  bona 
Modia  quondam  Domini  Joantas  JiSi  de  I«ferno  Decani  EccIcGc  Beats  Gudulae 
BruxelIenGs  bons  memoris,  coUata  dVtUelme  diSo  Zetleke  Canonico  ejuGiein  Ec- 
cleGxad  opus  Capituli  memorats,  &c.  quitas  cUmamus  ac  dimittimus,  diGxr- 
nentes  eafdem  irriu  feflê  ac  inanes,  tcc.  prsfentes  litteras  diâo  Willelmo,  ad 
opus  Capituli  antedifti.  Ggilli  noftri  muniminc  in  teftimonium  contulimus  robo- 
ratas.  Datum  anno  Domini  MCC.  XCV.  feria  quarts  ante  Diyiûonem  A- 
poftolorum.- 

SieU  d’un  feau  imprini  en  cire  iamiajlre,  fans  cmreféel. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 

Ejaraift  des  RegiÜres  de  Brabant. 


ï3î 


IOames  Cornes  Seyttenfis  racdietatem  Caftri  in  Bidendwp , quam  émit  à Conycntu  B. 
Marix  in  Trajcfto  infcriori,  reportai  ad  manus  Ioannis  Ducis  Lotha- 
ringiÆiBrabantiæ  et  LimburgiSc  ab  eoin  feudum  recipit. 
Litteræ  datxanno  DominiMCC.  XC  V.feriarextaameAlTumptionemB.  Marix. 

Ebctraift  des  meûnes  Regiftres. 

W Altéras  VoUaert  miles , uxor  ejus  EUJabeth  & filij  ejus  Itxsmus  13  Laurentias 
VoUaert  milites,  reportant  ad  opus  Ducis  bona  fua  de  Cantincroie  Sc  alia  fi- 
la in  Parochia  de  cum  molendino  venti.  Telles  loames  Bode  , 

loaaaes  Drake,  ff'illelmus  Nofe , Petivs  D»en,  Scabini  Antverpienfes , Litteixda- 
tx  anno  Domini  M CC.  X C V.  feria  quinta  ante  Lucx  Evangeliftx. 


IIJÎ. 


tlÿj. 


iX9f 


Des  mefmes  Regiftres  de  Brabant. 

VNiverfis  prxfemes  litteras  vifiiris  & audicuris > nos  Ioannes  Dei  gra- 
TIA  Dux  Lotharingiæ,  Brabantiæ  et  Limburqi  8c 
nos  IVallerantas  Cernes  Iuliacenfts  notum  fiicimus,  quôd  nos  fuper  omnibus 
quxfiionibus,  controverfijs  &querelis,  fuper  nollra  hxicditatc  nos  mucuô  tan- 
'^mibus  8c  babitis  bine  inde , ufque  in  diem  hodiernum , in  viros  nobilcs  dileôos 
tioBsos  te  (iie:\a  (t'aller amum  de  Mmsoie  (3  de  f'alieitiorch , leamem  de  Caytk, 
Gerlacam  de  Dollendorp,  Floreatium  Berthoat  de  Berlaer,  leannem  de  Risferfeheyt , 
Domines,  (3  Gadfialcamde  Zelichem  milices,  ncc  non  8c  fuper  mucua  aflillencia  in 
nollris  guerris  8c  agendis  quibulcumque,  compromifimus  8c  compromiteimus  per 
prxfentes , promittemes  fîde  data  corporali  > quicquid  per  eofdem , tic,  Dacum 
sumo  Domini  MCC.  XCV.  die  lovis  poil  Dominicam  Imocavit. 

Extraid  de  l'Inventaire  des  Chartes  de  Brabant . repofants  au  Chafteau 
-■  de  Vilvorde. 

ITem  ane  lettre  de  lean  Duc  de  Lothier,  de  Brabant  & de  Lembourg,  par  la- 
quelle il  fait  feavoir  que  noble  homme  Godefroy  Cuens  de  Viane  Sire  de  Grimber- 
ges  a feprins  (3  relevé  en  fief,  la  difme  de  Hingene  à tenir  heritab.’ement  dudit 
Segneur  Duc  (3  fes  facceffeurs , (3  at  pour  ce  promis  ledit  Daepaier  aadiCl  Caens  de  Vit- 
ne  Sire  de  Grimberges , la  Jemme  de  fin  cents  livres  paiement  de  Brabant  à la  S.  Remi 
prochainement  venant-,  comme  la  lettre  contient  plus  h plain,  eftant  en  date  le  iour  de 
ta  Trinité  Pan  de  grâce  MCC.  X C V I.  (3  eft  efeript  far  le  dos.  Quôd  dicima  de 
Hingene  tenetur  in  leudum  à Duce , eotti  G.  1.  (3  eft  aufti  efeript  au  dos  Valken- 
boren , (3  eft  la  lettre  fiellie  de  plufieurs  féaux. 

Ejttraift  dudid  luventairc. 

ITem  une  lettre  par  laquelle  Henry  de  Luxemborch  Seigneur  de  Lyni  eognoit  que 
le  Duc  de  Lotterick  luy  avoit  affiné  qssatre  cents  livres  de  terre  paiement  eourfa- 
ble  en  Brabant , fur  fa  monnoie  de  Brabant , lefqaelt  le  Duc  poarat  raehapter  pour 
quatre  mil  livres,  lefqaels  lediél  Seigneur  de  Lyni  en  ce  cas  debvrat  emploier  en  achapt 
d'autres  femblables  rentes , pour  les  tenir  en  fief  du  Duc  de  Brabant  : comme  par  la 
kttre  apert  plus  à plain , en  date  Fan  de  grâce  MCC.  X C V I.  /«  Mardi  apres  le  11^6. 
fécond  Dimanche  en  ^arefme.  Et  eft  efeript  fur  le  dos  Hommage  de  Henry  de  Li- 
gny , cotté  au  dos  XX X. 

Lettre  tirée  dés  Chartes  de  Brabant.. 

ALbertus  Dei  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Augullus,  univerfis  facri  Ro- 
mani Imperij  fidelibus  gratiam  fuam  & omne  bonum.  C bm  omnis  gloria 
five  potentia,  principatus  in  fubditorum  confillat  prxcipuè  lolidata  fortunis, 
decet  8c  expedit,  ut  quilibec  in  quacumque  prxcminentiaconllitutus,  fit  fubjeâis 
in  gracii  libcralis  > tune  enim  rcgalis  dignitas  verc  laudis  titulii  fublimatur  & e- 
minenti  décoré  præfitlget , cbm  fidelium  Principum  fuorum  devotionem  clemen- 
ter  attendens,ei\de  fua liberalitatc  innovât  8c  confirmât,  qux  à luis  fibi  prxdecef- 
foribus  func  collauj  eo  quod  non  minus  in  obfervandis  bcneficijs,  quam  elargien- 
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dis  laus  Régi*  Majcftatis  accrefcat.  Quaproptcr  noflc  volamus  univcrfos  um  pô* 
fleros  quam  prxfentes , quod  nos  fîncer*  dcNrotionis  fideiquc  conilanciam  quam  //- 
iuftris  Printfpi  noficr  Ioannes  Dei  cratia  Dux  Lotharingiæ, 
* fiRACANTiÆ  BT  LiKiBURGisad  Ccintudinem  noflram  habere  dignofci* 
tur  attendcntcs,  confidcranics  ctiam  placida  , frudhiofa  grata  fcrvitia  quæ  per 
cum  nobisin  poftcrum  poicrunt  cxhibcri;  univerfa  fcudai  jura,  libertatcs,  coq- 
ceflîones,  coUationes  Sc  fementias  à Divis  Impcratoribus  6c  Rccibus  Romanorutn 
noilris  prædecciToribus,  Phillippo  vidclicct,  Henrico,  Rudoipno  noikro  pâtre  & 
Adolpho  ejufdem  Duels  progenicoribus  ac  hominibus  eorundem  Fa^Hs,  conceflas 
latafque,  prout  ritcac  providc  faâ*,  concefT*  & latæ  nofeuntur}  & rpedaliter 
gratias,  conccflîones  & coUationes  de  Abbatia  Nivcllcnfî,  Civitare&  rxclefia  6. 
ServatijTrajcétcnfiscum  omnibus'appcnditijs,  honoribus,  juribus&  iuftitijs  extra 
Civitatem  , de  Comitatu  Dagisburgo , de  Icxaginta  karatas  vini,  efe  fucccUlone 
iîliarum  Tuarum  in  feudis  fuis  libère  il  hæredcm  mafculum  non  habueric , de  fcn> 
tentia  lata  apud  Franckefort  &C  à Principibus  approbata,  quod  de  univerfîs  bonis 
quæ  de  Ducatu  fuo  moventur,  omnium  hæredum  mortuis  parentibusde  jure  tutor 
habeatur,  &;  alijs  quibufeumque  prædidto  Duci,  prxdccefToribus  & hominibus 
fuis,  auÔoritacc  Regalis  culminisapprobamus,  innovamus,  confirmamus 6c hujus 
feripti  patrocinio  communimus.  Nulli  ego  hominum  liceat  hanc  paginam  noitra 
approbationis , innovacionis,  & conHrmntionis  infringere, veleideminaliquo auTu 
temerario contraire,  quod  qui  forlîtan  atccntarc  pr*rumpfcrit,  gravem nolîra; indi« 
gnationis  offenfam  noverit  Te  incurfurum.  In  quorum  omnium  tedimonium  6c 
evidentiam  plcniorcm,  prxfens  feriptum  exinde  conferibi,  6c  Majellatis  noflr*  fi- 
Iio8>  8’^^°  juUimus  communiri.  Datum  Colonix  anno  Domini  MCC.  XCVIII, 
quinto  Kalend.  Dcccmbris,  Rcgni  noUri  anno  primo,  indiâione  undecima. 

Extraiift  de  l’Inventaire  des  Chartes  repofants  à Vilvordc. 

IT*em  certain  f acquêt  en  papier , ou  font  plufieurs  lettres  liés  enfembîe , premièrement  fl 
trou've , une  lettre  originelle  de  tout  le  Cbappitre  de  la  grande  Efglifi  de  Liege  à 
tous  gentil  hommes , ^c.  falut  en  nojîre  Segneur^  i^c.  faifant  mention  y qu'ils  ont 
ejleu  noble  Prince  Mon-fegneur  Ican  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lothier , de  Bra- 
bant 6f  de  Limbourg  à Mambour  de  l’Evcfché  de  Liège»  ^ qu'il  at  faiél  le  fer- 
ment au  Cbappitre  que  doivent  faire  les  Mamb^urs  ^ fur  Vobedience  qu'ils  donnent  à 
rP.glife  de  Li^e^  ü*  qu'ils  cognoijfent  IcdiSl  Segneur  Duc  pour  Mambour  de  rEvefebé. 
Faicii'anMQQQ.  iour  de  S.  Michiel.  Et  eft  ladiclc  lettre  originelle  Jignée  au  dos 
1300.  XXIV.  (ÿ  eft  fîellée  d'un  feau  pendant  au  parchemin  de  la  lettre  quafi  déchiré. 

Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

Wlcboldus  Archiepifeopus  Colonienfîs  & Ioannes  Dux  Lotharingiæ  y Brahantùé 
y Lymburgi  confædcrationcm  faciunc , A paciBcatorcs  de  rebus  inter  cos 
controvcrlis  vcl  controvenendis  cligunt;  ex  parte  Archiepifeopi  Ludulfum 
de  Dicka  Canonicum  Colonicnfcm  nobilcs  viros  Gerlacum  de  Dollendorp  , Joannem 
de  Rjperfcbeyt  Dominos  y Hermannum  de  Hadcmar\  ex  parte  DuCis  nobilcs  viros 

Codefridum  de  Brabantia  de  jferfehot  13  de  Fierfon  Dominumy  Dominum  Plm’Tntium 
Bertolt  y Arnoldum  de  TVefemale  6c  ftrenuum  virum  Egidium  Bertolt  militem.  Ar- 
chiepifeopus  etiam  omnem  difeordiam  inter  ipfum  6c  Gerardum  Comitem  luliacen-^ 
fem  raotam  6c  movendam , rcmittit  in  manus  Ducis  loannis  & Godefridi  de  Bra- 
• bantia.  Datum  apud  Noviomagum  in  Vigilia  AHumptionis  B.  Mariæ  anno  Do- 
^ ' mini  MCCC. 

Eixtraift  de  l’Inventaire  des  Chartes  de  Brabant,  auChatteau  de 
• Vilvorde. 

ITem  une  Uttre  de  lean  Duc  de  Lothier  & de  Brabant , faifant  mention  , jue  ledit 
Duc  at  donné  à Thicry  de  Walcourt  Signeur  de  Rocncfort  (3  à fes  hoirs  , dou- 
fe  âmes  de  vin  de  Rhin  par  an , chafeun  an  à Parques  en  la  ville  d'Anvers  , à tenir 
en  fief  dudit  Due  de  Brabant  (3  de  fes  hoirs  j (3  en  recompence  de  ladite  concefl 
fioHy  Theodoricus  ad  manus  Ducis  de  Allodio  fuo  Villam  Amblis  6c 

molendinum  fuum  de  Gimcal  , affis  auprès  de  Roebefort  , pour  foixante  livres  de 
petit  Louvignois  renie  annuelle  y laquelle  rente  avec  les  ioufe  anses  ds  vin  ils  tien- 
dront 
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^ro»i  en  jf<r/  d»  Duc  de  Lethier  Çj?  de  Brabant  Comme  phts  à p!ain  appert  par  là 
t lettre  eftant  en  Date  l'an  M C C C.  Dommica  in  ramis  Palraarum.  6?  Jur  h dos  eji  I3OO, 
ejcript  Tranfcriptum  Homagij  Domini  de  Rochetbre. 


Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 


VNiverfis  prxfentes  littenis  inrpcchiris,  Hugo  Dci  gmiâ  Leodienfis  Epifeopus 
xtemam  in  Domino  rdittem  cum  notitia  veritatis,  ôcc.  Sanè  cùm  aa  nos  & 
anteceflbres  noftros  Ecclcfiæ  Leodienfis  Epifeopos^  qui  ipfam  Ecclefiam  re- 
xcrunt  pro  remporc,  plurimaôc  diverfa  jura  ac  jurifJiâiones  in  Oppido  Alecbli' 
menfi  6c  tn  Villa  tl^ffeyfte  fc  appenditijs  caruodem  pertinuerunc  long»  cemporibus, 
te  adhuc  perrinere  dignofeuntur)  qux  ufque  ad  hxc  tempora  nobilis  vir  loanncs 
Ècrtbout  de  Mecblinia  & fui  progcnicorcs  per  potcnciam  luam  violenter  occupa- 
runc*  & ad  hue  detinent  occupata  contra  D^um  6c  jufhtiam,  in  difpcndium  animæ 
fut  y 6c  prxdtélæ  Ecclefiæ  Leodienfis  non  modicam  jiéhiram , confilio  freti  bo> 
norum  3c jurirperitorum , opportunum  duximus  eaienus  nobis  brachium  inrocarede- 
feiUionis.  Cùm  tgitur  IJluflris  Prweeps  Dornhus  Ioannes  Dki  gratia  Dux 
Lotharingiæ  Bhabantiæ  et  Limburgi  fit  fidelis  & major  ac 
potentior  inter  fidèles  Ecclefiæ  nollra:  fupradiâæ  ; nollrum  imo  potius  Eeelefix 
noftræ  gerens  negotium  de  mandato  noftro  6c  rcquifitione  débita  , prædiâia  jura 
3c  jurildicliones  diu  iniuriofè  ac  violenter  occupata  , ut  eli  didum  > ad  proprieta- 
tem  Ecclefiæ  nofiræ  fupradi£l;x  reducat  6c  reducere  laborct  fuis  fumptious  6c  ex- 
penfi;  noftræquc  feu  Ecclefiæ  nofiræ  pradiebx  facultat»  non  fuififianc  ad  tanta 
onera  fupportandat  volences  fuis  laboribus  6c  expenfis  merito  refpondre,  cum  ne- 
mo  tcncatur  fuis  ftipcndijs  militarc,  piædi£ba  jura6c  jurifdiékiones  univcifas  6c  fin* 
gulas,  prout  idem  Dux  rcvocaverit  ad  jus  6c  propnctaicm  Ecclefiæ  nollræ  mc- 
moratæ,  libéré  conferimu»;  & don. mus  fibi  fuifoue  hxredibus  ufque  ad  tercium 
hæredemioclufive,  cum  fruétibus , proventibns  oC  adventitijs  quibul'cumquc.  Pro- 
mictentes  bonâ  fidc  diéfco  Duci,  quoi  quàm  citiùs  poterimus  procurabtmus  cum 
cffcâu,  fuper  coll  •tionc  (eu  donatione  prædiéka  confenfurh  Capiculi  diétæ  noftræ 
Ecclefiæ,  feu  confiimaiioncm  Apoltolicamadhiberi,  6cc.  In  quorum  tefiimonium 
& munimeii  figillum  nofinim  præfentibus  litieris  duximus  apponendum.  Datum 
anno  Domini  MCCC.  Sabbato  pofi:  fcfium  B.  Lues  Evangeliftæ.  1300. 

Extraie!  des  lettrages  de  la  ville  de  MalincS. 


T'^7|l  IaK  by  der  graiion  v;in  Gode  Hertoge  van  Lothrijek,  van  13rabandt  endc  van 
Vv  Lüuborçh*  rnbr  tup  lan  Ikmhout  Hcercn  van  Mcchclen  moichcn  bonbt  aUm  dm 
narrmîH^  fmtfulim/  Mcdrfr  imctcn  fulbti  fim  ofu  lefm/ 

Dût  top  met  onfc  ^taDt  ban  IVlechdcn  obrr-rm  Qhrdjagm  )|jn/  ^ manirrrn/ 

Datfe  allen  die  poitum  en^  aile  die  ognnnantint  die  hiet  nart  bolgende  ^ in  dtfrn  b^irben/ 
tmmmnfct  bon^  on^  ende  ban  oiife  nacrhomrlingI)cn  drfjoudm  fullm  / etc.  in  oo^doutfebap 
dcc  tDacrtïrpdt  i&ic  bpa;?  gljrniardu  in’t  jacc  oiip  {^ecrni  alfmeii  frIjJDft  MCCC.  mde  em  130I. 
jaec/  0p  k>'  Sxitieii  barg:. 

* Lettre  tirée  des  Chartjsdc  Bfabant. 

Aïlen  ben  ftbemndie  defen  letlrrm  frlen  fim  ende  ïjojcn  Icfcn  Godetaert  Grève  van  Vya- 
nen  Heere  van  Grcmbci^hen , ^anban^nprh/  ?lcnoutl}cru  van  Walhcjo,  Gilles 
Benhoui  Hecre  van  Honcbikc  falupc  ende  firnnifie  dan  lxKirrf)ide.  l@p  doen  liant/  toant  cuf« 
ftfgn  cenen  Edclen  Princ;  1 a s n e n Henoge  by  der  graticn  van  Gode  van  Lothrijek  , van 
Drabandi  ende  van  Lemborg , lannen  Berthoude  Hcercn  van  Mediglenc  in  ecn  Jtide/  rude  die 
;dtadt  bon  Mcchglcnc  in  d'aiiDer  }ijde/  tUiift  ende  gtlmefl/  ende  tn  drpden  59» 

tmfcoedc  eÿ  ban  doden/  bon  bpnbe/  ban  robe/  ban  ondre  fcorOc  bonde  fribe 
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OjIoSiK-  homrn  bu  Hcrtoge  van  Ërabont>  code  lan  Bcrthont  Hwrcn  van  Mcchg- 

Irae  in  b'nn  jilttt/  riiDe  bic  bon  Mcchgicnc  in  b'anbn  sijIM/  bp  tarbe  ban  .godie  iicbc/  ta 
;ijn  btÿ  bicbcii  in  ftggbtcni  / in  bni  igtctt  ban  Ediogcn  tnbc  (n  onj  bincn  Die  liitc 
bon  gbtnotim  .;gn  / bat  bip  bibc  bit  ()itt  bon  gbcnonnc  ;ijn  / ban  ollt  bn  fcar. 
bcbitt  tiifEI)ni  oDcbalitn  ;ijn/  ftim  btcfitn  oponfcbclic)  aibc  but  bip  ban  btcfcsoiK»/ 
bat/  bat  lan  Hcnoge  cnde  lan  Bertiioat  bort  efjtnaenit  in  b’rm  3j}be  / cnbc  bit  ban 
JUnligImt  in  b mibn  3Ubc/  ba|U  cnbt  gcfiarbc  Ijiubni  fcltn/  tnbebat  ncmnKcmcn  te  bjebe^ 
ne/  notb  ban  btt  ntmmnmcn  te  ganc/  gijtlÿth  bat  bit  pattfiien  Dcbbm  gljtioft  te  Ijoubm 
in  bit  coinpiominic  bit  bâte  op  (ÿ  glicniartlit  tnbe  btlcglieltt  cube  in  manine/  biant  bat  fa> 
be  bat  bip  bibt  Die  t|itc  bote  gittnwmt  3tjn/  tt  gabtre  nitt  feggcn  m motliten/  oft  niet  obit 
etii  en  bjocgljtn  / oft  ban  nIet  bJtfcn  en  mocfjttn  / bat  bip  bitte  bit  ùin  boje  gljtnocmt  3ijn  / 
ftggtn  nioclften/  tnoc  bat  oiift  ftggm  flcbreljtiibt  Ijtbbm  foubc  tnbe  bafit  gbt&oubtn  fgn  tnt:» 
nicTmtn  fonbn  ttniglft  lotfijtpbt.  IDp  bitre  ftgglfnrn  gljtlljth  bat  bip  bon  gOtnotmt  sijn/ 
amme  bat  bit  IJrtiin  ban  Edingen  mtt  onÿ  nitt  taKftn  m mat!)  alfc  bit  feggljen  te  ftggbmi 
tnfTtbtn  lan  Hertoge  endc  lannc  Berthout  bon  gfftnotmt  in  b’cai  3ijbt/  cnbc  bit  banjDctbga 
lent  in  b'anbn  3i)be:  foo  litbbrn  bip  fcggffnm  bon  gbcnoenit  op  onfe  bcflt  bnficn  bic  ftoebe 
bit  obcfctiiet  iji  in  bcpbcn  fijbcn  in  bit  bon  gcnoemi  i0a;logbc/  mbc  op  alb  bit  tbiifb  Met 
tnfrebm  bebben  gbtbinb  / tnbe  btbbcn  Oe  bojbtnc  ban  ben  fcggbene  t’anftnattt  gbcnoniem 
nibt  tÿ  on<  feggben  cnbc  ftggbcn  albiid/  bat  oITe  bie  tbaific  bit  gljthiccfi  btbbcn  tufleben  lan 
Henoge  en  lan  Berthout  ni  b’ctn  3ybt/  tnbe  bit  ban  JJSflbsIcne  in  b’anbn  sflOe/  tnbe  batt 
buipceen  in  btibm  3bbcn/  bat  bact  af  31J11  en  edem  bitttigli  foebine  ban  bobtu/  ban  b;ana 
ben  / ban  tobe  cnbc  ban  albecbaiibe  bingben  bin  tufleben  lÿa  gbefcb'et  cnbc  gbetnccfl  : Scc> 
gbenomm  bien  bat  bip  op  bic  btficn  cnbc  op  bic  poojttii  ban  jDnbgImc  nirten  fegggen/  en 
bc  bat  bic  blpoen  in'p  Qettogifen  jjanbt  ni  in’#  ©lacben  Sont  ban  39panra/  gbriptli  bal  be 
tompiomiffie  ftîctlit  bic  bacrop  geraaclit  t#  cnbc  btfrgbtlt.  Boojt^  cp  bat  onp  ftggbcn  aip 
ban  .fecfftpmenirfcitenc  ban  (acte  11  jaect  te  JEttliglme/  bat  fal  flncn  gljeiijch  batbictompioa 
mifflc  fpjrtfit.  Ooott  rp  bat  onp  feggben  bat  aile  bc  gbene  nie  boot  fün  Wcbtn  tnbe  betbeent 
enbcgbtto  ft3gn  / in  « pertogm  fïfbe  en  In  fSettbout  3bbt/  bat  batt  af  fal  be  Certoob 
banbni  fnnen/  cube  !?tttbout  baiibni  fljnntn  be  îbtaOt  ban  .IDctbgIcne  in  tnettigben  font» 
bingbc  bonbtii)  alto  bat  bic  ban  JTÎfcbgltnt  bact  af  in  paife  ftlcn  bipbtn  tnbe  bitttigb  ften 
bine  fai  pj  : btgbcno  nen  bien  b't  bat  bic  ban  313cebgtnie/  bc  gijtnc  bit  bact  poojtetcu3ijn 
bic  btc  taiatccn  om’P  i?crtogf)cn  mille  nibc  om  SSrttljoucp  baille  / enbe  batt  af  (carbe  [)tbtc 
Qbtl)  bt  ban  bjanbe/  ofte  bien  btet  igiifc  te  bjocfter.  jijn  / oftt  batte  gbcaomca  bact  tu  bin» 
iitn  bat  fl  btc  ttatten  / bat  linilbth  tp/  bat  bat  bie  ban  XB  cbglenc  gelbc  ’ fdeu  ban  (acte  tt 
(acte  / bimien  b)icn  jaettn  / cnbc  batin  te  gacac  ban  S>.  ÜSacmtffe  n.iefHiou;tnbe  oütt  cen  jatt/ 
b’teii  Dtibci  btcl  in  b’tetflc  fart  / b'anbre  bnbenbeel  in  D'anbct  fatr/  mbe  ’t  btebe  btrbcnbetlln 
bftbc  tact  bergouben  te  3ijnt.  .Ootb  fp  orp  flggbtn  bal  banclttcbc  goct  bat  bicre  bdn 
Xnccbgiene  toapt  tbiect  gbeirgen  biap/  bac  onbccbianbelc  tu  p op  bleu  tijt  bat  bie  foene 
gtfpioben  tu  P/  bat  bat  bit  lucctogbc  fal  bien  glKibtn  olfa  bette  nlll  tubcc  flem  latj/  tnbe 
aitttlfout  alfa  cticlijlie/  erbe  albat  felbc  fullcn  bie  ban  IBccfigtIcnc  boen  ’p  txcccogbm  licbcn 
erbe  Otctlioutp  licben/  ban  bien  bat  ontcttoarbeltbiap  battme't  inct.tt  tBatOcrtWut.  i)at& 
tpbatonpfcggfltny  en  bat  fabcnbaCflbccbatbiefocne  gifptabcn  tnap/ iincn  boot  fp  blebtn/ 
g!)tflacgt)en  ofte  bttminbt/  cft  onbete  meftieet  gflcft!)^  om  bothefiin  ban  ©ojIoglK  oft. 
‘tflne  gflcnorticn/  baie  bat  fal  boeit  beteren  bc  Çettor!)  cnbc  13trtl)ont  in  btpben 
3tjben.  Boeje  ep  bat  onp  fcggljen  / bat  be  gîicne  bit  Wnntn  bm  ilDjIogbe  butten 
JUctflgIcne  !)ebbcn  gflctnctfl  imi  ’p  l^ccCogijcii  Inille  oft  om  ISmbouip  tuillc  / oft 
bon  bfcfe/  bat  Ue  paifeiitclie  tnbe  bfebclicbe  fcltn  fgn  binnen  IBetDglcne  Iflfp  cnbc  goetp 
Sooitp  cp  bot  onp  fbggiten/  bat  bit  ban'lBcrllglent  fcltn  gfleben  in  bctejlngcn  ben  f^cttogli/ 
enbe  üflettboube  iionbctc  biifént  pont  ffaiemcncp  bmSSiabant/  batp  ccbttflanie  p Bctcogljen 
peraifnth  bitmtn  Ipet  torre  obtt  XVI.  pcnningfien/  alfa  gott  olfc l)i  tp  op  ben  benbatflban 
flibtn  bot  bit  fegen  g!)cfccf|t  tnap/  ofte  bie  Iwrbt  bote  af  : enbe  ban  befe  fionbect  bufert  pon> 
bcn'iftlenbiebon  XBec|)gIene  gf)cibcn  ben  l^tttoge  enbe  !Sittl)aidic/  baiiéb.  Xamfi;ctt)tfbacg|ie 
bat  natflflouiinbe  cp  obtt  een  face/  flftl)itn  tnetben  bnflntic!)  pont  bcp  bwtgenotmcpÿairm* 
entpf  enbeboo)t  bon  fi.  Zambjctiitp  baegfie.  biett!)icnt  loet  naefiVatgOenbe/ ticfip  jaetp 
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opS>.  ïamb!rtbt|bat!)f[fft6ufcntpoiiI)tii  terhotrnJfiiormbrt  mimtc/  olfii  batbattititbc  Wé 
bonIKtt  Ouftnt  ponlxn  toajOîti  l'ctctoiititn  : toatc  oorh  Oat  faht  bat  De  Octlo(jf)t  oftBcctbout 
btfci-oftBlw'otnibc  pti  nmsbm  iniditbjoutwn  jlifbni  oft  btRarbm  toitn  bat  toactc  oftt  b« 
nttntgctibattoacc/  batmotttn  Bmbftban  jTJtcbjlc-^c  ülKloUni  tube  jtKiben/  gljtliicb  bat 
roR  bni  Çettofllje  tnbt  SBtrrtjmibt  Ijfbbcn  oljrioft  Booitfcgsbm  top  bat  blc  ban  nDcriigln* 
fêlm  g()tlbm  Micr-vrouwen  van  Mcdiclcn  Ik-nhouts  Moeder,  IjacrtfratbcbtcfÿlXtflinb'Oj' 
loabtflficiiabt/  alfbodtootalRflflèrrttlnhtghftœnen  matfi.  Cnbc  onibatbtt/  ftggfttntaaRe 
ci^  glKlJabigl)  fal  (i)ii  gîitfjoiibtn/  foo  (itbBtn  top  ftggbntn  blc  bslt  gbcnorait  }un  rnife 
pjopîtftgtit  glicljai’goiam  bcfcictttcm  in  ojSonfcftippc  cnbt  Btnninc  btt  tpaccljtpt.  ©Ittoa# 
fljtrbaca  cnbt  gBcfrgftt  bi  ’t  jatt  onÿ  IJtftcn  bat  mtn  (iijjttf  MCCC.  enbe  III.  Istttn/  btÿ  j jo, 
£atccbai||ÿ  b;oj  ib.  Uaitib)ccf)tfbacf|.  ’ * 


Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 


IOannes  Dox  LoTHAaixGiÆ,  Brabantiæ  et  Limbursis 
dat  Hewrico  de  Meliert  militi  pro  fideli  fervitio  fit  pro  centum  libriiquasillipro- 
mireratduDi  eimilitcm  crearet , Sc  ctiam  pro  quadringemHlibrùquasciDuxfupra- 
diéhis  debebati  omnes  cenfus  quos  habet  idem  Dux  in  denarijs  in  vilUs  Meerbctit  . 
kyorjl,  ufque  ad  (iimmam  novem  decim  vel  viginti  librarum.  Dux  tamen  lïbi 
rderrac  fupremam  juiirdiûionem  & altam  julliciam  in  ijrdcm  villis.  Telles  Hea- 
fitus  Primgenilus  Domini  de  Cujek,  Renier  diSus  Katzoen  miles , IVÏlleJmus  de  Her- 
taer,  Leonrut  vtnder  Memien  ÿ JValterHi  eiander  Cafpellen.  Litterz  Theutoniex 
patz  MCCC.  IV.  die  lovis  poil  Dominicam  in  Âlbis. 

• 

Extraîft  de  l’Inventaire  des  Chartes  aii  Chafteau  de  Vilvorde. 


ITem  âtuJt  anciens  oriiimles  lettres  iransfexes  Vune  parmi  t autre  ^ par  UpmeUes  Ican 
de  Morsbach  Chevalier  cognoit  avoir  receude  Ican  Duc  de  Lochier,  de  Brebanc 
de  Lembourgf  & Marquis  du  S.  Empire  la  fommede  deux  cents  Ïiv0ft  monnoye 
tournois , pour  lefyuels  deux  cents  livres  lediSl  Ican  de  Morsbach  at  promis  audit  Duc% 
aligner  une  rente  de  vingt  livres  noirs  tournois  ^ fur  fes  biens  alleux  ^ laquelle  rente  de 
XXe  livres  ledit  mejftre  Jean  timdrat  en  fief  ditdit  Segneur  Duc  j £*?  at  ledit  lean  pro* 
tnis  d’être  homme  lige  audit  Duc  contre  tous^  excepte  l’EgUfe  de  Liege.  : ce  qu'auffi  [es 
hoirs  devront  faire  audit  Duc  à fes  Ijoirs.  Comme  la  lettre  contient  plus  à plain  > 
eftant  endate  anno  Verb;  Incurnati  M ÇCC.  VI.  ejlant  ladiêîe  lettre  originelle  sotté  1306. 

au  dos  Xh  . . 

«- 

, / 

* ' ’ Ebctraift  des  Chartes  de  Brabant. 

COnfœderatio  inter  lîemicum  Arehiipifcopum  Ctlmietifm  fifïoANNEMLoT- 
HARiNGtiE,  Brabantiæ  ET  LiMBuRCi  DuCEM.  Tellcs  Gitar- 
dus  Comts  Miacenfii,  Evarardut  Cornes  Marckams  Roberins  Cornes  de  yiraesst- 
bisrg  /easssscs  Dossssssus  deCuyek  , LittcræDatx  anno  MCCC.  V I.  altéra  Egidij.  1 JOtf. 
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PREUVES  DU  LIVRE 


1307. 


1307. 


1304, 


IV.' 


Extraift  des  mefines  Chartes. 


IOannis  Dvx  Lotharingiæ,  Brabantiæ  etLimburgi  coït; 
firmat  H^aUtro  de  Rode  Ahhati , & Convenmi  S>  Bavonis , quidquid  Ifenricds 
quondam  Dux  Lotharingtai  cidcm  Eccicfîx  concelTerat.  SigiUarunt  telles  Gui- 
do  de  F/andria  Cornes  SelundU , Florent ius  Bcrthout  Dominas  de  Berlaer,  Otto  de 
KaCy  Dan:eî  de  Bottcbout  0 Dame]  dU  Goret  ^ Senefebalias  Brahantiee  0 milites.  Litte- 
ne  Daex  aano  MCCC.  Vil.  in  fedo  B.  Martini  Hiemalis. 


Extraid  des  Chartes  de  Brabant. 


PAix  entre  I E A N Duc  de  Lothier  Brabant  &de  Lembourg  & Guillaume  Com- 
te de  Haynaut , Hollande , îtc.  pour  eux  (ÿ  leur  aliies  £7  aidant.  Première- 
ment que  toute  ceux  qui  de  Hollande  avoient  fervi  le  Duc  feront  reftitués  en  leurs 
tient  tS  que  Ton  pardonne  tout  ce  qu'à  caufe  des  guerre  entr'eux  pauvoit  avoir  efi  mef- 
prins,  ^’avee  ce  toutes  lettres  par  lefquelles  parties  demandoient  Tune  à l'autre  feront 
tmlles  £ÿ  Jeront  rejlituées  : fÿ  ejpecialement  le  Due  at  enconven  de  rendre  a!  dit  Comta 
les  lettres  ke  H at  de!  lwa»i»4£rd;Zutehollande  ke  il  demandoit  audit  Comte,  as  quelles 
ledit  Due  renonee , é"  al  hommage  auffi  defmaintenant . £<fc.  Lettres  données  à Mons 
en  Ilajntmt  U diefiefme  iour  dou  mois  d' Avril,  fan  de  grâce  MCCC.  FIL 


Extraid  des  Chartes  de  la  ville  de  Malines. 

♦ 


VNiverfis  prdentes  litterasvifurisSCaudlturisTheobaldus  Dei  gratiâ  Leodienlîs 
Epifeoput  veriratis  notitiam , cum  ülute  in  omnium  Salvatore.  Pius  ille  pa- 
teriâmiliàt , ficut  facra  Euangelij  tradit  leâio , lïlium  qui  diu  direrterat  pa- 
ternis  amplcftensbrachijs,  fufeepit  hilariter,  fcftivavic  folemniter , &enmindueni 
llola  prima,  pia:  reliquo  fuo  Hlio  qui  domi  remanlêrat,  viiulo  fjginato  liberaliter 
convivavit  : hujus  ergo  pi)  patris  inherens  veftigijs  8c  exemplo,  dilcflos  filios  no- 
ftros  Magillros,  Sca&nos,  juratoi  & communiutem  villæ  nollræ  Meebiimenfis , 
qui  iammultisannis  fiibalienodegences  dominio,  cuaâitamen,  à nobii  & Ecclefia 
Lcodienli  diverterant,  ad  nospatrem  fuum  Sceandem  nodram  EccleCam  Leodien- 
fem  bumiliter  revertentes , hilari  vultu  corporis  8c  cordis  fufeepimus , &e.  Datum 
Kal.  Aprilis  anno  Domini  MCCC.  IV. 


Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 


HEnricm  Dei  gratiâ  Romanonim  RexfemperAugullus,  oniverlislâcriRomadi 
Imperij  fidclibus  ad  quod  pncicntes  litterz  pervencrint , tam  przlëntibus  quara 
foturiSjgratiamruam&omnebonum.  Div*  memori*  Philippus  Romanomm  Rex 
fcmper.Auguftus  Illufiri  Prineipi  Henriee  quondam  Lotharit^a  Brahantix  Duei  Bc 

fuit  fucceflo- 
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ruccdToribus  conceiHonem  * donationem  & infeudationem  fccit,  prout  in  littcris 
fupor  hoc  confeâis  cxprc/Üii^  continctur^  quas  littcras  & confirmationes  carum  à 

Srxdecenbribus  no(h‘i$  Imperatoribus  & Kcgibus  Romanorum  concefTastcnuimus 
: vidimus  & audivimas , & eardem  per  honorificum  virum  Evcrhardum  Cantorcm 
Ecclefix  Moguntinen(îs  Cancelltrium,  & Magiftnim  Simonem  de  Marvilla 
ricos  noAros  infpici  & cxaminari  & de  cis  cognofci  fccimus  diligenter , qüanini  p^g,  ^ 
ténor  cA  talis.  In  nomine  Sanâæ  & Individuæ  Trinîtatis  Philippus  Divinâ  faven- 
te  clementià  Romanorum  Rex  lèmper  Auguftus.Regalis  ËxccUcntis  provida  con- 
Q)câio,  nobilum  paricer  ÔC  magnonim  Principum  devotionem  te  prxclara  con- 
luevic  penfare  obfcquia,  &c.  Aâa  Aint  hsc  anno  DominrMCC.  IV.  Datun 
Confluentix»  Scc.  Quia  igitur  Romani  Principis  decet  clcmentiam,  ea  (me  à fuis 
predécc/Toribus  Romanorum  Imperatoribus  & Regibus  fidelibus  Regni  Principi- 
Dusob  eorum  mérita  generofa  concelTa  funt  non  minuere  fed  augere:  confîdcran- 
ttilUufiris  Principis  nojîri  Ioannis  Lo  th  a h i ngi  æ»  Brabantiab  et 
Lim  SURGIS  Ducis  placida,  fruâuofa  £c  grata  fervicia , qux  progenitores 
fuilmpcnderunt  Imperio  » & ipfe  impendere  potcA  & poterit  in  futurum  , diâas 
littcras  predeccllbriDUS  diâi  Ducis  & fibi  conedTas,  6c  omnia  & Unguia  concenta 
in  ipfis  licceris  approbamus,  & authoritate  Regalis  culminis  confirmamus  Dacum 
Colloni*  XV.  Kal  Fcbniarij,  indi£Uonc  VII.  anno  Domini  MCCC.  IX.  R.c-  I309. 
gni  vero  noAri  anno  primo. 

Lettre  tirée  des  rnelmes  Chartesi  \ 

HEnricus  Dei  gratia  Romanorum  Rex  femper  An^fhls  prudencibus  viris  Op* 
pidattts  Antvtrpicnjibus  y nec  non  univertis  Impcrij  huclibus»  ad  quos  prx- 
fentes  litteræ  pervencrint»  gratiam  fuam  6c  omne  bonum.  Nuper  ad  noArx 
Celfîtudinis  pervenit  audientiam*  per  lUuftrem  lùamumXDucem  Brabantidt  feu  pro- 
genitores  vel  anteceflbres  fuos  forum  (âlis  6c  pifeium  quod  in  Anfverpia  fore  con- 
lucvit  ÿ & à nobis  6c  à noAris  prxdeceAbribus  & Imperio  tenebacur  & tenetur  in 
feudum,  irrequintis&  inconfultus  prxdecdToribus  noAris  Divis  Imperatoribus  6c 
Regibus  qui  pro  tempore  fuerunti  & fine  confenfu  eorundem  , tîtulo  donacionis 
vel  vcnditionis  alienatum , 6c  de  prædiÛo  Oppido  ad  Oppidum  Mechlinienfe  tranf- 
pofitum  elfe  6c  improvidè  tranllaium*  non  condderato  providc  nec  praevifo , quod 
Vafallus  qui  feudum  Domino  inconfulco  , 6c  (îne  confenfu  ejiÉdem  aliénât  , feu* 
dum  perdit»  6c  Dominus  à quocumque  polTcAore  vindicare  potcA  : AAcélantes 
Igitur»  proue  ex  afllimpri  regiminis  tenemur  debito  , alienata  jura  Imperij  reçu» 
perare»  6c  diminuta  feu  dîAraÛa  ad  Aatum  debitum  rcgali  folicitudine  reduccre; 
alienationcm,  tranfpoAtioncmy  feu  tranflationem  fori  prsnotati  , minus  provide 
lâétas  rcvocamus  & irritamus  » ipfumquc  forum  diÔo  Oppido  Antvcrptcnji  in  inte* 
grum  rcAituimus  authoritate  regiâ»  cenendum  à nobis  & Imperio  in  feudum»  per 
eundem  loanncm  Ducem  Brabantia  Principtrn  fratrem  no/irum  cbariJfimutH  % ficut 
tencri  conluevit  priufquam  ab  eodctn  Oppido  alienatum  extiterat  6c  tranllatum. 
Quocirca  vobis  Oppidanis  mandamus  6c  injungimus  feriofe  , quatenus  hujufmodi 
forum  » ab  Oppido  vcAro  ad  Oppidum  Mechlinienfe  occaüone  diâanim  alienatio* 
nis  feu  tranflationis  i in  præjudicium  feudi  noAri  6c  Imperij  tranfire  de  ceterô 
non  permitcatis,  Vt  autem  pru:mifla  dcinceps  Arma  permancant  6c  inviolabiliter 
obferventur,  prxfentcm  paginam  fuper  eo  conferibi»  6c  noArs  MajcAatis  figillo 
juAimus  communiri.  Danim  Colmar,  quarto  Kal.  Novemb.  anno  DominiMCCC. 

IX.  Regni  vero  noAri  anno  primo. 
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preuves  du  livre  IV. 

Autre  lettre  des  mefraes  Churtes. 


IJO?’ 


HEnricu!  Dei  gratià  Romanorum  Rex  femper  Auguftus  Imh«,  Duc 

fratri  & Priucipi  fùo  cbarifsim  gratiam  fuam  8c  omne  bonum.  Nupcr  ad 
Mitra:  CelfitudWs  pervenit  mtelligemiam , quod  per  te  feu  progen.tora 
feu  antecelTores  tuos.  forum  falis  te  pifeium  quod  m fore  confuevic , 8c 

à nobis  te  à noftris  pitedecefforibus  Sc  ImMr.o  tenebatur  & tenetur  m feudum  . 

irrMuiatis&inconrultisprxdcceObribut  noftrisDivi.  Imperatonbu.  vel  Regibu» 

Mi  pro  tempore  fuerunt,  & fine  confenfu  eorundem , titulo  donat.onu  vel  veudi- 
Sims  alienaiura,  te  de  pradiao  Opp.do  Aufverfuufi^  Oppidum  Mechhn„uft 
Spofitum  8c  improvidï  tranflatum  effe  , non  confidertto  prov.dè  nec  pra:v,fo 
Vaffallua  , qii  feudum  Domino  inconfulto  , ac  fine  confenfu  ejufdem  alie- 
feudum  wrdit,  te  Dominus  à quocumque  poiTeffore  hujufmodi  feudum  po- 
teft  vindieare  Affeaantes  igitur.  prout  ex  affumpti  reg™'"»  tenemur  debito  , 
aî^ta  iura  Imperij  recuperare,  te  âiminuta  feu  d.ftraaa  ad  lUtum  deb.tum  rep- 
î Mcitudine  reduccre  ; alienationem  , tranfpofitionem  . leu  tranfiationem  fcri 
crenotati  minus  providè  feaas  revocamus  te  irrpmus  . ipfimque  forum  d.ao 
bnpido  Antverpienfi  integerum  rellituimus,  te  auaontate  régi â de  novo  fibi  con- 
nus in  feudum.  tenendumànobis  & Imperio  , prout  tenm  confuevit  priuf. 
quamab  eodem  Oppido  alienatum  extiterat  & iranfiatum.  Qu“‘r“  Seremtau 
?uiE  mandamus  8c  iniungimus  ferioiè,  quatenus  hujulmods  forum  Oppido  Antver- 
cienfi  per  nos  reftiWtuS,  refumi  fecias  ut  mandamus,  null^que  res  de  ipfo  Oppi- 
5o  ad  Oppidum  Mechlinienfe , occafione  diaarum  alienatioms  feu  tranllationii,  m 
creiudicium  feudi  noftri  te  Imperij  tranfire  de  cetero  patians.  Vt  autem  priemilft 
Seinceos  firma  permaneant  te  inviôlabiliter  obferventur,  prxfimtem  paginam  foper 
eo  conferibi  8c  nofti*  Majeftatis  jufiimus  figiUo  commumru  Datum  Colmar. 
>.  tertio  Kal.  Novemb.  anno  Domini  M C C C.  1 X.  Regni  vetb  noftn  anno  prima. 


Extrait  des  Regillres  de  Brabant. 


N' 


rO«j  Florens  Berthout  Sires  de  Malines  faifmsfcavmr  6?  tejmoi^uons  i lâus,  kt 
MUS  tenons  (Â  devons  tenir  en  fief  (â  en  droiS  hommage  \,  de  haut  Prince 
~ trcfnoble  n^re  tres-cher  Segneurj  Mon-fegneur  I ean  par  le  grâce  de 
Dieu  Duc  de  Lothier  de  Brabant  8c  de  Lembourg  ce  que  ch,  apres  s «/«i»  j cefi  i 
fa-ooir  TAvouerie  £>f  le  Segnorie  de  Matines,  le  flot  de  leauwe,  le  thollms , 6?  le  tner- 
ibierdeufiil , dupoiffenifldesiiefles,  les  chemins  , les  lomifs,  / 

edoient  à Adatines  TNicker/puele  (fl  le  Nueve  terre  qu  on  appelle  Nwuselant , (fl  tout  U 
rcmanant  de  noflre  terre  qui  mueveit  de  Brabant  , que  nous  tenons  dehors  le  v,lk  de 
Matines  : avec  chou  conniflins  nous  (fl  tefmoignons  , que  nous  dçions  (fl  femmes  tenta 

per  droit,  de  fervir  noflre  trefehier  Segneur  le  Duc  devantdit , (fl  mener  en  fes  ofls  cont- 

muns  chiaus  de  Malines  (fl  toutes  noflres  autres  gens,  fors  que  ch, aus  de  Neckerfpuele  (fl 
ebiaus  de  Nuvoelanti  (fl  de  li  aider  (fl  fervir  encontre  tous  Segneurs  (fl  encontre  tous 
perfonnes  à nos  frais , (fl  à frais  de  noflre  gens  en  commun  ofi.  Apres  nous  connotfons 
y termoignons  que  nous  fommes  tenus  (fl  devons  tentr  (fl  faire  tenir  bien  (fl  tinaulment 
„ niflre  viUe  de  Matines,  & par  tou,  en  noflre  tene,  «car  cm,  tous  communs , toutes 
ordonnances  (fl  tout  chou  que  par  commun  accord  & confcl  des  Barons  , Filles  & des 
bonnes  gens  de  Brabant  feras  criet,  commande,,,  ordonne, t & fait  en  Brabant. 
termoitnaige  de  tes  lettres  fayellées  de  notre  fiel.  Données  lendemain  dou  lour  S.  Pierre 
S.  Paul,  l’an  de  grâce  M C C C.  X 1 1. 
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Lettre  tirée  de  l’Archive  de  l’Eiglife  de  S.  Gudule  à Bruxelles. 

IOannes  Dbi  Gratia  Lotharinciæ,  Brabantiæ  et  Lim- 
BURGi  Dux  dileâo  noftro  Aminanno  BruxclIenG , Gilutem  tc  omne  bo- 
num.  Cùm  nos  jimikicum  diHum  Vos  , Eÿdissm  ditlum  Scdgilrm  & Simonent 
diSlum  l'humtick  , noftros  oppidanos  Bruxellentes  , in  Vnenta  noftra  Bnutellenfi 
pofitos , per  judicium  & fcntcntiam  noArormn  Scabinorum  Bruxelicnfium  , Gcut 
nobis  confiât  ex  certa  fcientia,  ad  inflantiam  dileélorum  nollrorum  Decani  &Ca- 
pituli  EccIcCa:  nollræ  BnixcUcnGs,  ex  noftro  Dominio  minbsjullc,  in  pcriculum 
animz  noflrx , te  in  dampnum  diâorum  Decani  & CapicuU  non  modicum  grava- 
men  exirc  fècimus  : Mandamus  vobis  diflriâé  prxcipicntcs , quacenus  viGs  lincrii» 
di&os  Ameiricum , Egidium  A Simonctn  , in  diâam  Vreentam  Bruxellenrcm  re- 
dire compellacis , & eos  ibidem  flare  cogatisper  faiGzionem  bonorum  Giorum  & 
ipforum  corporum  deteniionem^  donec  diâis  Decano  & Capitulo  de  judicaco  feu 
fententiato  racric  Guisfaélum , non-obftantibus  quibufeumque  litteris  à oobis  diâis 
Amelrico,  Egidio  & Simoni  vel  corom  alceri  feu  quibufeumque  alijs  concelEs.  Da- 
tnm  anoo Domini  MCCC.  XII.  in  Vigilia  S.  Michaëlis. 

SitVi  sTssh  fia»  imfrimi  en  drt  iassnajln  auf  contre fieî. 
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preuves  du  livre  IV.  • 


ENFANTS  NATURELS  DE lEAN 
DE  LOTHIER,  DE  BRABANT 
de  LIMBOURG,  &c. 


II.  DUC 
ET 


Extrait  des  Regiftres  de  la  ville  de  Bruxelles. 


SX}r  PaH  15  f$.  Ad  opus  Domini  üaimis  i Dmini  de  Cuyck  ér  Blaefvelt  de  bo« 
nis  quondam  Luduici  de  EJfelen. 

SUr  ran  i , Dominus  leames  de  fTylJliet,  Domhus  de  Cuyck  & BUefvelde  mi- 

les oblieatuT  Domino  Ica«m  diSe  Pytjfer  militi  & bona  de  Blaefyel^ , vcndunt 
Domino  loanm.  Dmim  de  Bmehout,  pro  miUe  & quadringemis  Ubns. . 

Extraift  des  Regiftres  de  la  ville  de  Malines. 

SUr  Va»  1547-  Uomira.  Mariareta  filia  Rudotpbi  Pyfenpe}.  uxor  Dœnini  IFet. 
fliet  Demi»!  de  Blaefvelt. 

Earaift  de  l’obltuaire  des  Frcres  Mineurs  à Bruxelles,  tiré  des  Efcripts 
de  Charles  Langius. 


^^Ommemoratio  Dominât  de  Cuyck  uxoris  Dmini  de  Blaefvelt. 


Extraift  de  la  Rym-Cronique  citée  d-devant. 


D0m  Otte  ban  mtrijcb  fcfiitt 

«ttn  «te  bP  acbut  bcm  tn  litti 
jaaatt  5ijn  bjorttt  jgt  fefttc  baf 
Çtttt  ban  Hoochilraten  tDâ0/ 

Haoe  Ojp  fonro  / bac  bioÿ  taiacc  / 

Iin,  Hendrick  en  Wenemaer: 

Wÿ  btüt  D?itn  fonm  baebet/ 
tinbe  Qen  Ono  bepbe  gaebec 
taxtelt  babbcn  begcben/ 
jkot  flln  be  ^eeiUtbebm  bltben 
3ban  Cnyck  ban  Graevc  bat  gpt  blet  s 
San  Hoochbracten,  Malien*  Mcteicn  mtt 
Setfloyben  ^ befe  fanrn  bcQe  / 
lan,  Hendiic,  Weuemaet/  cnbije 
®cpB>en  bit  gotben  allegetbcc  I 
l^tn  bleben  ban  «m  enbe  batbn/ 

<Sn  el>tt*mael  bit  ^llelKpbcn 
ÿebben  gtbiplt  enbe  gefcbepbtn. 

9bie  outfie  b;ocbet  lan  btficlt 
Cuyck  en  Giaevebi  (ijnbtt  gebKlt/ 

Henric  Die  mibbel(lt  t’fgnce  battra 
æeflielt  ’t  lant  ban  Hooehftraeten  / 
Wenemaer  Die  ionpSt  blctf  met  tete 
îban  Malien  etffle  ban  Mcteren  IJtett. 

Üitt  nat  obet  cm  tgt 
igetbocbtc  lan  beÿ  febet  Jt)t 


^ jbtabt  ban  Gtaeve/  olfoo  tip  bdt 
igetc  larme  ran  Blaerfvelt,  &c. 
nig  bnÿ  $eet  Iin  van  Blaerfvelc 
^ra  Graeve  fjabbe  bi  Tgnnt  getaxlti 
Oeclogbe  |)lec  bit  met  moebc  bast 
San  <6clce  ben  ^ettogei  ' 

jSacc  bom  Me  baegra  tnaeten  comen 
San  betalbigt  / btb  itb  bernomra  / 
en  bitit  Ottr  lan  nict  3bc  ftbec  bag  / 
gbie  bwtbiaecbe  fo  fp  bcfpjohra  mag  ! 
gbaerom  betgaetbe  fn  hojte  dont 
]beec  lan  van  Cuyck  b«  ich  U batU 
l^aete  bjicnbe  enbe  magbc/ 

<2nbc  quam  tnt  cenen  baglje 
Ijepnttlijtl!  tra  Graeve  biimrn  / 

Ibp  babbe  batt  bilraben  bkn  mbiben 
én  liebtc  babben  foo  ntp  botbte 
t dSeboien  Qeerfebap  ban  't  gch«bM*  - 
3baec  nae  taian  bp  bojcbt  en  gcacbte 
Çtet  lanivan  Blaerfvcli  af  met  matbte/ 

Qct;  lan  van  Blaerrveli  te  blet  UCC 
ièittf  boot  in  Met  fcboffeltnce:  . 

îtibuÿ  Rftt  lan  van  Cuyck  bebelt 
9ben  dBtaebc  btebec  in  fî)n  gtbielt/ 
aip'6cct«b  Wencclijn  bat  betnam 
Cnbe  Sioii  lohannc/  hiaeten  fb  geam/  &c: 


Extraift: 
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DES  TROPHË’ÉS  de  BRABANT. 

Extraiftdcs  Rcgifb  cs  de  Brabant. 

IAnHcrtoRhevanLothrijk,  Brabant  cndc  Lîmborch  ghrcft  nm  Ï?CCC  lan  van  CofTclacP, 

Hccr  van  Winam  ftinm  af'tunO.  ii  b.wOfC  citûe  fiamcrîincft  / allni  bie  birc  hotm  bliwn  be 
5»tabt  Jflchc,  oriijcftfc  be  .n'Jrtift  ban  te  Uoîni  ban  bjffll)c  bcÿ  £>crtoflf)e  placijte  t«  Ikl)tfn- 
Par /errres  Jo*tvc'es  f<  fKOSrufme  df  Dtxemire  MCCC.  XL»V'. 

Extrait  des  mcfmes  Regiftres. 

IOàNNËS  DeI  CHATIA  Lotharingiæ,  Rrabantiæ  et  Lta<- 
burciæDux  Sancti  oy  e Impf.  rii  Marciiio  notuin  fâcimus  u- 
nivcifis,  qiioJ  nos  fuper  hi>c  cum  amicis  nortris  dclibcrationc  prarh  ibita  matu- 
ra,  mera  liberalitacc  duéVi,  damus,  donamus  ac  {Implici  & irrcvocabili  donatione 
inter  vivos  conccdimuc  liærcdiuric»  pro  nobis  6c  noftris  hxrcdibus  fivc  fucceflo- 
ribus  loaufiæ  nojîrie  dUctia  JU'ue  mturali  ex  IftbelUi  de  yene  diiîa  Ermengarde  dâ 
Viherden  frocrcuta^  pro  le  5c  luis  lixredibus  five  fucccllbribus  de  (uo  proprio  cor- 
porc  procrcatis  , villam  de  Jlouthain  quondam  (tofuini  de  Ihiitlhyn  , cum  omnibus 
luis  attinentijs  6c  pcTtiDCntijs  > & cum  omni  dominio  alto  &:  baifo  « in  jurirdidbio 
ne,  mero  6c  mixto  hono>c6c  imperio  ad  canJem  villam  de  Houthain  pcrtincnci- 
bus  ) proue  diebus  Qofuinm  polTcdit,  tenait  6c  habuit , 6c  nos  ha6benus  poil  diâutn 
Qofuinum\  cum  domo  & manlîouc  quond.im  dicli  Cofuini  , ftantibus  in  di6la  villa 
de  Ilouthainy  cum  ejus  attinentijs  5c  peninentijs  univerfis,  &r  cum  omnibus  diftae 
villx  rcddicibus  6c  provemibus,  five  in  pecunia,  cenfibus , caponibus , anferis  > 
gallinD,  porcis,  cera,  pratis>  pafeuts)  filvis,  molcndinis  , trecenfibus , five  in 
quibulcumque  rebus  feu  bonis  t tam  in  humiJo  (îvc  in  arido  coniîdantt  nihil  juris 
a6lionis«  nihil  propriccatis  in  dominio  prædiflo  , jurifdiébionc  , honore  mero  6c 
mixto»  imperio,  domo,  manlione,  rcJdicibus,  provemibus  , honoribus , feoda- 
libus , didlx  villa:  de  Houibain  cum  omnibus  fuis  attinentijs  tc  pertinemijs  prxdic* 
tU  nobis  & nollris  hxrcdiDus  6c  fucccBbribus  refervando  : falvis  tamen  penfioni- 
bus  6l  urntVuftibiis  nolhon:m  diledorum  , videiteet  Dcmini  Joannis  de  Cùjfelair 
tniütis  ncflri  f>-atris  naturalisa  ncc  non  Domina  Kaîbarinæ  ipfius  Doinini  loannisuxo* 
riSt  ciuidcm  villæ  cum  fuis  pcrtincntijs  univerfis  urufruéhiariorum , prout  inlitte- 
ris  iplius  Domini  loannis  Sc  Dominx  fuper  hoc  confcâis  pleniùscontî*> 

hetur,  didlifquc  Domino 6c  Domina  Katharina  deBinélis.  diéba  villa  de 
Ifoutbain  cum  omnibus  fuis  attinentijs  6c  pertinenti  js  prxdi6bi$,  ad  ïoannam  nofiram 
jiliam  prxdidlam  dcvolucttir,  prout  ad  nos  6c  nodros  hxredcs  five  fucccfibrcs  de- 
volui  feu  pCTvenire  debuie,  fî  prxfcns  donatio  fadla  non  füifTct;  paâo  tali  inter- 
pofîto  qubJ  diéla  loamMy  fui  hxredcs  Hve  fuccefTores,  diâram  villam  de  JJouthain 
cum  domo,  Manlione,  dominio,  jurüdidione , honore,  redditibus  6c  provenci- 
bus  univerfis  prxdiûis,  tencrc  dcbcnc  ac  ctiam  pofiidcrc  à nobis  6c  noftris  harre- 
dibus  feu  fuccelTuribus  Ducihus  Brabantix  in  feudumi  falvo  tamen,  fi  contiogac 
Ïoannam  noftram  filiam  prædiflam  fine  proie  légitima  de  fuo  corpore  procreata 
fuperftite  reli^ti  decedere,  6c  ipfa  loanna  fracrcs  aut  fororcs  à nobis  6C  Ifabella 
di£îa  Ermeugard  zmire  fua  prxdi<fta  habcat  feu  relinq^uat,  volumus  tune  quoddiâz 
tilla  de  Ilûutbain  cum  omnibus  pcrtincncij.s  prxdi6lis  ad  ipfos  devoluatur  j fi  vero 
diâa  loanna  ncc  fratres  ncc  fororcs  habueric,  ncc  poft  fuum  decefium  reliqueritde 
nobis  6«r  matic  fua  prxdiéVa  procrcatos.  tune  diÀa  bona  ad  nos  feu  ad  noftros 
luccefibrcs  Duces  Brabannx  dcvolvcntur  6c  redibunt.  Q^ia  propter  promifimus  & 
promittimus  bonâ  fide  pro  nobis  6c  noftris  hærcdibus  five  fucceftoribus,  diélam 
Ïoannam  noftram  filiam  ôc  cjus  hxredcs  6c  (uccelTorcs  in  hujulmodi  bonis  feufeo- 
do  manurencre  & conlcrv'arc,  acoraniaôc  fingula  omni  dolo  cefiante  rata  tcncre 
invjolabilitLT  atquc  firma,  ncc  in  aliquo  prarmiflbnim  in  parte  vel  in  toto 
contraire.  In  cujus  rci  ti-ftimonium  6C  munimen,  & ad  majorem  omnium  prxmif-  ' 
fonim  firmitatem,  requinmus  diledum  filium  noftrum  Henricum  feniorem,  mo- 
nentes  eundem  quatenus  in  lignum  lui  afienfus  omnium  prxmifibnim , filium  fuuoi 
bis  pixCcntibus  uaàcum  noitro  apponat.  Dacumaono  Domini  MCCC.  XLV.  134^. 
oâava  Aprilts. 

N II  Dca 
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i4<S  PREUVES  DU  LIVRE  IV.  * 

Des  mefmes  Regiftres. 

WEnccUin  cndc^'’rou  Icrnic  Hertoch  endc  Hertoginne  v»n  Luxcmborch , van 
Lothrijck,  Brabant  ende  van Limborch,  Marck-grave  endc  Marck-gravin- 
nc  des  Heylichs  Rijcks,  giictm  ara  t»rct  lan  vanColîaer  Heervan  Wittham 
hacren  Hcvcn  Oom  om  DiniO  niDf  in  mcftJ)frirt8!K  bc  l^ccrlicWîCiicti  üan  Wail» 

wilre , Mechclcn  endc  Wiitham.  lüctce  Dicrick  van  Home  Hccre  van 

Perweys  endc  van  Cracncnborch , lacob  van  Agimont  Hccr  van  Chameau-  Thic- 
ry.  Hccr  Gecraerdt  Hccr  van  VolTclacr,  Hct-rc  lan  van  Gère  Canonick  te  S. 
-3-.  Gudclen  tôt  Bruflcl  huonen  fghelacr,  endc  Willem  van  Stakenborgh.  Lettres 
données  le  lo  de  fchurier  MCCC.  L V. 

Extraid  du  Regiftre  des  fiefs  de  Brabant,  nommé  Specht-boeck. 

TCn  Werben  fioiu  0ar  Willem  ran  Duvenrode  ’t  goct  te  Bauterfem  bp  Tbienen  gellKll 
bat  bftHcrrb  irgcn  ben  t^ene  ban  Vaikcnborch  Berta  9ÿou  ban  Ooucers- 

heym  fpiie  bocbtrt  bebet  niOe  ntbe  al^  fp  fal  hominm  fpn  ban  Itjbe  tt  boot/ 

fbo  fait  fiimimcn  ni  ürtfterbcn  nae  boot’^  ban  Boutersheym  op  3D;ou  Amdbergc  van 
Witthem  mbe  op  b«ïfc  Qf'fcben. 

©;on  Berta  Hccr  Gcrraris  Wyf  vander  Heyden  Hccr  vau  Boutershem  f)0Ut  fjft  fmp^  mb^ 
bojp  ban  S3oitfrrft]rm / S3utrtlc/  Co.:tr!he  rnbe  fîobc.  ‘Jttm  bout  fp  nodj  ^ Oo* 
fbtdïDcH. 

^ffc  Hendrtek  van  Dootershem  bii  boobe  Diou  Amelberge,  turjîm  tooé  fljn  motber  boeÿ^ 
Ift  i^CfCen  WilJcmi  van  Duvenrode  Hccre  van  Oofterhout,  toijf  Ocfcm  Itns  bail  CorOelaer 
Hccre  van  Wittham,  &c. 

Extrait!  des  Chartes  de  la  Maifon  de  Berges  fur  Soom. 

LVdovicus  Dei  gratiâ  Romanorum  Impcrator  femper  Auguflus  nebili  •l'iro 
Joanm  Gortygin  Domino  in  Glymes  luo  & Impcrij  dileÛo , gratiam  luam  ûl  omne 
bonum.  Licct  primxus  eux  nacivitacis  ortus,  qui  non  es  de  Icgitimo  matri- 
monio  procreatus,  fed  de  Pâtre  tuo  loanne  Duce  BrâbMti4ecor\]\igMo  & matre  tua 
Elyfàbeth  Gortygin  foluta,  à quibut  Hbet  adibus  Icgitimis  & civilibus  honoribustc 
cxcludatÿ  quia  tamen  bonx  converfationis  habes  tellimonium  & vertutis,  uterga 
te  clementiâ  clareat  Augufialis,  ciim  nafei  ex  illicito  coitu  non  Ht  culpa  geniti, 
ièd  potius  gencrantis , venia  quoque  digni  Hnt  qui  vitio  élaborant  alicno  ; te  legiti- 
mamust  & refiituimus  ad  orones  finguios  & (Ingulas  honores,  honellatcs,  digni- 
utes,  aôus  legicimus  & civiles  i tollentcs  Ôcauferentes  à te  quamhbcc  illegitimi- 
tatis  maculam  atque  notam  : ita  quoi  fucccdcrc  valcas,  & hxres  ex  tefiamento 
& ab  intellato  exillere  parentibus  tuis,  aut  quibufeumque  alijs  feu  ali|>  & 
omnia  eorum  bona  jura  capere  valcas  ac  habcrc  ut  Icgitimus , qux  in  te  rite  ca- 
derepolTent»  fi  à légitima  fuifics  origine  procreatus;  tccum  in  hijs  & alijs  omnibus 
fuper  dido  defedu  ex  certa  feientia  dirpenfantes»  non  obfi  .nce  aliqua  lege,  jure 
Tcl  fiatuto  generali  vcl  Ipectali,  & Tpccialiter  illa  lege  quæ  fpurios  nifi  ex  certa 
feientia  legiiimariprohibcti  & quibuicumque  alijs  quarum  in  prxmifiïs  ficri  deberec 
ffiCDcio  fpccialis,  quitus  omnibus  quo  ad  prxmifia  de  plcnitudine  Imperatoriæ  po- 
tefiatis  ex  certa  feientia  derogamus.  In  cujus  rei  teilimonium  praefentes  conferioi , 
& Dollra;  Majefiatis  figillo  jufiimus  communiri.  Datum  Franchent'urt  XXVI 1. 
13441.  die  menfis  Auguûi  anno  Pomini  MCCC»  XLIV.  Regoi  nofiri  aono  XXX» 
ImpchJ  vcrôXVII. 
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Extraid  du  Regilbe  des  fiefs  de  Brabant,  nomme 
’t  Latijns-bocck. 


HÆc  funt  nomina  Homînum  feudalium  feu  fidclîu.n  hannh  Dei  gratià  Letha- 
rhinite  ^ Brahantla  Umbnrgi  Dhcîs  poit  obicum  inclit®  memoriæ  lountus 
Duels  patris  fui,  qui  obijt  ia  Vigilia  SS.  Simonis  &lud®.  anno  MCCC. 
Xll.  âc  fcpulCMS  cft  in  Ecclcllâ  Collcgiatà  S.  Gudulæ  Bruxcllcnfis , &c.  Rc- 
gifirata  per  Guicllclmum  de  Ca.sileto  clchcum  iplîu$  Ducis,  folio  CXXXH. 
verfo. 

lo.  Cordeken  miles  fraier  Mturnîis  Ducis  domum,  dominium,  villam,  homagia 
de  Glymes,  ciim  VI.  bon.  terra:. 

Item  fccundo  I.  bon.  terrx  apud  Mc)  lcn. 


Extraid  des  Chartes  de  la  Maifon  de  Berges  fur  Soom 


L 


Etires  criehieUes  de  part.sge  falël  entre  les  Enfants  de  mejjire  lean  Seigneur  de 
Glitnes  £ÿ  de  Dame  tA.  de  loJoigne,  datté.s  h lll.  de  Ntmembre  MCCCi 


LUI. 


Extrait  des  Chartes  de  Brabant* 

Wrt  lan  by  dcrpaiicn  Godts  Hcitogc  van  Loihrijck  , van  licabam  enJe  van  Limborch, 
tom  tioiiùt  alltn  li:ûcn  bit  btfe  Itttcctti  fclm  ficn  oft  ftooitii  Itfm  / bat  toant  a!)c= 
tmicbt  nibc  atnatTim  nrtrRritjcft  onfm  flntt/  tsp  iKbbm  bonbcii  bat  tup  ;i]n  gtlioiibcn  mlK 
Ufboiibm/  (to()cn  toit  pttfoonen  in  btti  mbc  in  Broalc  fcoiibtti  / Ouattlijtb  onsi  nibe  onfm 
({attatnganibci'  banbni  (oticfitn  top  niet  m magfitn  gatbminliitli  tait  fioincn  / nocQ  bott 
af  quije  jgn/  ban  bp  btii  cacbe  ban  onfm  goebm  $tcbm  / banbtii  Kbbijcn  ciibt  ban  onfm 
lonbeban  S3;abant/  foobat  na  otbonnantit tÿ bonbrii  bnittNtl)  ond  tt  biilpm  / cnbi  boa 
btii  onfm  om  tnt  te  homm  tôt  onfee  cnm  / mbc  im  minflm  fthaebm  ban  befra  scootnt 
fctioubm  ; mot  oni  bat  ton  mbr  on|m  aott  fim  mbc  mcccfim  bit  gcoote  tonRc  mbe  gfittcou. 
loigljcpbt  ban  |)cn  tôt  onfmatct/  bartom  tfl  bat  tnp  in  tnlle  mbt  mtpningt  ^jn  te  Ujjbm  fn 
)iatt  / enbe  om  bat  bit  fatebm  amgam  onfc  cetm  I enbe  onfm  Rate  niet  m ta>o]bc  beict  bnp. 
cm  tnegbm  ban  rrbme  i top  toiUm  mbc  oibonnccm  met  raebc  mbe  toillc  onftu  liebm  enbe 
Bftmobigm  j^eerm  mbe  Baer/  trijn  Qetrm  Lodcwijcks  Sonc  *'sConincks  van  Vranckrijck  , 
Graeve  van  Evreus  > mbc  met  nnberm  robe  booi  onÿ  enbe  onfc  Ha:fiomcUngm/  bat  bk 
paintm  mbc  actieulcn  bic  l)icc  gtfclucbm  enbe  geinfecette  ;i)n  / Uo;bcn  bo;bom  mbe  blijbeit 
tictocglicn  bagm  glKitoiibcn  enbe  nrrcRelijcft  gljcfmct/  fanbet  cmigi)  Icttcn  oft  b^tben  In  ceni. 
Oft  nianicrm.  Qiibni  cceRm  top  bp  onfm  rabe  foa  boojftljjtbm  \i  / toiUra  mbe  ojboimtren/ 
toaett  batmen  naine  oft  iKcfc  gmomm  cmige  peclôonm  bon  onfm  .ëtebm  oft  Sbbljm  oft 
bon  onfm  Sanben  ban  S?cabanbi  / ’t  ;i)ne  in  otfupnc  ban  on^  / onfc  na.-ItomcIingm  / boa? 
nifcfcaubm/  bot  men  bot  bctolm  fal  ban  onfh:  albccgcerctRe  goebm.  fjttem  batmm  niet 
inaccitm  m fal  nocl)  Rom  In  Ï3;abanbt  cmiglim  pmninch  tenjp  binnen  beijcil  î&tcbcn  bon 
S3;abont  / mbc  met  cacbe  bec  boo.ify  £stcbm  enbe  Xonbe.  ^tem  aile  bic  Icttcten  mbc  aile 
bic  btfiigbrpbt  bit  onfc  gerbe  Snebtn  cube  Hbîijcn  oft  tmiglj  ban  Iim  ftrbbm  ban  ondoftban 
onfc  boitbfctn  bi  etnlgtc  manirten/  top  lien  bat  tonficmeem  / mbc  toiUm  bat  Inm  bot  Mijbc 
ouooij  boR  cube  gcRooigl)/  foiibjc  te  toefm  gctafTcctt  / bccnicit  / oft  greomficttt  In  icriocc 
inauiccen.  îltcm  toacct  bat  bic  goebe  £itcbm  f bic  Ttbbijcn  oft  bic  boiibcn  ïonbe  banSja» 
feanbt/  ben  licben  boa;  oiiÿ  oft  booi  onfc  no  fioinclingm  of  liebm  / banbro  Ijoeai  gingm  oft 
tot  IvRcn  boiiben  / inben  oefunne  oft  nibm  hiRpe  bon  and  oft  ban  onfc  feouben  / bot  top  bot 
fbuben  mogen  ftrbbm  mbc  ontfam/  am  ond  ofte  aen  onfc  fcfmlbm  mbe  am  onfê  alregercrtRe 
goebm/  enbe  olfoo  fom  nlÿ  |p  geballm  fdm  jiin.  5tnn  botniemanbl  m ontfae  gdbt  om 
tt  kettem  toegbm/  tm  fn  bat  ftp  toebet  Icgglie  bat  geict  om  tocgbm  te  betetm.  <Dtft  boo;. 
fetuebm  (luebm  bebiim  top  gbrmaccht  inbcc  boo;ftIjkktn  manfetm  ommt  ’t  gott  mbe  't 
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Pîofijt  üan  oiiÿ  tni)C  ban  onfm  lanbt/  foo  aljriobcn  b>i>  BWtoubiflijcfi  boit  onB  cnbt  boit 
oiire  na>Iiommtlinom/  bot  tait  otfutnK  bonbm  otlicultn  tube  pointm  boo;f;  iiocl)  oin  fait» 
Ken  bit  btp  litbbni  gttoiifmtmt  mcli  gljcBtbm/  nocl)  oiij  luul)  onfen  goebe  ë>ttbrmu(I)bm 
glltnni  bit  sijii  geftt  tnbe  glitoiboniitttt  mec  btn  cabc  bail  onft  booifs-  jbttbtn  tnbt  mtt  on- 
ftii  biillilia}tn/  bac  fii  moglirii  o;baimcccn  oft  Ijcn  onbccbiiiibtn  ban  oiift  alfa  tt  bclibtttatn 
ban  oiirtn  feobt  rn  in  oiiâ  pjafùt  / in  biat  niaiiiccm  bat  taiact  / t)cn  {icbbm  glitconfciitcnC  te 
botiic  in  btrrn  ttglimlDoocbiglKn  Itticccii  ofe  in  anbrctn  / ofit  ^btnjcii  ofte  glirtiien  bon  onfm 
3laiibc  gtiitcaly.  Il  toacant  toc  alltii  bagljm  / tube  ttgixn  tltlitn  ban  ijm  tnbt  ban  Ijeniim 
lia  bomnitiiiigtitn/  foiibrc  lini  tniinctmctt  et  bom  mopmeffe  noeb  uatciicnc  ' nocl)  iiict  te 
tpffdmi  bibt  otciifiipiic  bp  onO  ofi  bp  iiiiaiibni  aiibcr;)  / tnbe  aile  befe  biiigbm  boo;f3.  gb(lo> 
bm  bipditbcn  gbcttonlbclyclt  eiibt  in  gotben  tromoen  te  borne  giicfcbicbrii/  tube  tt  Ijoubta 
gtljcflijcli  foiibct  bjthtii/  tube  aifo  te  befen  biiioben  top  bcliennni  oiiS  gltetoactlijtli  totfim 
gljcboubrii  cube  btrboiibtn  / tnbt  bctiim  gantftbtlijtli  tnbt  fpttialijch  nlle  trttpticn/  ptibi» 
Irgim  riibt  baltbtcl/  ron>litiiticn / giacitii  tnbt  Iciittni/  tnbt  aile  buipcii  baiibtn  licpligbcn 
ttttbm/  en  bcjî  tttctigthÿ  ttebt^/  cnbt  aile  aiibtre  facile  tocitli  fp  jpn/  biemm  inatb  ftg^ 
Bbcii  oft  bctficctn  ttabcii  befe  tcgbtitajoo.'bigc  Ictttttn/  o?t  bâte  niacbt  toojbt  gbcaibttrt 
iiotlj  btkt  in  ttiiigbfc  roanltrtii  / tnbe  in  oicRonfibappt  tube  bottfitningt  ban  allen  btftn 
biiiglitit  btbbm  toii  bcfcgbrlt  befe  tcaljcntooo.tblgbc  Ictitem  met  onfen  fegliclt/  robe  l)tbbtn 
berfoebt  tnbe  betfocclicii  onfen  licbrn  gbenabigbcii  t}m  iiipn  t}ta  Lode»  ijek  bat  Ijp  befe  faces 
lien  btlinine  toefm  toclioininm  met  fgiicn  cacbe  tnbe  mit  fbiicii  tolllt/  cube  bâte  toc  iKlpni 
toilit  bat  fp  glicbaubcn  too;bfn  cube  gbeboet  in  niaiiitcm  boojfs/  tnbt  bat  bP  in  oïliontitbap 
Dec  toattbept  fijiitii  fcgclt  mtt  onfen  bauge  acn  beft  ttgbeiittoojbigbc  lettertn  tnbe  top  Lode- 
■wijck’s  Conincks  fuenc  van  V'rankcrijck , Grevé  van  Evreux,  ont  bat  aile  befe  facitt  boo;Q.' 
ripi  cotiiommen  bp  onfen  toetro  toitle  robe  tabt  / batleiie  farhen  top  btiieniiro  botbammeibeii/ 
glKlobtii  batt  toc  te  belptii  bat  fp  toojbcn  geboubtii  inbtt  niaiiiete  booîfs.  / en  in  oojhonfcbap  bec 
toactbtpt  ter  bebe  tnbt  betfoctheban  enfeu  libm  foiie’ÿ  IJtttogbtn  ban  !S;abanbt boojfs  / bcbbro 
top  gbcbaiigbtii  onfen  ftgbcl  niittcn  fynen  aen  befe  tcgbcntooo)bige  Icttcctn  i bitc  en  boben 
top  Otttogbc  boo;ftb!Cbcn  bibbtii  onfen  licbm  tnbe  giKtcolitocn  mijn  Heet  üccraed  Gtevevaa 
Gulck.  inijn  Hccre  Acre  Grève  van  Lueii . iiiijn  Hccr  Reynacn  Heerc  van  Valkenborch, 
niijnHectcFlorisBcrihoudeHecrevanMeclieleii,  mijn  lleeee  Gccraert  Hccre  van  DicH, 
lîocch-G rave  van  Antwerpen»  mijn  Hecr  Acre  Heer  van  Wefemaelc  , Macrfchalk  van  Bra- 
bant, ende  Bbilips  Hccre  van  Breda  endc  van  Lîckerkc  , bat  fp  toillcn  bcîtrnnen  / aile  befe 
Dingben  booîfj-  toe|»ii  tothoinmrii  tnbe  ghtbaen  omme  ’t  gptt  enbe  ’t  ptofijt  bon  cm^ce^ 
V Dan  onfm  ïanbe  / enbe  ban  bute  gbtmttclilitlibtbt  confent  tnbe  toilk  baiighm  bocten  fc^ 
Itn  mtttcn  onfn)  oro  befe  tcgbcntoooibigt  Ictteten  ©hegebcii  in  ’t  jact  onji  IJrtttn  alfmtn 
1314.  M C G C X 1 V . btÿ  BjptWCb  uat  ï*"' 

lEAN  MI.  DUC  DE  LOTHIER,  DE  RRABANT 
ET  DE  LIMBOURG,  MARQUIS,  ècc. 


Extraia  de  l’Inventaire  des  Chartes  repofonts  au  Chafteao 
de  Vilverde. 

Ïrm  arlai»e  copie  faiae  par  Seboonbeven  de  certaine  lettre  d-AJtlf 

faifant  mention  de  la  rébellion  des  comnmnaittis  de  la  esté  de  Ue^e  s de  Iluj  , Tm- 
tre,  Trccbt,  Saintron  6?  des  autres  ■villes  fasae  contre  rkie/fue  de  Ltege  , occu- 
pattts  des  forts  CbaJIeaux , munitions , maifons  de  lEgUje  de  Ltege , bruflants^  ojlants 
le/dites  maironsi  6?  que  pour  oin-ier  aufdiacs  forces  (ÿ  violences,,!  !^>  'fi 
invoquer  aide  £ÿ  ajfjlence  : & que  pour  ce  que  lean  pM  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lothier, 
de  Bombant  & de  Limbourg  féal  audit  Evefque  ejioit  le  plus  pu, faut  entre  les  féaux  de 
ladiae  Eglife  de  Liege,  lequel  avoit promis d'a^fer P Eglife de Uege ^ , celle, edutreenjon 
eflat , faire  ejlablirles  iurifdiaiom  & autres  ebofes  qui  ejloientpnnfesàladia  Is4,lije,e-a 
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fie  eaufiTEvefque  recogneu  » en  recompcnfe  des  ajfijîeaces' de*vnntdites  devoir  audit  Segneùr 
Duc  la  fomme  de  vingt  tni'.le  livres  gios  Tournois  du  Rojf  de  J-rufm , {sf  luy  avoir  promis 
ladiiic  fon.me'y  pour  la  feureté  de  /adicîe  /omme.  Icdicl  Segneur  Evefque  olflige  fa 
part  y competaut  à i'Efglife  de  Uegeen  la  viU  dcTrai^  6?  (es  faubourgs  ^ à feavoir  S.  • 
Eierre  attitrés  parts  competantSy  avec  les  fruicls  ^ prcujfcls  en  venants  y avec  plù^ 
ficurs  conditions  fur  ce  pour-parlés  ^ ér  par  ladicle  copie  appert  auffiy  que  leditJ 
Segneur  Duc  fe  complaignoit  qu'aucuns  predaeflurs  dudiâ  Eve'quc  Icdicl  Evefque 
lenoknt  occupé  aucuns  biens  appartenants  audid  Duc  afeavoir  le  pont  d’Amiciourt  * 
le  Chafteau  de  Cornillon  & Joupillca'iw  fs  appendences^  kfquels  biens  lediél  Duedk 
/oit  à luy  appartenir  heritablement , ÿ touchant  lefdiéls  biens , lediêl  Scgucur  Evefque 
dcclaroît  y qu'il  efoit  content  13  d'intention  tneyennent  fes  amis  à?  dudit  Segneur  Duc  en  ''ai- 
re faire  une  déclaration  j promettant  d'icelle  faire  faire  : ayant  pour  feureté  dudiH  Duc 
mis  en  fes  mains  la  ville  de  Hougardes,  Bavecliem  & Dorne  avec  tiuts  les  fruiéfs 
ér  revenus  y appartenants , pour  tenir  par  lediSt  Duc  en  fes  mains emme  efpccia'e  Upo- 
theque  iufques  que  liidiéle  déclaration  des  biens  fufdiéfs  fa-at  fai&ey  (3  îti  déclaration 
faitlcy  que  leditt  Duc  rendrait  kfditls  villages  luy  donnés  pour  eépeciale  hipoth  que. 
Comme  par  la  lettre  continue  audiS  vidinfus  appert  plus  à plain  : e fiant  ladiéle  lettre  en 
date  die  Mcrcurij  in  cralHno  Bcaiorum  Sinionis  & ludÆ  Apoilolorum  anno  Do- 
mini  MCCC.  XV.  Et  ponitur  inferiùs  Collaii  facla  cil  cum  originali  per  me 
Schoonhoven  Et  fur  le  dos  de  eejîe  lettre  ejl  âfeript.  Epifeopus  LcodienGs  promitcic 
Duci  loanni  viginti  millia.  (3  figné  an  dos  T.  N.  X. 

Extraid'du  Chartulaire  de  la  ville  de  Malines. 

ACcosb  mtlc  tjfclioilbt  tllflctini  lan  Hertoge  van  Lothrijek  aide  van  Brabant,  mbe  bc  ooe- 
bc  i&tebcti  ban  S9cabaiibt/  cnbe  bc  ^tabc  Mcchcicn  bon  onbttUngbc  nialfionbcccn  it 
btffnibcrtn  enbe  bcbiilpicl)  te  taxfcn/  ciibc  bie  ban  bc  iSitabt  Mechdcn  bclobcn  bni  bos;fcI);c. 
ben  lÿcttogt  ce  bolgcn  fn  fifne  lO^Iogcn  gclijcii  fg  (ilcgcii/  tegen  cenen  igcigcbcn.  Latm  Ja- 
t/ei  U Lmndy  après  la  S.  Denis  de  i'au  MQCQ.  XV. 

Extraift  de  l’Archive  des  Comtes  de  Hoertie. 


\ Y/B  ilàbjniianic  tSiacbc  ban  l;mcgonb)c/  ban  Zcelaiit/  Occtc  ban  Dîlcflanbc  mae= 
Vv  lien  fiom  aile  litttni  bat  etn  ■Êbelilian  Çtte  Gecracn  llccrc  van  Hoem  cnbe  bon  %U 
trtia  boo)  onâ  cef  gctiamen  enbe  na  honitliiigm  boigljc  e^  boo;bcn/  cnbe  l)em  Ijccft  becbiillc. 
fiert  cnbe  fiin  ttf  gbmæni  enbe  fijii  iioec  hoiniiicrg  / tegfien  etn  âbchnaii  Flora»  Itcrtoma 
tegSend  fi|ii  ttf-gl)cnacmen  cube  (i)ii  iia-honinirliiigtitn  / om  alfiilttie  Iiooi)  alÿ  top  glKbacn 
brbbcn  tcgijtnd  tject  Flora»  booifcpt/  alft  banbe  Sittbe  ban  Machclcn  nibe  ban  attitt  bfji- 
brpbcn  alfoo  alft  betti  aniqnani  hiattlythe  / cube  old  bloct  ban  Gillis  Ikrthouth  (i(ntn  nebt  ; 
ban  toeltri.-n  Iioop  top  |)tiii  fchnlbigli  5pn  XXI  II.  Ijoiibcrt  pont  tente  ’dlactd  / ben  gtaottn 
tournoife  booj  XVI.  pcnnlngrn  toiitnoife  / enbe  XXIII.  biifent  pont  prnningftcn  ber  munte 
boojfcljjtben  te  bctaelmc  ben  trtmiin  batt  toc  glitfct  / ald  hlatrlotli  glltfcpt  td  inbe  Icttctcn 
Dite  op  gljfmatttit  jpii  i enbe  belobcu  Iitni  (Ipie  ecf  gllcnacmen  enbe  na  honmitlliiolicn  / boo| 
oiid  otife  cef  glitnamen  cnbenadiommilingbm/  op  aile  ond  goct  onfe  ccFglienatnni  cube  na. 
hommelingni/  bat  top  l|tm  qiiÿtcn  fclen  ban  aile  [loflm  cnbe  ban  aile  feaeben  bie  iip  oni  bc 
baojfs.  bo;ct)toc|)t  cnbe  Iioop  babbe  oft  lirbbin  mocljte/  om  bet  gbtbjceb  ban  onfe  qiibtingr  / 
In  albtt  maniceen  bat  bit  Itttcccn  fttjeclit  bie  bp  bacc  af  met  ond  btftgtlc  bttft  / cnbe  bebben 
beiii  in  aitbonbe  bitt  af  befe  lettcren  gbegeben  btfegrie  met  onfe  fcgljclt  iiptbongbtnbe.  i0e. 
baen  iiibt  gcgtbtn  bi  'c  jatt  ond  igrcccii  MCCC.  X V.  op  bdi  ectfiat  bacb  banbe  matnt 
IQcette. 
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preuves  du  livre  IV. 

Extraie!  des  Chartes  de  lirabant. 


■ TJ  Enimliitli<mfailte  des  alliances  Srailtees  entre  lean  Duc  de  Brabant  îc  de  Wil* 
l^laume  Comte  de  Haynaut,  laquelle  renentiation  fe  fit  jokaneUement  devant  ne- 
ctaires en  i'Eglife  de  S.  Gertrude  à Nivelle  prefents  de  ta  part  du  Duc  Gérard  Si- 
rcdcDicIlrc,  KrnouU  Sirede  Wcfcmale,  OttodeCuyek,  Gérard  de  le  Marcke, 
Daniaus  de  Bouchout , Arnou  de  Hcllcbckc  & lean  Dopham  Chevaliers , ifi  de 
la  part  du  Comte  WaUthicr  Sire  d’Aingien,  üoJclroy  Sire  de  N aile,  VViliafles 
douReux,  Baudcwm  Sire  de  Fontaines,  Willaumes'Sirc  de  Gommignies,  Wa- 
tiers  de  Reve , Ichans  de  Cruninges  & Everard  de  FloriCes  Che'raliers,  En  l'an 
MCCC.  XV.  le  Xll.  de  Eciaricr. 

Extraid  de  llnvcntaire  des  Chartes  repofants  à Vilvordc. 

ITem  «ne  lettre  faifant  rnentim  de  certain  arbitrage  faicl  par  le  Comte  de  Haynaut , 
par  lequel  entr' antres  chofes  ejl  dicl  ya'Otton  de  Bueren  dmra  tranfporter  en  mains 
du  Duc,  une  rente  de  cinquante  livres  lonrnvs , pour  icelle  rente  tenir  du  Duc  he- 
ritahlemcnt  en  fief.  Comme  la  lettre  contient  plus  à plein  donnée  le  Fcndredy  apres  le 
1317.  tour  S,  Luc  l’an  M C C C.  XNI I.  ifi  ejl  au  dos  de  la  lettre  efcrJpt  0,-mbni  fes* 
Bcnt’ÿ  OjatUenUan  UnifBOiiWt/  cotté  XXXI. 

I 

Excraid  des  Chartes  de  Bralrant. 

SCbBOI  Iwn  ronitm  ©jacbt  ban  ÇtntBoiitoc  / Ijonant/  &c.  tufleftw  IJtrtoac  tan  Hw- 
toge  van  Brabandi  rnbelTiln  to.'obacn  ban  £l)klt  nm  b' toi  sijbc/  tnt»  Otto  van  Bocren 
ont  b’anbete  ;ilbt:  fal  Otto  Dybiargcn  btn  {Jtitogt  boeifpt  bijiltBl)  pont  fbMrtn  loi< 

noife  'ÿiattÿ/  mse  omfanotnft  ban  btm  tt  inne  ccflgrti.  5ttm  fal  lOtto  ben  j^ntoBC  Wt' 
. nm  ttfle  toebtn  op  fipi^  ftif#  Iiofl/  mit  btiftiai)  manntn  l’ors  alp  6m  ÇrtloBc  griiebeti  fat 
aChnaS,  gtem  obtt  Ot  booSt  Btbam  te  Cliiclt  fal  Otto  bctaelm  fthtee  fonimc,  fjttm  obtt  De  atflurt^ 
fie  notl)  ten  foinmr,  Oltcm  obet  bc  ftbarbt  geb.tni  ont  bc  i&tabt  £l)irh  fàl  Oao  gtben  bu- 
(ënt  pont  ftottttt  topioi^/  U fittttn  natt  bealirertc  Otÿ  OtetOBt-  45tfltbtn  tnbe  gebarn  tôt 
*3>7-^cutn!)0«t/  intjotton^ectroiMCCC.  XVII.  bc€  Dmbatl)^  non:  î>.  Suça#  barflc. 

Des  mefmcs  Cltartcs. 

VNiverfispræfentcs  littcrasinfpcâuris  I O A N V es  Dei  ciratia  Düx  Lu- 
th arino  tÆ,  Brabanti/E  tT  Lim  b une  is  falutem  cum  notitia 
veritatis.  Citm  nos  ob  diveifaa  injurias  & gravaniina  nobis  8c  noftris  homini- 
bus  à nobili  viro  Raynetldus  Domino  de  l'alEmborgh  8c  Hiis  hominibus  iUatas,  aJ 
. obviandnm  bujtifmodi  injurijs  8c  gravimihibus . licet  inviti,  terram  ipfius  Domini 
de  V'alkenborgh  armata  manu  inti  averimus , Oppidum  de  Sittaert  hoftiliter  obfi- 
dentes,  ipfum  Oppidum  per  obfcflionem  & diviélioncin  hujufmodi  acquirent», 
noverint  univerfi  tk  lii^uii,  nos  univerlis  militibus,  nobibbus,  «rmigern  , fideli- 
bus , bonis  villis  noftris  Brabamiat  Sc  alijs  gentibus  de  terra  noftra , tam  ultra  Mo- 
fam  quàm  in  Brabantia  firraiter  promifiire,  8c  nos  8c  noftros  haredes  poft  nos  ad 
hoc  obligafte,  & cenorc  præfcntium  promittimus  bona  6de,  quôd  pradiftum  Op- 
pidum de  Sinert  cum  univerfis  pertinentijs,  ficut  per  noftram  praedidam  obfcllio- 
nem  ipfum  fumus  adepti,  inperpccuum  obtinebimusS:  obtincre  promittimus  Cr- 
‘ mitter,  ipfumque  Oppidum  noftrum  de  Sittaertex  nunc  Ducatui  noftro  Limbur- 
genfi  adjungentes,  iplumque  à Ducatu  noftro  Limburgenfi  pnefàto,  temporibus 
J fucceftivis  per  aliquam  indudionem  alicuius,  aliquomodo  non  feparandum  feu  di- 
vidcndum*  In  cujus  rci  teftimonium  ngiltum  noftrum  pratlêntibus  liltcris  duximus 
apponendum.  Datum  & Aâum  BmxclTz  iplo  die  Exaltationis  Sandi  Crucis  anno 
Domini  MCCC.  XVII 1. 
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DES  TROPHE*ES  DE  BRABANT. 

Des  raefmcs  Chartes. 


N Os  lîtrmannus  Domlnus  de  Limborcb  notum  facimus  untvcrfis,  qiiôd  nos  Caf- 
trum  nortrum  Limburg  à Domino  noliro  loanne  Duce  LutharingU , Bra~ 
bantiæ  ^ Umburgi  tcncmus  in  fcodum^  recogaorccntcS)  &c,  Datum  an- 
no  Domini  MCCC.  XVI  II.  131?. 

Des  mefines  Chartes. 

NOus  Ibii  AN«  par  l.i  grâce  de  Dieu  Dux  de  Lothicr,  de  Brabant  ?C  de 
Limbourg,  ficus  Guillamcs  de  Flandres  Sire  de  Tenremonde  , faifoMs 
Jçavoir  à toux  cbiuux  qui  ces  pre fentes  lettres  '{verront , que  comme  débat , ceflion 
fîf  difeort  aient  efté  entre  mus  6?  aoz  gens  d'une  part  y d'autre  y aJfavAr  ejl  de  par  . 
nous  le  Duc  de  nez  franchi fes  de  Mercluenc  le  Cappellc  £*?  des  attinanches  qui  y \ 

appartinent  £5?  dep  ndent , mus  le  Segneitr  de  Tenremonde  de  mfire  franebize  deTcn~ 
rcnîondc  de  no  terre  foute  appartenant  anchienement  à nojlre  terre  6?  Seignorie  de  Ten- 
rcmondc.  Nous  pour  btn  de  p^ys  de  accord  y pour  les  dis  deùas  > ceftions  ^ difeors 
qui  ont  efleit  entre  mas  mz  gens  terminer  £5?  mettre  à fin  y & pour  plus  entierre  a- 
mourz  à tous  iours  entre  mus  & noz  fuccejfcurs  affirmir  . ufant  de  meiir  confeU  dez 
910Z  amis , fhmniez  fommierement  accordeis , de  tenir  £sf  maintenir  nos  gens  & mz  ier~ 
res  franchizes  dejfus  difîes  en  la  maniéré  que  cj  après  s'enfuit,  Idjfa'uoir  eji  y s* il 
avenoit  que  aucunz  de  noz  gens  de  Mcrchtenc  de  la  Chappellc  ou  des  appartlnances 
•uemjjent  en  U terre  de  'renremonde,  (fi  ilfeififient  aucun  grief  ou  méfait  en  quelcon» 
que  maniéré  que  ce  fuifl  dont  il  fe  departifieut  hors  delà  terre  de  Tenremonde  fans  ar- 
refiz  ou  fans  calenge,  li  Sires  de  Tenremonde  ou  fes  indices  deveroient  liverier  le  vice 
(fi  h meffait  à nous  ou  à nous  iufiieez  dé  Mcrchtenc,  Je  la  Chapelle  ou  des  apparte- 
nances pour  prendre  (fi  levier  les  amendes  dou  méfait  : (fi  tout  en  au  telle  manier  , fi 
noz  gfus  de  Tenremonde  on  des  appartenanebes  forf ai foient  en  la  franebife  de  Mcrch- 
tene,  de  la  Chappellc  i ou  des  appirtcnances  y (fi  fe  parti fent  aufi  fans  arreft  ou  fans 
callenge , li  Dux  ou  fez  iujîices  dez  dis  lieux  devero  ent  liverier  le  vice  (fi  le  méfait  à 
nous  ou  à noz  iufiiees  de  Tenremonde,  pour  prendre  pur  nous  (fi  levier  P amende  dou 
diPl  méfait.  Item  s'il  advemit  que  nez  gens  de  noflitles  franebifes  de  Mcrchtenc  , de 
la  Chapelle  ou  des  apperU  turees  aucun  v u/tifent  aller  demeurer  ou  manoir  en  la  terre 
de  Tcnrcn.ondc , bien  le  peut  faire  fans  calengc  (fi  fans  arred  de  par  nous  ou  de  par 
noz  iufiiees  y (fi  les  drjeroit-on  la  maintenir  t ô'  trait ier  à us  (fi  as  coufiumez  de  noz 
dides  frambifet de  Mcrclucnccî?  /<*  Chappellc;  (fi  tout  enfement  porriont  venir  de- 
ntourer  dr  manoir  ez  noz  dictes  franchi  fes  dez  gens  de  la  terre  de  Tenremonde  que  H 
leur  plaira  y fans  calengc  (fi  fans  aneft  de  par  le  Seigneur  de  Tuircmonde,  ou  dez  fes 
iufiiees  y (fi  les  devera  ou  par  nous  ou  par  mz  iufiiees  tnahiteniry  (fi  traiter  as  vs  (fi  as 
coufiumez  de  Tenremonde.  Et  ejl  aufi  accordé  de  par  mus  (fi  nofire  confeil  d'une 
part  (fi  de  P autre  y que  quicunque  vourat  devenir  Borgeois  en  aucun  de  noz  defj'us  dites 
franchifes  de  bAccchitwt y ou  de  la  Chapelle,  r/r  Tenremonde,  ou  en  la  terre  de 
Tenremonde,  (fi  avoir  defenfè  (fi  vuarant  de  fa  b^rgoifie  y qu:  y h couvema  manoir 
tout  Pan  dedeus  le  franebife  de  U ville  ou  il  ferai  devenus  nos  Borgois  de  Mcrchtenc 
ou  de  la  Chappclic  ou  de  Tenremonde  , fors  trois  quarantaynez  afavoir  efi  une  des 
quarantaynez  en  AottfT « le  fécond  quaranîuyne  en  le  femifez  de  S.  Remy  , o'*  le  tierce 
quarantayne  en  le  femifez  de  MatZy  dedans  Icfquels  troys  quarantaynez  il  les  conviencra 
(dedens  le  ville  ou  il  font  Borgois  avoir  leur  feu  ardant , leur  Koc  chantant  , £5?  leur 
•warde  en  leur  nutifony  (fi  s'il  efioient  trouvé  hoirs  de  fes  poins  dejjus  dit , no  ou  noz  iuf. 
tices  les  porremcz  prendre  pour  lem  Jf.itt  ebafean  de  mus  eu  fa  franebife.  Item  fe  au- 
cuns qui  manfifl  à l'cnrcniondc  ou  en  Lt  terre  de  Tenremonde , (fi  il  fàfifi  aueftn 
forfait  y (fi  aprts  U méfait  fe  voiifit  traire  à vcaraut  en  aucune  de  nos  franebifes  ou 
teire  defufditcs , ce  ne  li  pournit  ne  deveroit  rienz  valoir , que  U Sires  de  'I  cnreraon- 
dc  ou  fes  Bailleux  ne  prenderoit  le  méfait  au  fien  , s'il  avoit  tant  vaillant  (fi  lai  fer 
dou  fen  à *1  enremondç  ou  en  la  terre  de  l'cnrcmonde  ; (fi  tout  en  au  teî.e  msniet  e 
mus  U Dux  ô'  nofîre  iufiiee  de  par  nous  deveriens  (fi  potrkns  lever  ^ prendre  de  le 
méfait  de  ebiaux  des  franebifes  de  n'>fire  defius-dite  terre,  quiforfais  y aiiroient  avant 
chou  qu'il  fujfent  trait  à Tcnremonilc  ou  en  le  terre  de  Tenremonde  à warand,  ainfi 
comme  diU  efi  chi  avant  di  s gens  de  'l’cnrcmondc  ch  de  la  tare  de  T cnrcaion  Je.  Item 
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lyi  P R E U V E S D U L I V R E IV. 

s'il  advient  que  mus  it  Dux  {f?  H Sire  //^Tcnrcmondc  en  nos  [ufiUtes  francbifes  ^ ter- 
res  advient  ajfies . tailles  6?  pricres , que  quicunque  de  nos  gens  et  une  part  d autre  ; 

apres  cbe  devenroit  Borgois , je  Burgoifie  ne  U pAra  riens  valoir  que  il  ne  facbe  ajjeis  à 
nous  leur  Seigneur  chacun  en  fon  lieue , de  toux  cas  fuit  dou  prière  ou  de  taille  que  avenue 
ferait  avant  que  il  devenift  Borgois , de  toutes  tailles  0“  aff  fes  qui  j 'crcicnt  faites  , 
ér  detouts  cas  qui  avenus  feruknt  ou  punroient  efire  apres  cbe  quAl  ferait  devenus  Bor* 
gois^  il  en  do:l>t\eJlre quittes  frànsy  6?  fi  <^foit  que  nous  H Dux  de  Brabant  ou 
nos  ittjlsces  6?  gens  voufftfftens  prendre  pant  ou  vjage  de  nos  Borgoîs  » ^ui  aroîcnt  terre 
ou  biens  à Tenremonde  ou  en  le  terre  de  Tenremonde,  nous  deverkns  traire  au  Sei- 
gneur de  Tenremonde  ou  as  fis  iufices,  en  rejuirante  qu'il  nous  fâchent  avoir  le  mjlrt^ 
& s'il  che  ne  volaient  faire  ^ nous  6?  nos  iufîtccs  les  porriens  dasvagier  ; 6?  tout  en  tel- 
le maniéré  doivent  les  gens  le  Seigneur  de  l'cnrcmoiide  traire  à mus  ou  as  nos  iupcesy 
pour  pant  ou  wage  avoir  de  leur  BorgoiSt  fi  nous  ou  msiujîic.s  ne  leur  faijîemcs 
avoir  y H Jhes  de  Tenremonde  eu  festin  (lices  les  poironi  meifmez  desveagier.  Et  ejl 
* noftrc  fintcnce  d une  part  6?  d autre  que  tout  al  qui  Borgois  font  , viegnent  manoir  cha- 
cuns au  lieu  ou  il  fera  BorgoiSy  dedans  ce  Nvel  que  nous  attendant  premièrement  avenir 
à toute  leur  maifmcz  (dns  nul  tnalengien , dî?  leur  famez  leur  enfant  s'il  les  ont , dr 
quicunque  voura  des  hoirs  en  avant  Borgeis  devenir  y U le  convenera  que  dou  tour  qu'il 
aura  iurcit  Borgoifi^  dedens  suit  iours  apres  foit  nianans  en  la  ville  ou  il  fera  BorgoiSy 
tout  en  telle  manière  comme  uns  autres  BergoiSy  ebi  comme  il  efi  chi  dcjfus  dit , ér  ebi 
aucuns  Borgois  fi  voloit  partir  de  Ja  Borgotfte  panier  s'en  peut  , parmy  tel  droit  para- 
vaut  y comme  li  Efebevin  dou  lieu  diront  Jur  leiw  ferement  qu'il  doit , faves  toutes  les 
rai/ons  defus  dites.  Et  toutes  ces  choufes  & cenvenanebes  defous  dites  divtfes  à"  orde- 
tiancbeSi  promettons  mus  ebafeun  de  nous  pour  nous  dj?  pour  ms  hoirs  bien  ^ loyale- 
ment à tenir  vcardier  en  bonne  foy  à tous  iours  fans  nul  malengicn  y en  teftno'gnage  de 
ces  lettres prefentes  fieUes  de  n s fiau'x  qui  furent  faites  dî?  données  à Bruxelle  le  Mar- 
1323.  di  devant  le  S.  rrî/ain  l'an  de  grâce  MCC  C.  XXIIL 

Elxtraicl  des  mcfmcs  Chartes. 

« 

Wu  Dicrick  Grevé  van  CIcvc  iiufini  fionîit  niBc  [ictmriijrti  allfti  bni  omtti  tlic  btfen 
bsief  film  (ira  oft  Joojcii  Itfra  imt  riraii<(Ti  Dec  / bat  ton  bouben  cube 

boubmac  51)11/  fit  ifetafittiibc  -t  Banbt  ban  Hofdinc  bail  mira  Hoogen  Eddcn  Frincc  cn- 
ile  van  onfe  live  Hccre  lanne  by  der  graticn  Godis  Hertoge  van  Lutiirijcke  > ürabaiu  ciide 
Limborch  tôt  aile  fitn  rcclltt  fiat  tan  oiifitt  onfe  flott  boiificn  / tiific  aile  oiifc  oufitera  mtic 
boojfitrm  jriiouBrn  ivbbtti  ban  btm  tnfic  ban  (Ijn  booibttcii  / mfit  bat  te  btfiimii  mile  te 
btbonfitne  met  alltn  bm  ttdjttii  ban  btni  mfic  ban  (iiiic  na<homttitlinoat  / otiijch  mbt  lit 
nlltn  Dtn  tetbte  bat  onft  boojtt.tm  ban  (i|nt  boojfirrm  b.iB»ni  tirtc  Itrhbm  otboufim.  ©c. 
1318.  gtbm  bi ’t  laac  onjS  I?rarai  alfmtn  ftfiîftf  MCCC.  XVIII.  op  ^intt  JUaratttm  ûatîj. 

Lettre  tirée  des  mcfmes  Charter. 

VNiverfis  prxfcntes  littems  viluris  & auditurcs,  noi  flemtcus  Dotv'mus  /îe  Ditffelé 
y tic  Geie  ncc  non  Gui/frirrats  Dominas  de  Bccjlei  milites  falutcm  & plcnam 
agnofccrc  veritatem.  Aâus  humani  temporis  priteritionc  labuntur  » &crcbro 
generationis  & corruptionis  motu , oblivionis  ncbu'.â  UifFocamur } necefle  eft  ergo 
rci  gcHas  pro  carum  longiori  memoriâi  proviJâ  feripturarura  Icric  liucralique  Iq- 
liditarc  roborari.  Noverint  igitur  univerfi  & fingulli  tam  prarfemes  quafn  futuri, 
quod  anno  Oomini  M CGC.  X V 1 1 I.  in  lèfto  Annumiationis  Dommi  propter 
hoc  in  nortra  conftitutus  prarfentia  in  liées  propc  Bufeum-Ducis  Tteotioriens  Cernes  de- 
alTccuravit,  fidc  luâ  fuper  hoc  priftitâ  corporali  ad  manum  difereti  vin 
Geriaei  de  Bu/io  miiitis  Senefiaiii  Leymitnrgenfis , te  ex  parte  Illustris  PrIN- 
c I P 1 s D O M INI  Ducis  Brabantiæ  propter  hoc  ad  di£tum  loconi  de 
liées  tranfmilli,  quod  Domininm  de  ileufden  fitum  ultra  veterem  Mofam  verfu» 
terram  de  Ætbena  (excepto  Callro  difti  loci  de  Heuldcn  ) tenet  & haaenus  tenue- 
runt  à diâo  Theedorice  Comité  Cievenfi  & à fuis  antccefforibus  verô  jure  feoda- 
li , 8c  quod  diâus  TheodorUo  Cornes  Cleoienfis  te  fui  antecclTores,  diâum  Oppidum 
diétumque  Dominium  te  diâam  terram  oe  Henfden  à difto  Domino  noftro  Duce 
& fuis  prarJecelToribus  tenutrunt,  8c  tenerc  veto  jute  feodalitenebuntur;  quiafle- 
curatione  légitime  8c  débité  d difto  ’theoiorico  ComiSe  CiivenJishBtà,  ut  diftum  eft, 
idem  Tbeodoriens Cornes Clevenfis\ev»m  manum  fuam  ad  facrofanfta,  difto  Domino 

Geriaea 
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DES  TROPIIE’ES  DE  BRABANT.  15} 

Cerlaco  ex  parte  & nomine  difti  Domint  noftri  Oueb  cidem  Tktodorko  Comité  Cte~ 
vcnfi  fuum  pra;dic.inte  leu  prædicente  juramcnium  , omnia  quæ  ipfe  7beodoricus 
Cornes Clc-*ienfts  prias  aflecurarat  afTccurando  recognoverat  dedifto  Oppido  difto- 
que  dominio  ac  diéta  icrra  de  Ifcufelcn^  plenam  & inconvulfam  line  orani  perjurio 
habcrc  veritatem  affirmavit.  quibus  àdi^o  ('omite  Clcvcnfi  fie  pcraûis  ut  pra-mit- 
titur,  ûcccfi’cruntcoiamnobis  viii  noblic.ç,  virique  honefti,  fidèles  feu  vaflalli diéix 
Theodorici  Comitis  Clcvcnfis,  Theodoricus  de  Clevc  Cornes  de  Elkerode^  Gerardns 
Donihms  de  flatrnc  * Otto  Domhtus  de  Cuick , Theodoricus  Domitius  de  Moerfe , Guilîel' 
MUS  de  Mille  Dominus  de  dflckrodc * Ilcrifkvmiis  Domimis  de  Gemen  ^Guiilehnus  Domk 
MIS  de  Jironckiserfi  ^ Rut"crus  Dominus  de  lier  peu  ^ Gerardas  Dominus  de  Oyen^  Tbeo^ 
dorieus  de  Jlcife  milites  y Theodoricus  de  Monemont  y Joannes  diclus  J^cker  ^ Ârnoldus  de 
Neyle  » yfrnoldus  de  LAnfio  » loanues  de  Groesbeck  , Henriats  de  Noviomuyjo  iÿf  Murce^ 
Hits  de  Oifserbout  pioprijiH^lbrum  juramentis , ab  iplis  & quolibet  ipforuni  ad  facro- 
fandta  débite  præfiitis  afltrmabant , juramemum  dié’ti  Theodorici  Comitis  devenus 
fuper  afiecurationc  pra'dictx  priùsfaclum,  in  omnibus  &•  per  omnia  jullumcircr 
penitus  arque  verum.  In  quorum  omnium  tcllimonium  Â:  robur  perpétua.'  firmita- 
tis  nos  Hemicus  Dominus  de  Ditffcle  fj?  Gele  nec  non  Gmllchnus  Dominus  de  Roextd 
milites  prxdidiad  fupplicationcm  & deligcntcm  rcquificioncm  dicti  Theodorici  Co- 
mitis Cle^Jenfis  fuorumque  fiddium  nrxdicrorum , figilla  nortra  præl'cntibus  litteris 
duximus  apponenda.  Datum  Ôc  Acium  anno  die  & loco  lupridiccis. 

Extrait  des  Charles  de  Brabant. 

VNiverfis  pExfontes  litteras  vifuris  8c  audituris  Gerardus  Cornes  juliacen/ts  falutem 
8c  cognolcere  veritatem.  Noveritis,  quôi  ciim  in  caufa  & negotio  quodver- 
titur  inter  lllullres  viros  Dominos  noltros  dilcdos  Ioannem  Lotharin* 
CiÆ,  Brabantiæ  et  Limbürgis  Ducem  cjufquc  in  ca  parte  confortes 
8c  coadjutorcs  ex  una  parte,  ncc  non  nilelmum  Hammue^  IFollamliæ  Sdandia: 
Comitem  Dominurn  Trifia  ex  altéra,  vidclicct  fuper  Oppido  ^tUocfden  ôc  ejus  per- 
tinentijs,  in  nos  tanquam  in  Arbitrum,  Arbitratorem  & amicabilem  Compolîro- 
rcm  fuit  compromifium  8c  nos  hujuimodî  in  nos  rcccperimus  compromiflum  » cif- 
dem  Dominis  nofiris&r  partibushinc  indc  in  hoc  complacentibus  ; nos  quoqucxquâ 
Dominorum  nollrorum  diftovum  Sc  partium  vôluntatc,  difti  compromifli  terrni- 
noufqijc  mine  prorogato  Sca-lhuc  pendcnrc,8ccifdcm  Dominis  nofiris  8c  partibus 
bine  indc  in  difto  negotio  per  n:>s  uc  Arbitrum  (olum  de  jure  deffinire  5c  pronmi- 
tiairc  c.im  inllantia  pctcntibus  8:  omnino  volcniibm,  quamumeumque  etiam  con* 
cordiam  Ôc  amicabilcm  Compofiiioncm  defideramus  in  negotio  codem;  tandem 
quia  exaebis  & probatis  8c  deduftis  coram  nohis  hinc  indc,  in  primis  pro  Domino 
nofiro  Comité  Hannoniæ  non  invenimus  aliud,  nifi  quôd  nobilis  vir  quondam 
Joannes  Dominus  de  Ikefdcn  lapfoviginti  novem  annorumfpacio  vcl  circiter.  Oppi- 
dum (in\m  de  J foc fdcnSc  libertates  Oppidi  cjufdcm,  quibufdam  tamummodo  cx- 
ccpits  in  fuis  Htteris,  (in  quibus  ncc  diCti  Domini  nolhi  Ducis  Brabantix  fuorum- 
que progemtonrm  ut  Doininoium  pritripalium , ncc  altcrius  cujufquc  cujus  in- 
tcrfit  apparcret  confcnlus  adiiihitus  nec  requifitus  ) donaverit  feu  fiipportavciit  fim- 
pllcis  donationis  tinilo  qiionJam  fprdtabili  viro  Fîorcntio  Cr/mits  Iloltandiay  8c  deinde 
ca  recepit  nomine  feudi  ab  codem  , proJuxcratquc  idem  Dominus  noHcr  Conics 
Hannonix  fuper  aflefrionc  fnaduos  telles  principales,  8c  vcriiis  ad  verum  cundo, 
unum  ex  cujus  tenorc  depofitionis  apparct  intemio  litterx  donationis  & fupporta- 
tonis  antcdiôæ,  ncc  non  alioslicet  pauco  numéro  duodccim  vel  circa  nihil  de  vera 
vcl  certa  feientia , fcJ  Iblum  de  audit  u auditus  in  l'uffl  agiurh  prxdiflorum  déponentes  ; 
nonque  apparcant  ncc  producamur  infirumenta , vcl  aliqux  liticrx  authcnticæ  alicujus 
feientix  vcl  confenfus  quo  ad  præJi^lam  donationcm  vel  fupportationem , carundem 
donationis  vcl  lupportationis  tcmporc  vcl  poil  diifti  Domini  nollri  Ducis  vcl  fuo- 
rum  progenitorum  leu  prx.iccdî(irum,Comiii  fuc  CUvenfisqui  cil  vcl  pro  tcmporc 
fuerunt,  feu  altcrius  cujus  imerlît.  Cumque  vice  verfà  anp.ircac , 8c  corainnobis 
deduétæ  fint  8r  exhibita  fidc  dignoium  tam  ValTallonim  plurimonam,  quàm  alio- 
rum  virorum  bonorum  tcllimonia,  cum  ad  fincm,  quod  Callrum  de  lloefden  (de 
quo  camen  inter  partes  non  dl  quxllio)  ncc  non  Oppidum»  terra  & dominium 
de  Hoefden^  eorum  pcrtinenti.i»  pro»t  fita  funt  ultra  veterem  Mofam  vcrlustcrram 
de  Altcna,pcrnnesnt  principalitcr  jure direfti domini j ad di£lum  Dominurn  nollrum 
Ducem,  ficut  ad  fuos  progcnitorcs  ab  amiquo,  8:  ad  Comitem  Clcven'em  jure  Vaf- 
fallatus,  ÔC  infcudationisiituloqui  cil  8c  qui  pro  tcmporc  fucrunt  veri  Vaflalli  im- 

P p * mcdiaci 


154  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

mediAti  di£ti  Domini  Ducis  2c  fuorum  progenitorum  de  bonis  eidem  > (icut  & im* 
pubis  nobilis  qui  nunc  dl,  viJclicct  Joames  film  qurnidam  Domini  loannts  Domini 
tic  llotfdtn  & cjus  nominc  ut  mamburnus  loannes  de  Elfbaute  armigcr  VaHallatus 
nominecll  infcudatus  & invclUtus  de  bonis  antcdiâis  à nobiii  viro  ^eodcrico  Co*> 
mite CHvenJi ^ ad quemufqiic  nunc di£to nominc,  utadimmcdiatum  Vaflallumdiâi 
dominij  2c  honorum  « quitta  pofTcHio  cil  obtenta  & produéba»  Item  quoi  quocicf- 
cumque  Domini  de qui  protemporc  fucrunt,  opprcflioncs  & gucrraspafïî 
funt,  nunquam  tamcn  Comitis  HoUandiu;  qui  eft  vel  pro  temporc  facnint,  prs* 
llabanc  auxilium  feu  dcfcnfionem  aliquam  eil'dem  Dominis  de  Dominio  de  Ihejden^ 
licec  Domini  ad  hoc  tencantur  fuis  VaHalHstam  de  jurequàm  xquitate.  Item  quo> 
modo  impolTible  üt  2c  à jure  & rationc  alicnum , quôd  prxdiârs  donationis  & fup* 
portationis  titulo,  diétus  Oominus  nofter  Cornes  HoUandiz  quzrat  llbi  jus  domi* 
nij  in  diétis  OppiJo,  bonis  2c  dominio  de  Hoefdeny  cùmcx  alia  conlêquentit  con> 
traria,  puta  proprictatis  2:  direâi  dotninij  citulo,  non  poUic  nec  debeat  hujufmodi 
vcndicarci  maxime  ciim  donans  ^ fuppôrtans  non  htbueric  incifdem  bonis  dire- 
(bim  2c  verum  doeninium  i fed  potiùs  ex  dcpcndcani  à Domino  nollro  Duce  Bra- 
bantizt  principali  taliumbonorum  Domino,  & à Comité  Clivcnnimmediatc,  nec 
*lia  fulBcicnter  apparcat,  qubd  ullus  Dominas  de  Hoefden^  de  jure  ut  mediatus 
V alTallus , de  diétis  bonis  aliquam  donationcm , alicnaiioncm,  ycI  dillniélionem  eorun* 
dem  bonorum  2c  dominij  validas  ùlcctc  valebat } lîcquc  etiam  pro  jure  V irorum  nobi* 
lium  Cdlnitis  Clivenlîs  qui  cil  & quorum  prognitorum , qui  immediati  fucrunt  Vaflalli 
di^torum  bonorum , probatum  & ad  nos  prododum  cft , tam  per  ipfum  Comitem  qui 
nunc  cH,  qiiàm  per  fcNaginta  & plus  telles  Hdedignos  tam  nobiles  in  ma^u  parte,  quàm 
fninillcrialcs  alios  multos  2c  famulos  ipHus  Comitis  Clivenlis,  omnes&  lingulos  ValTal- 
los  & Pares  curiæ  * etiam  juramentiseorundem  tanquam  deccrtarcientiaSc  de  vero , 
quod  Oppidum,  terra  & Dominium  de  llocfden  ut  fita  funt  ultra  veterem  Mofam 
^crliis  terram  de  Akcna,  funt  de  pertinentijs  Comitis  Cîrjenfis  qui  cil  Ôc  fuorum 
progenitorum  qui  pro  temporc  fucrunt , ut  Vafalli  Domini  Ducis  Brabantis  qui 
cft  ÔC  qui  pro  temporc  fucrunt  de  bonis  cifdem,  & quia  Dominus  Dux  cft  venis 
2c  direâus  Dominus  bonorum  eorundem,  & reperiarur  inter  estera  dcduôum  2c 
probatum,  qudd  fzpiùs  & frcquentiùs  Domini  de  Hoefdene  qui  pro  temporc  fue- 
runt»  à fuis  Dominis  l'uz  fidclitatis  2:  VaHallatus  nomtne  iint  adjuti,  & cjufdcm 
fubjcccionis  nominc  idem  Domini  de  ïhefàen  qui  pro  temporc  fucrunt , ci0em 
Comitibus  fuis  Dominis  & in  corum  guerris  prxftiterunt  auxilia  2c  quo  ad  boc  co*!!- 
petentia  fervitia,  juxta  pofte  iuum  ca  decauia.  Item  quoque,  quoJ  vacantibusle- 
gitime  2^  fucceftivc  quatuor  vicibus  à duodecim  annis  2c  circa  immédiate  prxdiâis 
Üppido,  terra  & Dominio  de  Iloefdcn  infra  prxdiftum  diili  i£tura  Dominij  de  Heuf- 
den,  hxrcdcs  qui  fuccelTîvc  fuerunt,  quiGcrunt,  habucrunt  2c  obtinueiunt,  diéba 
Oppidum  , terram,  thclonium  2c  Dominium  jure  feudi,  2c  cjus  inveftiruram  à 
Dominis  Comitibus  Clivcnfibus  prout  pro  temporc  fueruntj  in  primis  videlicct 
loanncs  quondam  Dominus  de  Hoefdtne  mortuo  Domino  Ibeodorico  quondam  Comi^ 
te  Clhenjii  a Domino  Ottone  fuo  lucccflbrc,  dein  mortuo  ipfe  Domino  loanne  de 
Hoefdene,  loannes  cjus  filius  2c  fucccftbr  ab  codem  Domino  Oitbonc,  idem  loan- 
nés  à Theodirico  nunc  Comité  Cîh'enfi^  & nunc  uîtinio.  mortuo  diûo  loaime  Ioam- 
nes  de  Elfbaute  mambumo  nominc  pro  impubère  filio  quondam  Domini  loannis 
Domini  de  Hocfdcn,  fæpiùs  iam  dicto  Domino  Comité  Hollandiæ  fc  nunquam 
nec  cjus  nominc  aliquo  aliero  unquam  niQ  nunc  in  aliquo  opponeme.  Verum  quia 
prædidis  omnibus  2c  finguUs  fipiùs  2c  cum  exa£la  piout  jacent  & cxaftiîis  liquent 
& darc  trahi  polTunt,  ac  etiam  confîdcratis  in  hujufmodi  conftdcnmdis , coram 
juris  peritis»  lapicncibufque  alijs  quampluribus  rcquilitU,  2c  corum  fufficienter 
ufî  confilio,  invenimus  prxdiûi  Domini  noftri  Comitis  HoUandiz  intentionem 
minime  fundatam,  fed  potiùs  diâi  Domini  noftri  Ducis  Braliantiz,  diûiquc  Co- 
mitis Clivenlis  fi  corum  confortium  imemioncm  fundatam  2c  fufticienter  proba- 
tam , prout  cos  comingit  2r  ex  adverfo.  In  Dci  nominc  jus  dicendo , ex  vi  com- 
promiflî  in  nos  bine  inuc  fafti  2c  fufccpti , pronuntiamus  2c  delinimus,  prxdi2lum 
Oppidum,  terram  , thclonium  2c  Dominium  de  lhefdene  , prout  fica  font  ultia 
veterem  Mofam  vcrfîis  terram  de  Akhcna,  de  quibu^  dl  mota  quxftio,  ad  diéhim 
Dominum  noftrum  Ducem  Brahantia  ut  ad  principalcin  Dominum  jure  direfli  Do- 
minij pcrtincic  dcbcrc,  dum  tamcn  prïmiflis  falvis  Dominus  nofter  Dux  prxdic- 
tus  pcifonalircr,  & deinde  aflumptis  fccum  duobus  fidedignis  paiibus  curix  fue 
Vaftallis,  prædiûa  Oppidum , icrr.  m & Dominium  de  lhefdene  per  juramentum 
fuum  déclarent  & aflcract  ad  ipfum  Dominum  Ducem  tanquarn  ad  principalcm 
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t>ominum  jure  dircÛi  Dominij  pcrtincrc  } quo  fîifto , cadem  proountiatio- 
ne  dicimus,  ca  ad  nobijem  Virum  Theodorkum  Comitem  Clivcnlem  coad- 
jutorcm  cjufdcm  Domini  Duels,  jure  fidclitatis  & VaflalUtus  Doraini  Duels  ejuf- 
dem,  ncc  non  confcqucntcrdcpendcre  jure  Vafl*alatus  talis  abcodem  Comité,  quo 
ad  Hlium  impubercm  quond?m  Domini  har.nls Domini àt  Hùcfdaïc  Ôccjus  mambur- 
no  nomine  ad  loannenidc  Elihnute  iuprxdiéVum.  In  ciijus  pronuniiationis  & defini- 
tionis  tcllimonium,  bas  litteras  iioitro  fccinuis  figillo  cornmuniri.  D.itum  Nideg- 
gen  ferla  ténia  ante  fcllum  B.  Micliaclis  Aichangcîi  anno  M C C C.  X 1 X.  *3  ip. 

Exiraid  de  llnventairc  des  Cliartcs  rcpofluits  au  Chafteau 

de  \'ilvorde.  * 

ITcmunVidimus  de  îB.'ijefque  de  Qmhay,  faifant  mention  ^nefes  députés  ai'oicnfvi» 
fité  un  livre  des  fiefs  de  lirjbant , contenant  C.  X X 1 V.  feuillets  ainjiy  H;ec  font 
nomina  hominuro  feudalium  l'eu  Hdclium  Ioannis  Del  gratlâ  Loüiarlngis  , 
Brabamix  £c  Limburgl  Duels,  qui  cUem  Homagiuni  prxllitcrunt  poilobitum  io> 
cHtxmcmorix  Ioannis  Duels  patris  fui,  qui  obijc  in  Vigilia  Sanétorum  Simonis  & 
ludæ  anno  Domini  MCCC.  XII.  Et  audiêl  livte  au  fcïeillet  LXII.  in  fccunda 
pagina  efi  trouvé  efeript,  loanncs  Dei  gratlà  Rex  Bohemia:  ÔC  Poloniæ  Cornes  de 
Lucemburg  & Marchio  Arcluncnlis  Hdclis  Duels  de  Marchionatu  de  Arlon  & de 
Callro  de  Roehe,  avec  fis  appertenanccs  fitués  en  la  Comté  de  Luxembourg} . A£him 
apud  Lovaniam  die  Martis  ante  Ramos  Palinarum.  en  Pan  MCCC.  XIX,  Et  1319.' 
efi  le  yidimus  en  Date  fan  14^3.  le  14.  du  mois  de  Feint)  ier. 

Extraiél  des  recueils  de  feu  Monfieur  de  Crooncndacle. 


HEnry  Duc  de  Lembourg  Comte  de  Berge  cognoit  que  Henry  finfrert  Sire  de 
Ijfxemhurg  at  receu  de  luy  en  fief  le  chaftel  à' Arlon  Lettres  données  Dimanche 
devant  la  S*  Kaîbarine  Pan  MCC*  XXX^t  H35'» 

Extrait  de  Tlnventaire  fufdid. 

IT*em  une  lettre  par  laquelle  appeti , que  par  enqaefle  efi  trouvé , que  la  terre  dXyCcAVL 
avec  toutes  fis  appartenances  efi  fief  de  Brabant  (fi  non  de  Namur^  comme  appert  plus 
à plein  par  la  lettre  de  ce  fatfant  mention^  en  Date  de  Pan  MCCC.  XF*  la  nuicl  ^ 

de  S.  Grégoire  y fériée  d'un  petit  féau  en  cire  verde%  (fi  an  dos  de  la  lettre  efi  efcript% 
quod  Ayfau  dt  de  feudis  Brabamia:. 

Extraiét  des  Rcgiilrcs  de  Brabant. 

BAudewind’Ayfau  tranfpcrte  en  mains  de  Ieam  Duc  de  Lothier  et 
DE  Brabant  toute  la  terre  d"  J fan  ^ ville^  manoir,  pretSy  eaust  censy  ren- 
tes y haute  (fi  bajfe  Segmtric  id  toutes  Us  appartetumeesy  & ledicl  Duc  les  donna 
en  fief  audit  Baudevin , prefinis  des  hommes  du  Duc  Florcns  Berthout  Sire  de  Ma- 
lines,  Rogicr  de  Lcvcdacle,  Henry  Je  Miaudreghe  Scncfchal  de  Brabant,  Ican 
de  Kclkerhckc  Chevalier,  Raoul  Pypcnpoy , Ican  de  le  Pierre,  Reniers  de  Lcdc- 
berge,  Godefroy  de  Boetc  & Gilles  lils  de  C'illis  Lofe  de  Bruxelles . qui fielérent  la 
lettre  fur  ce  donnée  à Bruxelles  l'end)  edi  apres  la  S.  Mkhkl  MCCC.  XA*!  I jlO- 
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Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

IN  nomine  Domini,  Amen.  Vniverfis  prxfcntcs  litteras  infpcduris  Ioaknes 
Dei  gratia  Lotharingiæ,  Brabantiæ  et  Lim durcis 
Du.x  notitiam  veritatis  cum  falutc.  Vniverficati  vcllr*  cupimas  cfic  notum» 
qu6<i  cîim  aliquandiu  materia  cflcc  exorta  quælUonis*  imer  dilcûosnobis  Cives  Sc 
Civitatfm  Aqntnftm  ex  una  parte  » & homincs  villæ  de  JVaîboren  6c  aliarum  villarum  ci- 
dem  attinentiumôc  ad  Prxpofituram  Aqucnfcmfpcélantiumcx  altéra  parte,  fuper 
nemore  feu  communiste  Civitatis;Aqucniis  eidem  adjacente  fi:  ad  ipfam  Civitatem 
&Civcs  Aquenfes  pcrtinentCi  ficdc  hocipfîs Civibus  nobis  tanquam  advoc  at o 
suPERiOR  1 muitepliciter  conqueremibus , quôd  ab  hominious  diclarum  villa- 
rum fuper  hujufmodi  nemorc,  communitatc  & juribus  ejufdcm,  iofis  eflent  damûa 
gravia  fi:  injurix  irrogata,  fie  cotidic  per  cordem  hommes  inferrentur,  quanquam 
idem  Cives  haberant  poteftatem  de  antiqua  fie  approbata  confuetudine  fie  pleno 
jurecHgcndi  duos  Foreftarios  in  confiliofuo  Aquenfi , quibus  per  colUem  Cives  cflec 
attributa  potcftasdiûum  nemus  & communitatem  culbodiendi  fiedefendendi,  8:  quid- 
quid  difti  Cives  in  confilio  fuo  ducerent  ftaïucndum,  ponendum  fie  difponendum 
ujb  quacumque  pcenà  de  nemorc  feu  communitate  prxdi£ba,inviolabi]itcr  hoc  ipfi 
Cives  pernuntios  fuos  feu  ForclUrios  juraios  ipfis  hominibus  .villaî  de  IValboren^ 
aliarum  villarum  adjacentium  apud  Walhoren  denuntiare  obfervandum.*  Parte  alla 
dié^arum  villarum  conrrarium  afïirmantc.Sanc  nos  paci^concordiæ  paritcrfic  quieti  iû- 
tendentes,  unumqucmquc  in  fuo  jure  illæfum  confcrvarc  cupientes,  fie  incum* 
bentes  oflicij  nollri  debito;  inquifitionem  hujufmodi  negotij  ad  notitiam  fi:  bonam 
veritatem  nôhilibus  viris  fidelibus  noftris  dik(^isDominis  Arnoldo  de  Diejl  Senefeah 
lu  mjlru  t erra  Limhur^m fis  lohami  de  RacH-boven  Domino  de  Seîcke  militibusduxi* 
mus  ddelitcr  fie  prxcifé  commitendum , ita  quôd  ipfi  procédèrent  ad  notitiam  fi: 
bonam  veritatem  in  prxmiHîs,  qui  milites  hujufmodi  negotij  commiHionem  in  (e 
recipientes*  fie  virtute  ejufdcm  inquiHtionem  debitam  fie  faâi  eviJentiam  pro* 
ccdcntcs,  invenerunt  per  notitiam  fie  bonam  veritatem , per  telles  idoneos  fidc 
dignos , Sc  per  probationcs  légitimas , née  non  per  cartes  feu  privilégia  di£lx  Ci- 
vitatis  Aquenlisbullatas  bullisaureis,fi:  lîgillislîgillatas  plurimorum  Impcrntorum  fie 
Regum  Romanorum, proue  prima  facic  apparcDant^aliafquc  probationis  lucc  cla- 
riorcs,  quemadmodum  ipH  milites  fi:  commilîarij  nollri  prxdieli  tam  in  feriptis 
quàm  etiam  viva  voce  nobis  reculerunt  fie  ad  nollram  notitiam  deduxerunt  ; Sicque 
di^i  Cives  Se  Civicas  Aquendstnprxmiiris  omnino  jus  habcntfichabueruntàtcmpore 
jus  memoria  non  exiftit,  fi:  de  ipfo  nemorc  feu  communitatc  fua,  poncrc  fie  di(^ 
poncrc  fcullatucrc  poHint  fie  debent,  prout,  quando  fie  quocies  ipfîs  fecundùm 
coruin utilitatem  vifum  fucrit  expedirc,  fie  quôd  de  hoc  homincs  diélarum  villarum 
dcbcant  efle  contenti,  fi:  poenis  ccriis  per  ipfos  Cives  adjcâis  fubiaccrc,  contra- 
didlionc  qualibet  nonobllantc.  Vndc  nos  hujufmodi  ncgocio  fîc  comperto  , ad  no- 
titiam fie  bonam  veritatem  ipfos  Cives  Se  Civitatem  Aquenfem  in  diélis  oemore  feu 
communitatc  fie  jure  fuo  confervari  volemcs , cucri  Sc  defendi,  vobis  univerfîs  fie 
lîngulis  officiatis  terrx  noftrx  Limburgenfis  qui  pro  tcmporc  fticrinc  rcquifiti  fub 
obtencu  gratiæ  noftrx  fîrmiter  prÆcipicndo  mandamus,  quacenus  præratos  Cives 
fi:  Civitatem  Aqurntem  in  prxmilTîs  ]uribiLs  fuis,  nemorc  feu  communitatc  que- 
madmodum  fupcriîis  cil  declaratum  confervctis.quos  fi:  nos  confervamus  Sc  confervari 
volumus  per  prærcntes,nonpCTmittcntcscifdcmCivibusfcualicuicorum  à quoquam 
machinatore  fcufubvcrforc  prxrniflbrumaliquam  injuriara,damnumacgravamcnal!- 
quacenus  irrogari;  contradifilorcs  5:  rebelles  feu  contrarium  facientes  per  vim  fie 
potcntiiim  authoriratc  noflra  reprimentes , lie  quod  de  extero  coran\noois  non  fiat 
mentio  de  prxdiftis,  Sc  quod  alijs  fimilia  perpet ram ibuscedat  in  cxcmplvm;  falvo 
nobis  jure  noflro  in  omnibus  Se  fingulis  nemorc  & communitatc  prædictis.  In  quo- 
rum omnium  tcllimoniu:n,fidem  ac  robur  figillum  noflnim  ex  certa  noflra  feientia  fie 
dcconfiliofidcliuro  ficconfiliariorum  noftrorum  præfcncibus  litteris  cflappenfum  bo- 
na  fidc,  omni  dolo  fie  fraude  penitus  cxclufis,  Datum  fie  Afilum  Bruxelix  anno 
1321.  Düinini  MCCC.  XXI.  polcridc  felli  omnium  Sancrorum. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT. 

Extraift  des  Chartes  de  Brabant. 


Mr 


N Os  Ott9  Dominus  de  Cwick  6?  lîeverlt  notum  facinius  univerfis  tam  præfcnti- 
bus  quam  futuris , quôd  nos  de  propria  nollra  & libéra  voluma(c  Oppidum  no* 
ftrum  de  Grtf'v/tf , cura  omnibus  juribus»  feudo,  attinentijs  5c  libertatibus* 
ad  diâuni  Oppidum  fpe^antibus  feu  quocuraque  modo  percinentibus,  quod  no- 
ftrum  verum  erat  Allodiura , in  mauus  lUttfiris  ac  poteniis  Principh^  J o a n n e s 
Dei  I/!tbsmnpæ  Brabantiæ  {3  Limburgi  Ducis  Domini  noftri  pnelibati  por- 
tavimus,  dedimus  cc  ad  uPum  ipHusac  hsreduni  fuoruin  omne  jus  quod  habebatnus 
vclhabuîmus  cxfudicondn  renumiamus  in  perpetuum  » nihiljurisin  diétis  Oppido, 
fundoi  juribüs,  aitincntiis  ac  libertacibus  vel  ctiam  Allodio  pro  nobis  vcl  noftris 
fucceflbribus  retinendo.  Promittentes  cidera  Domino  noftro  Duci  anteditflo,  pro 
di^is  Oppido,  fundo,  juribus,  attfnentijs  ac  libertatibus,  iîrmam  femper  pra.-lU* 
re  guarandiam  ratam,  contra  quofcumquci  & ad  hoc  obligamus  nos»  haeredesno» 
üros,  boni  nodra  & hxrediim  noftrorum  fingula  & univcH'a,  ubicumque  Hnt  vcl 
poterum  inveniri.  Et  ümnibus  prxmiflîs  fie  fa^lis , idem  Dominus  nofter  Dux  di- 
âtim  Oppidum  cura  omnibus  juribus , fundo , attinciitijs  ac  libcrtatibus  tanquam 
fuum  verum  ac  proprium  AHodium , nobis  in  re£tum  feudum  jure  Brabantino  ab  ipfo 
ruifquc  poil  iplum  hxredibus  & fucedToribus  ac  nodris  fuccefibribus  & hxredibus 
hærcditariè  tenendum,  hobendum  atque  pofiidendum  conccfiîc,  aiquc  fuâ  proprià 
voluntate  donavit.  Ét  nos  de  diâo  Oppiao,  fiindo  « juribus , attinentijs  ac  liber- 
tatibus,  ipfi  fecimus  horaagium  & de  manibus  fuis  recepimus  in  feudum,  cum 
nolho  juramenco  ipfi  faâro  de  hoc  debito  & confueto.  In  cujus  rei  tefiimonium 
figillum  noflrum  prælcntibus  litteris  duximus  apponendum.  His  vero  prxmifiîs  in- 
terfiierunc  Florentius  Bertout  Dominus  de  Mechlinia^  loannes  Bertcut  Dominus  de 
Hclmunt^  Rogerus  de  Lefdale  Dominus  de  Oirfcbot  t3  P arche  % Nicolaus  de  Dôme  y 
loannes  de  Raids sboven  ^ Henricus  de  Meidert^  loannes  Meeuwe  Dominas  de  fravcrc  ^ 
loannes  de  Keficrbeke  ctiWxxciy  ncc  r\on  Rodolphu s Pypenpoy  Senefcallus  Brabantia  tan- 
quam fidèles  Domini  Ducis  « éx  parte  noflra  ad  hoc  rpecialiter  vocatif  quibus  nos 
fupplicamus  ut  ipfi  fua  figilla  cum  figillo  nodro,  in  fignum  veriratis  & caufiam 
Cognitionis  prxl'cncibus  litteris  apponant.  Et  nos  Florentius  Beriout  Dominus  de Me- 
cbtittisi-,  loannes  Bestout  Dominas  de  IJcbKont  % Rogerus  de  Lefdale  Dominus  deOirfehot 
(A  de  P arche  y Nicolaus  de  Dorney  hannes  de  Raidtsboveny  Henricus  de  Melderty 
loannes  hîtevee  Dominus  de  îravn  ey  loannes  de  Kejlerbeke  (A  Rodolpbus  Pjpenpoy  an- 
tcdiéli.  ad  prcccs  prxJiâri  Otchonis  Domini  de  Cuyek  quia  omnibus  & fingulis 
przmifiîs  imerfuimus  & fica^a  fuilTe  tedamur,  figilla  nollra  cum  figillo  fito  præ- 
Icnttbus  litteris  duximus  appnnenda.  Datum  Bmxells  in  die  Nativitacis  loannes 
Baptidx  aiino  Domini  M C C C.  X X 1 1 1. 


N Os  Otto  Dominas  de  Cuyek  de  Ucverle  notum  fâcimus  univerfis , quod  nos 
de  quinque  mülibus  librarum  gioflbrum  nigrorum  iTuroncnlium  ( grolTo 
Turonenfi  pro  fcxdccim  denarsjs  computaio  ) in  quibus  Jllujlris  Princeps 
loannes  Dei  gratiâ  Lotbarîiigiæ y Brabanile  Çj?  Lsmhargi  Dax  nobis  tencbalur,  câdc 
caufâ  quod  Oppidum  nollrum  de  Qravia  (quod  nodrum  verum  erat  Aitodium  ) 
ipfi  dedimus  6c  in  manus  fuis  portavimus,  iplum  Dominum  nodrum Dueem  6cfuos 
hxredcs  atque  corum  fuccefibres  quitamus  & quitos  chmamus  per  prxfcnics  , pro 
nobis  hsredibus  & lucccfibi  ibus  nodris  ; Rccognofccntcs  nobis  ab  codera  Domino 
nodro  Duce  de  prxnominata  pecunia:  fumma  integralitcr  efle  fatisfa^m  , harum 
teilimonio  litterarum  figillo  nodro  figillaiaruni.  Datum  Bruxellc  die  loris  pod 
O^lavas  Pétri  6c  Pauli  Apodoloruin,  anno  MCCC.  vigefimo  Oâavo. 


LVdüicua  Dei  gratiâ  Romanorum  Rex  feinper  Augudus  nobili  viro  Ottorà  de 
C«yfil,fidcli  fuo  gratiam  & omne  bonum.  Licct  Rcgalis  magnificencia  fuis 
fidelibus  in  conferendis  bcncficijs  fe  exhibere  confuevit  libcralis,  tamen  illos 
uberioris  bcncvolcntiæ  & favoris  gratu  non  immeritb  profequitur,  quos  fibi  puri- 
tatem  fidei  & indcfcflàm  promptitudincm  obfcquiorcm,  cognovit  lervcniiùs  ob- 
fervare;  bine  cd  quod  fideliratis  tuæ  finceritaicm,  6c  grata  fervicia  per  te  nobis 
6f  Imperio  exhibita  6c  in  fuiurum  ctiam  impendenda,  luis  petitionibus  favorabi- 
liter  xndinati , Kukenfem  cum  jurifdiâionc  ipfius,  tncloneo  & alijs  bonis 
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culuflibct,  qui  tui  progénitures  ab  Impcrio  habere  haûenus  confiieverunt , ad  te 
pâtre  tuo  de  hoc  medio  fublato  per  fucceffionem  hxreditariam  devoluta , Oppi- 
do  Grmmfi  quod  idem  Otto  ab  lUaJiri  Ittnnt  Duci  BraiaxtU  in  téudum  dclccn- 
dere  aflërit  cxccpto,  tibi  conferimm,  6c  de  ijfdem  infeudamus  authoritate  re- 
gia,  & prifentibus  inveilimus  harum  teftimonio  litterarum,  quas  confenbi  fu- 
per  hoc  8c  noftri  Majeftatis  fiaillo  juffimus  coiumuniri..  Uatuui  Colooix  quar- 
jjlj.  toNonasManij  MCCC.  XXIII.  Regni  verô  noftri decimo. 

Extraid  des  Recueils  de  feu  Monfieur  Chartes  Latngius. 

EGo  loinnes  de  Salinonde  judex  conftitutua  ab  Otio  Domim  de  B:iyrrn,  Sec. 
quod  idem  Otto  coram  me  8c  coram  j^mberto  4t  Bujrta  aflignavit  ad  ul'us 
Domini  Duch  Brabuntue  XXV.  jugera  terrx  , &c.  Datum  MCCC. 
1323-  XXIII.  in  crallino  Eaaltationis  Saiia*  Ciucis. 

Extraid  des  Chartes  de  Brabant. 

N Os  Gtrarrlni  filius  Domini  jrtrnni , Dmm  de  Mirode,  Dominas  de  R'utge!- 
berge  notum  lacimus  8c  cognofeimus  per  prilentcs,  Caftrum  noftrum  de 
RingeWerge,  quod  cum  Domicella uxore  noftra  accepimus,  eftê  a- 
pertum  6c  Icgium  Domini  noftri  Duds  Biabantite  , &c.  Fidejiiftbres  JVerner»! 
Domi.-.us  de  Mercde  vvat  Cerardi,  Kono  de  Beyirjeit,  leantus  deSiiehe,  Ktm  Do- 
mims  de  Vrevifen , h^eraerus  lunior  de  Merode  milites , Hetyernus  difins  Mule , Her- 
• mannus  de  èynenberg,  loames  diSfus  Seeyvaen  haxer  Gerardi,  8t  Theedericus  de  Me~ 
I , J 3 . famuh.  Datum  an  no  Domini  M C C C.  X X 1 1 1,  in  craftino  Annuntiatio- 

’ ’ nis  B.  Marii. 


Des  mclmes  Chartes. 

CArùhi  de  hgeleem  miles  manfionem  fuam  apud  Ingelcem  fupra  Renum  cum 
vineis,  vivarijsi  pratis  & alijs  bonis,  tanquam  fiium  Allodium  reportât  ad 
nunus  Ducis.  8c  iterum  ab  eo  in  feudum  recipit  jure  Brabantino.  Da- 
I3a+.  tum  in  Boudsford  in  craftino  S.  Laurentij  Martyria  anno  Domini  MCCC. 
XXIIII. 


Extraid  des  Chartes  de  Brcda. 


WII  Adelifa  Vrouwe  van  Lidckcrkc  rade  van  Brcda,  rnhe  top  Gccncn  Hecrevan 
Rallegtm  ende  van  Lens,  van  Lidckcrkc  ende  van  Brcda  , alÿ  totttigI)C  momliolc 
SlCcIifcn  bon;  gmonqn  / niahtn  Inmtu  niOc  hrmulijcli  alIcn  btn  tjtntn  Uc  nu  ytjn  mbe  lui- 
maris  toefm  ftllciiy  bat  top  omme  gettoutom  bitnft  bit  ond  \Villcm  van  Duvcnvordc  onÿ 
litbcn^  Ijccttn'^  ©jacben  Rncmcilintli  ban  IjmtDoii  mbe  ban  ÇoIIanSt  jtbam  [ircft  / htm 
hcbbai  ncGcbcn  mbe  Qtbtii  onfc  bo?p  mbt  allt  oiifc  attrcRtm  Iioog?  mbe  nrhet/  cnbt  allt  on|c 
ttntrn  ban  Oiftcrhoni  gtbtclccht  tnbt  al/  mrt  aile  Iwtt  Iwtbcpbt  mbt  tot-belloltt  liot  bat  fp 
gljclcgljcn  jiin  / alfa  gtoot  mbe  aifo  brie  alfe  tonfe  bact  |)(bbm  / cube  nlrt  totaljcfclirtibm  / 
l)cm  mbe  fijn  nOîhtanmtUngfini  ftfiuth  tube  cmmetmtrt/  fonbtt  nKOttljanbe  ctgtlifi  / fiibe 
in  oitlionbcn  ban  be|cn  bingtn  / mbe  In  belllngm  te  emmetmret  biijotff  / foo  htbbni  top  Orft 
Itttcrni  bcfcghtlt  nnt  onfe  (égliflen  in  htimiiTc  bet  toacrlicpW  / enbe  ointne  betmote  fefierlKPW 
tnbe  befimghcn  dm  bnojfy.  îDilleinc  te  botnt  mbe  (li«n  na  RonmirUiiohm/  toaet  ùi  bat  Ijem 
aile  dtfc  booîfeibe  bingen  emmermeet  baft  engheftabe  bliben  ftllen  / fbo  tabbeti  toi  mbe  btt> 
fbceiien  eenm  hopen  Princhc  code  cenen  Edcicn  onfen  lieven  Hecre  deii  Hertoge  van  Brabant, 
dai  hy  atfe  ofcrttc  Hccre  van  defe  goede,  ftjnen  (rgftcl  mrt  bm  onfen  (n  btlhiiBlKtl  te  enimtt' 
mtre  6r?)off/  cnbt  te  mrer  ftfictlicpt  tollit  bom  lianghm  .«n  befe  jegmtooojblge  letteteii.  «n. 
bc  ton  lan  btdcr  grattai  Goiits  Hcrioge  van  Lotlirickc  , van  Brihandt  ende  van  Lcnibonrg 
omme  bebm  toHlc  en  betfoccli  Ojou  ?tbclffên  Djoutot  ban  îibcbitla  mbe  ban  ©jet»  / mbt 
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mijii!!  tjtcc  tKttt  '>«1  nancsem  mbf  Ban  ïnié  / ban  libcïitrtSf  01  ban  SSjrta 

Jatr  bict((tl)ÿ  momboicÿ  nSw  inanÿ  baoîiianiipt/  foo  loboi  Wn  tnbt  tonfccmcrni  allt  brti 
fluchtn  boonjfifiiotnit  tnOf  o<)tfth!rtcn  / nioe  (ifbbni  onfni  frad  boni  Ijanent  acii  Dcft  Irttcctn 
iHft  liarm  boojftpbtn  fcBStlm  / mbc  (n  bmniffc  mot  in  btriinoljc  Ott  Voncriicpt.  T>it  ttaS 
Oljcbacn  tnOf  acatbm  hit  (atc  <m.4  firtcni  alfmm  fcbittf  MCCC.  XX  V.  Orÿ  IBotnfbacjtÿ 
na  ^ ^an^  Oacat  Saptific  in  in»0rn  fomet. 

Extraie!  des  mefmes  Chartes. 

Wt1  Gyc  van  Vlacndcrcn  Hccrc  van  Rijckmbourg,  van  Hutte  enJe  van  .Sitijcii , ende 
vi  y Beærice  Vrnu  van  Hutte  ciide  van  Sttiicn  malltn  IlonOt  niOc  rinmtitjch  nllm  Ilt= 
Dm  Oie  Otfm  b;icf  film  fim  oft  baojtn  iri'm  / Oat  tnti  bt'JiKii  brcpacijt  onftn  oocOm  bjltnom 
Willem  van  Duvcnvordc  tiamreiindi  on?  litf^  i.ifftcit' p (Ojatbtn  ban  litntaoimir  tnOc  ban 
ïJollanOt  / tnOc  (ijne  hhiOtten  Oie  ban  Iinn  iioinmcn  fdicn  / t|l  (001  oft  Ooclitet  iii  ttn  ttf» 
pad)te / onfe  .Stem/  Dut?  cnOc  onfe  tDooninac  tcülierhout  Oie men  [)tpt  htt  I)iip? tcSirijcn/ 
tnOc  aiic  onit  o«t  Oat  Oatt  locbclioojt/  i|l  in  ianOm/  I|1  in  btinOcii/  oft  in  paditc  / oft  in 
iljgfc/  oft  in  inolmcn/  oft  ht  tbicnOeii/  oft  iii  morte/  oft  in  lattm  / oft  in  niannm  / mOe 
nilcn  Oie  betbaüen  cnOc  oitbacce  Oie  oatt  afitontinm  inoftcn  / taits'jmomm  Oc  licrtgfictaiacc^ 
ben  banOm  inaniKii  Oie  onfe  boojboirOet?  Oen  Canonilim  ban  üecrvlict  Qegtbcn  lidibm/  tfl 
blnnenUongeU)  tft  totDurlie,  tft  toc  Vlucnhuut,  efl  tôt  W'iercnhnutc  . rft  tôt  Stecio  . oft 
lot  oilcrhimt/  Oft  tôt  Suiulert,  mOc  mahcii  iicm  Ot?  niatlitlglj  Bclijch  on«  felben  te  bctlinc= 
tnte/  te  bctpaelittne  enOc  mamie  Oatt  af  t’ontfaene/  niOe  in  te  etbene/  nlfo  latiofje  mOc  alfa 
Iioft  alfi  Iictn  ooiboit  fal  Ounciicn;  inOc  Oat  odobtn  tip  boo;  on?  mOe  boo?  onfe  nahonime: 
lingro  baft  eiiOc  olieftacOe  te  bouOene  (icm  enOc  fijne  nae  hommciingen  / ctAe  ban  Oefe  poeOe 
booif^.  fai  tipoft  fitne  ctf  gmanten  gebm  tôt  elciicn  latte  te  S.  JtDactifnp.mlflt  inOm  taiin^ 
ttt  honOett  pont  fbiatrc  toptolftn/  rmen  gtootm  topmife  obet  XVI.  pmtiingm  petehmt/oft 
bit  taicetOe  Oatt  af  in  anOttm  goeOen  paicmentc  Oie  gtiigt  cnOe  gabe  c?;  erOc  tamet  ooth  Oat 
foehe  Oat  Willem  booigmonipt  gten  iiinOtten  enliete/  foo  fouOe  Oat  boojft.  goct  Wibtn  ht 
fulclim  pacljtc  ni?  boojfttiitbtn  t?/  op  lan  van  Hollaencn  fi|nen  heutOet  / oft  op  ftpi  oiitIJt 
toettatlitigc  hint  / toaettfoenc/  biactt  Ootliicte/  cnOc  op  ttn  outflm  tnOc  optm  naelien  Oie 
ban  tjtettn  Philips  van  Duvcnvordc  homiiicn  hiacte  i ciiOe  toact  éctli  Oat  fathe  Oat  fient 
inianOt  Ot?  goct?  angdj:n.itS  niaetite/  oft  ftacOe  BeOc  aen  Oat  booif;.  gott  / atn  tctiigctfiana 
be  fatlira  Oie  bin  on?  oft  ban  onfe  boitOtt?  tnetOc  ' foo  betbinOm  bip  on?  ctiOe  onfe  nahom^ 
inclingen  gocOt  biatant  Date  af  te  fijiic/  Iicm  eiiDc  fnnt  nadionimdliigtim  / oft  Ote  fcacOe  op 
te  tcditm  fonotr  cciiigc  c.ibcltatic  ofte  atgelift.  î(n  ficnnifli  niOe  oithonOc  bail  Otfe  Oingm  / 
hcbbtn  bip  Oefen  biitf  open  befcgelt  met  oiifcn  fegelen/  cnOe  om  Oie  meetbet  ftlietfKpt  Ijtbben 
top  gebcbnl  onfen  ïieben  l.iccre  Jieet  Willem  Graeve  van  Hcncgouivc,  van  Hnlltni , van  Zec- 
lant  ciide  Heere  van  Vrieilandt,  cilDc  Çtet  GemrJe  Heer  vau  RalTegcni,  van  Lcnfe  , van  Li- 
dckerke  endevan  Broda,  ende  V'ruu  .\delife  (ijneii  vvijvc  alfe  Ijectm  ban  beftn  gorOc  Oaett  Of 
tuftt  / bat  fn  Oefm  b;ief  befegclen  hiilltii  mit  011?  cnûe  mit  liactm  fegricn.  iSnOc  top  Willem 
Grevé  vin  Henegouwe,  van  Hollant,  van  Zcelant  ende  Heere  van  Vriellam.  code  Geeraert 
Hecrvan  Ran'egeni,  van  LeiiR',  van  Lidekcrkc  ende  van  Breda  ende  Adclife  ons  wijf  aifc 
I5cerm  Oaett  af  tnett/  om  btoen  eiiOc  betfoetiic  ban  «COe  m IiipOtn  ftetten  Gycn  van  Vlaen- 
deren  oiip  l’cbcn  ciiDe  Dioutocn  Beairiecn  fini  toijf?  onftt  iiitiitm  bonjfefiîebm  / [itbben  Oefm 
biicf  befcge'.t  met  Ixm  in  fiemiifftn  mit  onfni  fcgl)clcn.  Cegtotn  tnt  j.itt  on?  IJtettnMCCC. 
XXIV.  Oc?  JBacnOagtir?  üibe  paefoagen. 

Encor  des  mefmes  Chartes. 

Wrt  Rogict  van  Levedaelc  Heere  van  Oorfehot  ende  van  Perke,  Roelof  Hypcnpoy  Drof- 
Ikerd  van  Brabant , .Amour  Hroeft  van  W'ancnibcrgc,  Herman  van  OITe  , Gilles  van 
Benncn,  Dierick  van  Bekc  ende  Ludeken  von  Vden  a'Ic  Ot  geiieii  / dte.  lîoiiOt  yij  emm 
iBfttlgcfitn  Oat  Ot?  itSamOaeli?  Oie  naeft  griegeii  i?  S-  Dalmrijii?  Oatli  / onfe  Dette  Oen  Dct« 
loge  quam  in  cm  fiof  bat  gelitttm  i?  fjcttetbtiit/  glitlegm  bp  i’juflele  / mOc  tec  ftibet  iite 
quam  alOatt  byect  Geeratrd  Heer  von  RalTegcm , van  Licdekcrke  ende  van  Lens , mOc  bttv 
hotbte  onfen  Dent  ben  {intoge  boi)  gtiiotmpt  oie  Dcccllc{|cpt  eiiOe  ’t  gmt  ban  olIctoOen  lan< 
• . Qft  a Oc 
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bc  bau  lircda,  tlict  aacii  fgii  cocbc&oojtcn/  in  boogro  (iibt  in  Inge  / nilx  in  ollm  bim  b.iC 
gclcgm  iÿ/  ntbc  bat  gcigch  tn:jn  bjoutoc  bjn  ingf/  rabc  Ijp  alÿ  Ijm  Ibcltigt  nmni'joic  tube 
nian/  ban  onfcn  0«rt  bm  l^tctogt  I)aubcnb«  bjan:  et  Imie  / nibtbancmi  foo  gaf  onftn 
IJmt  bni  etttost  «'“«  ©obt^siMiinincft  in  bKltige  mbt  ittbtc  «Mioope/  btn  bKitfmi 
a3abtÿ>pflinimfi  bit  etett  b.in  aïKlitcite  booigaiatmc  omfinth  mbt  nam  ! oibc  goKlj  nibe 
b^nb  btni  bot  ftibt  gocc  op  intc  fgnc  banc  mbe  met  rntte  ftiiipm/  t'tmnucmtrc  btborf  mbt 
nfciijtli/  enbe  gbclofbt  albaec  onren  Ontc  ben  Qettoge  bat  ljl>  mijntt  bpmbx  spn  tDgf  Toube 
bcmgen  baoi  onta  Ücne  ben  iJccCogc  / enbe  bæt  bocti  bttcbitn  op  allé  bat  gott  ban  Drcda 
booKs-  fonÿ  ^eeten  Qettoge  bcb«f/  aifa  bat  baf]  mbe  gefiabe  foubc  sgn/  enbe  bigbm  ct> 
feigtli  btm  enbe  5ijn  oit  / enbe  oith  alfoc  cube  met  bien  boitbjaetbtn  / bat  on(e  I>tttt  bicÇet-- 
toge  boergenoembe  ban  befni  boegm  boirt  bit  boben  genoemt  i«  / fi|ne  ftam  foube  flam  enbe 
• niatft  am  ’t  iant  enbe  ’t  gœt  ban  Breda  booîgmoembc/  enbe  Item  bact  af  onbettniiibni  / gc« 
liJth  enbe  alfoo  bit  l?tttc  ban  ïtbeherefte  enbe  bit  Djoirtbc  ban  libelittfie  njn  bjgf  boojmaelÿ 
gebacn  Ijabben/  enbe  mit  bien  goebe  foiibe  boni  ai  fnncii  toiile  mbe  niaeljt  in  hiat  maiiicrm 
bat  On  toonbe/  gtlijth  bat  bm  «eere  fcOuIbitb  i#  te  boent  mbe  niotO  bœn  met  fgne  goeben. 
Cube  ttant  bip  Oitt  obet  brateen  alÿ  mannen  onÿ  fletten’^  Çertogen  mbe  S;oubxn’^  Çet* 
ten  ban  liebeftethe  alÿ  haec  bjtttigft  man  / foo  Iirübm  befe  Icttetm  befegljrit  mit  onfm  pm* 
pjm  fegOclm  in  hennille  bet  biatrOtpt/  enbe  bp  btbe  mbe  becfiiethc  œiÿ  iicf#  Ibecrm  ’ÿ^to* 
gm  baetgenoembe  COcgcbtn  op  bien  cOyntnXGaenbacb  bongmocnit/  int  jaec  onÿ  IJccrtn 
^y-6.  MCCC.  XXVI. 


Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

SOphia  Comitiffa  Gflria  Vniverfis  præfcntcs  litteras  tnfpcâ'urls  falutem  cum  no* 
cixia  vcricacii.  Noveritis  qubd  nos  Illnjirem  Principcm  Dominum  nofîrum  rfr- 
Uélum  ) loanncm  Dti  Lutharinpi^  , Brabantue  Limburgis  Ducem  9c 

fuos  haeredes  de  illis  fcxccntis  libris  nigronim  Turonenfium  , groflb  curi®  Regis 
Franciæ  pro  fcdecim  denarios  compuraro , quas  hahemus  annuatim  in  redditi* 
bus  fuis  jacentibus  infra  Trajcâum  C$c  Ducacu  fuo  Limburgenfi  » in  perpetuum 
quitamiiS)  rccognofccntes  nobisab  ipfo  Domino  Duce  de  fexcentis  hbris  effe  pie* 
narié  fatisfa^um  9 & de  pecunia  Hmili  pro  qua  dicl»  fexcem®  libræ  nobis  enint 
obligat®  nobis  integralicer  fatisfccic  , tc  volumus  qucxi  fl  poilmoduin  litteræ  fà* 
cientes  mentionem  de  prxdiébis  fcxccntis  libris  Turonenllbus  aliqiialiter  inventa 
fuerint»  quod  illx  littcræ  in  pollerum  nullius  Hnt  6rmitati$  auc  valons,  nec  ip* 
fum  Dominum  noftrum  Ducem  neque  fuos  hxredcs  de  ipds  lexcentis  libris  movere 
de  cetero  poflamus  nec  dcbcmus,ncc  noftri  fuccefTores  aut  hærcdcs  quoquomodo  : 
rupplicames  prxdilcfto  Domino  & conthorali  nollro  five  legitimo  mombumo 
naldo  Comiti  Geîrta^  ut  ipfediébam  quitantiam  Hc  pernos  lactam  velic  ratiâcare, 
conrentire,  laudare  atque  approbare,  & omnia  prxmifla  recognofeere  e(Te  faéfca  de 
fua  propria  volumate,  9c  (imiliccr  dieVum  Dominum  noArum  Ducem  & fuos  hæ- 
redes  de  diébis  fexcemis  libris  in  perpetuum  quicare , & prxfcntcs  litteras  fuo  (igiU 
lo  unà  cum  figillo  noftro  figillare  in  teftimonium  veriutis.  Et  nos  Renaldui  Ca» 
mes  Gelria  prxdiétiis,  omnia  prxmiHa  recognofeimus  de  noflra  voluntatc  £c  con*' 
fenfu  nollro  elfe  faÛa , 6c  ipfum  Dominum  noUrum  Ducem  9c  fuos  hxredcs  quita* 
nuis,  recognofccmes  nobis  de  prxdi6tis  rcxccntis  libris  p'enaric  elfe  fatisfafium, 
& omnia  9c  llngula  prout  fuperms  feripta  laudamus , apprubamus  9c  ratificamus, 
& ea  figillo  nollro  unà  cum  fimllo  dileftx  conthoralis  nollrx  prxfcmibus  lirteris 
in  teftimonium  veriiatis  appenlb»  in  perpetuum  confirmamus.  Et  nos  Sophia  Co~ 
mitilTa  prxnominata  proraittimus  pro  nobis  & noftris  hærcdibus  & fuccefloribus , 
fidefiipcr  hoc  prxftiià  corporali,  omnia  9c  fingula  prout  prxfcripta  funt  in  perpe- 
tuum inviolabilitcr  obfervarc  » dolo  6c  fmude  pcnicus  exclulis  in  prxmiftîs.  In 
cujus  rei  reftimonium  figillum  noftnim  cum  figillo  mahti  nollri  dilc^lifttmi  Comi- 
tis  Cclriæ  prxlibati,  prxfcmibus  Uttcrisduximus  apporsendum.  Dacum  Bmxcllx 
131$  die  Martis  poil  Converfionem  Sanâi  Pauli  anno  Domini  MCCC.  XXVI. 
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Lettre  dont  FOri^nal  fe  trouve  au  cabinet  de  Monfieur  QarJes 
de  Riedwyck. 

N Oui  lehans  par  la  pace  de  Dieu  Dux  de  Lothier,  de  Brabant  !c  de  Lem- 
bourg  faifvHS  favoir  i tous  cheaus  qui  etsprefeuUi  lettres  verrent  à"  orront,  kl 
avons  pris  à"  prendons  en  nojire  fametarde,  à^c.  tous  les  compagnons  de  la  com- 
pagnie de  Bardi  de  Florence  eaus , leurs  tiens  < leur  maifnies  fÿ  toutes  leurs  nsarcban- 
difes  faut . allant,  venant,  retournant  & demeurant . ér  leur  ptoufiR  fasfant  de  leurs 
marchandifes par  toute  nofire  terre,  érc.  parmy  posant  à nous  les  droiffuns,  pMans(3 
eoujiumes,  de  Irur  avoir  tf  de  leur  marchandifes,  félon  les  ufages  lâ  couft urnes  ujées^ 
accouflumées  en  Brabant,  & félon  ce  qu'il  eft  plainement  contenu  etss  es  lettres,  que  li 
marchant  ytaliant  ont  de  nous  (éeUes  de  nojire  grant  fiel.  de  nos  bonnes  villes,  (jr 
quittons  leldis  compagnons  eaus,  leur  tiens  & toutes  maifnies  dojl,  de  chevauchies,  de 
taille,  de  prejl  de  morte  nutin,  &c.  & pour  plus  grant  feurtay  defdiCtes'chofes , ér 
que  nous  voulons  quelles  fiient  bien  (ÿ  loicslment  tenues  fermes  à"  ejiables,  avons  nous 
ces  prejentes  lettres  fiellees  de  nojire  propre  fiel  en  tefmoignage  de  veritey,  kfquels  f turent 
fa.Bes  & données  i BruxeUe  le  iour  du  S.  Sacrement  en  Fan  de  grâce  MGCC 
XXVII. 

SteUe  tFu»  feau  imprimi  eu  cire  iaunajlre  font  emlrejiel. 
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Extrait  de  rinventaire  des  Chartes  repofants  au  Chafleau 
de  \ üvorde. 

ITfm  ceiiâin  pnequet  y ou  font  deux  Uttres  originelles  y Vune  faiil  mention  de  la  ^oiro 
de  poijfon  de  L'/va  -Uy  que  le  Duc  L an  de  Brabsnt  à concédé  a ceux  de  L vain  y 
en  paiant  annuellement  vingt  livres  viels  tournois  y de  h mon-oye  du  Roy  de  France. 
IStJ.  E fi  ont  la  lettre  en  date  iour  S.  Catbarine  en  Pan  MC  C.  XXV II.  iÿ  efl  au  dos 
de  ladite  lettre  efeript  De  vigimi  Hbi  is  grolTorum  antiquorum  debitis  Duci  pro 
Ibro  pÜcium  Lovanij.  figné  au  dos  1 1.  b.  faicl  à feavoir  que  le  grand  feau  de  Lo^ 
vain  en  cire  verde  e/l  pendant  à ladiSl  lettre  y màisfay  trouvé  rompue  P une  partie  deU 
queue  à laquelle  ledici  feau  efl  pendant. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

IOannesLotharinciæ,  Brabant  lÆ  etLimbdrci  DüX 
notum  (àcimus  univerfis  bas  noftras  littcras  vifuris  & auduturis,  quoi  cum  Ex- 
ccllcns  & Nobilis  Princeps  loannes  Dei  gratiâ  Rex  Boemie  (jf  Polonsse  Cornes 
Eucemburgenfts  nofter  eqenatus  præiücébus  Sc  fui  pr;rdec-^florcs  Comités  Lueem* 
burgenfes,  fuerunt  Scelle  debuemne  in  nollro  Homigio  de  jure  & notiri  Vaflal- 
li,  de  ccriis  bonis,  qu*  â oobis  & noftris  prardcceflbribus  tenucrum  & ipfe  Rex 
tenet  in  feudum , prout  in  litteris  defuper  confcûis  continctur,  in  quibus  lirteris 
fpccialitcr  difcribunturMARCHiONATUS  Arluni  et  Comita  tus  et 
Castrum  Rupis  Gallicc  Roche  & Theuthonicc  ve\  SOe]fct)eift^$/  nos 
pro  nobis  & noftris  hæredibus  Brabanti*  & Limburgis  Ducibus  conremplatione 
pralibati  Regis  noftri  cognati , Sc  ad  majoris-amoris  incrcmcntum  continué  inter  nos 
mutiô  nutriendum,  eidem  Régi  remifimus  & quitamus  prxdiârum  homagium  quamdiu 
Rex  ipfe  viveos  & poft  ipfum  fui  hacredes  quamdiu  fucrint  Reges , qui  non  tenebuntur 
nobis  nec  noftris  hxrediDus  faccre  homagium  de  bonis  prxdi&is,  quamdiu  unus 
poft  alium  vivetj  cùm  tali  conditionc  quàm  cito  vcncrit  fîve  fucrit  hxres  qui 
non  efTct  Rex  & qui  crit  Cornes  Luccmburgcniîs,  quod  quartus  poft  très  primos 
Comices  facict  Sc  faccre  tenebitur  homagium  hxredibus  noftris  ac  bonis  fupraP. 
criptisj  & liccç  nos  prslibato  Reci  Sc  fuis  hxredibus  modo  prxdiéfo  reniirerimus 
& quitaverimus  homagium  prædiâum,  nihilominus  ipfe  Rex  nec  fui  hxredcs 
non  pollerunt  de  ijidem  bonis  quidquam  faccre,  nec  ipfaab  alio. Principe  rccipc- 
rc  feu  rcicvarc,  neque  in  aliénas  manus  poncrc,  vel  ventlerc  aut  alienarc  quovis 
modo , Mr  quem  hxrcdcs  noftri  poflent  alicnari  vel  clongari  de  feudo  & homa- 
gio  prxfato,  omni  fraude  8c  raalo  ingenio  penitus  fecluüls.  In  cujus  rci  teftimo- 
nium  figillum  noftrum  prxfcntibus  litteris  ell  appenlum.  Datum  BruxcIIæ  die 
*3*7*  Vcncris  poft  feftum  Epiphaniæ  anno  Domini  M CCC.  XXVII. 

E^traiél  de  l’inventaire  des  Chartes  repDfants  au  Chafleau 
de  Vilvorde. 

ITcm  certaine  lettre  originelle  y faifant  mentiop  que  Gullaume  de  Bransberg  at 
donné  es  mains  de  Ican  Duc  de  Lothier»  de  Brabant  & de  Limbourgyîf  court  de 
* W ywtnocrg  avec  les  vignes  y comme  fes  biens  alleus  y pour  une  rente  de  feptante  If 
Vf  es  noirs  tournois  rente  annuelle  y (j?  ce  faibl  lediH  Duc  at  lefdi&s  biens  Iran  porté 
donné  audici  Guillaume , pour  luy  {j?  fes  hoirs  y pour  les  tenir  perpétuellement  en  ftef 
dttdiü  Duc\  comme  appert  plvs  à plain  par  la  lettre  efiant  en  date  Pan  MCCC. 
132^.  XXIX.  in  craftino  fefti  Bcatorum. Pétri  & Pauli  Apoftolorum.  ef  fur  U dos 
efeript  Quod  curia  de  Wijnenberge  pro  LXX.  libris  Torn.  annui  redditus  tc« 
ncamur  à Duce,  cotté  X V I II. 
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Du  mefmc  Inventaire. 

ITm  une  petite  lettre  faifant  mention  Ae  LXXX.  iournanx  hoc  cft  jugemm  de 
tetre  gijants  en  la  ville  uifta  Bcrchcm  en  la  Comté  de  Monts . lefquels  Adolf  de 
Heukclshovcn  à relevé  en  fief  pour  luyifi  fes  hoips  à tout  tours  de  Icaa  i)uc  de  Lo- 
thier,  Bi'abanc  & Lembourg,  comme  la  lettre  contient  plus  à plain  en  date  die  Do- 
Jninica  poft  fedum  Catharinx  anno  Dominl  MCCC.  XXIX.  & Jur  le  dos  ejl 
efeript  Qjaliter  Adolphus  de  Hcuckelshovcn  miles  recognovit  fe  rcccpiflc  in  feu- 
dum  ceita  bona  jacentia  in  Comitatu  de  Monte,  coté  au  //o;  X X 1 V* 

Extraie^  des  Chartes  de  Brabant. 

N Os  Raynaldus  Cornes  Gelrenfîs  Sutphanknfis  notum  fâcimus  univerfis , quôd 
quia  nobilis  ac  mainifiais  Princeps  Dominas  ac  confanpjtineus  r.ojler  prædUePus 
lOANNES  DeI  GRA'TIA  LoTHARINGIÆ,  B R A J)  A K T 1 Æ ET 
Limburgis  Dux  ad  precum  noftmnim  indantiam  promifit  fuis  Utteris  pa- 
tentibus,  quod  Dominain  jileomram  ÇoroxMin  Doniini  Régis  Anglix  » cum  qua 
inatrimonium  contraherc  imcndimui,  in  terra  noftra  qux  yelue  dicitur  & in  bo- 
nis  noftris  de  Eljl  > de  Cent  ôc  de  Angercn , nec  non  fihos  & lîlias  quos  ex  ip(â 
procreabimus  , in  Cnmicatibus  £c  Dominijs  nodris , unà  cum  militibus  , VafTal- 
Jis.  Scabinis,  Confulibiis  & Communitatibus  villarum  feu  opçidorum  nodrorum, 

Î)od  mortem  nodram  dcfcnderc  ôc  tueri , prout  in  litteris  C|uldem  Domini  nodri 
üper  hoc  confeûis  latius  continctur,  nos  promifimus  & prxfentibus  promittimus 
cidem  6c  fuis  fuccedbribus  bona  fidc , quôa  ipfum  Ôc  fucccfforcs  fuos  à rromiflîo- 
ne  hujufmodi  indemnes  penitus  confervabimus  pro  nobis  ÔC  nodris  fucceflbribus  tic 
illsfos,  falvo  etiam  præfato  Domino  nodro  Duci  homagio  bc  dominio,  quac  in 
nobis  & bonis  nodris  infeudum  ab  eo  dependrntibus  dignofeitur  obiincre,  Ôc  qux 
ab  ipfo  de  jure  tenere  debemus . ita  quôJ  ipd  ôc  fuis  luccefToribus  per  promimo- 
nem  praediétam , in  homagio  & bonis  pndicUs  nullum  valcac  præjudicium  gcnc*- 
rare.  Datum  anno  Domini  MCCC«  XXXI.  fêria  quinta  pod  fêdum  S.  Kemi- 
gij  Confenbhs. 

Extralcl  de  l’Inventaire  des  Chartes  à Vilvorde. 

I^em  une  lettre  par  laquelle  appert  y;/Adolf  de  Barcnherfc  Chevalier  at  rteeu  du 
Duc  îcan  de  Brabant  trois  cent  livres  noirs  tournois  ^ pour  lefquellcs  il  at  recognett 
pour  Itty  fes  hoirs  tenir  en  fief  ditdiél  Duc  fa  mai  on  nommée  H kclhcycn  njft  fé 
tnla  paroebe  de.  » . . lantaifondiclc^orû\o\icnlaparocbe  de  W 9\([cAc  finbs  la 
âiocefede  Munder,  avec  les  appcndaaces^  valliffans  par  an  XXX.  livres  noirs  tour- 
mis  ou  plus',  covme  la  lettre  contient  plus  à plain  en  date  l'an  MCCC.  XXXJIl. 
in  cradino  Vrbani  Martyris.  (fi  fur  le  dos  de  la  lettre  ejl  eferit.  ^ Quoi  Hakcliicycn 
6c  Northolt  Monaderienfis  diocefîs  teneantur  à Duce. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

NÙus  1 E H A N s par  la  grâce  Dieu  Duc  de  L.othier*  de  Brabant 
ET  DE  Limbovrgc^  Ichans  Cuens  de  Namur  faifims  /avoir  à tous  cens 
qui  ces  prefentes  lettres  verront  ^ oiront , que  nous  ou  four  ce  diligent  traiteit 
par  les  gens  de  nos  fecrets  conftil  » tfi  pour  bien  de  pais  (fi  de  concorde  faire  » (fi  plus 
grand  amour  mûrir  entre  nous  (fi  nos  p.ays , avons  fait  (fi  faifons  entre  nous  convenances 
(fi  concordes  s enji  efi-  telles  que  ebi  apres  s'en  uit  : ÀjfiWwr  font , que  premièrement  ac- 
cordons (fi  ordonnons  entre  nous -,  que  tous  débats  ^ controverfes  ^ demandes  ^ querelles  (fi 
allions  y que  font  (fi  efie  ont  entré  mus  l'un  contre  f autre  , foit  de  la  terre  d' Àyfal 
cornent  que  nvts  li  Dux  maintenons  que  nous  en  avons  lettres  ou  tefmolgnages  , (fi  de 
tous  autres  debas  queils  que  tl  foient  ou  pni fient  efire^  que  le  uns  de  nous  co  tre  C autre 
eu  peut  avoir  du  temps  pafie  y iufqnes  autcurdbuy  (fi  à tous  tours  mais  ^ (fie.  que  ft  de 
part  ou  d'autre  efi  trouvé ^ que  quelque  ebofe  V une  partie  tient  de  l'autre  y > nquejle  jur 
ce  faiüe  ce  lui  ferai  rendu  ^ (fi  fi  quelques  points  ne  font  elers  ils  éliront  cbafcuH  deux 
perfonnes  de  leurs  confeils  refpetliven.ent  fun  de  l'autre . qui  déclareront  lefilids  points 
(fi  iront  prendre  à Gcmblours  information  des  tefmJns  (fi  ^rfonnes  que  le  Duc  voudra 
produire  | (fi  apres  iront  buicl  iours  à Qoulefines , ou  ils  oiront  les  perfonnes  que  le  Corn» 
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U ad^jancera  au  tefmoigffa^^e , (ÿ  aprfs  aurctit  imps  peur  delibcrer  un  nois-  pendant  le 
^uel  ils  denteurcront  auxdicfs  leux , s'ils  ne  fe  peuvent  accorder  » ils  ejïiront  un  tin» 
quiefme.  Item  que  le  warifcal  qui  gisent  ajj'es  près  de  h maijon  de  Monjieur  Wairhier 
de  lupplu  Chevalier , que  Ion  dijl  U Bdiuirde  à Nouille  fur  Meli;«igoe»  le  Duct^ [et 
gens  de  Rauvillcrs  £*?  autres  le  doivent  rendre  au  Comte , <ir  le  Comte  le  doit  prendre  d» 
Duc  en  fu'f.  Item  encor  doit  le  Comte  recever  du  Duc  deux  cents  livres  de  terre  . que 
le  pci  e du  Comte  tenoit  du  Duc , 6?  parmi  ce  doit  le  Due  affigner  ledits  deux  cents  li- 
vres an  Comte  en  certain  lieu  /uffifament.  Item  doit  le  Comte  rappmter  en  mains  du 
Duc  fon  CbajJel  de  Sanfon  c'mme  fon  franc  alttur^  y le  Duc  li  le  doit  rendre  pour  le 
tenir  en  fief , (fi  pourra,  le  Duc  y mettre  fes  gens  ^ fauf  qu*o.i  ne  mesface  à ceux  qui 
tiennent  dudifl  Comte  (fi  le  tout  à telle  condition^  que  le  Cbajltl  demeurer at  toujîoursau 
Comte  la  guerre  finie  , & ne  feront  en  nul  cas  ob  iges  les  gens  du  Comte  ijjir  dudit  Cbaf- 
teli  ains  y demeureront  avec  les  gens  du^  Duc>  (fi  fi  au  Comte  advint  quoique  dédomma- 
gé ou  à fes  gens  p.ir  ladicle  admijfion  du  Duc  audit  Cbafiel  ^ le  Duc  ne  poura  traiter 
paixi  fans  comprendre  dr  rendie  fans  dommage  ledit  Comte  (fi  les  fiens.  Item  le  Comte 
porte  tel  droici  qu'il  at  en  la  maifon  de  Hollognc  en  mains  du  Duc  , fi  avant  queGo- 
defroy  de  H.ui!ucraont  le  tient  de  lui^  (fi  le  doit  tenir  le  Comte  du  Ouc\  à telle  con- 
dition que  le  Duc  en  ferai  iouir  audit  Comte.  Item  doit  U Comte  rapporter  en  mains 
du  Duc  tous  les  alieux  , qu'il  at  à Boneffe , kfquels  le  Comte  doit  prendre  en  fief  du 
Duc  J (fi  peur  les  bicnfaitls  des  hommages  fusdits  (fi  pour  tout  autre  ebo  e que  le  Comte 
ponroit  demander  auji.urd'buy  ^ le  Duc  lui  doit  donner  cincq  cens  cinquante  livres  vie  fs 
gros  tournois  affigyiés  en  terre  en  Brabant , lefqudies  terres  le  Comte  relcverat  au  fi  du 
Duc  que  le  Duc  pourat  aqnitcr  un  den.cr  pour  dix  deniers  que  le  Comte  ferai  obligé 
emploier  en  Btahant  en  tet  res  qu'il  releva  at  auffi  du  Duc  (fie.  Te  fmeins  de  la  part  ^ 
Duc  Otto  Sire  de  Kuyek,  lean  de  Raucourt  de  l^es,  lean  de  Hellebekc  Sire  de 
Loenhout  & d'Ophairit  l.con  de  Craytihem  & Hermau  de  OsT.  Chevaliers  \ de  Us 
pari  du  Comte  Godefroy  Abbé  de  Fioreffe  , Moniteur  Wciry  Sire  de  Walcourt 
nollrecouAn,  Wernier  Sire  Daules,  Godefroy  Sire  de  l>uys , Thibaut  Dauks, 
Wouthicr  de  lupplu,  Lambert  de  Mons  receveur  de  Namur  Prcvoll  deSamtAl- 
1333*  bain.  Faicl  à Hamur  M C C C.  X X X 1 1 X.  Icudy  oélave  du  itmr  S.  Alartin  en  hpver* 

Extraicls  de  l'Inventaire  des  Chartes  repofants  au  Challeau  de 
Vilvordc. 

ITcm  une  lettre  de  lean  Duc  de  Lothicr,  de  Brabant  & de  Lembourg , par  laquel- 
le appert  qu'il  at  donné  à meffire  Thibaut  de  Sorbey  Chevalier  (fi  à fes  hoirs  here- 
ditablement  trente  livres  de  terre  par  an  au  noir  tournois  y afiignés  fur  la  commune  (fi 
fur  toutes  les  rentes  (fi  revenus  de  ludogne , à rachapt  à trois  cents  livres  , & quand  le 
rachapt  ferai  faille  allors  ledit  meffire  Thibaut  ou  fes  hoirs' doivent  aftffier  audit  Duc 
trente  livres  de  terre  par  an  y en  leur  propre  alleu  : comme  la  lettre  contient  plus  à plaist 
en  date  le  Mecredi  devant  le  tour  de  Pajques  t an  M CCC.  XXX I II.  (fi  efi  au  dos 
*333*  ladite  lettre  efeript  De  feudo  Domini  Thcobaldi  de  Sorbey.  cotté  II. 

ITem  une  lettre  de  Ballien  & lean  de  Sorbey  efeuiers^  par  laquelle  ils  cognoijent  a- 
voir  recea  du  Duc  trois  cent  livres  tournois  ,pour  rachapt  de  trente  livres  quefioient 
affignés  à meffire  l'hibauc  leur  pere , (fi  ont  afigné  audiâl  Duc  une  rente  de  tren- 
te livres  tournois  fur  tout  s les  biens  qu'ils  peuvent  avoir  en  la  ville  (fi  vil.age  de  Sorbey  y 
laquelle  rente  ils  ont  relevé  en  fief  (fi  hommage  dudit  Duc  pour  eux  (fi  leurs  hoirs  , (^ 
ont  promis  fervict  à t'ufage  de  Brabant  : comme  la  lettre  contient  plus  à plain  en  date  le 
ZX- Jour  de  lanvierTan  MCCC.  XXX IF.  felonVufage  du  Diocefe  de  Cambr<yy  (S 
^334*  ^ efeript  fur  le  dos  De  feudo  liberorum  de  Sorbey.  cotté  11. 

iîlxtraiél  des  Recueils  de  feu  le  S.  MartinRoelants,  jadis  Commun- 
maillre  de  la  ville  de  Malines. 

ADolphus  Epîfcopus  Lcodienfis  vendidit  Luduico  Comiti  Flandriæ  Oppidui» 
Mcchilinienfccum omnibus  pertmentijs  6cattinentiJsluis,pro  centum  millibus 
rcgalibusaureis  bonis  &legalibus,  moneta  Regis  Franciœ,  eâ  conditionc  quod 
Cornes  & fui  Xucceflbrcs  prxdittum  Oppidum  McchUnicnfc  cum  fuisattinentiis  , à 
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di£tô  Epifcopo  & fuis  fucccfToribus  in  fcudrm  tcacicnr,  ncc  illud  alicharcnt  ntfc 
fcpararcnt  quovis  modo  à fuo  (^ommiiatu  l'iandriæ  qui  Imptrio  parer,  lalvo  vk; 
retcnto  prardifto  Epifcopo  5c  luis  lucccfl'orilnis  jure  confciendi,  providendi  & 
difponendi  de  Prxpofitura  fivc  Abhatiafcculari  KcclcfæB.  Rumoldi  Mcchlinicnfis. 
Expicni*  etiam  conventum  cft>  quoi  Cornes  Flandria.*  debet  tenere  in  fciidum  à 
pridiôo  Domino  Epifeopo  Leodienfî  villam  fru  Oppidum  Geraldimontcm,  ncc 
non  Callrum  de  Bornhcih  qux  funt  antiqua  feuda  Ecdcfia:  LcoJicnii.  Afta  funt 
hxc  in  capitulo  Leodienfi  anno  Domini  M CCC.  X X X 1 1 1.  fccundi  die  Oèbo-  I 
bris  > prxfcntibu'-  ihi  potemibus  & nobilibus  viris  Hrmlco  àt  Flaadria , ilnidonuU  h'ian- 
drux^U’aîtero  Ac  UatrUbckCy  Cerardo  de  À/aria  Dm  'tno  de  Riidcehenh  En»eli>eilo  de 
PL'Wpi'u  Dcniino  de  yfxcly  Gijïeberto  de  Leaiivergem^  Guilielmo  diclo  Bhc  de  .V/  el.jud*  Simune 
de  Mirabelli  dîclo  de  flaelen  Domm  de  PerueSt  Tbeodorico  diHo  Nutafeb  miiiii- 
bus,  fc  alijs  pluribus  Canonicis  & tclhbus. 

LVis  Comte  de  Flandres,  de  Ncs’crs  6c  de  Rethcl  comparut  par  de'jant  Mdf  de 
ïa  Marche  Kx'effjae  dr  JJege  d une  part  y y Renaud  Comte  de  Guel- 

drrs  & de  /utphen  y Damcifelle  Marg.irctc  {a  fille  avec  noblei^  paifiant hom^ 
me  Monficnr  Guillaume  Comte  de  ïulicrsprre  à noble  Damoy'ely  Gérard  de  luliers 
tuteurs  (fi  curateurs  de  ladite  Damcifelle  Margatete  & dudtel  Geiard  y entre  lecincl 
Gérard  (fi  laditle  Damoi  'dle  Margarete  certaines  convetkwces  de  mariage(fi  d'eCpoufiiil^ 
les  font  pour  parlés  (fi  faict  d'autre  part  y (fi  at  e/lé  did  (fi  fignifié ^ue  lediél  LuisCom- 
te  de  Flandres  pour  luy  (fi  fies  hoirs  (fi  fuccefi'eurs  Comtes  de  Flandres  avoit  bien  (fi  loiau- 
ment  acquis  & acbapîé  l’Anvouerie  de  Malincs  à unies  fes  appendancesy  eirjcrs  la- 
dicle  DamoijeUe  Margareie  (fi  lediti  Gérard  avec  les  villes  de  Hevere,  MuBjnes  • 
Homhckc,  LcelK  Hefi'ene, . Nuwclandc,  Ncckcrlpocl,  les  mayfons  que  ladiéïe 
DamoijeUe  avoit  e/dites  villes  (fi  lieux  avec  tous  les  droids  (fi  ad  ions  y cens  y revenus  y 
rentes  y terres  y pies  y eau'îves  (fi  émoluments  quelconque  y appar  tenants  à ladide  xidvoiie- 
rie  (fi  ville  en  quelconques  chofes  ou  lieux  elles  foienty  foient  en  fiefs  y arriéré  fiefs  ^ en  do- 
maines y en  autres  quelconques  y entant  que  le/dits  appartenances  ou  appendenres  mouveater 
doivent  mouvoir , font  cr  doivent  efltc  tenus  de  l'Egîifc  de  Ltege , de  fauthorité  Con- 
fient fi  confeil  defidids  Comtes  de  Gueldres  (fi  Julieis , en  tant  comme  il  touche  (fi  peut 
toucher  à ebafeun  d'eux.  Et  le  defafitfi'ment  de  laditle  Atlvoùerie  fie  fit  lors  par  ladids 
DamoifelUy  eagée  de  treife  ans . aftftée  de  mefire  Gérard  de  la  Mai  c ke  Sire  de  Ra- 
à xchcvn  Chevalier  oncle  atidid  Evefqite  au  prou  ftd  dudici  Comte  de  Flandres  en  preftnee  des 
hommes  de  fief  dudici  Evefque  (fi  de  l'Egiife  de  Liege  tncjjire  Ican  de  Haynaut  Sire  de 
Beaumont,  Monficur  Gérard  de  Grandpré  Segneur  de  Houf'alifc  couHn  duJiit 
Evefque,  Conrard  delà  Marche  Segneur  de  Huerdc  fon  frcrc,  lean  de  BalIculSire 
dcMoriamcsScdeCondc,  RoberUon  frcrc , BauJewin  Segneur  de  Pract  Ican  Sc* 
encur  dcGiflclle,  Guillaume  dict  lilocxdeSieelant  Gui  de  Flandres  frereau  Comte, 

Icande  . ^ . GoJefroyde  . . Chevaliers,  avccvcncrablcshammcsEnguc- 
randeFieffes,  Lc\’oldidc  NorthoflT,  lean Cîillard , Ican  Vailîlc de  C'aflel Chanoines 
dcLiege,  Renier  de  Gorc  Chanoine  de  Cologne,  Vallrc  de  Walcourt  ...  de 
PEglilc  de  nollrc  Dame  de  Trccht,  Gillc  le  Clocquicr,  lacomin  le  Houricr, 

Henry  le  Floris,  Gérard  Lile,  Huarc  Arduin,  Corlard  du  Parroy,  (fie.  Faid  à 
OJj'cbenen  Condrois  Diocefe  de  IJcge  tan  MCCC.  XXXlll.  le  Xt^ de  Décembre*  I33J* 

Extraicl  tic  certaine  lettre  tirée  des  Archives  du  Duché  de  Gueldres. 

T^TOs  Ludukus  Cornes  FlandrcnfiSy  Nhernenfis  y Regifienfisac  Dominus  Mechlinienfis 
recognofcimiis  & notum  cfl'e  volumus  univerfis , quod  fpcftabilcs  Domini 
Reynaldus  Gehenfis  ac  WH/sUkus  Iidiaccnfes  Comités  tanquam  dilcéti  noftri  con- 
fanguinciâc  amici»  fc  nobis  contra  Oppidum  MccMinicnfc  fk  Oppidanos  cjufdein , 
ac  univerfos  corundem  auxiliarcs,  complices  5:  fautorcs  habites  & habendos, 
fîngularibus  confœderaiionibus  alllgarint,  perditioni  fuonim  bonorum  intra  di- 
Riiàus  & limites  Ducatus  Brabamix  Sein  confiniodifti  Ducacusab ilb parte Mof* 
exftantium  non  parcendo.  Nôs  femper  volcmcs  in  quantum  dccet  ratione  aniicitix 
quam  in  ipfis  invenimus  ipfurum  incommoda  præcavcre,  conftituimus  ôrdina> 
mus  ac  volumate  fponiancâ  confentimüs,  quôd  fi  contingai  di^os  Comités  con- 
junâim  vel  divifim,  Margaretam  natain  diéii  Comitis  Geirenfis,  Dominam  Eli- 
fabetham  Comitijfam  Iuliacenfem  difti  Comitis  Iuliacenfis  genitrieem,  in  aliquibus 
eorum  \cl  carum  alterius  bonis,  rebus,  hominibus  fivc  juribus  intra  difti  Ducatus 
limites  feu  in  diéto  confinio  mine  vel  tune  exftamibus,  occafionc  guerræ  nollræ 
Mcchlinicnfis,  feu  diétxalligationis  nobiicum  faftæaliqtia damna  pati,  nos  damna 
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hujufmodiquicafuftinucruntvclhîcrcdibuscorum  rcftitucmus,  reftaurabimusSc  rc- 
funJemus  omnino,  fcoindùm  ordinationcm,  dccrctum  & arbitrium  Nobilium  vi- 
roriim  conianguincorum  nollrorum  dilccTorum  Dominorum  loannis  de  Hannonia 
Domini  de  lîcllcmontc , ac  Henrici  de  Flandria  Comitis  Lodenlls  > ÔCc.  Daium 
. in  Valcnccnis  anno  Dom'mi  MCCC-  XXXllI. 

Extraid  des  Chartes  de  Brabant. 

PHilippc  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de  France  nomme  & cflcu  juge,  traictcur 
fie  amiable  compoJÎtcur,  entre  hauts  hommes  nos  chiers  & bien  âmes  amis  fie 
féaux  coudns  le^vt  Roi  Je  Bonne  ^ jraUcran  ^rchevefque  de  Cohgnedu  Saint  Em- 
pire par  Italie  JnbcchanedUer»  Aùvlf  Evefqite  ÿ Liige . Luis  Comte  de  Flandres  , 
Nt'eers  Retefl  * Guillaumi'  Comte  de  Ifa)naut  £5*  d' Hollande  % Renaud  Comte  de 
Gucldresi^  de]Sutphén^  GuilLiime  Comte  de  luUeis  y Jean  de  Ilajnaut  Comte  de  Sioffhns 
ér  Sire  de  Beaumont , Luis  Comte  de  D>s  ô'  de  Chiney , Guillaume  de  Haynaut  Com- 
te de  Selande  % Jean  Comte  de  Naaïur  ^ Guy  de  Namur  frét  é dudit  Comte  de  Namur^ 
leurs  ailiés  & aydancs  d'une  patt , fie  Iean  Duc  obLotharing,  de 
Brabant  et  de  I.imbourg  fes  alliés  adhérents  fie  aidants  d'autre  part« 
fur  touw  les  débats  fic  difeors  mues  entre  Icfdids  parties  , par  tout  le  tems  pafle 
jufques  à jourd’hui , comme  plus  amplement  cil  contenu  au  compromis  fur  ce  fait, 
& ollcr  toute  matière  & caulc  de  débat  pour  le  ttms  avenir,  pour  le  bien  de  pais 
l’amour  fie  raffcccion  que  nous  avons  à icelles  parties , fie  cnfcmblemcnt  pour  oller 
tous  empcfchcmcns  par  Icfqucls  le  laint  voiage  d’outremer  que  nous  avons  emprins 
pouroit  dire  retarge  ou  cmpcfchc,  lequel  compromis  nous  avons  rcceu  & rece- 
vons en  nous,  & nous  enchargons  par  vertu  d’icclui  compromis  fie  pouvoir  anous 
oflroic  fie  donné  comme  diét  dl.  Du  confcnccmcnt  Si  volonté  dcflufdiies  parties 
ordonnons,  prononchons  fie  déterminons  en  tant  comme  il  peut  toucher  à chacu- 
ne partie  dddits  alliés  contre  leJiél  Duc,  6c  touis  cnremblc  entant  comme  ilsfonc 
confédérés  contre  lui,  fie  fcmh'.ablemcnt  comme  il  peut  toucher  ledit  Duc  contre 
chacune  partie  & tout  cn(cmblc>  en  la  forme  fie  la  manière  que  s’cnl'uit.  Prcmicrc- 
incnt  quant  à ce  que  peut  toucher  les  alliances  d’entre  les  fuidits  alliés , adhérents 
fie  aidants  d'une  partie  & ledit  Duc  d'autre  « nous  voulons , ordonnons  fie  pronon- 
chons par  nollre  fentcnce  difînitive,  que  Icfditcs  alliances  loient  annuilccs  fie  pour 
nulles  les  prononchons  fie  voulons  fie  enjoTgr.onsaufdics  confédérés  contre  ledit  Duc, 
fous  la  pemc  ddTous  eferipte , que  déformais  ne  ufent  de  ladite  alliance  contre  ledit 
Duc  en  nulle  manière  que  ce  foit,  contre  les  gens  de  U terre,  ou  ceux  qui  font  ou 
ont  été  de  l'aide  dudit  Duc,  fie  fcmblablcment  voulons  & ordonnons,  que  ledit  Duc 
pour  caufe  dcfdites  alliances  ne  puiHc  pouvfuivrc  Icfdits  allié-  ou  aucun  d’iceux  ou 
leurs  adhérents , fie  par  ainü  voulons , que  toutes Icfdiccs  alliances  foient  tenuespour 
nulles  fie  comme  (i  onques  mais  riens  n’en  cull  elle  faiél  ny  p;rlc.  Item  voulons  fie 
inioignons  auidits  confédérés  fie  allies  cfintre  ledit  Pue,  fie  lemblablcmcnt  audit 
Duc,  que  d’orefenavant  ils  ayent  bon  amour  l’un  vers  l’autre,  comme  charité, 
bonne  affection  fie  affinité  le  requiert,  Item  nous  voulons  ordonnons,  que  tous 
prifonmersprins  tant  d’une  part  que  d’autre,  foient  rendus  quittement  fc  franfehe- 
ment  faits  nulle  ranchon , en  quel  lieu  qu'ils  foient  ou  aient  cite  tmnfporiés , paiant 
toutesfois  tels  dcfpcns  raifonnablcs  comme  ils  aront  talée  en  la  prifon . fans  plus  les 
demander.  Item  û aucun  deiÜits  prifonniers  tant  d’une  part  que  d’aune  avoient 
promis  & accordés  aucunes  lommes  ou  quantités  d’argent  pour  leur  r«n:hon,  lef- 
quclles  fommes  ou  partie  d'iccHcs  ne  fulTcnt  encor  point  paies  du  tout,  de  ce  qui 
en  cft  à paicr  nous  les  abfolvons  & quittons,  fie  voulons  qu’ils  en  foient  tenus quits 
fie  abfouls  pour  le  temps  avenir,  fans  ce  que  nul  leur  en  puiffe  faire  dtm.mdc,  & 
fcmbl  blcmcnt  abfolvons  quittons  de  délivrons  leurs  plciges  ou  g"ges  fi  aucuns  en 
avoient  obliges  poür  ladite  caufe}  enjoignons  aufdis  confcJercs  fie  alliés  coiitrc 
ledit  Duc , & fcmblablemcnt  audit  Duc , que  toutes  Icfditcs  pcrfonncï  S:  plcigcs 
quelconque  part  ils  foient  deffous  leur  pouvoir  ou  alUcurs,  en  quelconque  heu 
ou  lieue  tranfportés  par  eux  ou  aucun  d’eux  ou  par  leurs  fubgets  ou  aucun 
de  leurs  fubgets,  ils  dclivrem,  quittent  fie  f.iccnt  délivrer  de  quitter,  eux  fie 
Icun  pleigcs  ou  leurs  gages  en  la  manière  que  nous  les  avons  delivre  comme 
dcffufdit-  Item  nous  voulons  & ordonnons , que  touts  ceux  qui  pour  cauie 
de  ladite  guerre,  commotion  fie  alliances  deffurdites  ont  rendu  Ce  quitte  leurs 
hommages  à leur  Segneur  ou  Segneurs  de  qui  ils  tenoient , pour  aider  l’ad- 
verfe  partie  tant  d’une  part  que  d’autre,  puiffent  retourner  au  leur  & à 
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a tous  leurs  biens  gifants  fous  lôurdit  Segneur  ou  Segneurs , & puiflent  ufcr&  jouir 
en  la  manière  qu’ils  faifoicnt  avant  ladite  guerre  ; par  telle  mrnierc  qu'ils  rcfacciu 
nouveaux  hommages  à leurs  begneurs  ainli  comme  devant.  Item  fi  aucuns  bien» 
dcfdits  prifonniers  ou  autres  qui  hc  feroiem  ou  feroient  etc  prifonniers  tant  d’une 
part  comme  d’autic,  anroient  etc  vendus  du  Segneur  ou  Segneurs  qui  prinsôc  ven- 
dus auroient,  defqucls  biens  les  tonus  ne  feroient  encor  au  jour  de  la  date  de  cette 
prefente  ordonnance  » nous  voulons , ordonnons  5c  déterminons  qu’iceux  foienc 
rendus,  quittés  5c  delivres auldits  piifonnicrs  ou  autres  , nonobllant  vente  , alie- 
nation ou  obligations  fiiiélcs  au  comuirc  comme  dit  dl  j 5c  pourollcr  toutedou- 
tc,  voulons  6c  déclarons  que  blés,  foicl  & autres  fruiûs  cueillez  6:  levés  mis  en 
granges  ou  en  fauveré,  foicnt  & demeurent  à ceux  qui  les  auront  fait  cueillcr  le- 
ver, & mettre  à fauveré.  Item  nou>  voulons  & ordonnons  & par  noftrc  fcntcnce 
déterminons,  que  toutes  les  ranchons  de  villes  tant  d’une  partqucd'autrc,  Icfquels 
ne  font  pas  encor  paies  foicnt  quites  te  mis  à néant , les  plcigcs  ou  g ages  pour  ce 
donnés  & obligés  (oient  quites  de  délivrés,  jacoit  ce  que  aucun  dclJits  ranchons 
cncorcs  à paicr  comme  dit  e(t  culV  etc  tranfporic  ou  cci.ié  en  perfonncd’autiui.  F- 
tem  nous  voulons  o* donnons,  que  toutes  les  choies  qui  ont  éicfaitcs,  ordonnes 
& traités  par  nos  meflag  ers  o.i  coinmilTidres  envoies  à (Jambray  de  par  nous , cdt 
ftlfavoir  FEve/hte  de  Thirouauty  FAhhé  de  S.  Nicaife  à Reims  » ( Archidiaa-e  deTuur* 
myt  Anfcl  Segneur  de  lottniie,  MilbicudeTric  mfire  Marcfcbal  ^ Henri  de  Piqui- 
inyt  Guy  l'uipin  Michidde  Ucç-urt  nos  âmes  te  féaux  confcillcrs  cnire  Icidixs 
allies  d'une  part,  5c  ledit  Duc  & Ic'  gens,  en  U manière  qu’il  appert  par  lettres 
féllées  des  (eaux  dcfJiics  5c  de  nos  mdlagicrs  5c  commifiuires  dcifuldits,  foienc 
gardés  te  tenus  cnticrcmem  dcl'diics  p.utics  te  chafeune  d’icdlcs,  fans  venircncon- 
tre  par  nullcs  voies  quelles  (oient,  (oubs  peine  cy  defibubs  elcrite,  dcfqucllcs  or- 
donnances traiftes  à Cambray  le  teneur  s'enfuit  de  mot  à mot. 

Accordé  eft  entre  le  Duc  de  Brabant  d’une  part , le  Cimte  de  Gdre  d’autre  part, 
que  le  Comte  de  Gelrc,  fa  fille  5c  leurs  hoirs  devent  joüir  de  leur»  biens  & héri- 
tages en  Brabant  fam  cmpcfchcmcnt  du  Due  de  Brabant  ou  des  fiens , aulFi  fian- 
chement  comme  les  Segneurs  de  M-lincs  les  fouluicm  joüir  anchicncmcnt.  Item 
la  Bourgcoific  de  la  Chappdlc  cfi,fciat  6c  demeurerat  hcritablcnicnt  annullée, en- 
tant comme  il  touche  au  Duc  & au  Comte,  fa  fille  & leurs  hoin.  Item  les  ancie- 
ncs  Bourgcoiiics  des  bonnes  franches  villes  de  Brabant  demeureront  en  leur  vereu^ 
par  ainfi  que  les  Bourgeois  demeurants  & habitants  defditcs  bonnes  villes  aient  I 
joüir  de  leurs  Bourgcoifîes  j leurs  héritages  gifants  deffous  ledit  Comte  , fa  fille 
ou  de  leurs  hoirs  demeureront  fouis  la  lubicction  du  Segneur  , félon  coullume  , 
droiéV  & ufage  du  lieu  où  les  biens  font  ou  feront , 6c  fi  le  Bourgeois  des  franches 
villes  viennent  dedans  la  jullice  ou  Seigneurie  duvlit  Comte»  de  la  fille  ou  de  leurs 
hoirs  5c  mesfinent  en  faift  détermine  U étoient  prins  prcfcmcnient , on  doit  faire 
illecques  d’iceux  Bourpeois  droit  5c  |ullicc,lcIon  le  droit  & fcntcnce  du  lieu.  Item 
de  rAdvoücric  de  Jkrkenclres  deAfccnveele^  on  fera  avoir  au  Comte  un  homme  aufii 
fouffifant  comme  celui  fut  qui  vendit  au  Duc  ladite  Advoücric,  5c  aufii  en  fouffiil 
au  Comte  fe  il  eft  trouve  qu'il  (oie  du  fief  du  Comte  par  enquefte  de  deux  de  par 
le  Duc  5c  deux  de  par  le  Comte,  qui  icrom  de  la  l>clognc  dcl'ylc  5c  de  Hcuiïcn; 
Item  de  la  ville  tFEecbe  en  jureront  pour  le  Comte  Segneur  dautbier  de  Bofiebem  5c 
^\tc  Evert  dhQ\^\\cv%  du  coaleil  du  Comte , que  de  meilleur  droit  on  doit  te- 

nir ladite  ville  du  Comte  que  du  Duc,  & ainfi  on  tiendra  la  ville  du  Comte,  6cfi 
les  deux  Chevaliers  ou  aucun  d’eux  pour  loial  enfoigne  ny  puifient  eiuendrc  dans 
les  Tousfuims , le  Comte  poura  de  prdent  en  ordonner  autres  futfiniints  de  fon  con- 
feil  fans  mal  engien  des  fix  à ce  dénommés.  Se  ce  doivent  ils  faire  à la  Grevé  par 
devant  bon«  telmoins  dignes  de  foi  ,&  paiainii  on  at  vers  le  Comte  fait  (on  devoir, 
fe  il  (bit  ainfi  que  le  Duc  ne  vouliift  envoier  fes  gens  pour  oüir  faire  les  fermemsde 
ces  Chcv’alicrs  à certain  jour  dedans  le  terme  deüüldit.  Item  du  quart  point  eft  or- 
donné 6c  accorde,  que  le  Due  ferat  apporter  à la  journe  d’Amiens  les  lettres  origi- 
naux dont  il  voudra  remonfirer  que  le  Comte  doit  cilic  en  fbn  hommage  des  Sc- 
gncurics  de  flcrpen^  de  de  Afeerbaut  ^ de  Gerdurcn  \ de  la  jullice  que  le  Se- 

gneur iXcBfiehJId  tient  du  Comte  5c  de  tous  autrcsjuiiiccsqu’oniicnt  du  Comte,  ou 
n V fera  apporter  les  copies  des  originaux  foubs  feel  authentique , 6c  fe  les  originaux 
ne  font  apportés,  le  Duc  fera  apporter  & ntonllrcr  à la  Grc\e  Iciliiis  originaux  de- 
dans les  trois  f maines  prochains  audit  Comte  ou  à fon  conicil  à ce  ordonné  apres  le 
departement  d’Amiens,  & entant  comme  il  apparra  par  IclJites  lettres  originaux  qud 
IcditC'omtecndcvrahommagcauDuc.lcComte  lui  fera,  par  ainfi  que  le  Duc  doit 
tvoii  illecques  telle  louvcrainité,  comme  il  at  aux  autres  fiels  que  le  Comte  tient  du 
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Duc  fc  aucuns  en  tient,  & (î  ledit  Comte  ne  tient  hul  autre  fief  du  Duc,  feaurak 
Duc  telle  fouverainité  aufdits  fiefs,  comme  les  autres  Sccncurs  du  Comte  ont  es  fiefs 
qu’il  tient  d’eux , & demoura  le  Comte  en  paifibic  pofieflion  defdics  biens , ^ufqucs  à 
tant  que  IclUits  originaux  foiem  montres  comme  dit  cit,  &:  fi  le  Duc  ne  monllreou 
fait  montrer  lefdics  originaux  dedans  les  trois  remaincs  que  dit  cft  après  le  departe- 
ment d’Amiens,  fi  demeureront  Ic'Scgncurics  defiuldicc'v  & leurs  appartenances  au- 
dit Comte,  &c  ne  devra  hommage  au  Due  pour  Icfdits  biens.  Item  de  la  Ville  de 
JIoHltcn  feront  maintenant  nommés  deux  hommes  de  par  le  Duc  , & dcu.x  hommes 
de  par  le  ('ointe  , qui  s’informeront  & diront  par  leurs  ferments  dedans  les  Tous- 
iaints  fi  ladite  ville  appartient  de  droit  audit  Duc  ou  audit  Comte,  & û elle  appartient 
nu  Duc  elle  demeurera  au  Duc  lans  eftimation  , 6c  fi  clic  appartient  au  Comte  elle 
fera  cllimcc  en  deniers  pour  le  Comte  avec  l’autre  terre  & Scgncuricdc  Ileufdtn  que 
le  Comte  y tient,  & fêles  quatre  ne  peuvent  accorder,  le  Duc  &'  le  Comte  ordon- 
neront un  bon  fouverain  moicn  qui  dira  par  fon  ferment  auquel  de  ces  deux  ferat  la- 
dite ville  appartenante  de  droit,  & ne  durera  le  pouvoir  des  quatre  que  jufques  àb 
'l'ouflaints , & le  pouvoir  du  fouverain  que  jufques  à Noël,  & ledit  fouverain  fera 
nomme  à Amiens,  & en  celle  inetme  manière  auront  les  quatre  A:  le  fouverain  pou- 
voir» d’ordonner  l'cion  droit  les  departemens  8f  des  jonâiions  desSegncurics  d’entre 
Je  Duc  & IcComtc,  & jurci-a  le  fouverain  de  donner  A:  mettre  la  chofe  à fin  dedans 
Nocl , &r  s’il  mouroit  on  prendra  un  autre  qui  aura  fembl  iblc  pouvoir  , qui  feront 
nommés  à Amiens.  Item  de  lavillcdc/Jj^v/ewi/V^  , fi  le  Segneur  de  Craenendonck  » 
Segneur  lean  de Roucmrt y leande IHbtc ix.  ScgncMi^hiery de fi'alcourtChz* 

valicrs  jurent  pour  le  Duc  , que  ladite  ville  foit  de  meilleur  droit  au  Due  que  au 
Comte , elle  demoura  au  Due  franchement  fans  ellimation  comme  dicedde  Hultcn, 
& ce  doiventilsfaircdcdansToufiains  prochain»  & s'iU ne  jurent  elle  ferat  cllimcc 
pour  le  Comte  comme  die  dl  de  Huken , & quand  ils  devront  jurer  ils  le  feront  fa- 
voir  audicComtc,  ou  à ceux  qui  feront  de  par  luyaupais  huit  jours  devant,  6c  cd 
doit  dire  fait  à la  Grève , & fi  le  Comte  ny  envoyé  les  amis  pour  ouir  le  ferment  y 
donc  pouronc  ils  jurer  en  la  prcfcnccdcbonstcfmoins  dignes  de  foi,  & s’il  y avoic 
aucun  des  quatre  qui  eull  loial  cnioigne  de  maladie  ou  de  prifon , le  Comte  de 
Gclrc  défia  ou  à Amiens  en  nommera  quatre,  dcfqucls  quatre  le  Duc  envoient  un 
ou  deux  félon  l’cnfoigne  que  les  premiers  quatre  auront.  Item  du  tiers  de  vingt  mil 
rojaux  d’or  paies  par  le  Comte  au  Duc  pour  le  Segneur  Fauquemont  , tcfmoignc- 
ront  le  Segneur  à.zKuck  de  le  Prcvoft  de  Wafiemberge  à Amiens  dev  int  le  Roi  ce 
qu’ils  en  feavent^  & la  rcllitucion  qui  en  fera  faite , lcra  faite  dedans  Nocl.  Item  le 
Duc  devantdir  doit  à Amiens  devant  le  Roy  nollre  Segneur  hériter  par  voie  defehan- 
gc  ledit  Comte  & fes  hoirs  des  villes  de  Santroijck  Iletwerden^  de  toutes 

leurs  appartenances,  & ledit  Comte  doit  adhcriter  ledit  Duc  & (es  hoirs  aufii  par 
voie  dcichangcdcvant  le  Roy  de  la  terre  fie  Scgncuric  de  Jleufdeuy  que  luy  cfi: 
efcheüe  de  la  mon  de  Jean  de  Ilcufden  ôc  des  appartenances,  par  telle  condition 
que  deux  hommes  de  par  le  Duc  ^4  deux  hommes  de  par  le  Comte  Icfquch  s’en- 
lormcront  & regarderont  par  leurs  fermens  la  valeur  des  biensd'une  part&  d’autre, 
& celui  des  deux  Segneurs  qui  aura  eu  les  meilleurs  biens  ferat  rccompcnfation  U 
amendement  à l'autre  en  deniers  félon  l’ordonnance  des  quatre  qui  feront  nommes, 
à payer  au  terme  qu’ils  diront,  & fêles  quatre  ne  fc  peuvent  accorder,  le  Duc  &le 
Comte  prendront  fouverain  en  ce  cas,  &:  l’ordonnance  dulouvcrainfcra  tenued’une 
part  & d'autre,  & tous  feront  nommés  à Amiens,  & le  pouvoir  des  quatre  doit  du- 
rer jufques  Touflain , & du  fouverain  jufques  à Chandelcr  prochain,  & nullement  ne 
’ fe  poura  le  fouverain  exeufer  qu’il  ne  die  (on  die  dedans  ledit  Chandelcr  prochain,  & 
celui  qui  paierat  la  rccompcnfation  en  deniers  par  ledit  du  fouverain , le  doit  paicr 
ces  prochaines  pafques  fans  contredit , A:  en  fera  bonne  feurté  foufiîiantc.  Item  tous  les 
lettres  que  le  Duc  at  des  antecefTeurs  du  Comte  feifiins  mention  d'alliances  ou  de 
fcrvices,  feront  portes  à Amiens  en  b main  du  Roy  de  France  nollre  Sire,  du  Roi 
de  Boeme  & du  Comte  de  H iynaut , & l’ordonnance  qu’ils  en  feront  ‘crat  tenue  d’une 
part  d’autre.  Item  lcDucdonra  fa  fille  maifnéeau  lilsdudit  Comte  pour  femme  Ac 
cfpoufc,  & donra  le  Duc  avec  fa  fille  au  fils  dudiiComte  pour  caufe  de  mariage  Se 
dcfpoüfailles,  entre  la  fomme  de  quatre  vingt  mil  A:  foixame  mil  livres,  le  grostour- 
iiois  viclscomptcoiiàcomptcrpour  feife  deniers,  telle  fomme  comme  le  Roy  de  Fran- 
ce nollre  Segneur  lcRoy  de  Boemc&lc  Comte  de  Haynaut  voudront  advifer  & or- 
donnera Amiens , & d’iccllc  fomme  que  les  fiifdits  Roys  appelle  avec  eux  le  Comte  de 
Haynaut  avil'cronc  ou  ordonneront , le  Duc  payera  à rordoniiancc  du  Roy  en  deniers 
comptans  la.moitié  ,dc  l’autre  moitié  quand  le  mariage  ferat  faiél  A:  confummé,  & iî  le- 
dit ma- 
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jjit  marûge  fc  dcffaic  par  ]a  mort  de  Tun  des  enfants  (lequel  mariage  ne  iê peut  ne 
Te  doit  ddTaire  niiUcmcni  fors  que  par  la  more  de  Tun  des  enfants  ) ledit  Comte 
doit  rendre  audit  Duc  ou  a Tes  hoirs  la  moitié  des  deniers  qu’il  avoir  eu  pour  cauie 
dudit  mariage  en  deux  ans,  & quand  ledit  mariage  feraparfaiâ;»  kdiâ  Q>mteferac 
certain  a0igncmcnc  en  Ton  héritage  pour  tours  les  deniers  pour  les  deux  cnfams£c 
leurs  hoirs,  à conlpter  à des  lors  & a afCgner  pour  dix  deniers  un  denier  hérita* 
blement,  6c  ledit  Comte  donnera  le  manoir  deSutphen  avec  fa  clollurc  fans  pnfer 
à Ton  iîls,  & toute  la  Comte  de  Sutphene  par  de  la  ril'ele,  ainll  comme  iccUc  de- 
part  ladite  Comté,  de  la  Felmve^  hoifmis  le  tollicu  de  Lobbtdt^  pour  doufe  mil 
livres  de  terre  par  an  dudit  paiement,  6c  fî  ladite  Comté  ne  vaut  tant  par  an,  ledit 
Comteledoit  bien  parfaire  to.it  en  autres  bonne  rentes  fans  mal  engin,  &fcle  Com* 
te  devant  dit  ^illoit  avant  que  fon  dit  6ls,ibnfîls  demeurera  Comte  de  Gcldreâc  de 
Sutphen  » fauf  à la  ComtefTe  que  maintenant  ell  Ton  douaire  ; mais  û ledit  Hls  du^ 
dit  Comte  avoit  ou  eufl  autres  frères  ou  leurs  un  ou  pli^eursdc  pore  & de  merc  de 
luy,  il  devra  faire  parchon  raifunnable  de  fon  héritage,  félon  le  confcildefesamis^âc 
l’ufagcdu  pais  ,raais  fi  ledit  fils  mourut  avant  ledit  Comte  &cuftcnfans  malles,  ceux 
enfàns  malles  auront  ladite  Comté  de  Sut  phcnc  parde  la  T Ifcle  6c  la  perfeâion  de  doufe 
mil  livres  de  terre  defruldics , 6c  avec  ce  le  toillieu  de  Lobbede  hcritablcmenc , 6c  tout 
ce  tiendroie  enfoy  & hommage  d tousjours  des  Comtes  de  Gueldres  qui  feront 
pour  Ictempstmaisfiledltfilsavoitcnfans  non  malles  , ces  enfàns  non  mafles  auroient 
tant  feulement  les  rentes  & revenus  de  ladite  Comté  de  Sutphen  pardcla  rifele» 
fauf  au  Comte  de  Geldres  pour  le  tempN  3c  à Tes  hoirs  ledit  tollicu  de  Lobbede  6c  la  Sei- 
gneurie la  luiUcc  de  ladidtc  Comté  de  Sutphen, lel'queis  rentes  & revenus  leshoirs  non 
malles  tiendraient  aufit  en  fief  6i  hommage  des  Comtes  de)  Geldres  qui  feront  pour 
le  temps}  êc  la  fille  dudit  Duc  aura  pour  fon  douaire  huit  mil  livres  de  terre  dudit 
paiement,  bien  allîgnés  aux  us  & aux  coullumes  du  pais,  & pour  l’amour  des  Se« 
gneur<.  le  Roy  noftre  Siic  ferat  avoir  de  nolVrc  faine  Pcrc  le  Pape  telle  difpenfauon 

f>our  les  enfàns  qu’il  appartiendra.  Item  du  Se^neur  de  lleinsbergt  cil  accorde,  que 
e Duc  luÿ  paiera  toutes  les  debtes  que  ledit  Segneur  de  Hetnsberge  pourra  mon* 
fier  dedans  nollre  Dame  prochain,  & fon  paiement  luy  lcrat  fait  dedans  le  S.  Ke> 
my,  car  les  termes  font  longuement pafics  du  paiement,  fe  le  Duc  ne  peut  mon* 
lier  paiement  par  confcflîon  de  parties,  par  lettres  ou  par  tefmoins.  Item  de  l'ar- 
ticle du  Segneur  de  Hcin^bergc  etl  accordé  que  par  le  commun  afl'emcment  du 
Duc  3c  du  Segneur  de  Heinsberge  fc  prendra  huiék  hommes,  qui  feront  hommes 
defdices  parties  au  plus  près  de  Rode , & ordonneront  des  terres  de  Rode  Cjf  Heim* 
ber^e%  & s'enformeront  de  combien  fa  julbce  6c  Segneurie  luy  efl  retraintc  6c  ap* 
pciichie,  & de  tant  comme  ils  trouveront  ferat  rendu  au  Segneur  de  Heiosberg 
le  fien,  & en  celle  mefmc  maniéré  ferat  il  fait  pour  le  Duc,  6c  tout  ce  fc  fera 
dedans  le  faint  Remy  , & à la  monltion  du  Segneur  de  Heinsberge  envoiera  le 
Duc  aucun  de  par  luy  pour  vcoir  les  preuves,  6c  s’il  y avoit  aucuns  des  huiâ  qui 
ny  pculTcnt  entendre,  l’on  en  prendra  d’autres  voifms  dignes  de  foy  & de  bonne 
nation  en  lieu  de  ccluy  ou  de  ceux  qui  feront  empefehés,  6c  s’enformeront  en  la 
meilleure  manière  que  faire  fc  pourrai  5c  tiendront  les  parties  ce  que  les  huiél  ou 
la  gragneur  partie  d’iceux  rapporteront  cftrc  droit  par  leurs  ferments.  Item  Monlî- 
eur  lean  de Fauquemont  doit  ravoir  Herpen  6c  la  Segneurie  de  Herpen  &la  terre,  a- 
vec  toutes  leurs  appartenances  entièrement  6c  fi  paifiblemcnt  comme  il  la  fouloic 
tenir  avant  que  guerre  fut.  Item  accordé  cfl  que  le  Comte  de  Geuldres  fa  fille  6c 
leurs  hoirs  leurs  hommes  6c  leurs  aydans  d’une  pai  1 6c  d’autre  tant  du  Duc  comme 
du  Comte,  feront  remis  en  paifiblc  poirclfion  uc  leurs  biens,  & que  des  mainte- 
nant en  avant  nulle  des  parties  empirera  , chargera  ou  grèvera  les  biens  de  l’autre 
partie  du  jour  a des  l’efchange  de  Thielt,  Sandwijek  ôC  Herwerden  6c  de  la  terre 
de  Heufden  fie  des  appartenances  des  lieux  delfufdits , ainfi  comme  mention  eÆ 
fait  par  devant  en  fa  force  & venu  fans  mal  engin  Item  cftaflàvoir,  que  toutes 
les  cnofes  dclTufdites  plaifcnt  au  Comte,  entant  que  tous  les  autres  alliés  s’accor* 
dclic,  par  ainfi  que  bonne  fcurtc  fufiîûnte  luy  (oit  faite,  que  tout  luy  icratbien  6c 
fans  defàute  tenu,  parfait  & accompli,  6c  que  ce  mefme  loit  fait  pour  le  Duc.  En 
tefmoir^  de  la  quelle  chofe  nous  Duc  & Comte  deirufJits  avons  mis  nos  féaux  i 
ces  prefentes  lettres , avec  les  féaux  des  meflàgiers  du  Roy  de  Fr.incc  noftrc  Sire. 
Ce  fut  fait  & donné  à Cambray  en  la  prefcnce  defdits  mefTagiers  le  fécond  jour 
d’Aouft  l’an  de  grâce  M C C C.  XXXIV. 

Item  nous  Roy  de  France  defTurdic  voulons,  ordonnons  6c  prononchons,  une 
lettre  de  date  d’environ  pafle  fix  vingt  2c  onfc  ans  6c  toutes  autres  lettres  fi  aucuni 
en  ^ ac  contenantes  alliances  ou  fcrvices,  de  quoi  le  Duc  peut&  voulfitspourfuivir 
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ou  flirt  demande  audit  Comte  i données  du  tems  des  predeceneun  des  rufditl 
6c  Comte  ) foyent  de  miHc  valeur,  6c  de  certaine  fcicnce  les  caflbns  6c  annulions, 
& entrés  8c  annuHés  eftrc  voulons  & de  nul  pouvoir  pour  rous  jours,  6c  vouions  6C 
Ordonnons , que  pour  îe  tems  paflï  par  vertu  d'icclies  alliances  ledit  Duc  ny  fes 
hoirs  ne  puiflCTt  fttre  demande  audit  Comte  ou  à fes  hoin , 6c  femblablement  le- 
dit Comte  ou  fes  Iioin  audit  Duc  ou  à fes  hoirs , 6c  que  fî  comme  dit  eft  pour  !é 
tems  avenir  lefdites  lettres  êc  alliances  foient  nullcs,  (ans  ce  que  aucuns  des  partie* 
en  puifTcnt  faire  demande  l’un  à Tautrc  oar  nulle  voie  quelle  quelle  foil , & jacoit 
que  kfditcs  alliances  ayons  du  tout  annullccs,  neanmoins  nous  voulons,  ordonnons 
tt  prononchons,  que  ledit  Comte  rccognoifTc  tous  les  fiÇft  qu’il  tient  6c  doit  tenir 
dudit  Duc , fi  comme  il  poura  monftrcr  fouffiflament  audit  Comte  , à tenir  de  luy 
& ftirc  les  hommages  fi  avant  comme  Icidits  fieft  & hcritam  requièrent , félon  les  u- 
fânees  6c  couftumes  de  lieux  ou  les  biens  gifTent;  fcmblaolcmcnt  voulons  6c  ordon- 
nons, que  le  Comte  par  Ton  ferment  6c  loiauté  déclaré  tous  le*  fieft  qu’il  tient  du- 
dit I)uc  comme  i!  fc  rccorde,  6c  ce  feront  lefdites  parties  dedans  ceft  Noël  pto-' 
Chain.  Item  voulons  6c  ordonnons,  que  tous  les  marchants  6c  autres  bonnes  genâ 
tant  de  Brabant  comme  de  la  Comté  de  Gddrcs  poifTeni  aller  ôc  venir  de  l’un  paiH 
enrautpc;  ufer  de  leurs  marchandifes , pafler  ôc  oefogner  paifiblemetït,  auxufagcè 
6c  aux  coufhimes  deS  pais  deffufdicS  Duc  ôc  Comte.  Item  quant  à ce  que  touche  16 
débat  de  vingt  mil  roiaux  d’or  ou  pour  chafeun  roial  quinic  vicft  gros  parddTus  U 
fomme  de  foixinte  mil  roiaux  d'or  que  le  Duc  a promis  au  Comte  en  fàifant  le  ma- 
riage de  leurs  enfimts,  voulons  6t  ordonnons  avec  le  conleil  de  nos  chers  ôc  bien 
•mes  coufins  8c  frères  le  Roy  de  Bocmc  Ôc  le  Cotntc  de  Haynaut , que  ledit  Ducï 
des  vingt  mil  roiaux  paiera  aix  mil,  avec  la  femme  de  foixante  mif  roi  ux  audiâ 
Comte  & aux  hommes  qui  s’cnfuivcnt  ) prcmicremetit  ledit  Duc  délivrera  ledit 
Comte  envers  Simon  it  HaeU  6c  fes  compagnons  de  doufe  mil  roiaux  dedans  lafefté 
de  S.  Michiel  prochain  à venir,  ou  ferat  tant  que  ledit  Simon  fe  tichdrat  pouf 
content  6c  bien  paié , en  telle  itianicre  que  les  joiaux  dudic  Comte  obligez  audit  Si** 
mon  pour  Icfdits  denien,  foient  rendu  audit  Comte  quictement  6c  francheméhi de- 
vant ladite  fefre  de  9.  Michiel,  6c  fi  toute  ladite  fomme  n’étoit  deüe audit  Simon 
ne  i fes  compagnons,  nous  voulons  8t  ordonnons,  que  toütcd  quedcfneurêrap^ 
deflus  le  paiement  fait  & accompli,  foit  paré  atrdit  Comte  en  deux  terfrics  enlüi- 
tants , onfe  mil  6c  cincq  cens  roiaux  à Pafques  prochain  enfuivant  apres  ladite  fefld 
de  faim  Michiel , 6c  onfe  mil  cincq  centi  roiaux  au  Nocl  prochain  enfuivanc  apres 
ledit  Pafques*  & l’autre  moitié  de  toute  ladite  fomme  ledit  Duc  paiera  audit  Com- 
te ou  à fon  dit  fils,  quand  le  mariage  de  leurfdits  enfans  ferat  confommé  dedans 
l’année,  puis  que  le  mariage  ferat  accompli,  & voulons  6c  ordonnons , qüelcldité 
enfants  foient  mis  eitfemble  par  mariage  quant  ils  auront  cage  que  droiél;  requierty 
fi  voulons  ôc  ordonnons , que  s’iladvenoit  que  Dieux  ne  veuille,  qüe  lefdits  enfants 
ou  l'un  d'iceux  trefpaftlfr  avam  que  ledit  tnariage  fut  conrotniné,  que  ledit  Comté 
foit  tenu  à rendre  toute  ladite  moitié  ou  ce  qu’il  aura  reccu  d’icelle  comme  dit 
eft  audit  Duc  ou  à fes  hoirs  aux  termes  qui  s’enfuivCnt } cefr  afiavoir  la  moitié 
d’tcelle  fomme  qu’il  aura  reçeu  dedans  l'ati  apres  la  mort  difdits  enfants  ou  de  l’un 
d’iceux , Ôc  l'autre  partie  de  ladite  fomme  dedans  le  fécond  an  prochain  enfaivant, 
& fc  il  advenoit  qu'apres  le  mariage  confommé  IcfdcfTufdits  fils  du  Comte  6c  fille 
du  Duc  mourufTcm  fan?  laifTcr  hoirs  de  Icun  corps,  toute  la  fomtne  qui  fera  don- 
née avec  h fille  dudit  Duc  par  mariage  au  fils  dudit  Comte,  fera  rendue  audit  Duo 
ou  à fes  foirs  par  le  fufdit  Comte  ou  fe  hoirs , tflavoir  la  moitié  dedans  la  première 
année  apres  leur  mort , 6r  l’autre  moitié  dedans  1a  fécondé  année  enfuivante  , 6c  fe 
puis  le  mariage  confommé  la  fillcdudrtDuc  mourut  fans  hoirs  comnic  dit  cil,  toute 
la  fomme  donnée  par  mariage  avec  luy  demeurera  au  fils  dudit  Comte  tant  qu'i!  vi** 
▼ra,  & après  foo  dcces  fera  rendue  ladite  fomme  audit  Duc  ou  i lés  hoirs  aufdità 
fermes  fi  comme  dit  cfl,mai$  fi  le  fils  dudit  Comte mouroit  puis  ledit  mariage con- 
fommé  fans  avoir  hoir  de  ladite  fille  dudit  Duc  * elle  auroit  touts  les  biens  donnés 
avec  luy  par  mariage  tant  en  deniers  comme  terres,  6c  avec  lefdits  biens  Ion doiiaire 
de  huiCT  mil  roiaux  <f  or  par  an  exprefTé  en  la  court  de  Cambr^ , ôc  dé  cé  faire  6c 
accomplir  donnera  plcigcs  ledit  Comte  le  RoydcFrancc  6c  IeCottitc(îc  H^nautÔé 
avec  ce  obligera  cincq  ou  fix  de  fes  bonnes  villes , 6c  fetnblableméhi  ledit  Une  doit 
affigner  ÔC  aircürcr  ledit  Comte  ôc  fon  fils  dudit  mariage  & des  conventions  6:  con- 
ditions d’iccluy , ôc  de  tenir  de  de  parfàiré  ce  loiaument  en  la  maniéré  que  parde- 
▼ant  nous  6c  en  noftre  prcfcncc  entré  iceux  /iajmaa/^üifné  fils  dudit  Comte  6c  Mtfr/> 
fille  dudit  Duc  ledit  mariage  ou  traité  cft  accordé  , cfpecialcment  par  une  lettre 
ouverte  pendant  fécUje  du  grand  féel  dudit  Duc , de  laquelle  le  teneur  s’enfuit.- 
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I B A I»  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Lothier  , de  Brabant  fie  de  Lymbourg  à tous 
ceux  qui  CCS  prcicntcs  lettres  verront  filut  & cognoiflimee  de  vérité.  Comme  eni 
tre  nous  J nous  avdans  fie  alli^  d*ime  part , fit  noftre  aymé  coü(in  le  Comte  de 
Gueldres,  Tes  ajdants  2c  alliés  d^autre  part  guerre  ou  controverfies  ou  rancoUrt 
d’inimitié  ayent  cfte  du  temps  ^fle,  & comme  le  tres-ExccUem  Prince  le  Roy  de 
France  noftre  Sire  pour  olter  tous  difeoh  d’entre  nous  d’une  part  fie  d’autre  , fie 
pour  pais,  accord  & bon  amour  nourir  & accroiftre  entre  nous  , nos  pays  , nos 
gens  & fubgets  d’une  part , & noftre  deirufdit  coulin  le  Comte , l'on  pais , Tes  gens 
& fubgets  d’autre,  ait  par  hiy  fie  par  Ton  confcil  du  confentement  de  nous  & dé 
noftre  dit  coulln  le  Comte , parmy  l’accord  & le  conlèil  de  nos  confaubc  fie  amis 
d’une  part  & d’autre  traité  * onionné  & accordé  certain  mariage  à Aire  entre  Renaud 
aHhé  fils  dudit  Comte  fie  noftre  maifnce  fille Mirfe,  nous  par  vertu  du  ttarééé,  or<^ 
donnance  ôc  accordance  dudit  mes  Sire  le  Roy  & de  Ton  confcil , de  noftre  certainé 
fcience  leur  confentons,  aggrepns  confirmons  le  mariage  ddTuldlt  pour  nous  & 
noftre  dite  fille , en  toute  la  forme  fie  condition  qu’il  en  ont  efté  traités  ^ accordés 
éé  ordonnés  àCambray,  fic  par  ce  que  nous  voulons  fie  il  appert  que  toutes  les  cnn- 
Vénahees  dudit  mariage  folcnc  bien  fie  loiaument  tenues  de  nous  fie  noftre  dite  fille 
au  Comte  deftiildits  & à Ton  fils,  nous  pour  aftcurance  fie  en  lieu  de  feurté  avons 
obligé  ôc  obligeons  de  noftre  gré  fie  de  noftre  bonne  volonté  , nous  fic  tous  noftre 
biens  meubles  fic  non  meubles  prefents  fic  avenir,  Ce  avec  ce  comme  fom^erain  Sc- 
gneuf  par  vertu  de  la  puifTancc  de  noftre  fouverainité,  nous  avons  obligé  fic  obli- 
geons tous  nos  pay; , tous  nos  terres,  toutes  nos  bonnes  villfcs  fie  autres  qacllei 
qu'elles  foient , fic  tous  nos  gens  fie  tous  nos  fubgets  de  quelconque  eftat  Ou  condi- 
tion qu’ils  foient  ou  puiflent  eftre  , en  tous  leurs  biens  meubles  fic  non  meubles 
prefens  Ôc  avertir,  par  ainfi,  que  fi  nous  ou  nos  fuccefteurs  Ducs  de  Brebant 
fions  ou  ftifTcnt  en  defaut  de  parAirc  ou  d’accomplir  le  mariage  defîufdit  j fie  lés 
conditions  d'icelluy  en  tout  ou  en  partie,  que  ^a  nadveigne,  que  noftré  dit  coufin 
le  Comte  par  luy  pu  les  fictis  puifte  & doive , poura  & devra  ou  pouront  fiC  devront 
arrefter,  prendre  fic  tenir  les  oieo»  de  nous,  fie  les  corps  fie  biens  de  tous  nOs  pays 
Ôé  de  toutés  nos  bonnes  villes  fit  des  autres , fie  de  tous  nos  gens , Ôc  de  tous  nos  fub- 
gets  de  quelconque  condition  qu’ils  foient  ou  feront , iufque  à plaine  ratisfaétion 
tant  du  principal  que  des  dommages  ôc  interefti  que  ledit  Comte  en  auroit  ^ def- 
quels  Tes  hoirs  ayants  caufe  de  luy  fera  ou  feront  creux  par  leur  fimple  parole  Ans 
autre  promis  faire  en  bonne  foy  fic  loiautc  fans  malengin,  fie  ce  pourra  ou  pourront 
ftire  ledit  Comte  ou  les  hoirs  ayants  caufe  de  luy  tant  en  France  qu’en  tours  autres 
pays  & lieux  ou  franchilè^ , fans  avoir  encourir  l’oftence  ou  malevoletice  de  nous  ou 
desnoftres,  non  obftant  grâces,  privilèges,  libertés  ou  franchifes  de  quelconque 
conditions  qu’ils  foient , de  nous  ou  nos  antecefteurs  ou  aucun  autres  Segneurt 
donnés  ou  à donner  à nos  fubgets,  bonnés  villes  fic  autres , ou  aucun  d’iceitx  ou 
d’icelles  ; fic  encor  pour  plus  grande  feurté  nous  avons  de  certaine  fcience  fiede  nof- 
tre  bonne  volonté  en  U prcfcncc  dudit  Roy  noftre  Sire  voulu,  oétroié  Ôc  accord^ 
voulons,  oétroioffi  fic  accordons,  qu’en  cas  que  nous  ou  nos  fuccefteurs  fuftîens  en 
defauté  de  tout  ou  en  partie  de  parAire , de  tenir  fic  accomplir  le  deftttfdit  mantge 
fic  toutes  les  convcnarKcs  d’iccluy  de  point  en  point  ainfi  que  ces  prefentes  lettres 
le  contienent,  que  ledit  noftre  Sire  à la  monition  fic  fupplication  dudit  Comte  oU 
Tes  hoirs  fic  fuccefteurs,  puifte  fic  doive  Ôc  foit  tenu  de  Arrc  execution  de  nos  biens, 
fic  des  éorps  ôc  des  biens  de  nos  gens  Ôc  fubgtts,  tant  de  nos  bonnes  villes  comme 
d’autres,  ôc  faire  paiement  audit  Comte  ou  à (es  hoin  dudit  mariage,  fic  des  con- 
ditions d’iccluy,  fic  de  tous  coufts,  frais,  miAs,  dommages  fi;:  inierefts,  quë ledit 
Comte  ou  fes  hoi«  auroit  ou  auroient  fouiSFcrts  ou  fouftenus  en  aucune  minière,  par 
la  dcAute  de  nous  ou  de  noftre  paiement,  defquels  coufts, frais,  mifes  fic  interefts, 
ils  Afoient  ou  feront  creux  par  leur  fimple  parolle  comme  deftiis  dicl:  eft  . fie  s’il 
avenoit , que  )a  n’adveigne  » qu'encre  nous  fic  noftre  dit  coufin  le  Comtede  Guel- 
dres  guerre  fe  meull  au  tems  avenir  ou  autres  débats,  ce  ne  doit  par  porter  de  pré- 
judice ou  empefehement  au  dcft'uldic  m.iriagc  ne  aux  convenances  fic  payement  d’î* 
celuy,  mais  avons  vuulu  fir  accordé,  voulons  fic  accordons,  que  nonobfbnt  ladite 
guerre  ou  tout  autre  débat  ledit  rnariage  ôc  toutes  les  convenanccsdcfluldites  foient 
parfaites  fie  accomplies,  ainfi  comme  le  leCditcs  guerres  ou  débats  n’euftênt  efté* 
item  voulons  fic  accordons,  que  le  Comte  dcftufdic  Ôc  Tes  hoirs  puilTcnt  donner  for 
nous,  nos  gens,  nos  fubgets,  nos  bonnes  villes , nos  terres,  nos  nais  à quelquon- ' 
que  SegnctiT  qu’il  leur  plaira  , le  cinquid'me  deniet  de  route  la  femme  defttifdite 
fins  tmendrir  le  principal , pour  contraindre  nous  fic  les  noftres  de  tenir  , parAirc 
fir  accomplir  toutes  les  convcnancet  dudit  mariage  entièrement  Ans  defttutc,fic  pour 
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rendre  & payer  audit  Comte  8c  a Tes  hoirs  touts  couds,  fraix  & dommages  qu'il  par 
la  faute  de  nous  ou  nodre  paiement  auroit  ou  auroient  eus  ou  (oudenus  en  la  maniéré 
comme  dit  e(l  pardes^ant,  & quant  à toutes  les  chofes  delTurditcs  & chafeune  d’i* 
celles  tenir  6c  accomplir  & non  contrevenir  en  tout  ou  enpartie,  nous  l'oubmettons 
nous  nos  biens*  nos  bonnes  villes , nosgrns*  tous,  nosfubgeis,  6c  les  biens  d’i* 
ceux  à l’execution  & juhfdiâion  dudit  Roy  de  France  ôc  de  la  court,  6c  pro- 
regons  fa  jurtfdiâion  6c  la  jurirdiction  de  fa  cour  quant  à ce,  de  certaine  fcicnce 
& bien  informés  6c  indruics  de  noilre  droit , fans  nul  erreur  inconvention  6c  con> 
trarictc,  6c  voulons  8<  exprelTcmcnt  confentons*  que  ledit  nodre  Sire  le  Roy*  fa 
court  ou  ceux  à qui  il  voudra  commettre  j puident  contraindre  nous  6c  nos  fub* 
gcts  par  la  prinfe  de  nos  biens,  6c  des  biens  6c  perfonnes  de  nos  gens  6c  fubgets, 
tant  des  bonnes  villes  que  d'autres*  par  voyede  marke  ou  de  reprcfaille*  ou  par 
tout  autre  voye  ou  manière  de  laquelle  il  fera  requis  dudit  Comte  de  Gueldrcs  6c 
de  Tes  fuccefleurs,  ou  autre  ayant  mmdcmcnt  fur  ce , fc  tod  comme  nous  fudions 
dcfaillans  défaire  8c  accomplir  les  chofes  ddrufdites  ou  aucunes  d’icelles,  fans  ce 
qu'il  en  convienne  (aire  nouvelle  requede  ne  femonce  audit  Duc  * 6c  fans  garder  or* 
dre  de  droit  par  eferit  canonique  ou  civil,  ne  dilc  de  parlement  » ne  codume  de 
rays*  ne  nulle  autre  folcmnite»  & non  contredant  tous  privilèges*  franchîtes,  li* 
oertes  données  ou  oé^roices  dudit  nodre  Sire  le  Roy  ou  fes  predecclTeurs , ou  adon- 
ner de  luy  6c  de  fes  fuccclTcurs  à nous  6c  à nos  bonnes  villes  ou  à nos  autres  gens  6c 
fubgcti,  cfpccialemcnt  à iccluy  privilège  par  lequel  nos  bonnes  villes  6c  fubgccsont 
quarante  jours  de  wydageou  environ  apres  toute  marckeou  dclTcncc  ou  arrcll  don- 
né contre  eux  ou  pour  eux  au  Royaume  de  France,  aufquelles  privilèges  tous  6c  ,i 
chafeun  d’iceux  « nous  pour  nous  6c  pour  nos  bonnes  villes  6c  fuDgets  renonchons  de 
nodre  bon  grc  6c  volonté,  bien  ccrtiBcs  & informes  de  nodre  droit,  6c  promet- 
tons , que  jamais  de  ces  privilèges  ne  aucun  d'iceux  nous  nenosbonnes  villes,  gens 
ou  fubgets  nous  ayderons  ou  ulcrons  contre  les  chofes  fufdiies  ou  aucunes  d icel- 
Ics,  6c  fc  prions  6c  requérons  nodre  dit  Sire  le  Roy  , que  toutes  les  privilèges  dclfuf- 
dites,  toutes  coudumes6c  ftilcs  par  lefqucls  nous  pourrions  venir  ciKontrc  a les  cho- 
fes deflufJitcs  ou  aucunes  d’icclles  pouroit  edre  empefehe,  il  veuille  oder  de  tout 
quant  àcc,  de  ceitainefcicnce&deron  bon  plaifirdc  pouvoir  royal.  Et  toutcslca 
chofes  dedufdites  8c  chafeune  d'iccllcs  garder  y tenir  6c  accomplir  & n’en  contre- 
venir en  touf  ou  en  partie , nous  prontettons  par  la  foy  de  nos  corps  6c  par  nodre 
ferment  louchant  aux  faintes  Evangiles  de  Dieu:  en  tefmoignagc  dc^  quelles  cho- 
fes nous  Duc  deiTufdits  avons  mis  nodre  grand  Iccl  à ces  preftmes  lettres  faiâcs6c 
données  à Amiens  le  XXV.  d'Aouit  l’an  MCCC.  XXXIV. 

Lefqucls  accordé  traiiéaiansaggrcablcsArcdablcs,  & iceux  6c  toutes  les  chofes 
contenues  en  iceux  traicccs  6c  accords  6c  chafcuncs  d'icelles  l atihons  6c  approuvons 
de  certaine  fcicnce  6c de  nodre  plain  pouvoir  royal*  promettons  pour  nous  6c pour 
nos  fuccelTeurs,  qu'au  casque  ledit  Duc  ou  fes  fuccedeurs  feront  dcUillansdc  faire 
6c  accomplir  les  chofesdenurdites  ou  aucunes  d’icelles,  nous  ioelluy  Duc,  fesfuc- 
cefleurs , fes  bonnes  villes , gens  6c  fiibjcéls , à la  requede  dudit  Comit  & fes  fuccef- 
feurs  ou  d’autre  aiant  mandement  fur  ce»  par  voye  d’cxccution  6c  fans  plait  con- 
traindrons par  tout  nodre  Royaume  à accomplir  & parfaire  toutes  les  chofes  def- 
fufditcs  6c  chafeune  d’icelles  de  point  en  point , en  la  maniéré  qu’il  cd  contenu  au- 
dit accord  6c  traidc  6c  lettres  fur  ce  faiétcs , 6c  rappelions  & mettons  à néant  de 
certaine  fcicnce  & de  nodre  pouvoir  royal  tours  privilèges  ■ franchifes  6c  libertés  don- 
nées ou  à donner  de  nous  ou  de  nos  prcdcccfllurs  audiS  Duc  * fes  prcdeccflcurs  ,fci 
bonnes  villes,  gens  6c  fubgets,  Ôc  promettons  pour  nous  6c  nos  fuccefleurs,  que 
d'orefnavant  nous  ne  donnerons  nuis  privilèges,  franchifes  ou  libertés  par  lefquel* 
les  les  chofes  deflufdites  ou  aucunes  d'iccllcs  puiflent  edre  empefehés , dedourbes 
ou  retardes,  6c  cafTons  6c  mettons  à néant  quant  er»  ce  cas,  toute  coudumedepays 
6c  diles  de  parlement  privilèges  de  foires  de  Champagne  & de  Brie  6c  de  touts  au- 
tres lieux  de  nodre  Royaume,  6(  mandons  & commandons  par  la  teneur  dcccspre- 
fentes  lettres  à nos  ames  6c  féaux  gens  qui  tiendront  nodre  Parlement , mailtres 
de  nodre  Chambre  de  comptes  à Pans , 6c  à nos  amés  maidres  de  nos  foires  de 
Champagne  & de  Bric,  & à cous  nos  Sénéchaux,  Baillis,  Vicomtes,  Prevods. 
6c  à tous  nos  autres  ludicîers  qui  fur  ce  feront  requis  de  par  lediét  Comte  ou 
de  fes  fuccefleurs  ou  autres  ayants  mandement  !ur  ce,  que  ledit  Duc,  fes  fuc- 
cefleurs,  fes  bonnes  villes  & lubgets  contraindent , Laiflcnt  8c  aydent  àcontraindre 
en  la  maniéré  qu’audiâ  accord  cd  traiéié  6c  contenu,  fans  attendre  aulcre  mande-' 
ment  de  nous  ou  de  nodre  court,  6c  que  pour  nulle  caufe  quelle  clic  foii  ou  edre' 
pouroit,  l’argent  que  ledit  Comte  ou  fes luccedcurs  ou  que  nous  ou  nos  gens  luy 

auroicoc 
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duraient  faiA  délivrer  pour  la  caufe  fufditc  n’arreilent  ne  cmpefchcnc , ne  laifiènt 
empefeher  ou  arrclWr,  ains  les  aydent  à conduire  hors  de  noltrc  Roiaume  en 
faufronduit  & lieu  feur , & porter  audit  Comte  ou  à Tes  fuccclTcnrs  ou  à leuri 
gens,  toute  ayde  pour  le  traire  de  noltrc  Roiaume  fianchcment  & quittemenc 
lans  nul  cmpclchcmenti  voulons  & ordonnons,  que  lediifc  mariage  craiâé 

comme  dit  cR  ne  puifTe  cftrc  départi  en  nulle  maniéré,  fors  que  tantfculemcnt  pour 
caufe  Si  avamurc  de  mort  comme  dift  cft  en  rdeript  de  Cambray.  Item  du  licis 
de  vingt  mil  roiaux  d*pr  paies  par  ledi£b  Comte  pour  le  r/e  J-'aujucmont , 

voulons  & ordonnons  en  la  manière  que  deiïus  cft  contenu.  Item  voulons  üc  or- 
donnons, que  lediô  Duc  & fes  hoirs  ferat  ou  faont  audiét  Comte  touts  les  paie- 
ments des  hifdites  fommes  de  deniers  en  la  ville  de  Koiflcduc,  & d'icelle  ville  tè- 
rat  conduire  ledift  Duc  fi  (buvent  que  il  ferat  les  paiements  oultrc  la  rivière  de  la 
Meute  fauventent  avec  les  gens  dudict  Comte  portants  letdifts  deniers  jufqucs  à la 
terre  de  la  Comté  de  Giicldres  à colle  devers  la  ville  de  Ninjmegen  pour  lediét 
Comte  & fes  hoirs.  Item  voulons  & ordonnons , que  ledit  Duc  adlieritc  ledit 
Comte  de  Gucldres  perpctucl!cmcnt  pour  luy,  fes  hoirs,  fes  fucceneurs ou  ayants 
caufe  de  luy  delà  ville  de  'I  hiclcj  de  Santwijck  fie  de  Herwerde  fie  des  apparte- 
fiances  d’icelles,  fie  que  il  cède  fie  tranfportc  defmaimenant  audit  Comte  tout  le 
droiél  qu’il  a ou  poUia  avoir  efiütcs  villes  fie  appartenances  d'iccllcs.  Se  lui  rendre 
tous  les  lettres  qu’il  at  touchant  le  droiét  fie  poflclfion  dcfditcs  villes  ou  de  leurs 
^partenances  ; fie  femblablcmenc  voulons  ce  ordonnons , que  lediâ  Comte  de 
Cjucldrcs  hérité  fie  mette  en  pofielfion  pour  lui  fie  pour  fes  hoirs  ou  autres  ayants 
caufe  de  luy  le  Duc  de  la  terre  de  Hcufdcn  fie  des  appartenances  d'icellcs , fie  des 
maintenant  cede  fie  tranfportc  audiâ  Duc  pour  luy  fie  pour  les  hoirs  tout  le  droit 
qu’il  at  ou  peut  avoir  en  ladite  terre  & appartenances  d’icclle  , fie  toutes  lettres 
qu’il  a touchants  lefdits  héritages  tant  qu’en  droit  qu’en  poflelîîon  , fie  feront  fai- 
tes Icfdites  ncricanccs , cefiions  & tranOations  par  celles  maniérés  comme  il  cfl 
contenu  en  l’accord  qui  furent  faiéfs  entre  lefdites  parties  à Cambray , de  quoy 
celle  prefente  lettre  faiél  mention , fi  comme  il  appert  par  les  cfcripturcs  fur  ce 
faifires  foubs  les  féaux  de  nos  mclTagers  envoyés  à Cambray,  fie  foubs  les  leaux  dcT- 
dites  parties  : fie  avec  ce  voulons  & ordonnons,  que  les  dcfiufdits  Duc  fie  Comte 

farancillcnt  fie  défendent  l’un  à l’autre  toutes  les  villes  fie  héritages  delTus  nommés 
ailles  fie  tranlportcs  de  l’un  à l’autre,  jufqucs  à un  an  fie  jour  prochain  enluivanc 
depuis  le  tranlporc  faifil , par  telle  manière  qucchafcun  dcfdits  Duc  fie  Comte  aura 
la  cognoillancc  de  la  caufe  fie  des  parties  ou  partie  qui  fcroicnc  ou  feront  deman- 
des de  l’héritage  qu’il  auroit  baille  fie  tranfportc  comme  dift  cil  fie  fera  droiél,  fie 
s’il  apperfoit  par  la  fin  du  procès  fie  fcntcncc  fur  ce  donnée  que  la  partie  deman- 
damc  euft  droiÔ  en  I hcritage,  cclluy  des  dcflufdifts  Duc  fie  Comte  qui  par  la- 
diéle  fcntcncc  fera  tenu  de  rendre  au  demandeur  ce  qu’il  aura  baille  pour  caufe  de 
tranfport  comme  diél  cil,  adonques  rendra  fie  baillera  autant  vaillant  à celuy  à qui 
il  auroit  baille,  fie  auquel  il  apparoillra  par  la  fenicnce  qu’il  ne  luy  peut  ou  poura 
garantir,  fie  l’engardera  de  cous  coufls  fie  dommages,  Irem quant  à ce  qui  touche 
le  Sfigneur  Je  Ileinsberge  ordonnons  fie  prononchons , fie  par  noftrc  fcntcncc  dé- 
clarons en  la  maniéré  que  s’enfuit,  cell  afiavoir,  que  Icdicl  Seigneur  de  Heins- 
berch  doit  avoir  fie  tenir  tout  le  temps  de  fa  vie  la  ville  la  terre  fie  la  Seigneurie 
de avec  les  hommes  féaux , les  hommes  appelles  Bourgmans,  fie  les 
hommes  nommes  Dinftmannen,  fie  avec  les  rentes,  revenues  fie  juUiccs  hautes  fie 
baffes  fit  toutes  les  appartenances  de  ladiéle  ville,  terre  fit  Seigneurie  deiTufdiâe 
riens  excepté,  franenement  fit  fans  empêchement  dudiô  Duede  Brabant  qui  main- 
tenant cft  fie  de  fes  fucccffcurs  les  Ducs  de  Brabant  qui  feront  vivant  lediék  Sei- 
gneur de  Heinsberch»  fie  apres  la  mort  duJi^  Seigneur  dcHeinbercsh,  poura  le- 
diél  Duc  ou  fes  hoirs  rachapter  les  deffuidites  villes,  terre  fie  Seigneurie  fie  tou- 
tes (êrdiéles  appartenances , parmy  la  fomme  payant  contenue  es  lettres  d'obliga- 
tion fâiéles  des  biens  deiruldiéls , fie  doit  Icfdiéis  hommes  mener  par  loi  fie  par 
droiél.  Item  du  tiers  de  vingt  mil  royaux  que  lediél  Comte  de  Gucldres  avbic 
payé  audiâ  Duc  pour  le  Seigneur  de  Fau^uemont  qui  fu  darainemenf,  parmi  fa  ren- 
te baillant  audiét  Duc  que  il  avoit  fie  tenoit  en  la  ville  de  Trecht  fur  la  Meufe  ou 
environ,  ordonnons,  voulons  fie  prononchons,  que  leldites  rentes  contournent  fie 
rcvcngneni  audiél  Comte  fie  à fes  fucceficurs  hcritablemcnt , ainfi  comme  lediÆ 
Comte  les  foloit  tenir  avant  qu’il  les  obligea  au  Duc  pourtant  du  tiers  de  vingt  mil 
roiaulx  d’or  dcfrufdiécc,  fans  y demeurer  nul  droici  pour  le  Duc  de  tout , fie  y 
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remettons  lediâ  Comte  pour  tuy  Sc  Tes  fuccefleurs»  & voulons  que  les  lettres  que 
ledit  Comte  en  a donne  audié^  Duc  » lui  foient  rendues  fans  dilay.  Item  pronon- 
chons  & déclarons,  que  combien  qu’il  foii  cfcript&  contenu  en  la  vingt  ûc  iroi- 
ficfme  ligne  en  contant  de  ce  en  deflus , que  nous  calTons  Sc  mettons  à néant  en  ce 
cas  les  privilèges  * franchifes  » libertés  & couilumes  de  nos  tbircs  de  Champagne 
& de  Brie,  que  ce  a éllé  par  erreur  de  Teferivain,  & qu’il  n’cft  mie  noftre  intente 
que  lefdits  privilèges,  franchifes,  libertés  & coullumcs  foient  par  ce  ollées  &rap- 
pellées  pour  caulc  de  ladiôe  elcripturc  , ainchois  voulons  & déclarons,  qu'elles 
foient  gardées  & tenues  tout  ainfi  comme  s’il  n’cuft  elle  eicript  ou  que  mention 
n’en  fu  faiétc  , & ne  voulons  que  lefditcs  parollcs  eferiptes  fur  lediâ  oftement  des 
privilèges  & coutumes  defdi^cs  foires  ayent  lieu  Ou  valeur,  là  ou  nous  parlons  en 
nos  lettres  pardeflus  les  lettres  dudiél  Duc  ncantmoins  demeurent  en  leur  force  & 
vertu.  Toutes  ces  chofes  & chafeune  d’icelles  nous  de  i’authorité  & en  venu  du 
compromis  faiÛ  en  nous  dcfditci  parties,  prononchons  , difons  , fententions  , 
enjoignons  auldites  parties  tenir  & accomplir  fermement  & entièrement  , fans  ja- 
mais venir  encontre,  fur  la  peine  de  leur  foy  & de  leurs  fermens,  de  laquellcpci- 
ne  s’ils  efehient  ils  pourront  dire  pourfuivis  en  toutes  cours  d’Eglifc  & îcculicrs  » 
fc  que  ce  foit  ferme  chofe  eftablc  à tous  jamais , nous  atons  laiét  mettre  nolhe 
fécl  à CCS  prefentes  Données  à Amiens  le  XXVII.  jour  d’Aouft  l’an  de  gract 
Ï334-  MCCC.  XXXIV. 

Extrait  dns  mefmes  Chartes. 

NOi/rGuillaumesCuensdcHaynauc  de  Hollande  & Sire  de  Fri/ês  faifom  fisvûir 
à tius  ^ue  emm  four  aucuns  dtbas  qui  de  pîecha  avoient  efteit  eftoient  entre 
nos  cher  cou/in  le  Duc  de  Brabant  d'un  part  ^ nous  d’autre  y tant  four  les fins% 
emez^  metes  divifions  des  marches  de  la  Ducheit  de  Brabant  y ^ de  nofire  Conteit 
de  Naynaut  en  tour  les  biens  de  Halle  en  plufenrs  lieux  y 6?  entre  les  biens  de  Halle 
& Watir  dcBraynncwa/rc  k iuftice  fj?  bereditaige Monjieur  Thiridc  Walecourt, 
au  f four  aucun  entre  prifeures  qui  devaient  eftre  faite  en  plufieurs  lieux  par  nos  gens  eik 
IxJ  te  Duché  fiîuét  ^ H dis  Dux  fes  gens  maintenoient  certaynnes  perfonnfs  par  Tac^ 
torjdcudil  Duc demusfuijfcnt prefens ycejî afcavUr  Meflîrc  leban  de  Hcllcbckc|Sircs 
de  1 ociihaut  & deOphein,  & Melîire  Gilles  de  Quaderebbe  de  part  ledit  Ducy 
Cîf  Mdîîre  Wallcrams  de  Luccembourg  Sire  de  Ligni  nos  couHns&  le  Sire  de  Po- 
tes de  part  nouSt  le  quel  alkrent  prifant  dou  dict  Duc  ^ de  nous  au  lieux  doneq  débat 
efoity  four  ce  tant  par  les  quatres  fufdits  comme  par  autres  quattre  qu'il  allèrent  dé 
commun  accord  y ceft  ajfavoir  D.inccl  de  Staden  à doncq  Baillicu  deu  Romant  pays  dP 
Ichan  de  Grant-B.iys  Chajlelain  de  Genappe  ef  eux  de  part  le  dit  Duc  y Guillau- 
me de  Couterccl  Bailiieu  de  Halle  Ichan  le  Couftcrc  no  Cbafielain  de  rayni 
piis  y ijlieux  de  pas't  nous  > ont  ejleit  en  toux  les  lieux  contenfteux  tout  avant  loyalt 
aprife  fait  par  piufteurs  anebiens  dignes  dou  foy  iureis  6?  fermmtdsd'un  peut  d'au* 
trey  fait  notoire  cerquimeynage  deffervure  I venage  prefens  grans  plaintés  de  genty 
tant  defoyablcs  dou  dit  Duc  & de  nous  comme  des  autres  vieilles  £î?  iàfnes  à ce  pour 
cbe  venus  & af-pelieis  lefquelz  cirquemeynage  y defoures  (ÿ  bonnages  Ji  comme  si  ap^ 
parent  ejire  fait  par  yaux  tout  e de  la  date  de  ces  prefentes  lettres  nous  ratefions , IS  a~ 
Vons  en  ce  leur  fait  pour  bon  aggreabUy  avens  encenvent  permettons  à ce  per* 

petueU'ment  à tenir  y faire  tenir  par  nous  par  nos  hoirs  fans  enfraindre  ne  venir 

encontre  en  aucun  minier.  Et  appres  comme  nous  fieftemes  de  plainte  dou  diR  Duc  6f 
de  ces  gens  de  ce  que  fes  dites  gens  avoient  de  coppeit  un  iubet  que  Oftes  de  Trafei- 
gnies  avoit  fait  faire  de  par  la  Damoifelle  de  Brayne  le  Chaftcl  à eui  li  dis  Opes  efoit 
à doncy  ajftis  prêts  de  l’Abbie  de  Wauticr  Braynne  le  qu'el  nous  difions  rfre  fait  de* 
dens  nofre  Conté  de  Haynaut , de  cbe  aufft  que  Henrics  Camhriaux  éS  Symons  de 
Marebipont  avoient  pris  brays  (p  autres  chaufes  en  une  mafons  de  iers  lé  perte  de  IVou* 
tre  Brfiyney  nous  recognifpons  tp  ufmmgnons  par  ces  prefentes  lettres  les  diéies  deplain* 
tes  efre  f aides  de  par  nous  fans  rafon  » félon  chou  qu'il  at  efeit  trouvet  par  loyal  cer* 
quemeynage  divipon  & bonnage  fais  four  cbe  par  les  deffus  nommées , ^ que  ledit  lieu 
ou  li  grief  fu  fate>-&  eu  li  brays  & Its  autres  choufes  furent  paffesy  epoient  font  fjf 
ài^event  epre  dedens  les  metes  de  la  Ducee  de  Brabant , lefquels  aufp  circummenages  » 
divipons  & tonnages  fais  par  yaux  four  ebou  nous  ratifions , approuvons  (P  eonprmons 
ép  les  tenons  y ^ avons  eaconvent  à tenir  pour  bons  as  tous  tours  pour  nous  & pour  nez 
hoirs  y fans  en  fraindre  en  aucune  maniéré  ni  de  riens  aleir  à l'encontre  par  le  tefmoinf 
*334*  de  ces  lettres  Jeellesde  nofaulx  donné  Van  MCCC.  XXXIV.  U tour  delà  Trinité. 

Lettre 
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Lettre  tirée  fur  l'Original  repofant  en  la  Chambre  des  compircs  à 

Bruxelles. 

N Oms  Ichan  par  la  gncc  de  Dieu  Duc  de  Lothricc  i de  Brebant  & de  Lcm- 
hourch  faifons /avoir  à tous,  qut  comme  il  ait  pieu  à Haut  ExceUejtt  Princè 
noftre  chier  ô*  amé  coufin  Monfieur  Ichan  Roy  de  Boeme»  de  Polane  , &c. 

Cont  de  Lucembourg  que  nous  fuij/ens  nojlre  propre  bonne  ér  Jpial  debte  envers  no~ 

Jfre  chier  coufin  ^/ow^orRegnaut  Concc  de  Gclrc  &dc  Suitphene  de  dix  ér  fept  mH 
cent  (fi  foijfante  florins  roiaulx  d'or  à rendre  (fi  payer  àïuyoufon  certain  procureur , (fie, 
au  sourde  la  nativité faint  leban  Baptifte prochainement  venant^  es  (fie.  tenir  (fi  ae* 
complir  en  toute  la  maniéré  ér  forme  qu'il  eft  contenues  es  lettres  & conditions  faites  & 
accordées  du  mariage  d'entre  Regnaut  fil  dudit  Conte  & Marie  noftre  fille  ^ &c.  éf" 
en  tefmoing  ô*  fermeté  de  toutes  les  ebofes  deffus  diéles  avons  mis  noftre  grant  fiel  à ces 
prefentes  lettres  qui  furent  faites  & données  à .dmiens  le  XXX.  tour  dÂouft  l'an  de 
grâce  MCCC  XXXr^^.  I^34- 


Sellé  d'un  Jéel  imprimé  en  rire  iaitnafire  pendant  de  doubles  cordes  de  /ye  verdt  & 
rouge  avec  contrefétU 


.Vu  a 
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E^raiél  des  Chartes  de  Brabant. 

LEttrts  dt  Watleran  Archcvcfque  de  Cologne  far  laqacl'.e  il  renonce  à Uut  le  droit 
qu'anennement  lui  fouvoit  toucher,  & à toute  action  qu'il  avoit  fretendu  à la  fom‘ 
me  de  buiS  mil  marcs  avec  les  interejls  frais  & dommaffs  fiufferts  pour  avoir 
paiement  d'icelle  fomme , en  laquelle  cy  devant  Raynaut  jadis  i omte  de  Gueldres  a- 
voit  enra"/ le  cbafteau  & terre  de  Waffemberge  à Sifrid  Archevejque  de  Cologne  fin 
predecefieur,  parmy  la  fimme  de  vingt  & cincq  mil  florins  d'or  de  florence  que  Ican 
Duc  de  Lothier,  Brabant  .Si  de  Limbourg/Kynt/wyé  « conformst/  de  r arbitrage 
fur  ce  prononcé  far  Philippe  Roy  de  France.  Données  /c  X V III.  iObtjbre  de  l'an 
*334-  MCCC.  XXXIV. 

Extraie!  de  l’Inventaire  des  Chartes  à Vilvorde. 

Item  une  lettre  far  laquelle  Philippe  Prévoit  de  Roland  fogiwi»  “voir  receufipt  cents 
royaux  d'or  de  Ican  Duc  de  Lothicr  & de  Brabant , ô-  en  reampenfi  d'icelle  fim- 
me ledit  Prevofl  pour  lui  & fis  hoirs  afligne  audit  Due  & fis  hoirs , fur  fa  cmrt 
vul-airement  difle  Honcwijfe  fub  Bolandia  )accme  & fur  la  ville  de  Onnenach/îp- 
tanle  livres  hallins , pour  les  tenir  en  fief  dudkl  Duc  dr  de  fis  hoirs,  comme  la  lettre 
mq.  contient  plus  à plain  en  Date  ran  MCCC.  XXXV.  fetia  quarta  poft  dicm  Paf- 
chx  proxitna. 

Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 


D' 


kldcrick  Grevé  van  Loon  ende  van  Chiny  Hecre  van  Heinsberghe  endc  Van  Blankenber. 

* gc,  allen  tttn  jhcnni  Die  btfm  b.iicf  ffini  fim  tnùt  I)oo?tn  Itfcn  falunt  met  hnmilTt  Urt 

toa.rhtpOt  JDant  onfé  BljrmlnDt  Çeetc  Otttt  lan  Henoghe  van  Lothrijek  , van  Beabandt 
endc  van  Lymborg  tiiDc  (i|iit  boojtiettn  aile  tornhm  nlÿ  fiiÿ  te  Dont  ljuWm/  boeteil  Ooo)  on- 
ft  «Dyecfftljap  ban  Uoon  flhthiapmt  cnUe  anbttÿ/  eiibe  bip  aenficnfie  ben  rautelijtlnn  DienS 
Wc  fp  onp  tube  onfe  bootberen  bielittiilp  BiKbaen  ftebben  tube  altooi  boen  moBljtn  / foo  hem 
mn  bip  enbe  Bfben  6em  tube  fiinen  f)oic  nfeljjch  ei.be  emnietineec  / bat  Ijp  enbe  fini  !)oft  alfo 
Webe  Qlp  (ijü  te  boen  feleit  Ijebben/  booj  onfe  «feficliap  ban  ïoon  baeeni  mofllien  enbe  felen 
BtftbJapent  enbe  oBbe'bbpcnt  / batt  binnen  te  blijuen  enbe  te  lesahen  enbe  te  lepben  ter  min* 
fier  fcaebei  totBbtftlJftbm  mbe  Bbtnomtn  onfe  Ofpljebeii  bante  eîcffcbapbah  ïooti/  batbp 
lien  Bbeen  ftaebe  boen  en  fal  noc()  laettn  boen  / toaet  Dp  bai  btecni  niatlf’tnbe  toeren  fonbet 
otBDtlIfi:  enbe  biaet  bat  faehe  bat  Dem  iinatibt  ofi  fiinen  Ijolt  bact  am  ennaD  letfri  oft  Ijln» 
beniiflc  boen  bioube  oft  bebe  / Bat  fullen  top  Dflpm  ïieeeen  nu  en  einnictnieer  / feBDenfî  aile 
De  Büme  baet  bc^  fal  fijit  te  boen.  'Hllebefe  flueheii  Blitlobeii  mp  boot  oiip  enbe  onfe  Doit 
met  onfen  troubien  enbe  felierljepben/  bp  ben  tebe  bic  mp  boot  Dem  BDfbam  enbe  Dp  oiip  bie= 
Dec/  op  be  lyepIiBe  d2bonaeIie  ûie  bip  bepbe  t faemeii  blffellieli  Betnect  Debben/  oDeflabîBfi 
enbe  bafl  te  Dbubene/  enbe  baec  feBljm  nlminecmeet  te  borne/  aile  acBrlifl  GDefeDepûen  in  al* 
le  befe  booffeDftbene  fiueften.  gn  ooîfionbfeDap  aile  befe  boo.fepbe  binaen  i Debben  top  onfen 
(eaDel  boen  DanaDen  aeii  befen  jeaDtntoootDlaDtn  biief/  enbe  oniine  te  nietc  felicrDepbt/  fbo 
bibbenîtop  onfe  lleben  bjienben  enbe  maiineii  Uttt  Willem  Hccr  vm  Peeiashcm  eiiDe  tfeet 
Willem  Arley  Heere  van  Rummen  om  bebe  toillc  enbe  betfiieeli  oito  M0  pceten  be?  ©jae- 
beban  lloonbooîBfnotint/  Debben  onfe  (êaDtlm  nen  befen  jeBentoooîDlflDen  bjlef  BDeDan- 
fiDen/  enbe  oft  pDebiele  bat  oen  befen  jeaDeiitooofbiBDm  bjief  eeiien  feaDele  oft  meec  bfaebe  ofc 
BDibfaefte/  foo  Dtthlefen  top  aile  enbe  eonfemeeen  bat  befen  byief  baeconi  fijn  htacDt  iilet  en 
betUeft/  niaet  top  toillen  Dat  Dp  in  alce  fiiiitie  maebt  enbe  hcacDt  blDbe  / Baiiftlifcfien  Bcifltft 
oft  allen  Die  fepelm  onaeBUttU  baec  atn  toaeten.  ©DraDeben  tôt  Henben  be?  BjpbatD  booj 
fi.  ®Doto«#/  bit  face  on?  l&etcen  MCCC.  XXXV 11. 
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Extraift  des  Archives  de  TEiglife  de  S.  Gudule  à Bruxelles. 

I J TOavnes  De!  grAtia  LoxMAntVGtÆ  Brabantiæ  et  L:m* 

U R G 1 Æ D U X mandamus  vobis  Ammanno  ooftro  BruxcllenG  prxfenti  5c 
tuturo  fînaliier  id  volentes  » quatenus  ad  monitionem  feu  requifitionem  Decani 
5c  Capituli  Eccle(îæ  noilræ  Bcatæ  Gudulæ  BruxcUenGs,  omnes  tam  presbyicros 
quim  cicricos  ad  corum  jurifdiftioncni  pcnincntcs,  quos  per  vos  capi  & vincli* 
mancipari  denderant,  capiatis»  nomine  5c  ex  didonim  D«:ani  5c  Capituli,  ficc. 
pacum  Bruxells , fub  ligillo  nolho  przfentibus  in  teflimonium  appenfo,  dicMar- 
tù  poil  Exalulioncm  Sanftx  Cructs  anno  Domini  MCCC.  XXXVII-  2337* 

Sécléc  d'un  petit  féau  en  cire  hune* 
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178  P R E U V E S D U L I V R E IV. 

Extrait  de  1 Inventaire  des  Chartes  rcpofanyis  au  Chafteau 
de  Vilvorde.  ^ 

ITtm  une  lettre  orîgineîe  de  Thiery  Comte  de  Lot  de  Chini  Segneur  de  Hcini-  | 
berge  & de  BlankenbergCi  pur  laquelle  il  appert , qui!  donne  de  fa  prepre  éf  plei- 
ne veleaté  li  I e a N par  ta  grâce  de  Dieu  Duc  de  Luthier  , de  Brabant  St  de 
Lembourg  l’ A d v o u e r i b de  L i e o e que  luy  cr  fis  preieeejfeitrs  Comtes  de 
Los  ont  tenu  pofiedé  comme  leur  propre  alleu  laques  ires  avoir  par  ledit  Due  ô" 
pejfeder  paifiblement  à toufiours  pour  luy  fis  hoirs  comme  là  lutte  contient  plus  à 
I a ao.  dattée  Jeudy  apres  le  iour  de  S.  Marc  Evaugelift , afiavoir  XXIX.  iour  d'A- 
vril  fan  de  grâce  MCCC.  X X X 1 X.  là  fur  le  dos  de  ladite  lettre  éjl  efeript  , Du 
don  & traniport  que  le  Cemte  de  Los  lait  au  Duc  de  Brabant , to  l’advoucric  de 
Licge.  figné  au  dos  III. 


(Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

WL'  Reynaut  by  der  graticn  Gods  Hertoge  van  Gcldw  eiidc  Grave  van  Zutphen  Boni 
iiont  nlltn  luBcn  / Bat  Inp  nart  ’t  froBoi  Br-i  «Soiiiiicli^  uan  Drantlitijch  bat  hp  ititf 
fijiic  opnini  ftshtlca  beft  jlglt  [Jttft  tllflcljm  Bcii  Hooge  ende  Edcicn  Prince  Hecr  lanncii 
Hettoghe  van  Lotbrijek , Brabandt  ende  vau  Lymborch , Marckgrave  des  Heylichs  Rijcks  on« 
fm  liebe  ncBe  nm  B’cm  yijBt/  tnBr  onÿ  iiiBe  onBrre  / alÿ  baiiDni  îlaiiOcn  ban  Ouil.cufdcn  . 
Vliemen,  Hediehufen  ende  Engclcn  arn  Be  cm  jljBt/  cnBt  Tieli , Santwijcit  ende  Herwer' 
den  nent  anbet  sgBe/  nibc  oocft  nact  hlanhialjcn  Bit  cm  CBcImnn  ^Jcct  Oite  van  Cuyek  a(ÿ 
ccirklbccman  met  mannm  ban  onfee  bcpBcr  taicgbni  / Bact  op  ghcracht  en  gljcbom  beeft  met 
fijnc  optne  biicbm/  obctgljcgficbm  cnBc  opflcBjaohtn  in  gocbcc  gocnllt  met  Befm  opmen  bjicf 
Ixwi  onÿ  cnBe  onp  ccr.gtycaarnim  Outhculdcn.  Viiemen,  Hedichuren  ende  Eiighclcn  boo|* 
feteben/  aHcBie  met  etttlicIilKbtn  / rtmcii  mbc  aile  l)aet  tocbefioojtm  foo  toaet  Bic  ghelcgben 
jijn/  te  lanBe  oft  te  bjatetc  / iiiet  uiitg[)tfcl)ri>Beu/  bie  te  IjebUcii/  te  Irtfittenc  enbe  te  gebjupc' 
Ben  lot  eeubielijeEira  baege/  alÿ  In  gbttccljtcn  bjlirci  Ber  $iabt  ban  Tielt  , Santwijck  code 
Hertverdcii  boaircI|!tbni  / Bie  bip  Baec  booj  gebcnpchcn  enbe  btfiClm  fricii  tcITelycftm  m cm. 
tnetmeeti  enbe  yebbm  baojt  bectigm  enbe  argliegaen  / banjen  enbe  gaeii  af  milÿ  befm  |e< 
gBmta)oo;big!)m  b}ief/  boo;  onÿ  enbe  booi  on|S  cebm  Bc  ïDoipni  ban  üutheurden , V'iienien, 
Hedicbufen.cnde  Engelen  met  allm  l|orcc  toebehootten  alÿ  Bie  bootléhubm  jljn  / in  albec 
tnieglim  en  met  aile  Be  rcehtm  Bim  ben  tjectoge  ban  Ujabanbe  enbe  fyn  cef  gljmaem  booy’ 
fetneben  Bact  acn  bail  gticeift  enbe  gheflabicl)  blgucn/  niBc  bip  mbe  onfe  etben  Baec  af  ont> 
aftbijtbm  cnBctoermfcIcn/  mbebelimncn  Bat  oiio  Bni  {leetogljc  ban  S'tabanDt  borrglyr. 
noemt  allinglje  bolbocn  tjeeft  inBcrcn  booyglienacmbcn  tattiTrl  / narc  ’t  frggl)cn  Beÿ  Bonlnrg 
ban  Sianchtijcli/  enbe  nact  hlatinge  Bcji  {ireem  ban  Ciipcli  boorfclBcben  / alfo  Bat  ond  Bic 
toori  eiiBe  bolhommtlticli  gmucrijt  cd  ■'  Doojtp  fp  boojbjartbc  / foo  mat  bjiebcn  enbe  betoen 
Bat  top  ftebben  bon  lltpfetcn/  ban  Coning!)cn  mbe  OüTelioppm  / oft  ban  anbttd  pmanbt  op 
Bie  <©o;pen  ban  Outhcufden,  van  Vliemen,  van  Hediehufen  ende  van  Engclcn  met  Ijaet  toev 
telKioitm  alfl  boojftiiifbcn  Ht  bat  bie  boo;t  mette/  oiiÿ  mbc  onp  ecBgbename  glicen  (latbe 
boen  m film  / mact  gStlobm  in  gotbet  tcontoc  be  bnoighenotmOc  bjitbcn  mbc  bttlioen  obet 
telebttcn  Sft«  fjannm  l^cctogc  boojgmoempt/  tôt  btliocfd  (Ijnÿ  enbe  fijn  naet/ctf  glKna. 
tnen  fondée  tegheilil-  3'>  oitlionBc  ban  totUIie  top  Iiebbtn  onfen  gcooten  ftgcl  om  befe  lettte 
tm  Bom  Ijangm  in  Itcnnifrc  Bec  toaetijept.  ®it  toad  aljcBam  mbc  gljcgUebtn  tôt  SSpilfcl  Bed 
Sipdacbd  naec  Ben  Baeft  ban  onfet  ©jontotn  gbtbooiie  inbe  tnatnt  ban  Septembet/  int  (aec 
ond  Satin  MCCC.  XXX IX. 
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DES  TROPHE'ES  DE  BRABANT. 

Extrai£t  de  llnyc&taire  des  Chartes  repofantes  au  ChafteaU 
de  Vilvorde. 

I^m  une  anchnt  leUn  empiree  telhment  n^eft  bennement  JtÿhU  , contenafti 
eÿett  fue  Un  Ducq  de  Lothicr,  de  iWbam  & Lcnibourg  Marquis  du  S,  Em- 
pire avroit  Jotné  ducq  cents  livres  no  rs  tonmois  en  argent  cvnptant  ' à Henry  de 
ICcriDorchCbevaliertpcm  lc^ptelUs  jco.  livres  ledit  Jfenbotch  at  ajfigaé audi6i  Ducenfçs 
biens  aïïcdhux , àjeavoir  fur  Iss  moitié  du  cbaftean  d'iienborch , avec  les  tierce  pnrt  dé 
fa  iuftice  haute  & baffe  dudit  cha/teau  avec  toutes  les  appartouinces  , au  quel  chafteau 
esppartiinen:  dix  & buifl  vil  es , une  rente  de  cinquante  livres  de  ladite  monnoyr  , la- 
quelle rente  ledit  lienhrcb  13  [es  hoirs  tiendront  en  fief  dudit  Duc  de  Brabant  & fes 
hoirs  y & fi  ledit  Ifcnhorch  ou  fes  hoirs  mouvoyeni  guerre  contre  le  Duc  , Us  perdroient 
k/dits  biens  allodiaux  « tir  appartiendroUnt  audit  Duc  comme  la  lettre  contient  plus  à 
plain  e fiant  ladiSe  lettre  originele  donnée  à Bruxelles  /r  X X V 1 1 1.  du  nms  de  Feb-  1 34** 
vrier  tan  M C CC.  X L I.  eftant  fur  ladite  lettre  originelc  ejerit  au  dot  > Homagium 
Hcurici  de  Ifcnborch  cotlé  fur  le  dos  X V. 

Extrait  du  raefine  Inventaire. 


Item  une  lettre  de  lean  Duc  de  Lothicr,  de  Brabant  âc  de  Lembourg  Klaix|uis 
du  S.  Empire  & de  Thiciy  Comte  de  Loen  8c  de  Cigny  Segneur  de  Heins- 
berge  & de  Blankcnbcrgc,  par  laquelle  entre  autres  ebefes  appert ^que  ledit  Thié- 
ry  s'oblige  non  vendre  ne  engager  les  biens  qu'il  tient  de  ^Fglifie  de  • fatss  premiè- 
rement advertir  le  Duc  de  Brabant  ou  celui  qui  aurat  coule  du  Desc  de  Brabant , ^ 
que  ledit  Comte  de  Loen  ait  tranfportd  au  Duc  de  Brabant  fa  mtaifon  de  Daelenbroeck 
avec  toutes  fes  appartenances  efianS  [on  alleu  y Ç3  ledit  Segneur  Doc  a ledit  alleu  13 
mai  fin  avec  U village  de  HcrkcnboîTchc,  avec  la  lurifdiBion  haute  é'  baffe , avec  Us 
tentes  au'îi^  village  concédé  Î3  donné  audit  Comte  de  Loen  pour  tenir  en  fief  dudit 
Dur,  (3  Udit  Comte  at  fait  Isommage  defdits  biens  aud  S Duc  comme  mambour  des  en- 
fants de  meffre  lean  de  Heinsberge  •,  & eontievt  ladite  kttre  auffi  s'il  advenait  que 

quelqu'un  voudroit  ladséle  rnaifon  de  Daelenbroeck  endommager  , le  Duc  feroit  afifience 
pour  ta  defcnce  de  la  rnaifon , comme  un  Sepseur  efl  tenu  dé  deffendre  fa  maijen  ouverte, 
comme  ces  ebofes  (3  aucuns  autres  points  touchant  Wa(Temberge  fottS  contenus  en  ladite 
lettre  , donnée  au  Chifire  de  T'ongerloe  le  XVII.  du  mois  de  May  Pan  MCCC. 

' XL  I II.  (3 fitt  U dos  de  ladite  lettre  efl  efeript , Quod  Comitacus  Loiletiiis  non  134^3.; 
poted  vendi  abfquc  confenfu  Oomini  Ducis,  oC  quèd  domus  de  Daelenbroeck  elt 
de  feudis  BrabantiaC}  C X 1 1. 


Extraie  du  mdmc  Inventaire. 


ITem  certain  accord  entre  lean  Duc  de  Brabant  6c  de  Lembourg  Marquis  du  S. 
Empire  (3  Guillaume  Cuens  de  Namur^ar  aider  f un  l'autre  contre  PEvfquede 
Uege  y (3  Udit  accord  ledit  Comte  de  Namur  met  en  mains  du  Duc  la  terre 
d*Ayfau  fi  avant  que  Baude^vin  d’Ayfau  iadis  la  tenoit,  (3  débat  en  efloit  entre  eux 
par  telle  eendition,  que  fi  le  Duc  troicvant  en  temps  advenir  aucun  droibl  pour  ledit 
Comte  de  Namur,  qu'il  U lui  devra  laiffer.  comme  la  lettre  contient  plus  à plain  en 
daté  /'«anMCCC.  XLIII.  kiourdei'^eenfion. 


1343^ 


Du  meTme  Inventaire. 


1f$m  une  lettre  eafee  de  ïean  Ducq  de  Brabant  datee  fiable  II  I.  de  Septembre  Pan 

MCCC.  XLIII.  de  certaine  rente  de  deux  cents  lèvres  noirs  tournois  y qui  ledit  1343- 
Duc  promet  à lean  Comte  de  KctfcncUcboge  fier  U domaine  à Bruxelles. 


I 


i8o  P R E U V E S D U L I V R E IV. 

Extraiâ  des  Chartes  de  Brabant. 

AÏItn  tirli  oI)tncn  bit  btfe  Itttctm  fuîlcn  (itn  off  •de"/  lan  dicmen  hect  Greva 
van  Megen  niDt  Willem  5gn  ondit  foMlt  (iilupl  imt  luniiifTc  are  UJ.i»t!)tl>Dt.  IDp  Dora 
Boiiût  rnbt  Iitmitlijtfi  allt  lupStn/  Bat  to«tanfc  («e  lirtc  btiiiiiibt  ISttct  Ian  bp  Dtt  pra. 
lini  4?obl*  HCTogkt  van  Loüuijck . van  üralMiit  endc  van  Lymborch  , ende  Marck-grave 
dn  Hcylichs  Rijcks  niiÿ  otxcinil|i  bal  ixfu|iiK/  ban  onfm  tnbt  mifc  botef)  ban  Megen 
ban  onfen  licbtn  {?cn  bru  I^ntooti  booMrtimomii  ai  ban  fim  bno.'Drtni  in  tcc[)Cra  Itriic  ont 
bteft  Boen  fp;uc>un  tnbe  bom  hnUnafertn  / Bat  top  on?  baataficiiotmt  [iiip?  riibt  bo^ift  aii> 
bft?  ban  !)tm  fctmlblclj  toatrni  te  Iioubni  te  Itoïc  Bail  top  licni  oi  RniBcu  oft  btlinibm  m 
toonOai  : top  obetmit?  Bat  top  l(eni  foo  ooebatitrni  in  bift  (atcltc  te  oiiltoacct?,  bonbtn  lKb> 
qtn/  (bo  Biaegbai  top  op  boo?  ou?  ciibt  baoi  on?  ont  tube  booj  on?  ttrslitnainm  Cerutoea 
Igelitn  baepllt/  oiife  Hrtic  I3«t  bui  etetooDt  booiDbenornipt/  fiju  oaj'nibt  fi)n  teMUlniamen 
on?  booiftSitbcn  Ijup?  enBa  bo;t!)  ban  Megen  met  alleu  btii  Duufcu  Baet  totbtljoofttiar  al? 
fljn  opai  Ijnpp/  enbe  btlinuieu  bo:i  on?  tiiBt  boa?  onfe  ooj  oiBe  booj  onfi  ecfobtnaintii/  Bot 
l)tt  1?  en  ftftiilblt!)  i?  te  fijnt  iit  ttutoelgchtii  njitu  fyu  opciiljup?/  tube  Bat  Jip  > fgii  oo?  nib* 
fiju  ttf.Bbtnoinni  Bott  In  licbbni  tube  altÿbt  l)cbbni  meettn/  tube  ooch  ftatt  UtOen  ban  Ijae. 
tni  ttoeflljtn  In  aile  lijbtn  al?  jp  bt?  felm  te  Botii  |i:l)ben  / cube  fpft  Baet  fcnnBtn  fblltn  met 
Ijacten  opnitii  bjitbtn  oft  met  toatacbtiBbe  lichtectluiien  (jatt  in  rijbtn  cube  ftoec  npt  ri)bm  / 
al?  met  [)«rtn  opuicii  bupfe / enbe  ttaimnt  bat  onfe  IJctt  bie  Çcrtoflfie  boa;fc(i!tbrii  / fi)n 
003  tube  fgti  itf'BlKiiami  oft  (laat  Ueben  ban  Ijatttn  ttotoljen  D*t  ooibott  fbIKn  bcHwi  gt» 

. baen  imi  oufe  booiféfbeben  bupft/  foo  Rien  fp  on?  ban  inoelni  toebec  ïebceen/  enbe  bat  fui» 
im  top  bon  boo3t  altgbt  bouben  al?  baet  optn  bnp?  olfoo  al?  boosfcbstbtn  1?  immamte* 
op  onfen  toR/  enbe  ttaet  on?  ban  ttnisbe  ftaebe  sbefebitt  In  onftn  boosfebtebm  bupfc  enb* 
b03cb  bp  on(é  Çcne  Ben  ^retoabe  bootftbitbtn/  bp  fijn  oo:  oft  nf  9btnbn>a>  oft  bp  font  lu» 
ben  / M(  fenebe  j?  bP  oft  (bn  nac-bommtlingbtn  ftidbicb  op  tttabttn/  ten  fcggencbaii  ttoco 
gwbe  inannni  aile  regbelifl  mtglimomni.  gn  oosSomfcbapptn  ban  tttltlit  bingben  top  l»n 
dicmen  hect  Grevé  van  Megen  cube  Willem  5bn  onbtfîe  fôatt  b003febieben  / btbben  onR 
lieben  enbe  BbtiniiiOen  ^eret  Ben  IJcttogbt  boosftbltbtii  btfe  iettnen  gbcgbeben  t tcutoelgchai 
tpben  buaenbe  befegbrlt  met  onfe  fcgbtien  In  brnniffc  bec  toaaliepbt  i enbe  oin  notb  tneer» 
btt  fifiectvpbt  ban  oUc  bt  bbigbcn  / foo  bibbm  top  onfe  licut  U3hnbni  tjcct  Ian  van 
Wijtvlict  Heet  van  Blaet  - vcldt  , Hecee  Gilüii  van  Quadoibbe  Hecr  van  Bicrget  , 
Hecr  Ian  van  Bouchout  , Hecr  lan  van  Iramerfoelc  , endc  Uccr  Daniel  van  Crai- 
ocm.  bat  bl  ni?  onfe  liibt  tnægbcn  tnbe  ootli  mammi  ban  lecn  on?  lief?  IJtctm  lÿcccogbt 
booigbcnocnipt  ( toant  fp  jegbcntoooibigb  toaaat  batc  aile  btfe  bingixn  gbefeblebai  gbelficft 
bat  fp  b>tr  boben  ffln  bcfcbiebai  ) ban  feglKlni  met  onfe  ftgbtlm  bangben  bifllcn  atn  btfe 
ietterin  al?  gbctupBbni  in  IimniRt  Dec  toaccbtpbt/  aibc  in  oosIionBtftbappcn  ban  nllc  btfe 
bbigben  boargbcttormpt.  eSnbt  top  gan  ban  IDbt-blict  / &c.  obctniit?  beben  I}en  lans 
dlemcn  he«  Grevé  van  Megen  enbe  Willems  fbn  onblflc  foen  onfe  libe  biienbeu  enbe  tnao» 
gbta/  toant  top  jtgbmlODojOttb  bwtttn  Batt  nllt  btfe  bingljtn  Bbtfebicbcn  gbriycb  bat  ||i 
bm  bo3cn  bt(t*3tbnt  îfln/  fbo  bebbm  top  onfe  ftgbelcn  met  batte  O^ang^i  aen 

Btfe  Imttm  in  fteimiffe  On  WanbepUt  ni  In  otgliontfcbappe  ban  aile  bcR  t»o3gbmoetnk  tun* 
gbni  ©It  toa?  gl)tb.itn  f geatcoibttct  tnbe  gbcgcbtn  tôt  loeben  bt?  ffiatnbatb?  natt 
©rttbienbatb/  inbtn  jatst  on?  fitnen MCCC.  XLIII.  nan  bt  bfagit  bt? ©i?bciii?ba* 
*343.  fgnirtgth. 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT*  ttï 

Extrait  de  l'Inventaire  des  Chartes  à Vilvordc* 

ITtmu/t  licli/nus  de  VO^clal  de  JJege  contenant  une  lettre  ^e  Ican  Duc  de  Lothier^ 
de  Brcbant  & de  Lembourg  nt  donné  ajjigni  à Adolf  Comte  de  la  Marck^;^ 
augmentation  de  f»n  fief.,  une  rente  de  deux  cents  livres  noirs  tournois  fur  la  recepté 
de  Uercy  à racbapt  de  deux  mil  femblables  livres:  {3  Ji  le  racbàpt  fe  fai  fait , qu'ils 
devront  luy  ou  fes  hoirs  lefdits  deux  cents  livres  ajjtgner  fur  leurs  biens  allodiaux  , lef 
quels  ils  tiendront  en  fief  du  Duc  de  Brabant  avec  les  autres  biens  que  le  Comte  de  la 
Marck  tient  dudiüDuc  : efiant  la  lettre  comprinfe  audit  vidimus  en  date  /’uwMCCC. 
X L 1 1 1.  décima  die  lunij. 

Lettre  tiree  des  Chârtes  de  Brabant^ 

Willem  ban  <0obt^  ornaben  Maicgrcvc  lu  Guilchc  bom  bonb  âllen  lubm/  faOt 
tDle  ban  ontfangen  ban  oiifcn  lirbcn  lühanne  deine  Heireo  van  Blaufvelc  ind  Here» 
Reynarde  van  Arkemeel  deme  Burgrevezu  Limburgh  frpn  bufeiU  pbunt  ftoartm  toucnolft/ 
rpnen  haninci  tournoiÿ  bon  B;aiidtcbch  boo?  frpfcpn  Onactfrn  geterbnit/  In  lofTingt  Dne 
iSuKb  bo:p^  ban  Kerpen  en  br^  bojpÿban  Lonunertzheym  inbe  brp  bam  $o  geboiit/Me 
$p  m$  brfailt  habit  ban  tDbgm  tmp  llbm  inb  mbm  be^  prttogtn  bon  S3;abanc/  ban 
toilch»  gclbt  bmgftinrmt  Isic  brm  l^ectogr  inbe  fpne  erbtn  qiibtm  tube  Qugt  halbe  / inbe  be 
befclcrc  burgmoemc.  3n  oirhot^e  bb^  bjicf^  me  onfrrr  fegcle  bcfirgrit  trie  grgbcbén  eÿ  $9 
^tcbenac'Daibt^ghcbucbe  MCCC.  XLIV.  op  unftc  C^oubirn  putificatit. 

Elxtrai6t  de  l’Inventaire  des  Chartes  à VÜvorde* 

ITetn  une  lettre  originele  de  Tean  ScCTCUr  de  RyferfcHcyt^r  laquelle  il  confefie  tenir 
du  Due  de  Brabant  en  fief  fa  ville  de  Bc  Ibur  avec  les  fofi'éi  y appartenants  ^ (fi prie 
audit  Duc  qu  il  voudrait  consentir  que  fa  femme  Machceldc  auroit  Jon  ufufruih  en 
ladite  ville  : comme  ladite  lettre  contient  plus  à plein  donnée  feria  quaru  poft  Lues 
E anctljftjE M CCC.  LXV.  (fiyfonttroisfcauxdecireyerdependantàladsHelet^ 
tre,  ifiefi  furie  dos  de  la  diélelettere  originelle  efcriptOppi<\\imà.t'l^à\>MTg  coteéeXFll. 

Lettre  tirée  des  Chanes  de  Brabant. 

PlTiîippe  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  favoir  faifons  à toüs , que  pour  ofier 
mettre  à nient' les  grans  debas  & diffentions  que  du  tems  paffeyt  ont  efié  entre  nos 
chers  (fi  âmes  ceufins  le  Duc  de  Brabant  (fi  le  Comte  de  Flandres  predecejeur  de  nofire 
cher  amé  féal  ceufin  le  Comte  de  Flandres  qui  ores  efi  à Voccafion  de  le  ville  de  Malînes 
feant  en  Brabant, (fi  encore  poiroknt  eftretfi  avenir  (fi  pour  nourir  pais  ♦ amour dftran* 
quilUté  entre  le  dit  Duc  (fi  Comte  à touz  tours  leurs- fubges  (fi  leur  pais  » nous  avons  pro^ 
mis  (fi  promettons  loyalnient  (fi  en  bonne  foy  à nofire  dit  coufin  le  Duc  ^ que  par  touttes 
les  meillieurs  voyes  (fi  maniéré  que  nous  pourons^  nous  ferons  tant  efi-  pourebdeherons  per 
devers  nofire  dit  coufin  le  Comte  que  il  peur  caufede  certaine  recompenfation  iufie(fi  loyael 
que  nous  li  avons  faite  fur  chou , de  la  quelle  il  fe  tient  bien  à content , transportera  Ji 
comme  il  appertlendera  en  la  perfonni  de  nofire  chier  & amé  coufin  Henry  de  Brabant 
aifné  fit  doudit  Duc^  tout  le  droit,  aRicn%  poffeffion,  poprieté,  fief,  bommaige  (fi 
quilconques  ebofes  & drotures  que  ledit  Comte  a ou  peut  avoir  en  la  ville  de  Malines  & es 
appertinances  d'icelle  frar.quement  (fi  quitement , tout  par  tout  ou  befoing  fera  (fi  en  la 
ferme  (fi maniéré  qu'it  apperdiendra , tant  de  droit  comme  de  coujîume . pour  tenir,  iouyr 
(fi  poffcjfer  pa'iffiblement  à toux  iours  beritabUment , p'.ur  ou  fes  hoirs  à"  fuccejffeurs  Dux 
de  Brabant  j fans  ce  que  le  dit  Duc  (fi  Henry  ou  autre  quelconque  perjonne  /oient  tenu  à 
en  payer  ou  rendre  à dit  Comte  quatre-vihgt  mil  (fi  cinc  cens  Roraulx  d'or  ne  d'autrez 
deniers  quelconques,  (fi  auffi  fans  ce  que  ledit  Henry  /oit  tenu  de  faire  foy  ô*  hommage  à 
dit  Conte  ne  az  autres  perfomies  quelconques , fors  à l'Evefque  de  IJegeen  nom  de  PEgli* 
fe  de  Uege , au  quel  il  en  devra  (fi  fera  tenu  à faire  hommage  en  la  fourme  (fi  maniéré 
que  U Seigneur  de  liîaîines,  qui  pour  tems  ont  efié  fen  on  fait  anchi  nementt  (fi  garde^ 
tons  (fi  de  feulerons  ledit  Duc  (fi  Henry,  (es  hoirs  & fuccejfeurs  Dux  de  Brabant  de 
toux  (offs  intereft  (fi  dommages  qu'il  poiroient  encourre  en  quelconque  maniéré  qui  ce  fuifi 
pour  eaujé  de  la  dite  tranjlation  (fi  pour  fuite  quiets  (fi  paifibles  contre  tous.  Et  pource  que 

Xx  cd 


1J44» 


>345’' 


Digitized  by  Google 


i8t  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

ce  fait  chofe  ferme  Cs?  eflabîe  à toux  tours , nous  avons  fait  mettre  noftre  fakl  à ces  lettres 
*3+7>  donné*  à S.  Qjfinti»  en  l^ennandoys  l'an  tie grâce  MCCC.  quarante  U fept^au 
mois  de  lung. 


Des  mefmes  Chartes* 

A Toux  ceaulx  ^ui  ces  prefenîes  lettres  verront  ou  orront  Lowis  Conte  de  Flandre 
de  Njrvcr*  & de  Rl  tcft  faht  6?  cognoijfance  de  vereteit , [avoir  faijpms  à toux 
que  nous  tant  peur  a ntempUticn  de  tres  excellertt  puiffant  Prince  SîoH’figneur 
Philippe  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  noftre  trefeber  ÿ amé  Signeur  pour  caufè 
de  la  recompcnfaitjn  t^ue  ledit  noftre  Signeur  le  Roy  nous  a faiéle  fur  ce  y de  la  ffuelenous 
tenons  pour  bien  contentez  f nous  avons  promis  ift  promettons  à noftre  trefeber  ^ bien  a~ 
nié  coufm  le  Duc  de  Brabant  loyalement  (ft  en  bonne  foy  , que  nous  tranf porterons  fran^ 
cbement  & quitement  en  la  perfonne  de  noftre  cher  ^ amé  coufin  Henry  aifné fil  dou  dit 
Duc  tout  le  droit  atlion^  p’ftfeffton  ^poprieté fief  Ifi  bimmage  sl3  quelconques  autres  ebo^ 
[es  Ifi  droitures*  que  nous  avons  ou  avoir  povons  en  la  ville  de  Malines  Ift  es  appartenan- 
ces d'icelle  franquemerrt  quitement*  tout  par  tout  ou  befoinfcratfi  en  la  forme  & ma- 
niéré qu'il  appartiendra  * tant  de  droit  comme  de  couÜume . pour  tenir  * ioüir  (fi  pofjefjer 
faiftblemcnt  à toux  tours  beritablemcnt  pour  lui  fes  hoirs  tfi  fucceffeurs  Dux  de  Brabant* 
fans  ce  que  H dit  Duc  (fi  Henry  ou  autre  quelcunque  perfomies  enfoient  tenu  à payer  ou 
à rendre  à nous  quatré-viugt  mil  cinc  cens  rviaulx  d'or  ne  autre  deniers  quelcunques  que 
Il  dit  Duc  poit  devoir  à noftre  trefeber  (ft  amé  Signeur  (ft  pere  dont  Dieux  ait  rame  ou 
à nous  pour  caufe  de  l'achat  de  la  moitié  defdite  ville  Ift  appartenances  de  Malines  , (jf 
au  fi  fans  ce  que  li  dit  Henry  en  fit  t>.nu  à faire  foy  ne  hommage  à nous  ne  autre  per  fou- 
nés  quelcunques  * fors  à i'Evcfque  de  Liege  au  nom  de  fe  Eglife  » au  quel  il  en  devra  ô* 
fera  tenu  à faire  hommage  en  la  forme  maniéré  que  H S igneur  de  Malines  qui  p ur 
le  temps  ont  e(îé  l'en  on  fait  anchiarment.  Et  à fin  que  les  ebofes  dejfufdites  foient  plus 
fermes  (fi  efiables , nous  Conte  dcft'ufd'it  avons  renoneheit  (fi  renonchions  à toutes  lettres 
(fi  forces  que  nous  avons,  euj/iotu  ou  avàr  povons  à caufe  defdites  ville  (fi  appertenan- 
ces  de  Malines  quant  à dit  Henry  > fs  dis  hoirs  (fi  fticceftcurs  Dux  de  Brabant  i icel  es 
lettre  (fi  forces  en  toux  autres  cas  demorans  en  tel  vigeur  comme  elles  aveitnt  au  tour  de 
la  Date  de  ces  prefentes  lettres , en  tefmoing  de  chou  nous  àvons  fi.>t  mettre  noftre  füel 
" à ces  leur  s donné  * à S.  §uintin  c»  Ferm  indois  le  VI.  tour  de  Jung  l'an  de  grâce 
13+7*  MCCC.  quarante  (fi  fept. 

Extrait  de  Ilnventairc  des  Chartes  repofants  au  Chaflcau  de  Vilvorde^ 

ITem  en  celle  laje  e(l  trouvée  une  lettre  de  Philippe  Roy  de  France  féelJée  de  fort 
grand  feau  en  cire  verde,  contenant  en  cficli  , que  ledit  Segneur  Rvy  pour  lus , fes 
hoirs  (fi  fucceffeurs  Roys  de  France  a Honni  (fi  oclroié  à ican  Duc  de  Brabant  piuf 
ItTf,  fes  hoirs  (fi  fucceffeurs  y pars  (fi  fubUcls  à toufiours  (fi  perpetucliement , de  grâce 
efp'tciale  (fi  de  largeffe  R iale  privilèges*  libertés  (fi  franebifes  te's  comme  ey  apres  s'en- 
juivent.  Premièrement  il  oltroie  à tous  les  fubiecis  duiicî  Duc  (fi  à chacun  d'eux  pre- 
fens  ér  avenir,  que  ils  fient  quites  & délivrés  de  toutes  impofition  faicies  en  fon  temps  ^ 
ou  à faire  au  temps  avenir*  demeurer  à tous  leurs  mefmes  biens  (fi  marebatulifes  en 
paiant  Us  debtes  & impofiùons  faicies  devant  fon  temps.  Item  at  lidicï  Roy  encore  oc- 
troié  audit  Duc , fes  hoirs,  fucceffeurs  (fi  fubiecis  * qu'ils  peuvent  à toufious-mais  perpé- 
tuellement * franchement  (fi  quitement  fans  aucun  calenge  porter  (fi  mener  de  Brabant 
« en  fonRoiaume*  (fi  au  fi  retirer  (fi  mener  de  fn  dit  Roiaume  alkn' vers  Brab.int.  tou- 
tes maniérés  de  denrées  (fi  deniers  (fi  mom  oy:  faicies  ou  à faire  en  fes  monnoUs  ou  de  fon 
eoing.  Item  at  encores  lcdilî  Roy  oüroié  afdit  Duc  pour  fes  hoirs  (fi  fuccefeurs  Dux  de 
Brabant*  que  d ons-cn-avant  nuis  de  fes  fabieHs  ne  poura  ni  ne  peuvent  eflre  prins, 
pannés  ou  arrefiés  ne  fes  biens,  dedans  jen  Roiaume  de  France  pour  quelconques  debtes, 
fors  que  pour  celle  qu'il  aurait  promis  ou  feroit  obligé  à payer  lui  * fes  predeceffeurt  (fi  la 
ville  dont  il  feroit  Bourgeois.  Encore  at  donnée  ledit  Roy  (fi  oclroyé  audicl  Duc  pourluy* 
fes  hoirs  (fi  fucceffeurs  Dux  de  Brabant*  que  nul  de  j'efdits  jubieéls*  le  compagnon  ou 
varlet  de  lesaitis  fubietls*  ou  marchants  ne  peut  (fi  ne pourrà  déformais  en  avant  per- 
pétuellement for  faire  les  biens  de  fon  maiélre  ou  comp.ign9n*  pour  aucun  faut  per fonnel  cri- 
minel fl  U le  commettoit , fors  tant  feulement  les  fiens  propres , avec  la  peine  tqu'il  en  de- 
*3+7»  voit  porter.  DonnéàS.  ^intin  en  yermandois  Van  de  grâce  MCCC.  XLVII. 
au  mois  de  lung.  (fi  efi  (ur  le  dos  de  ladite  lettre  efcript\  Privilèges  donnes  par  le  Roy 
de  France  au  Duc  de  Brabant  & à fes  fubjcds , figne  au  dos^V II  I. 
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I7fW  une  lettre  par  laquelle  appert  f/rifabcau  de  Scv’cnbcrge  fille  de  feu  Gérard 
van  Wclemal  Segneur  de  Mcrxcm  avec  Gérard  de  Sevenberge  /ô»  cenfef- 
fe  avoir  vendu  à ïean  Duc  de  Lothier,  de  Brabant  & de  Lembourg  Marquis 
du  faint  Empire  telle  Sep^neuriey  héritage  & bien  qu'à  elle  ejîoitnt  fuccedé  de  Dame 
Icaone  de  Valkenborch  & de  Berges  lur  le  boom  : comme  la  lettre  en  falü  plus 
ample  mention  en  Date  MCCC.  aLIX.  fur  l'autre  tour  du  mois  dOÈlohre.  1349 
fur  le  dos  de  ladièle  lettre  ejî  efeript^  Tangens  tranllaiionem  Dominorum  &terra- 
rum  de  Valkenborch  & de  Bergis  fupra  Sootn  fàiiitam  Duci.  cotté  XCL  font 
plufteurs  féaux  à ladite  lettre  pendants» 

Dudiét  Inventaire. 

ITem  vne  lettre  de  lean  Comte  de  Scync  par  la  quelle  il  confeffe  que  Ican  Duc  de 
Lothier,  de  Brabant  & de  hcnihour^  avoit  donné  cent  roiaux  perpétuellement au- 
diêî  Comtek  à fes  boirs^  à recepvoir  fur  les  toilieux  & rentes  de  Trecbt  . à racbapt 
pour  mille  florins  une  fois  ^ à tenir  en  fief  du  Duc  de  Brabant  , comme  fief  de  Brabant  ^ 
à condition  fi  le  racbapt  fe  faifoit  « que  Con  devrait  en  Brabant  les  deniers  emploier  à 
femblable  rente . à tenir  en  fi  f^dudicl  Duc  par  ledifl  Cotntetfl  fes  hoirs,  comme  la  lettre 
contient  plus  à plein,  eflant  en  Date  l'an  MCCC.  XL  IX.  fecundùra  ufum  & 
confuetud  nem  curix  & DioccfisCameraccnfisd^  eftfur  le  dos  de  ladite  lettre  efeript^ 
Homagium  Comitis  de  Scync  de  centum  Regalibus  fuper  ihclonco  dcTrccht«//e 
CXXXVIII. 

Lettres  tirées  des  Chartes  de  Brabant. 

KArolus  Dci  gratiî  Romanoriim  Rex  femper  Auguftus  Si.  Bohemiæ  Rex  no* 
tum  facimus  univd  fis , quod  pro  p.inc  lllttflris  Ioankis  Lotharin* 

01 Æ,  Brabantiæet  Limburgis  Ducis  SacrI  QU  B I M P e- 
ïtii  Marchionis  Prindpis  (fl  confanguinel  mjlris  cbartflmi  Screnitati  noftræ 
oblata  petitio  continebat,  quatenus  fibi  quandam  litteram  cclebris  memorix  Frc-^ 
dcrici  Imparatoris  fecundi  prxdccdToris  noftri  confirmarc,  approbarc  & ratificarc  rant  ’ 
de  benigtate  Rcgia  dignaremur,  cujui  ténor  per  omnia  fcquitur.  Frcdcricus  Dci pag.  64. 
gratiâ  Romanorum  Rex  Temper  Auguftus  & Rex  Sicilix  univerfis  hanc  pagintm 
^n^pc^luris  rt:ituni  ficri  vobis  volumus,  quodHcnrico  DuciLoiharingixfiucli  Prin- 
cipi  noftro  & Hcnrico  cjus  filio,  Scc.  Actum  anno  Incarnationis  MCC.  XIV* 
b.irum  apuJ  Worfelc  quarto  Non.  Septembris.  Nos  itaque  prxftti  Ducis  fuppli- 
cationibus  in  hac  parte  favorabiliter  inclinatii  prafertim  cùm  julla  petentibusnon 
fît  denegandus  aflenius , prxtatam  litteram  feu  privilcgium  cum  omnibus  & fîngu- 
li.s  tenoribus,  fententijs  ûw  claufulis  in  ca  contentis,  prout  de  verbo  ad  verbum 
prxlêntibus  cil  infertum*  approbamus  & ratificamuSf  & deinnata  nobis  clemcn- 
tia  authovitatc  Regiâ  prxfenris  fcripco  patrneinio  cxccrta  fcicncia  confinnamus, 
inhibentes  firmiter  de  difirlftc  omnibus  & fingulis  noRris  & facri  Impcrii  fideli- 
bus,  ne  prxfatum  Duetm  auc  fuos  hxrcdcs  contra  tenorem  prxdifti  privilcgijpcr 
nos  ut  prxmittitur  confirmait,  perfe  vel  per  alios  fub  obtemu  noftr®  gratiæ  nul- 
larenus  impediant  vc!  molelhnt , fub  pcena  noftrx  indignationis,  quam  fi  fccus 
attemarc  prxrumpfcrit  fe  cognoverit  graviter  incuiriffcpræfcntium  fub  noftræ  Ma- 
jçftans  figtllio  liitcrarum  icllirnonio.  Datiim  Aquisgram  anno  Domini  MCCC. 
aLIX.  indiélionc  fccunda , VI  IL  Kal.  Augufti,  Regnorura  noftrorum  Ro- 
manorum  quarto  f Bohemix  veto  tertio. 


KArolus  Dci  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Auguftus  & Bohomiæ  Rex  no- 
tum  facimus  univerfis,  quôd  pro  parte /////y?r/;  Ioannis  Lotharik- 
GiÆ,  Brabanti.p.  etLimburgisDucis  Sa  cri  Q^U  E I M P e- 
Rii  Marchionis  Prindpis  confanguinei  noftri  chariffmi  Serenitati  noftr* 
oblata  petitio  continebat,  quaicnus  fibi  quandam  litteram  cclebris  memorix'quon- 
dam  Divi  Albeni  Romanorum  Regis  prxdeccfioris  noftti  confirmarc,  approbare 
& ratificarc  de  benigniiatc  rcgia  dignaremur,  cujus  ténor  per  omnia  fcquitur.  . 
Albenus  Dci  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Aûguftuj  univerfis  facri  Romani 
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lîiîpcrij  fidclibus  gratiam  fuam  & omnc  bonum.  Cùm  omnU  gratia  fivc  po^cntiâ 
&c.  Datum  Coloni*  anno  Doraini  MCC  XCVIIl.  quinto  Kal.  Decembris,  * 
Rcgni  nolbi  anno  primo  t indié^ione  undicima.  Nos  itaque  prstati  Ducis  in  hac 
p;ir?i  rupplicationi  inclinati,  præfcrtim  cùm , Sic.  Datum  Aquügrani  anno  Do- 
m;ni  M C C C.  XLIX.  indiétionc  fccunda,  VIII.  Kal.  Augulir,  &c. 

KArolus  Dci  gratia  Romanorum  Rcx  fempcf  Auguftus&BohomiacRcy  norum 
facimus  univerfîs , quôd  pro  parce  llluftris  Ioannis  Lotharingiæ, 
Brabantiært  Limburgis  Ducis  sacriqjjr  Romani 
Imperii  Marchionis  Prinàpis  & confanguinei  nofiri  cbarijjiml  Screniiaci 
nodrx  oblaca  pcncio  continebac,  quaccnus  (îbi  quandam  lictcram  celcbris  mémo- 
riæ  quondam  Divi  Henrici  Romanorum  Regis  avi  Sc  prxdcccnbris  noftri  charifîU 
mi  approbarc  > ratificarc  & confirmarc  de  benigneiate  regiu  dignaremur»  cujus  té- 
nor icquitur  & cft  talis.  Hcnricus  Dci  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  Augullus 
univers  facri  Romani  Impcrij  âdelibus  ad  quos  prxfencibus  quàm  futiiris gratiam 
fuam  & omnc  bonum.  Divæ  memoriæ  Pbilippu^  Romanorum  Rex  Icmpcr  Augu- 
Aus  IlluAri  Principi  Hcnrico  quondam  Lotharingiæ  Ôc  firabancia;  Duci  oc  fuisme- 
cdTbribuSi  &c.  Datum  Colonia:  X V.  Kal.  Fcbruaiij,  indié^ione  V II.  anno  Do- 
mini  MCCC.  IX.  Rcgni  veronoArianno  primo.  Nos  itaque praediûi  Ducis fup- 
pUcationibus  in  hac  panefavorabiliccr  iuclinaci,  &c.  Datum  Aquügrani  anno  Do- 
mini  MCCC.  XLIX.  indiâionc  fccunda,  VIII.  Kal.  AuguAi,  &c. 

KArolus  Dci  gratiâ  Romanorum  Rex  femper  AucuAus  8c  Bohemî*  Rex  uni- 
verGs,  &c.  quatenus  Gbi  quamdam  Ikieiam  céleris  memoria;  quondam  Divi- 
Henrici  Romanorum  Regis  avi  8c  pra*dcccflbris  noAri  chauinmi  approbare» 
ratificarc  A'  confirmarc  de  binignitaïc  Regia  dignaremur  i cujus  ténor  fequi- 
tur  in  hxc  verba.  Hcnricus  Dci  graiià  Romanorum  Rex  femper  Augu- 
Aus  loanni  Duci  Brabantix  fr.uri  8c  Principi  fuo  charilllmo  gratiam  fuam  & omnc 
bonum.  Nu  per  ad  noArx  Cdfitudinis  pervenit  intelUeemiam,  8cc.  Datum  Col- 
mar tertio  Kalcnd.  Novembr.  anno  Domini  MCCC.  IX.  Rcgni  veto  noArf 
anno  primo.  Nos  itaque  prxdiâi  Ducis  fupplicationibus  in  hac  parte  favorabiliter 
indinati,  præfcrtim  cùm  juAa  petemibus,  8cc.  Datum  Aquifgrani  anno  Domini 
MCCC.  XLIX.  indiâione  fccunda,  VIII.  Kal.  AuguAi,  Regnorum  no- 
Arorum  Romanorum  quaito»  Bohemiæ  vero  tertio. 

CArolus  Dci  gratiâ  Rom.inorum  Rex  femper  AuguAus  & Bohemîa  Rex  ad  per- 
petu.im  rei  memoriatn.  Et  fi  Rcg’x  MajcAatis  circumfpc8ka  benignitas  univer- 
fos  fidèles  ipfius  quos  Romanorum  ambii  Imperium  pio  favorc  profcqirttcr,  . 
ad  illorum  tamen  utilitatem  8c  commoJa  fpcciali  quandam  prxrogativa  favoris  in* 
tendit,  qui  diuturnitate  laboris  & immotx  fidei  conAamiâ  circa  procurandos  fa- 
crofanâi  Impcrij  honores  adhibitadiligentiaclarucrunt.  Ssme  Ihujîris  Ioannis 
Lotharingiæ,  Brabantiæ  et  Lim surgis  Ducis  Sacri- 
QU  E Imperii  Marchionis  Prinàpis  dr  confanguinei  nojîri  charijfimi  mé- 
rita probicatis  8c  circumfnedx  fidei  puritatem  quibus  ipfc  unà  cutn  fuisprogenito- 
ribus  facruin  Romanum  Imperium  cebitix  fidelitacis  obfcquijs  prxAamiùs  hono- 
ravit,  née  cefiac  quotidiano  finceritatis  aficûu  diligentiùs  honorare,  claré  noArx 
mentis  intuitu  limpidiùs  intuentes,  fibi,  hæredibus  A fuccefibribus  fuis  inperpe- 
tuum  hanc  conedhonis  Sc  donationis  gratiam  de  fpcciali  noArx  MaieAatis  fiivore 
duximus  fâciendam,  dccerncmcs  & edi£^o  perpecuo  Aatuemes,  quod  nullis  Ar- 
chiepifeopus,  Princeps,  Cornes,  Baro,  Nobilis , auc  cujufeumque  conditionis 
cxiAat,  Ecclefiallice  fivx  temporalis  quibufeumque  caufis  de  ctvilibus,  crimi- 
nalibus,  rcaÜbus  aut  pcrlbnalibus  contingentes  vel  honorcm,  aliquam  jurifdi^io- 
nem  feu  judiciarum  potcAatem  tcmporalitcr  in  fubditos,  Vafiallos  8c  rer\’itores 
diélorum  Ducis,  hxredum  8c  fucccfibnim  ipfius  intraDucatus  Locharingix,  Bra- 
bantix  & Limburgi» , ac  Marchioncm  Impcrij  & corum  diAriftus  appenden 
tia  * 8c  quafeumque  pertinentias  conAitiitos , ad  inAantiam  cujufeumque  per- 
fonx  intra  vel  extra  limites  diôorum  Dominiorum  exiAentes , quilifcumque 

fraJ'is  , Aatus  feu  conditionis  cxiAant , cvocan.lo , appellando,  abjudican- 
o,  banniendo,  proferbendo , aut  alios  a8Ius  judicialcs  facicndo  , per  fenten- 
tias  intcrlocutorias  , feu  difinitivas  cxcrccrc  pra-fumat  ; nifi  primitus  dficaci- 
ter  & evidenti  & Icgitimo  documento  probet , quod  à judicibus,  oificianjs  & alij» 

fidelibu» 
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lîdeUbu«diftoruni;Ducis  , hïredum  & fucccflbrum  ipCus  quipro  tcrapore  fue- 
rint  miniftraodx  juftitix  deputati , petcnti  feu  petentibus  fupcr  aftione  auc  aûio- 
ibus  quam  vel  quas  intcmare  feu  inicntafie  nofcuniur,  jullitia  fuerit  dcncga- 
ta,  nec  condequi  potuerit  jullitix  complcmemum.  Dcccinemes  univerfas  & Sn- 
gulas  fententias  intcrlocutorias  8:  difinitivas,  fi  quas  fuper  quibufcumque  caufis 
ctiam  fpecificatis  vocabulis  defignari  valcrent  advertûs  prxfentis  noftra  gratis  te 
largiiionis  indultum  à quibufcumque  judicibus,  juftitiarijs  •&  juftitix  facienda: 
prxfidibus  emanare  contingeret  irritas  penitus  & inanes,  nec  earum  prxtextu  Va- 
flallos,  fubditos  & lervitores  diâorum  Ducis,  hxredum  Scfucceflbrum  ipfius,  in- 
fia  temlinos  & fpatia  Dominiorum  qu*  feripta  funt  & eorum  penitinemias  con- 
liicutos,  aliqualitcr  oblieari.  Ceterùra  cùm  plcrique  innocentes  ex  qludam  conta- 
cionc  nocentium  perfxpe  periculadilbendiorum  videmur  iucurrere , cùm  is  qui  reus 
noneft  loco  noxij  detinetur,  ut  eidem  periculo  in  terris  cjufdcm  Principis,quem 
fuâ  virtute  pofeenté  non  immerito  prx  ceteris  adamamus , de  Regiæ  benignitatis 
gratià  abundantiùs  caveatur,  illud  prxcipè  ftatuendum  duximus  & poteftaiis  Ré- 
gi* edifto  ftriûiùs  injungendum , ne  aliquis  Vaflallus,  fubditus  nec fervitor  diâo- 
rum Ducis,  hatredum  & fucceflbrum  ipfius , infra  Ducatus  Lotharingi* , Braban- 
ti*  & Limburgis  Sc  Marchionatum  Imperij  & eorum  appendentia  feu  pcrtinenii- 
as  conftiiutus,  in  quibufcumque  Ëpifeopatibus,  terris,  provincijt,  Principatibus 
Cve  Dominijs , facro  fubjeâis  Imperio , Ecclcfiaftici  aut  temporafis  fiye  cujufeum- 
que  alterius  jurifdiâionis  exiftat , loco  & vice  altcrius  deeodem  Dominio  quacura- 
que  noxa  feu  debito  involuti  arrellari , impignorari  feu  detineri , rébus  aut  cor- 
porc  moleftari  debeat,  aut  aliquas  violentias  leu  moleftias  quomqdolibct  fuftinere, 
nifi  fortaflis  reum  vel  debicorem  hujufmodi  vivâ  voce,  manuali  non  traâus  fed 
fponte  proprià  fe  debitis  feu  deliâis  talibus  obligaftêt,  abfque  aliorum  prxjudicio 
contingeret  perfonaliter  depvchendij  fi  guis  autem  aufu  temerario,  &c.  Datumin 
Wuftherck  anno  Domin  MCCC.  XL IX.  indiâione  iccunda,  tertio  Kalen- 
das  Martij , Regnorum  noftrorum  anno  tertio. 


CArolus  Dei  gratii  Romanorüm  Rex  femper  Auguftus  & Bohemic  Rex,  Ve- 
nerabili  Abbatifii  (ccularis  Monafterij  Nivellcniis  dévot*  noftr*  gratiam  Rc- 
giam  & omne  bonum.  Licet  aliàs  exiftimante  te  te  Monafterium  tum  Nivel- 
lenfe  in  temporalibus  Romano  Imperio  cui  prxfidemus  immédiate  fubefiê,  & 
quôd  tua  Regalia  à nobis  dumtaxat  & non  ab  alio  fufeipere  tenebaris,  devotio- 
nem  tuam  monuerimus  Sc  per'  Regalia  feripta  injunxerimus  tibi,  ut  infra  certum 
tempus  ibi  præfixum  ad  noftrani  ’ajeftatem  venieni,  Regalia  prsdiâa  (ufeiperes, 
faciendo  nobis  honores debi  os,  qui  Divis  Roinanorum  Regibus  prsdeceflbribus 
noftris  ab  alijs  qui  te  prxcefferum  Abbatiflis  Nivellenfibus  & etiam  fieri  à tecon- 
venilTent  : quia  tamen  poftmodum  de  juribus  litHflris  Ioannis  DucisBra- 
E AN  T I * Principis  {jf  cmlanp^ii'mei  mjiri  cbarijlimi , qui  fibi  eirca  prxdiâum  Mo- 
nafterium Nivellenfe  Abbatifiafquc  cjufdem  competunt.  infbrmatione  fufficiente 
receptâ  Sc  luculenier  cdoâi , qualités  tu  & quxlibet  Abbatifia  prxdiâi  Monafterij 
Regiia  8c  quxvis  temporalia  ab  eodem  Duce  Bribanti*  & ab  hxrede  vel  fuccei- 
fore  ipfius,  tanquam  à tuo  vero  Si  ordinario  Domino  fufeipere  tenearis,  ipfum  in 
fuis  juribus  prxdiâis  volumes  & non  immerito  generofiùs  confervare  ; eapropter 
iitteras  monitionis  fuper  fiifeeptione  Regalium  tibi  faâas  fub  quacumque  forma 
verborum  conceptas,  in  omnibus  fuis  punâis  &claufulis  deverbo  adverbum  prout 
feripta  lunt  caffamus . annullamus  & prifentium  tenore  de  Regiæ  poftatis  plcni- 
tudtne  nobis  veluti  Romanoinm  Régi  8c  facro  Romano  Imperio  competente  de 
certa  noftra  feientia  revocamus , decernentes  8c  authoritate  Regiâ  déclarantes 
quôd  praetextu  monitionis  ejufdem  in  prifixo  tibi  termino  comparere  non  debas 
necad  aliquos  aâus  in  eadem  raonitione  contentes  exequendos  aut  effcâu  man- 
cipandos  quomodolibet  tenearis,  te  cum  fiifeeptione  Regalium  pr^iâorum  8c 
illo  refpeâo  quem  ad  Imperium  te  puubamus  habere , ad  fupradiâum  Ducein 
Brabantiæ  Principem  & confanguineum  noftrum  deleâum  tanquam  ad  verum  & 
ordinarium  tuum  Dominum,  cui  in  temporalibus  fubjeâa  fore  dignofeeris  prx- 
fentibus  oftendes.  In  cujus  rei  teftimonium  prxfentes  Iitteras  feribi  8c  figillo  Ala- 
ieftatis  nofttx  juHimus  communiri.  Datum  in  Wuftherck  anno  Domino  MCCC.  Ij+J. 
XLIX.  indiâione  fitcunda,  tertio  Kalendas  Martij , Regnorum  noftrorum  anno 


tertio. 
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CAroliis  Hci  gratii  Romanorum  Rcx  fcmper  Augiiftus  & Bohcmiac  Rcx.Rei 
ligiofis  AbbatifT*  & Convcntui  Sanftimonialium  Monaftcrij  Nivtllfnfi%  Leo- 
dicnfis  Diocefis  devotis  noftris  dileftis , gratiam  Rrgi.im  & omne  bonum. 
Priedem  de  tenoribus  privilegioruin , juribus  «;  immunitatibus  iHaJlris  Ioan  ni  s 
Brab«ntiæ>  I.otharingiæ  et  Limburcis  D UC is 
PriHciph  nojiri  cbarijUiml  inlormatione  lUfficicnti  rcccpti , fibi  inter  estera  lüfcep- 
tionem  fcudorum  & temporalitatum  Monallcrij  Nivellenfis,  ut  vidclicet  Abbatiflk 
Nivellenfis  dum  tSc  quoties  eleûa  fivc  inftituta  fiierit,  feuda  Sc  tempoialitates  hu- 
jurmodi  à prifato  nnllro  Principe  Sc  confanguineo,  hrredibus  & fucceflbribiis  fuis 
Ducibiis  iii  perpetuum  petere  à fufeipere  ucbeat,  & confuetis  ceremonijs  fiveob- 
ferviintijs  ipfis  priftare  Sc  faceic  homagij  , fiJelitatia  Sc  obedientix-  juramenta  , de  ■ 
Regix  nollræ  Celfitudinis  gratia  mcminimus  confirmafle  , iieue  in  litteris  noftris 
Regalibus  credimus  ucique  & Icimus  luculentiiis  contineri  ; Idcirco  Devotioni  vel^ 
trx-  prxeipimus  Sc  m mJamus  , hoc  pricilè  & feriolci  Volcntes,  quatenus  ad  hoc 
totâ  mentis  folicitudine  drbeatis  inniti , qubd  quailibet  Abbatifla  inftituta  rccenter 
eleàa  feu  quotiens  in  futuriim  quandocumque  contigerit  eligi  feu  conicrente  fe  ca- 
fu  inllitui , univerfa  fêuda  & temporaütatcs  pridicli  Monafterij  Nivellenfis  cum 
folemnitatc  confticta  à prxfato  Duce  Brabr.ntis  hærcdibus  , Sc  fucceflbribus  fuis 
inperpetuum  fine  quavis  contradiftione,  diflicultate,  feu  repugnantia  fulcipetede- 
beatis,  prifentium  fub  appendente  figillo  teftimonio  litterarum.  Datum  in  Wuft- 
he'ck,  anno  Domini  MCCC  X'LIX.  indiétione  Iccunda  , tertio  Kalendai 
Marti),  Regnorum  noftrorum  anno  tertio. 

liCttres  des  Chartes  des  Sires  de  Breda. 

IAn  by  det  gratien  ons  Heercn  Hertoghc  van  Lotherijek,  van  Brabant  endc  van  Limborch, 
Mardi  grave  des  HcyliehsRijcks,  endc  Govaert  van  Btabani  fij  « fo  t alite  bt  Blirnf/  &e. 
îDp  ftanb(olira  tnbe  ot)t;ta  ir  litnncn  n;ici  laftilnch/  bac  to.i  mtt  toeftnîc  lohannen  van 
Brabant  Gravînne  van  Hcncgomvc  cude  van  Holland  0‘ftc  lic.fC  ouftft  biflyttc  / e bc  fiiftcc 
oud  ©obtbatttd  ban  SSiarnubt  booify  in  trriitni  mbe  bwiigtira  bethoopc  bon?  onp  tiib* 
bo’!  ond  oit  tube  boot  Ollft  na-hommtlinahoitltttm  lannen  v.an  Polanen  Hccr  vander  Leck , 
jijii  oit,'  sijnm  tt-fght  mrm  mbc  yij  m na  ko r.riinoljrn  nact  ticm  ttfeipea  robt  imuttnicet 
le  brlitmit  onfc  lanbc  ban  Breda  gitriKrliKh  cnbt  al/  met  allen  Om  Oinghon  bit  batt  toe  b«» 
ftntenbe  tnbe  feulbitl)  îpii  te  kchoitert/  in  tKrtlKpbtn  tube  JUaiiftljappen/  in  DarhÆtii/  in 
®Q!penV  fn  ttanbni/  h Sempben/  inS3  ffclxn/  h>  îDaicten/  hi  Diffiljmjtn / In  iUot* 
cen/  In  jnottbBt  en/  inSioutcn  In  D.'tf,|icn/  in  fSstttn/  (ii  îDioogfttn / in  (einjnfm/  m 
Henten/  ni  tOatec  inocitn/  (n  IDut  motltti/  in  pojfemm  / m iSanfen/  in  Capoenen  / In 
J)aciibeicn  enbe  In  allen  onbctni  bingen  ben  buojfy.  lanbt  b.m  Dieba  toibcfioirenbe/  &e. 
^Ifoo  Philips  Hecre  van  Lydekcrkc  en  van  Breda,  e-’.be  yiinc  boitnaeberd  ijrcrtu  bm  Skk^rba 
Slltlijcii  boiru'atl#  ban  o,  d tube  ,nfe  Voltbertn  Çtttoghm  bmi  £>’a!  art  plagbtn  te  honbtii 
fii  rr  l|te  ftfte.n/  om  ten  frettittc  fainme  ocltd/  b 'td  te  bttftacn  cm  bf^-t  -ecfthgU  biift,  t 
Biilbciig  tjalli.  gei  / torllic  fjimiie  glieltd  bic  booifj.  Bcrt  fjan  toel  enbe  bwtrlii'H  Irtaelt 
ticeft  c be  ' etgoubni/  &c.  tube  bip  bebtien  etn  io|)tli)Clitn  barbe  (IttSeten/  lî  aptn/  jEan» 
nen/  üNbepe  ai  erbe  a bcie  Itipben  ben  Xaube  br.n  ^jebn  (ocbrlloireiiQc,'  ban  tuât  fiaetjp 
jiyn/  bat  5P  ben  booify.  t}cn  2(an  tan  polanen  geetc  ba.  bet  Xeth  / jiintn  oo!  ci  be  jijntn 
na.-liommelingI|cn  nac  I|em  UulDc  ni.'iuftliappc  tube  cebe  boni  enbe  glieliaitlaem  boirtaen  fijn 
o ninttnicei/  in  allen  anbere  marlttta  glKlntlt  bat  fp  Ijaertn  ghcccilitcn  tjetr  bauben  Sanbe 
ban  Sltba  fclimûith  fifn  te  boen  i btlio  -bcbjth  altocd  pfct  Willem  van  Duy venvordc  Hecre 
van  Ooftcrhiuit  onfen  litben  tîibbrc  enbe  man  fijntc  lijftocllt  bic  ton  littioglic  [Km  behent 
hebben  met  onfen  opernii  btirbcnbefeghclt/in  allen  ben  Uanben  mbc  Uretlielilicnat  ban  S5»» 
Da  Uooigcnaempc  / ctibc  bebbeii  glidaft  enbe  gclobm  boo;  and  / boa;  ond  lioic  mbc  boo;  oiifé 
na  hommelinglKn  be  baotr;.  Qcct  fjanne  ban  IDoIamm  Bett  baiibec  Xcch  onflm  mon  baim 
benbonify  Xanbeban  üÀieba  fDatant  te  ;itne/ enbe  tethte  toaetfchapbart  a|T  te  boeite /&c. 
enbe  toant  allm  befm  boo)fth»ben  binghen  totttelijcften  glirftliirt  fim  naec  bm  tetljte/  enbe 
bn  totbe  onfet  mannen  ban  lecnc  Die  bact  met  and  obtt  mbc  teghmtooocbigh  tpaeim baid  te 
toetctl  Otte  Hcer  van  Cuyek,  Gysbrecht  van  Abcoude  Hcer  van  Gaesbede.  lan  van  Wief-fltet 
. Hcer 
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Lodewijcic  Hcwvan  Kicpciilxkc,  lan  van  CoHacr  Hccr  fan  Witthcm 
RnUfrcn,  A avrt  vanOs  Provi  vau  Lovvu  cadvcml-n  Rcmmctllcr  vanlJrabant,  cndc  oock 
^ivvTacrt  vandcrHcydcn  Uroflicrt  van  lirabandt  alfc  iiiaii!!  m.iniit  cofitni  pfointt  Uan  rrrhtt 
nftctnddmtm  6al  batt  imt  rr  Drt  tor  c,  ft  fcIvdWtl,  toad  tt  olKfrfiirtdi  / foo  (jrijbtn  hn.  (i, 
ooihoutfclMp  Bart  nf  onfcii  frofltlf  Doc . Ija  ode  ni  Defen  Icttcrt  ■ in  fitmiifTc  Det  tooerhent  / 
cnDt  tuillni  niDc  bfjdrrni  Dat  ifoiiaimc  iftabinne  ban  Ptiirnoutoc  niDc  tan  pollam  ônft 
muffe  Docijift/  ente  fiiSn:  a d ôoDc  i ctid  BUdabc  «etc  gannrn  ban  gala  en  î)nt  baiiDcc 
aicfft  fijii  oie  mOe  fij  crf  oüc  ollf  Defe  tjoo^  cftif ' fn  poimni  niDc  ohclofa 

te  11  bail  mSf  (jBtftaf  (t  li  uDoi  in  mnnclij  hr . Dacoc  ■ &c.  biDDcn  ciiOc  brefuetbm  ttnilclpt- 
fini  onfe  niaraitn  ba  i Icc  t cooîadnioni  t/  Datd  te  tuetn  ©tta  Iprtt  baa  Cuntfi/  ©lilbjccfif 
abtoiiDt  l?cft  ban  ©aclbcfir  gatmm  ban  IBicf  flict  tjece  ban  ffiiatd  btit  / îoDcbJijth 
«Jfft  baitTOcptnbfUt/  gcliannm  ban  «ofli-lart  Ijttt  ban  Klittlitm/  «lattû  ban  ©d  ®'oc(l 
ba  i ïobnif  cube  onfni  Bcmniccfltt  b n OrabaiKit,  niDc  oith  ©rcrocrO  Pnnbct  UcbDcnotia 
fm  ©joflatrt  ban  î5?abaiiDt  alfrmand  inan/  toatit  fiiD^ctoni  cnDt  bp  bwcniiDacc  aile  Dr» 
ft  boo.ifî.  Oingen  oIltfrljfiDcn  / Dat  fp  in  Blietiinaljt  Datr  af  biai  fegliclcn  nietten  oiifen  tiiDe 
mtt  oiid  ©oDc  aettd  eiiDe  gohainicn  onfer  littte  liinDtcen  ftannlien  tmllcn  atn  Dtft  letteten  ■ 
fnDcbjpOttoHa-e,  &c.  fm  biDDtii  tou  enûc  bcefuerlicn  ttnilclijcti  onftn  lieben  mannm/  tè 
toet;  II  lan  van  laooii  Heer  van  Agimom , I lendrick  IltTihoui  Hcce  vau  Duifle  ende  van  Gelc 
Cofiijne  ban  fiaiift  etere  ban  5?fcolKm/  ©etraect  ettetban  Bo)(Tdatt/  gjaii  ban  md 
ietteiiDt  dan  ban  füpiieoDe.ii  niSDemi/  &c.  Bat  fp  in  oo;Iioittfcbap  eiiDt  hennifft  Iiattm 
fetrlKleii  meitcii  onftn  toilitn  aeiiliaiiüni  aen  Defen  tcatntoooiblBtn  Itttcten  / &c.  ©eDacii  niDc 
gtogeben  te  ffl/iiiTtl  Otd  ©oiiDtcDacIid  natc  PatlDatij  Dca  ittfim  Datft  ban  «nni/  ù»  ia,p 
oaÿ  IJftren  M C C C.  L. 

IJfO. 

Extrais  de  l'Inventaire  des  Chartes  repofantes  au  Challeau 
de  Vilvorde. 


ITem  une  lettre  originele  faifant  rnentsm  que  Ican  de  Walcourt  Segneur  de  Ra- 
chefoi  t cegmit  avoir  receu  de  Ican  Duc  de  Lothier,  de  Knbant  & de  Lem- 
bourgh  Marquiv  du  S.  EmpTc  /,<  v,ile  iTMIis  avec  le  malin  Je  Gimeai  Jeant 

Jetiez  Roel.'e' art,  en  ta  valeur  Je  Jiixante  livres  de  terre  au  vief  Lovignois  par  an  H 

douté  âmes  de  vin  Rimis  par  an  à paier  heritahlement  à !uy  (ÿ  à Tes  hoirs  & fuccefreurs 
dudit  Duc  (3  fes  hoirs  en  la  vile  d Anvers,  lei quelles  parties  ledicl  Segneur  Je  Roche- 
fort  a relevé  du  Due  en  aufief:  comme  la  lettre  en  faill  plus  ample  mention  en  Date 
du  Dinunche  vingt  & fept  iours  en  Novendre  l'an  de  grâce  MCCC,  L.  (in  fur  le 
des  de  laditle  lettre  ejl  efeript , De  leuJo  Domini  de  Walcourt.  cotti  XXXIX 

Lettre  tirtée  des  Chartes  de  FEglife  de  Nivelle. 


i3fo, 


KArolusDei  gratlâ'Romanornm  Rex  femper  Auguftus  & Bohemix  Rex  di- 
liâiî  nobiv  in  Clirillo  Mathildi  Abliatxlli,  Pripofito,  totique  Capitulo  fccu- 
laiis  F.CI-!-  H.f  Nivc!ln!li>  Lc.  dicnfix  Diocefis  gratiam  Rcgiam  & omne  bo- 
lium.  Mure  boni  Principis  jugiter  optamus  cumflis  Impeiij  noftri  fidclibui  prof- 
pcnmpa.  cm&tranquilitarciiii  < ùm  igitur’^uorundam  rclationc  ad  noftrum  per- 
ven  taii  Jitum  inter  vos  ex  parte  una  ac  dikaum  confanguiiicum  & fidelcmno- 
Ilrum  loanncm  iMharingU,  Brah.intia  (3  Limhnrgiæ  Ducem  S icriq.Imperij  Marebio- 
nem  ex  altéra,  diire  itionu  &•  controvci fia;  nialciiam  accafionc  diverlorêm  privile- 
gioruiu  libi  AbSatiiTjE  ik  C apitulo  memoiatis  fient  afferitis  de  non  rccipiendis  Re- 
ga'ibus  ab  alio  quàm  Impentorc  vcl  Rtge  Romanorum.  Sic.  fore  fubortam,  ou* 
tan  cein  iter  ut  rcs  e igit  per  nos  c<-nimodè  iieqiiit  ex  toto  fopiri  ; nos  damnis 
dinrn  ’iis  ac  detnmenti'  qtix  exinde  tibi  AbhatiiTx  & Capitulo  lipe.liûis  pofiênt 
VI 1.)  Iitniliter  tvenin  , vol  ntes  tibi  Abbaiill*  prxlibat®  teliore  p'Xicntium  provi- 
de  ■ e , conccJimus  ex  nilhilominus  pixcipicndo  mandamus , quaicnus  bac  vice  à Duce 

fiæiom’iia'o  hujufinodi  tua  Rcgalia  recipere  poflis  & rccipias,  juribus  fnllri  3c 
mpenj  uiilq'  C & Kcckli®  fipcdiâx  ac  Ducis  memoiati  in  bot  nianeMibiis  ili.rfis; 
per  hoc  cnim  non  intcndinius  ncc  volumus  vobis  aut  altcri  vclliûm  (eu  Impcrio 
aliquod  prxjudicium  generari  vcl  in  aliquo  derogari,  fed  ea  illibata  & illslare- 
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mancre.  vobifque  PrapoCto  & Capitalo  prælibatis  præcipiendomandamUS,  qui. 
tenus  cùm  vobis  conllitcric  ipPam  Machildem  diôa  fua  Rcgalia  à prcfato  Duce  Ut 
pramittimur  relcvafle  & rccepifle,  ipfi  tanquam  Abbatiflac  veftrx  ac  Dominæ  o- 
bedientiim  &revercntiam  debitam  exhibemes.  fibi  in  omnibus  qux  ad  AbbatilTam 
Nivellenfem  pertinent  pareatis,  rcfpondeatis  êc  ad  plénum  intendatis , prxfentium 
fub  noftrx  Majeftatis  Cgilli  teftimonio  litterarum.  Ditum  îc  Aâum  Wratiflavix 
anno  Domini  M C C C.  L I.  die  XXVI.  menfis  Novembris . Regnorum  nollro- 
rum  anno  fexto. 

Chartes  tirée  des  Regiftres  de  Brabant. 

CArolus  Dei  eratil  Romanorum  Rex  femper  Auguftus  & Bohemix  Rex  Ve- 
nerabilibusCanonicabus  ScCapitulo  Monafterij  S.  GcrtrudisNivelIenfisLco- 
dienfis  Diocefis  noftris  devotis  dileftis  gratiam  Regiam  & omne  bonum.  Quia 
félicis  recordationis  Sereniflimi  prideccflbres  nodri  Romani  Imperatorc,  & Regea 
Iltujiri  loAMKi  Brabantiæ  Duce  Priacipi  é-  confaitguiiut  tuftro  cbarijpma 
ex  rpeciali  gratia  conceflerunt , ut  quxeuraque  AbbatilTa  dum  8c  quotics  in  Mo» 
nafterio  Nivellenfi  clefta  feu  inftituta  fuerit,  feuda  8c  temporalia  Monaftrij  Ni- 
vellenfis  i praefato  Duce  petere  & fufeipere  debeat , & conluetis  folcmnitatibus  8c 
obftrvantijs  fibi  prxftare  oc  fâcere  Homagij  fidclitatis  8c  obedientix  juramentaj 
quocirca  Devotioni  veftrxattento  ftudio  prxcipimusferioic,  ul  Macbtildi  deLeeu- 
•wrnboreb  diâi  Monafterij  Abbatiflæ,  qux  temporalia  diâi  Monafterij  à Duce 
prxfàto  juxta  formam  gratix  ei  à noftii  clementiâ  benevolè  conceftam  humiliter 
ut  tenebatur  fucepit , tanquam  veræ  Abbatiftx  qux  Duci  prxfàto  debitum  Ibum 
impendit  obediatis  8c  fideliter  pareatis,  eidem  obedientiam  Sc  reverentiam  debi- 
tam' fi  noftram  indignationem  evitare  volueritis  honorificè  facientes  ■ 8cc.  inhiben- 
tes  nihilominus  vobis  diftriâc,  ne  pro  pnxmiftis  intimandis  noftram  Celfitudinem 
in  anteaquomodolibetadeatis.  Datum in  Ponte  Moncionis  anno  Domini  MCCC. 
LIV.  die  quinta  Aprilis,  Regnorum  noftrorum  anno  oâavo. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Regiftres  de  Brabant. 

ALbertus  Dei  gratià  Romanorum  Rex  (eraper  Auguftus . 8cc.  quôd  Illuftris 
Fredericus  Dux  Auftrix  filius  nofter  Iiariflimus  Juravit  Illuftrcm  Katharinam 
filiam  noftram  Illuftrcm  Immtm  Illuftris  loannis  Duels  Brabantiæ  & Lotha- 
ringix  primogenitum  in  maritum  ligitimum  fc  daturum . & nos  fponfalia  contri- 
hendo  promittimus  illam  tradere  infra  fpatium  quatuor  annorum , fub  poena  quin- 
decim  millium  marcarum,  & donamus  filix  noftrx  indotem  Caftrum  8cVillamde 
Ktyfcrt-  ff^cirde  ad  Imperium  pertmens,  nobili  viro  Gerardo  Comiti  luliactuji  à nobis  obli- 
gatum,  à prxfàto  Duce  ex  manibus  diûi  Coinitis  redimendum  i.pro  fex  milibiu 
marcarum,  nec  non  Villam  de  Duusbûi-p  ; ei  conditione  qt  Caftrum  redemptum, 
ftrenuo  viro  Craftoni  de  Grifenflijn  militi  à nobis  8c  difto  Duce  in  confervationem 
tradetur,  ufquc  ad  confummationem  diâi  matrimonij , quo  confummato  tradetur 
Duci  nomine  hipotheex , 8c  moriente  diâo  Craftone  tradetur  diâum  Caftrum  £ve- 
rardo  Comiti  de  Marka,  8cc.  DatUm  Frankenfeurt , o8baro  Kal.  Augufti  anno 
1 jo5.  Domini  M C C C.  V I. 

Extrait  defdits  Regiftres. 

LItteræ  difpcnfàtionis  démentis  Papx  quinti  fuper  confanguinitate  Joamis  de 
Brabanti*  filij  loannis  Ducis  Brabantix  fponfi , 8c  Maria  filix  Luduici  Comi- 
lis  Ebroicenfis  fponfx,  Daex  decimo  Kal.  Novembris  anno  fui  Pontificatus 
quarto , qu'efiTa»  i joS. 


1 Des 


Digilized  by  Google 


DES  TROPHE’ES  DE  BRABANT; 


iSÿ 

Des  mefmes  Rcgiflres. 

A Tous  ceux^  à'c.  Ichans'par  la  gracc  de  Dieu  Dus  de  tothicr,  de  Brebant  8c 
de  Lembourg /à/tf/,  éfc*  Comme  trefnobks  homs  ^ puisants  mes  Sim  Loysfils 
du  Roi  de  France^  Cuens  d'I'evreux  en  traiRé  de  mariage  de  lean  nojire  chier  fils 
e^  de  Damoifelle  Manc  Ja  fille  aijnée  mus  eut  promis  à dunner  avec  fadise  fille  cin^ 
puante  Ifi  fix  mil  livres  petits  tourn.  fur  ke  avons  receu  treife  mil  livres»  &c.  Données 
enVan  MCCC.  XL  le  XIX.  de  Juillet. 

ENFANTS  NATURELS  DU  DUC  lEAN  III. 

Elxtraiél  des  eferipts  de  Jacques  de  Hemericourt  en  fon  Miroir  de 
la  NoblciFe  de  Hasbaing. 

La  feur  Monfieur  lohan  del  Vaux  qui  fut  mariee  à Jean  des  Champs  eut  dudit  Jean 
une  fille  qui  fut  mariee  à Monfieur  lean  de  Brant  Chevalier  frere  naturel  à Ma- 
dame lehenne  Ducejp  de  Braibant  régnant  (tu  présent»  duquel  Monfieur  Jean 
de  Madame  font  au  prefent  les  hoirs  ajfavoit  Jean  d’Ayfa»  Thicry  fc  frère  & le  Da- 
me de  Wacnroc  qui  fut  femme  à Monfieur  lean  Segneur  de  Waenroc  iadit  Che- 
valier qui  en  at  des  beaux  enfant  » & une  autre  mariée  aile  fils  Monfieur  Gérard  de 
Linchemal  au  prefent  tant  noblement  remariée  à Monfieur  lean  de  Montegnac 
qui  fut  fils  au  bon  Cbafieluin  deXîontegnac  es  li  autre  feur  cft  nonne  à Milcn,  û? 
quand  le  Scgr.cur  de  M'^aenroe  fut  trejpaffi  Madame }a  femme  foy  remariât  à Moniteur 
Joh an  Maxhcrcyi  Segneur  de  Rode  en  la  terre  de  Faulcomont  qui  en  devant  avoit 
eut  à femme  Dame  Marte  fille  Monfieur  Lambert  (POupey^  t^c. 

Extraift  des  Regiftres  de  la  Ville  de  Malines, 

WIHelmus  iiHus  de  Erpe  Canonicus  Ecclcfi*  Lirends  Baftardiu  firabantiz, 
tanquam  cxecutor  tclbmenti  Luduici  Hacke  cjus  fiatris,  aimo  ijâS. 

lENNE  DUCHESS  DE  LOTHIER,  DE  BRA- 
BANT ET  DE  LIMBOURG,  MAR- 
QUISE DU  S.  EMPIRE,  &c. 

Extrait  de  l’Inventaire  des  Chartes  à Vilvorde. 

17(1»  deux  lettres  e»  Date  le  leudy  apres  la  S.  Luc,  de  Tau  ijat,  eontemsuts  les 
traiClés  du  mariage  entre  lenne  fille  aifnee  de  lean  Duc  de  Brabant,  ^ Willaamc 
fils  aifné  de  Willaume  Cmte  de  Hajnaut. 

Extraift  des  Chartes  de  Brabant. 

IAn  by  der  gratfen  ons  Hecren  Henoghe  van  Lcahtick , van  Brabandt  oïde  van  Limborch  ; 

Marck-grave  des  Heylichs  Rijcks  boen  honbt/  iec.  bot  tnant  «n  l)0UtIKli)(fl  l)«tt  ortBrtd 
tuffcSfn  Çoojf  tnbt  djbvle  Ikbm  Willcmc  Grave  van  Henegouwe,  van  Hollaat,  van  Zee- 
landt  endc  Hccre  van  Vriebandt  oiiftn  Hrtim  foni(,ban;  iSobt  We  ftelf  af  fKttKti  inott  t rtibe 
lohamien  onftn  Ilfbtn  enbt  gcmlnbcn  outflm  botbtnc  ©îabltmc  ban  gentjoutw  / l^onanbt  / 
&c.  btn  bjdclim  dîjabt  ton  obriofOni  in  Ijoutodltlini  boitnanbeii  mit  lohanncn  cinft  lirbt 
botlltcie  boojfcîlîibcn  bier-lnetf  tbiint(tl)  bufoit  fiapalm  bon  oonbe/  ban  tmlclu  Vnp  brtailc 
Btbbm  bitrifcfi  bufmt  Bolalm  ambm  dBtabt  booirdicibm  / itibt  b’  anbet  Uirlitf)  birthit  bt< 
bnjfmtoti  onff  Wortitirc  aponfi  «mten  tn6i  ïcd(in  te  lobim/tc  ®l>imin.'  tt  ’ÿ  ÿiito» 
gmbaflclK  mbi  tt  Çntntalÿ  / mbt  om  b«  mwtbtt  fthttfjtpt  foo  Vnilltn  top  tnbt  brbtitn  an» 
ftnlicbm  tube  Btminbcn  OUtfltn  foent  Hendrick  van  Brabandt  Heete  van  Lembotch  en  van 
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Mechelen,  bat  ftp  boo?  brie  potntm  nube  brcbinbe  mbe  fracle/  &c.  ergcbm  fnt  f«( 
1347*MCCC.  XLVII.  tn  Hnbpe^ bogc 

Extrait  des  Chartes  de  Brabant. 

N Os  loantut  Dfi  gratU  LMceyr.burgenfa  ^ Bralant'ue^  Lotharingie  ér  Umiurgîi 
Duciffay  Sacriq>  Imperij  Marcbiomjfa  notum  t'acimus  tenorc  præfentium  uni- 
vcrlis,  quod Scrcmflîmus  & InviôifljmusPrincci>s&  DominusCarolusquar- 
tus  Divinâ  favcntc  clcmcntiâ  Romanorura  Imperator  l'cmpcr  Auguftus  & Boht* 
mis  RcxDominus  noftergratiofus,  moiuentabiles  hujus  viC2vanicates,niutatione9 
temponinii  eventus  ambiguos  mundanarum  rerom , ïlatum  inftabilem  quibusom- 
nis  homo  fubijcitur  pcrpcnlo  t dcUberato  mentis  confilio  rite  conftdcrans, 
ris  altcrcaiionum  amfiafbibus  & pcrnitiofis  diiTentionum  difpendiis  dcûdcraos  falu- 
briter  obviare,  cum  flluHri  Principe  Domino  Ff^enceflao  de  Bôhemiay  Lucembur- 
pnfis^  Lotharingiie , Brabantia  Limùurgis  Duce^  Sacri^,  Imperij  Marchiofie  con^ 
lorte  noilro  chariili no  & nobifeum  Tuper  difpodtioncy  conditioner  ilacu*  Tucce» 
iHone^  feu  fucceflîva  dcvolutione  Principatuiim,  Ducatuum,  terrarum  & Domi- 
nionim  Brabancis  & Limburgis  habico  cum  eodem  conforte  nodro  & nobifeum, 
ncc  noneum  Principipus,  proccribus  fuis  Impcrialibus,  ac  noftris  ddclibus  fuper 
hoc  diligenti  tra£batu  fic  maturo  confiHot  concordavic  & de  his  accedente  ad  hoc 
benevolo , fpontanco  ôc  cxprcfTo  di£ti  noftri  confoitis  & nortro  confenfu , modum 
& ordinem  daeuk  infrafeiptum.  Imprimis  quidem  tora  Brabantia  & Limburgenfîs 
patria>  vidcliccc  Oppida»  Burgenfes,  Oppidani  » Vaflalli,  feudalcs  incolse»  6c 
nabitatores  ipdus  pacriæ  di^o  Domino  Duci  conforti  noftro  Sc  nobis  ad  noflras6c 
hxredum  noftrorum  rnanus»  prxditerunt  ad  Sanfla  velut  Icguimis  & naturalibus 
Principibus  & Dominis  fuis  foliium  confuetum  corporale  fubjeâionh,  Bdelitatis, 
obedientis  6c  hotnagi)  iuramentum,  ipfc  quoque  Dominus  confors  noller  dacim 
ex  nunc  (îve  à data  prxfentium  in  prætatis  Principatibus,  Ducatibus  terris  6c  Do^ 
sninijs»  ac  ipfonim  pertinentes  univerds  debebit  abfque  contradiâione  qualibeCt 
potenter  6c  a^bualiter*  libère  & realiter  tanquam  verus  6:  ligitimus  6c  nacuralis 
Princeps  6r  Dominus  dominarir  regerc,  præcipere  & expreffa  feuda  feu  feudalia 
jura  6c  bona  tradcrc  6c  conferre,  oideiatos  quocumque  titulo  cenfeantur  indicQC- 
re»  aut  etiam  ad  libitum  removere,  6c  gcncralitcr  ac  libère  adminidrare  in  omni- 
bus 6c  per  omnia,  ficuc  veri  Principes  6c  hæreditarij*  nacurales  & legitiroi  Do- 
mini  auminidrate,  imperare.  regerc,  6c  dcrponcrc  confueverunt  j Vçrum  tamen 
hsc  omnia  de  nodris  feientia  6c  confilio  adminidrabic , fadet  6c  dii'ponet,  fed 
£ ipHus  admidrationi  feu  difpofitioni  contradiceremus.  ncc  vellemus  in  prxminîs 
feu  alijs  ex  his  emergentibus  nccenarijs  oborcuiis  feu  dependentibus  confentire, 
nihilominus  ipfc  confors  pracmifla  univerfa  6c  fingula  difponcndi  & faciendi  autho- 
ritatem  habebit , ac  omnimodam  potedatem , & quidquid  in  his  faciendum , dif> 
ponenJum  duxeric  6c  agendum,  ratum,  folidum  6c  Brmum  ufquequaque  perfeve- 
rare  debebit:  £o  tamen  fignantcr  cxpreilb  quoJ  quamdiu  vixerimus  iam  diûus 
Dominus  noder  Dux  confors  nofler  üiie  nodns  voluntace  6c  confenfu  quocumque 
mddo  de  Principatibus , Ducatibus,  terris  6c  Dominijs  Brabamis  6c  Limburgis 
przdiéUs,  fundo  Ôc  propneiatc  ipforum  obligare»  pcrniutare,  alienarc  aut  ven- 
dere  non  debeat  neque  pofllt  : (îque  nos  non  rcli£fis  hæredibus  iam  diûo  nodro 
conforte  fuperdiie  monremus,  ex  tune  iple  confors  noder  in  Principatibus,  Du- 
catibus, terris  6c  Dominijs  antediôis  non  obdante  cujufeumque  contradi£bione 
fuccedet,  6c  ad  tpfum  Principatus,  Ducatus  terræ  6c  Dominia  hujufmodi  libéré 
dcvolventur;  fi  vcib  prædiâo  *'omino  Duce  conforte  noflio  fortafle  prxmortuo 
fuper  vixerimus,  nec  tamen  habueiimuscx  corpore  ipfius  nodri  confoitis  hxre- 
des,  hoc  ncquaqnam  obdante,  nos  prxdictx  Patria  DucilTa,  Princeps  6c  Domina 
remanebimus  ad  cempora  vite  nodre^  fi  autem  ex  alio  marito  proprij  corporis 
hxredes  habuerimus  illi  nos  habebune  fucccdcre  in  Principatibus,  Ducatibus» 
terris  6:  Dominijs  antediétis;  quôJ  fi  mcinoratum  confortem  nodrum  6c  nosnuIHs 
rcliâis  haredibus  ambos  mori  contigerit,  co  cafu  Principatus  Ducatus,  terræ  6c 
Dominia  frpediûa  ad  proximiorcm  domu^  feu  profapix  Lucemburgenfis  heredem 
oui  pro  tempore  (ueric  libère  dcvolventur,  Illud  infuper  non  duximus  obmitten- 
aum,  quodinpræmilBs  traftatibusTpCcialiier  extitit  ordinatum,  quod  memoratus 
Dominus  Dux  confors  noder  6c  nos , ncc  non  tota  Brabamis  6c  Limburgis  patria 
prscer  exprefium  ipfius  Domini  nodri  laiperatoris  conlcofum»  cum  adverfai  ijs  6c 
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ftibus  noftris  pacem  aliquam  feu  treuga?  aut  concordiam  inire,  fecere  Vel  contra- 
hcre  non  debebimus  nec  debebunt , ncc  etiam  Dominus  nofter  Dotniniu  împera- 
tor  cum  eifdem  idverfarijs  aliquid  horum  , puta  pacenl , treugas  auc  concordiam 
inire  debebic,  abfque  fæpediai  confortis'noltri  noftraqUe  & ejufdem  patriæ  volun- 
tate.  Quia  igitur  h*c  omnia  & fingula  de  libero  & expreflo  confenfu  & noftrx 
voluntatis  arbitrio  ac  ex  certa  noftra  feientia  proceflerunt , ideoque  ea  firmicer  at- 
tenderc  & perpetuo  rata  tcncre , & inviolabiliter  bonî  fidc  & fine  omni  dolo  pro- 
mittimus  ailinrolcre.  In  cujus  teftimonium  praefentes  litteras  ficri,  & figilli  noftri 
éicimus  appenfione  muniri.  Datuin  Bruxellæ  anno  Domini  M C C C.  Lvl.  fecun-ijeô. 
dùin  ililum  & niodum  feribendi  Diocefis  Caracracenfis , feria  fecunda  proxinia 
ante  Dominicam  lnvocavit. 

Extriifl  des  Chartes  de  Bratjarit. 

W5  Wencclijn  van  Bchctn  bjr  der  graiieii  Gojts  Hertoghe,  ende  lehaniie  by  der  fclver 
grarien  Hatoginne  van  Lucembourg,  van  L-jthrijck  , van  Brabandt,  van  Lymborch . 
Marck-grave  ende  Marck-gravinne  des  Heylighs  Rijcks  Dotll  hoiitit  allni  IiiOen/  fiat  Bip  on» 
frn  Hrtjm  nrfic  llcrtogr  Willem  van  Beyercn  Grève  van  Henegou  en  van  Hollandt,  gbrloift 
îltfifim  mfif  mrtlitltll  armarefit  ttnni  fopnt  tiitte  prp#  te  fitfihlaen  mfit  te  mactfitn  / tuflctien 
9ercni  Lodewijcke  Graeve  van  Vlaenderen  fineii  liiOen/  lanfien  enfie  ;&ttfien  op  fi’een  yijfie / 
oifit  onp/  onftn  Uanfien  enfie  Siteficn  op  fi’anfiec  ype  /enficlntiS  ftp  fiaet  af  frat/  ojfianncert 
of  maetht  op  (inc  befthrpOtntbrpfit/  fiat  fclm  Bip  (iefit  enfie  fiafl  houOen/  abrlijch  oft  hip't 
fclfie  fiaficn/  Booj  onÿ/  onfe  (iific/  lanfic  enfie  Stefic  enfie  nadiommclinafien / bp  onfee  trou» 
toen  feberbcpfit/  enfie  W onfe  etc.  3ii  oirhonficn  fitftn  bjiebe  befcgliclt  mit  onfen  frgbclen/ 
enfie  om  fie  merre  (cbcrbrpfit  enfie  UencmKffe  foo  bebben  bip  ghebefien  enfie  bffifieii  / bcbolcn 
enfie  bebelen  onfen  lichen  gbetcouBien  SSarneofifm/  (ilfifierm  nific  (btefien/  alp  {yecten  Heo' 
ticke  Benhont  Heer  van  Dutfle  ende  van  Gele , Hecre  Henricke  van  Bouterllcm  Heer  van 
Bergen  opten  Soom  . Heer  lan  van  Polanen  Heer  vander  Lecke  ende  van  Broda,  Heer  Gce- 
raerd  vander  Heyden  Heer  van  Bouterflem,  Hccren  Gecracn  Heer  van  Voflclaer,  Heer  Ber- 
naerd  van  Borgncval,  Baenrodlcn  ende  Ridderen.  Loven,  Antwerpen,  *s  HcrtoghenboOche, 

«te.  «tochen  fie#  ©onficiOatI)#  '>oct  ibinroi/  int  jaee  onjl  igeeten  MCCC.  LVII. 

Extraiél  des  Chartes  de  Brabant. 

CAfolus  quartus  divinâ  favente  clcmentiâ  Romanomm  Imperator  (êtriper  Au- 
guftus  & Bohemiæ  Rex  notum  facimiu  tenore  prscicntium  univérfis,  quôd 
ciim  in  folemni  curia  noftra  Impcriali  quam  in  civitate  Mctenfi  facratiflîmo 
die  Nativitatis  Dominicæ  cum  univérfis  Principibus  Eleâoribus  ecclefiafticis  Sc 
fecularibus  pr*fentibus  eiiam  alijs  Principibus  Proceribus  & Nobilibus  in  multu* 
dine  numerofiflîma  cclebravimus , inter  Illuftres  Rojulpbum  Dmem  Saxomte  facri 
Romani  Imperij  Archi-Marefcallum  avunculum  noftrum  ex  una,  & f'f'excejlaxm 
LMCcmigrii,  Lotbarin^ie,  Brabmitiic  à- Umhurgi  Ducem  Satriq.  Imperij  Marebioneaà 
fratrem  noftrum  ex  altéra  patte  < fuborta  fuificc  maceria  nuzftionis,  uter  vedeli- 
cet  eorum  Ënfem  noftrum  Impciialem  in  prxdiâa  & alijs  folemnibus  curijs  Impe- 
riallbus  ante  facicm  Majeftatis  Cefarez  pricedendo  geftare,  feu  Imperatore  vel 
Rege  Romano  in  menfa  vel  pro  tribunali  fedente  coram  eo  tenere  deberct , utro- 
epic  ipforum  hoc  Cbi  competere  contendente:  Nos  volontés  contentionem  hujus- 
modi  fopire , 8c  fcandalis  quz  exinde  nafci  polTenc  aditum  prxcluderc  per  femitami 
cquitatis , habito  cum  Eleâoribus  & alijs  Principibus  antediâis  fuper  hoc  matu-  * 
ro  confilios  confiderantes  quod  prædiâu  frater  nofter  Ducatum  Bhabam- 
TiÆ  ET  MARcntoNATuM  pradiâos  ( ouorum  virtute  Enfem  iplum  ad 
geftandum  ut  primittimur  & tenendum  Cbi  oari  petebat)  à noftra  Celfititudia 
ne  nondum  fufeepit  in  feudum , ncc  de  feudis  Ducatus  & Marchionatus  corun* 
dem  per  nos  exltitit  inveftitus  : Dcclaravimus  & tenore  prifcntium  auâorica* 
te  Impcriali  declaramus  expreffè , cidem  Iratri  Lucemburgi,  Lotharingiæ,  Bra- 
bantiæ  £c  Limburgi  Duci  8c  Marchioni  Imperij  in  juribus  privilegijs  hbi  & di- 
âis  Ducatui  Sc  Marchionatui  przfeitim  circa  portationcm  8c  tentionem  En- 
lis  Imperialis  competentibus  , nullum  per  hoc  praejudiclum  generari , vel  io 
pofterum  illud  fibi  po(Tc  vd  debere  quovis  modo  nocerc  « quod  prziâtus  Dux 
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Saxonîæ  inhac  curianoilra  Enfem  ipfum  ante  faciam  no(h^  geflavit»  & etiam 
circa  nacnfam  Imperialem  tenuic  coram  nobis»  prsfentium  fub  Impérial»  Maje» 
7^^ J ftacis  nollra:  figillo  rcftimonio  Uttcrarum.  Datum  Met»  anno  Domini  MCCC. 
JL  VII.  indiftionc  X.  Nonis  lanuarij,  ftilo  Gallico,  Regnonim  noftrorum  anno 
XI.  Impcrii  veto  II.  S.  Boemundi  Àrchi-Epifeimi  Treverenfis  S,  Gcrlaci  Archi- 
Epifeopi  MoguntincnUs,  S.  Wilheimi  Archi-Epifeopi  Colonicnlîs,  S.  Robert 
Comitis  Palaiini  Rheni.  S.  Luduici  Marchionis  Brandeburgeofis. 

Extraiéh  de  Plnventaire  des  Chartes  repofantes  au  Chatteau 
de  Vilvorde. 

ITem  uneîettre  de  Guillaume  Comte  de  Namur  par  laquelle  il  cognait  que  par  le  con- 
seil de  Charles  Rmpa  eur  des  Romains  Roi  de  Bùeme  il  s'étost  convenu  avec  Wen- 
cedaus  Duc  de  Lucembourg , Brabant , &c.  Dame  leanne  fa  femme  Ducbejfe 
defdits  pays , premièrement  que  le  Duc  pour  luy  df  fes  hoirs  Ducs  de  Lucembourg  a re» 
fioncé  au  droit  que  lui  pouvait  competer  au  Chajîeau  de  Poilievachc  fes  appendances  » 
Ü*  aufji  à r hommage  de  Chafteau  Thiery  fur  la  Meufe , y aux  autres  hommages  ap^ 
partenants  audit  Cbajleau  de  Poillevacbe  , mais  que  le  Comte  de  Namur  devait  avoir 
leàiSl  Chafteau  avec  fes  appandances  y tout  ainfi  que  lean  Roy  de  Boeme  ôc  Comte  de 
Lucembourg  at  ledit  Chafteau  vendu  à Dame  Marie  d’Artois  mere  dudit  Comte  de 
Namur:  comme  la  lettre  de  la  vendit  ion  declaire  aujfi  plus  à plain , à laquelle  ce  fie  let* 
ire  ejl  referéey  Et  ledià  Comte  de  Namur  renonce  au  fi  pour  luy  13 fes  hoirs  ^ àteldroiS 
de  fuccejfton  que  luy  peut  competere  ou  en  futur  pouroit  competer  es  cbafteaux  (3  biens 
de  Longeant,  Mirowaert,  Villanche,  Orchimonc  avec  fes prevoftés  & autres  ap- 
fandtncesy  lefquels  biens  ont  ejlé  donnés  à filtre  de  dot  à Robert  viel  Comte  Palatin 
du  Rhin  & Duc  de  Baviercs  (3  à Dame  Elifabcth  fa  compagne  fettr  dudit  Comte 
de  Namur , confentant  que  le  Duc  de  Lucembourg  puijfe  lefdits  biens  dudit  Comte  Pa- 
latin  Duc  de  Bavieres  racbapter  au  meilleur  marché  qu'il  luy  ferait  pojftble.  Et  font 
aufft  ledit  Duc  U^encelaus  Duc  de  Lucembourg  éf  le  Comte  de  Namur  convenus  en 
femble  de  tenir  pour  bon  ce  que  l'Empereur  determinerat  de  P hommage  d' Ayfeau  y affa^ 
voir  à qui  ledit  hommage  devrai  appartenir:  comme  la  lettre  contient  plus  à plain  don- 
née à Trecbt  fur  la  Meufe  Pan  MCCC.  L FIL  le  FL  iour  de  Feburier , fignée  au 
dos  XX  F IL 

ITem  certaine  copte  eferipte  en  papier  fignée  A vanr  (3  contient  en  effePl  une  let- 
tre du  Duc  F Fencefiaus  y contenant  que  pour  ce  que  Goddan  vander  Heyden  avoit 
Sranfportéfa  maifan  à Oyes  & quilat  icelle  maifon  relevée  en  fief  duditl  Duc  lediPt  Duc  at 
donné  audiB  Goddart  P3  d fes  hoirs  y tout  le  droit  qu'il  avoit  auvillageOyesbimm  Dmflfîvn/ 
pour  le  tenir  dudiPl  Duc  13  fis  hoirs  Ducs  de  Lemburg  avec  ladite  maifon  en  un  fief  à 
condition  que  fi  quelqu'un  forfaifoit  fa  vie  auditt  village  tel  délinquant  ferai  livré  audiPl 
Duc  ou  à fon  oÿiciery  pour  en  faire  execution  P3  iufiiee  , (3  la  biens  appartiendraient 
audiPÎ  me  fifre  Goddart  ou  à fes  hoirs  : comme  la  lettre  contient  plus  à pain  en  date  don- 
1 3 5*7.  à Trecbt  leYW!.  de  Février  Pan  MCCC.  LVII.  t3  fur  le  dos  de  la  lettre  efi 
efeript , Oys  in  Den  lanHen  toon  ©aelbcm-  cottée  XVI. 

Lettre  tirée  des  mefmes  Chartes. 

WY  ïobrtDfJch  bp  brt  oratfen  bon  «Cote  <D^bc  ban  Dfacnbrrrn/  l^ntoBlje  bon 

bonDt  / ban  Jbebet^  fi  bon  ïirtfjeft/  mtst  d^rrt  ban  jnetbline  / enbe  IDatoue^ 
rite  bon  suiabanbt  bp  brr  ftlbtt  otatlm  <0jtbinm/  ï^ftioginm  enbe  Droutaïf  banbrii  ïen;* 
b<n  mbe  ^rbe  boo^feb^bm/  doen  kondt  allen  luden,  dat  want  ons  onfe  lieve  code  ghemin* 
de  fufter  ^ofHmne  I^rctogfnne  ban  Sutrcnibojrb  ban  Uotfutjtb  / ban  i^iabanbt  mbe  bon 
9pmbo^b/  mbe  IBarcIigrebInne  be^  S^rplirtl^  tlijcfi^  als  gherechte  crfghcname.  ende  Heer 
îDmceïûuÿ  ï?crtoffIx  baiibm  frlbcn  üanbm  ban  ïutfembo^fb  / ban  ïoift^njfh  / ban  59;a=* 
banbt  mbe  ban  Upmbojtb/  JBarchrgrebc  beÿ  i^epIifW  ïîijeriÿ  alR*  onfer  voorfehreven  futter 
vctiich  mombouri  ons  Grevinne  voorTz.  aïs  erf-ghename,  en  ons  Grevé  als  hacren  wetti- 
ghen  Mombour  ontfacn  ende  vcrlccm  hebben  vander  Stadt  van  Antwerpen  mit  hacren 
loebehoorcn , bynncn  der  vrybeydt  der  voorfehreven  Stadt,  ende  vanden  Vryhcdcn  ende  Dor- 
pen  hier  naeghenoemt.  001  vulle  bcwifinghe  te  doen  vanden  (bien  dujfent  guldcnen  t’sjaert 
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M d«i  b=gnjpe  VMdcn  pcyfc  ons  n«cn  van  Hcacgonwc;  dai*  te  wetenc  in  die  Vrylleydcii  «v 
deDor^nvamOfflectntflt/  IMmattioitcfi/  Otbrrm  met  ©jSom  enùc  feuflille/  Xin«/ 

Sojrti  Wift/  JDiltgcll/S)(tc!)tm/®oinie/  HDinr. 

Bem/^ie/Satftoutenae  i^ote/ endein  diverilen  Rcntcn,  Lande,  Chiinte  ende  «,dc 
^helen,  gehjck  haer  bnevc  die  ly  ons  daer  af  befegclt  hebben  volcomelyk  in  hebben  cndc 
wgnjpcn>  dcwelkchicr  na  voigen>  code  aldus  fpreken  vau  worde  te  worde. 

ban  SSrtitm  bpOtt  otatien  «oiÿ  Çettoabe/  cube  goftanne  bp  bit  (enjerara# 
tien  ÇttMgimie  ban  lurembouta/ banlntjÿthe/ banJSjabant/  ban  ïpmbojrt)  / jEartft. 

be^  IfepHtftÿ  IJijchÿ/  boen  tiom  en  bciilDt*  allen  luben/  bat  Otant  tnji/  m ben  bcmHP 
ot^tjii^jj  nnÿ  iieaen  Oettose  ©illenid  «cebe  ban  #tnegonb)e  enbe  ban  ^ollanOt  / onfet 
OîbitbJe  iBatptieteii  ban  5P)nbant/d3)eblnne  ban  Blaenbetcn/ 
Jktijetÿ  allêetf>gtlenamtn/  enbe  BeerenloebtntiKh  Ojebe  ban  »laen< 
wen  enbe  ©etc  bec  (elbet  Xanbeaig  Jacen  iBombocc  btclcenbt  Ijabbtn  enbe  ttntoet  inbet 
9tob  ban  XinbbJerpen/  bibe,  Rcnccn  enbe  tbcbcbolnen  battaf  bpnncn  bec  S;p!)epbt  gdeirgen/ 
mit  |)og!)tn  gljttkbu  enbe  mit  IccgSe  in  sn.IetliBec  beplhijgert/  boic  een  fomnu  ban  t!)im  bu> 
ftnt  #Iotincn  t’ÿiaetit/  gelflth  bie  byiebe  fct  hebben  bie  baec  af  ghegheben  (ÿn  bi  bepben  îgben 
enbe  nu  on(é  boicfchîcbtn  bptebet  enbe  suffet  ban  Blacnbecen  [)en  bettoMmbe  jijn  na  bit  icne 
Utt  be^  füfÿ  feggiienÿ/  bat  bie  Jiiab  ban  Hnbbtttpert  rtmten/  Bebenuen/  dSetithten  enbe 
B^lrthepbm  nlet  alfa  goet  m ftjn  alÿ  thien  bnpfcnt  flojinen  t’i!(aer#/  bonomme  fijn  top 
n bepben  shbenom  mile/ ntirnie/  artoîb  enbe  btientfcliap  teboetbennt  tafTchcn  ong  bepben 
on)ir  bepbtt  luben  enbe  Idnbe  ban  Stobanbt  enbeban  Blaenbcten  abctcen-'ghebyaghni  / bac 
top  gheroicn  hebben  aen  ottfe  jijbe  biet  perfobine  bien  top  bolcomen  matbi  ghegheben  hebben/ 
batg  te  totttnt  Bettro  ?Cecnbe  Çeft  ban  fkimitlen  enbe  ban  dhiiatbciu  onftn  ©jafftie  ban 
ajabant/ Çeeren  ganne  Beet  ban  Uhittham/  Çeeten  ganne  g Çet.clae#!©ebtn  on(tr  ftetp 
6en  Berne  «ubelrn  ban  SSjneflel  ! enbe  Beetcn  Hlactbe  ban  ©ÿ  Btaofh  ban  Sœbin  / enbe 
tmfe  boicfchiebcn  juftet  bon  Blaenbeten  enbe  onfe  toueber  We  ©;ebe  ban  Bleenbercn  aig  htoc 
JBombouc  Beecra  Phihpié  Beere  bon  fBoIbcgcm  / Seecen  Oogiet  SSoceline  / Btnm  <8obe« 
uoecbe  banbet  ©elfe  / enbe  l^etm  gonne  banbec  ©eift  ontfanget  bdn  Slambcrcn  aen  baet 
Stibe/  om  cechtc  ppfle  ’tt  boen  banbec  Biab  ban  Bnbtoecpen  boicfchjtbni  mit  haettn  bof;i^ 
toebehoecteni  foe  bac  btft  achcptrfacnm  boayfchtcbcn  obRfbn  hebben  Die  tombe  bec  >eab  ban 
anbtoecpen  baitfcluet>en/  bec  arnten/  BctclicMicbch  enbe  fouefaiten  inbet  mankien  hbt  na 
bcfchjeben/  enbe  hebbeb  bonbm  bpnncn  bec  Btab  ban  Vnttoetpen  boitftbiebfn  in  oiibc. 
Chh-ifcnl  baetmen  be  pactitulen  af  obergheben  fal  mghnufnbe^ttoinclch  pont  Xabinfche/ 
Valent  b;ie  ponbc  blet  fthrilinghe  bgf  pcnnliighen  gtoocen  eentn  ^Nuch  giem  ban  Detl 
Blnfchiiplé  bon  anbtoetpen  ttoùielth  frheilhighe  gtooc.  geem  banbec  gtupten  bineien  Ttnb» 
tofcpen  bfbe>e  >ttoincith  ft&ell.  gcooten.  gtem  be  Cojennnate  toc  Vnbtoitpcn  bpf  pent  g ooe 
te  gtem  Me  IDceOe-mate  ttoelf  pan.  gtootm  gtem  banben  Xahenrbuplé  ban  Vnbtoirrpcn 
ntfK  ponc  gcooten  gtem  banben  Cougrhnpf'  ttodf  ptnninghcn  gtoJten  gtem  ben  hietnitn 
Col  jefit  pont  gtootc.  gtem  be  IBage  biectith  fchel-  gcoote.  gtem  ban  enm  ©p^RalIe'  bat 
Çughe  Calfhont  tien  fthel.  piiememg  ttoei  boente  / ghepthft  «P  bjle  penningen  gcoote  / gtttn 
ban  eenen  Bupfé  bibe  SiecitluRcate  othi  penningben  gtooten  gtem  ban  ttoee  i£amcten  ara 
De  SSojthpooîte  B)ie  ftheninglien  gcooten.  gtem  ben  fielDet  onbet  bec  Behepen  hupP  ban 
anbtoecpe  I bIbentWintieh  fehellinghe  gtotra.  gtem  enigetlianbe  banclie  op  be  Bifch-mattc 
tien  ftlienmge  gcooten.  Bomme  acW-ra-ttolntlch  pont  ttjlen  ftheDinge  bitte  pennlnge  gtooc» 
em  (letlinth.  gtem  ben  Œol  bon  Unbtotcpen  mrt  allm  (îjnen  Coebehoetten  gljelgtR  hp  bec» 
paeht  e#  enbe  geetinütimeecc  heeft  ghetoeefi  te  berpathcene  ! honbect  (ê(lirtl  pont  grooce  / npt» 
Bcnomcn  benÿoiicfaltro  t i-ectlithheiben  banben  boo;ô.  ®ollt.  gitm  bit  Wfhfc  banben  )aet» 
gelbe  banbec  Btab  ban  Bnbtoecpen  ghepjijll  cbetbltC’en--biettith  ponbc/  atf)t  ftheHInge/  chien 
penninge  gcoote/  ttoee  Reclinth.  Bomme  Itoet  honbett  Wtc  ponbt  atht  fchclllnge/  t|)Ml 
pmotaghe gcoote > ttoee  Redintb.  Bommtban  btpbenfoinmtnCC.  XXXII-  ponbc/ XIX 
Rtnllingen  / bep  penningen  gcoote  / al  ont  ghtibt  / bm  Jlapn  bote  XII-  îhenittÿ  / ben  (lop4 
hoet  XV.  ©tnltcp  getebrat/  Me  toætbc  baet  af  mahenbe  bict  bunlent  (cRé  hanbetc  negcik 
tn=btjfWeh  gulbenm  enbe  em  gnaciiec  : enbe  tnitd  befhi  ptpRtn  fullen  top  ftaiettn  ben  bobre 
fllMhcn  Æd  enbe  (dit  manlftffl  ban  btn  boicfchfhm  Bentm/  etR  in  etbe  ofc  in  lgf>penRra/ 
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boD  aHm  comnvcni  Mect  butggM  in  tnat  roanir»  M jf.  SMtt  jgn  rPHffI  Me 
begten/  ÿoucfalim/  batMlglien  oibc  manclêtiap  MnOni  »o<cf(t))tnm  (Colk  ente  l|on|ltpM/ 
macbt/  <etelI)tpM  bontei  gwtei  jbcdb  ban VnttDrcpcn ente bantenAatatinti  entetenMenfi 
Me  foc  teimaeti  mit  baeten  bjptir^  / Mitÿ  le  toetme  t';bctlouiet  Umbacbc  Vmmanftbap 
^tem  tnat[)titrc|)ap/  Me  $eetllc(i[)ei>t  ban  JBanfcija|>pen  / lamtaeiWn/  Qoten/  ente  Ht 
^bclKiutb  banten  æojtbC'tKbn  Ixm  finMoapen:/  ente  alk  antete  ÿtetlkWitpt  mil  ten  R«r 
lÿtm/  OienHen  / fbtfottin  ente  aHm  onteten  aecbtenHeiie  af  baden/  gcNjcRkanp  bMqkIne» 
ben  sufbt  bk  Ocebinne  afp  etf.gbename/  ente  anft  bjoitet  Me  4B;ebe  bon  •laentettn  alf 
■ baec  jBombouc  bmiten  ban  onp  bi  Xeen  ente  in  XBan(cbanen/  baft  D)il  Mipféni  bjk  ban< 
bcct  bkrHcb  gultenin  ente  Djie  qbacilec  t’plaetP/  na  goetet  logabc  ppfiea:  fa  oat  ank  fuSet 
bon  Woeuteien  bMcfcbtibcn/  ente  onfc  bjeutec  Me  tfjcbe  bon  Siaeotecen  baec  aioinbaut 
Mkbe  na  tetbiei  cebeninge  in  abibjelie  ban  ttam  Mipfént  ÿtojinen’piaetp/  Me  tep  ben  teuffkl 
Ute  Oiqpen/  VettlkUKpten/  jDanfcbappe»/  fiencen  ente  flebmucnbkt  na  tekbetbea/ 
bp  ajMniumtk  ente  pjifitu  ht  baitfcbtiten  acbt  pttibenin.  ^nten  peiHin  toc  ffclaebkiettb 
nêgbeu  pont-gcaoc..  ?um  in  blcpnen  Cbeinfen  bit  tDoteiIanU/  lot  Ottetai  ente  tôt  atk 
matboncbacbibitnMnietp-gctncebbfmitm.  gtem  Int  tSatetlon»  kp«vt’füikb  gbeiac» 
MnXanfparbaetoraltini/  ekfigbcmctatbtbkngcoatebkt  pombalem/  bkitbkn  kbeWagmA 
kfk  pennlngen  gcanim  5trm  banten  Ben  tôt  i&jfiam  ttnee  cn-tectfd)  gtoat.^tew  banten 
ÿollanrebn-Mfthi  «biblm  Etoa*  bintet  Zambooit  ttnintkb  tnot  3um  CUaP 

jOBocp  bon  tbM  Doof-Reten  aebl  gwat.  Siem’l  ]fof  ban  ®ntne  met  ftjai  taeteboitin  bjft 
iwntgtaot.  9em bon caee bDegbegbelte inte lütbage  ttaee fbcbclttngbcn  geoat-  StemtaC 
Sbtacb  bbeltkf  kbeUtagben  bbf  <apv|inen  baknt/  tcc  fbnime  («k  ftbelUngbeii  bbf  peanbr' 
gin  gioM.  3lem  toi  XHIot  in  Cb>lâ|in  nbttm  negniticb  Capupnin  bki>en<bj)fiirb  fe|elln* 
gtn  groat.  3tem  aotb  alban  banteit  gbimicen  XonMp  Me  Bac  <Ootebaett  bontec  IMfIt 
bout  tat  ntnen  bbe/  ban  of  MenfHiHbeptiPtekpaaU/  ftllélebeaingbin/  aibttenkcp  gcaat 
jbamnie  btp.HbtWnlitb  pont  aebl  fcbeUingbcn/  Rbin  penningben  gcnot.  Sic»  tat  Bjhk 
tbem  ente  tnt  Cefcgbem  atbtniatetliib  pont/ emdbi  ftbeKingbaitabaiP  Stemnoebak 
bait  bkitbkn  febelUngltai/  kRc  pomiiigin  Xobinp.  Skm  tôt  SSoucbout  acbLcn.MÔtkfr 
pont  / bkitbkn  fiEbillbigbm/  tif  pnmingbmXobinp.  fjtcm  natb  alban  negtn  pont  / nrign> 
ibkn  ftbellingm/  btp  penningin  lobiait.  3tnn  tat  Shiicne/  saintgem/  fSâlUe  |êbtn>en« 
tbakilieb  pont/  bkt  fitbtUingbm  œgen  penningben  Xobmp.  9tem  tôt  3doiine/  lOinnegem  / 
Sbouifbefee  / Bnbt/  JBottkl/  SStoiuban/  SSontbotit/  SSupfcgcm/^kgeni/  bon  ptancb* 
penningben  bgf  pont  / bkitbkn  jibelUngcn  / bin  penningben  Xobenp.  tJciin  ki  Me  |Hbb 
9o;pm  ban  npebmi  Æbipalé  itoclbe  febcQingben  Xabeng.  fbommc  bonOert  em-eartetlltfp 
ponte/  elf  ftbellingin/  negben  ptimingen  Xabenp/  balentbietibieu  pont/  ttaxlbefcbetlinva/ 
bdf  petminglien  gtooti/  een  Ibelintiu  ^teni  iQalcni  bkiiub  Jlflet  ebenf / cicb  jbiit  féfUlkv 
g^ningen/  baient  bjp  m-bgftub  fcbelHngben  / blet  peimingcn  gioot  3ttm  Me  fcibe  ^/pa 
lontect  0|p<init’fébentieb  bomn/  eicb  een  balben  giootm/  baient  fcben  febrlUngm/  tteca 
penningben  een  bail  gcaote.  ^tem  tôt  «belegem  ban  pacbte  tbxe  jiflrt  loge  gbcpigfl  bkt  febete 
biigbin  gioole.  Aamme  b|k  pont  / Met  fibcllingbm/  fcITe  penningtn  ente  em  balben  gioo» 
le  jbomme  banten leHcn  Djk  fommin  boben  gbmoimpt  eni-en  bkitieb  pont/  bbf  fibclliai 
gbeni'  fébm  peneitngen  gioot/  Me  loopin  ten  jflciln  ttn  tteelf  tenkip  grotc/  ente  ten  fiopal 
te  bbfthkne  tenleip  getetent/  op  acbtbonteil  bgf:m^tta)inticb  gnltenen  / rebengeoettn  ( Ciw 
te  teft  boklitnebm  Sentm  fbekn  tnp  «tb  suteten  bon  allen  eommec.  Bolet  fgn  geptbft 
bp  ten  bokfcbkbcn  pecftenni  Me  BeetlUtibepten/  jXIanfcbappen/  mit  b»gtn  geelebte  ente 
mit  neteten/  ente  Me  ÿo/faken  tet  3bo]ptn  bon  Ccllerwclc , Wilmudonck , Ordcroi  mie 
Ordam  endc  Kbllelic.  Lilloc,  Scidbrocck,  Bcrcodreclx*  Saatviiet,  Borchvlict,  WHiîjokÿ 
Berehon,  Doitne  Winegon»  ScHle>  Boochoiit  endc  Hoie,  olfoe  betie  atp  3P  onp  toebte 
boetenboie  elfrbintett  bkt>m  t'Icbinlicb  gnltenen  enbe  bflf  gtoocin/  Me  torkHe  ibwe  leSr 
temmm  loiNn  op  non  bulhit  flapam  ’p  fatip  : foe  bat  Dk  fblab  ban  SnMonpin  nU 
bacm  ÿotfaiim/  Bierliefibeiten/  mitiCoIkn/  jQanfcbappea  / ente  alk  aatecen  Bnbir 

tete  bethkiiwtnteMe  «ajpra  bakftbwten  nte  btetin  fliiwn/ f oifaiien/ BetrtWiephn  ^ 
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MbartTtfiappoi  oriljrt  sp  gtfrlntUni  (taaii  mOc  ban  onÿ  (n  ïrm  nirmi  / ertamrt  ftibe 
Mÿfl  5pn  le  (Mir  Vofc  Iftlei  bnpfhil  f lotincn  iarcÿ  nâ  ben  temiet  beÿ  fipnen#  booifcbiK 

bm.  Ooerom  ee^  bot  top  ÿertotftnie  bofer'bliben  aljl  erfïaename  bp  fonfér.ie  etibe  autoÿ* 
ttpi  on<  lien  neeren  bejl  $eriogen  babrrfirbnl  alÿ  onÿ  tnettighoi  fflanfioiirÿ  / WgftftniBi 
onSboi;fd|jtben5uffet  ban  Wanbewn  te  bolboen  geljlcb  Defe  octjf  boief(|);tben  peifoennt  bt# 
«tterttajin  jpit  btbtt  maniertn  alÿ  boItrc!i;ft*n  f#/  befienneii  enbe  betleenen  iii  JBnnrcbap< 
pin  ei»e  in  eenen  rccQien  ïtcrt  toi  »îaS.lnf(bm  tetbte  / irt  trtbtet  îufletliclnt  frbfpûlraw 
mhe  bepOnoen  onfî!  Bolr(irb.«brn  jiiftet  B,»«itoen  j*S,ngrletcn  ©ceblnneu  ban  Ôlaenbetm  ba< 
cen  ioettiten  oet  enbe  nahomclincb/  mbe  oiifrn  btnebrc  bai  ©icbe  bol  Blacnberm  alfê  bifc 
cen  IDombont  Ne  )btab  ean  Hntbietpm/  Iboipcn/  flmten/  flebenuen/  faifalien  ; boegi 
©crkbte  enbe  ncbet/  mit  aile  Xbanrcbappen  / nibe  anbere  fletbttn  gelbih  bcieribttben  f 
ban  ont)  bart  onfen  oit  enbe  na^banielmgen  Sertogen  In  S)abam  te  bouben  enbe  l'ontfan< 
ta  tetbttn  Xctne/  btbonbm  olton  on))/  onihi  oit  enbe  na  bonuep  inbet  bofefebbbttt  ;KaV 
bâti  vnbtnepm  enbe  bibtn  ^;pm  enbe  BtrtIicMxpben  tairr.(o<ben  bit  obetflet  Beccrrbap  / 
enbe  alliiin  Menflit  aig  jon)1h  btaebet  ofi  siiftet  ben  oiiNItn  bjotbit  oft  5u|iet  baer  bp  }iif{et< 
Htbe  oft  feinebetlicbe  btpiingt  enbe  gotbtige  af  berfl  ftbulMtb  tf  te  Ooen/  na  cttbte/  colin» 
me/  ufaige  enbe  bepb/incten  'ÿldnbn  nan 9$;abaDBI  ! eiOe  bebbm  onfe  boltfrbjeben  tiiM 
bah  BlaenbetW  omfatn  banben  baUrtfRibcn  goebni  ttlbtt  mouicttn  bohftb^rtitn  in  011/1  ÿn|> 
Ht  n*e  jaanbbappe/  enbe  onfe  bjutbet  Ne  ©jebe  ban  Blatnbctth  breft  onÿ  bâte  af  bocC 
twet  eebt  gtbaen/  enbe  al  bat  tm  tolitltb  .nSam’'out  febUIbirb  tg  « bocn  1 enbe  ggeben  onfe 
bottfcb/rtien  îiiffit  baten  oet  enbe  onTen  bjutbet  ben  «jebe . Ifi  battn  JQombouc  bolhomen 
liiaebt/  fnbtn  boojftbjebcn  ©ojptn  baet  (jaet  âmten  gelegbtnfbi  enbe  tnpfe  bartbittlpfiMi, 
Ben  batt  fp  Ne  IfeetlitRiKPt  nocb  gbtritbten  nitt  af  en  beeft/  batÿ  te  biettn  lot  BroûchOT, 
Oeleghan,  ftiursbcke,  Mortfcle,  Bufegon  eenen  fiicbtn  oft  JBtpec  te  fitlten/  NcbolhonM 
macbi  bebben  (H  boece  buecatemcn  but  te  paiibeti  t'albn  tecminrn  alfe  beticbinen  enbe  bei<' 
boom  icten/  eefl  bot  onfe  ahbtct  oft  aentmeebet  ak  ten  tgOe  tDcknbc/  lot  baetjl  aentnke» 
gag  betfntlie  b«t  n(ei  m bœt  betatim  nocb  butctptben  baece  boljfs.  emctn  tôt  ben  tecmi» 
neh  bat  n betbaHen  |Hm  : ©mbkben  enbe  bctuint  onfe  ibroutcten  / .ftcepentn  enbe  aaebe^ 
iMtmen  lobe  allen  onbeclêicn  Cbelcn  enbe  on^ebelen  gbrfeien  bfnntn  bec  >taft  ban  snottere 
pm/  beï  Bjpbeit  enbe  bec  ©ojpen  Ifcitft.  / baiy  te  taetene  Oeitarweele,  Wanurdonek  Oc- 
dercn  met  Oordimcnde  Kullelle.  Lilloe,  Stieckbrouck,  Ber«i<lrecht>  Zuivlict  ^rch» 
ihiety  Wilrijdie) Btcchem , Dolmc)  Wineghem.  Sehille,  BoochiJlteikleHoive,  bat  fp  ton- 
bec  eenitb  botbetfegaben  oft  oobete  gbebobt  banonÿteblbbene/  onRboltf}.  gtiPcc  banBl^»' 
Hcen  ontfaen  alfk  grcetbte  OioihDt/  enbe  Bm  ©jebe  ban  Blaenbecnt  aip  baerm  jQottiVout  f 
ciibc  Ben  boen  bnibe.-  iroubJc/  ctb/  manftbap/  ente  bac  goebr  Hebe  boen  fklen  Battcll  Cjou» 
kse  ente  tjcece/  enbe  tut  bott  enbe  lot  Boece  Vmpt^Mbcn  Ne  5p  Date  fetren  foetm  / in  allen' 
îirttn  ecnflelbch  beeffoen  tnbe  onberbanieb  sSh/  oMBtft  'gp  onÿ  enbe  onftrt  SmpHuOen  ta( 
nn  gebaen  btbben/  ente  onfen  bojbec#  Çtctogtn  ta  iSjabsrtt;  ibiut  tople  mltÿ  befen  boieft 
jaBen  ban  alfulhcn  ctOe  ban  tcoutaien  / ban  manfcbapwn  alÿ  jp  oiip  gebaen  bebben  In  bocclc» 
ten  tflben  qni)te  ente  \s>g  fcbfitcrt/  met  te(hi  bjltbei  «riimtc'  bctiouiicn  onp  ente  onfen  na-tai- 
inelingen  ^ettogen  ente  Hettogtanen  ta  SBjabant  ten  obetflcn  9cet(t{|ap  banbte  ibtab  WW 
•nttoerpemnittfc  Bjpbeit/  ente  ban  ben  ©ojpcn  boetgenoempt/  na  aile  Bnf)te/  Coflnnif 
ente  Bfalat  onp  lamilban  9Bjabont  inbet  manieten  boltfj.  / enbe  airuUtc  jaBa»rcBa»en 
i^oiip  nltbte  ter  «Cjeblnne  bon  Cime  onp  gebaen  beeft  ban  Boettn  aetbtro  ente  Jfeetlitâ»' 
PhienNc  jp  beeft  in  fomme  nanten  boiegenoemte  IBojpen  / bat  Ht  ong  bilben  jol.  ©nbe 
obêttnib#  tefen  boitfs.  faBm/  en  fbflni  mg  onfe  bolcfs  juSec  ban  Blamtetm  nàtb  ohfi 
bjotbet  Ne  «jebe  nocb  batt  oet  nocb  ca^homelingni  nitt  nicit  btpiftben  oip  banben  ipiett 
Bnifene  fhjhm  t’gjatrgfn  ecnigenmaniettnintbben  toe  te  homew/  allen  acgellf}  buigtfcbcp» 
Ben:  ©nte  bebten  ta  bifHcbriten  ttg/  onft  segelrn  atn  tefai  bjkf  boen  bangtn / ente  gtbeben 
Ben  «oininoinBe.nictfltttn/  ^^ccpct.en  ente  anet  onftn  >teten  ban loeten  tnbe  ban  SPjuflêl 
bfe  banbaetenlaaite  bpiteftn  fahen  tetnilnecen  ente  te  fUten  grfinot  babten  / bot  sp  in  Ne  mte» 

tet  bemiiflé  tel  Molcft.  tint»/ boece  *iete  (egelebanBmbiUltn  am  befen  bjief;  m top  €om. 

ntotageaneefbcin/  ^cepenen  ente  Baite  bec  ;biab  ban  Xoebmenteban  SBjuffrf/  bebben ora 
bm  ang  Ij^  Vteen  Beg  Hettogen  ente  oeibt  Uebet  Biontoentoaie  bec  üectoginnen  boiefj  / 

^ Bjant 
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ttiant  dip  (tp  ndtii  fdhm  bmrfj.  n tnmiivrfli  niBi  u flittcn  onfic  fittte  âbte  neltpnM  b<A> 
ixn/  onfRi&tcOcjrgtU  inOti  niccn  kronlfTcnDnbaicfi.  MngniiUiib(frnlcttmnini(i|Mnistge9 
Ini  Cuwn b^ngni/  Ue  gcmankc bultni  lot  Kkibritn  XVI U.  bogc in  XCnnt  M iact  ooÿ 
^ctn  MCCC.  LVIl. 

Ende  wy  Lodewijck  Grève  voirghenoempt  als  wettich  Mombour  der  voirTz. 
Grevinne  onfer wettiger  gcrellinnen , cède  ende  huldegcdaen  hebben  onTe  voirTz.  zu- 
fter  als  rechte  erf-gename , ende  den  Hertoge  Voirgenoempt  als  hoeren  Mom- 
bourvander  voirTchreven  Stad  van  Andwerpen  mit  haeren  coebehoirten,  ende 
van  allen  Dorpen,  Verheiden,  Rcmcn  ende  Parehelen  boven  in  haeren  brieven 
verelaerç.-  Soc  belovcn  wy  Grève  ende  Grevinne  voirfz.  by  onfer  tronwen,  ze- 
kerbeiden  ende  eede  onfe  voirfz.  zuilej  der  Hertoginnen  ende  dcn  Hertoghe  aïs 
haer  Mombour  te  dienen,  ende  te  doene  in  allen  zaken  als  een  ghetrouwe  mao 
endeMombour  jongerbroeder  ofjosger  zuilerzijnen  oudilen  broeder  oi  oudilen  zu- 
fler  daer hy bruderlike  of  fuftcriikegoedinge  af  beeft,  fculdiches  te  doenniRecht. 
Coihimc  ende  Vfaige  des  Lants  van  Bnbandt  : bekeniKn  ende  vcrlijen  hier  boven 
onfer  zufter  der  Hertoginnen  voirgenoemt,  ende  dcn  Henoghe  als  hoeren  Mom- 
bour, die  ovcrile  Hccriickheic  vander  voirfz.  Stad  van  Andwerpen  mit  haeren 
coebehoirten,  ende  vanden  Dorpen,  Vryheiden,  Renten  ende  Perchelen  boven 
ghenuempt,  in  allen  manieren  dac  die  voirfz.  brieven  die  fy  ons  daer  af  gheghe- 
ven  hebben  volcomelick  inhouden  ende  begrij^n , fonder  eenigerhande  argelift. 
Ende  kennen  ende  houden  wy  Grevinne  voirfz.  aïs  erf-gename  oser  oiu  ende  on- 
fe  na-commers  ende  wy  Greve  aïs  hairs  weetieh  Monbour  mies  der  voirfz.  be- 
wiiinge  ons  wcl  vemeught  ende  gepayt  van  onfer  goedingen  vanden  voirfz.  thien 
duifenc  guldenen  t'sjaers,  die  ons  onfe  voirfz.  neve  van  Henegouwe  by  den  voirfz. 
peyfe  aenwijfdes  ende  fehelden  daer  af  quijte  ende  al  qtiiteonfebruederende  zu- 
fter  voirfz.,  voir  ons  ende  onfe  na-commers  t’cwclikcncugen.  In  orconfeepen  van 
welken  dingen  wy  hebben  onfe  zegele  gedaen  hanghen  aen  defe  prefence  letteren, 
ende  om  dac  onfe  goeden  Steden,  dats  te  wetcnGettd,  Brugge,  Yppre,  Mech- 
linc  ende  Andwerpen  , mitfgaders  onfe  Raide  over  aile  die  dinghen  voirfz.  gelyn 
hebbeni  foe  beeheren  wy  ende  verfeuken  aen  hen  dat  fy  in  meere  kennilTe  der 
zaken  voirfz.,  nacre  zegclen  hangen  willen  aen  défe  prefente  letteren  mitfgaders 
dcn  onfen,  ende  om  dat  wy  Borge-meefter,  Vooght,  Commoingi-meefter, Sce- 
penen  ende  Raid  vanden  goeden  Steden  van  Gend , Brugge,  Y ppere , Mechline 
ende  An  dwerpen  daer  over  van  onfer  Stede  Raide  ghehad  hebben  daer  die  voirfz. 
dinghen  aldus  ghcfchicc  ziin , fo  hebben  wy  overmids  begheeren  ende  verfeuke 
ons  Uefs  ende  ^eduches  Heeren  ende  Vrouwen  voirfz.  in  mccrer  kenniffen  der 
zaeken  voirfz.  de  zegele  van  onfen  Stede  boven-ghenoemt  gehanghen  aen  defen 
prefente  letteren  mitfgaders  den  haere.  Dit  was  ghedaen  te  Mechline  den  twin- 
Itichften  dach  vanMeerte,  intjaer  ons  Heeren  M CGC.  LVII. 

Ejctraiâ  de  l’Inventaire  des  Chartes  confervées  ik  Vilvorde. 

ITem  certain  f'iMmus  dtt  Efebevi»!  de  Uege,  contenant  certaine  lettre  commençante. 
ÜBpt  Sdian  •rrem  ;u  QpfFtcftticpt  tint  jn  SSrbbutB/  fcfr.  par  taqnelie  il  ccnfefe  te- 
n renfief  Rjfferfcbeyt  & Bedburg  du  Duc  Duebe^e  de Lucembouri  (S  Brabant, 
ifcavtir  RyfFericheyc  de  jauemboreb  ér  Bedburg  de  Brabant , comme  les  lettres  con- 
tknent  y«r  le  Duc  fcf  Ducbejfe  om  des  fredecejjenrs  dudiS  Se^neur  de  Ryfferfcleyt  : 
la  lettre  en  Date  XXI.  de  Mars  Pan  MCC  C.  LF  1 1.  & fur  le  dos  dudiBFidf- 
mus  efi  efeript,  Ryffetfcbeyt  & Bedburg. 
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Lettre  tirée  de  l’ Archive  de  l’Eglife  de  S.  Gudulc  à Bruxelles. 


VNiverfis  præfentci  litteras  vifuris  & auilituris  • fTeiiebeUiis  Dei  graliâ  Dux  £j? 
ham»  eâdem  gratU  Duciffa  Lxcbaiilmrgiæ,lMbariiigi^,Bral>aiifLe  (ÿ  Umliurgi^  ac 
lâcri  Imperi  j Marchion.  ralucem  in  Domino.  Notum  facimus  tcnore  præfentiam , 
quôd  cùm  difcordia  iam  diu  fuiflct  & matcria  qaædionis  , inter  dilcaos  nolhoi 
Capiculum  Ecciciîx  noltræ  Beatx  Gudilx  Bruxellcnfis  ex  una  parte,  & Magillros 
Balillariorum  Ce  ipfos  Balillarios  ac  Societatem  ipforum  BruxellcnT.  ex  altéra  , fu- 
TCr  quiburdam  juribus  qux  diâum  Capitulum  fibi  competere  allegabat  in  Cappella 
B.  Mariæ  Tuper  Zabulum,  infra  Parochiam  S.  Gudilx  Cepatronatum  ejurdemCa- 
pituli  fituata , in  qua  Cappella  diéH  Balillarij  Ce  Sociecas  iprorum , ad  Divina  of- 
ficia audienda  congrrgari  confueverant , Ce  cujus  Cappcllx  fàbricx  Ce  augmenta- 
tioni  folerter  intendunt , tandem  nobis  Ce  alijs  probis  viris  mediantibus  concor- 
diam  inierunt  Cec.  quam  concordiam  nos  gaudentes  ampleflimur , laudantes  Ce  ap* 
probantes  eandem,  Cec.  in  quorum  tcllimonium  prxfentibus  litteris  lïgilla  noflra 
duximus  apponenda.  Dacum  Bruxellx  duodccima  Augulli  anno  MCCC.  LXV. 

Sittté*  Jt  deux  féaux  imprimés  en  cire  iaune  fans  emtrefiels. 
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Extraid  de  Ilnventalre  des  Chartes  trouvées  à Vihrottfei 

• T7t«  Mf  lettre  fai./aiU  metttim  que  Pierre  de  Cuylemborg  Segncurde  Meer 

I i»wyr//f  lennc^  femme  ont  tranfporté  le  fond  de  Meer  avee  leurs  ikns  là  akntot& 
ÿfants , an  froufficl  du  Duc  de  Brabant  comme  bien  alleu , fÿ  qu’tls  tiendront  à tou- 
Jioms  en  fief  beritable,  comme  fief  de  Brabant,  6f  eu  cas  que  far  iediS  fond  Us  edi- 
fiafi'ent  quelque  maifon  en  Cbafteau  , que  tel  Chafieau  ou  mayfon  dembureroit  toufiemrt 
mai  fou  ouverte  four  le  Duc  de  Brabant:  catumt  la  lettre  contiotu  plus  à plein  en  Data 
jiÿp  fou  MCCC.  LXVn.  le  lendy  apres  Oculi.  Et  efi  fur  le  dos  de  ItdtSe  lettro 
''efcript\  Copia  littertrum  Pétri  de  Culembourg  de  domo  de  Meer  qu*  tenetur  1 
Duce.  «//A  XX  VII. 

Extraift  du  mcfme  Inventaire. 

Item  certaine  vande  lettre,  eontenant  certain  accord  entre  Wcncrlaus  Duc  de  Lit-*' 
cembourg,  de  Lbthier,  de  Brabant  & de  Lembourg,  Marquis  du  Saint  Em- 
pire & lennc  Ducherte  Sc  Dame  des  pays  devantdits , £ÿ  Guillaume  Duc  de 
luliers  Comte  de  Valkenborch  les  Efchevins,  Confeit  ^ communs  Bourgeois  des 
Cités  de  Couloigne  (f  jiixpar  lequel  accord  efi  entre  lefdiBs  Princes  fÿ  cités failt  certaine  or- 
donnante  appellé  3taiit'X>rc&c/  pour  tenir  les  chemins  affeurés  , afin  que  les  bonnes  gens 
ne  fttjfent  deflroujfis , robes  ni  filles  de  leurs  biens , que  les  maifaiaeurs  enfuffènt  pu- 
nis, durants  ieelui  accord  fefpace  de  cincq  ans:  comme  en  fin  de  la  lettre  efi  déclaré  (fi 
comme  la  lettre  qui  efi  grande  (fi  prolixe  contient  plus  à flain,  donnée  à Cologne  le  (Qur 
Ijôÿ.  de  faint  Gilles  Confejfeur  en  Fan  nofire  Seigneur  MCCC.  LXIX  (fi  efi  laditt  hs. 
tre  feellée  de  plufieurs  féaux  , (fi  au  dos  efi  efcript , 3tant-Btrt)e  (fi  alliance  entre  le 
Duc  de  Brabant  (fi  le  Duc  de  luliers  (fi  les  villes  de  Coulogne  (fi  d'Aix  fignie  Xonta 
Dtriic/  B. 

Du  mcfmc  Inventaire. 

I2n»  une  copie  du  Doien  (fi  Cbappitre  de  notre  Dame  à Aid , contenant  une  lettre  de 
Wenceflaus  Duc  de  Lucembourg,  dcLothier,  de  Lembou^  & de  Brabant , 
contenant  en  efea , qu'il  Cognoit  devoir  de  vraye  debte  . à meffre  Ican  Seigneur 
de  Gronfvelt  Cbevalier  cincq  mille  cincq  cents  PÏfants  Florins  de  bon  or  (fi  poix  , la- 
quelle femme  ledia  Segneur  de  Gronfvelt  at  prefié  audia.Duc  , pour  laquelle  fomtne  le- 
dia  Duc  met  es  mains  dudia  Segiteur  de  Grcnfvell  te  village  (fi  iufiiee  de  Efdein  , qui 
foloit  appartenir  à Daelhem  avec  les  cens,  renies,  bleds  , chappons  , tonlieux  , prêts  , 
terre  arrable , bois  , avec  les  iufiiees  hautes  (fi  baffes , avec  toutes  tes  appartenances  , 
comme  le  Segneur  de  te  Hcyde  fouloit  tenir  à Eldcin  , (fi  pour  là  commettre  un  Am- 
man (fi  Receveur  qui  rccepvront  tout  ce  qui  ferat  à recepvoir  fans  devoir  rendre  compte,  , 
tant  (fi  fi  longuement  que  ledia  mefiire  Jean  fera  rembour/è  de  fes  deniers , (fi  promea 
non  petere  efdits  villages  aide  ni  aistres  fervices  : (fi  efi  la  lettre  eriginele  du  Duc 
ly meefiaus(fi  Dame  Jeune  en  Date  /'««MCCC,  L X X.  k troifiefme  jour  cFOao- 
hre.  (fi  ladstle  copie  efi  en  Date  i4<Jo.  te  il.  d'Aoufi  (fi  au  des  efi  eferiot.  Engagu- 
Ijyo. VC.TÎer.  cum  libertate  ab  exaïtione  & pre- 
caria  quacumque.  cottée  XVII. 

. Ixîttre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

WY  lan  van  Polanen  Heer  vander  Leck  ende  van  Breda  , lan  vander  Aa 
Heer  van  Orimbergen  ende  van  Gruyt-bufe,  Conraerd  Dcken  van  S.  Ma-- 
rien  inden  Haghe,  Godefroy  vanden  Torenende  Rengier  Willcmans-fone 
botn  konO  oit»  koindgcli  olltn  Ben  genra  tù  Dcftn  bjicf  film  fim  oft  Jioini  tefea/  Bat  tuant 
_ onfe  liebe  tnBe  gbnitBIgt  Kntoeb  tnBc  Ijmoolnne  ban  Xutfcmboic|)  mBt  ban  î?jabant/  mBe 
©irtojjjt  Kdbitclit  ban  Srptem  Subiacrt  ban  IJtnraoutbt/  Çollant  oiBt  ^rrianBt  / mbe 
bfÿ  $(ttlitlKFBc  ban  B^lcflmiBt  / ftfttt  opcii  B;icbcn  B&tfltbni  [ttbiwnniet  tilpm  tatBe  onBre 
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ftofW  (tBBtIni  bfftDfltlt/  bcgcfjpm&Mraii  amffHtnülK/  paiiDhiglitti  / bc.nïitcnl»  obtcbaOt/ 
Ht  !)oje  IltStii  ban  (jojm  StcOqi  niBc  lanacn  onbttllUB  Wc  cm  op  Be  anUttc  jcBam  fictibcii 
nlK  Baoelijtliÿ  baBtn  / cnOt  ooth  ban  «iif  parlnirjbe/  Bit  lartt  Bernant  van  Borncval  grBani 
^BBt  tnffcljm  Bit  baiiBcn  BolTche,  Engelen  en  Vlymen,  Bljtlilcri  De  booîfclijcbtii  bîirbtn  Bat 
boibanidgtli  inboiiBoi/  In  telcfitn  btitbtn  fti  onsi  im  van  Polacnen  Ilcer  vandcr  Leck  cnde 
Van  Brcda,  ont  mntlgrcbanBt  fartVni  te  berlilatctn/  BItiiibc  frlbc  Icitttm  btgctpni  5511/  ÿp 
lioitnlKbben  tôt  «n  obtcrnaii/  nibeonÿ  anbrtm  bltte.boojfcltîfbni  tôt  fegalKTOi  tnbe  mathÿ> 
lubm  : Ibo  fijii  ujn  t’ranimtlflth.n  Bartomtnr  Inbommtn  tôt  ©jcBa  plitlljth  oiifc  boojfrljKbtn 
«eitm  bilebm  btciopm/  ™bc  brbbcn  oiiiJ  onBrelIngt  fret  bttacDcn/  tnûc  aile  (bthm  totibttr 
la)l  batt  fp  0110  af  sWafl  bcbbtn  mtt  Dtn  fribtn  btlebm/  ctiBt  td  onfe  oÿiaiinaiitit  tnBe  bttt 
hlaitm/  alfe  bat  Bat  ttrlie  pmtt  ban  oitfcii  bootltlitcbcn  Onem  britbcii/  nlfr  Bat  aile  ouDe 
Watge  tnBt  panBlnge  Bit  oberoeaebeii  œattt.i  ban  onfet  tajoubten  BatI)  AITumptio,  int  jatt 
tm0  jJtettnMCCC.  LXXll.  lodrgnftlm  niBequijt/  glKlDcb  en  in  oIBet  manltceti  Bat 
tnben  ftlbtn  bjitbtn  jlKfe&îtbni  ffaetenBe  bttbiattt  10  / fonott  B.«c  af  imanS  te  berclatten  oft 
af  oft  tœ  te  Oociie.  5tem  fol  Bat  anber  punt  ban  Homholrde  allé  ban  Laurcys  igtifr  vanden 
Porte  bat  bttbiaiiBt  toecBt  ban  lan  van  Kederveone  tnbe  fijii  ftulpctnt/  ooth  InBtii  ftibm  ma< 
nietc  bli)btn  fîaen  obelilch  Bat  Ble  booyfctlieben  bylebcn  brgnjpm.  gtem  fal  Bat  BecBe  punt 
banbtn  panOInoben  ban  Çett  Claes  van  Borfde  eiiBe  {^eei  lans  van  RcncITe,  InUet  ftlbet  ma. 
Irn  bigbtn  0aen  aI0  Bat  oii0  llteetn  b;iebtn  InbouBen/  botabefiehen  bamien  batt  af  etn  Bacj). 
baect  mahen  fal/  alfi  tenir!)  banBcn  partijm  bectretn/  Bàct  Btfe  DiBbetni  iiommtn  fclen  m. 
be  batte  luBtn  rnOt  hnaeptn  om  Itfmrtttn  bot  fp  Be0  goet0  pebaBt  Ijebben.  Otent  Bat  bletBt 
punt  baiiBtt  fcaeBt  Bit  Bit  ban  {^tnegonU  gcleBen  btbbtn  bp  atcelte  ’0  jUDepetp  ban  tfobeiic/ 
Bot  fai  ooth  bigbtn  gacn  fonBet  iet  mtee  Batt  af  te  boene/  iiiBet  inanittm  Bat  onfet  boojfj. 
ÿetttn  bgtbtn  btflttpcn  bfWitn-  3tem  banBc  butte  pnnte  aI0  Bat  Bit  htbe  entre  poojternt 
banBen  SSotTebc  bcboiiBtn  felen  alfiilthnt  palinolien  aI0  Bit  Bette  bait  îSointUal  paelBe  / Batt 
af  bethlatteti  bip/  Bat  Ble  palfttoe  blüben  fal  tôt  teulneigch  Batge  alfoo  be  bootfy  onfe  Ote. 
tenletteten  begtijptn  Bit  Batt  af  abtgtbtn  sgii/  eiiBe  ooth  Ble  bjitbni  on0  iiefjS  gtert  en  Oioii- 
tot  Bt0  etttoBbe  ciibe  Bettojiniit  ban  ïutftnbojtb  etiBe  ban  ffijabant/  Bie  Be  *taBt  baiiBm 
©offtbt  battaf  bteft'i  toantmen  a'Ie  btttmBc  brtfltn  Ble  obtt  btfe  pallnobe  homen/ 
ftutten  macfrintt  etn  ttBtlgth  febot/  foo  btbbtn  etn  teBeIgth  febot  Batt  ban  flbertgaubmnatï 
on0bch/  Bthjhblecnactboltbti'  Bat  10  le  bttgatnt/  Bat  Bie  banBen , îSoITtbc  6o;e  paUnoc 
blcBf  Çeet  banîSoîntbal  gepatlt  beeft/  tel  bebeitlmen  fulltn/  foo  Bat  Batt  peen  bctAm  met 
ttBme  obet  homen  en  moghen/  enBe  bjattt  Bat/  obet  Be  Bemingbe  ftnlBbt  Ottfien  piiarmm 
Bie  InBcn  lanBt  ban  Htufdcn  oinBhni  / Batt  inoatn  Be  Bhtne  Bie  Bt  bctiltn  fentten  Botn  oft 
ftuttrn  InBtt  maiiiettn  al0  Ijitc  gbtfcigtben  ffatt  / Bat0  te  Uwnle  etn  peett  op  ttoet  (Iiipbet0 
jlnattd  alfoB  itn  23offtbtin  bo)ft  patt/  etn  mettle  XX.  niiten/  etn  hotop  XV'.  miten/ 
em  febaep  op  IV.  mlien/  eriBt  Bie  ftatBe  leBrn  bebben  mophen  Bit  proottn  met  bojrn  toorBen / 
enBe  Bien  felen  Be  plitne  Bled  fit  bttfttn  fgn  aifo  littaeltn  al0  fp  alBetbell  met  elhaiiBetm  obet. 
b.!agl)en  hoimtn  / enBe  m hoimen  fü0  nlet  rtii0  pbctooiBeii  / foo  mael)  Be  pbtiu  Bie  Be  febaebe 
peBam  Ijerfl/  Ble  ftliatBe  gtooten  ttn  t?fplipen  mn  fgntn  tcBt/  enBe  Bien  Olfbo  betaelcn  enBe 
batt  mtît  gugt  jun  / niBt  Brt0  feuttlnpbt  maeb  ctnoi  Boen  ajfoo  Bithe  ald  Bic  bctfltn  bonBen 
felen  bioibtn  bbnicn  Brt  iKpminpben  ni  imaiiBt0  ftaeBe  ; tiife  Bifpeigchd  talmtn  Ber  hiBe  bec> 
(ItnbanBenSroirtlitrtiitleumogmblniitH  Ben  UanBtnban  6cuf*n/  inbetluben  ftaeBe  ban 
Bdemen  oft  ban  «3ngl)tlen/  tube  biacct  batlmant  ban  bupttn  teaieb  pott  buttOt  af  pfielmert 
tjaBBe  Bit  biimen  Ben  patitn  banBen  ÜBoflebe  dbelephen  teaete/  Baei  of  ftilmtn  aifufche  ftut. 
thtpbt  nemen  ol0  etn  pooftete  banbtn  anbeten  neenit  / enBe  nitt  mtei:  Bonitdftio  btbbtn 
bip  plKo;Bonneert/  batmrn  op  Ben  btlohmni  Par0-batb  natfi-hommBt  Iranim  fal  op  Bcfe 
booîftbîeben  pael-fttBen/  enBe  men  fal  btfitn  oft  Bit  BanBen  îîoITtbe  iet  mecr  begrabtn  entre 
op  btgteptn  btbbtn/  Ban  batte  pacI-fleBrn  Bit  Ixn  Bic  perte  ban  SBomebal  pacIBt/  nan  in. 
hoiiBt  Bct  bptben  Bit  Batt  af  tôn  / '«be  bontmen  fiat  fti  nieet  bepreepen  IjaBBtn  / Bat  falmen 
hiiicmctpen/  enBe  Bat  fal  film  ban  peufBin  blgben/  gdrjch  onfm  litben  pecten  b;iebcn  fine, 
(icn/  cnBc  bùumtn  ooth  Bot  fp  nitt  nitet  gbtpcacbcn  noeg  begrepen  en  bcbbtn/  Ban  ben  Ble 
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Ûfttt  baiiffiotnrSal  patlOc  tube  teftênOt/  foo  fait  nlfoo  bliiMni  ctibe  te  ûtfm  Dad)-batttiÿ 
glico;tioimcnt  te  Iiommm  Me  0"^'  banbcc  mnlu/  Oie  ^ofAfbanlSrabantit/ble  ^jafTctban 
Qcufbm/  om  eiclicii  olxbitb  (■<■><  c<Otn  u Bbtfcfni  rnbe  tt  bubctbactcn  Soojtÿ  foo  fai 
oiV^  De  @(Ctog!)t  cnbt  i^ertogimK  ban  XutfcmbOc'cl)  mbc  :5!abant  bo;c  bat  tafloic  erbe 
bftfet  bet  booîfî-  patlInslKn  alÿ  iiibtn  booifj.  Ictttren  bctclafct  fiatt/  (acrlijtr  cube  crffelBtét 
gtben  cube  cmmctmect  I^titognt  Klb^clit  mbe  (ijiwn  oit  / ttf-alKnoctn  enbe  na-honmiclriigm 
Çntcii  ban  iptufben  ttoc  ftonbert  gtilbe  pmiilnjen  olKllKtcn  oubt  ftllbtn  / flott  ban  goubtenbe 
ObtaitlKtoft  bit  bitetbc  batt  af  in  aiibctm  goebrn  goiibe  oft  pafemnite/  ble  nnc  bclft  le  btio> 
Iitn  paelftbtn  lottijjcfiii  te  bttacitnc  / nibc  bc  anbere  Jtlft  tôt  finie  ncmtvp  meffe  facilgchÿi 
bJciltc  CC.  oubt  fcilben  etn  .Sepout  banbtn  Soffctic  Wc  ttn  tijbe  fal  îijn/  altpt  brtaelen  faj 
BtlclDcS  boojfcftsebni  fp  ben  tkiitinteficc  Oef  laiibt#  bail  IJcufOen/  fonbtt  oultout  batt  kaen 
te  botnt  / enbe  btp  fcltn  onfc  t»retc  enbe  Bjoub»  be  Ucttotft  cube  {Jtttoginne  ban  lutfcnboîcft 
enbe  ban  æjabant  / IJettoglim  aclb?tcl)t  l)Ojt  open  bjicbtn  gljtbtn  alfoe  tcbtlije»  mbe  ma» 
Btltjtli  fal  îijn.  gttm  ban  -tfcRc  punt  bctUlarcn  bip  gciycK  onfet  ï?etitn  b?itbfii  begtijpm/ 
liatb;ant  tegin  bjant  fal  ftæii/  mtbtbe  ftITt  É>ti)tpcntn  banbni  ©offd)e  bajc  be  fmattjept 
bm  Qcttogelltibjectit  aeiibcn  b;aiiOt  ban  Cugcltn  mbe  SIfemm  glitbanii  enbe  loant  fpinef» 
fahtn  bat  bit  fetabt  nitt  gliebam  en  Ijttft  uoclj  bom  boen/  ttn  eepUgen  ftotetm  (eten/  met 
bgfticb  mannen  booj  bm  ©?o(fet  ban  ffijabant  / bat  bit  ptabt  banbtn  59offt!)e  blt^  bjant# 
onfcbnlblcl)  iÿ/  nocljniet  m btbc / notl)  bat  be gijmebie  bm boojfj  bjanbt  babtn / nkt  en 
bm  bupttt  ÿtabt  bominenbe/  notb  batt  intbei  Itfhommmbt  / notf)  fp  ben  oftmtn  ble 
babm  nlet  tp  bttfonbm  / notb  (lettfttm  / notl)  Ijiilpttÿ  m iuatrtn  / tiotb  taet>  B>)*"P  ' 
ett  fuHm  fp  boen  tuffebm  bit  m btlolim  patfltbtn  naeft  Iiommmbt  / mbt  m biillm  fp  be^ 
ett  nlet  bom  gbelbcli  booîfcftîtbm  1#/  (bo  felm  fp  «tttotb  «elb;trf)t  bimm  op  ftojefi  Soff 
ttnintieb  ban  bojra  frattetm  biettbim  natbt  lanth  / aift  bpt  bttfotM  / robe  bit  bP  1"  Hine» 
Icggm  fal  batt  Ijp^  begattt/  mbt  battt  bit  ^<tabe  intt  mm  botu  matb.  '3»m  bttlilactctl 
Wp  banbtn  fmattbcpt  Bit  bm  ïjme  ban  Gcneppc  ropn  Çtttt  Bm  eretoabe  mbt  mtjnbit 
©.oubim  bet  Çtttoginnm  ban  luifeinbo;tI)  mbt  ban  !S)abnnt  Btbe  ambro  bianbt  tôt  g». 
Crotobe/  Bat  Bit  Bette  ban  ©mnewit  fal  toc  nigne^S^oubie  btt  Bettoginne  boojftbjtbm 
fiommen/  &c.  enbe  fclm  batt  oonnotbtlijrtim  bibbm/  bat  bP  btm  mbe  fpn  bulpetcn  berge» 
bm  boillt  bie  niipbatt  ble  fp  icgbm  batt  gljcbam  mogljm  btbbm  om  btÿ  bjanbt  mille  boo)< 
ftbiebm/  mbt  fal  ban  bact  imtijbm  met  hem  bittbe  ban  aibbttm  ban  rdntn  gbeflacljte  gt» 
bangbm/  tôt  mbntcrDîOUbJtn  gbmafbm  Inbtn  bojtb  tet  Vueten  oft  tôt  Genippcn  / in  be. 

• tttnilTe  m«iite.D!OUb)m  b»t  af  te  botn/  enbe  m fal  biiptet  bojtljf  batt  btm  int=Djoub)e 
httfl  bom  imie<ri)Bm  nlet  ftbepbtn/  fonbtt  mjjnbct  Oîouttim  tojllt.  Doojtÿ  foo  fal  bP  mo* 
nm  Bette  ban  ©jabanbt  oft  nujme  Ojoutom  ban  ©jabanbt  tôt  bojmbtrfotthc  bimm  Battt 
bpl  mtt  ettm  botn  matb  / tet  (iebe  Baet  fp  bjillm  bitttbitn  natbt  op  fgn#  feifé  Ro(l  mclbgf. 
ro  tbJiutitb  glabim  / enbe  Wattt  bat  faccbt  bat  Ijp  nMdideb  to»!bt  cet  bP  befra  bimn  batbt/ 
foo  lonbeiit  fijn  «bm  bom  inbtn  inanwen  boojftbîebm/  mbe  toaatt  nlfoo/  bat  CoBt  btt^ 
mort/  bat  mime  Dîonbie  ban  ©?abanbt  af  Igbitlj  »oo)btc«  brfcii  bimllgbrbOT  inae. 
te/  foo  foube  bit  ©me  ban  Crantp  oft  fijn  «bm  boojftbîtbm  bm  Bimfl  botn  alp  iijg  gijt. 
mLnt  iDrtbm  bt«  tctbttn  oit  btp  Uanbto  ban  ©jabanbt/  mbt  ob«raitp  btftn  faetbm  fal 
Ue  Drtte  ban  ©cimtp  en  fijn  bulpctm  ban  btfet  faetbm  betfomt  fijn  m blgbm  met  onfm 
llcbm  Dette  mbe  ©louVot  ban  ©jabanbt  boojfcbjcbm/  mbe  met  oilm  Ijojm  Jlanbt.  gttm 
ttum  en/e  booiftbîtbm  De«ro  bjlebtn  btgtijpm/  bat  mm  aile  nnb«t  foelim  bit  inbm  gfte. 
Stt  Ôat  B«t  ©Içcith  mbt  B«t  «lacÿ  ooth  tôt  Utmlnairt  ftcbbm/  “^b^'laetm  |ai  / 
^«n  W banbt  bjitbm  bit  Hcttnm  Wijnrijts-fone  banbm  ©oITtljt  Ijeeft/  bact  fip  mcbe 
^Zbt  i#  feint  cmtm  mbt  gotbt  bie  lans  van  Eshome  tta«m/  bggtntelnbmîla.Bcban 
^1^1/ bat  top  birt  maetbp  inbcn  mbe  ftggrtmbeS  niet  tog^  mbt  nnbjatbtieft  m îpn  / 
ma«  ton  togfenVam  bm  De«e  banbrtletbeboojfebjebm/aip  oan  obrtraan  bat  te  tabla, 
tm  mbt  fatm  no«  aile  btftlKebtntfifbm.  IDeibe  pimtm  al' t mbt  tra  IgDtlgth  top  fammtlgtfi  Ijeb. 
bmbtcblarttnartonfttbtllrebtftbcpbmtliepBe/  liianemanirem  alü  fp  6i«  boje  in  befm  bjiebe 
gpelilJlcbtn  (latn/  mbe  onft  boojftbjtbm  litbt  gtbutbtt  Btttm  on#  "ont  DWaP  6*. 
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toi/mlM  gb(nit(I)(ia(Kt  mrt  lic^tn  opcnrn  bjicbm  bon  btft  onfe  6)irtim  boctt  gfitgtAni  )|fn/ 
Uc  Upin  ficnnifitn  tnbe  in  UdruclKbfn  met  oiifcc  frijdni  btftotlt  btbfini.  4^grWntM9S|(0a 
qibai.X  Vlll.  Odcbbtc  manu  ban  Ætetobre/iM  tact  onÿigntai  MCCC.  LXXIV. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Breda.  ■'  ” 


WEncetlam  van  Behem  hy  der  gratien  Gods  Hertoghe  van  Luccetnborgli  i 
van  Locherijek  j van  Brabandt . van  Limborch , Marck-grave  des  Heyliclu 
Rijcks,  ende  lehanne  by  dericlver  gratien  Hertoginne  des  Hertochdom-  ‘ 
Bien  ende  Marck-gravinne  des  Marck-grafTchip  voorfehreven,  boni  hoMK  alkn  hi> 
bm  / tnant  onjt  bt  ibeabt  ente  'c  lanbt  ban  ÜB;tOa  ghem  bebe  nocQ  frCtinlitK  fculUcb  en 
ban  RCtU'/  Obrlitcb  bat  |)aet  bantm  bie  li;i  bact  op  ban  onÿ  bcfegfielt  (Kbben  / blatcliicb  bi. 
tldubcn  enbe  bcgttjpcn/tbo  bcbcmlni  tatp  tnbe  igbtn/  bat|f^  bnÿ  brft  {ulpe  op  befe  tpbt  ban 
geatten  gbcbani  hebbm  enbe  ban  gotber  gnnltt/  mbt  nM  om  «nkft  c«htÿ  Ullc  bot  top  lot 
bmboam  te  ftgglien  bebben  / oft  om  eenigiie  facchen  Me  Me  b)p  op  onfé  tbtibe  ban  38}a« 
banbt  gfiro^oonnrftt  oft  obrtbtnrgbm  mocf)tm  liebben/  moet  p;nperl{jcli  om  ble^IIe  Datdng 
’ fèlfé  Itff  tfbrbanghen  mait  fnbm  (Ijgbe  bail  Baelwijlre,  enbe  fonberllnge  om  te  beirggnt  enbe 
fytoucil  te  boen  ijeetm  lanne  vander  Leck , outRe  fœUe  ’jl  banbet  teebe  enbe  ban 
àsieba/  bie  inben  félben  btbe  mit  onp  nebetlacl)  ' taxlebc  tiulpe  enbe  fuccoucÿ  bat  onfe  befe 
knetf  bie  tbtabt  enbe  ‘t  lanbt  ban  liS^eba  gtiebatn  heCft  ban  gtatlen  / bet)oubet|tch  altoog 
tiunntn  ooeben  ctd)te  enbe  btieben  Me  ;p  ban  onÿ  befegbelt  bibben  / Me  bip  ben  ocloft  fiebben 
- tnbe  gbeloben  fn  gœbtn  tcnitncn  boa)  onR/  onfe  oie  enbe  na^bommclingfien  biaet  enbe  on. 
brbjelielijcli  le  ftonben/  (hnOct  eenicft  fettingbe  oft  bebe  boojt  meet  le  rpRtIien  oft  tt  boen 
tpRclien  ber  ^tabt  enbe  Banbe  ban  JSicba  boo;|rl))eben  / om  ncglieenbetbanbe  noob-faetben 
ttrille  Me  ong  op-hommm  moebte.  gn  otchonbe  bep  bjieftt  befegell  met  onfen  fégftelen.  4bee 
geben  ter  Sueten  negen  baegen  in  Aobembet  / ira  fait  onp  i^cn  MCCC.  LXXl V.  ’iif^ 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

WEncelijn  bp  bec  gcatle  4SMtt  &c.  boen  feonbe  Ok  luben  / bot  tnp  boo;  ong  enbt 
boo)  aile  anfe  luben  enbe  onbeefaten  gfjegbeben  (pbben  ÿeteen  Godcct  Heece  van 
Heinsbcrg  enbe  aile  flnen  fiulpttm  luben  enbe  onbetfoetm  cenen  goeben/  gantfen  allingben  ai. 
ben  b^be/  bie  baR  Ram  enbe  tbtfm  jal  tôt  écran  maent  long  naît  onfm  oft  brÿ  ^eetm  bm 
l^cinpbcTg  tbcbeC'  feggflen  bi  alfullien  boeglim  foo  koannect  mp  benen  boo)rt(|)cben  b)cbe>itier>Rg. 
gfimtefllm/  batfuUenUpberanbaoiRiluebmBeeien  bon  ijleiniibecg  oft  Rnm  3b?oRaert  bonne  . 
boen  met  onfm  opmmb.’ieben  In  Rpuc^btabt  teDdnRbccg/niberootnanmtT  bpbm  fclben  b)ib( 
iDcbiT  Itggcn  toile  / (bo  fai  |)p  onil  of  onfm  ^lofTaect  ban  BaIbetitio)tfi  bat  benbe  bom  mit 
Rnm  opmm  bjicbm  bi  onfe  ifetobt  te  BaOienbo)c|)/  toefbm  boojfcbiebro  bjebe  top  gfjeloben 
In  goeben  ctoutom  baR/  Rebe  enbe  onbetbjeheliicb  te  bnubm/  m nlbet  borg^m  enbe  fojmm 
aig  booifcbiebm  V.  gn  oicbonbe  beg  bjiefg  boec  top  onfén  fegljtl  am  bebM  boen  &an(Aa. 
gbbegtbm  opt  |act  MCCC.  LXX V.  ttlun  bagbm in  Ibeccmbn.  I37f. 
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lot  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

EÎnalft  de  llnvcntalre  des  Chartes  confervées  au  Chaiieau  de 
VilVorde. 

Item  deux  petites  lettres  attachez  l'aile  à T autre  ^ dent  Vuiu  lettre  ejl  de  ta  ville  de 
Liere . par  laquelle  ils  coffuiffeat  ejire  tenus  au  93o;t^>tntite  d’Anven , que  par 
, ee  ils  fini  francs  au  tollieu  i' Amers,  fcf  prmettent  ain/i  ttufiours  quand  requis  en 

feront , faire  letfervices  appartenants  au  d’Anveri.  ef  eefie.  lettre  en 

JiateFantACÇC.  LXXVII.  le  lendemain  du  mois  de  Juin  entrant.  Item  l'au- 
tre lettre  eft  de  la  ville  de  UertntaU,  contenant  en  effeS  le  mime  que  ta  lettre  preceden- 
te, 13  mefme  Date. 

Ëitràiâ  des  Cbufluriaes  de  la  ville  d’Aovers,  & eft  le  ferment  qu’ilri' 
Bourgeois  de  ladite  Ville  faid 

H ‘Jet  nom'  fcA  ban  on  boa;tani  ben  Oettoge  ban  ÜS^abant  rnbe  .ixiacchgciibt  goét  ente 
geeroutai  te  jijne  ente  befen  Sojeftt  meitcn  ©ajdjt  otabe  ente  So;[b  Ueten  te  ^Ipen 
tlueOen  ente  kDocIjten  naec  mtfn  befie  bernug|)cn/  foo  moet  mg  Oobt  jjclixn. 

Extraid  de  l’Inventaire  des  Chartes  à Vilvorde. 

ITem  une  grande  lettre  fielUe  de  phtfieurs  fiaun , contenant  un  accord  ou  aHiance  i la 
vie  de  Wenceflaus  Duc  de  Lucembourg,  de  Loibier,  de  Érabani , «ic.  dune 
part,  (3  Guillaume  Duc  de  luliers  te  de  Gcldre  d'autrepart , en  laquell;  alliance 
emiron  la  moitié  de  la  lettre  efl  pofée  cette  tlaufule,  gùD  bebeüenine  onf  geitogeu  ban 
«ulleh  inb  ban  4Mce  inb  onfen  etben  anfe  lolfingen  ban  Salbenboscl).  n'ay  treuvé  au- 
*•377-  tre  claufe  d'importance,  & eji  ladiSle  lettre  en  Date  tan  MCCC.  LXXVII.  te 
einquiefine  d" Avrils  (3 fur  le  dos  de  la  lettre  eJi  efiript -lànen  confoederationis  in- 
ter Ducei  Brabaneix,  luliacenTem  Si.  Geldrenfein,  ce  Coihitem  de  Monte. 

Du  mefme  Inventaire. 

Iiem  une  lettre  faifant  mention,  que  Raynaut  van  Valkenborch  Segneur  de  Daç- 
lenbroeck  a relevi  de  Madame  lenne  Duchefle  de  Lutfembourg  Se  de  lirabant 
(3  du  Due  Wenceflaus  fin  Memhour  le  Chafleau  de  Ravefleyn  avec  le  pavs  A: 

I J78.  Segneurie  de  Herpen.  pnw  tes  tenir  en  fief  de  ladite  Ducbefj'e  au  droiB  de Juf  du 
* ' ' Sraiant , (3  efi  la  lettre  en  date  le  fixiefme  de  luing  tan  M C C C.  L X X V 1 1 1. 

Extraids  dudit  Inventaire. 

Ifem  une  petite  lettre  de  la  ville  de  Vilvorde , par  laquelle  ils  cogneijfint  eflre  ebligés 
à l’ouvrage  du  Cbafleau  ou  Bourg  d’Anvers.  (3  ifl  cette  lettre  en  date  tan 
MCCC.  LXXXI.  enla  veille  de  T Annontiation  de  nefire  Dame. 

ITem  une  lettre  des  Bourgemaifires , Echevins  (fi  Confeit  de  la  ville  d Anvers  , conte- 
nant certaines  lettres  d'Antoine  Duc  de  Lothier  & de  Brabant , à"c.  lefquelles 
lettres  contieneni  certains  points  d’appointement  faiS  entre  lediB  Duc  d" une  part , (fi 
ceux  de  la  ville  d'autre,  comme  des  portes  du  Chafleau  d’Anvers  , fcf  contient  lediCl 
appointemeut  entr' autres  cefi  articles  Item  quant  au  point  faifant  mention  dudit  IBcrf 
Cf  du  pajfage  des  marchants  parmi  noftre  Chaflel , nous  avons  ordonné  (3  déclaré,  que 
ledit  Vtetl  demeurera  perpétuellement  en  fa  maintenue,  & en  leftat  qu'il  eft  à prefent, 
que  lefdiSt  marchants  (3  autres  honnes  gens  pafferont  à tous  leurfdits  biens  (3  mar- 
cbaadifes  par  noftre  dis  Chaflel  en  allant  d icelujt  UkTf  en  noftre  diSe  ville  d Amers , 
felm  ce  qu'ils  tnt  aecouftumé  de  fairt  en  tems  pajfé.  Item  quant  au  point  des  maifins 
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DES  TROPHE’fes  ciÈ.  tiRAk.ÀN^,  , îb’i 

tâ  htritates  ^ue  aucuns  àefdiu  babitant, s ont  dedans  iceluy  nojln  ÇhiSlcl.,  i«». 

Ions  J ordonnons  & déclarons  , guicfux  bab‘tans,(^  iontifs  gens  et 4»vns  ro(ujidrimt 
leurfdits  héritages  fcf  maifons , (J  en  ioiiront  félon  leur  bonne  B ancieue  en/ume  ,Bc. 

Donné  U 8.  tour  de  Mars  ^ avant  Palques  fan  de  grâce  M C C C C.  X.  14.10. 

Ifem  une  lettre  des  Bourgemaifires , Èfebevins  & ConfeildeTa  llile  iCJtnèrs  iâr 
loMelle  ils  promettent  J accomplir  le  pont  de  perre  commencé  à faire  à la  porte  du 
Chaftel  d’Anven,  cecjue  par  te  Duc  Antboine  efloit  ordonné;  ejlant  en  daté  le  18. 
dumois  de  Mars,  avant  Paffues  en  Fan  tHCCCC.  X.  érfurledos  de  ladlse  let- 
tre  ejl  efeript.  Contre  lettre  de  la  ville  d-Anvers  touchant  un  pont  de  pierre  que 
ladite  ville  ac  de  nouveau  fiiiâ  a la  porte  du  Cbaftel  dudiû  lieu  d’Anven  deveri 
la  prifonniete,  &c. 


Dudifi  Inventaire. 

ITém  ente  lettre  originelle  d Adolf  Comte  de  Clevc  * par  laquelle  iî  recognoit  avoir 
relné  en  fief  B hommage  de  Dame  I E N N e Duché  je  de  Lutzembourg  de  Brabant 
& de  Lemiourg  le  Chafteau  de  Ravedeyn  avec  le  pays  de  Herpen  B toutes  leurs 
appartenances . comme  fief  de  Brabant  aiant  foin  le  ferment  de  fidelité  B efi  la  lettre 
donnée  à Bruxelles  en  Date  du  fxitfme  de  Novembre  de  l'an  MCCC.  XCP'II.  fellie  ‘ i97- 
d' UH  petit  féau  de  e'tre  rouge. 

Ëncor  Dudiél  Inventaire. 


ITem  certaines  grandes  lettres,  eontenant  ceriatn  aeeord  fais  par  ceux  oui  efloientpar 
B A s T A R D I B de  la  parentele  de  Brabant , par  lequel  accord  appert  au-ils  avoient 
ebosfi  certasns  per  formages  audit  accord  dénommés , qui  devaient  appaifer  les  differentes 
pourraient  entr'eux  fourdre,  & qu’ils  feraient  tenus  entretenir  B garder  ce  que  par 
lefdits  e^s  B tboifis  ferait  ordonnée , B qu'ils  afftderoient  F un  t autre , ayant  fait  fer- 
ment de  ce  ainfi  entretenir:  comme  la  lettre  contient  plus  à plain,  Domut  à ter  Futren 
on  Fan  M C C C C.  1 1 1.  farts  que  le  iour  fois  expreffi. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabartt. 


140J. 


ANtONIOS  de  BuROVNDlACOMEsREGtSTETENSIS  ET  CaS- 
~ prïfcntes  litterar  vifuris  falutem. 

Cum  Itluftrrs  Prtnctptffa  Domina  loanna  Duciffa  Lteemburgenfis  Brabantite  B 
éf"burgts  noftra  pridileâa  Domina  & matertera  tranilulerit  le  fuportaverit  cha- 
nthmx  Dommar  & matn  mea:  Ducifli  Burgundia,  Comitifla  Flandria,  Atthefia 
& Burgundia  occafione  certarum  Conventionum , Coropofitionum  le  Traflamum 
lîîîrîf  1 *^*‘™'"*  'n't»ram  & concordatarum , ac  in  litteris  defuper  confeâis 
^declaratarum  re^men  & gubernationem  terne  & Ducatus  Bra^nti*  cum 

^ «««  m»  regimen  & gubernationem 

ejur^Ducatus  per  ipliuslitteras  patentes  nobiscommiferit,  bine  eft  quôd  nos 

expreire  recognorcidiua  per  pnerentes,  nos  promilîlTe  & taûis  Sacro  fanto  Evan- 
«ebjscorpotaliter&adllmâa  lurafle.quàd  ftatim  & incontinenti  poftquàm  pra- 
noftra  nutu  Divino’  de  vita  ad  mortem  pèrveiîerit,  prai. 
Brabantia^um  fuu  pertinentijs  tranfire  permittemm  ad  pra&tanl 
Bufpnd'ïDuciflam  legitimam  hæredcm  eiurdem. 
V ^ k”'®  f Baronibua,  Militibm,  Oppidis,  F^icifiis 

ië7nos  tel  pnvilegia  , ufus  «^fervantias , & contra  ilia  non  contij^ete. 

abquem  dium  noftra  ex  narre,  fine  malo  ingenio , 8c  infuper  pro- 
loutimiu  qubd  moram  & refidentum  noftram  tendiimui  in  terra  Brabanti»,  (alvd 
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'oOck!  qmndocnmquc  nobù  pUcuerit  vel  opus  hierit  extra  diâain  temm  abeflêndi, 
quàd  tune  bonum  locum-tenentem  pro  nobis  in  eadem  terra  diraittemus,  oroni 
fraude  & dole  in  omnibus  fecluCs.  In  cujus  rei  teftimonium  pixfcntes  litteras  ü- 
eilli  noftri  appenfione  fecimus  commumri.  Dacum  Bnixellz  die  fexta  anno  Do- 
. mini  MCCCC.  IV.  &erantfignatæ  per  Oominum  Comitem  præfcntibus  fuo 
conGlio  Dmint  , Demiiu  de  UJeierke,  DmituPttro  de  Zyfe  Gubenut»- 

ri  Dminf  Befit  Ûf  ff'iUelme  Bltndel. 
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PREUVES 

Du  Livre  Cinquiefme. 

GODEFROY  DE  BRABANT  COMTE  ET  SIRE 
D’AERSCHOT,  SICHENEi  RODE, 
VIERSON,  &c. 

t 

' Lettre  tirée  de  l’ Archive  de  l’Abbaye  d’Everbode , & femble  eftre 
tranflatée  du  Latin. 

IAn  by  der  gratin  Gods  Hmoghe  van  Lothrljck  cnde  van  Brabandt  om  allt  bit  gt)mt 
bcfc  trgbmdmijbigljt  Icttecm  fiilUii  fitn  mbe  liaojcii  acortc  cnbc  'Titnnlffe  Dtc  tnaabn’t 
dimmic  Dac  Die  mcmojitn  tnDc  Dat  kbrn  ban  Dm  licDcn  nict  ni  Dutet  t'moclpc  fini  Dagbrn/ 
foo  iÿ  gDcbiatnitt  mbe  gDeufrat  omnic  ment  fthnliepDt/tefmcndn  glielctl.Hftc  enbt  te  ma»' 
tim  Cbactnÿ  ban  Dim  bat  irn  nirtwlijclim  bagtjm  fai  burcm  t om  Die  bxIcAt  fittcAm  tnp 
Dom  ((  bthmiK  mik  te  toetnie  om  allen  Die  gljcne  Die  Defe  tegbcntDoa;DI  gpe  lettetni  fmi  enb'e 
Ijoiren  / Dat  toi>  ni»  eabe  ban  onfe  b;imDtn  tube  ban  onfni  (nannm  btbbni  bebiijft  tiiDe  ge» 
gebm  onfen  Htven  broeder  Godivards  IIeer  van  VirsonIii  Deplingen  mbe  In  De' 
toijfmiirtn  baiiDcn  goebm  Die  t'ons  ctiDe  te  ()em  (Hn  fiomen/  al^  ban  b«ftnffmi(fm  ban  on-- 
fm  Iitbni  Çeet  cube  baber  mijn  ljttre  Hcnrichcn  ban  goebet  brebenthminén  toplee  Hotoch 
van  Loihrijck  eude  van  Brabant  Diic  Dufnit  ponb.  ’pjaecÿ  lu  rtbe  em^iiegelgefie  (aéra/  4 toi, 
nogfc  gbctflient  booj  em  ingbeKtfira  / omroe  Die  toelthi  Djie  bufent  ponDt  top  bebbm  hem 
Utoijd  mbe  gbcgtbtn  in  boogen  mbe  neOre/  in  CbSfe/  In  flentm/  In  lanbm/in  SSnmbm/ 
in  ïDatrte/  in!3o(Ttben/  bi  10cpga»ben,/  in  nHe  «rtitbtm  in  boge  enbe  neb»  / enbe  in 
jBonfebappt/  alfoe  alfe  bop  enbe  onfe  bojbete  bebben  gbeboubm  mbe  gebantpllebt  / tôt  op 
bm  bacb  bat  Defe  tegcntooojbigt  lettemi  Uwjben  gbegebm/  Defe  ®o;pen  mbe  bat  pen  toe^ 
Joirt  / bie  bicc  ita  bolgen  gbenoempt  / bat  ip  te  toeten  / Awfctot , Betccom  . Weerdc' 
Lanckdorp,  Tedelt,  MtllcIbrocck.RiUact.NuroJe,  Houwert . Ticit;, Zighne  , Beckevoert  * 
Molenbccckc . Warsbecckc,  Waenrode,  Mifeom,  Bivrbekc,  Mellin , Ham . Nnen  mdc  Ncten- 
vrcerdc  op  die  Dcylc,  Vaelbcccke  cnde  die  Wooniiigc  endc  die  Wouwere  ontrint , ende  deii 
Hoghen-boolch  fonder  prifen  ; Oflcnboich , ende  dat  hooge  Gcrichte  van  Geltode  , enbe  al 
bât  tnn  babbtn  in  btfe  ®0!pen  teii  lijbe  bat  befe  lettecm  hlotbm  gbegbebm  / Waverc  ende 
den  Büfch  v an  Mcerdad , den  Bofdi  dicmen  noaiipt  die  Spreed  , den  Boich  van  Bercnit 
ende  den  kicynen  Bofeh  van  Vaelbeecke  aeitt  bie  flmlen  ban  tbim  Ijonbret  ponbt  Xobmfebè 
te  betalm  attenm  ban  bm  gfrctbtneii  ivnningm  bieinm  betaelt  ten  tpbm  baiiben  papemente 
ban  ben  flintm  ban  Darc  enbe  ane  Die  llimm  ban  lobene  bonbnt  pont  birt-tnaf  ftomtieb 
enbe  ttoee  pont  ïïobcnfriy / te  n.nime  na  imjn  t?eee  Henrichen  van  I,ovene  onfm  nebe/  tm 
tnmijnm  mbe  In  ftilcrtre  maninm  alfe  bie  gliefebe  Çert  Sirntiefieit  neenipt  boo;  ’t  fpne. 
b’IDei.b  goebe  enbe  ®o}pen  met  al  bien  bat  baet  toebeboojt  onfe  liebe  6;oebn  Goderart 
booifs-  mbe  fijne  nae  honitlinglitn  fulirn  üoiiDm  ban  onp/  enbe  ban  onfe  nae  fiomelingm  te 
Seme  / enbe  fnllm  tootbea  oiift  nianneii  enbe  ouf»  iiae  liomelliigm  : enbe  liet  ip  te  bittene  / 
bat  top  int  boieftftîtbtn  îlofeS  brlianbm/  bat  top  inogAm  iaglyn  onfe  lieliaaie  tegtientooo’-- 
bic|)/  mbe  onfe  nae-fioinelingrii  met  fijiKii  litAame  Irgljentooojbicl)  bie  {^ratoge  fijn  fal.  eSii, 

De  toinehoerm  mbe  Vt  illm  bat  onfm  litbm  bjoebte  Godevart  boiefeSteben  / fioube  enbe  liant 
Pllelitt  aile  brfe  goebe  boltfebiebm/  mbe  bat  bit  ntanneii  Ipm  onberbanicfi  fljii  enbe  fijn  na> 
liomelinam  / in  olbtt  iiianierm  alp  fij  getoetfl  (lebbm  oiip  mbe  onfén  boybeten  tôt  noeb  toe. 
ÿoehlptetoetme/  bat  biniteii  bm  p.ilen  mbe  bat  liera  toeüelioojt  banbe  ®o;pm  boirfs.  / 
lleet  ten  îfbbne  bon  Pjemoitflttpt  bie  mm  liept  Averbode/  mbe  em^of  banbm  ®iKi|(^n' 
Ilupp  batmm  tiept  Beckevoirt  / enbe  tm  onb»  pof  ban  ^it.  jSitafîup  bon  Pitram  batmen 
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tait  Bierbtcck  / Dit  totWit  ïtftUije  code  Oodm  Wp  mmen  in  onftt  matljt  oiDt  in  onftt  ®ett 
htpBt  / tjiint  met  trttu  foo  en  niocljttn  top  dien  dupt  cnftn  Ijnndtn  nirt  t’ittn  / matt  ondtt 
notai  tôt  jeffe  ofM  tôt  fttetifli  dit  fon  biniim  dtfc  palm  / dit  toilittotrtn  top  Bcin  in  .fijn* 
tnatbt  etfl»  in  fijnt  Bcctftcpt/  tm  toatt  dat  fade  dat  ’t  ftoot  datt  dtfe  Ijobtn  orn  entren  / 
jadtai  in  imttcn  oft  p^tifleaitn  rptcialt  doit  fttn/  oft  doit  dtfen  tjodtn  binnm  defni  paltn/ 
Odcimit^  dit  dMitftt  dat  totjfc  niet  m motblm  dupt  onfen  handen  frttro  noeb  doen.  5n  oie* 
Ronftbappt  tnde  in  teutotlücliet  fthnbtpt  dtffc  dingben/  hedbm  top  dtfc  ttgbcntooosdlrjt  Utte* 
tm  btfcBrit  met  onfen  (iocle-  «Otmacelit  endc  Begedene  tôt  Sapilltltn  int  iaet  dandtt  Btboet» 
IiS+.tmonlfen  nette  MCC.  LXXXIV.  dtÿ  ©insÿdattbÿ  natt  ten  fttUen  ê-  ftatbebjntn 
det  matebet- 

Lettre  dont  l’original  eft  aux  Chartes  de  Brabant. 

A fous  aux  qui  ces  fre(essles  lettres  verront  ér  orront , Godefroy  de  Bra- 
bant Seoneor  d’Aerschot  ét  de  If  I e r s o n yâ/»/ fcf  «f- 
noijlre  vérité.  Savoir  fai/ans,  que  comme  nofire  cher  Segnescr  £ÿ  frere  le  Duc 
de  Brabant  mus  ait  dormi  en  parchen  des  biens  fc?  de  la  terre  que  i lui  à mus  e^ 
tfeheus  de  la  fucceffion  de  nofire  cher  Segnenr  £ÿ  pert  de  bonne  memorie  Henry  iadit 
Üuc  de  Lothier  & Brabant,  trois  mil  livres  de  terre  au  tournois  , quatre  tournois  i 
compter  pour  un  ejterlin , & de  tout  il  mus  as  faiet  bon  afenterrsent  & fufifant , par 
fes  lettres  ouvertes  que  mus  avons  de  lui  fur  ce:  mus  parrtss  Vaffenteittent  fujfifant  de  la 
fomme  devantdite , mus  temns  de  nofire  cher  Segneur  £ÿ  frere  devantdit  à bien  payé  6f 
remneons  partant  à ebevdhce , & à tout  la  droiSure  qsu  mus  avons  eu  avoir  pouvons 
de  la  lucceJfiOH  de  nofire  dit  Sejrnestr  & pere  iu/ques  auiourdhui.  En  tefmoignage  de  'quel- 
les choies,  nous  avons  ces  prefentes  lettres  féeliées  de  nofire  {eau  donrsées  en  l'an  de  F In- 
n carnation  de  mtre  Segnescr  MCC.  LXXXIV.  le  Mardi  apres  la  S.  Catbarim 
vierge. 

Slelle  d'un  feau  en  cire  iaunajlre  avec  contreféel  pendant  à des  cordons  defoye  yerde. 
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DES  TROPHE*ES  DE  BRABANT. 


Lettre  tirée  des’ Archives  de  l’Abbaye  de  S.  Gertrude  i Lovaifi. 

DUS  DE  BrABANTIA  Oo  MINUS  DE  ArSCOT 


N Os  Goobfr 

DE  V I Rso  N nocum  facimus  univerfis  præfentcsliiceras  viforisSc  auJicuris^ 
quiSd  cùm  lis  & quercla  iam  dudum  mota  fuilTcc  inter  viros  religiolbs  Præpo* 
j[îtum  & Conventum  B.  Gertrudis  Lovanienfis  ex  um  pane , & Miriam  (îliam 
quondam  Armldi  diHi  de  Stadls  prope  Arfeot  ex  altéra  « uipcr  bona  fivc  pratis  JiâU 
theutonicé  Hcrns-broeck,  in  quibus  ipfa  fc  afTerebat  jus  habere,  diâaque  caufa 
hinc  & înde  diu  coram  nobis  & aliàs  ventilata  elTctt  tandem  propter  bonum  pacU 
^ concordiæ  inter  partes  reformata , dilta  Maria  fua  fpontc  non  coaâa  coram 
nobis  perfonaliter  comparens,  quitQm  clamavit  di£bos  Religiofosfic  corum.  Mo*- 
nallerium,  &c.  omne  jus  & omnem  aâionem  quod  Si  quain  habebac  in  eifJein 
bonis»  in  diâos  Religiofos  totalitcr  transferendo.  Nec  e(l  urxtermitendum,  quùd 
fæpediAa  Maria  (îmiliter  quitum  clamavit  H^rmannum  di£tum  de  Mola  de  Boens* 
beke»  fuper  omnibus  bonis  antediftis  , &c.  Et  nos  partes  fupradiâi’  rogamus 
Nobilem  Virum  Dominuhi  Godefridum  de  BrahantiA  Dominum.  de  Arfeot  rirfon 
nodrum  karilTimum  Dominum  prædiâum  » u:  in  munimine  £c  roborc  prtemiflb* 
rum,  dgillura  fuum  prxfcntibus  apponat.  Et  nos  Godefridus  de  Brabaniia  prs> 
fetus  Dominusde  Arfeot  8c  de»  Virfoa  pccitionc  prœdiaarum  partium  , præfcatcs 
litteras  {îgillo  nodro  dedimus  roboratas.  Datum  anno  Domini  MCC.  aCVIIL 
ferla  fecunda  ante  fedum  B.  Pétri  ad  Vincüla.  ' ' ^ 

Séellée  d'un  fétl  tn  cire  ver  de  avec  cmre-jiel.  i ‘ . 


mvoci 


ExtrailT: 


io8  PREUVES  DU  LIVRE  V, 


Euniâ  des  Preuves  de  rHîftoire  de  la  maifon  de  Cbaflillon 
par  André  du  Chelne. 

NOm  Godefroy  de  Brabant  Sires  de  Vierfon  , laejuri  Je  Sain  Pot , tÿ-  Gag* 
t hiers  Cbafteitten  Chevaliers,  fefins  faveir  tous  tels  qui  verront  & orront  ces  let- 
tres ,que  corn  à la  requefte  & à la  froiere  de  nous  & d’aucuns  autres  amis  noftre 
tbiers  Sires  Philippe  par  la  grâce  de  Dieu  Royi  de  Fratsce  ait  foufert  de  fa  grâce  , qut 
lehans  d’Avefnes  Cuens  de  Menant  i lequel  pour  bonne  caufe  il  tenait  pris  a Montle— 
• . bers , puijfe  aller  en  fa  terre  de  Henaut , à retour  de  prifon  à foSave  de  la  proehaine- 

fefte  feint  André  à Paris,  nous  nous  fefins  pleges  £ÿ  principaux  candeurs  chafcun  Je 
nous  pour  le  tout , tJ*  eftablifons  envers  noftre  dit  Seigneur  le  Roy  doudit  Comte  de  He- 
naut rendre  dr  remettre  en  ladite  prifon  le  Roy  à Paris  à roCtave  de  ladite  prochainé feftt 
t ■ de  la  feint  André  ,feli  diz  Cuens  n'a  enjoigne  de  mort  ou  d autre  necejfaire  tcrfelidy  Cuens 

au  nous  défaillons  de  fe  faire , nous  nous  obligons  & fommes  tenuz  en  la  main  noftre  dit  Sei- 
neur  le  Roy,  de  paier  audit  Roy  quarante  mil  marcs  d argent  au  marc  de  croies,  UJI. 
quels  il  doit  avoir  pour  s'amende  é"  pour  fes  mijfteus , à'c.  Failles  é"  données  à S.  De- 
1 JJX.  nys  en  France  le  Lundy  apres  Ut  fefte  feins  Remy  en  Pan  Je  grâce  M C C.  X C 1 1. 

ENFANTS  DE  GODEFROY  DE  BRABAJ^T 
COMTE  ET  SIRE  D’AERSCHOT,  &c. 

Extraiél  de  l’Archive  de  l'Abbaye  d'Everbod& 

IOhans  DE  Brabant  Zires  de  Mazairiide  Mortain* 
gheChastei-ains  de  Tournats  à tous  cheaus  ii  ces  prefentes  lettres 
verront  & orront,  & efpecialement  à tous  les  hommes  (à  Ifs  efcbevint  noftre  chier 
ÏÎOO  Seigneur  (ft  pere  Mon-ftpieur  Coôeftoy  de  Brabant /<»/«/,  &c.  Donneit  le  premier^ 

" AÉjy /’«»  MCCC.  Ceft  un  Vidimus  de  certaine  lettre. 

Séellédun  petit  feau  qui  femile  rapporter  les  armes  de  fin  pere  U de  fa  merti  » 


i; 
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.DËS  TROPHE'ES  DE  BRABANT.  roy 

Eacor  de  l’Ardiive  de  ladlde  Abbaye* 

N Os  MaslIa  Comitissa  Iui.iacensis  DoMtNA  De  Atft* 
SCHOT  BT  Vier  SON,  &c,  & quàd  iilius  noftcr  primogeninisWiL- 
L E L M U s prxmiflu  vcnditionem  & emüonem  dum  >d  annos  dircrecionis 
pcrvcnent  ratai  Sc  firmas  habebiCi  2cc.  Datum  anno  Oomini  MCCC,  VU.  indie 
beatorum  Fabiani  îc  Scbaftiani. 

£m  Jiel  en  erre  vente  fendant  k de  terJent  ie  fyevirie. 
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tia  P R E U V E S D U L I V R E V. 

Extrait  de  robituaire  de  l’Abbaye  d'Everbode. 

OViTto  Kalend.  Oftobris  obijt  tiobilis  Domimu  DomInurRo  b feu  t irs  BK' 
Bcllomonte  UominvidePoenci  maritusnobilisDomiaxDo* 
minæ  de^rfibot , pro  cujus  anima  habuimus  quinque  libraa  ad  piuntiam. 

Lettre  tirée  de  l’Archive  de  la  diéle  Abbaye.  ! 

VNiverfis  ad  quos  prxlêntes  litterse  pcrvenerint  Ger  ardus  Comes  et 
Elisabeth  Comitissa  Iuliacbnsis  nec  non  ff^lbe/museeriuit 
primogemius  fiÜHS  Dmims  de  Brought  falucem  cum  ooiicia  vericatis.  Cùmno- 
bîlis Domina  Domina  A/rtri»  Demirut  de  Arfebot^ ieVirfiemComitiffa  luliaceHjisnof- 
træ  prxdiâa  Elifabetb  foror  macurâ&diligenti  delibcrationeprzhabicâ»  per  Con- 
ventiones  légitimas  inter  ipfamDominam  Mariamexuna,  ScvirosReligioios  Abba> 
temâf  ConventumMonallerij  Avcrbodicniîs,  Stc.  Notumfacimus  univerfisSc  fin- 
gulis  tam  pratrentibus  quàm  futuris.  quôd  nos  diâas  liccntiam,authoritatcm  Sc  obli- 
gationem  prscmilTaSi  prout  in  diétis  litteris  diétxnobilis  Domine  continentur,  in 
quantum  nos  tangit  acnoflres  hxrcdes  & rucceflbres , ac  tangere  pofTct  in  futunim 
approbamuspcrprsfentesStconiirmamus,  & omnia  confentiendo  rata  habemus  at- 
que  firma , volentes  & promittentes  bonâ  fide  ea  omnia  8c  fingula  perpetuis  tempori- 
bus  inviolabiliRrobreivari.  In  cujusreitellimoniumScroburdedimusprxIêntesnor- 
tras  litteras  diétis  Religiolïs,  noUrislîgilIisverisexnoftta  certa  feientia  Cgillatas  ipib 
1310.  die  B.  Martini Epifeopi  hiemalisanno  Domini  M CGC.  XX. 

S(e]Ue  de  trois  feattx , le  premier  en  cire  iaxne  reprefente  utfbemme  à ebeval  armé  T efpée 
ilamaix,  en Tefcajpia un Hmle cheval caparajffomi  bardé  de  mefme  (S  alentour  efi 
tfeript  en  lettres  Gottic^es  S.  Gerardi  Comitis  Iuliacencit  & Nemoris. 

Le  fécond  efi  d Elifabetb  de  Brabant  imprimé  en,  cire  iaune  comme  il  efi  exprimé  ci  dejfous. 


le  troifiefme  efi  in  petit  fiel  rend  contenant  un  tfcujfon  (fi  le  lion  de  luliers  à un 
hmbel  à quatre  pendant  , (fi  en  la  circonférence  efi  efeript  S.  Wilhelmi  Domini  de 
Brougbe, 


PREU- 
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PREUVES  * 

• i 

Du  Livre  Septiefmc. 

GODEFROY  DE  LOVAIN  SIRE  DE  LEEUWE,  &c. 

Chartes  tirées  de  l’Archive  du  Monaftere 
d’Op-Bigaerden. 

GOdevridus  db  Lovanio  IlhiftrisvinDutisLotbtriniiafratertsXawn 
in  Domino;  Novcrintunivcrlï,  (fiodegodomamdeMmheùnS^  Mari^eCiC- 
tcrtienGs  Ordinis , fundaum  ad  licentiam  Illuflris  viri  H.  Ducis  Lotharin* 
gis  intrù  mci , fitam  juxta  Liiâtcum  in  dominio  meo  ■ defcnderc  & cuGodire 
promitto , & in  jure  fuo  iûmitcr  ilabilire.  Dacum  anno  Oomini  MCC.  XXXVII. 
tnenTe  Septembri.  Ïl37* 


Séellée  </’«»  fiel  imprimé  en  eertnine  fttfie  méfiée  ave(  Je  It  cire  icuHU  (fi  furpeinte  Je 
Keuleiir  reuienfin  eifceer. 
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preuves  du  livre  vil 


GOdefri*us  bÊ  Lovanio  I/thrki  Decis  Lc^haringlæ-^rater 

Vniverûfftti  vclkiB  declaramus,  quoi  loannes de  Zona  in  noilf^  & Scabinorum 
noftrorum  de  Lnves  præfcmia  confliiutis,  omne  jus  hacrcditariiim  quodeon- 
tincebat  ci  in  deeem  bonnarijs  terr*  jacentis  apud  ZtMiain  in  dominio  noflro, Prio- 
riflx  & Conventui  de  Monte  S.  Cillcrticnfis  Ordinis , rationc  aiTîgnamcntî 
& foUationis  ift  eteemoHAatn  faôs  forori  Macbtildi  de  Zom»  Sancci'inooiaU  knci 
præ.iiéli  à prædiclo  loanne  fracrefuo  & G.  pâtre  & I.  matre  di^l*  Macheildis,  in 
manibus  noftris  ad  opus  diâæ  Prioriflje  & Convenuis  loci  nwanorati  refignavit, 
Adiliterunt  autem  cùm  hax  fa€ba  fucront  Gofuinus  de  Bruchem  » 'Petrus  de  CaJ/en^ 
berge  Scabini  nollri  de  Lewes,  fie  Stephanusde  Ztrcmbekc  qui  tune  Baljuus  meus 
crat  alij*  Cîim  igitur  hîcrcditas  prxdifta:  tem  in  hune  modum  in  noilris  ma- 
nibus fit  refignata,  nos  tandem  Priorrfix  & Convemui  loci  prxdi^li  contulimus 
^i38.clccmofinam.  Aétum  anno  Domini  M C C.  XXXVIII.  Menfe  M^io. 

Lettre  tirée  des  Uhattes  de  Brabant. 

•*  ' ' T?  G®  Godefridus  de  Lovanio  Jrdtcr  Domini  Ilemki  Dei  ÿ'Utià  Duck 
1^^  Lotbaringia  Braèantiæ , ouod  talcm  Corapofitionem  fcci  cum  pra:- 
diéto  fratremeoytuper  bonis  poti  roortem  carifilmi  patris  mei»  quondamDo- 
ïnini  Hemki  Ducis  ÎJitbaringié  > fciliccc  quod  idem  Dux  Iraier  meus  dédit  mihi 
mille  libras  Lovanienfes  annuatim  in  Hommagium  , fexcencas  in  deRarijs  & qua- 
dringentas  libras  in  bonis , & ita  abrenuntiavi  rcliquà  hTreditate  à pâtre  de  macre 
dcvoluiû.  Telles  Dominus  Otto  Cornet  Gelrienjîs^  Dominus  H^alterui  Bertuldust  C'a- 
dfftidus  de  Perweys  Ü*  frater  eiuf  JngelramuSj  yfrno.'dus  de  Diefiy  Arnoîdus  de  Roche- 
ler^  ArnoUim  de  ti'efemcul  \ Leonius  Cafletlanus  Bruxelknjii„  f^ilhelmus  de  Grimhergi 
Henrkus  de  AttenJroven  ^ Ubertus  Feniine  y Pf'^altbtrus  de  Thenk  y lienrkus  Bnmo  % 
^ Gerardus  frater  einSy  Confû’îoannes  de  Monte  , &c.  Aéka  func  anno  Ooinini  MCC«' 
•1130.  XXXVI.  in  Vigilia  Bcati  Martini.  -, 


Lettre  tirée  du  Chartulaire  de  TAbbayc  de  Tlicnaifles  près  Vervin. 


v: 


''Iro  Vcncrabili  & dilcreco  Domino  I.  de  Trecis  Leodienfi  Archidiacono  Go* 
DEFRIDUS  Dominus  de  BavcignIrs  frater  Ducis  Brabantiæ  < 
Maria  uxor  eius  falutem  6c  paratam  ad  beneplaçita  voluntatem.  Cîim  difeor- 
dia  verteretur  inter  nos  ex  una  parte , & viros  Rcligiofos  Abbatcm  & Conventum  ' 
^benolknfis  Ecclefiæ  Prxmonftratcnfis  Ordinis  ex  altéra  , fuper  haya  de  Harcenies.^  , 
& dics  eflet  afiîgnata  ad  componendum  5 tandem  in  hoc  convenimus  mediante  Dp-  , x 
mina  de  Rofeto  nuper  dcfunélâ»  quod  nos  teneraur  redderc  fingulis  annis  in  perpe*  ^ 
tuum  Ecclefiæ  fupradi^æ  duos  modiosde  dimidium  bledi  hiemaÜs  in  grangia  de  ^ 
Baucignks  « &rc.  Datum-  apud  Rofetum  lcria  fexta  poil , Circumdeàcrunt  me  . anno 
^l4^Doraini  MCC.  XLV. 

' i > . ' . 

Autre  lettre  du  Chartulaîre  dX^^gaerden. 

kVoniam  humana  memoria  labilis  efifSe  caduW)  Çfc.'Notum  fit  tam  prÆfcn* 

* tibusquàm  futuris,  quod  ego  GodbfrIdus  de  Lovanio  Domi- 
..NOS  DE  Levve  y Mariayxormea  pro  remedio  animanim  noftrarum, 

Tex  bonnaria  tam  teme  arabilis  quàm  prati  jacentium  in  loco  qui  dicitur  Op  Bi- 
gaerden  fuper  Zonam  in  Parochia  de  Lewe  que  nollri  fucrunt  juris  & in  quibus  ha- 
buimus  jullitiam  majorem  Sc  minorem,  AbbatilTæ  Sc  Monialibusde  Monte  S.  Ma- 
rite  in  puram  contulimus  clccraofinam,  ad  conftruendum  & xdificandum  fibi  ibi- 
dem monallerium  monialium  Ordinis  Cillertienfis:  concedimus  ctiam  cifdcm  po- 
teftatem  ducendi  aquam  præiiôam  fcilicct  Zonam  fccundùm  quod  fuæ  placucrit 
voluntati.  Nos  verb  & nollros  fuccefibres  tanquam  fundatores  ie  conltruâores 
diéli  Monafterij  ad  defenfionem  ejufdem  volumus  obligari.  Vt  igitur  hxc  noflra 
donnatio  perpetu*  fiimitatis  fortiatur  vigorcm , prxfcntcm  paginam  figillorum  nol- 
I*51..trorum  appcnfionc  fccimus  roborari.  A£lum  anno  Domini  MCC.  LI.  mcnrcApriH- 
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DES  TROPHEES  DE  BRABANT.  113 

Extrait  des  lettrages  de  l'Abbaye  de  Viüers. 

GOdifridus  ce  Lovanio  1/rnrici Duch  Lothàringi»  £ÿ Sraiantia pa- 
trms  ad  pnitioncm  confangnincorum  ruorum  Gedefriii  Dmim  de  Pences  bf 
ff'illeimi  primogeniti  ipfius  & Âlidis  uxoris  diûi  Domini  de  Pcrw«  fdicis 
recordacionis'i  Sec.  Datam  anno  Domini  MC  C.  LIII.  Cejl  mt  accord  traiSld 
par  Godefroy  de  Lcmaia  entre  Godefroy  Sire  de  Penveys  fon  coaji»  prmaim  t AbU  iifi. 
y Cottxent  de  Vüters. 

Extraift  des  lettrages  de  l’Abbaye  de  Cameren. 


VNiverfis  præfentes  Htteras  vifuris  Maria  Domina  de  Gacsbcca  & Henricusde 
Lovanio  ejus  natus  ratutem.  Univcrfiuti  veftne  innotefeat , &c.  Dacum  anno 
Domini  MCC.  LUI. 

SielU  dm  feau  imprimé  en  pajie  mêjlee  avec  delà  cirt  furpeinte  de  cottletcr  Ver  de  avec 
tontre-fiel,  peadact  à des  cardems  de  foye  vtrde. 
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ai4  PREUVES  DU  LIVRE  VU. 

Lettre  tirée  de  l’Archive  du  Monaftere  d’Op-Bigarden. 

VNiverfis,  &c.  Maria  rcliébaquondtm  Domini  G.  de  Lovanio.  Noveritie^ 
qubd  Iacobu3  de  Scllcka  in  noilra  præfcntia  conftitutus.rccognovit  Ce  rectf-- 
pifTc  dccimam  jacentera  apud  Hait  y qux  olim  fuit  Domini  IFaîtbm  Lotthe^ 
ad  opus  Prioriflæ  2c  Conventus  de  Opbigardis  » &c.  prxmifla  autem  faéba  fuit  re- 
cognitio  in  præfcntia  Gei'ardi  iÿ  jfda  de  Uefringen  preibiterorum  -,  GeCeUni  del 
Borgb , Lamb:rii  | dcl  Borgb  & Gifelini  de  Hendenaù  > loannis  CoriUTÎnt  de  £- 
loH^ , & aliorum  quamplurium.  In  cuim  rci  teftimonium  prælcntcs  Uitcras 
Ijj-p.  noftro  figillo  roborawimus.  Datum  anno  Domini  MCC.  LIX.  in  craftino  B. 
Marix  Magdalcnx.  ^ 

SéeUe  d'un  feau  imprimé  en  certaine  pafie  blanche  t furpeinte  de  coukur  jaunafirey  coÈ’- 
tenant  la  figure  d'une  Dame  la  robe  fourée  d'hermines  tenant  fur  'le  poing  un  etfeau  $ îf 
le  contreféel  contient  un  efcujfon  à un  Lion  couronné  avec  cefi*  infeription  CUvis  Sigilü 
le  tout  pendant  à des  cordons  de  filet  blanc  enlYelafcbé, 

Chartes  tirées  des  mefme.s  Archives. 

VNiverfis  prxfcntcs  litteras  vifuris.  Maria  reliéla  quondam  Domini  G.  de  Lo* 
vaniOy  Hbnricus  cjusfîlius,  Àrnulphus  Dominus  de  Cranbem  ü[\stem  in 
Domino.  Noveritisquod  Elyfabctb  de  Quakenbeka  in  noftra  prxfcntia  cou- 
ftituta,  ncc  non  & in  præfcntia  Prioriflæ  & Conventus  de  Olbigardis%  5c  Scabino* 
rum  deGoykayyfdæ  pTCsbiieTide  Lifringen  y Henrici  presbiteri  noflronim  Cappcl» 
Janorum,  Oliveri  militis,  If'eitini  t Ghifetini  y ac  aliorum  quamplurium  fidedi-» 
gnorum  » prxJiéta  PriorifTa  confcnticntc  cum  fuo  Convenni  ôc  Scabinis  antcdi&is 
de  Goyka»  fuper  cxcanfla  fus  hxreditaiis  ad  ipfam  Elyfabeth  devoluta  de  moreâ 
Gofuîni  quondam  pairis  ipflus  fexaginta  folidos  BruxcUcnris  monets  Scabinis  de 
Goyka  antediûis  contulit  annuatim,  ad  vitam  ipllus  Elyfabeth  pcrcipiendos  y & 
in  uius  utiles  prout  cifdcm  Scabinis  placucrit  convenendos  , poTl  mortem  ver6 
Elyfabeth  prxaiélx  9 diéli  fexaginta  folidi  ad  prxfatam  Prioriflam  ac  Conventunt 
libcrc  perpétue  revertentur;  & fccit  de  diftis  fexaginta  folidis  annualibus  fpecialé 
aflignamentum  ad  tria  bonaria  terrx  arabilis  * eligenda  de  voluntate  Scabinorum 
antediétorum , in  cxcanlla  hxrcditatis  pridiftæ.  Ncc  poterunt  diÛa  .Prioriflâ  ac 
Conventus  prxdictus  difta  tria  bonaria  terræ  vcndcrc  , commutare  feu  alienare  9 
nid  dif^is  Scabinis  de  prxdiétis  fexaginta  folidis  annualibus , ccrium  Sc  fecurum 
aliud  ad  voluntaicm  ipforum  fiat  aflignamentum.  In  cujus  rei  tcllimonium  & mu- 
nimen  prxfcntcs  litteras  noftronim  fîgillorum  muniminc  duximus  roborandas.  Nos 
quoque  Priorifla  & Conventus  prxdifti , in  fignum  noftri  confenfus , 9c  nos  Sca- 
bini  de  Goyka  antediâi  > quia  præmifla  omnia  & fingula  more  debito , & fecun* 
dùm  noilrumjudicium  aéba  fuerunt  & faûa,  prxfcniibus  Utteris  nofira  figilla  du« 
ximus  apponenda.  Datum  anno  Domini  MCC.  LX.  menfe  Majo  feria  fexta 
XXÔO.^njg  Trimtatem.  Et  débet  folutio  diélorum  fexaginta  folidorum  ficri  annuatim 
Scibinis  fupradiâis  ad  fcfium  omnium  Sanûorum.  Datum  ut  fuprà» 

VNiverfis  prifens  fciiptum  vifuris,  jfmu'phus  miles  Dominus  de  Cratibeim  la- 
lutem  in  Domino.  Noveritis  quod  Ely(abetb  de  ^akenbeka  filia  quondam 
Go/uini  diCli  Morel  & îdee  in  prælêntia  noflra  ncc  non  & nobilis  matronæ 
M A RI  Æ reliâæ  quondam  I)omini  G.  de  Lovanio  y Henrici  ejus  fiUi  homi« 
num  noftrorum  ac  lUorum,  ac  Scabinorum  de  conflituta , omnem  excan* 

tiam  hxrcditaris  ad  ipfam  Elyfabeth  de  morte  Gofuîni  patris  ipfius  devolutam , te 
pofl  mortem  Idte  matris  ipfius  prædiâs  devolvdndam.  mera,  libéra  ac  fpontanea 
voluntate  totalitcr  rcfignavic  Prioriflæ  & Conventui  fecatæ  Mariæ  de  Olbigardis 
Ordinis  Sanéli  Benediéri  » & femet  ipfam  more  debito  de  difta  hærcditatc  exhæ- 
redavit,  te  prxdi^am  Prioriflam  ac  ejus  Conventum  hxrcdavit , in  eadem  y omni 
folempnitate  adhibica  ac  lege,  qux  in  hujufmodi  foleiit  ac  debent  adhiberi  : ncc 
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dcbent  nec  potcrunt  fine  noflra  liccmia  fpecuH  in  diéht  hxreditate  curtim  ftmdarc» 
aOt  oves  nutrire,ipTàm  autem  hæriditatem  ab  alijs  curtis  fuis  excolere  potcrunt  fi- 
mare,  marlarc,  ifruéfus  collîgcre,  & libère  dcduce're } ipfam  quoque  hærcditatein 
ab  omnibus  coruedis»  tallijs  & exaâionibus  liberam  perpetuo  reddimus  & inmiU' 
nem  falva  , tamen  noftra  jufticia  in  eadem  noflris  fucceflbribus  & nobii,  6c  hoc 
nobis  falvo,  quod  di^a  hàrreditas  nobis  folvat  ac  reddat  quod  nobis  folvcre  ac  red* 
dere  ha'.tenus  confuevit  ^ auc  quod  nobis  à di£^a  Priorifla  8c  Conventu  reddatur  y 
vidclicct  de  quolibet  bonario  annuatim  o£bodecim  denarij  T.ovanicnfes  > 8c  aliô 
termino  unum  denarium  de  quolibet  bonario  roonrta:  prsJidkx  annuatim  , 8c  fî 
didïa  hæreditâs  habet  continentiam  Qobt  pro  quantitate  duo  fextaria  frumenti  y 8c 

Quatuor  fextaria  avens  fingulis  nnnis  nobis  perpetub  folvcre  tcncbîtur  ; Si  vero 
ickis  PriorilTs  8c  Conventui  in  diÛa  hxrcditate  cUltofem  poncrc  placuéric , idem 
cultor  nobis  fervire  tenebitur,  fecundum  quod  alij  cultorcs  nobis  fcr\'icnt  & no* 
bis  rïtionabiliter  fervire  confueverunti  fblutiô  Corom  anniialis  oârodccim  ddnailo* 
rum  prxdiûorum  de  quolibet  bonario > ficut  antedidkum  cil,  fieri  débet  ad  fcftum 
fandli  Reraigij , folutio  unius  denarij  prardiâi  de  quolibet  bonario  , ncc  non  8c 
frumenti  8c  avenx  de  quibus  fupcriùs  ht  mentio  hcri  débet  ad  natale  Domini  per- 
petuo annuatim  : Si  vero  dida  Priorifla  8c  Conventus  prædidus  diftam  hærcdita- 
ecm  vendic^erinc,  fupradiâæ  Convcntioncs  omnes  8c  fl^ngulx  pro  nullis  habebun- 
tur,  & nobis  ipfa  hxrcditas  in  fervitutum  llcut  hadenus  tenebatur  perpetuo  tene* 

^itur,  8c  fict  nobis  de  cadem  ficut  hadenus  fiebat.  El  ut  prsmilTa  omnia  firma 
perpetuo  permaneant  8c  inconvulfâ , prælcnti  cartæ  ïam  nos  quàm  Priorifla  Beats 
Maris  de  Olbigardis  pntdida  8c  ejusdem  loci  Conventus  noftra  figilla  duximus 
apponenda.  Nos  quoque  Maria  reiieia  quondam  Domini  G.  fupradida^ 

fc  HenricuscJus  filius,  & nos  Scabini  de  Goykay  quia  prsdida  omma  8c  iin> 
gula  fucrunt  fada  coram  nobis,  præfcntcs  etiain  littcras  noftrorum  figillomm  niu« 
nimine  roboravimus.  Datum  anno  Domini  MCC.  LX.  menfe  Majo  Sabbacho 
untc  Trinitatem. 

Lettres  tirées  des  Chattes  de  la  Maifon  de  Hornes. 

VNiverfis  E.  Dei  gratia  AbbatilTa  , G.  Pracpofitus , I.  Dccanus  totumque  Ec- 
cleflx  Nivcllcnfls  Capiculum  falutem.  Novcrïcis  quod  nos  Mobüibus  perfo* 
nis  Miriæ  rclidx  quondim  Nobilis  viri  Codefridi  de  Lovanio  Dominx  de 
baucignies  & de  Gacfcbckc  8:  Hcnrico  de  Lovanio  Domino  de  Harftallo  cjus  fi- 
lio  conccflimùs  quod  vacaniibus  Cappellanijs  quas  ipfi  inftituerunc  in  Caftro  fuo 
de  Gacfcbckc  in  noftro  patronatu  fito  didæ  Nobilcs  perfonac  8c  corum  hxredes  ad 
didiis  Cappcilanias  perfonas  Capitule  Nivcllcnfi  prxfcntabunt  & nos  ipfîs  cas  con- 
feremus.  Adum  anno  Domini  M C C.  LXXVII.  menfe  Majo  Sabbatho  ante 
fcilum  B.  Vrbani. 

EDci  gratiâ  Abbatiflæ,  G.  Prfcpolîto,  totiqué  Capinilo  Ecclefix  Nivcllcnfis 
Maria  relida  Nobilis  viri  GoUefridi  de  Lovanio  Domina  de  Bauflgnics  , 
Henricus  de  Lovanio  ejus  filius  Dominus  HarflaUij  falutem.  Cùm  pcrrcû- 
gnationcm  Domini  Pétri  quondam  Cappcllani  noftri  in  Caftro  nuftro  apud  Gaefe* 
beke  vacet  Cappellania  S.  Elifabeth  ad  noftram  przfentaüonem  fpedans  8c  ad  vcf- 
tram  collationcm,  tranfmittimus  Egidium  presbiterum  vos  rogtmcs  quatenus  ci- 
dem  F.gidiô  qncm  vobis  prxfcnramus  didam  Cappcllaniam  confcratis.  Datum 
anno  Domini  MCC.  LXXV II.  Sabbatho  antè  fcftum  Sinionis  8c  ludx.  12,77* 

Charte  dont  TOnginal  fe  trouve  en  1* Archive  d Op  Bigaerden. 

VIro  VenerabiU  Difereto  Officiali  Camcraccnfi  Maria  relida  c^uondam  Nobilis 
viri  Godefridi  di£ti  Domini  de  Lovanio  Domina  de  Baucignics  iàlmcm  Ce  co* 
gnofcerc  veritatem.  Noverit  vellra  difcreiio  , quod  lohannes  diâus  Balloy 
Contulit  pure  propter  Dçum  in  cleçmofinarn  & pro  rcraedio  aniniæ  fus  PriorilT*  & 
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Convcntuidc  Op-Bigardis  undecitn  libras  Bruxcllcnfis  monctx  minoris  fuperqmc- 
dam  bona  feodalia  in  pcrptuum  recipiendas  &habcndas>  8c  hxc  elccmolina  co- 
ram Henrico  diûo  de  Lovanio  Domino  de  Harftallio  kariflimo  filio  noftro  qui 
Dominas  eft  fiindi  fiut  ordinata  k eidcm  PriorilTæ  8c  Conventui  aiîignata  8c  e- 
tiam  conm  hominibus  féodalibus  Domini  de  Lovanio  przdiâi»  8c  hoc  vobis 
fub  tellimonio  pncfentium  Ggnificamua  rogamcs  vos  humilitcrSc  dcprecancesqoa- 
tenus  Prioiriflam  8c  Convcntum  à gravamine  8c  injuria  difti  Amclrici  Balloyqui 
cas  coram  vobis  Cameraci  Taper  lioc  fècit  cicari  defendatis,  cifdcm  eleemofînam 
benc  8c  legicimè  collatam  obtinbndo  tantum  Tuper  fâcicntcs^C  in  lecompcnfatisnc 
laboris  ætema  beatitudine  valeatis  coronari.  ^Datum  anno  Domini  M C C. 

IlSi.LXXXI.  feria  Tecunda  poil  Exalutioncm  S.  Crucis. 

V/M  d'iKi  fe*u  tm frime  m eire  iaunajire , dtt  ftf  ier  fardt£iu  tvu  (ontrefM. 
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ExtiaiiS  des  Croniqucs  de  Maifttfe  Baudewin  d’Avennes 
en  Latin. 

. A Leydi»  féconda  filia  Domini  lacobi  de  Avcfncs  maritata  Domino  Rogero  Se 
Rofoy  unum  perpcric  ci  ülium  & quatoor  filiasi  filius  nomine  Rogerus  pacri 
■'■fuccraens  uxorem  duxit  primo  filiam  Domini  Roberti  de  Couchi  ,quâ  paor- 
tul  fecundam  duxic  filiam  Domini  de  Heinsbcrge  in  Alemania.  & hâc  Cmiliter 
mortuâ,  tertiam  duxit  filiam  Domini  de  Monimorenchi  in  Francia,  ex  haruniDuI. 
la  liberos  habens,  fed  dcmum  cum  Rege  Francorum  Luduico  iranafertavit  & mor> 
tous  ell  in  prxiio  ubi  captus  fuit  Rex  Ludiiicus  Hujus  Rogeri  foror  primo^enita 
nomine  Aelidis  Domino  Amulphn  maritata  de  Audenacrde  unum  mpcrit  filiumSc 
unam  filiam . filius  nomine  lohannes  ex  uxore  fua  ; Stc>  foror  vero  diâi  Domini 
lohannis  de  Audenacrde  nupfit  Godefrido  de  Lovanio  fratri  Ducis  Bra- 
bantix  Hcnrici  in  Monallerio  Villarienfi  fepuiti,  cui  pepcrit  quatuor  filio,&unam 
filiam,  primogenitus  nomine  Hcnricus  uxorem  duxit  Ifabellam  filiam  Thcodorici 
de  Bevcrc,  fecundus  nomine  Arnulphus  uxorem  duxit  hiredcm  lerrxde  Bredaex 
qua  liberos  non  habuit , rcliqui  duo  fratres  clerici. 

Elxtriiâ  des  mefmcs  Croniqucs  eferites  en  François. 

NOus  'MUS  avons  dit  de  Monfitur  Ithan  d’yiudenaerde  £<?  de  fes  Enfant,  or  oious 
dirons  de  Marie  fa  jirur  , elle  fut  marie'e  à Godefroy  oeLovain 
frere  le  Duc  Henry  qui  gifi  à f'illers , fi  heult  de  Ij  quatre  fieux  {ÿ-  i*e  fille  , ly 
ailhd  des  fieux  bout  nom  iienrys'il  frift  à femme  Ifabetle  fille  deMmfieur  Thiery  de  Best- 
re , Ij  ausre  fieux  Monfieur  Uodefroy  deLovaitt  hiut  nom  Emout  c'il  prifi  à femme  f hoir 
de  Bredas , mais  il  n'eufi  nul  hoir  de  ly , Ij  autre  deux  fieux  Monfieur  GodeJfroj  de  Lou- 
vain furent  elerqs  , la  fille  fut  mariie  à un  haut  homme  d"  Allemagne  qui  bout  mm  Me- 
Jfire  tbiery  de  Ilenpberge , ific. 

ENFANTS  DE  GODEFROY  DE  LOVAIN 
SIRE  DE  LEEUWE. 

Extraift  des  Chartes  des  Sires  de  Breda. 

VNiverfis  przfentc.  litteras  vifuris  Amoldus  de  Gafcbeke  tutor  legitimtu  & 
Dominus  terra;  de  Breda.  Notum,  &ci  Datum  iu  Woude  anno  Domini 
MCC.  LXVIII.  feria  fecunda  polt  Huberti. 

Fjttraicl  tiré  des  Chartes  de  Berges 

NObilis  vir  Amoldus  de  Lovanio  Dominus  de  Breda  & Elifâbeth  uxûr  eins 
Contulerunt  fideli  fuo  Nicolas  de  Cats  militi  & fuis  hæredibus  omnia  bona 
in  Oflendrecht  qu*  Obiinuerat  ab  Arnoido  de  Offendrechc  & Margareu 
forore  lua  falva  maiori  lUlfitia  tenenda  ab  co  Sc  fuccefibnbus  fuis  in  feodum.  Da- 
tum apud  Montem  Sanâz  Gertrudis  Anna  Domini  MCC.  L X X.  Feria  quaru 
polt  oâavam  alTumptionis. 

Extrait  des  Recueils  de  feu  Michiel  Piggen. 

• 

EGo  Amoldus  de  Lovanio  Dominus  de  Breda  notum  fâcio  tam  przfentibus 
quim  fiituris,  quôd  homines  vilix  de  Oofierbout  func&  debent  effe  liberi  per 
totam  terram  Bnbantix  ab  omni  telonio  , pedagio , grutta  camba , Sc  hi.be- 
' bunt  diem  mercatus  in  oâiduo  & francum  forum  in  anno  ficut  alla  bona  Oppida 

I terrx  nolltx.  Datum  in Rofendale  tertio  Ral, lulij  anno  Domini  MCC.  L X X 1 1. 
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Lettre  tir^e  des  Chartes  de  Breda. 


ii8 


ARnoldus  de  Lovanio  Dominus  de  lîruhames  univerfij  pralcntes  litteras  vifurw 
(aluicm  & feire  veritatem.  Novent  Vniverfitaa  vêtira,  quàd  not  tanquaia 
iudex  ex  parte  fratris  noftri  H.  de  Lovanio  Domini  de  Breda  contiilimus  ju- 
re feudali  loanm  de  Langdonck  te  W illelmo  fiatri  fuo  8c  Willdmo  filio  difli 
WHlelmi  lêpcem  roinroa  Mori  jacente*  ante  bona  eorum  in  Langdonck , 8c  ipfi  re- 
cipient  diâa  bona  in  féudum  à præfaro  fiatre  nolt  o Domino  de  Breda  , rùm  ip- 
fos  ad  prxiêntiam  fuam  comigeric  pcrvcniie.  Et  ut  hxc  firma  permancauc  iptîs 
contulimiu  pracl'entes  litteras  ligillo  nollco  roboratas.  Datum  anno  Domini  MCC. 
1273.  LXXIII.  in  oâava  Epiphanie. 

Extraift  des  Recueils  de  Michicl  Piggert. 

ARnoldus  de  Lovanio  Dominus  de  Breda  te  Elifabet  ejus  uxor  cjufdcm  tern 
Domina  dant  dccimam  novalium  in  Gtfiel  Monallerio  S.  Bernardi  , item  fil- 
vam  diûam  B.>crlc  bofeh  iniegralicer.  8c  ducenta  bonaria  Moeri  j iccntia  iux- 
ta  eandem  filvait)  in  porum  Allodium.  Datum  Bergis  ad  Somam  anno  Domini 
lX7f.MCC.  LXXV.  menfcDeccœbri. 

ARnoldus  de  Lovanio  Dominus  de  Breda  te  Ëlifabcth  ejus  uxor  ctulilcm  terra: 
Domina,  tic.  vendunt  Momfterio  S.  Bcrnardi  quinqurginta  Haôas livcman- 
fos  vtaftin*  jacente.  inparochia  de  Gellcl,  iinamquamque  Htrvani  duodccim 
bomria  continentem , prxterea  dnnt  cidem  Monafterio  decrnl  Hocv.ts  ibidem.  Da- 
1376.  tum  anno  Domini  MCC.  LXXVl.  t'erialll.  in  amc-fctlum  B.  Servatij. 

ExtraicI  des  Chartes  de  l’Abbaye  de  S.  Bernard  fur  l’E&aut. 

ARnoldusde  Lovanio  cum  ilifahctla  uxere  Domina  terra  ât  Breda  con- 
firmant Monallerio  loci  S.  Bemar.li  Ordinis  Citlcrtienfis,  b.-tna  inlialcripta, 
vidclicet  decimam  novalium  in  Grjlel  tum  jure  patronatus  Ercldix  ibitlcm , 
lilvam  diâam  ®afrIt>l)ofd),'  ducenta  8r  feptein  bonaria  Moeri  juxta  dift  rni  rilvam 
verlùs  lacum  dlâum  Barlake,  item  fexaginta  Htrvas.  Et  de  novo  vendunt  prx- 
di£lo  Monallerio  alias  viginti  Hcevas  in  Gefleîte  duos  lacus,  quorum  unus  ducitur 
JCibM  nifcc/  ôc  alterum  huîc  proximum  ad  orientem»  item  dccinmis  vcrcres  Ô:  na- 
vas  Parochijs  de  Vf^oude  Leoenhout  y turuanim  fèni  indifta  Parochiu  de  Wmi- 
dc  fola  Hecimatione  excepta , item  dccimam  in  Uo^tfeoutà  Ht'deb'in}  fitas  in  Parociva 
S.  Iacobi]\x%izEkeritey  îtemannuosrcd  iitusduarumgerbarumliivcr.*  fcl3Dof/ 

vulgariter  nuncupatis  in  Leydct^'î'tck  Carde-pcJrcy  firos  in  Purochia  de 
kerne , item  jus  patronatus  in  , Lnenhout  hcùho.  Telles  IhmlcHi 

de  Lovanio  Dominus  de  HerfiaUio  /rater  Arnoldi  prxdiüi  ^ Ilcnricus  de  Ajebe  mili^ 
1177. 7«.  Dttum  anno  Domini  MC C.  LXXVII. 

Elxtraiéls  des  Chartes  de  Breda. 

ARnoldus  db  Lovanio  Deminus  de  Breda  Cs?  Elifabeib  ejus  Mxorc\\iÇ- 
dem  terr#  Domina  notum,  &c.  Telles  fcottîdcs  Ilenricus  de  Ilambroeckd  &c. 
interfuenmr  viri  Nnbiles  Henricus  dt  Leovanio  Dominus  de  Herfialle  £îf  //  milci 
1X77  Â/Jchû  & Egidéusde  BufingmDapifer  terrx  de  Breda.  Datum  anno  Domini  M C C. 
**  LXXVl  1.  9caTe  lujiio. 

ARnoldus  de  Lovanio  Dominus  de  Breda  6?  EUfahetb  ejus  «fyw  ejofilem 
terrx  l>omina*  &c.  vendunt  integram  dccimam  in  Ettcn  Gudx  Abhatijfæ  in 
••*77*  tbifft.  Datum  aoao  Domini  MCC.  LXXVII.  in  Vigilia  B.  loannis  Bap- 
tiâ«. 
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Extrait  des  Chartes  de  Berges. 

ARnolOüs  I>e  Lovanio  Dminus  dt  Brcda  6?  Elifahctb  eius  uxor  Domi- 
na de  Brcda  pro  (iituie  unimarum  nollrarum  dedimus  domui  leproforum  in 
Bnixella  deeem  libres  LovanicnTcs  annuacim  , ad  opus  Cappcllaniae  in  dic^a 
domo  conflicuendae , Scc.  Daium  anno  Domini  M C C.  LXX  VJIl.in  crallino  1178- 
BcatiMarci  £>Tangeliilr. 

SéflU  dt  deux  jenux  imprimés  en  certaine  pafte  y h premier  contenant  un  homme  armé 
è cheval  Pefpée  an  poing  Pefeafon  fur  la  poUirine  contient  un  lion  à un  lamM  comme 
aufft  t efcujfm  du  contrefécli  le  fécond  refrefente  une  Dame  auff  à cheval  tenante  un  oi- 
feau  fur  le  poing  (J  au  contreféd  an  efiujfon  à trois  fautoks. 


ARnoldus  de  Lovad/io  Dominas  terra  de  Breda  EHfabetb  nofira  uxor 
ejufdcm  terrx  Domina,  £cc.  dotant  d:  benefaciunt  Præpodto  te  Conventui 
Monialium  Vallis  S.  Otharin»  juxta  Woude.  Datum  anno  Domiai  MCC. 
LXXIX.  in  Nativiute  13.  Mariæ  Virginis. 
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Lettre  lirde  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  noftre  Dame  à V'^illei's. 


VNiverfis  præ'cntei  lîttcras  inCpcAuris  Arnoldus  deLovanIo  Dominas 
de  Breda  6?  Blijabetb  eius  ttxur  cjufdcm  terrx  Domina  fulutcm  cuin  tcllimo- 
nio  Veritatis.  Ad  noiitiam  omnium  tam  prsiêncium  quam  futurorum  vo> 

)ntni]5  pcrs'cnirc  & prarfenti  noitra  littcra  protcflamur,  quod  nos  fani  corpore» 
compotes  rationis , umporc  congruo»  quo  Icilicec  hoc  nobis  licuit  & profuic»  ob 
j-emraium  animarum  noilrarum  Si  pracdcccfTorum  noflrorum  & ob  fpecialcin  grariam 
quam  habemus  æl  viroi  Religiofos  Dominunij  Abbatem  Sc  Convencum  de  Viüari 
CiRercienûs  Ordints  Leodicniis  DioccGs  nobis  familiari  dilcâtone  aftriâos , paci 
8c  quicti  eorum  providere)cupientcs  provldè  in  futurum  > omnes  & Hngulas  pol^ 
fcHioncs  quas  apud  Schoten  6c  Marcfem  Sc  in  eorum  conânio,  cum  omnious&:  Hn- 
gulis  fuis  peninentijs  uique  ad  diem  hanc  ab  anciquo  tci^ore  pofTederunt  & poHI* 
dent  in  prxfenti  • fîvo  fînt  eis  in  clcëmonnam  à prxdccciToribus  noflris  craditx  (îve 
collatx,  fîvc  ab  cifdem  Villaricnfibus  erga  hoftros  prxdecdTores  pro  pecunia  emp- 
tionis  titulo  acquifirx,  in  nemoribus,  terris»  prxaijs,  aquis»  pifeaturis , pratis  , 
palcuisi  decimis»  reddicibus,  curcilibus  8c  sdificijs»  in  humido  8c  in  dcco  quo< 
cumquenominc  cenreantur,  omnes  etiam  petitiones*  concambia  & concraébus  in* 
ter  prxdiâospridLxcfTorcs  8c  mcmorlcos  Villafienfcs  habitos  acceptateus , ratin- 
camus  8c  prxlcntis  fcripii  patrocinio  conHrmamus , 8c  ad  majus  robur  , quantum 
ad  omnia  8c  dnguU  prxdicîa  warandifanius  pro  nobis  & noflris  hxredibüs  fîvefiic* 
cefToribus  warar^iHâ  lempitcrnà  « nulUm  omnino  volentes  inter  nos  8c  noflros  Tue» 
cefTores  de  ipfos  Villarienfcs  occar>one  diclorum  bonorum  cum  omnibus  fuis  perti- 
nentiis»  Quantum  ad  omnia  8c  (îngula  qux  inter  rxpediÔos  prxdecenbres  noflros 
8c  diÔoi  Villarienfcs  iifqtie  ad  hanc  dkm  funt  habita  8c  traélata  > oriri  de  cetero 
controverdam  fîve  difeordiam  aut  tnateriam  aliquam  quxflionis)  8c  ut  hxc  non  fo- 
lùm  prxfcntibus  innotcfcantyfcd  ctiam  apud  gencrationem  qui  Tcmura  efl  in  fem* 
pitema  memoria  perfeverent  » prifcmi  Utierx  flgilla  noflra  in  robur  8c  munimen 
duximus  apponerraa.  Aârum  ab  Incarnatione  Domiai  anno  MCC.  LXXX.  men-  12  80. 
ft  Majo. 
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PREUVES  DU  LIVRE  VII. 


Lettre  dont  l’Original  fe  conferve  en  l'Archive  du  Monaftere  de  S. 
Bernard  près  Anvers. 

, T Eait  Duc  dt  Brabant  a tous,  &c.  Corn  il  fait  ainfi  que  la  terre  de  Brcda  n us  fiit 
iffue  far  la  mort  (flfabelle de  Anou  de  Levain  mjire  c ufin  iadis  Dame  de 
Brcda . four  le  fervice  qu'il  nous  à fait  nous  ly  avons  donné  la  terre  de  BreJa  fa  vie 
durante,  £ÿf.  7ç/ï»m»i  \V iüaume  Segneur  de  Home  , lean  Segneur  de  Cuyek, 
Thiery  Segneur  de  Herlaer  Chevaliers,  Godefroy  de  Brabant  Semeur  de  Arichoc 
& de  Viribn  noftre  frere,  Henry  de  Lovain  nollrc  coufin  . W^uthier  Berrhout 
1281.  Segneur  de  Malines.  Donné  en  faniACC.  LXXXI.  le  leudi  apres  les  Pafqnts. 

Eixtraift  des  Recueils  ds  feu  le  S.  Michiel  Piggen. 

, A Rnoldus  d«  Lov  ktno  Dominas  de  Breda,  6cc.de  licentia  & mandato 
Illudris  Principis  Domini  noftri  lohannis  Dei  gracia  Oucis  Lotharingix  Sc 
Brabaniic  fpcciali  vendit  Sc  conSrmat  Monafterio  loci  S.  Bcrnardi  centuni 
Hoevar  five  manfos  Wallinæ  , unaaïquamque  Hoevam  duodccim  bonaria  comi> 
nentem  partim  ex  diutina  acquidtionc  fa61a  , ab  eo  temporc  quo  bonx  memorix 
ll8î-  dileôa  uxor  fua  Elifabetb  visu.nl.  Dacuin  anno  Domini  MCC.  LXXXll.  mm- 
fe  Novembri. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

VNiverGs*  6cc.  Maria quondam  uxor  Viri  Nobilis  Domini  G.  de  Lovanio  no- 
lum  facio,  qubd  ego  Ioannæ  filia:  mex  freftus  6c  fpolia  viginti  modio- 
rum  nemoris  mci  qui  vocatur  Faisbertain  fenioris  6c  antiquiotis  in  clccmoli- 
nam  pro  auxilio  ftii  macrimonij  contuli  libei  aliter  6c  intègre , quos  fruétus  in  ma- 
nus  karildmi  Domini  mci  Oucis  Brabaniix  ad  opus  prædi«x  Ioannæ  reportavi 
lïjl.  ténor®  prxfentium.  Dacumanno  Domini  MCC.  LUI.  feria  fccuiida  poli  Ra- 
mos  Palmarum. 

HENRY  DE  LOVAIN  SIRE  DE  HARSTAL, 
GAESBEC  , LEEUWE  &e. 

Extraift  de  Recueils  de  feu  Adrien  Prévoit  de  Ballèrcxlc 
Seigneur  d'Ing'en. 

IN  nomîne  Sanâx  & Individux  Triniiatis,  Amen.  Nos  Ilenricus  de  Lovanio 
Dominas  de  Harjiallio  Leodiends  pioceds  tam  prxfcntibus  quâm  futuris  volu- 
mus  efle  notum , nos  litteras  infraferiptas  dgillo  lllulJris  Principis  Domini  lien- 
rici  Dei  gratiâ  Dsteis  Lothar'.ngiee  , Marchionifque  Antverpiee  dilecHIJimi  Avi  nojlri 
dgillatas , non  cancellatas  nec  in  aliqua  fui  parte  vitiaias  cenuide  & vidide  , 6cc. 
laS^.  font  hxcanno  Incarnationis  Dominiez  MCC.  LXXXlV.  menfe  Martio.. 
Cefi  un  Fidimus  tune  lettre  du  Duc  Henry  I, 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Breda. 

HENRiiDiLovAiNcSiresdc  Harftal  k de  Breda  à tous  ciaus  qui  ce  prefentes  let- 
tres veront  ér  orront falut  iÿ  connoiftreverité,iefais favoir  à tous. que  tel pligerie  commet 
gens , s’il  efi àjivoir le Baillius  de  me  vi7/edrHcrIlal,  éf  H Maire  (ÿEfchà/in&li  autre, 
t’ilefi  à/avoir  te  Maires  6?  le  Efehevin  de  me  ville  deBaiecïsoa,  à"  le  Maires  & le  Efebevia 

de  me  ville 
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vilU  dt  Folc^ne , y le  Maires  £ÿ  le  Efebeeiin  de  me  ville  de  Nedre» , ont  fais , jie  le  ay  eon- 
fent  loiammenS ,yueielesa^uitteray(^deebatel(ÿ de  ceHs(^ dedmagess'il  reacbéveat  far 
defaute  de  mi,  13 fe  leserfri  teus  enfamble  qu'il  y entrent  : (3  pour  chon  que  ces  cbefes  devant - 
ditesfijentflus fermes  (3  fluseftables , ay fce  donné  mes  lettres  fielUes  de  mon  fiel , que  fu- 
rent donniest  an  dellncamationnofireSeitteeryiCC.  LXXIII.  le  lestdiofres  lefih 
mention  Sainte  Croix.  ^*7 Si 

’ SdeU  tTun  fian  en  cire  iamu  mec  nntrejèei. 
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«i  PREUVES  DU  LIVRE  VIII. 

Extrait  de  la  Rijm-Cronique. 

3Dan  IBatxte  Jfnt  5an  met  tiem/ 

«Sntic  ban  ben  tBafTcbe  ooc  3an/ 

CntK  bon  S3tutfIeiK  Qetman  / ' 

«înbe  ban  f cifine  l^ct  ^inrhacit 
<:nb(  l^eet  Ücnbticb  bau  ftinfaetts 
<E>ic  i?ettaoI)e  ontfineti  oec  fiecbcpbt  gcaot 
3bat  fp  butiiDc  bp  blebe  boot/  Scc. 

de  la  Maifon  de  Homes. 

VNiverCsprxléntcslitterasvifuris&audituris  yfrmIJm  ComtsdeLo]Jtt3  itChinf 
falutcmcumnotitiaveritatis.  Noverintuniverfi,  noftri  confcnl'us  & voluntatis 
efTc  > quôd  vir  Nobilis  Qerardui  Dominus  de  Hoern  noftcr  üddis , Nobilcm  matro- 
namDominam  Ioannam  de  Gaesbekc  ejus  iixorem  in  omnibus  bonis  (éu- 
dalibusquibufcumquc,  qux  ipfc  Dominus  de //«rr»  à nobis  tcnct  jure  feodalidotet 
& det  propter  nuptias,  Callro  tantum  de/fter»exempto,  confenticmes  & volentes  ut 
ipfa  Domina  loanna  de  diâis  bonis  ratione  dotis  five  donationis  propter  nuptias  quam- 
diu  vixeht  babeat  ufum  fruétum;  unde  ad  robur  & munimem  virum  Nobilcm  nollrum 
confanguincum  iïdelem  Dominum  IVilhelmumde  PelerJ/em , loaimemCi^enamm de 
Mantenaco , Sc^rmldus  de  JVmbem  noftros  milites,  quia  prxmilTo conlcnfui noUro 
interfuerunt  duximus  rogandum , ut  prxfentibus  Litteris  Cgilla  fua  faciant  appom'.  Jn 
cujus  rei  tcllimonium  prifentibus  litteris  figillum  noftrum  clt  appenfum.  Et  nos  IVil- 
lelmas  , Imnnes  ti  jirmtdus,  quia  prxmiua  nobisconlbmtcflevera,  adprecesDo- 
mini  noftri  Comitispra;diâi,  unicum  figillo  iplïu^rxrentibus  litteris  fîmlla  noftra 
duximus apponenda.  DacumannoDominiMCCC.  II  feria  tertia  poil  Nativita- 
*301.  tem  B.  virginis. 

lEAN  DE  LOVAIN  SIRE  DE  HERSTAL,  GAES- 
BECK,  LEEUWE,  BADCIGNIES,  MONT- 
CORNET,  &c. 

Extrait  des  titres  de  la  Maifon  de  Berges  fur  Soom. 

IOannes  de  Lovanio  DoMtNijs  DE  Harstaeeio  de  conicniu 
Dominx  de  Gaesieei  M.  aviæ  ftiæ  karilTimx , concordat  cum  fubditis  fuis  de  Leewei , 
derolutioneatmuiccnrusinprærcntia^//c/m;'/,rm>/t  fai  m/eioris  ditli  Pipenpoy,  6c 
quiadiélus loannes  Cgillum propriumnon habebat Domina deGaeibeck prædidbe,  Sca- 
iini de Leeuw S.  Pétri-,  8tprædi£lus^7//e/(»»î//(i7«j/’jpf»/W)f  diûas litteras  fuis  ligillis 
roboraïunt.  Datum  aimo  Domini  MCC.  XC.  feria  lecunda  poil  ^afineodo  menfc 
*190.  Aprili. 

Eixtrîùft  des  Preuves  de  l’Hiftoire  de  la  Maifon  de  Limbourg,  par 
André  du  Cheûie. 

Noble  paijfante  Damoifelie  MadamoiJiUe  Félicitas  de  Lucembourg  Damoi- 

felle  de  Lovain  8c  Dame  de  Montcomet,  four  elle  fes  enfam  de  Jean 
DE  Lovain  Escvieil  iadis  Seigneur  de  Montcornet 
„ fin  mari  defqueU  elle  a le  bail.  r,a»MCCC.  XVIII.  le  Dimanche  devant  F Afeen- 


Igtttogbe  tnaÿ  in  ftcccgom  ban 
^jcc  bp  Btbte  ftebe  in  nam/ 

3^ant  foibet  flocb  m be  fanbtt  ftoot 
iSIcbtn  bact  brie  tleetm  boot: 

9ctc  Hbndrick  van  Gaesbiee  blttf 
baoc 

4!nbe  ipert  ^an  ban  Aotfdacc  / 

<Enbc  1^  Zoui^  bon  SSoutttrem/ 

Lettre  tirée  des  Chartes 


Extraiék 
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DES  TROPHEES  DE  BRABANT.  azj 
Extraift  des  Chartes  de  Homes. 

LEttre  erigimk  de  E el  icitas  de  Luxembourg  Damoifelle  de  Gaesbeck  & de  Cooforre 
enlaquelle  elle  nomme  fonfitsaifné  Henry  de  Lovain  Sbgnedr  db 
Gaesbeck  et  Hbrstai.ee  y Iean  £ÿ  ^t.KTn.ixauJfifesenfa»ts, 
y ÆS  T Arcbevefque  de  Treves  fin frere  Iean  Roy  de  Boheme  8c  de  Polaine  f$n  nepveu 
ejlant  ladiSe  lettre fi  fort  endommagée  qu'elle  riefifour  laplut-part  legil/le. 

Sépulture  éflevée  qui  fe  voit  à la  droifte  du  Choeur  de  l’Eglife  du  Mo- 
naftere  de  Beaumont  à Valencienes. 

CY  gift  Dame  FelicitasdeLuxembourgfcurmaifnéederEmpereur  Henry  jadis 
femme  à Monfieur  IeAn  De  Lovain  SesmedR  de  Gaesbeck 
ET  DE  Herstae,  du  qu’elvetue  à ragedevingcScdeuxansfucReligieufe 
& Prieufe  céans. 

Au  tour  de  la  fepulture  ejloient  les  armoiries  de  P Empereur  lÛmy  fon frere , de  Iean  Roi  de 
Boeme fim  nepveu , de  Baudeviin  Archevefque  de  freves  auffifon frere , de  Iean  Duc  de  Bra- 
bant fon  coufin, de  Béatrice  d'Avefnesfamtri , de  Guillaume  Comte  de  Haynaut  fon  coufik 
germain , de  Godefroi  Sire  d"  Afpremont  foncoufin  iffu-germain , de  n'aller  an  de  Luxembourg 
Sire  de  Ugnyfon  coufin germain , (fi  du  Sire  d'Avefnes. 

Dans  l'Obitier  fon  deces  eit  marqué  le  VI.  Oâobre  8c  e(l  diâ  qu'elle  print 
l’habit  de  la  Religion  de  S.  Domimque,  Jour  de  rAfTumption  de  nolbeDamel'ait 
MCCC.  XXVIII. 

ENFANTS  DE  IEAN  DE  LOVAÎN  SIRE  DE 
G AESBEKE  ET  DE  HERSTALLE. 

Epitaphe  qui  fe  void  en  TEglife  d’Antoing. 

CHigiftïfabcauDamed'Antoing,  d’Efpinoy.  Sottingicn,  ChaftclaînédcGartcl 
jadis  iemme  ôc  eCpeufc  àHENRY  de  Lovain,  après  à Mondeur  Alfons 
d’Erpagnc&aprcsàMonficurlc  Vicomte  dcMeleum  Cambcrlcnch  de  France 
Segneur  de  Blandy  oC  de  Mondniel , que  ti  Clpanale  jour  de  Saine  Nicolas  en  juicr  l‘aa 
MCCC.  LIV.  pries  pour  s’ames.  SurlajepuUurentbautauchefilyaitmsefcuJfons^ 
le  premier  ejl  /T  jintoin^parti  à dextre  de  Lovavp-Gaesheck  à un  lambel, celui  du  milieu  eft  fem^ 
blablementd'Antoin^partiàdextreefcartelé  deFrancefemé(3  àe  CafiUUy  fÿ  If  troifafmi 
d^Autoing  mi  parti  à dextre  de  Melun , 0?  mefme  fe  void  enbas  aux  pied  \ des  Cofiés 

il  y at  quatre  ejcujp.  ns  reprefentants  Us  quartiers  de  UdUle  Dame , à feaveir  à dextre  Antoing 
O Gronherge-Affcbcy  à Jinefire  Engien  Sottengien  ü*  Gand^ 

Au  Monaftere  d'Ob-Bigaerden  au  Chœur  des  Preftres* 

SEpttUure  eflevée  en  tombe  avec  la  figure  en  marbre  bleu  d' un  ieune  Seigneur  armée  la 
tefte  nue  avec  cefi'  infeription  alentour. 

igirt  IrgtiAN  van  Lovf.ne  tdplra  l^erc  tian  'SoDcm/  Man  Horrflâl  cnbe  bmt 

«aefcbrftt/  Wc  fletf  iwn  XXIU  ûarft  ban  0og^/  fn  t»ft  loft  MC^CC  XXIV. 

Extraièl  du  Livre  fécond  des  Chaflelains  de  Lille,  par  Florent, 
Vander  Haer.  Chap.  In* 

FEUcitas  de  Luxembourg  euft  pour  mary  Trifian  de  Louvain  Segneur  de  Gaesbeke  (fi  Her* 
fiai , desquels  la fille  Beathixde  Louvain  vendit  la  terre  de  Moferon  à Ber^ 
narddelaBarreditde  7’ournay  U XIX.  de  lanviet^  MCCC.  XXXII.  prefent 
^bornas  de  Lille  Chevalier  Advoué  en  cet  affaire  deladicle  Beatrix. 
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ti4  PREUVES  DU  LIVRE  IV. 

ELxtrïift  de  l’Hiftoire  de  la  ville  de  Valencienes  par  le  R,  P.  Pierre 
d’Outerman,  partie  111.  Chap.  XllL 

ICymtfme ftlmUâiSHvn  iesOhitsefl  enterrée  B e atrix  de  otj  v a i n D a me 

DE  Herstal  et  de  Gaesbeck  ée  la  race  des  Ducs  de  Brabant  { iiUe  de  lea» 
de  Louvain  £ÿ  de  Félicitas  de  Luxembourg)  niepce  de  T Empereur  Hestry , laquelle  Beatrix 
vefcut  en  célibat,  lâ  à la  mort  prit  V habit  de  Religion  en  cejle  maifon  qu’elle  avait  toufsours  ar- 
mée , £ÿ  comme  elle  y avait  ejlé  mûrie  iÿ  ejicvée  dexfa  ieunep , elle  y eboifit  auffi  fa  fepulture 
avec  un  légat  de  quatre-vingt  Jlotins  de  Florence  pour  un  obit  annuel , outre  beaucoup  d'autres 
biens  qu’elle  y avait  faits  pemlant  fa  vie.  C'eft  tircc  de  l’Obi  tuairedu  Monaftere  de  Beau- 
monc  à Valencienes. 

Eixtraiél  des  Chartes  de  la  Maifon  de  Homes. 


AXIm  6m  gfimm  ble  befe  Icttrtm  pim  fim  oft  Ijoo^  Itftn/lDp  Willem  Heer  nnHaem, 
van  Altciia  ende  van  Gaesbecke,  faliipt  cnkfunnlfTc  6n  li)acct|(pM.  <6  ah  Ut« 

bm  / bat  mp  met  onfm  tmlbomnim  tgillt  m met  onÿ  tgpen  carde  / mbe  mi«eac||(ep)clK  met 
mÿ  grroenu  magm  rnbe  bgmixn/  (irbbm  ggegoct  mbe  sorbm  onlrn  lirbm  aubtfim  (ame. 
Gccraen  van  Hoern  UiOtirct/  Indre  manicrm  grlgtfi  blrc  nart  btfchtettm  part  / mbe  iÿ  te  tue' 
teste  / inbm  ctTflm  bat  tsp  gebbm  gegmm  m grbm  Ingocbfngm  i^ccrm  dScrtattt  onfen  far» 
ne  boDjfrpc/  Hcefe  mbe  L^ndc,  &c.  mbe  nart  onfc  donc  fan  fal  bat  bngfrpbe  gort  ban 
Hrcft  tndr  Leende  met  aile  6e  bnoirrpdc  torbrboajtm  getKtl  mbe  al  fumnim  op  oiip  a^v 
trrpc  biiibcecn  / ble  b>p  tKbbm  ende  naemiaeld  iKlibm  fullm  op  mogm  ban  Brâ  Elfe  van 
Cleve  onfre  elitlirc  33;aiiVDm  / mbe  bat  ! &c.  ^tem  boojc  foo  bebben  tgp  gticgrum  enbe 
nbrbm  IJccc  dbcctattt  onrm  oiitllm  fome  bo;mgl)motnipt  nu  al  te  gant  / ficc  Xanc  ban 
Mümcornet  mbe  ban  liallengys  gl)tlrg[|ni  In  Tiraire/  met  aile  Dr  Bertftlwppije  / &c.  gfte» 
igth  bat  bip  op  bm  bacli  banbebënt  boubrnbe  jgn/  mbe  glidncb  bot  bonbmbc  wapboo;  onp 
onfe  Uebe  nitliee  Beatrix  ta»  Love  ne/  teWm  tijbe  joncx-vroo  van  Haïr- 
STAL.  VAN  Gaesbeke  ENDE  VAN  MoNcoRNET,  barc  iSobc  be  ptle  af  |)tbbcn 
mort/ &e.  îDIt  Uiaÿ  giiebacn  Int  lact  onp  Ocetm  oip  mm  ftlitccft  MCCC.  XLll.  bcÿ 
^34^*;ti«ibacDd  naet  Stmeeup  enbe  ja-  ISabmÿ  barge  Inbe  mamt  ban  Ottobje. 
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PREUVES. 

Du  Livre  Huiâiefrae. 

GUILLAUME-SIRE  DE  PERWEYS  ET  DE 
RVSCEBROECK 

Extraift  du  Chartukire  de  la  Prevofté  de  S.  lacques  fur  le 
Coudenberge  à Bruxelles. 

t 

IN  nomine  San&æ  8c  Individus  T rinitatis.Notum  fit  &prx{ëntibus  8c  fûturisi  quôd 
egoHmrins  Dux  Lolharii^ite  temm  in/ùÿcifir»f,  ,qu*  Willelmiracerdotisfuic, 
quam8cWii,i,Et.Mus  frater  meusî  cenfu  annuo>ab  Omni  jure  Tuo  S:ab 
omniexaâionclibenimmihirclignavit8cdcrc(hacavitinurus  CanonicoramS.  lacobi 
inCaldenbeiga  libéré  contuli , «figillorumraeividelicet.  Si  If'iUelmi  fratris  meiil- 
tcflatione,&  teftium  fiibrcriptione  corroboravi,T  elles  Sigerus  Cameraetnfis  jlrcbidiaco- 
tas  in  Brahitntia , flfiehaël  Pambianus , ArnaldKs  Nclarius , Hcnricus  VillUm , Alardns 
Rapt , Amoldns  dt  Bigardis , Hugo  Maurns , IV tltirus  Bach.  Aâum  anno  Incaraationis 
Domini  MCC.  I.  lîOl. 

Sfeti  de  deux  féaux  dont  k premier  cjl  lembd  ,k  fécond ejl  dit  Sire  de  Peru/eys  imprimé  en 
certaine  pafte  meJUe  avec  de  la  cire  endommagé  comme  ici  avec  conlrejéeî. 
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Ud  PREUVES  DU  LIVREVIII. 

• Ëfctraift  du  mefine  Chartuliire. 

IN  nomine  Sanflx  & Individus  T linitatis.  Ego  WillelMcsDominüsdb 
Perweys  et  de  Rusebrvc  omnibus  hoc  fcriptum  intucntibus  in  perpe- 
tuum  fcire  vos  volumus , quod  Willelmus  devotus  fACcruos  tcn  am  quandam  duode^ 
cim  bonaria  continEntcm , inter  tcrramarabilcM&prataàparencibvs  luis  heereditano 
jurecireli6bamin^y?/Tj/rno{lroDomintojacthtein>  libéré ficabColutè  per  fcriptum 
Dominii^ fratrisTicpri DuciS  Zitf/Z>4r;>r^/>inclcciiio{îr.amfalubritcr  contulic  Eccleüa; 
Beat!  lacobi  de  Caldcberge*  ad  ufiis  dcricormn  ibidem  Dco  ddèrviemium , cenfum  ve- 
rè  ÔC  cxaâloncs  qtias  eadem  terra  nobis  debuit  > prædiâo;  Hcclelîa:  contulimus  in  elec* 
•mofinampcrpctuamlibcrrimcpolïidcndam.  Et  ut  hoc  noftrum  fcriptum  perpetuafir* 
mitatc  roooratum  tcncatur,  Domini  & cbariHitni  fratris  noilri  rieillo  ac  noltro  duximus 
utilepaginam  præfencem  communiii:  Hujus  faâi Telles funt 
dctnfii  jircbidisconus , lîenricus  Bruxtlknfa  Decanus  » MkhiêU  ArnpidfU  Dvài 

' ProtomtariuSi  HcnricusdeS.  loarme  Ht  Jerfebot  ^ (p  Hemianàe  HiUhàftr^. 

ENFANTS  DE  GUILLAUME  SIRE  DE 
PERWEYS. 

Estraid  des  Recueils  de  Monfieur  Aubert  le  Mre  Doyen  de 
i'Eglifc  Cathédrale  dAnvers. 

HEnricus  Dux  Lotharingie  & Brabantis  univerfii  prsefentrî  Ivctcnis  inipcâunf 
falutem»  Vniverfitatem  veftram  feire  volumus , qubd  nos  Nobili  viro  diietto 
confanguinco  noftro  Domino  Goderto  de  PerW'eys  Præpofito  Ni- 
vcllcnfi  hsrcditaric  coniuUmus  commune  fivc  waflînam  jacentem  inter  villam  dé 
PromelJcs  9c  Uratam  publicamdc  Nivcllaeuntcmufquc  Genapiam^  uti  deinde  fuam 
feciat  voluntatem , de  qua  fciliccc  wallina  fex  dcnarios  ad  cenfum  apud  Genapiam 
in  icilum  Natalis  Domini  nobis  folvcntur  annuacim.  In  cujus  Dooaiionis  teliimo* 
nium  & firmitudincm  (îgillum  noftrum  prxfentibus  appofuimus»  Aôum  dc  Datum 
îipud  Genapiam  mcnlc  Odobri  in  fefto  B.  Dionilîj  anno  MCC.  L V. 

Extraiéls  de  Chartes  de  Brabant* 

GObertüs  de  Perweys  Dci  gratià  Nivellenfis  & AntVerpienfis  prr^ 
polîtusomnibus,  &c.  Datum  anno  Domini  MCC.  LXIV.  Dominica  ante 
1164.  divilioncm  Apoftolonim. 

Extrait  de  l’Obituairc  des  Frcres-mincurs  à Bruxelles, 

MCC.  LXXVII.  obijt  NobîUs  H ENRicüs  DE  Perweys* 

Extrait  du  Lî\Té  des  Obîjts  à Filipré  près  Givey* 

^^^Bitus  Domini  R O B E R T I de  Perweys* 

GODEFROY  SIRE  DE  PERWEYS,  GRIMBËRGE, fte 

Extraift  des  Chartes  de  l’Abbaye  d’Argenton. 

I N nomme  SanSæ  & Individu!  Trinitatis.  Univerfis  Chrifti  fidelibustam  nrafenti- 
busquàm  futurij  pnefemeslittcras  infpeâurit . Ego  G o d e i r i d u s D o m i K u s 
D®PaRVEsZ)«c/ji<i/Iwn«jÇ(Vfr./rMjî/(«cognofcereveriratem.Vniverntative- 
nncnotumftcio,guod^i7/eAn«j  dcHarcconficuxorrualdade  Ucentia  & voluntate 
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DES  TROPHE’ES  DE  BRABAKT.  ii? 

mea  in  éleemonnamoonculcrunt  domui  de  ^r^^j«^0«Ci(lcrtieniuOrdimsLeodicn{îs 
DioccHs  terras»aquas  » fîlvas»  prata  & ;cdefîciâ , cum  roolcndino  ôc  rebus  alijscatn  mo« 
bilibus  quàm  inmobîlibus  , quas  habét  & habituri  funt  apud  Hartnton  , nihil  mihi 
juris  ornnino  » nihil  (tbi  velTuis  hærcdibos  aut  propinquis  refervando,  pnecerurum- 
frudum  quem  di£ti  Willclmus  & Ida  in  rebus  fupr.iai£t:is  qiundiu  vixerint  tantum 
itbi  reTervaverune,  Sec.  Prxccrca  ciiam  ômmbus  innotefeae,  quodvolunracenodra 
& afTcndu  Alix  Doinioi  Thomæ  inilitls  de  Smcchm  fcilicet  Clara  fie  Achiasdomum 
monialium  de  Harenton  poffunt  intrare  « fie  ibidem  de  licentia  noftra  habituai  alTumcre 
monialcm.  DatumannoDomini  MCC.  XXX.  fcriïccrtiapolHèftumB.  Laurcmij.  1236.* 

I^re  tirée  de  TArchivc  de  FAbbaye  de  Grirabergô. 

»»»•'- 

GOdeprid^s  Dominus  de  Per WE8  6? nonim 
fjcimus,  qood  nosliberaUrcrveQdtdifnusEcclcGæOfimbergenfi  vigintific  oâ.o 
bonaria  lUvc  in  Parochia  deMcn£ê  in  locoquidicitur  Voru  prxfenülius  Aliàit 
uxore  mei  Godefridt  8c  Agnde  uxore  mei  Ingclromi  > confenTum  fuum  diâæ  emp» 
cioni  liberaliteradhibentibus,  quf  bonaria  diâx  filvx  ex  parte  uxorcm  noilrarum 
iain  diâarum  ad  nos  rpeâabant»  ficc.  Accuro  in  medio  Maitio  aono  Dominilî^S* 
MCC.  XXXVIII.  ' i 

SétUée  de^iHatre  feauy  eu  cireverde  ^def^ueU  k pediser  contietu  unhmi^eàfhevaînr» 

W Vefpét  tn  îa  niai»  dritQc  iA  refa^uB  Jur  In  poithifit  à wut  fafee  e»  la  eircum- 
ference  S.  Godefridi  de  Perwefs,  /#  contrefecl  ua  ep:H£hnfeuîhUbU'Uifnt à u»e fafic 
alentvur^  H*c  eft  cUvis  {igilli. 

Ije  fecûud  reprtfenU  une  Dame  à chetal  fetiituf  de  la  maindrei^e  U hride<t  (S  fur  U 
fén^  dt  la  gauche  un  oifeaUy  le  conireféêl  e(mticn$  un  tjcujfowàiemfafce  iA  çeji  epripty 
Sccrccum  Dominae  in  Grimberg.  s 

Ix  frejiefm  reprefente  un  bemmeA  ebevttl  armé  parieffus  utu  Uiniqtte  Ve^e  tn  la 
main  droiSe^  td  fnr  la  poiHnne  utt  efeuffi/n  erntteuant  vne  falce  Ü un  latshd  à cirtaf 
pendoMfSi  ^ eu  la  eirewference  S.  Éngclrandi  roiUtisde  Perwes  : an  tantreféel  tm 
rfcuÿùtt  auÿi  à une  fafee  6?  lamhclà  cincq  pendants^  cefi  eferipe  Seerctum  meum  mihi. 

Jjt  quatriefme  ejl  entièrement  rmpu. 

Extrait  des  Chines  de  l’Hofpital  de  S.  Ican  à Bnflccllej. 

GDomikus  de  Grim  berge  nec  non  Âleydh  uxor  fua  omnibus  pacinam 
pixfcmem  intuentibo;  nofccrc  vcricatêint  ad  univcrlVnura  notitiam  volumus 
perrenire,  qubdemptionera  qiiam  domus  HorpiralU  B.  loannis  in  Bruflclla 
in  Dominio  TOftro  de  Ledebergc  contra  illos  de  Ixdeb&ge  ch^îter  quadraginta  bo- 
naria terrai  parum  plus  vel  minus,  fie  de  quadam  décima  ibidem  jacenre  tccerunc» 
confentimus,  ratumJuibemus  fie  laudamus  emptionem  memoraum  fuper  qva  no- 
ilras  patentes  litteras  ir(is  in  teûimonium  duximus  coofereodumi  Actum  anno 
Oomint  MCC.  XL  VU.  menfe  lumo.  ji-4** 

Séeîli  de  deux  féaux  intimés  tn  certaine  pafle  blarùhcafirt  ^ le  primier  conienant  nn 
homme  à cheval  portant  en  Ctfin  une  fajciy  au  confrefiel  un  ejcujbn  à ui$t  fqfit.  Jx 
fécond  une  Dame  à cheval  tenant  un  oijeau  fur  le  pdng  .au  centrefkl , ejcuffon 
fembfdblement  à une  fafee  y r/ô  /// Sccrctum  Douiinx.in  Cr. 

ENFANTS  DE  GOdÈfROY  SIRE  DE  FER-  ' ' 

• WES  ET  DE  GRIMBERGE. 

Extraift  des  Chartes  du  Monallerc  d’Affligcm. 

VNiTerG;  prxrcntet  littetu  vifuris  ego  G e R AA  D us  Do  ui  N vl  oe,G  R i.\t- 
BERCES  notumGicio,  S(c.  quoi  cùm.diiuiïak  jacens  ioParochia  deLi^e* 
qiMOi  terrsm  Donùaus  Liikkious  È.mc  in  Icudum  «nuir,  idem  L.  repoicavic 
in  maous  meas  ad  opus  Ecclcrix  HsiHjgeniCQfis  , in  præfeniia  homimun  toEorum 
ftodslium,  Scc.  In  cujus  r.<  icdimooium  præfente>  liucns  HaSligenienfi  Ecdclix  tri- 
~ lii  a didi 
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iiS  PREUVES  DU  LIVRE  VIII.  ‘ 

IJ57.didi  ngilUmci  imprdîlone  robontas.  Datumanno  Domini  MCC.  LVIL  mcnfc 
Aprili. 

S/cJU  d'an  feau  contenant  un  cfcnjfon  à unefafce  en  la  circonférence  eft  efcript  S.  G. 
de  Grimbergis  primogeniti  Domini  de  Perweys. 

Lettre  tirdes  des  Chartes  de  Grimberges. 

pNnominc,&c.  Rgo'GER  a rdüi  de  Grimbergis  rt  Ninive  Do-* 
MINUS  univerfîs,  &c.  quoi  ego  cotnpos  mentis  mes  ob  rcmidionem  pccca* 
torura  mcorum»  & recordationem  pradcceflôrum  mcomm  bonæ  memorisG<>- 
defrsdi  de  Periveys  > Domina  AdeUcia  progenitorum  mcorum  , ncc  rton  Gerardi 
fiatris  mei  alTignavi  E^clcfix  Grimbcrgenfi  quindccim  modios  filiginis  de  dccim» 
mca  in  Havesdonck  ad  menfurani  Bruxcllenfcm  » ÔCc.  Huic  autem  collationi  inter- 
trofirro-  fucrunt  Dominus  Gerardus  de  Marbais  gener  meus^  Domimts  JUberîas  de  Dns^  Do'^ 
minus  Gaardus  de  Echove  milites^  Joannes  CUricus  de  Ninive , Ba/duinus  de  CurtU 
(jf  Rfynerus  de  Afaleue  y &c.  Vt  autem  , Ôcc.  prxlcntcs  littem' fîgHlo  nteo  uni 
cum  Hgillo  Domini  G.  de  Marbais  fæpedîâic  Eccletîx  contuli  Cgillltas.  Aâum  £c 
Datum  in  Rumefta  feria  quarta  poil  fcftum  Bcati  Lucæ  Euangcbftx  aimo  MCC* 

Scellée  de  deux  féaux  en  cire  vtrdc , le  premier  reprefente  un  homme  à cheval  armi 
Tcfpèe  en  la  main  Cf  fur  la  poitrine  un  ejeuffon  contenant  une  fafee  C?  trois  merJettes  en 
chef  y ü*  à l'entour  S.  Gerardi  de  'Marbais  Domini  Bruec.  Le  fécond  ejl  de  Ge^ 
rard  Sire  de  Grimber^e  & Ninive  exprimé  ci  deffm, 

VNivcHîs  Gerardus  de  Grimbcigis  Sc  de  Ninive  Dominns  falutem  , Ôfc.  quod 
ego  fâlvis  per  omnia  eis  qufc  legavi  quæ  lîgillata  font  ligillis  viri  Religio* 

^ H Abbatis  Grimbergenns , Viri  î^bilis  G.  de  Marbais  Domini  de  Bruech  Æro^ 

rij  mei  Sc  meo  • lego  & in  elecmolinam  do  Centura  libras  Lovanienfes  pro  redemp* 
tione  Crucii  Sanôa:  quam  alTumplî , conferendas  alicui  probo  viro  militi  transfe» 
renti  fe  ultra  mare  ad  primum  padagium  reciplendas  per  manus  virorum  Religiofo* 
rùm  Abbatum  de  HalHigenio  & de  Grimbergis  t îu  quùd  dr£bs  cenmoi  libras  rc«  ^ 
cipient  ad  dccimam  meam  de  Haveldcmc,  5cc.  & ut  omnia  firma  pcrmancant  prx- 
fentes  litteras  fgillo  meo  nec  non  Hgillorum  difcrecoruni  » Præpolîti  Nivellenlis- 
Domini  Goberti  de  Perweys,  patrui  mei  8f  Abbatis  Grimbcrgenlis  feci  munirai- 
ne  roborari  prxfcntibus  düeélis  meis  Sx.  familiarihiis  Domino  Liberto  de  Dues  mi* 
litc  roco  Domino  Gerardo  de  Eltove  milite  Vaflallo  meo,  loanne  de  Minive  Cle** 
rico  meo*  Rafone  Beyer,  Pccro  de  Mondes, s Waltcro  Coquo  Sx  Nicolao  ftmulie 
meis.  A£lum  apud  RumclU  in  Vigilia  omnium  Sanâorum  anno  Domini  MCC» 
Sîy9Eix. 

Scellée  de  trbis  [taux  defquels  le  premier  contient  Un  efcujfon  à une  fafee  ^ en  la 
cirtumference  S.  Gmrdi  Domini  de  Griinbcrgir&  Ninive,  fans  contreJécL 

. EiOraiifl  du  Chartukire  de  FAbbaye  de  Villers. 

ADb  Dame  de  Per>cvb8  et  du  Bruec ii  vifte  de  mon  tres-cber  Seg- 
neur  Cf  marit  Monferneur  Gérard  fils  du  Segneur  de  Maibais,  &c.  Dortni  en 
Tan  MCC.  LXXXl  V.^/c  Marçuedi  apres  le  ‘Tbiephaine, 

Lettre  tirée  du  Chartulaire  du  Monallcre  dX)uwei^cra  .près  Bruxelles. 

ADa  Domina  de  Perweys,  de  Hosoke  et  de  Eeckbre  ^ 
reliâa  quondam  bons  memorix  Nôbilis  viri  Domini  Gerardi  de  Marbais  falu« 
tem^  £cc. Contulimos  dt hrevocabilitcr  conftrimusReUgiofismulieribusPrior- 
rilTa  & ConventuiMonalVcrij  deOfrdlry^«»juxtaBrucellMOrdinisPr*dicatonun,&c» 
fexaginta libras  LovanienTesannui  & perpetui  redditus,&c.invellicndo  inredditu  ante* 
diéh>perrcntemiain&  judiciiimScabinorum  aortrorum,videlicetyfnw/^;</ÿDa«r,77^m« 

"*  • * . ^deHeboht 
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DES  TROPHË’ES  de  BRABANT*  iij) 

Ilohkt^  de  Heyden , ^ Tbonie  filij  Brancbem , fupcr  hoc  habcbant  mo- 

re nol^  curis  poteilaicm.  Datum  anno  Domioi  MCCC.  Dominict  poil  oc- 
tavas  Purificacionis  B.  Marix  Virginis. 
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Extraift  des  Chartes  de  Brabant. 


Accord  traiCUpArdevant  Ic4n  Duc  de  Lotbier,  de  Brabant  ^ de  Làmbourg  entre 
VAbhé  de  Millier  esteeuteur  du  teftament  Nubie  Dame  Madame  Adc  Dame  de 
Perweys  & du  Bruech  d'une  part , Gérard  Signeur  de  Marbais  & Chaf- 
tclain  de  Bruxelles  & Jes  freres  d autre»  En  date  Van  MCCC.  X.  le  cinquUfme  de  x Jio. 
May. 

GODEFROY  II  SIRE  DE  PERWES, 
GRIMBERGE,  &c. 

Extraift  des  Chartes  de  FAbbaye  de  Grimberges. 

A Tous  t Çdc>  lou  Godefrois  Sires  de  Perwei  Pc  de  Grimberges ajfavoir  qUe 
iefacb  me  teftament , pfte.  apres  je  lais  pour  remede  mes  forfait  mil  deux  cents  li- 
vres de  lùvignois  en  la  terre  de  Grimberges  ^ (ft  deux  cents  livres  de  lovignois  à 
prendre  à le  première  taille  de  mes  bois  à Scele  y Ift  chou  que  ie  tieng  de  Henry  de 
Gaesbcck  en  le  Segneurie  de  Lieuwes , (ftc.  à ame  crois  cincq  cents  Uvres  lovignois  à 
donner  un  Chevalier  vi  valet  qui  le  portera  pour  mi  outremer  y à prendre  de  me  bois  de 
Bugenot,  trois  cents  livres  deux  cents  livres  à mes  rentes  6?  près  de  Ninive  , del 
quel  teftament  ie  facb  exécuteurs  le  Prieus  de  Haffligcm,  le  Pneus  de  Wavre,  le 
Pricus  dcFrafnc,  Maiflrc  lackemonr  de  Thorembais«  Mon-fegncor  WoutMcr 
Berthout,  Mon-fegneur  Ernou  dcRoccelerSencfcautdcBraybanCy  Mon-fcgncur 
Henry  de  Grimbcrecs»  pour  ebou  que  cis  teftament  (on  fermes  y y mege  mi  propre 
faialy  ift  li  devaniatt  teftamenteur  les  losy  Pft  Ji  prie  Mon-fegneur  FÉvefquc  de  Liège, 

Mcdame  le  DucheOe  de  Brabant , Henry  de  Gaesbcck,  mes  fe^^ Marie*  Com- 
tefle  de  V'ianne  & Adain  Dame  de  Bniec  qU'il  y mettent  les  hz»  fu  faiSl  Van 
del  Incarnation  lefu  Chrift  MCC.  LXI V.  el  mois  de  Seval  le  tour  Saint  lackemé  ndA. 
Saint  Chriftoffle. 

Extraits  des  Croniques  de  Haynaut  pr  Maiftre  Baudewin 
a Avennes  en  Latin, 

HUjus  RogeriToror  primogenita  nominc  Aelidis  Domino  Arnulpho  maritata 

de  Audcnaerdc  unum  peperit  Bliûm  6c  unam  Bliam,  filius  nomine  lohannes  * 
ex  uxorc  Tua  Blia  lohannis  Comitis  SueilionenBs  Blij  Radulphi  Comitis  u- 
nam  genuic  Bliam  qiiam  Godefridus  Dominas  de  Perwes  inBrabantia  duxit  uxorem, 
fed  prolcm  ei  non  peperic,  6cc. 

TRium  filiarum  prxdiébi  lohannis  SucBlonenfis  Comitis  primogenita  nominc 
AcUdis  maritac  cil  Domino  lohanni  de  Audenaerdc  , cui  unam  peperit  B- 
liam  Domino  Godefrido  de  Perwes  pollca  maritatam»  quo  Bne  liberis  defunc-  Font  Fa» 
to  maritata  e(l  Domino  lohanni  At  Falein  cui  duas  peperic  Blias,  6cc. 

Extrai6t  des  mêmes  Croniques  eferiptes  en  François. 

LT  aifnée  de  fes  trois  peurs  beut  nom  A dis  fi  fut  mariée  à Monfteur  Emoul  d Aude» 
narde  qui  beut  de  ly  un  fils  une  fille , le  fieux  beut  nom  îehan  il  prift  à femme 

la  fille  le  Comte  lel  an  de  Soijfons  qui  fut  fieux  le  Comte  Raoul.  Si  beut  dely  une 
fille  Ji  Veut  à femme  Msffire  Godefroy  de  Perwez  en  le  Hansbaing,  mais  elle  mou- 
rit  fans  hoir  de  Jon  corps , (fie. 

N Dut  avons  dit  des  deux fiestxUComte  lehandeSoiffons  or  vous  dirons  de  fes  trots  filles  * 

Il  ai/née  qui  beut  nom  Aiisfut  mariée  à Monfteur  Jekan  d'Audenarde qui  beut  de  li  une 
fille  qui  eut  nom  Marte  * celte  Marie  fut  donné  à Monfteur  Godefroy  de  Perwes , 
maisÙmourut fans  hoirs  de  lyytft  elle  fe  remaria  à ÎKonfteur  Iehan  de  Falcin  qui  beut  de  pç^tiFe- 
ü imxJilUu  ié,. 
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l^res  tirées  du  Charttdaire  d'Ouwergcm. 


1270 


1*70. 


1270- 


1278. 


FEUcitas  Domina  de  Hoboke te  Hbkricos  natus ejus  fb  rentediam  animx 
dar*  memori*  O.  Dmini  dt  Pnvuft  Grimiir^is  tnne  nlariti  noftri , ejirf- 
dem  fcilicet  Feliciutis,  pairisquoque  noftri  difti  Hcnrici,  nec  non  aliorum 
progenitorum  noftrorum , in  noftnrum  etiam  fubtidium  animarum  damus  Prio> 
riflæ  te  Conventui  Vallis-Ducifli , 8cc.  Vndc&nos  Henricut taâis  racro-ranâitRcU' 
quijs  jurando  promilimus  coram  lUaftri  Date  Braiaiuief , ac  Nobillbus  virit 

Dommi  Hewin  de  Levaxio  ■ Demim  Bertboldo  de  MeebUnU  & Demtee  Heterin  de  B**~ 
terfem  1 nec  non  ReligioCs  Wris  fratre  Ëgidio  Priore  LovanienG  ; & Nicolao  Leâo- 
re  TrajcâenG  Ordinis  Gipradiâi  < & nos  quoque  Hcnriciu  quia  Ggillum  proprinm 
non  habemua.  Ggillum  ipGus  Illuftris  Ducii  Brabamis,  qui  etiam  huic  OonaeÜH 
ni  confenGt , apponi  fécimui.  Aâum  & Dacum  in  Caftro  LovanienG  anno  Do- 
' mini  MCC.  L iCX.  menfe  Oâob.  in  Vigilia  omnium  Sandorum. 

N Os  Alcydis  Dei  mtiâ  DuciGâ  Brabantiie  8c  Lotharingie  notum  facimm  • 
quâd  perTonz  Milles  chariOima  contanguinea  noftra  & Domina  Filieitae 
Demias  de  Hoboke  (ÿ-  H b N R i c u $ ejus  hiius  certiam  parum  ville  de  Eee- 
kenee  à loannc  Dei  giaüi  Duce  Brabantiæ  & Lotharingie  cariGîmo  Glio  noftro 
tenent  in  feudum  . Sc  tam  ab  ipG>  quam  à magne  memorie  cariflimo  Domino  te 
marito  noftro  Henrico  quondam  Duce  Brabamie  & Lotharingie  iam  quatuorde- 
cim  aimis  te  amplius  tenueiunc  & habucrunc  in  feudum.  Notum  etiam  ncri  voltj- 
mus  uuiverGs  1 quod  diâa  Domina  8c  ejus  Gliut  prxdiâus  in  noftra  prselèatia  8c 
picdiâi  Glij  noftri  Ducis  Brabantiæ  ac  aliorum  vironun  NobiliumvidelicetDomini 
Hemici  de  Lrvintlc,  Domiai  Berlboldi  de  Mochliam , Doemtü  Heariei  de  Bauterfeme 
nec  non  virorum  Rdigioforum  ftatris  Egidij  Prioris  LovanienGs,  le  fratris  Nico* 
lai  Lcâoris  Trajeâenus  Ordinis  Przdicatorom  jus  pacronatus  EccIcGae  diâe  ville 
deEeokere,  qj|u  quidem  ad  cos  in  folidum  pertinebat  f perfonisReligioGsPriorift'a* 
8c  Conventui^niis  DuciOe  contulerunt  jure  pcrpecuo  poGidendum.  Datumaimo 
Domini  MCC.  LXX.  menfe  Novrmb.  fcria  tertia  poft  omvas  omnium  Sanûorum. 

IOannes  Dei  gratiâ  Dur  Lotharingie  te  Brabantiæ.  Noverit  univerGtas  veftia 
quàd  perfonæ  Nobilea  Domina  Feiitilas  Domia*  de  Htkeke  & Heim'em  ejus  Glius 
tertiam  pattern  ville  deEeckere,  cum  Dominio  te  juribus  ac  alijs  addiâam  par.* 
tem ^eâantibus  a nobis  in  feudum  habent,  &c.  Datum  anno  Domini  MCC. 
LXX.  menfe  Novembri  feria  tertia  poft  odavam  omnium  Sandonun. 

Elxtraiâ  des  Chartes  de  FAbbaye  de  S.  Bernard  près  Anvers. 

l 

VNiverGs  prefentes  littcias  infpcâuris  Félicitas  Diffa  de  Peneeys DemistadeM)- 
beke  reliSa  Godefridi  Domiai  de  Perweys  falutcm.  Noverit  univerGtas  veftia  , 
quùd  nos  bona  que  ab  Abbate  8c  Comrentu  S.  ComcliJ  IndenGs  jufto  ticulo 
acquiGvimus  in  terntorio  de  Paderfe  vendidimus  Abbati  Sc  Conventui  Monafte- 
rij  loci  S.  Bemardi  Ciftertienfes  Ordinis,  &c.  Aâum  anno  Domini  MCC. 
LXXVm. 

Extrait  de  IHiftoire  de  la  Maifon  de  ChafliHon  par  André 
du  Chelhe,  Livre  XI.  Chap.  VII. 

Godefroy  IL  du  nom  Chevalier  Segaeter  de Cbafeaet-Porcea»  fUi  ^ueloeus  traafaSims 
avec  les  jibbi  cornent  de  Sipty  Pan  MCC.  'X.LI'Il.  £7  Ta»  MCC. 
XL  y III.  du  confentement  de  Félicitas  fin  effoufe,  Èfc.  mais  feu  de  tesefs  a- 
fres  il  treffajfa  fans  Ugnie. 
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DES  TROPHE'ES  DE  BRABÀNT.  Ijt  ’ 

Letttes  tirées  des  Chartes  du  Monàftered’Ouwergein. 

ALeyJis  dîBa  it  Perwtys  Domina  de  Hoiokt , (^c.  Cùm  chariflîm»  mater  mea 
bonæ  memoriæ  Domina  Félicitas  de  Friangnlo  diHa  Domina  de  Perweys  {ÿ  di 
Cajiro-portienfi , &c.  décima]  novalium  quanindam  tenarum  fuanim  fcilicet 
'n  pagis  de  Èecteren  Leod.  & Hoboke  Camerac.  Diocefis  perfonia  Religioli]  Prio- 
ridæ  & Conventui  ValUs-DucifTe  apud  Ondergem  fecundùm  regulam  B.  Dominiçi 
vivçniibus  divinx  pictatis  intuitu  in  elecmofinam  pure  & abrolucè  conculerit,  &c. 

In  quarum  rerum  teliimonio  lUuftris  viri  Domini  lohannij  Dei  graüâ  Ducm  Bra- 
bantixi  Lotharingix  & Limburgi  noRria  littcris  prxfcntlbua  cum  fîgillo  noftro 
poRulavimiu  2c  fccinma  apponi.  Et  nos  Dux  Brabaneix  ad  petitionem  chariHimx 
confanguinex  noftrx  Domicellæ  ytleydis  prxdiélæ  noilrum  cum  figillo  fuo  appo- 
fuimua  Rgillum.  Dacum  anno  Domini  MCC.  XC.  Ddminica  qua  cancatur  In- 
bilatt. 

Wtfiitrt  Deiraett  ÀiMWt  tnbt  nondli'btatikiK  ALir  de  Parweis  VtouDrevaa 
Hoboken  Mfÿ  man  itb  6cn/  (RbiK  iutnirrt  tnbe  Ixfrt  hontnt  ftfKUmgm  cUfi^  lartg 
( alfuldic  muntt  alfc  glngt  Ijt  obn  ni  fn  iSpibam  ) Dm  Ooofinc  bon  Hntooiimofliàd  / te 
fttfftn  ittr  fattÿ  Drÿ  ;banbacW  naît  ^tbim^basl).  ®lt  ma#  oAain  enbe  met  toÿ#-  , 
bonnne  tut  mannen  opDibtasen  / o«mm  (ibtitf  De  |ae;  Dct  geatien  MCC.  XCV.  De# 
^DannÿDagt)#  na  ReminMcere. 

Ce/le  lettre  eft  fielUe  de  denn  feiun  en  cire  iaunajlre.  tj  premier  ejl  F Alix  de  Per- 
•aeys  grand  en  forme  ovale  Iflreprefente  la  figure  d'une  Dame  tenant  un  oyfeau  fur  le 
poing  eÿ-  à chafm  eofU  un  efeufou  i une  fafee. 

V Le  fécond  dudiS  fk'autier  Foicaert  petit  contenant  un  efeuffon  à une  fafêe  efchtyuettd 
de  trois  traiBs. 

MARtF.  Dame  de  perweys  et  de  grim- 

BERGE  COMTESSE  DE  VIANDEN. 

Extraiôs  des  Chartes  de  Grimbergc. 

PHitieyms  Cernes  Fianenjis  Dominas  de  Grinebergis  6?  Maria  cjiB  psor  Pomina 
diâorum  locorum  noium  iacimua , qnôd  nos  iidcicm  noilrum  Henriacm  de 
Grimbergis  homincm  noilrum  fecimus.  confèrendo  cidem  pro  homagio  nobis 
ab  ipfo  faâo  rationc  perpetui  (cudi  villam  nAIlram  de  Buggenbout  cum  reddicibus,  li66t 
hominibus  & jnanlionarijs,  2cc.  DacumMCC.  LX  VI.  menfe  tunio. 

Hilipus  Contes  Fianenfis  (fi  Maria  eius  uxer  Comittfa  Ktinenfis  (fi  Domina  de 
Pervieis  (fi  de  Grimbergis  univerlis  notum  fiicio  , quôd  nos  siginii  bonaria 
fîlvæ  lïti  in  Parochia  de  Buggenbout  Jacentia  ame  domicilium  dileéli  noRri 
ffenrici  de  Gritnbergÿs  militis  juxta  filvam  fuara  , concuKmus  pari  conrenTu  Nobili 
mulicri  Matbildi  & ipfo  Henrico  mariro  ejos  , in  miliorationem  Sc  augmemum 
fêodi  fui  quod  pridem  à nobis  tenebam  a 2rc.  Dacum  anno  Domini  MC  Ci 
LXXI.  menfe  Âprili. 

N Os  Maria  Cotnitiffa  dé  Fiana  Dotnind  de  Grimberg  (fi  de  Pettsseit  notum  fici* 
mus,  quôd  Godefridus  noRer  filius  major  natu  de  confenfu  uxoris  fua:  A- 
leydit  vclsdidit  MoaaRerio  Grimbergenli  LXXI.  bonarie  filvx  ùi  locis 
Afiibebroeek , 2cc.  Teftes  Godefridus  miles  dr  IJobefcb,  Sigerus  de  Damette , fFtF 
Mas»! de Ledeberge  aoRri  bomines.  Dacum  MCC.  LXXVIII. 

MAria  Cemitiffa  de  Fiana  Domina  de  Grimberge  (fi  Ninive  Sc  Godefridus  Rlius 
noRer  major  nacu  notum  iàcimus , quôd  nos  de  conlênru  Pbslippi  fratris 
iplïus  Godefridi  MonaRcrio  Grimbergenli  fuam  fûndacionem  confinnamus, 

&c.  Tefies  fFalterus  Bfrthout  filius  Domini  Mecblinùe  & Arnoldus  de  Liere  tmli-  Xl8o. 
iisis  Bec.  Dacum  anno  Domini  MCC.  LXXX. 
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NOus  Marie  Dame  de  Grimberges  & de  Vervrcsfaifiiis /avoir  , ^c.  kf  nous  4* 
vons  donnés  en  fief  Godcfroit  noftre  fil  Conte  de  Vianc  fin^uante  hontre  don 
hoes  à tout  le font^  îiqueî  hoes  efi  a/fit  en  U terre  de  Grimberges^  6?  le  fwff  boes 
en  clame  boes  dou  Marbais^  (fie.  Awes  efi  ajjavesr  fue  li  devantUt  Godetroes  at 
vendutpar  nos  volontés  le  boes  devant  només  à Sengneur  Wauticr  rAbbcijt  de  Grim- 
berges  (fi  à tôt  le  couvent  de  Grimberges  por  quatre  cbent  livre  de  hvengoes  de  le  petite 
monnoicy  apres  efi  a/favoir  kece  cofie  avenifi , ke  ne  feur  Dame  Ade  Dame  de  Érucc 
cbe  boes  devant  dit  puifi  conquérir  par  drœt  ou  par  forebe  four  PAbbeyt , (fie.  ke  nous  fe* 
mes  tenut  & avons  promis  (fi  promettons  que  nous  Jerons  droes  ff^arane  encontre  no  fuet 
devant  nommée  ^ (fie.  (fi  nous  Marie  devantdice  Dame  de  Ciimberges  fie  Perwes  éf 
nous  Godcfrocs  fis  fils  Cuens  de  Fiane  y & « Philippe /rrrr  Godefroet 

devantdit  cognsfins  ke  tout  cbe  fut  fet  par  noufîre  confient  (fi  ppr  nos  Volontés , <^c.  Fi» 
n8y.  /«rawMCC.  h'X.'X.'KV.  fiep.  Id.en  lune. 

Séellé  de  trois  fieaux  ^ le  premier  imprimé  en  cire  iaune  reprefiente  une  Dame  couverte 
d'une  robe  fourée  de  menu  vair.,  pofiant  fia  main  droite  fiur  la  poîSrine^  (fi  en  la  main' 
gauebe  tient  une  fleur,  à fion  droià  coflé  un  efieuffion  chargé  d'une  fafee  ^(fi  du  coflé  gau» 
cbe  un  efieuffion  à une  fiafice  chargé  d un  faut  air  brochant  fiur  le  tout  * en  la  circomference 
efi  eficrit  S.  Mari*  Dominx  de  Grimbergis  fie  de  Perweys.  le  contrefiéd  contient  te 
même  efieufifim  à lafafee  (fi  fiautoir  avec  ces  mots  Sccrcium  Marix. 

ENGUERAN  DE  PERWEYS  SIRE  DE 
DONGLEBERT,  &c. 

Lettre  tirée  du  Chartulaire  de  l’Abbaye  de  Vorft. 

EGo  Henricus  Dux  Lotharingix  fie  Henricus  filius  meus  venientes  ad  altare 
Sanûx  Mari*  Foreftenfis  qxiadraginta  tria  bonaria  terr*  apud  Dilbekam  qux 
Oliverius  de  Sottegem,  fie  uxor  ejus  Perona  fiC  Henricus  films  corum  reddide* 
runt  in  manus  no(b^  ad  opus  Ecclefix  Foreftenfis  fie  nos  liberè  Ecclefi*  contuli-. 
mus.  S.  Godefridi  firatris  Domini  Ducis  ïlamci , S.  Godefridi  ftlii  pr^eferipi  Gode» 
^di,  S.  Ingelrami  de  Perweys,  S.  Henrici  de  Sterbecaefi^  \\enrici  filij  eiufdem  , 
Gregorij  de  FiluordiSy  S.  Amoldi  de  IValebein,  S.  fValteri  de  Ilulaebergis  , S.  JVil» 
lelmi  de  Tuheea^  S*  Alardi  de  Jfica,  S.  Reingoti  de  Bofiut^  S.  fFdlteri  de  NieL  Ac- 
iario>  cumapud  Foreftum  anno  Domini  MCC.  XX.  roenfe  Martio. 

Lettre  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

HEnricus  Dei  gracia  Duje  Lotharingi®  & Brabanliae  univerG»,  &c.q'iôJ  cùm 
Dominus  lagehamus  de  Penneys  cmfanguineus  mfter  cotum  Allodium  fuum 
quod  cenuit  apud  Dengelherg  ratione  uxoris  fax  ia  maniu  noGras  refignaf- 
ftt,  nos  diéhim  Allodium  cum  omnibus  juribus  quæ  tenemus  apud  Doi^clbergb  ipfi 
contulimus  in  feudum»  fiCc«  fi  h*redc$  liabuerit  ex  corpore  fuo  ilU  rucccdcnt»  fin 
autem  ad  nos  redibit  > fi;c.  Datum  apud  Lovanium  in  die  B.  Thom*  ApoftoU 
Wij./.  anno  MCC.  XLVfl. 

Epitaphe  qui  fe  voit  en  l’Eglife  de  l’Abbaye  de  Vau-Dieu  près  Daelhem» 
Ordre  de  Cilleaux. 

ieji  Mtgirt  Engerara  de  Perweys  ki  fu  gentilhemme , il  trefpajf»  Tan  MCC. 
<24°-  V J XLyilI.  Sur  la  tombe  font  pa’jies  fet  armes  comme  auffi  ellei  Jont  depeintei  en 
une  feneftre  ioinSe  à tadiHe  Jepulture,  à feavoir  de  gnelles  à une  fafie  d'argent 
£ÿ  lamiel  d'or  A tintf  fendants  au  chef. 
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Extraift  des  Croniques  de  Maillre  Baudewin  d’Avennes  en  Latin. 

TErtia  aucem  filia  Domini  lacobi  de  Avcfnc*  nupfic  Domino  de  Eingien  En- 
gelberto»  cuiunuin  peperit  Hlium  6c  duas  fîlias,  iîlius  nomine  Sygerus  ex 
uxore  fua  filia  Dotnini  de  Sottenghem  fex  genuic  filios  6c  quatuor  filias , 
quorum  primogenitus  nomine  Walccrus  primo  duxii  uxorcra  fororcm  Domini  lo- 
bannis  de  Barbenchon  Mathildem  qusr  line  proie  deceflit , iimüiccr  & fccunda 
uxor  FILIA  DoMini  Ingblrami  de  Pervwes»  6cc. 

Extrait  des  mcfmes  Croniques  eferiptes  en  François. 

NOus  vous  avons  dit  dt  dewt  Jilks  de  Monfieur  lac^uemon  rf* Àvefnes  » enr  vous  di- 
rons de  Aline  fa  tierce  fille  ^ elle  fut  mariée  à Monfieur  Engleùert  d'Engien  qui 
eut  de  ly  un  fils  deux  filles^  ly  fieux  bout  nom  Sobiers  qui  tint  la  terre  d'En- 
gien  apres  fon  pere  • c'il  Sohier  prift  à femme  la  fille  Monfieur  U-'autier  de  Sotengbien , 
fi  heut  de  l^  fix  fieux  ^ quatre  filles , ly  aifnet  des  fieux  heut  nom  ff^autier  » U prtfi  à 
femme  la  Joeur  Monfieur  Jean  de  Barbançon  (qui  eut  nom  Mabaus  > mais  elle  mourus 
fans  hoirs  ffi  il  rtpriji  la  üllc  Monlleur  Eniorane  de  Perves  , mais  elle  mourut  fanï 
hoir  y ère. 

En  TOhituaire  de  V Abbaye  de  Camhron  eft  faiél  mention  de  Mehault  de  Donglo* 
bert  Dame  d’Engien. 
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Da  Livre  Nenficfmc. 

I 

ALBERT  COMTE  DE  DASBOURG,  DE  METS  ET  r 

DE  MOHA,  &c.  SIRE  DE  WALEVE. 


Lettres  tirée  des  Chartes  de  Brabant. 

EGff  Ad^hertui  Dn  Gratta  Ctmt  Metemis  et  de  Dasheureb  kariflîirtuni  nepotem 
meum  Ducem  Lotharingie  conftitui  hzredem  de  Caftro  meo  Doibettr^b  9c 
Abbatia  de  Hcffm,  de  Caftro  Gerbadcn,  Abbaùa  de  Altoif,  de  CaÜrode 
Drotein,  de  Caftro  Alt»pai,de  Abbatta  & Advocatia  de  Hcrbrebeymi  pratterca 
de  Comitatu  & Adrocacta  flc  ftodb  de  Meti$  & Epifeopatu  Metenfi , cxcepto 
Caftro  Heroeftq'n  & Advocatia  de  Nouiler  qiuc  in  gratta  Comitts  rémanent  ; pro 
bonis  ftquidem  iftia  Dux  juvabtt  Comitem  in  omnibus  negotiÿs  tain  pecunii  quàm 
hominibus  pro  polTe  fuo  tam  in  Alfatîa  quàm  in  Brabantia,  prxtcrea  Dux  dabic 
Comiti  pro  bonis  iftis  in  ptoxima  quadragcCma  quinque  millia  marcarum , & in 
alla  proxtna  quadragedma  quinque  millia  marcarum  * m ténia  quinqoe  xnillia 
marcarum»  nifî  per  graiiam  Comitis  hoc  Duci  remictxur»  ftipo*  bac  condicîooe 
fccic  Cornes  Duci  bominium  ficri  tam  ab  hominibus  quàm  minifterialibus  (uis, 
qubd  Duci  fîdclicatem  in  omnibus  fervabunt  H Comitem  contingat  fine  Icgittmo 
partu  lui  corporis  decedere  ftve  (îc  filius  ftve  ftlia.  Item  lî  Cornes  ante  folutioncm  hujus 
pecuniz  de  hoc  feculo  rapiatur,  prxdiûa  pecunia  dabitur  Abbati  de  Aka^Hlva* 
quieam  conftliotrium  vel  quatuor  hominum  Comitis  pro  anima  Comitis  falubriterero- 
gabit»  qubd  Ci  ^ux  medio  tempore  decedat^  DucilTa  Ôc  pueri  Ducis  prxdidam  to-‘ 
talicerhabcbuncterram  , przdibram  folvent  pecuniam , & pranominatas  Conventio* 
nés  obfervabunt  ) a^câum  cftctiam»qu6JnDux  fupradié^us  non  obrervavcritCon*^ 
ventioncs,  Cornes  & hommes  fui  ab  iftisConventionibus&  à Ducelibcri  crunt,  nifî 
per  gratiam  Comités  rcmancant  : excipteur  tamen  totum  feudum  quod  Cornes  ab 
Impeho  tenuity  & Allodium  àc  Musai  et  fFaleve  ^ quz  Dux  cum  attincnci|s  om** 
nibus  libéré  habet  & abfolutc,  fi  Cornes  fine  Icgitimo  fui  corporis  deccdatbzrcde; 
prztercà  Dux  recuperabit  Caftrum  Tiecurt  infra  annum  pro  juribus  fuis»  coofi-* 
bo  Comitis  & auxilio. 

Extrait!  de  FHiftoire  de  Liege  par  F.  Gilles  d’Or\'al. 

VT  ca  quz  ganintur  in  tempore  ne  labantur  cum  tempore  feripti  debent  mu* 
niminc  percnnari;innotefcat  igiturtam  fuiurisquàm  pr^fcntibus,  quod  Co- 
rnes Alberius  de  Muha  Allodium  fuum  de  Muba  & de  P^aleue  cum  fiimilia  fie 
omnibus  appentiiijs,  pro  fe  fie  omnibus  Antecefibribus  fuis  ad  honorem  Dci  fie 
Bcatâ  Dci  Genetricis  Marix  ficBcati  Larobcrti  Eeelefis  Leodienfi  contulit  libère 
fieadfoluté,  taliimervénicme  Compofitione , quod  ipfc  in  Priori  libra  fie  légitima 
poficfiionc  quàm  diu  vivet  iam  diélum  Allodium  pofiîdcbit»  poft  morcem  vero 
ejus  ) fi  décodât  fine  liberis,  jure  hxreditario  omni  alio  hxrcdc  excepto,  ad  iam 
• diâam  Ecclefiam  Leodienfem  libéré  fie  abfoluté  cum  omni  mi^ritatc  pertinebitÿ 
Alioquin  fi  filius  vel  filia  fuperftcs  fuerit,  jure  hxrcditario  fiipradiéhim  Allodium 
pofiidebit  hoc  modo  > qubd  ab  Ecclcfia  przfata  in  fêudum  recipere,  fie  ligium 
nom^ium  fiicerc  teneatur»  qui  eciam  filius  fcilicet  vel  filia  fi  fine  liberis  fubindc 
1334*  deccncric  ufque  in  tentam  fie  quanam  gencrationcm  & amplius , ad  prxtaxatam 
Ecclefiam  revertetur  Allodium  libéré  fie  abfoluté.  Aâum  aimo  Verbi  Incamati 
MCC*  IV.  indi^ione  feptima. 
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DES  TROPHEES  DE  BE-ABANT. 


Î3J 


Elxtraiéîs  des  Croniquts  d’Albcrîc. 

SVr  Tan  izir.  Obijt  Jlbcrtui  Coints  Dashurgcnfts  et  DomtKus  De  Mnsaî  rcb’n-  il  II. 
quens  parvulam  fîlnm  &:  eleg^ntem  Gereru^ie"*  nomine,  de  qua  fuo  loco  dice- 
mus.  Hic  Albcrtus  Ce  Hugo  trater  fuus  qui  jacent  apud  Wangias  filij  fucrunt 
Ducis  Lovanij  Oodefridi  fecundi  > ex.  fccunda  uxorc  Ermcngarde  nominc  ♦ qui 
propcer  eorum  Nobiliucem  & famam  ab  omnibus  nominabantur  Falconcs  de  Da« 
bnic. 

S Fr  Tan  iizi.  Moritur  Theobaldus  tuvenis  Dux  Lotharingie  , cujus  reliébam  ii2l. 
Gertrudem  nomine  Comiti^'am  de  Ddhurc  Tuvenis  Cornes  Theobaldus  Campa- 
nienfis  duxit  Ih  uxorem , quam  ventilatâ  pollmodunl  affiniratc  de  precepto 
Eccleüe  poil  bicnnium  dimilît,  Ccc. 

S Fr  T an  iiif.  Cmitiffa  Gertrudis  cum  cflêc  hxrcs  unica  de  Dahmb  & de  quo-  izijT. 
dam  Cadro  Leodienûs  DioceAs  quod  lifnfacum  dicitur  cum  appenditijs  y & 
eflet  primo  Ducijfa  Lotharingîæ  , deindc  Cmitiffa  Campaniæ  , noviffime  vero 
de  Linenges  Comitiffa  undem  moriwr  fine  hîcrcdc.  Longam  conccnationcm  ha- 
buic  MetenHs  Ëpilcopus  contra  Comices  qui  Caiha  diûe  ComicifTx  ûbi  vendica- 
banc , maxime  ex  vicinitate  6c  îIIq  de  Linengti  çx  dote  vel  remancncia  uxoris  que 
rccipere  debebanc  de  manu  Epifcopî*  qui  per  Comieem  Barri  de  ipfîs  triumphunl 
bbtinuit.  Epifeopus  autem  I^odienGs  CaÂrum  Mnfaci  cum  appenditijs  tam  emp- 
Mtmts  ticulOf  quim  jure  mortux  manus  pocenter  fie  vi^toriofe  obtinuit  y Duce  Lo- 
vanij pro  poQc  fuo  refîHentc;  ficc. 


EGo  Albcrtus,  Cornes  de  Daborch  & Metenfis,  omnibus  tam  fucuris  quam  prs- 
fcntibuSfpræfenci  feripto  notum  fâcio^quod  fuper  allodium  meum,  quod  dici- 
tur ValUs  B.  Maris,  qui  prius  vallis  Roaumi  fuie  appoUacus , Abbatiam  Domi- 
hafium  Ciflerticnfis  ordims  lub  providentia  Abbatis  Cinertij  conllruxi,  ad  opus 
fîquidcm  illius  Abbatiz  Dominarum  Cillett  Ord,  ui  iam  diâum  cA,pro  remedio  anims 
mcae  Cf  parcnium  mcorum , fratrilquc  mci  H.  8c  uxoris  me*  ac  6liæ,  Cf  antcceflb- 
rum  cum  mcis  ruccefToribus  « ConcuU  in  eleëmormani  domus  y in  quo  Ata  ell , lo- 
cum  cuius,  undccim  Aine  icrr±  bonnaria  cum  molendino.  &*e.  Adfum  anno  ab  In- 
camationc  Dominica  M.  CCX. 


GErtrudis  de  Dabourg.ComitilTaMctcnns  Cf  dcMuhaùtCfc.  intclligîmusî  quod 
boiix  memorix  Alberius  Cornes  MeienAi,  fie  de  Muhaut,  cariflimus  ucer 
noAer,culturas  de  Wanze,  quae  Ac  nuncupantur  Guode,  cultura  de  Cam- 
pans,  Cf  ilia  quxcll  inter  WanzeCe  monicih  S.  Scephani  EccIcGîb  de  Villari  , pro 
falute  aninix  fu£  contulit,in  pcrpetuutn  poAIJendas  intclleximusjctiam  quod  Vil- 
laricnA  ecclcGx,loco  qui  tune  vallis  Rodumi  » modo  vallis  B.  Maris  dicitur»  prxfa^ 
tas  culturas  in  perpetuum  poAl  lendas  conrulit}  quidquid  inde  fafhim  Tuerie,  Ego 
Gertrudis  Alla  diâi  Comitis,  ComitiAa  MetenlU  & de  Muhaut  mci  juris  cxiAcns 
omnes  pŸxfatas  culturas  vallis  B.  MarirjuxtaHoyum,  libereCc  abfoluie  pro  Talutc 
mea  Ce  anccccAbrum  meonim  confero  in  perpetuum  poAidendas,  ubi  Saoôi  mo« 
Diales,  ibkfem  Dco  noëfc,  Jicque  Tamulances  , pro  me  fie  anieceifbnbus  meis  de- 
Votius  orationibus  inAAanc  Ccc.  Aëtum  anno  Gratis  pridiæ  non.  Oâob; 

apud  Mahaut  in  Capella  mea,  fub  tcfHmomo  pieAntiarum  rubTcriptarua 
Balduini  Balliui  mci  de  Muhaut. 

< Waltrikni  Tratris  qici. 

Rcyncri  de  Wanze.  » 

Allxrti  de  Vinamont. 

ITcmbardi  de  Abba,  militum. 

Decani  Andennenfis  concilij,  Ce  fcliAcsSaccrdotis. 

Et  nobilium  Dominarum  Maris  rcliâæ  Ottonis  ImperatoriS 
Ailidis  rcliéfs  Comitis  Luduici-Arnulpbi  de  Loos. 

Joannis  Cornelii  HoyenAs. 

Èt  \hgiiVri  joannes  de  Eupeforti , & aliorum  quam  multoram  , qui  prsTcntcs  eraht 
fif  audiebiQt  Ce  viderunt. 
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DES  IX.  LIVRES  COMPRIS 

EN  CE  PREMIER  TOME. 
LIVRE  I. 

Contient  U Deferiftim  du  Duché  de  Luthier  & du  Brabant  yéncien  & Mo- 
derne, avec  la  fuccedion  des  Ducs  de  Lethier  ou  Lcrraine  inferieure  (d  fuperieure. 

L I V R E I I. 

Contient  l’Origine  & extraSion  des  Comtes  fcf  Ducs  de  Brabant , antec  la  fuites  dé 
Comtes  de  Hajnaut  ijfus  du  mefme  tige. 

LIVRE  I I L 

Contient  les  Comtes  de  Brabant  tir  de  Levain , (de.  i 

LIVRE  IV, 

Contient  les  Ducs  de  Lot  hier  ou  Lorraine  inferieure  (d  de  Brabant,  Comtes  de  LroalH 
Marquis  du  St.  Emfire, 

LIVRE  V. 

Contient  les  Comtes  (d  Sires  ehAerfchet , Sichene,  (de.  De  la  meâfon  de  Brabant, 

L I V R E V I. 

Contient  les  luwtgraves  de  Heffe  de  la  maifon  de  Brabant. 

LIVRE  VII. 

Contient  les  Sires  de  XjOvain , Leeueme , Gaesbeck , (d  Herfial  de  la  maifon  de  Brabant. 

L I V R E V I 1 1. 

Contient  les  Sires  de  Perweys  de  la  maifon  de  Brabant. 

LIVRE  IX. 

Contient  les  Comtes  de  Dasbourg  (d  de  Mouha  de  la  maifon  de  Brabant , avec  une 
Addition  des  Defcendences  de  quelques  Baftards  de  nos  Ducs. 

La  Sentence  prononcé  par  le  Con/eil  Souveramde  Brabant  à Bruxelles  en  fan  itdi  en 
faveur  de  Meffire  Erneft  van  f'een. 

Avec  un  Catalogue  de  la  plus  grande  partie  des  Nobles  Barons  , Chevaliers  ^ Efeuiers  i 
qui  fe  trouvèrent  à ta  bataille  des  Bafmilre  Fan  I J71. 
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CE*  Perweys  Dame  de  Marbais  Anne  de  Ërunswjck  Lantgravimie  de  Hef- 


ÎP4 


AiS  Brute.  fe. 

AdeWerott  de  Levain  Evtfyue~^  Anne  dcIleJfeReliÿture. 

Dîege.  SP  de  Mrcktlenbeurg  Lantiravinne  * 

Adele  fille  du  Comte  Henry  /.  z8  HtJJe.  ^ p , 

Aleyde  fille  du  Comte  HemjT  g de Catrenellebore  Lanturavinne de IW 

Adele  femme  de  Henry  ^ Comte.  ^ JL 

Adele  de  Ravemberge  Lantgravlnne  de  HiJ^  odnne-Leonore  de  Heffe  Dutheffe  de  Bruï^ 

fi-  , „ - J TSl 

Agnes  de  Hejfe  Duchejfe  de  Brunnvijci.  Anne  de  He^e  AiheJJe.  <94 

Agnes  de  Heffe  Burffavitme  de  NortmSër^  Anne  de  Heffi  ComteJTe  de  Solms  rgf 

gei  m -elme  de  Hcffi.  fpf 

Agnes  de  Heffe.  ^ , . . „ -dn^de  Hejfe  Comteffe  Palatine  est  Swey- 

Agnes  de  Hejfe  Princejfe  de  Anbalt.  sjj"  brugge. 

Agnesde  Solms  Lantgravinne  de  Hejfe.  fÿf  ■dnne.MariedeHefeCemteJfedeNaJfou.gof 
Agnes  de  Heffe  Duchejfe  de  Saxe.  J2J  xfnne-Elifabeth  de  Bavierre  Lantgravinne 
Agnes  de  Hejfe.  T9f  en  Reinfelden.  jpc 

Agnes  MagdaUne  eCAnbtlt  Lantgravsn-  Arnou  Comte  de  Flandre  fils  de  Ritbilde.  ^ 
tse.  S9J  2/mou  de  Levain  Sire  de  Bredn.  tua 
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TiAlderic  1.  Eveyue  de  Liege  '. 
BJBarbareUe  Heffe  Duchejfe  de 
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Perweys. 

Alberadt  Duchejfe  & Comteffe  de  Bra- 
bant. . M_*  îZ 

S-  Albert  de  levain  EveJ^ue de làcge.  15} 

Albert  de  Lovain  Comte  de  Mouha.  i„g  Comteffe  de  H'aldeck  fpr 

Albert  de  Lovain  Reyne  d’ Angleterre^  Baudevuin  Comte  de  Haynaut  fils  de  lit 
Comteffe  d'Arondel.  ebilde. 

Aleyde  de  Lovain  Comteffe  de  Lot  (fi  d'alu-  Béatrice  d Haynaut  Comteffe  de  Roucy.  y6,ÿy 
vergne  Dame  de  IVefimale.  Béatrice  de  Brabant  Lantgravinne  de 

Aleyde  femme  de  Henry  IH.  Duc.  ^ ^ gi  y Comteffe  de  Flandre. 


AleydendeBrunJviyck  Lantggavinne  deHef-  Béatrice  de  Lovain.  ' 

fi  -,  .J  Benoi fie  fille  d"  Ansfride  Comte  de  Lovainf^ 

Aleyde  de  Bavière  Lantgravinne  de  Hej-  Blanche  de  Brabant  Vicomte ffe  de  thouars. 

fi-  , ^ 578 

Aleyde  de  HeffeComteffe  de  Hennenberg.  f£4  Bonne  de  Bourbon  femme  de  Godefroy  Due 
Aleyde  de  Brunfi^ck  Lantgravinne.  de  Limboutg.  ' 44A 
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Aleyde  d'Orbays  femme  de  H'illaume  Sire  de 
Perweys.  , Ht,y 

Aleyde  de  Pervieys  Dame  de  Hoboken.  tjS 
Alix  de  Brabant  Dame  de  Harcourt.  f7P 

Alix  de  Heffe  Reyne  de  Pologne.  fS4  ^ 

Alife  de  f iringe  Lantgravinne  de  HeffesH  Catharine  de  Heffe  Comteffe  de  Beichlin^, 
Æfc  Grimherges  femme  de  Godefroy  Sire  de 
Perwtys.  Clarice  JUle  du  Duc  Godefroy  107 

JmcUe’Elizahttb  de  Hannau  Lanfiravin-  Clemence  fécondé  femme  du  DucGodefroyl  1 07 
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^ CbréfiienedeHeifeComteffe  ^ErpücE. 

T94  Cbrifiinede  Hefje  Duche^e  de  Saxe.  fpj» 
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SS^4  Cunigonde  Jiîle  du  Comte  Henry  L 78 
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